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18.  —  Procès  et  exécution  de  Marie-Antoinette 
(16   octobre   1793). 


A.     —     CAPTIVITÉ     DE      MARIE  A.\TOi:<ETTE 

AU  TEMPLE  (janvier-juillet  1793; 

1.  —  Arrêté  du  Conseil  général  de  la 
Commune,  accordant  des  vêlements  de 
deuil  à  Marie-Antoinette  et  ses  enfants. 

23  janvier  1793. 

Extrait  conforme,  signé  de  Coulombeau,  secrt- 
laire-greffier,  A.  K.,  AF"  3,  pi.  14. 

Ed.  \.  DE  Beauchesne,  Louis  XVII,  sa 
rie,  son  agonie,  sa  mort,  captivité  de  la  famille 
royale  a»  Temple,  t.  II,  p.  10. 

2.  —  Mémoire  des  fournitures  délivrées  à 
Madame  Marie-Antoinette  par  la  citoyenne 
Sainte-Foy,  dite  Breton,  couturière,  con- 
sistant en  un  pierrot  grand  deuil  de  lleu- 
ret,  fourni  le  27  janvier  1793,  une  robe 
de  fleuret  grand  deuil,  deux  jupes  de 
taffetas  d'Italie  noires,  fournies  le  31  jan- 
vier, 2  autres  pierrots  de  fleuret  grand 
deuil,  fournis  les  3  avril  et  23  mai,  avec 

T.  X. 


un  Jupon  de  tatlelas  d'Italie,  montant  en- 
semble à  203  livres  10  sols. 

27  janvier-23  mai  17^3. 

Minute,  .A.  .\.,  F''  4392. 

Ed.  A.  DE  Beauchesne,  Louis  XVll,  su 
vie,  son  agonie,  sa  mort,  captivité  de  la  famille 
royale  au  Temple,  t.  II.  p.  455. 

3.  —  Mémoire  des  médicaments  fournis 
tant  à  la  Tour  qu'à  la  garde  du  Temple 
par  le  citoyen  Langlois,  apothicaire,  au 
Temple,  comprenant  notamment  :  8  onces 
de  miel  de  Narbonne  pour  la  fille  de  Marie 
Capet,  du  prix  de  2  livres  10  s.,  les  27  et 
28  février  1793. 

Janvier-octobre  1793. 
Minute,  .4.  JV.,  F'  4392. 

i.  —  Lettre  de  Coulombeau,  secrétaire- 
grenier  de  la  Commune,  aux  commis- 
saires de  service  au  Temple,  leur  annon- 
çant qu'il  s'est  égosillé,  la  veille,  pendant 
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une  lieiire.  pour  leur  faire  donner  des 
successeurs,  mais  ijuc  l'on  élail  si  échauffé 
qu'il  n'a  pu  se  faire  entendre,  qu'il  en  a 
en  une  exlinclion  de  voix  pour  15  joui-s. 
\i'<  priant  de  prendre  palience,  que  leur 
i;,iii!<-  sera  de  72  heures,  mais  que  leuis 
sui C'-seurs  pour  ce  soir  sont  nomiii'-s. 

4  f.Arier  1793, 
Original  Mgn*.  ^.  W.,  FM39I. 
Ed.     Hecuf    Titroêprclice,    2«    scric,    t.   iX. 
p.  'ib3. 

Tt.  —  Mémoire  d'ouvrages  faits  et  four- 
nis par  Itiacrc,  tailleur  pour  femmes,  rue 
Saint-Uenis,  par  ordre  de  M°'«  Marie-An- 
liiinelle  d'Autriche,  veuve  Capel,  pour 
M"*  sa  lille,  consistant  en  un  corset  de 
liilfetas,  du  prix  de  8»  livres,  mémoire  vu 
et  appriiuvé  par  Tcssier,  Boucher-René  et 

Chenaux. 

8  février  1793. 
Origiiialsigné,  it.A'.,F'  1313  {20  juin  1793). 

(1.  —  Ltîltre  de  Coulomlieaii,  secrétaire- 
Ureflier  di-  la  Commune,  aux  commissaires 
(11-  service  au  Temple, aicusanl  réception, 
au  nom  du  Conseil  général,  du  paquet 
adri'ssé  a  la  Reine,  auquel  il  manqui'  iiiif 
pièce,  qu'il  réclame,  le  tout  devaiil,  d'a- 
près l'arrêté  du  Conseil,  être  envoyé  au 
I  j>iiiilé  de  srtrelé  /.'énérale. 

17  février  1793. 
Original  signé,  A.  S.,  V  439t. 

7.  —  Demande  par  la  veuve  (^apel  il'uu 
manteau  de  taffetas  noir,  d'un  licliu  et 
d'un  jupon  noir,  d'une  paire  de  p.mls  de 
soie  noire,  de  deux  paires  de  gants  de  |>eau, 
lie  deux  serre-téte  de  taffetas  noir,  d'une 
paire  de  draps,  d'une  couverture  de  piqué 
(ces  deux  articles  refusés),  d'un  has  à 
demi  tricoté. 

(Mira  1793.) 
Minute,  A.  N.,  AA  53,  n'  IlSti. 
Kil.    K«Diie    réirotpoclioe ,    î'   série,    l.    IX, 
.p.  Î56. 

8.  —  Mémoire  du  Idanchissagc  du  linge 
de  Madame  Mnrie-Anlumette,  de  Madame 
sa  till<-  et  d>'  Ma<lanie  Klisnheth,  par  la 
rilc.\f  une  CliuKl,  du  8  au  20  janvier  1793, 
MMOii^int  à  197  livre»  10  sols,  avec  arrêté 

de  p.iU'menl  du 

k  inar<  1793. 
«•rigin.l,  A.  N.,  I'*  1310. 


9.  —  Mémoire  des  médicaments  fournis 
au  Temple  dans  le  mois  de  janvier  1793 
pour  Marie  Antoinette,  ses  enfants  et  Ma- 
dame Elisabeth,  par  le  citoyen  Robert, 
apothicaire  autorisé  par  la  Commune,  en 
vertu  des  ordonnances  des  docteurs  Le 
Miinnier  et  Rrunier,  mémoire  réglé  le 

4  mais  1793. 
Oricinal,  .4.  .V.,  F*  1310. 

10.  —  Lettre  de  Reslout.  inspecteur  du 
Carde-.Meuble,  aux  commissaires  de  ser- 
vice au  Temple,  adressant  un  étal  de  ce 
i|ui  manque  à  l'araenterie  du  lîarde- 
Meuble,  que  le  maître  d'hiMel  de  Thierry 
a  déclaré  avoir  été  portée  au  Temple,  fai- 
sant observer  qu'une  partie  du  liage  a  été 
rendue,  mais  qu'il  reste  encore  à  réinté- 
grer ce  qui  est  compris  dans  l'étal  qu'il 
envoie,  et  priant  d'en  faire  la  vérification, 
avec  le  récoleinenl  auquel  il  a  été  pro- 
cédé au  Temple. 


Originaux 
"  H8C. 


8,  9  mars  1793. 
lignés  (2  pièces),   A.  A". 


AA  53, 


11.  —  Lettre  (le  Maiie-Antuiiiette  au  che- 
valier de  Jarjayes.  le  remerciant  des  mar- 
i|ues  de  son  attaclienient,  mais  déclarant 
que,  malgré  son  désir  de  sortir  du  Temple, 
elle  ne  peut  consentir  à  se  séparer  de  son 
fils,  et  qu'elle  ne  pourrait  jouir  de  rien 
sans  ses  enfants. 

(Après  le  8  mars  1793.) 

Original,  arch.  du  cli&leau  de  Froh^dorf. 

Ed.  ClIALVKAl'-LAO.innE,  Kole  liisloriqin' 
sur  le  proré»  ilr  Marie-Anloinelte,  elc,  p.  20. 

Feuillet  dk  Concdks,  Louis  XVI,  Maiie- 
AnloinHte  e(  Madame  Elitabelli.  t    VI,  p.  499. 

G.  liB  BkaL'COI'ÎIT,  Lcllres  de  Marie-Anloi- 
nette,  t.  II,  p.  434. 

12.  —  Lettre  de  Couloinbeau,  secré- 
taire-greffier de  la  Commune,  aux  com- 
missaires de  service  au  Temple,  leur 
adressant  les  pouvoirs  des  citoyens  qui 
doivent  prendre  le  service,  ce  soir,  et  dans 
la  crainte  qu'ils  ne  so  rendent  pas  à  la 
Commune,  les  avisant  des  noms  de  ceux 
qui  doivent  leur  succéder  el  (|ui  ont  pro- 
mis de  se  trouver  au  Temple. 

9  mars  1793. 
Original  sign«,  A.  S  ,  F'  4391. 


CAPTIVITE  DE  MARIE-ANTOINETTE  AL"  TEMPLE 


13.  —  Arrêté  du  Conseil  général  de  la 
Coiiiimiiie,  saisi  d"une  plainte  du  Com- 
mandant général  au  sujet  des  petits  jar- 
dins établis  dans  l'intérieur  du  Temple 
par  les  concierges,  jardins  qui  nuisent  au 
service,  décidant  que  ces  jardins  seront 
supprimés,  et  en  ce  qui  concerne  la  de- 
mande de  réduction  de  la  garde  du  Temple 
à  cent  hommes  et  une  compagnie  de  ca- 
nonniers,  cliari;eant  Arthur  et  Caillieux 
de  s'entendre  à  ce  sujet  avec  la  Commission 
du  Temple  et  le  Commandant  général. 

9  mars  1793. 
Extrait  conforme,  signé  de  Coulombeau,  se- 
crétaire-greffier, A.  A'.,  F'  4391. 

14.  —  Mémoire  des  dépenses  faites  par 
Fontaine,  inspecteur  du  Temple,  en  fé- 
vrier 1793,  montant  à  612  Ivres  10  sols 
(notamment  6  livres  pour  accorder  le 
forte-piano  de  Marie-Antoinette,  22y  livres 
pour  25  aunes  de  toile  de  Hollande  pour 
15  chemises  au  fils  de  Marie-Antoinette,  à 
13  livres  l'aune,  104  livres  pour  4  aunes 
de  baptiste  pour  les  garnir,  à  26  livres 
l'aune,  63  livres  pour  la  façon,  43  livres 
pour  marquer  le  linge  du  fils  de  Marie- 
Antoinette,  80  livres  pour  40  journées  de 
femmes  employées  à  démarquer  et  dé- 
faire les  couronnes  au  linge  de  la  maison, 
mémoire  arrêté  le 

12  mars  1793. 
Original,  A.  N.,  F*  1313  (23  juin  1793). 

15.  — Mémoire  des  dépenses  faites  par 
Fontaine,  inspecteur  du  Temple,  en  fé- 
vrier 1793,  montant  à  297  livres  19  sols 
(notamment  12  livres  pour  raccommodage 
du  forte-piano  de  Marie-Antoinette),  mé- 
moire arrêté  le 

12  mars  1793. 
Original,  A.  N.,  F*  1313  (23  juin  1793). 

16.  —  Mémoire  des  dépenses  et  avances 
pour  lusage  de  M°"=  Marie-Antoinette  et 
sa  famille,  faites  par  Tison,  de  service  à  la 
Tour  du  Temple,  pendant  les  mois  de  fé- 
vrier, mars  et  avril  1793,  montant  ensemble 
à  826  livres  18  sols  (objets  de  mercerie, 
parfumerie,  notamment  en  avril,  12  paires 
de  gants  de  peau  brodés,  à  3  livres  pièce, 


2  paires  de  gants  de  peau  de  renne,  12  li- 
vres; 18  livres  pour  réparation  à  la  montre 
de  la  jeune  Capet!,  mémoire  arrêté  le 

12  mars  1793. 
Originaux    (3   pièces),   A.  N.,    F*    1313   (23 
juin  1793). 

17.  —  Mémoire  des  fournitures  faites  à 
.MadameMarie-Antoinette,  d'ordre  de  M.  Ti- 
son, par  Madame  Berlin,  marchande  de 
modes,  du  26  janvier  au  13  février  1793, 
savoir,  linon  pour  deux  bonnets  et  pour 
deux  fichus,  un  grand  fichu  de  taffetas  noir, 
couvert  en  crêpe,  une  paire  de  longs  gants 
de  peau  blanc,  une  paire  en  amadis, 
pour  mettre  en  dedans,  un  éventail  de 
taffetas  noir,  une  paire  de  longs  gants  de 
soie  noire,  2  paires  en  amadis,  une  cein- 
ture de  crêpe  noir,  4  paires  de  bas  de  soie 
noire,  2  paires  de  bas  de  filoselle  et  soie, 
ledit  mémoire  montant  à  395  livres  5  sols, 
réduit  à  296  livres  8soIs,  arrêté  poursolde 
de  tout  compte  par  le  Conseil,  le 

12  mars  1793. 
Original, extrait  conforme  et  minute(3pièces|, 
A.N.,  F'  1314  (11  juillet  1793). 

18.  —  Mémoire  de  la  fourniture  par 
Guillon,  marchand  bonnetier,  rue  Saint- 
Honoré,  au  coin  de  celle  de  l'Echelle,  à 
Madame,  fille  de  Marie-Antoinette,  le  26 
janvier  1793,  de  6  paires  de  bas  de  soie 
noire,  à  coins  brodés  fins,  à  14  livres,  soit 
84  livres,  deux  paires  de  gants  de  soie 
noire  amadis,  à  a  livres,  soit  10  livres, 
d'une  paire  de  bas,  poil  de  lapin  et  soie, 
14  livres,  d'une  paire  de  gants,  poil  de  la- 
pin et  soie,  6  livres,  et  de  -la  garniture 
d'une  paire  de  gants  de  soie,  ledit  mé- 
moii'e  montant  à  117  livres,  arrêté  parle 
Conseil  général  de  la  Commune,  le 

12  mars  1793. 
Original  et  extrait  conforme  (2  pièces),  A.  JV., 
F*  1316  (8  septembre  1793). 

19.  —  Arrêté  du  Conseil  général  de  la 
Commune  :  1»  décidant  qu'aucune  per- 
sonne de  garde  au  Temple  ou  autrement 
ne  pourra  }'  dessiner  quoi  que  ce  soit,  et 
que  tout  contrevenant  sera  arrêté  et  con- 
duit au  Conseil  général  ;  2°  enjoignant 
aux  commissaires  du  Conseil  de  service  au 
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Temple  «le  ne  leiiir  aucune  couversatioii 
familii  re  avec  les  détenus,  comme  aussi 
de  ne  se  charger  d'aucune  commission 
pour  eux;  3*  inlerdisaiil  de  rien  clianijer 
i.u  innover  aux  anciens  règlements  pour 
1.1  police  dt  rinl'-rieur  du  Temple;  4°  in- 
terdisant a  tout  employé  au  servii-e  du 
Temple  d'entrer  dans  la  Tour;  5*  décidant 
qu'il  y  aura  deux  commissaires  auprès 
des  prisonniers:  0"  faisant  défenses  à  Ti- 
son cl  à  sa  femme  de  sortir  de  la  Tour  et 
de  communiquer  avec  qui  que  ce  soit  du 
dehors;  "•  portant  qu'aucun  commissaire 
au  Temple  ne  pourra  envoyer  ou  recevoir 
de  lettres  sans  qu'elles  aient  été  )iréala- 
blement  lues  au  Conseil  du  Temple;  8"  dé- 
clarant que.  lorsque  les  prisonniers  se 
primièneronl  sur  la  plateforme  de  la  Tour, 
ils  seront  toujours  accompagnés  de  3  com- 
missaires et  du  commandant  du  poste, qui 
les  surveilleront  scrupuleusement;  9*  dé- 
ridant que,  conformément  aux  précédents 
arrêtés,  les  membres  liu  Conseil,  qui  se- 
nmt  nommés  pour  faire  le  service  au 
Temple,  passeront  a  la  censure  du  Con- 
seil général,  et  que  sur  la  réclamation  non 
motivée  d'un  seul  membre,  ils  ne  pourront 
être  ndnns;  lU*  ordonnant  enlin  )|ue  le  Ué- 
parlemenl  des  Travaux  publics  fera  exé- 
cuter dans  les  ii  heures  les  travaux  men- 
tionnés dans  l'arrêté  du  16  mars. 

I"  avril  1793. 

Extrait  conforme,  aigni^  de  Coulonilieau.  m- 
crcUire-grcfllcr,  A.  ,\.,  I'  4391, 

Kd.  Rtvur  rftroêpectivt.  i2«»«ric,  t. IX, p. 251. 

A.  DE  l<KAl'i;iirsNE,  Louis  XVII,»»  vie,  <on 
a0oni(,  *»  mort,  •uptipili'  de  I*  f,imiUe  roiialr 
au  Temple,  t.  II,  p.  29. 

20.  —  Méi-ret  de  la  Convention  natio- 
nale, décidant  que  le  Conseil  général  de 
la  Commune  de  Paris  fera  doubler  sur-le- 
champ  la  garde  du  Temple. 

i  avril  1793, 
Extrait  du  pror<.,-v»rbal.  A  .  .V. ,  ( ;  25 1 .  n'  4 1 1. 
K^     A      i>r    l»r>i  rMfixf.    ;.oui»    ,V\7/,  «a 
>  i'i(<<  (fr  le  fémllle 

I.XI,  p.  310. 

H.  —  Arrêté  du  Conseil  (général  do  la 
Commune,  Klitunnt  sur  une  décision  du 
Conneil  du  T"-mple  i|iii  accorde  aux  ci- 
lu>ens  Arthur,  Hébert,  Cuillieux  et  Jallier. 


inspecteurs  des  travaux  du  Temple,  à  cha- 
cun une  carte  particulière,  de  façon  à  leur 
pernicltre  d'aller  et  venir  dans  le  Temple 
à  toute  heure  du  jour,  passant  à  l'ordre 
du  jour,  motivé  sur  ce  que  le  Conseil  du 
Temple  peut  prendre  dans  sa  sagesse 
toutes  les  mesures  qu'il  jugera  convena- 
bles pour  assurer  aux  inspecteurs  des  tra- 
vaux du  Temple  la  liberté  qui  leur  est 
nécessaire  pour  remplir  leur  mission. 

4  avril  1793. 
Extrait  conforme,  signé  de  ,Coulonil>eau.  se- 
crélaire-grefOer.  A.  A'.,  F^  4391. 

•22.  —  Etal  nominatif  des  citoyens  em- 
ployés au  service  du  Temple  et  dont  les 
appointements  annuels  ont  été  réglés  par 
le  Conseil  général  de  la  Commune,  avec 
leurs  émargements  certiliés  par  Caillieux, 
membre  du  Conseil  général  de  la  Com- 
mune, administrateur  du  Temple,  chargé 
de  rei  eviiir  leurs  appointements,  vu  leur 
impossibilité  de  se  déranger  de  leur  ser- 
vice, en  tête  Tison  et  sa  femme,  au  service 
de  la  veuve  Capet,  ledit  état  dressé  pour 
mars  1793.  monUint  à  4,487  livres  l">  sols 
C  d.,  et  arrêté   par  le  Conseil  du  Temple. 

6  avril  1793. 
Original  et  minut£^2  pièces),  ,4.  .V..  E»  1311 
(It  avril  1793). 

23.  —  Mémoire  des  chaussures  faites  et 
fournies  à  Marie-.Vnloinetle  et  à  ses  en- 
fants par  Wolff,  cordonnier,  montant  en- 
semble à  23U  livres. 

15  avril-15  juillet  1793. 

MinuIcA  (2  pièces).  ..\ .  A'.,  F'  439i. 

Ed.  A  DK  UeaIOUKSSE,  Loiii»  .Y\7/,  ii,i 
l'ie,  êon  agonie,  ta  morl.  taptivité  de  In  fainilh- 
royale  au  Temple,  t.  II,  p.  459. 

24.  —  Procès-verbal  de  transjiort  des 
citoyens  Eiillopc.  .Minier,  l.ouvet  et  He- 
noit,  commissaires  nommés  par  le  Conseil 
général  de  la  Commune,  à  la  Tour  du 
Temple,  il  l'cITet  de  per(|uisitionner  dans 
l'appartement  .le  Marie-Antoinette  et  de 
.Madame  Elisabeth, comme  aussi  de  fouiller 
les  prisonniers. 

'.'Il  avril  17'.I3.  10  heure»  3/4  du  soir. 
Pièce  aboonlc. 

Ed.  A.  t)K  Hf.ai<;hksmî,  /.oui»  .Y\'//,  «,i 
Bie,  Bon  agonie,  «a  inorf,  cajj(it'il<>  de  la  famille 

miale  .m    Teiin.lr'    I     ||     p    :IM 


CAPTIVITE  DE  MARID-ANTOINETTE  AU  TEMPLE 


2o  —  Arrèlé  ihi  Conseil  rlu  Temple, 
chargeant  le  ciloyen  Matliey  de  faire  re- 
mettre le  crampon  qui  se  trouve  détaché 
de  l'abat-jour  d'une  des  croisées  de  l'ap- 
partement de  défunt  Louis  Capet.  et  de 
faire  exhausser  l'abat-jour  de  la  chambre 
de  Madame  Elisabeth,  de  nfanière  à  ce  que 
l'on  ne  puisse  pas  voir  de  la  chambre 
dans  la  rue  en  face  de  ladite  croisée. 

24  avril  1-93. 

Original,  signi^  de  Fenieaux,  Tanchou  et  Ar- 
tluir,  ^.  JV.,  FM391. 

Ed.  A.  DK  BeauchesNE,  Louis  XV!I,  sa 
lie.  son  agonie,  sa  mort,  captioild  de  la  famille 
royale  au  Temple,  t.  II,  p.  41,  note. 

26.  — ■  Délibération  du  Conseil  général 
de  la  Commune,  passant  à  l'ordre  du  jour 
sur  un  arrêté  par  lequel  le  Conseil  du 
Temple  propose  de  donner  un  logement 
au  citoyen  chargé  de  l'illumination  du 
Temple. 

•25  avril  1793. 
E.xtrait  conforme,  signé  de  Coulombeau,  se- 
crétaire-greffier, A.  N.,  F^  4391. 

27.  —  Délibération  du  Conseil  général 
de  In  Commune,  ratifiant  la  nomination 
des  citoyens  Coenon  et  Simon  en  qualité 
de  commissaires  pour  vérifier  six  paires 
de  souliers  destinés  aux  prisonniers  du 
Temple,  et  savoir  si  dans  leur  conlexture 
il  n'existe  rien  de  siispect. 

30  avril  1793. 

Extrait  conforme,  signé  de  Dorat-Cubiéres, 
secrétaire-greffier  adjoint,  A.  A'.,  A  A  .53, n°  1486. 

Ed.  Revue  l'élrospective,  2'  série,  t.  IX, 
p.  2.55. 

28.  —  Mémoire  des  dépenses  de  la  mai- 
son du  Temple  faites  par  Fontaine,  ins- 
pecteur de  surveillance,  d'avril  à  juillet 
1793,  comprenant  notamment  l'achat  de 
45  aunes  de  toile  pour  18  chemises  des- 
tinées à  la  fille  de  Marie-Antoinette,  à 
lo  livres  l'aune,  montant  à  67u  livres,  plus 
72  livres  pour  la  façon  de  ces  chemises,  et 
2  livres  pour  2  pièces  de  rubans  à  l'effet  de 
border  les  gorges,  une  demi-aune  de  toile 
pour  faire  des  chaussons  au  fils  de  Marie- 
.\nloinelte,  du  prix  de  7  livres  It)  sols,  et 
12   livres    pour   la   façon    de    6   paires   de 


chaussons,  ledit  mémoire  se  montant  en- 
semble à  1,709  livres  12  sols. 

Avril-juillet  1793. 
Original,  A.  N..  F^  4392. 

29.  —  Arrêté  du  Conseil  général  de  la 
Commune,  délibérant  sur  la  maladie  dont 
est  atteint  le  fils  du  défunt  Capet  et  sur  la 
demande  par  Marie-Antoinette  d'un  mé- 
decin pour  le  soigner,  décidant  d'entendre 
à  ce  sujet  les  commissaires  actuellement 
de  service  au  Temple. 

9  mai  1793. 

E.\trait  conforme,  signé  de  Coulombeau,  se- 
crétaire-greffier, A.  N.,  F'  4391. 

Ed.  Revue  rétrospective,  2=  série,  t.  IX, 
|i.  25ti. 

A.  DE  BE.iUCHESNE,  Louis  XVII,  sa  vie,  son 
agonie,  sa  mort,  captivité  de.  la  famille  royale 
au  Temple,  t.  II,  p.  43. 

30.  —  Mémoire  des  fournitures  faites 
par  Effling.  cordonnier,  pour  Madame  Ma- 
rie-Antoinette, savoir  :  le  21  octobre  1792, 
2  paires  de  souliers  en  peau  de  chèvre 
noire,  2  livres  ;  le  30  janvier  1793,  une 
paire  de  souliers  en  drap  de  Saint-Cyr 
noir,  12  livres;  le  24  avril,  3  paires  de  sou- 
liers de  même  drap,  36  livres;  pour  avoir 
rabaissé  2  paires  de  talons,  4  livres;  ledit 
mémoire  montant  à  76  livres,  arrêté  par 
le  Conseil  général  de  la  Commune,  le 

12  mai  1793. 
Original  et  extrait  conforme  (2  pièces),  A.N., 
F^  1316  (25  août  1793). 

31.  —  Etal  nominatif  des  citoyens  em- 
ployés au  service  du  Temple,  qui  donnent 
pouvoir  au  citoyen  Caillieux,  membre  du 
Conseil  général  de  la  Commune,  de  rece- 
voir pour  eux  leurs  appointements  du  mois 
d'avril,  arrêté  par  le  Conseil  permanent 
du  Temple  à  4,K)0  livres,  avec  lettre  d'en- 
voi de  Caillieux. 

18  mai  1793. 
Original,  signé  de  Ileussée,  Lhuillier  et  Du- 
four,  A.   N.,  F*  1312. 

32.  —  Mémoires  de  fournitures  d'étoffes 
de  soie  (fleuret  noir,  voile  noir,  (lorence 
noire,  taffetas  faites  pour  le  service  de 
Marie-Anloinette  par  Le  .Normand,  mar- 
chand  d'étoffes,   et  livrées  à    M"'   Berlin, 


CHAPITHE  l« 


JOURNÉES  HISTORIQUES  DE  LA  RÉVOLUTION 


M""  Cliaumcl  et  M"  Le  Breton,  nionlant 
à  388  livres  15  sols. 

28  mai  1793. 

Minule.  A.  S.,  V  4392. 

Ed.  A.  DE  Bbai'CMBsne,  Louis  XVII,  sa 
ne,  son  agonie,  sa  mort,  caplicUi  de  la  famille 
royale  au  Temple,  I.  II,  p.  4  56. 

33.  —  Arrêté  du  Conseil  du  Temple, 
autorisant  l'achat  du  livre  ayant  pour 
titre  :  Gil  Bios  df  Sanlillane,  demandé  par 
les  détenus  de  la  Tour,  achat  qui  sera  fait 
|iar  les  soins  de  Tison,  au  |>rix  de  12  li- 
vres, et  par  lui  porté  sur  son  mémoire. 

30  mai  1793. 

Original,  signé  de  MennesBJcr,  Daujon  et 
Pain,  A.  .Y.,  F'  4392. 

Kd.  A.  DE  Beaichesne,  /.orii«  ,\"V/;,  sa 
l'ie,  son  ayonie,  >a  iiwrl,  captivité  île  la  famille 
roj/a/e  au  Temple,  l.  II,  p.  57. 

34.  —  Mémoire  du  Manchissage  dti  linge, 
raccommodage  et  fourniture  de  Imnnelde 
gaze  et  linon  pour  .M.idamc  .Mario-Antoi- 
nette, M'"  sa  lille  et  .M"'  ICIisalielli,  p.ir  la 
citoyenne  C.louel,  montant  à  280  livres 
18  sols. 

Mai  1793. 
Minute.  A.  N.,  F'  1392. 

.3r..  —  Mémoire  pour  la  famille  de  Capel, 
par  ordre  des  memlires  du  Conseil  de  la 
•'ommune  de  service  au  Tiinplc,  fait  par 
H.>usi|uet,  tailleur  h  Paris.  monUinl  à 
1,319  livres  10  sols,  noLimmenl  pour  In 
veuve  r.apet,  avoir  racconiniodé  et  refait 
2  redingotes,  24  livres,  redouhli-  les  cor- 
sages en  entier,  12  livres,  raccommodé  2  ju- 
pes cl  mis  des  ceintures,  i  livres,  ledit 
mémoire  réglé  le  2  veiitrtse  an  II. 

Mai  1793. 

f)rigin»l.  A.  ,V.,  F'  4392. 

Ed.  A.  OB  Deai'c.hesnk,  l.omt  Wll,  ;i,i 
ci»,  ion  agonie,  «n  morl,  caplMte  de  la  famille 
r/>u»le  au  Temple,  l.  II,  p.  J,')9. 

3(i.  -  Mémoires  des  dépenses  cl  avances 
pour  l'usage  de  M»«  Marie-Aiiloinetlo  et 
sa  famille,  faites  par  Tison,  île  service  a  la 
Tour  pendant  les  mois  de  mai  et  juin  1793, 
celui  du  mois  île  mai  mnniant  n  102  livre» 
13  sols,  el  celui  de  juin  a  90  livres  3  sols 
(ohjeis  de  toiletle,  fniirnitures  do  merce- 
liet,  avec   nrr*lé  du  2  ventftsc  an  II.  pres- 


crivant le  payement  à  Tison  du  montant 
de  ces  deux  mémoires. 

Mai-juin  1793. 
Originaux  (3  pièces),  A.  K.,  F"  4392. 

37. —  Mémoires  de  fourniture  de  viande 
pour  le  Temple  par  le  citoyen  Leduc,  mar- 
chand boucher,  moulant  ensemble  à  10,147 
livres  9  sols,  el  réglés  en  vertu  d'arrêté  du 
Conseil  général  de  la  Commune  du  23  plu- 
viôse an  II,  à  raison  de  22  sols  la  livre. 

Mai-juillet  1793. 
Minutes  certinccs  et  extraits  conformes  (5  piè- 
ces), A.  N.,  F'  4392. 

38.  —  Mémoires  de  la  fourniture  de 
pain  (pain  de  table  doré,  pain  mollet,  pain 
de  mie,  pain  de  seigle,  pain  à  potage), 
laite  pour  le  service  du  Temple  par  le  ci- 
toyen Lasnier,  avec  délibération  du  Con- 
seil général  de  la  Commune,  fixant  le  prix 
des  différents  pains,  lesdils  mémoires  cer- 
liliés  par  Gagné,  chef  de  la  bouche,  mon- 
tant ensemble  à  1,218  livres  18  sols  6  den. 

Mai-juillel  1793. 
Minutes  (\  pièces),  A.  N.,  F'  4392. 

39.  -  .Mémoires  des  avances  faites  par 
le  riloyen  Gagné,  chef  do  la  bouche  au 
Temple,  tant  en  volaille,  gibier,  poisson, 
i|ue  charbon  et  menues  dépenses,  mon- 
tant ensemble  ii  8,435  livres  13  sols. 

Mai-juillel  1793. 
Minutes  (14  pièces),  A.  N.,  V  4392. 

40.  —  Mémoires  des  fournitures  il'rpi- 
cerio  faites  au  citoyen  Gagné,  chef  de  la 
boucho  pour  le  service  du  Temple,  par 
Etienne,  épicier,  rue  Coquillore.  l'un  de 
1.4!i4  livres  13  sols,  l'autre  de  2,037  livres 
cl  le  3'  de  1,717  livres  II  sols  6  deniers. 

Mai-juillel   1793. 
Originaux,    corlifiè»    et    !>ignè.i!    par    Gagne 
(3  pièces),  A.  N.,  F'  4392. 

41.  —  Mémoires  des  lait,  crénio,  beurre, 
irufs  frais  el  fromage,  fournis  au  Temple 
par  la  citoyenne  Roger,  marchande  de 
beurre,  ceufs  el  laitage,  niniilanl  ensemble 
h  774  li>ris  11  sols, 

Mni-Juillel  1793. 
Minute»  (3  pièce»),  A.  N,,  F'  439?. 


CAPTIVITÉ  DK  MARIE-ANTÔlXETTE  AU  TEMPJ.E 


42.  —  Mémoires  des  médicaments  four- 
nis au  Temple  pour  Marie-Antoinette,  ses 
enfants  et  sa  sœur,  par  le  citoyen  Robert, 
apothicaire,  autorisé  par  la  Commune, 
en  vertu  des  ordonnances  du  citoyen  doc- 
teur Thierr\-,  montant  ensemble  Èi  704  li- 
vres 2  sols. 

Mai-juillet  1793. 
Minutes  (3  pièces),  A.  N.,  F'  4392. 

Ed.  A.  DE  Be.WCHESNE,  Louis  XVII,  sa 
rie,  son  agonie,  sa  mort,  caplivilé  de  la  famille 
royale  au  Temple,  t.  II,  p.  461-i63. 

43.  —  .Mémoire  du  blanchissage  fait 
pour  le  service  du  Temple  par  Ribout, 
blanchisseur  de  gros  linge,  montant  en- 
semble à  1,457  livres  2  sols  6  deniers. 

Mai-juillet  1793. 
Minutes  (3  pièces),  A.  N.,  V  4392. 

44.  —  .Mémoires  des  avances  et  dé- 
penses faites  par  Mathey,  concierge  de  la 
Tour  du  Temple,  d'après  les  ordres  du 
Conseil,  tant  pour  les  détenus  que  pour 
le  Conseil  et  le  corps  de  garde,  vériliés 
par  les  commissaires  de  service  au  Tem- 
ple, celui  de  1793,  le  2  juin,  2'  de  la  Ré- 
publique française  et  1"  de  la  mort  du 
tyran,  montant  ensemble  à  3,679  livres 

un  sol. 

Mai-juillet  1793. 

Minutes  (3  pièces),  A.  N.,  F''  4392. 

Le  mémoire  de  juillet  mentionne  l'achat  d'un 
bonnet  rouge  et  d'une  cocarde  pour  le  petit. 

45.  —  Mémoires  du  lard  et  autres  mar- 
chandises de  charcuterie,  fournies  pour  le 
service  du  Temple  par  le  sieur  Morel, 
charcutier,  rue  de  Rohan,  certifiés  par 
Gagné,  chef  de  la  bouche,  et  montant  à 
1,309  livres  18  sols.    ' 

Mai-juillet  1793. 
Minutes  (3  pièces),  A.  N.,  V  4392. 

46.  —  Mémoires  de  marchandises  d  épi- 
cerie et  fruiterie,  fournies  par  Meslain, 
marchand  fruitier  oranger,  pour  le  service 
de  la  bouche  du  Temple,  par  ordre  de 
M.  Gagné,  montant  ensemble  à  7,295  li- 
vres 13  sols. 

Mai-juillet  1793. 
Minutes  (3  pièces),  A.  A'.,  F''  4392. 

47.  —  Mémoires  de  fourniture  d'eau  de 
Ville-d'Avray  et  de  glace  pour  le  service 


du  Temple,  par  ordre  du  citoyen  Gagné, 
faite  par  la  voilure  de  Guermont  de  Ver- 
sailles à  Paris,  avec  mandat  de  payement 
de  260  livres,  montant  de  trois  mémoires. 

Mai-juillet  1793. 
Originaux  (4  pièces),  A.  N.,  F'  4392. 

48.  -^  Lettre  du  Commandant  général 
de  la  force  armée  de  Paris  aux  citoyens 
du  Conseil  du  Temple,  faisant  connaître 
que  c'est  en  vertu  d'un  ordre  du  Départe- 
ment de  Police  que  le  Commandant  gé- 
néral a  envoyé  de  la  force  et  une  pièce. 
de  canon  au  Temple,  mesure  prise  pour 
toutes  les  prisons  et  les  établissements 
publics,  avec  l'ordre  donné  au  citoyen 
Parain,  capitaine  des  canouniers. 

2  juin  1793. 
Original,  signé   de  Garnier,   commandant  de 
service  à  IHôtel  de  Ville,  A.  N.;  F'  4392. 

49.  —  Etat  nominatif  des  citoyens  em- 
ployés au  service  du  Temple,  qui  donnent 
pouvoir  au  citoyen  Caillieux,  membre  du 
Conseil  général  de  la  Commune,  de  rece- 
voir pour  eux  leurs  appointements  du 
mois  de  mai  1793,  état  arrêté  à  4,150  li- 
vres par  le  Conseil  permanent  du  Temple. 

6  juin  1793. 
Original,  signé  de  Bodson,  A.  N.,  F*  1313. 

50.  —  Arrêté  du  Conseil  général  dé  la 
Commune,  portant  que  le  bandagiste  des 
prisons  visitera  le  fils  de  Marie-Antoinette, 
et  qu'il  sera  écrit  à  cet  effet  audit  banda- 
giste, pour  qu'il  se  rende  au  Temple  dans 
le  plus  court  délai. 

11  juin  1793. 

Extrait  conforme,  signé  de  Coulombeau,  se- 
crétaire-greffier, A.  N.,F''  4392. 

Ed.  Revue  rétrospective,  2°  série,  t.  IX, 
p.  257. 

A.  DE  BeauchesNE,  Louis  XVII,  sa  vie,  son 
agonie,  sa  mort,  captivité  de  la  famille  royale 
au  Temple,  t.  II,  p.  44. 

51.  —  Arrêté  du  Conseil  du  Temple, 
décidant,  sur  la  demande  des  commis- 
saires de  service  au  Temple,  que  Baron, 
garde  de  la  bibliothèque,  fournira,  sur  ré- 
cépissé, le  Dictionnaire  hisloriquf,  4  volu- 
mes in-folio,  et  les  u»'   I,  2,  3  et  4  des 


CIIAPITRK  I".  —  JOIR.NÉES  lUSTORlQl'ES  DE  LA  RÉVOLLTION 


OEurresilc  Vo//<ii><',aveif  récépissé  de  Men- 
nessier  el  bangi'-. 

M,  23  juin  1793. 

Oripinain.  »igni-4  do  Sillan»,  Cazcnave  et 
Fenicaux  lî  |.i*ce«).  A     .Y..  F'  4392. 

EH  Rrrue  riHrotpecliv,  2«  série,  t.  IX, 
p.  257. 

.V.  DE  Beau'CHESSE,  Loui$  XVII,  $a  vie,  son 
«gonie,  u  mnri,  taplicili  <le  la  famille  royale 
ail  Temple,  I.  Il,  p.  56,  37. 

52.  —  Sk-nioires  des  médii-amenls  four- 
nis auTeiiipip,  (leiidaiU  los  iimis  de  février, 
mars  el  avril,  puur  .Marie-.VntoiiieUe,  ses 
ciifanLs  el  sa  sa'iir,  par  le  cituveii  lllan- 
chard,  apolhicnire  autorisé  par  la  Com- 
mune, suivanl  les  ordonnances  des  ci- 
toyens docteurs  Le  Monnier  el  Brunier, 
montant  ensemble  ii  1,117  livres  6  sols, 
arn^lés  p,ir  la  Commune,  le  12  mars. 

23  juin  1793. 
V    et    extrait    conformo    (4     pièces), 
.      .   .  I      1313. 

."il.  —  .Mémoires  liu  l>lanrlii.ssagc  du 
linf:e  «le  M""  Marie-Anloinetti-,  de  M'"  sa 
(llle  et  de  M'"'  Elisabelli,  pendant  les  mois 
lie  février,  mars  et  avril  179.1,  moiitanl 
ensemble  à  ("112  livres  18  sols,  arrêtés  au 
Conseil  (fénéral  de  la  Commune,  oidon- 
naiicés  le 

23  juin  1793. 

Originaux  (3  piteei.),  A.  S.,  F*  1313  (23 
juin  I7U3), 

'■>\.  —  Mémoire  des  ouvrages  faits  et 
fournis  par  le  sieur  Hiaire.  tailleur  pour 
femmes,  rue  Suint  Di^nis.  à  la  l'omine 
d'Or,  pour  la  veuve  Capel,  M"'  sa  lille  el 
M™"  Elisabclli,  monLiiil  à  377  livres  {'.'>  cor- 
set.H  du  prix  de  72  livresl.  cerlilié  par  Si- 
mon et  Grenier,  romiiiis.Hjiires  de  service 
ail  Temple. 


inifiiial  ••nriii 


24  jnin  1793. 
,  A.  A'.,  V  1392. 


Mi  —  Mémoire  de  IdanrliisHnce  du  lin^re 
el  fourniliire  de  pierrot  et  bonnet  de  linon 
.1  Miidame  Marie-Aiiloinelte,  M''"  sa  Mlle  et 
M-'  i:lisal>i>l|i,  par  la  citoyenne  C.loiiet, 
bliini  bisti'use  ili'  lintte  lin,  iiionliiiil  ,'i 
fi.13  livres  '  sols. 

Juin    17!t3. 
Minute,  A    .V  .  I  '  43!!.'. 


;;rt.  —  Délibération  du  Conseil  du  Temple, 
portant  acceptation  en  qualité  de  garde, 
installée  à  litre  provisoire,  de  la  femme 
Jeanne-Charlotte  Gourley,  demeurant  or- 
dinairemenl  au  Temple,  laquelle  a  prélé 
le  serment  de  discrétion  et  promis  de  ne 
communiquer  avec  personne,  délibération 
approuvée'  par  le  Conseil  uéniTaJ  de  la 
Commune. 

•  1"  juillet  179.1, 

Original,  signe  de  Mercier  cl  ynrnct.  et 
cunlresignt'  de  Doral-Cubitres.  A.  S.,  F"  1.392. 

"i7.  —  Etal  nominatif  des  citoyens  em- 
ployés au  service  du  Temple,  qui  donnent 
pouvoir  au  citoyen  Caillieux,  membre  du 
Conseil  général  de  laCommune.derecevoir 
pour  eux  leurs  appointements  du  mois  de 
juin,  arrêté  à  4,1.")0  livres  par  le  Conseil 
permanent  du  Temple,  avec  lettre  d'envoi. 

1"  juillet  1793. 
Originau.'c  (3  pièces),  A.  A'.,  F'  1314  (7jiiil 
let  17931. 

oK.  —  Délibération  ilu  Conseil  général  de 
la  Commune,  rappoilanl  l'arrêté  des  com- 
missaires du  Temple,  d'après  lequel  les 
commissaires  de  garde  ne  pourraient  raon- 
tei  au  Temple  sans  élre  accompagnés  du 
porte-clefs  pour  ouvrir  les  portes  et  les. 
refermer,  el  maintenant  l'arrélé  précé- 
demment pris  par  le  Conseil,  dans  lequel 
il  était  spécilié  i|iie  les  clefs  seraient  con- 
liées  à  l'un  des  six  commissaires,  décidant 
en  otilre  rpie  Simon  el  sa  femme  reste- 
raient auprès  du  petit  (\'ipet.  avec  le 
même  Iraitenienl  qu'avaient  Tison  et  sa 
femme  auprès  de  Capel,  père. 

6  juillet  1793. 

Kxirait  conforme,  signé  do  Dorat-Cubière.<, 
secrétaire -groflicr  adjoint,  A.  K.,  .W  Ïi3 . 
n»  1486. 

Ed.  ReDiie  ré(ro»pec(ii'r,  2«  série,  t.  IX, 
p.  257. 

M.  —  .Mémoire  de>.  oi!vr.ii;es  faits  et  four- 
nis pour  le  service  de  Madame  Aiiloinelte  et 
son  nis  en  mars  1793  p;ir  le  citoyen  WollT, 
cordonnier,  comprenant,  2  paires  de  sou- 
liers, le  10  mars,  atl  (ils  de  M""  Antoi 
iK-lte;  le  21  mars,  3  paires  de  souliers  à 
Marie  Anloiiieltc;  le  27  mars,  2  paires  h 
M"»'  Klisabelli;  ledit  mémoire  monUint  h 
8V  livres   Ut  sols,  plus  39  livres  pour  in- 
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demnité  d'une  réiluctioii  trop  forle  d'un 
niéinoire  précédent,  ensemlile  123  livres 
10   sols,    mémoire   arrêté   le  12  mars  et 

réglé  le 

7  juillet  179.3. 
Original,  A.  N.,  F'*   1314. 

CiO — Mémoire  des  matelas  faits  au  Temple 
par  le  citoyen  Evrard,  en  avril  1793,  no- 
tamment 4  matelas  chez  la  dame  Capet, 
tant  pour  elle  que  pour  sa  belle-sœur, 
montant  en  tout  à  419  livres  6  sols,  mé- 
moire arrêté  le  12  mars  1793,  et  réglé  le 

7  juillet  1793. 
Original,  A.  N.,  F*  1314. 

tïl.  —  Renvoi  par  la  Convention  nationale 
au  Comité  de  salut  public  de  l'adresse 
présentée  par  une  députation  des  hommes 
du  Dix  août,  qui  demandent  que  les  tètes 
des  Bourbons  émigrés  soient  mises  à  prix, 
que  tous  les  conspirateurs  soient  mis  hors 
la  loi  et  que  la  Convention  prenne  enlin 
uii  parli  sur  les  prisonniers  du  Temple. 

15  juillet  1793. 
Extrait  du  procès -verbal,  A.N.,C  259,  n"  530. 
Ed.  Archives  parlementaires,  t.  LXIX,  p.  35. 

02.  —  Etat  nominatif  des  ciloyeiis  em- 
ployés au  service  du  Temple, qui  donnent 
pouvoir  au  citoyen  Caillieux,  membre  du 
Conseil  général  delaCommune.derecevoir 
pour  eux  leurs  appointements  du  mois  de 
juillet  (en  tête. Simon  et  son  épouse,  de 
garde  auprès  du  fils  de  Capet,  9,000  livres 
par  an,  Tison,  de  service  auprès  des 
femmes,  0,000  livres},  état  montant  à 
4,760  livres  13  sols  4  deniers,  arrêté  par 
le  Conseil  permanent  du  Temple. 

29  juillet  1793. 
Original  signé,  avec   lettre   d'envoi   de  Cail- 
lieux et  ordonnancement  du  4  août  1793,  A.  A'., 
F*  1315. 

63.  —  Arrêté  du  Conseil  général  de  la 
Commune,  décidant,  sur  la  demande  pré- 
sentée par  Mathey,  concierge  de  la  Tour 
du  Temple,  pour  obtenir  sa  mise  en  li- 
berté, qu'il  sera  sursis  à  l'examen  de  cette 
demande  jusqu'après  le  .jugement  de  la 
veuve  Capet. 

24  vendémiaire  an  II  (15  octobre  1793). 
Extrait   conforme,    signé   de   Dorat-Cubières, 
secrétaire-greffier  adjoint,  A.  N.,  F''  4391. 


64.  —  Arrêté  du  Conseil  général  de  la 
Commune,  au  sujet  de  la  demande  pré- 
sentée par  Mathey  à  l'eflet  de  sortir  du 
Temple,  attendu  que  la  veuve  Capet  est 
jugée,  décidant  que  Mathey  restera  dans 
la  Tour  jusqu'à  nouvel  ordre. 

25  vendémiaire  an  II  (16  octobre  1793). 
Extrait    conforme,   signé    de    Mettot,   secré- 
taire-greffier, A.  A'.,  V  4391. 

O.'l.  —  Arrêté  du  Conseil  général  de  la 
Commune,  ordonnant  l'enlèvement  du 
billard  de  la  Tour  et  chargeant  l'adminis- 
tration de  Police  de  prendre  des  rensei- 
gnemenls  sur  te  perruquier  qui  va  dans  la 
Tour  du  Temple,  sur  Mathey  et  sur  tous 
les  individus  qui  l'approchent. 

25  vendémiaire  an  II  (10  octobre  1793). 
Extrait   conforme,    signé    de    Mettot,    secré- 
taire-greffier, A.  iV.,  F'  4391. 

Ed.  Rei'ue  rétrospective.  2'série,  t. IX,p. 26 1. 

60.  —  Mémoire  du  blanchissage  du  linge 
de  Madame  Marie-Antoinette,  de  sa  fille  et 
de  .Madame  Elisabeth,  par  la  citoyenne 
Clouet,  du  13  au  31  juillet  1793,  mention- 
nant notamment,  à  la  date  du  13  juillet, 
la  fourniture  d'im  pierrot  et  d'un  jupon 
de  fleuret,  du  prix  de  130  livres,  ledit  mé- 
moire montant  à  569  livres  9  sols  et  arrêté 
par  le  Conseil  général  de  la  Commune  le 

2  brumaire  an  II. 
Oritrinal  et  extrait  conforme  (2  pièces),  A.  N, 
F'   1319  (10  nivôse  an  II). 

07.  —  Rapport  de  Codard  et  Cordas, 
administrateurs  du  Département  de  Police, 
au  Couseil  général  de  la  Commune,  décla- 
rant qu'il  résulte  d'un  examen  très  scru- 
puleux des  arrêtés  du  Temple  qui  con- 
cernent le  citoyen  Tison,  que  ces  arrêtés 
n'ont  trait  qu'à  la  comptabilité  résultant 
des  fonctions  dont  il  était  chargé  auprès 
des  femmes  détenues  au  Temple,  que  son 
incarcération  n'a  eu  pour  cause,  ainsi  que 
celles  des  citoyens  Cléry  et  Mathey,  qu'une 
mesure  de  si*lreté  générale,  et  comme 
ceux-ci  ont  obtenu  leur  liberté  et  que  le 
citoyen  Tison  a  les  mêmes  droits  de  récla- 
mer la  sienne,  proposant  au  Conseil  géné- 
ral de  le  mettre  en  liberté. 

4  nivôse  an  II. 
Copie  conforme,  A.  iV.,  F''  4775". 
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68.  —  I.Pllre  des  adminislraleurs  du 
Déparlemeiil  de  Police  au  Comité  de  srtrelé 
géni^rale.  nccompagiianl  l'envoi  du  rapport 
qu'ils  ont  fait,  le  4  nivûse,  sur  le  citoyen 
Tison,  ci-devant  domestique,  valet  de 
charalire  des  détenus  au  Temple,  par 
lequel,  n'ayant  rien  trouvé  à  ^a  cliarce,  ils 
ont  conclu  à  sa  mise  en  liberté,  le  Conseil 
général  de  la  Commune  ayant  décidé,  le 
4  nivûse,  qu'il  s'en  remettrait  sur  ce  point 
au  Comité  de  silrelé  générale. 

IG  nivAfk;  nn  11. 
Copie  conforme,  A.  N.,  V  477.S'''. 

B.    —    >URIF.-.lNTOIf(ErrE    A    LA    CO^■CIER- 
GERIF. 

69.  —  Etal  descriptif  des  objets  trouvés 
dans  les  poi'hes  de  Marie-Antoinette,  lors 
de  son  écrou  à  la  Conciergerie,  savoir  : 
un  carnet  d'adresses,  un  petit  porlefeiiillc' 
en  maro<)uiii  rouge,  une  servante  de  ma- 
roquin vert,  une  petite  boite  contenant 
2  portraits  de  femme  sous  terre  (ceu.x  des 
des  princesses  de  Hesse  et  de  .Mecklem- 
bourg,  amies  de  .Marie-Antoinette),  une 
autre  petite  boite  avec  portrait  de  femme 

I  ejui  de  .M"«  de  l.aniballe),  un  rouleau  de 
J'i  louis  d'or,  une  petite  boîte  d'ivoire 
iniilenant  un  miroir,  et  un  paquet  conte- 
nant des  chevpu.x  du  mari  de  l'accusée 
et  rie  ses  enfants. 

2  auùl  1793. 

Kxirail  dii  proct»-vcrbal  d'audience  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  du  ?3  vendémiaire  an  II, 
A.  \.,  \V  290,  n'  I7!l  (Armoire  de  fer). 

Ed.  Bulfelin  ((Il  Tribunal  criminel  lérorii- 
(ioiiii«irr(2*  partie,  n*  28). 

70.  —  Invitation  des  administrateurs  du 
liéparlement  de  police,  de  concert  avec 
l'oiiipiier-Tinville,  accusateur  public  du 
TribunnI  réviiluliiiiinaire,à  leurs  collègues 
du  Conseil  général  de  la  Commune  for- 
mant le  Conseil  du  Temple,  nlln  de  faire 
(Mirler  l'Iiaipie  jour  2  bouteilles  d'eau  do 
Ville-d'Avray  ii  la  veuve  Capel,  détenue  à  la 
Cnncieruerie,  et  h  lui  envoyer  également 
Iroi»  (Ichus  de  linon  pris  dans  sa  garde- 
robe  AU  Temple,  ainsi  que  tout  ce  qu'elle 
fera  demander  par  la  citoyenne  Rirbard, 
■  iinricrire  de  la  Conciergerie,  en  prenant 


soin    de    faire   cacheter    chaque    bouteille 
d'eau  du  cachet  du  Conseil  du  Temple. 

5  août  1793. 

Original,  signé  de  Daudrais  et  de  M.irino. 
A.  N.,  F'  4392. 

Ed.  ReDue  ré/rospec(ire .  2'  série,  t.  IX, 
p.  258. 

A.  UE  BeaI'CBESNe.  I.oui«  XVII,  sa  vie.  ton 
agonir,  sa  morl,  caplivilé  rte  la  famille  royale 
au  Temple,  t.  II,  p.   102. 

71.  Lettre  des  administrateurs  du 
llépartement  de  Police  au  président  de  la 
Convention  nationale,  déclarant,  à  l'effet 
de  rertilier  l'assertion  du  Journal  du  ma- 
lin de  .'tablier,  dans  le  numéro  daté  du 
7  aoiM,  où  il  est  dit  que  le  nombre  des 
détenus  dans  les  prisons  de  Paris  s'élève 
à  21,572  individus,  y  compris  les  étran- 
gers et  .Marie-.Antoinette,  veuve  Capet,  que 
le  nombre  des  détenus  d'hier  était  de 
1,555  et  celui  de  ce  .jour  de  1,540,  y  com- 
pris Cusline  et  la  veuve  Capot,  détenus  à 
la  Conciergerie. 

9  aoiH  1793. 
Original,   signa    de    Marino,   Figuel,  MIcliel 
el  Froidure,  A.  J\'.,  G  266,  n'  620. 

Ed.  ArcJiirc»  parfcmenlaires,  t.  I.XXII,  p.  2. 

72.  —  Etal  des  détenus  dans  les  prisons 
de  Paris,  k  la  date  du  S  août,  dressé  par 
les  administrateurs  du  Hépartement  de 
Police  el  envoyé  au  président  de  la  Con- 
vention nationale,  donnant  pour  la  Con- 
ciergerie le  chiffre  de  280  détenus,  y 
compris  la  veuve  Capet. 

9  .-joùl  1793. 

Original,  signé  de  Michel,  Figuel  el  Micho- 
nis.  A.  N.,  r  266,  n»  620. 

Ed.  Archives  parli-mi^nlairet ,  I.  LXXII.  p.  2. 

A  partir  de  colle  Haie,  le  relevé  quotidien  du 
nombre  de*  délonu»,  d.ins  le»  prisons  de  Paris, 
mrnliDnne  régulièrement  la  présence  de  la  veuve 
Oa|ul  A  la  Conciergerie  jusquan  lour  du  jii- 
geiiicnl. 

73.  —  Lettre  de  Michonis  à  ses  rnliegues 
formant  le  Conseil  du  Temple,  les  priant 
de  la  part  de  .M.irie-Anlninette  de  lui  en- 
voyer il  la  Conciergerie  quatre  chemises 
et  une  paire  de  souliers  non  numérotés, 
dont  ejlf  ,1  un  pressant  besoin. 

19  aorti  1793. 
Original  mgné.  A.  N.,  F'  4392. 
Kd    Renie  r.Wroipecline,  2*i«ério,  l.  IX,  p.  259. 
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E.  et  J.  DE  GoNr.ouRT,  Ilistoire  tic  Maric- 
Antoinelte,  p.  377. 

A.  DE  Beauchesne,  Louis  XVII,  sa  vie,  son 
agonie,  sa  mort,  captivité  de  la  famille  ruxjale 
au  Temple,  t.  II,  p.    MO. 

74.  —  Lettre  du  citoyen  De  B.usne  (Louis- 
François),  lieutenant  de  gendarmerie,  de 
garde  à  la  Conciergerie,  à  l'accusateur 
public  du  Tribunal  révolutionnaire,  l'in- 
formant que  le  niaréchal-des-logis  de  garde 
auprès  de  la  veuve  Capet  est  venu  lui  rendre 
compte  ciu'elle  s'est  trouvée  mai  deux  fois 
dans  la  soirée  et  que  dans  ce  moment  elle 
avait  sûrement  de  la  lièvre,  pour  qu'un 
officier  de  santé  soit  avisé  de  son  état  le 
plus  tôt  possible. 

31  (août)  1793,  à   10  heures  du  soir. 
(Jriginal  signé,  A.  K.,  "W  151. 

75.  —  Mémoire  de  la  nourriture  fournie 
aux  gendarmes  chargés  de  la  garde  de  la 
veuve  Capet,  tant  pour  le  déjeuner,  le 
dîner  et  le  souper,  que  pour  l'eau-de-vie, 
nioninnt  à  Uiô  livres  5  sols. 

1"-13  septembre  1793. 
Minute,  A.  N:,  Y''  4392. 

76.  —  Bon  à  payer  au  citoyen  Lemaire, 
traiteur,  délivré  par  les  administrateurs 
du  Département  de  Police,  de  la  somme  de 
348  livres  10  sols,  pour  repas  fournis  aux 
citoyens  gendarmes  qui  sont  gardiens  de 
la  veuve  Capet,  lors  de  sa  détention  à  la 
Conciergerie,  depuis  le  2  août  jusqu'au 
2  septembre. 

2  septembre  1793. 
Original,  signé  de  Marino,  Michel  et  Heussée, 
et  contresigné  de  Froidure,  A.  JV.,  F''  4392. 

77.  —  Procès-verbal  de  transport  à  la 
Conciergerie  de  Nicolas-iMarie-André  Froi- 
dure, Antoiue-Prosper  .Soulès,  .lean-Nico- 
las-Victor  Gagnant,  Claude  Figuet,  Michel 
Caillieux  et  Jean-François  Godard,  admi- 
nistrateurs au  Département  de  Police,  au 
sujet  du  choix  et  de  raménagemenl  du 
local  où  devra  être  transférée  la  veuve 
Capet,  qui  est  la  chambre  où  se  trouve  dé- 
posée la  pharmacie  de  Guillaurae-Jacques- 
.Antoine  Lacour,  pharmacien  de  la  Con- 
ciej'gerie,   et    mandat    dnnné    au   ciloyen 


(iodard,  l'un  des  administrateurs,  entie- 
preneur  de  bâtiments,  à  l'effet  d'exécuter 
dans  le  plus  bref  délai  les  travaux  de  clô- 
ture et  de  sûreté. 

1 1  septembre  1793. 

Copie  conforme,  A.  N.,  W  297,  n°  261, 
cote  3. 

Ed.  Emile  C.\mp.\rdu.n',  Marie-Antoinette  à 
la  Conciergerie,  p.  5b. 

78.  —  Lettre  de  Caillieux  et  .Mennessier, 
administrateurs  du  Département  de  Po- 
lice, à  .  leurs  collègues  du  Conseil  du 
Temple,  au  sujet  de  la  demande  par  la 
veuve  Capet  de  diverses  pièces  d'habille- 
ment, les  priant  de  vérifier  dans  ce  qui 
lui  resté  de  vêtements  au  Temple,  afin 
de  savoir  si  les  articles  qui  lui  sont  néces- 
saires se  trouvent  dans  sa  garde-robe,  et 
dans"  ce  cas  de  les  envoyer  de  suite,  at- 
tendu qu'il  en  résultera  une  économie. 

26  septembre  1793. 

Original  signé,  A.  N.,  F'  4392. 

Etl.  A.  DE  Beauchesnè,  Louis  XVII,  sa 
vie,  S071  agonie,  sa  mort,  captivité  de  la  famille 
royale  au  Temple,  t.  II,  p.  110. 

79. —  Lettre  de  la  princesse  Lubomirska 
à  la  comtesse  Du  Barry,  lui  faisant  con- 
naître que  la  Reine  est  encore  à  la  Con- 
ciergerie et  qu'il  est  faux  que  l'on  ail  le 
projet  de  la  ramener  au  Temple,  décla- 
rant toutefois  être  tranquille  sur  son  sort. 

Sans  date  (septembre-  1793). 

Original  signé,  A.  N.,  W  351,  n°  713. 

Ed.  E.  et  J.  DE  GoNCOURT,  Histoire  de  Ma- 
rie-Antoinette, p.  381. 

Feuillet  de  Conches,  Louis  XVI.  Marie- 
Antoinette  et  Madame  Elisabeth,  t.  VI,  p.  519. 

80.  —  Mémoire  de  la  nourriture  fournie 
à  la  femme  de  chambre  de  la  veuve  Capet 
par  ordre  de  l'administration  de  Police, 
du  11  au  24  septembre,  certifié  exact  par 
Florentin  Joly,  fournisseur,  mémoire  mon- 
tant à  77  livres  8  sols,  avec  bon  à  payer, 
signé  de  Froidure. 

!«■■  octobre  1793.  , 

Original  signé,  A.  N..  V  4  392. 

81.  —  Quittance  de  68  livres  reçues  des 
administrateurs  du  Département  de  Police 
par  le  citoyen   Dufrennc,  pour  le  reliquat 
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du  trailcmeiil  i|ui  lui  avail  élé  alloué  pour 
la  partie  de  la  veuve  Capet. 

t  oclobre  1793. 
Original   signé,  avec  bon  à  paver  de  Souli-s 
el  Froidure,  A.  S.,  F'  4392. 

X-2.  —  Bon  à  payer  ai^itoven  Lemairc, 
Iraileur.  par  li-s  administratcui-s  du  llé- 
partemenl  île  Police,  de  la  somme  de 
l,'.i»4  livres  ")  sols,  taiil  pour  repas  fournis 
aux  détenus  de  la  Mairie  qu'aux  gendarmes 
de  servire  aupri-s  de  la  veuve  Capet,  de- 
puis le  2  jusqu'au  30  septembre. 

6  octobre  1793. 
(^rieinal,  signe  de  Froidure.  Hcu's.see,  DangiS 
Oaenani  et  Bamlrais.  .1.  .V.,  F"   ISOÎ. 

8.1.  — .Mémoire  de  la  nourriture  de  deux 
fjemlîirmes  (i-harpés  de  la  carde  île  la 
veuveCupet^  fournie  par  le  ritoyen  Jnly  d'a- 
près l'ordre  de  radministralioii  de  Police, 
pour  les  ri-pas,  le  vin  et  leau-de-vie,  du 
1 1  au  2i  septembre,  muntaiit  à  la  somme 
lie  iSî  livres  Iti  sols,  aver  bon  à  payer 
siené  de  Michel,  Kaudrais,  N.  Froidure  et 
.Menne.ssier. 

lO'joiir  'lu  l"mois<le  l'an  II  (10  octobre  1793). 
Oriplnal  signe,  A.  S.,  V'  1392. 

HV.  —  .Mémoire  des  dépenses  de  la  veuve 
C-ipcl  à  la  Conrierperie.  savoir  :  7t  jours 
de  nourriture  h  raison  de  |!i  livres  par 
jour,  formant  2,110  livres,  plus  il  jours 
de  nourriture  ,i  la  femme  placée  auprès  de 
In  veuve  C.api'l,  h  raison  de  .'t  livres  par 
jour,  faisant  I2.'t  livres;  2  matelas  et  au- 
tres objets  de  literie,  ,S4  livres;  un  bidcl 
en  basane  rouf(e,  60  livres;  location  de 
livre»,  Iti  livre.H;  2  bonnets,  Il  livres:  ru- 
ban el  soie  pour  uarniture  d'un  jupon, 
.■)  livres  in  sols;  ruban  poui'  ses  souliers  et 
se»  cheveux,  IK  sols;  une  bouteille  d'eau 
pour  ses  dents,  .1  livres  12  sols;  blanchis- 
Mitc  22  livre»,  ensemble  l,W7  livres  0  s. 

lâan*  date. 

Minule,  A.  .V.,  W  121   ;!"  paquet). 

IM  Kmii.k  r\»iiMM|iOM.  .Uar^e-Anloinnlfe  n 
1.1  (•.■nrierf/crtc.  p.  SH;  l.r  Trilxmtl  rii^ilutinn- 
i.airr  ,1,  rari.,  I.  I,  |,.   110. 

HS.  — Mémoire  de»  médic.nment»  fournis 
pendant  le  moi»  de  septembre  par  le  citoyen 
Robert,  npolhiraire,  autrirtsé   par  In  Com- 


mune, en  verUi  d'ordonnance  du  citoyen 
Thierry,  médecin,  tant  à  la  veuve  Capel 
qu'à  Marie-Tliérèse-Charlotte,  sa  fille,  sa- 
voir :  du  1"  au  7  septembre,  à  la  veuv.- 
Capet,  2  flacons  de  sel  volatil  de  vinaigre, 
dont  un  à  l'eslragon,  12  livres:  une  potion 
calmante,  coniposée  d'eau  de  tilleul,  de 
Heurs  d'oranger,  de  sirop  de  capillaire  et 
de  liqueur  d'Ilofniann,  dans  un  flacon 
bouché,  3  livres;  un  bouillon  rafraichis- 
sanl  avec  maigre  de  veau,  chair  de  poulet 
et  plantes  diverses,  à  2  reprises,  10  livres, 
el  du  7  au  16,  le  bouillon  réitéré  chaque 
jour,  ."lO  livres,  ledit  mémoire  montant  au 
lotal  à  204  livres,  arrêté  par  le  Conseil 
général  de  la  Commune  le 

2  brumaire  an  II. 
Original  et  extrait  conforme  (2  pièces).  A.  .V.. 
F'  1319  (20  nivôse). 

86.  —  Décision  de  l'administration  de 
Police  de  !a  Contmune  de  Paris,  portant 
que  l'indemnité  .'i  accorder  à  la  citoyenne 
Harel  .sera  de  6  livi-es  pour  chaque  jour 
qu'a  duré  son  service  auprès  de  la  veuve 
Capel,  y  compris  les  jours  qu'elle  a  été 
détenue  par  mesure  de  sûreté,  en  cnnsé- 
quence,  qu'il  doit  lui  élrc  alloué  la  somme 
de  360  livres,  sa  détention  ayanl  duré 
2  mois. 

S' jour  ilu  2*  mois  de  l'an  second 
(26  oriobrc  1793). 
Original,   signe    de    .M.irinn.   Heussée,   Cail- 
lieux,   Figiict,    Mennessier,    Godard,    Froidure, 
Massé,  Soûles  cl  Baudrnis.  A  N..  F'  1392. 

S7.  —  Mémoire  à  la  Nation  pour  Marie- 
Thérèse -Charlotte  de  Rourbon,  tille  de 
Louis  XVI,  détenue  à  la  Tour  du  Temple, 
oii  l'on  trouve  des  anecdotes  curieu.ses  el 
inconnues  jusqu'à  ce  jour  sur  le  traite- 
ment  de  .Maric-Anloinclle  dans  les  prisons 
de  la  Conciergerie. 

1795. 
Imprime  de  22  pages,  A.  A'.,  F'  6113. 

C.    —  roNSIMBATION   PK    l.'rKII.I.KT 

XH.  —  Rapport  du  ritoyen  tiilberl,  gen- 
darme de  garde  auprès  de  la  veuve  C.apel, 
au  citoyen  llotol  du  Mesnil,  lieulenanl-co- 
lonel  de  la  gendarmerie  près  les  tribu- 
nnux,nu  sujetde  certain  billet  remisdaiis  un 
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œillet  à  la  veuve  Capel  par  un  [jarticulier, 
ci-devant  chevalier  de  Saint-Louis,  venu 
avec  le  citoyen  Michunis,  et  de  la  réponse 
tracée  avec  une  épingle  sur  un  papier,  que 
ladite  veuve  Capet  lui  avait  remis  afin  de 
le  donner  à  ce  quidam,  papier  qu'il  a 
laissé  entre  les  mains  de  la  femme  du 
concierge. 

3  septembre  1793. 

Copie  conforme,  signée  de  Botot  du  Mesnil, 
A.  N.,  W  297,  n»  261,  cote  27. 

Ed.  Emile  CaMI-AKHON,  Marie-Anloinetle  il 
la  Conciergerie,  p.  1. 

89.  —  Urdre  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, invitant  le  citoyen  Michonis  à  se 
rendre  immédiatement  à  la  Conciergerie 
auprès  des  représentants  du  peuple. 

.3  septembre  1793. 
Original,  signé  d'Amar  et  de  Sevestre,  A.  N-, 
W  297,  n°  2G1,  cote  1. 

90.  —  Procès-verbal  de  transport  d'André 
.Vinar  et  Joseph  Sevestre, membres  duComité 
de  sûreté  générale,  à  la  Conciergerie,  pour 
y  fournir  des  renseignements  sur  la  dénon- 
ciation transmise  par  Botot  Du  Mesnil,  et 
interrogatoires  subis  par  devant  eux  par 
.Marie-Antoinette,  veuve  Capet,  au  sujet  du 
billet  qui  lui  avait  été  remis  par  un  che- 
valier de  Saint-Louis  (le  sieur  de  Rouge- 
ville),  en  présence  du  sieur  Caillieux, 
administrateur  de  police,  et  de  François 
Bax,  secrétaire -commis  du  Comité  de 
sûreté  générale. 

3  septembre  1793. 

Original  signé,  A,  N.,  W  297,  n°  261,  cote  7. 

Ed.  Emile  C'AMP.\nnON,  Marie-Antoinette  A 
la  Conciergerie,  p.  3,  44  ;  Le  Tribunal  révolu- 
tionnaire de  Paris,  t.  I,  p.   105. 

H.  WallCN,  Histoire  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire de  Paris,  t.  1,  p.  308. 

Musée  des  Archives  nationales,  n°  1378. 

91.  —  Interrogatoire  subi  à  la  Concier- 
gerie par  devant  Amar  et  Sevestre,  mem- 
bres du  Comité  de  sûreté  générale,  par 
Marie  Devaux,  femme  Harel,  au  service  de 
la  veuve  Capet. 

3  septembre  1793. 
Original  signé,  A.N.,  W297,  n" 261,  cote  7. 
Ed.    Emile    Campahdon,  Marie-Antoinette  à 
la  Conciergerie,  p.   13. 

92.  —  Premier  et  second  interrogatoire 
subis  à  la  Conciergerie  par  devant  Amar 


et  Sevestre,  membres  du  Comité  de  sûreté 
générale,  par  Jean-Baptiste  Michonis,  offi- 
cier municipal,  administrateur  de  la  Police 
chargé  des  prisons,  au  sujet  des  visites 
reçues  par  Marie-Antoinette. 

Au  second  inter-rogatoire  de  Michonis 
se  trouve  annexé  le  billet,  tracé  avec  une 
épingle  par  Marie-Antoinette,  conçu  en  ces 
termes  :  «  Je  suis  gardé  à  vue,  je  ne  parle 
à  personne,  je  me  fie  à  vous,  je  viendrai  ». 

3  septembre  1793. 

Original  signé,  A.  iV.,W  297,  n''261,  cote  7. 

Ed.  Emile  Campardon,  Marie-.4)i(oine((e  à 
ta  Conciergerie,  p.  17,  37. 

H.  Wallon,  Histoire  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire de  Paris,  t.  I,  p.  307. 

93.  —  Interrogatoires  subis  à  la  Con- 
ciergerie par  devant  Amar  et  Sevestre, 
membres  du  Comité  de  sûreté  générale: 
1°  par  le  citoyen  Gilbert,  gendarme  na- 
tional près  les  tribunaux  ;  2°  Pierre  Fon- 
taine, marchand  de  bois  ;  3°  Jean-Maurice- 
François  Lebrasse,  officier  de  gendar- 
merie, commandant  de  poste  à  la  Con- 
ciergerie; 4»  Perrey,  gendarme  national; 
5°  François  Defraisne,  maréchal  des  logis 
de  la  gendarmerie  nationale  près  les  tri- 
bunaux, de  garde  dans  l'appartement  de 
la  veuve  Capet  ;  0°  Marie-Anne  Barassin, 
femme  de  Toussaint  Richard,  concierge 
de  la  maison  de  justice.  (Après  l'interro- 
gatoire de  Fontaine  se  trouve  un  mandat 
d'arrêt  décerné  contre  Rougeville  et  la 
femme  Dutilleul). 

3  septembre  1793. 
Originaux  signés,  A.  N.,  W  297,  n"  201. 
Ed.    Emile    GaMPaRDON,   Marie-Antoinette  ù 
la  Conciergerie,  p.  22-36. 

94.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant,  en  raison  de  la  dénon- 
ciation du  citoyen  du  Mesnil,  lieutenant- 
colonel  de  la  gendarmerie  près  les  tribu- 
naux, contre  le  citoyen  Rougeville,  ci -de- 
vant chevalier  de  Saint-Louis,  pour  s'être 
introduit  auprès  de  la  veuve  Capet,  à  dessein 
de  la  soustraire  à  la  punition  de  ses 
crimes,  que  le  nommé  Rougeville,  demeu- 
rant à  Vaugirard,  sera  arrêté  et  traduit  à 
r.\bbaye,  pour  y  être  interrogé  de  suite 
par  le  Comité  de  sûreté  générale,  qu'il 
sera  gardé  au  secret  jusqu'à  ce  que  per- 
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.]uisition  ail  ■■l--  faitt-  Jaiis  ses  papiers,  el 
cliar^'-aiii  •!•'  I  .-xr-i  iilion  de  ce  mandat 
Raudrais,  ailiiiiiiislruleur  de  Police,  muni 
de  pleins  pouvoirs. 

4  septembre  1793. 

Etirait  d'un  mémoire  imprimr,  A.  A'.,  F^ 
0113. 

Vo.  —  Interrogatoires  subis  par  Sopliie 
Le  Bon,  veuve  Dulilleul,  au  sujet  de  ses 
relations  avec  le  sieur  de  Rougeville  el  le 
nommé  KonUiine,  par  devant  l'un  des 
membres  du  Comité  de  stireté  f.'énéralc 
\("iurrroy)  et  l'un  des  juges  ilu  Tiil.iin.ij 
révolutionnaire. 

5  septembre  1793. 
Originaux  signés  (2  pièces),  A.  N.,  W  297, 

n*  261,  cotes  2  et  28. 

Ed.  Emile  CaMPaRDOH,  Marie-/tn(i<ine(lc  ;i 
ta  Conciergerie,  p.  50,  54. 

9C.  —  Arrêté  du  Comité  de  silrelé  céné- 
iule,  portant  que  les  citoyens  préposés  h 
la  garde  des  écuries  de  Tliôlel  de  Soubise 
en  feront  l'ouverture  à  la  première  réqui- 
sition du  citoyen  Philippe-llumberl  De- 
voyo,  chargé  d'une  mission  importante, 
qu'ils  le  laisseront  entrer  dans  le  jardin 
(wr  U's  portes  des  écuries,  et  autorisant 
le  citoyen  Devoyo  il  se  faire  accompagner 
par  les  individu.*  qu'il  voudra  choisir  et 
même  ii  requérir  la  force  armée,  s'il  le 
juge  nécessaire. 

5  septembre  1793. 
Extrait  du  registre  de»  srr«lés  généraux  du 
(Comité  de  sûreté  générale,  A.  S.,  AF'il  28G. 

97.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale chargeant  l<<  iloyen  IMiilippe-Hum- 
bert  Devoyo  de  se  transporter  sans  délai 
r.Uci  la  citoyenne  Eslienne.  tenant  l'hrttel 
Dauphin,  rue  des  yiialre-Fils,  pour  y  faire 
une  perqui.iition  domiciliaire  el  y  anéier 
le»  nommés  Paiimicr,  Rougeville  el  tous 
autre!)  particuliers  qui  parnllront  suspect», 
autorisant  le  citoyen  h  '^ir  el  ii 

traiMpoiter  au  f^imit-  .  is  qui 

se    trouveront    cliei    1.-    ,..  ,- ,    ,|u'i| 

arrêtera,  et  A  requérir  au  besoin  la  font- 
année,  du  plus,  en  rnisni)  de  motifs  im- 
porlanLs,  autorisant  le  niéiiie  cjloycn  à 
opérer  rpiu  |ivri|uisitioii  pendant  la  nuit 


et  sans  l'assistance  du  juge  île  paix  el  du 
commissaire  de  police. 

5  septembre  1793. 
Extrait  du  registre  des  arrêtés  généraux  du 
Comité   de  .siirelé  générale,  A.  N  ,  .\F*il  286. 

98.  —  .\rrêté  du  Comité  de  sûreté  Gé- 
nérale, déridnnl,  à  litre  de  mesure  de 
sûreté  générale,  que  la  citoyenne  Eslienne. 
tenant  une  maison  sarnie,  rue  destjuatre- 
Fils.  .sera  conduite  au  Comité,  que  perqui- 
sition sera  faite  chez  elle,  qu'on  enlèvera 
les  effets  ou  papiers  suspects,  chargeant 
le  citoyen  Devoyo  de  l'exécution  de  cet 
arrêté,  en  se  faisant  assister  d'un  commis- 
saire de  police,  et  l'autorisant  à  requérir 
la  force  armée,  s'il  le  juge  nécessaire. 

5  septembre  1793. 

Extrait  du  registre  des  arrêtés  généraux  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.N.,  AF'll  28ti. 

99.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, décidant,  comme  mesure  de  sûreté 
générale,  que  le  nommé  Fontaine,  de- 
meurant à  Paris,  rue  de  l'Oseille,  sera 
eonduil  à  l'Iiôlel  de  la  Force,  où  il  restera 
an  secret  jusqu'à  nouvel  ordre,  et  char- 
geant li-s  administrateurs  de  la  Police  de 
Paris  de  l'exécution  de  cet  arrêté. 

6  septembre  1793. 

Extrait  du  registre  des  arrêtés  généraux  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  280. 

KM).  —  .\rrêlé  du  Comité  do  sûreté  gé- 
nérale, ilécidant  que  la  citoyenne  Eslienne 
sera  conduite  à  la  prison  de  la  Concier- 
gerie, d'où  elle  sera  e.vlraile  le  lendemain 
à  midi,  pour  être  traduite  au  Comité,  où 
elle  doit  être  iiilerrogée. 

6  septembre  1793. 
Extrait  du   registre  des  arrêtés  généraux  du 
Tomilé  de  sûreté  générale.  A.  N.,  AF'll  286. 

loi.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nénile,  renvoyant  devant  les  administra- 
teurs de  la  Police  la  citoyenne  filstienne, 
logeuse  en  chambre  garnie,  rue  des  Qiia- 
Ire-Fils,  clie/,  laipielle  a  été  arrêté,  la  veille, 
un  individu  suspect  qui  y  logeait  depuis 
!••  H»  août,  et  dont  Ir  nom  ne  .s'est  p.is 
trouvé  porté  sur  Ir  livre  de  p.diie  de  la 
citoyenne  Eslienne,  il  clnirgeant  le  briga- 
dier d«'  gen.larnirrie  du  postr  <ln  i:oMiilé 
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Je  faire  conduire  par  un  gendarme  ladite 
Estienne  devant  lesdits  adminislraleurs  de 
Police. 

7  septembre  1793. 

Extrait  du  registre  des  arrêtés  généraux  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  .V.,  AF'il  286. 

102.  —  Ordre  des  administrateurs  du 
Département  de  Police,  portant  que  le 
citoyen  Figuet  payera  à  la  citoyenne  Ha-  ■ 
rel,  placée  près  de  la  veuve  Capet,  à  la 
Conciergerie,  la  somme  de  150  livres  à 
titre  d'avance  sur  le  traitement  qui  lui 
sera  accordé  par  le  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale de  la  Convention. 

8  septembre  1793. 

Original,  signé  de  N.  Froidure,  Harel,  Fi- 
guet, A.  .V.,  FI  4392. 

103.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  que  Michonis,  officier 
municipal,  actuellement  détenu  dans  la 
maison  de  .justice  dite  de  la  Conciergerie, 
sera  transféré  sans  délai  dans  la  maison 
de  sûreté  de  l'Ahbaye. 

S  septembre  1793. 
Copie  conforme,  A.N.,  W297,  n" 261,  cote  2. 

104.  —  Rapport  de  l'observateur  Monic, 
faisant  connaître  que  Michonis,  celui  qui 
présenta  l'œillet  à  Antoinette,  est  tou- 
jours visité  par  les  aristocrates  dans  sa 
prison,  et  qu'un  prêtre  réfractaire  le  voit 
assidûment. 

23  septembre  1793. 
Original,  A.  N.,  F'  3688^ 
Ed.  Ad.  Skhmidt,  Tableaux  de  la  Révolutiun 
française,  t.  II,  p.  127. 

lOo.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, considérant,  après  l'audition  de  la 
citoyenne  Dutilleul,  ayant  habité  avec  le 
nommé  Rougeville,  lequel  avait  été  intro- 
duit auprès  de  la  veuve  Capet,  et  qui  a 
persisté  à  iiier  qu'elle  connût  la  retraite 
dudil  Rougeville,  ce  qui  a  paru  impro- 
bable, attendu  leur  intimité,  et  qu'elle 
est  encore  nantie  de  quelques  effets  à  lui 
appartenant,  considérant  encore  que  la 
personne  de  ladite  Dutilleul  est  suspecte 
au  Comité,  en  raison  des  relations  qu'elle 
pourrait  avoir  conservé  avec  ledit  Rouge- 
ville, décidant  qu'elle  sera  conduite  à  la 


maison   d'arrêt   de   la  Petite  Force  pour  y 
rester  comme  suspecte. 

5  octoire  1793. 
Extrait  du   registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF'n  289, 
fol.  21. 

106.  —  Dénonciation  au  Département 
de  Police  par  Jean  Perrin,  horloger,  rue 
Mazarine,  n"  1534,  commissaire  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  de  l'Unité, 
d'un  complot  tramé  à  l'effet  d'enlever  la 
veuve  Capet  de  la  Conciergerie,  lequel  lui 
aurait  été  révélé  par  le  citoyen  Juille-La- 
Roche,  qui  a  déclaré  qu'un  nommé  Rasset, 
perruquier,  rue  de  la  Calandre,  faisait 
partie  de  ce  complot. 

21  vendémiaire  an  II. 
Original  signé,  A.N.,  W  311,  n'a  13,  cote 4. 
Ed.  Emile   Camp.\rdON,   MaWe-Aii(ome((e  à 
la  Conciergerie,  p.   139. 

107.  —  Lettre  des  administrateurs  du 
département  de  Police,  transniellant  les 
noms  des  officiers  municipaux  incarcérés 
en  vertu  d'un  ordre  du  Comité  de  sûreté 
générale  relativement  à  l'affaire  du  Tem- 
ple, savoir  :  Dangé,  Lepître,  Lebœuf,  à 
Sainte-Pélagie,  Vincent,  Bugneau  et  Mi- 
chonis à  la  Force,  Jobert,  à  r.\bbaye, 
Toulan  et  Bruneau,  marqués  cumine  ab- 
sents ou  évadés. 

23  vendémiaire  an  II. 
Original,  signé  de  Leblanc,  A.  ^'.,  W  296, 
n»  261,  cote  9. 

108.  —  Déclaration  de  propos  lenus  par 
le  nommé  Basset  et  la  femme  Fournier, 
au  sujet  du  complot  formé  pour  enlever 
la  ci-devant  Reine,  faite  au  Département 
de  Police  par  le  sieur  Jean  Henry,  sous- 
chef  du  bureau  de  sûreté. 

25  vendémiaire  an  II. 
Original  signé,  A.  iV.,W  311,  n°  413,  cote  8. 
Ed.  Emile    CaMP.\BDON,    Marie-Antoinette   à 
(a  Conciergei'ie,  p.  141. 

109.  —  Déclaration  d'Etienne  Arbeltier, 
officier  de  paix,  reçue  par  N.  Froidure, 
administrateur  au  Département  de  Police, 
relativement  au  complot  formé  pour  enle- 
ver la  ci-devanl  reine  Antoinette,  d'après 
les  révélations  faites  par  le  sieur  Basset, 
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suivaiil  lesquelles  les  con=piialeui-s  Jc- 
vaienl  se  réunir,  rue  de  la  Roi|ueUe,  et 
.'itMient  pour  siiino  de  rallieiiieiil  uiiepolile 
c.irle  iiiiidt"  porlanl  à  son  centre  un  cu'ur 
•  Il  nil.an  cramoisi  el  sur  son  pourtour 
liiiMiiplIon:  "  Vive  l.ouis  XVII,  roi  de 
I  lance  ",  el  mise  en  étal  d'arreslalion  dudil 

llasset. 

37  vendémiaire  an  II. 
r  r-.lsipné.A.A'..  \V3ll,n-4l3,  cole  3. 
ii.E   t'AMPARUON,    Marie-Anloinetle  i 
■   ij'-rie.  p.   113. 

110.  —  Di'cinralions  de  propos  tenus 
par  Hasset  el  la  Teninje  Fournier,  reçues 
par  les  administrateurs  di-  IVdice,  au  sujel 
de  rrnlèvemenl  projeli'  de  la  ci-devant 
Heine,  l'une  de  ces  déclanilioiis  faite  j)ar 
le  i-itoyen  .Niquille,  oflicier  de  pai.v. 

'i'  vendimiaire  an  II. 
Original,  A.  N.,  W  311,  n»  113,  .  ote  3. 
IM.  KmILE   CajiI'ABDOX,   Marie-Anloinelle    A 
la  l'oncu-rgerie,  p.  148-150. 

111.  —  Lettre  de  Kouiiuier-Tinvilie, 
accusateur  piildic  du  Tribunal  révdlution- 
naire,  au  Coniilé  de  sûreté  i^énérale,  lui 
donnant  avis  i|ue  plusieurs  dépiitalions 
de  différentes  sections  demandent  î'i  cmi- 
nallri-  le  niiitif  des  aire.lations  il<-s  muni- 
paux  .Miilionis,  JoLert,  l)an«é,  l.epitre, 
Vincent,  .Moelle,  l.eliu'uf  et  llu^neau,  el 
Mirtout  puur<|uui  ils  sont  tenus  au  secret, 
•pi'il  avait  n'-pondu  <|ue  ces  citoyens 
avaient  été  arrêtés  par  ordre  du  Comité, 
et  <|u'il  étiiii  nécessaire  avanl  d'ouvrir  une 
instruction  contre  ces  citoyens,  «jue  le 
i^fimilé  prit  un  arrêté  les  traduisant  devant 
le  Triliuual.  en  consétpience  renouvelant 
l.i  demande  de  cet  arrêté. 

13  l>run)aire  an  II. 
Original  «igné,  A.  N.,  V  4775". 

112.  —  Arrêté  du  Cmilé  de  .sûreté  gé- 
nérale, décidant  <|iie  .Miclionis,  Jobert, 
l)angé,  l.epitre,  Vincent,  Leba-uf  el  Bu- 
Knenu  semnt  traduiU  au  Tribunal  révolu- 
tionnaire et  en  ron9é(|uonce  transférés 
dan«  In  priion  de  In  DoncierKerie,  avi>c 
lellre  d"envr)i  h  Koui|ui<T-Tinville. 


1-  11. 

<  >rig<nal,  «i|(i> 
l.ourt(<JuUa«-KI 


lUarrnn,  Ja«;ot, 
rt  Unr«  tl'tnvoi 


siifnée  de   Ouffrov   (2   pièces  ,  .A.  .Y.,  W  îitC, 
n»  201,  cole^  13,' 14. 

113. —  Inlerroj-atoire  subi  devant  r.laude- 
Enimanuel  Dobsenl,  juge  au  Tribunal  révo- 
lutionnaire, par  Jean-Baptiste  Michonis, 
oflicier  municipal,  au  sujet  de  la  surveil- 
lance dont  il  était  iliaraé  à  laCoiicieraerie, 
en  qualité  d'administrateur  de  Police,  et 
des  visites  qu'il  aurait  faites,  où  il  aurait 
eu  l'indiscrétion  de  se  faire  accompagner 
par  le  noninié  Uougeville,  ci-devant  noble 
et  chevalier  de  Sainl-!.ouis,  el  au  sujel  ilu 
billet  qui  lui  avait  été  remis  par  l'un  des 
gendarmes,  billet  auquel  il  n'avait  allacbé 
aucune  impoi'tance. 

2U  brumaire  an  II. 
Original    signé,    A.    N.,   W    2%.    n"   '201, 
cole  iô. 

114.  —  Interrogatoire  subi  devant 
Claude-Emmanuel  Dobsenl.  juge  au  Tribu- 
nal révolutionnaire,  par  François  Daiigé, 
épicier,  membre  de  la  Commune,  admi- 
nistrateur de  Polii-e,  auquel  l'on  imputait, 
lors  de  son  service  au  Temple,  d'inlel- 
ligence  avec  la  femme  de  Louis  Capet  et 
Elisabeth,  sa  belle-sceur,  d'avoir,  lui  el 
son  collègue  Toulan,  enfermé  les  enfants 
de  Capet.  malgré  le  froid,  dans  une  tou- 
relle, pour  s'entretenir  avec  la  veuve  Ca- 
pet et  Elisabeth  des  moyens  de  |>rocurer 
leur  évasion,  ce  que  ledit  Dangé  a  nié, 
interrogatoire  sur  les  mêmes  faits  subi  par 
.\ugustin  Jobert,  officier  municipal. 

26  brumaire  an  II. 
Original    signé,    A.    N.,    W    291;.   n»   2C1, 
rntos  21,  22. 

Illi. —  Interrogatoires  subis  dex.int  .M.i- 
rie-Kmmanuel-Joseph  Lanne.  juge  au  Tri- 
bunal révolutionnaire,  par  Jean-Raptiste 
Vincent,  entrepreneur,  Jacques-François 
Lepllre,  maître  de  pension,  Nicolas  l.e- 
bœuf,  instituteur,  .Nicolas-Marie-Jean  Ru- 
gneau,  architecte,  Claude-Antoine-Fran- 
çois Moelle,  Ions  membres  du  Conseil  gé- 
néral de  la  Commune,  de  .service  au  Temple, 
au  sujet  de  leurs  entretiens  secrets  nvec  les 
prisonniers  du  Temple,  qu'ils  instruisaient 
de  ce  qui  se  passai!  au  dehoi^s. 

2G  lirumairr  an  II. 
Originaux  «ifinéK  (0  pièce»  .  A    .V  ,  W  ;".lii, 
n*  261,  cotet  17-20,  24. 
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110. —  Interrogatoire  subi  devant  Marie- 
Emnianuel-Josepli  Lanne,juge  au  Tribunal 
révolutionnaire,  par  Pierre  Fontaine,  mar- 
cband  de  bois,  demeurant  rue  de  l'Oseille, 
n"  48,  inculpé  de  participation  aux  intelli- 
gences criminelles  qui  ont  existé  entre  la 
veuve  Capet,  Michonis  et  Rougeville,  et 
d'avoir  reçu  chez  lui  Michonis  et  Rouge- 
ville, où  en  sa  présence  aurait  été  décidé 
que  Michonis  introduirait  Rougeville  chez 
la  veuve  Capet. 

'Î6  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.. Y.,  \V29fi,  n-^ôl,  cote  23. 

117.  —  Jugement  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire: 1°  déclarant  J.-B.  Michonis  cou- 
pable de  prévarication  et  de  négligence 
dans  ses  fonctions  pour  avoir  introduit  di- 
verses personnes  dans  la  prison  de  la  veuve 
Capet,  et  également  de  négligence  répré- 
hensible,  pour  n'avoir  pas  fait  arrêter  le 
nommé  Rougeville,  avec  lequel  il  avait 
dîné,  postérieurement  à  l'avis  à  lui  donné 
par  la  femme  Richard,  et  le  condamnant  à 
la  détention  jusqu'à  la  paix  dans  la  mai- 
son de  détention  du  départementde  Paris; 
■2"  déchargeant  de  l'accusation  Pierre  Fon- 
taine, Sophie  Le  Bon,  veuve  Dutilleul, 
François  Dangé,  .Vugustin-Germain  .lobert, 
Jacques-François  Lepitre,  Claude-Antoine- 
François  Moelle,  Nicolas  Lebœuf,  Nicolas- 
Marie-Jean  Bugneau  et  Jean-Baptiste  Vin- 
cent, comme  n'ayant  point  participé  au 
complot. 

29  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  W  296,  n°  201. 

118.  —  Lettre  du  citoyen  Juille-la-Roche 
à  un  nommé  Leblanc,  relative  aux  52  vo- 
lontaires qui  s'étaient  absentés  de  leur 
caserne  de  Vanves,  la  veille  de  l'exécution 
de  l'infâme  Capet,  et  s'étaient  rendus 
exprès  à  Paris  pour  aider  à  l'exécution  du 
projet  de  conspiration  contre  la  Répu- 
blique. 

brumaire  an  II. 
Original,  .4.  iV.,  'WSll,  n°413,  cote  15. 
Ed.  Emile    CaMPAhdON,  Marie-Antoinette    à 
la  Conciergerie   p.  151. 


de  sûreté  générale  a  l'ait  incarcérer  au 
secret,  le  15  vendémiaire,  à  l'Abbaye, 
un  chaud  jacobin  bien  connu,  nommé 
Jobert,  ex  administrateur  de  Police,  vic- 
time des  vengeances  de  deux  de  ses  col- 
lègues, et  qui  devait  être  jugé  par  le  Tri- 
bunal criminel  du  Département,  déclarant 
que  si  celui  qui  a  contribué  à  la  journée 
du  10  aoiit,  qui  a  été  membre  de  la  Com- 
mune depuis  celle  époque  jusqu'à  ce  jour, 
si  celui  qui  a  sauvé  la  vie  à  Cbaumette,  le 
10  août,  sur  la  place  de  Grève,  si  celui  qui 
fut  envoyé  commissaire  en  septembre  1792 
au  devant  des  prisonniers  d'Orléans,  si 
celui  qui  a  chassé  tous  les  arislocrates  de 
sa  section,  si  celui  qui  a  rempli  avec  le 
plus  d'exactitude  la  place  d'administrateur 
de  Police  et  qui  a  fait  arrêter  trois  chefs 
de  contre-révolution,  si  celui-là  est  un 
conspirateur,  il  faut  le  guillotiner;  s'il  est 
innocent,  pourquoi  le  tourmenter,  comme 
l'est  Jobert  en  ce  moment. 

7  octobre  1793. 

Original  signé,  .4.  J\'.,  F''  4750. 

120.  —  Lettres  de  Dubourg,  républicain 
et  jacobin,  gendre  de  Jobert,  à  Paris,  à 
un  membre  du  Comité  de  sûreté  générale, 
intercédant  en  faveur  dudit  Jobert,  qui,  à 
la  suite  de  dénonciations  de  deux  de  ses 
collègues,  a  été  arrêté  et  incarcéré  au 
secret  à  l'Abbaye,  le  priant  de  faire  en 
sorte  qu'il  puisse  communiquer  avec  ses 
défenseurs,  pour  que  justice  soit  bien  vite 
rendue  à  l'un  des  plus  chauds  républi- 
cains, qui  est  bien  connu  à  la  Société  des 
Jacobins,  des  membres  de  la  Commune  du 
10  août,  de  tous  les  Sans-culottes  de  sa 
section,  de  Santerre  et  de  Hanriot,  insis- 
tant enfin  pour  qu'il  soit  interrogé  sans 
délai,  et  qu'on  ne  laisse  pas  plus  longtemps 
un  patriote  dans  une  telle  situation. 

8,  9  octpbre  1793. 

Originaux  signés  (2  pièces),  A.  N.,  F''  4750. 

Une  note  à  la  marge  porte  :  «  Prendre  des  in- 
formations auprès  du  Département  et  savoir 
d'ailleurs  pourquoi  nous  avons  hier  fait  mettre 
Jobert  au  secret,  a 


i  19.    —    Lettre    de    Dubourg,    jacobin, 
gendre  de  Jobert,  exposant  que  le  Comité 
T.  X. 


121.  —  Procès-verbal  de  la  déclaration 
faite  par  le  Dauphin  aux  citoyens  Follope 
et    Figuet,  commissaires   du    Conseil    du 
2 
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Temjile,  au  sujet  de  billels  qui  auraient 
été  remis  par  Jobert  à  Marie-Anloinelli;. 

5»  jour  du  î'  mois  de  l'an  II  (26  octobre  1793). 
OriKinal  signé.  A.  N.,  W  200,  n°  2BI. 
Ed.  ilittée  de»  Archives  nationales,  n°  1388. 

122.  —  Déclaration  du  général  Santerre, 
[xirlant  que  le  citoyen  Jobert,  officier 
niunici[>al,  étant  de  service  au  Temple,  lui 
fit  observer  que  le.s  crieurs  de  journaux 
venaient  annoncer  leurs  journaux  sous 
les  niui-s  du  Temple,  de  telle  .sorte  que  les 
prisonniers  étaient  informés  de  ce  qui  se 
passait  au  dehors,  que  la  consigne  fut 
donnée  de  les  en  écarter,  maisqu'elle  n'eut 
aucune  suite,  attendu  que  la  liberté  assu- 
rait à  ces  crieurs  le  droit  d'annoncer  leurs 
journaux  partout  où  bon  leur  semblerait, 
et  qu'on  n'avait  pas  encore  découvert  que 
ce  fût  par  mauvaise  intention. 

30  vendémiaire  an  II, 
Original  signé.  A.  A'.,  I"  4750. 

123.  —  .Mémoire  justificatif  de  Jobert. 
détenu  H  la  Cnncierfjerie,  dans  lequel  il 
déclare  que  ses  ennemis(Froidure,  Godard 
entre  autres)  ont  profilé  de  la  déclaration 
du  petit  Capel,  qui  portail  que  sa  famille 
causait  assez  souvent  avec  plusieurs  mem- 
bres du  l'.onseil  de  service  au  Temple, 
pour  le  ineltre  sur  cette  liste  où  il  ficure 
le  dernier,  tandis  qu'il  est  constant  que 
••  celte  exécrable  famille  avait  plus  sujet 
de  le  haïr  et  île  le  craindre  que  de  causer 
avec  lui  il'alTaires  particulièies,  n'ayant 
d'ailleurs  été  que  :'i  fuis  au  Temple  en 
)i  mois,  tandis  que  d'autres  y  ont  monté 
jusqu'ù  15  ou  10  fois  en  moins  de  2  mois, 
et  que  Sripinn  Duroure  a  voulu  lui  faire 
présent  d'une  superbcéchnrpe  pourni'inler 
h  sa  place  ».  Jobert  ajoute  (|ue  p  l'archi- 
tigresse  et  scélérate  ('.npet  a  affirmé  dans 
son  jugement  qu'elle  n'avait  jamais  eu  de 
conversation  particulière  avec  lui.  à  preuve 
que  s'il  en  avait  eu,  il  aurait  cherché  a  y 
aller  plus  souvent,  et  proteste  de  n'avoir 
jamais  fait  rricr  de  journaux  autour  <lu 
Temple,  tout  au  contraire  il  voulait  faire 
un  rapport  à  ce  sujet,  on  l'en  a  empêché 
en  nlh'ifuanl  <|ne  ce  serait  porter  atteinte  à 
la  liberté  de  lu  (iresse  ••;  enfin  il  demande 
qu'en  M  qualité  de  bon  et  véritable  Jaco- 


bin, l'on  intercède  aujirès  du  l'.omité  de 
sûreté  générale  pour  le  faire  interroaer  et 
mettre  fin  à  sa  captivité  qui  ilure  depuis 
2  mois,  ce  qui  est  trop  pour  un  patriote. 

4  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  A'.,  F"  4750. 

Une  noie  au  bas  du  mémoire  prie  .\mar  de 
ne  pa.<i  faire  attendre  plus  longtemps  ce  patriote. 

124.  —  Délibération  de  r.\ssemblée  gé- 
nérale de  !a  section  des  Marchés,  pressée 
par  la  Commune  de  nommer  deux  mem- 
bres pour  remplacer  au  Conseil  général 
les  citoyens  Jobert  et  Micbonis,  détenus 
par  ordre  du  Comité  de  silrelé  générale, 
convaincue  du  patriotisme  du  citoyen  Jo- 
bert, qui  vient  d'être  innocenté  par  un 
jugement  du  Tribunal  criminel  des  incul- 
pations dirigées  contre  lui  par  des  hom- 
mes dénoncés  eux-mêmes  dans  l'opinion 
publique,  et  persuadée  qu'il  n'existe  au- 
cuns faits  coiilre  lui  dans  l'alTaire  de  la 
veuve  Capet  délunte.  décidant  l'envoi  des 
citoyens  Botz  et  Martin  au  (Comité  de  sû- 
reté générale,  pour  demander  quels  sont 
les  griefs  imputés  "au  citoyen  Jobert,  ou 
réclamer  sa  mise  en  liberté,  déclarant 
enfin  qu'elle  sait  par  la  Société  populaire 
et  par  le  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion que  l'accusateur  public  du  Tribunal 
révolutionnaire  n'a  connaissance  d'aucuns 
faits  conirc  Jobert  et  qu'il  en  a  même 
écrit  au  Comité  de  sûreté  générale. 

5  brumaire  an  II. 
Extrait  .«ignc,  .1.  ,V.,  F'  4750. 


125.  —  Lettre  de  llanriol,  coininandanl 
général  de  la  lorce  armée  parisienne,  à 
Le  Bas,  membre  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, manifestant  sa  surprise  de  l'ar- 
restation par  ordre  du  Comité  du  citoyen 
Bugneau,  architecte,  ci-devant  officier  mu- 
nicipal, et  de  sa  translation  ;\  la  Force,  qui 
va  priver  sa  femme  et  ses  enfants  de 
moyens  d'exislence,  et  comme  cette  ar- 
restation est  peut- être  due  A  quelque 
vengeance  particulière,  priant  le  citoyen 
Le  Ba.s  de  se  faire  rendre  un  compte  dé- 
taillé des  motifs  i|ui  oui  pu  y  dcmner  lieu, 
ajoulnnl  que  lous  les  Sans-culottes  lé- 
moins  du  patriotisme  de  Bugneau  se  join- 
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dronl  à  lui  pour  faire  rendre  justice  à  ce 

citoyen. 

8  octobre  1793. 
Original  signé,  A.N.,  F^  4620. 


126.  —  Pétition  de  la  femme  de  Nicolas 
Lebœuf,  instituteur  public,  officier  muni- 
cipal, au  Comité  de  sûreté  générale,  expo- 
sant que  son  mari,  d'abord  mis  en  état 
d'arrestation  par  ordre  du  Conseil  général 
de  la  Commune  pour  avoir,  suivant  des 
rapports  infidèles,  témoigné  des  égards 
aux  prisonniers  du  Temple,  et  dont  l'inno- 
cence a  été  reconnue  à  la  suite  de  l'examen 
de  ses  papiers,  vient  de  nouveau  d'être 
arrêté  et  gardé  au  secret  depuis  S  Jours, 
sans  qu'on  lui  ait  lait  connaître  et  qu'il 
ait  même  pu  soupçonner  les  motifs  de 
son  arrestation,  appelant  l'attention  du 
Comité  sur  la  situation  pénible  où  elle  se 
trouve,  séparée  de  son  mari,  privée  de 
l'un  de  ses  fds,  qui  combat  sur  les  fron- 
tières, et  de  deux  autres,  qui  vont  le  re- 
joindre incessamment,  et  demandant  la 
mise  en  liberté  de  son  mari,  dont  la  déten- 
tion la  prive  de  tout  moyen  de  subsistance. 

21  vendémiaire  an  II. 
Original  signé,  A.N.,F''  ilTl. 

127.  —  Pétition  des  fils  de  Nicolas  Le- 
bœuf au  Comité  de  sûreté  générale,  expo- 
sant que  leur  père,  d'abord  arrêté  par  ordre 
de  la  Commune  de  Paris  et  mis  en  liberté 
au  bout  de  3  jours  après  un  examen  rigou- 
reux de  ses  papiers,  a  été  de  nouveau,  le 
7  vendémiaire,  à  5  heures  du  matin,  en 
vertu  d'un  nouvel  ordre  de  l'administra- 
tion de  Police,  incarcéré  et  mis  au  secret 
à  Sainte-Pélagie,  rappelant  tous  les  ser- 
vices qu'il  a  rendus  auprès  du  Tribunal  du 
17  aotlt,  du  corps  électoral  et  de  la  Com- 
mune, où  ses  travaux  ont  affaibli  ses 
facultés  physiques,  qu'il  a  tout  sacrifié  à 
la  patrie  et  que  ses  trois  enfants,  dont  l'un 
combat  aux  frontières  et  les  deux  autres 
vont  prendre  les  armes,  ne  peuvent  rien 
faire  pour  adoucir  le  sort  de  l'infortuné 
prisonnier,  enfin  demandant  que  leur  père 
soit  tiré  de  sa  captivité  pour  qu'ils  puissent 
volerpluslibrement  à  la  défense  de  la  liberté. 

21  vendémiaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  F'  4771. 


128.  —  Procès-verbal  de  transport  de 
Jean  Almain,  commissaire  de  police  de  la 
section  de  l'Indivisibilité,  rue  des  Tour- 
nelles,  n°  63,  au  domicile  de  Jean-Baptiste 
Vincent,  entrepreneur  de  bâtiments, 
membre  du  Conseil  général  de  la  Com- 
mune, à  l'effet  d'apposer  les  scellés  sur 
ses  papiers. 

7  octobre  1793. 

Copie  conforme,  A.  N.,  F''  4775'*. 

A  ce  procès-verbal  est  annexée  une  lettre  de 
Perrot,  chef  des  légions  du  district,  de  Ver- 
sailles, au  représentant  Guffroy  en  faveur  de 
Vincent,  connu  par  ses  sentiments  du  civisme 
le  plus  épuré. 

129.  —  Pétition  de  la  femme  de  Jean- 
Baptiste  Vincent,  membre  du  Conseil  gé- 
néral de  la  Commune,  au  Comité  de  sûreté 
générale,  exposant  que  son  mari  a  été 
arrêté  dans  la  nuit  du  7  au  8  octobre  et 
incarcéré  à  la  Force,  où  il  est  au  secret, 
et  que  dans  son  état  de  grossesse  avancée 
elle  se  trouve  dans  l'impossibilité  de  suivre 
les  entreprises  dont  s'est  chargé  le  sieur 
Vincent  aux  forges  de  la  place  de  l'Indi- 
visibilité, sollicitant  la  mise  en  liberté  de 
son  mari  sous  caution,  ou  sous  la  garde 
de  2  braves  Sans-culottes,  ou  tout  au  moins 
l'examen  de  ses  papiers  et  son  prompt 
interrogatoire. 

10  octobre  1793. 
Original  signé,  A.  N.,  F'  4775*». 

130.  —  Requête  de  la  femme  de  Jean- 
Baptiste  Vincent  au  maire  et  aux  admi- 
nistrateurs de  Police,  exposant  que  son 
mari  a  été  arrêté  par  ordre  supérieur, 
dans  la  nuit  du  7  au  8  octobre,  et  incar- 
céré à  la  Force  au  secret,  que  son  état  de 
grossesse  ne  lui  permet  pas  de  suivre  les 
travaux  de  son  mari  aux  forges  de  la 
place  de  l'Indivisibilité,  demandant  que 
celui-ci  soit  autorisé  à  donner  ses  ins- 
tructions en  présence  de  témoins  au  ci- 
toyen Niau,  son  premier  compagnon,  et 
que  justice  soit  rendue  audit  Vincent, 
dont  l'innocence   ne    lardera    pas   à   être 

reconnue. 

10  octobre  1793. 
Original  signé,  A.  N.,  V  477,'j*». 

131.  —  Lettre  de  Poyet.  architecte  de  la 
Commune,    au   Comité   de    salut   public, 


CIIAPITUE  l'.  —  JnlRNLES  HISTOHIQIES  UE  l.A  HÊVOIATIO.N 


représenlanliiuerincaiv.  raii.in  h  la  Foivo 
<lu  riloyen  Vincent,  l'un  des  enirepreneurs 
Je  inaïoiintrie  t  hargés  de  la  consli-uclion 
des  fiiraes.  place  do  rindivisilibllé.  l'cm- 
p^ihe  irext'culer  ces  travaui,  par  suite 
de  la  mise  sous  scellés  de  ses  papiers  où 
se  trouvent  les  rôles  des  journ<'es  des 
i.iivriers,  et  priant  le  Comité  ilintervcnir 
.lupiés  di-  celui  de  sûreté  générale  pour 
obtenir  lu  mise  en  liberté  de  ce  cilovcii, 
ou  tout  au  moins  lui  permettre  de  voir  son 
maître  conipaan.tu,  afin  qu'il  puisse  donner 
ses    urdres   relativement  aux  travaux  en 

question. 

10  Tcndémiaire  an  II. 
Original  signé,  A.  ^.,  V  1775»». 

IU2.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  public 
à  celui  de  srtrelé  pénérale, transmettant  la 
lettre  cle  l'oyet,  architecte  des  forges  de  la 
place  de  l'Indivisibilité,  en  faveur  de  Vin- 
cent, reconnaissant  combien  snnt  urgents 
les  travaux  relatils  à  la  fabrication  des 
armes,    mais    ne    niant    pas   l'utilité    des 

mesures  à   prendi n  vue  de  la  srtrelé 

générale,  aussi  déclarant  qu'il  ne  cherche 
pas  à  inlhirncer  la  délerminatimi  du 
Comité  de  sûreté  générale  sur  le  compte 
du  citoyen  Vincent,  persuadé  i|u'elle  sera 
la  plus  sage  et  la  plus  conforme  au  bien 
général  et  particulier. 

24  vcncléniLiirc  an  II. 
Original,    signé    de    (.'ollol    d'IIcrbois    et    de 
l'rieur,  A.  ,\..  l"  V775". 

1.13.  —  Pétition  de  Vincent,  ofliiicr  mu- 
nicipal, incarcéré  depuis  20  jours  sous  le 
l<oids  d'une  dénonciation  non  fondée, 
affirmant  qu'il  ignore  par  qu'-lle  f.ilalité 
il  se  trouve  compris  dans  une  décl.'ualion 
qui,  d'aprî's  Cliaumetle,  mirait  été  faite 
par  le  jeune  Capi-t,  déclaration  émanant 
d'un  enfant  »ans  di^^rernenu■nt,  ajoutant 
que  l'interrogatoire  cl  la  lin  du  procès  de 
la  veuve  (^apet  non  seulement  le  juslille 
pleinement,  mai.H  ne  piul  laisser  planer  au- 
cun soupçon  sur  ses  principe.»,  implorant  la 
justice  des  pJTCs  de  la  patrie,  et  domaiulnnt 
que  le  rapport  sur  la  ib'-i  laralion  i|ui  l'in- 
crimine ne  soit  pas  relardé  plus  long- 
temps, en  raison  ib'  l'élut  aflligcnnl  et 
inléresMint  à  la  foi»  de  sa  femme  éplorée, 
uiK'  plus  longue  iiiccrtilnd<    sut  son  mari 


pouvant  occasionner  "  l'annihilemenl  du 
fardeau  sacré  dont  elle  est  au  moment  de 
gratifier  la  société  ». 

4  brumaire  an  II. 
Original  non  signé,  .4.  .V..  F"  4775'* 

i;<4.  —  Mémoire  justificatif  de  J.-B.  \in- 
i-ent,  membre  du  Conseil  général  de  la 
Commune,  au  président  du  Comité  de 
sflreté  générale,  exposant  qu'il  y  a  32  jours 
qu'il  a  été  aiTété  par  l'administration  de 
Police,  conduit  à  la  Force,  où  il  est  resté 
u  jours  au  cachot,  puis  transféré  dans  la 
maison  d'arrêt  du  Luxembourg,  où  il  se 
trouve,  déclaiant  que,  depuis  le  2«  août, 
il  est  membre  de  la  Commune,  où  il  rem- 
plaça l'un  de  ses  concitoyens  qui  fut  tué, 
sollicitant  la  levée  des  scellés  sur  ses  pa- 
piers, dont  partie  concerne  les  malheu- 
reuses victimes  du  U)  août,  partie  les  ou- 
vriers qui  ont  travaillé  aux  forges  natio- 
nales de  la  place  de  l'Indivisibilité,  dont 
la  construction  lui  avait  été  confiée,  ce 
qui  permettrait  à  sa  femme  de  se  procu- 
rer les  ressources  nécessaires  en  vue  de 
son  prochain  accouchement,  réclamant 
eutin  son  interrogatoire  et  son  juiremenl. 

17  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  S'..  F'  477,S*'. 


135.  —  Lettre  adressée  de  l'Abbaye  au 
Comité  de  sûreté  générale  par  ■.  le  dévoué 
et  malheureux  républicain  Moelle  »,  où  il 
se  plaint  d'être  détenu  depuis  10  jours 
dans  le  plus  rigoureux  secret,  déclare  que 
l'interrogatoire  par  lui  subi  au  Tribunal 
révidutionnaire,  lors  du  procès  de  la  veuve 
Capel,  lui  a  révélé  que  sa  captivité  était 
occasionnée  par  une  déclaration  où  il  était 
inculpé,  conjointement  avec  plusieui-s 
membres  de  la  Commune,  relativement  à 
cette  femme,  aussi  demande-il  i\  être  in- 
terrogé, de  façon  il  dénumlrer  que  sa  con- 
duite n'a  jamais  cessé  d'être  celle  d'un 
républicain  idoldlre  de  la  Hévolution,  et  il 
ajouli'  que  sa  détention  réduit  au  désespoir 
une  épouse  et  quatre  enfants  en  bas  Age. 

1'  jour  do  la  !'•  décade  du  ?•  nioix  de  l'ire 

r#puldirnin»  (î  brumaire  nn  II U 
OnKiiinl  -iKiié.  A.  A'.,   T"  4774". 


(ytNSPIKATKtN  DE  l.(Ell,LET 


21 


136.  —  Lettre  écrite  de  l'Abbaye  au 
Comité  de  sûreté  générale  par  Moelle,  où  il 
fait  connaître  qu'une  déclaration  récrimi- 
naloire  que  le  nommé  Tison,  préposé  au 
service  des  détenus  du  Temple,  lit  contre 
lui  au  mois  d'avril  précédent  au  Conseil 
général  de  la  Commune,  et  à  laquelle  il 
répondit  en  demandant  l'apposition  des 
scellés  chez  lui,  a  motivé  son  incarcéra- 
tion et  l'a  fait  impliquer  dans  le  procès  de 
la  veuve  Capet;  n'ayant  été  que  trois  fois 
de  service  au  Temple  à  des  intervalles 
éloignés,  il  a  cherché  à  détruire  les  idées 
apitoyantes  répandues  sur  le  compte  de  la 
famille  Capet;  il  déclare  que  dès  le  pre- 
mier jour  il  a  servi  la  Révolution  et  a 
combattu  dans  toutes  les  crises,  qu'à  la 
journée  du  10  août,  à  la  tète  des  Sans- 
culottes  de  son  quartier,  il  reçut  12  balles 
dans  son  chapeau  et  ses  habits;  qu'il  fut 
membre  du  jury  d'accusation  du  Tribunal 
du  17  août,  où  il  attaqua  Manuel,  qui  vou- 
lait qu'on  épargnât  les  officiers  suisses 
par  crainte  de  représailles;  qu'cà  la  Com- 
mune, il  précipita  de  la  place  de  maire 
Chambon,  «  ce  rolandin  lâche  et  vénal  », 
enlln,  qu'à  la  journée  du  31  mai,  il  a  partout 
accompagné  le  Maire  dans  les  circons- 
tances les  plus  dilficiles,  enfin  il  termine 
en  réclamant  la  justice  du  Comité,  comme 
père  de  famille,  sa  femme  et  ses  quatre 
enfants  n'attendant  que  de  lui  leurs  moyens 

d'existence. 

(14  brumiire  an  II.) 
Original  signé,  A.  N.,'P^  4774". 

137.  —  Lettres  de  la  femme  Moelle  au 
Comité  de  sûreté  générale,  rappelant  que 
son  mari,  arrêté  le  K>  vendémiaire,  est 
détenu  depuis  ce  moment  à  l'Abbaye,  af- 
firmant qu'il  n'a  pu  être  inculpé,  lors  du 
procès  de  la  veuve  Capet,  que  par  des 
ennemis  lâches  et  malintentionnés,  s'étant 
toujours  comporté  à  son  égard  "  avec  le 
saiii-'-Iroid  d'un  homme  pur  et  fort  de  sa 
conscience  »,  que  l'administration  de  Po- 
lice,qui  l'a  fait  arrêter,  et  le  Tribunal  ré- 
volutionnaire où  il  a  comparu,  ont  déclaré 
n'avoir  rien  relevé  à  sa  charge,  et  deman- 
dant qu'on  rende  justice  et  la  liberté  à  un 
bon  républicain  et  un  excellent  patriote,  sa 
conduite  au  Temple  ayant  été  exempte  de 
tout  reproche,  comme  ses  réponses  catégo- 


riques l'ont  démontré  au  Tribunal  révolu- 
tionnaire. 

16,  22  brumaire  an  II. 
Originaux  signés  (2  pièces),  A.  A'.,  F''  4774'''. 


138.  —  Mémoire  justilîcatif  adressé  par 
Toussaint  Richaid,  concierge  de  la  Con- 
ciergerie, .Vlarie-Anne  Barrassin,sa  femme, 
et  Xicolas-Toussainl  Richard,  leur  fils,  aux 
juges  du  Tribunal  révolutionnaire,  expo- 
sant que  depuis  deux  mois  ils  gémissent 
dans  les  fers  par  ordre  de  l'administration 
de  Police,  que  la  conduite  inconsidérée 
de  Michonis  peut  seule  avoir  donné  lieu 
à  leur  arrestation,  faisant  observer  que 
Michonis,  comme  administrateur,  pouvait 
à  toute  heure  venir  dans  la  prison  de  la 
Conciergerie,  et  déclarant  que  les  procès 
d'.\ntoinelte  et  de  Michonis  ont  dû  fournir 
assez  de  lumière  pour  justifier  leur  mise 
en  liberté  et  leur  réintégration  dans  leur 
place  qu'ils  n'ont  pas  mérité  de  perdre. 

l"  frimaire  an  II. 
Original  signé,    A.  JV.,  F'  4774'^. 

139.  —  Lettre  de  Fouquier-Tinville, 
accusateur  public  du  Tribunal  révolution- 
naire, au  Comité  de  sûreté  générale,  décla- 
rant que  des  débals  de  l'affaire  Michonis 
et  autres  officiers  municipaux  il  n'est  ré- 
sulté aucune  charge  contre  le  nommé 
Richard,  concierge,  sa  femme  et  leur  fils, 
qui  réclament  leur  liberté,  ajoutant  qu'il 
n'a  eu  qu'à  se  louer  de  leur  zèle  à  le  ren- 
seigner sur  les  détenus  traduits  au  Tri- 
bunal, que  de  leur  temps  aucun  prison- 
nier ne  s'est  échappé,  que  toutefois  le  fils 
avait  l'air  d'un  muscadin,  ce  qui  l'a  souvent 
obligé  à  le  ramener  au  point  où  il  devait  être. 

1"  frimaire  an  II. 
Autographe,  A.  N.,F''  4774»-. 

140.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  ordonnant,  d'après  la  lettre  de 
l'accusateur  public  près  le  Tribunal  révo- 
lutionnaire, la  mise  en  liberté  de  Richard, 
concierge  de  la  Conciergerie,  de  sa  femme 
et  de  son  fils,  attendu  qu'il  ne  s'est  trouvé 
aucune  charge  contre  eux  dans  le  procès 
de  Michonis  et  autres  officiers  municipaux. 

1"'  frimaire  an  II. 
Copie  conforme.  A.  N.,  V  4774''-. 


CHAPITRE  I".  —  JOURNÉES  HISTORIQUES  DE  LA  RÉVOLUTION 


141.  —  Jugement  du  TribuiiaJ  révolu- 
tionnaire, condamn.inl  à  la  peine  de  mort, 
comme  auteurs  ou  complices  de  la  cons- 
piration tnmée  en  vendémiaire  et  tendant 
à  éiiOTser  les  membres  de  la  Convention 
ft  à  enlever  de  la  Conciereerie  la  fenune 
t'^pet  pour  la  soustraire  à  la  vengeance 
nationale  et  proclamer  Louis  XVII,  Jean- 
Baptiste  Basset,  perruquier,  rue  de  la 
r^landre,  t^jitherine  Urgon ,  femme  de 
Jean  Fournier,  liuillaume  Lenielle,  perru- 
quier, rue  de  la  Vannerie.  ElisabelliKran- 
çoise  l^vitine.  f<»mme  Lenielle, et  condam- 
nant à  20  ans  de  détention  dans  une  mai- 
son de  correction  Jean  Fournier,  dérrol- 
teur,  àpé  de  H  ans,  qui  sera  exposé 
li  heures  à  un  pilori. 

'i~  oivôsc  .in  11. 

Original  si|nii-,  A.  A'.,  W  311,  n°  il 3, 
colc  78. 

K<1.  Emile  Caupardu.x,  Uarie-Antoinelle  à 
1»  Conciergerie,  p.  t."»?. 

I  »2.  —  Acte  d'accusation  d'Antoine- 
Qucntin  Fouquicr-Tinville,  accusateur  pu- 
blic du  Tribunal  révnlulionnaire,  contre 
Mirhonis,  impliqué  dans  le  procès  de 
Henry  Admir.-il  et  Cécile  Renault,  où  il 
es)  dit  que  ledit  Miclionis,  l'ami  de  Rat?., 
par  les  intelligences  qu'il  a  nouées  dans 
la  prison  de  In  Conciergerie  avec.  Antoi- 
nette, a  favorisé  de  loul  son  pouvoir  les 
plans  des  conspirateurs. 


'^8  prairial  an  II. 
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I  i3.  Acti'  dai  1  iisiitiuiiil  Anloine-Oucn- 
tin  Fouquier-Titiville,  accusateur  public 
du  Tribunal  réviiliilionnairi-,  runlre  Kran- 
<;iiis-.\dricn  Toulan.  libraire  avant  la  Révo- 
lution et  depuis  employé  dans  l'admiiiis- 
Iralion  des  biens  di-s  émigrés,  duquel  il 
ré>.ull<'  quit  Tiiubin  eiitrctciiail  des  inlflli- 
gi'iicos  avi'C  la  femme  Capet  et  SJI  sirur. 
qu'il  a  eu  aviT  elles  des  entretiens  seirets, 
Molamiiient  qu'un  jour  il  III  enferiiier 
Capet  llls  et  sa  sii-ur  dans  j'unu  de!>  lou- 
rp||es.(l  l'effet  de  restei  seul  awr  ces  deux 
femme»,  qu'eu  eflel.  il  eut  une  i  cinversallnn 
d'environ  une  lieure  et  demie;  qui' dans  un 
autre  moment  ledit  Toulan  a  Ht  entendu 


dire  à  la  veuve  Capet  et  à  Elisabeth ,  sa 
s{pur,  que  tous  les  soirs  il  enverrait  aux 
enviions  du  Temple,  à  10  h.  1/2  du  soir, 
un  colporteur  pour  crier  toutes  les  nou- 
velles qui  pourraient  les  intéresser,  qu'il  a 
été  remarqué  un  jour  que  ces  2  femmes 
ne  se  sont  courbées  qu'à  II  hanres  du 
soir  en  marquant  beaucoup  d'humeur  de 
ce  qu'elles  n'avaient  pas  comme  à  l'ordi- 
naire entendu  les  cris  de  ce  colporteur; 
que  pour  prix  de  sa  complaisance  envers 
le  tyran  et  sa  famille, il  parait  que  Toulan 
a  reçu,  entre  autres  présents,  une  boite 
d'or,  fait  qui  a  été  avancé  et  reconnu 
publiquement  lors  des  débats  du  premier 
jugement  de  Michonis  et  autres  ofliciers 
municipaux,  qu'il  a  été  pareillement  re- 
connu au  cours  des  mêmes  débals  que 
Toulan,  lors  de  l'exécution  de  Capet,  avait 
trouvé  le  moyen  de  s"enq)arer  du  chapeau 
de  Capet  et  de  mettre  le  sien  à  sa  pince,  et 
qu'il  avait  remis  ce  chapeau  à  .M""  Elisa- 
beth; que  c'est  enfin  Toulan  qui  avait 
remis  à  Capet  la  liste  des  électeurs  de 
Paris  qui  s'est  trouvée  dans  l'armoire  de 
Capet. 

1 1  messidor  an  II. 
Original    signé,    A.    N.,    \\    400,   ii»   927 
(V  parlic\ 

144.  —  Juueiiii'iii  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, condainnanl  François -.Adrien 
Toulan  à  la  peine  de  mort,  comme  con- 
vaincu d'avoir,  étant  fonctionnaire  public, 
entretenu  des  intelligences  avec  la  femme 
Cupet  et  sa  sœur,  lors  de  leur  délenlion 
au  Temple,  en  leur  fournissant  le  moyen 
d'apprendre  toutes  les  nouvelles  poli- 
tiques, et  en  recevant  lAcheiuent  une  boite 
dur   pour  prix  d'une  telle  rimiplaisance. 


\'i  mc'isiiior  .111  11 
Original    aignt,    A.    N.,    W 
(4«  partie). 


liiO. 


UIi.  —  pétition  du  citoyen  llaull  au 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  des 
I)ri>it.H  de  l'Homiiie.  protestant  contre  sa 
destitution  et  rappelant  que,  lorsque 
Richard,  coiicierjfe  de  la  Conciergerie,  fut 
incarcéré,  ce  fut  lui  qui  fut  chargé  de 
ijarder  la  veuve  C^ipel  el  400  prisonniers 
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et  qu'il   s'est   acquitté  de   sa  tâche   avec 
éloges. 

1 1  thermidor  an  II. 
Original  signe,  A.  A'.,  F'  4589. 


146.  —  Déclai-ation  de  (iiillroy,  député 
du  Pas-de-Calais,  au  Comité  de  sûreté 
générale,  portant  que  le  cit03'en  Rouge- 
ville,  qui  était  garde  de  Monsieur,  a  pré- 
senté avec  Michonis  l'œillet  à  la  Heine, 
dans  la  Conciergerie,  en  lui  offrant  des 
hommes  et  de  l'argent. 

26  thermidor  an  III. 
Extrait    manuscrit    d'un    Mémoire    imprimé 
pour   te    citoyen  Rougeville,  détenu  depuis  près 
de  24  mois  sur  la  simple  dénonciation  de  l'ex- 
conventionnel  Gu/froy,  A.  N.,  V  6413. 

147.  —  Interrogatoire  subi  devant  Jean 
Almain,  l'un  des  chefs  du  bureau  des 
déclarations  et  interrogatoires  du  Comité 
de  sûreté  générale,  par  Alexandre-Domi- 
nique-Jose|ih  Gonsse  de  Rougeville,  ancien 
lieutenant-colonel  de  cavalerie,  extrait  de 
la  maison  d'arrêt  des  Orties  (prévenu 
d'émigration  et  d'avoir  présenté  à  la  Reine, 
dans  la  Conciergerie,  un  œillet  où  était 
renfermé  un  billet  qui  contenait  des  oITres 
de  service  et  d'argent,  fait  auquel  Rouge- 
ville a  opposé  des  dénégations  absolues). 

2'J  thermidor  an  III. 
Copie  conforme,  A.  N.,  F''  6413. 


D. 
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148.  —  Renvoi  au  Comité  de  sûreté 
générale  d'une  lettre  de  Eouquier-Tin- 
ville,  accusateur  public  du  Tribunal  révo- 
lutionnaire, au  président  de  la  Conven- 
tion nationale,  à  l'effet  de  se  justifier  de 
l'inculpation  dont  le  Tribunal  est  l'objet 
dans  les  journaux  et  tous  les  lieux  publics, 
parce  qu'il  ne  s'est  pas  encore  occupé  de 
l'affaire  de  la  ci-devant  Reine,  de  Brissot 
et  de  Vergniaud,  déclarant  qu'il  n'a  reçu 
aucune  pièce  sur  cette  affaire  et  qu'il  lui 
est  impossible  d'y  donner  suite,  tant  qu'il 
n'en  aura  pas  reçu. 

25  août  1793. 
Extrait  du  procès-verbal,  A.  iV.  0  263,  n''591. 
Ed.  Emile  Ca.mi'.\ruON,  Le  Tribunal  révolu- 
tionnaire de  Paris,  t.  I,  p.   104. 

Archives  parlementaires,  t.  LXXIII,  p.  9. 


149. — Lettre  adressée  de  Marienbourg  par 
.Vrnault,  préposé  des  vivres,  à  la  citoyenne 
Marie-.\ntoinette  d'Autriche,  à  la  Concier- 
gerie, déclarant  qu'elle  va  être  jugée  et 
que,  si  elle  est  innocente,  ce  sera  un  heu- 
reux moment  pour  elle. 

I'"  septembre  1793. 

Original,  A.  N.,  BB^  77,  5«  liasse,  pièce  55, 
papiers  du  Comité  de  surveillance  du  départe- 
ment de  Paris. 

Ed.  Emile  Campardon,  Marie-AntoineHe  à 
la  Conciergerie,  p.  61,  62. 

1.10.  —  Lettre  anonyme  adressée  d'Ans- 
pach  au  présideni  de  la  Convention,  où 
l'on  déclare  que  la  nouvelle  de  l'arresta- 
tion de  la  Reine  et  de  son  incarcération  h 
la  Conciergerie  a  soulevé  chez  les  étran- 
gers et  dans  les  pays  neutres  l'indignation 
générale,  que  si  la  Reine  doit  être  mise 
en  jugement,  ce  ne  sera  que  dans  le  cas 
oii  elle  aurait  participé  aux  délits  imputés 
à  Louis  XVI,  que  ceux  qui  ont  traîné 
Louis  XVI  à  l'échafaud  n'auraient  point 
épargné  son  infortunée  compagne,  si  elle 
avait  été  coupable,  (|ue  sa  condamnation 
sera  un  assassinat  juridique;  l'on  rappelle 
enfin  les  paroles  adressées  par  Marie- 
Antoinette  à  son  fils,  le  jour  de  la  mort  de 
Louis  XVI,  ladite  lettre  accompagnée 
d'une  lettre  d'envoi  des  administrateurs 
des  Postes  et  messageries. 

15,  28  septembre  1793. 
Minute    et  original    signé   (2  pièces),  A.  N., 
V  4392. 

151.  —  Décret  de  la  Convention  natio- 
nale, portant  que  le  Tribunal  révolution- 
naire s'occupera  sans  délai  et  sans  inter- 
ruption du  jugement  de  la  veuve  Capet. 

3  octobre  1793. 

Copie  collationnée,  signé  de  Destournelles, 
A.  N.,  W  290,  n»  279,,  cote  47.  (Armoire  de 
fer,  dossier  Marie-.\ntoinette.) 

Éd.  Emile  Campardon,  Maric-AnfoiiieHe  à 
(a  Conciergerie,  p.  61. 

A.  DK  Beauchesne,  Louis  XVII,  sa  vie,  son 
agonie,  sa  mort,  captivité  de  la  famille  royale 
au  Temple,  t.  I,  p.  120;  Vie  de  Madame  Eli- 
sabeth, t.  I,  p.  162. 

Ai-c/iiues  paiiemcnlaires,  t.  LXXV,  p.  522. 

152.  —  Lettre  de  Fouquier-Tinville,  accu- 
sateur public  du  Tribunal  révolution- 
naire, au  président  de  la  Convention   na- 
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tionnie,  déclarant  qup,  raalcr<'  son  désir, 
le  Trilninnl  se  Irouve  dans  rimpossibilité 
dVxécuter  le  décret  du  3  octobre,  tant 
qu'il  naura  pas  reçu  les  pièces  relatives  à 
M.Tric-Anloiiiette. 

5  octobre  1793. 

Original  Rien*,  A.  N.,  \V  290.  n°  179,  cote  I . 
(.\rmoiro  de  fer.  dossier  Marie-Anloinelle.) 

Ed.  E.el  J.  DE  GO.NCOIBT,  Histoire  de  Marie- 
Antoinette,  p.  386. 

EuiLB  CaJIPabdOS,  Marie-Antoinette  à  la 
Conciergerie,  p.  63. 

A.  DE  UEAUnilE'^NK.  Louis  XVII.  Sa  vie,  son 
agonie,  sa  mort,  caplicid*  de  la  famille  royale 
au  Temple,  I    I,  p.  120. 

153.  —  Déclaralions  de  Louis-Charles 
Cipel,  (ils  de  Louis  XVI  et  de  Marie-Anloi- 
netle,  rerues  à  la  Tour  du  Temple  par 
Pache.  Chaumelle,  Hébert.  Antoine  Kriry, 
Penis-Elienne  l^urent,  commissaires  du 
Con.seil  général  de  la  Commune,  ."^eguy, 
commissaire  de  service  au  Temple,  llcus- 
>>'■>■,  administrateur  de  Police,  et  ."^imon. 

I.S  Vendémiaire  an  II  (6  octobre  1793). 

Original  signé,  A.  N.,  W  297,  n»  261, 
cote  8. 

Ed.  Kmile  CaHI'ARDON,  Marie-Antoinette  A 
la  Coneieriierie,  p  66;  Le  Tribunal  n'vodilion- 
iitire  lie  Paris.  I.  1,  p.  112. 

Musfe  d'-s  Archives  n:ilionale$,  n°  |3g|. 

ISV.  —  Interrogatoire  de  Marie-Thérèse, 
lille  de  Louis  XVI  et  de  .Marie-Antoinette, 
et  de  son  fr^re.  subi  à  la  Tour  du  Temple 
par  devant  I)avid,  député  ù  la  Convention, 
Parlie,  Cliauniette,  Krani;iiis  Daujun  et 
Jean-Florent  Honoré,  administrateurs  de 
police,  et  l^urenl. 

tr,  w  1, 1.  ..L-iIro  an  II  (7  octobre  1793). 
.\    S.,  W  297,  n*  261. 
iii-AlitiON,    Mafie -Antoinette  A 
|..  72. 
Mitéee  ile«  Arc/iloM  nélionales,  n*  1381. 

i:>ri.  —  Inlerrogalnirc  subi  à  lu  Tour  du 
Temple  par  Madame  Klisabeth,  en  pré- 
sence di'  l.ouiH-Charlei*  Capel.  ilavid. 
Poche,  Chaumctte,  Seguy,  lleusséc,  Dnu- 
|on  cl  Laurent. 

|r>  Tendéiniiiire  an  II  (7  octobre  1703). 
Origioal  ««Bn*,  A.  <V..  W  297,  n'  261 
RH.  Emile  Campaddon,  Marit-Antotneitt  à 
la  Coneittytrit,  p.  78. 


ITiC.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  public 
il  Fouquier-Tinville,  accusateur  public  du 
Tribunal  révolutionnaire,  déclarant  que 
les  pièces  et  papiers  relatifs  à  la  veuve 
Capet  sont  restés  entre  les  maius  de  la 
Commission  des  Douze,  dont  le  citoyen 
Kabaut-Pomier  était  le  secrétaire,  ainsi 
que  de  celle  des  21,  et  que  c'est  à  lui 
qu'on  devra  s'adresser  pour  obtenir  les 
renseignements  nécessaires. 

17  vendémiaire  an  II  (8  octobre  1793;. 

Original,  signé  de  Hérault  Séchelles,  Billaud- 
Varenne,  Barère,  Robespierre  et  ^-ainl-Jiist, 
A.  .Y..  W  290,  n"  179,cole  2  |.\rnioire  de  fer[. 

Ed.  EhILE  I'ampaRDO.N.  Marie-Antoinette  a  la 
Conciergerie,  p.  64. 

ir>7. —  Lettre  du  (Comité  de  salut  public 
k  Fouquier-Tinville,  accusateur  public  du 
Tribunal  révolutionnaire,  l'inrormant  que 
le  garde  des  .\rchives  nationales  vient 
d'être  autorisé  à  lui  communiquer  toutes 
les  pièces  relatives  au  procès  de  Capel, 
ainsi  ([ue  celles  devant  servir  à  l'instruc- 
liiin  du  procès  de  sa  veuve,  qui  peuvent  se 
trouver  dans  ce  dépôt. 

20  vendémiaire  an  11  (Il  octobre  I7'.t3|. 

Original,  signé  de  Hérault,  Billaud-Varenne, 
Collol  «l'Herbois,  Robe.spierre,  A.  N.,  W  2!»0, 
n"  179,  cote  3  |.\rmoire  de  fer). 

Eil.  Emile  Campardon,  Marie-Antoinelte  a 
la  Conciergerie,   p.  65. 

H.  Wali.o.v,  Histoire  duTribunalrévolution- 
iiaii-e  rfe  Parin,  t.  I,  p.  318. 

liiS.  —  Ecrou  à  la  Conciergerie  de  Marie- 
.\ntoinette,  dite  de  Lorraine  d'.Vulriclie, 
veuve  de  Louis  Capet,  prévenue  d'avoir 
conspiré  contre  la  France. 

2«  jour  de  la  3»  décade  du  !"■  mois  de  l'au  II 
(13  octobre  1793). 

l'iL'ce  absente. 

Ed.  EuiLB  Campariion,  .V.inV-.Aii(oiricl(e  A 
In  Conciergerie,  p.  29S. 

I.S9.  —  Lettre  de  .Miirie-Antoini'tte  an 
président  de  la  Convenlion  nationale, 
déclarant  que  ses  di'len.><eurs,  les  citoyens 
Tronson  Diit^oudray  et  Cliauveau-I.agarde, 
dcniandenl  li  ois  joui  s<le  délai  pour  prendre 
connaissance  des  pièces  de  son  procès, 
n'ayant  été  instruits  que  ce  jour  de  la 
inis.sinii  i|ui  leur  incombe,  cl  manifestant 
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l'espoir  que  la  Convention  fera  droit  k  s;i 
requête. 

13  octobre  1793. 

D'après  les  papiers  du  conventionnel  Cour- 
tois. 

Ed.  Affaire  des  papiers  de  l'ex  conventionnel 
Courtois. 

Feuillet  ue  Conches,  Louis  XVI,  Marie- 
Antoinelle  et  Madame  Elisabeth,  t,  VI,  p.  530. 

G.  DE  Be.^UCOURT,  Lettres  de  Marie-Antoi- 
nette, t.  II,  p.  140. 

160.  —  Note  de  Fouquier-Tinvilie  por- 
tant qu'il  est  venu  chercher  les  pièces 
trouvées  le  25  juin  1701  dans  l'apparte- 
ment de  la  ci-ilevant  Heine,  aux  Tuileries, 
et,  comme  son  Jugement  est  lixé  à  demain 
lundi,  9  heures,  il  prie  M.  Baudin  de  lui 
envoyerces  pièces  le  lendemain,  à  7  heures, 
à  son  cabinet,  au  Palais,  et  il  s'engage  à 
rendre  les  pièces  aussitôt  après  le  .juge- 
ment. 

22  vendémiaire  an  H, 

Original  de  la  main  de  Fouquier-Tinvilie, 
A.  N.,  W  290,  n"  179  (Armoire  de  fer). 

Ed.  H.  Wallon,  Histoire  du  Trilninal  révo- 
lutionnaire de  Paris,  t.  I,  p.  318,  note. 

[61.  — Récépissé  délivré  par  Fouquier- 
Tinvilie  au  garde  des. \rchives  de  la  Répu- 
blique, en  exécution  de  la  lettre  du  Comité 
de  salut  public  du  20  vendémiaire,  de 
910  pièces  devant  servir  à  l'instruction  du 
procès  de  Marie-Antoinette  d'Autriche, 
veuve  Capet,  savoir  divers  mémoires  de 
Pomiès,  Pélissier,  les  papiers  trouvés  dans 
l'appartement  de  Marie  -  Antoinette  aux 
Tuileries,  le  25  juin  1791,  plus  la  déclara- 
tion de   Marie-.\ntoinetle  à  son  retour  de 

V'arenues. 

23  vendémiaire  an  II. 

Original  signé,  A.  N.,  W  290,  n»  17',1  (Ar- 
moire de  fer). 

1(12.  — Délibération  du  Conseil  général 
de  la  Commune,  décidant  que  le  Conseil 
étant  instruit  de  l'assignation  donnée  à 
Simon  à  l'eiïet  de  comparaître  le  lende- 
main, comme  témoin,  au  Tribunal  révo- 
lutionnaire dans  l'afTaire  de  la  veuve  Capet, 
pour  la  sûreté  persoimelle  de  .Simon,  il 
sera  accompagné  par  les  citoyens  Sillans 
et  Cresson. 

3^  jour  de  la  3«  décade  du    1"  mois  de   l'an  II 
(14  octobre  1793). 
Extrait  conforme,   signé   de   Dorat-Cubières, 
A.  N.,  AA  53,  n°  1486. 


163.  —  Acte  d'accusation  dressé  par 
Antoine  Fouquier-Tinvilie,  accusateur  pu- 
blic du  Tribunal  révolutionnaire,  contre 
Marie-Antoinette,  se  qualifiant  de  Lor- 
raine-Autriche, veuve  de  Louis  Capet,  et 
ordre  d'écrou  en  la  Conciergerie. 

l"'',  2=  jour  de  la  3°  décade  de  l'an  II, 
(13,  14  octobre  1793). 
Original  signé,   A.  N.,  "W  290,'  n"  179  [Ar- 
moire de  fer,  dossier  Marie-Antoinette,  cote  40). 
Ed.E.  et  J.  DeGoNCOURT,  HisfoiredeA/arie- 
Anfoine/fe,  p.  391. 

Emile  CamparDON,  Marie-.\ntoinetlc  .i  la 
Conciergerie,  p.  82  ;  Le  Tribunal  révolution- 
naire de  Paris,  p.  121. 

164.  —  Procès-verbal  de  l'audience  du 
Tribunal  révolutionnaire,  lecture  de  l'acte 
d'accusation  à  Marie-Antoinette,  Lorraine 
d'Autriche,  veuve  de  Louis  Capet,  compa- 
rution et  déclarations  des  41  témoins. 

23  vendémiaire  an  II  (14  octobre  1793). 

Original  signé,  A.  N.,  W  290.  n»  179, 
cote  42.  (Armoire  de  fer,  dossier  de  Marie-An- 
toinette.) 

Ed.  Emile  CamparDON,  Marie-.Autoinelte  A 
la  Conciergerie,  p.  97. 

165.  —  Notes  sur  les  dépositions  de 
divers  témoins,  notamment  de  Lecointre, 
député,  Hébert,  Manuel,  Bailly,  le  con- 
cierge Richard  et  sa  femme,  la  femme 
Harel,  au  service  de  Marie-Antoinette,  le 
cordonnier  Simon. 

(23  vendémiaire  an  II). 

Minute,  A.  JV.,  W  290,  n"  179  (Armoire  de 
fer). 

Cf.  Emile  Campardon,  Le  Tribunal  révolu- 
tionnaire de  Paris,  t.  I,  p.   123  et  suiv. 

166.  —  Procès-verbal  de  transfèrement 
des  nommés  Michonis,  Dangé  et  Bailly, 
détenus  à  la  Force,  au  Tribunal  révolu- 
tionnaire, pour  y  déposer  dans  le  procès 
de  Marie-Antoinette,  et  de  leur  réinté- 
gration, le  même  jour,  aux  mains  de  la 
citoyenne  Baull,  concierge  de  la  Force. 

24  vendémiaire  an  II. 
Original,  signé    de    Tirard,   huissier  audien- 
cier  du  Tribunal  révolutionnaire,  A    IV.,  W  290, 
n»  179  (Armoire  de  fer). 

167.  —  Procès-verbal  de  transfèrement 
des  nommés  Moelle  et  Jobert,  détenus  en 
la  prison  de  l'Abbaye,  au  Tribunal  révo- 
lutionnaire, pour  y  déposer  dans  le  procès 


CHAPITRE  I".  —  JOl  RNKES  HISTORIQIES  DE  I.A  RÉVOLl'TION 


de  Marie-Anloiiielte.  el    de   réinlégralion 
desdits  détenus  le  m'^rae  jour. 

-M  Tendémiaire  an  II. 
Original,    signé    de    Boucher,     huissier    au- 
diencier  du  Tribunal   révolutionnaire,    A.    S., 
W  -Z'Jil,  a'  179  (Armoire  de  fer|. 

168.  —  Rapport  de  l"obsenateur  Roii- 
baud,  signalant  ce  fait,  savoir  :  que  le 
procès  de  Marie-Aotoinelte  occupait  les 
t^'les  groupées  au  Jardin  national. 

24  vendémiaire  an  II  (lô  octobre  1793). 
Original  signv,  A.  X.,  F"  3688'. 

It'iO.  —  Questions  piist-es  au  jury  du  Tri- 
bunal révolutionnaire  dans  b'  procès  de 
.Marie-Antoinette,  et  déclaration  ariirma- 
tive  du  jury  de  jugement. 

25  vendémiaire  an  II  (16  octobre  1793). 
Original.   A.  \.,   W  290.  n*  179,  cote  41. 

;  Armoire  de  fer  ) 

Ed.  Emile  «'ampaROon.  Marie- Antoinette  i 
la  <  onciergerie,  p.  (  19;  Le  Tribunal  révolution- 
naire de  Pari;  t.  I.  p.   146. 

170.  —  Lettre  de  J.-B.  Garnerin,  ex- 
secrétaire en  chef  de  la  Commission  ex- 
traordinaire des  Yingl-qualre,  signalant 
l'existence  parmi  les  papiers  de  cette 
Commission,  chargée  de  l'examen  des 
papiers  de  Septeuil,  trésorier  île  la  Liste 
civile,  (l'un  bon  de  80.000  livres,  écrit  tout 
au  long  de  la  main  do  Marie-.Vnlolnette, 
nu  prolil  de  M"-'  de  Polignac,  alors  émi- 
«rée,  el  d'autres  pièces  au  nom  de  M""'  Eli- 
sabeth, constatant  qu'elle  a  fait  vendre  ses 
dinmanUi  pour  snutcnir  les  émigrés. 

2j  vendémiaire  an  II. 

Original  «igné.  A.  N.,  W  290,  n"  179. 
cote  .S  (Armoire  de  (er). 

En  marge  c«l  écrit  ■.  Marie-Autoinottc  a  dénié 
oe  fait 

Ed.  II.  W'AtXUM,  Hidoire  >(u  Tribunal  n'- 
tolulionnain  de  l'aria,  l.  I,  p.  340. 

171.  —  Jugement  du  Tribunal  lévolu- 
tKinnaire,  déclarant  Miirie-Aiitninolti-,  de 
Lorraine  .IV..I...  !..■  i.  n..  .i.  I  ...-  i  ..■•■i, 
ronvain<  '  ■ 
»re^  et  m'  .s 
étrangère)!  et  eiinemi!*  ••xlerieurs  de  la 
République,  ain<ti  qu'aux  complol.n  et  cons- 
pirations tendant  n  allumer  la  guerre  civile, 
»n  armant  |e<t  cilriyenit  len  un»  contre  les 


autres,  el  la  condamnant  à   la   peine  de 
mort. 

25  vendémiaire  an  II  (16  octobre  1793). 

Original  sifiné,  A.  .\.,  'V\'  290,  n'  179, 
cote  -13  (Armoire  de  fer). 

Ed.  EsilLE  CaMparuon,  tfarie-An(oine((e  â 
la  Conciergerie,  p.  121. 

172.  —  Lettre  de  Marie-.\ntoinetle  à  sa 
stpur  Madame  Elisabeth,  écrite  après  sa 
condamnation,  lui  recommandant  ses  en- 
fants et  lui  conlianl  ses  dernières  pensées. 

16  octobre  1793,  4  h.  1/2  du  matin. 

Autographe,  A.  N.,  W  290,  n»  179.  (Ar- 
moire de  fer.) 

Ed.  ExiiLE  CaMPARDO.n,  Marie- Antoinette  à 
la  Conciergerie,  p.   125. 

.Uusée  des  .Irchii'cs  nationales,  n"  1384. 

Feiii.LET  de  CONCHëS,  Louis  XVI.  Afarie- 
Aiitoinelfe  et  Madame  Elisabeth,  t.  VI.  p.  532. 

H.  Wallon,  Hiêtoire  du  Tribunal  rëvolu- 
(iunnaire  de  Paris,  t.  I,  p.  343. 

O.DeBeaOCOURT,  Lel(resde.Uarie-.4n(oineHe, 
t.  II,  p.  441. 

l'i'.i.  —  Lettre  de  Rolol  du  .Mesnii.  lieu- 
tenant-colonel, commandant  la  gendarme- 
rie nationale  non  montée  de  la  l"  divi- 
sion, au  citoyen  Hanriol,  commandant 
général  de  i;i  force  armée  parisienne, 
annonçant  que  le  Tribunal  révolulioii- 
naire  a  condamné  à  mort  la  veuve  ('«ipet 
et  que  l'exécution  aura  lieu  h'  malin,  à 
10  heures. 

S'  jour  do  la  3'  décade  du   I"  mois  de  l'an  II, 
4  heures  1/2  du  matin  (16  oiiobre  1793). 
Original    signé,    A.    N..     AF"  48.     n»    .170. 
Ed.    Emile  CaMPaRDON.    .Warie-.\ n(oine(/e  .i 

la  Conciergerie,  p.  129. 

174.  —  Réquisition  d'Antoine  Foui|uier- 
Tlnvllle,  accusateur  public  du  Tribunal 
révolutionnaire ,  au  cinnmandant  de  la 
force  armée  parisienne  à  l'effet  de  mettre 
sur  pied  la  force  piiblniue  nécessaire  pour 
l'exécution  de  Marle-.Vntolnelte,  veuve  de 
Louis  Capet,  qui  aura  lieu  à  11)  heures 
du  matin,  sur  la  place  de  la  Hévoltitjon. 

25«jourdu  1"  mois  de  l'nn  II  (16  octobre  1  793, 
5  hoiiron  du  matin). 

Original  ^ignl^  A.  N.,  W  290,  n*  179.  (.\r- 
nioire  de  for.) 

Ed.  Ehilb  CampaiiduN,  iVarie-Anloitielle  a 
à  la  Conciergerie,  p.  130. 

175.  —  Signillratinii  pur  Eustache  Nnp- 
pier,  huissier  aitdiencierdii  Tribunal  ri'-vo 
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hilinnnaire,  au  ciloyen  Bault,  concierge  de 
la  maison  de  justice  du  Tribunal,  du  juge- 
ment rendu  ce  Jour,  condamnant  à  la 
peine  de  mort  Marie-Antoinette  d'Autriche, 
veuve  de  Louis  Capet. 

25*  jour  du  1*^  mois  de  l'an  II 
(16  octobre  1793). 
Original    signé,    A.    A'.,    W    290,    n"    179, 
cote    45.    (Armoire  de   fer,    dossier   de  Marie- 
Antoinette.) 

Ed.  Emile  C.\-MPABnON,  Marie-Antoinette  .i 
la  Conciergerie,  p.   131. 

176.  —  Procès-vei'bal  de  l'exécution  de 
mort  de  Marie-Antoinette,  veuve  Capet, 
dressé  par  Eustache  .\appier,  huissier  au- 
diencier  du  Tribunal  révolutionnaire,  avec 
lettre  d'envoi  du  greffier  Woltl. 

25"  jour  du  l*''  mois  de  l'an  II 
(16  octobre  1793). 
Original    signé,    A.    A'.,    W   290,    n"    179, 
cotes  44,  46.  (.\rra»>irede  fer,  dossier  de  Marie- 
Antoinette.) 

Ed.  Emile  C^mpakoon,  Marie-Antoinette  à 
la  Conciergerie^  p.  133,  134  ;  Le  Tribuns!  i-éco- 
hitionnaire  de  Paris^  t.  I,  p.  250. 

177.  —  Inventaire,  après  le  décès  de 
.Marie-Antoinette,  des  efl'ets  trouvés  dans 
la  chambre  occupée  par  elle,  dressé  parle 
citoyen  Bault,  concierge  de  la  maison  de 
Justice  de  la  Conciergerie,  accompagné  de 
deux  gardiens  et  de  l'ofricier  du  poste,  qui 
a  déposé  les  efl'ets  en  question  au  grefle, 
entre  les  mains  du  greffier  Fabricius. 

26«  jour  (lu  1'"''  mois  de  l'an  II 
(17  octobre  1793). 
Original,  signé  de  Bault  et  Fabricius,  A.  N.. 
W  534,  registre  11«. 

Ed.  Emile  Campardon,  Marie-.4n(oine((e  a 
la  Conciergerie,  p.  135;  Le  Tribunal  révolu- 
tionnaire lie  Paris,  t.  I,  p.   151,  note. 

178.  —  Rapport  d'un  observateur  de 
police,  déclarant  que  l'exécution  de  Marie- 
Antoinette  n'a  point  iniluencé  l'esprit 
public,  seulement  le  [leuple,  après  son 
exécution,  parut  inquiet  sur  le  sort  de  ses 
frères  d'armes  et  sur  les  députés,  les  mal- 
veillants cherchant  à  insinuer  au  peuple 
que  les  .Vutriehiens  leur  réservaient  les 
plus  affreux  supplices. 

17  octobre  1793. 
Original,  A.  N.,  F''-  III,  Seine,  13. 
Ed.  Ad.  SCH.MIDT.  Tableaux  de  la  Révolution 
française,  t.  II,  p.  133. 


170.  —  Lettre  du  citoyen  Lapierre  à  la 
Société  populaire  du  district  de  Carentan, 
racontant  l'exécution  de  Marie-Antoinette, 
qu'il  appelle  «  la  garce  »,  qui  a  été  à  l'é- 
chafaud  avec  une  fermeté  incroyable,  sans 
broncher. 

29  vendémiaire  an  II. 

Original,  B.  iV.  Mss.  Fonds  fr.  12759,  p.  201. 

Ed.  Nouvelle  Revue  rétrospective,  t.  XVII, 
p.  72. 

180.  —  Lettre  deTrinchard,  l'un  desjurés 
du  Tribunal  révolutionnaire,  à  l'un  de  ses 
amis,  annonçant  qu'il  a  été  «  l'un  des 
Jurés  qui  ont  Jugé  la  bête  féroche  qui  a 
dévoré  une  grande  partie  de  la  Répu- 
blique, celle  que  l'on  califiait  si  devan  de 
raine  >■. 

yans  date. 

Original  signé,  A.  N.,  W  500. 

Ed.  E.MILE  Campabdon,  Le  rribiiiia!  révo- 
lutionnaire de  Paris,  t.  I,  p.   120. 

H.  Wallon,  Histoire  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire de  Paris,  t.  I,  p.  352. 


181.  —  Arrêté  du  Comité  de  svireté  gé- 
nérale, décidant  que  les  citoyens  Tronson 
Du  Coudray  et  Cliauveau  de  la  Garde,  son 
collègue,  choisis  par  Marie-Antoinette, 
veuve  de  Louis  Capet,  pour  ses  défenseurs 
officieux,  immédiatement  après  le  juge- 
ment à  intervenir  contre  cette  particu- 
lière, seront  mis  en  état  d'arrestation,  in- 
terrogés séparément  et  conduits  ensuite 
dans  la  maison  nationale  du  Luxembourg, 
où  ils  seront  détenus  provisoirement  et 
traités  avec  tous  les  égards  dus  à  des 
personnes  qu'on  n'arrête  que  par  mesure 
de  sûreté  générale,  quant  à  présent  et 
pour  24  heures  seulement,  et  désignant 
pour  l'exécution  du  présent  arrêté,  les 
citoyens  Moyse  Bayle  et  Voulland,  lesquels 
sont  autorisés  à  se  transporter  au  Palais 
de  Justice  et  à  y  faire  toutes  les  réquisi- 
tions qu'ils  jugeront  nécessaires. 

23*  jour  du  l"""  mois  de  l'an  II 

(14  octobre  1793). 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  AF'll  289,  fol.  62. 

Original,  signé  deGuffroy,Llubarran,M.Bayle, 
Louis(du  Bas  Rhin),  Le  Bas,  David,  Voulland, 
Panis,  A.  N.,  F''  4775". 

182.  —  Arrêtés  de  'Voulland  et  Bayle, 
membrits  du  Comité   de  sûreté  générale, 
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px<>iUi(>n    de  rarièlé    du 
•  jour,  ijue  les  ciloyens  Chau- 
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ordonnant, 
rornilé  il*'  i-i 
vfau  la  (..irde  et  Tronson  Du  Coudray  se- 
ront sur  le  champ  mis  en  élat  d'arresta- 
tion et  traduits  par  tlevanl  eux  dans  une 
dns  salles  du  Palais  pour  y  ("trc  inter- 
ro).'ês. 

33  veiidimiaire  an  II. 
Original,    sign*  He  VouUand  et  M.  BaTle.  et 
copie  ;î  l'iècc*),  A.  A'.,  !•''  1775". 

IS.I.  —  Procès  verl>al  de  transport  au 
Tribunal  révolutionnaire  d'Aniar.  membre 
du  Comité  de  sûreté  générale,  pour  y 
entendre  l'un  des  défenseurs  île  la  veuve 
Cjipel,  Claude-Kranrois  Cliauveau.  iléfeii- 
>eur  nommé  d'office  par  le  Tribunal,  en 
présence  des  jurés  assemblés,  lequel  Aniar 
a  demandé  au  citoyen  CImuveau  si  dans 
les  conférences  qu'il  avait  eues  avec  la 
veuve  Louis  Capet,  il  n'y  avait  eu  aucune 
discussiiin  sur  les  affaires  politiques,  ledit 
CJiaiiveau  a  répondu  que  ces  conférences, 
en  présence  de  l'ofllcier  de  garde,  d'un 
gendarme  et  du  concierpe,  n'avaient  roulé 
que  sur  son  affaire  pereonnelle,  alors 
Aniiir  a  fait  observer  à  Cliauveau  que, 
comme  riloyen  il  devait  à  sa  pairie  et 
aux  autorités  constituées  la  déclaration 
franche  et  sincère  de  toutes  les  machina- 
tions qui  tendaient  à  renverser  l'Etat,  et 
lui  a  demandé  de  déclarer  dans  sa  cons- 
cience si  la  veuve  Cipet  lui  avait  dévoilé 
aucune  lies  cnnspiiations  et  si  elle  lui  avait 
nommé  aucuns  des  conspirateurs  cachés 
«u  connus,  dont  les  actes  pouvaient  élrc 
nuisibles  à  la  République; à  quoi  le  citoyen 
L'ignrde  a  répondu  en  protestant  de  nou- 
veau que  les  dénégations  dans  lesquelles 
s'est  renfermée  l'accusée  n'ont  pu  lui 
laisser  même  entrevoir  ce  que  prid>al)le- 
III  '  intérêt  de  lui  cicher,  que 

irs  que  deux   heure^  après 

III I il   vu   l'avant-veille  pour    la 

première  foi»  l'acriisée,  que  dans  cette 
entrevue,  qui  a  duré  .1  quarts  d'heure,  la 
teuve  Cn|H-t,  qui  n'avait  pas  encore  son 
acte  d'arcuMilion,  ne  lui  avait  parlé  que 
de  son  dernier  inlerroitatoire,  qu'au  sur- 
plu.Hlaplus  profonde  di.Hsimulalion  a  rétine 
dans  toutes  le»  conférences  qu'elle  a  eues 
avec   son  rollénuc  cl  lui,  qu'elle  n'a  rien 


voulu  déclarcr,malgré  toutes  leurs  interpel- 
lations; que  cependant  il  lui  est  échappé  de 
leur  dire  qu'elle  demandait  leur  opinion 
sur  les  déclarations  des  témoins  qui 
avaient  été  entendus  jusqu'alors,  et  sur 
leur  réponse  que  jusqu'à  présent  aucunes 
preuves  positives  n'étaient  acquises  contre 
elle,  elle  répliqua  qu'elle  ne  craignait  que 
Manuel;  Chauveau  a  ajouté,  pour  faire 
connaître  la  mentalité  de  l'accusée,  qu'elle 
lui  ,1  demandé  dans  le  cours  des  débats 
si  elle  n'avait  pas  mis  trop  de  dignité  dans 
ses  réponses,  en  ajoutant  qu'en  sortant  de 
l'audience  elle  s'était  aperçue  que  le  peuple 
en  avait  été  choqué,  et  qu'elle  avait  même 
entendu  une  femme  dire  :  Vois-tu,  rotiwir 
elle  rs(  fiére.  Chauveau  termine  en  obser- 
vant que,  d'après  ce  caractère  de  dissi- 
mulation, il  n'est  pas  étonnant  qu'elle  ne 
lui  ail  fait  aucune  confidence. 

(2-1  vendémiaire  an  II). 

Original,  signé  d'Araar,  Cliauveau  et  Fil- 
leul, commis  greffier  du  Tribunal,  .1.  .V., 
F':  477.i". 

Cf.  EUILK  C.\MPARD0N,  Le  Tribunal  rcculii- 
lionnaire  de  Pari»,  t.  I,  p.   19,  note. 

184.  —  Procès-verbal  dressé  p;ir  Jean- 
Henri  Voulland,  représentant  du  peuple, 
membre  du  Comité  de  sûreté  générale, 
délégué  par  ledit  (Comité  pour  faire  metire 
provisoirement  en  état  d'arrestation  le 
citoyen  Tronson  Du  ('oudray  et  son  col- 
lègue, dès  l'instant  que  leur  ministère 
pour  1,1  défense  de  la  veuve  Capet  ne 
serait  plus  nécessaire,  après  que  les  défen- 
seurs officieux,  leur  plaidoirie  achevée,  lui 
eurent  assuré  qu'ils  croyaient  n'avoir  plus 
de  mission  à  remplir,  sauf  pour  l'application 
lie  la  loi,  le  citoyen  Tronson  Du  Coudray 
lui  a  déclaré  qu'il  n'avait  rei;u  de  la  veuve 
(^apet  aucune  conlidence  à  transineilre  à 
qui  «|ue  ce  soit,  qu'elle  aviiil  seulement 
déposé  eiilrc  ses  mains  deux  petits  an- 
neaux d'or  et  une  touffe  de  ses  cheveux 
pour  être  remis  à  une  citoyenne,  nommée 
Hiary  ou  Hiarey.  demeurant  à  I.ivry  cher, 
la  citoyenne  l.aborde,  n'ayant  donné  aucun 
éclaircissement  sur  cette  citoyenne,  s'étant 
contentée  de  dite  qu'elle  était  son  anùe  ; 
lesquels  anneaux  et  cheveux,  remis  k 
rin»tant  au  représentant  Voulland,  ont  été 
pur  lui  enveloppés  dans    un  morceau  de 
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piipier  et  carlieté  rlu  sceau  du  Triljunal 
De  plus  le  ritoyen  Tronson  Du  Coudray, 
polir  prouver  qu'il  n'était  porteur  d'aucune 
autre  chose,  a  vidé  lui-même  ses  poches  et 
goussets,  et  remis  sur  une  table  leur  con- 
tenu, ainsi  qu'un  portefeuille  ne  renfer- 
mant que  des  papiers  relatifs  aux  aflaires 
personnelles  dudit  citoyen.  Le  même 
Tronson  Du  Coudray  a  ajouté  qu'ayant 
été  nommé  par  le  Tribunal  défenseur  de 
la  veuve  Capet,  il  a  dit,  suivant  l'attesta- 
lion  du  fireftîer  Fabricius,  en  entrant  dans 
le  cabinet  de  l'accusateur  public  :  Quelle 
mission  nous  avez-vous  donné  là  ! 

25  vendémiaire  an  II. 
Original,  signé  de  Voullandet  de  G. -A. Tron- 
son Du  Coudray,  A.  A'.,  F"  -Mlb'-'''. 

185.  —  Rapport  du  Comité  de  sûreté 
générale,  exposant  que  le  procès  de  la 
veuve  Capet,  qui  s'est  instruit  pendant 
3  Jours  consécutifs  dans  le  calme  qui  ca- 
ractérise le  peuple  français,  quand  il 
attend  avec  confiance  un  grand  acte  de 
justice,  avait  fixé  l'attention  du  Comité, 
qui  a  cru  devoir  par  mesure  de  sûreté 
générale  s'assurer  de  la  personne  des  dé- 
fenseurs de  celte  femme,  qui  depuis  une 
heure  a  cessé  de  vivre,  dans  la  pensée 
qu'elle  les  aurait  chargés  de  quelques 
lettres  dont  il  pouvait  être  intéressant  de 
pi'endre  connaissance,  que,  dans  cette 
intention,  deux  commissaires  délégués  par 
le  Comité  ont  suivi  toute  l'instruction  de 
la  procédure  de  la  veuve  et  de  la  complice 
du  dernier  tyran  des  Français;  lorsque  la 
plaidoirie  des  défenseurs  fut  terminée  et 
qu'ils  eurent  déclaré  que  la  mission  qui 
leur  avait  été  confiée  par  le  Tribunal  était 
remplie,  ils  furent  mis  en  état  d'arresta- 
tion ;  le  procès-verbal  de  leurs  déclarations, 
d'après  le  compte  rendu  des  commis- 
saires, a  déterminé  le  Comité  de  proposer 
la  mise  en  liberté  de  Tronson  Du  Coudray 
et  Chauveau-Lagarde,  et  de  déclarer  que 
les  deux  défenseurs  officieux  donnés  par 
le  Tribunal  à  la  veuve  de  Louis  Capet  sont 
à  l'abri  de  toute  espèce  d'inculpation  au 
sujet  de  la  manière  dont  ils  ont  rempli  les 
fonctions  qui  leur  ont  été  confiées. 

(2.S  vendémiaire  nn  II). 
Miuule,  A.  A'.,  F'  477-i". 


186.  —  Décret  de  la  Convention  na- 
tionale, approuvant  la  mesure  de  sûreté 
générale  qui  avait  déterminé  son  Comité 
de  surveillance  et  de  sûreté  générale  à 
mettre  en  état  d'arrestation  provisoire  les 
citoyens  Tronson  Du  Coudray  et  Chauveau, 
décidant  qu'ils  seront  mis  sur-le-champ 
en  liberté  et  déclarant  qu'ils  sont  à  l'abri 
de  toute  inculpation  au  sujet  de  la  ma- 
nière dont  ils  ont  rempli  les  fonctions  de 
défenseurs  officieux  de  la  veuve  de  Louis 
Capet,  qui  leur  avaient  été  déléguées  par 
le  Tribunal  révolutionnaire. 

'2ô°  jour  du  I"  mois  de  l'an  II 
(16  octobre  1793). 
Original  signé,  A.  iV.,  C  273,  n"  688. 
Ed.    Arcliives    parlementairrs .     t.    LXXVI, 
p.  G35. 

Affaire  Mainçjut. 

187.  —  Déclaration  d'Alexandre-Frau- 
çois  Lacan,  sous-lieutenant  des  canon- 
niers  casernes  aux  Quatre-Nations,  et 
d'Antoine  Mouchoux,  soldat  de  l'armée 
révolutionnaire,  reçue  au  Département  de 
Police,  portant  qu'un  particulier,  qui  vient 
d'être  amené  par  la  force  armée,  a  fait 
tous  ses  efforts,  après  l'exécution  de  la 
veuve  Capet,  pour  s'introduire  au-dessous 
de  l'échafaud,  qu'y  étant  parvenu,  il  a 
trempé  ses  souliers  dans  le  sang  de  ladite 
condamnée  et  ensuite  a  essuyé  ses  pieds 
avec  son  mouchoir,  puis  a  prétendu  qu'il 
revenait  de  l'armée  oCi  il  aurait  été  blessé, 
ajoutant  que  sur  sa  peau,  dans  la  région 
de  l'estomac,  se  trouvaient  imprimés  un 
collier,  une  croix,  un  cœur  et  un  médaillon. 

5°  jour  de  la  3'  décade  de  l'an  II 
(16  octobre  1793) 
Original    signé,     A.    N.,    W   291,   n»    183, 
cote  1. 

Ed.  Emile  G-\mpardon,  Marie-AntoiiieUe  à 
la  Conciergerie,  p.  161. 

188.  —  Déclaration  du  sieur  Antoine 
Bouton,  cordonnier  à  Claye-en-Brie,  reçue 
par  Godard,  administrateur  au  Départe- 
ment de  Police,  suivant  laquelle  il  a  saisi 
le  premier  au  collet  un  particulier  qui  se 
baissait  sous  l'échafaud  dressé  pour  l'exécu- 
tion de  la  veuve  Capet,  après  lui  avoir  dit; 
Citoyen,  il  est  défendu  de  tninser  fipprnelier 
penonne  pour  prendre  du  snny  de  ta  veuve 
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f.ïi,./  ,1.  iir,  i,,ii  .-.rroborée  par  les  ci- 
t.  I.  luMel  de  Nesmond. 

H'  "'ir  d'habils,  faabourg 

Saiiil-Auiuiiie,  Aiiiiiud  Aumussy,  tailleur 
de  pierres,  rue  aux  Fers,  Antoine  Pierre, 
i-onlounier.  rue  Philippeaux,  Louis-Jean- 
Charles  Mainiatre,  membre  du  Comité  ré- 
volutionnaire de  la  section  Bon  Conseil. 

25*  jour  du  1"  mois  de  l'an  II 
(16  octobre  I793|. 
Original    signé,    A.    N.,   W   291,   n»    183, 
cote  10. 

EM.  Emiu  Campaboon,  Marie-Antoinette  à 
ta  Conciergerie,  p.  163. 

189.  —  Interrogatoire  subi  par  devant 
Antoine-Marie  Maire,  juge  au  Tribunal 
révolutionnaire,  assisté  de  Michel-Nicolas 
Grebeauval,  substitut  de  l'aceusaleiir  pu- 
blic, par  Antoine-Fraiii;ois  Maingol,  fiipier 
revendeur  et  ^.'endarme  de  la  33*  division, 
se  trouvant  à  Paris  pour  cause  de  maladie, 
lequel  a  déclaré  avoir  été  poussé  par  la 
foule  vers  l'échafaud  de  .Marie-Antoinette 
el  avoir  marché  comnie  bien  d'autres  sur 
le  sang  dans  l'intention  de  l'eiïacer.sans 
conséquence  el  nullement  pour  le  re- 
cueillir, que  quaul  aux  empreintes  consta- 
tées sur  son  corps  au  moment  de  sou  ar- 
restation, il  les  av.iit  fait  faire  au  régiment 
de  .Neustrie  où  il  avait  servi  8  ans. 

25*  jour  du   l"  inoii  de  l'an  II 
(16  octobre  17931. 
Original    signA,    A.   N.,    W    291,    n»    183, 
cote  7. 

Ed.  EmilB  Campardon,  Marie-Antoinette  A 
ta  Conciergerie,  p.   163. 

190.  —  Rapport  de  l'observateur  llou- 
bnud,  annonçant  que,  dès  8  heures  du 
malin,  un  courait  h  la  place  de  la  Révolu- 
tion, qui  était  remplie  à  10  heures,  le 
peuple  sesl  dédommagé  d'avoir  attendu 
jusqu'à  midi  l'arrivée  de  Mario-Anloinelte, 
qui  a  été  saluée  par  des  applaudisscmcnls, 
les  cris  de  :  Vive  In  l(é|)u|i|jqui'  <l  Us 
rlinpeaux  eu  l'air,  jusqu'à  ce  <|u<'  son  ca- 
davre fùl  disparu,  ajoutant  qu'un  instant 
après,  un  particulier  s'est  approché  de 
l'échafaud,  a  trempé  l'une  île  se»  mains 
dann  le  sang  de  la  suppliciée,  en  tenant 
de»  propos  inciviques,  les  témoins  de  celle 
»c*nc,  indignés,  se  sont  jelés  fur  lui,  et, 
sans  le  commandant   llaoriol,  il   eut  été 


anéanti,  un  fort  détachement  de  cavalerie 
l'a  couvert  et  emmené,  3  autres  individus 
ont  élé  saisis  pour  propos  analogues  et 
conduits  à  la  section  des  Tuileries. 

26  vendéroiaire  an  II  (17  octobre  1793). 
Original  signé.  A.  N.,  F"  3688'. 

191.  —  Premier  jugement  du  Tribunal 
révolutionnaire,  ne  retenant  contre  .\n- 
loine-François  Maiiigot  que  la  prévention 
de  s'être  glissé  sous  l'échafaud  de  la  veuve 
Capel,  après  son  exécution,  el  d'avoir 
trempé  son  mouchoir  dans  le  sang,  les 
marques  constatées  sur  son  corps,  ainsi 
qu'il  résulte  de  l'examen  auquel  ont  pro- 
cédé les  citoyens  Thierry  et  Souberbielle, 
médecin  el  chirurgien  assermentés  du  Tri- 
bunal, étant  antérieures  à  la  Révolution  et 
ne  pouvant  être  considérées  comme  signe 
de  ralliement,  el  ordonnant  qu'il  sera  réin- 
tégré dans  la  maison  d'arrêt  de  la  Concier- 
gerie pour  y  rester  huit  jours,  pendant 
lequel  temps  l'accusateur  public  prendra 
des  renseignements  sur  le  compte  de  l'ac- 
cusé pour  être  par  lui  requis  ce  qu'il  ap- 
partiendra. 

26*  jour  du  {"  mois  de  l'an  II 
(17  octobre  1793;. 
Original    signé,    i*.    N.,    W  291,    n»    183, 
cote  2. 

Ed.  EuiLB  CampardON,  Marie-Antoinette  A 
la  Conciergerie,  p.   173. 

192.  —  Second  jugeraenl  rendu  par  le 
Tribunal  révolutionnaire  contre  .\ntoine- 
Ftani;ois  Maingol,  fripier  revendeur,  gen- 
darme de  la  33*  division,  prévenu  d'actes  de 
fanatisme  tendant  à  la  conlre-révoliilion, 
déclarant  <|u'il  a  rendu  un  compte  satis- 
faisant des  stigmates  imprimés  sur  sa 
poitrine,  qui  avaient  élé  considérés  comme 
signes  de  rébellion  el  de  contre-révolution, 
tandis  qu'ils  son!  communs  chez  les  mili- 
taires, et  comme  il  n'est  survenu  aucune 
charge  nouvelle  contre  lui,  déclaranl  qu'il 
n  y  a  lieu  h  accusation  contre  lui  et  or- 
donnant sa  mise  en  liberté  immédiate. 

7*  jour  du  2*  mois  de  l'ao  II 
(28  octobre  1793). 
Driginal    nign*.    A.    ,V.,    W    291,    n"    183, 
cnlp  1 . 

Ed.  EklILR  Oampardo.n,  Marir-Anloineltr  à 
la  Conciergerie,  p.   177. 
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E.  —  MANIFESTATIONS  DE  l'oPINION  PU- 
BLIQUE AVANT  LE  PROCÈS  ET  APRÈS 
l'exécution  de  MARIE-ANTOINETTE. 

193.  —  Ordre  du  jour  volé  par  la  Con- 
vention nationale  sur  le  projet  de  décret 
proposé  par  Robespierre,  tendant  à  ce 
que  Marie-Antoinette  d'Aulriche  soit  tra- 
duite devant  le  Tribunal  révolutionnaire, 
comme  prévenue  de  participation  aux  at- 
tentats contre  la  liberté  et  la  sûreté  de 
l'Etat,  et  à  ce  que  le  fils  de  Louis  Capet 
reste  en  otage  au  Temple. 

27  mars  1793. 
E.\trait   du    procès- verbal,    A.    A'.,    C    248, 
no  271. 

Ed.  Archives  parlementaires,  t.  LX,  p.  608. 

194.  —  Adresse  de  la  section  de  l'Unité 
à  la  Convention  nationale,  demandant  que 
l'on  juge  définitivement  la  veuve  Capet, 
Brissot  et  tous  les  traîtres  qui  n'attendent 
dans  les  prisons,  où  on  semble  les  oublier, 
que  le  moment  d'une  explosion  pour  qu'on 
vienne  les  délivrer. 

3  septembre  1793. 
Original  signé,  A.  N.,  C  271,  n»  60.5. 
Ed.    Archives    parlementaires,     t.    LXXIII, 
p.  422. 

195.  —  Pétition  du  Comité  central  des 
Sociétés  patriotiques  à  la  Convention  na- 
tionale, demandant  que  Marie-Antoinette, 
la  Messaline  moderne,  cette  femme  que  la 
nature  et  la  société  semblent  renier,  soit 
livrée  à  la  vengeance  des  lois. 

13  septembre  1793. 
Original,  signé  de  Leclerc,  président,  A.  N., 
C  272,  n"  674. 

Ed.  Archives  parlementaires,  t.  LXXV,  p.  52. 

196.  —  Adresse  des  jeunes  citoyens  de 
la  première  réquisition  de  la  section  des 
Piques,  à  la  Convention  nationale,  deman- 
dant si  les  crimes  d'.Vntoinette,  cette 
femme  impie,  donnée  par  une  nation  bar- 
bare, ont  besoin  de  nouveaux  degrés  de 
noirceur,  pour  que  l'on  veuille  prononcer 
sur  son  sort. 

18  septembre  1793. 

Original,  signé  de  Briffault,  commandant, 
A.  N..  C  272,  n»  671. 

Ed.  Archives  parlementaires,  t.  LXXIV, 
p.  360. 


197.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
de  Crécy  à  la  Convention  nationale,  lui 
rappelant  que  Marie-Antoinette  est  mille 
fois  plus  coupable  encore  que  son  époux, 
que  le  tyran  a  toutefois  déjà  expié  sur 
l'échafaud  tous  les  crimes  dont  il  s'est 
rendu  coupable,  demandant  si  la  prison- 
nière du  Temple  est  moins  digne  de  la 
justice  nationale;  qu'elle  paye  par  son 
sang  impur  le  sang  généreux  qu'elle  a  fait 
couler  à  grands  Hots,  tel  est  le  cri  gé- 
néral, prompte  justice,  vengeance  écla- 
tante. 

3  octobre  1793. 
Original  signé,  A.  N.,  C  278,  n"  717. 

198.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
de  Cbantilly  à  la  Convention  nationale, 
formant  le  vœu  que  la  Sainte  Montagne 
les  délivre  de  la  louve  Autrichienne,  de 
Brissot,  de  Vergniaud,  des  forcenés  cons- 
pirateurs et  de  tous  leurs  complices. 

17  vendémiaire  an  II  (G  octobre  1793). 
Original  signé,  A.  N.,  C  276,  n»  715. 
Ed.    Archives    parlementaires,    t.    LXXVI, 
p.  617. 

199.  —  Adresse  de  la  Société  républi- 
caine de  Calais  à  la  Convention  nationale, 
exprimant  le  vœu  que  Marie-Antoinette  et 
les  chefs  de  la  conspiration  régicide  soient 

jugés. 

8  octobre  1793. 
Imprimé,  A.  IV.,  C  279,  n»  760. 

200.  —  Adresse  du  Conseil  général  de 
la  commune  d'Evron,  exprimant  le  vœu 
que  le  glaive  de  la  loi  fasse  tomber  toutes 
les  têtes  coupables  et  que  la  veuve  Capet 
ne  souille  pas  plus  longtemps  de  sa  pré- 
sence le  séjour  de  la  liberté. 

1 1  octobre  1793. 
Original  signé,  A.  N.,  C  279,  n°  757. 

201.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
des  Montagnes  du  district  de  Riom  à  la 
Convention  nationale,  demandant  prompte 
justice  de  Marie-Antoinette,  de  Brissot  et 
de  tous  ses  complices,  l'une  qui  creusait 
le  tombeau  de  la  liberté  avec  les  armes 
des  puissances  étrangères,  les  autres  qui 
assassinaient  la  patrie  sous  le  masque  du 
patriotisme,  et  s'étonnant  de  ce  que  la 
tôle  de  ces  scélérats  qui   ont  fait  couler 
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Jes  floU  de  San;:  dans  la  République  ne 
soil  pas  encore  lombée  sous  le  glaive  des 

lois. 

13  octobre  1793. 
Ori^-inal  signé,  i*.  JV.,  C  281,  n»  775. 

io2.  —  Lettre  de  Frédéric,  comte  de 
Linauge.  détenu  à  lAbbaye.  proposant  à 
la  Convention  de  suspendre  le  jugement 
du  procès  de  Marie-Anloinetlo  pour  lui 
laisser  le  temps  d'aller  par  courrier  à 
Vienne  trouver  IKnipereur,  qui  préférera 
lu  j>aix  à  la  mort  ignominieuse  de  sa  |>a- 
rcnte,  et  s'offrant  comme  ôlage. 

15  octobre  1793. 
Original  signé,  A.  S..  \V  290,  n»  179,  cote  1 
'  .\rnioire  de  fcr|. 

203.  —  Adre.sse  des  Sans-culolles  com- 
posant la  Société  populaire  de  Kimicrs  à 
In  Convention  nationali',  déclarant  qu'elle 
a  consommé  la  Révolution  en  livrant  au 
glaive  de  la  loi  la  veuve  de  Louis  Capot, 
prévenue  du  crime  de  lè-se-nation,  et  donné 
par  cette  conduite  ferme  unurand  exemple 
à  suivre  aux  peuples  qui  gémi-sscnt  sous 
le  Joug  de  l'esclavage. 

15  octobre  179.1. 
Original  signé,  A.  S'.,  C  279,  ii"  ',w. 

201.  —  Adri'sse  de  la  Société  populaire 
de  l.ai^le  ù  la  Convention  nationale,  dé- 
rlarant  que  ce  n'est  pas  assez  d'avoir  tiré 
le  glaive  de  son  lourreau.  (|u'il  faut,  sans 
différer,  le  plonger  dans  le  sein  des  dé- 
putés proscrits  et  de  celle  Messaline  mo- 
derne, la  veuve  Capct,  qui  ne  devrait  plus 
être  comptée  au  nombre  des  vivants. 

25  vendémiairo  nii  II. 
Original  non  signé,  A.  N.,  0  280,  d°  761. 
Insertion  au  Bulletin,  le  8  brumaire. 

2uri.  —  Adresse  du  conseil  permanenl  et 
du  procureur  syndic  du  district  de  Cler- 
luont  Dise)  h  la  Convention  nationale, 
demandant  •  jus(|ues  à  quand  une  mégère, 
pétrie  du  limon  fangeux  d'A<itriclie-llon- 
Krie,souillera-t-rlle  In  sol  qu'ils  habitent 
et  foulern-t-ollc  aux  pieds  une  terre, qui  a 
horreur  de  la  porter  et  (|ui  aurait  di^ 
s'cntr'ouvrir  et  l'engloutir  au  moment 
même  oh  l'enfer  a  semblé  la  vomir  pour  y 
diwiéiiiiner  le  poiauii  qu'elle  a\ait  .'«ucé  A 


longs  traits  d'uu  autre  monstre  aussi  féroce 
qu'elle  ». 

28  vendémiaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  0  278,  n»  747. 

206.  —  .\dresse  à  la  Société  populaire  de 
Grignon,  département  de  la  Drôme,  à  la 
Convention  nationale,  adjurant  les  braves 
montagnards  «  de  broyer  les  mandataires 
infidèles  et  de  juger  cette  louve  .\utri- 
chienne,  qui  tant  de  fois  a  fait  couler  le 
sang  des  Français. 

(28  vendémiaire  an  II). 
Original  signé,  A.  N.,  C  276,  n»  7IS. 


207.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
de  Louhans  à  la  Convention  nationale,  la 
félicitant  d'avoir  enfin  terrassé  le  reste 
exécrable  du  despotisme,  la  déesse  de  la 
Liberté  ayant  écrasé  la  tête  de  la  vipère 
empoisonnée. 

28  vendémiaire  an  II. 
Original  signé,   A.  N.,  C  280,  n"  761. 
Insertion    au     Bulletin,  9  brumaire.   Signé  : 
Louis  (du  Bas-Rhin),  secrétaire. 

208.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
de  Senlis  à  la  Convention  nationale, mani- 
feslant  son  allégresse  en  voyant  arrivé  le 
moment  si  doux  où  la  hache  nationale  a 
frappé  l'infime  Autrichienne  et  purgé  la 
terre  d'une  seconde  Médicis.si  célèbre  par 
ses  forfaits. 

28  vendémiaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N..  C  281,  n»  779. 

209.  —  Adresse  de  la  Société  des  .\mi8 
de  la  Constitution  républicaine  de  Sens  ii 
laConvention  nationale, la  félicitanld'avoir 
livré  à  la  vengeance  nationale  ce  monstre 
couronné,  vomi  par  l'Autriche,  dont  lu  vie 
est  un  tissu  de  crimes  et  de  barbarie,  dé- 
clarant (|ue  l'instrument  fatal  a  enfin 
coupé  le  III  de  ses  jours  exécrables,  mais 
i|ue  cette  tigresse  altérée  de  sang  n'a  souf- 
fert qu'une  mort,  tandis  que  inilli-  n'eus- 
sent pas  suffi  pour  expier  ses  forfaits  et 
venger  les  mânes  des  patriotes  égorgés  le 
lu  août. 

20  vendémiairo  an  II. 
Original,  A.  N,  C  280,  n»  762. 
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•210.  —  Adresse  des  Sans-culoUes  luon- 
tagaards  de  Calais  à  la  Convention  na- 
tionale, manifestant  leur  joie  à  la  nou- 
velle que  l'infime  Marie-Antoinette,  la 
veuve  de  Capet,  vient  de  porter  enfin  sa 
tète  à  l'échafaud,  et  que  le  rasoir  na- 
tional vient  de  les  délivrer  à  jamais  de 
cette  implacable  mégère,  qui  a  trop  long- 
temps profané  par  son  souflle  pestilentiel 
la  terre  sainte  de  la  liberté. 

22  vendémiaire  an  II. 
Original  signé,  A.  JV.,  G  280,  n"  765. 
Mention    honorable   et   insertion  au  Bulletin, 
15  brumaire  an  II.  Signé  ;  Charles  Duval. 

211.  —  .\.dresse  de  la  Société  républi- 
caine de  Charolles  à  la  Convention  na- 
tionale, envoyant  l'expression  de  sa  re- 
connaissance pour  le  grand  acte  de  justice 
qu'elle  a  accompli,  grâce  auquel  Marie-An- 
toinelte,  ce  monstre,  digne  émule  des 
Urunebaul,  des  Frédégonde  et  des  Médicis, 
n'infectera  plus  de  son  souflle  pestilentiel 
l'atmospbére  de  la  liberté. 

30  vendémiaire  an  II. 
Original  signé,  A.  A'.,  G  280,  n"  702. 

212.  —  Adresse  des  administrateurs  ilu 
district  de  Josselin  à  la  Convention  na- 
tionale, se  réjouissant  à  la  nouvelle  que 
la  lète  exécrable  de  la  Messaline  autri- 
chienne est  enfui  tombée  et  que  le  second 
monstre  royal  est  terrassé,  déclarant  que 
le  fils  do  .Maric-.Vntoinelte  est  son  por- 
trait vivant,  que  son  caractère  sera  iden- 
tii|ue,  et  exhortant  à  faire  limer  de  bonne 
heure  les  dents  du  louveteau. 


1   brumaire  an  II. 
Original  signé,  .1.  .V.,  C  279, 


lb\. 


213.  —  .\dressc  des  Saiis-culoltcs  com- 
posant l'administration  provisoire  du  dis- 
trict d'Orgelet,  déclarant  qu'Antoinette 
n'est  plus,  que  leurs  vœux  sont  exaucés, 
jurant  haine  éternelle  aux  fédéralistes, 
aux  despotes,  et  rendant  hommage  aux 
mânes  du  vertueux  Marat. 


2  brumaire  an  II. 
Original  signé,  .4.  A'.,  G  27i1, 


757. 


214.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
de  Delémont,  déparlement  du  Mont-Ter- 
T.  X. 


rible,  à  la  Convention  nationale,  se  ré- 
jouissant d'apprendre  qu'est  enfin  tombée 
la  tète  de  ce  tyran  femelle,  de  cette  se- 
conde Pasiphaë,  de  celte  nouvelle  Médée, 
qui,  au  lieu  d'être  la  mère  des  Français, 
comme  elle  en  fut  la  Reine,  s'en  est  mon- 
trée le  plus  cruel  bourreau,  et  estimant 
que  la  postérité  reconnaissante  remer- 
ciera la  Convention  de  l'effusion  de  ce 
sang  profane,  heureusement  puisé  dans 
une  terre  étrangère. 

2  brumaire  an  II. 
Original  signé,  .4.  iV.,  C  280,  n»  762. 

213.  —  .\dresse  de  la  Société  populaire 
de  la  Flolte  (Charente-Inférieure)  ;'i  la  Con- 
vention nationale,  la  félicitant  d'avoir  fait 
tomber  la  lète  de  la  coupable  Antoinette, 
la  plus  scélérate  et  la  plus  perverse  des 
femmes,  une  étrangère,  issue  de  la  race 
des  plus  odieux  tyrans,  qui  avait  causé  à 
elle  seule  tous  les  maux  de  la  France. 

2  brumaire  an  II. 
Original  .signé,  A.  N.,  C  280.  n°  760. 
Mention  honorable,  insertion    au  Bulletin,   le 

22<î  du  2'  mois,  2"  année  républicaine. 

210.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
et  républicaine  de  Bourganeuf  à  la  Con- 
vention nationale,  constatant  avec  joie 
que  le  glaive  de  la  loi  s'appesantit  indis- 
tinctement sur  toutes  les  tètes  coupables, 
que  Capet  n'est  plus,  que  la  tèle  de  l'in- 
fâme .Vntoinette,  depuis  longtemps  pros- 
crite, vient  de  tomber. 

3  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  A'.,  C  281,  W  775. 

217.  —  .Vdresse  des  Sociétés  populaires 
do  l.ongueville  et  de  Sainte-Foy-sur-Eon- 
gueville,  réunies,  à  la  Convention  nationale, 
se  félicitant  de  ce  que  la  tète  du  dernier 
tyran  des  Français  soit  tombée  sur  l'écha- 
faud, et  qu'une  tète  plus  criminelle,  vraie 
Messaline,  vienne  d'expier  ses  forfaits. 

3  brumaire  an  H. 
Original  signé,  A.  N.,  C  281,   n»  780. 

218.  —  Déclaration  faile  au  directoire 
du  district  du  Faouet  par  le  citoyen  Ber- 
gain,  aine,  iirocureur  syndic,  lequel  a 
annoncé  ijuc  l'iiyenne  d'.\ulriclie  ne  souille 
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|i|ii-  li>  sol  franr.iis  de  son  exécrable  exis- 
I.  .  i|u'elie  vient  enlln  de  linir  sur 
i  .  ,1  ii.iiid  une  vie  lissue  de  tous  les  dé- 
sordres et  de  tons  les  crimes,  que  les 
mêmes  principes,  qui  ont  fait  applaudir  à 
la  mort  du  tyran,  doivent  exciter  l'en- 
thousiasme h  la  nouvelle  de  la  mort  de  sa 
criminelle  épouse. 

3  brumaire  an  II. 

Kxirmil  conforme,  A.  N.,  C  286,  n'  840. 
Insertion  au  Uullctin, le 20  frimaire, î* année. 

219.  —  Adresse  des  trois  sections  de  la 
ville  de  Lisieux  à  la  Convention  nationale, 
déclarant  que  depuis  longtemps  la  patrie 
outragée  voyait  avec  hori-eurque  le  mons- 
tre qui  Ta  si  cruellement  déchirée  respi- 
rait encore  dans  son  sein,  mais  que  le 
moment  de  la  justice  est  enlln  arrivé,  la 
vengeance  nationale  est  satisfaite,  la  tétc  de 
l'infAme  .\ntoinelte  est  tombée  sur  l'écha- 
faud,  leçon  terrible  donnée  par  la  ("on- 
veiilion  aux  despotes  de  l'univers. 

4  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C  279,  ii°  7ô9. 
Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin. 

220.  —  .-Vdresse  de  la  Société  |iopulaire 
de  Vouiiers  à  la  Sainte  Monliipiie  de  la 
Convention  nationale,  déclarnni  que  les 
uioi'ieuscs  journées  des  'M  mai  cl  2  juin 
ont  été  couronnées  par  celles  qui  ont  vu 
tomber  les  télés  de  I  iufAme  Capet  et  delà 
mé^i'-rc  d'Aulriche,  lui  en  rendant  Kràccs 
et  l'adjurant  de  rester  .\  son  poste  jusqu'à 
l'exlinclion  entière  de  tous  les  brigands 
Couronné»  de  l'Europe. 

Il  brumaire  an  II. 
OHifinaux  nigmi!.  (?  pièce»\  A.  N.,  C  280, 
h-7f.î;  0  281,  n«777. 

221.  —  Adresse  de  In  Société  des  San.s- 
•  ulolliR  montiimiaids  du  Mont-Libre  Si  la 
Convention  nntionale,  pnrlnnl  adhé.nion 
aux  mémorables  jniirnéen  deH  31  mai,  t" 
et  2  juin,  et  rendant  homninge  a  la  fer- 
meli'  du  Tribunal  révolulionnaircqiii  vient 
enlln  df  faire  tomber  sous  la  hache  répu- 
blicaine In  léle  de  l'impudique  Cnpet. 

li  brumaire  an  II. 
Oriftinai  «ign»,  A.  S.,C  280,  »•  768. 


222.  —  Procès-verbal  de  la  municipalité 
de  Bercy,  déclarant  que,  le  6  brumaire,  le 
Conseil  général,  entouré  d'un  bataillon  de 
la  Commune,  suivi  d'un  chariot,  traînant 
ignominieu-sement  les  bustes  de  l'infiime 
Marie-.\ntoinctte  et  de  son  Irère.  et  d'une 
manne  remplie  de  titres,  de  croix  de 
Saint-Louis,  de  brevets  du  ci-devant  Roi, 
s'est  rendu  par  la  rue  de  Bercy  et  celle  de 
Cliarenton  à  la  place  d'Armes,  où,  en  pré- 
sence des  citoyens  de  la  section  des 
Quinze-Vingts,  les  bustes  et  autres  ves- 
tiges de  la  tyrannie  ont  été  hachés  en 
pièces  et  jetés  au  feu. 

6  brumaire  an  II. 
Kïtralt  non  signé,  A.  N.,C  280,  n"  708. 

223.  —  .Vdresse  des  citoyens  de  la  com- 
mune de  Millery  à  la  Convention  natio- 
nale, interpréle  des  senlimentâ  des  braves 
Sans-culotles,  In  félicitant  de  ce  que  le  Tri- 
bunal révolutionnaire  a  su  rendre  jus- 
tice au  peuple  en  faisant  tomber  la  léte 
de  la  scélérate  .autrichienne,  l'une  de  ces 
femmes  qui  a  le  plus  contribué  à  nos 
malheurs, 

C)  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  A'.,  C  281 ,  n»  778. 

221.  —  Ailrcsse  de  la  Société  monta- 
gnarde de  Coursan  i.Vude)  à  la  Convention 
nationale,  la  félicitant  d'avoir  délivré  la 
France  d'un  tyran  et  d'avoir  lait  rentrer 
dans  la  poussière  l'Autrichienne  proscrite. 

6  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N..  C  281,  n"  780. 

22!>.  —  Adresse  des  membres  du  Tribu- 
nal criminel  inililaire  du  Point  central  de 
l'armée  du  Nord,  séant  i\  .Vrras,  h  In  Con- 
vi'tilion  nationale,  déclarant  que  tous  les 
républicains  atlemlaienl  depuis  longtemps 
que  la  r(iiiipai.'ne  du  lyran,  celle  mégère 
qui  voulait  s'abreuver  du  sang  des  Kran- 
çais,  courbât  sa  léle  sous  la  hache  natio- 
nale, que  la  Ré|Mibliqiie  est  enlln  venijée. 
mais  se  demandant  si  le  supplice  «lue 
vient  de  subir  Antoinette  est  asser.  rigou- 
reux pour  silisfnire  la  nation  qu'elle  n 
tant  outragée;  toutefois,  piiis(|ue  les  décrets 
inspirés  par  riiumanilé  ont  s\ipprimé  les 
roues  et  les  tortures,  puisque  Antolnelle 
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ne   vit   plus,  il  faut,  s'il   se  peut,  oublier 
qu'elle  ait  jamais  existé. 

7  brumaire  an  II. 

Original  signé,  A.  N.,  C  280,  n°  761. 

Mention  honorable,  insertion  an  Bullelin. 
Signé  ;  Charles  Duval. 

226.  —  Adresse  île  la  Société  populaire 
lie  Brutus-le-Magnanime,  ci-devant  Saint- 
Pierre-le-Moutier,  à  la  Convention  natio- 
nale, offrant  le  tribut  de  son  admiration 
aux  immortels  montagnards,  par  les  soins 
desquels  la  punition  des  crimes  du  tyran 
et  de  son  épouse  a  suivi  de  près  l'abolition 
de  la  royauté,  et  demandant  un  décret  qui 
sanctionne  l'adoption  du  nom  qu'ils  ont 
pris. 

7  brumaire  an  II. 

Original  signé,  A.  N.,  280,  n°  702. 

Sur  celle  demande  convertie,  en  motion  par  un 
membre,  la  Convention  nationale  approuve  et 
décrète  le  changement  de  nom  de  Saint-Pierre- 
le-Moutier  en  celui  de  Brutus-le-Magnanime, 
1 1  brumaire. 

227.  —  Adresse  de  la  Société  républi- 
caine et  populaire  de  Château-Salins,  ren- 
dant grâces  à  la  Convention  nationale 
d'avoir  prononcé  l'anathème  et  la  mort 
contre  la  féroce  Autrichienne,  et  d'avoir 
enfin  appesanti  le  glaive  vengeur  des  lois 
sur  la  tète  de  la  nouvelle  Médicis,  Marie- 
Antoinette,  qui  avait  mis  toute  sa  gloire  à 
la  surpasser  dans  l'accomplissement  des 
crimes  et  des  atrocités  de  tous  genres  qui 
lui  étaient  si  familiers,  ambition,  calom- 
nie, trahisons,  perfidies,  ingratitude,  as- 
sassinat, prodigalité,  vol  à  l'Etat,  adultère, 
conspiration  contre  la  liberté,  ce  n'était 
pas  assez  pour  ses  vastes  desseins,  elle 
voulait  la  destruction  entière  de  25  mil- 
lions d'hommes  libres,  se  félicitant  de  voir 
que  la  terre  est  purgée  de  ce  monstre 
féroce,  hideux  et  sanguinaire,  dont  le  soui- 
lle destructeur  n'empoisonnera  plus  la 
plante  de  la  liberti'. 

7  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C  280,  n»  785. 

228.  —  .Vdresse  de  la  Société  populaire 
de  Tarascon-sur-Ariège  à  la  Convention 
nationale,  déclarant  que  le  glaive  de  la 
justice  populaire,  trop  longtemps  suspendu 
sur  la  tète  de  l'iul'.'imo  Autrichienne, vient 


enfin  de  terminer  avec  la  trame  de  sa  vie 
scélérate  celle  de  tous  ses  perfides  com- 
plots, et  que  la  France,  oppressée  sous  le 
poids  de  la  tyrannie  qu'elle  avait  exercée, 
inquiète  de  l'Empire  dont  elle  la  menaçait 
encore  du  fond  de  sa  prison,  peut  enlin  se 
livrer  sans  réserve  aux  élans  d'un  enthou- 
siasme républicain. 

7  brumaire  au  II. 
Original  signé,  A.  N..  C  281,  n"  778. 

229.  —  Adresse  des  administrateurs  du 
département  de  l'Aisne  à  la  Convention 
nationale,  se  félicitant  de  ce  qu'est  enfin 
tombée  la  tête  de  l'altière  Autrichienne, 
gorgée  du  sang  du  peuple,  l'assemblage 
de  tous  les  vices  et  de  tous  les  crimes,  et 
de  ce  que  viennent  aussi  de  tomber  ces 
22  tètes  conspiratrices  qui,  immolant  à 
leur  orgueil  la  liberté  publique,  ont  voulu 
faire  assassiner  le  peuple  par  le  peuple. 

n  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  G  279,  n"  750. 

230.  —  .\dresse  de  la  Société  populaire 
de  Saint-Etienne  à  la  Convention  na- 
tionale,persuadée  que  les  armes  fabriquées 
dans  sa  cité  opèrent  plus  de  miracles  dans 
les  mains  des  braves  soldats,  ses  frères, 
demandant  à  changer  par  décret  son  nom 
en  celui  d'Armeville,  et  déclarant  que  c'est 
avec  joie  qu'elle  vient  d'apprendre  par  les 
papiers  publics  que  la  femme  du  dernier 
tyran  vient  d'expier  sous  le  rasoir  na- 
tional l'énormité  de  ses  crimes. 

12  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C  280,  n»  763. 

231.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
de  Guimps  à  la  Convention  nationale, 
l'adjurant  de  rester  à  son  poste  et  décla- 
rant qu'elle  aurait  en  vain  fait  sauter  les 
(êtes  couronnées  des  Capet,  des  Marie- 
Antoinette,  si  elle  ne  gardait  dans  se.s 
mains  vigoureuses  le  gouvernail  du  vais- 
seau chargé  de  la  Constitution  jusqu'à  ce 
qu'il  soit  arrivé  au  port  de  la  liberté. 

12  brumaire  an  II. 

Original  signé,  A.  JV.,  C  281,  n°  779. 

232.  —  Adresse  de  la  Société  républi- 
caine d'Horsin  à  la  Convention  nationale 
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se  r>-jouissanl  d'iippremlre  qu'un  monslrc. 
dont  la  pré.sencc,  la  dissolution  et  les 
crimes  souillaicnl  di-puis  trop  longtemps 
le  sol  de  la  îilierliS  a  expié  ses  forfaits  et 
présage  aux  despotes,  dont  elle  était  la 
digne  lille,  l'inévitable  catastrophe  qui  les 
attend  eux-inémcs. 

13  brumaire  an  II. 
Origioal  si. né,  A.  S.,  C  281,  n»  780 

233.  —  Adresse  des  républicains  com- 
posant le  directoire  du  district  de  Saint- 
Yriei\-la-Monta2ne  à  la  Convention  na- 
tionale, s"écriant  :  "France,  réjouis- toi, 
la  veuve  Capet  n'est  plus,  elle  vient  enfin 
d'expier  SCS  crimes,  cette  femme  orgueil- 
leuse, pour  qui  le  vice  eut  tant  d'altrails, 
elle  vient  de  paver  son  tribut  à  la  justice 
nationale,  grâce  en  soit  rendue  aux  repré- 
sentants ". 

13  brumaire  an  II. 

Original  signé,  A.  .V.,  C  -279,  n"  751. 

•J3î.  —  Adresse  de  la  Société  iimnla- 
gnarde  des  Saiis-culoltcs  de  Ouimper  à  la 
Convention  nationale,  coiisUiUinl  qu'An- 
toinette n'est  plus,  encore  un  monstre  de 
moins  :  Vive  la  llépublique,  vive  la  Mon- 
tagne. 

13  brumaire  an  II. 

Original  »ign*,  A.  N..  C  280,  n°  "O'.t. 

Monlion  lionoralle,  insertion  au  Dulletin,  le 
22'  du  2«  moi»,  2«  annt'e. 

23r».  —  Adresse  des  républicains  de 
Limoges  à  la  Convention  nationale,  décla- 
i.'iiil  (ju'ils  attendaient  avec  impatience 
11-  rliAlimenl  (b-  celte  femme  dont  l'exis- 
li-nre  a  été  tinp  liingli-mps  un  opprubrc  à 
la  nature,  ainsi  que  la  piinilinn  ilo  ces 
li'inuni-s  jugés  \mv  le  pr-uple  dans  l'insur- 
ri-ilimi  du  .11  mai,  et  que  la  Conxi-nlion 
a  bien  Miérilé  de  lit  patrie. 

l 'i  brunilire  m  11. 
Ori(jin»l  «iKH*.  A.  S.,  C  280,  n"  767. 
ln«crlion   nu    Ilullelin,    le    l'.l   du    2'   moi». 
2*  année.  Higné  :  l-'ourcroy,  «ecriiair*, 

230.  —  Adresse  des  Sans-culotles  révo- 
liilionnnins  de  Maubeuge  à  la  CooTention 
nationnb-,  applnmlissanl  à  la  mort  de  la 
liijre<i!ip  Aulrii'liicnnc,  gtirgén  du  snnu 
d'une  foule  de  victimes  aux  mânes  des- 


quelles elle  insultai!,  cette  femme  crimi- 
nelle,qui  a  été  li\Tée  au  glaive  de  la  loi  et 
dont  la  léle  hideuse  a  roulé  sur  l'éclia- 
faud.aux  cris  de  :  Vive  la  Hépubliquc,  mille 
et  mille  fois  répétés  par  les  nombreux 
spectateurs  du  plus  juste  des  supplices. 

I  \  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  S.,  C  281,  n*  772. 
Mention   honorable,  insertion  au  Uulleiin,  le 
28  du  2'  moi*,  2'  année. 

237.  —  .\drcsse  de  la  section  de  liuil- 
Liutne-Tell  à  la  Convention  nationale,  la 
félicitant  de  l'exemple  terrible  qu'elle 
vient  de  donner,  mais  faisant  observer 
que  l'aristocratie  n'a  pas  renoncé  à  ses 
combinaisons  ténébreuses,  que  la  chute 
des  22  lêtes,  de  celle  de  l'impudicgue  .\ntoi- 
ncttc  et  du  crapuleux  habitant  du  Palais 
infernal  n'ont  fait  qu'allutner  .<a  fureur,  et 
engageant  la  Convention  à  ne  jamais 
oublier  le  mot  sublime  du  prophète  .Marat  : 
saerilie/..  disnit-il.  200, OtXi  têtes,  et  vous  eti 
sauverez  un  million. 

lô  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  A.,  C  280,  n°7G'.). 

23H.  —  .Vdresse  du  (^mseil  général  de 
la  commune  révoluliontiairc  de  Itoulognc- 
sur-Mer,  se  joignant  à  la  Société  républi- 
caine pour  féliciter  la  Convention  iiatio- 
tiale  d'avoir  fait  tomber  la  léte  de  la  scé- 
lérate .Vntoinelte  et  de  ces  arliticicux  liypo- 
criles  qui.  n'ayatil  à  la  bomlio  que  les  noms 
de  patrie  et  de  liberté,  chonliaienl  à  fédé- 
raliser  la  l'raticc. 

15  brumaire  an  IL 
Origin.il  signé,  A.  N.,  C  281,  n"  819. 

23'.t.  —  Adresse  <lu  direrloite  dit  ilis- 
Irirl  (b>  Seinttr  à  la  Ciinvitiliun  n.iliottale, 
rappel.'iiil  qite,  lorsqit'eile  avait  fait  tomber 
la  télé  du  dernier  de  nos  lyratis,  il  .tvnit 
dit  qtie  la  femme  de  ce  traître,  l'exécrable 
Anioitietle,  l'opprobre  de  son  sexe,  fcspi- 
rail  eticore,  ipiil  fallait  qtte  le  glaive  de 
ht  loi  .s'appcsatitit  sur  sa  léte  coiqiable, 
consliilant  (pte  ce  grand  lettvre  est  roii- 
sninmé,  que  le  souflle  impur  de  cette 
femme  atroce, qui  léuniss.tit  lous  les  vices 
ilan»  son  cceiir  et  lous   les  rriitu-s   sur  sa 
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têle,  no  souille  |i|iis  l'iiir  i|ue  i-es|iirenl  les 
ciifaiils  de  la  liberté. 

I G  brumaire  an  II. 
Original  signO,  A.  A'.,  C  Î79,  n"  754. 

210.  —  .\iJresso  ucs  citoyennes  de  la 
comriuine  de  Caraman  (Haute-Garonne i  à 
la  Convention  nationale,  lui  rendant  i,'ràres 
d'avoir  décrété  (jue  le  bras  vengeur  de  lu 
justice  inexorable  s'appesantit  sur  la  tête 
«  de  cette  femme  coupable,  de  cette  in- 
fâme Messaline,  qui  nous  a  tant  fait  de 
mal  par  la  perversité  de  ses  mœurs,  la 
dilapidation  des  finances  de  IKtat  et  ses 
intelligences  avec  le  despote  Aulricbien, 
que  nos  armées  révolutionnaires  iront 
bientôt  arraclier  de  son  trône  pour  le 
traîner  à  la  sainte  guillotine  du  Carrousel. 

16  lirumnire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C285,  n°  833. 
Inserlion  au  DuUetin,  le  15  frimaire,**^  année. 

241.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
d'Ax  à  la  Convention  nationale,  se  réjouis- 
sant de  ce  qu'enfin  soit  tombée  cette  tète 
altière,  chargée  de  plus  de  crimes  que  de 
cheveux,  et  de  ce  qu'enfin  la  louve  .Vutri- 
chiennc  soit  réunie  dans  la  tombe  infecte 
au  tyran  français,  et  exprimant  le  vœu 
(jue  la  scélérate  faction  des  Brissolins, 
Girondins.  RoUandistes  et  de  tous  les 
liberticides  fédérés  des  départements  soit 
frappée  du  glaive  cxlerminateui-. 

17  brumaire  an  II 
Original  s'gné,  A.  N.,  0  'ilSl,  n°  77Î. 
Insertion  au  Bulletin,  le  27  brumaire,  ^'annce. 

Signé  :  l'ourcroy,  «ecrélaire. 

242.  —  Adresse  de  la  Société  républi- 
caine de  Saint-Yrieix  à  la  Convention  na- 
tionale, la  félicitant  de  l'énergie  qu'elle  a 
montrée  en  faisant  tomber  la  tête  du 
tyran  sous  la  hache  de  la  loi,  cl  se  réjouis- 
siint  d'apprendre  que  Marie-Antoinette,  sa 
femme  et  sa  complice,  vient  aussi  d'expier 
ses  crimes  sur  l'édiafaud,  et  que  le  sol  do 
la  France  est  enfi'i  purgé  de  ce  couple 
pestilentiel  qui  n'aui'ait  jamais  du  le 
soiiill'M'. 

(  17  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C  280,  n"  70ti. 
Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin. 


24.'!.  —  .\dresse  do  la  Société  républi- 
caine d'Oradour-sur-Vayre  à  la  Convention 
nationale,  se  réjouissant  d'apprendre 
qu'enfin  est  tombée  la  tète  de  celte  femme 
anthropophage,  de  celle  .lésabel.iiui  s'était 
follement  llaltée  d'éteindre  le  feu  de  ses 
passions  dans  le  sang  des  Français. 

17  brumaire  an  II 
Original  signé,  A.  A'.,  C  28.'i,  n"  8-27. 
Mention  lionorable,   inserlion  au   Bulletin,  le 
2  frinia're,  2*'  année. 

244.  —  .Vdiesse  de  la  Société  p  jpulaire 
de  SainlJean-du-Gard  à  la  Convention  na- 
tionale, lui  rendant  grâces  de  ce  que  sa 
justice,  attendue  depuis  si  longtemps,  a  dé- 
livré la  terre  d'un  monstre  ijui  n'aurait 
jamais  dû  la  souiller,  déclarant  que  l'in- 
fâme Autrichienne  n'est  plus,  puisse  son 
nom  s'effacer  de  la  mémoire  des  hommes 
avec  le  souvenir  de  ses  forfaits,  ajoutant 
que  ce  grand  acte  de  justice  nationale 
rendra  les  noms  des  représenlants  cé- 
lèbres dans  les  fastes  du  monde. 

17  brumaire  an  II. 
Original  signé, -A .  A'.,  C  285,  n°  827. 
Mention  honorable,   insertion   au   Bulletin,   le 
2  frimaire,  2«  année. 

24"j.  —  Adresse  de  la  Société  républi- 
caine de  Seyne-les-Alpes  à  la  Convention 
nationale,  proclamant  que  c'est  avec  la  plus 
vive  satisfaction  qu'elle  a  vu  tomlier  la 
tète  du  tyran  et  de  sa  monstrueuse  épouse, 
qu'elle  a  a|iplaudi  à  la  révolution  du  31  mai 
et  aux  décrets  qui  ont  mis  en  état  d'ar- 
restation des  représentants  infidèles,  enfin 
que  la  mort  du  vertueux  Marat  les  a  pé- 
nétrés de  la  plus  vive  douleur. 

17  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N  ,  C  28G,  n"  835. 
Mcnlion   honorable,   inserlion   au  Bulletin,  le 

17  frimaire,  2'  année. 

246.  —  .\drcssc  de  la  Société  poiailairo 
de  Foix  à  la  Convention  nationale,  rappe- 
lant qu'elle  lui  a  témoigné  sa  reconnais- 
sance la  plus  vive,  lors  de  li  mort  de 
l'exécrable  Capet  et  du  raccourcissement 
de  l'infâme  Autrichienne. 

18  brumaire  an  II. 
Original  signe,  A.  N.,   C  285,  n»  830. 
Mention    honorable,     inserlion    au    Bulletin, 

10  Irimaire.  Signé  :  Reverchon,  secrétaire. 
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241.  —  Adresse  do  la  Société  populaire 
de  Brlançon  à  la  Comention  nationale, 
adhéraiil  à  l'adresse  des  ")  Sociétés  popu- 
laires réunies  à  Valence  contre  le  fédéra- 
lisme, la  remerciant  d'avoir  soumis  au 
i;laive  di-  la  justice  celte  tfte  alliére,  .|ui 
l.in^jleiiips  s'était  crue  au-dessus  de  toutes 
les  lois,  et  qui,  pour  le  malheur  de  la 
Frani'e,  avait  pensé  pouvoir  les  violer  toutes 
impunément  et    de    la    manière    la    plus 

scandaleuse. 

19  brumaire  an  II. 
Original  signù,  A.  N..  C  285,  n'  827. 
Mention  honorable,    insorlion   au  Bulletin,  le 

2  Irimaire,  2'  année. 

248.  _  Adresse  de  la  Société  populaire 
républicaine  de  Noyers  à  la  Convention 
nationale,  se  félicitant  d'apprendre  que  le 
monstre,  que  vomit  l'Autriche,  dans  sa  fu- 
reur, pour  devenir  l'opprobre  de  son  sexe 
et  le  Iléau  de  la  France,  vient  enfin  de 
laisser  sa  tête  alti^re  et  hérissée  de  crimes 
sur  l'écliafaud,  cl  que  les  22  scélérats  qui 
ne  siègei.l  à  la  Convention  que  pour  en- 
traver la  Mévolulion  dans  sa  marche  et 
di.ssoudre  la  République,  viennent  aussi 
de  recevoir  le  coup  fatal. 

2U  brumaire  an  II. 
Original  «igné,  A.  N  ,  C  281,  n"  772. 
Intertion  au  Bulletin,  le  26  brumaire,  2'°  an- 
uAc.  SigDt'  :  t'harics  Duval,  secrétaire. 

2111.  —  .\dresse  du  Conseil  général  de 
la  commune  de  Ruinilly  département  du 
Mont-Ulanc)  à  la  Convention  nationale, 
annoiii;ant  qu'ils  se  soni  réjouis  de  voir 
tomber  la  tête  du  monstre,  vomi  par  l'Au- 
triche pour  le  malheur  de  l'Europe. 

20  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C  2K4,  n°  820. 
Mention  bonorablc,  iostcriion  au   Oiillctio,  le 

C  Irimnire,  2«  année.  Signé  :  l'billppeaux. 

2.10.  —  Adrcs.sc  de  la  Société  populaire 
d'Avizi-  (Marne)  1ï  la  0>nvcntion  nationale, 
décinranique,  gri'icc  à  ses  mesures  viffoii- 
reuscs,  la  télé  exi'-crable  de  l'.Vulrichienne 
p.it  tombée  sou.s  le  glaive  des  loi-i,  le  fédé. 
ralismc  est  anéanti,  le  faiialisiiH-  h'..i..iiii 
tous  le»  jours. 

20  bnimairo  an  II. 
Original  •iirné,  A.  \..C  285,  n*  bV'.s. 
Mrnlion  lionnrable,   inMftinn   tu  Kullelin,  le 


2.Ï1.  —  Adresse  de  la  Société  régé- 
nérée des  Sans -culottes  de  Jean-Jacques 
Rousseau  (nom  révolutionnaire  de  Sainl- 
Espril,  près  Rayonne;,  à  la  Convention 
nationale,  constatant  que  la  veuve  Capet 
et  les  autres  grands  coupables  ont  déjà 
reçu  le  prix  de  leurs  crimes. 

20  brumaire  an  H. 
Original  signe,  A.  S.,  C  285,  n°  827. 
Mention  honorable,   insertion  au  Bulletin,  le 
2  frimaire,  2'  année. 

232.  —  Adresse  des  Sans-culottes  de  la 
ville  de  Saint-Florentin  à  la  Convention 
nationale,  déclarant  qu'ils  ont  fait  éclater 
leur  joie  en  apprenant  que  la  nation  ve- 
nait de  donner  deux  exemples  frappants 
de  la  justice  nationale,  en  faisant  entin 
tomber  sous  la  hache  révolutionnaire  la 
télé  d'Antoinette,  cette  femme  criminelle, 
et  en  faisant  subir  le  même  sorl  à  vingl-et- 
un  de  ces  auxiliaires  de  l'.^ulriche,  de  ces 
traîtres  sortis  du  sein  de  la  Convention. 

22  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A   N.,C  280,  n°  7G9. 
Mention  honorable,   insertion  au  Bulletin,  lo 
22  ilu  2'  mois,  2*  année. 

■ii)3.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
de  Pons  (Charente-Inférieure)  à  la  Con- 
vention nationale,  lu  lélicitanl  d'avoir  fail 
tomber  la  léte  du  dernier  tyran  et  d'avoir 
puni  la  moderne  Messaline. 

22  brumaire  an  II. 
Original  sipn.-,  A.  .V.,  C  280,  n'  769. 
Mention    honorable,    insertion  au  Bulletin,  le 
22  (lu  2*  mois,  2«  année. 

2'ù4.  —  Adresse  de  la  Société  républi- 
caine de  Mutins  Scjevola  à  la  Convention 
nationale,  déclarant  <|ue  ce  n'est  pas  asscx 
que  les  Capet,  les  Anluinelle  et  tant 
d'autres  scélérats  aient  porté  leur  liMe 
iriminelle  sur  un  éihafaud,et  réclamant 
rexclusion  de  lous  les  accusateurs  de 
Marat,  de  lous  les  appelants  au  peuple, 
ainsi  que  de  tous  les  lAclies  qui  entravent 
journellement  la  marche  des  travaux  de 
r.Vsscmblée. 

22  brumaire  an  II. 

Original  xigné,  A.  N.,  C  2X0,  n"  769. 

Renvoyé  au  Comité  <le  salut  public,  le  duoiti 
■le  I*  .1'  diVade,  brumaire,  l'an  2*.  Sigoé  : 
C.  Baairc. 


MAMFESTATIO.NS  DE  L'OPIMOX  PlliLIULlE  CONTRP:  MAHIE-ANTUINETTE     :t9 


25ij.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
de  Lure  à  la  Convention  nationale,  la  fé- 
licitant de  la  mâle  énergie  dont  elle  a  fait 
preuve  en  frappant  les  22  conspirateurs 
([ui  ont  suivi  de  prés  la  Messaline  d'Au- 
triche et  le  vil  Gorsas,  ajoutant  que  l'in- 
fùine  Philippe,  cet  assemblage  dégorttant 
de  tous  les  vices,  a  subi  le  châtiment  dû 
à  sa  profonde  scélératesse. 

'2J  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C  281,  n"  774. 
Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin. 

250.  —  Adresse  du  Conseil  général  du 
district  de  Verdun  à  la  Convention  natio- 
nale, se  réjouissant  d'apprendre  que  la 
louve  Autrichienne,  cette  femme  altiére 
et  sanguinaire,  n'existe  plus,  et  iiue  déjii 
plusieurs  conspirateurs  ont  payé  de  leurs 
têtes  le  prix  de  leurs  forfaits. 

22  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C  284,  n»  819. 
Mention  honorable,  insertion   au  Bulletin,  le 

1"'  du  H'  mois,  2«  année. 

257.  —  Adresse  du  Conseil  général  de 
la  commune  de  Poitiers  <à  la  Convention 
nationale,  se  réjouissant  de  ce  que  la  tète 
de  l'infâme  Antoinette  soit  donc  enfin 
tombée,  et  de  ce  que  cette  nouvelle  Mes- 
saline ne  souillera  plus  de  sa  présence 
odieuse  le  sol  de  la  liberté,  en  outre  expri- 
mant le  vœu  que  les  brigands  couronnés 
puissent  bientôt,  comme  elle,  expier  leurs 
forfaits. 

23  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C  278,  n»  754. 

En  marge.  Mention  honorable,  insertion  au 
Bulletin,  le  27  brum.iire.  Signé  :  Fourcroy, 
secrétaire.  Je  prie  le  rédacteur  du  Bulletin  de 
l'insérer  toute  entière.  Signé  ;  Pierry, 

258.  —  Adresse  du  Conseil  général  du 
district  de  Loudéac  à  la  Convention  na- 
tionale, applaudissant  à  sa  fermeté  stoï- 
cienne, et  déclarant  que  la  tête  de  la  femme 
de  Capel,  de  cette  femme  horrible,  qui 
creusait  chaque  jour  le  tombeau  de  la 
France,  devait  nécessairement  tomber  sur 
l'échafaud,  pour  expier  les  crimes  qu'elle 
avait  commis. 

23  brumaire  an  II. 
Original  signé,  ^.  ]V.,  C  281,  n°  822. 
Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
14  frimaire,  2°  année. 


259.  —  Adresse  du  Conseil  général  per- 
manent de  la  commune  du  Havre-Marat  à 
la  Convention  nationale,  applaudissant  au 
décret  qu-  a  appesanti  la  vengeance  natio- 
nale sur  es  mandataires  inlldèles  du  peu- 
ple et  sur  cette  nouvelle  Messalirie,  qui 
eût  dû  payer  de  sa  tête,  il  y  a  longtemps, 
les  malheurs  où  elle  a  plongé  le  peuple 
français  à  la  suite  de  ses  débauches  et  de 
ses  déprédations. 

24  brumaire  an  II. 

Original  signé,  A.  N.,    C  281,  n»  819. 

20U.  —  Adresse  de  la  municipalité  pro- 
visoire du  Havre-Marat  à  la  Convention 
nationale,  la  félicitant  d'avoir  livré  aux 
tribunaux  cette  nouvelle  Médicis,qui  a  fait 
le  malheur  des  Français  par  son  liberli- 
nage  et  ses  dilapidations. 

25  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C  284,  n°  819. 
Mention  honorable,  insertion  au   Bulletin,  le 

4  frimaire,  2°  année. 

261.  —  Adresse  de  la  Société  républi- 
caine de  Roanne  à  la  Convention  nationale, 
la  félicitant  de  la  justice  éclatante  qu'elle 
a  rendue  à  la  nation  outragée  en  faisant 
tomber  la  tète  de  la  Messaline  et  scélérate 
Autrichienne,  ainsi  que  celles  des  lâches 
satellites  du  despotisme  royal  et  des  vils 
agents  des  tyrans  étrangers,  déclarant  en 
outre  que  le  ci-devant  d'Orléans,  ce 
monstre  dénaturé,  ayant  tout  sacrifié  à  son 
infâme  ambition,  vient  aussi  de  recevoir  le 
châtiment  dû  à  ses  crimes. 

25  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C  285,  n-  827. 
Mention  honorable,   insertion  au   Bulletin,  le 
2  frimaire  an  II. 

262.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
d'Armeville  (ci-devant  Saint-Etienne)  à  la 
Convention  nationale,  la  félicitant  des 
grandes  mesures  de  salut  public,  prises 
par  elle,  notamment  d'avoir  fait  tomber  la 
tète  du  tyran  et  de  son  infâme  épouse. 

25  brumaire  an  II. 
Original  signe,  A.  N.,  C  286,  n°  842. 
Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,    le 
28  frimaire,  2'  année. 

263.  —  Adresse  de  la  Société  popidaire 
de  la  Vertu  sociale  des  Sans-culottes  de 
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44) 

Vcrs;iillps  à  la  Cniiviulioii  nalionale,  dé- 
clarant i|ue  c<-  ncst  pas  assez  d'avoir  volt- 
la  morl  du  dernier  monstre  couronm!-.  ce 
nVsl  pas  a.-stv.  qui-  sa  liiirpsse  de  femme 
nil  ■Ht'  traduite  au  Tribunal  révolution- 
naire, ainsi  nue  les  Brissotins,  Holandins, 
et  les  (lirondins,  ses  amis,  il  faut  que  la 
Sainte  JHoiilagne  i-esle  à  son  poste,  et  de- 
mandant l'envoi  d'une  députation  à  la  fêle 
i|iii  si-ra  c«'l('l>rée  le  30  brumaire  en  l'hon- 
neur de  IV'Ietiert'lMaral.  assassinés  liclie- 
ment,  l'un  par  un  monstre  couvert  de 
crimes,  l'aulre  par  une  furie  sortie  des 
antres  du  Teuare. 

3G  Ijrumaire  an  II. 

Original  signe,  A.  N.,  C  i8l,  n»  77Î. 

Mention  lionoraljlc,  insertion  au  Bulletin,  le 
•:G  brumaire,  i'  ^innée.  Signé:  Cti.  Duval, 
«ecn'taire. 

2fi4.  —  Adresse  du  tribunal  du  ilislrict 
de  C.liarolles  à  la  Convention  nationale, 
énumérant  parmi  les  grandes  [clioses  qui 
ont  caractérisé  ses  travaux  la  cliute  du 
tyran,  le  supplice  de  son  infime  Médicis 
i-l  la  punition  de  2:t  membres  de  la  faction 
conspiratrice. 

29  brumaire  an  II. 

Original  sign^,  A.  S.,  C  281,  n"  S21. 

20ri.  —  Adresse  des. juges  et  du  commis- 
saire national  du  tribunal  du  district  de 
Clcrmonl  à  lu  Convention  nationale,  lui 
rendant  (jrAces  des  mesures  énergiques 
q\ic,  depuis  les  mémorables  journées  des 
:il  mai,  I"  et  i.iuin,  lui  a  dicté  le  .salut 
public,  notamment  de  ce  que  la  liadie  de 
la  loi  a  frappé  ce  monstre  femelle,  pétri  de 
vices  et  de  scélératesse,  qui,  complice  de 
son  Infâme  époux  et  de  concert  avec  les 
tvrans  coali>és,  avait  juré  la  ruine  du 
pi'uple  fran<;ais  et  tenté  de  s'abreuver  de 
son  sang. 

(30  brumaire  an  II). 

(lri(jinal  n<Ka6,  A.  A'.,  C  281,  n'  774. 

MtnUon  honorable,  ui'-'  rli'n  :iii  llulletin,  le 
311  brumaire,  2*  ann<e 

20f>  — Adresse  de  |,i  ^u.  i.i.  i  >  |>iililirnine 
df  Viliers-Ccillcrels  a  la  Convention  na- 
tionale, npplnudissnnl  à  In  mort  de  In 
ncélératr  .Miiri<--.\ntoinette,  la  raccourcie, 
et  demandant  In  mémo  faveur  pour  Ic.h 
llrisiiotlnH  el  leur  sequclb-,  i|u  d  faut  en- 


voyer au  barbier  patriotique  qui  l.-ur  fera 
danser  la  carmag'nole. 

Sans  date  (brumaire  an  II). 
Orii-'inal  signé,  A.  S..  0  2S),  n"  775. 

207.  —  .\dresse  de  la  Société  populaire 
et  républicaine  de  Montivilliers  à  la  Con- 
vention nationale,  bénissant  les  mesures 
salutaires  qu'elle  a  prises  et  la  félicitant 
d'avoir  purgé  la  nature  d'un  monstre  en 
faisant  tomber  sous  le  glaive  de  la  loi  la 
lèle  de  celle  femme  audacieuse,  dont  le 
i(pur  s'était  fait  un  besoin  du  crime,  et 
dont  le  nom  seul  inspire  encore  de  l'hor- 
reur et  souillerait    celle  adresse. 

Sans  date  (brumaire  an  II). 
Original  signé,  A.  .V.,  C  281,  n»  776. 

268.  —  .Adresse  de  la  Société  populaire 
d'.\bbeville  à  la  Convention  nationale, 
déclarant  que  Marie-.Vntoinelte,  en  mon- 
tant sur  l'échafaud,  a  sûrement  conservé 
l'espoir  d'un  nouvel  efl'orl  de  la  part 
des  tyrans  coalisés,  elle  s'est  flattée,  en 
subissant  un  supplice  trop  doux  pour  ses 
forfaits,  que  les  satelliles  des  despotes  se- 
conderaient ses  vues  et  établiraient  sur  les 
ruines  de  la  Hépubliquc  française,  une. 
indivisible  et  impérissable,  ce  faible  reje- 
ton de  sa  race  il  jamais  proscrite,  et  adju- 
rant la  Convention  de  faire  face  à  l'orage. 

Sans  date  (brumaire  an  W. 
Original  signé,  A.  N.,  C  281,  ii°  77C. 

269.  —  Adresse  de  la  Sociélé  jiopulaire 
de  Hozoy  ;\  laConvention  nalionale.  mani- 
festant sa  satisfaction  ;i  la  nouvelle  de  In 
mort  de  cette  féroce  Aiitrii-bienne,  dont 
chaque  heure  d'existence  fut  marquée 
par  un  forfait,  celle  ligressc  altérée  du 
sang  des  Français,  qui  épuisa  tous  les 
moyens  pour  le  faire  co\iler,  celte  .Médicis 
nouvelle,  aulre  Messaline  dont  le  cirur 
corrompu  l'enfermait  le  germe  fécond  de 
tous  les  crimes 

1"  frimaire  an  II. 

Original  «igné,  A.  ^.,  C  286,  n»84l. 

Mcntiiin  lionorable,  inHorlion  au  Dullrlin,  le 
2.S  frimairo  nii  11. 

l'M.  Nnurfllf  Rcrue  n'Irod/ioclii'e.  I"  sr- 
mo«irr  18N7,  p.  47. 
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270.  —  Adresse  do  la  Société  ré|)ulili- 
caine  de  Gailin  i  Basses-Pyrénées)  à  la 
Convention  nationale,  se  réjouissant  d'ap- 
prendre que  la  panthère  féroce  qui  dévo- 
rait les  Français,  le  monstre  femelle,  dont 
tous  les  pores  suaient  le  sang  le  plus  pur 
des  Sans-culottes,  terrassée  par  l'Hercule 
de  la  Montagne,  vient  d'expier  ses  noirs 
forfaits,  et  que  la  guillotine  a  tranché  la 
chaîne  ensanglantée  de  ses  jours. 

(!"■  frimaire  an  II). 
Copie  conforme,  A.  N.,  C  289,  n"  8S9. 
Ed.    Nouvelle   Revue    rétrospective,    \"    se- 
mestre 1887,  p.  4 G. 

271.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
de  Morez-en-Montagne  à  la  Convention 
nationale,  déclarant  qu'elle  n'avait  con- 
sidéré la  chute  de  la  tête  de  Capet  que 
comme  le  prélude  de  l'énergie  républi- 
caine, mais  qu'il  n'y  a  plus  de  mesure 
dans  ses  applaudissements,  depuis  que  la 
hache  sacrée  de  la  loi  a  frappé  les  cols 
criminels  de  la  bacchante  Autrichienne, 
du  sacrilège  usurpateur  du  nom  de  la 
Sainte-Egalité,  de  tous  les  traîtres  et  de 
tous  les  conspirateurs. 

(7  frimaire  an  II|. 
Original  signe,  A.  N.,  C  285,  n"  833. 

272.  —  .\dresse  de  la  Société  républi- 
caine de  Mont  de-Marsan  à  la  Convention 
nationale,  déclarant  qu'elle  a  vu  avec  en- 
thousiasme tomber  la  tête  de  Marie-.\n- 
toinette,  épouse  de  l'infâme  Capet. 

(8  frimaire  an  II). 
Original  signé,  A.  N.,  C  285,  n»  829. 
Mention  honorable,  inserlion  au  Bulletin,    le 
8  frimaire,  2"  année. 

273.  — •  .Vdresse  de  la  Société  populaire 
d'Epoisses  à  la  Convention  nationale, 
constatant  avec  joie  que  la  justice  na- 
tionale demandait  de  grandes  victimes, que 
la  Convention  a  frappé  le  tyran,  qu'.Vn- 
toinette  n'est  plus,  et  que  tous  les  conspi- 
rateurs sont  sous  le  glaive  de  la  loi. 

8  frimaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C  28U,  n-   835. 
Mention  honorable,  insertion   au  Bulletin.  Je 
19  frimaire. 

274.  —  Adresse  de  la  Société  monta- 
gnarde do  la  Sauvetat  (Gers)  à  la  Conven- 
tion   nationale,    déclarant   i|uo,  lors(|u'ils 


ont  iqqiris  la  mort  de  Marie-Antoinette, 
cotte  implacable  einiemie  du  nom  français, 
à  la  suite  de  la  condamnation  prononcée 
par  le  Tribunal  révolutionnaire,  ils  ont 
éprouvé  une  joie  semblable  à  celle  qu'ils 
ont  ressentie  lors  do  la  condamnation  do 
son  imliécile  mari. 

1 1  frimaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C  285,  n"  831. 
Mention  honorable,   insertion  au  Bulletin,  le 
1 1  frimaire,  2'  année. 

27.1.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
de  Meilhan  à  la  Convention  nationale 
séante  sur  la  Montagne,  applaudissant  àla 
mortdes21  fédéralistes, comme  ils  ont  féli- 
cité la  Convention  d'avoir  délivré  la  Répu- 
blique de  la  louve  Autrichienne. 

(13  frimaire  an  II). 
Original  signé,  A.  JV.,  C  285,  n«  83Î. 
Insertion  au  Bulletin,  le  13  frimaire,  2=  année. 
Signé  •  Philippeanx. 

27().  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
et  républicaine  de  Léré,  district  de  San- 
cerre,  à  la  Convention  nationale,  déclarant 
que  la  race  des  fédéralistes  est  onlin 
anéantie  et  que  la  tète  de  l'infâme  Autri- 
chienne a  écrasé  dans  sa  chute  tous  les 
amis  de  la  royauté. 

(14  frimaire  an  II) 
Original  signé,  A.  N.,  C  285,  n"  832. 
Mention  honorable,   insertion  au  Bulletin,    le 
14  frimaire,  2*^  année. 

277.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
<le  Langogne  à  la  Convention  nationale, 
célébrant  les  mérites  delà  Convention,  et 
montrant  les  foudres  terribles  qui  sont 
sorties  de  la  Montagne  sainte  pour  écraser 
le  despote  et  sa  femme  impudique. 

(IG  frimaire  an  II). 
Original  signé,  A.  N.,  C  285,  n»  834. 
Mention  honorable,   insertion   au  Bulletin,  le 
16  frimaire  an  II. 

278.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
de  Sennecey  à  la  Convention  nationale, 
proclamant  que  le  caméléon  Capet  et  An- 
toinette, ce  volcan  de  tous  les  crimes, 
n'existent  plus,  et  que  les  citoyens  sont 
vengés. 

(16  frimaire  an  II). 
Original  signé,  A.  N.,  C  285,  n°  834. 
Insertion  au  Bulletin,  le  IG  frimaire. 


CHAPITRE  I".  —  JOURNÉES  HISTORIQUES  DE  LA  RÉVOLUTION 


♦ 


•jT'i.  -  AiIf>-<si'  lie  la  Soriélé  populaire 
,1  ••s  d'Illiers  à  la  Conveiilion 

I  iiaiil  qu'ils  sont  pént'lrés 

.1.     .a.^.--ance  pour  ceux  qui  "ni  fait 

'  iii>    1  la  l."-lc  lie  l'inrànic  veuve  Ciipet. 
22  frimaire  an  H. 

Original  sigoo,  A.  A'.,  C  "286,  n»  84t. 

Moalioo  honorable,  in'^erlion  au  Bulletin,  le 
27  frimaire,  2'  année. 

2H0.  —  Adresse  des  admiiiislraleuis  du 
district  de  Montpellier  à  la  Convention 
natiiMialc,  se  réjouissant  de  ce  que  la  nio- 
ilerne  Médicis  n'est  plus,  et  i|ue  le  sol  de 
la  France  a  cessé  de  gémir  sous  le  poids 
de  cette  femme  d'exécrable  mémoire. 
(24  rriinairc  an  II). 

Original  i*i(?ni;-,  A    S.,  C  28ô,  n">  825. 

2Ht .  —  Adres.se  de  la  commune  de  Iteau- 
l'aireà  la  Cimvention  nationale,  plaçant  la 
journée  du  31  mai  à  côté  de  celle  du  lOaoïlt. 
(|ui  vit  le  trûno  s'écrouler,  et  de  celle  du 
-M  janvier,  qui  vil  tomber  la  tète  du  der- 
nier de  leurs  tyrans,  exprimant  le  vœu  que 
II-  >aiin  impur  des  fédéralistes  retrace  en 
Irails  ini-iraçnbles  aux  ennemis  du  peuple 
le  suri  qui  les  attend,  que  partout  le  crime 
soit  poursuivi,  ([u'Antoinelle,  l'horreur  de 


l'humanité,   la   Frédégonde  de   ce  siècle, 
erre  avec  les  mânes  de  son  perllde  époux. 

(27  Irimaire  an  II). 
Original  sien*,  A.  N.,  C  2K5,  a'  825. 
Insertion  au  Dullctio,  leî*  frimaire,2' ann^e. 

282.  —  .\dresse  de  la  Société  populaire 
de  Casiellane  à  la  Convention  nationale, 
la  féliritaitl  d'avoir  livré  à  la  vengeance 
des  lois  le  traître  Capel,  .Marie-Antoinette, 
ce  monstre  d'iniquité,  et  tous  les  crapauds 
du  Marais. 

2  nivosc  an  II. 
Original  signé.  A.  A'.,  C  289,  n"  88S. 
Mention  honorable,  iiii^erlion  au  Uullelin,   le 
2  niv6se,  2'  année. 

283.  —  .\dresse  de  la  Société  populaire 
de  Lannion  à  la  Convention  nationale, 
déclarant  qu'elle  applaudira  toujours  avec 
enthousiasme  aux  journées  mémorables 
des  31  mai,  i"  et  2  juin,  à  la  mort  du 
Ivraii,  au  supplice  de  sa  Messaline,  à  la 
punition  des  députés  coupables  et  h  l'éta- 
blissement du  îjouveriiement  révolution- 
naire. 

2  niv6se  an  H. 
Original  signé,  A.  A'..  C  289,  n*  891. 
Mention  honoraI>Ie,    insertion  au  Bulletin,  le 
19  nivôse,  2'  année. 


19  IDons   patriotiques    pour    la    guerre 

(octobre    IT'QS-brumaire   an  II). 


iX't.  —  Lettre  de  J.  Gervais,  capitaine 
d'artilb-rie,  commandant  le  parc  du  camp 
d'AubiTïilliers.  h  la  Convention  natio- 
nale, faisant  don  de  sa  croix  de  Saint- 
Louis  pour  les  frais  de  la  nuerre,  i-l  décla- 
rant i|u'il  aspire  à  un  lumneur  plus  ).'rand 
et    seul   ditçne   d'un    républicain,  c'est   de 

urir  pour  la  patrie  après  l'avoir  défen- 

ilue  6U  ans. 

2  aodt  1793. 

Original  «igné,  A.  S..  C  266,  n'  620. 


iKi.  Iton  patriotique  d<:  l,4iH)  livres 
|iar  le»  enipbiyés  ili.-s  bureaux  des  subsis- 
liince.H  militaires,  l'i  Paris,  y  compiisiïde 
b'iirs  camarades  ipii,  dans  ce  moment,  se 
pré|>aii-nt  U  voler  h  la  défense  de  la  Ré- 
publique, pour  les  4  derniem  mol»  de 
I'. innée   17ÎI.1,  coiiforniénienl  .\   leur  sou- 


mission du  .S  septembre  1792,  d'entretenir 
à  leurs  frais  dix  défenseurs  aux  armées. 

3  octobre  1793. 
Original  signé,  A.  N.,  C  274.  n"  69.-.. 

Ed.  Archive»  ptirtemenlaires  I.  I,XX\  , 
p.  717. 

28t).  —  l.ellir  d'un  employa  chei  le  mi- 
nistre de  la  Kuerre  .lu  présiilent  de  la 
Convention  natinnale,  lui  faisant  passer 
une  tabatière  d'artienl  qu'il  vient  de  rece- 
voir en  cadeau  de  l'armée  du  Nord,  et 
exprimant  le  vomi  qu'elle  serve  h  subvenir 
aux  frais  di>  la  guerre. 

4  o.tnbro  1793. 

Original  non  «igné.  A.  S.,  C  274,  n"  695. 

Mention  homirnblc  et  inMrlion  «u  Iluliglin 
Signé  :  I).-V    lUmcl. 

Kd.  Xrcfiit>eii  |>ar/efn*nMireii.  t.  I.NXVI, 
p.  20. 


DONS  PATRIOTIQUES  POUR  LA  GUERRE 


287.  —  Adresse  de  la  seclion  du  Mu- 
séum iï  la  Convention  nationale,  accom- 
pagnant le  dépôt  de  trois  croix,  que  l'on 
appelait  ci-devant  de  Saint-Luuis,  et  d'un 
brevet  du  même  ordre,  délivré  au  ciioyen 
Sabinit,  ancien  capitaine  au  régimenl  Royal- 
Marine,  déclarant  que  dorénavant  la  dé- 
coration des  républicains  consistera  en 
leurs  exploits  et  leurs  vertus,  que  la  Na- 
tion, par  ses  représentants,  saura  récom- 
penser le  mérite,  et  que  les  défenseurs  de 
la  République  seront  aussi  fiers  d'un  ruban 
tricolore  attaché  à  leurs  habits  que  l'était 
un  ci-devant  en  portant  à  sa  boutonnière 
un  morceau  d'émail,  entrelacé  d'or,  qu'il 
devait  souvent  à  la  protection  d'une  femme 
prostituée,  ou  d'un  évêque  liberlin,  invi- 
tant la  Convention  à  une  cérémonie  pa- 
triotique en  l'honneur  de  Le  Peletier  et 
Marat. 

12  vendémiaire  an  II. 
Original  signé,  A.  JV.,  C  274,  n°  695. 
Ed.    Archives    parlementaires,     t.    LXXVI, 
p.  488. 

288.  —  Adresse  du  citoyen  Brivois  (ou 
Briois),  âgé  de  79  ans,  comptant  66  ans 
de  services,  de  la  28'  compagnie  de  la 
section  des  Amis-de-la-Patrie,  à  la  Con- 
vention nationale,  accompagnant  le  dé- 
pùt,  sur  l'autel  de  la  patrie,  de  cinq  déco- 
rations qui  lui  ont  été  accordées  sous 
le  règne  des  tyrans,  et  d'une  épée  qui  lui 
a  été  laissée  par  le  maréchal  de  Saxe, 
provenant  d'un  officier  anglais,  qu'il  avait 
fait  prisonnier  à  la  bataille  de  Fontenoy, 
faisant  connaître  qu'il  a  versé  son  sang 
et  qu'il  a  reçu  4  blessures,  à  la  prise  de  la 
Bastille,  aux  journées  des  o  et  6  octobre 
1789  et  au  10  août  1792,  où  l'un  de  ses 
fils  a  été  tué  à  coté  de  lui,  qu'il  a  perdu 
14  de  ses  enfants,  morts  au  service  de  la 
patrie,  qu'il  s'estime  heureux  d'avoir  assez 
vécu  pour  voir  son  pays  délivré  de  la  ty- 
rannie, grâce  à  la  Montagne,  et  comme  il 
lui  répugne  de  porter  une  vétéraiice  qui 
lui  a  été  donnée  par  un  tyran,  souhaitant 
de  vivre  assez  pour  qu'elle  soit  remplacée 
par  une  décoration  nationale,  que  créera 
sans  doute  l'intrépide  Montagne  pour  ceux 
qui  auront  bien  mérité  de  la  patrie,  avec 
délibération  de  la  Société  populaire  de  la 
secliun   îles   ."Vrais-de-la-Patrie,  nommant 


6  commissaires  pour  accompagner  Brivois 
à  la  Convention. 

ï^,  25  vendémiaire  an  II. 

Original  signé  et  extrait  conforme  (2  p.), 
A    A'.,  0  27G,  n»  715. 

Ed.  Arcliives  pnrtementaires,  t.  LXXVI, 
p.  636. 

289.  —  Lettre  de  Baudouin  au  prési- 
dent de  la  Convention  nationale,  accom- 
pagnant la  remise  sur  le  bureau  de  plu- 
sieurs médailles  sur  lesquelles  se  trouve 
l'effigie  du  lyran,  objets  indignes  d'exister 
dans  un  pays  républicain,  et  rappelant 
que  presque  tous  les  électeurs  de  Paris, 
en  1789.  sont  possesseurs  de  pareilles 
médailles,  dont  le  nombre  s'élève  à  400, 
ce  qui  procurera,  comme  elles  sont  d'ar- 
gent, un  numéraire  utile  à  la  Républi(|ue. 

23  vendémiaire  an  II. 
Original  signé,  A.  A.,  C  274,  n"  095. 

Ed.  Arcliives  parlementtxires,  t.  LXXVI, 
p.  495. 

290.  —  Offre  par  le  citoyen  Tobiesen- 
Duby,  employé  à  la  Bibliothèque  nationale, 
d'une  médaille  ou  pièce  de  mariage  en 
argent,  que  l'effigie  royale  dont  elle  est 
souillée  ne  lui  permet  pas  de  conserver,  et 
en  outre  d'une  somme  de  99  livres,  con- 
sistant en  une  pièce  d'or  de  48  livres  et 
plusieurs  écus  de  6  et  de  3  livres,  qu'il 
désire  échanger  contre  des  assignats, 

24  vendémiaire  an  II. 
Original,  A.  N..  C  274,  n°  696. 
Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin. 
Ed.    Archives    parlementaires,     t.    LXXVI, 

p.  568.  ^ 

291.  —  Lettre  du  citoyen  N.  Legrand  au 
président  de  la  Convention  nationale,  ac- 
compagnant le  dépôt  sur  le  bureau  d'une 
médaille  représentant  le  tyran  des  deux 
côtés,  qui  n'a  d'autre  valeur  que  la  ma- 
tière, parce  (ju'elle  est  de  nature  à  coopé- 
rer à  la  formation  de  l'instrument  qui  fait 
danser  la  carmagnole  aux  brigands  et  à 
déconcerter  les  tentatives  criminelles  de 
ces  animaux  à  couronnes,  auxquels  feront 
toujours  la  chasse  les  hommes  libres. 

24  vendémiaire  an  II. 
Original  signé,  A.  JV.,  C  274,  n"  696. 
Mention  honorable  et  insertion  au  Bulletin. 
Ed.    Archives    parlementaires,     t.    LXXVI, 
p.  590. 


V4 


r.iiAi'rritE  i".  -  Joi  h.xées  histokiqles  de  la  uévoi.ltion 


292.  —  I.L-Ure  de  J.-J.  Hardy,  clief  du 
3«  bureau  de  ladminislralion  des  biens 
nalionaux,  au  pn'-sideiil  de  la  Convention 
nnlionale,  adressant  200  livres.  monLnnl 
i|.-  la  onntriliulion  volonliiire  des  employés 
.le  relte  adminislrnlion  au\  frais  de  la 
lîuerre  pendant  le  premier  mois  de  la 
2'  année  de  la  Répulilique  française,  une 
et  indivisible. 

2  brumaire  an  II. 
Original  sign*,  i* .  .V..  C  278,  n»  738. 

29.1.  —  l.etlie  de  Curlius  au  président 
de  la  Convention  nationale,  accompagnant 
l'envoi  des  200  livres  qu'il  a  promis  de 
payer  tous  les  C  mois  durant  la  guerre,  et 
déclarant  que  la  maladie  l'a  privé  du 
plaisir  qu'il  aurait  eu  à  les  porter  lui- 
même,  el  à  joindre  s,?s  applaudissements 
à  ceux  des  représentants  du  peuple  sur 
les  heureuses  nouvelles  de  la  Vendée, 
résultat  des  pénibles  travaux  du  Comité  de 
salut  public. 

3  brumaire  an  II. 
Original  MRn*.  A.  N..C  278,  n"  738. 
Reçu  le»    200  livres,  le  2'  jour   d:i  2«  mois. 

Signé  :  Uucroi»/. 

Mention  honorable  et  innertion  nu  Itulletin. 
Signé  :  Charles  Duval,  sccri'taire. 

29V.  —  Offre  à  la  Convention  nationale 
par  le  sans-culotte  Remy  Laubréau,  dit 
Nouvion,  rue  des  .Saint.s-I'ères.  n»  :>0,  sous 
forme  d'emprunt  volontaire  à  inscrire  sur 
le  grand-livre  de  la  dette  publique,  de 
260  livres  en  assignats  et  2'iO  livres  en 
louis  d'or  à  face  royale  délcslable,  qui 
ronslitucnt  le  restant  de  ses  épargnes, 
avant  et  depuis  la  Révolution,  ayant  toute 
ronllance  dan.s  la  providence  révolution- 
naire de  la  Convention  nationale  el  dans 
xon  travail  pour  gagner  son  pain  quoli- 
dien,  el  en  ménie  lemps  mù  par  le  désir 
de  coopérer  ii  In  diniinulion  de  la  masse 
ili't  assignats  et  h  l'anéantissement  de 
toute  monn.iie  à  face  royale. 

C  bnim,iiro  an  II 
Original  signé,  A.  S.,  C  27K,  n»  740. 
Mention  honorable,   in*rrlion  au  Ibiliclin,  le 
20  bmmaire. 

S9j. —  Hommage  rendu  par  Incitoyenni- 
•  iavot,  femme  délivrée  d'un  ni.iri  ilespole. 
à  la  loi  MJnle  du  divorce,  qui  rompt  des 
ncpudi   mal   assortis  ri  n-nd  les  cn-urs  ii 


eux-mêmes,  à  la  nature,  enfin  à  la  divine 
liberté,  el  don  pour  les  frais  de  la  guerre 
d'un  écu  de  six  francs,  avec  l'anneau  d'al- 
liance, qui  fut  jusqu'à  ce  jour  le  synibole 
lie  son  esclavage  ou  plutôt  des  cliaines  qui 
lui  ont  causé  des  jours  amers,  elle  déclare 
c|u'elleva  grossir  la  liste  des  républicaines 
qui  s'honorent  de  leur  régénération  et 
dont  le  culle  est  intitulé:  Mœurs,  égalité, 
république  universelle  cl  indivisible. 

10  brumaire  an  II. 
Original,  A.  N.,  C.  278,  n°  739. 
lîeru  l'anneau  et  l'écu  de  6  livres,  le  I"  dé- 
cadi de  brumaire.  Signé  :  Hucroisy. 

296.  —  Don  patriotique  pour  les  frais 
de  la  guerre  par  leciloyen  Honoré Joannis, 
ancien  inspecteur  de  l'Ecole  militaire,  âgé 
de  80  ans,  d'une  somme  de  100  livres  en 
assignats,  déposés  sur  le  bureau  de  la 
Convention  nationale  par  Maignen, député. 

13  brumnirc  nn  11. 
Original,  signé  de  Maignen,   A.  S..  C  278, 
n'  738. 

Mention  honorable,  inserlion  au  Bulletin. 

297.  —  Lettre  de  X.  Lionneau  -  l)u- 
chcsne,  dit  Kuquesiie,  membre  de  la  So- 
ciété des  .Sans-culolles,  à  la  Convention 
nationale,  déclarant  que.  plein  d'Imrreur 
pour  une  monnaie  qui  rappelle  un  gou- 
vernemenl  monstrueux  el  exécrable,  il 
dépose  sur  le  bureau  de  la  Convention 
une  modique  somme  de  12  livres  en  nu- 
méraire, qu'il  consacre  aux  frais  de  la 
première  léte  ijui  se  donnera  en  l'hon- 
neur de  l'iiumorlel  Maral,  dont  l'amilié  n 
embelli  el  embellira  élernellcmeiit  sa  vie, 
el  celte  légère  offrande  lui  fournil  l'occa- 
sion de  sign.'iler  à  la  Convention  d'énormes 
abus  et  lies  dilapidations  sans  nombre  i|ui 
se  commettent  dans  les  ateliers  destinés 
h  la  confection  des  tentes,  noiamment 
celui  de  Versailles,  abus  dénoncés  par  un 
certain  l'arndan.  premier  commis  d'un 
atelier  des  tentes,  condamné  à  -l  ans  de 
lers,  avec  le  mémoire  dudit  l'aradan,  qui 
vise  la  personne  de  (îerdret.  l'un  <b's 
fournisseurs  des  armées. 

1 S  brum.iire  nn  II. 
Original  «igné,  A    S..  C  278,  n»  739. 
Mention    honorable,     in>.ertinn    au    Hullelin. 
8i»rne:  Ch.  Huval. 


DONS  l'ATlilUTigLES  l'OLK  LA  (.LEHHE 


■ZW.  —  Lettre  du  sieur  Caron,  ancien 
garde  française,  rue  de  Marivaux,  au  pré- 
sident de  la  Convention  nationale,  remet- 
tant l'insigne  dont  on  l'a  lionoré  en  1789, 
les  mains  qui  le  lui  ont  donné  étant  in- 
dignes de  la  République,  exprimant  le 
regret  de  ne  pouvoir. étant  disgracié  de  la 
nature,  combattre  les  ennemis  de  la  patrie, 
et  demandant  à  être  employé  dans  un 
ministère  quelconque  où  il  puisse  prouver 
qu'un  homme  du  14  juillet  en  est  encore 
un  du  10  août,  ajoutant  que  son  frère 
combat  pour  ia  patrie. 


16  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C  HS, 


739. 


299.  —  Adresse  de  la  section  des  Gra- 
villiers  à  la  Convention  nationale,  annon- 
çant qu'elle  a  fait  fermer  toutes  les  églises, 
ces  repaires  habités  par  des  animaux 
immondes  qui  dévoraient  la  substance 
des  familles  et  jetaient  la  discorde  et  la 
désolation  dans  les  ménages,  que  l'argen- 
terie, qui  était  immense,  a  été  envoyée  sans 
faste  à  la  Monnaie,  que  les  citoyens  qui 
ont  pris  part  à  la  marche  des  Sans-culottes, 
où  le  buste  de  l'immortel  Marat  était  porté 
sous  un  dais  superbe,  s'élaient  affublés 
d'une  partie  des  ornements  des  églises, 
dépouilles  enlevées  à  la  superstitieuse 
crédulité  de  leurs  pères  et  reconquises 
par  la  raison  des  hommes  libres;  masca- 
rades de  leurs  prêtres  qui  ont  égayé  leur 
cortège. 

IG  brumaire  an  II. 

MlniUe  et  original  signe  ('2  pièces),  A.  A'., 
C  Î8II,  n"  7G5.  " 

:iO(t.  —  Requête  du  sieur  Erich  Eeg, 
sans-culotte  de  la  section  des  Tuileries,  au 
président  de  la  Convention  nationale, 
exjiosant  c|ue  les  Français  lui  ont  sauvé  la 
vie,  à  lui  et  à  ses  deux  lils,  naufragés  en 
revenant  des  Grandes  Indes  au  Danemark, 
qu'il  a,  lui  et  ses  lils,  l'honneur  de  servir 
dans  la  marine,  mais  que  se  trouvant  sans 
bas,  sans  souliers,  sans  chemises,  sans 
vêtements,  pour  garantir  leurs  corps  des 
rigueurs  do  la  saison,  et  sans  argent  pour 
rejoindre  Rochefort,  leur  destination,  il 
est  obligé  de  solliciter  de  la  Convention 
un  secours  provisoire,  s'estimant  heureux 


s'ils  peuvent,  sous  le  pavillon  tricolore, 
prouver  combien  ils  idolâtrent  la  Consti- 
tution sublime  de  la  Républiiiue,  une  et 
indivisible. 

18  brumaire  an  II. 
Original  signé,  G  278,  n»  740. 

301.  —  Lettre  de  Joseph-Daniel  Mont- 
fagon,  ancien  ehanoine  de  Saint-Louis-du- 
Louvre,  à  la  Convention  nationale,  décla- 
rant qu'il  a  toujours  rempli  les  devoirs 
d'un  bon  citoyen,  qu'il  monte  sa  garde  en 
personne,  a  ponctuellement  payé  sa  con- 
tribution patriotique,  ainsi  que  les  contri- 
butions ordinaires,  prêté  le  serment, signé 
la  Constitution,  et  que.  désireux  de  donner 
une  nouvelle  preuve  de  son  civisme  et  de 
n'èlre  plus  à  charge  à  la  N'ation,  il  renonce 
à  sa  pension  ecclésiastique  de  1,000  livres, 
dont  il  fait  l'offrande,  et  quoique  âgé  de 
S7  ans  et  d'un  tempérament  débile,  il  se 
verra  sans  déplaisir  réduit  à  cultiver  lui- 
même  le  champ  qu'il  tient  de  ses  pères  et 
pourvoir  à  sa  subsistance  par  ce  travail 
honorable. 

18  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C  27S,  n»  740. 
Mention  honorable,   insertion  au   Bulletin,  le 
19  brumaire.  Signé  :  Fourcroy,  secrélaire. 

302.  —  Hommage  à  la  Convention  na- 
tionale par  le  citoyen  Leconte,  inspecteur 
des  bâtiments  du  Palais  national,  d'une 
médaille  d'argent  qui  lui  a  été  donnée 
comme  prix  d'émulation  par  la  ci-devant 
.Vcadémie  d'architecture,  médaille  devenue 
chère  ;'i  sa  femme  qui  l'avait  reçue  en 
pièce  de  mariage,  mais,  comme  elle  porte 
l'eftigie  d'un  Roi,  elle  ne  jieut  plus  rester 
entre  les  mains  de  vrais  républicains, 
toutefois  la  matière  pourra  être  utile  à  la 
patrie. 

18  Ijrumaire  an  II. 
Original  signe,  A.  N.,  C  27.^,  n"  710. 
Ileçu  la    mêJaille,    le    19    brumaire.   Signé  : 
Uucroisy. 

303.  —  Adiesse  de  la  Suciété  populaire 
de  Corbeil  à  la  Convention  nationale,  ac- 
compagnant le  dépôt  d'un  discours,  gravé 
sur  satin  blanc,  qui  avait  été  donné  au 
citoyen  Levacher,  membre  de  cette  So- 
ciété, qui  fit  partie  de  l'administration 
municipale  de  Paris,  du  21   avril  1789  au 
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2i  avril  l'OI,  comme  aux  autres  ofllciers 
niuiiicipuuK  daloi^,  «  p:ir  Louis  le  rac- 
courci, avec  (les  médailles  relatives  aux 
IraiLs  de  la  R.'volulion  de  ITSO  ..;  ce  dis- 
cours ayanl  paru  à  ladite  Société  un  chef- 
d<riivre  typographique,  elle  l'apporte  pour 
•pie  les  léfjislaleui-s  «léiident  si  ce  dis- 
cours et  ces  m«''dailles  méritent  de  figurer 
au  Muséum,  ou  si  le  tout  doit  être  livré 
aux  llanimes. 

(18  brumaire  an  II). 

Original,  si^né  de  Tournant,  orateur  de  la 
iléputalion,  A.  N..  C  280,  n"  766, 

Séance  Ju  18  brumaire. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin. 
Sifni<>  :  Pliilippeaux. 

:tOi.  —  |tép<U  sur  le  bureau  di-  la  CiMl- 
\entioii  nationale,  par  le  Comilé  de  sur- 
veillance révolutionnaire  du  district  de  la 
MontaRne-du-Bon-Air.  d'une  somme  de 
4l,i:U  livres,  dont  l,"2i  pièces  d'or  en 
2  sacs,  l.'l  sacs  de  1.200  livres  et  un  sac 
de  1,00(1  livres,  i|ue  le  Comité  a  découverts 
derrière  une  fausse  porte  recouverte  en 
plâtre,  dai;s  la  maison  de  Marie-Bernar- 
dine d'Arcy,  veuve  d'Arcy,  el  d'Elisabelh- 
Suzanne  d'Arcy,  veuve  CConneli,  el,  en 
outre,  173  mnrrs  4  uiices  de  vaisselle  .ir- 
MKiriée,  dont  lesdites  veuves  réclament  la 
valeur  en  assignats  républicains,  le  Co- 
mité assurant  la  Convention  que  celte 
dérouverlo  sera  suivie  d'autres  aussi  con- 
héiiuenles,  attendu  qu'il  exerce,  nuit  et 
jour,  une  surveillance  sur  tout  ce  qui  est 
suspeit.  avec  le  jirocfes-verbal  dressé  par 
le  Comité  au  domicile  desdiles  veuves,  rue 
de  Pontoisc,  donnant  l'invitntaire  di>  la 
vaisselle. 

l'J,  '20  brumaire  an  II. 

<1^i^inal  et  cn|iic  oonformc  (2  pii-ces),  A.  N., 
C  278,  n*  740. 

'M)Tt.  —  lA-llre  d'Kinmaiitiel  .Sieyés,  dé- 
puté de  la  Sartlie,  h  la  Convention  natio- 
nale, renouvelant  sa  profession  do  foi,  ul 
déclarant  que  ses  vii-ux  appelaient  depuis 
l'>ni.'lfinps  le  triomphe  île  la  raison  sur  la 
iilion  el  le  fanatism»,  qu'il  ne  ron- 

nUr  l'idleque  celui  de  la  lilifrlé.(\f 

'|ii<"   l'amour  de 

t  |Ui'  c'est  comme 

{•'■' , 1-.  ,■■  -r''''  '"l  ""1  commr 

pri^lre  (no  l'éUnl  plu»),  qu'il  a  été  appelé  à 


l'Assemblée  nationale,faisantconnaitrequ'il 
ne  peut,  comme  plusieurs  de  ses  collègues, 
livrer  les  papiers  ou  titres  de  son  ancien 
état,  (jui  n'existent  plus,  qu'il  n'a  point  de 
démission  à  donner,  puisqu'il  ne  remplit 
aucune  fonction  ecclésiastique,  mais  qu'il 
lui  reste  encore  une  offrande  à  faire  à  la 
patrie,  celle  des  1,000  livres  de  rentes 
viagères  i|ue  la  loi  lui  avait  conservées 
comme  indemiiilé  d'anciens  bénéfices,  dé- 
posant sur  le  bureau  sa  renonciation  for- 
melle à  celte  pension,  et  en  demandant 
acte  ainsi  que  de  sa  déclaration. 

20  brumaire  an  II. 
Autographe,  A.  A'.,  C  278,  n'  740. 
Séance  du  20  brumaire,   mention  honorable, 

in^îerlion  enliàre  au  Bulletin.  8ign<  :  Philip- 
peaux. 

30l>.  —  Don  jialriolique  par  les  admi- 
nistrateurs du  Pacte  Social  el  de  la  Petite 
Loterie  nationale  y  réunie,  du  niélal  resté 
entre  leurs  mains,  portant  l'efligie  du  der- 
nier tyran,  formant  la  somme  deKiO  livres, 
pour  être  employé  aux  besoins  de  la  Ué- 
publique,  avec  déclaration,  portant  qu'ils 
s'eslimeronl  heureux  de  présenter  des 
vues  utiles  à  la  patrie,  premier  mobile  de 
toutes  leurs  opérations. 

21  brumaire  an  II. 

Original,  signé  de  Pincbart,  directeur,  et  de 
2  autres  administrateurs,  A.  .V.,  C  278,  n'>740. 

Reçu  la  somme  de  cent  cinquante  livres. 
Siirné  :  Ducroisy. 

;t07.  —  Adresse  présentée  ;\  la  (Conven- 
tion nationale  par  la  Société  du  culte 
Israélite,  rue  des  Boucheries.  n°  04,  décla- 
rant que  des  membres  du  peuple  israé- 
lile,  demeurant  à  Paris  depuis  i|Uflqiies 
années  et  possédant  un  petit  temple,  fau- 
bourg Saint-dermain,  le  dépouillent  de 
tousses  orneinents  pour  en  faire  l'olTraiide 
au  sein  de  la  Montagne. 

21  brumaire  an  II. 
Original  non  signé,   A.  N.,  C  278,    n"  740. 
Mention  bnnorablo,    insertion  au   Bulletin,  le 
îl  brumaire.  Signé:  Merlin  (de  Tbionville). 

'MtH.  —  Adresse  de  la  l'omiuune  el  de  la 
Société  populaire  de  Bercy  !\  la  Cotiven- 
tioii  nationale,  accompagnant  la  remise  du 
prorès-verbal  de  la  destruction  des  der- 
niers vcîiligcs  de  la  tvrannin  el  de  la  féo- 


DONS  PATIUOTIQUES  POUli  LA  CUËRHE 


ilaliti',  avec  des  soleils,  calices  et  autres 
objets  d'or  et  d'argent,  sur  lesquels  il  reste 
encore  quelques  armoiries,  qui  depuis 
longtemps  ne  leur  servaient  plus,  et  dont 
le  creuset  de  la  Monnaie  fera  justice. 

21  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C  280,  n»  768. 
Mention  honorable,   insertion  au  Bulletin,  le 

21  brumaire.  Signé  :  Merlin. 

.309.  —  Adresse  de  la  commune  de  Clia- 
renton-Saint-Maurice,  représentée  par  une 
députation  h  la  tête  de  laquelle  figure  le 
citoyen  Vassal,  ex-curé,  déclarant  que,  l'or 
et  l'argent  employés  dans  les  temples  étant 
une  superlluilé  consacrée  par  un  supers- 
titieux orgueil,  elle  fait  hommage  à  la 
patrie  de  toute  son  argenterie,  qui,  réunie 
à  celle  que  sont  venus  offrir  les  ci-devant 
Frères  de  la  Charité,  administrateurs  de 
l'hôpital,  animés  du  même  esprit,  forme 
un  poids  de  lOo  marcs  6  onces,  et  le  cuivre 
celui  de  427  livres,  espérant  que  leurs 
cloches,  converties  en  canons,  n'importu- 
neront désormais  que  les  ennemis,  et  que 
leurs  fers,  transformés  en  piques,  achè- 
veront de  lui  faire  mordre  la  poussière, 
avec  déclaration  personnelle  de  Vassal, 
portant  qu'il  renonce  pour  toujours  à  tout 
titre  et  à  toute  fonction  ecclésiastique, 
persuadé  qu'il  pourra  être  plus  utile  à  la 
République  dans  tout  autre  emploi  qu'elle 
voudra  bien  lui  confier,  et  qu'il  s'efforcera 
de  remplir  en  vrai  et  sincère  républicain. 

22  brumaire  an  II. 

Original,  signé  de  Vassal,  A.  N.,  C  278, 
n»  741. 

Mention  honorable  et  insertion  au  Bulletin, 
le  duodi,  3'  décade  de  brumaire,  l'an  2«  de  la  Ré- 
publique. Signé  :  Basire. 

.310.  —  Adresse  des  habitants  de  Fran- 
ciade  à  la  Convention  nationale,  en  appor- 
tant le  chef  de  saint  Denis,  déclarant 
qu'un  miracle  fit,  dit-on,  voyager  la  tète 
de  ce  saint  de  Montmartre  à  Saint-Denis, 
et  qu'un  autre  miracle  plus  grand,  plus 
authentique,  le  mii'acle  de  la  régénéra- 
tion des  opinions,  la  ramène  à  Paris,  que 
ce  crâne  et  les  guenilles  sacrées  qui  l'ac- 
compagnent vont  enfin  cesser  d'être  le 
ridicule  objet  de  la  vénération  du  peuple, 
l'aliment  de  la  superstition,  du  mensonge 


et  du  fanatisme,  l'or  et  l'argent  qui  les 
enveloppent  vont  conlribuer  à  affermir 
l'empire  de  la  raison  et  de  la  liberté,  ajou- 
tant qu'ils  apportent  toutes  les  pourritures 
dorées  qui  existaient  à  Franciade,  et  qu'ils 
ont  rempli  six  chariots  des  objets  dési- 
gnés par  la  Commission  des  monuments 
comme  précieux  pour  les  arts,  qu'il  ne 
reste  à  Franciade  qu'un  autel  d'or,  qu'on 
n'a  pu  transporter  à  cause  du  précieux  du 
travail,  et  demandant  que  la  Commission 
des  monuments  les  en  débarrasse  sans  dé- 
lai, pour  que  le  faste  catholique  n'offense 
plus  leurs  yeux  républicains,  faisant  ob- 
server que  nul  ne  pouvait  mieux  escorter 
ces  bienheureux  que  le  maire  de  la  com- 
mune, qui,  le  premier  de  tous  les  maires 
du  district,  a  sacrifié  à  la  philosophie  ses 
erreurs  sacerdotales  en  se  déprêtrisant  et 
en  se  mariant,  et  que  les  deux  cavaliers 
jacobins,  armés  et  équipés  par  la  Société 
républicaine  de  la  commune,  enfin  annon- 
çant la  célébration  d'une  fête  républicaine, 
le  30  brumaire,  en  l'honneur  des  représen- 
tants du  peuple  tombés  sous  les  coups  des 
rois. 

22  brumaire  an  II. 

Original,  signé  de  Deflandre,  président,  Pe- 
trot,  Brute,  secrétaire,  et  Ronesse,  A.  N., 
C  278,  n"  741. 

Mention  honorable,  insertion  en  entier  au 
Bulletin  et  renvoi  à  la  Commission  des  monu- 
ments pour  l'enlèvement  de  l'autel  d'or,  le  duodi 
de  la  3«  décade  de  brumaire.  Signé  :  Basire. 

311.  —  Avis  de  l'administrateur  provi- 
soire et  des  employés  de  l'administration 
des  Domaines  nationaux,  faisant  connaître 
à  la  Convention  nationale  qu'ils  ont  célé- 
bré, la  veille,  dans  la  maison  de  l'admi- 
nistration des  Domaines  nationaux,  la 
cérémonie  de  l'inauguration  des  martyrs 
de  la  Liberté,  qui  s'est  passée  avec  l'ordre, 
la  décence  et  le  respect  qu'inspire  aux 
vrais  républicains  la  mémoire  des  citoyens 
qui  en  étaient  fobjet,  et  annonçant  qu'au 
lieu  du  banquet  qui  devait  suivre  cette 
cérémonie,  ils  offrent  2,000  livres  pour 
secourir  les  veuves  des  défenseurs  de  la 
patrie  et  trois  médailles  de  cuivre. 

(22  brumaire  an  II). 
Minute  non  signée,  A,  iV.,  C  278,  n°  741. 
Mention  honorable,  in.scrtion  au  Bulletin. 
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312.  —  Uou  (lalriolique  jiar  le  cilovin 
Kousin.  sccn-tairo-coiuini*  au  bureau  ilu 
conlrcseing,  de  deux  ilioinises  pour  ses 
frères  d'armes. 

il  brumaire  an  II. 

MiQule,  A.  X..  C  278,  n'  'A\. 

Mention  honorable,  duodi.  3'  dècaJe  de  bru- 
miiro,  l'an  2«  Je  U  République.  Signé  :  C.  Ba- 
sirc. 

313  —  Adresse  des  seclioiis  de  Mulius- 
Sca-volact  des  Bonnels-Rouges (.sic)  réunies, 
à  la  Convention  nationale,  acconipaanant 
la  remise  de  20  brancards,  cbarjîés  des  vils 
instruments  de  la  tyrannie  et  du  fana- 
tisme qui  ont  été  exercés  dans  la  ci-de- 
vant paroisse  de  Saiiit-Sulpice.  et  déclarant 
que  ce  temple  superbe,  dont  le  marbre, 
l'or  et  le  brome  leur  reprochent  les  lar- 
mes de  la  veuve  et  de  l'orphelin,  restera 
fermé  jusqu'à  sa  régénération  prochaine 
pour  li>  retour  a  la  raison. 

'22  brumair«  an  II. 

Original  signi'.  .\.  S.,  C  28i,  n»  760. 

Mention  lionurablo  et  insertion  au  nullelin, 
le  duodi  de  la  3'  décade  do  brumaire,  l'an  2'. 
Si^ot  :  Paois,  sccri-taire. 

31  i.  —  Adresse  de  la  commune  de 
(••■nncvillicrs,  représentée  par  le  citoyen 
Terlé,  son  maire,  qui  vient  devant  la  Con- 
vention, il  l'effet  de  déposer  les  instru- 
ments du  fanatisme  et  les  décorations 
roNalistes  qui  servaient  d'ornement  aux 
des|iotcs,  pour  les  convertir  en  fusils,  en 
piques  et  en  lanons,  qui  sont  plus  néces- 
s.iirrs  que  des  chapelets  et  des  reliques, 
pour  combattre  les  lyians  coalisés  dans 
!<•  di'ssi-in  d'anéantir  une  llépubliquc  qui 
n'a  pour  but  que  le  bonheur  du  peuple, 
qu'ils  ont  juré  de  maintenir,  «-l  de  ré- 
panilre  plut<'il  leur  sanu  que  de  se  parjurer 
l'oiiiine  le  tyran. 

23  brumaire  an  II. 
Original  ngni»,  A.  S.,  C  278,  n-  741. 
Manlion  honorable  ol  insertion  au  Ilulirlin. 

SJ."».  —  AdivvHn  de  la  commune  de  Oé- 
leil  i\  In  Contention  nntionnie,  ncrompn- 
gnnnl  le  dépiM,  sur  rniiti-l  de  In  patrie, 
d'un  !tnc  contenant  32  innrr.s  d'nrirenlerie 
iré)jli<»r,  cl  décinrant  que  le  culte  de  l'Etre 


suprême  n'a  pas  besoin  de  ces  ustensiles, 
moins  fails  pour  le  créateur  que  pour 
llalter  l'orgueil  de  la  créature,  et  qu'une 
république  n"a  besoin  que  de  fer  et  de 
bras  pour  combattre  les  tyrans  coalisés, 
qui  ne  parviendront  jamais  ,i  détruire  une 
république  fondée  sur  la  raison  et  la  justice. 

23  brumaire  an  II. 
Original,  signé  de  Maliverne,  maire  de  Créteil. 
A.  .V.,  C  -278",  n''74l. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin. 

310.  —  Lettre  du  citoyen  .M...,  demeu- 
rant rue  des  Grands-.\ugustins,  section 
de  .Marat,  au  président  de  la  Convention 
nationale,  déclarant  que,  quoiqu'il  se 
trouve  dans  la  classe  des  citoyens  exempts 
de  participer  h  l'emprunt  forcé,  ne  possé- 
dant que  200  livres  de  rente  et  un  traite- 
ment particulier,  fruit  de  son  travail,  il 
prie  la  Convention  d'accepter  500  livres, 
sans  examiner  si  en  se  joiiinant  à  d'autres 
citoyens,  il  pourrait  se  faire  inscrire  sur 
le  grand  livre,  et  priant  en  outre  qu'on  lui 
in>lii|ue  par  la  voie  du  Jotirnul  île  Paris 
une  veuve  indigente  d'un  de  ses  frères 
d'armes  mort  en  Vendée,  alin  de  lui  servir 
une  pension  viagère  de  150  livres,  ayant 
liAle  de  connaître  cette  veuve  infortunée 
que  le  hasard  doit  en  quelque  sorte  asso- 
cier à  son  existence. 

23  brumaire  au  II, 

Original,  signé  d'une  initiale,  A.  .V.,  C  278. 
n"  711. 

Mention  honorable,  insertion  au  Ilullelin, 
3' décade  de  brumaire,  l'an 2*.  Signé-  t.".  Hasiro 

317.  —  .Vilresse  de  la  niunicip^ililé  et  de 
lu  Société  piqiulnirc  de  Tliiais  à  la  Con- 
vention iialionale,  nunon<;ant  que  leur 
Commune,  entièrement  guérie  de  la  su- 
perstition, offre  il  la  patrie  tout  ce  que 
leur  église  contenait  d'argenterie,  cuivre 
et  ornemcnls,  l'argent  devant  servir  h 
faire  de  la  monnaie  pour  payer  les  défen- 
seurs de  la  Itépublique,  les  ornements  à 
leur  faire  des  doublures  de  vêtements,  et 
le  cuivre  i\  faire  di's  canons,  qui  lanceront 
la  foudre  sur  les  troupeaux  d'rs,  I  u.v  .lis 
tyrans  coalisés. 

23  brumaire  an  II. 
Original  non  «inné,  A.  N.,  C  280,  n"  770. 
Mention  honorable  cl  in«ertion  au  Bulletin. 


DONS  PATHIOTIOUES  POCR  LA  (iUKRRE 


318.  _  Lettre  de  Paré,  ministre  de  l'in- 
térieur, au  président  de  la  CoDvention 
nationale,accompagnanirenvoi  de  99  livres 
en  argent,  que  vient  de  lui  remettre  un 
ci-devant  procureur,  en  faisant  la  réflexion 
que  chaque  jour  produit  de  nouveaux  mi- 
racles et  que  ce  signe  de  conversion  chez 
un  procureur  qui  ne  veut  pas  être  connu, 
n'est  pas  douteux. 

23  brumaire  an  II. 
Original  .'=isné,  A.  N.,  G  278,  n»  745. 
Mention  hnnor^ble,   insertion  au  Bulletin,    le 
24  du  2"  mois,  2"  année  républicaine. 

:U9.  —  Uélibéralinn  de  la  municipalité 
delielleville,  décidant,  à  l'unanimité  et  au 
milieu  de  l'enthousiasme,  que  tous  les  orne- 
ments et  vestiges  de  la  superstition  et  du 
fanatisme,  tels  que  vases,  calices,  chande- 
liers, croix,  bénitiers  et  tout  ce  qui  a  rap- 
port au  culte,  qui  a  induit  si  longtemps  les 
hommes  en  erreur  et  entretenu  les  préjugés, 
si  funestes  au  bonheur  de  la  société,  seront 
transportés  en  triomphe  à  la  Convention 
nationale,  comme  signe  authentique  des 
progrès  que  font  tous  les  jours  l'esprit 
public  et  la  saine  raison  parmi  les  citoyens 
de  la  commune,  et  rendant  hommage  au 
civisme  des  citoyens  Fulchie,  desservant, 
et  Huche,  vicaire  de  la  commune,  qui  ont 
déposé  au  grefl'e  de  la  municipalité  leurs 
lettres  de  prêtrise,  avec  un  état  des  objets 
apportés  à  la  Convention  par  la  commune 
de  Belleville,  surnommée  la  Montagne,  le 
a  brumaire,  l'argenterie  du  poids  de 
40  marcs,  4  onces,  4  gros. 

23,  24  brumaire  an  II. 
Copie  conforme  cl  original   si'jnr   (2  pièces). 
.V.  N.,  C  278,  n°  Ti\. 

'MO.  —  Procès-vcrlial  du  Comité  de  sur- 
veillance révolutionnaiie  de  la  commune 
de  Belleville,  par  lequel  il  déclare  qu'il 
saisit  avec  empressement  l'ofifrande  des 
hochets  inventés  par  la  superstition  et  le 
fanatisme,  que  vient  de  faire  la  commune 
lie  Belleville,  pour  joindre  à  toutes  ces 
mascarades  celles  qu'il  a  saisies  dans  une 
maison  située  à  Ménilmontanl,  occupée 
ci-devant  par  .Mirauda,  consistant  en  cha- 
subles et  autres  vêlements,  nrnements 
ecclésiastiques,  un  Christ  d'ivoire,  deux 
T.   X. 


missels,  trois  tableaux,  contenant  l'épître, 
le  credo  et  l'évangile  de  saint  Jean. 

24  brumaire  an  II. 
Copie  conforme,  A.  A'.,  C  278,  n"  744. 
Mention  honorable,  29  brumaire. 

321.  —  Don  à  la  patrie  par  le  citoyen 
l.-l,.  Maurice,  secrétaire-commis  du  Co- 
mité d'agriculture,  d'une  paire  de  boucles 
d'argent  et  de  7  livres  10  sols  en  numé- 
raire, et  hommage  à  la  Convention  d'un 
hymne  à  la  Liberté,  adapté  à  la  musique 
de  Gluck,  en  exprimant  le  vœu  qu'il 
puisse  être  exécuté  dans  quelque  fête 
nationale,  avec  le  texte  de  cet  hymne, 
sur  la  musique  de  Gliick.  le  Dieu  de  Pa- 
phos  et  de  Gnide. 

24  brumaire  an  II. 

Original  signé  et  copie  {2  pièces),  A.  A'., 
C  278,  n»  744. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
24  du  2°  mois,  2'  année  républicaine. 

322.  —  .\dresse  de  la  commune  de  Bou- 
Ingne  à  la  Convention  nationale,  annon- 
çant avoir  décidé  l'envoi,  au  creuset  régé- 
nérateur, de  tous  les  hochets  du  fanatisme 
et  de  la  superstition,  et  l'otTre  à  la  patrie 
de  tous  ces  hrinborions,  dont  leurs  ancê- 
tres ont  été  si  longtemps  la  dupe,  rappe- 
lant la  pétition  présentée,  le  23  brumaire, 
par  les  citoyens  de  Boulogne  pour  obtenir 
du  pain,  pétition  renvoyée  au  Comité  des 
subsistances,  lequel  autorisa  le  prélèvement 
de  80  septiers  de  blé  dans  le  district  des 
.\ndelys,  qui  leur  a  été  refti.sé,  renouve- 
lant leur  demande  et  insistant  pour  avoir 
du  pain,  qui  leur  fait  complètement  dé- 
faut, avec  le  procès-verbal  dressé  par  le 
Conseil  général  de  la  dite  commune,  le 
24  brumaire,  contenant  l'inventaire  des 
vases  du  culte  et  ornements  d'église  qui 
seront  portés  à  la  Convention. 

24  brumaire  an  II. 
Originaux  signes  (2  pièces),   A.   N..  C  278. 
n"  744. 

323.  —  Déclaration  faite  à  la  Convention 
nationale  par  le  citoyen  .lean-Joseph  Hu- 
bert, ancien  tailleur,  demeurant  rue  des 
Grands-.Vugustins,  n"  la,  section  de  Marat, 
dite  de  Marsidlle,  âgé  de  Îi8  ans,  paraly- 
tique, portant  qu'il  possède  en  argent  la 


CIIAPITHE  1".  —  JOLhNÉES  HISTORIQIE?  DE  LA  RÉVOLUTION 


soraiile  ilo  8.317  livres  et.  en  or,  celle  de 
i.Wi  livres,  iiu"il  oITre  d'échanger  contre 
des  assignats  républicains. 

24  brumaire  an  II. 
Orij-'inal  signé,  A.  S.,  C  278,  n°  745. 
Insertion    au    Bulleiin,   le    21    du    2*   mois, 
2'  année  républicaine. 

324  —  Adresse  de  lu  Soiiélé  des  .\mis 
de  la  Liberté,  séante  à  la  section  du  Bon- 
net-Honjre,  à  la  Convention  nationale, 
nbjuninl  la  .superstition  et  le  fanatisme  et 
apportant  ces  simulacres  imposteurs,  ces 
statues  ridicules  et  ces  folles  images  d'am- 
bitieux, d'hypocrites,  d'éui'istes,  de  fai- 
néants et  d'imbéciles,  dont  on  faisait  l'ob- 
jft  de  Sun  respect  et  de  son  adoration, 
poui  l'-s  employer  à  la  guerre  qu'ils  ont 
pro\oi|uée,et  déclarant  qu'elle  ne  reconnaît 
plus  i|u'unc  idole,  la  liberté. 

24  brumaire  au  II. 
Original  signé,  À.  A'.,  C  281,  n»  771. 

.12.".  —  Lettre  du  citoyen  J.-J.  Bery  au 
président  de  lat^onvenlion  nationale,  décia- 
lant  qu'il  était, jadis  religieu.x,  mais  sécula- 
risé avant  la  Uévolulion,  par  consé(|uenl 
<|u'il  n'a  Jamais  été  fonctionnaire  public,  et 
i|u*il  abandonne  il  la  patrie  le  Irailemenl 
i]ui  lui  a  été  accordé,  ainsi  que  les  arré- 
rages de  deux  années,  avec  ses  lettres  de 
prédise,  pour  vivre  en  vrai  républicain. 

25  brumaire  an  II. 
Original  eigné,  A.  N.,  C  278,  n»  741. 
Mention    honorable,    insertion    au    Bulletin, 

25  bmniairi.'. 

326.  —  Ailresse  des  citoyens  de  la  cora- 
ninni'  du  llourgetiilat^unvcnlion  nationale, 
renietlaiil  leurs  vases,  leurs  encensoirs  et 
«oleilx,  ..  ces  breloques  de  charlatans  qui. 
jusqu'ici.unt  empêché  les  progrès  de  l'esprit 
de  libellé  et  d'égalité  dans  les  l'ampa- 
gnei.  ...  piMir  les  p-ter  dans  le  creuset  et 
bs  roinirlir  en  piJ-.  es  de  mnnn.iies  l'i  l'ef- 
llme  ib'  bi  ibes.sr  (lisFrUliriiis(l.i  Libi'lléi. 
■  leni.iiid.'iiit  éfrab'iiirnt  qui'  i  ,..,  r.  ,.,j|^ 
.'ipportent  fcr\o  li  faire   ■'  iii 

exterminer  les  ennemis  il'        i  vu-, 

nHn  que  l'on  (miHse  défionnai.s  mer  sans 
inquiétude:  Vive  l.n  Montagne  I  vive  la 
Mépubliqiie  ! 

25  brumaire  an  II. 

Moiutr  non  «lunir.  .\     ,v  .  (     J*H,  n'7H. 


327.  —  Lettre  du  citoyen  Delacroix,  de 
la  section  de  l'Homme-.Xrmé,  ancien  dé- 
fenseur des  opprimés,  au  président  de  la 
Convention  nationale,  accompagnant  h- 
dépol,  sur  l'autel  de  la  pairie,  de  150  livres, 
quoique  la  modicité  de  son  revenil  le  dis- 
pense du  prél  volontaire,  attendu  que 
dans  son  sentiment  un  véritable  citoyen 
ne  prête  pas  à  la  patrie,  lorsqu'elle  est  ert 
danger,  une  partie  de  son  superllu,  mais 
lui  donne  une  portion  de  son  nécessaire. 

23  brumaire  an  II. 

Original  signé,  A.  N.,  C  278,  n"  743. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin, 
27  brumaire,  2«  année.  Signé  :  tourcroy,  se- 
crétaire. 

328.  —  Délibération  de  la  section  des 
Invalides,  déclarant  ne  vouloir  reconnaître 
d'autre  culte  que  celui  de  la  Liberté  el  de 
In  raison,  décidant  de  fermer  les  églises  el 
d'en  retirer  les  objets  du  culte,  pour  les 
employer  aux  besoins  de  la  République, 
avec  désignation  de  commissaii-es,  chargés 
de  les  porter  à  la  Convention,  le  27  bru- 
maire, et  discours  prononcé  à  cette  oc- 
casion. 

25  brumaire  au  II. 

EMrail  et  original  signé  (2  pièces),  A.  .V., 
C  281,  11°  772. 

Mention  honorable,  insertion  di»  disconr»  en 
entier  au  Bulletin,  27  brumiirc,  2'  année. 
Signé  :  Fourcroy,  secrétaire. 

329.  —  Lotlre  de  Caucliin  La  Tour,  an- 
cien premier  commis  à  la  Caisse  des  arré- 
rages cl  des  amortissements,  exposant 
qu'après  40  années  de  service,  il  a  obtenu 
un  brevet  de  pension  sans  retenue  de 
l,')Oi)  livres,  et  déclarant  que,  se  trouvalit 
au-dessus  du  besoin,  il  esl  à  même  d'offrir 
lî  sa  patrie  celte  pension,  ainsi  que  ce  qui 
en  est  échu,  pension  qui  sera  mieux  em- 
ployée ,\  soulager  •■  nos  infortunés  frères 
d'armes,  niulilés  par  l:i  i.ige  des  despotes 
qui  nous  conibnlleiil.  sans  espoii  de  ja- 
mais vaincre  tiii  peuple  libre,  surtout  si  la 
Montagne  nu  nous  abamloiine  pas  »,  ajou- 
laiil  qu'il  attend  A  la  barre  le  motnent 
heureux  où  son  offrande  sera  accueilli*' 
parla  l'.onvenlion  nationale. 

25  briuiiiiirc  an  II. 
Original  signé,  A.  S..  C  278,  n    712. 
Mrnli..n    lionMr..l.l.',      iii'.ertLnii    nn     lliillelin. 


DONS  PATRIOTIQUES  POCH  LA  (jUERRE 


le  26   du  2"  mois,   2'  année.    Signé  :   Charles 
Duval,  secrétaire. 

:i'M).  —  Hommage  à  la  Convenlion  na- 
lioiiale  par  la  confréiie  de  Saint-Eloi  des 
iiuirohands  et  loueurs  de  chevaux  de  la 
ville  et  des  faubourgs  de  Paris,  de  rnrfjen- 
terie  et  des  autres  effets  appartenant  à 
ladite  confrérie,  dont  la  nomenclature  est 
donnée,  et  qui  seront  employés  plus  utile- 
ment à  payer  leurs  frères  d'armes  qui 
combattcut  sans  cesse  pour  la  liberté,  qu'à 
parer  des  fêles  qui  n'ont  jamais  eu  d'autre 
utilité  que  de  soutenir  le  fanatisme  et  la 
superstition,  les  membres  de  la  confrérie 
étant  d'ailleurs  prêts  à  verser  jusqu'à  la 
dernière  goutte  de  leur  sang  pour  le  main- 
lien  de  la  République,  une  et  indivisible. 

26  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C  278,  n»  742. 

Xi\.  —  Adresse  des  volontaires  de  la 
commune  de  Vilry-sur-Seine  à  la  Conven- 
tion nationale,  se  félicitant  de  voir  enliu 
le  fanatisme  et  la  superstition  démasqués, 
en  accompagnant  la  remise  de  tous  les 
instruments  qui  n'ont  que  trop  longtemps 
servi  à  les  tenir  dans  l'esclavage,  heureu.x 
de  faire  cette  offrande  avant  de  partir  pour 
combattre  les  tyrans  couronnés  et  leurs 
satellites,  et  déclarant  que  leur  religion 
est  dans  la  nature,  leur  culte  pour  la 
liberté  et  leur  amour  pour  la  patrie. 

26  brumaire  an  II. 

Original  non  signé,  A.  N.,  C  278,  n»  742. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
26  brumaire,  2''  année  républicaine.  Signé  : 
Charles  Duval,  secrétaire. 

:i:i2.  —  Adresse  de  la  commune  de  Cla- 
iiiart,  du  canton  d'Issy-l'Union,  à  la  Con- 
vention nationale,  en  lui  |)résentant  la 
vaisselle  servant  au  ci-devant  culte  catho- 
lique dans  son  église,  exprimant  le  vœu 
qu'avec  cesbrinborions  sacrés,  ces  puériles 
pagodes,  disparaissent  à  Jamais  les  arle- 
quinades  célestes  qui  ont  stupéfié  la  plu- 
part des  hommes  depuis  18  siècles,  et  que 
la  religion  de  la  nature  prenne  la  place 
de  cet  amas  de  dogmes  absurdes,  de  pra- 
tiques extravagantes,  de  contes  ridicules, 
qui  dégradaient  la  raison,  étouffaient  le 
jugement  et  pervertissaient  les  esprits,  et 


demandant  la  suppression  de  cette  redou- 
table corporation  de  tartuffes,  de  prêtres 
gangrenés,  que  l'Assemblée  constituante 
voulut  en  vain  organiser,  que  l'Assemblée 
législative  ne  put  contenir,  en  un  mot, 
plus  de  ministres,  plus  d'apôtres,  plus  de 
culte  privilégié,  chacun  restant  libre  d'ado- 
rer l'Etre  suprême  à  sa  manière. 

26  brumaire  an  II. 

Original,  signé  de  Fillassier,  orateur  de  la 
députation,  et  probablement  rédigé  par  lui, 
A.  N.,  C  278,  n"  742. 

Mention  honorable,  insertion  en  entier  au 
Bulletin,  26  brumaire.  Signé  ;  Charles  Duval, 
secrétaire. 

3.'Î3.  —  Discours  adressé  à  la  Conven- 
tion nationale  au  nom  de  la  commune 
d'Auteuil,  lors  de  la  remise  de  son  argen- 
terie et  des  ornements  de  son  église,  ins- 
truments du  mensonge,  désormais  inu- 
tiles, le  seul  culte  qui  doive  exister  étant 
celui  de  la  liberté,  avec  déclaration,  por- 
tant que  les  citoyens  de  la  commune 
n'offrent  à  la  patrie  (jue  les  objets  qui 
peuvent  contribuer  utilement  à  ses  dé- 
penses, ayant  conservé  ceux  qui  no  pré- 
sentaient qu'une  richesse  feinte,  et  qui 
étaient  couverts  d'un  or,  faux  comme  la 
doctrine  des  prêtres. 

27  brumaire  an  II. 

Original  signé,  A.  N.,  C  278,  n»  742. 

Mention  iionorable,  insertion  au  Bulletin, 
27  brumaire,  2«  année.  Signé  :  Fourcroy,  se- 
crétaire. 

334.  —  Adresse  présentée  à  la  Conven- 
tion nationale  par  les  commissaires  du 
Conseil  général  de  la  commune  de  Pierre- 
litte,  pour  accompagner  la  remise  en  expia- 
tion et  en  holocauste  de  tous  les  hochets 
de  la  vanité  et  de  l'idolâtrie,  et  déclarer 
qne  leurs  mains  fertilisent  la  terre  et  que 
leurs  enfants   combattent  pour   la.  sainte 

égalité. 

27  brumaire  an  II. 

Original,  signé  du  citoyen  Macre,  A.  N., 
C  278,  n°  742. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulielin, 
27  brumaire  an  2«.  Sijrné  :  Fourcroy,  .secrétaire. 

33i;.  —  Adresse  des  Sans-culottes  de  la 
commune  de  Choisy-sur-Seine  à  la  Con- 
vention nationale,  annonçant  que  leurs 
premiers    travaux    ont   consisté  à  établir 
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une  soi-i»^l6  populuire,  ex|uilser  les  modi--  en  vermeil,  d'une  croix,  <le  2  petits  eban- 
lés  du  duseil  génér.il  el  eri'cr  un  nouveau  deliers.  d'une  sonnede,  do  deux  liurelles 
Comilé  n'volulionnaiie,  et  accompagnanl  d'argent,  d'une  chasuble  el  de  deux  éloles, 
le  d<'|nM,  sur  l'aulel  de  la  lilierlé,  des  tro-  que  ladite  daine,  désirant  donner  à  la 
pliées  i|u'ils  ont  conquis  pour  elle,  avec  Convention  une  preuve  de  son  civisme, 
un  inventaire  des  objets  d'or,  de  vermeil      charge  les  commissaires  de  les  lui  ollrir 

pour  être  employés  aux  besoins  de  la 
Itépublique  ;  les  mêmes  commissaires  ont 
également,  au  sujet  de  l'argenterie  et  du 
numéraire  découverts  et  saisis,  reçu  une 
autre  déclaration,  d'après  laquelle  la  même 
dame  avait  cru  devoir  cacher  toute  cette 
argenterie,  parce  qu'elle  était  l'objet  de 
substitution  dans  le  testament  de  son 
père,  et  d'ailleurs  dans  la  crainte  d'être 
victime  du  pillage  de  malintentiounés 
qui  chaque  jour  suscitaient  de  nouveaux 
troubles  dans  Paris,  elle  avait  cru  po\i- 
voir  pour  sa  sûreté  cacher  l'argenterie 
et  le  numéraire  qu'elle  possédait  alors, 
ajoutant  qu'elle  n'avait  pu  se  conformer 
au  décret  de  la  Convention,  relatif  à  l'ar- 
gent et  aux  effets  d'or  et  d'argent  qui  se 
trouveraient  enfouis,  ayant  été  arrêtée  et 
conduite  dans  uni' maison  d'arrêt  plusieurs 
jours  auparavant. 

«7,  ''8  Itruiii.'iirL-  an  11. 
Original,   signé  de    In  dnmc  lic  l'l■ll^.-ol-.\ln- 
l)oise,  A.  S..  C  -.'78.  n"  74  J. 

338.  —  .^dresse  présentée  à  la  Conven- 
tion nationale  par  une  députation  de  la 
iiimmune  de  Drancy,  chargée  d'ap|>orter 
rlans  le  temple  de  la  patrie  le  pi-u  d'(dijets 
précieux  qu'ils  possèdent,  \  ils  instruments 
du  fanatisme  cl  de  l'erreur,  île  cette  hi- 
deuse hypocrisie  qui  a,  pendant  tant  de 
siècles,  courbé  les  peuples  sous  la  sortie 
du  despotisme  et  de  la  plus  cruelle  tyran- 
nie, comme  preuve  que  la  bigoterie  et  la 
cagoterie  ipii  régn.iient  dans  les  campa- 
gnes ont  disparu,  et  que  le  Marais  qu'el|i>> 
habitaient  éUint  desséché,  l'arbre  de  la  li- 
berté qui  languissait  à  cause  du  mauvais 
air  cjcbalé  par  ce  marais  fangeux,  va 
prendre  de  plus  profondes  racines. 


doré,  d'argent,  de  cuivre  doré  et  autres 
fers  sen'anl  au  culte,  dressé  conformé- 
ment à  iin  arrêté  du  département,  du 
l«  l>rumaire  an  II.  par  .Nicolas  Framboi- 
sier, notable,  et  Pierre  jtnusseau,  officier 
municipal,  commissaires  nommés  par  dé- 
libération du  (>onseil  général  de  la  com- 
mune, du  ii  brumaire,  lesdits  objets 
nlTerls  à  la  .Nation. 

'27  brumaire  an  II. 
Original  signé  cl  exlrsit  conforme  (°2  pièces), 
A    S.,  C  278,  n*  743. 

Mr-nlion  lionoralilc,  inMTtion  au  llulletin. 

:\M.  —  l'rorès-verbal  île  transport  des 
rommis.saires  du  Comité  révolutionnaire 
lie  la  section  lies  Tuileries, enverlu  d'ordre 
du  Comilé  de  siireté  générale,  avec  la  dame 
de  Crussol-.Vmboise,  extraite  de  la  maison 
d'arrêt  di-s  .Viiglaises,  lue  .*<aint-Vi<ti>i-. 
d'abord  en  sa  maison  de  Itondy,  où  il  n'a 
été  rien  trouvé  de  suspect,  puis  à  Paris, 
en  son  hêitel,  rue  .Snint-Klnrentin,  où, après 
une  recherche  scrupuleuse,  dans  une  pe- 
tite chambre  au-dessus  du  cabinet  de 
toilette,  sous  une  planche  scellée  en  pliUre, 
il  a  été  trouvé  une  quantité  notable  il'ar- 
uenlcrie,  et  d.iiis  une  cachette  praticpiée 
dan?t  la  muraille  1 ,3:'i('i  louis  fnnii.iiil  la 
Momme  de  .12,''ili  livres,  19  sacs  de  1.200 
livres,  formant  .  e|b-  de  riH,8(MI  livre»,  211 
pièces  d'argent,  médailles  et  pièces  étran- 
gères, .15  piè>e>  et  médailles  d'or,  3!>  pièces 
i>u  médailles  cle  enivre,  i-l  saisie  de  tiuis 
b-s  objets  SUS  énoncés  poui'  les  remettre  a 
la  Convention,  qui  en  disposera  à  son  gré. 

tl  brumaire  an  II. 
I  opir  ronfnrina.  A.  N..  C  278,  n°  741. 

337  —  l'rorès-verbnl  dressé  par  les 
rommi^wiires  du  Comité  révolutionnaire 
de  In  section  de«  Tnilorieii,  qui  ont  reçu 
la  déclaration  spontanée  du  la  dame 
lie CruiiHnI-.Vmboisi', constnlanl  rexi»lencr 
ilans  iiiin  rhapelle  dépendant  de  sa  maison 
de  llondy,  d'un   grand  calice  nver  (lalénc 


'28  brumaire  au  II. 
Origin.tl   nor    ►igné,   A.  S.,   C  27f 


n"  7«:i. 


330.  —  Lettre  du  sieur  Casaiibon,  pro- 
cureur de  In  commune  de  C.lichy-lalia- 
renne,  à  la  (^•n^entloll  nationale,  accom- 
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|iagnnnt  la  iiMiiise  du  reste  de  l'argenterie 
d'églisé  pour  complément  de  l'envol,  à  la 
Monnaie,  de  89  marcs  fait  précédemment, 
déclarant  que  la  commune  entend  désor- 
mais ne  reconnaître  pour  tout  culte  que 
la  religion  naturelle,  celle  de  la  raison, 
annonçant  que  l'un  de  leurs  ecclésiasti- 
ques, ex-reliitrieux  Bernardin,  nommé  C.o- 
liii.  alHlique  ses  fonctions  et  ne  vent  plus 
d'aulre  titre  que  celui  de  citoyen  et  de 
répiddicain  français,  demandant  enlin  le 
iliangement  du  nom  de  Clichy-la-darenne 
en  celui  de  Clicliy-le-Patriote,  avec  un 
état  des  elfets  en  or,  argent,  cuivre  et 
a-alons,  provenant  de  l'église  de  Clichy  et 
de  la  chapelle  de  Monceaux,  dépindant 
de  cette  commune. 

?8  brumaire  an  II. 
Original   signé  et  copie  conforme  ('^  pièces), 
A.  A'."  C  ?7S,  n°  TH. 

340.  —  Lettre  du  citoyen  Narbonne, 
artiste  du  théâtre  de  l'Opéra-Comique,  rue 
des  Filles-Saint -Thomas,  chez  l'épicier, 
au  président  de  la  Convention  nationale, 
annonçant  qu'étant  sur  le  point  de  quitter 
sa  société  pour  raison  de  sanlé,  il  offre  à 
la  Convenlion  ses  habits  et  vestes  brodés, 
soit  2  en  argent  et  un  en  or,  pour  les 
frais  de  la  guerre. 

28  brumaire  an  II. 
Oris^inal  siuMié.  A.  A'.,  C  ^TS,  n»  743. 

.341.  —  Adresse  des  commissaires  des 
sections  du  Muséum,  des  Gardes-françaises 
et  des  Tuileries  à  la  Convention  nationale, 
déclarant  i|u'ils  sont  les  interprètes  des  ci- 
devant  saints  de  la  ci-devant  église  de 
Saint  Germain  l'Auxerrois,  qui,  fatigués 
d'avoir  servi  trop  longtemps  à  tenir  les 
peuples  sons  le  .joug  du  fanatisme  et  delà 
superstition  et  d'avoir  engraissé  l'indo- 
lence de  quelques  pieux  fainéants,  de- 
mandent à  être  épurés  au  creuset  de  la 
liberté,  et  à  devenir,  au  lieu  de  joujoux 
monarchiques,  de  bons  écus  républicains. 

(29  brumaire  an  II). 
Original  signé,  ^.  N..  C11S,  n»  Tii. 
Alenlion    honorable,     insertion    au    nullelm, 
2''  année  républicaine.    Signé;    Charles  Duval. 

:it2.  —  Déclaration  de  la  section  du 
Muséum,    |)ortant    <|u'elle    fait    hommage 


fraternel  de  toutes  les  matières  (|ui  ser- 
vaient au  culte  du  fanatisme,  qu'elle  abjure 
toute  croyance  et  qu'elle  surveillera  de  tous 
ses  pouvoirs  ceux  qui  tenteraient  de  réta- 
blir ce  culte  ou  chercheraient  à  l'entre- 
tenir, protestant  enfin  qu'elle  ne  veut  que 
le  culte  de  la  raison,  puisqu'elle  ramène 
l'homme  à  toutes  les  vertus. 

[29  brumaire  an  II). 

Oriiîinal,  signe  de  Malbcc.  A.  N.,  C  278. 
n"  743. 

Mention  honorable,  insertion  au  BuUelin, 
2«  année   républicaine.   ïr^i^né  :   (.'liarles   Duval. 

343.  —  Adresse  de  la  ■■ommune  de  la 
Chapelle-les  Paris  à  la  Convention  natio- 
nale, déposant  sur  l'autel  de  la  patrie  le 
métal  dont  on  parait  l'autel  de  leur  église, 
pour  le  convertir  en  espèces  et  procurer 
aux  généreux  défenseurs  de  la  liberté  les 
moyens  de  la  défendre  et  de  terrasser  les 
despotes  ennemis  de  la  sainte  révolution, 
déclarant  que  le  curé  et  le  vicaire  ont 
renoncé  aux  fonctions  sacerdotales,  et 
demandant  que  le  nom  de  leur  commune 
soit  changé  en  celui  de  la  Réunion-Fran- 
ciade. 

(29  brumaire  an  II). 

Original,  A.  N.,  0  278,  n°  744. 

314.  —  Adresse  des  députés  de  la  com- 
mune deDiigny  à  la  Convention  nationale, 
déclarant  qu'éclairés  par  les  discours  pa- 
triotiques du  citoyen  Duleau,  leur  ci-devant 
curé,  ils  ne  veulent  reconnaître  d'autre 
culte  que  celui  de  la  Liberté,  de  la  raison 
et  de  l'humanité,  qu'ils  apportent  ce  qui 
avait  été  réservé  pour  le  service  du  culte 
catholique,  avec  les  lettres  de  prêtrise 
des  citoyens  Duleau,  ex  curé, et  Beaucamp, 
ex  religieux  bénédictin,  en  même  temps 
c(ue  la  croix  de  Saint-Louis  du  citoyen 
Duchilleau. 

(29  brumaire  an  II). 

Original.  A.  N..  C  278,   n"  744. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bullelin. 

345.  —  Adresse  de  la  section  de  Bonne- 
Nouvelle  à  la  Convention  nationale,  an- 
nonçant qu'elle  ne  reconnaît  plus  d'autre 
divinité  ([ue  la  raison  et  qu'elle  apporte  les 
trésors  delà  superstition  qu'av.iitamassés 
le  cagolisme,  qui  serviront  mieux  à  conso- 
lider la    République  qu'à  orner  le   men- 
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songe,  avec  le  proci's-vpi-bal  de  la  séance 
tenue  le  20  brumnire  par  l'Assemblée  gé- 
nérale de  la  section  Bonne-Nouvelle,  qui 
décide  qu'à  la  place  du  maître  autel  dans 
l'égiisc  sera  élevée  une  montagne,  au  liaut 
.le  laquelle  sera  placée  la  statue  de  la 
Liberté  et  en  bas  seront  gravés  les  Droits 
de  l'Homme,  qui-  les  vêtements  ecclésias- 
tiques richement  brodés  seront  brûlés,  les 
i-ncensoirs,  burettes  et  pnlèncs  envoyés  nu 
creuset,  et  que  dans  la  matinée  de  chaque 
ilécade  sera  fait  un  cours  de  nioi'ale. 

(29  lirumaire  an  II). 
Uriginal  H  extrait  conforme  (2  pii-ces),  A.  S., 
(•278.  n*  744. 

Mention  honorable  et  insertion  au  Bulletin. 

:IH-,.  —  Adresse  de  la  seclinn  de  la 
.Montagne,  jointe  à  partie  de  celles  des 
Tuileries,  Le  Pelelier  et  des  Piiiues.  ccim- 
piisant  la  ci-devant  paroisse  de  S;iint-I\<ich 
!•!  sou  chien,  à  la  Convention  nationale, 
.icirimpaiinant  la  remise  des  dépouilles  et 
iirnenients  de  toutes  formes  de  ladite 
é}{lise,  qui  ont  servi  ii  égarer  les  sots  et 
les  fanatiques,  par  conséquent  inutiles, 
mois  très  utiles  en  ce  ninmenl  pour  com- 
battre les  despotes  et  les  tyrans,  annon- 
çant que  l'église  de  Saint-Rocli  sera  fertm'i' 
et  ni'  servira  désormais  (|ue  pnur  prêcher 
la  pratique  des  vertus  sociales,  et  décla- 
rant n'avoir  qu'un  re/fret,  c'est  que  le 
chien  et  le  saint,  présentés  à  la  Conven- 
tion, ne  soient  pas  d'une  matière  aussi 
utile  il  la  llépulili<|tie  que  les  hochets  i|ui 
l'environnaii-nt. 

(30  brumaire  an  II). 

Original,  fifint  de  J.-B.  Larogtc,  juge  de 
paix  de  la  aeclirm  di>  la  Mnntaiinr,  orateur  de 
la  dc'pulalion. 

Mention  honorable,  inM-rtion  nu  Bulletin . 
Sign*  :  l'n'xine. 

317.  —  Adresse  île  In  Miction  de  In  Kon- 
lniiii--ile-(;renel|e    à     In    Ouivention    na- 


tionale, apportant  les  métaux,  hocliet.s  de 
l'ignorance  existant  dans  le  temple  d'un 
culte  puéril  qui  va  disparaître  et  sera 
bientôt  régénéré  par  les  vertus  du  Sans- 
culotte,  pour  servir  nu  triomphe  de  la 
vertu  et  purilier  leur  source  corrompin' 
en  passant  au  creuset  du  patriotisnii-. 

:  3U  brumaire  an  II). 

Original,  -igni-  des  Cummii^saircA  de  la  section 
de  la  Fontaine-de-Orenclle.  Haisson  et  Laugicr. 
A.  X.,  C  281,  n'  771. 

Mention  honorable,  in^^erlion  au  Bulletin. 
Signé  ;  Frecine. 

:H48.  —  llominagi-  ii  la  Convention  na- 
tionale par  les  secrétaires-commis  des 
Comités  des  pétitions  et  correspondance, 
de  trois  couplets  que  l'un  de  leurs  cama- 
rades a  composés  pour  l'inauguration  des 
biisles  de  Marat  et  de  Le  Pelelier. 

30  brumaire  an  II. 

Origmal,  sijjné  de  Doucl  et  Vaillant,  chefs 
desdits  Comités,  avec  le  texte  des  couplets 
(2  pièces),  A.  AT.,  C  281,  n*  774. 

Insertion  au  Bulletin,  le  30  brumaire,  2'  année. 

:t49.  —  .\dresse  des  habitants  de  la  cmn- 
inune  «le  .\euilly-sur-.**eine  à  laConvenlion 
nationale,  annonçant  qu  ils  ont  arrêté  que 
tous  les  hochets  du  culte,  inslrumenls  de 
la  superstition  et  du  fanatisme,  seront  dé- 
posés sur  le  vériliiblo  autel  des  républi- 
cains, celui  de  la  patrie,  attcmlu  que  les 
républicains  ne  connaissent  d'autre  culte 
que  celui  de  la  Liberté,  de  l'Egalité  et  de 
toutes  les  vertus,  qui  sont  In  base  du  seul 
gouvernement  qui  neconvieni  à  ladignitéde 
l'homme,  gouvernement  que  la  Convention 
a  donné  aii.x  Français,  qui  tous  ont  oublié 
les  erreurs  ri'ligieiises  et  royalistes. 

(30  lirumaire  an  II). 
Original  tmuù,  A.  A'.,  C  278,  n"  71i. 
Mention    honorable,    insertion    an    Bulletin. 
Sifrn*  :  Fr4cine. 
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30.  —  Procès  et  exécution  de  Louis-Philippe-Josepli, 
duc  d'Orléans,  dit  Egalité  16  brumaire  an  II)  —  de 
Marie-Jeanne  Phlipon,  femme  du  ministre  Roland 
(18  brumaire  an  II)  —  de  Jean-Sylvain  Bailly,  ex- 
maire de  Paris  (30  brumaire  an  IIi  —  de  Pierre  Manuel, 
ex-député  et  procureur  de  la  Commune  (2-4  brumaire 
an  II) 


A.    —    PaOCES    D  EGALITE 

Pour  la  procédure  instruite  devant  le  Tribunal 
révolutionnaire,  voir  le  procès  d'Egalité  et  de 
Coustard,  I.  Vill  de  notre  Répertoire,  n»'  3534- 
3538. 

3")0.  —  Iiiventaii-e  des  lettres  de  la  ci- 
toyenne Egalité  à  son  fils,  adjudant  gé- 
néral à  l'année  d'Italie,  au  quartier  général 
du  Var  à  Nice,  avec  une  lettre  du  général 
Biron  au  Comité  de  surveillance  de  la 
(Convention,  formant  5  cotes,  lettres  qui 
ont  été  remises  au  citoyen  Donzé-Verteuil, 
juge  au  Triliunal  révolutionnaire. 

2  brumaire  an  II. 
Original,   sisné    de    Donzé-Verteuil.    A.  .V., 
F''  4385'. 

3i>i.  —  Arrêté  du  Comilé  de  sûreté 
générale,  décidant  que  la  médaille  déposée 
au  Comité  par  le  citoyen  Catelier  (proba- 
blement Battellier),  membre  de  la  Con- 
vention, dont  les  laces  et  inscriptions  ne 
peuvent  être  étrangères  à  l'instruction  des 
motifs  d'arrestation  de  Philippe-Egalité, 
actuellement  détenu  à  la  Conciergerie' 
sera  adressée  à  l'accusateur  public  du  Tri- 
bunal criminel  extraordinaire,  à  laquelle 
sera  attaché  le  même  sceau  que  celui  qui 
se  trouve  en  marge  de  l'arrêté. 

13  brumaire  an  II. 
Original,  signé  de  Vadier,  Louis  (du  Bas- 
Rhin),  Voullant  et  .lagot,  et  copie  (2   pièces), 
A.  N.,  F''  4385'. 

A  cet  arrêté  se  trouve  en  effet  annexée  ime 
médaille  en  plomb,  dont  l'exécution  est  assez 
grossière,  représentant  Philippe,  duc  d'Orléans, 
fixée  à  l'aide  du  cacliel  du  Comité. 

3o2.  —  Réquisition  de  la  force  publique 
par  Antoine -Uiientin   Fouquier- Tinville, 


pour  l'<'xécution  d'Egalité  et  de  Coustard, 
qui  doit  avoir  lieu  ce  jour,  h.  4  heures  de 
relevée,  sur  la  place  de  la  Révolution. 

16  brumaire  an  II. 

Original  signé,  A.  N.,  AFli  48,  n"  370. 

3^3.  —  Procès-verlial  de  l'exécution,  sur 
la  place  de  la  Révolution,  de  Philippe- 
Egalité,  ci-devant  d'Orléans. 

10  brumaire  an  II. 
Original,   signé   de    J.-B.   Auvray,    huissier- 
audiencier,  A.  N.,  W  524. 

354.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
d'Egalité-sur-Marne  (ci-devant  Château- 
Thierry)  à  la  Convention  nationale,  signa- 
lant, parmi  les  monstres  qui  restent  en- 
core à  détruire  pour  consolider  la  liberté, 
un  trop  connu  pour  son  immoralité,  par 
les  désordres  d'une  vie  crapuleuse,  par 
des  crimes  contre  lesquels  s'élève  le  cri 
de  la  France  entière,  ce  monstre  est  le 
ci-devant  d'Orléans,  cet  homme  qui,  trop 
pervers  pour  vouloir  la  liberté  du  peuple, 
a  versé  des  trésors  pour  l'égarer  et  s'ou- 
vrir un  chemin  vers  le  trône,  cet  homme, 
qui  avait  pour  agents  de  ses  projets  liber- 
ticides  le  traître  Dumouriez,  l'infâme  Sil- 
lery,  cl  adjurant  les  législateurs  de  faire 
tomber,  sous  le  glaive  de  la  loi,  ce  cor- 
rupteur et  scélérat  dont  la  France  a,  depuis 
longtemps,  prononcé  la  condamnation. 

(17  brumaire  an  H). 
Original  signé,  ^.  A'.,  C  280,  n»  766. 
Mention   honorable,   insertion  au  Bulletin,  le 
17  du  2"  mois,  seconde  année  républicaine. 

3:j5.  —  .\dresse  de  la  Société  populaire 
et  républicaine  de  Nogent-sur-Seine  ù  la 
Convention  nationaie,  constatant  avec  joie 
que  déj.i  trois  têtes  Capétiennes  sont  lom 
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bées,  qu'<irl»-ans,  sctMéral  avant  conirue 
depuis  la  K>-volulii>ii ,  a  subi  une  point- 
trop  riiiirle  et  trop  douce,  en  laroinparanl 
aux  forfaits  qu'il  a  traînés  à  l'éciiafaud. 

1 3  frimaire  an  II. 
Original  :'igné,  A.  A'.,  C  285,  n«  832. 
Mention   lionorable,  insertion  au  Bullelio.  le 
13  frimaire,  2'  année.  Sipné  :  Pliilippcaux 

350.  —  ProciVs-verbal  de  Iranspurt  des 
représentants  du  peuple  Bréard,  Liloy, 
Itiiudot  et  I»elcln-r,  chargés  de  procéder  ù 
la  levée  ties  scellés  apposés  chez  les  dé- 
finies mis  en  arrestation  ou  hors  la  loi, 
rui-  Honoré,  setlion  de  la  Moiilapne,  au 
doniii'ile  de  Philippe  d'Orléans,  député, 
exé:ulé,  et  levée  des  scellés  dans  l'appar- 
tement oerupé  par  le  (ils  d'Orléans,  nommé 
Beaujolais,  aetueilenienl  à  .Marseille,  il'où 
onl  été  emportés  i|uel(|ues  lettres  el  pa- 
piers, recherche  el  examen  des  papiers 
trouvés  dans  les  appartements  d'Orléans, 
père,  d'où  onl  été  enlevés  ceux  concer- 
nant la  chose  publique,  ou  les  dillérenls 
Comités  di-  la  Convention  nationale,  for- 
mant 7  cartons  el  2  repislres  de  corres- 
pondance; examen  des  papiers  trouvés 
dans  l'appartement  oit  logeait  le  lils  d'Or- 
léans, dit  Montpensier,  d'où  ont  été  dis- 
traites quelques  lettres,  des  papiers  dans  le 
local  où  sont  déposées  les  archives  il'Or- 
léans,  où  a  été  tiouvée  l'expédition,  sur 
parchemin,  d'uti  emprunt  di-  2  millions  de 
livres,  contracté  par  d'Orléans,  le  ||  mars 
ITHit,  cliej  di-s  banquiers,  à  ,\mslerdam: 
examen  des  |>apiers  existant  dans  le  local 
dit  de  l'ailministralion  des  archives,  no- 
tamment de  ceux  qui  se  sont  trouvés  dans 
deux  rolfres,  renfermant  les  manuscrits 
des  iinvraiies  imprimés  de  lalienlis,  parmi 
bsquels  quelques  letlrcs  i|ui  ont  été  ein- 
piirtées  ;  examen  des  pa|iiers  existant 
au  re/.-de-rhaussée,  d'où  ont  été  enlevés 
sept  cartons  remplis  de  papiers  à  i-xa- 
minei ,  et  le  premii-r  volume  In-fidio  re- 
lié et  imprimé,  inliliilé  :  CaLaluKue  des 
rAle.s  Knscons  et  normands;  et  à  l'entresol, 
dans  un  rnrlon  inlitnié  :  Affaires  d'Es- 
pagne, s'eot  trouvé  un  tableau  étiipieté, 
rhiffranl  et  déchiffrant,  qui  a  été  emporté 
ciimme  pouvant  sei  vir  à  ronnaiire  les  di- 
N«M«r«(  manierez  d'écrire  en  rhillres.  Apiv>s 


ces  opérations,  les  commissaires  se  sont 
relirés,  cédant  la  place  à  deux  commis- 
saires, chargés  par  le  Comité  de  salut 
public  d'extraire  les  plans  el  titres  relatifs 
aux  dillérenls  canaux  de  la  République, 
dans  lesquels  d'Orléans  avait  un  intérêt, 
et  les  papiers  relatifs  à  la  géographie  et 
autres  sciences. 

8-16  messirlor  an  II. 
Original,  signé  de    Bréard   et  Lalov,  A.  .V., 
l'"  4385'. 

357.  —  Procès-verbal  de  transport  des 
représentants  du  peuple  Bréard,  Laloy. 
Raudol  el  l)elclier,  chiirfrés  de  procéder  à 
la  levée  des  scellés  apposés  chez  les  dé- 
putés mis  en  arrestation  ou  hors  la  loi, 
accompagnés  d'.^drien -Jacques  Joly,  com- 
missaire du  Département,  section  de  la 
Républi<|ue,  à  Muusseau.  dans  la  maison 
de  campagne  «jui  appartenait  à  d'Orléans, 
recherche  des  papiers  pouvant  y  exister, 
au  cours  de  laquelle  il  ne  s'esl  trouvé 
qu'une  lettre  de  félicitations  des  officiers 
municipaux  d'Aigueperse,  adressée  à  d'Or- 
léans, lors  de  son  retour  d'.Xngleterre.qui 
a  élé  eriqiorlée  au  local  de  la  <'.on)missiiin. 

21  messidor  an  II. 
Original,  signé    do    Brianl     I.»l..v   ii    Jolv. 
>».  ^.,  F' 4385'. 

3r.8.  —  l'rocés-v.rbal  .le  ir.iiisport  des 
représentants  du  peuple  Bréard  el  Laloy, 
assistés  de  Jac(|ues-.\drien  Joly,  comiuis- 
saire  du  Déparlement,  pour  la  suite  de 
leurs  (qiérations  chez  Orléans,  tombé  sous 
le  glaive  de  la  loi.  dans  sa  maison  de  cam- 
pagne, appelée  le  Raincy,  commune  de 
l.ivry,  levée  des  scellés  en  présence  du 
citoyen  Charles-Jean-Pierre  Brot,  commis- 
saire du  district  de  Cone.sse,  qui  avait 
procédé  j\  l'inventaire  de  la  maison  en 
question,  recherche  des  pnpiei-s,  qui  est 
resiée  .sans  résultat,  le  commis.saire  du 
district  de  lionessi-  ayant  déclaré  que  le 
.juge  de  paix  était  venu  faire  une  visite  et 
une  recherche  dans  la  maison  du  Raincy, 
imiiiédiatement  après  la  Ir.inviation  de 
•rorléaiis  à  .Marseille. 

4   ihermiilnr  an  II. 
Original,    «igné    ilc    Bréaid,    I.,nloy     Jolv    il 
Hrni,  A     ,\  ,  P  43851. 
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3j9.  —  Li'llre  de  Madame  Roland  à  la 
Conveiilion  nationale,  se  plaignant  d'avoir 
été  arrachée  de  son  domicile  et  d'être  déte- 
nueàl'Abbaye.en  vertu d'ordresqui  ne  por- 
ti'nt  aucun  motif  de  son  arrestation,  ordres 
émanant  du  Comité  révolutionnaire,  de  ce 
que  les  scellés  ont  été  apposés  pactoff  chez 
elle,  au  milieu  d'une  foule  de  citoyens, 
réclamant  justice  et  protection,  deman- 
dant que  la  Convention  se  fasse  rendre 
cumple  des  motifs  et  du  mode  de  son  ar- 
restation, et  invoquant  la  loi  qui  ordonne 
de  procéder  à  l'interrogatoire  dans  les 
premières  24  heures  de  la  détention  (I). 

l^juin  1793. 

Original  signé,  ^1.  A^.,  W  294,  n°  227,  cote  8. 

lid.  C.-A.  Dauban,  Mémoires  de  Madame 
Roland,  p.  205. 

Musée  des  Archives  nationales^  n"  1360. 

CI.  PerhOud,  Lettres  de  Madame  Roland, 
t.  II,  p.  470. 

(1)  Toutes  les  lettres  écrites  par  M"^  Roland, 
durant  sa  détention  à  l'Aljbaje  et  à  Sainte-I'ê- 
lagie,  ont  été  reproduites  par  M.  Claude  Perroud, 
non  seulement  dans  les  Lettres  de  Madame  Ro- 
land, mais  encore,  sous  le  titre  de  Lettres  de  la 
prison,  dans  le  tome  II  des  Mémoires  de  Ma- 
dame Roland,  p.  333  et  suivantes. 

3(30.  —  Lettre  de  Madame  Roland  à 
•  iarat,  ministre  de  l'intérieur,  le  priant  de 
vouloir  bien  transmettre  à  la  Convention 
la  lettre  contenant  ses  réclamations  contre 
l'oppression  dont  elle  est  victime. 

2  juin  1793. 

Original,  B.  JV. ,  Mss. ,  Fonds  fr.  1 3736,  fol.  2 1 . 

Ed.  C.-A.  Daihan,  Mémoires  de  Madame 
Roland,  p.  208. 

Cl.  Perroid,  Lettres  de  Madame  Roland, 
t.  II,  p.  472. 

361.—  Lettre  écrite  dr  l'Abbaye  par  Ma- 
dame Roland  à  la  section  de  Beaurepaire, 
lui  adressant  copie  certifiée  de  sa  lettre 
à  la  Convention,  et  demandant,  comme 
cette  section  avait  pris  sous  sa  sauvegarde 
Roland  et  son  épouse,  si  elle  no  Jugerait 
pas  à  propos  d'envoyer  une  députation  à 
la  Convention  pour  faire  entenilre  ses 
justes  plaintes. 

4  juin  1793. 

Minute  d'après  les  Mémoire.*  de  Madame  l!o- 
land,  li.  N.,  Mss.,  l'onds  fr.  13736,  loi    24. 


Ed.  C.-A.  ll.\uu.\N,  Mémoires  île  Madame 
Roland,  p.  212. 

Cl.  Periioud,  Lettres  de  Madame  Roland, 
t.  II,  p.  473. 

362.  —  Lettre  de  .Madame  Roland  à  Lauze- 
Deperret,  député  des  Bouches-du-Rhône, 
lui  adressant  de  l'Abbaye  la  copie  de  la 
lettre  qu'elle  a  envoyée  à  la  Convention, 
par  l'entremise  du  ministre  de  l'intérieur, 
dont  qn  n'a  pu  obtenir  la  lecture,  le  priant 
d'employer  les  moyens  à  sa  disposition 
pour  la  faire  publier,  déclarant  qu'elle 
n'est  toujours  pas  interrogée,  et  qu'elle 
ignore  jusqu'à  quand  elle  doit  être  retenue 
dans  ces  lieux,  qui  furent  le  théâtre  de 
scènes  d'horreur,  ajoutant  que  ses  démar- 
ches ne  sont  faites  que  pour  son  enfant  et 
sa  famille  éplorée,avec  réponse  sur  l'autre 
moitié  de  la  lettre,  où  Deperret  dit  qu'il 
fera  tous  ses  efforts  pour  la  délivrer  de 
l'atfreuse  oppression  dans  laquelle  l'ont 
réduile  ses  lâches  persécuteurs. 

0  juin  1793. 

Original  signé,  ,4.  A'.,  W  294,  n"  227,  cote  0. 

Ed.  C.-.\.  Dauuan,  Etude  sur  Madame  Ro- 
land, lettres  inédites,  p    4. 

Cl.  PehrOud,  Lettres  île  Madame  Roland, 
t.  II,  p.  474. 

363.  —  Lettre  écrite  de  l'Abbaye  par 
-Madame  Roland  à  Cohier,  ministre  de  la 
justice,  lui  rappelant  qu'un  ordre  arbi- 
traire, sans  motifs  d'arrestation,  l'a  plongée 
dans  cette  prison  qu'elle  habite  depuis 
8  jours,  sans  avoir  subi  d'interrogatoire, 
lui  faisant  passer  copie  certifiée  de  cei 
ordre,  et  demandant  l'e.xécution  de  la  loi, 
tant  pour  lui  que  pour  elle-juêmi'. 

8  juin   1793. 

Minute  d'après  les  Mémoires,  D.  N.,  Mss., 
Fonds  fr.  13736,  fol.  28. 

Ed.  C.-A.  Daiiiian,  Mémoires  de  Madame 
Roland,  p.  217. 

Cl.  PekROUD,  Lettres  de  Madame  Roland, 
t.  II,  p.  475. 

364.  —  Lettre  de  Madame  Roland  â 
(iaral,  ministre  de  l'intérieur,  déclarant 
que.  si  la  lettre  contenant  ses  réclama- 
tinns  n'a  pas  été  lue,  son  devoir  comme 
liuniHH'  public  l'oblige  à  faire  tous  les 
cllorts  |iciur  la  délivrer  de  l'oppression 
doni  il  n'a  pas  su  la  préserver,  et  que  de 
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tons  les  défauts  de  Ihonime  en  place,  la 

fnil.lcsse  est  celui  qu'on  lui  pardonne  le 

moins. 

8  juin  1793. 

Minule   d'après  les  Mémoires,    /î. 
Fonds  fr.  13736,  fol.  28. 

Kd.  r.-A.    D.\t'BAN.    Uémoirfs   Je  Madame 
Holand,  p.  '218. 

Cl.  Perboi  ",    f  •/'• 
I.  Il,  p.  l'i. 


Ms 


Ar.i./.ii)ii>   Rolawl. 


365.  —  Uflli'-  r,  ni.-  .1.-  I  Al. Lave  j.ar 
.Madame  Holand,  iièe  Phlipon,  au  député 
Dulauie,  auteur  du  Thermomètre  du  jour, 
pioteslant  contre  les  absurdités  consi- 
gnées dans  le  numéro  de  ce  Jour,  sous  le 
titre  d'Inlirrnijaloire  ilr  Philippe  d'Orlfuns, 
déclarant  qu'il  esl  étrange  que  les  per- 
sonnes qui  les  premières  onl  craini,  dé- 
noncé, poursuivi  une  faction  d'Orléans, 
.Soient  présentées  comme  l'ayant  formée 
elles-niômes,  ajoutant  que  ni  elle,  ni  Ro- 
land, n'ont  jamais  vu  Plilllppe  d'Orléans, 
ri  qu'elle  a  toujour.-;  entendu  les  députés 
nommés  dans  l'interrogatoire,  cité  au 
Thrrmomi'Irr  ilii  jour,  professer  pour  ce 
personnage  un  mépris  semblable  à  relui 
(|u'jl  lui  inspire. 

'.Ijuin  1793. 

l'opic,  II.  A'.,Ms,'<.,  Nouv.  .icq.  fr.  9.')3.'î,  fol. 
290,  291. 

Ed.  C.-A.  Dauiun,  Msmoirtiii  i(«  Matiamc 
Holanil.  p.  221. 

f'i..  PEnnoun,  Lettre»  de  Madame  Holand, 
I    II,  p.  *77. 

:ifl6.  —  Premier  interrocraloire  subi  par 
Madame  Roland,  lors  île  sa  déti<nlion  i'» 
l'Ablmye,  par  devant  I.ouvet  et  Randrais. 
administrnteui-s  du  liéparlenient  de  Police. 

12  juin  1793. 

l'ièro  nbwnli'  (d'aprrH  Cliampa^nnii,  t.  III, 
p.  3»7.) 

Kil.  Cl..  PcRKoi'i),  Wi'nioiies  île  Mailmne 
/<olanil,  appendice,  n*  VII,  I.  II.  p.  427. 

3117.  —  l.i-tlre  érrili-  d'Isvreux  par  i'.h. 
Ilnrbaroux,  député  des  Itoucln's-du-Rlirtne, 
ft  non  bon  ami  Ileperret,  cxplic|uant  snn 
départ  de  Paris,  par  son  dirssein  de  dé- 
voiler les  complots  des  dominateurs  de 
Paris,  ce  qu'il  ne  peut  faire  (|Ue  «lans  un 
pa)'H  libre,  le  priant  di*  ne  pas  oublier 
l'eslitnnble  citoyenne  Roland  et  île  lui 
donner  quelques  cuiisolnlions  danx  »a  |<ri- 


son,  en  lui  transmettant  ces  bonnes  nou- 
velles, et  de  voir  à  cet  etTet  son  domes- 
tii|ue  à  sa  maison,  au  bout  de  la  rue  des 
r.ordeliers,on  bien  ("liainpa^neux,  l'un  des 
chefs desbureaux  du  ministre  de  l'intérieur. 

13  juin  1793. 
Original  signé,  A.  W.,\V  294,  n''227.  coteS. 
Ed.  C.-A.  D.\l'BAN,  Elude  fur  Madame  Ro- 
land, lettres  inédiles,  p.  5. 

3ijK.  —  Lettre  écritede  Caen  par  Ch.  Uar- 
baroux  à  Lauze-Deperret,  se  louant  de 
l'accueil  qu'il  a  reçu,  lui  recommandant 
de  nouveau  de  cberclier  à  voir  .M'""  Roland, 
cette  respectable  épouse  du  plus  estimable 
citoyen,  qui  doit  être  bien  inalbeureuse, 
alin  de  lui  dirr  que  les  22  proscrits,  que 
tous  les  bonnnes  de  bien  partagent  ses 
maux,  demandant  s'il  croit  que  l'on  ail 
dessein  de  la  retenir  prisonnière,  et  décla- 
rant qu'il  faut  à  tout  prix  qu'elle  tente  de 
sortir  de   sa  prison   et  de  se   mettre   m 

sûreté. 

15  juin  1793. 

Original  non  signé,  A.  N.,  W  291,  n°  ÎÎ7, 
i-olc  4. 

Ed.  C.-A.  Dai-BAN,  Elmlc  sur  .V.nla.iii-  R... 
laiid,  lellrcs  inédiles,  p.  C. 

3r.'.i.  —  I.ellre  écrile  de  l'Abbaye  par 
Madame  Roland  à  Ciaral,  ministre  de  l'in- 
térieur, pour  se  plaindre  d'entendre  sans 
cesse  sous  ses  feiiéires  les  cris  répétés 
d'un  colporteur,  qui  annonce  la  grande 
colère  du  Père  llncliesne  cnntre  celte  b... 
de  Roland,  qui  est  à  l'Abbaye,  avec  déluge 
de  sales  épitlu'-ti'S  et  provocation  au  pi-u- 
ple,  et  déclarant  que  c'est  à  la  lAclieté  du 
ministre  qu'il  faut  imputer  cette  insulte 
et  que.  s'il  arrive  pis,  elle  appelle  sur  sa 
léli'  la  vengeance  des  cieux. 

20  juin  1793. 

('npie  nuloirraplie  iliin»  len  pnpiers  de  S<  Kmi- 
lian,  n.  N.,  Mss.,  Nouv.  ai-q.  fr.  1730. 

Ed.  C.-A.  D.il  IHN,  Klii'l.'  <io-  .Wrtd.ime  Ho- 
land, lettres  ini'dileii,  p.  25-20. 

Ci,.  PpRlimn,  /,eilre,<  de  Madame  ftoland, 
I.  II.  p.  480. 

370.  —  Lettre  adressée  de  rAbb.ivc  par 
Madame  Roland  il  son  ami  Ru/ot,  décla- 
rant qu'elli'  a  vécu  dans  les  plus  cruelles 
angoisses,  jusqu'A  ce  qu'elle  ail  été  assurée 
de  son  évasion,  et  qu'elle  a  repris  sa  Iran- 
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.luillité.  lorsqu'elli^  l'a  su  dans  le  Calvados, 
!■■  meltant  au  courant  des  détails  de  sa 
captivité,  reproduisant  les  termes  de  sa 
réponse  à  l'hypocrite  Pache,  qui  lui  avait 
fait  dire  qu'il  était  fort  touché  de  sa  situa- 
liun,  ainsi  qu'à  Garât,  déclarant  qu'il  n'y 
a  rien  à  attendre  de  ces  gens-là,  annon- 
çant que  sa  fille  a  été  recueillie  par  la 
femme  de  l'honnête  Creuzé-Latouche,  que 
le  uiallieureux  Roland  a  été  vingt  jours  en 
deux  asiles,  caché  à  tous  les  yeux,  plus 
captif  qu'elle-même,  et  qu'elle  a  craint 
pour  la  tête  et  pour  la  santé  de  son  mari, 
que  d'ailleurs  elle  n'a  pas  été  très  fâchée 
d'être  arrêtée,  espérant  que  ses  ennemis 
seront  moins  furieux  contre  Roland. 

22  juin  1793. 

Autographe,  B,  N.,  Mss.,  Nouv.  acq.  fr.  1730. 

Ed.  C.-A.  Dauban,  Etuile  sur  Madame  Ro- 
îftnd,  lettres  inédites  (avec   fac  simile),   p.    16. 

< 'L.  Pebeoii),  Lettres  de  Madame  Roland, 
t.  II,  p.  iSl. 

.'!71.  —  Lettre  écrite  de  l'Abbaye  par 
.Madame  Roland,  née  Phlipon  (à  M.  Lauze- 
Ueperret,  à  Paris),  lui  annonçant  l'envoi 
(le  son  véritable  interrogatoire,  demandant 
des  nouvelles  de  Brissot,  décrété  d'accu- 
sation, et  se  montrant  préoccupée  de  l'in- 
justice qu'éprouvent  leurs  amis  détenus. 

24  juin  1793. 

Autographe,  A.  A'.,  W  294,  n"  227,  cote  1. 

Ed.  H.  WallO.x,  Histoire  du  Tribunal  ré- 
volutionnaire de  Paris,  t.  II,  p.  29. 

Ci..  Perrouii,  Lettres  de  Madame  Roland. 
t.  II,  p.  487. 

372.  —  Procès-verbal  de  transport  des 
sieurs  Jacob  et  .Saillars,  commissaires  de 
la  section  de  Beaurepaire,  au  domicile  du 
sieur  Cauchois,  fils,  où  s'étaient  présentés 
les  citoyens  Guiard  et  Belremieux,  inspec- 
teurs de  police,  chargés,  en  vertu  d'un 
ordre  du  Département  de  Police,  de  mettre 
en  état  d'arrestation  et  de  conduire  à 
Sainte-Pélagie  la  citoyenne  Roland,  aux- 
quels les  commissaires  de  la  section,  en 
vertu  des  arrêtés  relatifs  à  la  sûreté  des 
personnes,  ont  notifié  ne  pouvoir  laisser 
mettre  à  exécution  ledit  ordre,  et  décla- 
ration des  citoyens  Louvet  et  Jobert,  ad- 
ministrateurs de  Police,  établissant  que  la 
citoyenne  Roland  i''tail  susjiectée  pour  ses 


relations  avec  les  députés  arrêtés,  de  plus 
que  l'ex- ministre  Roland  se  trouvait  à 
Lyon,  qui  est  en  pleine  insurrection,  et  que 
si  le  premier  mandat  d'arrêt,  décerné  con- 
tre la  citoyenne  Roland,  émanant  d'une 
autorité  illégale,  a  été  annulé,  le  second  est 
valable,  et  mise  à  exécution  dudit  mandai. 

24  juin  1793. 

Extrait  du  regislre  des  délibérations  de  la 
section  Beaurepaire,  A.  N.,  F''*  2511. 

Ed.  Cl.  Perroiu),  Mémoires  de  Madame 
Roland,  t.  II,  p.  434. 

37.3.  —  Hillet  de  .M""  Roland  à  l.au/.e- 
Deperret,  lui  annonçant  qu'on  paraît  la 
faire  sortir  de  l'Abbaye,  mais  qu'au  lieu 
de  rentrer  chez  elle,  elle  est  arrêtée  pour 
être  conduite  à  Sainte-Pélagie. 

24  juin  1973. 

Original  non  signé,  A.  jV.,  W  294,  n°  227, 
cote  2. 

Ed.  H.  Wallon,  Histoire  du  Trilmnal  révo- 
lutionnaire de  Pari),  t.  I,  p.  27. 

Cl.  Perboud,  Lettres  de  Madame  Roland, 
t.  II,  ]..  488. 

374.  —  Arrêté  du  Comité  de  stlreté  gé- 
nérale, portant  qu'il  sera  donné  ordre  à 
l'administration  de  Police  de  faire  arrêter 
la  femme  Roland,  épouse  de  l'ex-ministre, 
auparavant  détenue  dans  la  maison  d'ar- 
rêt de  l'Abbaye  .Saint-Germain,  ledit  ordre 
motivé  par  la  lettre  trouvée  chez,  l'ex-mi- 
nistre Roland,  la  fuite  de  celui-ci,  la  sus- 
picion de  complicité  de  ladite  femme  Ro- 
land avec  son  mari,  la  notoriété  de  sa 
liaison  avec  les  conspirateurs  contre  la  li- 
berté, et  la  clameur  publique,  qui  s'élève 
contre  elle,  laquelle  sera  gardée  à  Sainte- 
Pélagie  jusqu'à  nouvel  ordre. 

25  juin  1793. 

Extrait  du  regislre  des  arrestations  du  Co- 
mité de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'lI  288. 

37").  —  Lettre  de  Lauze-Deperrel  à  .Ma- 
dame Roland,  en  réponse  à  son  billet  du 
24  Juin,  exprimant  le  re.gret  de  n'avoir 
pu,  malgré  ses  elTorts,  lui  faire  parvenir 
trois  lettres  que  Barbaroux  et  Buzot  lui 
avaient  adressées  pour  elle,  et  qui  se 
trouvent  entre  les  mains  de  Petion,  lequel 
est  parti  sans  avoir  l'éussi  à  les  faire  pas- 
ser, l'assurant  de  toute  la  sollicitude  de 
ces  deux  citoyens  à  son  égard,  déplorant 
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l.s  .'preuves  .|vi>'  lui  font  subir  ses  lAelies 
pei-séculeurs,  el  d^^claïunl  i|iie  le  rèttiie  de 
1,1  iMannie  va  bienlûl  liiiir.  que  12  de  ses 
.  ollf'^ues  proscrits  se  Irouveiil  à  Caen  el 
.  fn.ii,  r,i  I.  ~  moyens  d'y  parvenir. 

.Fin  juin  1793». 

..r,.-,na,  <.gn*.  A.  N.,  W  M»,  n»  2Î7. 
TMle  10. 

Ed.  C  -A.  DxiiiAN,  r.Uiile  sur  Madame  l!o- 
laml.  (fllrc»  im'-lilr».  p.  il. 

('(..  l'EBRorn,  l.elhes  de  Madame  Roland, 
l.  Il,  p.   1X!I. 


370.  _  Lellre  .irile  de  Sainle-Pélauie 
par  Madame  Roland  (au  citoyen  Lanze- 
l).-pcrrel),  déclarant  i|uelle  est  lière 
d"(Hre  persécutée  dans  un  monienl  où  Ton 
proscrit  les  talents  el  l'iionnèleté,  mais 
que  le  rartiiiemenl  de  cruauté  avec  lequel 
ses  oppresseurs  ont  ordonné  sa  mise  en 
lilterii-,  pour  la  faiie  arrêter  de  nouveau 
linslant  dapn"'s,  Ta  enllnmmée  d'indigna- 
lion,  et  que.  ne  voyant  pasjnsquoù  pour- 
rail  se  piiiter  li-ur  tyi annie,  elle  s'est  liAlée 
d<'  (irévenir  Ions  ceux  qui  lui  témoignent 
quelque  intérêt,  qu'elle  n'adressera  de  ré- 
clamations à  personne,  parce  qu'elle  n'a 
pas  envie  df  s'avilir,  el  qu'elle  allendra  sa 
délivrance  du  rrtoiir  <lii  règne  de  la  liberté. 

il'in  juin  ou  CMumrnci'menl  île  juillet  1703). 

Aulojfraplie,  A.  N.,  W  2'.ll,  n»  Î2",  colc  3. 

Ed.  ('.-A.  Dm  li\N.  Eliidr  sur  Madnme  U<>- 
land,  li-llreu  infdilen.  p.   1 1 . 

II.  \V\l.l.ii.s,  //i»(i<"'re  du  Trihiiiial  n-vulit- 
lionniiire  .(.•  Parin,  t.  II.  p    ôf.O. 

Cl..  PRRIiOrn,  Leilre*  dn  M.vl.ime  lloland, 
l.  II,  p.   V.IO. 

:iT7.  —  l.etlre  du  Ciunité  de  sihelé  pé- 
nénili'  .'i  liaral,  niinislre  de  l'inlérieur. 
déclarant  avoir  iiiolivé  l'nrrestntinn  de  la 
citoyenne  Ktdnnd  sur  l'évasion  de  son 
mari  qui,  en  ce  moment,  sonniail  le  fru 
de  In  guerre  civile  dans  le  déparlement  île 
lUirtne-cl- Luire,  el  •<  sur  In  complicité  de 
iflli'  prélendne  l.uiréce  avec  son  pré- 
tendu vcrtiii'ux  mari,  dan»  le  prnji'l  de 
piTvcriir  l'i>«pril  public  par  un  lluri-iiu  ib- 
raminlioM  dudil  esprit  ". 

1«' juillet  17113. 
(Pièo-  nbm-nlf). 

Kd.  Cl,.  PcNHOi  l>,  Mi'mnirtê  d*  tlêdatne  Ho- 
tand,  t.  I,  nnlirt,  p.  XXVU. 


378.  —  Leilre  écrite  de  Sainte-Pélagie 
par  Madame  Ridand  à  Ru?.ol,  manifestant 
sa  surprise  de  ce  que  ses  amis  ne  lui  aient 
porté  que  son  premier  billet,  tandis  qu'il 
aurait  dû  recevoir  par  eux  deux  longues 
lettres,  où  elle  se  plaignait  de  l'affreux 
entourage  qu'elle  devait  subir  dans  sa  pri- 
son, des  propos  dégoiil.iiits  des  femmes 
perdues, logées  soiis  le  même  tml,  décla- 
rant que  sa  seconde  arrestation  a  rempli 
de  terrent  le  pauvre  Roland,  qui  est  dans 
un  triste  ébil,  el  a  même  cliargé  une  per- 
sonne de  tout  tenter  pour  arracher  sa 
femme  à  sa  captivité,  qu'elle  refuse  de  se 
prêter  à  aucune  entreprise  de  ce  genre, 
ne  voulant  pas  compromettre  ses  gar- 
diens, |iarlanl  de  l'iniarcération  de  Rrissol 
el  de  l'acbarnemenl  exlrênie  auquel  il  est 
en    bulle,   ajoutant    que    sa    situation    la 

tourmente. 

3  juillet  1793. 

Aiitograplie,  B.  .V.,  M>s..  N'ouv.  «cq.  fr.  1730. 

Ed.  O.-A.  Pairan.  Etude  êvr  Madame  Ru- 
taiul.  fellre.i  iiiédilM,  p.  Î7-3I. 

<"I,.  PeiiROID,  I.ellrrs  de  Madame  Roland. 
t.  II,  p.    19-2. 

;i7i).  —  Leilre  de  Madame  Roland  à  la 
serlinn  de  Heaiirepaire,  lui  envoyant  sa 
juslilicalion  au  sujet  des  attaques  dont 
elle  est  l'objel  dans  la  réponse  du  Comité 
de  sûreté  générale,  remplie  de  fausses 
accusations  faciles  à  réfuter,  déclarant  que 
Roland  n'est  point  à  Lyon,  qu'il  ne  souille 
nulle  p;irt  le  b-u  de  la  guerre  civile,  el 
que.  loin  de  corronqne  l'ispril  public,  il 
n'a  cessé  de  l'éclairer  par  ib's  écrits  tous 
connus  et  aimés,  faisant  une  pridession  de 
foi,  par  laquelle  elle  s'honore  de  professer 
b-s  mêmes  principes  que  son  mari,  et  de 
montier  un  courage  égal  au  sien. 

■\  juill.l  1793. 
Piccr  «lisenlo. 

Kil.  fl..  Pkrroi  l>.  /.«•((ris  il.-  .Wa.l.i.ur  Ro- 
land, I     IL  p.  195. 


.IgO,  _  Lrllie  ib'  Madame  Ruiaud  à 
Ruzi.t,  l'inbornant  que  sa  nouvelle  capti- 
vité ii'.i  pas  lellemiMil  atiwr.ivé  sa  situation 
qu  il  faille  rii-n  ri.squer  pour  bi  changer. 
(|Uoiqin'  son  eiilourilge  dans  celle  secondi' 
prison  ail.  dans  les  premiers  inslanis. 
excité  chez,  elle  une  violente  indignalion. 
nnnoMi,-nnt  (|ue  son  mari  est  à  Rouen  chez 
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lie  vieilles  ninies,  |i;ii  railcmcnl  ii;nnré  cL 
liien  chojé,  mais  Jaris  un  élat  moial  si 
triste,  si  accablant,  que  si  elle  pouvait 
s'échapper,  ce  ne  serait  que  pour  se  rendre  à 
ses  côlés,  n  joutant  que  la  prolongation  de  sa 
captivité,  à  elle,  est  une  attestation  jour- 
nalière de  la  plus  révoltante  tyrannie,  et 
d'ailleurs  qu'elle  ne  craint  pas  d'être  traî- 
née au  Tribunal  révolutionnaire,  qu'elle 
porte  toujoLirs  sur  son  cœur,  cachée  à  tous 
li'S  yeux,  riinaL'o  chérie  de  l'ami  absent. 

6  juillet  1793. 

Original,  iJ.  .V.,Mss.,  Nouv.  acq.  fr.  173U. 

Ed.  C.-A.  Dauuan,  Etudes  sur  Madame  Ro- 
land,  lettres  hiédiles,  p.  33. 

Cl.  PerROUD,  Lettres  de  Madame  Foland, 
t.  H,  p.  497. 

;ï81.  —  Lettre  écrite  de  Sainte-Pélagie 
par  Madame  Roland  à  Buzot,  l'entrete- 
nant de  la  vie  qu'elle  mène  dans  sa  prison, 
du  régime  qu'elle  y  a  adopté,  disant  qu'elle 
i;arde  habituellement  sa  cellule,  sauf  lors- 
qu'elle se  rend  dans  l'appartement  du 
concierge  oii  elle  reçoit  les  rares  personnes 
admises  à  la  visiter;  demandant  des  nou- 
velles de  l'amie  de  Louvet  et  enviant  son 
sort,  parce  que,  si  elle  était  libre,  elle 
pourrait  partager  les  dangers  de  Buzot, 
annonçant  que  lu  femme  de  Brissot  a 
obtenu  de  voir  son  mari,  recommandant 
à  Bu/.ol  de  ne  pas  prendre  les  armes  avec 
les  fédérés  et,  dans  les  projets  qu'ils 
forment,  de  se  ménager  des  intelligences 
dans  les  sections  de  Paris,  qui  assureront 
la  réussite  de  ces  projets. 

7  juillet  1793. 

Original.  C.  A,  M.ss.,  Nouv.  acq.  fr.  1730. 

Ed.  C.-A.  Dâi  UAN,  Etrille  sur  Madame  Ro- 
land, lettres  inédites,  p.  39-50. 

Ci,.  Pkrbold,  Lettres  de  Madame  Roland. 
t.  II,  p.  500. 

382.  —  Lettre  adressée  de  .Sainte-Pé- 
lagie par  Madame  Roland  à  Buzot,  réfugié 
en  Bretagne,  lui  conseillant  de  cher- 
cher un  asile  aux  Etats-Unis,  déclarant 
que  Roland,  qu'elle  désigne  sous  le  nom 
de  son  vieil  oncle,  est  tombé  dans  un  ullais- 
semcnt  horrible  et  baisse  d'une  manière 
clfrayantc,  qu'elle  a  obtenu  ([u'il  jolàt  au 
feu  le  ti'stiiinrnt   que   Huzot  connail,  dont 


elle  était  .SI  allr(t  !■,  ajoulani  qu'elle  avail 
essayé  d'eng.iger  son  vieil  oncle  à  employer 
ses  fonds  dans  des  spéculations  en  Amé- 
rique, mais  que  l'idée  de  se  trouver  en 
concurrence  avec  Buzot  l'en  a  détourné, 
que  d'ailleurs  il  est  devenu  incapable  de 
suivre  aucune  opération  et  s'abandonne  à 
la  plus  mélancolique  inaction,  adressant 
les  adieux  de  la  femme  la  plus  aimante  à 
celui  qu'elle  chérit  tendrement. 

(31  août  1793). 

Original,  B.  N.,  Mss.,  Nouv.  acq.  fi\  '.1533, 
fol.  22?-223. 

Ed,  Cl,.  PliRBOili,  Lettres  de  Mailame  Rv- 
Uind,  t.  II,  p.  507. 

383.  —  Lettre  de  Madame  Roland  à 
Monlané,  prisonnier  à  la  Force,  le  raillant 
au  sujet  des  inquiétudes  manifestées  par 
lui  sur  le  compte  de  sa  femme,  détenue  à 
Sainte-Pélagie,  en  raison  des  visites  c|ue 
faisait  le  général  Biroii  dans  le  quartier 
des  dames,  déclarant  que  le  fait  est  exact, 
que  ce  général  venait  tous  les  jours  dans 
leur  voisinage,  mais  accompagné  du  meil- 
leur préservatif  contre  des  tentatives  qui 
auraient  pu  l'alarmer,  c'est-à-dire,  de  sa 
maîtresse  (M"°  de  liaucourt,  aetriie  de  la 
Comédie  Française,  également  prisonnière 
de  Sainte-Pélagie). 

1 1  septembre  1793. 

Copie,  B.  N.,  Mss.,  Nouv.  acq.  fr.  9533, 
fol.  2'li. 

Ed.  Cl  Perrouii,  Lettres  de  Madame  Ro- 
land, t.  II,  p.  510. 

384.  —  Lettre  de  Madame  Hol.ind  au 
commis  du  ministère  de  l'intérieur  chargé 
de  la  surveillance  des  prisons  (Housselin 
de  .Saint- .\lbin),  se  plaignant  de  la  duiée 
de  sa  détention,  que  rien  ne  justilie, 
puisqu'on  n'a  aucun  délit  à  lui  reprocher, 
se  demandant  si  elle  est  détenue  à  défaut 
de  son  mari,  ou  si  elle  est  gardée  comme 
otage,  si  elle  est  considérée  comme  sus- 
pecte et  à.  quel  titre,  ajoutant  que  cette 
prolongation  de  captivité  finira  par  altérer 
sa  santé,  étant  en  outre  privée  d'un  mo- 
deste revenu  qui  tient  à  la  personne  de 
son  mari,  et  n'ayant  même  pas  la  faculté 
d'employer  ses  bardes  à  son  usage  ni  de 
les   vendre  |iour  en  faire  servir  le  prix  à 
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se;;  besoins,  attendu  i|ue  ces  olijels  suni 
restés  sous  les  scellés,  assurément  forl 
inutiles. 

17  septembre  1793. 

(Pièce  absente). 

Ed.  Cu-PeRROUO,  Lettres  de  Madame  Ho- 
land,  (.  II,  p.  5U. 

.ts."».  —  Lettre  (le  Madame  Roland  à  son 
ami  et  conliderit  Janv  (pseudonyme  du 
ai'ograplie  Kdnie  Menlelle),  parlant  de  ses 
rapports  avec  M""  l'cliou,  1res  éprouvée  en 
ce  moment  parla  mort  de  sa  mère.  .M"'Li'- 
rebvrc,  qui  venait  d'être  condamnée  et  exé- 
rutée.el  à  Iai|uel1e  elle  prodigue  ses  con- 
solations, disant  qu'il  ne  faut  pas  envier  \r 
snrl  de  Biizot,  persécuté,  proscrit,  et  qui 
ne  pourra  peutélre  l.mgleraps  disputer  sa 
léle  aux  Tripons  dont  il  était  le  rude 
adversaire,  annonçant  qu'elle  s'oci-upe  de 
ses  Mémoires  et  qu'elle  lit  et  relit  avec 
passion  Tacite. 

?8  septembre  1793. 

Copie,  B.  N.,  Mss.,  Nour.  a.q.  (r.  !»533. 
fol.  226.  m. 

Ed.  Cl.  l'EHROrn,  l.etlrea  de  Madame  Itu- 
land.  t.  II.  p.  5IC. 

.38(5.  —  Lettre  de  Madame  Roland  à  sa 
lllle  Eudora,  lui  adressant  ses  adieux  et 
lui  donnant  des  conseils,  déclarant  (|ue  la 
nécessité,  autant  que  la  sa^'osse,  lui  im- 
posent la  loi  de  travailler  sérieusement, 
d'autant  i|u'une  vie  sévère  et  occupée 
serait  le  premier  pri'-servalir  de  tous  les 
périls,  ajoutant  que  sis  parents  lui  laissent 
de  (grands  exemples  et  que.  si  elle  sait 
en  profiter,  son  existence  ne  sera  pas 
inutile. 

<;opio    U.  y..  ■  I   fr.  9533,  fol. 

3iJ,  344  ;  FonH.  i    202. 

l'A.  C.-A.  I)alu...n,  Miiiiuuet  de  Madiime 
lluland^  p.  3'J3. 

Cl..    PeRnoUD,    l.rllrr,   .(.•    M.idame    tMand 

I.  n,  p.  519. 

387.  —  Lettre  d'adu'ux  «dressée  par 
Madame  Roland  h  Mnrie-Marpuerile  Kleury, 
un  domenliqur,  dont  la  fldélilr  ot  l'atta- 
chement ne  Hélaient  pas  démentis  depuis 
trciïc  an». 

8  o>'t»l>rc  1793. 

<>>pio,  a   S.,  M»»..N<)uv,  «c.q    fr,  1»S33.  fol 
343,  344. 


Ed.  C.-A.  OaubaN.  ilémuirei  de  iladam,- 
Holand.  p.  396. 

l'L.  Perboiii,  Lettres  de  Madame  Bvland, 
t.  Il,  p.  320. 

3SS.  —  Lettre  de  Madame  Roland  à  son 
ami  et  ronndenl  Janv,  déclarant  que  sa 
fille,  être  bon.  mais  apathique,  qui  n'aura 
ni  vices,  ni  vertus,  se  trouve  chez  des 
amis,  les  respectables  Creuzé,  qui  l'élévenl 
avec  leurs  deux  tilles,  comme  un  enf.inl 
adoplif,  lui  envoyant  encore  un  cahier  de 
ses  Mémoires,  ou  plutôt  de  ses  ronfcsniotts, 
car,  comme  elle  se  juge  perdue,  elle  ne 
voit  pas  d'inconvénient  à  se  confesser. 

(Oclobrc  1793). 

Copie,  li.  iV.,M9s.,Noiiv.  acq.  fr.  9533,  fol. 
228,  220. 

Ed.  Cl.  Perrol'D,  .Womoire.-  de  Mad,imc 
Roland,  I.  Il,  p.  526. 

389.  —  Lettre  de  .Madame  Rnland  à  son 
ami  et  consolateur  .laiiy,  déclarant  i|ue, 
sans  prétendre  s'excuser,  la  jalousie  du 
malheureux  [Roland]  a  seule  fait  percer 
son  secret  /tardes  conlldeiues  multipliées, 
en  même  temps  <|u'elle  lui  a  inspiré,  par 
moments,  des  résolutions  violentes,  qu'elle 
a  obtenu  h.  grand'  peine  (|ue  les  lettres, 
destinées  par  son  mari  à  Bu/.ot,  fussent 
lirrtlées,  et  que  leur  existence  l'enllam- 
niail  d'iiidignatiiin,  d'une  part,  et  aiimen- 
lail,  de  l'autre,  le  .>ienliment  dont  elle 
voyait  maltraiter  si  injustement  l'objet, 
lui  destinant  son  portrait  peint  et  écrit 
dans  une  boite  qu'on  lui  remettra,  et  dont 
elle  ne  se  dessaisit  que  dans  la  crainlf 
qu'il  soit  profané. 

<»clobre  1793. 

Copie,  B.  N.,  Mrs.,  Nouv.  acq.  fr.  9533.  fol. 
230.  231. 

E'I  Cl.  l'tlHHOl  d,  Lettre»  de  Madame  Ho- 
land, i.  U,  p.  528. 

390.  —  Lettre  de  Madame  Roland  à  son 
ami  et  contident  Jany,  lui  reiulant  compte 
du  début  du  procès  des  C.irondins,  ot  dé- 
clarant avoir  entendu  l'acte  il'ai  cusation, 
prodiije  de  l'aveuglement,  ou  plutûl  chef- 
d'o'uvre  de  la  perlidie.  dont  les  pièces 
justificatives  se  trouvaient  encore  chei  les 
nccusé.H  sous  les  scellés,  ce  que  le  prési- 
dent du  Tribunal  a  eu  la  sottise  et  l'im- 
pudence d'avouer,  ,'ijoulaiit  .pi.'  l'on  il  fait 
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(il) 


sortir  tous  les  témoins  pour  n'appeler  qu'à 
mesure  ceux  qu'on  voulait  faire  déposer, 
que  son  tour  ne  viendra  probablement  que 
le  lendemain,  qu'il  ne  sera  pas  Jiftîcile  de 
trouver  moyen  de  la  perdre,  avec  de  tels 
scélérats  et  son  mépris  de  la  mort,  expri- 
mant le  vœu  de  voir  i^ravé  le  portrait  de 
Buzot,  ce  malheureux,  qui,  lorsqu'il  la 
saura  sacrifiée,  ne  supportera  pas  long- 
temps un  tel  coup. 

25  octobre  179.3. 

Copie,  B.  N.,  Mss.,  Fonds  français  13736. 

Ed.  C.-.\.  Dauban,  Mémoires  de  Madame 
Uoland,  p.  396. 

Cl.  Perroid,  Lettres  de  Madame  Roland, 
t.  II,  p.  532. 

•391.  —  Lettre  incomplète  de  Madame 
Roland  à  son  ami  et  confident  .lany.  ac- 
compagnant l'envoi  du  manuscrit  de  ses 
Obsenalions  rapides  sur  l'acte  d'accusation 
contre  la  députés,  par  Amar,  et  entrant 
dans  certains  détails  sur  d'anciens  colla- 
borateurs de  Roland,  tels  que  Lanthenas 
et  Coquéau,  ce  dernier,  dont  la  loquacité 
lui  était  insupportable  et  que  Roland  lui- 
même  avait  pris  eu  grippe  à  cause  de  sa 
discussion  ennuyeuse  et  bavarde. 

27  octobre  1793. 
Original,  B.  iV.,  Mss.  Nouv.  acq,  fr.  4697. 
Ed.  Cl.  Perroud,   Lettres   de    Madame   Ro- 
land, t.  II,  p.  535. 

392.  —  Lettre  de  .Madame  Roland  à 
Rose,  le  remerciant  de  la  lettre  qu'il  lui 
avait  écrite,  en  réponse  à  celle  où  elle  de- 
mandait une  certaine  quantité  d'opium 
pour  pouvoir  s'empoisonner,  et  déclarant 
qu'elle  se  trouvait  en  désaccord  avec  lui, 
parce  (ju'elle  pensait  qu'il  y  avait  de  la 
faiblesse  à  recevoir  le  coup  de  grâce  quand 
on  pouvait  se  le  donner,  et  à  se  montrer  en 
spectacle  à  la  canaille,  demandant  des 
nouvelles  de  sa  fille,  qui  n'était  plus  chez 
Creuzé-Latouche,  et  parlant  de  l'arresta- 
tion de  son  beau-frère  à  Lyon. 

(27  octobre  1773). 

Copie,  B.  N.,  Mss.,  Fonds  français  13736. 

Ed.  C.-A.  Dauban,  Mémoires  de  Madame 
Roland,  p.  421. 

Cl.  Perroud,  Lettres  de  Madame  Rolanii, 
I.  Il,  p.  538. 


393. 


Ordre   d'.Vntuine-(Jueiitiii   l'ou- 


quier-Tinville,  accusateur  public  du  Tri. 
bunal  révolutionnaire,  à  l'effet  d'extraire 
de  la  maison  d'arrêt  de  Sainte-Pélagie  la 
nommée  Phlipon,  femme  du  nommé  Ro- 
land, ci-devant  ministre  de  l'intérieur,  et 
de  l'écrouer  en  la  Conciergerie,  comme 
prévenue  d'avoir,  de  complicité  avec  d'au- 
tres, conspiré  contre  l'unité  et  l'indivisi- 
bilité de  la  République,  et  contre  la  liberté 
et  sûreté  du  peuple  français,  et  encore 
comme  ayant  cherché  à  introduire  la 
guerre  civile  dans  la  République,  en  ar- 
mant les  citoyens  les  uns  contre  les  autres. 

10  brumaire  an  II. 

Original  signe,  A.  N.,  W  294,  n»  227, 
cote  3 1 . 

Ed.  Cl.  PerrOUU,  Mémoires  de  Madame  Ro- 
land, I.  I,  notice,  p.  XXXIII. 

394.  —  Interrogatoire  de  Marie-Jeanne 
Phlipon,  femme  Roland,  âgée  de  39  ans, 
par  Alexandre-Edme  David,  juge  au  Tri- 
bunal révolutionnaire,  en  présence  de 
Jean  -  Baptiste  -  Edmond  Lescot  -  Fleuriot, 
substitut  de  l'accusateur  public. 

11,13  brumaire  an  II. 

Orii»inal  signé,  A,  JV.,  "W  291,  n°  227, 
cote  28. 

Ed.  Champagneux,  (Èuvres  de  Madame  Ro- 
land, t.  III,  p.  396-405. 

H.  AVallON,  Histoire  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire de  Paris,  t.  II,  p.  28. 

Cl.  Perroud,  Lettres  de  Madame  Roland, 
t.  II.  p.  764  ;  .Mémoires  de  Madame  Roland, 
t.  II,  p.  i39. 

39b.  —  Acte  d'accusation  dressé  par 
Antoine-Quentin  Fouquier-Tinville,  accu- 
sateur public  du  Tribunal  révolutionnaire, 
contre  Marie-Jeanne  Phlipon,  femme  de 
Jean-Marie  Roland,  laquelle,  connue  pour 
avoir  reçu  et  réuni  chez  elle  en  conci- 
liabules, dont  elle  était  l'àme,  les  prin- 
cipaux chefs  des  conspirateurs,  quoique 
en  prison,  recevait  des  lettres  de  Barba- 
roux  et  autres  réfugiés  à  Caen  et  y  répon- 
dait en  favorisant  leurs  projets  liberti- 
cides  et  participant  à  la  conspiration  contre 
l'unité  et  l'indivisibilité  de  la  République, 
contre  la  liberté  et  la  sûreté  du  peuple. 

17  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  JV.,W 294,  n°  227, cote  30. 
Ed. Cl.  PKRRorD,M'5"io!rcs  de  Madame  Ro- 
land, t.  I,  nolice,  p.  X.XXIX. 


CHAI'ITHK  I".  -  JolHNEES  MISTUKIQLES  HE  LA  KEVoLlTlnN 


39,-,.  _  l»,-.|ar,ilioiis  dAiiiK'-Marie-Made- 
leinc  Mifiiiot,  musicienne  el  inaiiresse  de 
.lavpciii,  rtii"  de  Uiévre,  de  Louis  Le  Cocq. 
j.otierde  terre,  rue  de  la  Tannerie,  Marie- 
Catherine  Kleury,  cuisinière  de  Roland, 
rue  de  la  Harpe,  n'  r.l.  témoins  iu«signés, 
re<;uesp;ir  Claude-Emmanuel  Uobsenl,  juge 
au  Tril'unal  rùvol«li<>niiaire. 

t7  brumaire  an  II. 
Original signé.^ .A'.,  W291,  n"  227.  colc-36. 
Ed.    Cl.    î*KBIUifl).    .W^nioirM    de    Madame 
IMand,  I.  II,  I'.  4  5" 

3.i7._Ufclarations  d'André-Murtiii  l>e- 
V"U>,praveur.  rue  <lu  lMi"itie-SnintJ.io()ues, 
.1  de  Claude  .Niiiuel,  ;;raveur.  rue  du 
Kouarn-,  l«''m..ins  assiiJinrs.  au  sujet  de  la 
dénonciation  faite  le  1"  juin  au  Comité 
révolutionnaire  delà  section  du  Pantliéon- 
Krançais,  n-çues  par  Claude-Emmanuel 
holisenl,  juge  iiu  Tribunal  révolution- 
naire. 

17  brumaire  an  II. 

Original  signé.  A . N.,  W  294 ,  n" 2 .'7, cote  -' i . 

3<i8.  _  Procès-verbal  ib-  I  aiidienrc  du 
Tribunal  révolutionnaire,  donnant  acte 
des  i|épo>ilions  et  déclarations  de  Anne- 
Marie-M.ideleine  Miunol,  musirienm',  l'ran- 
çiiis-Elie  (;uiraull,  membre  du  Hiireau  de 
consultation  ibs  aris  et  métiers,  rue 
Traînée.  Jean  l'Iaisant,  homme  de  loi,  rue 
.le  Hiévre.  Louis  Le  Coci|,  potier  de  terre, 
rue  de  la  Tannerie. 

18  brumaire  an  II. 

Original  «igné,. A.  AT.,  W  294,  n'>227.cote  27. 

39<(.  —  Question  posée  au  jury  du  Tri- 
liunnl  révolutionnaire,  savoir,  si  Marie- 
Jeanne  Phlipon,  femme  de  Jean-Marie  llo- 
bind,  ejit  auteur  on  complice  de  la  cons[>i- 
ralion  horrible  ipii  a  existé  contre  l'unité, 
lindivisibilité  de  la  l<épublii|ue,  la  liberté 
l'i  In  srtreié  du  peuple  français,  ovec  dé- 
claration affirmative. 

Ifl  brumaire  an  II, 
Origmal»ign*'M.\  ,  \V  294.n«  227.rr,ic  29. 
Ed.    •"i..    l'rnuoi  11,    Sf^mniim    lir    M»il»mr 
nnl»nd,  I.  I,  nuticc,  p.  X.WVIII. 

WMI.  —  JuKemeiil  du  Tiibun.il  révcdu- 
lionnnire,  déclarant  Marie-Ji-anne  Phlipon, 
r>'mmc  de  Jean-Marie  Kolnnd,  convaincue 


d'être  l'un  des  auteui->  ou  complices  de  la 
conspiration  contre  l'unité  et  l'indivisibilité 
de  la  République.  la  liberté  el  la  sftreté 
du  peuple  frani;ais,  el  la  condamnant  à  la 
peine  de  mort. 

18  brumaire  an  II. 

Original,  signe  de  Denizol.  Dumas,  Deliège, 
Subleyras  el  WoKT,  commis  grcflier.  A.  N,, 
W  29i.  n"  227,  colc  25. 

Ed.  C.-A.  D.viHA.N,  ilémuirea  de  .UaiLime 
Itoland,  p.    134. 

Cl.  PerKOIIi.  Mimoires  de  iladuim-  Ro- 
lind,  t.  I,  nulice.  p.  XXXIX. 

►Ml.  —  Mrdn-  de  Kouquier-Tinville  à 
llanriot,  commandant  de  la  force  armée 
parisienne,  portant  réquisition  de  la  force 
publique  nécessaire  à  l'exécution  du  juge- 
ment condamnant  à  la  peine  de  mort  la 
femme  Roland  et  le  sieur  Lainarcbe  (Si- 
mon-François, directeur  général  de  la  fa- 
brication des  assignats,  laquelle  exécution 
aura  lieu  le  jour  même,  à  3  heures  1/2 
jirécises  de  relevée,  sur  la  place  de  la  Ré- 
volution,el  enjoignant  d'envoyer  à  l'instant 
la  force  publi(|ue,  cour  du  Palais,  «  obser- 
vant "  que  c'est  la  femme  de  re.\-minislrc 
et  que  l'intérêt  public  exige  que  l'exéciilion 
ail  lieu  aujourd'hui. 

18  brumaire  an  II. 

Orluinal  signé,  A.  N..  AKll  18,  n"  370. 

Ed.  H.  Wallon,  Hinloin-  du  Tribunal  récu- 
(iiliuniiaire  de  Paris,  t.  II,  p.  39. 

Cl.  PebBOI"!).  .Wéniuires  dr  Madame  l!o- 
land,  t.  I,  notice,  p.  XI.III. 

402.  —  Procès-verbal  de  l'exécution  de 
Marie-Jeanne  Phlipon.  femme  Ridaml.  sur 
la  place  de  la  Révolution,   à  cinq  heures. 

18  brumaire  an  II. 
Original,   .signé  de   J.-Il.    .Vuvrav.    Iiuissier- 
audiencicr  du  Tribunal,  A.  A'..  \V  521. 

lo:t.  —  Souvenirs  de  Sophie  lirand- 
champ,  liée  d'amitié  avec  Madame  Roland, 
au  sujet  de  sa  détention  à  r.Vbbaye.  à 
S;iinle-Pélagie,  el  à  la  Conciergerie,  de  sa 
condamnation  cl  de  son  envoi  à  léchu- 
fand. 

1795. 

Extrait dc^  papiers  Roland,!».  A'..  M«»..N<<iiv. 
a.q.  (r.  9533.  fol,  299-.tOH. 

Kd.  Cl.  Plilinoi'li,  AJi'nioire»  «le  Ma^lame 
Itoland,  t.  II.  p.  461. 
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404. —  Requête  adressée  à  la  Convention 
nationale  par  Marie-Thérèse-Eudora  Ro- 
land, fille  du  ministre  Roland,  par  l'organe 
du  citoyen  Bosc,  son  tuteur,  exposant  que 
son  père  a  été  obliijé  de  se  cacher  pendant 
six  mois  et  ensuite  de  se  donner  la  mort 
pour  échapper  à  la  rage  sanguinaire  des 
tyrans  qui  opprimaient  la  France,  et  de- 
mandant, en  vertu  du  décret  du  22  ger- 
minal, que  le  Comité  de  législation  lui 
fasse  rendre  les  biens  fonds  que  possédait 
son  père  dans  les  districts  de  Gonesse(l) 
et  de  Villefranche,  et  rembourser  le  prix 
de  la  vente  des  meubles  de  son  apparte- 
ment de  Paris,  y  compris  les  hardes  ayant 
appartenu  à  sa  mère  (objet  de  1,100  livres) 
ainsi  que  des  livres,  gravures  qui  ont  d(î 
être  déposés  à  la  Commission  temporaire 
des  arts,  et  des  papiers  imprimés  ou  ma- 
nuscrits qui  ont  été  transportés  à  l'agence 
des  Domaines  nationaux. 

6  floréal  an  II. 

Orisrinal,  signé  de  Bosc,  A.  A'.,  AA  53, 
n»  1496. 

Renvoyé  au  Comité  de  législation,  décision 
du  9  noréal,  3'  année  républicaine.  Signé  : 
Sallengros. 

(l)  Koland  possédait  dans  le  district  de  Go- 
nesse  le  domaine  de  Villeron  d'un  revenu  de 
1,532  livres,  acheté  par  Roland,  le  13  mars 
1793. 

A.  Rky,  Le  naturaliste  Bosc,  p.  '20,  46. 

405.  —  Compte  de  tutelle  rendu  par 
Bosc  à  Eudora  Roland,  tille  du  ministre 
et  de  Madame  Roland. 

179G. 
Original,   B.  N.,  Mss.,  Nouv.  acq.  fr.  9533, 
fol.  135-138. 

C.    —    PROCKS    DE    BAILLY 

4015.  —  Lettre  de  Bailly  au  ("oniité  de 
surveillance  de  la  ville  de  Melun,  exposant 
qu'il  est  arrivé,  le  .S  septembre,  à  Melun 
avec  sa  femme,  pour  y  établir  son  domicile 
dansune  maison  qu'il  avait  louée,  le  l"juil- 
let  précédent,  que,  le  dimanche  8,  il  a  été 
arrêté  et  conduit  au  Comité  de  surveil- 
lance de  cette  ville  comme  suspect,  et  de- 
mandant sa  mise  en  liberté,  appuyée  par 
sa  justification,  son  caractère,  ses  prin- 
cipes et  sa  conduite  étant  connus,  décla- 
rant que,  comme  homme  public,  il  n'a  été 
T.  X. 


mêlé  à  aucun  parti,  n'a  pris  part  à  aucune 
intrigue,  et,  comme  citoyen,  a  vécu  pai- 
sible et  retiré,  enfin  sollicitant  une  prompte 
décision,  en  raison  de  l'état  de  santé  de 
sa  femme,  aflligée  d'une  maladie  de  10 
mois,  et  à  laquelle  l'inquiétude  pourrait 
devenir  funeste. 

9  septembre  1793. 
Autographe,  A.  N.,  W  294,  n"  235,  cote  2. 
Ed.  H.  \V.\LLOX,  Histoire  du  Tribunal  révo- 
lutionnaire de  Paris,  t.  II,  p.  49. 

407. —  Procès-verbal  de  reconnaissance 
et  de  levée  des  scellés  apposés  chez  le 
citoyen  Bailly  par  le  sieur  Estancelin,  offi- 
cier municipal,  et  les  nommés  Langlois, 
Violette  et  I.iger,  membres  du  Comité  de 
surveillance  de  Melun,  duquel  il  résulte 
que,  dans  la  clianibre  du  l"  élage,  les 
sept  malles  y  trouvées  ne  renfermaient  que 
du  linge  et  des  vêtemenis,  dans  le  pas- 
sage conduisant  au  salon,  d  I  caisses,  dont 
le  contenu  a  été  vérifié,  ne  contenaient 
que  des  livres,  brochures,  estampes  et  ta- 
bleaux, sauf  dans  la  seconde,  des  origi- 
naux de  rapports  sur  le  magnétisme  ani- 
mal et  une  procédure  relative  à  un  chemin 
de  Chaillot,  enfin  dans  une  autre  différents 
manuscrits  sur  les  sciences,  avec  des  jou- 
joux d'enfaiils. 

13  septembre  1793. 
Extrait   conforme,   A.   N.,    W   294,  n"  235, 
cote  4. 

408.  —  Réquisition  du  citoyen  Dubou- 
chet,  représentant  du  peuple,  en  mission 
dans  le  déparlement  de  Seine-et-Marne, 
au  Comité  de  salut  public  de  Melun,  à 
l'effet  de  faire  conduire  au  Comité  de  sû- 
reté générale,  à  Paris,  sous  bonne  et  sûre 
garde  :  1°  le  citoyen  Bailly,  autrefois  maire 
de  Paris;  2"  la  nommée  Marie-Jeanne  De- 
lage,  domestique  chez  le  sieur  Boucher,  à 
Farcy;  3°  le  sieur  Bernard,  ex-secrétaire 
du  prince  de  Salm-Salm,  les  curés  de 
Moissy-Cramayel  et  Réau,  tous  détenus  en 
la  maison  d'arrêt  de  Melun,  lesquels  se- 
ront escortés  par  l'un  des  membres  du 
Comité  de  salut  public  de  Melun  jusqu'à 
destination. 

14  septembre  1793. 

Copie  conforme,  A.  N.,  W  29 i,  n"  235, 
cote   1. 


CH\PITRE  I' 


JOURNÉES  HISTOUIQl'ES  UE  LA  HEVOLLTION 


4<W,  —  Leilre  du  ciloyeii  Vallée,  rue  de 
la  Monnaie,  u'  i»*,  à  Kcuijuier-Tiuville.  lui 
faisaol  pari  du  plaii^ir  qu'il  a  i'|trouvé,  la 
reille,  en  vuvant  tomber  la  léle  de  la  ti- 
gresse  Aulricliienne,  il  le  priaut  de  lui 
donner  avis  du  moment  où  il  inslniira  le 
procès  du  t-i-devant  maire  de  l'aris,  [larte 
qu'il  esl  à  mi^me  de  lui  communiquer 
certains  faits  inl^ressanls  pour  les  vrais 
patriotes. 

'28  vcodémiaira  an  II. 

Original  sign.,  .1.  .V.,  W  294,n"  235,  cote"9. 

410.  —  Lellre  du  citoyen  Sainl-tVIix, 
domicilii-  rue  du  Hac,  à  l'aoeu.saleur  pu- 
blic du  Tribunal  rt'volulioaiiaire,  lui  alres- 
Bant  diverses  notes  di>iit  il  pourra  tirer 
jinrti  pMur  l'iiilt'rr.if.'al<piro  dr  Baill.v  t-t  de 
Manuel,  ni>la(iimi-iit  à  l'effet  de  savoir  ce 
qui  avait  di'-lernilni-  Kailly  à  partir  pour  le 
Champ-de-Mars,  avec  le  drapeau  roUf,'e, 
alors  que  tout  y  citait  lrani|uille,  quel  nio- 
tif  l'avait  eiiiiaçi:  à  i>e  lixei  de  préréreiice 
dans  le  département  do  Melun,  jiourquoi 
il  l'avait  quitté  pour  aller  trouver  le»  re- 
l>elles  de  la  Vcudcc,  quelles  sont  les  causes 
qui  l'iiiit  fait  revenir,  cl  le  médecin  Cliaiii- 
hou,  «on  suco'saicur,  ii'a-t-il  pas  été  le 
rejoindre  pour  se  concerter  avec  lui. 

iSaiis  iIdIc. 
Minute,  A.  N.,  W  291,  n»  235,  colc  7. 

411.  —  Lellre  de  Tavernier,  ancien  ofli- 
cier  il  la  suite  de  IKlal-major  général,  à 
Kouqiiier-Tinvillf,  déclarant  qii'.\nloinelle 
enl  Rur  l<<  fauteuil,  Kailly  parait  devant 
rlle.  et  qu'il  rmiuit  de  voir  celle  Mpssaline 
vi>ri-  dnii»  c  inomcnl,  depuis  le  jiisie  jii- 
Kenirnt  qui  a  porté  la  tête  de  Louis  ("apr-t 
sur  l'érhnrnud.rniiuiMl  ronniijlre  qu'il  a  des 
r>-niieii{nemen(s  à  lui  communiquer  sur  la 
fuite  ilu  21  juin,  renNeiunemeiits  qui  mn- 
reriient  l^fayi-tte  ri  nuire»,  el  qu'il  n^ndra 
jUHlio«  à  la  ïé|ii<!  sur  Iok  objet-»  du  Jl  juin, 
dal"  dn  l'AcliitMi  de  l/juis  Cjiprt  et  d'-  sa 
famille. 

8«n<  date. 
Original  «igoii,    ,\.   N.,   W   294,    n*  235, 
cote  80. 

412.  —  lellre  du   Sans-cul-ii..  i. 

rue  des  Uourb<-ii<'»,  Knoboii. 

main,   n-  r.o.  à   l'"ii(|uiiT-Tiii 


rani  qu'il  a  vu,  lors  de  la  confrontation  de 
Hailly  avi-c  .Vntoiiielte,  veuve  Capet,  que 
dans  les  jours  qui  ont  (irécédê  la  fuite  de 
LouisCapelà  Varenncs,  le  bruit  courait  qu'il 
se  disposait  à  partir,  et  que  Bailly  devait 
iudubitableineDl  le  suivre,  attendu  qu'un 
de  ses  domestiques  avait  dit  eu  présence 
de  lui,  Ducrest, qu'il  oe  savait  <|uel  voyage 
Sun  maître  allait  faire,  car  depuis  3  joui-s 
et  :i  nuits,  ils  emballaient  ses  effets. 


Oricinal 
cote  Si. 


Sans  date, 
slffn»-,    A.  S  .  W 


413.  —  Lettre  di*  Cliaumetle  a  l'accusa- 
teur public  du  Tribunal  révolutioiinaire, 
l'invitant  à  mettre  provi.soiremi-nl  en  état 
d'arrestation  le  citoyen  Ilicliard,  secré- 
taire du  (Comité  des  reclierclies,  demeu- 
rant cul-de-siic  .Saint-Simon,  rue  de  la 
Tixeranderie,  qui  a  connaissance  de  bien 
di'S  complots  dans  lesquels  esl  entré  Hailly. 
au  sujet  de  la  fuite  du  ci-devant  Hui,  à 
Varcnnes.  el  du  massacre  du  Cbamp-de- 
Mars,  et  déclarant  qu'il  pourra  recueillir 
d'uliles  renseiirnemenls  sur  cette  affaire 
de  la  bouche  du  citoyen  Decosles,  cliiiur- 
frien-major  du  I"  bataillon  de  Paris,  pre- 
miéie  réquisiliou,  à  llnr-sur-Urnain.  el  de 
la  ciloyenne  Minet,  blambisseuse,  rue  de 
la  .Morlellerie,  n»  TiC,  laiiiiclie  a  été  blessée 
au  i;hainp-deMars,  qui  pourront  être  ap- 
pelés comin*!  témoins,  ajoutant  que,  s'il 
lui  parvient  d'aulri's  renseignements,  il  lui 
en  fera  part  avec  cer  ilude,  ses  senti- 
ments républicains  l'assuranl  à  cet  égard 
de  toute  sa  vigilance. 

I"  brumaire  an  II. 
Original    signe,    A.    A'.,    W  Î'.I4,    n"  235, 
colc  G. 

414.  —  Lellre  du  citoyen  Tliorillon, 
ancien  électeur  de  I7H9,  retiré  à  Luclieux 
(.Somme),  à  l'accusateur  public  du  Tribunal 
révolutionnaire, déclarant,  en  raison  de  la 
inesure  prise  par  le  Département  de  l'ari» 
contre  tous  ceux  (|ui  étuienl  décorés  de 
l'écliarpe  inunii  ipalu,  mesure  inenliounée 
par  le  t'oinrier  uiiirnisrl,  que,  dés  janvier 
1701,  il  était  juge  du  paix  de  la  sucliou  des 
(îolielins  et  cpiil  avait  donné  sa  déniis- 
■ion  de  nuinn  ipal.  que.  dans  tous  les  cas, 
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il  a'iivait  pris  aucune  paii  k  la  scène  du 
Chaïup-de-Mars,  el  qu'il  ne  peut  être  cou- 
fondu  avec  ceux  qui  oui  pu  manquer  à 
leur  devoir,  rappelant  qu'il  a  toujours  é:é 
l'eouenii  des  intrigues  et  des  intrigants. 

1"  brumaire  an  II. 
Original    signé,    A.    A'.,     \V    i^i.    n"    235, 
cote  72. 

ilo.  —  Invcnliiire  des  pièces  relatives 
au  citoyen  Bailly,  ancien  maire  de  Paris, 
joint  à  l'ordre  du  citoyen  liouclier  isic), 
représentant  du  peuple,  pour  son  arresta- 
tion, remises  par  le  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale à  Donzé-Verteuil,  Juge  au  Tribunal 
révolutionnaire. 

2  brumaire  an  II. 
Original,    signé    de    Donzc-Verlcuil,    A.   N.. 
V  4.584. 

416.  ^  Etat  des  pièces  produites  à  l'ac- 
cusateur public  du  Tribunal  criminel  ré- 
volutionnaire relativement  à  l'airaire  du 
Cliamp-de-.Mars,  au  nombre  de  34,  cotées, 
paraphées  et  remises  par  Coulonibeau,  .se- 
crélaire-greflier  de  la  Commune. 

4  biumaire  an  II. 
Original    signé,    A.    A'.,     W    295,    n"    235, 
cote  70. 

417.  —  Délibération  du  Conseil  général 
de  la  Commune ,  désignant  Follope  et 
Grespin,  en  qualité  de  commissaiies  pour 
se  livrer  à  la  recherche  d'un  petit  drapeau 
rouge portatifqueBailly  avait  fait  faire  pour 
égorger  les  citoyens,  et  chargeant  les  mê- 
mes commissaires  do  porter  cette  preuve 
de  scélératesse  au  Tribunal  révolution- 
naire afin  de  servir  à  la  confection  du  ju- 
gement de  Bailly. 

12  brumaire  an  II. 

E.\trait  conforme,  signé  de  Meltot,  secrétaire- 
greffier  adjoint,  A.N.,  W2'J4,  n"  235, cote  74. 

Ed.  H.  W.VLU)j\,  Histoire  <lu  Tribuiml  révo- 
huionnaire,  t.  II,  p.  60. 

418.  —  Interrogatoire  subi  à  la  Force 
devant  Alexandre-Edme  David,  juge  au 
Tribunal  révolutionnaire,  par  Jean-Sylvain 
lîailly,  ci-devant  maire  de  Paris,  âgé  de 
■jH  ans,  demeurant  lors  de  son  arrestation 
à  Melun,  au  sujet  de  t-on  rôle  dans  l'al- 
faire  du  Champ-de-.Mars,  le  17  juillet  17'.M, 
el  de  la   proclamation   de  la  loi  mai  lialc 


faite  iiar  ses  ordi'es,  de  ses  relations  avec 
l.miis  .\VI,  Marie-Antoinette,  Lafayette  et 
l'elion,  interrogatoire  dans  lequel  Bailly  a 
déclaré  n'avoir  point  varié  dans  ses  prin- 
cipei)  et  ses  sentinienis,  être  resté  enthou- 
siaste de  la  Révolution,  n'avoir  quitté  la 
Mairie,  .en  1791,  qu'en  raison  du  délabre- 
ment de  sa  santé,  et  avoir  aidé  la  Révo- 
lution d'i'lliandês  pruportionnées  à  sa 
lortune. 

14  brumaire  an  11. 

Original  signé,  A.  N.,  W  294,  n"  235, 
cote  73. 

Ed.  H.  Wallon,  Ilisluh-e  du  Tiihunal  rcoo- 
laliontiaire  de  Paris,  t.  II,  p.  .il. 

tiy.  —  Mandat  d'Anloine-Quentin  Fou- 
(juIrr-Tinville,  accusateur  public  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  à  l'effet  d'extraire 
de  la  maison  d'arrêt  de  la  Force  et  de 
conduire,  sous  bonne  et  sûre  garde,  en 
celle  de  la  Conciergerie,  le  nommé  Bailly, 
ex- maire  de  Paris,  traduit  au  Tribunal 
révidutiiinnairc,  comme  prévenu  d'avoir, 
depuis  la  Révolution,  conspiré  contre  la 
liberté  et  la  sûreté  du  peuple  français,  et 
notamment  d'avoir  fait  massacrer  des  pa- 
triotes au  Cliamp-de-.Mars. 

14  brumaire  an  II. 

Original  signé,  A.  N.,  W  294,  ii"  235, 
cote  7.Ï. 

420.  —  Acte  d'accusation  d'Auloine- 
Quentin  Fouquier-Tinville,  accusateur  pu- 
blic du  Tribunal  révolutionnaire,  contre 
Jean-Sylvain  Bailly,  ex-maire  de  la. muni- 
cipalité de  Paris,  prévenu  d'avoir  mé- 
chamment, à  dessein  et  de  complicité  avec 
Louis  Capet,  Marie-.\iitoinelte  et  Motié,  dit 
Lafayette,  tramé  la  fuite  de  Capet  et  de  sa 
famille,  ce  qui  tendait  à  allumer  la  guerre 
civile  en  France,  d'avoir  en  outre,  de  com- 
plicité avec  les  mêmes,  tramé  des  complots 
contre  la  sûreté  intérieure  de  la  France, 
en  armant  les  citoyens  les  uns  contre  les 
autres,  notamment  lors  de  i'alfaire  des 
Théatins,  et  plus  particulièrement  lors  de 
l'atl'aire  du  Champ-dc-Mars,  oîi  il  a  fait 
massacrer  un  nombie  incalculable  de  ci- 
toyens, en  supposant  faussement  un  ras- 
semblement contraire  à  la  loi,  rigoureu- 
sement observée  par  les  pétitionnaires,  et 
en    violant   .ni    contraire   les   dispositions 
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impérieuses  de  celle  dont  il  voulait  voiler 

son  crime. 

17  brumaire  an  II. 
Original    signé,   A.    ^■,    \V    '294.    n»   235, 
cote  77. 

»21.  -  Procès-verbal  de  raudienci?  du 
Trib'jnal  révolutionnaire,  contenant  les 
débals  du  procès  de  Bailly  et  relatant 
l'audition  des  témoins,  notamment  de 
Jean-Joseph  Fortin,  homme  de  loi;  Pierre 
Dubois,  membre  du  directoire  du  Dépar- 
lement; .\naxaporas  Chaumetle,  procureur 
de  la  Commune;  Louis-Marie  l.ulier.  pro- 
cureur syndic  du  Déparlement;  (ieorjzes 
Fallol,  pharmacien;  Pierre-.Xmlré  Coffin- 
hal, ancien  commissaire  de  police:  Pierre- 
Nicolas  Chrétien,  limonadier;  Charles-Ro- 
bert Palris,  iin|irimeui  :  J.-B. -Léonard 
Durand,  ancien  officier  municipal  ;  Laurent 
l^ville,  maréchal -ferrant;  Louis-Pierre 
Dufourny,  régisseur  des  poudres;  .Vntoine 
Houssillon.  chirurgien -major;  Antoine- 
François  .Momoro,  imprimeur  -  libraire  ; 
François  Desfieux,  négociant,  tenant  Ten- 
Irepftl  de  vins  de  Hordeaux;  André  l.e- 
maire,  commandant  du  »•  bataillon  de 
l'armée  ri'-volutionnaire;  Simon-Charles- 
François  Valb'-f,  marchand  de  tableaux; 
Cuillaume-Anloine  (louessel,  sous-lieute- 
nant de  canonniers;  François  Oaigué  et 
Pierre  Rehaut,  gendarmes;  (".lande-Denis 
Tavernier,  sous-lieulenanl  à  la  suite  de 
l'iHat-major;  Kmniainicl  Musiiuinet-Sainl- 
Félix,  et  comme  témoins  assignés  à  la 
requétede  l'accusé, de  McolasDieu,  portier 
à  la  .Mairie;  J(jseph-.\ndré  La  Plaine,  con- 
cierge de  la  Mairie;  Philippe  François, 
inspecteur  des  nclloiemenis  et  illumina- 
tions; Mcolas  Mousson,  dit  DIondin.  do- 
mestique de  Roilly;  Jean- François  Dulour, 
homme  de  loi;  Athanase-Jean  Boucher, 
commissaire  de  la  Com|ilabililé;  Charles 
Cochon,  député  à  la  Convention. 

10,  30  brumaire  an  II, 
Original,  »ittnt   de   Dobnont,  A.  A'.,  \V  VJ\, 
n"  »35,  cote  H.'i. 

i22.  —  Déclaration  afiirmative  du  jury 
de  jugement  sur  ces  deux  questions  qui 
lui  ont  /-lé  posées  :  I»  Est-il  ronslant  (pril 
ail  existé  entre  Louis  Cnpel,  sa  femme  et 
.iiilrps,  un   complot  tendant  à  troubler  la 
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tranquillité  intérieure  de  l'Etat,  à  exciter 
la  guerre  civile,  en  armant  les  citoyens 
les  uns  contre  les  autres,  en  portant  at- 
teinte à  la  liberté  du  peuple,  et  dont  la 
suite  a  été  le  massacre  d'un  nombre  con- 
sidérable de  citoyens  au  Chanip-de-.Mars, 
le  17  juillet  1791;  2'  Jean-Sylvain  Bailly 
est-il  auteur  ou  complice  de  ce  complut 
et  de  son  exécution  "? 

20  brumaire  an  II. 
Original,  signé  de  Dobsent,  président,  et  de 
Tavernier.    comniis-graflier,    .4.   ,V.,    \V   294, 
n'  235,  cotes  84.  86. 

.123.  —  Jugement  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, déclarant  Jean-Sylvain  Hailly 
auteur  ou  complice  du  complot  tramé  par 
Louis  ("apet  contre  l.i  sûreté  de  l'Etat,  le 
condamnant  à  la  peine  de  mort,  ordonnant 
qu'à  la  diligence  de  l'accusateur  public, 
ce  jugement  sera  exécuté  sur  l'Esplanade, 
entre  le  C.hamp-de-Mars  et  la  rivière  de 
Seine,  dans  les  24  heures,  que  le  drapeau 
rouge  en  question  au  procès  sera  attaché 
derrière  la  voilure,  et  traîné  jusqu'au  lieu 
de  l'exécution,  où  il  sera  briMé  par  l'exé- 
cnleur  des  juceinents  criminels,  enfin  que 
le  présent  jugement  sera  imprimé  et  afli- 
ché  dans  toute  l'étendue  de  la  République. 

20  brumaire  an  II. 

Original,  signé  de  Dobscnl,  Maire  cl  David. 
A    .V.,  \V  294.  n°  23.i,  cote  87. 

Ed.  IL  Wallon,  Hialoire  du  Tribunal  rivo- 
Intionnaire  de  Paris,  t.  II,  p.  CO, 

•iii.  —  Réquisitoire  de  Fouquier-Tinville 
pour  l'exécution  de  Jean-Sylvain  Bailly, 
qui  doit  avoir  lieu  le  21  brumaire,  il  II  heu- 
res du  malin,  sur  la  place  de  l'Esplanade, 
entre  le  Champ-ile-Mars  et  la  rivière  de 
Seine,  portant  ordre  d'envoyer  la  lorce 
publique,  cour  du  Palais,  à  10  In-ures  du 
matin. 

D'après  une  noie  d'Ilani  iot  .lU  bas  de  la 
i'éi|uisition,  les  dispositions  suivantes  fu- 
rent arrêtées  :  ■■  J'ai  commandé  t'iO  geii- 
dariiies  d'Iléniarl,  toute  la  gendarmerie 
du  l.uxrinbouru'.  les  réserves  de  la  3»  lé- 
gion au  Champ'de-Mars  et  l  sections  de 
la  1"  légion  à  la  Conciergerie. 

20  brumaire  an  11. 
Original  «igné,  A.  N.,  AF"    48,  n»  370. 
et.  11.  Wallon,  llhloirf  du  Tribunal  r#ro- 
liiltonnairr  rtr  Parii,  t.  II,  p.  fi2. 
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i'i'à.  —  Proci^s-verbal  île  l'exécution  île 
Bailly,  constatant  qu'il  a  été  conduit  sur 
l'Esplanade,  entre  le  Champ-de-Mars  et  la 
rivière  de  Seine,  où,  sur  un  échafaud 
dressé  sur  ladite  place,  et  après  que  préa- 
lablement, aux  termes  dudit  jugement,  le 
drapeau  rouge  de  la  loi  martiale  a  été 
brûlé  par  l'exécuteur  des  jugements  cri- 
minels, en  présence  du  peuple,  ledit  Jean- 
Sylvain  Bailly  a  aussi  subi  la  peine  de  mort. 

21  brumaire  an  II. 

Original,  signé  de  Nappier,  huissier  auJien- 
cier  du  Tribunal,  .4.  iV.,  W  524. 

Ed.  H.  'VS^ALLOM,  Histoire  du  Tribunal  rcvo- 
lulionnaire  de  Paris,  t.  II,  p.  64,  note. 

420.  —  Lettre  de  WoltF,  commis-greffier 
du  Tribunal  révolutionnaire,  à  la  muni- 
cipalité de  Paris,  adressant  l'extrait  du 
jugement  qui  condamne  Bailly  à  la  peine 
de  mort,  en  date  du  21  courant,  ainsi  que 
du  procès- verbal  d'exécution,  avec  le  ré- 
cépissé de  Deltroit,  officier  public. 

28  brumaire  an  II. 
Original    signi',    A.   A'.,    W  294,    n"    235, 
cote  88. 

427.  —  Késdiution  du  Conseil  des  Cinq- 
Cents,  considérant  que  la  loi  du  9  floréal 
an  IV  accorde  des  secours  aux  veuves  des 
représentants  du  peuple  qui,  après  avoir 
coopéré  à  l'élablissenientde  la  liberté,  l'ont 
scellée  de  leur  sang,  considérant  que  l'état 
malheureux  où  se  trouve  la  veuve  de  Syl- 
vain Bailly,  membre  et  premier  président 
de  l'Assemblée  consliluantc,  exige  de 
prompts  secours,  déclarant  qu'il  y  a  ur- 
gence et  que  l'article  2  de  la  loi  du  9  fio- 
réal  an  IV  est  applicable  à  la  veuve  du 
citoyen  Bailly. 

18  frimaire  an  ^'. 
Original,  .sisrné  de   Pasloret,  A.    N.,   C  40,'?, 
n"  347. 

428.  — Adresse  de  la  veuve  de  Bailly  aux 
deux  Conseils,  leur  adressant  tous  ses 
remerciements  pour  la  justice  éclatante 
qu'ils  viennent  de  rendre  à  la  mémoire  du 
vertueux  Bailly,  et  qui  a  comblé  le  plus 
cher  de  ses  vœux. 

24  frimaire  an  V. 

Original,  signé  de  L.-S.  veuve  Bailly,  .4.  N., 
C  403,  n»  3G3. 

Mention  et  insertion  au  procès-verbal.  Signé  : 
Dutrot. 


D. 
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429.  —  Lettre  du  citoyen  L.  Lepage,  rue 
Saint-Tliomas-du-Louvre,  n°  54,  à  son  ami 
Manuel,  déclarant  que  depuis  longtemps  il 
voyait  avec  douleur  l'acharnement  des  rep- 
tiles de  la  Révolution  à  le  tourmenter,  mais 
pensait  qu'il  Iraitcrait  par  le  mépris  des 
horreurs  aussi  absurdes  qu'odieuses,  que 
pourtant  il  conçoit  que  la  patience  a 
un  terme  et  ne  peut  le  blAmer,  comme 
tant  d'autres  font, d'avoir  donné  sa  démis- 
sion, qu'il  est  seulement  affligé  de  le  voir 
quitter  la  carrière,  accablé  de  l'ingrati- 
tude de  ses  contemporains,  que  si  quel- 
que chose  pouvait  le  consoler  de  cetle 
injusiice,  ce  serait  de  voir  d'autres  excel- 
lents patriotes,  estimés  de  Manuel,  subir 
la  même  persécution,  puisque  Thuriot 
disait  poliment,  dans  la  séance  de  la  veille, 
à  Pétion  :  Tu  as  mérité  de  monter  sur  l  c- 
cUafaud,  ajoutant  que,  quant  ù  lui,  à  l'abri 
de  son  obscurité,  il  conserve  en  son  cœur 
l'espoir  que  la  liberté  sortira  enfin  pure 
de  ce  chaos  et  qu'un  jour  on  oubliera  les 
rôles  étranges  que  jouent  à  présent  cer- 
tains personnages, pour  bénir  la  mémoire 
des  véritables  fondateurs  de  la  République, 
parmi  lesquels  Manuel  tiendra  toujours  un 
rang  distingué,  enfin  disant  que  le  bruit 
s'était  répandu  que  Manuel  se  trouvait  en 
état  de  ilélention,  mais  qu'il  ne  l'avait 
point  cru,  demandant  le  lieu  et  l'heuie  où 
il  pourra  le  rencontrer. 

22  janvier  1793. 
Original  signé,  .4.  N.,  V'  4774:''. 

430.  —  Lettre  de  L.  Lepage  au  citoyen 
Manuel,  homme  de  lettres  à  Montargis, 
exprimant  le  regret  de  n'avoir  pu  lui  sou- 
haiter un  bon  voyage,  mais  déclarant  qu'il 
aime  à  penser  que,  dans  sa  retraite,  Ma- 
nuel ne  sera  pas  perdu  pour  la  patrie,  et 
que  ceux  (jui  connaisscntcomme  lui  sa  pro- 
bité, son  vrai  patriotisme  et  ses  talents, 
espéreront  beaucoup  des  veilles  qu'il  con- 
sacrera encore  à  l'ulilité  publique,  ajou- 
tant que  dans  le  commerce  des  amis  qui 
vont  le  posséder,  il  trouvera  de  quoi  lui 
faire  oublier  promplement  l'injustice  de 
ceux  ([ui  n'ont  alîecté  de  le  méconnaître, 
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que  pari-e  qu'ils  ••l.iienl  trop  importunés 
par  sa  droiluie  cl  sa  franchise. 

16  février  1793. 
Original  sign*.  A.  >.,  F'  *774". 

Wl.  —  Procos-verbal  dressr  par  le  Con- 
seil (jénéi-al  de  la  cûmmiinc  de  M»nUirgis, 
à  l'iicrasion  de»  événemenls  tuiiiiiltueux 
qui  se  sont  produits  a  son  assenililée,  con- 
voquée pour  coinplélcr  le  recrulemenl,  où 
le  ciloyen  Manuel,  sommé  de  venir  en 
personne  ilunner  les  misons  i|ui  l'excep- 
(aieul  de  la  loi,  fut  menacé,  Trappe,  el 
réussit  à  iirand'  peine  à  s'échapper  et  a  se 
réfugier  dans  la  maison  du  ciluven  Merlin, 
marchand,  son  hean-frére,  qui  fui  envahie 
par  un  altrouperaeiil  considéjaiilc,  lequel 
en  voulait  à  la  vie  de  Manuel, sous  prétexte 
qu'il  était  aristocrate,  qu'il  avait  volé  les 
trésors  de  la  Képublique.  fait  fondre  les 
saints  d'argent;  leciloven  .Manuel,  pour  se 
soustraire  au  danger,  s'était  réfugié  dans 
un  cénacle,  clos  d'une  trappe  au-dessus 
d'une  chanihre  au  premier  étage,  dont  il 
fut  tiré  en  chemise  par  les  Mienihres  du 
<lonseil,  s'hahilla  et  consentit  ii  se  laisser 
conduire  à  la  maison  de  sOrelé,  ce  qui  fut 
fait  par  le  riloyen  Mésange,  procureur 
syndic,  \m  Villelte,  administrateur,  Jolly, 
juge  de  paix,  l.efehvie,  maire,  qui  l'accou)- 
|iagnérent  Jiisi|u'a  la  pnrte  de  la  maison  do 
sûreté,  où  des  forcenés  l'ai  Tachèrent  de 
leur»  liras  et  l'enlraini'Tenl  jusqu'au  car- 
refciur  de  la  place  dit  le  l'uils  de  l'Kncan, 
où  il  tunilia.  haigiié  rians  son  sang,  et  resta 
sur  place;  lorsque  l'allrnupcmeut  se  fui 
dispemé,  les  memhres  des  corps  admi- 
nistratifs le  relevèrent  el  le  conduisirent 
h  la  maison  de  srtrelé. 

M  mar^   1711.1. 

Copie  contomic,  A.  fi.,  V'  *77f . 

V.n  miric  c«l  irrit  ;  ItcnvoM-  nu  Cnniité  de 
.firelé  pi»n«nile.  le  10  niar«  l'O."»,  l'un  2«  de 
!■  R^pulilique.  Higik'  :  Oen^nnne,  président. 

432.  —  Lettre  de  M.  Sorhel,  procureur 
jt^'nérnl  syndic  du  Loiret,  à  son  ami.  le 
citoyen  Manuel,  ex  député,  a  Monlnrgis, 
lui  fitivanl  part  de  la  douli'ur  profonde 
qu'il  n  éprouvée  i\  la  nouvelle  de  Ha  cnlns- 
trophe,  en  voyant  le  peuple  énaré  devenir 
l'in^lnimenl    de»    Ti'nuennre<>    nriKtorr.-lti- 


qiies.  décourager  ses  hicnfaiteurs  par  son 
ingratitude  et  relarder  lui -même  son  édu- 
cation en  sulistiluaiit  aux  proi-édés  séné- 
reui  des  hommes  lihres  les  caprices  el  la 
férocité  des  rois,  déclarant  que  ses  bles- 
sures n'onl  rien  de  danuereux,  et  que  le 
rapport  adressé  ce  jour  par  le  district  est 
rassurant,  s'expllquanl  sur  les  approba- 
tions el  encouracements  que  le  directoire 
a  cru  devoir  donner  aux  corps  adminis- 
tratifs, quoique  la  force  publique  n'eilt  pas 
été  complètement  requise,  pour  les  motifs 
suivants  :  1°  parce  qu'il  est  constaté  que 
plusieurs  gardes  nationaux  qui  avaient  été 
convoqués,  se  sont  \us  désainiés  el  terras- 
sés; 2*  parce  que  plusieurs  membres  de  ces 
corps  ont  exiiosé  leur  propre  vie,  el  que 
liés  lors  ils  auront  évidemment  fait  toutes 
réquisitions  jugées  ulil>>s  et  efficaces; 
.■)•  parce  qu'au  milieu  des  <lésordres  anar- 
chiques  et  contre  -  révolutionnaires  iiui 
éclatent  sur  un  gr.ind  nombre  île  points 
do  la  Répulilique.  il  importe  que  le  zèle  el 
le  dévouement  soient  soutenus,  espérant 
que  pour  opérer  la  Iranslation  de  .Manuel, 
loi)  ne  sera  pas  obligé  de  recourir  aux 
mesures  indiquées  par  leur  arrêté,  enlin 
déplorant  les  événements  qui  viennent  de 
se  produire  à  Orléans,  de  nature  à  coiii- 
pronuttre  le  sorl  de  la  patrie  entière  que 
travaillent  des  dissensions  inleslines,  au 
inomenl  où  toutes  les  forces  devraient  se 
porler  sur  les  frontières,  mais  ajoiilant 
qu'heureusiinent  il  y  a  encore  de  bmis 
ciluyens,  que  t'iO.OtM)  patriotes  .se  .sont 
levés  à  Tours,  el  que  s'il  s'en  trouve  de 
même  dans  luul  le  reste  de  l'eiiipiri',  la 
l!é|iulilique  sera  sauvée. 

10  niarn  170.1. 
Orifrin»!  signé,  A.  N.,  I  "•  1774". 

i.1.1.  —  Lettre  de  L.  Lepage  au  citoyen 
<;ii;iperon,  homme  de  loi,  pour  lire  à  I'. 
.Manuel,  à  Montargis,  déplorant  son  infor- 
tune et  annonrani  que,  muni  du  prorés- 
verbal   de  l'Iiorriblc  scène  dont  Manuel  n 

é|é   \ii'|iine,  il   va   invoquer  l'arli le  la 

loi  pour  obtenir  la  vengeance  qui  lui  est 
due,  et  comme  on  lui  fait  esp«'rer  qu'il 
guérira  el  ne  sera  pas  entièrement  |M>rilii 
pour  ses  amis,  l'eng.iginnt  à  fuir  une  Mlle 

iiiL'i.ili'.  SMiiillèc  lin  plus  iri.iiiil  .le  lnii»  te» 
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crimes,  atlendn  que  de  l(ii)i.'tem[vs  h\  sii- 
perslition  et  rignorance  ne  lui  laisseront 
de  repos,  et  s'il  fut  peul-ètre  ulile  aux  pro- 
grès de  la  philosophie  que  Socrate  mou- 
rùl,  lui  rappelant  qu'en  ce  moment  ou 
l'habitude  du  crime  est  acquise,  la  mort 
d'un  homme  de  bien  ne  rappellerait  pas 
les  hommes  à  la  vertu,  terminant,  en 
l'embrassant  tendrement  et  en  mouillant 
de  pleurs  ses  blessures. 

19  mars  1793. 
Original  signé,  .1.  N.,  F'  477  i'^. 

434.  —  Letlre  de  Venceslas  Jacquemont, 
premier  secrétaire  du  département  des 
Contributions  publiques,  au  vertueux  Ma- 
nuel, lui  dépeignant  les  angoisses  que  la 
première  nouvelle  de  son  assassinat  a  fait 
éprouver  à  Paris  et  l'intérêt  touchant 
donné  aux  détails  (pii  apprenaient  qu'il 
avait  survécu  à  tant  de  violences,  lui  mar- 
quant combien  M.  et  M""'  Clavière  en  ont 
été  douloureusement  alTectés  et  qu'ils  le 
chargent  de  lui  témoigner  leurs  sentiments 
et  la  part  qu'ils  ont  prise  à  cette  horrible 
catastrophe,  et  le  priant  de  l'associer  éga- 
lement aux  hommes  qui  l'ont  pleuré,  lors- 
qu'ils l'ont  cru  mort,  et  qui  le  chérissent 
encore  davantage,  depuis  qu'ils  savent  que 
Manuel  continuera  d'éclairer  ses  conci- 
toyens, de  les  ramener  à  la  nature,  de 
travailler  à  leur  félicité,  terminant  en  de- 
mandant une  part  dans  son  amitié. 

20  mars  1703. 
Original  .«igné,  A.  .V.,  F'  4774". 

43"). —  1. élire  de  J.-Ph.Garran  à  Manuel, 
lui  mandant  combien  il  a  été  cruellement 
afl'eclé  des  horribles  outrages  que  .Manuel 
a  essuyés  et  des  dangers  qu'il  a  courus,  et 
que  ce  n'était  pas  de  ses  concitoyens  qu'il 
aurait  dû  avoir  à  se  garantir,  déclarant 
que  l'on  se  trouve  dans  des  circonstances 
où  les  épanchements  du  cœur  sont  bien 
douloureux,  et  regrettant  vivement  de  ne 
pas  l'avoir  vu  avant  son  départ,  et  plus 
encore  que  .Manuel  ait  abandonné  la  Con- 
vention dans  des  moments  difficiles,  ex- 
primant le  vo'u  (ju'il  puisse  encore  être 
\ilile  à  la  chose  publique,  là  lu'i  il  so  Iniuve, 
qu'il   a    pour    cela  lout   ce   qui   peut  dé- 


pendre de  l'homme,  et  qu'il   faut   s'armer 
de  courage  jusqu'à  la  fin. 

22  mars  1793. 
Original  signé,  .-l.  A'.,  F'  477433. 

436.  —  Lettre  de  I,.  Lepage  au  citoyen 
P.  Manuel,  homme  de  lettres,  à  Montargis, 
se  réjouissant,  lui  qui  l'avait  cru  mort, 
d'apprendre  qu'il  allait  de  mieu.v  en  mieux, 
et  flétrissant  les  misérables  qui  avaient 
porté  sur  Manuel  des  mains  fratricides,  et 
ceux  encore  qui  barbarement  étaient  res- 
tés spectateurs  d'un  attentat  qu'ils  de- 
vaient prévoir  et  empêcher,  se  demandant 
pour  qui  et  par  qui  la  Révolution  se  fait- 
elle,  et  que  deviendra  le  bonnet  de  la  Li- 
berté, s'il  n'est  rougi  que  du  sang  versé 
par  le  démon  de  l'anarchie,  et  commen- 
çant à  craindre  que  l'on  n'aie  l'eslomac 
trop  faible  pour  supporter  l'austère  régime 
de  la  Liberté,  mais  observant  que  l'homme 
jusle  ne  peut  avoirqu'une  consolation, c'est 
d'avoir  voulu  sincèrement  le  triomphe  des 
principes  et  la  prospérité  de  son  pays, 
que  ce  n'est  pas  sa  faute  si  la  foule  n'a 
pas  voulu  ou  pu  le  suivre,  il  a  acquitté  sa 
dette,  et  ses  meurtriers, en  lui  ôtant  la  vie, 
ne  lui  citeront  jamais  l'estime  de  ceux 
dont  il  importe  qu'il  soit  estimé. 

27  mars  1793. 
Original  signé,  A.  .V.,  F'  477433. 

437.  —  Lettre  de  la  Société  des  Amis  dt 
la  constitution  de  Saint- Vallier  à  Pierre  Ma- 
nuel, ex-député  à  la  Convention  nationale, 
se  félicitant  de  constater  qu'il  a  échappé 
aux  poignards,  et  de  ce  que  la  liberté  n'a 
pas  perdu  l'un  de  ses  plus  zélés  défen- 
seurs, et  se  demandant  si  à  Montargis,  la 
patrie  de  .Manuel,  il  existerait  quelque 
Marat,  l'interrogeant  sur  ce  point,  qu'il 
importe  d'éclaircir,  si  le  dernier  roi,  à  son 
instigation,  n'aurait  pas  écrit  au  roi  de 
Prusse  de  ne  pas  avancer  sur  le  territoire 
français,  et  s'excusant  de  correspondre 
avec  lui  sans  le  connaître,  sur  ce  que  les 
hommes  bien  intentionnés  étaient  les  amis 
nés  de  tous  les  citoyens  vertueux  et  éclai- 
rés de  tous  les  pays. 

Il  avril  1703. 
Original  signé,  A.  N..  FM 774^3. 
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438.  —  Lettre  de  !..  Lepagc  à  P.  Manuel, 
homme  de  lettres,  à  Montariris,  lui  de- 
mandant s'il  restera  encore  longtemps  sur 
un  sol  allérè  de  son  sang,  attendu  qu'il  ne 
coûtera  aucun  repos  parmi  des  hommes, 
complices  au  moins, parleur  stupide  inac- 
tion, du  crime  de  ses  meurlriei*s,  et  quil 
ne  faut  |)oint  se  flatter  que  la  raison  puisse 
luttrr  avec  avantage  contre  l'ignorance  et 
la  brutalité  de  la  multitude,  excitée  par 
les  prêtres  et  les  aristocrates,  qui  ne  se- 
ront conlenis  que  le  jour  où  ils  l'auront 
vu  jiour  jamais  étendu  à  leurs  pieds,  l'en- 
gageant de  toutes  ses  forces  à  quitter  une 
terre  homicide  et  à  ne  pas  s'obstiner  à 
rester  parmi  des  fanatiques,  qui  n'auront 
pas  de  plus  grand  plaisir  que  de  l'olTrir  en 
holocauste  à  saint  Vincent,  lui  marquanl 
que  le  curé  de  Momiant  n'a  cessé  de  té- 
moigner le  plus  vif  intérêt  à  Manuel  et  la 
plus  grande  indignation  contre  les  auteurs 
de  ces  maux,  et  lui  rappelant  que  c'est  un 
ami  d'ancienne  date. 

13  a\Til  1793. 
Original  signé,  A.  N.,  V  -1775". 

i.39.  —  Billet  de  Pétion  à  Manuel,  lui 
envoyant  ses  amitiés,  l'engageant  à  faire 
toujours  de  la  raison  et  de  la  philosophie, 
dont  on  a  grand  besoin,  et  lui  .'ulressant  sa 
Lftirr  aux  Parisien!!,  en  ajoutant  qu'ils  ne  la 
liront  pas,  mais  qu'il  aura  touimiis  tail 
son  ilevoir  en  la  leur  écrivant. 

30  avril  1793. 
Autographe,  A.  S.,  V  4774". 

440.  —  Lettre  d'une  amie  de  Manuel, 
dépourvue  de  signature,  lui  annoni;anl  son 
prochain  départ  do  Paris,  déclarant  que  ce 
dépai'l  no  la  séparera  point  do  lui, elle  (jui 
mieux  que  personne  connaît  le  charme  île 
son  esprit  et  la  probité  estimable  qui  le 
classe  a  part  parmi  les  hommes  publics, 
iprelle  emporte  le  souvenir  du  bien  et  du 
mnl  qu'il  a  fait  comme  fonctionnaire  pn- 
bllr,  mais  que,  rranchoju.s(|u'n  la  dureté, elle 
lui  reprochera  toute  un  vie  |p  mal  i|u'il  a 
fait  aux  pouph-s.  en  leur  "tant  le  bandeau 
ni  nérosîuiiro  ib-s  préiugés,  qui  si-ul  pout 
adoucir  les  maux  de  la  vio,i|uo  si  lui  avait. 
pour  s'en  Consoler,  de  la  phllsopliio  cl  «le 
la  fortune,  pour  le  peupb-  la  roligion  nculr 


adoucissait  ses  luu'urs  et  ses  chagrins, 
ajoutant  qu'elle  a  trop  d'âme  pour  qu'il  n'y 
ait  pas  une  providence  qui  la  lui  ait  don- 
née, et  espérant  voir  l'ûme  de  son  ami 
partout,  même  au  ciel. 

17  mai  1793. 
Original,  A.  N  .  F"  4774". 

441.  —  Lettre  d'une  amie  de  Manuel 
isous  la  signature  d'.Xgallie),  lui  annon- 
çant la  réception  de  son  souvenir,  qu'elb- 
portera  toujours,  et  son  départ  de  la  capi- 
tale, samedi  à  10  heures,  mais  promettant 
de  lui  écrire  souvent,  l'engageant  ;i  sup- 
porter avec  courage  l'ingratitude  de  ceux 
qu'il  a  servi,  à  se  rendre  utile  et  à  croire  à 
Celui  qui  créa  l'Ame  de  son  ami  et  la 
sienne,  le  chargeant  de  ses  adieux  pour 
sa  S(pur.  à  qui  elle  sera  toujours  recon- 
naissante des  preuves  d'allachemenlqu'elle 
lui  a  données. 

San.s  date  (aprt'.«  le  17  mai  1793). 
Original  signé,  A.  S.,  F"  4774''''. 

■142.  —  Lettres  adressées  de  l'ontarlier 
par  le  sieur  Bourrier,  perruquier,  ofllcier 
de  la  garde  nationale,  à  Manuel,  exposant 
qu'il  a  fait  des  sacrifices  considérables 
pour  Mirabeau,  dont  la  mort  prématurée 
l'a  empêché  d'être  indemnisé,  qu'il  se 
trouve  dépositaire  des  lettres  de  la  ni.ir- 
(juise  de  Monnier.  au  nombre  de  :iW.  en 
réponse  à  celles  de  feu  Mirabeau,  impri- 
mées ftar  les  soins  de  Manuel,  et  qu'il  oiTre 
do  les  lui  céder,  ainsi  que  les  mémoires 
du  mênie  Mirabeau  sur  Montargis. 

!<' juin,  8  juillet  1793. 
Originaux  sigm's  {?  l'iècc»),  A.N.,  F"  4774". 

W'.i.  —  Lettre  écrite  de  Fontainebleau 
par  le  citoyen  La  Corrège  au  citoyen 
P.  Manuel,  rue  Serpente,  l'informant  qu'il 
est  toujours  à  la  rechcrcho  d'un  plie  pour 
lui.  que  le  citoyen  Jonker,  ayant  été  obligé 
de  renvoyer  sa  cuisinière,  ne  peut  le  re- 
cevoir, que.  si  lui  avait  une  chambre  dis- 
ponible, il  serait  heureux  de  la  lui  offrir, 
qu'il  ne  s'est  pas  soucié  tl'aller  voir  les 
religioux  d'.Vvon,  attendu  que  leur  hôpital 
est  toujours  rempli  de  so|dat<t,  qui  font 
ordinairement  lo\irner  la  tête  A  ces  bons 
ri'lipioux  et  ont  souvent  des  monari's  à  la 
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bouche,  ce  qui  fait  i(ue  cet  endroit  ne  sau- 
rait convenir  à  un  homme  qui  recherche 
la  tranquillité. 

27  juin  1793. 
Original  signé,  ^.  JV.,  F'  4774^''. 

444.  —  Lettre  d'une  amie  de  Manuel, 
sous  la  signature  d'Agathe,  à  Pierre  Ma- 
nuel, déclarant  que  c'est  avec  regret  qu'elle 
a  appris  son  départ  de  la  Chartreuse  et 
son  installation  à  Fontainebleau,  mais  que 
les  élections  prochaines  vont  le  faire  rem- 
barquer sur  une  mer  orageuse,  où  elle 
souhaite  que  ses  services  soient  mieux  ap- 
préciés, manifestant  de  grandes  inquié- 
tudes sur  les  départements  du  Midi,  où  les 
Pétion,  les  Guadet  devraient  exercer  leur 
influence  pour  assurer  le  bonheur  de  la 
République  et  non  pour  la  déchirer,  que  le 
seul  point  de  ralliement  est  la  Constitu- 
tion, qui  est  républicaine,  que  Pétion  et 
Brissot,  qui  l'étaient  avant  tout  le  monde, 
devraient  tous  sacrifier  le  moi,  afin  de  con- 
tribuer à  la  paix  dont  on  a  si  grand  besoin. 

11  juillet  1793. 
Original,  A.  A'.,  F'  4774'". 

44").  —  Lettre  d'une  amie  de  Manuel, 
sous  la  signature  d'Agathe,  adressée  au 
chirurgien  Lenfant,  à  Fontainebleau,  pour 
Manuel,  lui  dépeignant  la  vie  frugale  et 
paisible  qu'elle  mène  à  Beaulieu,  aux  en- 
virons de  Loches,  où  elle  voudrait  voir 
son  ami,  et  déclarant  qu'elle  regrette  de 
n'avoir  pas  su  que  Manuel  aurait  quitté  si 
vite  la  Chartreuse,  car  elle  se  serait  ins- 
tallée à  Fontainebleau,  où  elle  vivrait  vo- 
lontiers à  cause  de  la  forêt  et  du  parc. 

15  juillet  1793. 
Original,  A.  N.,  F"  47743'. 

446.  —  Lettre  écrite  de  Montargis  par 
Fanchon  Desvoyes  au  citoyen  Manuel,  à 
Fontainebleau,  son  frère,  accusant  récep- 
tion de  sa  lettre  qui  l'a  bien  tranquillisée, 
ayant  appris  que  l'on  avait  perquisitionné 
chez  lui,  quoique  persuadée  que  l'on  n'a- 
vait rien  pu  y  trouver  de  compromettant, 
elle  n'était  pas  sans  inquiétudes,  qui  ont 
été  dissipées  par  sa  lettre,  ajoutant  ([ue 
son   mari   a   été   à  .Melun  en  témoii.'nai.'e. 


mais  que,  pour  éviter  la  chaleur,  il  y  a  été 
la  nuit  et  est  revenu  de  même,  par  consé- 
quent n'a  pu  le  voir. 

5  août  1793. 
Original  signé,  A.  N.,  F"  4774^'. 

447.  —  Lettre  de  l'amie  de  Manuel 
(Agathe),  lui  mandant  qu'elle  a  bien  souf- 
fert, que  jamais  elle  n'a  tant  pleuré  et  eu 
le  cœur  aussi  déchiré,  que  lorsqu'on  lui  a 
annoncé  son  arrestation,  parce  qu'il  avait 
tout  fait  pour  le  peuple,  tout  sacrifié  pour 
lui,  mais  que  la  poste  lui  apprend  que  la 
nouvelle  est  fausse,  ce  qui  l'a  transportée 
de  joie,  engageant  son  ami  à  vivre  et  à 
servir  toujours  sa  patrie  avec  son  zèle,  ses 
talents  et  sa  probité. 

8  août  1793. 
Original  signé,  A.  N.,  F''  4774^^. 

448.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, informé  par  le  citoyen  Camus, 
commissaire  national,  que  Manuel,  ex-dé- 
puté à  la  Convention,  se  trouvait  actuel- 
lement à  Fontainebleau,  arrêté  par  le 
Comité  de  surveillance  de  cette  ville,  sous 
la  responsabilité  du  citoyen  Lenfant,  son 
hôte,  décidant  que  ledit  Manuel  sera 
transféré,  sous  bonne  et  sûre  garde,  aux 
prisons  de  l'Abbaye,  Faubourg  Saint-Ger- 
main, à  Paris,  pour  y  être  retenu,  comme 
homme  suspect,  jusqu'à  plus  ample  in- 
formé. 

13  août  1793. 
Copie  conforme,  A.  .V.,  F"  4774'^. 

449.  —  Note  portant  que  le  citoyen 
GriUot,  avoué,  ayant  présidé  la  section 
de  l'Arsenal,  détenu  à  la  Force,  pourra 
donner  des  renseignements  certains  sur 
la  journée  du  2  septembre  1792,  dont  les 
auteurs,  d'après  lui,  sont  Pétion  et  Ma- 
nuel, et  fera  connaître  notamment  que, 
les  27  et  28  août  1792,  ces  derniers  se  sont 
transportés  aux  excavations  de  Ménilmon- 
tant,  y  ont  fait  rouvrir  un  puits,  qui  avait 
été  fermé  quelques  mois  auparavant,  et 
que  dans  ce  puits  et  d'autres  excavations 
ils  ont  fait  transporter,  les  2  et  3  septem- 
bre, un  grand  nombre  d'assassinés,  faits 
qui  ont  été  recueillis  en  raison  de  leur 
date   précise,  et   parce   que   l'on   peut  en 
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lirer  île  i:raiiil«?s  in<lu(ti"ns  dans  le  procès 
i|u'iin  T,1  f.iire  h  Maniirl. 

Sans  date. 
Original,  A.  N.,  W  295,  n»  Î4G,  cote  18. 

150.  —  Dfclaïalion  d'Elisabclli  Monlo- 
nol,  femme  Vialla,il<>mfiiranl  rue  de  Lille, 
n°  621,  reçue  au  Dr|>arlompiil  de  l'olire, 
|iorlanl  qucle  jour  lie  la  condaiiinalinn  do 
Ca|iet,  nssislaiit  à  la  st'-antr  du  s^ir  de  la 
ConïPnlion,elle  s"a|ierrul  (|iic  Manuel  iiui, 
ronuue  secri-laire,  rercvail  les  voix,  fnisail 
deux  lisles,  et  que,  (|uan>l  l'appel  nominal 
fui  lini,  il  lira  son  mouchoir,  le  laissa 
tonilier  sur  Tune  des  listes,  (ju'il  eut  l'a- 
dresse de  prendre  avee  le  niouclioir  et  de 
mettre  dans  sa  poclic,  qu'aussiliM  il  quitta 
sa  plare  et  soilil  par  l(-  cul-dcsao  des 
.\oirs,et,.iu  IkiuI  d'un  u'ranil  quart  d'heure, 
rentra  avec  un  autre  dépiilr.  qui  parais- 
sait malade  d'une  fluxion,  lequel  demanda 
à  ilonner  sa  vnix  sur  Capet,  ce  ipii  lui  fui 
refusé,  .iltendu  que  l'Assemblée  avait  dé- 
rvi'-U-  qii'il  n'y  aurait  point  un  troisit^mc 
appi'l  nominal,  que  ce  ilrpulé  ilit  assez 
iid<-lli^ililemenl  qu'il  élait  venu  pour  cela, 
ce  qui  iliinna  Ii<'U  île  croire  (|u'il  avait  été 
instruit  par  qm-lque  autre  député  qu'il 
n'y  a\ail  qu'un<?  différence  de  ileux  voix 
de  plus  pour  la  condamnaliiin  deCnpet; 
sur  ces  entrefaites  l'Assemldée  demanda 
i|ui  est-ce  qui  avait  él<^'  l'avertir,  au  milieu 
ili's  i!rli,ils  qui  il  cette  ocrasion  agitèrent 
l'Asseinldép,  queljues  mont<u(nards  s'6- 
(  lièrent  alors  que  c'était  Manuel;  c'est  ce 
qui  amène  la  <léclarnnIeiidénonci-r  Manuel 
I  oinnieayaiit  cherilié,  par  ri'tle  sini:erie,à 
Miiiver  l.iiuis.  A  ce  moment  Manuel  sorlil, 
fn  dlriecaiit  du  ciMé  de  la  Monlauiie,  mai.H 
un  urnnd  immlire  de  députés  s'opposèrent  à 
son  [lassaffe  et  l'olditièrent  à  revenir  sur  ses 
fins  et  h  sortir  par  le  cul-de-sar  des  Noirs, 
Mai»  d'autres  députés  ayant  insisté  forte- 
ment pour  <|ue  le  liiireaii  fitl  au  complet, 
on  cntirul  '  ;  .1  II  revint  o(  ru- 

P'T   na   pin  nie  ap.ute  ipi'cHo 

croit    Toir    .,..,,  ■     .Icrniére   circons- 

tance, I  lie/  Manuel,  rinleiitiMii  formelle 
d'exciler  une  in->ucrectioii,  oliservanl  en 
outre  que  In  sentinelle,  i|iii  était  à  c«tl<^ 
il'ello  a   la  m^nie  Iriloine,  a  vu  et  peut 


cerlilier   tout    le  contenu   de    sa    iléclara- 
tion. 

2 1  vendémiaire  an  II. 
Copie  conforme,  8i?néc    de    î^oulès,    A.   .Y.. 
W  295.  n"  21G,  cote  2. 

i'il. —  Lettre  des  administrateurs  du 
Oéparlement  de  Police  à  l'accusateur  pu- 
blic du  Tribunal  révolutionnaire,  lui  adres- 
sant copie  d'une  dénonciation  conire  Ma- 
nuel, ex-député  h  la  (Convention  nationale, 
pièce  qui  contribuera  h  rép.indre  certain 
jour  sur  les  trames  qui  ont  été  ourdies  pour 
parvenir  h  l'anéantissement  de  la  Répu- 
blique. 

25  vendémiaire  «n  II. 

Original,  gif;né  de  N.  Truiilurc  il  Baii.lrais, 
.\.  N.,  W  20,".,  n«  21G. 

iri2.  —  Manilit  d'arrêt  décerné  par  Kou- 
quier-Tinville,  accusateur  public  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  il  l'elTet  d'extraite 
de  la  maison  d'arr/^l  de  l'Abbnye,  et  de 
transférer  et  conduire,  sous  bonne  et  rùv 
yarde,  en  celle  de  la  ('oncier?erie  près  le 
l'alais.  le  nommé  Manuel,  ex-dépnlé  h  l.i 
C.onvetilioii  nalionale,  traduit  au  fribunal 
révolutionnaire,  comme  prévenu,  entre  au- 
tres choses,  de  conspiration  contre  l'unité, 
l'indivisibilité  de  la  Itépiiblique,  la  lilterté 
et  la  sûreté  du  peuple  français. 

22  brum.iiro  an  II. 
Original    Figne,    .A.    j\.,    NV   2'.t5,   n»   2t(>, 
coto  I. 

ir.3.  —  l.elln-  de  Donzé-Verleiiil,  jui;e 
au  Tribunal  révolutionnaire,  au  citoyen 
(lulïroy,  nieenbre  du  Comité  de  sftreté  gé- 
nérale, l'informanl  qu'il  est  venu  pour  lui 
demaniler  les  pièci-s  rel.ilives  .'i  l'affaire 
de  Manuel,  qu'on  les  attend  fionr  dri'sser 
l'acte  d'accusation  coulrc  i-e  prévenu,  ilont 
le  jupemenl  très  prochain  est  annoncé,  et 
le  prii'int  de  faire  faire  diligence  pour  que 
ces  pièces  inventoriées  et  arrangées  puis- 
sent lui  être  remises  le  lendemain  au  plus 
lard,  à  la  même  heure,  c'est-à-dire  entre 
2  et  :i  heures,  sur  son  réci'pissé,  avec  noio 
de  (iulfroy,  portant  cjue  les  pièces  n"  2lt'i 
ont  été  cxtrailes  le  22  brumaire,  pour  être 
adres.séos  au  Tribunal  révolutionnaire, 
suivant  l'inventaire  qui  en  sera  fail. 

îî  bnimnire  nn  IL 
Orifrinniix  iiiirn<>->  (2  pièrcuK  A.  S..  ¥'  MU*'. 


l'IîOCES  DE  MANHEI, 


434.  —  Dt'claralion  île  (rcriiiciiii  TriulKin. 
homme  de  leltres,  deraeiiianl  rue  îles 
Fontaines,  n"  2"),  reçue  par  Marie-EiDma- 
ivuel-Joseph  Lanne,jiige  au  Tribunal  ré- 
volutionnaire, portant  :  1"  que  Manuel, 
alors  procureur  dr  la  Commune,  vint  un 
jour  au  Conseil  i,'énéral  de  la  Commune 
demander  l'autorisation  de  se  faire  déli- 
vrer une  expédition  de  tous  les  arrêtés  de 
la  Commune  relatifs  au  ci-devant  Roi  et 
à  sa  détention  dans  la  Tour  du  Teinple, 
a(ii)  de  l'envoyer  au  roi  de  Prusse,  qui,  en 
connaissant  la  véritnlde  situation  des  pri- 
sonniers du  Temple,  serait  disposé  à  battre 
en  retraite;  2°  que  lui.  Truclion,  cliariré  des 
fonctions  de  substitut  de  procureur  do  la 
Commune,  fit  rendre  un  arrêté  nommant 
des  commissaires  pour  s'enquérir  des  re- 
lations des  prisonniers  du  Temple  avec  les 
despotes  coalisés  de  l'Europe,  que  procès- 
verbal  fui  par  eux  dressé  au  sujet  d'un 
diner  qui  avait  réuni,  dans  une  chambre 
de  la  première  cour  attenante  au  loge- 
ii!ent  du  portier,  Cléry,  valet  de  chambre 
du  ci-devant  Roi,  une  femme  de  la  ci-de- 
vant (!our,  Gorsas,  un  autre  député  et  un 
noble  arrivé  pendant  la  nuit,  que  ce  pm- 
cés-verbal  aura  probablement  disparu  du 
greffe  de  la  Commune,  comme  beaucoup 
d'autres  pièces  importantes,  notamment 
un  arrêté  du  Conseil  général  de  la  ('.(uu- 
mune  du  lOaoût,  iiO  hcuresdu  matin,  cnn- 
lenant  un  mandat  d'arrêt  contre  Louis  \V1, 
alors  roi  des' Français,  et  un  procès-verbal 
donnant  le  détail  des  effets  et  dépouilles  de.î 
prisonniers  de  la  Haute-Cour,  à  Versailles; 
3"  que  le  i'i  août  1792,  lorsque  le  Roi  el 
sa  famille  furent  arrivés  au  Temple,  Ma- 
nuel, ainsi  que  Pélion,  voulurent  qu'ils 
couchassent  dans  la  partie  du  Temple  ap- 
pelée Palais,  à  quoi  s'oppusi'-i'cnt  Ti  ucboii 
et  ses  collègues. 

22  brumaire  an  II  i")  lifurcii. 
Original, signé  de  Truclion,  Fouquiei-Tinvillc 
et  Lanne,  A.  N.,  W  205,  n"  2i0,  cote  8. 

4ol>.  —  l)écl,iration  de  Pierre-.Vlexandrc 
Grillol,  prisonnier  amené  de  la  Force,  re- 
çue par  Marie-Emmanuel-Joseph  I.anne, 
juge  au  Tribunal  révolulionnaire,  au  sujet 
des  cadavres  provenant  de  la  Force  ou  de 
la  Cohcierjrerip,  <|ui  avaient  été  jetés  dans 


un  puits  donnant  sur  la  cour  d'une  mai- 
son appelée  hsoire  ou  Tombe-Usoirc,  puits 
qui  avaitservien  178H  au  transport  dans  les 
carrières  de  l'Observatoire  des  ossements 
du  charnier  des  Innocents,  avait  élé  bou- 
ché et  rouvert  en  août  1793  (lisez  1702), 
sans  pouvoir  dire  si  la  réouverture  de  ce 
puits  avait  élé  faile  par  ordre  de  Manuel 
ou  de  toules  autres  autorités  consliluées. 

22  brumaire  an  II  (6  heures  ilu  soir). 
Original,  signe  de  Grillot,  Fouquier-Tinville 
e(  Lanne,  A.  N.,  AV  20,5,  n"  246,  cote  0. 

l'iC).  —  Déclaration  du  citoyen  Fran- 
chet,  de  la  section  de  la  Cité,  demeurant 
rue  de  la  Juiverie,  reçue  par  Marie-Em- 
manuel-Joseph Lanne,  juge  au  Tribunal 
révolutionnaire,  portant  que,  lorsqu'il  était 
membre  do  la  Commune  du  10  août.  Ma- 
nuel vint  demander  et  obtint  délivrance 
de  copie  des  arrêtés  pris  par  la  Commune 
depuis  le  10  août,  pour  les  faire  passer  au 
tyran  de  la  Prusse,  qui  occupait  alors  les 
plaines  de  la  Champagne,  mesure  contre 
bnpielle  protesta  ledit  Franchet,  très  sur- 
pris de  voir  une  Commune,  allachée  aux 
vrais  principes  el  vraiment  révolutionnaire, 
diuiner  connaissance  au  despote  prussien 
de  ses  arrêtés,  que,  malgré  ses  protesta- 
lions.  Manuel  vint  chercher  copie  de  ces 
procès-verliaux. 

22  lirumaiio  an  II  (7  lieures  du  soir). 
(JiiL'in^il,  signé    de.    Franchet,  Fouquicr-Tin- 
VI  le  ci  Lanne,  4.  iV.,  W  205,  n»  2'i6,  cote  10. 

4.')7.  —  Déclaration  de  Louis-Joseph 
Champion,  employé  au  Département,  re- 
çue jiar  Marie-lîmmanucl-Joseph  Lanne, 
juge  au  Tribunal  révolutionnaire,  au  sujet 
des  propos  tenus  par  Manuel,  lors  d'un 
diner  chez  les  citoyennes  Henalle,  de  Tou- 
louse, notamment  à  l'occasion  du  procès 
de  Louis  XVI,  qu'il  ne  voulait  pas,  avait- 
il  dit,  pour  satisfaire  les  cannibales,  se 
charger  do  cette  grande  affaire,  que  son 
avis  sérail  de  l'envoyer  au  Monl-Sainl-Mi- 
cbrl,|ioury  lire  son  bréviaire,  et  en  ce  qui 
conceine  l'arrivée  à  Paris  des  forces  dé- 
p:\rlemenlales  de  Nantes  el  de  Rordeaux, 
que  si  les  honnêtes  gens  deParis  voulaient 
s'entendre,  qu'ils  balayeraient  toutes  ces 
iiiiiniuidici's,  c'est-à-dire    le    peuple   révo- 
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lutionnaire.  <^n  tloriiicr  lieu.  que.  lors  de 
l'anDonce  d'une  violenle  émeute  dans  un 
quartier  de  Paris,  Manuel  aurait  dit  :  ■■  Tant 
mieux,  il  n'y  a  pas  grand  ma!  à  ça.  ça 
noircira  Paris  davantage.  " 

'22  brumaire  an  II  (7  h.  1/2  du  soir). 
Oripioal,  signé  de  Champion,   Lanne,  Foii- 
quier-TinvilIc  et  Goujon,  A.  N..W  295,  n°  2JG. 
cote  6. 

458.  —  Déclaration  de  Louis  Languet, 
courrier  des  dépêches  des  armées  de  la 
République,  domicilié  à  Paris,  1,  rue  de 
Louvois,  reçue  par  .Marie-Emmanuel-Jo- 
seph  Lanne,  juge  au  Tribunal  révolution- 
naire, faisant  connaître  que,  de  retour  de  la 
Belgique  et  rapportant  des  dépèches  pour 
le  président  de  la  Convention  et  le  mi- 
nistre de  la  jruerre,  il  avait  été  aussi  chargé 
par  Dumouriez  d'une  lettre  particulière 
pour  Manuel,  qu'il  la  lui  remit  dans  l'in- 
térieur de  la  salle  de  la  Convenlion,  il  vil 
Manuel  sortir  de  la  salle  pour  lire  cette 
lettre,  que,  deux  jours  après,  lors  du  ju- 
gement du  Roi,  il  revint  à  la  Convention, 
s'assit  à  côté  de  .Maral,  el  s'aperçut  que 
Manuel,  en  qualité  de  secrét;nre  chargé 
du  dépouillement  du  scrutin,  quittait  sa 
place  et  sortait  par  la  purlc  des  couloirs, 
qu'il  sortit  aussi  el  fut  accosté  par  Manuel, 
qui  lui  dit:  "  Courrier,  tu  vas  sans  doute 
partir  pour  la  Kelgique  et  tu  vas  y  potier 
une  nouvelle  bien  cruelle,  car  je  crois  que 
b-  Roi  vn  être  condamné  à  mort  à  la  ma- 
jorité d'une  seule  voix,  et  je  sors  de  la 
.«aile,  parce  que  je  ne  veux  pas  être  témoin 
d'un  jugement  aussi  révoltant  el  qui  va 
nous  attirer  des  malheurs  incalculables, 
allumer  la  guerre  civile  •■,  que  lui.  indigné 
lie  tels  propos,  rentra  dans  la  salle,  el  eu 
lit  part  h  Marat  (|iii,  sur-le-champ,  proposa 
h  In  tribune  de  faire  rentrer  Manuel,  que 
l'on  avait  lieu  de  suspecter  dans  ses  fonc- 
lioiis  do  secrélaire,  à  raison  de  sa  fuile 
précipitée,  (|u'eii  eiïel,  Duheni  et  Maral  b- 
prirent  au  c(dlel  el  remfM''rhèrent  de  res- 
sortir, car  il  venait  de  rentrei-  aux  pre- 
mi/'rp»  parole»  prononcées  contre  lui  pnr 
Moral  \  In  tribune,  ajoutant  qu>-  Manuel 
lui  nvnil  encore  dit,  lors  de  leur  lourle 
entrevue,  en  pnriant  de  notre  perle  iné- 
vitable :  n  Ce  »onl  ce»  scélérats  qui  con- 


damnent noire  roi  à  morl.  qui  siuil  cause 
de  notre  malheur  •■. 

23  brumaire  an  II  ^1 1  heures  du  matin  . 
Original,  sigm^    de    Laneuet.    Lanne,    Fou- 
quier-Tinville,  A.  .V..  W  2'95,  n'  216,  cole  12 

4.'i9.  —  Déclaralion  de  Jean  Konot.  âgé 
de  .'H  ans,  peintre-décorateur,  ilenieumnt 
à  Paris,  rue  de  la  Comète,  au  Cros-Cailloti. 
n"  9'.t3,  reçue  par  Marie-EnimanuclJoseph 
Lanne,  juge  au  Tribunal  révolutionnaire, 
au  sujet  de  la  conduite  de  Manuel  :  1°  à 
Orléans,  où  il  se  trouvait  en  qualité  de 
commiss<'>ire  de  la  Convenlion,  lorsqu'on 
vint  chercher  les  prisonniers  de  la  Haute- 
Cour  nationale,  et  ne  fréquentait  que  des 
aristocrates,  attendu  que  les  patriotes 
d'Orléans  avaient  vainement  intercédé  au- 
près de  lui,  en  faveur  d'un  soldat  qui  était 
resté  dans  cette  ville  à  l'elfet  de  peindre 
des  tableaux  analogues  à  la  République, 
pour  la  Société  des  Jacobins,  et  qui  avait 
été  incarcéré  par  les  arislocrates ,  2"  à 
Montargis,  où  Manuel  avait  prétendu  avoir 
failli  être  assassiné  el  où  il  avait  tenu  des 
discours  tendant  à  établir  le  fédéralisme. 

23  brumaire  an  II. 
Original,  signé  de   Ronot,  Touquier-Tinville 
cl  Lanne,  ;*.  .V.,   W  29.5,  n»  246,  cole  II. 

460.  —  Déclaralion  de  .Marie-Françoise 
(".arle,  ûgée  de  19  ans,  marchande  à  la 
toilette,  domiciliée  rue  de  Biissy,  acluel- 
ioinenl  à  l'Hùlel-Dieu,  reçue  par  Marie- 
Emmanucl-Jnseph  Lanne, juge  au  Tribunal 
révolutionnaire,  portant  c|u'uyant  été  ame- 
née par  Manuel  pour  diner  chez  Moreau. 
rue  de  Rourboii,  elle  acquit  la  preuve  ipie 
Manuel  entretenait  depuis  la  Révolution 
des  correspondances  avec  Condé,  d'.\r- 
tois,  le  frère  de  Capel,  ci-dcvanl  Monsieur, 
l'I  que,  d'après  l'aveu  de  Manuel  lui-même, 
lelui-ci  avait  élé  l'un  îles  chefs  lors  du 
dépari  de  Vnreniies.  et  qu'il  fut  très  re- 
commandé à  la  déclarante  «le  ne  jamais 
parler  do  ce  qu'elle  cnti-ud.iit,  dans  le  cat 
où  elle  sérail  arrêtée. 

23  bnimiire  nn  IL 
Original,  xigné  de  Carte,   Lanne,  Fouquier- 
Tinville,  A.  N.,  \\  2n.S,  n°  246,  coir  7. 

461.  —  Inlerrogninire  subi  devant  Ma- 
rie-Emmanuel-Joseph  Lanne.  juge  au  Tri- 
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bunal  révolutionnaire,  assisté  île  Lescot- 
Fleuriot,  substitut  de  l'accusateur  public, 
par  Pierre  Manuel,  ex-député  de  la  Con- 
vention nationale,  domicilié  rue  Serpente, 
n"  17,  et  lors  de  son  arrestation  à  Fon- 
tainebleau, chez  le  citoyen  Lenfant,  chi- 
rurgien, interrogatoire  dans  lequel  il  pro- 
teste contre  l'accusation  d'avoir  traité  de 
cannibales  les  membres  de  la  Convention 
qui  paraissaient  vouloir  voter  pour  la  mort 
du  tyran,  explique  pourquoi,  lors  de  la 
discussion,  il  s'est  rangé  à  l'avis  de  Tho- 
mas Pavne,  qui  proposait  la  déportation 
aux  Etals-Unis  d'Amérique,  déclare  n'avoir 
jamais  annoncé  l'arrivée  des  forces  dé- 
partementales à  Paris,  et  n'avoir  jamais 
parlé  de  balayer  les  immondices,  c'est-à- 
dire  le  peuple  révolutionnaire  de  Paris, 
n'avoir  jamais  tenu  le  propos  qu'on  lui 
imputait,  d'après  lequel  il  aurait  dit  que 
le  tumulte  dans  Paris  le  rendrait  encore 
plus  odieux  aux  départements,  n'avoir 
jamais  entretenu  de  correspondance  per- 
fide avec  le  roi  de  Prusse,  enfin  n'avoir 
jamais  insisté  pour  que  la  famille  du  ci- 
devant  Capet  fut  logée  dans  la  partie  du 
Temple  appelée  le  Palais,  au  lieu  d'être 
transférée  dans  la  Tour,  et  que  d'ailleurs 
cette  mesure  ne  pouvait  à  ses  yeux  qu'être 
momentanée. 

23  brumaire  ao  II. 
Original,  signé  de  Manuel,   Lanne,  Lescol- 
Fleuriot,  Goujon,  A .  N. ,  W  295,  n"  '246,  cote  5. 

46-2.  —  Inventaire  des  pièces,  papiers  et 
brochures  existant,  tant  dans  le  portefeuille 
de  Manuel,  ex-député  de  la  Convention  na- 
tionale, que  dans  les  bureaux  du  Comité 
de  sûreté  générale,  savoir  :  1°  un  imprimé 
intitulé  Acie  ronstilutioimel,  précédé  de  la 
Déclaration  des  Droits  de  l'homme  et  du 
citoyen,  présenté  au  peuple  français  par 
la  Convention  nationale,  le  24- juin  1793; 
2°  une  liasse  de  24  pièces,  qui  sont  re- 
cueils et  notes  sur  différents  sujets  pour 
servir  à  l'éducation  de  la  jeunesse  ;  3°  une 
autre  liasse  de  3  pièces,  qui  sont  une  lettie 
et  deux  certificats  de  résidence  et  de  non 
émigration  ;  4°  une  autre  liasse  de  8  pièces, 
qui  sont  3  petits  imprimés,  2  lettres  ma- 
nuscrites, un  certificat  de  chirurgien  et 
deux  expéditions  d'un  procès-verbal  et  d'un 


arrêté;  o-  une  autre  liasse  de  9  pièces, qui 
sont  lettres,  quittances,  billet,  notes,  ex- 
trait de  baptême  et  carte  civique;  6°  un 
almanach  nécessaire  ou  portefeuille  de 
tous  les  jours  pour  l'année  1785,  relié  en 
maroquin  rouge  ;  7°  plus, deux  lettres  adres- 
sées à  Manuel  par  Pétioii  et  Beaumarchais, 
en  date  des  19  mars  et  30  mai  1793; 
8°  plus,  une  brochure  intitulée  :  Histoire 
de  deux  célèbres  législateurs  du  18'  siècle, 
avec  plusieurs  anecdotes  curieuses  et  in- 
téressantes; 9°  une  pièce  contenant  dé- 
nonciation par  la  citoyenne  Vialla  contre 
Manuel,  relativement  à  sa  conduite  comme 
secrétaire  de  la  Convention  lors  du  procès 
du  ci-devant  Roi;  10°  une  autre  pièce,  qui 
est  une  lettre  de  Manuel,  en  date  du  30  du 
l"  mois,  adressée  aux  représentants  du 
peuple,  avec  récépissé  des  pièces  en  ques- 
tion, délivrées  par  le  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, avec  le  portefeuille  qui  les  contient, 
pour  le  tout  être  rerais  au  Tribunal  révo- 
lutionnaire, récépissé  donné  par  Doiizé- 
Verteuil,  juge  audit  Tribunal,  qui  constate 
qu'au  fond  dudit  portefeuille  s'est  aussi 
trouvée  une  petite  bouteille  non  ouverte, 
pleine  d'eau  distillée,  plus  un  monocle. 

23  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  .V.,  F''  4774^''. 

463.  —  Acte  d'accusation  d'Antoine- 
Quentin  Fouquier-Tinville,  accusateur  pu- 
blic du  Tribunal  révolutionnaire,  contre 
Pierre  Manuel,  ex-procureur  de  la  Com- 
mune de  Paris  et  ex-député,  prévenu  d'a- 
voir, lors  du  jugement  du  ci-devant  Roi, 
provoqué  des  débats  scandaleux,  au  cours 
desquels  il  a  traité  les  députés  de  la  Mon- 
tagne d'anarchistes,  de  scélérats  et  d'as- 
sassins, et  d'avoir  été  méchamment  et  à 
dessein  complice  de  Pétion,  de  Buzot,  de 
Barbaroux  et  de  Brissot,  et  d'avoir  parti- 
cipé à  la  conspiration  formée  contre  l'unité 
et  l'indivisibilité  de  la  République,  la  sû- 
reté intérieure  et  la  liberté  du  peuple 
français. 

23  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A .  iV. ,  'W  295,  n"  246,  cote  13. 

464.  —  Déclaration  unanime  du  jury  de 
jugement  sur  la  question  posée  au  sujet 
de  Manuel  :  Pierre  Manuel  est-il  auteur  ou 
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complice  de  la  ■  yij.spiralioii  Iraiiiêe  contre 
Juiiilê  et  riiitlivisibililé  de  la  Républiiiiic. 
la  sûnlé  intérieure  et  la  liberté  du  peuple 

français. 

2i  brumaire  an  II. 
Original,  signé  de  Dobsent,  A.  N.,  W  19b, 
II-  î*6,  cote  14. 

4);:i.  —  ProcJ'S-verbal  de  la  séance  du 
TrilHinui  révolutionnaire,  eomposé  de 
Claude- Kmnirinuel  Itubsenl,  juge  faisant 
fonction  do  pr.'sidenl  :  l'raiii '>is-Joseph 
Oeiiirot  et  Alexundre-F.dtiie  Itavid.  iu?es. 
relatant  les  .•..mparutinns  de  18  téinoius, 
«avoir:  Pierre-AM<liéCof(lidial,Ktieiinc  An- 
dré Kranchet,  l.éonard  Bourdon,  Claude  Ha- 
i:irc.  Pliilippe-François-.Nainire-Fabre  d'E- 
plnntine,  l/juis  l.anaucl.  Elisabelli  Mon  — 
lenol,  femme  Vialla,  l.nuis-Josepii  Cliam- 
pion,  Alexandre  Cliampinn,  Jean-Mcolas- 
Antoine  Armez,  Ceriiialii  Truelion,  Claude 
Oulombeaii.  Pierre  -  Alexandre  Ciiillot, 
Jean  Honot,  Mcolaf-Jarinies  Arniet.  Oli- 
vier Herny,  Antoine  Cliabouillet  et  Fran- 
roift-Klie  lîuirault. 

24  l>rumairo  an  II. 
Original,  sii;!»*  de   Oob&ont  et  de  Fabriciu?, 
.\.  .%'.;  W  20.S,  n°  ÎIC,  rote  15. 

46C.  —  Jugement  du  Tribunal  révolii- 
tionnaiie,  rondainM.iiil  à  l;i  peine  de  mort 
Pierre  Manuel,  et  ordonnant  que  l'exécu- 
tion aura  lieu  dansle.s  vingt-<{uulre  lieures, 
8UI    la  place  de  la  Révolulion,  avec  envoi 


de    l'extrait   dudit   jugement    p:ir    W.'Kt. 
comniis-areffler. 

2i,  28  briimaii'c  an  II. 
l>rigin.M,  signé   de   Dob,«cnl,  l>enizol,  Daviil 
et    Woinf,  et    imprime    rempli,  signe   de    Wolff 
i2  pièces),  A.  S.,  \V295,  n"  24'i.  cotes  16,  17. 

►07.—  Leltie  duCk>niité  révolutiiuinain' 
de  Fontainebleau  au  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, annonçant  que  sous  les  scellés 
apposés  par  la  niunieipalité  di'  cette  com- 
mune sur  les  effets  du  guillotiné  et  traître 
Manuel,  et  levés  par  elle  il  y  a  quelques 
jours,  se  sont  trouvées  les  i6  pièi'e>  ci- 
jointes,  qu'il  fait  passer  el  qui  sont  bien 
suspectes,  les  unes  sont  des  lettres  à  lui 
écrites,  tant  à  .Monlargis  qu'à  Fontaine- 
bleau, une  partie  de  ces  dernières  lui  sont 
liarvenues  sous  l'adresse  de  Lenfanl,  cbi- 
ruriiien.  cliez  lequel  il  logeait;  dans  les 
aulres  pièces,  il  s'en  trouve  qui  -sont  pleines 
de  liel  et  d'injure  contre  le  gouvernement 
actuel.  iMiliii  l'on  ne  voit  que  trop  évidem- 
ment que  le  scélérat  Manuel  était  un 
contre-révolulionnairc  bleu  dangereux. 

1"  ihiTinidor  an  II. 

Original  .signé,   A.  A',,  F"  4774- '. 

(Piùcca  remises  par  le  oilo^cn  GeofTro.\,  re- 
pré.^cntanl  du  peuple.) 

Une  note  indique  que  parmi  ces  |iicr««  ligu- 
renl  6  feuilles  cnulcnant  des  couplets  galant», 
il  8  v  trouve  aussi  des  brouillons  de  pensée* 
philosophiques,  on  ne  signale  cimime  dignes 
d'intérêt  qu'une  lettre  de  F.iyaud,  fils,  une  de 
Manuel,  une  de  Jncquemont  et  6  de  Lepagc. 


31.        L'Esprit  public  à.  Paris,  d'octobre  1*793 
à,  brumaire  an  II 


4t^8.  —  Exilait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
u'ardo  nationale,  par  lequel  le  l'.oiiiin.iii- 
dant  génér.il  adjoint  (Hecordon'i  déelaie 
qu'il  Miit  aver  dotib-ur  plu!«ieii!s  eitoyens 
refuser  de  foin-  leur  service,  juge  ci'Ito  in- 
souciance iiiiparibiiiiiabli-  et  en  eonsé- 
quenee  invile  les  ;»i;(  lion»  à  nr^^anisor  un 
comité  de  Jtiti'iplinR  iiiiliUiire,  (|ui  M'occu- 
pera du  service,  lies  déliis  milil;iiies  el 
de»  peiiit'i  •  iiilligei  à  ceux  qui  le  refuse- 
roui,  r('c«iuiuaudaiit  ausni  I  obéjiiKuiice  et 
lo,  mapucl  nui  <  bel»  duu»  Iv  service,  de  ne 


jamais  abandoniier  smi  posli'  que  (kiui 
pien<lre  ses  repas  et  faire  des  patrouilles. 
Kn  outre,  le  ('oiiiinundant  général  ordonne 
aux  a-ljiidaiil».  "U,  a  difaiil  aux  iifiicier> 
lies  postes,  de  faire  tous  le»  jnuis  l'ins- 
pe.  lion  de»  armes  de  In  garde  montante, 
et  d'iiiipéclier  ilaii»  le  coins  du  ser\ii  e 
qu'aiicim  ciloxen  ne  eliarge  ses  armes; 
il  rappelle  que.  par  suite  de  celle  négli- 
«eiiie.  un  «land  luallieur  vient  d  un  iver 
dauii  lu  section  des  Aiiiii»-de-la-l'atrie.  où, 
•u    fatituiil    1  exercice,   la    décharge    d  uu 
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l'usil  a  lue  (k-ux  citoyens  uliles  à  leuf  fa- 
iiillle;  une  surveillance  muUielle  empê- 
chera le  retour  de  pareils  malheurs. 

H  est  recommandé  de  nouveau  aux  ci- 
toyens de  fiarde  aux  barrières  de  ne  laisser 
sortir  aucuns  pains  ni  combustibles,  tels 
que  bois,  charbons  et  chandelles. 

1"  octobre  1793. 
Copie  conforme,  sigaée  de  Clément,  secrélairc 
de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  Al-''^  1470. 

4(J0.  —  .Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, décidant  Tarreslation  et  l'écrou  à 
la  Force  du  nommé  Bénit,  ex-curé  de 
Presles,  district  de  l'oiitoise,  et  chargeant 
le  citoyen  Maillard,  ci-devant  président  de 
la  section  de  la  Cité  et  électeur,  de  trans- 
mettre ledit  arrêté  au  Comité  de  surveil- 
lance de  Prestes,  de  ge  concerter  aupara- 
vant avec  le  Comité  de  salut  public  de 
Versailles  pour  l'exécution  dudit  arrêté,  et 
de  conduire  ledit  Bénit  à  la  maison  de  la 
Force. 

l"  oclobro  17'J3. 
Extrait   du   registre   des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  .4.   N.,  AF'ii  28',), 
fol.  15. 

470.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  autorisant  le  Comité  de  surveil- 
lance de  Saint-(]erinain-en-Laye  à  laire  à 
Saint-fiermain,  dans  telles  maisons  qu'il 
jugera  convenable,  les  perquisitions  ijue 
l'intérêt  public  paraîtra  exiger,  et  lui  con- 
férant les  mêmes  pouvoirs  pour  les  autres 
localités  du  district,  en  se  concertaiU,  s'il 
y  a  lieu,  avec  les  Comités  de  surveillance 
locaux. 

l"  octobre  1793. 
Extrait   du   registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Cjmité   de   eùreté  générale,  A.  N.,  AF'u  289, 
fol.  15. 

471.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  considérant  que  le  citoyen  Mal- 
veaut,  marbrier,  section  des  Piques,  a  été 
relaxé  en  vertu  d'un  ordre  du  Comité,  du 
28  septembre,  ne  portant  que  3  signatures, 
en  contradiction  avec  l'arrêté  du  Comité,  qui 
exige  8  signatures  pour  rela.ver  un  indi- 
vidu; considérant  d'ailleurs  que  le  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  des  Piques  a 
réclamé  contre  la  mise  en  liberté  d'un 
homme   dont    riutivisnie   est    attesté   par 


tous  les  patriotes,  décidant  que  ledit  Jlal- 
veaut  sera  réintégré  dans  la  prison  des 
Madelonnettes. 

1"  octobre  1793. 
Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 

Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'lI  289, 
fol.   IG. 

472.  —  .arrêté  du  Comité  de  sûret)^ 
générale,  en  conséquence  de  son  arrêté 
du  23  septembre,  pris  en  conformité  d'un 
arrêté  du  Comité  de  salut  public,  qui  or- 
donne l'arrestation  du  lieutenant  de  vais- 
seau l.areher,  commandant  la  frégate  la 
Médtine,  k  Brest,  décidant  ([ue  cet  officier, 
arrivé  à  Paris,  sera  provisoirement  incar- 
céré à  la  Force  et  mis  au  secret. 

1"  octobre  1793. 
Extrait  du  registre  des   mandats  d'an-ét   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*ll  289, 
fol,  17. 

473.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  ijorlanl  que  le  citoyen  François- 
Pierre  Marteli,  lié  avec  tous  les  traîtres 
qui  désolent  la  République,  sera  mis  en 
état  d'arrestation  à  la  Force,  comme  sus- 
pect, et  y  sera  conduit  par  les  gendarmes. 

1"  octobre  1793. 
Extrait  du    registre   des  mandats  d'arrêt   du 
Comité   de    sûreté   générale,  A.  JV.,  AF'lI  289, 
fol.  17. 

474.  —  l{ap[iort  de  l'observateur  Rousse- 
ville  (1,1. 

1<='  octobre  1793. 
Original,  A.  AT.,  F''  3088^ 
Ed.  I^IERUE  CaROS,  Paris  pendant  laTerreur, 
l.  I,  p.  243. 

(1)  Les  rapports  des  observateurs,  ou  agents 
secrets  du  ministère  de  l'intérieur,  que  nous 
avons  analysés  pour  la  période  de  juin  à  sep- 
tembre 1793,  viennent  d'être  publiés  ni  ejitenso 
par  M.  Pierre  Curon,  dans  un  volume  édité 
sous  les  auspices  de  la  Société  d'histoire  con- 
temporaine, intitulé  :  Paris  pendant  tu  Terreur, 
nous  nous  bornerong  à  renvoyer  à  cet  ouvrage. 
Du  reste,  pour  les  mois  de  vendémiaire,  de 
brumaire  et  même  de  frimaire  an  II,  le  nombre 
de  ces  rapports  qui  nous  ont  été  conservés  est 
extrêmement  restreint. 

175.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  i"  arrê- 
tant d'écrire  au  ministre  de  l'intérieur  et 
ù  la  section  de  1792,  pour  leur  demander 
des  reuseigncmejits  sur  le  compte  d'un 
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nom"'"  n.r  .  ■  .,^  .rr.:^  T  Suresnes,  qui 
se  li  .IX  du  minis- 

tère -  ■:it-  sur  la  ré- 

clamation de  la  Sociï-té  tlrs  défenseurs  de 
la  République,  la  mise  en  liberté  des  nom- 
més Massé  ei  Bergeron,  arrêtés  à  Sures- 
nes.  contre  lesquels  il  n'y  a  aucune  dé- 
nonciation: 3*  d"i.  \  ■  - 
Fournerot  et  Ti-- 

de  perquisition!..^     ..    .^.....  \..- 

toire  Mercier,  femme  de  charce  du  cito.i^n 
I»evault,rue  du  Pelit-Lion,  Faubourg  Saint- 
Germain,  et  de  saisir  les  papiers  suspects; 
4'  ordonnant  d'écrouer  à  la  Force  le  nommé 
Bolard.  marchand  de  vin.  d'autant  plus 
suspect  qu'il  s'est  échappé  de  la  chambre 
d'arrêt  où  il  avait  été  enfermé:  5"  consta- 
tant la  remise  par  le  citoyen  Uamy.  ex- 
Irésorier  du  Comité,  de  l'état  des  dépenses 
par  lui  faites,  avec  pièce»  justilicatives. 
savoir,  pour  le  compte  qui  doit  être  rendu 
au  Comité  de  salut  public  de  la  Conven- 
tion. 31  quittances,  pour  c«lui  qui  doit  être 
rendu  au  Département.  60 quittances,  pour 
l'aflaJre  de  Saint-Laurent.  3  quittances  ; 
6*  arrêtant  l'envoi  au  Comité  de  sûreté 
générale  du  rapport  du  citoyen  Génois, 
chai.'  -  '  '  ■  -"  -  ■'  âe  procéder  à  l'ar- 
re>'  berl.ex-contri-Meur 

^éu' ...  .  ■.  .^fugié  à  Corbeil.  d'a- 
près lequel  ses  démarches  s<)nt  restées 
infructueuses;  7*  ordonnant  la  mise  en 
liberté  de  la  citoyenne  Victoire  Mercier, 
l'examen  H<"  «"^  p^ipiT"!  par  Fournerot 
u'a\  s'aulorisant 

le  I  à  se  lendre 

à  h<pur  .ri.  jT.-  |-,ii-.  I  : 'Ifet  d'arrêter 
la  comtes.se  de  Narbonne  et  de  perquisi- 
Ijon".  ••  't"-  -■•-  ..1.....-.1  ..iT-i.  ■■<perls; 
9*'-  -  nom- 

mé- -  a  Su- 

reM:  - 'omme  suspects  et  tenant 

de>  ■^- r.^v.-.ltiti.-inniire*:    !<►' 

cou-  '■  ■ 

mth 
s'ét  1 
•u< 

de  . 

cid- 

dêl-. 

pr.- 

exUa  


saires,  et  que  du  tout  serait  dressé  procc>- 
verbal. 

1"  octobre  1793. 
Extrait  du  registre  des  délibcratioos  et  prvrces- 
verbaai  du  Comité  de  suneillance  du  Départe- 
ment de  Paris.  .4.  .\  .  BB-  81V  fol.  353-355. 

476.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
ïorce  armée  de  Paris,  aux  termes  duquel 
le  Commandant  général  ordonne  de  sus- 
pendre dans  toutes  les  sections  toute  no- 
mination et  l'organisation  des  compagnies 
qui  doivent  composer  l'armée  révolution- 
naire, jusqu'à  ce  que  le  Comité  de  salut 
public  ait  déterminé  le  mode  déllnilif. 

Le  Commandant  général  invite  de  nou- 
veau ses  concitoyens  à  maintenir  l'ordre 
et  la  paix  dans  la  ville,  à  apporter  tous 
leurs  soins  pour  empêcher  qu'à  l'avenir  il 
ne  se  fasse  plus  de  rassemMemenls  aux 
portes  des  boulaneers.  Les  roiilre-iévolu- 
lionnaires  se  sont  encore  fatigués  de  leurs 
manœuvres,  l'on  a  reconnu  des  citoyennes 
ivres  d'eau-de-vie  demander  du  pain  in- 
solemment, mais  sous  peu  l'on  découvrira 
les  auteurs  secondaires  de  ces  perlîdies. 
on  en  connaît  déjà  les  premiers. 

Autre  recommandation,  les  citoyens  de 
service  d'une  section  ne  doivent  pas  re- 
fuser secours  à  celles  qui  les  avoisinent, 
au  contraire,  ils  doivent  s'enlr'aider  et 
repousser  ensemble  les  méchants  et  dé- 
jouer les  projets  de  nos  perfides  ennemis. 

On  signale  l'arrestation,  à  la  barrière 
du  Roule,  d'environ  500  livres  de  pains 
dans  différentes  voitures  de  blanchisseurs, 
à  celle  de  la  gare,  de  plusieurs  margotins 
sur  la  rivière,  dans  l'un  desquels  il  y  avait 
plusieurs  paquets  de  chandelles,  que  l'on 
a  déposés  au  G>mité  de  la  section  des 
Sans-culotles. 

2  octobre  1793. 

Copie  conrorme,  (ign««r  de  Clemeot,  «ecré- 
Uire  de  l'Eut-nujor  g«D<Snl.  A .  N..  AF"^  1 470. 

477.  —  .arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, portant  que  le  ri-devant  comte  do 
Prrigord-Talleyrand.  rue  de  l'I'niversité, 
«era  mis  en  éLit  d'arrestation  comme  sus- 
pect, à  la  maison  de  la  Force,  de  même 
que  son  valet  de  chambre. 

1793. 
El  I  ra.  '  mandat!!  d'arrêt  ds  Co- 

nuud*}..  \  .v.,.vrti289.iol.  16. 
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478.  —  Délibération  du  Comité  de  sakit 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  en- 
voyant au  Comité  de  sûreté  générale  de 
la  Convention  copie  d'une  dénonciation 
faite  par  des  élèves  du  Collège  Irlandais, 
contre  les  prêtres  qui  sont  à  la  tête  de  cet 
établissement,  considérés  comme  des  bom- 
nies  suspects,  dangereux  et  contre-révolu- 
tionnaires: 2°  ordonnant  la  mise  en  liberté 
des  sieurs  Villot,  François  Arnould  etDessi- 
zier,  impliqués  dans  l'atTaire  de  l'ex-colo- 
nel  Devault,  détenu  à  Versailles  par  ordre 
de  la  Convention,  aucun  fait  n'ayant  été 
retenu  à  leur  charge;  3"  prenant  acte  de 
la  réponse  du  ministre  de  la  guerre  à  la 
dénonciation  par  le  Comité  de  l'abus  qui 
se  commettait  dans  les  bureaux  du  Conseil 
de  santé  par  la  délivrance  de  certificats  pour 
maladies  et  incommodités  supposées  à  des 
volontaires  qui  cherchaient  à  se  soustraire 
au  service  de  la  République,  réponse  d'a- 
près laquelle  la  dénonciation  avait  été 
transmise  aux  membres  du  Comité  do 
santé,  avec  injonction  de  répondre  aux 
laits  graves  dont  ils  sont  accusés,  en  assu- 
rant qu'il  ne  sera  rien  négligé  pour  dé- 
couvrir la  vérité;  4°  consignant  le  rapport 
de  Fournerot  et  Lécrivain,  après  examen 
des  comptes  de  Harny,  ex-trésorier,  duquel 
il  résulte  que  sur  les  30,400  livres  par  lui 
reçues  (savoir:  15,000  livres  du  ministre 
de  l'intérieur,  par  ordre  du  Comité  de  salut 
public,  15,000  du  Département  et  400  du 
Comité  de  sûreté  générale  pour  l'atlaire 
Saint-Laurent),  ledit  Harny  a  dépensé 
11,807  livres,  et  a  remis  le  surplus,  savoir  : 
18,522  livras  18  sols  6  deniers  au  Comité, 
qui  lui  en  a  donné  décharge  et  déposé  cette 
somme  entre  les  mains  du  sieur  Delespine, 
trésorier  actuel  ;  lequel  Harny  a  également 
remis  23,000  livres  déposées  entre  ses 
mains,  montant  d'une  lettre  de  change  de 
pareille  valeur  trouvée  sur  le  domestique 
de  la  citoyenne  Lamyre,  lors  de  la  perqui- 
sition laite  chez  Saint-Laurent;  5»  rappor- 
tant l'arrêté  du  30  septembre,  qui  portait 
que  l'on  ferait  insérer  dans  les  Journaux 
les  noms  de  ceux  qui  avaient  été  envoyés 
dans  les  maisons  d'arrêt  par  le  Comité,  i-t 
que  le  citoyen  Delespine  se  concerterait 
avec  Feuillant;  6°  à  la  suite  de  la  récep- 
tion d'une  députalion  des  commissaires  à 
T.  X. 


l'arrivage  des  farines  à  la  Halle,  (lui  est 
venue  faire  part  des  craintes  que  leur  fait 
éprouver  la  pénurie  des  arrivages  à  la 
Halle,  chargeant  Génois,  Guignes  et  Deles- 
pine d'en  parler  le  soir  au  Maire  ;  7°  or- 
donnant d'écrouer  à  la  Force  comme  très 
suspects  le  citoyen  Charles-Augustin  Fal- 
lois,  ci-devant  garde  du  corps  du  ci-devant 
Roi,  actuellement  brasseur  à  Suresnes,  et 
le  citoyen  Nicolas-Joseph  Egré,  ci-devant 
chirurgien-major,  également  brasseur  à 
Suresnes. 

2  octobre  1793. 
Extrait   du   registre    des    procès-verbaux    et 
délibérations  du  Comité  de  surveillance  du  Dé- 
partement de  Paris,  A.  N.,  BB'  Sl'^,  fol.  355- 
357. 

479.  —  Rapport  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  à  celui  de 
surveillance  de  la  Convention  nationale, 
relativement  k  l'affaire  Debard,  trésorier 
de  la  maison  du  ci-devant  Monsieur. 

'2  octobre  1793. 
Minute,  A.  .V.,  BB^  75. 

480. —  Lettre  du  Comité  de  salut  public 
du  Déparlement  de  Paris  au  procureur 
général  syndic  du  Département,  au  sujet 
de  la  demande  de  levée  des  scellés  appo- 
sés chez  le  sieur  Guillaume,  faisant  obser- 
ver que  ce  citoyen  semble  doublement 
suspect,  d'abord,  parce  que  lors  de  la 
visite  faite  chez  lui,  à  Montrouge,  il  a  pris 
la  fuite  par  dessus  les  murs,  en  second 
lieu,  parce  qu'on  lui  a  fait  dire  par  son 
secrétaire  de  se  présenter  en  personne  au 
Comité,  ce  qu'il  n'a  pas  fait,  ce  qui  permet  de 
supposer  sa  culpabilité,  quant  au  compte 
à  rendre  au  Comité  de  sûreté  générale  de 
la  Convention,  déclarant  que  le  Comité  de 
surveillance  du  Département  de  Paris 
communique  tous  les  jours  avec  les  Co- 
mités de  surveillance  et  de  salut  public  de 
la  Convention,  et  n"a  point  d'interprète. 

2  octobre  1793. 
Extrait  du   registre   de   copie  des  lettres  du 
Comité    de    salut    public    du    Déparlemeftt    de 
Paris,  A..V.,  BU'  81. 

481.  — Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, portant  que  le  nommé  Lévis  Mire- 
poix,  fils,  gendre,  mari  et  frère  d'émigré, 
et  qui  a  manifesté  sa  haine  pour  la  Révo- 
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luli'Jii  ilaiis  rAs.<eiiil>léc-  cousliluante  cl 
depuis,  sora  mis  on  fUil  d'arreslalion 
coiiiiiie  suspect,  en  conforniilé  «le  l"ar- 
licle  2  du  d(?crel  du  17  septembre  di'rnier, 
et  conduit  a  la  maison  d'arrêt  de  la  Force 
par  mesure  de  sûreté  généi'ale. 

3  oclohrc  1793. 
Extrait   du   registre  des   raandaLs  d'arrêt  ilu 
Comil*  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'U   28'.», 
fol.  18. 

',m2.  —  .Vnvlé  du  l'.umilé  de  sûreté  gé- 
néiiile,  ordonnant  la  mise  en  ét^it  d'arres- 
tation à  la  Force  comme  suspert  du  citoyen 
d'Ormesson,  demeurant  rue  de  rircncllc, 
Fauliouriç;  Saint-Germain,  et  attendu  une 
ledit  d'Ormesson  est  fort  incommodé 
d'une  tilessure  très  grave  à  la  jambe,  déci- 
dant qu'il  lui  sera  fourni  un  endroit  com- 
mode et  (|uc'  riiiimanilé  réclame,  et  eu 
oiilre  que  le  sieur  Ktienne  Adrien,  son 
d"mesli(|iie,  sera  conduit  ;\  la  Force  |>our 
y  resti-r  avec  son  maître. 

3  octobre  17U3. 
Extrait  du  rcgi-lre  des  mandats    d'nrril    du 
Comité  de  »ùrel«  (.'enérale,  A.  AT.,  Al'"li  '280, 
fol.  18. 

i83.  —  Délibération  du  Comité  de  salul 
public  du  Département  de  Paris:  loaniion- 
çant  la  réception  d'une  réponse  à  la  lettre 
de  félicitations  écrite  au  Comité  de  salut 
public  de  Keaiivais,  pur  laipielle  il  f.iil 
part  de  ses  travaux  révolutionnaires; 
2' ordonnant  la  mise  en  liberté  du  citoyen 
r)enis  Sébillotte,  cliarretier  au  service  de 
la  brasserie  des  sieurs  Fallois,  Egié  et  C'", 
(1  .'«uresnes,  le(|uel  n'est  en  rien  implic|ué 
ilans  l'affaire  de  ses  inaitres,  et  attendu 
i|u'il  se  trouve  attaqué  d'une  miilailie  Irt's 
eravi!.  sans  avoir  les  moyens  de  se  faire 
iiiétiinl  de  le  reconimander  aux 
i.-urs  di-    IlicéIre,    pour  y   <ftrc 

I  ■  !■■    I-  --■■■     ■'.'' ■.^,yl■^ 

1  •■  ,in 

I    .llfTS- 

lati  'Vaut   comtesse  de   Nar- 

boni  .     comme    recevant    cliei 

elle  ili  H  ii-di^ant  nobles,  ntlendii  (lue 
d'après  les  boni)  lémoiunaires  des  habl- 
tnnlii  do  Hiiuloune,  qui  loii-  alleslenl  que 
l'ex-roMilesse  de  Nnrboune,  non  seule- 
ment   n'est    pn»   «UHprrle,    mais    encon- 


qu'elle  est  aimée  dans  la  commune.  qn>- 
jamais  chez  elle  il  ne  s'est  fait  de  rassem- 
blements, qu'après  perquisition  opérée  dan- 
ses papiers,  il  ne  s'est  rien  trouvé  de  cou 
traire  à  l'esprit  de  la  Itévolulion,  décidant 
que  la  ci-devant  comtesse  de  N'aibonne 
resli'ra  sous  la  surveillance  de  la  com- 
mune de  Boulogne,  à  charge  par  elle 
d'avertir  le  Comité  dans  le  cas  où,  par  la 
.suite,  il  se  piisserail  des  choses  peu  con- 
formes à  l'esprit  public  cher,  ladite  de 
Narbonnc;  i°  ordonnant  que  le  nommé 
Joseph  Terreau,  doniesli«|ue  d'Egré.  Fallois 
etc.",  brasseurs  à  ."^uresncs.  sera  envoyé  h 
la  Force,  comme  parlage,'tnt  les  soupi;ons 
qui  pèsent  sur  la  léte  de  ses  maîtres; 
0°  urdoiniant  la  mise  en  liberté  d'un  bras- 
seur, d'un  domestique  et  du  cocher  de  la 
mémo  maison;  0"  chargeant  les  citoyens 
Cuignes  et  Delespine  île  se  rendre  ;in 
Comité  de  sitreté  générale  de  la  Con>en- 
tion  pour  faire  nn  rapport  sur  l'affair-- 
Debord,  i\  Deuil,  évadé  au  moment  oii  l'on 
allait  se  saisir  de  sa  persoiuie,  el  un  autre 
rapport  sur  l'affaire  de  Saint-Venant,  com- 
missaire de  police  de  la  section  de  la 
Halle-au-Hlé,  qui  s'est  permis  de  lever  des 
scellés  sans  les  ordres  de  l'autorité  qui 
les  a  fait  apposer  en  la  maison  du  ban- 
quier Bruyère;  7"  déclarant,  après  avoir 
procédé  i\  l'interrogatoire  et  à  lexamen 
des  papiers  ilu  citoyen  C.randiii,  rue  il'Or- 
léans.  n"  l.'t,  dénoncé  |)ar  le  Comité  de 
surveillance  de  la  section  de  rilomme- 
.\rmé,  comme  faisant  le  commerce  de 
l'argenl,  qu'il  n'y  a  pas  de  preuves  asse». 
fortes  pour  constater  le  délit  dont  il  est 
accusé  et  asseoir  un  jugenieni,  et  qu'il  ne 
peut  être  regardé  que  comme  un  avide 
spéculateur,  plus  occupé  de  ses  intéifls 
parlii'uliers  que  do  ceux  de  la  .société,  mais 
décidant  iju'il  sera  mis  provisoirement  en 
liberté. 

3  octobre  17!).1. 
l'Jxtrait  du  registre  den  procés-verbnux  et  di'li- 
liérnlionii  du  Comité  de  «urvcilUnce  du  Départi' - 
ment  do  Pari»,  A.  N.,  BU'  81*,  fol.  357-;i:.'.t. 

VSi,  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  faisant  connaître 
que  le  Commandant  en  chef  de  l'armée 
révoluliounair<-  et  le  citoyen  l'rtris,  coni- 
missiTire    di-s    guerres    «le    celte    armée. 
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l'ayant  passée  en  revue  la  veille,  les  ci- 
toyens qui  la  composent  devront  s'adresser 
à  eux  ou  à  leur  bureau,  rue  Neuve-des- 
Filles-Saint-Thomas,  grand  hôtel  deSui'de, 
au  fond  de  la  cour  à  droite,  soit  pour  les 
subsistances,  soit  pour  l'armement,  l'é- 
([uipement  et  habillement. 

Le  Commandant  général  adresse  à  ses 
braves  frères  d'armes  des  exhortations 
pressantes  et  s'exprime  en  ces  termes  : 
«  Toujours  du  courage,  serrons-nous  les 
uns  contre  les  autres,  aimons -nous, 
soyons  unis,  la  chose  publique  sera  en- 
tièrement sauvée.  On  a  voulu  nous  égarer 
et  nous  perdre,  on  n'y  a  pas  réussi,  les 
républicains  français  sont  trop  surveillans 
[sic]  pour  s'en  laisser  imposer  par  les  flots 
d'or  des  tyrans.  Courage  encore  une  fois, 
et  le  bonheur  existera  parmi  nous.  » 

Le  Commandant  général  constate  que 
le  service  s'est  très  bien  fait  la  nuit  précé- 
ilente,  et  réclame  toujours  la  même  exac- 
titude. 

4  octobre  1793. 

Copie  conforme,  signée  de  Clémenl,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.N.,  AF"^  1470. 

485.  —  Arrêté  du  Comité  de  sftreté 
générale,  ordonnant  la  mise  en  état  d'ar- 
restation du  citoyen  Thorin,  fils,  notaire 
à  Blérancourt,  du  sieur  Beaumé,  habitant 
au  même  lieu,  dénoncé  comme  ayant  tenu 
des  propos  inciviques  et  notamment  comme 
ayant  dit  qu'il  élait  impossible  que  la  France 
se  soutint  sans  roi  ;  de  Desfossés,  ci-devant 
vicomte  et  membre  de  l'Assemblée  cons- 
tituante, dénoncé  comme  entretenant  des 
intelligences  avec  l'infâme  Dubarry;  de 
Flavigny,  ci-devant  seigneur,  chef  de  lé- 
gion du  district  de  Chauny,  demeurant  à 
La  Fère,  lequel  était  dans  le  château  des 
Tuileries,  le  10  août;  du  curé  de  Saint- 
Aubin,  canton  de  Blérancourt,  dénoncé 
comme  tenant  chez  lui  des  conciliabules 
suspects,  auxquels  on  se  rend  par  des 
chemins  détournés;  des  curés  dudit  can- 
ton, dénoncés  comme  ayant  assisté  à  ces 
conciliabules,  lesquels  seront  traduits  au 
Comité  de  sûreté  générale,  qui  prendra 
un  parti  à  leur  égard,  et  chargeant  de 
l'exécution  de  cet  arrêté,  comme  aussi  de 
l'arrestation  de  tous  suspects  qui  pour- 
ront se  trouver  dans  les  lieux  ci-indiqués. 


le  citoyen  Clouare,  vice-président  du  dé- 
partement de  l'Aisne,  l'autorisant  à  requé- 
rir les  autorités  civiles  et  la  force  armée, 
le  laissant  libre  de  se  concerter  avec  elles 
ou  d'agir  sans  les  consulter. 

4  octobre  1793. 
E.Ktrait   du   registre   des   mandats  d'arrêt  du 
Comité   de  sûreté   générale,   A.  N.,  AF'lI  '23'.), 
fol.  19. 

486.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant,  en  exécution  du  décret 
de  la  Convention  nationale  de  ce  jour, 
qu'Etienne  Feuillant,  rédacteur  du  Journal 
dusoir,  et  X ,  dujourn.il  intitulé  l'Audi- 
teur national,  qui  s'imprime  rue  Maçon- 
Saint-André,  se  rendront  ce  soir  au  Comité 
pour  lui  donner  les  explications  qui  leur 
seront  demandées. 

4  octobre  1793. 
Extrait   du  registre  des  arrêtés  généraux  du 
Comité  de  sûreté  générale,    A.  A'.,  AF'li  286. 

487.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  por- 
tant itijonction  au  concierge  de  la  maison 
d'arrêt  dans  l'enceinte  de  l'Abbaye  de 
confier  au  gendarme,  porteur  du  présent 
ordre,  la  personne  de  la  citoyenne  Lalle- 
mand,  qui  peut  donner  au  Comité  des 
renseignements  sur  l'afTaire  d'Egré  et  C''^, 
brasseurs  h  Suresnes,  arrêtés  comme  sus- 
pects; 2°  chargeant  le  citoyen  Génois  de 
se  rendre  au  Conseil  général  de  la  Com- 
mune pour  lui  demander  le  retrait  de  son 
arrêté  qui  confiait  aux  commissaires  de 
police  des  sections  le  soin  de  faire  cesser 
la  circulation  des  bons  de  papier  émis  par 
les  limonadiers  et  marchands,  et  deman- 
der en  outre  que  les  Comités  de  surveil- 
lance révolutionnaire  en  soient  spéciale- 
ment chargés;  3°  après  le  rapport  du 
citoyen  Génois,  qui  annonce  que  le  Con- 
seil général  a  en  sa  présence  fait  droit  à 
la  demande  du  Comité,  décidant  l'apposi- 
tion d'une  affiche  tirée  à  mille  exem- 
plaires, il  l'effet  d'instruire  les  citoyens  du 
retrait  de  l'arrêté  du  Couseil  général  do  la 
Commune  qui  confiait  aux  commissaires 
de  police  le  soin  de  veiller  à  la  suppres- 
sion des  bons  de  papier  émis  par  les  limo- 
nadiers et  tnarcliands,  dont  à  l'avenir  se- 
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ronl  chargés  les  Comités  de  surveillance 

des  seclions. 

•J  octol<rc  1793. 
Extrait  Ju  registre  des  procès-verbaux  et  déli- 
IkralKins  du  Comité  lie  surveillance  du  Départc- 
...cnt  de  Paris  A.  S  ,  BB'  81*,  fol.  359-301. 

488.  —  Lellrc  du  Corailé  de  surveil- 
lance du  Uéparleiueiil  de  Paris  au  Conseil 
général  de  la  Commune,  au  sujet  de  lar- 
n-té  relalif  aux  bons  mis  en  ciiculaliim 
par  les  liiiionadiefs  et  autres  marchands, 
dont  on  avait  lieu  d'espérer  la  disparition 
prochaine,  arrêté  qui  n'a  rci.u  aucune 
ftéculion.  au  point  que  le  nombre  de  ces 
biins  va  toujours  croissant,  cl  sans  vouloir 
inculper  ni  plaider  la  cause  des  commis- 
saires de  police,  isolés,  accablés  d'ou- 
vrage et  hors  d'état  de  s'occuper  de  cet 
olijel.  demandatil  le  reirait  de  l'arrêté  qui 
conliail  à  ces  commissaires  l'exécution  de 
cet  arrêté,  et  (|ue  les  Comités  de  surveil- 
lanci-  révolutionnaire  en  soient  spéciale- 
ment chargés. 

4  octobre  1793. 

Extrait  du  registre  de  copie  des  Icltics  du 
Comité  de  surveillance  du  Uépartcmcnt  do  Paris, 
A.N.,  BB'  81*,  fol.  13  V». 

480.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  do  la 
force  armée  de  Paris,  aux  termes  duquel 
le  Commandant  général  constate  ijue  le 
service  s'est  fait  avec  négligence  la  nuit 
précédente,  <|u'à  1 1  heures  du  soir,  les 
sentinelles  ne  criaient  pas  le  qui  vive  et 
se  laissaietit  approcher  de  trop  prés,  et 
adresse  à  ses  concitoyens  les  objurgations 
suivantes  :  <•  Veillons  un  peu  plus,  mes 
amis,  et  servons  la  patrie  comme  une 
bonne  mérc  'sdeplus  il  donne  la  consigne, 
à  partir  de  ce  jour,  de  crier  qui  vive  à 
1 1  heures  du  soir,  et  si  les  personnes  pa- 
raissent suspectes,  de  xérillcr  leurs  cartes, 
en  rcspectani,  inalgié  ce,  les  députés  de 
la  Convention,  les  magistiats  de  la  Com- 
mune et  le.H autorités  constituées.  A  lu  heu- 
res du  soir,  les  iniliUiires  soldés  devrotit 
l'-trc  rentrés  dons  leurs  asiles,  pour  y 
attendre  le.s  ordres  nécessaires  à  la  Iran- 
■luillilé  publique. 

D'après  le  même  ordre  du  jour,  le  ser- 
tjcc  de  quelque»  baiih  '    ii'smal 

fait,  l'on  a  abnndoun-  laissé 

passer  une  grande  quau'.i-   m.  ,...,ii?, cette 


coupable  négligence,  aux  yeux  des  bons 
républicains,  est  bien  criminelle,  tous  les 
bons  citoyens  sont  invilés  à  en  dénoncer 
les  lauteurs. 

Le  dépju-l  d'un  convoi  d'artillerie  pour 
Lille,  dans  la  journée,  est  annoncé. 

5  octobre  1793 
Copie  c<iiiforme,  signée  de   CliMncnl.  secrt  - 
taire  de  l'Etat-major  général,/! .  A'.,  .\F'^'  147(1 

490.  —  Arrêté  du  Comité  de  sùrelé  géné- 
rale, invitant  les  citoyens  composant  le 
(Comité  d'examen  des  comples  à  nommer 
deux  autres  députés  pour  assister  à  la 
levée  des  scellés  des  ci-di'v.inl  trois  com- 
pagnies des  finances,  attendu  qu'il  va  des 
raisons  particulières  pour  engager  le  Co- 
mité à  révoquer  son  premier  arrêté. 

5  octobre  1793. 
Extrait  du   registre  des  arrêtés   généraux  du 
Comité  de  sûreté  générale,  .1.  .V.,  .\F*tI  580. 

491.  — Arrêté  du  Coinilé  de  sùrelé  gé- 
nérale, autorisant  les  citoyens  Iléal  cl 
Monmayou,  tous  deux  représentants  du 
peuple,  nommés  par  le  Comité  de  l'exa- 
men des  comptes,  d'après  le  décret  de  la 
Convention  du  27  septembre,  pour  assister 
à  la  levée  des  scellés  des  ri-devant  trois 
compagnies  des  linances,  à  faire  apposer 
les  scellés  sur  les  papiers  des  ci-devant 
fermiers  généraux,  conjointement  avec  le 
citoyen  Dupin,  député,  nomtné  par  le 
Comité  de  siVeté  générale  à  l'ell'et  d'as- 
sister à  la  levée  des  scellés  sur  les  fermes 
et  régies,  à  faire  l'inventaire  des  pièces 
qui  se  trouveront  chez  eux  en  leur  pré- 
sence, à  parapher  celles  qu'ils  jugeront 
convenable  d'enlever  pour  parvenir  à  la 
connaissance  «les  exaclinns  qu'ils  ont 
commises  dans  la  régie  des  baux  de  David, 
Sal/.ard  cl  Mager,  à  appeler  les  imiiibres 
formant  la  Cotnmission  pour  examiner 
lesdits  comptes,  ù  former  opposition  sur 
leurs  biens  et  à  ne  donner  main  levée  des 
oppositions  qu'ils  auront  formées  qu'après 
que  la  Commission  nommée  par  la  Con- 
venliun  aura  Uni  le  travail  dont  elle  l'a 
charger  d'après  leurs  olfres. 

.'>  octobre  1793. 
Extrait  du  regislro   dc.<   arrêtés  généraux  du 
Comité  d*  tûreté  générale,  A.  S.,  At'll  280. 
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492.  —  Délibération  ilu  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  por- 
tant qu'il  a  été  écrit  à  la  commune  de 
Passy  pour  lui  signaler  la  présence,  rue 
Basse,  à  Passy,  cbez  le  citoyen  Gérard, 
ci-devant  abbé,  et  chez  le  citoyen  Lucel, 
d'une  grande  quantité  de  bois  à  brûler: 
qu'il  a  été  également  écrit  au  Comité  de 
surveillance  de  la  section  des  Tuileries 
pour  obtenir  des  renseignements  sur  le 
compte  d'un  nommé  Fauvelet,  adminis- 
trateur de  l'Encan  national,  liôtel  de  Lon- 
gueville;  2"  chargeant  Guignes  et  Chéry 
de  se  transporter,  conjointement  avec  deux 
membres  du  Comité  de  surveillance  de  la 
section  des  Gravilliers,  à  Gennevilliers,  à 
l'efTet  de  visiter  la  maison  de  la  dame 
Coustard,  où  il  se  trouverait  de  l'argen- 
terie, ainsi  que  des  gens  suspects  qui 
cherchent  à  se  soustraire  à  la  surveillance 
des  bons  citoyens;  3° mentionnant  la  venue 
d'une  députation  de  membres  d'une  So- 
ciété populaire  de  la  section  du  Contrat- 
Social,  à  l'elTût  de  demander  si  le  Comité 
du  Déparlement  avait  reçu  une  dénoncia- 
lion  contre  les  citoyens  David  etGuirault, 
membres  de  la  Commune,  parmi  lesquels 
délégués  s'est  trouvé  le  citoyen  François- 
Simon  Chevalier,  marchand  mercier,  an- 
cien garde  du  Roi,  caserne  à  Meudon,dùnt 
l'arrestation  a  été  demandée  par  quelques- 
uns  des  membres  du  Comité,  ceux  qui 
l'accompagnaient  ayant  oiïert  d'en  répon- 
dre, le  Comité  a  arrêté  que  le  citoyen 
Chevalier  restera  en  liberté,  sous  la  res- 
ponsabilité individuelle  des  membres  de 
la  députation. 

5  oclobre  1793- 
lisIraiHu  registre  des  procès-verbaux  et  déli- 
lii^r.ilions  du  Comité  de  surveillance  du  Déparlc- 
nient  de  Paris,  A.  jY.,  BB^  81\  fol.  362,  363. 

493.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  invite  ses  jeunes  frères 
d'armes  h  ne  pas  quitter  les  casernes  avant 
9  heures  du  matin,  cette  petite  consigne 
étant  nécessaire  à  leur  instruction.  Il  dé- 
clare qu'il  est  fâché  de  voir  encore  des 
attroupements  aux  portes  des  boulangers; 
celte  malveillance,  ajoute-t-il,  n'aura  qu'un 
temps  et  le  vertueux  républicain  sera  sur- 


pris un  jour  des  moyens  lâches  et  peri]des 
employés  par  nos  ennemis.  Le  Comman- 
dant général  avertit  ses  concitoyens  que 
l'on  a  mis  en  prison  des  fermiers  et  des 
meuniers  qui  étaient  d'inlelligence  avec 
les  contre-révolutionnaires  pour  affamer 
les  courageux  Parisiens.  ••  Debout,  s'écrie- 
l-il,  et  veillons-les,  debout,  et  méprisons- 
les,  ils  sont  trop  lâches  pour  nous  atta- 
quer. » 

D'après  les  rapports  adressés  à  l'Etat- 
major,  un  officier,  de  garde  à  la  Courtille, 
étant  venu  chercher  un  pain  chez  le  ci- 
toyen Chappuis,  boulanger,  rue  Beaubourg, 
il  lui  en  a  été  délivré  un,  ce  qui  a  déplu 
apparemment  à  la  boulangère,  car  elle  lui 
a  sauté  au  collet  pour  lui  arracher  son 
hausse-col  et  lui  a  aussi  enlevé  le  pain, 
qu'elle  a  biisô  en  morceaux. 

Il  a  passé  233  pains  de  îi  livres  à  la 
barrière  de  Fontarabie. 

6  octobre  1793. 
Copie   conforme,  signée   de   Clément,   secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  A'.,  AF'^'  1470. 

494.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Déparlement  de  Paris  :  1°  men- 
tionnant la  venue  de  commissaires  du 
Comilé  de  suiveillance  de  la  section  des 
Tuileries,  sur  l'invitation  faite  la  veille  à 
leur  Comité,  lesquels  ont  déclaré  n'avoir 
d'autres  renseignements  à  donner  sur  le 
compte  du  citoyen  Fauvelet,  sinon  qu'il 
avait  été  mis  en  état  d'ariestation  pour 
son  incivisme,  dont  on  a  des  preuves, 
qu'il  a  été  mis  en  liberté  par  un  arrêté 
surpris  au  Comité  de  sûreté  générale,  et 
que  le  Comité  de  leur  section  le  recherche 
pour  l'incarcérer  de  nouveau;  2°  signalant 
également  la  venue  de  commissaires  du 
Comilé  de  surveillance  de  la  section  de 
l'Unité,  à  l'ell'et  de  renseigner  sur  le 
compte  de  la  citoyenne  Lallemand,  femme 
suspecte,  détenue  à  l'Abbaye  par  ordre 
du  Comité,  lesquels  ont  déclaré  n'avoir 
aucune  connaissance  des  propos  durs 
imputés  au  citoyen  Lalande,  commissaire 
de  police,  dont  se  plaignait  la  femme 
Lallemand. 

6  octobre  1793. 

EsUait  du  registre  des  procès-verbaux  et  déli- 
liéralions  du  Comilé  de  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,  A.  .\.,  BB»  81*,  fol.  303. 
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;   ■  '    ■      1  de  l'tirJre  ilu  jour  de  la 

f,,i  l'aris,  où  le  Commaiulanl 

g,  : _  I  à  sescoiiciloyens  quelous 

les  canoiiniers,  enrôlés  anlérieuiement 
au  décrel  de  réquisilion,  font  parlii;  de 
l'armée  révolutionnaire,  cl  enjoint  aux 
citoyens  de  garde  aux  barrières  de  donner 
leurs  noms,  celui  de  leur  section,  de  leur 
rue  et  le  numéro  de  leur  maison  pour 
toucher  l'indemnité. 

Comme  consi^'no,  les  réserves  de  cent 
hommes,  toujours  le  même  service  aux 
barrières  :  ■■  Surveillons,  surveillons  plus 
que  jamais,  pour  éviter  toute  surprise  de 
la  part  de  nos  ennemis  ». 

Les  rapports  font  counaitrequuu  enfant 
de  12  à  13  ans  s'est  précipité  par  l'une  des 
fonélres  de  la  caserne  de  la  section  du 
Thé.itre-Framjais  cl  est  mort  sur  le  coup, 
le  commissaire  en  a  dressé  procés-verbal. 

A  r»  heures  I  i,  dans  celte  même  ca- 
serne et  dans  le  corridor  qui  conduit  au 
Comité  révolutionnaire  de  celle  section, 
la  sentinelle,  ayant  cru  voir  (pielqu'un  dans 
le  jardin,  a  crié  trois  fois  (|ui  vive,  per- 
sonne n'ayant  répondu,  elle  a  cru  devoir 
tirer  son  coup  de  fusil,  on  a  fait  patrouille 
et  peripiisition  d.-ins  ledit  jardin,  mais  l'on 
n'a  trouvé  personne. 

7   octobre   179.1. 
Copie  coiifornu'     si^!nl^c   de  Clément,    scrro- 
tairc  del'Klat-majdr  t-enér.!!,  A.N.,  .W'^  1170. 

■V9fi.  —  Ordre  du  ('omilé  de  sùrelé  géné- 
rale de  mellre  en  élal  d'arreslalion  le 
nommé  l.alouche,  oflicicr  général  des  ar- 
mées navales,  li-devant  chancelier  d'E^a- 
lilé,  demeurant  à  Moiilarpis,  décrété  d'nc- 
cu.vition,  de  procéder  i\  l'examen  do  ses 
papiers,  notamment  de  sa  rorrespontlancc 
avec  le  traître  Truguet  cl  avec  K^alilé,  el 
de  le  Iraduin-  devant  le  Comité  |>iinr  ré- 
pondre sur  certains  faits. 

7  octobre  t7U.'). 
Elirait   du   rp^ixtre  dn  lnandat^   d'arrêt  du 
(^titnit*  do  iiûr«<t«  générale,  A.  K.,  Al'"ll  289, 
f.l.  -ii. 

4B7.  ■-  Arrèlé  du  Comité  de  st^rclé  ijé- 
iiérale,  roii>idéranl  ipi'il  e\i>le  dans  toutes 
les  |Hirlies  île  la  ll>  publique  mil'  foub-  de 
Kens  qui  ne  cheri  Iwiil  qu'à  jeter  In  désu- 
nion  par   dlITérenles  innnn-uvre»,  el  no- 


tamment à  Lisieu.\,  où  résille  le  nommé 
Villetard.  déjà  dénoncé  au  Comité  de  salut 
public  de  Rouen,  qui  doit  être  rej^aidé 
sous  tous  les  rapports  comme  contre-ré- 
volutionnaire, ordotiiiant  le  transfèrenieiit 
dudil  Villetard  des  prisons  de  Lisieux,  <>ù 
il  se  trouve  détenu,  eu  celles  de  Vernon, 
et  chargeant  le  sieur  Greslebin,  envoyé 
de  la  commune  de  Vernon,  de  procéder  à 
celle  opération,  pour  éviter  que  ledit  Vil- 
leUird  n'échappe  à  la  vii;ilance  des  bous 
patriotes  de  Lisieux,  en  cherchant  à  mettre 
dans  ses  intérêts  ceux  qui  ont  manifesté 
ouvertement  des  principes  de  fédéralisme, 
cl  alin  de  laisser  le  sieur  Villetard  à  Lisieux 
pour  riiisiruclion  de  son  alTairc,  jusqu'au 
moment  où  il  sera  traduit  au  Tiibunal 
révolutionnaire. 

7  octo!  re  17S3. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sCirclé  générale,  A.  N.,  AF'lI  '289, 
fol.  25. 

VilU-lard  (Nicola-<-Laurent-Am>and).  inlerroiré 
II'  18  pluviôse  par  l'un  des  juges  du  Tribunal 
révolutionnaire,  décéda  peu  après  à  l'hospice 
do  l'Evéché  (A.  A'.,  NV  23,  n»  1181). 

498.  —  ArrClé  du  Comité  de  stVclé  gé- 
nérale, sur  la  demande  du  Corps  municipal 
de  l'aris,  décidant  que  les  scellés  apposés 
cheï  les  sieurs  Sangrain  et  Fricaull  seront 
levés  pour  prendre  des  mèches  el  colons 
nécessaires  à  l'illumination  de  Paris,  ainsi 
que  h's  assisiials  nécessaires  au  payomenl 
des  ouvriers  el  leur  livre  d'etirefrislrement, 
chaix'eaiit  le  sieur  Pigeau-Villiers  de  pro- 
céder il  cette  levée  de  scellés  en  présence 
de  deux  commissaires  du  Comité  révolu- 
tiiiniiaire  de  la  section  Poissonnière,  el 
invitant  les  adminislralcurs  des  Travaux 
publics  ù  s'y  trouver. 

7  octolire  17'.'.i. 

Extrait  du  registre  de.«  nlall•lal^  <1  arréi  du 
Comité  de  si'irclé  générale,  A.  .V..  AT'll  289, 
fol.  2li. 

Saogiain  (Picrre-Tnurlillo),  enlrepn'iicur  de 
l'éclairage  public. 

499.  —  .Vrrèlé  du  ('.omité  de  sûreté  gé- 
nérale,  après  avoir  entendu  plusieurs 
eiloyens  qui  ont  ilénoncé  .Mu.oi|uinel  de  la 
Pagne  romtiie  avant  tenu  de>  piiipns  très 
inciviques,  I  oii>idérant  la  iioti>riélé  pu- 
blique qui  proclame  ses  inletilions  cmilre 
révtilltlionnaiies.  nrdoiiiiant  qu'il  .-eia  mis 
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fil    >Hat    J'aircstalioii   connue   siispecl,  cl 
jui;urfcié  a  lu  Force. 

7  oclobie  1793. 
Extrait  du  registre   flc^s  maiulat?   darril    du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  A'.,  AF'll  2S9, 
fol.  20. 

jOO.  —  D''lil>i-ralion  du  Comité  Je  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  i"  don- 
nant pouvoir  au  citoyen  Fournerot  de  faire 
arrêter  le  sieur  Lapalu,  du  canton  de  Tiry, 
district  de  Villefranclie,  dénoncé  par  des 
sans-culoltesde  I.yon  comme  très  suspect; 
2°  autorisant  le  sieur  Ulrich,  aide  de  camp 
ilu  général  Hanriot,  à  se  tran.sporter  rue 
.•^aintMaur,  à  la  Courtille,  chez  le  citoyen 
Dupiu,  pour  y  saisir  un  cheval  de  cabrio- 
let et  deux  chevaux  de  carrosse,  et  chez 
le  sieur  Deriinieau,  deux  chevaux  de  car- 
rosse; 3°  recevant  le  rapport  de  Guigucs  et 
Chéry,  envoyés  à  Gennevilliers,  qui  men- 
tionne la  saisie,  dans  la  maison  de  la  ci- 
toyenne Coustard,  d'une  cassette  remplie 
de  bijoux,  et  l'arrestation  de  trois  suspects, 
notamment  de  la  citoyenne  Faure,((ui  est 
amenée  au  Comité,  où  elle  subit  un  inter- 
rogatoire. 

7  octobre  1793. 
Extrait  du  registre  des  procès-verbaux  et  déli- 
bérations du  Comité  de  surveillance  du  Déparle- 
ment de  Paris,  A.  N.',  BB^  SIS  fol.  3G4. 

SOI.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant iîénéral  renouvelle  l'ordre  aux 
adjudants,  oflîciers  et  sous  ofliciers  com- 
mandant les  postes,  de  faire  à  chaque 
iiarde  montante  la  visite  des  armes,  d'en- 
joindre aux  sentinelles  de  no  pas  s'éloi- 
L'iier  du  corps  de  garde  et  de  faire  plu- 
sieurs fois,  pendant  les  vingt-quatre  heures, 
l'appel  des  citoyens  de  garde  présents,  à 
compter  du  9,  aux  adjudants  de  ne  plus 
commander  de  service  les  citoyens  de 
l'armée  révolutionnaire,  attendu  leur  or- 
ganisation qui  va  se  faire  très  proraptc- 
ment  et  pour  laquelle  le  Conseil  général 
de  la  Commune  a  nommé  six  de  ses  mem- 
bres, avec  ordre  aux  sections,  qui  n'ont 
pas  de  comité  de  discipline  militaire,  d'en 
établir  un  le  plus  tût  possible  pour  l'ordre 
et  la  discipline. 

I.e   Commandant   général   déclare  (|u'il 


rend  les  commandanls  des  postes  aux  bar- 
rières responsables  de  la  sorlie  du  pain, 
c'est  avec  peine  qu'il  voit  par  les  rapports 
la  quantité  qui  en  sort,  c'est  une  dilapi- 
dation horrible  de  toutes  parts,  et  les  pré- 
cautions que  l'on  prend  deviendront  in- 
fructueuses, si  celte  négligence  coupable 
persiste  encore  longtemps. 

L'exactitude  du  service,  tant  dans  l'in- 
térieur qu'aux  barrières,  est  toujtmrs  re- 
commandée pour  les  réserves  et  patrotiilles, 
ainsi  que  l'arrestation,  après  H  heures  du 
soir,  de  tous  citoyens   suspects    ou   sans 

cartes. 

8  octobre  1793. 
Copie    conforme,  signée   de   Clément,    secvé- 
laircde  l'Etat-major  général,  A.  N.,  AF'V  1470. 

:iOo.  _  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  l'arrestalion  du  nommé 
Travanet,  demeurant  près  de  la  Comédie- 
Italienne,  ancien  banquier  de  jeu  chez  la 
Reine,  qui  sera  incarcéré  à  la  Force  par 
mesure  de  sûreté  pénérale. 

S  octobre  1793, 
E.xlrait  du   registre  des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  JV.,  AF*II  289, 
fol.  27. 

g03.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  l'arrestation  du  nommé 
Bitaubé  et  sa  femme,  étrangers,  demeu- 
rant rue  Helvétius,  n»  C2,  (lui  seront  in- 
carcérés à  la  I^ôrce  par  mesure  de  sûreté 
générale,  l'examen  de  leurs  papiers,  no- 
tamment de  leur  correspondance  étran- 
uère,  et  de  ce  qui  pourra  prouver  leurs 
intelligences  cl  liaisons  avec  Brissot,  Ro- 
land et  autres  de  leurs  factions,  et  l'ap- 
position des  scellés  sur  lesdils  papiers. 

8  octobre  1793. 
Extrait  du  registre   des   mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  ^'.,  AF*n  289, 
fol.  27. 

r;(j.i,_ Arrêté  du  Cumilê-  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  d.^  procéder  à  l'arresta- 
tion du  nommé  l.enfaut,  principal  commis 
de  l'adniinistraliondesDcmaines  nationaux, 
dont  les  bureaux  sont  rue  Vivienne,  ainsi 
(|u'à  l'examen  de  ses  papiers,  notamment 
de  sa  correspondance  avec  Lambert,  ex- 
contrôleur général,  et  ses  fils,  dont  Jeux 
sont  émigrés  et  deux  à  l'intérieur,  à  l'ap- 
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position  des  scell.'s  à  son  domicile,  égale- 
ment à  rexamcn  des  papiers  particuliers 
qui  se  trouvent  dans  son  bureau,  dans  les 
tiroirs  de  sa  table,  ceux  suspects  devant 
rire  apportés  au  Comité,  enfin  à  l'incar- 
cération dudil  Lenfant  à  la  Force  par 
mesure  de  sûreté  générale. 
8  octobre  1703. 

Elirait  du  rcgislre  des  mandats  d'arrct  du 
Comil*  de  sûreté  générale,  AN.,  AF*n  289, 
fol.  28. 

505.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, statuant  sur  le  renvoi  à  lui  fait 
par  le  Comité  de  salul  public  de  la  Con- 
vention de  l'afTaire  du  citoyen  Saint- 
Martin,  détenu  par  ordre  du  Comité  de 
salut  public  du  département  de  l'Orne, 
considérant  que  ce  citoyen  s'est  constam- 
ment montré  comme  un  excellent  patriote 
depuis  le  commencement  de  la  Révolution, 
que  s'il  a  participé  à  la  levée  dune  contri- 
bution, ou  plutôt  d'un  emprunt  forcé  sur 
les  suspects  arrêtés  en  vertu  du  décret  du 
2  juin  1793,  il  n'a  fait  qu'obéir  dans  celle 
circonstance  à  l'arrêté  des  autorités  cons- 
litaées  de  la  ville  de  Lassay  (Mayenne), 
considérant  qu'en  ordonnant  l'arroslation 
du  citoyen  Saint-Martin,  le  (Comité  de  sa- 
lul public  de  l'Orne,  outre  .juil  a  excédé 
ses  pouvoirs,  a  agi  d'une  manière  absolu- 
ment contraire  au  véritable  esprit  de  la 
loi,  décidant  que  ce  citoyen  sera  sur-le- 
champ  rendu  à  la  liberté,  enjoignant  au 
surplus  audit  Comité  de  salut  public  de 
mettre  à  l'avenir  plus  de  circonspecliou 
dans  sa  conduite,  et  de  ne  plus  louiner 
contre  le  putriolismc  les  armes  que  la  Na- 
tion ne  lui  a  rnnliées  que  pnur  coinbattre 
cl  exterminer  l'uriblocralie. 
8  octobre  1793. 
Kzirail  du  rvginlrc  des  mandats  d'nrrét  du 
Comité  de  «ùrclé  générale.  A.  A'.,  AI'll  289, 
fol.  30. 

liOfi.  —  Arrêté  du  Comité  de  si'ireté  gé- 
nêrale,  vu  In  dénonciation  adrrssée  au 
Comité  rniitri"  le  rltoyen  l.apalu,  du  dis- 
trict df  Villrfriinrhe,  par  plusieurs  citoyens 
ne  diîinni  i....iii"~  s  nm  •  nlniics  île  Lyon. 
dans    Ift'i  '    d'étn-    un 

ronlre-ré.  innndoiil  son 

orrcilalinn  sou»  b-ut  n  ;<piiii><'ibilité,  après 
examen  des  pf-ce»  ju.tlillcativesde  la  con- 


duite patriotique  dudit  l.apalu.  du  civisme 
et  de  son  attitude  courageuse  pendant  la 
Révolution,  considérant  que  le  citoyen 
Lapalu  a  mérité  la  confiance  du  Comil>- 
par  une  mission  imporlanle.  que  son  pa- 
triotisme el  son  énergie  ont  été  attestés  au 
Comité  par  plusieui^  de  leurs  collègues, 
dignes  de  foi,  décidant  que  le  citoyen  La- 
palu sera  mis  en  liberté  el  remplira  la 
mission  dont  il  a  élé  chargé  par  arrêtés 
du  Comité  des  21  septembre  et  8  octobre. 

8  octobre  1793. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  289. 
fol.  30. 

Lapalu  (Jean-Marie),  juge  de  la  commune  île 
Feurs,  commissaire  du  Comité  de  sùrelé  çéné- 
r.ile,  fut  condamné  à  morl  le  21  eermin.il  an  II 
(W315,  n''676). 

507.  —  Délibération  du  Comité  de  salul 
public  du  Département  de  Paris  :  1'  por- 
tant qu'il  sera  écrit  au  secrétaire  du  Di- 
rectoire du  Département,  pour  lui  deman- 
der si  r.Xssemblée  générale,  provoquée 
pour  dimanche,  aura  lieu,  afin  de  pouvoir 
prendre  les  dispositions  en  conséquence; 
2°  décidant,  sur  l'ordre  du  Comité  de  sil- 
relé  générale,  que  le  citoyen  Colson,  se- 
crétaire du  Comité,  conduira  au  Comité 
de  sflreté  générale  le  citoyen  lapalu,  el 
reinellra  les  pièces  relatives  à  son  .-ilïairc; 
3"  arrêtant,  sur  l'ordre  du  Comité  de  sû- 
reté générale,  que  le  citoyen  Fournerol  se 
Iranspoileia,  sur>le-clianip.  rui'  llelvétius, 
n°  I,  au  domicile  du  citoyen  Lapalu,  pour 
lever  les  scellés  apposés  sur  ses  papiers: 
4*  sur  la  dénonciation  faite  au  ('omilé  j«ir 
l'un  de  ses  membres  d'un  dîner  qui.  sous 
le  règne  du  tyran,  se  faisait  une  fois  par 
semaine,  entre  les  membres  d'un  tribunal 
de  Juges  consuls,  i|ue  cet  abus  se  renmi- 
velle  encore,  que  les  juges,  comme  celait 
leur  usage,  payent  un  prélre  chargé  de 
dire  une  messe,  considéianl  que  ce  ras- 
senibb-ment  pourrait  devenir  dangereux, 
décidant  que  les  riloyens  liéiiois  el  l.écri- 
vain  se  transporteront  il  laCoinnuine  pour 
lui  dénoncer  cette  orgie  el  la  prier  d'y 
porter  remède. 

8  octobre  1793. 
Elirait  du  rc)ii»tre  de»  pmcèwcrliaux  cl  déli- 
iK'ralion»  du  foniité  de  n'urvcillancc  du  Déparle- 
moQt  de  l'ariD.  A.  S.,  VU'  81*.  fol.  36â. 
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SOS.  —  Lettre  des  administrateurs  com- 
Ijosant  le  directoire  du  Département  de 
Paris  aux  membres  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  séant  aux  Quatre- 
Nnlions,  demandant  l'envoi  d'une  copie 
de  la  décision  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, qui  les  autorise  à  leur  remettre  les 
titres  et  papiers  de  comptabilité  du  ci- 
devant  Condé,  pour  être  brûlés  en  leur 
présence  après  distraction  de  ce  qui  pour- 
rait être  regardé  comme  bon  à  conserver. 

8  octobre  1793. 
Original,  signé  de  Concedieu,  E.-J.-B.  Mail- 
lard, Bourgain,  Houzeau,  A.  A'.,  BB^  T'i. 

a09.  —  Lettre  de  Raisson,  secrétaire 
général  du  Département, au  citoyen  Deles- 
pine,  déclarant  qu'il  a  déjà  mis  deux  fois 
sous  les  yeux  du  Conseil  du  Département 
la  demande  adressée  par  le  Comité  de 
surveillance  du  Département  à  l'effet  de 
convoquer  les  commissaires  des  autorités 
constituées  ainsi  que  ceux  des  sections  et 
cantons,  pour  procéder  au  remplacement 
des  membres  absents  de  ce  Comité,  que  le 
Conseil  n'a  encore  pu  fixer  de  jour  pour 
cette  convocation,  que  la  question  lui  sera 
soumise  de  nouveau  aujourd'hui,  annon- 
çant également  que  le  Directoire  a  pris,  la 
veille,  un  arrêté  relatif  à  l'examen  des 
titres  et  papiers  du  ci-devant  Condé,  et 
que  des  commissaires  doivent  être  nom- 
més pour  l'exécution  de  cet  arrêté. 

17'  jour  du  1^'  mois  de  l'an  II 
(8  octobre  1793). 
Original  signé,  A.  N.,  BB^  74. 

olO.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  dans  lequel  le  Com- 
mandant général  se  plaint  de  ce  que, 
malgré  l'ordre  donné  journellement,  les 
barrières  sont  mal  gardées,  notamment 
celle  de  Rochechouart,  qui  ne  l'est  que 
depuis  5  heures  jusqu'à  9  heures  du  ma- 
tin, et  il  invite  les  citoyens  de  garde  à  rester 
au  poste  pendant  24  heures.  Dans  quel- 
ques autres,  il  sort  une  quantité  prodi- 
gieuse de  pains,  abus  que  devra  empêcher 
la  surveillance  des  adjudants. 

Le  Commandant  général  exhorte  de 
nouveau  ses  concitoyens  à  punir  les  in- 
souciants qui  refusent  de  faire  leur  ser- 
vice, à   surveiller   les   méchants    que   va 


anéantir  l'armée  révolutionnaire.  II  cons- 
tate que  les  rassemblements  continuent  à 
la  porte  des  boulangers  ;  c'est  avec  dou- 
leur qu'au  milieu  de  l'abondance  on  voit 
le  peuple  inquiet  sur  ses  subsistances, 
quand  il  devrait  être  rassuré  par  les  rap- 
ports satisfaisants  adressés  tous  les  jours 
au  Commandant  général  par  les  comman- 
dants des  détachements  de  Boissons,  de 
Meaux,  de  Laon,  de  Corbeil.  de  Brie-la- 
Ville  et  de  Pontoise,  mais  comme  la  rivière 
est  fort  basse,  les  subsistances  ne  peuvent 
arriver  que  par  des  voitures,  et  c'est  ce 
qui  cause  le  retard. 

D'après  les  rapports,  l'on  a  arrêté  à  la 
barrière  de  Belleville  2  voies  de  bois  qui 
sont  déposées  devant  le  corps  de  garde, 
les  voituriers  n'ayant  aucune  permission 
de  les  sortir  de  Paris.  Sur  le  boulevard,  à 
la  porte  Saint-Antoine;  l'on  a  arrêté  aussi 
une  voiture  de  marchandises  qui  sortait 
de  la  maison  n°  8. 

Beaucoup  d'arrestations  de  gens  sus- 
pects, sans  cartes  et  de  filles  publiques. 

9  octobre  1793. 
Copie    conforme,  signée   de   Clément,   secré- 
taire de  l'Etal-major  général,  A.  N.,  AF^^  1470. 

.'ill.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale chargeant  Guénot,  inspecteur  de 
police,  de  se  transporter  à  Colombes,  à 
l'elfet  d'arrêter  Laudiboul,  vicaire  audit 
liru,  qui  a  enlevé  la  malle  de  Marbos,  dé- 
puté de  la  Convention,  mis  en  état  d'ar- 
restation, et  de  faire  apporter  la  malle  au 
Comité. 

IS'  jour  du  !'"■  mois  de  l'an  II 
(9  octobre  1793). 
E.xlrait   du   registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comité  de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF'ii  289, 
fol.  31. 

512.  —  .Urèté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, chargeant  les  citoyens  Didot  et 
Rançon,  membres  du  Comité  de  la  section 
de  la  Réunion,  de  se  transporter  en  la 
maison  du  ci-devant  marquis  de  Cham- 
bray,  près  de  Charenton,  pour  découvrir 
l'endroit  où  il  a  fait  déposer  des  effets, 
tant  en  argent  qu'autrement. 

18"  jour  du  1"  mois  de  l'an  II 
(9  octobre  1793). 
Extrait    du  registre  des  mandats   d'arrêt   du 


Comilc   di 
fûl.  31. 
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r,i:i.  —  liiMilMM-alioii  du  Oiiiseil  ai-néral 
d>-  la  '"ofiimunc,  porlant  que  l'un  des  com- 
missaires chargés  de  se  rendre  auprès 
des  ineiiibres  du  Tribunal  do  conimerce 
pour  les  inviter  à  supprimer  ledinerdonl 
il  a  élé  quoslion  dans  les  séances  précé- 
denles,  est  aulorist''  a  y  reloiirner  pour 
les  engager  à  ne  plus  entendre  aucune 
messe  et  à  mettre  les  srellés  sur  la  cha- 
pelle ainsi  que  sur  les  ornements  sacer- 
dotaux qui  peuvent  s'y  trouver. 

8*  jour  de   la  2'  di-cadc  du   \"  mois  Je  l'an  II 
(9  oclobre  1793). 
Extrait    conforme ,    signe    de    Coulombcau , 
A.  N.,  BB'  7J. 

oll.  — Délibération  du  Comité  de  salul 
public  du  héparteinent  de  l'aris  :  1°  rece- 
vant le  rapport  îles  citoyens  Lécrivain  el 
liéiiois,  chargés  d'aller  à  la  Commune  faire 
part  de  la  dénonciatiim  d'un  dincr  splen- 
dide  qui  se  fail,  le  mercredi  de  chaque 
semaine,  par  le  Tribunal  de  commerce, 
aux  frais  de  la  Itépubliipje,  abus  d'autant 
moins  lolérable(]u'il  parait  avoir  pour  objet 
un  rassemblement  présidé  p;ir  un  prêtre, 
payé  pour  dire  une  messe,  d'après  lequel 
rapport  b-  Conseil  général  de  laConimune 
a  prcdiibé  ce  diner  et  a  nommé  Talbol  et 
IJiieniard  en  (|nalit>  de  commissaires  ])Our 
faire  un  rapport  sur  un  emploi  plus  utile 
des  fonds  destinés  à  maintenir  une  dépré- 
dation di-  l'ancien  réKimi;  ;2"  après  avoir 
délibéré  sur  l'arrestation  de  la  citoyenne 
Kaure,  ex-religieuse,  comme  suspecte, 
dans  la  maison  Couslard,  dénoncée  comme 
rccpvani  divers  suspects,  n'ayant  rien  vu 
dnns  SCS  réponses  de  nature  h  la  rendre 
complice  des  (aiLs  allégués,  ordonnant  sa 
mise  eu  liberté,  cl  décidant  (ju'ille  sera 
reciuiluite  à  lienni-villiers  par  le  citoyen 

Iténois,  qui  interrof^era  I  i     ■' <  ous- 

lird,cequi  est  exécuté  II  ,    ru- 

^ovant  au  héparlement         i  ii   sa 

deiiinnd.',  c  i>pie  de  l'arrête  des  Comité» 
de  .Hrtrilé  générale  et  de  salut  public  re. 
lalif  à  l'alfaire  de  .^aint-Liurenl,  et  l'iovi- 
tant  de  nouveau  à  convoquer  b's  autorités 
ron^liluée»,  lejt  riiinmuni-s  el  le.>  sections, 
le  dimanche  prochain,  à  l'effet  de  procé- 


der au  complément  des  membres  du  Co- 
mité ;  4°  statuant  sur  la  dénonciation 
contre  le  sieur  lieroon,  ex-noble,  el  Thi- 
bault, marchand  mercier,  accusés  d'avoir 
ensemble  fail  le  commerce  d'argent,  con- 
sidérant que  les  sucres,  cafés  et  autres 
marchandises  dont  le  sieur  Cernon  est 
possesseur,  peuvent  seuls  le  faire  consi- 
dérer comme  suspect,  arrêtant  que  ces 
deux  particuliei-s  seront  incarcérés  à  la 
Force,  el  que  copie  de  la  dénonciation  el 
de  leur  inicrrogaloire  sera  envoyée  à  l'ac- 
cusateur public  du  Tribunal  criminel  du 
Département. 

9  octobre  1793. 
Kxtrait  du  rcgisirc  des  proriv-^-verliaux  cl  déli- 
bérations du  Comité  de  surveillance  duDépartc- 
menl  de  Paris,  A.  N.,  BB^  81*,  fol.  3G6,  367. 

nia.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  arméede  Paris,  par  lequel  leComman- 
danl  général  invite  la  force  armée  et  les 
commandants  des  postes  et  patrouilles  à 
mettre  à  exécution  l'arrêté  du  Conseil  géné- 
ral de  la  Commune,  qui  ordonne  d'arrêter 
toute  lille  ou  femme  prostituée,  el  de  saisir 
lous  livres,  tableaux,  iii-avures  el  autres 
objets  indécents,  exposés  publiquement 
en  vente,  avec  injonction  de  prêter  main- 
forte  pour  cet  objet  à  lous  commissaires 
de  police  el  ofdciers  de  paix,  lorsqu'ils  en 
seront  rei|uis.  et  invitation  aux  adjudants 
de  faire  aflichcr  le  présent  ordre  tians 
Ions  les  postes  el  corp.s-de-garde. 

Le  service  de  l'intéiieur  et  des  barrières 
comme  à  l'ordin.-iire  et  les  pattouilles 
fré(|uenles. 

D'après  les  rapports,  l'on  a  arrêté  à  5  heu- 
res 3/i,  au  port  Saint-.Nicolas,  un  bateau 
chargé  de  marchandises,  qui  s'en  allait 
après  la  fermeture  du  port,  le  marinier  et 
le  ciintremaltre  ont  été  conduits  à  la  sec- 
tion lies  Tuileries. 

lin  caporal  de  la  section  de  la  Héuniiui, 
commandant  une  patrouille,  ayant  voulu 
ilissiper  à  l  heures  i/2  du  matin  un  at- 
troupement à  la  porte  de  la  citoyenne 
('happuis,  boulangère,  rue  lleaubourg.  a 
été  insulté  et  frappé. 

1(>  oclobn-  179.1. 
Cflpir    rcinforuii',  »ign<«  de   Clénienl.  »fcn'- 
Iniro  de  l'Ulal-nmjor  eénéral,  .*.  N.,  AI'"  1470. 
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lilii.  —  Anèlé  du  Coiiiilé  de  sûrelé  gé- 
rale,  sur  la  dénonciation  faite  par  des 
citoyens  du  Comité  de  surveillance  de  la 
section  de  la  Réunion  conlre  le  citoyen 
Sarradin,  avocat  au  ci-devant  Parlement 
de  Paris,  qui  serait  nanti  des  papiers,  des 
meubles  et  de  l'argenterie  du  ci-devant 
marquis  de  Chambray,  député  de  la  no- 
blesse à  la  première  Assemblée  consti- 
tuante, chargeant  les  citoyens  Rançon  et 
Guy  Damour,  membres  du  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  la  Réunion,  de 
Taire  arrêter  et  incarcérer  à  la  Force  ledit 
Sarradin,  comme  suspect  d'aristocratie, 
de  faire  perquisition  de  l'argenterie  et  au- 
tres effets  précieux,  et  de  procéder  à  l'exa- 
men des  papiers  de  Chambray  et  Sarradin. 

19'  jour  du  1"  mois  de  l'an  II 
(10  octibrc  1793). 
Extrait  du   registre  des  mandais  d';u'rét    du 
Comité  de   sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'il  28'J, 
fol.  3-2. 

ol7.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
puldic  du  Département  de  Paris  :  1»  rela- 
tant que  des  commissaires  de  communes 
du  Déparlement  et  des  sections  de  Paris 
ifiodefroy,  de  la  section  de  la  Fraternité, 
et  Béville,  de  la  commune  de  Gentillyj,  se 
sont  transportés  au  Déparlement  pour 
s'informer  si  l'Assemblée  générale  des  au- 
torités constituées,  des  communes  et  des 
sections,  sollicitée  par  le  Comité,  aurait 
lieu  le  dimanche  suivant,  et  que  le  citoyen 
Lulier  leur  aurait  répondu  qu'il  allait  se 
rtjncerler  avec  le  citoyen  Dufournj,  pré- 
sident, et  qu'ils  iraient  ensemble  au  Co- 
mité de  sûreté  générale  de  la  Convention, 
mais  que  ce  Comité  regardait  le  Comité  de 
surveillance  du  Département  comme  un  49*^ 
Comité,  qui  lui  paraissait  peut-être  .  .  . 
et  qu'il  n'a  pu  achever;  2°  en  consé- 
quence d'une  dénonciation  adressée  au 
Comité  par  le  Comité  de  vérification  du 
département  de  la  guerre,  donnant  pou- 
voir à  la  Commission  inspectante  des  jour- 
nau.v  de  la  poste  de  procéder  ù  l'inspec- 
tion des  lettres  partant  pour  le  Calvados; 
.i"  décidant  l'envoi  au  Comité  de  sûreté 
générale  de  copie  d'une  dénonciation  re- 
çue par  le  Comité  de  surveillance  de  la 
section  de  Iîonnr-N(juvellc  au  sujet  de  l'ar- 


restation en  cours  de  route  de  blé  conduit  à 
Paris  par  un  soi-disant  député  qui  l'a  mis 
en  récjuisition  pour  le  mener  à  Rouen  cl 
de  là  au  Havre;  4°  chargeant  le  citoyen 
Tissel  de  se  transporter  au  domicile  du 
ci-devant  baron  de  Batz,  rue  des  Filles- 
Saint-Thomas,  au  coin  decelledeRichelieu, 
au-dessus  de  l'épicier,  à  l'effet  de  mettre 
les  scellés  sur  ses  papiers,  de  le  conduire 
au  Comité  et  de  s'assurer  de  la  personne 
de  son  domestique,  dont  le  sigalement  est 
donné  ;  5°  décidant  qu'il  sera  remis  une  pé- 
tition à  la  Convention  alîn  de  lui  dénoncer 
le  crime  commis  sur  la  personne  d'un* 
représentant  du  peuple  français,  qui  a  été 
pendu  ignominieusement  à  Toulon  par  les 
Anglais,  pour  lui  demander  vengeance  de 
cet  attentat,  en  décrétant  qu'il  sera  ac- 
cordé un  million  à  celui  qui  purgera  la 
teri-o  de  George,  tyran  d'Angleterre,  (jue 
ledit  million  retournera  à  la  famille  de  ce- 
lui qui  aura  accompli  cet  acte  d'humanité, 
s'il  venait  à  périr  lui-même;  6"  annonçant 
l'envoi  au  président  de  la  Convention  de 
la  croix  de  Saint-Louis  du  sieur  Debard, 
ci-devant  capitaine  des  gardes-françaises, 
détenu  aux  Madelonnetles  comme  sus- 
pect, croix  qu'on  avait  dit  être  perdue  et 
qu'on  a  retrouvée  dans  ses  poches  en  per- 
quisilionnanl  chez  lui. 

10  octobre  1793. 
Extrait  du  registre  des  procès-verbaux  et  déli- 
bérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  A'.,  BB^  81S  fol.  367-369. 

:il8.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  invite  tous  les  bons  ci- 
toyens à  dissiper  les  attroupements  aux 
portes  des  boulangers,  en  accompagnant 
cette  invitation  des  réflexions  suivantes  : 
ic  Mes  amis,  nous  avons  des  grains,  des 
farines  en  abondance,  nos  greniers  se  rem- 
plissent tous  les  jours,  et  malgré  toutes 
les  peines  que  se  donnent  vos  magistrats 
pour  faire  cesser  vos  inquiétudes,  vous 
continuez  sans  cesse  vos  rassemblements, 
vous  républicains,  vous  dont  le  courage  et 
l'énergie  étonnent  l'univers  et  font  trem- 
bler les  tyrans,  vous  manquez  de  force 
pour  terrasser  à  vos  porles  l'intrigant  et 
b-  séditionnairc.  Mes  amis,  prenez-y  garde, 
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reposons  un  peu  nos  regards  sur  la  con- 
duite des  méchants,  nous  y  trouverons 
des  vt-rilt's  utiles  ù  notre  repos.  »  En 
conséquence,  le  Commandant  général  ex- 
horte les  chefs  de  léfrion,  <  ommandants  de 
sections,  adjudants  généraux  el  sous-ad- 
judants, à  maintenir  de  tout  leur  pouvoir 
la  consigne  des  magistiats  du  peuple  re- 
lative à  la  ^ardf  des  barrii-res.  pour  cni- 
pr-clier  la  sortie  du  pain,  des  farines,  du 
liois,  des  chai'bons  et  des  chandelles. 
'•  Je  crois,  observe  llanriot,  qu'il  sérail 
bon  il'inviler  nos  frères  des  municipalités 
voisines  à  imiter  celle  de  Paris,  cette  pré- 
caution ferait  cesser  toutes  nos  querelles; 
union!  fraternité!  entendons-nous,  que 
toutes  les  autorités  constituées,  réunies 
avec  le  peuple,  ne  forment  qu'une  même 
famille,  ça  ira.  • 

Il  octobre  1793. 
Copie   conforme,    signé    do    ClémcDt,    secré- 
Uire  de  lElal-msjor  généra],  A.  S'.,  AF'^"  1170. 

!J19.  —  Ordre  du  Comité  de  sûreté  f;é- 
nérale  au  concierge  des  .Madelonnelles  de 
recevoir  le  citoyen  Maillard,  qu'il  gardera 
au  secret  jusqu'à  nouvel  ordre,  de  façon 
il  ce  que  sa  santé  ne  soit  pas  compromise, 
les  gens  de  l'art  seuls  devant  être  admis 
li  lui  donner  des  secours,  et  de  retirer  le 
citoyen  en  question  en  lieu  srtr,  à  l'abri  de 
toutes  violences,  avec  un  gendarme  pour 
le  garder,  attendu  ses  craintes  d'être  as- 
sassiné. 

Î0«  jour  du  I"  nii)i<  ilc  l'an  II 
(Il  ocubrc  I79.'5). 
Elirait  du    re^j>lrp  dc!t  manjalst  d'arrèl    du 
CVimilé  de  «iirclt  Krni'r.ilc,   .V.   S..  .\I'*ll  Î89, 
fol    35. 

!'iO.  —  Arrêté  du  Comité  de  .sûreté  gé- 
nérali-,  considérant  que  les  |)ouvflirs  illi- 
mités donnés  au  citoyen  Maillard,  le 
V  août,  par  ledit  Comité  el  visés  |iar  le 
('"iMiité  dp  salut  public,  sont  dangereux  el 
•■(Tinyanis  po\ir  la  liberté,  que  d'après  ses 
aveux,  il  a  «■ni'ii  di's  elTels  en  or  et  arjreni, 
ainsi  qu'une  multitude  d'objets  précieux 
dont  il  n'a  point  rendu  compte  depuis  sa 
mission,  iléridant  que  les  scellés  seront 
mis  sur  tous  ses  elTels,  que  perquisition 
sera  faite  dans  ses  papier?,  (ju'ii  déposera 
ses  clef»  au  Comité,  et  chargeant  le  riloyi-n 


Piïi-au-Villiers,    attaché    au    Comité,    de 
l'exécution  dudil  arrêté. 

'20'  jour  du  1°'  mois  de  l'un  II 
'Il  oclolirc  179.1). 
Exlniil   du   registre  des   mandats  d'arrèl  du 
Comité  de  sûreté  L'fnérale,  A.  N.,  AF'll  289, 
fol-  3G. 

"(21.  —  Ordre  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale aux  citoyens  Caplain  el  Leguay  de 
procéder  à  rarrcslnlioii  du  nommé  Mique, 
ci-devant  directeur  ft  intendant  des  jar- 
dins du  ci-devant  Roi  el  architecte  de  la 
ci-devant  Reine,  el  du  notnmé  Perrnchot. 
directeur  des  douanes  de  Saint-Malo,  ci- 
devant  maire  de  celle  ville,  chez  lequel  le 
sieur  .Mique  demeure,  aux  Ormes,  district 
de  Dol,  département  d'Ille-el-Vilaiiie. 
d'examiner  el  de  saisir  leurs  papiers  et 
de  les  amener  au  Comité  pour  y  être  in- 
terrogés. 

Î0«  jour  du  I"  mois  de  l'an  II 
(I  I  oclolirc  1793| 
Extrait    du   regi^'tre  des  mandats  d' irrét   du 
Comité  de  sûreté  générale,   .4.  .\.,  .\F*ii  '3S9, 
fol.  36, 

jiî.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  l'arrestation  et  l'incar- 
céralion  a  la  Force  du  nommé  Vande- 
nyver,  père,  de  sa  femme  el  de  ses  deux 
fils,  demeurant  à  Paris,  rue  Vivienne, 
l'examen  de  ses  papiers,  dont  ceux  sus- 
pects seront  appoi  lés  au  t'oniilé.  et  l'appo- 
sition des  scellés. 

20°  jour  du  I'''  niiiis  dr  l'.in  11 
(Il  octobre  \:m). 
Extrait  du  registre  dci   ni.mdats   d'.inél   du 
Comité  do  sûrclé  général»-,  A.  .V.,  .M  "il   '2811, 
fol.  37. 

!'i23.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  dti  Déparlentent  de  Paris  :  1°  por- 
tant que  le  citoyen  Tisset  a  amené  le 
ciloyeti  l.emaire,  soupçonné  de  connaître 
le  nommé  Saint-Laurent,  au  Comité,  qui 
l'a  renvoyé  libre  sur-le- champ,  d'après  sa 
déclaralion,  suivant  laquelle  il  ne  con- 
naissait Saint- Laurent. (lit  Josset.que  pour 
avoir  mangé  queliiuefuis  avec  lui  chei  .Ma- 
dame Durandi,  el  que  ce  n'était  que  par 
curiosité  qu'il  était  entré  dans  sa  maison 
de  la  rue  Saint-Pierre-Ponl-aux-Choux  ; 
2*  nientioiinant  la  venue  d'une  députation 
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nombreuse  de  la  commune  de  Geniievil- 
liers,  à  l'effet  de  réclamer  en  faveur  du 
nommé  (iouin,  arrêté  comme  suspect  dans 
la  maison  Coustard,  à  Gennevilliers,  con- 
duit à  la  Force,  et  ses  pièces  renvoyées  à 
l'accusateur  public  du  Tribunal  révolulion- 
iiaire,  il  a  été  répondu  à  <-ette  députation 
que  ce  particulier  étant  livré  à  un  tribunal, 
le  Comité  n'avait  plus  aucun  droit  sur  lui 
et  ne  pouvait  répondre  autrement  à  leur 
demande. 

11  oclulji-e  1793. 
Extrait   du    registre    des   procès-verbaux    et 
délibérations  du  Comité  de  surveillance  <iu   Dé- 
partement de  Paris,  BB^'  81'\  fol.  370. 

y24.  —  E.iclrail  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  constatant  que,  cette 
nuit,  le  service  sest  fait  avec  une  très  grande 
exactitude  :  "  C'est  ainsi,  déclare  le  Com- 
mandant général,  que  les  hommes  ver- 
tueux doivent  se  conduire  ;  lorsque  nous 
aurons  séparé  de  la  société  les  hommes 
sans  mœurs,  les  fripons,  les  perturbateurs, 
les  contre-révolutionnaires  et  les  assas- 
sins civils,  alors  la  société  sera  heureuse, 
nos  peines  diminueront  et  noire  bonht^ur, 
loin  d'être  imaginaire,  touchera  réelle- 
ment à  la  perfection.  Ayez  confiance  dans 
les  vertueux  montagnards,  les  infatigables 
magistrats  de  la  Commune  et  les  autorités 
constituées,  elles  préféreront  toutes  plutôt 
la  mort  qu'un  vil  esclavage.  » 

D'après  les  rapports,  des  forts  de  la 
Halle  aux  veaux  ont  injurié  et  frappé  le 
caporal  de  garde  à  ce  poste,  pour  avoir 
voulu  les  empêcher  de  casser  une  des 
voitures  de  la  République. 

21«  jo'.ir  du  1=''  mois  de  1  an  II 
{12  octobre  1793) 
Copie   conforme,  signée   de  Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  iV.,  AF"' 1470. 

i)23.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, sur  le  procès-verbal  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  de  l'Indivi- 
sibilité, do  ce  Jour,  duquel  il  résulte  qu'il 
a  été  trouvé  des  papiers  très  suspects, 
du  ci-devant  Roi  et  de  sa  famille,  cachés 
derrière  une  cheminée  à  la  prussienne,  el 
que  les  scellés  ont  été  apposés  chez  la 
veuve  d'Erlach,  attendu  son  absence  et  la 
suspicion  pesant  sur  elle  par  suite  de  cette 


découverte,  décidant  qu'une  visite  scru- 
puleuse sera  faite  dans  la  maison  de  Saint- 
Denis,  que  ladite  dame  sera  mise  en  état 
d'arrestation  et  conduite  au  Corailé,  de  plus 
que  les  papiers  suspects  seront  apportés 
au  Comité  et  les  scellés  apposés. 

21<:  jour  du  premier  mois  de  l'an  II 
(12  octobre  1793), 
Extrait  du  registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Comité   de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*n  289, 

fol.  38. 

'>20.  —  .Vrrété  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  l'arrestation  du  nommé 
de  Sèze,  ci-devant  avocat  au  ci-devant 
Parlement  de  Paris,  habitant  Villeneuve- 
Saint-Georges,  l'examen  de  ses  papiers, 
dont  ceux  suspects  seront  apportés  au 
Comité,  et  l'incarcération  dudit  de  Sèze  à 
la  Force  par  mesure  de  sûreté  générale. 

21°  jour  du  1"  mois  de  l'an  II 
(12  octobre  1793) 
Extrait  du  registre  des  mandats   d'arrêt    du 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF*II  289, 
fol  38. 

i)27.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, autorisant  le  commissaire  de  police 
de  la  section  de  Guillaume-Tell  à  lever  les 
scellés  apposés  sur  les  caisses  et  bureaux 
des  citoyens  Vandenyver,  en  présence 
de  Voulland,  membre  du  Comité,  pour 
qu'il  en  soit  fait  le  plus  scrupuleux  exa- 
men et,  s'il  ne  s'y  trouve  rien  de  suspect, 
ledit  Vandenyver  aura  la  faculté  de  com- 
muniquer avec  son  gendre  et  les  citoyens 
composant  leurs  bureaux  pour  les  affaires 
concernant  le  commerce. 

21' jour  du  1"'  mois  de  l'an  II 
(12  octobre  1793). 
Extrait  du  registre  des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  289, 
fol.  39. 

028.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1"  don- 
nant pouvoir  au  citoyen  Mancienne,  mem- 
bre du  Comité  de  surveillance  de  la  sec- 
tion de  l'Arsenal,  d'amener  le  citoyen 
Sicard,  instituteur  des  Sourds  et  Muets, 
arrêté  dans  ladite  section  par  ordre  du 
Comité;  2°  annonçant  qu'il  a  été  écrit  à 
toutes  les  communes  et  sections  que  les 
Assemblées  générales  commenceront  à  se 
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Icnir,  le  jeudi  20'  jour  du  l"  raois  de 
Pan  II,  el  que  celle  assemblée  se  tiendra 
rue  du  ci-devant  cul-de-sac  Daupliin,  on 
face  de  Saiiil-Rocli:  3»  arrf'tanl  qm-  la 
Commission  inspeclante  des  journaux, 
chargée  de  procéder  à  la  vi-rilicalion  des 
lettres  parlant  pour  le  l^lvados,  cessera 
d'en  faire  la  vérification  ;  4«  chargeant  le 
citoyen  Franchel  de  se  transporter  cheï 
la  <lame  de  Boullongne,  rue  Sainl-Donii- 
niquc  pris  Reilccliassc,  d"y  f.iirc  perquisi- 
lion,  do  saisir  tous  les  elTcls  qui  s'y  trou- 
veront armoriés  el  cachés,  et  de  l'aniencr 
au  Comité  avec  les  personnes  qui  lui 
paraîtront  suspectes;  5°  apn-s  renseigne- 
ments pris  sur  la  conduite  el  le  palrio- 
lisine  du  citoyen  tlrard,  tapissier,  arrêté 
par  ordre  de  Maillard,  qui  prétendait  avoir 
conlrr  lui  cinq  chefs  d'accusation,  consi- 
dérant que  ledit  Maillard,  invité  à  plu- 
sieurs reprises  à  développer  les  motifs 
d'arrestation  el  chefs  d'accusation, a  gardé 
le  silence,  ordonnant  la  mise  en  liberté 
duilil  Oranl,  sur  l'eng-agement  par  lui 
signé  de  se  représenter  toutes  lus  fois  qu'il 
en  sera  requis  par  le  Comité;  (j°  signalant 
au  ministre  de  la  guerre  que  le  nommé 
Cholel  (ils,  de  la  section  de  Crénelle, 
compris  dans  la  ré(|uisilion,  est  copilaine 
de  charrois  dans  les  armées:  7»  ii  la  suite 
de  l'interrogatoire  subi  par  le  citoyen 
Massé,  économe  de  rinslilulion  des  Sourds 
et  Muet»  el  Aveuules  nés.  dénoncé  roinnie 
faisant  passer  des  vins  de  Bordeaux  et  au- 
tres elfeLsn  l'archevêque  de  Paris  el  comme 
servant  d'intermédiaire  entre  lui  el  la  dame 
I>uplatioir,  décidant,  avant  de  statuer  déll- 
nitivement  sur  son  compte.  i|u'il  sera 
écril  au  citoyen  Corneil.  médecin,  rueCul- 
lure-Sainte-Callierine,  clau  citoyen  Allois, 
professeur  des  Sourds  et  Muets,  pouravoir 
d'eux  des  rensei(rnemeiit> ,  ainsi  qu'au 
lommi.Hsain.-  des  accupuremenis  de  lu  sec- 
tion de  l'Arsenal,  pour  le  priei-  de  faire 
passer  au  Comité  un  exilait  de  la  décla- 
ration que  le  citoyen  Massé  dit  avoir  fait 
de»  vin»  de  Bor4|eniix  ■lu'il  a  chei  lui; 
H*  recevant    le    (i  I    du    citoyen 

Tiksel,  cliarué   <l  u   du   baron 

do  Hait,  deiiieui  .Mil  lu'  Mrs  Kille<t-Saiiit- 
Tbninax,  duquel  il  rénulte  que  leijil  de 
Datt  .1  .1.   ..II.  1,-  ..   II,... ,,1.1.,    ..>, .    ,,:,, 


sieui-s  autres  individus,  et  conduit  en  la 
maison  d'arrêt  de  Paris;  9"  chargeant  le 
sieur  Tisset  de  se  transporter,  rue  Saint- 
.Martin.  n">  •2-28  ou  2.'?i<.  chez  un  nommé 
Cliché,  employé  dans  les  bureaux  de  la 
guerre,  dénoncé  comme  déserteur  et  sus- 
pect d'élre  l'ontre-révolutionnaire,  et  d'ap- 
poser les  si-i-llés  sur  ses  papiers. 

12  octobre  17^3. 
Extrait  ilu  registre  des  procès-verbaux  el  déli- 
bération!! du  Comité  de  surveill.ince  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  S.,  BB^  81  \  fol.  37l-37.'î. 

o2'.i.  —  Lettre  de  Coulombeau,  secn- 
l;iirc  greffier  de  la  Commune,  au  Comité 
de  surveillance  du  Département,  lui  adres- 
sant l'arrêté  du  Conseil  général  relatif  à 
la  chapelle  du  Tribunal  de  commerce,  el 
y  joignant  quelques  exemplaires  du  ta- 
bleau des  Droits  de  rHonime.  présent  !•■ 
plus  beau  qu'on  puisse  faire  à  des  patriole>, 
el  déclarant  qu'ils  verseront  tout  leursan-' 
pour  Iransmellre  ce  présent  i»  leurs  neveux. 

21»  jour  du  1"  mois  de  l'an  II 
(12  octcbro  1793). 
Original  signé.  A.  S.,  BB^  7t. 

530.  —  Exlrail  de  l'ordre  ilu  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  portant  injonction 
aux  commandants  des  postes  aux  bar- 
rières de  ne  laisser  sortir  aucun  pain,  ni 
bois,  ni  charbons,  ni  ch.indelles,  à  moins 
(|u'on  ne  soit  muni  d'un  ordre  de  la  Mairie. 
En  outre,  les  adjudants  feront  faire  de  nom- 
breuses patrouilles  dans  les  rues  pour 
dissiper  les  atli-oupcmcnls  à  la  porte  des 
manliands  de  toute  espèce:  si  quelques- 
uns  fermaient  leurs  portes,  on  les  leur 
ferait  ouvrir  conformément  à  la  loi  du 
maximum,  et  l'on  arrêterait  les  rebelles  A 
1,1  loi.  Les  Sans-iiilottes  qui  ont  fait  l.i 
llévolution  n'onl  |oui  d'aucuns  île  ses 
bienfaits,  i|ue  de  la  liberté  ef  de  l'éftalité, 
il  faut  au  moins  qu'ils  jouissent  des  fruits 
'do  leurs  sueurs.  Les  adjudants  sont  invités 
<'i  donner  communication  de  l'ordre  :\  tous 
les  ciloyens. 

D'après  les  rapports,  beaiiroup  >le  p,l 
trouilles  ont  dissipé  des  allroupements 
.'lUX  porte!<  des  boulaiifrers;  on  signale 
'  1 1 1  ('Station  de  deux  citoyeiih  domestiques. 
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emportant  chacun  b  pains  de  .'>  livres,  à  la 
barrière  de  Bellevillo, 

21"  jour  du  1"  mois  de  l'an  II 
(13  oclobre  1793). 
Copie    conforme,  signée  de  Clément,   secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  A'.,  AF'^  l'iTO. 

■;31.  —  Arrêté  du  Comiti'  de  sûreté  gé- 
nérale, chargeant  le  citoyen  Feneaux,  l'un 
de  ses  commis,  de  se  rendre  de  Paris  à 
Rouen  pour  y  examiner  l'opinion  publi- 
que, faire  arrêter  et  incarcérer  les  per- 
sonnes suspectes  et  celles  dont  il  aura  la 
certitude  de  leurs  principes  contre-révo- 
lutionnaires, de  là  à  Quillebœuf,  Baveux 
et  Saint-Malo,  où  il  fera  les  mêmes  opéra- 
tions et  s'en  reviendra  par  Dinan,  Rennes, 
Vitré,  Laval  et  autres  lieux,  où  il  surveil- 
lera les  Comités  révolutionnaires,  et  l'auto- 
risant à  faire  toutes  réquisitions  civiles  et 
militaires,  tous  examens  de  papiers,  ap- 
positions de  scellés,  arrestations,  incarcé- 
rations de  suspects,  avec  envoi  au  Comité, 
de  brigade  en  brigade,  des  contre-révolu- 
tionnaires qui  lui  paraîtront  les  plus  gan- 
grenés, dont  l'inlluence  aurait  une  grande 
importance  et  dont  les  délits  seraient  sus- 
ceptibles du  jugement  du  Tribunal  révo- 
lulioiinaire. 

22=  jour  du  !'=■■  mois  <Ie  l'an  II 
(13  octobre  1793), 
Extrait   du  registre  des   arrêtés  généraux  du 
Comité   de    sûreté   générale,  A.  N.,  AF'll  28G. 

.')32.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, chargeant  le  citoyen  Maillard, 
connu  du  citoyen  Guffroy,  de  se  rendre 
de  suite  à  Corbeil,  où  il  prendra  tous  les 
renseignements  nécessaires  sur  les  gens 
suspects  du  district  de  Corbeil  et  de  ses 
environs,  fera  tout  examen  de  papiers  ainsi 
que  les  arrestations  qui  lui  paraîtront  con- 
venir à  la  sûreté  générale,  et  enverra  à  la 
maison  de  force  de  Paris  tous  ceux  qu'il 
jugera  dans  le  cas  d'être  détenus. 

22«  jour  du  )"■  mois  de  l'an  II 
(13  octobre  1793). 
Extrait   du   registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*H  289, 
fol.  39. 

!)33.  —  Délibération  du  Coiuiti'  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1»  an- 
nonçant que  le  citoyen  Allois,  professeur 


des  Sourds  et  .Muets,  mandé  au  Comité,  a 
dniiué  sur  le  compte  de  Massé,  économe 
de  la  maison  des  Sourds  et  Muets,  tous  les 
renseignements  en  son  pouvoir  et  a  dé- 
claré qu'il  n'était  que  dépositaire  des  vins 
de  Bordeaux  qu'on  l'accusait  de  faire 
passer  au  ci-devant  archevêque  de  Paris, 
qu'ils  appartiennent  au  médecin  Corneil, 
et  que  lui,  Allois,  avait  fourni  1,000  écus 
pour  l'achat  de  ces  vins,  dont  on  lui  ser- 
vait l'intérêt  à  5  O'O,  décidant  qu'en  pré- 
sence de  ces  bons  témoignages  et  de  ce 
que  la  section  a  continué  ses  suffrages  à 
Massé, lorsqu'il  est  allé  se  faire  épurer,  qu'il 
sera  renvoyé  libre  sous  l'engagement  par 
écrit  de  se  représenter  à  toute  réquisition 
du  Comité;  2°  autorisant  le  citoyen  Tisset 
à  se  transporter  à  Charonne  pour  visiter 
les  papiers  et  effets  suspects  qui  pour- 
raient se  trouver  dans  la  maison  du  ci- 
toyen Roche,  ex-valet  de  chambre  du  ci- 
devant  marquis  de  Chambonas,  et  l'amener 
au  Comité;  recevant  le  rapport  du  même 
au  sujet  de  la  recherche  chez  le  nommé 
Cliché,  employé  dans  les  bureaux  de  la 
guerre,  rue  Saint-Martin,  où  il  est  in- 
connu; 4°  recevant  le  rapport  du  ciloyen 
Franchet,  chargé  de  perquisitionner,  rue 
St-Dominique,  chez  la  dame  de  Boullongne, 
où  il  a  trouvé  et  saisi  de  l'argenterie,  le- 
quel Franchet  est  chargé  également  de 
perquisitionner  rue  Saiul-llonoré,  n°  7(3, 
chez  la  dame  Hazard,  femme  de  charge  de 
la  dame  de  Boullongne. 

13  octobre  1793. 
Extrait  du  registre  des  procès-vcibaux  et  déli- 
bérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  A'  ,BB3  81 'S  fol.  373-375 

534.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  public 
du  Département  de  Paris  au  Comité  de 
sûreté  générale,  l'avisant  de  l'arrestation 
du  citoyen  Sicard,  instituteur  des  Sourds 
et  Muets,  qui  n'a  pas  prêté  son  serment 
et  est  signalé  comme  fort  mauvais  ci- 
toyen, un  fanatique,  d'après  le  rapport 
môme  de  ses  collègues,  mais,  comme  dans 
cet  homme  on  peut  voir  deux  citoyens, 
l'un  fort  dangereux  et  l'autre  fort  utile 
jiour  les  services  qu'il  a  rendus  et  qu'il 
rend  encore,  jugeant  à  propos  d'en  référer 
au  Comité  dans  une  affaire  aussi  délicate, 
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el  déclarani  que  ledit  Sicard  sera  pardé 
au  Comilé  jusqu'à  ce  que  celui  de  sûreté 
générale  ail  fait  passer  sa  décision,  à  la- 
quelle ils  se  conformeront  scrupuleuse- 
ment. 

13  octobre  1793. 
Extrait    du   registre   de  copie   de  lettres  du 
Comilé  (le  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  K.,  BB'  81,  fol.  H. 

;)33.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  public 
du  Département  de  Paris  au  Comité  de 
stjreté  générale,  annonçant  qu'il  a  été  fait 
cliei:  la  citoyenne  Roulloncnc,  domiciliée 
Kaubourg  Saint-Cerinain,  el  eu  arreslnlion 
depuis  3  semnines.  unf  perquisilion  ([ui  a 
amené  la  découverte,  sous  l'escalier  de  la 
cave,  d'une  argenterie  .irmoriéc.  et  qu'on 
a  cherché  inutilement,  dans  une  armoire 
de  son  cabinet  do  luiletle.  des  diamai)L«, 
mais  comme,  d'après  de  nouveaux  rensei- 
gnements, il  y  aurait  lieu  de  lever  une 
pierre,  demandant  [lour  agir  des  instruc- 
tions. 

22'  jour  du  1"  mois  de  l'an  II 
(13  octobre  1793). 

Extrait  du  rcpislro  de  copie  de  lettres  du 
Comilé  .le  salut  public  du  Département  de  Paris. 
A.  S.,  BB'  81,  fol.  H  V". 

r>36.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
garde  nationale  parisienne,  par  lequel  le 
Commandant  général  invite  ses  concitoyens, 
qui  ont  besoin  de  comestibles  chez  les 
épiciers,  à  respecter  les  propriétés  et  à  ne 
commettre  aucuns  désordres  chez  eux.  La 
sévérité  actuelle  du  service,  observe  le 
Commandant  général,  produit  un  lion  elfel. 
elle  assure  les  (iropriétés,  la  vie  des  ci- 
toyens, fait  trembler  les  fripons,  les  êtres 
sans  mn'urs,  .sans  vertus,  sans  pudeur,  el 
donne  la  nuit  fi  la  soi-iélé  un  repos  dont 
elle  a  besoin.  ■<  Mes  «mis.  njoule-l-il,  si 
nous  ciintinuons  notre  surveillance,  \ous 
jiiucrp;.  voH»-mén)eH  de  son  eflieacilé.  J'iii 
eu  le  plai.^ir,  cette  nuit,  d'être  arrêté  plu- 
sieurs fois  par  mes  rniniirades  de  gnrde. 
J'y  ni  reconnu  avec  satisfaction  cotte  fer- 
meté   r<'piil>!i'Dine    (bint    le    service    doit 

élr.' 

•I  '>bieii,nuus  purgerons  la 

sorieh   .Il  -  '  ;  In  rongent, 

oiii^i  que  il'  ilique». 

•  Le»  adiii.,..., , ii^irirt  de  Me- 


lun  se  comportent  avec  nous  avec  une 
fraternité  vraiment  républicaine,  ils  por- 
tent avec  joie  leurs  grains  dans  les  maga- 
sins de  la  République,  et  si  pour  rendre 
heureux  les  Parisiens,  il  fallait  leur  sang, 
ils  le  donneraient  avec  plaisir.  Enfin  le 
district  ne  forme  qu'une  même  famille 
avec  ses  frères  de  Paris.  » 

La  .Municipalité,  fait  remarquer  le  Com- 
mandant général,  se  plaint  avec  raison 
qu'il  sort  du  pain  et  des  farines  de  Paris, 
c'est  une  infraction  ù  la  consigne  donnée 
à  cet  égard ,  et  s'il  arrive  que  des  ci- 
toyens se  permettent  encore  de  la  violer. 
le  Commandant  général  invile  les  bons  ci- 
toyens à  dénoncer  cette  infraction  au  Corps 
municipal  ;  nul  citoyen  ne  doit  ignorer  les 
sacrifices  immenses  do  la  Commune  de 
Paris  pour  se  procurer  des  subsistances. 
Le  Commandant  général  réitère  pour  la 
vingtième  fois  à  ses  concitoyens  qu'il  ne 
doit  pas  sortir  de  pains  cl  de  farines,  ni 
d'aulics  comeslibles  ou  combustibles,  sans 
qu'on  soit  muni  d'un  pouvoir  de  la  Com- 
mune de  Paris. 

Comme  consigne  les  réserves  de  200 
hommes  par  section,  les  patrouilles  fré- 
quentes et  nombreuses  pour  dissiper  les 
attroupements  aux  portes  des  boulangers 
et  surveiller  les  malveillant*.  Union  !  fr.i- 
ternité!  indivisibilité! 

23*  jour  du  !•'  mois  de  l'an  II 
(M  octobre  1793). 
Copie  non  signée,  A.  .V.,  BB'  76. 

S37.  — Ordre  du  Comité  de  sftreté  géné- 
rale a  l'elTcl  de  procédera  l'arrestation  du 
nommé  Brochet  de  Saint-Presl ,  ancien 
mailfo  des  requêtes,  demeurant  rue  de 
rEeharpe,prèsde  la  place  ci-devant  Royale, 
d'examiner  ses  jiapiers  el  do  l'envoyer  ;i 
la  Force. 

23»  jour  du  l"  moi»  de  l'an  II 
(11  octobre  1793|. 
Extrait  du  registre  de.i   niandat«  d'arrct   du 
Comité  de  -sûreté  g.néralc,  A.  N.,  AI"*!!  2W. 
fol.  .39. 

.'138.  —  Arrêté  du  t  jintité  de  st^rel»'  gê 
iiérnlo,  chargeant  le  citoyen  Nicolas  Morol 
de  se  transporter  chez  la  dame  Meural. 
alln  de  .Haisir  une  malle  remplie  de  piipii-r^ 
arislocralts,  timbrés  de   féodalité,   el    de 
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correspondances  avec  les  émigrés,  appar- 
tenant à  un  ci-devant  évèque,  qui  a  logé 
chez  ladite  citoyenne. 

23«  jour  du  {"  mois  de  l'an  II 
(14  octobre  1793). 
Extrait  du  registre   des   mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,    AF'll  289, 
fol.  40. 

;i39.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :    1°  por- 
tant que  les  citoyens  (iuiguos  et  Génois, 
f  liar£;és  de  se  transporter  à  Bagneux,  chez 
le  nommé  Henry,  ancien  administrateur 
(les  hi'ipitaux,  dénoncé  par  le  Comité  de 
surveillance  de  la  Société  fraternelle  des 
deux  sexes,    séante   aux   Jacobins,    pour 
tenir  chez  lui  des  conciliabules,  rendent 
compte  de  leur  visite  et  recherche    chez 
lui,  ainsi   que    chez    le    curé    dudit  lieu, 
déposent  leurs  procès-verbaux  ainsi  qu'une 
cassette  remplie  de  gros  sols  et  de  pièces 
d'argent  octogones,  et  amènent  les  nom- 
més Deségoutes,  Henry  et  Brion,  consi- 
dérés comme  suspects  ;  2°  faisant  connaître 
qu'il  a  été  écrit  au  citoyen  Hébert  (connu 
sous  le  nom  de  Père  Duchesne),  de  venir 
au  Comité  fraterniser   avec   lui    et   faire 
part  des  motifs  qui  l'ont  déterminé  à  in- 
sérer dans  sa  feuille  de  ce  jour  une  phrase 
qui     parait    tendre    à    l'avilissement    des 
autorités  constituées,  ladite  feuille  arrêtée 
par  la  Commission  des  journaux  à  laposte, 
maisremise  en  circulation,  vu  lepatriotisme 
bien  connu  et  prononcé  dudit  Père  Du- 
chesne; 3"  constatant  le  dépôt  au  Comité 
du  sieur  Fontenil,  demeurant  ruedeCléry, 
compromis   dans   l'allairc  Henry,   de  Ba- 
gneux, amené  par  le  sieur  Tisset,  qui  n'a 
rien  trouvé  de  suspect  dans    ses  papiers; 
4°  constatant  le  dépôt  par  le  sieur  Hilaire 
Chevalier,    limonadier,    rue    du    Mail,    au 
Comité   de   survrilbince  do   la  section   de 
(iuillaumc-Tcll,    d'une    Iftlre    venant    de 
Liège,  renfermant  les  |iropos  les  plus  anti- 
révolutioniiaiies,   dont    ledit    Chevalier    a 
déclaré  ne  connaîli-e  ni   l'écriture,   ni    la 
signature,  et  prolesté  que  sa  conduite  est 
celle  d'un  patriote  que  l'on  cherche  à  ren- 
dre suspect. 

14  octobre  1793. 
Extrait    du    registre   des  procès-verbaux    et 
délibérations  du  Comité  Je  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,  IJB'  81  S  fol.  375,  376. 

T.  X. 


540.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  aux  com- 
munes et  aux  sections  du  Département, 
annonçant  son  intention  de  reprendre  le 
cours  des  Assemblées  des  sections  et  des 
communes  de  son  arrondissement,  et  con- 
voquant pour  le  jeudi  1"  jour  du  1°  mois 
de  l'an  II,  rue  ci-devant  Dauphin,  en  face 
de  Saint-Roch. 

23'  jour  du  l"'  mois  do  l'an  II 
(14  octobre  1793). 
Extrait  du    registre    de   copie   de   lettres   du 
Comité  de  .salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  N.,  BB»  81,  fol.  14. 

IJ41.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  public 
du  Département  de  Paris  au  citoyen  Hé- 
bert, substitut  du  procureur  de  la  Com- 
mune, l'informant  que  son  journal  a  été 
arrêté  à  la  poste  par  la  Commission  ins- 
pectante des  journaux,  en  raison  d'une 
phrase  qui  ne  tend  rien  moins  qu'à  avilir 
les  autorités  constituées,  et  faisant  re- 
marquer le  danger  qu'il  y  a  à  provoquer 
cet  avilissement,  puisque  le  salut  de  la 
chose  publique  repose  en  grande  partie 
sur  la  confiance  que  le  peuple  doit  avoir 
en  ceux  qui  le  gouvernent,  mais  déclarant 
que,  ses  principes  purs  et  républicains 
étant  connus,  le  Comité  a  donné  des  or- 
dres pour  que  la  feuille  en  question  parte 
le  lendemain,  et  invitant  néanmoins  Hé- 
bert à  venir  fraternellement  lui  fournir 
quelques  explications  à  ce  sujet. 

3°  jour  de   la  3«  décade  du  \"  mois  de  l'an  II 
(14  octobre  1793). 
Extrait   du    registre   de    copie   de   lettres   du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  JV.,  BB^  81,  fol.  14. 

'042.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  portant  cpie  tnut 
aide-de-camp  de  cette  force  armée,  tai- 
sant la  ronde  de  nuit,  doit  montrer  son 
brevet,  ou  un  ordre  du  général  aux  offi- 
ciers et  chefs  de  postes.  Tout  citoyen  qui 
porterait  l'uniforme  sans  être  pourvu  d'une 
commission,  doit  être  mis  en  étal  d'arres- 
tation et  traduit  devant  la  Commune  de 
Parii5,  pour  être  puni  selon  la  rigueur  des 
lois.  Luniforme  des  aides  de  camp  est 
habit  bleu  national,  collet  bleu  céleste, bou- 
tons réiiublicaiiis,  épaulettes  de  capitaine. 
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Nul  aide-de-camp  ne  doit  faire  d'arres- 
talion  civile  sans  être  muni  dun  pouvoir 
de  la  Convenliiin  ou  du  Conseil  général  de 
la  Commune.  Les  autorités  civiles  doivent 
toujours  mai'cher  à  la  lèle  du  corps  so- 
cial, le  pouvoir  militaire  n'esl  qu'un  pou- 
voir secondaire,  subordonné  à  la  puissance. 

«  Veillons,  mes  amis,  ajoute  Hanriol.  je 
passerai  toutes  les  nuils  avec  vous  pour 
adoucir  vos  peines  et  déjouer  les  projets 
des  méchants.  " 

Toujours  la  même  surveillance,  le  ser- 
vice général  à  l'ordinaire. 

21*   jour   du    t"  mois   do   l'an   II 
(15  octobre   1793). 
Copie  conforme,    si^Tiêc  de   Clément,  secré- 
taire de  l'Elal-major  gdnéral.  A.  N.,  BB'  76. 

543.  —  Rapport  de  l'observateur  Uon- 

baud. 

là  octobre  1793. 

Oripinal,  A.  A.,  F^  3G88'. 

Ed.  l'iEnilE  CAItOX,  Paria  pciirfanj  (,i  Ter- 
Tt^rr^  I.  1,  p.  218. 

r>i4.  —  Arr^l»'  du  Comit»^  de  silreté  ^é- 
Hf-rale,  ,ipr>-s  Jeclure  du  dérrel  de  co  jour, 
qui  lui  ronvoie  le  n*  lOiî  di-  la  feuille  in- 
titulée :  FfuUle  tin  fntuf  piihlir;  considé- 
rant rpip  celle  fenill"-  renferme  un  sens 
tout  à  f,iil  nppi>sé  à  relui  du  rapporteur 
du  Comité  des  marrhés,  en  ro  i|u'on  y 
snpiwvie  qu'il  a  demandé  une  indemnité 
pour  d<?  i;ros  fournisseurs  de  souliers, 
tandis  iju'il  est  i-nnstanl  ijue  cette  indem- 
nité n'a  été  réclainéc  «[uc  pour  des  four- 
nisseurs nécessiteux;  considéiiinl  (juc  de 
re  nnn».  opposé  à  relui  du  Oimilé  des 
m.irchés.  il  en  peut  résuller  son  entier 
avilissement,  décidant  que  les  rédacteurs 
de  la  Fruille  du  salut  puhlic  in.séreront 
dans  leur  plus  prochain  numéro  la  rélrac- 
Uilion  formelle  de  ce  qu'ils  ont  fausse- 
ment ilil  dans  leur  n-  lOI'i,  et  attendu  que  le 
citoyen  l'iorry,  organe  du  Comité  des 
marché.s.n'n  point  ny^i  lépiicnicnt, comme 
oseut  l'avancer  les  citoyens  llousselin  et 
(■raridcliamp  dans  un  écrit  signé  d'eux 
et  aiIrcHsé  un  président  de  In  Convention 
nationale,  décidant  égalcmenl  que  lesdils 
ciloyens  seront  expressément  tenus  d'étic 
plus  circonspects,  et  sera  le  préiterit  arrêté 
notillé  auxdita  rédacteur.s  pour  être  ponc- 


tuellement exécuté,  et  être  remis  ensuite 
deux  copies  de  leur  réclantalion,  l'une  au 
citoyen  Piorry,  organe  du  Comité  des 
marchés,  et  l'autre  au  Comité  de  sûreté 
générale  de  la  Convention. 

24'  jour  du  !«■  mois  do  l'an  II 
(l.i  o<-tobro  1793). 
Extrait    du    rcsislrc  doi:  arrtté^  gt^ntraui  du 
Comilc  de  sûreté  gcnùrale.  A.  N.,  .\F'll  280. 

air>.  —  Ordre  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale au  concierge  de  l'.^bbaye  de  rece- 
voir le  nommé  Amelol,  admiuislrateur 
des  Domaines,  pour  y  être  détenu  par  me- 
sure de  sûreté  générale. 

Î4«  jour  du  1"  moi»  <\f  l'an  II 
(15  octobre  1793). 
E.\lrait    du    rcgi.<4rc   de.>   mandats  d'arrêt  du 
Comiti'  de  .«ùrelé  générale,  A.  S..  .\F*ii  289, 
fol.  41. 

546.  —  .Xrrélé  du  t'omité  de  st>relé  ffé- 
nérale,  aulorisanl  les  membres  du  Comité 
de  Sèvres  à  se  transporter,  dans  le  plus 
court  délai,  au  domicile  du  ri-ilev.-jnl  duc 
de  Rrancas.  demeurant  arec  son  épouse 
h  Crosnes,  pré."  de  Villeneuve  Saiiil-Ceor- 
ges,  a  se  saisir  de  leurs  personnes.  ,\  les 
amener  h  la  Force,  a  perquisitionner  dans 
leurs  papiers  et  apporter  ceux  qui  seront 
jupes  suspects  au  Omilé. 

2  i'  jour  du  \"  nioi.s  do  l'an  II 
(15  octobre  179.11. 
Extrait  du   repislrc   de*  mandats  d"arr*t  du 
Comit*  de  sûreté  générale,  A.  N..  AK'ii  2H1>, 
(ol.   il. 

o47.  —  Arrêté  du  t'oiuilé  de  sùrclé 
générale,  portant  que,  sur  la  représenta- 
tion faite  par  les  Comités  révolutionnaires 
des  sections  Poissonnière  et  Monliuarlre 
réunies,  ils  viennent  de  procéder  ii  la 
saisie  cher,  le  citoyen  Mercier,  ci-devant 
fermier  général,  rue  llergére,  u'  t031, 
d'une  <|u.'iultté  inuoinbiable  de  marchan- 
dises de  toute  espèce,  doul  il  n'avait  fait 
aucune  déclaration,  et  qu'il  est  essentiel 
de  se  transporter  au  château  ilc  liriguy, 
prés  de  Urie-Corale-RoluTt.  appartenant 
atidit  Mercier,  i\  l'effet  éualeineiit  de  saisir 
les  marchandises  eu  grande  i|uanlilé  i|ui 
s'y  trouvent  accaparées,  autorisant  re.n 
Coniilés  rérolutioniiatres  a  f.iire  I. iules  les 
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recherches  et  perquisitions  nécessaires,  à 
apposer  les  scellés  et  au  besoin  à  mettre 
ledit  Mercier  en  état  d'arrestation. 

21''  jour  du  1'''^  mois  de  l'an  II 
(15  octobre  1793). 
Extrail    du    registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  .\F*n   289, 
fol.  42. 

548.  —  DélJliéralion  dii  Comité  de  salut 
public  du  I»é|)arlenient  de  Paris  :  1°  char- 
geant les  citoyens  Guipues  et  Moissard 
d'apposer  les  scellés  sur  les  papiers  du 
nommé  Gouin,  de  Gennevilliers,  qui  vou- 
lait retirer  de  son  appartement  de  Paris 
sa  correspondance;  2°  annonçant  la  ré- 
ception et  la  lecture  d'une  affiche  du 
Comité  de  surveillance  de  la  commune  de 
Saint-Denis,  qui  a  été  fort  applaudie,  et 
que  ce  Comité  se  propose  d'envoyer  aux 
sections  de  Paris;  3»  autorisant  son  tré- 
sorier à  payer  au  citoyen  Barbât  321  livres 
pour  107  jours  de  garde  des  scellés  chez 
l'imprimeur  Robert,  avec  invitation  au 
commissaire  de  police  de  la  section  de  la 
.Montagne  de  faire  choix  d'un  Sans-culotte 
pour  la  garde  de  ces  scellés. 

!.•)  octobre  1793. 
Extrait   du    registre    des    procés-verbaux    et 
délibérations     du    Comité     de    surveillance    du 
Département  de  Paris, .4.  A'.,  BB'81'^,  fol.  377. 

549. —  Lettre  du  Comité  de  surveillance 
du  Département  de  Paris  au  Comité  de 
sûreté  générale,  déclarant  qu'il  s'est  pré- 
senté et  a.  écrit  plusieurs  fois  pour  être 
admis  au  Comité,  dont  l'accès  lui  a  été 
refusé,  rappelant  qu'il  a  saisi  beaucoup 
d'argenterie  et  d'autres  objets,  dont  partie 
a  été  trouvée  enfouie  dans  la  terre  et  dont 
il  ne  sait  que  faire,  demandant  des  ins- 
tructions à  cet  égard,  et  la  désignation 
d'un  ou  deux  membres  du  Comité  pour 
en  prendre  connaissance,  ce  ne  serait 
l'alTaire  que  de  quelques  heures. 

'74«  jour  du  1""  mois  de  l'an  II 
(15  octobre  1793). 
Extrait   du  registre   de  copie  de  lettres   du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  N..  BB'  Kl,  fol.   14  r». 

5;>0.  —  p;xtrait  de  l'ordrr  du  jour  de  l.'i 
force  année  de  Paris,  portant  à  la  con- 
naissance des  citoyens  deux  arrêtés  du 


Conseil  général  de  la  Commune,  l'un  du 
23"  jour  du  1"'  mois  de  l'an  2",  qui  défend 
aux  ministres  de  tous  les  cultes  d'exercer 
leurs  fonctions  à  l'extérieur  des  maisons 
c'i  ce  destinées;  l'autre  du  24'  jour  du  l" 
mois  concernant  la  liberté  des  opinions, 
qui  ordonne  au  Commandant  général  de 
mettre  à  l'ordre  qu'il  est  défendu  à  tout 
citoyen  de  service  de  porter  atteinte  à  la 
liberté  des  opinions,  à  moins  qu'il  n'en  ait 
reçu  l'ordre  des  autorités  civiles,  sous 
peine  d'être  traduit  devant  l'administra- 
tion de  Police. 

Le  Commandant  général  invite  en  outre 
ses  concitoyens  à  faire  de  fréquentes  pa- 
trouilles et  à  surveiller  les  mauvais  ci- 
toyens qui  se  permettent  d'arracher  les 
arrêtés  de  la  Commune  et  de  la  Munici- 
palité. Tout  citoyen  qui  sera  pris  en  arra- 
chant, ainsi  que  celles  relatives  à  la  taxa- 
tion des  denrées  de  première  nécessité, 
sera  traduit  devant  le  Conseil  général  ou 
la  Municipalité  de  Paris. 

Les  commandants  de  sections  sont  in- 
vités à  faire  tous  leurs  efforts  pour  main- 
tenir la  tranquillité  publique  et  assurer 
l'existence  des  personnes  et  des  propriétés. 

Le  Commandant  général  recommande 
de  nouveau  la  plus  grande  surveillance 
aux  barrières,  la  réserve  de  50  hommes  et 
le  service  général  à  l'ordinaire. 

L'exécution  de  ce  jour  (celle  de  Marie- 
Antoinette)  a  empêché  les  rapports  de 
parvenir  à  l'Etat-major  général. 

25°  jour  du  1"  mois  de  l'an  II 
(IC  octobre  1793). 
Copie  conforme,  signée    de    Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  BB'  76. 

551.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale à  leurs  collègues  (sans  désignation 
spéciale),  signalant  l'incarcération  à  Ver- 
sailles du  citoyen  François  Fournier,  jeune 
homme  de  22  ans,  bon  patriote  et  bien 
prononcé,  victime,  selon  toute  apparence, 
d'une  cabale  aristocratique,  lequel  est 
réclamé  par  la  Société  des  Jacobins,  qui 
y  prend  le  plus  vif  intérêt  et  atteste  son 
livisme,  faisant  observer  que  ce  jeune 
lioninie  est  reconnu  patriote,  c|u'un  pa- 
triote mérite  des  égards,  surtout  lorsqu'il 
est  de  bonne  foi  et  sans  détours,  et  les  char- 
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gcanl  dVclaircir  celle  affaire,  en  voulant 
bien  entendre  le  jeune  Fournier  et  le  Co- 
miléde  surveillance  qui  l'a  fait  incarcérer, 
eiillii  donnant  à  entendre  que  ce  jeune 
honinif  dans  sa  vivacité  peut  très  bien 
sV'tre  oiiinporté  avec  »Hoiirdi>rie  à  l'r^jird 
du  C.oinitt'-  (le  Versailles,  et  qu'il  faut  rni- 
pi^i-lnT  que  ipii-lc|iii-  niouvenienl  d'aristo- 
cratie do  la  part  de  certains  nic-iiibres  de 
ce  Comité  les  portât  à  le  laisser  gémir 
en  jirison,  pour  la  seule  raison  qu'il  est 
trop  patriote  et  eonséquemment  en  butte 
à  l'aristocratie  cl  au  niodéranlisme. 

25»  jour  du  I"  mois  de  l'an  II 
(16  octobre  1793). 
Extrait  du  registre  des  arrêtés  eéiieraux  du 
Comité  de   sùreW  générale,  A.  N.,  AF'li  28G. 

552.  —  .\rrété  du  Comité  de  siirelé  çé- 
nérale,  autorisant  le  citoyen  Uraut  à  sr 
transporter  ;i  Moucby  près  Iteauvais.  pnur 
mettre  en  arrestation  le  citoyen  Noailles- 
.Moucliy,  dont  le  fils  est  émigré,  le  ci- 
devant  prince  de  Poix,  la  femme  dudil 
Mouchy,  et  toutes  personnes  suspectes, 
conduire  ledit  .Noailles-Mouchy  à  Paris  à 
la  Grande  Force,  faire  recherche  de  ses 
pa|iiers  et  apposer  les  scellés. 

25'  jour  du  !"■  mois  de  l'an  II 
^I6  oclobro  17'.»3). 
Extrait  du   registre  des  mandats    d'arrêt   du 
Comité  <lc  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'lt  289, 
fol.  12. 

Noailles-Moucli;  (Philippe  de),  maréchal  de 
France,  cond.imni'  &  mort  Ir  9  messidor  an  II 
[A.  N.,\\  397,  n«  921). 

.'i:;.').  —  Arrêté  du  Comité  de  si^reté  gé- 
nérale, portant  qu'après  avoir  délibéré  sur 
tinc  dénoncialion,  faite  contre  le  nommé 
llagondé,  ci-devant  commandant  du  batail- 
lon de  la  .section  de  la  République,  et 
attendit  qu'il  existe  contre  lui  des  faits  très 
graves,  les  scellés  seront  apposés  sur  ses 
papiers  à  Chnnlilly,  où  il  demeure  actuel- 
lement, el  <)u'il  sera  amené  au  Comité 
pour  y  ^lr«  interrogé, 

2S*  jour  du  I''  innia  de  l'an  II 
(16  uclobre  170:ij. 
Exirail  du  registre  de*  mandat*    d'arrêt    du 
Comité   do   m'ireto  générale,  A.  N.,  AF'lt  289 
fol.  42. 

rCi*.  —  IKlibération  du  Comité  de  .«.iliii 
public  du   llépartemciil   d>    Palis  :  I'  m- 


nonçaiit  que  les  membres  du  Comité  de 
surveillance  de  la  commune  de  Passy,  qui 
viennent  de  s'établir  en  Comité,  sont  venus 
demander  des  instructions  sur  les  fonc-, 
lions  (ju'ils  ont  à  exercer,  el  que  le  (Aimité 
du  Ilépartenient,  satisfait  du  zèle,  de  l'ac- 
tivité et  du  patriotisme  des  membres  de 
ce  Comité  de  Passy,  s'est  empressé  de  K-s 
instruire  de  ce  qu'ils  ont  à  faire  et  a  pi  <miis 
de  les  aider  dans  leui-s  opérations  qu.ind  ils 
le  désireront;  2°  recevant  une  dépulatioii 
nombreuse  des  élèves  des  deux  sexes  du 
citoyen  Sic.ird,  instituteur  des  Sourds  el 
Muets,  aiièlé  comme  suspect,  qui  est  venue 
demander  sa  mise  en  liberté,  et  renvoyant 
ci'tte  dépulation  au  Comité  de  srtrelé  géné- 
rale, saisi  de  celte  affaire:  3"  ariél.inl 
qu'il  sera  écrit  une  seconde  fois  au  Comité 
de  si'irelé  générale,  pour  lui  demander  ce 
qu'il  y  a  lieu  de  faire  relativement  à  l'abbé 
Sicard, fonctionnaire  public,  détenu  à  leur 
Comité;  4°  annoni;ant  l'envoi  d'une  lettre 
au  Comité  de  surveillance  de  la  section  de 
la  Cité  pour  lui  dénoncer  un  nommé  lli- 
baut,  l'un  de  ceux  qu'on  appelle  héros  de 
cinq  cents  livres,  comme  ayant  déserté, 
lequel  avait  été  envoyé  h  .Melun  pour  les 
approvisionnements;  :i°  recevant  le  sieur 
Ausandon,  comme  garde  des  .scellés  cher, 
l'imprimeur  Robert;  C"  annoni;anl  l'envoi 
d'une  lettre  au  ministre  de  l'intérieur  pour 
avoir  des  renseignements  sur  le  civisme 
du  sieur  Cattrey,  au  bureau  des  subsis- 
tances; 7»  accordant  an  portier  du  collège 
des  Quatre  -  Nations  une  indemnilé  de 
.10  livres  pour  un  parapluie  par  lui  prêté 
au  Comité  et  qui  y  a  été  volé. 

IG  octobre  1793. 
Kxtrait  du  rctristrcdcs  proré>-vcrliauxet  clélj- 
birations  du  Comité  de  .ourveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  S.,  UH'SIV  fol.  377-379. 

1)55.  —  l.eltre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  au  Cmnilé 
de  sûreté  générale,  lappei.iul  l'eiiibarriis 
011  il  se  liipuve  par  rapport  au  cilnyeii  Si- 
card, instituteur  des  Sourds  el  MiieU, 
fonctionnaire  public,  qui  n'a  point  prêté 
le  serinent,  déclar.int  que  ses  élèves  le  ré- 
clament, mais  qu'il  est  réfroctaire  el  aux 
Icrines  des  lois  dans  le  cas  d'être  dépurlé, 
ib'  plus  qu'il   a  été  reconnu   siispcrt  par 
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ses  pro|ios,  pliant  les  ineinbn's  du  Cnmilt- 
df  preiulrc  une  di-cisiuii  en  républicains. 

'25'  jour  tlu  \"  mois  (le  l'an  II 
(16  octobre  1793). 
Extrait  du  registre  de   copie    de    leltres    du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
,\.  N.,  1!C3  81,  fol.   15. 

a'JG.  —  Exlrail  de  Tordre  du  Jour  de  la 
force  urinée  de  Paris,  par  lequel  le  Coni- 
mandanl  général  invile  ses  camarades,  les 
chefs  de  léijions  et  commandants  de  sec- 
tions, à  surveiller  le  plus  qu'ils  pourront 
les  postes  qui  leur  sont  confiés  dans  leurs 
arrondissements  respectifs;  les  adjudants 
généraux  auront  soin  aussi  d'inspecter 
les  barrières,  d'y  recommander  l'exacti- 
lude  du  service  et  l'exécution  des  arrêtés 
<le  la  Commune,  qui  empêchent  l'expor- 
talion  du  pain,  des  farines,  comestibles  et 
combustibles. 

Le  service  général  à  l'ordinaire,  les 
patrouilles  fré(|uenles  et  silencieuses,  la 
fermeture  des  portes  des  allées  après  onze 
heures,  en  ayant  soin  de  prendre  le  nu- 
méro des  maisons,  les  noms  des  rues  et 
des  propriétaires. 

2G*  jour  du  1*^'*  nifiis  de  Tan  II 
(17  octobre  1793). 
Copie  conforme,   signée   de   Clément,   secré- 
taire de  l'Elat-m.ijor  général,  A.  A'.,  BB'  7G. 

.îo7.  —  Extrait  du  rapport  de  la  situa- 
tion de  Paris  (par  Chevalier,  rédacteur 
premier  commis  au  Bureau  de  la  corres- 
pondance). 

0^  jour  de  la  3=  décade  du  \"  mois  de  l'an  II 
(17  octobre  1703). 

Exir.ut,  A    A'.,  E'«  III,  Seine,   13. 

Ed.  PlEHHK  C.AHON,  Piu-is  pendunl  lu  Trr- 
rcur,  t.  1,  p.  24G. 

5o8.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, décidant  que  le  citoyen  Dubarraii, 
l'un  de  ses  membres,  se  Irausporteia  sur- 
le-champ  dans  une  maison  de  l'ex-fcr- 
mier  général  Mercier,  aux  environs  de 
Brie-Comte-Hobert,  pour  y  opérer  des 
pcrquisili(ms,  et  l'autorisant  à  faire  dans 
ces  circonstances  tout  ce  qu'il  jugera 
convenalde  pion-  parvi'uir  à  des  décnu- 
verles  utib'S,  lui  coiilÏTanl  ,-i  ccl  ('•u.ii-d  des 


pouvoirs  illimités   pour   requérir   la  force 
armée   et  procéder  à  toutes  arrestalions. 

'20"  jour  du  I"  mois  de  l'an  II 
(17  octobre  1793). 
Extrait   du    registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sùrelo  générale,  A.  N.,  AF'ii  289, 
fol.  43. 

:'i;i9.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  autorisant  le  Comité  île  surveil- 
l.ince  de  la  section  des  Piques  à  faire 
arrêtei',  parliiul  où  il  se  trouvera,  le 
nommé  l.amarcbe,  ci -devant  directeur  de 
la  fabrication  des  assignats,  et  à  faire 
apposer  les  scellés. 

26»  jour  du  lo''  mois  de  l'an  II 
(17  octobre  1793). 
Extrait    du   regisire   des   mandats  d'arrèl    du 
Comité  de  sùrelé  u'éncra'e.  A,  A'.,  AF'll  289, 
fol.  43. 

iiOO.  —  .\rrêlé  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, instruit  que  les  commissaires  du 
Comité  de  surveillance  dos  sections  Pois- 
sonnière cl  du  Faubourg-Montmartre,  qui  se 
sont  transportés  dans  la  maison  du  citoyen 
Mercier,  rue  Bergère,  n"  31,  pour  y  appo- 
ser les  scellés,  n'y  avaient  pas  achevé 
leurs  opérations,  et  s'étaient  rendus  dans 
une  maison  de  campagne  dudit  Mercier, 
pour  le  même  objet,  chargeant  le  citoyen 
Pigeau-Villiers,  accompagné  du  sieur  Ni- 
colas Ragot,  volontaire  de  l'armée  révolu- 
tionnaire, de  se  rendre  dans  la  maison  de 
la  rue  Bergère  pour  y  apposer  les  scellés 
et  mettre  provisoirement  eu  étal  d'arresta- 
tion chez  lui  le  sieur  Mercier,  la  citoyenne 
Duclos,  sa  femme  de  charge,  cl  son  valet  de 
chamlire,  lesquels  seront  g.irdés  à  vue. 

2fi«  jour  du  1"'  mois  do  l'an  II 
(17  octobre  1793). 
ExUait  du   registre   des  mandats   d'arrêt    du 
('oniilé  de  sûreté  générale,   A.  N.,   AF'u  289, 
fol.   43. 

iiOl.  —  An-été  du  Oimité  de  sûrelé  gé- 
nérale, d'a[iiès  des  reiiseignemenls  com- 
muniipii's  p:ii  le  commandant  général 
Ilanriol,  qui  font  connaîtie  que  plusieurs 
aristocrates,  réunis  à  des  émigrés,  forment 
des  assemblées  dans  le  chàleau  de  Cor- 
beil,  autorisant  ledit  Commandant  général 
à  se  transporter  dans  h'  village  de  Corbeil, 
avec   la   Inn-e    ai-niée   qu'il   jugera   ((uive- 
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nable,  pour  s'assuror  des  personnes  eu 
question  et  les  amener  au  Comité. 

26«  jour  du  l''  mois  île  l'an  II 
(17  clobre  1793). 
Extrait  Ju  registre  des   mandats  d'arrtt  liu 
Comité  ds  idrelt  générale,  A.  .V.,  .\F'II  289, 
fol.  44. 

5(52.  —  ArnUé  du  Comité  de  sûreté  gé- 
néraie,  après  avoir  délibéré  sur  une  dé- 
nonciation contenant  des  faits  qui  parais- 
sent mériter  la  plus  grande  attention, 
cliaracanl  lesritovens  Boudieret  Fcrmont, 
membres  du  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  du  Mail,  de  se  transporter  à  l'ins- 
taiil  au.  villajie  de  Saint-Cioud,  à  l'efTel  de 
perquisitionner  dans  les  papiers  se  trou- 
vant au  domicile  de  la  cjtriyonne  Reauiie 
et  dans  celui  du  ciloyi-n  Wiiiter  et  C'squi, 
selon  toute  apparence,  ne  forment  qu'un 
domicile,  apposer  les  scellés  et  amener  les 
personnes  signalées  au  Comité;  de  plus, 
attendu  que  la  maison  de  la  dame  Iteaune 
parait  suspecte  .sous  tous  les  rapports,  ainsi 
que  celle  de  Winter,  vu  qu'elle  n'a  pas  une 
désignation  directe,  auturi.sant  lesdits  IKiu- 
dier  et  Kernionl  à  se  saisir  îles  personnes 
suspectes  qu'ils  y  trouveraient,  en  .«^e  con- 
certant avec  le  Comité  de  surveillance  de 
I  Saint-Cioud. 

26'"  jour  du  1"  mois  de  l'an  11 
(17  octobre  1793). 
Extrait  du   rcftistrc  des  mandats  d'itrràl   du 
Comité  de  sûreté  génirale,  .1.  jY.,  AF'il  289, 
fol.  44. 

;i63.  —  Lettre  du  Comité  de  silreté  gé- 
nérale  aux   citoyens déclarant    être 

informé  par  des  voies  silres  qu'à  Juvisy  et 
ilnns  les  environs  l'oristocratic  se  montre 
avec  une  cITronterip  qu'elle  n'aurait  pas,  si 
les  autorités,  chargées  par  la  loi  de  la 
réprimer,  dévelo|>paietil  contre  elle  plus 
d'énergie,  ce  qui  fait  .léfaut  aux  Comités 
de  surveillance  du  district  de  Corbcil  ; 
autant  In  Cnnventron  est  disposée  h  se- 
conder de  tout  le  pouvoir  que  lui  n  ronflé 
In  Nation  les  inilorilés  pnirioliques  et  cnii- 
rni.''  .  -sein  de  des- 

•i'"  !•  rtie   ou  une 

imli.....  i..  ■  ■,.,,■,,,■  in  '  I  ioiioclle,  coiiipro- 
uieltrnienl  le  «nlut  public,  et  invitant  h 
••évir    contre   les  Ciimili'i  .l,-    ,iirviill..i>.  .• 


du  district  de  Corbeil,  s'ils  continuent   à 
tenir  une  conduite  aussi  extraordinaire. 

20*  jour  du  I"'  mois  de  l'an  II 
,17  octobre  1793i. 
Extrait  du  registre  des  arrêtés  géoéraux  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'..  AF'il  286. 

î>C4.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  por- 
tant qu'il  a  été  reçu  un  paquet  du  Comité 
de  vérilication  de  la  guerre,  fermé  par 
un  cachet  lleurdelisi''  et  pour  ce  regardé 
comme  suspect,  lequel  ajant  été  ouvert 
renfermait  une  feuille  de  la  Gazelle  nntio- 
iiale  de  France,  où  il  n'y  a  rien  de  contraire 
aux  principes  républicains,  et  décidant 
qu'il  sera  mandé  aujournaliste de  détruire 
cette  marque  de  la  plus  haute  féodalité; 
2"  annonçant  l'envoi  de  lettres  aux  muni- 
cipalités d'Issy,  de.*^aint-Maur  et  de  .'îaint- 
Mandé  pour  la  création  de  Comités  de 
surveillance;  3°  chargeant  le  citoyen  Tis- 
set  de  se  transporter  chez  le  sieur  Moi- 
naix,  place  des  Victoires  nationales,  pour 
faire  perquisition  dans  ses  papiers  et 
l'amener  au  Comité;  4°  autorisant  le  ci- 
toyen Cuigues  à  se  joindre  ;\  trois  mem- 
bres du  Comité  de  surveillance  de  la  sec- 
tion de  Montrcuil  pour  se  transporter  à 
Bry-sur- .Marne  afin  d'y  faire  des  pei.piisi- 
lions  cl  arrestations. 

17  octobre  1793. 
Extrait  du  registre  des  procés-vorbaux  et  déli- 
bérations du  Comité  de  surveillance  Ju  Départe- 
ment de  Paris,  A.  iV.,  BB'  81*.  fol.  380. 

bCb.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  l'oin- 
mandant  général  prescrit  de  laisser  passer 
les  charretiers  et  employés  d'artillerie  de 
l'équipage  du  citoyen  Choi.seau,  munis 
d'un  certillcal  imprimé  et  signé  de  lui,  et 
invite  ses  concitoyi'us  à  surveiller  les 
ennemis  du  bien  public,  qui  \oulent 
encore,  dit-il.  nous  diviser  et  intimider. 
en  répandant  dans  les  rues  et  aux  portes 
des  boulangers  le  bruit  que  les  denrées 
de  première  nécessité  \onl  manquer,  mais 
ils  ue  réussiront  pas.  les  di'tacliements 
que  nous  avons  envoyés  de  toutes  parts 
notis  annoncent  qu'ils  battent  eux-mêmes 
le  grain  dnns  les  granges  et  qu'ils  l'en- 
»"ient  à  mesure. 
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<<  Ainsi,  citoyens,  ajiiiile  le  Commandant 
général,  rassurez-vous,  faites  bien  voire 
service, vous  aure?,  subsistances  et  denrées 
et  vous  déjouerez  les  scélérats  qui  veulent 
enfouir  leurs  marchandises  à  la  faveur  de 
la  nuit  et  nous  faire  haïr  la  République, 
mais  leurs  efforts  seront  vains,  nous 
l'avons  juré  et  nous  nous  ensevelirons 
plutôt  sous  ses  ruines  que  de  céder  un 
pouce  de  terrain  à  nos  ennemis. 

Le  service  des  barrières  el  de  l'intérieur 
à  l'ordinaire ,  les  réserves  toujours  de 
50  hommes  et  les  patrouilles  fréquentes 
de  jour  el  de  nuit. 

27°  jour  du  l''  mois  de  l'an  II 
(18  octobre  1793). 
Copie    conforme,  signée    de    Clément,    secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  BB''  76. 

.166.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, portant  que  l'abbé  d'Aulichamp, 
rue  Neuve-des-Petits-Champs,  sera  recher- 
ché parloul  où  il  sera  possible  de  le  trouver, 
el  sera  incai'éré  sur-le-champ  à  l'Abbaye, 
avec  ordre  de  perquisitionner  dans  ses 
papiers,  ceux  suspects  devant  être  apportés 
au  Comité. 

27  «s  jour  du  l«''mois  de  l'an  H 
(18  octobre  1793). 
Extrait  du   registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sùrelé  générale,  A.  N.,  AF'ii  289, 
fol.  45. 

567.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, après  examen  du  passeport  de 
Thomas  NValerre  Griflllh,  négociant,  con- 
sidérant que  cet  homme  n'a  aucun  titre 
de  civisme  à  produire,  qu'il  n'olïre  que 
des  personnes  suspectes  pour  répoudre 
de  lui,  qu'il  vient  d'Angleterre,  que,  par 
les  réponses  qu'il  a  faites  aux  diverses 
questions  qui  lui  onl  été  posées,  son 
patriotisme  et  ses  principes  paraissent 
équivoques,  décidant  que  ledit  Thomas 
Waterre  (jrifllth  sera  immédiatement 
écroué  dans  la  maison  des  Madelonnettes. 

27*  jour  du  !"■  mois  de  l'an  II 
(18  octobre  1793). 
Extrait   du   registre  des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  ^.-rnérale,  A.  A'.,  AF'il  289, 
fol.  ih. 

868.  —  Arrêté  du  Comité  de  sOreté  gé- 
nérale, décidant  ia  mise  en   liberté   des 


nommés  Boulin  el  Cardin,  qui  n'avaient 
été  arrêtés  que  pour  les  confronter  avec 
le  nommé  Cools,  Anglais,  lequel  avait  fait 
une  distribution  de  faux  assignais  en 
payera'^nl  de  marchandises  acquises  à  la 
manufacture  de  Sèvres,  avait  pris  la  fuite 
et  restait  introuvable,  el  pour  éviter  par 
précaution  toute  communication  avec  cet 
Anglais,  qu'on  croyait  aux  environs  de 
Sèvres,  jusqu'à  son  arrestation. 

27«  jour  du  1"  mois  de  l'an  II 
(18  octobre  1793|. 
Extrait  du  registre  des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sùrelé  «énéraie,  A.  N.,  AF*il  289, 
fol.  46. 

569.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  rece- 
vant le  rapport  du  citoyen  Tisset,  chargé 
d'amener  au  Comité  le  sieur  Moinaix,  de- 
meurant place  des  Victoires  nationales, 
d'après  lequel  il  est  arrêté  depuis  8  jours; 
2°  renvoyant  indemnes  Pierre  Duché,  ma- 
çon, employé  à  l'hôtel  Soubise,  et  Urbain 
Forestier,  commissionnaire,  compromis 
dans  l'alïaire  des  nommés  Germé,  archi- 
viste, et  Latache,  intendant  de  la  maison 
Gueménée,  suspectés  de  vouloir  soustraire 
aux  flammes  des  litres  de  droits  honori- 
fiques de  celte  maison;  3"  ordonnant  éga- 
lement la  mise  en  liberté  des  sieurs  Germé 
et  I.atache,  amenés  au  Comité  par  le  Co- 
mité de  surveillance  de  la  section  de 
l'Hoinme-Armé,  prévenus  de  cacher  des 
titres  de  droits  honorifiques,  attendu  qu'il 
n'y  a  point  de  preuves  convaincantes  de 
ce  fait  et  qu'ils  sont  d'ailleurs  dans  le 
temps  prévu  par  la  loi;  4»  recevant  le 
rapport  de  Delespine,  envoyé  au  Comité 
de  sûreté  générale  au  sujet  du  sieur  Se- 
gard,  d'après  lequel  ce  Comité  avait  ap- 
plaudi à  la  mesure  prise  par  celui  du  Dé- 
partement, et  autorisant  le  sieur  Delespine 
à -se  rendre  sur-le-champ  au  Comité  de 
salut  public  pour  lui  demander  une  per- 
mission d'arrestation  ;  5°  autorisant  les 
sieurs  Génois  el  Chéry  à  se  transporter  à 
Vaugirard,  chez  le  citoyen  Rourdeaux,  curé, 
pour  visiter  ses  papiers,  en  extraire  ceux 
iiui   siint  suspects  el  l'amener  au  Comité. 

18  octobre  1793. 
Extrait  du    registre    des    procès  -  verbaux    et 
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délibérations  du  Couiilt  de  surveillance  du  l)i- 
parletncnt  de  Paris,  A.  .S..  BB'  81*,  fol.  380, 
381. 

570.  —  Lellre  du  Conillé  de  salut  public 
du  Déparlement  de  Paris  au  bureau  de  la 
(iazettf,  rue  du  Marais,  n°  2,  Faubourg 
Saint-Germain,  au  sujet  d'un  cachet  lleur- 
delisé  apposé  sur  un  paquet  contenant 
des  rcuillcs  do  ce  journal,  l'invitant  à 
faire  disparaître  a»  plus  tôt  ce  reste  de 
ré.MJaiité. 

27'  jour  du  !•"  mois  de  l'an  II 
(18  octobre  1793). 
Extrait   du    registre    de    copie   de    lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  Je  Paris, 
A.  N.,  BB'81,  fol.  15. 

r,7|.  — Extrait  du  rapport  de  la  situation 
de  Paris,  ccinfornu-  aux  rapports  des  com- 
missaires oli.servatpurs  dans  le  Départe- 
ment de   Paris. 

S'  jour  de  la  3*  décade  da  t"'  mois  do  l'an  II 
(19  octobre  17'J3). 

Extrait,  signé  de  Chevalier,  A.  S.,  V'  III, 
Seine.  13. 

Ed.  PlBRRE  CaiiON,  Paris  pcnifaiil  la  Ter- 
reur, 1. 1,  p.  2\9. 

572.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, déi.iarant  (|u'il  ne  peut  remplir 
ses  obli|iatioiisc|u'en  portant  ses  nijentsel 
sa  rorrespondanee  partout  où  la  sûreté 
générale  et  la  surveillance  l'exijrent,  que 
ce  soin  de  surveiller  et  d'assurer  la  tran- 
quillité piiblii|ue  l'iibliL'ent  ù  augmenter  le 
nombre  de  ses  bureaux  et  de  ses  eTiiplovés 
et  que  ses  dépenses,  dans  le  moment  de 
crise  el  de  convulsion  qui  a)j;ile  le  pavs,  ne 
peuvent  se  borner  ù  de  modiques  frais  de 
biuenux,  décidant  de  demander  au  Comité 
de  ."alul  publii'  ib-  la  Convention  la  somme 
d'un  million,  dont  5<iU,O0()  livres  pour  un 
ti-rme  rapproché,  el  le  ifsie  quand  les 
pM'iiiiers  fonds  seront  à  moilii-  employés, 
ilr  iiommiT  un  caissier  pour  tenir  un 
registre  exact  de  l'culrée  des  fonds  et  de 
leur  dépense. 

28*  jour  du  I"  mol*  de  l'nn  II 
(lOoctnbr»  1793). 
Elirait  du   rrRiiIro  du  arréK'*  ^énériux  du 
Comité  do  «flrclé   générale.    A.  .\  ,  AF'll  Î80 

ri73.  —  Arrêté  du  Comité  de  -iftreié  pé. 
némie,  chargeant  le!i  citoyen!»  Dufour  el 


Mettriez  de  procéder  à  l'arrestation  du 
ci-devant  prince  llenin,  résidant  à  Sainte- 
.\ssise,  partout  où  il  pourra  être  trouvé,  à 
son  incarcération  dans  la  prison  de  r.\b- 
bayc,à  l'apposition  des  scellés  sur  ses  pa- 
piers et  à  la  saisie  de  ceux  qui  seront 
regardés  comme  suspects. 

28'  jour  du  1°'  mois  de  l'an  II 
(19  octobre  1793). 
Extrait    du    registre   dos  mandats  d'arn'l  du 
Comité  de   sûreté  générale,  A.  N.,  .\Fil*  28'.l. 
fol.  47. 

Hénin  (Ch.-Alex. -Marc-Marcelin  d'.\lsaccde 
Boussu  de  Q'himav,  prince  d'),  cond.amne  à  mort 
le  19  mcs-^idor  an  II  (A.  .V.,  W  409.  n°  9»1). 

574.  —  .Vrrété  du  Comité  de  sùrelé  gé- 
nérale, chargeant  Chrétien,  juré  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  de  faire  arrêter  le 
citoyen  .Menil  Simon,  prévenu  de  fabrica- 
tion de  faux  assignats. 

28»  jour  du  1"  mois  de  l'an  II 
(19  octobre  1793). 
Extrait   du    registre   des  roand.iU   d'arrèl  du 
Comité   de   sùrelé  générale,  .1.  A'..  AK'il  280, 
fol.  47. 

573.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  l'arrestation  et  l'incar- 
cération à  l'Abbaye  du  noiumé  Renabers, 
ancien  procureur  au  ci-devant  Parlement 
de  Toulouse,  logé  ji  Paris,  rue  de  (irenelle, 
hAtel  de  Lyon:  du  nommé  Tournier,  ci- 
devanl  comte  de  Naillac,  logé  chez  l.abar- 
rière.  traiteur,  n"  1034.  «Icrrière  le  Palais- 
Egalité  ;  de  Ciiambun,  premier  président  au 
ci-devant  Parlement  de  Toulouse;  du  li- 
devant  marquis  de  Cibert,  sénéchal  de 
Toulouse  ;  de  Le  l'illeiir  Hrevanne,  ci-devaiil 
président  du  ci-devant  Parlement  el  cou- 
seilb-r  d'honneur. 

28'  jour  du  l"  moi»  do  l'nn  II 
(19  oolobrr  1793). 
Extrait  du    regisirc    dc.^   mandais»   cl'nrrét  du 
Comilé   de  .-Mirolé  générale,   A.  N-,  AE'ii  ?S',l, 
fol    47. 

!;7('..  —  Arrêté  du  Comité  de  sûn  i.  i;.  - 
nérale,  ordonnant  de  procéder  à  l'arres- 
tation el  à  l'érrou  à  la  Eorce  de  la  nommée 
Crussol  irAmboisc,  demeurant  à  Paris,  rue 
Siiint-Klorentin,  ou  n  .sa  campagne  de 
liondy,  de  saisir  ses  papiers,  noinmmeni 
sa  correspondance  awc  d'Aligre  cl  Conli, 
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el  à  apporter  reux  qui  seront  considérés 
comme  suspects. 

28'  jour  du  1"  mois  de  l'an  II 
(19  octobre  1793). 
Extrait    du   registre   des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de   sûreté  générale,   A.  N.,  AF'li  289, 
fol.  48. 

o77.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  i;é- 
nérale,  ordonnant  le  transfèrenienl,  à  la 
maison  de  Sainte-Pélagie,  du  contrôleur 
Laverd_v,  détenu  depuis  plusieurs  jours 
dans  la  chambre  d'arrêt  de  la  Mairie. 

28"  jour  du  1"  mois  de  l'an  II 
(19  octobre  1793). 
Extrait   du  registre   des   mandats   d'arrél    du 
Comité   de   sûreté  générale,   A.  A'.,  AF'll  289, 
fol.  18. 

Laverdy  (Charles-François),  am:ien  contrô- 
leur irénéral  des  finances,  fut  condamné  à  mort 
le  3  frimaire  an  II  (A.  N.,  \V  297,  n»  2G7). 

:)7S.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  por- 
tant que  le  citoyen  Francy  Latour,  com- 
missaire du  Directoire  du  Département, 
désigné  à  l'effet  de  dresser,  de  concert 
avec  un  membre  du  Comité  (le  citoyen 
Delespine),  deux  officiers  municipau.K  et 
deux  commissaires  de  section,  l'inven- 
taire sommaire  des  titres  et  papiers  du 
ci-devant  jirince  de  Condé,  trouvés  chez 
le  nommé  Suint-Laurent,  rue  Saint  Pierre- 
Pont-aux-Choux,  et  déposés  aux  Quatre- 
Nations,  dans  le  local  oi'i  le  Comité  du 
Déparlement  tenait  ses  séances,  s'est  pré- 
senté pour  prendre  jour  afin  de  procéder 
à  celle  opération  ;  2"  annonçant  qu'il  a  été 
écrit  au  Comité  civil  de  la  section  do 
l'Unité  pour  la  nomination  de  deux  com- 
missaires cliarf;:és  d'assister  à  l'examen  de 
ces  papiers;  3°  recevant  le  rapport  des 
citoyens  (îénois  et  Chéry,  ([ui  se  sont 
transportés  à  Vaugirard,  chez  le  sieur 
Bourdeaux,  curé,  à  l'effet  de  visiter  ses 
papiers,  qui  déclarent  n'avoir  rien  trouvé 
de  suspect,  n'y  avoir  lu  au  contraire  ([uo 
des  écrits  respirant  l'esprit  du  républica- 
nisme, cl  néanmoins  l'ont  invité  à  se 
rendre  au  Comité  pour  y  répondre  à  un 
procès-verbal  dressé  contre  lui  par  la  mu- 
nicipalité de  Vaugirard,  qui  porte  en  subs- 
tance qu'il  a  insulté  ses  membres,  lors 
d'une  visile  faite  chez  lui;    1°  recevant  les 


explications  diidit  Rourileaux,  (|ai  s'est 
présenté,  accompagné  de  plusieurs  mem- 
bres de  la  Société  populaire  de  Vaugirard, 
dont  il  est  le  créateur,  explications  jugées 
très  satisfaisantes,  puis  lesraisonsalléguées 
par  les  membres  de  la  municipalité  de 
Vaugirard;  5°  après  avoii'  entendu  les 
inculpations,  justifications  et  observations 
des  deux  parties,  considérant  que  les  haines 
personnelles  paraissent  être  les  motifs  qui 
les  ont  fait  agir,  invitant  le  curé  à  frater- 
niser avec  les  membres  de  la  municipalité, 
à  mettre  dans  ses  piopos  un  peu  moins 
de  vivacité  et  un  peu  plus  de  respect  pour 
les  autorités  constituées;  6° constatant  que 
le  citoyen  Delespine  a  rapporté  du  Comité 
do  salut  public  un  pouvoir  afin  de  pro- 
céder à  l'arrestation  du  nommé  Peyre, 
curé  de  Noisy-le-Grand,  et  de  tous  autres 
suspects  qui  se  trouveraient  chez  lui,  avec 
ordre  de  le  mettre  à  exécution  ;  7°  notant 
l'interrogatoire  qu'on  a  failsubirau  citoyen 
Roche,  ci-devant  valet  de  chambre  de 
l'ex-ministre  Chambonas,  dénoncé  pour 
avoir  participé  aux  dilapidations  par  lui 
exercées,  sur  le  compte  duquel  il  sera  pro- 
noncé après  plus  ample  examen. 

19  octobre  1793 

Extrait  du  registre  des  procès-verbaux  et  déli- 
bérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  N.,  BB^  SI  \  fol.   381-388. 

Boiu-deau.\  (Gilbert),  vicaire  au  Tremblay, 
ou  il  s'était  sisualé  par  son  inconduite,  devint 
ciu-é  de  Vaugirard,  le  26  décembre  179t,  fut 
condamné  à  mort  le  27  prairial  an  II  (A.  IV., 
W  327,  n»  299). 

Peyre  (Jean-Baptiste),  d'abord  vicaire  puis 
curé  constitutionnel  de  Noisy-le-Granil,  fut 
condamné  à  mort  le  28  frimaire  an  II  [A.  N., 
W  302,  n-  338). 

!;79.  —  Extrait  de  l'ordi'e  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  annonçant  que  les 
greniers  se  remplissent  dans  tous  les  dé- 
partements avec  bien  de  la  célérité;  ceux, 
égarés  qui  voulaient  se  séparer  de  la  cause 
communi",  commencent  à  revenir  de  leur 
erreur  et  sont  les  premiers  à  porter  leurs 
grains  en  ré(|uisition  ;  fraternité  1  union  ! 
déclare  lit  Coiumandunt  général,  cl  faisons 
rougir  les  despotes  de  leur  tyrannie. 

D'après  ce  même  ordre,  les  ministres 
et  les  sectaires  de  tous  les  cultes  quelcon- 
ques sont  invités   à  ne  plus  faire,  au  de- 
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h.T-i  •!>•  l'iir»;  lem|>les.  aucunes  cfn^monies 
ri-lli.'i(>us>'s.  T'iul  l>i>n  seclain-  sera  asseï 
sa;;f  p.iiir  maintenir  d<-  tout  son  pouvoir 
l>iroutioii  i\e-  cet  arrêté.  L'intérieur  A'an 
temple  est  suffisant  pour  oflrir  son  hom- 
mage à  l'Eternel,  qui  n'a  pas  besoin  d'un 
cérémonial  offensant  pour  tout  homme 
qui  pense  ;  selon  tous  les  saiies,  un  cœur 
pur  est  le  plus  bel  hommaije  que  la  divi- 
nité puisse  désirer. 

l.a  ;:ar(li'  aux  barrières  est  invitée  à 
maintenir  l'arrêté  de  la  Commune,  qui 
défend  la  sortie  des  chevaux  de  luxe  jus- 
qu'à nouvel  ordre. 

Ue  bons  citoyens  doivent  employer  leur 
poudre  contre  nos  ennemis  et  non  pas  à 
leurs  plaisirs. 

23*  jour  du  I"'  mois  de  l'an  II 
(ÎO  oclobre  1793). 
Copie   conforme,    sijinro    de    Clèmenl.  secré- 
taire -le  l'Etal-major  général.  A.  N.,  BB'76. 

r.«0.  —  Réquisition  du  Comité  de  sôrelé 
frénérale,  portant  que  les  autorités  consti- 
tuées, les  oflîi'iers  civils  et  militaires,  lais- 
seront passer  librement  le  citoyen  Véron, 
oflicier  de  paix,  avec  ses  deux  commis, 
Courlin  et  Mirbey,aliaiil  à  Auxerrc  et  au- 
tres villes  dépendant  du  déparleiiienl  de 
l'Yonne,  comme  chargé  d'une  mission  im- 
portante pour  la  République. 

20*  jour  du  l"  mois  de  l'an  II 
(20  octobre  17!)3). 
Extrait  du   rcgi>tre  des  arrêtés  généraui  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'lI  286. 

S8I.  —  Arrêté  du  Comité  de  siircté  géné- 
rale, faisant  connaître  ipie  le  ministre  de 
la  KU'"''''"  lerevrn  trois  cloclies  et  trois 
loinbcaux  de  plomb,  que  le  citoyen  Rraut 
est  charpé  .II'  I  .m.tiiir,-  i-i  lui  en  donnera 
décharge. 

2U«  j.iir  <lii   1"  m..,,  .le  l'an  II 
j'2U  ortobre  179.1). 
Extrait  du   r<'(;i<lrc   dos   arrêtés  généraux  du 
Comité  de  «ùrrté  Rênérale,  ^.  JV.,  AE'II  Î8tt. 

S82  —  Arrêté  du  Comité  de  sftreté  gé- 
nérale, drridnnt  que  !"••»  membres  du  Co- 
mité d'aliénation  pourront  b-vi-r  les  scellrs 
nppon^s  par  son  ordre  rhe»  le  ritnyen 
Amelol,  ndminislrat«ur  des  homaines  na- 


tionaux, pour  y  faire  les  recherches  or- 
dunnéos  par  le  Comité  d'aliénation. 

20'  jour  du  I"  mois  de  l'an  II 
(20  octobre-  1793). 
ExlTAit    du    registre  des   iiiaiidaLs   d'arrêt  du 
Comité   de   sûreté  générale,  .A.  S..  AF'il  289, 
fol.  48. 

583.  —  .Vriété  du  Cnmité  de  siirelé  f;é- 
nérale,  ordonnant  l'arrcstalion  et  l'envoi 
à  la  l-'one  du  nommé  Sériac, ci-devant  se- 
crélaii-e  de  Beurnonville,  ex-iuiuistrc  de  la 
guerre,  de  .Molel,  employé  dans  cette  ailnu- 
nistratioii,  et  de  neuf  autres  commissaires 
nommés  par  Beurnonville.à  l'elTel  de  don- 
ner des  ordres  ou  recevoir  des  soumissions 
pour  la  fourniture  de  riiabilleinent  des 
troupes,  des  nommés  Maillot,  l.abitte, 
(ierdiel.  Sabatier,  placi'  des  Piques,  sa 
mailiesse,  rue  Saint-Florentin,  où  se  sont 
tenus  des  conciliabules  cantre-révolulion- 
naires. 

29*  jour  du  1"  mois  de  l'an  II 
(20  octobre  1793). 
Extrait    du  registre   des   mandats   d'arrêt  du 
Comité   de  silreté  centrale,  A.  .V.,  .\F*ll  289, 
fol.  48. 

584.  —  Arrêté  du  Comiti'  do  sûreté  ffé- 
néralo,  portant  que  lu  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  l'I'nité  eiiveira  à 
l'instant  deux  de  ses  membres  tians  la 
maison  dite  d'Ivspagne,  rue  du  Colombier, 
pour  apposer  les  scellés  sur  les  |>apiers 
du  citoyen  Himltaiid,  commissaire  du  ci- 
dcvatil  Itoi  à  Touloti. 

29'  jour  du  1"  iiiMis  do  r.m  II 
(20  ootol.i*  1793». 
Extrait  du   registre  des  mandats  d  arrêt   du 
Comité  de  «ùrelé  générale,  A.   S-,  AF'lI  289, 
fol.  18. 

Itiinb.'iud  (Victor-Mclcliior),  bomrae  do  loi, 
os-cninniissairc  du  pouvoir  exécutif  prê.«  lo  tri- 
bunal du  district  do  Toulon,  fut  romlninnê  k 
mort  lo  4  pluviéso  an  II  (.4    S..  W  314.  n»483i. 

583.  —  Arrêté  du  Comité  do  sftreté  g.^- 
nérale,  décidant  que  lo  citoyen  l>nvid. 
membre  du  C.oniité  révolutionnaire  de  1.^ 
section  du  Conirat-Sooi'il.  aetnollcnienl 
détenu  .'i  la  Force,  viendra  le  lendemain 
nu  Comité,  ncrompnunê  d'titi  geiulntme,  ,^ 
l'elTel  d'être   entendu  contradictoirement 
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avec  ses  déuoneialeurs,  qui  seront  appelés 
à  la  séance. 

2'J'  jour  du  !'"■  mois  de  l'an  II 
;;iO  octobre  1793). 
Extrait  du    registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF*II  289, 
fol.   19. 

iiSO.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1"  auto- 
risant le  citoyen  Fournerot  à  se  transpor- 
ter chez  le  ci-devant  marquis  du  Fresnoy, 
rue  de  Uichelicu,  n°  17,  pour  y  inspecter 
ses  papiers  et  en  extraire  ceux  qui  paraî- 
tront suspects;  2°  mentionnant  la  réponse 
faite  par  le  citoyen  Soleure,  au  nom  des 
employés  du  bureau  de  la  Gazelle  de 
France,  au  sujet  d'un  paquet  adressé  au 
ministre  de  la  guerre  et  portant  un  cachet 
lleurdelisé,  d'après  laquelle  le  fait  en 
question  devait  être  attribué  au  défaut 
d'attention  du  garçon  de  bureau  chargé 
des  envois,  et  il  n'y  avait  rien  d'inten- 
tionnel; 3°  renvoyant  au  Comité  de  sûreté 
générale  de  la  Convention  la  demande 
réitérée  de  la  citoyenne  (luillaume,  à 
l'effet  d'obtenir  la  levée  des  scellés  appo- 
sés sur  le  cabinet  et  la  bibliothèque  de 
son  mari,  attendu  que  la  fuite  du  citoyen 
Guillaume,  lors  de  l'apposition  des  scellés 
chez  lui,  à  Montrouge,  ne  permet  pas  au 
Comité  de  statuer  dans  cette  affaire;  4" 
après  avoir  pris  connaissance  des  pièces 
du  citoyen  Roche,  ci-devant  valet  de  cham- 
bre de  l'ex-ministre  Chambonas,  dénoncé 
comme  suspect  et  ayant  partagé  avec  son 
maître  les  sommes  qu'il  avait  entre  les 
mains  appartenant  à  la  République,  pièces 
dont  l'examen  n'a  donné  aucun  résultat, 
prenant  en  considération  le  bon  témoi- 
gnage des  membres  du  Comité  de  surveil- 
lance et  de  la  municipalilé  de  Belleville, 
venus  en  grand  nombre  le  réclamer  et  qui 
ont  attesté  son  civisme,  considérant  enfin 
que  ledit  La  Roche  n'a  contre  lui,  en  sa 
qualité  d'ex-valet  de  chambre  d'un  ex-mi- 
nistre déprédateur,  que  des  présomptions 
et  pas  de  raisons  suffisantes,  ni  de  preuves, 
décidant  sa  mise  en  liberté. 

20  octobre  1793. 
Extrait  du  registre  des  procès-verbaux  et  déli- 
bérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  N.,  BB^  81\  fd.  383,  384. 


1)87.  —  Arrêté  du  Comité  de  siireté  gé- 
nérale, portant  que  les  membresdu  Comité 
de  surveillance  de  la  section  du  Contrat- 
.Social  se  rendront  ce  soir,  entre  8  et 
9  heures,  à  l'effet  d'être  entendus  contra- 
dicloirement  avec  le  citoyen  David. 

30«  jour  du  1"'  mois  de  l'an  II 
(21  octobre  1793). 
Extrait  du  registre  des  arrêtés   généraux  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'li  286. 

588.  —  Arrêté  du  Comité  de  siireté 
générale,  décidant,  sur  les  témoignages 
honorables  du  civisme  et  de  la  conduite 
vraiment  républicaine  du  citoyen  Cor,  pro- 
cureur syndic  du  directoire  du  district  de 
Corbeil,  donnés  par  les  administrateurs 
de  ce  directoire,  le  Comité  de  surveillance 
et  la  Société  populaire  de  ce  lieu,  que  ce 
citoyen,  arrêté  par  ordre  du  citoyen  Grot, 
commissaire  du  Conseil  exécutif  provisoire 
chargé  de  surveiller  les  réquisitions  de  sub- 
sistances dans  le  département  de  Seine-et- 
Marne,  sera  mis  sur-le-champ  en  liberté  et 
reprendra  de  suite  ses  fonctions,  et  que  le 
citoyen  Grot  sera  tenu  de  rendre  compte 
au  Comité,  dans  le  plus  bref  délai,  des 
motifs  de  cette  arrestation. 

30"  jour  du  1"'  mois  de  l'an  II 
(21  octobre  1793). 
Extrait   du   registre  des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF''n  289. 
fol.  50. 

389.  —  Arrêté  du  Comité  de  siireté 
générale,  visant  la  dénonciation  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  Guillaume- 
Tell  contre  le  nommé  Cuillault,  demeurant 
rue  des  Fossés-Montmartre,  n°  39,  comme 
accapareur,  signataire  des  pétitions,  mem- 
bre du  Club  de  1789,  n'étant  muni  d'au- 
cune carte  civique,  enfin  reconnu  très 
mauvais  citoyen,  décidant  son  renvoi  au 
Tribunal  révolutionnaire  avec  ses  papiers, 
notamment  une  lettre  contenant  3  lettres 
de  change. 

30«  jour  du  l''"'  mois  de  l'an  II 
(21  octobre  1793). 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comilé  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'lI  289, 
fui.  50. 

ijyo.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  do  la 
force  armée  de  Paris,  par  lecpiel   le  Com- 


MIS 


CHAPITRE  I".  —  JOURNÉES  HISTORIQUES  DE  I.A  RÉVOLUTION 


mandaiil  i.'éiu'-ial  auiuniie  \c  di-parl.  pnnr 
ce  jour,  di-  deux  convois  d'arlillerie,  l'un 
pour  Metz,  laulre  pour  Besan';on,  el  in- 
vite ses  conritovftns  à  surveiller  avec 
exactitude  les  marcliandisos  do  toule  cs- 
pi>ce  que  l'on  cherche  à  enlever  de  Paris, 
ainsi  que  le  pain,  dont  on  a  trouvé  dcr- 
rii^re  un  mur  dos  barrières  une  i|uantité 
(|ue  l'on  avait  jetôe  dans  l'ordure.  Il  est 
reconiinandé  aux  adjiidauls  de  vfiller  à 
ce  que  IfS  Mit'-ini's  lituyens  ne  inonlrnl 
pas  tous  II  s  Jours  aux  barrières  el  ne  ]<uis- 
sent  faire  un  métier  de  ce  service,  les 
citoyens  sont  invités  à  monter  en  per- 
sonne dans  tons  les  postes. 

D'après  les  ordres  du  citoyen  maire,  on 
laissi-ra  passer  lilin-menl  li-s  députés  à  la 
l'nnvenlion  et  Irurs  siippléanls,  sur  l'exlii- 
liition  de  leurs  oaites. 

i.i-  ('oininandaiit  ;.'>'-nérai  adjoint  (Recor- 
don invile  les  chefs  île  léi;ions  à  faire 
promplement  clmix.dans  chaque  iéiiiiiti, 
de  deux  sujets  poui-  s'instruire  de  la  ina- 
nii'uvre  îles  pi'tiles  piques,  el  à  les  lui 
envoyer  à  l'Etal-inajor  frénéi-;il;  le  nii- 
nislrn  leur  assurera  un  li'aitement  pour 
aili-r  instruire  de  même  les  ciloyens  dis 
armées. 

Les  administrateurs  des  Travaux  publics 
font  (irévenir  les  adjudants  de  seclioii, 
auxquels  ils  ont  donné  des  bons  pour  le 
liois  des  corps  de  fjarde,  qu'ils  se  sont 
enlenilus  avec  les  administrateurs  des  Do- 
maine et  finances  de  la  Commune,  pour 
que  ces  adjudants  soient  payés  sur-le- 
ehnmp,  en  ronséquencc  les  adjudants  en 
préviendront  de  même  les  maiThands. 

I''  liriimniro  .in  II. 
fopii.  ronforiiii-,  »ii;n*o  île  ('Idnipnl,  diM'riX.iiro 
•In  ri';i.it-in.ijnr  f;^iu>ral,  A.  .V.,  BR'  76. 

Tt9\.  —  Arréli-  du  llomité  de  si^reté  ^'é- 
hérale.staliinnl  sur  la  demande  du  citoyen 
Ihifoumv,  réuissi'ur  général  îles  poudres 
il  Malfiélns.  leoilanl  à  rélari.'i.ssemehl  du 
<  iloMu    I  '       iiisperleiir    cénéral 

d.iii*    ni  lien,   aii.'l.-   p.ir   le 

Comité  ilr  1 ;     llonne>ouve|le.de. 

mande  fondi  e  sur  le  reitrel  manifesti'  par 
ledit  l.enornniiiil  d'un  manipn'  d'ex.oii- 
luile  dnn!>  !<eM  font  liiiiiK  el  sur  la  pémine 
de   Kujrlti  iDlolligenU  el  insliuit.t  dans  la 


[>.irtie  de  la  réirie  des  poudres,  cl  décidant 
que  ledit  Lenurniand  sera  à  l'instant  mis 
en  liberté. 

\"  brumaire  an  II. 
E.\lrait   du   rcgisirc   des  mand.-iU  d'.trrèt  du 
Comilô  de  sùrclé  ïénirale,  A.  S.,  AV'n  "ÎNîl, 
fol.  52. 

TSi.  —  .Xrrété  du  Comité  de  sùrele  l''- 
nérale,  sur  l'apport  des  procès-verbaux 
dressés  par  le  Comité  révolulionn.iire  de 
la  section  des  Piques  contre  le  nommé 
Lamarche.  de  la  réponse  imprimée  du  ci- 
toyen l.huillier,  membre  de  ce  Comité,  au 
mémoire  prétendu  justilicalif  du  directeur 
iiénéral  des  assignats,  en  réponse  aux  dé- 
nonciations portées  contre  lui,  décidant 
queces|iièces  seront  en  voyéessur-lechamp 
à  l'accusateur  public  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, pour  servir  à  dresser  l'acte 
d'accusation  contre  ledit  Lamarche,  ijui 
sera  écroué  à  la  t'oneieriieiie,  pour  élre 
juué  le  plus  pniinplemenl  possible. 

1"  brumniro  an  II. 
Evitait   du    rcgislio,    des   man  lais  d'arrêt  du 
Ciimilé  de  sûreté  jjém'ralo,  A.  S..  AT'it  ÎSO, 
fol.  5Î. 

■'■O.'?.  —  .Xrrèlé  du  Comité  de  srtreté  gé- 
nérale, ordonnanl  la  mise  en  éiat  d'arres- 
talion  iminédiate  du  citoyen  I. 'Amiral,  logé 
à  l'holel  de  Vauban,  rue  de  Ilichelieu,  et 
l'apposition  des  scellés  sur  ses  papiers 
par  le  Comité  révolutionnaire  de  la  Riblio- 
Ihéque. 

1"  brumaire  an  II. 

rcgislre   des  iii.ind.il4   d  n'rtl  du 

li^  générale,  A.,  N  ,  Al"ri  180. 


Extrait  du 
Comité  de  jùi 
fol.  5t. 


:'>0V.  —  llélibéialion  du  Comité  de  salut 
public  du  Déparlemenl  de  Paris  :  I*  char- 
i;eanl  le  citoyen  Eournerol,  qui  a  amené 
an  (jimité  le  ci-devant  marquis  du  l''n>s- 
nov,  dénoncé  comme  suspect,  de  se  Irans- 
porter  a\ec  lui  h  llry-sur-Marne,  [u  ur 
procéder  à  la  levée  des  scellés  apposés  a 
son  domicile  par  leciloyenCniitues  ;  ^''don- 
iianl  pouvoir  au  même  Kournerot  de  se 
reiiilie  à  Champi;:!!),  chez  le  ciloyiMl 
liiandjean,  épiciei-, dénoncé  C'imme  tenaol 
des  propos  conlre-révohilionuaires  et  pour 
avoir  sousirail  ses  marchandises  à  la  i  ir- 
culation  di'puis  la  promulgation  de  l.i  loi 
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du  maximum,  el  chez  ceux  qui  lui  seront 
également  signalés  comme  suspects,  à 
l'elTot  de  procéder  à  l'examen  de  leurs 
papiers  et  les  faire  condidre  au  Comité,  si 
les  f.iils  sont  constatés  par  toutes  les 
preuves  qui  ne  puissent  porter  atteinte 
à  la  lilierlé;  3°  chargeant  le  citoyen  Mois- 
sard  de  se  transporter  chez  le  ciloyrn 
Egasser.  ex-direcleiir  des  hi'i|iilaux  mili- 
taires de  Sfiiilis,  déniinci'  i-orinne  dila|iida- 
teur  par  la  Société  populaire  de  cette 
ville,  en  sa  maison  de  la  rue  Neuve-Saiut- 
Euslache,  hôtel  du  Penon,  n"  21,  d'ap- 
poser les  scellés  sur  ses  papiers  et  de 
l'amener  au  Oimilé. 

l'"'  Ipvumalre  an  II. 
Exilait    du    regisUe    îles   procès-vii'baux   el 
délibérations  du  Comité  de  surveillance  du  Dé- 
partement de  Paris,  yl.JV.,  BB^  81^,  fol.  385. 

;i95.  —  Extrait  de  l'ordre  du  piur  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  adjoint  recommande  aux 
canonniers,  lorsqu'ils  sont  de  service  avec 
les  volontaires,  l'union  et  la  fraternité, 
c'est  le  seul  moyen, observe-t-il, de  décon- 
certer nos  ennemis  et  de  rendre  leurs 
ell'orls  infructueux.  Il  se  plaint  aussi  de 
ce  que  les  ennemis  du  bien  public  tra- 
vaillent en  tout  sens  certains  bataillons 
de  la  réquisition,  en  leur  faisant  demander 
plus  que  la  loi  n'accorde,  en  linge,  chaus- 
sures et  armes.  Il  est  de  toute  nécessité  que 
des  volontaires  partent  sans  armes,  parce 
qu'il  y  en  a  dans  les  arsenaux  des  villes 
où  on  les  envoie.  Ainsi,  citoyens,  ajoute 
Recordon,  tranquillisez-vous  et  rassurez, 
autant  qu'il  sera  en  votre  pouvoir,  les 
jeunes  gens  qui  seraient  égarés,  ils  doivent 
être  persuadés  qu'on  ne  les  enverra  pas  à 
l'ennemi  sans  armes. 

Le  Commandant  général  adjoint  invite 
les  légions  qui  n'ont  pas  de  chefs  et  d'ad- 
judants généraux  à  se  rassembler  dans  le 
plus  court  <lélai  pour  procéder  à  leur  no- 
mination, alin  que  le  service  n'en  souffre 
pas. 

Toujours  la  même  exaclitudo  dans  le 
service. 

2  brumaire  an  IL 
Copie  conforme,  .signée  de  Clément,  secrétaire 
de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  BB^  76. 


1500.  —  Arrêté  du  Coniilé  de  sûreté  gé- 
nérale, déclarant  que  l'administration  de 
police  de  la  Commune  de  Paris  est  tenue 
de  surveiller  les  prisons,  qu'elle  demeure 
responsable  de  l'évasion  des  détenus,  et  dé- 
cidant en  outre  qu'elle  tiendra  sévèrement 
la  Miaiii  à  l'exécution  du  décret  qui  interdit 
toute  communication  des  prisonniers  avec 
des  personnes  du  dehors,  et  notamment 
de  ceux  i|ui  sont  piévenus  de  conspirations, 
soit  entre  eux,  soit  avec  d'autres  individus. 

2  brumaire  an  II. 
Extrait   du   registre  des  arrêtés  généraux  du 
Cumité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  Al'*ii  286. 

:i!l7.—  Arrêté  du  C.oiuilê  de  sûreté  gé- 
ni''rale,ordonnantque  le  nommé  Conclion, 
retenu  chez  lui  en  état  d'arrestation  sous 
la  garde  d'un  gendarme,  sera  sur-le- 
champ  transféré  à  la  maison  d'arrêt  de  la 
Force. 

2  brumaire  an  IL 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  généi-ale,  A.  N.,  AI'*il  289, 
fol.  53. 

598.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, chargeant  le  citoyen  Héron  de  se 
transporter  sur-le-champ  chez  le  citoyen 
Blanchard,  rue  Saint-Martin,  près  le  café 
du  Commerce,  d'y  faire  toutes  recherches 
et  perquisitions  dans  ses  papiers,  de  saisir 
ceux  qui  lui  paraîtront  suspects,  de  le 
mettre  en  état  d'arrestation  et  de  le  faire 
conduire  aux  Madelonnettes. 

2  brumaire  an  IL 
Extrait  du   registre  des   mandats   d'airèt   du 
Comité  de    sûreté  générale,  A.  N.,  AF'il  289, 
fol.  53. 

'■>99.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  d'arrêter  partout  où  il 
pourra  être  trouvé  le  nommé  Goussard, 
ci-devant  premier  commis  du  bureau  des 
dépêches  du  ministre  des  Contributions 
publiques,  de  l'écrouer  dans  une  maison 
d'arrêt,  d'examiner  ses  papiers  et  d'ap- 
porter ceux  suspects. 

2  brumaire  an  IL 
Extrait   du  registre  des    mandats  d'arrêt    du 
Comit.^   de   sûreté  l'éiicrale,  A.  A'.,  AF*lt  289, 
fol.  5i. 
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6iH}.  —  Arrêté  ilu  Coniilé  de  sûreté  pé- 
nôrale.  ordonnant  de  procéder  à  l'arresla- 
lion  du  nommé  Desprès,  auteur  de  plu- 
sieurs opéras-coiuiques  et  principal  rédac- 
teur du  ci-devant  journal  contre-révolu- 
tionnaire, intitulé  lu  Feuille  du  jour,  de- 
meurant maison  lloyenval,  rue  de  Gre- 
nelle, section  des  Invalides,  qui  sei"*  écroué 
dans  une  maison  d'arrêt,  à  Tcxamen  de  ses 
papiers  el  à  la  saisie  de  ceux  suspects  du 
ci-devant  vicomte  de  Sépur,  demeurant 
mémo  nir.ison. 

2  brumaire  an  II. 

Elirait  da  registre  des  mamlats  d'arrct  du 
Comité  de  sûreté  géntrale,  A.  A'..  AF'ii  Î89, 
fol.  54. 

601.  —  Arrêté  du  Comilé  de  siirelé  gé- 
nérale, considérant  que  rarreslalion  du 
citoyen  l^tour,  ordonnée  par  ledit  Comité, 
a  été  suspendue  par  le  Comité  révolution- 
naire de  la  seclion  du  Pnnlliéon-Franijais. 
sous  dilTérenls  prétextes,  i-l  que  ce  Co- 
mité révolulionnaire  s'e.st  permis  dVnlra- 
rcr  un  arrêté  du  Comité  de  sftreté  géné- 
rale, que  son  devoir  l'oMigeait  à  mettre 
h  exécution,  que  cet  acte  suliversif  est 
contraire  a  la  eradntion  des  pouvoirs,  en  ce 
que  Fe  Comité  révolutionnaire  s'attrihue- 
rait  le  droit  de  modjiier  un  iicte  ém.iné 
d'un  Comité  de  la  Convention  nationale, 
qu'elle  seule  peut  annuler,  ce  qui  aurait 
des  conséquences  graves,  qu'il  est  du 
devoir  des  représentants  du  peuple  de  ne 
pas  autoriser  par  leur  silence  :  1°  déci- 
dant que  les  citoyens  Couy  et  Cayeau, 
signataires  de»  arrêtés  du  Comité  révolu- 
tionnaire de  I»  section  du  Paiitliéon-Kran- 
rflh,  se  rendront  le  lendemain  an  Comilé 
de  stirelé  générale  pour  cicuiner  les  expli- 
cations (|ui  leur  seront  deniandi'cs;  -i»  (|ue 
le  citoyen  l,n(onr  sem  sur-le-champ  trans- 
féré dans  la  maison  désignée  par  l'nrrèlé 
du  Comité  de  sftrelé  générale,  inlerillsant 
formellement  an  Comilé  révolutionnaire 
d«  In  nertion  du  Panlliéon  français  d'y 
meltrr  obMaile. 

2  )>nimaire  *n  Tl 
Ritrail  du  rcgmtrc  doa  mkixUU  d'»rrM   du 
Comiltf  de  «ûreU-  générale,   A.  N..  M''lt  280, 
fol,  55. 

un.  -^  nélihéraliou  du  Comité  de  kaIuI 
public  du  I)epnrlenient  de  l'aric  ;  l'por- 


Laul  que  le  citoyen  f.uigoes  s'est  trans- 
porté, en  vertu  d'un  ordre  du  Comilé 
de  sftrelé  générale,  à  Noisy-le-drand 
pour  y  arrêter  le  nommé  Peyre,  curé 
dudit  lieu,  el  y  a  fait  une  perquisition 
qui  a  amené  la  saisie  de  divers  objets 
armoriés,  tant  en  argent  qu'en  cuivre, 
lesquels  ont  été  déposés  au  Comilé,  el 
décidant  l'envoi  des  procés-verbaui  dres- 
sés par  le  citoyen  liuigues  au  Comité  de 
sûreté  générale:  2'  donnant  |>ou»oir  au 
citoyen  Founierolde  se  rendre  au  Conseil 
général  de  la  Commune  pour  y  demander 
que  les  boues  de  Paris  soient  transportées 
directement  dans  les  lieux  à  ce  destinés, 
qu'elles  ne  soient  pas  déposées  sur  les 
terres  des  riches,  ni  sur  les  roules,  ainsi 
qu'il  est  constaté  par  des  procès-verbaux, 
et  de  faire  exercer  une  surveillance  exacte  ; 
3°  décidant  que  le  Comité  se  transportera  ce 
soir  aux  Jacobins,  pour  y  répondre  à  une 
dénonciation  faite  contre  lui  par  Hébert, 
connu  sous  le  nom  de  Père  Duihesne, 
pour  une  de  ses  feuilles  arrêtée  par  la 
Commission  inspectante  des  postes,  laquelle 
a  élé  mise  en  cinulalion  sur-le-champ. 

2  brumaire  an  II. 
Extrait  du  repisirc  dos  pro«'«-verI>atn  el  déli- 
IxTations  du  Comilé  de  survcillanco  du  iHipurle- 
racnl  de  Paris,  A.  .V..  UB'  81  \  f.il.  3S6.  387. 

t>o:i.  —  .Vrrété  du  (^.limité  de  sûreté  gé- 
nérale, rappelant  qu'en  vertu  d'un  arrêté 
(iris  par  lui,  ses  membres  ne  devaient 
recevoir  chez  eux  aucune  visite  de  solli- 
citeurs ou  solliriteuses  el  que,  pour  la 
plus  prompte  expédition  des  affaires,  le» 
citoyens  avaient  éir  invités  à  fournir  loun* 
demandes  el  observations  par  écrit,  mais 
étant  instruit  (|ue  les  avenues  du  Comité 
sont  garnies  jour  el  nuit  par  les  sollici- 
teurs el  les  solliciteuses  aristocrates  qui 
obstruent  tous  les  pas.sages  et  font  perdre 
uD  temps  précieux  aux  commis  de  ses 
bureaux,  où  ils  perpétueraient  le  désordre, 
décidant  que  l'ofticier  du  poste  donnera 
la  consigne  expresse  aux  f;i<'lionnairos  de 
ne  l/iisser  entrer  aucun  de  ces  solliciteurs 
fiu  solliciteuses,  ipii  lemeltroiil  leurs  mé- 
moiros  par  érrit  dans  une  bolle  ét.iblie 
à  cet  elb't,  à  la  porte  coclière,  lesquel- 
méinoim  seroul  levés  par  deux  de  no« 
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membres,  tmis  fois  par  jour,  el  apporU's 
au  r.omité,  t|ui  y  fera  droit  el  enverra  sa 
détermination  aux  réclamants,  s"il  y  a 
lieu,  ordonnant  en  outre  d"imprimep  et 
d'aflicher  le  présent  arrêté  où  besoin  sera. 

3  brumaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  arrêtés  généraux  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  286. 

6ft4-.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, vu  le  procès-verbal  dressé  par 
Jean-Baptiste  Guigues,  membre  du  Comité 
de  surveillance  du  DéparlemenU  en  vertu 
des  pouvoirs  à  lui  conlérés  par  le  Comité 
de  sûreté  générale,  à  la  suite  de  l'arresta  • 
tion  du  nommé  Peyre,  curé  de  Xoisy-le- 
Grand,  suspect  du  crime  de  contre-révo- 
lution, décidant  que  ledit  Peyre  sera  écroué 
à  la  Conciergerie  pour  èti'e  .jugé,  et  ses 
papiers  et  autres  etlets  saisis  chez  lui  dé- 
posésau  grefl'e  du  Tribunal  révrduiionnaire. 

3  brumaire  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité   de  sûreté  générale,  A.  iV.,   AF'lI  289, 
fol.  ÔG. 

605.  —  -Vrrété  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, portant  que  deu.x  de  ses  membres, 
les  citoyens  Voulland  et  Jagot,  se  rendront 
à  anciennes,  dans  la  maison  de  la  nommée 
Dubarry,  afin  de  prendre  connaissance 
de  toutes  tes  opérations  faites  par  le  ci- 
toyen Greive,  muni  des  pouvoirs  du  Co- 
mité, leur  donnant  le  mandat  de  faire 
transporter  à  Paris  les  objets  qu'ils  Juge- 
ront nécessaires,  de  mettre  en  état  dar- 
reslation  toutes  les  personnes  suspectes, 
et  de  lever  les  scellés  qui  auront  été  ap- 
posés chez  ladite  Dubarry. 

3  brumaire  an  II. 
Extrait  du  reg^istre  des   mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'n  289, 
fol.  57. 

606.  —  Défibérafion  du  Comité  de  salut 
public  du  Déparlement  de  Paris  :  1°  dé- 
clarant, après  avoir  visité  les  maisons 
habitées  par  le  sieur  Duquesnoy,  rue  de 
Riehebeu  et  à  Bry-siir-Mame,  où  il  n'a  été 
trouvé  qur»  quelques  objets  de  cuivre  ar- 
moriés, qu'il  n'e.\isle  aucune  preuve  ma- 
térielle de  nalure  a  établir  i|u'il  soit  un 
homme   suspect,   et   décidant    qu'il    sera 


libre  de  se  retirer;  2°  recevant  le  compte 
rendu  de  la  mission  confiée  au  citoyen 
Guigues  par  le  Comité  de  sûreté  générale, 
relativement  au  citoyen  Peyre,  curé  de 
Xoisy-le-tirand,  dénoncé  comme  un  fana- 
tique, suspect  et  contre-révolutionnaire, 
lequel  Guigues  annonce  qu'il  a  reçu  man- 
dat de  conduire  ledit  Peyre  au  Tribunal 
révolutionnaire,  et  qu'à  cet  eftet  il  t'a  dé- 
posé à  la  Conciergerie;  3°  déclarant  qu'il 
n'a  pu  élre  entendu,  la  veille,  aux  Jaco- 
bins, pour  se  Justifier  des  inculpations 
faites  par  Hébert,  connu  sous  le  nom  de 
Père  Duchesne,  au  sujet  de  l'arrestation, 
par  la  Commission  inspectante  des  postes, 
du  n"  297  de  son  journal,  qui  a  été  remis 
en  circulation  sur-le-champ. 

3  brumaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  procès- verbaux  et  déli- 
l>ér:itions  du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Pans,  A.  A'.,  Bti^  81-\  fol.  387,  388. 

607.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  invite  ses  camarades  les 
adjudants  à  lire  l'ordre,  tous  les  jours, 
dans  les  .Sociétés  populaires,  lorsqu'il  n'y 
aura  pas  d".4ssemblées  générales  de  sec- 
tions, mesure  indispensable, attendu  qu'elle 
conserve  sur  la  personne  du  Commandant 
général  et  sur  ceux  qui  l'entourent  un  œil 
de  surveillance,  que  le  peuple  doit  tou- 
jours avoir  sur  les  fonctionnaires  publics. 

11  est  défendu  aux  boulangers  de  faire 
des  petits  pains  de  luxe,  comme  aussi  il 
est  enjoint  aux  patrouilles  de  nuit  d'ar- 
rêter ceux  qui  emportent  furtivement  le 
pain,  on  ne  doit  pas  ménager  les  accapa- 
reurs; à  compter  de  ce  jour,  les  premiers 
arrivés  aux  portes  des  boulangers  n'auront 
de  pain  que  les  derniers.  La  consigne  des 
barrières  est  partout  la  même,  il  ne  doit 
.sortir  ni  pains,  ni  farine,  non  plus  que 
toute  autre  denrée  de  première  nécessité, 
sans  autorisation  de  la  Commune;  les  ci- 
toyens de  tout  grade,  de  service  aux  bar- 
rières,qui  contreviendront  à  cette  consigne, 
seront  traduits  devant  la  Commune  pour 
y  être  jugés  suivant  le  délit. 

«  .Mes  amis,  ajoute  Hanriot,  ayons  un 
o'il  de  surveillance  générale  sur  tout  ce 
qui   nous   eidoure,  soyons   frères,  soyons 
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uni^.  alors  la  pairie  inattaquable  devien- 
dra Teffroi  des  Ivrans,  de  Tunivers  et 
l'oi^ilc  des  lioniines  libres.  ■■ 

-t  brumaire  an  II. 
Copie  conforme,  signée   «le  Clément,  tecré- 
laire  de  l'Etat-major  gênerai.  A.  K.,  BB'  76. 

C08.  —  Arrêté  du  Comité  de  sùrelé  gé- 
nérab',  ordonnant  de  procéder  à  des  per- 
quisitions riiez  le  nunimé  Laurant,  rue  de 
Clicliy,  n"  21,  où  doit  se  trouver  caché  le 
nommé  Itout.in,  e.x-uoble  et  aide  de  camp 
de  Iliroii,  destitué  de  sa  place,  de  les  con- 
duire dans  une  maison  d'arrêt,  et  d'exa- 
miii'-r  leurs  papiers. 

4  brumaire  an  II. 
Extrait   du    registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale.   .A.  .V  ,  .\r*ll  'ÎS'.t, 
fol.  58. 

t'iii'.i.  —  Itélibératiiin  du  Comité  de  salul 
public  ilu  Département  de  l'aris  :  l«  déci- 
dant, sur  la  demande  des  administrateurs 
des  Postes  et  Messasciies  nationales,  que 
le  citoyen  Moissard  se  transportera  rui' 
Saint-l'ierre,  chez  le  citoyen  Morel,  ad- 
ministrateur de  la  Loterie,  dans  la  petite 
maisiiii  qu'il  occupe  dépendant  du  Bureau 
général  dr-s  .Messaijeries,  pour  lever  les 
scellés  et  pour  faire  transférer  les  meuj 
Mes  et  clfels  qui  s'y  Irnuvent;  2°  pas- 
sant à  l'ordre  du  jour  sur  la  tiernande  de 
levée  des  .scellés,  présentée  par  le  citoyen 
Vincent,  défenseur  officieux  d'Ecrré,  Fnilois 
et  C»,  brasseurs  à  Suresnes,  et  ne  voyant 
aucun  inconvénient  à  faire  exécuter  des 
Iravauv  île  cliarpenlc  dans  le  britiment  de 
la  brasserie;  2""  ordonnant  d'écrouer  à 
la  Force  In  veuve  Coûteux,  demeurant  à 
Itr.» -sur-Marne,  véliémentemenl  snupçnn- 
née  de  recel  des  meubles  et  elfels  appar- 
tenant .1  Jui^né.  ci-devant  arclievéque  de 
Paris,  cmign'-.  déposés  chez  elle  par  le 
nommé  ilicsse,  son  beau-frére,  ox-valet  île 
chambre  dudit  Juigné,  et  d'envoyer  les 
pièces  (I  sa  chnr(;e  à  ruccusaleiir  public  du 
Tribunal  révolutionnaire;  V"  décidant  d'é- 
rrire  au  Comité  de  surveillance  de  Moussn- 
oii-ChainpaL'ne  de  >'assurer  de  la  personne 
du  niimmé  llie<iu,  ex-vale|  de  chambre 
de  Juigné,  également  soupçonné  de  recel. 

4  liriimairr  nn  II. 

l'Sir.iil  .In  rr  -.-l,  ,   .Ir.  |,r...  ,  -.><  ri.  i.ii  .1  .1,  I,. 


béralions  du  Comité  de  surveillance  du  Déparlc- 
menl  de  Paris,  A.  N.,  BB'  81  \  fol.  389,  390 

CIO.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  année  de  Paris,  portant  que  les  sec- 
tions, qui  voudront  se  renseigner  sur  les 
allocations  pour  rindeiiinilé  des  barrières, 
s'adresseront  au  secrétariat  de  l'Etat-ma- 
jor, et  les  adjudants  apporteront,  deux  fois 
la  semaine,  les  états  de  ceux  qui  y  mon- 
tent. 

Les  sections  sont  pour  la  3'  fois  invitées 
à  nommer  promptement  les  chefs  de 
lésions,  adjudants  généraux  et  comman- 
dants de  sections.  Les  commandants  des 
postes  enverront  exacletneni  tous  les 
jours  au  chef-lieu  de  la  b'-pinn  leur  lap- 
port.  et  les  chefs  de  légion  enverront  de 
même  le  leur  à  l'Etat-m.-ijor  général. 

Le  (^iinmandanl  général  attend  tout  de 
l'intérêt  que  les  bons  citoyens  prennent  à 
la  chose  publique,  du  coura^ie  et  de  la 
persévérance  !  les  ennemis  seront  bieiiliM 
abattus. 

5  brumaire  an  IL 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secré- 
taire de   l'Etat-major  général,  A.  S.,  BB'  76. 

t')!!.  —  Arrêté  du  Coinilé  de  siirelé  gé- 
nérale, portant  qu'il  sera  l'crit  au  Comité 
révolulionnairo  de  la  section  des  Tuileries 
pour  l'inviter  à  lui  faire  savoir  posilive- 
metit  si  le  citoyen  Lenioine-Crécy  a  été 
arrêté  sous  le  nom  de  marquis  de  Crécy. 

r>  brumaire  an  IL 

Extrait  du  registre  des  arrêtés  généraux  du 
Comité  do   sûreté   eénérale,  A.  S'.,  AI"*ll   "'86. 

Lcmoine  de  Cncy  (Alexandre),  ex-g.irde  gé- 
néral des  meubles  de  la  Couronne,  fut  con- 
il.imnt'  ii  mort  le  19  mcssi.lor  an  I!  {A.  S.. 
\\  lO'.l,  n"93l). 

612.  —  Arrêté  du  Comité  de  stlreté  pé- 
néraje,  décidatit  d'envoyer  au  ministre  de 
la  Riterre  rinteringaloiredit  cilnyend'Arcy, 
ci-devant  employé  sous  les  ordies  d'O 
Moran.  avec  piièreatt  minislre  de  faite  par- 
xenirsans délai  des  renseiuuemenis  sur  les 
principes  et  la  conduite  de  cet  individu, 
d'autant  que  jusqu'il  cette  réponse  d'Any 
restera  dans  une  salle  du  Cmnilé,  sous  la 
garde  d'un  geinlarnie. 

5  brumaire  an  IL 
Rxtrait  du  regi«tre  clrs  nrréti"  généraux    du 
<' I-    lé   K'H'-r.de,  A.  .\..  \V'<<    ?■'^'• 
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613.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  de  procéder  à  l'arres- 
tation du  ci-devant  duc  de  Praslin, actuel- 
lement officier  municipal  à  Auteuil  et 
demeurant  ci-devant  dans  l'étendue  de  la 
section  du  Bonnet-Rouge,  et  d'apposer  les 
scellés  sur  ses  papiers. 

5  brumaire  an  II. 
Exlrait  du    registre   des   mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sùrelè  générale,  A.  N.,  AF'll  289, 
fol.  r.o. 

GI4. —  Déclanition  du  Cuniité  de  sûreté 
générale,  faisant  observer  au  Comité  de 
salut  public  que  l'inlérèt  général  demande 
que  l'on  conserve  dans  le  Comité  de 
sûreté  générale  les  membres  qui  peuvent 
par  leurs  talents,  leur  zélc,  leur  énergie, 
contribuer  à  sauver  la  cbose  publique,  et 
invitant  en  conséquence  le  Comité  de 
salut  public  à  confier  à  un  autre  membre 
la  mission  dont  Dubarran  était  cbargé. 

5  brumaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mamlats   d'arrêt    du 
Comité   de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  289, 
fol.  60. 

615.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, décidant  que  perquisition  sera 
faite  à  l'Lôtel  de  Lauraguais,  rue  ci-devant 
Bourbon,  vis-à-vis  les  Théalins,  avec  exa- 
men des  papiers  et  apposition  des  scellés. 

5  brumaire  an  II. 
Extrait  du    registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  289, 
fol.  60. 

616.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, convoquant  pour  le  6  brumaire, 
au  lieu  ordinaire  de  ses  séances,  les  pré- 
sident et  secrétaires  de  l'administration 
de  Police  de  la  Commune  de  Paris,  afin 
d'y  produire  les  renseignements  relatifs  à 
l'élargissement  du  citoyen  Col,  chef  d'es- 
cadrons du  16°  régiment  de  chasseurs,  et 
ce  sous  peine  de  désobéissance. 

5  brumaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comité   de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll   290, 
fol.  2. 

61'.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
]iublic  du  Département  de  Paris  :  1°  por- 
tant que  le  citoyen  Bosset,  archiviste  de 
T.  X. 


la  Société  des. lacobins,  est  venu  dénoncer 
les  malheurs  qui  arrivent  journellement 
aux  portes  des  boulangers,  particulière- 
ment ce  jour,  et  après  une  longue  discus- 
sion et  e.\plicalion  tant  sur  l'administra- 
tion des  Subsistances  qui  doit  ap[U'ovi- 
sionner  Paris  de  manière  à  ne  pas  le  lais- 
ser manquer,  que  sur  le  ministre  de  l'in- 
térieur, chargé  d'y  veiller,  arrêtant  que  le 
citoyen  Chéry  se  transportera  chez  le  mi- 
nistre de  l'intérieur  pour  converser  avec 
lui  sur  les  subsistances  et  lui  faire  part 
des  craintes  des  communes  à  cet  égard; 
2°  donnant  pouvoir  aux  citoyens  Ciraud  et 
Cavagnac,  officiers  de  paix,  chargés  de 
mission  par  la  Convention  du  côté  de 
Moussy,  en  Champagne,  de  s'informer  si 
le  Comité  de  surveillance  de  cette  localité 
a  pris  des  mesures  pour  s'assurer  de  la 
personne  du  nommé  Riesse,  ci-devant  valet 
de  chambre  de  Juigné,  ex-archevêque  de 
Paris;  3°  autorisant  le  citoyen  Cuigues  à 
se  rendre  à  Nogent-sur-Marne,  chez  les 
citoyens  Lablache  et  Dupérieux,  pour  vé- 
rilier  les  dénonciations  dont  ils  sont 
l'objet;  4° constatant  que  le  citoyen  Four- 
nerot  a  amené  au  Comité  le  citoyen  Hoc- 
quart,  sa  femme,  et  Gaillard,  chapelain  à 
CSeilly,  payé  par  Hocquart,  dénoncés 
comme  suspects,  parents  d'émigrés  et 
n'ayant  pas  accepté  la  Constitution  de  1793. 

5  brumaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  procès-verbaux  et  déli  - 
bérations  du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  .4.  A'.,  BB'  81*^,  fol.  390,  391. 

618.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  public 
(kl  Département  de  Paris  aux  municipa- 
lités des  communes  du  Département,  à 
l'effet  d'envoyer  un  commissaire  à  l'as- 
semblée qui  se  tiendra  le  7*^  jour  du 
2°  mois,  pour  affaire  importante. 

5  brumaire  an  II. 
Extrait    du   registre   de    copie    de    lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  N..  BB^  81,  fol.  15  v". 

619.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  invite  ses  concitoyens 
que  la  curiosité  amène  au  Tribunal  cri- 
minel, à  faire  la  police  eux-mêmes;  c'est 
une  lâche  que  tout  bon  citoyen  doit  rem- 
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plir  |i;iiloul  où  il  se  iruuvc;  Jans  un  pays 
lilnv,  la  ixilicc  ne  <K>il  |sis  se  faire  avec 
lie»  jiiiiiifs  fl  liayoïinclU's,  mais  avec  la 
iai>i>ii  i-t  In  pliilubopliie:  i-llcs  doivent 
enlrelonir  un  ii'il  «le  surveillance  sur  la 
sDciélé,  elles  doivent  l'épurer  et  en  pros- 
crire les  luéclianLs  et  les  fripons,  chacun 
doit  apporter  sa  petite  portion  pbiloso- 
phiijuc  et  de  ces  petites  portions  en  faire 
un  tout  ruisMunalilc,  (|ui  tournera  au  pro- 
fit et  au  l'iinheur  de  la  sociétt^.  Ouand 
viendra-l-il,  ce  temps  désiré,  où  les  fonc- 
lioiiiiaiies  pulilics  seront  rares,  où  tous 
les  mauvais  sujets  seront  terrassés,  on  la 
société  entière  n'auia  pour  fonctiimuaire 
public  que  lu  loi. 

•  •n  a  trouvé  hier  plus  de  I;i0  livres  de 
pain  dans  ré}{oul  de  la  rue  du  Temple,  on 
en  a  aussi  trouvé  au  bas  des  murs  de 
cKMure  de  la  ville. 

I.e  Conimanilanl  f;énéral  recommande 
toujours  la  plus  i;raiide  surveillance  aux 
barrières  pour  em|iéclier  la  sortie  du  pain, 
des  comestibles,  des  combustibles  et  des 
chevaux  de  luxe. 

G  briiiiiairo  an  II. 
Ojpio  confornio,   signée   de   Clémenl,  aeoi*<S- 
taire  de    rDut-major  générni,  A.  S.,  ÙB'  7l>. 

C.-il).  —  AriVfté  du  Ounilé  de  srtrelé  gé- 
nérale, nnlonnnnt  de  procéder  à  l'arres- 
tation de  l'abbé  Mulot,  ex-député  h  la 
i.éçisbiluie,  t|ui  sera  conduit  dans  une 
maison  il'arrél,  A  l'exami-n  île  ses  papiers, 
en  s.'iisissanl  ceux  suspects  et  les  appor- 
tant au  Comité. 

<»  bninmirr  an  II. 
Kxlrail  du    regintrc    ili"<   ni.imiitt.i  d'arrti  du 
CofiiiW   lia  »iircl4  gi-nOralc,  A.  N.,  AV'u  290, 
fol.   i. 

r.2l.  —  Arrêté  du  Comité  de  srtrelé  pé- 
iiirab-,  décidniit,  sur  une  dénonrialinn 
'Cintre  II-  nommé  l.eboiH,  rédadi-ur  d'une 
f<-nj|le  intilulre  Hiitirlin  fbt  TrihiinnI  rreo- 
liilinniitilir,  rju'il  siTa  mis  en  élat  d'arres- 
Inlion  a  In  h'orcc,  romme  suspect  el  par 
raenurc  de  sftn'lé  publi<|Ue,  el  que  les  sccl- 
lé*  Bcrnnt  min  sur  sen  preitses, 

h  liniin.iirr  an  II. 
l'^ilrail  Hii   r«ftialrf<   ilr«   mtoilal*  d'arrAI  du 
<  «iniiu-  d«  vùralr  K«n<<r«le,  A.  S.,  AK'il   211(1, 
(■>!.  2. 


622.  —  .Vrrélé  du  Comité  de  sùrel--  pi- 
nérale,  ordonuanl  l'arri-statiou  et  l'envoi 
à  la  Force  du  nommé  .VudilTred  d'.\vi^non, 
ci-devant  aéiiociant  et  aciuellemeni  com- 
mis aux  .Vll'aires  étrangères  dans  le  bureau 
des  consulats,  et  la  mise  sous  scellés  de 
ses  papiers. 

6  brumaire  an  II. 

Extrait  du  reL-istr*  det  mandaU  d'arrél  du 
Oumiti^  de  sâreM  générale,  A.  S.,  Al-"ll  290. 
fol.  2  V». 

02.3.  —  Arrélé  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, portant  que  l'erquisitions  seront 
faites  dans  la  maison  des  Contributions 
l>ublii|ues,  rue  Neuve-des-Capucines,  à 
l'effet  de  s'assurer  si  elle  ne  renlerme  pas 
le  nommé  Goussard ,  ci-devant  pp-mier 
commis  des  dépêches  de  celte  adminis- 
lialion,  particulièrement  dans  l'apparte- 
ment qu'occupait  ledit  Coussard,  où  il 
sera  pioiédé  ;\  l'examen  des  papii-rs  qui 
pourront  s'y  trouver, el  invitant  le  citoyen 
l)eslournelles  à  fournir  tous  les  rensi'i- 
fjnemenls  ipii  seront  à  sa  connaissance 
sur  la  demeure  actuellr  tludil  Cmussard. 

(>  brumaire  an  II. 
Kxlrail    du    n-gi^trc   dct   mandait  il'arri''l    dn 
Comili-   do   sûreW  ^réniraie,  A.  S.,  AI'ii  200, 
fol.  2  V». 

021.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  que  perquisitions  seront 
faites  :  I"  cher  le  nommé  Riuté.  ancien 
premier  commis  des  liuances,  ami  du 
nommé  Couss.ird,  demeurant  ru<-  .Monlor- 
«ui'il,  au-dessous  du  passai  du  .'^auniiui. 
en  passant  par  le  Petit  Carreau,  pelil  esca- 
lier c.iclié  au  .'I',.-!  l'elTel  de  s'assurer  s'il  ne 
relire  pas  chrz  lui  le  nommé  l'.ouss.ird  : 
2"  chez,  le  nomuK'  litiidoii.  ami  du  nommé 
Ciiussard,  ilemeiiranl  rue  ilu  Kanbouri.'- 
du-Temple,  au  coin  de  cidie  des  Konlnines- 
au-lloi,el  elle?,  le  beaii-p^n- dudil  Cuidon, 
fermier  h  la  (Chapelle,  à  relfi'l  de  vériller 
éualemeiil  s'il  ne  donne  pus  asile  nndil 
Coussard,  avrc  mandat  de  s'assurer  ib' 
leurs  personnes  et  de  leurs  |vipiers,  el  dr 
les  écrouer  dans  une  maison  d'arrél. 

0  liriiniuirr  an  II. 
Kxirail  du    rc|ri»lro   do  roandaU  d'arrM    du 
Coinili-  i\r   «urclé   ^^néralc,  A.  S-,  AF'll  2i»0. 
fol.  2,  :i. 
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ti2o.  —  Déliliéialioii  du  Coinilc  di'  sahil 
|iulili.-  du  ll.'-|.;irtcrriciil  de  l'.nis  :  1"  |inr- 
l.illl  iiu'il  a  rlr  rClil  .111  (ilnyi'ii  \\ri>s. 
niaisuii  du  libluire  l'iulis,  quai  de  la  \ii- 
laille,  pics  le  |ii)nl  Sainl-Miclicl,  au  ruiu 
de  la  rue  <;U-lc-Cœur,  iiour  l'invili-r  à  vf- 
nli-  au  Coniili^  y  liaduirc  on  français  des 
journaux  alk'iiiaiids;  i"  sur  l'obsorvalinn 
d'uu  iiHMnbrc  ijuc  le  ri'dacleur  du  lUtlliiin 
ilu  Trilixnal  }i-roltilioniHiire  déiiaUirail  les 
interrojjaloires  lie  Itrissot  el  autres,  (jue 
cette  iiKUia'Uvrc  loiuiait  à  rendre  le  Tri- 
bunal odieux,  en  lui  aUril>uant  ce  qui  ne 
serait  pas  son  ouvraiic,  et  que  celte  ma- 
nière d'agir  est  subversive,  détidanl  que 
la  Commission  inspeclanlc  des  Postes  en 
einpêcliera  la  eirculalion. 

6  brumaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  procés-verbaux  et  déli- 
bérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  A'.,  CG'  81  \  fol.  392. 

620.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  déclarant  que  les 
patrouilles  se  porteront  de  jour  el  de  nuit 
vers  la  Conciergerie  et  tous  les  établisse- 
nienls  publics  pour  y  surveiller  les  ai;ita- 
leurs,  elles  se  feront  avec  beaucoup  de 
silence. 

Des  malveillants  chercbenl  à  jeter  la 
défaveur  sur  l'armée  révolutionnaire  ;  celle 
perfidie  servirait  admirablement  la  cause 
des  tyrans  coalisés,  si  les  bons  patriotes 
jetaient  un  œil  d'indifférence  sur  cet  ob- 
jet, mais,  ajoute  le  Coiniuaudant  général, 
nous  veillons  et  nous  sommes  prêls  à 
livrer  au  glaive  de  la  loi  les  traîtres  et  les 
conspirateurs. 

Les  réserves  de  !J0  hommes  et  très  com- 
plètes, le  service  général  et  des  barrières 
toujours  avec  exactitude. 

7  brumaire  an  IL 
Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secrétaire 
de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  BB^  7G. 

027.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  ordonnant  la  mise  en  état  d'ar- 
rcstalioM  et  l'envoi  à  la  Force  du  nommé 
lloin,  grellier  du  rribunul  de  ca.ssalion. 

7  brumaire  an  IL 
Extrait  du  registre   des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  i-'énérale,   A.  N.,  AI"il  '290, 
fol.  i. 


028. —  (Jidre  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale au  Commandant  de  la  garde  nationale 
de  faire  sur-le-champ  escorter  et  conduire 
il  l'Abbaye  le  nomun''  Manuel  Maria,  dit 
.Négrotle,  fils  du  luiiiislre  i\r  la  uiierre  en 
Espagne. 

7  brumaire  an  IL 

Extrait  iIh  registre  des  maniais  ifarrét  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  .\I'*n  .ÎOU, 
(.il.  :!. 

029.  —  Aiiélé  du  (Comité  de  .sûreté 
gén^Tale,  ordonn.inl  de  procéder  à  l'ar- 
restation du  nommé  Crimaldi  de  Mont- 
morin,  rue  de  l'.Vrcade,  section  des  Piques, 
au  ci-devanl  hôtel  Soubise,  du  ci-dcvauL 
comte  de  Thiard, gouverneur  ou  intendant 
de  la  Bretagne,  rue  des  Champs-Elysées, 
du  ci-devant  comte  de  Langcron,  rue  d(^ 
la  Ville  l'Evèijue,  2"  porte  coclière  à  gau- 
che par  la  rue  de  la  Madeleine,  du  nommé 
Choiseul,  ex-noble,  rue  Cérutti,  n°2,  et  de 
la  ci-devant  duchesse  de  (^irammont,  rue 
Grangc-Bateliére,  de  les  conduire  dans 
une  maison  d'arrêt  et  d'examiner  leurs 
papiers. 

7  brumaire  an  IL 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrct  du 
Comité  do  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'lI  299, 
fol.  .3. 

O.'il).  —  Arrêté  iki  Comité  de  sûreté 
générale,  ayant  pris  connaissance  de  la 
dénonciation  envoyée  contre  le  nommé 
Martin,  rédacteur  d'une  feuille  intitulée 
Bullclin  du  Trihuntil  révolutionnaire,  déci- 
dant que  ledit  Martin  sera  incarcéré  à 
l'instant  à  la  Conciergerie,  par  mesure  de 
sûreté  générale. 

7  brumaire  an  II. 
Extrait   du   registre   des  mandats   d'aricl  Ju 
Comité  de  sûreté  générale,  -A.    A'.,  AF'il  '29(i, 
fol.  i. 

0.11.—  Lettre  du  ('omité  de  sûreté  géné- 
rale au  ciloyen  liefort,  rue  Sainl-Honoré, 
vis-à-vis  celle  Saint-Klorentiii,  n"  382,  le 
convoquant  pour  le  lendemain  l'i  midi  pré- 
cis, parce  qu'il  a  besoin  de  le  consulter 
pour  un  objet  qui  intéresse  vivement  la 
Hépublique,  estimant  qu'il  est  trop  ciloyen 
pour  ne  pas  accourir  au  rendez-vous  que 
le  Comité  lui  indique. 

7  brumaire  an  II. 
Extrait    du  registre  de»   mandata    d'arrêt  ilu 
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Comité  de  «ùnlé  ^-inérale.   A.  .V.,  AF'lt  l'.M, 
fol.  4. 

032. —  Ordre  du  Comilt'-  do  sùrelé  géné- 
rale au  Coniniandant  de  la  force  armée, 
do  mellro  on  olat  d'arroslalion  le  citoyen 
Anisson.  dil  Dupéron.  directeur  de  l'Iin- 
primerie  nationale,  rue  des  Orties,  quar- 
tier du  Louvre,  et  de  lo  conduire  à  I'AIh 

liave. 

7  brumaire  an  II. 
Extrait  du   registre   dc<:   mandats  d'arrêt  du 
romilo  de  suret'-  grnérale,  A.  S.,  .\l-'ll*  290, 
fol.  4. 

C33.  —  Arrêté  du  Comité  do  sûrolé 
i!énôr;ilo,  vu  lo  procès-verbal  du  Coniilé 
révolutionnaire  do  la  section  de  l'OIiser- 
vatoirc  du  3  lirumairo,  constatant  la  dé- 
couverte chez  la  citoyenne  .\ntoinelto- 
Adélnïdo  Doublon,  veuve  Gauronceaux,  en 
retournant  une  plaque  de  cheminée,  de 
fil  doubles  louis  cl  de  30  louis  simples, 
décidant  que  ces  louis  seront  portés  à  la 
Trésorerie  nationale  pour  être  échan;.'os 
contre  des  assignats,  formant  la  somme 
de  3,MG4  livres,  qui  sera  remise  à  la  veuve 
(lauronceaux.  et  charijcanl  spécialement 
le  Comité  révolutionnaire  de  la  section  de 
l'Observatoire  de  justifier,  dans  les  24  heu- 
res, du  dép/it  qui  sera  fait  à  la  Trésorerie 
nationale. 

7  brumaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandais  d'nrn^l  du 
Comité  de  srtreUS  générale,  A.  S.,  AFn"  280, 
fol.  G3. 

r.3V.  —  p/libéralion  du  Comité  de  salul 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  don- 
nant pouvoir  aux  citoyens  l'otin  et  <",ran- 
delin,  de  la  section  de  rilomnio-Armé, 
d'arrêter,  partout  oii  ils  pourront  lo  trou- 
ver, le  [nommé  Devoyo,  se  disant  chargé 
par  le»  aulorilés  constituées  de  missions 
imporlnntus,  de  lo  fiiiro  ronduiro  eiisnilo 
au  Comilé  de  surveillance  du  Département, 
pour  y  répondre  sur  les  f»it.s  à  lui  im- 
putés; '.'«entendant  le  rapport  des  citoyens 
<iuiKur5  et  Chéry,  chargés  la  veille  de  vi- 
!iil<r  la  maison  île  la  citoyenne  Marbeuf, 
rue  du  FAubour^-Sainl-llonoré,  oii  rien  de 
.•uiKpecl  n'a  été  trouvé,  et  sur  la  ilénon- 
cintion    par  le  citoyon   (iuiKuoh  de  l'oxis. 

lonre  dans  In  maison  de  ladilo   M.irl f, 

Il  Champ*,  d'une  quantité  considérable  de 


bois,  fer,  plomb,  sel,  foin  et  savon,  pré- 
sumés être  accaparés,  donnant  pouvoir 
aux  citoyens  Génois  et  Chéry  de  deman- 
der au  Comité  de  surveillance  de  la  sec- 
tion dos  Champs-Elysées  deux  bons  Sans- 
culottes  pour  servir  de  gardiens  à  ladite 
Marbeuf,  que  le  Comité  met  en  arn-sla- 
tion  chez  elle,  vu  le  défaut  de  place  dans 
les  prisons;  3»  accordant  une  indemnité 
de  cent  sols  au  citoyen  Weiss.  traducteur 
de  langue  allemande  on  langue  fi-ançaise. 
qui  est  venu  au  Comilé  pour  traduire  des 
Journaux  allomands:  i"  invitant  le  ("omité 
lie  surveillance  de  la  section  do  llndivisi- 
bilité  à  lever  les  scellés  apposés  sur  les 
papiers  du  sieur  Hocquart,  détenu  au  Co- 
mité, d'en  faire  l'examen  et  rapport  au 
Comité  pour  statuer  sur  son  sort- 

7  brumaire  an  II. 
Extrait  du  registre  dos  procès-verbaux  et  dc^li- 
b(-rations  du  Comilé  de  surveillan<-e  du  Déparli-- 
mcnt  de  Paris,  A.  A'.,  BB'  81  ^  fol.  393. 

ft'il't.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  public 
du  Département  de  Paris  au  comité  d'ad- 
ininislration  de  la  Société  des  Amis  de 
l'Egalité,  séante  aux  Jacobins,  exposant 
que  le  local  (u'i  se  lénnil  le  Comité  do  snr- 
veillance  du  Déparlemenl  no  |.otmel  plus 
d'y  tenir  les  .Vssombioos  des  communes  et 
des  sections  de  Paris,  et  dans  l'intime 
persuasion  o(i  il  est  du  désir  de  ladite  So- 
ciété de  contribuer  à  tout  ce  qui  peut 
intéresser  lo  bien  général,  demandant  la 
permission  de  réunir  dans  la  salle  des 
Jacobins  les  communes  et  les  sections,  en 
•leliors  des  heures  de  séances  de  la  So- 
ciété, et  priant  lo  Comité  de  faire  connaître 
SCS  intentions  à  cet  égard. 

7  brumaire  an  II. 
Extrait   du    reirislrc    de    copie    de    leltn»    du 
Comité  de  sidul  public  du  Département  de  l'ari^. 
A.  ^'.,  UO'  81,  fol.  16. 

()3(>.  —  Arrélé  du  t^imité  do  si'treté  gé- 
nérale, sur  les  représentations  faites  nu 
nom  du  citoyen  ("iroive,  par  les  citoyens 
Voulland  et  Jagol,  ses  membres, délégués 
à  Lucionnes,  au  sujet  des  avances  de  ce 
citoyen  pour  fotiniir  aux  frais  de  garde  et 
aulri's,  relatifs  aux  opérations  dont  il  est 
charte  p.n  \r  t'.oniilé  dans  la  maison  de 
la  femnM-  Dubarry,  déciibinl  que. tant  pour 
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le  reniboui'semenl  de  ses  avancts  que 
pour  les  frais  futurs,  il  lui  sera  délivré  par 
le  trésorier  du  Comité  la  somme  de  3,000 
livres,  avec  lettre  du  Comité,  avisant  le  ci- 
toyen Greive  de  cette  allocation. 

8  bi'umaire  an  II 
Extrait   du   registre  des  arrêtés  généraux  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  JV.,  AF*ii  286. 

037.  —  Arièté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, décidant  que  les  scellés  seront 
apposés, si  fait  n'a  été,  sur  les  effets  appar- 
tenant à  la  citoyenne  Dubarry,  (lui  se 
ti  cuvent  au  ci-devant  Iiôlel  de  Brissuc , 
iliie  perquisition  sera  faite  dans  ledit  hô- 
tel, qu'il  sera  procédé  à  Texanien  des 
papiers  de  ceux  qui  l'habitent,  lesquels 
seront  arrêtés  et  conduits  dans  une  mai- 
smi  d'arrêt. 

8  brumaire  an  II. 
Extrait  du   registre   des  mandats    d  arrêt   du 
Comité  de  .sûreté  générale,  A.  N.,  AF'ii  289, 
fol.  04. 

038.  —  .\rrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  autorisant  le  citoyen  André  Co- 
quille, domicilié  dans  la  section  Le  Pele- 
tier,  à  requérir,  jusqu'au  17  brumaire,  les 
autorités  constituées  et  la  force  année 
pour  l'exécution  d'une  mission  particu- 
lière à  lui  confiée,  du  succès  de  laquelle 
il  est  tenu  d'informer  le  Comité  jour  par 

j'iur. 

8  brumaire  an  II. 
Extrait   du   registre   des   mandats  d'arrêt  du 
Comitô  de   sûreté   générale,  A.N.,  AF'll  290, 
fol.  4. 

639.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  décidant  qu'il  sera  procédé  <'t 
l'arrestation  des  nommés  Girardot-Mari- 
gny,  rue  Vivienne,  hôtel  ci-devant  Colbert, 
Mons,  rue  Bergère,  n°  16,  Thélusson  de 
Sorcy,  rue  de  Paradis,  Chaussée-d'Antin, 
Rilliel,  banquier, actuellement  il  Morangis, 
à  !i  lieues  de  Paris,  route  d'Orléans,  Haller, 
banquier,  rue  Vivienne,  hôtel  Colbert,  ou 
rue  des  Champs-Elysées,  ou  eu  sa  maison 
de  N'euilly-la-(iarenne,  Germaine  Neeker, 
également  rue  Vivienne,  des  deux  autres 
frères  Thélusson,  et  tous  de  autres  sus- 
pects, puis  ;t  l'examen  de  leurs  |iapiers, 
avec  apposition  des  scellés. 
8  brumaire  an  II. 

Extrait   du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 


Comité  de  sûreté  générale,   .1.  A'.,  .VF'll  290, 
fol.  4  V". 

Girardot  de  Marigny  (Jean),  ex-banquier,  fut 
détenu  depuis  le  12  brumaire  dans  la  maison  de 
'  Belhomme,  puis  à  Picpus;  Thélusson  de  Sorcy, 
gendre  de  Jacques  Rilbet,  banquier  genevois, 
qui  fut  arrêté  à  Morangis,  le  11  brumaire; 
Thélusson  (Jean-Isaacj.  ex-sous-lieutenant  aux 
gardes  Suisses,  et  son  frère  (Paul-Louis).  Tous 
ces  banquiers  furent  arrêtés  sous  l'accusation 
de  comploter  une  banqueroute  eénérale  (A.  N., 
F^  4726,  4774-12,  4775^"). 

C<W.  —  nêjiliéraliiin  du  C(jmité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1"  por- 
tant (|ue  les  citoyens  Potin  et  Grandelau, 
chargés  d'arrêter  le  nommé  Devoyo,  se 
ilisant  muni  de  pouvoirs  de  la  Conven- 
tion [lour  des  missions  importantes  et  dé- 
nouié  comme  ayant  abusé  de  ses  prétendus 
pouvoirs  dans  une  perquisitton  faite  chez 
la  dame  Etienne,  ten.int  hôtel  garni,  rue 
des  tJuatre-Fils,  n"  M,  ont  amené  ledit 
Devoyo  au  Comité,  ainsi  que  la  citoyenne 
Etienne,  plaignante;  2"  arrêtant  qu'il  sera 
fait  et  tiré  à  1,000  exemplaires  une  affiche 
tendant  à  détromper  les  citoyens  et  ci- 
toyennes, induits  en  erreur  au  sujet  d'une 
rixe  ayant  éclaté  dans  la  section  du  Con- 
trat-.Social  entre  les  femmes  d(!  la  Halle, 
lesquelles  ont  donné  pour  motif  que  les 
femmes  révolutionnaires  voulaient  deman- 
der à  la  Convention  de  décréter  que  les 
femmes  fussent  tenues  de  porter  un  bon- 
net rouge,  ainsi  que  des  pantalons  et  pis- 
tolets nu  côli',  et  pour  leur  faire  connaître 
que  c'est  une  manœuvre  des  partisans  de 
Brissot  et  de  ses  complices,  dont  le  procès 
s'instruit  en  ce  moment  au  Tribunal  révo- 
lutionnaire, et  qui  cherchent  encore  à 
soutenir  un  parti,  à  la  veille  de  payer  de 
la  tête  de  ses  chefs  leurs  forfaits,  enfin 
pour  les  inviter  à  se  mettre  toujours  en 
garde  contre  des  calomnies  de  ce  genre. 

8  brumaire  an  II 
(Séance    du    matin). 
E.xtraitdu  registre  des  procès-verbaux  et  déli- 
bérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  .1.  JV.,  BD3  H\-\  fol.  394. 

041.  —  Délibération  du  Comité  de  saint 
public  du  Département  de  Paris  :  1»  d'après 
certains  rapports  faits  par  des  membres 
de  la  Convention  et  par  des  membres  de 
différentes  sections  relativement  à  la  ri)fe 
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qui  S''l.âil  (iroiluilf  la  vi-illo  dans  la  seclimi 
lin  Cmilinl-S.uial  par  les  ri'iiiines  île  la 
1l;illi'  ('•mlri'  los  femmes  n'-voliitiomiaircs 
a  ^jui  i-lli-s  allrilniiiriil  le  ilesscin  (rim|K)ser 
|.aril»-rri'iroliligalionauifcinrafsJe  iiorler 
(IfS  lion  nets  rouges  el  des  panUilons,  se 
vo^  ant  rnnlre-balnncé  par  ces  rapports,  dé- 
ilarantrapporlersoDarrèléde  ce  malin  pour 
l'inipressiou  d'afliilies  au  nombre  de  \,iM)0 
(•xen)plaiies,  temlanl  à  délrompcr  le  pu- 
l.lic  sur  le  mnlif  de  celle  rixe;  2*  poilant 
ipi''  le  niiinnii-  I»evoyo,  acrusé  d'avoir 
soioirail  des  assignais  en  periiuisilionnanl 
rlicz  la  citoyenne  Ktienne,  rue  des  Qnalre- 
Fils,  el  anienf  au  Comilé,  y  a  sulii  un  in- 
terrogatoire, à  la  suite  duquel  il  csl  dit  (lue 
le  Comité,  ne  pouvant  rien  décider  sur  son 
compte  avant  d'avoir  reçu  les  renseigne- 
ments attenilus  îles  sieurs  Potin  et  tlran- 
di'lau,  envoie  le  sieur  Uevoyo  à  la  Force 
et  fera  passer  au  Comité  de  sûreté  géné- 
rale copie  des  dépositions  des  léumins. 
avec  les  renseignements  en  i|ueslion,  alin 
ipi'il  puisse  le  traduire  à  tel  tribunal  qu'il 
jugera  à  propos;  3"ronvoi|uanl  le  général 
llanriot  nu  (limité  pour  se  concerter  avec 
lui  sur  une  expédition  à  faire  au  Palais 
i-i-devaut  Hiival  ;  l*  invitant  le  concierge 
de  la  Force  !i  mander  au  (Comité  s'il  a  de 
la  place  pour  y  recevoir  des  prisonniers 
ipi'il  lui  a  renvoyés  il  y  a  quelipies  jours. 

H  brumaire  an  II 

(ScUncc    ilu    soir). 

Kilraililu  regiilro  di'S  procts-vcrlMiox  ol  Jili- 

liOralion*  du  Cnniilo  de  Burveiltance  du  Dùparlc- 

iiient  di'  Paris,  A.  .\.,  Uli'  8P.  fol.  301.  SOJ. 

Ot'i.  -  Extrait  de  l'nrdre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  (lar  lei|uel  le  Com- 
mandaiit  général  recommande  la  plus 
grande  surveillance  autour  des  élablisse- 
nienls  publics  el  tout  ce  qui  peut  iiiléivs- 
serla  Nation.  •  Hans  un  pays  libre  tel  que 
le  nôtre,  (diserve  llanriol,  où  l'on  .'idore  la 
lilierlé  et  l'égalité,  on  doit  ronserver  sans 
refftr  un  iril  attentif  sur  tout  ce  qui  a  rap- 
port U  l'intérêt  général;  nul  rie  nniis  n'a 
le  droit  de  rester  oisif  e|  insnucianl,  nous 
devons  I  oncoiirir  de  loul  noire  pouvoir  à 
iniiinlcnir  no»  loin  el  ù  eu  n.s.suiTr  l'exécu- 
tion, •' 

CHiinme  ronitigiie,  le  M'rtice  général  à 
I  unliliairc   el   avec    exarlllude,    et    leii  |>a- 


Iroiiilles  fréquentes  pnui'  assurer   le  bon 
ludre  el  la  tranquillité. 

0  1  riiDiaire  an  II. 
t^opie  conforme,    signée   de   Clément,  secr»'- 
laire    de  l'Klal-major  géninil.  A.  S.,  BB*  7fi 

C4;t.  —  .Vrrélé  du  Comité  de  sùrclé  gé- 
nérale, apivs  avoir  pris  lecture  de  rarn''lé 
du  Corailé  révolutionnaire  de  la  section 
des  Marelles,  du  1  de  ce  mois,  relalive- 
ment  aux  troubles  qui  se  sont  élevés  le 
mèmejiiur  dans  les  maicliés,  à  la  Pointe- 
Sainl-lviislache,  par  des  bonncLs  rouges 
que  queli|ues  femmes, se  disant  in-oliilinn- 
iiaiies  Jucohincs.  alTeclenl  de  porter  en 
provoquant  d'autres  femmes  à  les  porter 
aussi;  considérant  qu'il  est  contraire  à 
la  liberté  que  quelques  individus  veulent 
en  forcer  d'autres  à  se  vêtir  d'une  autie 
manière  que  celle  qui  leur  plait.  que 
lorsque  la  loi  n'a  proscrit  ni  ordonné  un 
Costume  particulier,  personne  ne  peut  eu 
ordonner  ou  en  défendre  l'usage,  qu'au- 
cun décret  n'a  obligé  les  citoyens  de  poi- 
ler  le  bouuel  rouge  ;  considérant  en  second 
lieu  que  sous  la  dénomination  de  S«ci<'/i' 
révolulioiinairc  île  JuioUncs,  des  associa- 
lions  particulières  de  femmes  tendraient 
à  propager  des  troubles  dans  un  moment 
de  révidution;  qu'indépendamment  de 
celle  considéialion.  les  relûmes  ne  soûl 
point  appelées,  tians  l'ordre  actuel  des 
choses  el  par  l'organisation  qui  leur  est 
propre,  à  exercer  aucuns  droits  politiques 
el  à  se  réunir  en  société  populaire;  que, 
malgré  les  vertus  qui  sonl  l'apanage  de 
leur  sexe  el  l'inslruclion  ii  laquelle  elles 
ont  droit,  il  n'en  est  p.is  moins  vrai 
qu'elles  .■•ont  dans  riuipn>sibililé  de  s'ap- 
pliipier  aux  travaux,  de  reuqilir  les  em- 
plois el  les  occupalioiis  auxquels  les 
liommes  sonl  destinés,  arrêtant  que  le 
citoyen  Aniar,run  des  membres  du  Comité, 
fera  lu  rapport  à  la  Convuution  nnlioiiale 
des  faits  relalifs  aux  troubles  qui  se  smil 
produits,  le  'i  de  ce  mois,  dans  la  section 
des  Marchés,  et  qu'après  avoir  exposé  les 
principes  discutés  dans  lo  Comité,  il  pro- 
posera le  projet  de  déciel  soi\anl  : 

"  l.a  Convention  nalionale,  après  avoir 
enlendii  Sun  Comité  de  srtrelé  générale, 
décfèle  : 


L'ESI'HIT  l'IRLIC  A  l'AUIS.   |l()CT(»l!ltE   17'.).1   A   1!1U  MAIKE  A.\ 


«  Art.  1°'.  Les  clubs  ot  sociétés  popu- 
laires de  femmes,  sous  quelque  dénomina- 
tion que  ce  soit,  sont  défendus. 

1'  Art.  2.  Toutes  les  séances  des  sociétés 
populaires  devront  élre  publiques. 

9  brumaire  an  II. 
Extrait  du   registre  des  arrêtés  généraux  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  286. 

Gi4.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  yé- 
iiérale,  portant  qu'il  sera  fait  recherche  et 
perquisition  chez  le  citoyen  Binot,  tonne- 
lier et  maichand  de  vins,  denieuiaiit  pas- 
sage de  Lesdiguières,  notamment  dans 
une  salle  au  rez-de-chaussée  en  entresol, 
laquelle  avait  été  louée  au  nommé  Com- 
muneau,  qui  depuis  est  parti  pour  la 
Vendée  et  a  adressé  au  citoyen  Binot 
plusieurs  malles  d'effets  présumés  prove- 
nir du  pillage  chez  les  habitants  de  cette 
contrée,  qu'il  sera  fait  description  de  ces 
elfels,  et  s'il  se  trouve  des  papiers  suspects, 
ils  seront  ajjportés  au  Comité. 

9  brumaire  an  II. 
Extrait   du   registre   des   mandats  darrét   du 
Comité  de   siirelé   générale,  .4.  A'.,  AF*|I  289, 
f..|.   64. 

045.  —  Kélibération  du  t'orailé  de  salut 
public  du  népartcment  de  Paris  :  f.sur  l'avis 
à  lui  donné  par  le  concierge  de  la  Force 
iiu'il  |>ouvait  recevoir  des  prisonniers,  y 
envoyant  le  nommé  Souquet,  précepteur 
des  enfants  du  citoyen  Delaage,  iirélro 
réfractaire,  qui  y  avait  été  envoyé  le  5  de 
ce  mois  et  avait  été  ramené  au  Comité, 
faute  de  place,  ainsi  que  le  nommé  Uevoyo, 
les(iuels,  conduits  par  un  gendarme,  ont 
élé  de  nouveau  ramenés,  pour  le  même 
motif;  2°  décidant  d'envoyer  la  citoyenne 
Clark,  Ecossaise,  résidant  à  Sl-Maur,  à  la 
maison  des  Anglaises,  en  vertu  du  décret 
de  la  Convention  du  19  ven<lémiaire,  relalif 
aux  sujets  du  Koi  de  la  Ciande-ltretagni'  ; 
3°  invitant  le  citoyen  Bourgeois, rue  Bertin- 
Poirée,  à  venir  au  Comité  répondre  à  une 
dénonciation  lancée  contre  lui,  où  il  est 
soiqii-(inné  d'avoir  prévariqué  dans  l'admi- 
nistration des  havre-sacs  en  vendant  à  son 
profit  la  moitié  des  bietelles  qui  lui  ont 
élé  fournies  ;  4"  d'après  la  lecture  de 
la  réclamation    adti'sséc    par    le    i-itoyen 


Treullcd,  libraire  de  Strasbourg,  dcniiHi- 
rant  maison  du  citoyen  Onfroi,  li- 
braire, rue  Saint-Victor,  n"  11,  et  ()riii- 
cipalement  d'un  article  y  consigné,  où 
ledit  ïreuttel  invite  à  ne  pas  arrêter  la 
feuille  dite  Courrier  de  Strasbour;/  et  autres 
journaux  en  caractères  allemands,  quoique 
toutes  celles  qui  sortent  des  pays  ennemis 
soient  composées  dans  l'esprit  et  les  prin- 
cipes diamctrulemcnt  opposi's  aii.v  principes 
ri'.pnhiicains  de  la  Franco,  mais  d'un  style  si 
diffoùtant  et  si  puant  que  c  est  pluli'd  un 
ouvrnrjc  fastidieux  de  les  di'pmnilrr  pour  C7i 
extraire  ce  qui  peut  scrrir,  considéranl  i|ue 
de  l'aveu  mémo  du  citoyen  Ti'euttel,  il 
serait  dangereux  de  laisser  circuler  des 
journaux  de  celte  nature,  arrêtant  qu  il 
sera  donné  pouvoir  à  la  Commission  ins- 
pectante des  journaux  d'en  empêcher  la 
circulation  ;  ii"  ordonnant  la  mise  en  liberté 
des  citoyen  et  citoyenne  Delaage,  dénon- 
cés comme  ayant  une  partie  île  leur  fa- 
mille émigrée,  (d  arrêtés,  chez  lesqmds  II 
ne  s'est  trouvé  rien  de  suspect. 

9  liriimaiie  an  II 
E.\lrait  du  registre  des  procès-verbaux  et  déli- 
bérations du  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement do  Paris,  A.N  ,  BB^  81  '^,  fol.  395,  396. 

046.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Dépaitement  de  Paris  :  1°  accu- 
sant réception  du  procés-verbal  de  la  sai- 
sie de  deux  sacs  de  farine  chez  Egré,  Fai- 
blis et  C"=,  brasseurs  à  Suresnes,  détenus 
à  la  Force,  par  la  commune  de  Suresnes 
pour  les  employer  à  ses  besoins,  sauf  : 
les  remettre,  quand  elle  en  sera  requise; 
2"  prenant  note  de  la  justification  du  ci- 
toyen Biiui'geois,  accusé  d'avoi]'  vendu  à 
sou  profil  des  bretelles  de  havre  sacs,  sui- 
vant laiiuelle  le  récépissé  des  ouvrages 
par  lui  livrés  se  trouverait  au  Comité  de 
surveillance  de  sa  section:  3°  annonçant 
qu'il  a  clé  écrit  au  Directoire  du  Départe- 
ment pour  le  prévenir  que  des  particuliers 
envoyés  deux  fois  par  le  Comité  à  la  Force, 
ont  élé  deux  fois  ramenés  au  Comité, 
faute  de  [dace,  et  pour  l'inviter  à  faire 
préparei'  des  logements  propres  à  recevoir 
ceux  ([ue  le  Comité  enverra  par  la  suite; 
4°  ratifiant  le  choix  [lar  le  Comité  de  sur- 
veillanci'de  la  secliiin  derindivisibililiMrun 
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commissaire  chargé  de  lever  les  scellés 
apposés  chez  le  sieur  lloiquarl  el  d'exa- 
miner ses  papiers;  5"  décidant  que  copie 
des  iulerrogaloires  des  nommés  La  Tour 
du  Pin.  La  Tour  du  Pin  Gouvernel  el  de  la 
dame  Duvernay,  des  procès-vtrhaux  de 
visite  el  autres  pièces  relatives  à  Tinstruc- 
lion  préliminaire  de  leur  alTaire,  dont  le 
Comité  de  salut  puhlir  du  I>é|)arteniciit 
avait  été  chargé  par  le  t'.omilé  de  sûreté 
générale,  sera  envoyée  à  ce  Comité,  pnur 
par  lui  être  pris  tel  parti  qu'il  avisera. 

10  brumaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  procès-verbaux  el  lii-li- 
bi^ralions  du  Comité  de  surveillance  du  Déparlo- 
mcnt  de  Paris,  A.  .\.,  UB^  81*,  fol.  396,  397. 

617.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  public 
dit  Képarteinent  de  Paris  au  Directoire  du 
Hépartement.  faisant  observer  que  la  loi 
rendue  on  faveur  des  patriotes  ('(Tntre  les 
gens  suspects  cl  les  royalistes  est  à  la 
veille  de  rester  sans  exécution,  toutes  les 
maisons  d'arrêt  étant  tellement  encom- 
brées que  les  concierges  refusent  les  indi- 
vidus qu'on  leur  envoie,  el  qu'.icluelle- 
nii-nt  le  Coniilé  détienl  depuis  i|iiel<|ucs 
Jours  plusieurs  particuliers  qui  font  plus 
de  dépenses  que  dans  une  prison,  dont  les 
re|>ps  .sont  lixés,  el  (|u'on  ne  veul  recevoir 
dans  aucun  lieu  de  déteiilinn,  el  invitant 
li'S  citoyens  qui  composent  le  Direcloiri- 
du  Départemi'nt  .'i  faire  préparer  les  loge- 
ments nécessaires  pour  renfermer  lous  les 
ennemis  d<'  la  Révolution. 

10  brumaire  an  II. 
Extrait  du    registre    de  copie    de   Irlircs    du 
Comiti^  de  iiarvoillancc  du  Drpartement  de  Paris, 
A.  N.,  BB'  81.  fol.  10. 

OiK.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  adjoint  recommande 
riionnételé  dans  les  corps  de  garde,  lors- 
<|ue  l'on  y  vérille,  la  nuit,  les  cartes  des 
citoyens,  el  de  les  traiter  avec  douceur, 
parce  qu'ils  sont  no»  frères.  ■•  Citoyens, 
a|oul<-  ll>'coi(lon,  ilaiis  iintie  llé|iublic|iii', 
il  faut  des  mii'iirs  et  des  vertus  poui'  atti- 
rer sur  notre  soi  les  étrangers  qui  admire- 
ront notre  courage  el  béniront  notre 
s.iinle  Révolution. 

Le  Commandant   général  recommande 


également  la  plus  grande  fraternité  entre 
les  citoyens  de  l'armée  révolutionnaire  cl 
ceux  des  seclions.  Le  service  doit  êlre 
commun.  C'est  pour  le  bonheur  de  la 
République  que  cette  armée  a  été  créée, 
pourquoi  voudrait-on  nous  diviser?  ne 
formons  qu'un  seul  faisceau  et  nous  ter- 
rasserons tous  nos  ennemis. 

11  brumaire  an  II. 
Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secrétaire 
de  l'Elat-major  général,  A.  N..  GW  76. 

049.  —  Arrêté  du  Comité  de  stireté  gé- 
nérale, déférant  au  vœu  exprimé  par  le 
citoyen  Choiseul,  domicilié  sur  la  section 
du  .Mont-Blanc,  à  l'elTet  d'ajourner  son 
arreslation,  attendu  qu'il  avait  pris  mé- 
decine el  que  son  Iransféremenl  pourrait 
comprometlre  sa  santé,  et  décidant  qu'il 
restera  dans  son  logis  jusqu'au  soir  sous 
la  surveillance  de  la  section  du  Mont- 
Blanc. 

1 1  brumaire  an  II. 

Extrait  du  registre  dos  mandata  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  .-l.  .V.,  AI'"!!  189, 
fol.  64. 

6D0.  —  Arrêté  du  Comité  de  silreté  géné- 
rale, ordonnant  la  mise  en  élat  d'arresla- 
lioii  du  nommé  Pinon  du  Coudray  et  de 
sa  femme,  demeurant  à  Paris  rue  des 
Lions-Saint-Paul,  partout  où  ils  pourront 
être  trouvés,  leur  incarcération  dans  une 
maison  d'arrêt,  l'examen  de  leurs  papiers, 
avec  extiaclion  de  ceux  qui  seront  jugés 
suspects. 

1 1  brumaire  an  II. 

Extrait  du  rcgi»trc  des  mandats  d'arrêt  <iu 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AI'*II  Î89, 
f..l.  65. 

Pinon  du  Coudray  (Pierre),  secrétaire  de 
Berlier,  intemlant  de  Paris,  fut  condamné  à  In 
déportation,  le '25  pluviôse  an  II  (A.  Ar.,\V3l',i. 
Il"  475). 

er.l.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, requérant  le  Conimaiidaiit  de  la 
force  armée  de  mettre  en  état  d'arresta- 
tion et  de  conduire  à  la  Force  la  vi'uve  du 
nonimé  Dupral,  ci-devant  député  à  la 
Conventiiin  nationale. 

1 1  liriimairo  nn  II 
Kxirail   du    rogixtrc    dr<>   mnndAl'<   d'arrêt  ilu 
Comité  do  iilrclé  gtnérab-,   A.  .V..  AI''*ll  29tl, 
fol.  5  V. 
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6a2.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, chargeant  les  citoyens  Guigues, 
membre  du  Comité  de  surveillance  du 
Département,  et  Joseph  Taflîn,  capitaine 
des  charrois  d'artillerie,  de  procéder  à 
l'arrestation  du  nommé  Paien,  individu 
en  qui  la  ci-devant  marquise  de  Marheuf 
a  une  confiance  sans  bornes,  de  ladite 
marquise  de  Marbeuf,  du  nommé  LaVieu- 
ville,  du  nommé  Bureau,  du  nommé 
Roussel,  de  la  ci-devant  comtesse  de  l.uc, 
de  la  ci-devant  comtesse  de  Béranger,  et 
de  les  conduire  à  la  Force  ou  dans  toute 
autre  maison  de  détention. 

11  brumaire  an  II. 
Extrait  du    registre   des   mandais  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'  il  290, 
fol.  5  v°. 

ôo.'î.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  auto- 
risant le  citoyen  Delespine  à  se  transpor- 
ter au  Déparlement  pour  le  consulter 
relativement  à  la  garde  des  scellés  chez 
les  suspects  et  détenus  comme  tels,  dont 
les  frais  ne  doivent  être  supportés  par 
la  >'ation,  et  au  sujet  des  prisons,  qui 
sont  pleines  et  où,  par  conséquent,  on  ne 
peut  plus  envoyer  de  coupables  ;  2°  auto- 
risant le  citoyen  Julien,  entrepreneur  de 
bâtiments,  à  enlever  ses  outils  et  autres 
objets  de  son  état  se  trouvant  dans  la 
brasserie  de  Suresnes,  qui  lui  sont  néces- 
saires; 3°  autorisant  le  citoyen  Franchet 
à  se  transporter,  rue  Turenne,  n»  756, 
chez  la  nommée  La  Chapelle  Caylus  et 
chez  le  citoyen  Lefèvre,  chirurgien,  pour 
y  perquisitionner  et  enlever  les  papiers 
suspects;  4°  autorisant  le  citoyen  Tisset, 
son  préposé,  h  se  transporter  chez  la  ci- 
toyenne Adeline,  section  du  Mont-Blanc, 
où  il  trouvera  le  nommé  Lislcbcc,  ancien 
garde  du  corps,  qu'il  amènera  au  Comité  ! 
"i"  ordonnant  la  mise  en  liberté  du  citoyen 
Souquel,  précepteur  des  enfants  du  citoyen 
Delaage,  conduit  à  la  Force  comme  réfrac- 
taire,  sur  ce  que  les  prêtres  ne  sont  tenus 
qu'au  surment  de  la  Liberté  et  de  l'P'galité; 
li"  arrêtant  que  le  citoyen  Hocquarl  et  sa 
femme,  dénoncés  comme  suspects  et  pa- 
rents d'émigrés  et  détenus  au  Comité, 
faute  de  place  dans  les  maisons  d'arrêt. 


seront  renvoyés  dans  leur  domicile  à  Paris, 
où  ils  resteront  sous  la  garde  de  deux 
Sans-culottes,  choisis  par  la  section  de 
l'Indivisibilité,  qui  seront  nourris  et  payés 
par  eux,  les  mettant  en  demeure  de  rem- 
bourser les  frais  fails  pour  leur  arrestation, 
montant  à  172  1.  9  sols,  et  restituant  leur  ar- 
genterie, saisie  comme  entachée  de  marques 
de  féodalité;  7°  statuant  sur  la  réclama- 
tion du  sieur  Gaillard,  prêtre  chapelain, 
arrêté  dans  la  maison  du  nommé  Hoc- 
quart,  ù  Cueilly,  hameau  de  la  commune 
de  Champigny,  comme  suspect  et  prévenu 
de  n'avoir  pas  prêté  le  serment,  considé- 
rant qu'il  n'est  pas  fonctionnaire  public, 
mais  seulement  salarié  par  le  sieur  Hoc- 
quart,  chez  lequel  il  demeure,  qu'il  a  prêté 
le  serment  de  la  Constitution  civile  du 
clergé  et  celui  de  l'Egalité,  dont  il  a  exhibé 
les  actes  probants,  ilêcidant  (|u'il  demeu- 
rera libre. 

1 1  brumaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  procès-verbaux  et  déli- 
bérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  ^A.iV.,  Bli^-  81*,  fol.  397-399. 

654.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  aux  termes  duquel 
le  Commandant  général  invite  ses  conci- 
toyens de  service  à  être  fermes  à  leurs 
postes  et  à  n'y  souffrir  aucune  injure  quel- 
conque. Celui  qui  insuUe  une  sentinelle 
doit  être  mis  en  état  d'arrestation  et  puni 
selon  la  rigueur  des  règlements.  Nul  ci- 
toyen qui  n'est  pas  de  service  ne  doit  entrer 
dans  un  corps  de  garde,  excepté  les  ma- 
gistrats du  peuple,  appelés  par  leurs 
fonctions  partout  où  leur  présence  est 
nécessaire. 

Quelques  citiiyens  inquiets  et  soupçon- 
neux redoutent  les  elfots  de  l'armée  révo- 
lutionnaire. «  Tianquillisez-vous,  citoyens 
paisibles  et  républicains,  dit  Hanriot,  cette 
armée  n'a  été  créée  que  contre  les  mé- 
chants et  les  traîtres  qui  ont  conspiré 
contre  leur  patrie,  les  bons  patriotes 
doivent  dormir  tranquillement,  les  hommes 
révolutionnaires  ne  violeront  jamais  leurs 
personnes  et  leurs  propriétés.  » 

Le  Commandant  général  invite  itérati- 
vcincnt  les  sections  qui  n'ont  pas  do 
coniité  militaire  à  en  nommer  un  pronip- 
tement.    11    déclare    encore   à  ses  conci- 
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loyeiis  que  les  .-liilfs  de  <amp  do  la  force 
année  de  Paris,  on  mission,  oui  dos  pou- 
voirs de  la  Convention  nationale  el  des 
niaiiislrals,  el  <|ue  celui  nui  exercerait  îles 
actes  arbitraires  doit  tire  mis  en  état 
d'arrestation  et  traduit  devant  los  auto- 
rités consliluoes.  <■  Surveillons,  mes  amis, 
ajoute  Hanriot,  faisons  notre  service  avec 
une  exactitude  Irés  sôvore  el  montrons 
aux  méchants  que  nous  somnios  à  nos 
postes  à  los  attendri-  de  pied  ferme." 

C.omnif  rMnsi;:no  les  réserves  de  50  liom- 
n«os.  los  |iatrouilles  fréquonlcs  el  le  ser- 
vice général  et  des  barrières  avec  exadi- 
lude  et  sévérité. 

\1  brumaire  an  11. 
Copie  confiirmc,  siv'née  de  CIcment,  secrétaire 
de  lEul-major  général,  A.  .V.,  BB^  7G. 

O.'io.  — Ordre  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale au  porteur  du  présent  do  prendre  la 
pipste  sur-lc-i-liamp  pour  rattraper  el 
même  dépasser  quatre  roulicrs,  partis  le 
malin  à  "•  licuros  de  la  VillcUo  pour 
lloims,  alin  ilo  visiter  leurs  voitures  à  vide 
i-l  de  s'assurer  si  dans  la  paille  ou  dans 
los  paiiieis  no  se  trouvoraienl  pas  dos 
ospôcos  d'or  et  d'argent,  renfermées  dans 
plusieurs  .sacs  el  dans  une  coinlurc,  du 
poids  de  .lit  à  M'>  livres,  en  procédant  à 
colle  visite  dans  los  villes  ou  bourus  sur 
la  rnutodo  Paris  à  Moims  ou  à  leur  entrée 
dans  cotte  dernière  villo,  avec  mandat  de 
faire  perquisition  chez  le  nommé  t]ochp- 
pin,  tenant  l'auberge  do  la  (inlcc  de  Dieu, 
dont  le  frère,  dit  Champagne,  est  parti  ce 
matin  de  Paris,  sur  le  .siè^e  de  la  dili- 
Ronce,  el  d'intorpoller  ledit  Codiopin  s'il 
n'a  pas  chargé  ces  espèces  à  la  Villello. 
ol  on  cas  d'avoii,  à  qui  elles  appai'lion- 
nont  el  quelle  est  leur  ileslinalion,  s'il  n'a 
pas,  dans  plusieurs  vo.vaKei*  à  Paris,  fait 
do  pareils  transports  d'espèces,  losdiles 
espèces  devant  être  apportées  au  Comité 
avec  les  papiers  suspecUs.  A  son  rolmir  il 
l'arm,  le  porteur  do  l'onlro  fera  des  por- 
ipiiHition*  analouuos  clio;.  le  nommé  Meu- 
nio|-.  iiii-  du  Kaiiliouri:  el  près  la  porto 
.Saint-Martin,  notjimmont  dans  la  i  liiniiliii' 
ou  cabiiiol  qu'orrupo  clioi  lui  Cocliopin, 
<lit  Clinmpaune ,  lors  de  non  voyo^e  a 
l'ariH,   à   J'olTet   de    s'assurer   s'il    ne   s'y 


trouve  pas  de  pareilles  espèces  ou  des  p.i- 
piers  siispecLs. 

12  brum.iirc  an  II. 
Extrait  du  reeisire  des   mandats  d'arrél   du 
Comité  de  sùrelO  générale.  .\.  .V.,  AF'li  289. 
fol.  65. 

OriC.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  fii'-- 
nérale,  après  un  examen  scrupuleux  de 
la  conduite  du  citoyen  Follet,  cl  l'avoir 
soigneusement  interrogé  sur  ses  opinions 
et  .sa  conduite,  considérant  que  la  rosette 
do  ruban  noir  qu'on  a  trouvée  autour  do 
son  chapeau,  y  a  été  conservée  sans  inau- 
v.iisc  intention  do  .sa  |iarl  el  par  défaut 
do  discernetncnt,  ilécidant  qu'il  sera  mis 
en  liberté. 

12  brumaire  an  II. 

E.\trail  du  registre  des  mandata:  d'arrêt  ilii 
Comité  de  sùreti-  générale.  .\.  .\.,  .M'ii  2S'.'. 
fol.  lili. 

Oli".  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  j-é- 
nérale,  ordonnant  de  procéder  à  l'arresta- 
tion du  ci-devant  vicomle  de  Héranger,  de 
ses  deux  lils  el  do  leur  pTécopleur,  de- 
iiiouranl  ordinairement  à  Paris,  rue  d'.\r- 
lois.  l-'anbourg  Sainlllonoré,  se  trouvant  à 
.Vliiiens,  rue  de  l'Ilorloi-e,  el  chargeant  le 
Comité  révolutionnaire  de  celte  ville  de 
l'exécution  dudil  arrêté. 

12  brumaire  an  II. 
l'extrait  du   roj^i.-lro    des   niand.tl-    U'.irrét  du 
t'omilr  do   sùiclé   générale,   AS.,    .\V'\[    'S'.!, 
fol.  6G. 

f>;;,S.  —  Arrêté  du  Coinilé  de  si'^relé  ué'- 
nérale,  apnVs  avoir  onlondu  plusieurs  fois 
les  aijenls  employés  par  le  ciloyon  Mail- 
lard, détenu  à  la  Force,  el  après  oiiverliire 
du  registre  scellé  du  sceau  do  Maillard  el 
du  Comité,  coiitoiianl  les  noms  do  |ii:i 
.igents  sans  indication  du  traiteniont  qui 
leur  avait  été  promis  ni  des  acoinptos 
qu'ils  ont  pu  recevoir  :  l"  décidant  que 
Maillard  sera  interrogé  par  deux  coinmii- 
sairos,  meinbros  du  Comité  i  David  et 
Ainarl  sur  son  administralion  et  sur  los 
lieuxoii  iladépiisé  los  elToLs  qii'ila  recoiniu 
avoir  saisis:  :£'■  acrord.iiit  provisoiromoiii 
aux  agents  do  Maillard  i>,IHHl  livres.  ^ 
cliar^'o  par  eux  de  juslilior  proiilabloniont 
par  leurs  signatures  du  temps  où  i  bncnii 
d'eux  a    été   employé,    du    traitotneiit  qui 
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Ifiir  a  C'K-  [iromis  t'L  tics  ai-oiii|iLi's  (|iie 
chacun  aura  reçus,  ce  fait,  la  réparlitioii 
de  ladite  somme  sera  eQVctuée  entre  eux 
]iro|initionuellenient  à  leur  traitement  et 
à  la  durée  de  leur  service. 

12  bi'um.iire  an  II. 
Extrait  du   registre   des   mandais   d'.irrêt  du 
Comité  de  sùi-clé  générale,    A.N..   AF'll   289, 
fol.  77. 

Go'J.  —  Arrêté  du  l'.omilé  de  sûreté  gé- 
nérale, visant  seize  pièces  envoyées  par  les 
représentanls  du  peuple  au  Havre,  des- 
iiuelles  il  résulte  que  Musquinet,  dit 
l.apagne,  est  coupable  de  délits  graves, 
tendant  à  troubler  l'ordre  public,  la  sûreté 
intérieure  de  l'Ktat  et  opprimer  le  pa- 
triotisme, décidant  ((uo  Musquinet,  dit 
l.apagne,  sera  transféré  de  la  maison  di'  la 
Force  où  il  est  détenu  au  Tribunal  révo- 
lutionnaire pour  y  être  jugé,  écroué  à  la 
Conciergerie,  et  que  les  pièces  spécifiées 
seront  déposées  au  greffe  du  Tribunal. 

12  brumaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Cumilé  de  siirelé  générale,  A.  JV.,,  AF'li  290, 
fol.  0. 

Musquinet  (Louis-Michel),  dit  Lapagne,  ex- 
maire  d'IngouviUc,  ancien  prisonnier  de  liicétre, 
fut  rondamno  à  mort  le  28  ventôse  an  II  (A.N  , 

w:i38,  n»  cor. 

000.  —  .\rrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
néiale,  autorisant  le  Comité  révolution- 
naire de  la  section  du  Finistère,  sur  la- 
quelle habite  le  ciloyen  .Vcloque,  rue 
Mouffetard,  à  nommer  deux  de  ses  mem- 
bres à  l'cITel  de  lever  les  scellés  apposés 
chez  ledit  .\cloque,  pour  en  extraire  les 
pièces  nécessaires  à  l'exécution  d'une  ré- 
quisition dont  i!  avait  été  chargé  par  le 
ministre  de  l'intérieur  en  vue  de  l'approvi- 
sionnrmentde  certaincsbrassoriesde  Paris, 
de  concert  avec  les  citoyens  Daiubray, 
Houssellc  et  Santerrc,  auxquels  ces  pièces 
seront  remises,  et  pour  retirer  une  somme 
di-  2G,000  livres  restant  de  plus  forte 
somme  consignée  par  les  brasseurs,  et 
ordonnant  que  le  citoyen  Acloque  sera 
extrait  de  la  maison  où  il  est  détenu  pour 
assister  à  cette  levée  de  scellés  et  y  sera 
ensuite  réintégré. 

12  brumaire  un  I(. 
Extrait   du   registre   des  mandats    d'arri  t  du 


Comité  lie  sfireté  générale,    A.  A'.,   AF'ii   2'JO, 
fol.   13  v". 

COI.  —  Délibéralion  du  Comité  de  salut 
public  du  Déparlement  de  Paris  :  1°  en- 
voyant au  Département  le  citoyen  Deles- 
pine  avec  le  nommé  Becquet,  principal 
locataire  de  la  maison  où  demeure  la 
femme  Robert,  imprimeur,  au  sujet  de  sa 
réclamalion  de  loyers  arriérés;  2°  men- 
tionnant la  réception  d'une  députation  du 
Comité  de  surveillance  de  la  commune  de 
Suresnes,  qui  est  venue  faire  part  au 
Comité  de  son  organisation  et  lui  deman- 
der des  instructions  sur  la  marche  à  suivre 
dans  ses  fonctions,  ainsi  que  la  satisfaction 
témoignée  par  le  Comité  de  surveillance 
du  Département,  qui  lui  a  fait  part  de  ses 
lumières:  :)"  notant  également  la  dé[>osi- 
tion  du  gendarme  Charlier,  qui  a  assisté 
à  une  perquisition  faite  par  le  nommé 
Devoyo  chez  le  citoyen  Paulmier,  maison 
de  la  dame  Etienne,  rue  des  Quatre-Fils, 
11°  II,  dont  copie  sera  envoyée  au  Comité 
de  sûreté  générale  ;  4°  étant  saisi  d'une 
dénonciation  contre  les  fermiers  des  envi- 
rons de  Paris  qui  y  envoient  leurs  pailles 
à  moitié  battues,  chargeant  le  ciloyen 
.Moissard  île  se  rendre,  rue  de  la  Jussienne, 
maison  de  la  République,  pour  inviter  un 
loueur  de  carrosses,  qui  y  a  ses  chevaux, 
à  indiquer  le  nom  du  fournisseur  qui  y  a 
fait  amener  des  pailles  dans  lesquelles  se 
sont  trouvés  quantité  d'épis  de  blé;  5°  après 
examen  du  procès-verbal  d'arrestation  du 
sieur  Lislebec,  se  disant  garde  du  corps, 
dénoncé  comme  ayant  assisté  au  repas 
de  Versailles,  où  la  cocarde  blanche  n  été 
arborée,  et  de  perquisition  chez  lui,  où 
rien  de  suspect  n'a  été  trouvé,  considé- 
rant que  son  interrogatoire  ne  fournil 
aucune  lumière  ou  preuves  ;\  sa  charge, 
qu'au  contraire  il  en  résulte  i[u'il  avait 
(|uilté  les  gardes  du  Roi  en  mai  I7ss,  déii- 
dant  sa  mise  en  liberté. 

12  brumaire  an  II. 
lOxtrait  du  registre  des  procès-verbaux  et  iléli- 
hérations  du  Comité  de  surveillance  du  Déparle- 
ment de  Paris,  .V.  iV.,  13B3  81'^,  fol.  390-400. 

iU\->.  —  I. élire  de  Dupin,  secrétaire  ad- 
joint du  jiépai'tcmrnt  de  Paris,  au  Comilé 
de    surveillance    du     Di'parlenieiit,    sé'.int 
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rue  J>'  la  Cnivention.  ci-d<>vanl  Dauphin, 
n»  |s,vi>-;i-vis>aiiit-nocli.  accu^^anl  récp- 
li.m  de  la  k-Ure  adies^.-e  le  11  au  liirec- 
loire  au  sujet  de  rencoiiibiemeol  des  pri- 
s.ms.el  annonçant  que  Ion  travaille  sans 
relAche  à  disposer  les  maisons  nationales 
où  doivent  iHre  détenus  les  gens  suspects, 
et  que.  dans  Sjoursau  plus  tard,  on  pourra 
y  transférer  ceux  (|ui  sont  entassés  dans 

l(?s  prisons. 

t'2  brumaire  an  II. 
Original,  siirné  du  républicain  Uupin,  A.  S.. 
HD'  74. 

063.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
lune  armée  de  Paris,  par  l.quel  le  Com- 
mandant !;énéral  lenouvtlle  aux  chefs  d(! 
légions  de  lionner  des  onlres  à  tous  les 
postes  des  barrières,  pour  que  les  citoyens 
qui  fout  venir  par  terre  ii  Paris,  du  i  liar- 
lioii  de  bois,  n'éprouvent  ni  retard,  nidifli- 
culté.  d'après  larrélé  du  Corps  munii  ipal 
du  a  septembre  dernier. 

Le  L'énéral  .-^empresse  de  communiquir 
l'arrêté  des  sections  du  |{onnet-Uou;:('  et 
de  Mutius-Scevola  contre  les  malveillants 
qui  vont  au  delà  des  barrières  arrêter  et 
disposer  îles  marchandises  avant  leur 
arrivée  à  Paris,  il  porte  que  leurs  com- 
mandanls  arrêteront  tous  les  malinten- 
tionnés. 

(Juelques  sections  ont  fait  clii-/.  elles  des 
visites  doinif  ilinires,  elles  ont  trouvé  chez 
plusieurs  citoyens  des  10  à  li  pains,  let 
■Il  r;ip,iiemeiit  est  très  criminel,  le  Com- 
mandai.l  ijénéral  invite  ses  frères  d'armes 
à  dénoncer  de  pareils  abus. 

13  lirumairo  an  II. 
( 'o|iio  confornir.    alignée  de  Cléincnl,  secri- 
lairc  de  rEuil-maj<.r  g<n«ral,  BB'  7C . 


lu  Comité  de  srtielé  i;é- 
|ue  plusieurs   personnes 


fiOV.  —  .\rrê| 
nérale,  itifornu 
c|ui  environnaient  un  citoyen  au  moment 
iiii.  de  trouvant  au  café  de  la  llépencc,  il 
paraissait  atteint  de  queiijues  révolutions 
ilnnueri'uses  dans  sn  santé,  ont  cru  re- 
ronnallre  en  lui  l'un  des  membres  di-  l.i 
Convention  nationale,  et  désirant  s'assurer 
de  ce  fnil,  déridant  que  je  ju^e  de  paix  de 
la  section,  clans  laquelle  est  ï<iluéle  café  dit 
lie  In  Hégence,  s'y  transportera  ii  l'instant 
pour  vériller  le  fait  d<<til  il   s'auil.  et  du 


résultai  des  reconnaiss.inces  et  observa- 
lions  instruira  sans  perte  de  temps  le 
Comité  afin  d'aviser  aux  mesures  que  les 
circonstances  peuvent  exiger. 

13  brumaire  an  H. 
Extrait  du  registre   Je3  arrètis  gént'raux  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  S.,  AF'll  286. 

665.  —  .Vrrèté  du  Comité  de  srtrelé  gé- 
nérale, chargeant  le  Commandant  général 
de  la  garde  nationale  de  transférer  au 
(Comité,  sous  bonne  et  siire  garde,  le 
nommé  Cuimond  de  l.i  Touche,  détenu  à 
la  Force. 

13  brumaire  an  II. 
Extrait    du  registre  des    mandats  >i'arrèt  du 
Comité  du  sûreté  générale,  A.  S..  .\F*  Il  '289, 
fol.  67. 

666.  —  .Vrrèté  du  (Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, informé  que  le  nonimé  Laclos, 
homme  1res  suspect,  se  trouve  actuelle- 
ment à  Paris  et  ne  ]ieut  par  sa  préseni-e 
que  nuire  à  la  tranquillité  cl  à  l'ordre  pu- 
blic, ordonnant  qu'il  sera  saisi  partout  où 
il  se  trouvera  et  mis  sur  le  champ  en  élat 
tl'arrestaticin. 

13  brumaire  an  11. 
Extrait    du  registre  dos    mandais  d'.trrél    du 
('omit-  de  sûreté  générale,    A.   N.,  AF'll  289, 
fol.  67. 

t>6T.  —  Arrêté  du  Comité  de  st^relé  gé- 
nérale, invitant  les  citoyennes  liesse  et 
Iteiiaiid.  demeurant  à  l'Encan  national, 
prix  lixe,  rue  Sainl-Thomas-du-Louvre.  à 
se  rendre  sur  le  champ  au  Comité  pour  y 
donner  des  rensei^'nemenlsqni  intéressent 
la  llé|)ubliqiie. 

13  brumaire  an  II. 
Extrait    du   registre  des    man<liit>    d  nrrél  ilu 
Comité  do  sûreté  générale.    A.    .V.,    .M"*ll  î'.tO, 
fol.  6 

66M.  —  Arrêté  du  Comité  île  «l'arête  gé- 
nérale, ordonnant  de  procéder  ii  des  re- 
cherches et  perquisitions  d.nis  un  jardin, 
sous  une  statue  qui  sera  indiquée,  el  de 
transporter  les  objets  d'aix'enlerie  ipii 
pourront  y  être  trouvés,  connue  appnrli-- 
naiit  el  étiinl  ilans  le  jardin  d'un  émigré. 

13  brumaire  an  II. 
Extrait    du  registre  de*  mandat*  d'arrêt    du 
C.iniil*   de  sûreté  générale,  A    S.,   AF'll  290, 
M.  6. 
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669.  —  Délibération  du  ("omité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  ren- 
voyant à  la  municipalité  de  Paris,  comme 
étant  de  son  ressort,  les  déclarations 
laites  tant  à  la  section  de  (■uillaume-Tell 
qu'à  celle  du  Mont-Blanc  au  sujet  des 
pailles  à  moitié  battues,  envoyées  à  Paris 
par  les  fermiers  des  environs,  avec  invita- 
lion  d'y  donner  tous  ses  soins  ;  2»  annon- 
çant l'envoi  de  lettres,  au  Comité  de  sur- 
veillance de  Dijon,  pour  connaître  le  lieu 
di'  la  retraite  du  lîls  du  président  Sallier, 
qu'on  croit  émigré,  au  Comité  de  sur- 
veillance de  Dieppe,  pour  être  renseigné 
sur  le  sieur  Hocquartde  Lanoix,  ci-devant 
oflicier  de  cavalerie,  soupçonné  d'avoir 
émigré,  et  au  Comité  de  surveillance  de 
Semiir,  pour  s'informer  auprès  de  la  mère 
de  Sallier,  qu'on  dit  y  être  détenue,  de  la 
retraite  île  son  (ils  ;  3°  constatant  que  le 
nommé  Devoyo,  conduit  pour  la  troisième 
fois  à  la  Force,  a  été  de  nouveau  ramené 
au  Comité,  faute  de  place. 

13  brumaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  procès-verbaux  et  déli- 
bérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.N.,  DB^  81-^,  fol.  SOI. 

670.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris.'portanI  que,  d'après 
l'arrêté  du  Conseil  général  de  la  Commune, 
du  duodi,  2°  décade  de  brumaire,  l'an  2, 
tous  ceux  qui  seront  arrêtés  en  voiture,  à 
une  heure  après  minuit,  seront  reconduits 
chez  eux  à  pied. 

Le  Commandant  général  invite  tous  ses 
frères  d'armes  à  remplir  leur  service  avec 
la  même  activité  et  à  être  bien  persuadés 
que,  continuant  toujours  à  bien  faire,  leur 
courage  et  leurs  Iravau.x  porteront  avec 
eux  leur  récompense. 

I.e  service  intérieur  et  des  barrières 
comme  de  coutume  et  les  patrouilles  fré- 
quentes. 

li  brumaire  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secrétaire 
de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  BB^  76. 

671.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, décidant  que  le  Comité  révolutioii- 
iiaire  de  la  section  des  Amis  de  la  Patrie 
remettra,  dans  le  plus  bref  délai,  au  ci- 
toyen Parent,  marchand  de  cannes,  expé- 


dition du  procès-verbal  qui  f'il  dressé  le 
4  août  dernier,  lors  de  l'enlèvement  de 
plusieurs  cannes  à  sabres,  exposées  à  la 
boulique  dudit  Parent  pour  être  vendues. 

14  brumaire  an  II. 
Extrait   du  registre   des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,   AF'  il  290, 
fol.  6. 

072.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale,•ordonnant  l'arrestation  du  nommé 
Choderlos,  maison  de  l'Egalité,  cour  des 
Fontaines,  son  incarcération  dans  une 
maison  d'arrêt  et  Fexamen  de  ses  papiers, 
ceux   suspects   devant   être    apportés   au 

Comité. 

14  brumaire  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'll   290, 
fol.  6. 

673.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  l'arrestation  du  nommé 
Mesnai'd,  ancien  avocat,  agent  général  de 
la  Lauraguais,  demeurant  rue  Charlol, 
son  incarcération  dans  une  maison  d'ar- 
rêt, l'examen  scrupuleux  de  ses  papiers  et 
l'extraction  de  ceux  suspects  qui  seront 
apportés  au  Comité. 

14  brumaire  an  II. 
Extrait  du  registre    des   mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  i\.,  AF'll  290, 
fol.  6. 

674.  —  Arrêté  du  Comité  de  stlreté  gé- 
nérale, ordonnant  l'arrestation  de  l'abbé 
Montesquiou,  rue  Favart,  à  côté  du  corps 
de  garde  qui  fait  face  à  la  rue  de  Gram- 
mont,  son  envoi  dans  une  maison  d'arrêt 
et  l'examen  de  ses  papiers,  avec  extrac- 
tion de  ceux  suspects. 

14  brumaire  an  II. 
Extrait    du  registre   des  mandats  d'arrél   du 
Comité  de  sûreté  générale,    A.  A'.,    AF*n  290, 
fol.  7. 

673.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  arrê- 
tant, conformément  à  l'ordre  du  Comité 
de  sûreté  générale,  que  le  citoyen  Deles- 
pine  se  transportera  rue  Saint-Pierre- 
Pont-aux-Choux ,  maison  Sainl-Laurenl, 
pour  y  lever  les  scellés  et  en  e.ttraire  les 
effets  appartenant  à   la    citoyenne   Four- 


cii.U'iriii;  1- 
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nier;  â*  porUiil  que  k-  ciloM'ii  Fc-ancbel, 
cliarpé  df  l'aiiYStalion  lU-  la  iioniiiu-c  l-i 
Clia|>rlle-C;iylus,  druuiiii'C  roiiiinc  sus- 
|iL'i-lc  pl  iiiln::;iul  aii|iK-s  des  l^unilés  de 
la  l'niivenliuii  natimialc  pour  olitoiiir  la 
lilit-rlc  d'un  prisfinniiT  de  l'Al'lMVf,  (>rO- 
\eiiti  d'i^lrc  cbof  dia  fi-déralislos  dans  le 
Calvadiis,  a  amené  celle  r<-niinc  ijui  a  siilii 
lin  interiogaloire,  aprOs  leiiui-l  le  (".omilé 
a  di'ridé  de  no  rien  slaluer  sur  son  compte 
avant  d'avoir  intcrroïi'-  le  nommé  l-oft-vre. 
arrôlé  chez  elle  cl  i';nilement  dénoncé 
comme  ayant  prêché  le  fédéralisme  dans 
la  commune  d'Kssay.  dont  il  était  le  pro- 
ciiriMir:  .Vselrouvant  saisi  dune  dénoncia- 
tion contre  le  immiiié  llurtier.dil  Hourmii- 
i;aoii,  cordonnier  à  la  Chapelle  jirès  Saial- 
Dcnis,  demeurant  vis-à-vis  la  croix,  pré- 
venu d'avoir  fourni  à  la  népuMiquc  des 
souliers  à  semelles  de  carton,  déciilant 
i|ue  In  municipalité  de  la  Chapelle  fera 
incllre  en  étal  d'arrestalion  et  conduire  à 
l'.iris  au  Comité  ledil  Itoureuignon,  pro- 
cédera h  une  visite  exacte  chez  lui  et, 
dans  le  cas  où  il  se  tniuverail  des  pif-ces  à 
conviction,  les  remettrait  au  gendarme 
chargé  d'amener  le  prévenu;  4»  annon- 
çant i|uc  le  citoyen  l-'ranchel  a  amené  au 
Comité,  oii  il  a  subi  un  iDl(!rros:aluire,  le 
nnnimé  l.i-févre ,  chiruruien ,  dénoncé 
comme  ayant  prêché  le  fédéralisme  à 
Kssay  et  |iroposé  le  reerulemenl  contre 
lUris  dans  le  temps  des  troubles  du  Cal- 
vados, et  remettant  à  statuer  sur  son 
compte  juMpia  1 1l  eplion  des  renseigne- 
ments deni.indi's  à  la  inmiiniin'  il'llssay 
iMancbei. 

I  t  brumaire  an  II . 

l'^Klrait  du  ?•  roL'i!*lre  de*  proi't'A-VGrtiaux  cl 
dclilH-rnliiin-  du  Cnmil6  de  »nrveillaiirc  du  1)6- 
piirlcmcnl  de  Paris,  A.N..  UW  «P,  fol.  121- 
123. 

Ilorber,  dit  Dourguignon  (Jean-Baptiste)  fui 
i-ondamné  i  mort  le  2  niv6»e  an  II  (A.  N., 
W  303,  n*  347). 

i.TG.  —  Kxlrail  de  l'ordre  du  jour  de  bi 
forcu  année  île  l'arif»,  d'après  lei|iiil  un 
SI)  plaint  ipie  le  sei  vu  e  nu  i>e  fait  pas  à 
l'ArKennl    avec    l'exactitude    <|u'«n    po.ste 

nuwti     es.<ienliel     et    iinpiirlaill    exi^e,    ipie 

l'on  y  rlianle  et  fait  du  bruit  toute  lu  nuit 
daus  h-  coipit  «1*1  garde;    les  fm  tionnaireH 


luéme  se  sont  (lermis  d'effriiycr  le  voisinage 
et  de  causer  nue  .ilerte.  Un  invile  les  ci- 
toyens, i|iii  ne  sont  de  ^anle  <\\ic  pour  le 
maintien  du  bon  ordre  et  de  la  tranijuil- 
lilé  publii|ue,  à  ne  plus  commettre  de 
pareils  désordres. 

I.e  l'.ommanilanl  !;éiiéral  invite  la  .?arde 
des  bnrriùi-cs  à  surveiller  les  laitières  ijui 
emportent  du  charbon  dans  leurs  panii-rs, 
c'est  encore  un  abus  ipii  a  été  dénoncé. 

I.c  service  de  l'intérieur  et  des  barrières 
comme  de  Coutume  et  les  patrouilles  fré- 
quentes. 

1  j  lirumairc  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Ctémcnt,  socri- 
lairc  de  l'Etal-major  pi-néral,  .\.N.,  TIB*  76. 

(t'i'i.  —  Arrêté  du  Comité  de  srtreti-  gé- 
nérale, informé  de  l'esprit  qui  diriije  le 
citoyen  hueros,  iuspectcur  des  tribum-s 
de  la  Convention  nationale,  ordonnant 
son  arrestation  et  son  envui  à  la  Korce. 
ainsi  <|ue  l'examen  ilv  ses  |>apiei-s,  dmit 
seront  distrait.<  ceux  jugés  suspecLs. 

15  brumaire  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats  d'arrAI  du 
Comilc  de  siirelC-  f^^oérale,   A.  S.,  \\"u  290. 
fol.  11. 

C7K.  —  Arrêté  du  liomilé  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnanl  le  renvoi  aux  adminis- 
trateurs du  Itép.'irleiiieiil  de  l'olice  à  ta 
.Mairie,  pour  y  faire  droit,  «les  (lièces  rela- 
tives à  Iléatrix  Choiseul-liraiiimunt  et 
Diane-Adélaidc  Itochechouart,  toutes  deux 
détenues  à  la  maison  d'arrêt  de  la  l'etile 
Kurce  [Kir  mesure  de  sûreté  générale. 

I.S  brumaire  an  II. 
Extrait  du  re);i-<lrc  don   arrêtes  gcncraux  du 
ComitO  de  »i'ircli'  générale,  /\ .  S.,  \V'\l  ÎKfi. 

r.70.  —  Arrêté  du  <;oinité  de  silreli'-  l.  - 
nérale.  désignant  le  citoyen  Oiipin  pour 
assister  \  la  lovée  des  scellé?,  apposés  sur 
les  effets  cl  papiers  d',\melot,  ci-devant 
adiiiinistrati'iir  des  Doinaities  nationaux, 
prendre  connai.ssauce  et  requérir  la  dis- 
traction de  ceux  qui  pourraient  être  rela- 
tifs:'! la  Mévidiition  et  présenler.iieiit  quel 
qucs  caractères  suspects,  et  informer  siins 
délai  II-  Comité  de  srtrelé  générale. 

t5  brum.iire  an  II 
Kxlrail   du  ri-Ki«lrn  dru  arW>l<y*    iiiii^mut  du 
l'omilr  de  «ùrelé  K<''iiirale,   A.  S.,  W  il  '.'Mi 
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680.  —  Arrêté  du  (iuniitO  ilf  sùrett'  gé- 
nérale, slaluaiit  sur  la  pétition  inésenléi: 
par  le  citoyen  Neuvillc-Villeroy,  à  l'elVcl 
d'obtenir  la  levée  des  scellés  apposés  tant 
à  Palis  c|ue  dans  la  commune  de  Villeroy, 
pour  exécuter  la  loi  qui  ordonne  la  sup- 
pression des  litres  féodaux  et  celle  sur 
lenipriinl  forcé,  décidant  qu'en  présence 
d'un  membre  du  Bureau  de  police  de 
Paris  et  de  deux  commissaires  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  de  la  Fon- 
taine-de-r,renelle,  les  scellés  dont  il  s'agit 
seront  levés  et  les  papiers  suspects,  s'il 
s'en  trouve,  seront  apportés  au  Comité  de 
sûreté  générale. 

1  ô  brumaire  an  II. 
Extrait  du  registre    des    mandats   d'arrêt   du 
Comilc  de  sùrclé  générale,   A.  JV.,   AF'il  289, 
fol.  68. 

081.  —  Ai'i'élé  du  Ciiiiillé  de  sûreté  gé- 
nérale, informé  ciu'une  femme,  suspecte 
d'incivisme  pour  certains  propos  qu'elle 
s'est  permis  de  tenir,  est  arrivée  depuis  3 
ou  4  jours  à  Paris  et  loge  à  l'hôtel  de  la 
Paix,  rue  de  la  Loi,  autorisant  le  juge  de 
paix  de  la  section  de  la  Montagne  à  se 
transporter  dans  cet  hôtel  et,  après  avoir 
recueilli  les  renseignements  qu'il  jugera  à 
propos,  à  prendre  contre  la  femme  en 
question  telle  mesure  de  sûreté  qu'il  croira 
convenable,  même  à  la  faire  conduire  dans 
une  maison  d'arrêt. 

15  brumaire  an  II. 
K.\trait   du  registre   des   mandais   d'arrél  du 
(.'omité  de  siirelé  générale,    A.  N.,  AF*  n  290, 
fol.  7. 

682.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  l'arrestation  du  nommé 
Ahel  Befl'roy-Reigny,  qui  sera  conduit  à 
la  Force  ou  dans  toute  autre  maison  de 
détention,  comme  suspect,  et  chargeant 
la  force  armée  de  se  transporter  au  domi- 
cile dudit  Ileigny,  rue  .Neuve-des-Petits- 
Champ.-",  M'  II;,  pour-  l'exécutio]]  du  jiré- 
sent. 

I.j  brumaire  an  II. 

Extrait  du  regi.stre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AI''li  '290, 
fol.  7. 

Beffroy  de  Reigny  (Louis-Abel),  dit  le  Cousin 
Jacques,  littérateur  et  auteur  dramatique,  frère 
du  ronventionnel  Bcffrov. 


OS.'Î.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, autorisant  le  Comité  de  surveil- 
lance d(^  la  section  de  Popincourt  à 
mettre  en  état  d'arrestation  et  à  conduire 
à  la  Force  le  nommé  Julien,  administra- 
teur des  armes,  pour  y  demeurer  jus([u'à 
nouvel  ordre. 

15  brumaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  siireté  générale,  A.  N.,  \F'n  290, 
foi.  7. 

6St.  —  Arrêté  du  Coniili''  do  sûreté 
générale,  ordonnant  de  mettre  en  état 
d'arrestation  la  femme  de  l'ex-ministrc 
Lireleuil,  logée  rue  du  Doyenné.  Jean- 
Iguarc  l.enioine,  ci-devanl  curé  au  port 
de  .Marly,  réfraclairc  et  instigateur  dan- 
gereux, caché  rue  de  Grenelle,  Faubourg 
Saint-Germain,  cl  Collet,  commissaire  des 
guerres  de  la  11'  division,  nie  Basse- 
d'Orléans,  prés  la  porte  Saint-Denis,  qui 
seront  êcroués  dans  une  maison  d'arrêt, 
de  procéder  à  l'e.xamen  de  leurs  papiers 
et  d'apporter  au  Comité  ceux  qui  seront 
jugés  suspects. 

15  brumaire  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  JV.,  AF*ir  290, 
fol.  8. 

08b.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, portant  que  le  nommé  Victor  Bro- 
glie,  ex-noble,  sera  saisi  partout  où  il  sera 
renciuitré,  qu'examen  sera  l'ail  de  ses  pa- 
piers, que  ceux  su.spects  seront  apportés  au 
Comité,  et  qu'il  sera,  ainsi  que  tous  sus- 
pects trouvés  chez  lui,  conduit  dans  une 
maison  d'arrêt. 

15  brumaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrél  du 
Comité  de  sûreté  générale.  A.  A'.,  .\F*n  290, 
fol.  8. 

68G.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  duDépartement  de  Paris:  l'annon- 
çant qu'il  a  reçu  une  députatlou  du  Comité 
de  surveillance  de  la  commune  de  Clià- 
lillon,  venue  pour  faire  part  de  son  orga- 
nisation cl  demander  des  instructions  sur 
la  marche  à  suivre  dans  des  fonctions 
qu'il  se  ilispose  à  remplir  avec  Loul  le  zèle 
des  vrais  républicains  et,  que  le  (^oniiti'  a 
communiqué  à  celle  députation  les  lu- 
mières dnnl  il  est  susceptibb-  .lU  -u.jel  de 
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diverses  questions  l'Osées  afin  d'assurer  la 
Iranquillilé  de  la  commune  et  le  bien  gô- 
niral  ;  2'  faisant  connailre  que  la  muni- 
.  ipalilé  de  la  Chapelle  a  exécul.'-  le  man- 
dat dont  elle  avait  été  investie  et  a  fait 
amener  le  nommé   Horlier,   dit   Bourgui- 
gnon, qui  a  ■■té  inlerrosé,  et  déridant  qu'il 
demeurera  en  état  d'arrestation  jusqu'à  ce 
quil   ait    et.'-   confronté    avec   le   nommé 
Kavid,  cordoniii.r  à  l.uzarclies.son  dénon- 
ciateur, qui  avait  fabriqué   par  ses  ordres 
des  souliers  l\  semelle  de  carton;  3°  dési- 
irnaul  le  citoyen  Fournerot  [.our  assistera 
la  levée  des  scellés  apposés  par  ordre  du 
Comité  chez  le  nommé  l.ouis-llenry   I)u- 
cliesne,  prévenu  d'avoir  sollicité,  iutriirué 
el  provoqué  par  ses  écrits  la   rentrée  des 
princes  fu;rilifs  en  France,  opération  qui 
doit    être    faite,  ce  jour,  en   présence  de 
l'accusé,  de   Cuesde,    son   défenseur  offt- 
cieiix.  et  du  substitut  de  l'accusateur  public 
du  Tribunal  révolutionnaire  ;  V  arrêtant 
qu'il  sera  donné  avis  au  Comité  de  srtrelé 
j-énéralc  de    la    levée   des  scellés    en   la 
maison  .!<•  Snint-I.aurent  et  de  la  remise 
à  la  veuve  Fournier  des  effets  lui  apparte- 
nant;   r,'  à    la    suite   de   larrrstation   au 
l'alais  .  i-devanl  Itoyal  par  des  citoyens  de 
la    sei  tion    ilo    la  Mont.ijLîue.   du    nommé 
Mi.liclis,    comme   suspect,    lequrl    a   été 
amené   au  Comité  et  interrogé,  décidant 
que  le  citoyen  Moissard  se  rendra  avec  l'un 
des  membres  du   Comité  de  surveillance 
de    la   section  du  Ciuitral- Social,  rue   et 
h(Mel    des    Deux-Ecus,   où    loge   ledit   Mi- 
diclis,  pour  y  faire   en  sa   présence  per- 
quisition dans  ses  papiers  et  apporter  ceux 

jtuspccts. 

15  brumaire  an  II. 
Extrait  du  2«  rcgiKiru  «les  procès-verbaux  et 
délibération»   du    Comité    de    mir\cilltnce    du 
iK-partcmcnl  de    Paris,  A.  N.,   BB»  81  \  fol. 
rM-lî7. 

0H7.  —  Lettre  du  Comité  de  snlul  public 

,1,,    it > I  .!.■   Pari»»  an  ("omilé   de 

nrant  lu  rrmise  à  la 
,,         I  i.tsquelle  réclamait, 

«e  Irouïonl  «ous  lei»  scellés  de  Saint-Lau- 
rent, ft  nu  !»ujel  de  l'affaire  dudit  Snint- 
Laurenl.  rappelant  que  dans  le  rapport 
fait  par  le  Comité  de  Mmeillance  du  l>é- 
partpmenl,  il  y  n  «  scmaim-'.  l'évasion  de 


Saint-Laurent  avait  été  constatée  et  que, 
par  conséquent,  il  leur  est  impossible  de 
le  conduire  au  d.niité  de  sûreté  générale, 
déclarant  qu'il  serait  essentiel  de  terminer 
celte  affaire  en  suspens  depuis  le  mois 
d'août,  et  de  donner  ordre  au  l>épart<- 
raenl  di-  Paris  de  s'occuper  dans  le  plus 
bref  délai  de  la  vente  des  objets  mis  sous 
scellés,  ce  qui  importe  beaucoup  pour  les 
inlérét-s  de  la  Hépublique:  il  y  a  égale- 
ment lieu  de  se  prononcer  sur  ce  qui  con- 
cerne une  partit-  de  la  bibliothèque  du 
ci-dtvant  prince  de  Condé.  où  se  trouvent 
enviion  300  manuscrits  de  la  plus  grand.- 
beauté,  la  plupart  in-folio,  presque  tous 
sur  vélin,  ornés  de  vignettes  et  d'ara- 
besques. 

15  brumaire  an  II. 
Extrait  du   registre   de   copie  de    Icllres    du 
f.imilé    de    salut    public    du    Département    de 
P.nris.^.A'.,  BB^  81,  fol.  16  V. 

fiS8.  _  Kxlrail  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  arim-e  de  Paris,  par  lequel  le  Coni- 
mandanl  général  renouvelle  l'invitation 
aux  adjudants  de  sections  de  lire  tous  les 
jours  l'ordre  dans  les  assemblées  popu- 
laires et  générales:  les  commandants  de 
sections  voudront  bien  y  tenir  la  main;  il 
invile  encore  les  adjudants  généraux  à  ne 
pas  manquer  d'envoyer  de  bonne  heure 
les  rapports  à  l'Elat-major  général. 

Le  service  s'est  très  bien  fait  la  nuit 
précédente,  les  citoyens  sont  invités  à  le 
continuer  avec  la  même  exactitude;  c'est 
un  devoir  indispensable  pour  assurer  la 
tranquillité  el  le  salut  de  la  H.q.ublique. 

Le  service  à  l'ordinaire  tant  à  linlérieur 
qu'aux  barrières. 

Ili  brumaire  an  11. 
Copie  conforme,  signe.-   de   Clément,  «c^ré- 
laire  de  1 'Elat-maior  général,  A.  A'.,  BB 


7H. 


089.  —  Ordre  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, de  procéder  à  l'arreslnlion  du 
docteur  Seiffer-Snyon.  médecin  de  Philippe 
.rOilènns.  et  .lup-iravanl  de  la  princesse 
de  Lamballe,  avec  invitalii>n  aux  autorités 
I  iviles  cl  miliUires  de  se  transporter  au 
Palnis-Hoyal.  n"  i:>6. 

IG  brumaire  an  II. 

Extrait  du  registre  de»  mandais  •!  «''''«il  du 
Comité  do  sûreté  générale,  .\.  S.,  AF'"  "^^> 
fol    '.)  V. 
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690.  —  Ordre  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale de  procéder  à  l'arrestalion  de  la 
nommée  Mally,  vivant  avec  le  marquis  de 
Travanet,  et  de  la  conduire  dans  une  mai- 
son d'arrêt,  d'examiner  ses  papiers  et 
d'apporter  au  Comité  ceux  suspects. 

16  brumaire  au  II. 
Extrait  du   registre   des  mandats    d'arrêt  du 
Comilé  de  sûreté  ?cnérale,   A.  N.,    AF'lI  290, 
fol.    11    V". 

liyi  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, chareeant  le  citoyen  Pigeau  de 
faire  lever  les  scellés  apposés  sur  les  pa- 
piers et  effets  du  citoyen  Maillard,  d'y 
opérer  de  nouvelles  perquisitions,  et  s'il 
s'en  trouve  de  suspects,  de  les  apporter 
au  Comité,  autrement  de  les  laisser  tous 
audit  Maillard. 

16  brumaire  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats    d'arrêt   du 
Comité  de   sûreté  générale,    A.  A'.,  AF*ii  290, 
fol.  14. 

692.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  men- 
tionnant la  réception  d'une  députation  du 
Comité  de  surveillance  de  la  commune  de 
la  Chapelle,  qui  est  venue  demander  et  a 
reçu  des  instructions,  et  a  été  invitée  par 
le  Comité  à  lui  continuer  sa  confiance  et  à 
rester  en  communication  avec  lui  pour  les 
mesures  de  salul  public  ;  '2°  donnant  pou- 
voir aux  ciloyens  Francbet  et  Fournerot  de 
déposer  à  la  Monnaie  l'argenterie  trouvée 
enfouie  dans  la  terre  chez  la  dame  de  Boul- 
longne,  rue  Saint-Dominique,  du  poids  de 
134  marcs,  ce  qui  est  effectué  ;  3°  envoyant 
copie  à  l'accusateur  public  du  Tribunal 
révolutionnaire  du  procès-verbal  de  levée 
des  scellés  et  visite  des  papiers  du  nommé 
Louis-Henry  Duchesrje  par  le  sieur  Four- 
nerot ;  4°  après  examen  du  procès-verbal 
de  visite  par  .Moissard  des  papiers  du 
nommé  Michelis,  demeurant  rue  et  hôtel 
des  Deux-Ecus,  arrêté  comme  suspect,  qui 
n'a  amené  la  découverte  de  rien  de  con- 
traire aux  principes,  ledit  Michelis  ayant 
été  chargé  par  l'assemblée  primaire  du 
canton  de  la  Roquc-Estéron  d'apporter 
pour  le  10  août  le  procès-verbal  d'accep- 
tation de  la  Constitution,  considérant  que 
cette  arrestation  semble  arbitraire,  n'étant 
T.  X. 


fondée  sur  aucune  dénonciation  et  aucune 
pièce  à  sa  charge,  et  parait  n'avoir  été 
provoquée  que  par  le  soupçon  qu'il  n'au- 
rait pas  rempli  la  mission  honorable  à  lui 
confiée,  décidant  sa  mise  en  liberté  ; 
5°  sur  l'observation  faite  au  Comité  par 
l'un  de  ses  membres,  le  citoyen  Desvieux, 
président  du  Tribunal  du  3=  arrondisse- 
ment, que  le  nommé  Devoyo,  détenu  pour 
avoir  malversé  dans  une  expédition  dont 
l'avait  chargé  le  Comité  de  sûreté  géné- 
rale .  était  un  républicain  prononcé  et 
comiue  tel  chargé  de  missions  très  impor- 
tantes, qu'il  a  remplies  très  exactement  et 
desquelles  résultent  de  grands  avantages 
pour  la  République,  que  sa  présence  est 
nécessaire  et  qu'il  serait  instant  qu'on  lui 
rendit  la  liberté  pour  terminer  des  opé- 
rations qu'il  a  commencées  avec  succès, 
décidant  que  le  sieur  Desvieux  sera  invité 
à  venir  au  Comité  pour  lui  communiquer 
ses  observations  et  ensuite  l'engager  à 
porter  lui-môme  ses  réclamations  au  Co- 
mité de  sûreté  générale,  auquel  l'affaire 
a  été  renvoyée. 

16  brumaire  an  II. 
Extrait  du    2=  registre  des  procès-verbaux  et 
délibérations    du    Comité    de    siu'veillance    du 
Département  de    Paris,  A.  N.,   BB^  Sl"^,    fol- 
137-131. 

693.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  faisant  connaître 
que  quelques  mauvais  sujets  se  permet- 
tent encore  des  propos  indécents  contre 
les  vrais  défenseurs  de  la  République,  ses 
fondateurs  et  les  magistrats  qui  la  sou- 
tiennent, ces  brigands  ne  peuvent  être 
soldés  que  par  les  brigands  de  la  terre,  il 
faut  les  arrêter  et  les  traduire  devant  les 
('omîtes  révolutionnaires.  «  Entendons 
nous  bien,  déclare  le  Commandant  géné- 
ral, fuyons  les  hommes  impurs,  éloignons 
les  fripons  et  inlriganls,  épurons  la  société 
des  insectes  qui  la  dévorent,  établissons 
quelques  règlements  sociaux  qui  garan- 
tissent à  tout  citoyen  ce  qu'il  a  droit 
d'exiger,  aimons  les  bons  magistrats  dont 
les  intentions  et  les  cœurs  sont  purs.  Veil- 
lons tous  ensemble,  alors  le  service,  loin 
d'être  un  fardeau,  deviendra  pour  la 
société  la  besogne  la  plus  douce  et  la  plus 
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agrt-ublc,  puisqu'il  leml  au  bonheur  com- 
mun. " 

Le  Coraraandanl  t:>''uéral  recommande  à 
ses  frères  darnies  de  garde  aux  barrières 
de  ne  laisser  passer  ni  pains,  ni  farines, 
ni  denrées  de  première  nécessilé,  sans 
une  aulorisalion  l>-yale;  les  rhcfsdeposle 
soiil  responsables  de  celle  oonsiyne. 

Les  réserves  ne  seront  plus  que  de 
:U  hommes  el  très  complètes,  donl  la 
mollir  se  divisi-ra  eu  deux  patrouilles,  qui 
se  porlcront  autour  des  établissemenls 
publics  et  des  tribunaux  révolulionnaires. 

17  brumaire  an  II. 
Copie  confornie,  >ignee   de  Clémenl,   secrù- 
Une  de  lElal  major  gciiùral,  A.  A'.,  liti^  'lO. 


094.  —  ArriH''-  du  Comiti"  de  sûreté 
générale,  ordiinnaul  au  Comité  révolulioii- 
naire  de  la  seclion  ilo  la  Cité  ilc  remetire 
surle-thamp  au  porteur  du  piéseul  les 
iniilifs  de  l'arroslalioii  par  lui  faili',  la  nuit 
«b'rnièie,  du  oilnyen  Miiill.ird,  en  indi- 
quant 1''  lieu  de  sa  détention,  a  lin  quil 
soii  .-imené  de  suite  au  Comité  pour  y 
rendre  compte  de  la  mission  donl  il  a  été 
rliargé,  à  redel  de  quoi  ledit  porteur  le 
récinmera  au  concierge  de  la  maison 
«farrOl  où  il  se  trouve,  qui  le  lui  laissera 
en  gardant  le  présent  pour  sa  déchurijc. 

17  hrumnirc  an  H. 
Elirait    du   retii^lrc    iWs   mandats  d'nrrât  ilu 
Coinilf  df  siirclo  l;.  lu  raie.    A.  ,\.,    Al'll  280, 
fol.  r,!). 

Oitr..  -  .\t\<\>-  •lu  l.iiiiilc  de  sitrelé 
générale,  ordonnant  de  procéder  il  l'ar- 
rostalion  des  nonunés  de  llar(|uencourl, 
ancien  conseiller  d'Klal,  di'iii>'uraiil  rue 
Bergère,  n"  II,  cl  Melin,  ancien  premier 
commis  à  la  guerre  et  aux  (In.inces,  de- 
meurant cul-desac  nau[ihin,  vis-h-vis  la 
innison  de  Hreti-iiil,  à  l'exainiMi  île  leurs  pa- 
pier» el  h  l'exlraclion  de  ceux  <|ui  seront 
iuftin  ."uspecls,  enfin  ;\  leur  Incarcér/itlon 
Il  la  Force,  ou  loiile  aulie  maison  d'arrél. 

17  kiuniairo  an  II. 

Uilrail  (lu  ro(;i<tro  do>  inauilalA  d'urn'U  du 
Cooiil*'  lie  «ûrplô  t;«n(«ral<',  .1.  S.,  AP'll  .'H!l. 
Ad.  ()U. 

Bao<|UODConrt  (QuillaunM-Jomiph  Duplai»  d«), 
ox-inlMdanli  condaniaO  à  luuri  Ir  10  nivuidor 
an  U  lA.N  ,  \Y  4<>».  n'  OU). 


Melin  (Antoine- Jean).  accu«é  d'exactions 
comme  premier  commis  des  finances  au  Con- 
trôle général,  fut  condamné  à  mort  le  il  mes- 
sidor an  U  {A.  N.,  NV  \  10,  n»  943). 

096.  —  Arrêtés  du  lAimilé  de  sùr^lé 
générale,  ordonnant  la  mise  en  élal  d'ar- 
restation du  nommé  L-maire,  ex-procu- 
reur au  ci-devanl  Parlement  de  Paris, 
agent  des  aDaires  du  ci-devanl  duc  d'Or- 
léans, ilil  Egalité,  demeurant  cour  des 
Fontaines  à  gauche,  en  entrant  par  la  rue 
des  Bons-Enfants,  l'examen  de  ses  papiers, 
dont  ceux  suspects  seront  apportés  au 
Comité,  ainsi  que  de  son  clerc  Huel,  atta- 
ché au  juge  de  paix  de  la  Villelte. 

Il  brumaire  an  II. 
Kulrail   du   registre  dcâin.odais  d'arrt^l   du 
Ciiniiie  do  Mirrlé  gt-neraie,    A.  N.,  AF'll    iiUI, 
fui.   10  r"  et  v». 

Wi7.  —  Arrêté  du  Comité  de  sùrclé 
générale,  ordonti-inl  la  mise  en  étal  d'ar- 
reslalioti  de  la  citoyenne  comtesse  de  Ma- 
tlian,  rue  Neuve-des-i:.ipucines.  n»  î<>.  du 
nommé  .Né(|uai'l,  son  lionime  d'alfaires,  rue 
.\eiive-.'«ainl-Eustache,  n*  17,  île  la  ci-de- 
vant comtesse  ou  marquise  d'Evieux.  donl 
le  mari  est  émigré,  rue-.Neuve.^ainl  Au- 
gustin, au  coin  de  celle  des  Piques,  de  la 
ci-devanl  vicomtesse  de  Hamas,  me  dti 
Faitlionrg-.Sainl-Honoré.  vis-ù-vis  la  rue 
d'An.jon,  dont  le  mari  esl  ('migré,  l'exa- 
men de  leurs  papiers  el  la  s.'iisie  de  ceux 
suspects. 

17  brumaire  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandais  d'arrêt   du 
Cuuiite   do  sùrelé  génoralo,  A.  N.,  AF'ti  'iW. 
fol.  10. 

«'.•S.  —  I.ellrc  du  Comité  de  si'trelé  gé- 
nérale au  Comité  de  salut  public  de  la 
Convention,  annonçant  i|ue  deux  dénon- 
ciations importantes  lui  parviennent  sur 
le  compte  du  gétiéral  Sepher.et  s'empres- 
sant  d'en  adresser  des  extraits  cerliflés, 
ipti  mettront  le  l'.omilé  de  salul  public  à 
meiinr  de  prendre  telles  mesures  que  sa 
Mige>î,e  lui  dictera  pour  l'inlérél  <b'  la 
pairie. 

17  brumaire  an  II. 

Bllrnll  du  registre  de»  mandai»  d  arr*l  du 
CouilW  de  »rir«t«  gAB«ralo,  A.  N  .  AK'ii  iW\. 
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699.  —  Anèlé  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  de  reclierclier  et  de 
mettre  en  état  d'arreslalioii  le  nommé 
Letellier,  membre  de  la  municipalilé  de 
Quillebœuf,  se  trouvant  à  Paris,  lo?fé  thez 
le  citoyen  Poliet,  rueSaiiit-Honoré,  i\°  100, 
d'examiner  et  de  saisir  ses  papiers. 

17  brumaire  an  II. 
Extrait   du   registre    des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de   sûreté  générale,   A.  N.,   AF"  '290, 
fol.  10  v". 

700.  —  Rr'quisition  du  Comité  de  sûreté 
iiénérale  au  Commandant  de  la  force 
armée  de  Paris,  à  l'effet  de  faire  saisir  et 
arrêter  le  nommé  Dubuisson,  sedésig'nant 
sous  le  nom  de  Duplanlis,  dont  le  signa- 
lement est  donné,  et  de  l'amener  au  Comité. 

17  jjrumaire  an  II. 
Extrait  du    registre    des   mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*II  290, 
fol.   11  v«, 

701.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Déparlement  de  Paris  ;  1°  saisi 
(les  réclamations  de  l'administration  des 
Domaines  nationaux,  qui  demande  qu'il, 
soit  procédé  à  la  levée  des  scellés  apposés 
par  le  Comité  de  surveillance  de  la  section 
de  la  Réunion  chez  le  citoyen  Latache, 
administrateur-caissier  de  l'union  des 
iréanciers  de  Rohan-Guéménée,  rue  Mi- 
chel-Le  Peletier,  u»  34,  sui'  deux  pièces 
servant  de  bureau  et  de  salle  d'assemblée 
aux  syndics  des  créanciers,  et  dans 
lesquelles  sont  déposés  les  titres  et  pa^ 
piers  concernant  les  aflaires  de  celte 
maison,  décidant  que  le  Comité  de  sur^ 
veillance  de  la  section  de  la  Réunion  sera 
invité  à  faire  droit  à  ces  réclamations; 
2"  recevant  le  rapport  de  la  mission  con- 
lîée  au  ciloyea  Génois,  chargé  d'aller 
chercher  à  Luzarches  plusieurs  individus 
arrêtés  par  ordre  des  citoyens  Marchand 
et  Clémence,  commissaires  des  Comités 
de  salut  public  et  de  sûreté  générale, 
duquel  il  résulte  qu'il  a  amené  le  sieur 
d'Hervilly,  sa  femme,  avec  4  domestiques, 
les  citoyens  Vaillant  et  David,  cordonnier 
à  Luzarches,  pour  être  entendus  coiUra- 
dictoirement  avec  le  citoyen  Bourguignon, 
accusé  de  fabrication  de  souliers  à  semelle 
de    rarl'in,  après    l'audilinn    de   ces   lé- 


moins,  convoquant  le  citoyen  Bigoure, 
cordonnier  ù  Bondy,  et  Cadet,  bottier  à  la 
Chapelle,  pour  venir  déposer  ce  qu'ils 
savent  de  l'affaire  en  question. 

17  brumaire  an  II. 
Extrait  du  2^  registre  des  procès-verbaux  et 
délibérations  du  Comité  de  surveillance  du  f)e- 
parlement  de  Paris,  A.  N.,  BB-'  81-*    fui.  131- 
133. 

702.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  recommande  à  ses  con- 
citoyens une  exacte  surveillance.  Les  enne- 
mis du  bien  public,  observe-t-il,  fermen- 
lent  sourdemeiil,  se  sont  couverls  du 
manteau  du  patriotisme  et  einploy^ent  des 
moyens  extrêmes  pour  faire  retomber  sur 
les  patriotes  les  fautes  dont  eux  seuls  sont 
coupables. 

On  se  plaint  toujdurs  de  ce  (jue  les  laitières 
apportent  aux  riches  du  charbon  dans 
leurs  paniers  et  que  des  malveillants  le 
reliennent  à  uni'  certaine  distance  de 
Paris,  c'est  un  abus  qu'il  faut  réformer, 
parce  qu'il  n'y  aurait  qu'eux  qui  pour- 
raient en  avoir.  En  conséquence,  les  adju- 
dants sont  invités  à  tenir  la  main  à  ce 
qu'on  n'eni[)êche  pas  les  approvisionne- 
ments de  Paris,  mais  la  sortie  de  toutes 
sortes  de  denrées. 

Le  capitaine  de  la  section  de  la  Cité  est 
à  r.\bbaye  pour  avoir  refusé  le  service  à 
r.\rsenal. 

Les  commandants  de  sections  feront 
part  de  l'ordre  aux  commandants  des  ca- 
sernes où  sont  leurs  réquisitions. 

Le  Commandant  général  invite  celui  de 
l'armée  révolutionnaire  à  envoyer  tous  les 
jours  à  l'HiHel  commun  quelqu'un  de  son 
état-major  prendre  l'ordre,  alin  que  le 
service  dans  Paris  soit  fait  exactement. 

18  brumaire  an  II. 
Copie  conforme,   signée   de    Clément,   secré- 
taire de  l'Etat-major  général,   A.  N.,   BB^  76. 

703.  —  Invitation  du  Comité  de  sûreté 
générale  à  celiti  de  l'examea  des  marchés, 
de  faire  lever  les  scellés  apposé.s,  en  vertu 
d'un  arrêté  du  Comité  de  sûreté  générale, 
sur  les  papiers  et  effets  de  la  Compagnie 
Winter,  attendu  la  nécessité  de  rétablir 
l'ordre  et  la  couiptabililé  dans  cette  admi- 
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iiislialioii,  qui  pouirail  •'•lie  inlenonipuc 
pur  <lf  plus  longs  délais,  conforméinent  à 
la  ilpmandf  formée  à  ce  sujet  par  le  ri- 
loyen  Dupin.  ndjoiiit  au  iniiiislre    ii<'   la 

yuerre. 

18  brumaire  an  II. 
Extrait  du  registre    des  mandais  d'arn-l  du 
Comil*  de  siircle  ijénérale,   -t.   iV.,   Al'"ll  'iW, 
fol.  1 1 . 

7(»4.  —  Arivt''  du  Doniiti-  de  silrelé  aé- 
iiéral»'.  ordonnant,  iTapiès  di-s  dùiioniia- 
tions  par  écrit  lontre  le  citoyen  Bernard, 
ex-premier  huissier  du  ei-devanl  Parle- 
inent.  deraeuranl  rue  et  Fauliourg  Pois- 
sonnièri-,  !!•  i>,  di'  procéder  à  son  arresla- 
lion.soila  Paris,  soit  à  Boissv  sous-St-Yon, 
••l  1  hargeanl  de  It-xécution  de  cet  arrêté 
les  citoyens  llove  et  Lucas,  membres  du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  Pois- 
sonnière, et  Guilierl  cl  Courtois,  membres 
de  celui  de  la  seclion  du  Kaiibourg-Mont- 

niarlri' 

18  brumaire  an  II. 
Kxirail  du    reglstic  des  mandats  d'arr^l  du 
Ci.niii.-  de   siireié  générale,  A.  ^^  ,  AF'ii  ÎOO, 
f..l.  \1. 

70;;.  —  Arrêté  du  l'oiuité  de  sùrelé 
générale,  ordonnant  de  mellre  en  liberté 
la  citoyenne  Duilos,  femme  de  charge  du 
citoyen  Mercier,  ancien  fermier  général, 
cl  le  citoyen  Millani.son  valel  de  chambre. 

18  brumaire  un  II. 
Extrait   du  rcgislro   des    mandats  d'airèl   du 
r'omilt  de  m'irel*  ginéralo,  A .  S  ,  Ar'll  Î9II, 
fol.   lî. 

TOtl.  —  l.ellre  du  Comité  de  srtrelé  gé- 
nérale à  I  elui  de  salut  public,  lui  faisant 
passer  une  dénonciation  ijui  est  de  sa 
compétence  el  1res  digne  de  son  attention. 

18  bnimaire  an  II. 
Kxirait    du   regiHtrc  des   mandats  d'arril  du 
f'omil*  de  mirclc  gom^ralc.    A.  N..    AF'n  î'.tO, 
fcl.  1.1. 

:n'.  —  lléhliéialion  du  Comité  ib-  salut 
publii  du  Képartemenl  de  Paris  :  I  ar- 
rélnnl  d'écrire  ii  la  municipalité  t\v  Su- 
rcsnes  au  ><ujel  du  payement  de  rc  qui  est 
dû  aux  six  unrdiens  des  scellés  clie;,  Efrré, 
Kallois  el  (".'•,  brasseurs  audit  Suresnes  ; 
-.'•  nolanl  qu'il  a  été  écrit  à  la  municipalité 
lie  >'einlly-sur-Scinede  taire  conduite,  le  21, 
.1    .Vi.uent-sur-Mariie,   i-n    sa    maison    de 


plaisance,  le  noinmc  La  Blache,  actuelle- 
ment détenu  à  Neuilly.  pour  assister  à  la 
perquisition  que  doit  faire  le  citoyen 
C.uigues  ;  S°  d'après  la  lettre  d'avis  des 
citoyens  Clémence  et  Marchand,  envoyés  à 
Luzarchcs  pour  y  rétablir  l'ordre,  déci- 
dant que  le  citoyen  Helespine  se  Irans- 
(lortera  à  la  Commission  des  armes  à 
l'elTel  de  lui  demander  un  local  pour  y 
déposer  les  cuivres,  fers,  cloches  el  autres 
matières  saisies  en  grande  i|uanlité  à  Lu- 
/.arches  par  lesdits  commissaires  :  i»  ai  - 
rèlant  que  le  nommé  Devoyo,  prévenu  de 
malversations,  qui  a  été  conduit  trois  fois  à 
la  Force  et  trois  fois  ramené  au  Comité, 
faute  de  pl.ice.  sera  envoyé  dans  la  maison 
d'arièt  du  Luxembourg  :  ">'  à  la  suite  d'un 
second  examen  des  pièces  trouvées  chez 
la  nommée  La  Chapelle -Cay lus,  veuve 
Fournier,  dénoncée  comme  sollicilaul 
auprès  des  Comités  de  la  Convention  la 
mise  en  liberté  d'un  nommé  Perroehcl, 
détenu  à  l'Abbaye  comme  chef  de  fédé- 
ralistes, considérant  que  les  démari-hes  de 
cette  femme  peuvent  la  faire  regarder 
comme  complice  de  cet  individu,  ii 
raison  de  nombreuses  enveloppes,  qui 
devaient  contenir  une  correspondance 
d'autant  jilus  criminelle  i|u'on  a  eu  soin 
de  la  faiie  ilisparallre,  considérant  eu 
outre  que  sa  qualité  de  ci-devant  noble  el 
parente  d'un  évéque  émigré  la  ian«e  dans 
la  classe  des  suspects,  décidant  qu'elle  sera 
conduite  à  la  Petite  Force:  fy  après  nou- 
vel examen  des  pièces  du  cliirurgien  Le- 
fèvrc,  dénoncé  comme  ayant  prêché  le 
fédéralisme  dans  sa  commune  et  provoqué 
la  force  départementale  contre  Paris,  ar- 
rêtant i|u'il  sera  envoyé  à  Sainte-Pélagie: 
','  nolanl  la  réponse  faite  p.ir  la  Commis- 
sion des  armes  h  la  demande  d'un  local 
[lour  le  dépôt  des  matières  proxenaut  de 
Lu;.arfhes,  d'après  laquelle  sont  désignés 
pour  recevoir  les  fers,  le  mag.'isin  de  la 
maison  Maupeou,  rue  de  l'I'niM-rsilé,  et 
le  jardin  de  l'Arsenal  pour  les  cuivi-es  cl 
ranlières  de  cloches;  8»  décidant  que  le 
Comité  de  surveillance  de  la  .section  de 
l'Arsenal  sera  invité  à  nommer  deux  ri»m- 
missaires  pour  procéder,  en  présence  du 
citoyen  Sirard.  ii  la  levée  des  scellés  ap- 
posés  che»    lui  et   à   l'i'xamen  de  ses  pa- 
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piers;  0»  envoyant  le  citoyen  dénnis  ;i 
Passy.  au  domicile  du  citoyen  Le  Veilkud, 
ci-devant  administrateur  du  Département, 
sous  le  coup  d'une  dénonciation,  pour  y 
visiter  ses  papiers  et  extraire  ce  qu'il  trou- 
vera de  suspect. 

18  bniinairo  an  II. 

Extrait  du  2'  registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comilè  dp  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  ^.,  BB^  SIS   fol.  133-137. 

Le  Veillard  (Louis-Guidaume),  administra- 
teur du  Déparlement  d'octobre  1791  à  août  1792. 

708.  —  E.ïtrait  i\r  l'ordre  du  .jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Coiu- 
)nandant  général  annonce  pour  le  len- 
demain le  départ  d'un  convoi  d'artillerie 
pour  Caen.  et  invite  quelques-uns  de  ses 
concitoyens  à  ne  plus  faire  d'orgies,  lors- 
qu'ils sont  de  service  aux  barrières.  >'ous 
autres  républicains,  ajoute-t-il,  nous  de- 
vons donner  l'exemple  des  mœurs,  de  la 
sidu'ii'dé  et  d'une  conduite  à  l'afiri  di'  tout 
reproche. 

Le  Commandant  général  prescrit  ù  ses 
concitoyens  de  service  aux  barrières  de 
laisser  entrer  toutes  les  marchandises  vc- 
luint  du  dehors;  loin  d'y  apporter  aucun 
obstacle,  il  faut  en  protéger  les  arrivages. 
11  y  a  une  extrême  différence  entre  l'entrée 
et  la  sorlie  ;  tout  ce  qui  vient  pour  l'appro- 
visionnement de  Paris  doit  être  reçu  avec 
plaisir,  et  rien  ne  doit  sortir  de  la  Ville 
sans  autorisation. 

Le  Commandant  général  recommande  à 
ses  frères  d'armes  de  ne  point  se  relâcher 
sur  le  service  :  Veillons,  mes  amis,  veil- 
lons, et  surtout  point  de  négligence. 

19  brumaire  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  (.'lément,  secré- 
laire  de  l'Etat-niajor  général,   .\ .  N.,    BB''  7G. 

709.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, vu  les  informations  faites  par  le 
Comité  de  surveillance  de  Mortagne,  des- 
quelles il  résulte  que  le  nommé  Cruau  a 
tenu  des  propos  inciviques  tendant  à  dé- 
cnuragerles  volontaires  mis  en  réquisition 
P'iur  marcher  contre  la  Vendée,  en  leur 
insinuant  qu'ils  ne  devaient  pas  se  nicllre 
en  route  sans  avoir  des  armes  à  feu,  et 
qu'il  s'est  permis  des  gestes  indécents 
tendant  à  l'avilissement  de  la  République, 


diTiil.int  ([ii'il  sera  dénoncé  à  l'accusateur 
public  e(  envoyé  à  la  Conciergerie. 

19  brumaire  an  II. 
E.xlrîit   du   registre    des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  siireté  générale,   A.  N.,    AF*]I  289, 
fol.  70. 

710.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, décidant,  d'après  lu  lettre  à  lui 
adressée  par  le  représentant  DumonI,  la 
mise  en  état  d'arrestation  du  noiumé 
Charles-Alexandre  Dumas,  neveu  du  ci- 
devant  duc  du  Chàtelet,  pour  être  conduit 
h  la  Force  ou  une  maison  d'arrêt  où  il  y 
aura  place  pour  le  recevoir,  ordonnant 
l'examen  de  ses  papiers  et  l'extraction  de 
ceux  qui  seront  trouvés  suspects. 

19  brumaire  an  11. 
Extrait  du  registre    des   mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,   ^.A'.,   AF*u    "289, 
fol.  70. 

711.  —  .Vrrêtc'  du  Comité  de  sitreté 
générale,  ayant  pris  une  pleine  connais- 
sance de  la  dénonciation  faite  et  signée 
contre  la  ci-devant  vicomtesse  de  Breteuil, 
demeurant  rue  du  Doyenné,  et  attendu 
qu'elle  contient  des  faits  très  graves,  or- 
donnant do  procéder  à  son  arrestation  et 
de  la  conduire  à  la  Force  ou  dans  toute 
autre  maison  d'arrêt. 

19  brumaire  an  II. 
Extrait  du    registre   des  mandats  d'arrêt    du 
Comité  de  sin-eté  générale,  A.  A'.,  Al'"!!  290, 
fol.  12. 

712.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  la  mise  en  état  d'arres- 
tation du  ci-devant  marquis  de  Falaiseau, 
émigré  rentré,  ayant  sou  hôtel  rue  du 
Doyenné,  et  une  terre  nommée  de  la 
Ilevaudière,  près  Montargis,  réfugié  avec 
sa  femme  et  ses  lils.  qui  ont  aussi  émi- 
gré, chez  la  nommée  Kergent,  rue  Vieille- 
du-Temple,  chez  un  vieux  notaire  retiré 
dans  une  belle  maison,  du  nommé  Gin, 
ancien  conseiller  au  Çrand  Conseil,  sa 
femme  et  son  fils,  âgé  de  22  à  23  ans. 
demeurant  à  Clamart,  du  nomiué  Bréijui- 
gny,  membre  de  l'Académie  française,  et 
sa  fille,  qui  est  mère  et  belle-mère  d'émi- 
gré, du  nommé  Blavet,  ancien  conseiller 
au   Parlement,    et   sa   femme,  domiciliés 
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rue  du  Regard  et  demeurant  au  l'ecq, 
l'exaineD  de  leurs  papiris  el  lexlraclion 
de  ceux  suspects,  qui  seront  apportés  au 
Comité. 

19  brumaire  an  II. 
Extrait   du   regi8trc   (les    mandats  d'arrêt  du 
Comil*  de  sùrctf  jrénérale,  .1.   ,V.,   AF'll  290, 
fol.  12. 

713.  —  An  iHé  du  Comiti'  de  sûreté  géné- 
rale, en  raison  de  la  dénonciation  adressée 
contre  le  citoyen  Monligiiy.  caporal  dans 
la  première  réquisition,  qui  doit  partir  le 
lendemain  à  ïi  heures  du  malin,  char- 
geant le  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  du  Uonnet  ltoui.'e  de  le  faire  re- 
chercher dans  la  caserne  où  il  peut  être 
retiré  el  de  le  faire  cnnduire  dans  l'une 
des  maisons  de  détention  de  Paris. 

19  brumaire  an  II. 
l'îxirait    du    registre  des  mandats  d'trr^t   du 
t'omiié  de  si'ircli'  yinérale,  A,  .V.,   .VF'll  290, 
fui.   13. 

7li.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, vu  la  dénoDciiilion  au  sujet  de 
l'existence  de  1,200,000  livres  en  argent 
monnayé  et  argenterie  armoriée,  enfouie 
dans  les  maisons  du  ii<>mmé  Serres  de 
Brancas,  tant  rue  de  Clichy,  Chaussée- 
d°.\ntin,  qu'à  Crosnes  près  Villeneuve- 
Sainl-tleorues,  ch.iri;eant  le  citoyen  Itrnu, 
piirlciir  du  présent,  de  se  transporter  an 
Coinilé  révoliilionnniiT  de  la  section  du 
Mont-Rlaiir,  et  de  se  faire  accompagner 
par  deux  de  ses  membres  dans  les  re- 
cherches qu'il  fera,  rue  île  Clirhy,  pour 
(larvenir  n  découvrir  l.idile  nruenlerie. 
ainsi  qu'à  Crosnes,  avec  mission  de  rap- 
porter au  Comité  l'argent  el  r,iri;enleiie 
tiérouvert». 

19  liriiniairc  *ii  II. 
Ksirait  du   rc(jiittrc  de*   man'Iats   d'arrtt   du 
Comilii   lie  »ftrcl«  géniSialc,  A.  S.,  Al"*ll  290, 
fol.  13  f. 

"ITi.  —  Arrêté»  ilu  (iomili'  di'  sûrelé  gé- 
iiémle,  en  ronrurniité  d'une  lellie  du 
miiiisliedn  la  «uerre  du  N  brumaire  el  do 
la  dén<iiii'inlion  y  jointe,  onlonnnnl  de 
procéder  l'i  rarresl.Tlion  el  a  rincarcérn- 
liiin  n  In  Korco  :  1"  ilii  Kéiiéral  Komaicsky, 
né  en  Pologne,  qui  ne  trouve  nrlui'lli-nifnt 
A  l'tiris:  2*  du  nommé  ■  ointe  .MorInuUi, 
I  hambcllan  du  tviiin  ou  roi  de  Poloune  ; 


3°  de  la  nommée  princesse  Lubnmirska, 
h  l'examen  de  leur»  pnpiere,  dislraclion 
faite  de  ceux  relatifs  h  la  Itévolulion,  qui 
seront  rapportés  au  Comité,  el  charçeanl 
le  citoyen  Héron  de  l'exécution  de  cet 
ordre. 

l'.l  brum.iire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandais  d'arrêt  du 
Comité  de  sùrcte  générale,  A.  K.,  .\l  *||  290, 
fol.  14  V»,   là  r». 

Rosalie  Cliodkicwitz,  princesse  LuL>nniir«ia, 
fut  oindaninee  à  mort  le  J  floréal  an  M.  mais 
s'ét.-int  di  lar<!c  enceinte,  il  fui  sursis  à  son 
cxécuiion  jusqu'au  13  nles^illo^  (A.  A'.,  W3ôl, 
n»  713. 

7Hi.  —  Délibération  du  Comité  de  saint 
puLdic  du  Département  de  Paris  :  I*  char- 
geant 1rs  citoyens  .Moissard  el  (.écrivain 
de  recevoir  et  de  déposer  à  l'Arsenal  deux 
chariots  de  cuivre  el  de  métal  de  cloches 
envoyés  (Kir  l''  ciloyen  Maich.ind  ;  2*  r<>ee- 
vanl  les  dépositions  des  iioiiimé-;  Biirour. 
cordonmer  .\  Itondy,  et  .M.ithiiriii-l.uc  Ri- 
chard, dit  Cadet,  cordonnier  à  la  Chapelle, 
au  sujet  de  In  fourniture  de  souliers  il 
semelles  de  carloii,  imputée  au  sieur  Hor- 
lier,  dit  Bourguignon,  cordonnier  à  la 
Chapelle,  el  décidnnl  de  procéder  A  b'ur 
confrontation  avec  le  délinquant. 

19  brumaire  .in  II. 
Extrait   du  2*  rej^i-lrc  dos  procès-vrrltaux  et 
delibiTation"  du  Comit*  de  siir\'eiilancp  du  De- 
p.irlemeni  de  l'jri».  A.  N.,  DU*  81»,  fol.  137, 

ns. 

717.  —  Ariélé  du  ("omilé  de  sûreté  gé- 
nérale, sur  la  déclaration  du  citoyen 
l.huillier,  commissaire  du  C.oinilé  lévolu- 
tioiinaire  de  la  section  des  Piques, portant 
que  le  ciloyen  Cnillteux.  ndininislialeur 
au  Départemenl  de  Police,  se  rendra  dans 
son  sein,  le  soir  a  9  heures,  pour  lui 
rendre  compte  des  motifs  qui  l'ont  engagé 
à  donner  l'ordre  de  lever  les  siellés  chez 
le  noiiuné  Buar,  maison  l''olliippe,  apposés 
par  ordre  du  Ounité. 

'20  brumaire  an  II. 
E.\trail   du  regmlrc  iIuk    niaiid'itn   d'arrvi    du 
ComilA  do  urtrotd  générale,  A.  .V.,  Al'*ll  289. 
M.  72. 

7IH,  —  Arrêté  du  (Comité  de  srtielé  g>'- 
nérale,  nulorii>nnt  le  i  itoyen  l'nsié  n  ne 
Ir.iUhporlei  .lU  iliiinicile  du  ntoyii  l.irive. 
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rue  Sainl-Dominique,  au  firosCaillou,  à 
l'elTiM  cleperi|uisilloiiner  dans  ses  papiers, 
d'apport'"!'  ceux  suspects  au  (Jouiilé  et  de 
l'incarcérer  à  la  Force. 

20  brumaire  an  IF. 
Extrait   du    registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Oomitt*  de  sûreté   générale,  .A.  iV.,  AF'lI  289, 

fol.  :3. 

71'j.  —  Aiivtés  du  Cumilé  do  sûreté  gé- 
nérale, chargeant  le  citoyen  Pitteau:  1°  de 
lever  les  scellés  apposés  sur  les  papiers  et 
effets  des  ciloyeniies  Bissy,  raère  et  fille, 
domiciliées  rue  des  Tournelles,  détenues 
en  la  maison  des  religieuses  Anglaises, 
rue  de  Cliareuton  ;  2"  de  lever  les  scellés 
apposés  sur  les  papiers  du  citoyen  Saint- 
Sernain,  colonel  d'iiifaolerie,  employé  à 
la  maiiufactuie  de  Moulins,  deriieurant 
hôtel   Miralieau,  détenu  à  Sainte-Pélagie. 

20  lirnniaire  an  II. 
Extrait  du   registre  des    mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  silreté  eénérale,  A.  N.,  AI'"ll  ÎSH, 
fol.  73. 

'■10.  —  Arrêtés  du  Comité  de  silrelé  gé- 
nérale, ordonnant  de  procéder:  1°  à  l'ar- 
restation du  nommé  Sombreuil,  ci-devant 
gouverneur  des  Invalides,  demeurant  à 
l'entrée  du  nouveau  boulevard,  vis-à-vis 
les  Invalides,  à  côté  d'un  marbrier,  et  à 
l'examen  de  ses  papiers;  2° a  l'arrestation 
du  nommé  Leloup,  ancien  officier  do  la 
ci-devant  femme  Capel  et  membre  do  la 
Liste  civile,  demeurant  Faubourg  Saint- 
Antoine,  près  la  manufacture  des  glaces, 
et  du  nommé  Daudet  de  Jossan,  ancien 
agent  du  gouverneur  de  l'.Xrsenal  et  du 
cardinal  de  Rolian,  demeurant  cour  de 
l'.Vrsenal  ;  3°  du  ci  devant  évoque  d'As-en, 
réfractaire,  demeurant  rue  de  Crénelle, 
vis-à-vis  celle  dos  Saints-Pores. 

20  brumaire  an  II. 
E.^trait  du  ri'gistre  des   mandats   il'arrèl    du 
Comité   de   sùrclè  généraie,  A.  A'.,  .\["ii  289, 
fol.  74. 

721.  —  .\i'fi''li''  du  Comité  do  si'ireté  gé- 
nérale, slatuanl  sur  la  pétition  du  ciloyen 
Rouen,  notaire  de  Paris,  tendant  à  obte- 
nir la  levée  des  scellés  apposés  chez,  lui, 
et  autorisant  le  Comité  révolutionnaire  do 
la  section  des  Tuileries  à  coninieltre  deux 


de  SOS  mombros  pour  procéder  à  la  levée 
de  ces  scellés,  visiter  les  papiers,  saisir 
ceux  i]\\\  pourraient  être  suspects  et  les 
faire  parvenir  au  Comité,  ainsi  que  les  re- 
gistres du  ciloyen  Rouen,  pour  être  pris 
tels  renseignements  que  le  Comité  avisera, 
soit  dans  ces  registres,  soit  de  vive  voix 
dudit  Rouen,  lorsqu'il  jugera  nécessail'^ 
de  l'interroger. 

20  lirumaire  an  IL 

Extrait  du  rppistre  de»  mand.its  d'.irrèt  du 
Comité  d(!  sûreté  générale,  A.  A'.,  AE'll  290, 
fol.    l'i. 

liuiiLMi  (Denis-André),  notaire  à  Paris  du 
S  janvier  1708  au   19  décembre  1811. 

722.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, faisant  droit  à  la  demande  du 
ciloyen  Maillard,  tendant  à  obtenir  le  re- 
gistre de  ses  agents  pour  pouvoir  rendre 
ses  comptes  au  Comité,  et  décidant  que  ce 
registre  lui  sera  remis  et  sera  rendu  avec 
le  compte,  et  que  tes  papiers  contenus 
dans  le  registre  seront  déposés  au  Comité 
et  mis  sous  scellés. 

20  brumaire  an  IL 
E.itrait  du   registre  de»   mandats   d'arrtt    du 
Comité  de   sùrete  générale,   A.  .Y.,  ÂE*u  290, 
fol.  14  v». 

72:L  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  la  mise  en  état  d'arres- 
tation et  l'incarcération  :  1»  du  nommé 
Doslaïules.  ex-noble,  rue  Froidmanleau, 
n"  174;  2"  do  la  ci  devant  vicomtesse  dé 
La  Tour  du  Pin,  dite  La  Charce,  tille  de 
l'ex-intendant  de  Lyon,  dont  le  mari  est 
émigré,  et  ci-dev.int  dame  d'honneur  delà 
ci-devant  duchesse  d'Orléans,  demeurant 
avec  elle  à  Vonion. 

20  brumaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrél  du 
Comité  de  si\r.-té  générale,   A.  N.,   AF*ij  290, 
fol.   \ft  r»  et  V". 

'i't.  —  Arrèlé  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, informé  que  la  nommée  Rosalie 
Halbert,  qui  d'abord  avait  été  arrêtée  sous 
le  nom  Destermont,  et  se  trouve  sous 
la  g.u'do  et  surveillance  du  citoyen  ReaU- 
dami,  adjoint  du  Comité  de  surveillance 
de  la  section  dos  Tuileries,  pit'^venue d'es- 
pionnage et  reconnue  pour  avoir  été  en- 
voyée à  Paris  avec  un  soi-disant  marquis  de 
Rurlol,  natif  de  Nancy,  par  la  nommée 


CHAPITRE  l".  —  JUIHNÉES  HISTORIQl'ES  DE  I.A  HE\"i.ni(iN 


Cluisline.  se  disant  archiduchesse,  gou- 
vernanle  des  Pays-Bas,  pour  y  prendre 
une  connaissance  exacle  de  l'élal  et  de 
lesprit  public  en  France  à  l'époque  du 
jujreraenl  de  la  veuve  de  Louis  Capel,  et 
des  forces  qu"il  pouvait  employer  contre 
l'Autriche,  décidant  que  ladite  Rosalie 
Ualbort  sera  retirée  de  la  garde  dudil 
Heaudami.  traduite  au  Tribunal  révolu- 
tionnaire pour  y  étie  jugée,  et  qu'à  cet 
effet  elle  sera  sur-le-champ  conduite  à  la 
Conciergerie. 

20  brumaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comiié  de  sùrctt  gi^néralc,  A.  N.,  AF'il  290, 
fol.  IC. 

Dalbcrt  (Rcsalie),  femme  de  compagnie  de  la 
dame  Kenoit,  dame  d'honneur  de  l'archiduchesse 
Christine,  fut  condamnée  à  mort  le  13  niV(Vo 
an  II  {A.  .Y.,  W  30G,  n«  376). 

72"i.  —  Délibération  du  Comité  do  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  enre- 
gistrant le  dépôt  à  r.Vrsenal  dos  2  voi- 
tures de  cuivre  et  de  métal  do  cloche  venant 
de  l.uzarches,  avec  le  récépissé  du  garde 
d'artillerie;  2°  constatant  que  lo  citoyen 
(iéiiois,  chargé  de  perquisitionner  à  Pas.'^y 
.Éti  domicile  de  Le  Veillaid.ci-devaiil  mem- 
bre du  Déparlement  de  Paris,  dénoncé 
pour  avoir  accompagné  le  ci-devant  Rni  à 
la  Convention  le  lOaoïU  1792,  l'a  amené  au 
Comité,  où  il  a  subi  un  interrogatoire, étant 
considéré  que  la  dénonciation  en  question 
n'est  pas  de  nature  à  le  faire  regarder 
comme  suspect,  que  d'après  son  interroga- 
toire il  ne  ressort  aucun  fait  à  sa  rharge, 
en  oiitie  que  dans  les  porquisilious  faites 
«lie/,  lui  il  n'a  été  trouvé  que  dos  manus- 
criLs  et  des  imprimés  conformes  aux 
principes  du  plus  pur  républicanisme, 
décidant  que  sa  liberté  lui  sera  rendue, 
Miiis  l'engagement  de  se  représenter  toutes 
li's  fois  qu'il  en  sera  requis  par  le  Ci>inilé. 

20  brumaire  an  II. 
Kxir.iit    <lu   '•'•  reKintre  de»  proci-M-veibaux  et 
dclilii^rnli'inn  dn  Cuiiiil6  do  «urveillnnco  du  \H- 
parlcmcnl  de  l'an»,    A    N  .\W  81*.  fol.   138, 
139. 

720.  —  Exilait  dn  l'cirdre  du  jour  de  la 
force  armée  de  l'aii.s,  pur  lri|iiel  le  (.loin- 
mandant  général  invite  do  nouveau  ses 
frères  d'armes  à  survoilier  quelques  intri- 


gants qui  cherchent  à  troubler  la  société 
par  l'exagération  de  leurs  faux  principes; 
les  puissances  étrangères  payent  ces  scé- 
lérats, quelques  moments  de  plus,  notre 
victoire  sera  complète. 

Le  Commandant  général  ajoute  quel- 
ques réllexions  au  sujet  de  la  célébration 
de  la  fêle  de  la  veille  :  ■■  Mes  amis,  dit-il. 
la  fête  d'hier  s'est  passée  avec  beaucoup 
d'union,  nous  avons  vu  avec  plaisir  le 
législateur,  le  magistrat,  faire  avec  le 
peuple  une  même  famille  ;  l'un  de  nos 
frères  était  mécontent  de  ce  ijuc  la  force 
armée  n'était  pas  là  avec  ses  fusils  et  ses 
piques  pour  mettre  l'ordre.  Mes  braves 
camarades,  ce  ne  sont  pas  mes  principes, 
i|uaiid  on  fêle,  pas  d'armes,  pas  de  des- 
potes, la  raison  rétablit  l'ordre,  la  douce 
et  saine  philosophie  légle  nos  pas,  et  nos 
chants  retentissent  jusqu'à  la  voûte  du 
ciel  ;  un  ruban  tricolore  suffit  pour  indi- 
quer à  nos  frères  que  telles  places  sont 
destinées  à  uos  bons  législateurs,  aux 
bons  magistrats,  dignes  de  son  amitié  : 
quand  il  s'agira  de  fôtcs,  ne  parlons  ja- 
mais de  force  armée,  elle  louche  do  trop 
prés  au  despotisme.  Je  sais  qu'il  en  faut, 
mais  lo  nombre  doit  on  être  liés  polit, 
hors  des  félos,  des  armes  pour  combattre 
nos  ennemis.  Nous  en  avons  encore  une 
forte  masse  a  abattre,  mais  avec  do  l'union 
nous  en  viendrons  à  bout  • . 

Comme  consigne,  les  patrouilles  1res 
fréquentes,  les  réserves  complètes  et  le 
service  des  barrières  avec  beaucoup 
d'exactitude. 

21  brumaire  an  11. 
Copie    confornio,   sijtntfe  do  Cloiiuiii,   >eiii- 
taire  de  l'Etal-major  gi'm^rnl.  A.  N.,  I1B-'  70. 

727.  —  .\rrélés  du  Comité  do  silrelé  gé- 
nérale, ordonnant  la  mise  en  état  d'ar- 
restation :  I"  du  nommé  l.akanal,  ancien 
procureur  au  ci-devant  Parlement  de 
Paris,  qui  se  lient  caché  ilaiis  le  quartier 
Saiiil-.\ndré-iles-.\rls,  dans  l'une  îles  rues 
llautefouille,<lu  Janlinet,  du  llHllnir;  2° du 
ci-devant  marquis  de  la  Cinche,  émiijré 
reiilré,  déjà  incarcéré  ol  mis  en  liberté 
snus  la  uarde  d'un  gendarme. 

21  brumaire  an  II. 
Extrait  du  ragintrc  dc«   mandait  d'arrd   du 
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vr, 


Comité  de  sûreté  ?énérale,  A.  A'.,    AF'ii    Î89, 
loi.  75. 

728.  —  Ordre  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale de  mettre  en  liberté  le  nommé 
Petit,  rédacteur  du  Journal  intitulé  l'Indi- 
cateur, mis  en  arrestation  par  l'adminis- 
tration de  Police  de  la  Commune  de  Paris, 
sur  la  demande  de  la  commune  de  Rouen, 

21  brumaire  an  II. 
Extrait  du   registre   des  mandats   d'arrêt    Ju 
Comité  de   sùretù  générale,    A.  JV.,  AF'll  289, 
fol.  75. 

729.  —  Arrèlé  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  de  procéder  à  des  per- 
quisitions et  visites  de  papiers,  qui  se 
feront,  le  même  jour,  à  6  heures  du  matin, 
chez  les  citoyens  Armand,  Courvol,  Poiré, 
Varenne,  Houdelette,  Lafontaine,  Berlhol- 
let  aine  et  jeune.  Rose  du  Rempart,  tous 
huissiers  de  la  Convention  nationale,  sus- 
pectés d'aristocratie  et  d'intelligence  avec 
la  ci-devant  faction  liberticide,  et  à  leur 
arrestation. 

2 1  brumaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des   mandats   d'arri-t   du 
Comiié   de   sùreti.-  générale,  A.  JV.,  AF"li  289, 
fol.  76. 

730.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, portant  que  le  nommé  Thouret, 
ci-devant  député  à  l'Assemblée  consti- 
tuante, président  du  Tribunal  de  cassa- 
tion, et  le  nommé  Chabroud,  également 
député  à  la  même  Assemblée,  seront  mis 
en  étal  d'arrestation  dans  deux  maisons 
de  détention  séparées,  par  mesure  de 
sûreté  générale,  comme  notoirement  sus- 
pects. 

21  brumaire  an  II. 
Extrait  du  registre   des  mandats  d'arrêt    du 
Comité  de  sûreté  Générale,   A.  JV.,  AF'ii  289, 
fol.  80. 

7;il.  —  .Vrrrté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, sur  la  représentation  par  le  ci- 
toyen Hitier,  gendarme  près  les  tribu- 
naux, (|ue  le  citoyen  Soûles,  avoué,  était 
chargé  de  suivre  pour  lui  une  affaire  au 
criminel  contre  le  nommé  Cuérard,  né- 
gociant, devant  le  Tribunal  du  C«  arron- 
dissement, que  le  citoyen  Soulès  a  clé 
arrêté  et  les  scellés  mis  sur  ses  papiers, 
et  que  le  citoyen  Hitier  a  grand  intérêt  à 


suivre  cette  alfaire,  qui  est  sur  le  point 
d'être  jugée,  ordonnant  que  les  pièces  et 
procédures  y  relatives  seront  extraites  des 
papiers  avec  les  scellés  pour  être  remises 
au  citoyen  Hilier. 

21  brumaire  an  II. 
Extrait  ilu    registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  gém-rale,  A.  JV.,   AF'li  290, 
fnl.   16. 

732.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  portant 
qu'il  a  été  procédé  au  renouvellement  du 
bureau  et  que  Marchand  a  été  appelé  à  la 
présidence  ;  2"  prenant  en  considération 
la  réclamation  du  garçon  de  bureau  qui 
se  trouve  dans  l'impossibilité  de  suffire  à 
ses  travaux  à  cause  du  nombre  considé- 
rable de  prisonniers  qu'il  est  obligé  de 
soigner,  décidant  qu'il  lui  en  sera  adjoint 
un  autre  aux  frais  des  prisonniers  ;  3°  ren- 
voyant au  districtde  Franciadelà  demande 
par  le  Comité  de  surveillance  de  Genne- 
villiers  des  lois  sur  l'établissement  des 
Comités  de  surveillance  ;  4°  d'après 
l'examen  des  pièces  relaiives  au  nommé 
Oudaille,  curé  de  Luzarches,  dénoncé 
c.Tmme  fanatique,  contre  révolutionnaire 
bien  prononcé,  et  les  dépositions  des  té- 
moins toutes  à  sa  charge,  décidant  de  le 
renvoyer  à  la  Force  et  les  pièces  à  l'accu- 
sateur public  du  Tribunal  révolutionnaire; 
h"  considérant  que  la  dénonciation  contre 
le  nommé  flortier,  dit  Bourguignon,  cor- 
donnier à  la  Chapelle,  accusé  par  David, 
père  et  lils,  cordonniers  à  Luzarches, d'avoir 
fabriqué  des  souliers  à  semelles  de  carton, 
loin  de  l'atteindre,  retombe  au  contraire 
sur  eux,  attendu  qu'il  résulte  de  la  décla- 
ration dudit  Bourguignon  et  de  la  dépo- 
sition d'un  de  ses  ouvriers  qu'il  n'a  pas 
voulu  recevoir  et  a  jeté  au  nez  de  David 
les  souliers  qu'il  lui  apportait,  ordonnant 
de  mettre  en  liberté  ledit  Bourguignon, de 
conduire  à  la  Force  les  nommés  David  et 
de  transmettre  les  pièces  à  l'accusateur 
public  du  Tribunal  criminel  du  Départe- 
ment ;  t)°  après  avoir  entendu  le  rapport 
de  Marchand  et  Clémence,  commissaires 
des  Comités  de  salut  public  et  de  st^reté 
générale,  chargés  d'arrêter  le  cours  des 
désordres  dans  les  départementsde l'Oise  et 


1.1» 
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de  Seine-el-Oisi'.  cl  il'v  pnrlel-  pI  pro- 
l>nee>-  l'pspril  île  r^piiMicani-imp,  ilécidanl 
que  ce  rapport,  loivsqu'il  aura  ('•ti' pr»^spnl<^ 
auK  Coiiiilé»,  spi-a  impiirn^  n  2JH10  exem- 
plaires pour  être  envoyé,  tant  aux  sections, 
comités,  sociétés  populaires,  qu'à  Senlis  et 
l.nznrclies,  où  ils  ont  si  coiirageiisement 
iléfemlu  la  liberté  prt'-le  à  expirer  dans 
sa  naissance  ;  '"  entemlaiil  la  lecture 
d'une  lettre  du  ci'oyen  Macra.  (ils,  secré- 
taire commis  du  Comité  despélilinns.  par 
l.'iqii>'lli-  il  exprime,  au  nom  de  son  père, 
sa  sfralitudi'  aux  citoyens  .Marclmiid  et 
Clémein  e,  de  ce  qu'ils  l'ont  délivn*  des 
mains  dos  contre-révolutionnaires  de  Japny, 
où  ils  avaient  été  envoyés  pour  arri''ter  le 
projrré!»  du  fanatisme  et  en  son  nom  privé, 
de  ce  qu'ils  ont  piircé  le  pays  d'hommes 
nullement  faits  pour  respirer  un  air  lilire, 
arrêtant  que  celte  lettre  demeurera  dans 
•»es  archives,  comme  preuve  aullienli<|iie 
lie  la  conduite  énei-pique  qu'ils  ont  Icnue 
dans  une  mission  si  délicate;  8"  recevant 
le  procés-verlial  du  citoyen  Moissard, 
cliarçé  de  se  r-endre  cher,  le  sieur  Morel, 
ndminisir.ileur  de  la  Loterie,  pour  y  lever 
les  scellés  apposés  sur  les  appartements 
qu'il  y  occupe,  nie  Saint  Pierre,  dans  une 
maison  app-irlennnt  à  l'administration  des 
Postes  et    Messaip-ries,    qui    réclame  ce 

loC.ll. 

21  bnimiiire  an  II. 
Kxirait  du  î"  rcgislrc  di-s  pronès-verhaux  cl  dé- 
idiérnlinn'  duComiléde  snrveillnnco  du  Di^pnrlc- 
menldePjiris.  ,A.  W.,  BB^SI*,  fol.  Il().|l;t. 

"S.l.  —  Lettre  du  Comité  de  surveillance 
du  ItépartemenI  de  Paris  aux  ccunmunes 
du  Képnrlenieiit,  rappelant  les  disposi- 
tions nn-élées  par  les  ininmiss.iires  des 
communes,  dans  les  séances  des  T  et  lîi  bru- 
maire, au  sujet  de  la  tenue  dus  séances, 
tixée  au  :t*iourde  chaque  décade,  de  l'exé- 
.  ulion  de  la  loi  défendant  de  nommer 
.lUX  places  les  nobles  et  piélies.el  île  l'en- 
voi de  commissaireK  che»  le  Maire,  rela- 
tivement aux  objet»  de  prl>mi^re  néceii- 
sllé.  et  déclarant  (|ne  le  Comité  voit  avoi- 
peine  t|ui'  la  nomi nation  des  C<^mités  des 
communes  se  fait  1res  lentement,  en  con- 
■équiMice  exhorte  A  accélérer  celte  nonti- 
iinliim  et  n  nommer  di'  préfér<<nrn  comme 
commi»»aii->'  un  menibr<'  de  ce»  Cuniités 


ou,  à  défaut,  un  citoyen  connu  par  son 
patriotisme,  enlin  il  invile  à  nommer  très 
promptemeid,dans  lescommunes.  un  com- 
missaire aux  accaparements,  de  plus  le 
Comité  enga^'e  les  commissaires  à  venir  à 
ses  séances  pour  fraterniser  et  se  donner 
des  renseignement  les  uns  aux  autres. 

?l  brumaire  «n  H. 
Extrait    du    rOL'istrc  Me   --opic  des   Icllrcs   du 
Comité  itc  surtrilliince  du  Dé|>arienienl  de  Paris, 
A.  N..  BD'  81.  toi.   1*. 

73i.  —  F.xirail  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  aux  tenues  duquel 
les  commandants  des  sections  sont  invilé(> 
il  prévenir  les  citoyens  de  la  premii^re 
réquisition  qu'ils  aient  à  ivjointire  leurs 
balt'iillnns;  ils  se  concerteriuil  pour  leur 
prompt  départ  avec  le»  Comités  révolu- 
lioiinaiies,  qui  remetlronl  uu  certificat 
aux  citoyens  qui  doivent  rejoindre  et  les 
enverront  |irendre  l'ordre  de  n)Ute  cliex 
le  citoyen  Leroux,  conimis.>(aire  ordonna- 
leiir,  rue  des  Knfants  Routes. 

Le  ("nmniandanl  uénéral  se  déclare  très 
satisfait  de  la  manière  dont  est  fait  lp  ser- 
vice, les  patrouilles  ont  été  1res  fréquentes 
et  bien  oiilonnées.  si  le  même  zèle  con- 
tinue, il  annonce  snn  intention  d<-  le  di- 
minuer: il  est  consl.'int  que  i{t  bons  répu- 
blicains par  seciion  et  bien  actifs  pourront 
a.ssurer  l'orilre  et  la  Iranquillité. 

Le  Commandant  géni  lal  noUlie  le  dé- 
part de  trois  convois  d'artillerie,  dans  ce 
jour,  pour  .'Nliill-Malo,  .Met*  e(  liiiise, 

22  linimairc  an  II. 
Copie  ronformo.  sitfmvc   Hc   Cl*inenl.    secn'- 
lairc  do  l'Klal-ni.njor  ^encrai.  A.  N-,  HH'  71». 

1X\.  —  .\rrété  du  Comité  de  sftrelé  gé- 
nérale, portant  que  le  citoyen  Rrioia,  son 
cominissaire.  détenu  au  >iolon  par  son 
ordre,  sera  mis  provisniremeut  en  liberté, 
pour  être  à  même  de  lui  rendre  compte 
de  sii  conduite  dans  la  mission  dont  il  n 
été  cliarp'. 

'i!  bruinair*  an  II. 

Etirait  du  regialre  de*  mandata  d'arr^i  du 
Ci.mil.'  de  «iWclè  iri*nêrale,  A.  S  ,  M  "il  Î85, 
fot    78. 

7311.  -  Am''té  du  Comité  ,te  si^reté  gé- 
nérale,   «Inluaiil    sur    la    iér|,'«mation  du 
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sitMir  Clievalier  el  de  ses  associés,  entre- 
preneurs paiticiiliers  des  Messageries  et 
voilures  publii.ues,  qui  se  plaignent  de  ce 
que,  malgré  l'inlerprélalion  donnée  par  la 
Convention  à  son  décret  du  29  août  1793, 
la  Commission  établie  à  Paris  au  ci-devant 
Palais-Bourbon  s'obstine  à  comprendre 
dans  la  classe  des  chevaux  de  luxe  ceux 
dudit  Chevalier  et  ses  associés,  entrepre- 
neurs desMessageriesetvoitures  publiques, 
chargeant  le  procureur  générât  syndic  du 
l).>partement  de  tenir  la  main  à  l'exécu- 
tion du  décret  de  la  Convention,  du  a  sep- 
tembre dernier,  qui  exempte  de  la  réqui- 
sition les  chevaux  des  entrepreneurs  des 
voitures  publiques,  attendu  le  service 
auquel  ils  sont  employés,  et  décidant  en 
outre  que  les  clievaux  que  ledit  Chevalier 
et  ses  associés  sont  dans  l'usage  d'avoir 
pour  le  service  de  leurs  messageries  no 
se  trouvent  pas  dans  '.c  cas  de  la  ré(]i.ii- 
sition. 

■22  brumaire  an  II. 
Exirait  du    registre   des   mandais  d'avrèt  du 
Comité   de   siirele  générale,  A.  N.,  AF'lI  289, 
fol.  78. 

737.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  de  procéder  à  l'arresta- 
tion :  1"  du  nommé  .Vbbemar,  hollandais, 
rue  des  Ménards  ;  2  du  nontiné  Duram- 
bour?,  maître  de  langue  rraiiçaisc,  rue 
d'Orléans  ;  3°  du  nommé  V'eymerange  ; 
i°  du  nommé  Dufresne  de  S.iinl-Léon, 
dont  les  papiers  et  effets,  notamment  dans 
sa  maison  de  Chàlillon,  seront  mis  sons 
scellés;  "i"  dn  nommé  Vancaré,  ex-rheva- 
lier  de  Saint-I.ouis,  n'ayant  pas  déposé  sa 
croix. 

22  brumaire  an  II. 
KxU-ait   du  rej/istre   des   mandats   d'arrêt   du 
Comté  de   sinetc   a-ém'rale,  A.  .V.,    AI  *II  290, 
r..l.   18,   19. 

738.  —  Arrêté  du  C.omité  de  sûrelé  gé- 
nérale, déciilant  qne  le  commandant  delà 
gendarmerie  nationale  de  Paris  fera 
conduire  sur  le  ch.im[)  dans  les  maisons 
d'arrêt  de  cette  ville  tous  les  citoyens  mis 
on  arrestation  par  les  autorités  constiluées 
<'t  présentement  détenus  dans  buis  donii- 
riles  sons  la  garde  d'un  ou  plusieurs  fjen- 
darmes,  à  l'exception  soulcment  iln  roux 


qui  l'ont  été  d'après  un  décret  de  la  Con- 
vention na.tionale. 

22  brumaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  290, 
fol.   19. 

739.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, chargeant  le  citoyen  Marchand, 
président  du  Comité  de  surveillance  du 
Département  de  Paris,  d'arrêter  le  nommé 
Brisbel,  ci-devant  garde  magasin  dns  vivres, 
partout  oii  il  le  trouvera,  et  l'autorisant  à 
requérir  à  cet  cfTet  les  autorités  civiles  et 
militaires. 

22  brumaire  an  II. 

Extrait  du  retçislve  des  mandais  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,'.!.  N.,  AF'ii  290, 
fol.  19. 

710.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  I'  an- 
nonçant la  venue  d'une  députalioii  dn 
Comité  de  surveillance  de  la  commune  de 
(jennevilliers,  qui  demande  des  instructions 
pour  ses  opérations,  et  d'une  autre  dépu- 
latian  de  la  commune  de  Courbevoie,  à 
laquelle  le  Comité  a  donné  les  renseigne- 
ments sur  les  mesures  de  salut  public  qu'il 
convient  de  prendre,  en  l'invitant  à  en- 
voyer l'un  de  ses  membres  à  l'assemblée 
temie  le  3"  jour  de  chaque  décade  par  le 
Comité  dans  la  salle  des  Jacobins;  2°  d'a- 
près le  rapport  du  citoyen  Franchet.  faisant 
connaiire  que  la  maison  de  la  Monnaie 
est  tellement  encombrée  qu'il  est  impos- 
sible d'en  approcher  pour  procéder  à  la 
pesée  de  l'argenterie,  décidant  que  les 
objets  d'arsenterie  provenant  des  dépar- 
ments  de  l'Oise  et  de  Seine-et-Oise  seront  mis 
sous  les  scellés  jusqu'à  ce  que  le  directeur 
de  la  Monnaie,  auquel  il  sera  écrit  sur-Ic- 
cliamp,  ait  indiqué  le  .jour  où  il  pourra 
recevoir,  fair(>  peser  et  donner  reçu  de 
ladile  argenterie;  3"di'clarant êlre  informé 
par  l'accusateur  public  du  Tribunal  révo- 
lutionnaire de  la  traduction  devant  ce 
'l'ribnnal  du  nommé  Oudaille,  curé  de  I.u- 
/arches,  prévenu  d'être  un  contrc-iévci- 
lutionnaire  prononcé. 

22  brumaire  an  II. 
K.xlrait  du  2«  registre  des  procès-verbaux  et 
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délibérations  da  Coiiiilo  de  sarveillancr  du   Ué- 
parieiiient  de  Pari?,  BB'  81V  fol    141    145. 

Oudaille  (Fran'-ois-AuRUSlin),  curé  constilu- 
lionni>l  de  Luzarches,  fut  condamné  à  la  dé- 
porlalion  le  39  frimaire  an  II  (A.  .V.,  W  302, 
n"  312). 

741.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
forrc  arnii'e  de  Paris,  pai-  lequel  le  Coni- 
iiiandanl  pénéral  invite  de  nouveau  ses 
concitoyens  à  noninier  dans  le  plus  court 
délai  les  chefs  de  Icyion,  adjudants  gcné- 
raux  et  commandants  de  sections,  le  ser- 
vice de  la  chose  publique  l'exliie. 

Comme  le  service  se  fait  très  activement, 
les  réserves  de  seclions  ne  seront  que  de 
20  hommes  tn-s  complètes,  les  patrouilles 
fréquentes  de  nuit,  le  même  service  au.\ 
barrières,  ainsi  rju'auloiir  des  élnblissi'- 
roents  publics. 

23  brumaire  an  II. 
Copie   conforme,  signée   de    Clémenl,  secré- 
Ifiire  de  1  Etal-major  général,  A.  A',,  DU-"  70. 

742.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  la  mise  en  étal  d'ai- 
reslation  de  Beyerlé,  commissaire  f;énéral 
des  Monnaies,  et  île  Be.verlé,  jeune,  pivriiier 
commis  de  celle  admiiiistralinn. 

23  brumaire  an  II. 
Extrait  du    registre  des  niandal>    d'arrêt    du 
tJomitô   de  siirelé  générale,  .A.  A'.,  AF'il  28'.l, 
fol.  79. 

713.  —  .Vrrétés  du  Comité  de  siVeté  gé- 
nérale, ordonnant  :  l»de  saisir  eld'écrouer 
à  la  Force  Anioine  (ii-llée  ;  2"  de  mettre 
en  état  d'arresl.'ition  <•!  d'incarcérer  il 
Sainti'-Pélai,'ie,  comme  suspi-ct,  le  nommé 
Louis  Flavipny  ;  'A»  de  procéder  il  l'arresla- 
lion  dii  nommé  Lambert,  ex  contrôleur 
général  des  llnances,  el  de  celui  ou  de 
ceux  de  ses  (Ils  qui  n'ont  pas  émigré, 
ainsi  i|u'!i  l'examen  de  leurs  papiers. 

23  brumaire  an  II, 
Elirait  du    regi'irc   don  niandalii  d'nrrél  du 
Comité  de   mUelé   générale,  A.  S.,  AF'll  29(1, 
fol,  19  v«  et  20  r». 

7H.  —  Arrêté  du  Comité  île  st^rclé  pé 
iiérale,  niilorisanl  le»  citoM'ns  Charpentier 
et  Demouy  à  saisir,  partout  où  ils  le  trou- 
veront, le   iiotnmé  Tbion  de  la  Chaume, 


et  à  mettre  sous  scellés  ses  papiers  et 
effets, 

23  brumaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  .V  ,  AF'll  290, 
fnl.  20. 

Thion  de  la  Chaume  (Pierre-Basile),  admi- 
ni>trateur  du  Département  de  Paris,  de  février 
1791  à  aont  1792. 

74:i.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  i°  arrê- 
tant que  désormais  l'ouverture  de  ses 
séances  sera  lixée,  savoir  :  rell'  du  malin 
à  II  heures  précises,  celle  du  soir  ;iC  heu- 
res, el  que  celui  de  ses  membres  qui  ne 
se  trouvera  pas  au  moins  à  l'une  des  deux 
séances  el  n'y  assistera  pas,  la  majeure 
partie  de  sa  durée,  sera  privé  de  son  Irai- 
lemenl.  et  décidant  en  outi'e  que  le  prési- 
dent du  Comité  sera  responsable  de  l'exé- 
cution de  cel  arrêté:  2°  annonçant  avoir 
écrit  au  Comité  de  surveillance  de  la  sec- 
lion  de  l'Arsenal  pour  l'inviler  à  lever  les 
scellés  apposés  chez  le  citoyen  Sicard. 
insliluleur  des  Sourds  el  Muets,  détenu 
cnraine  suspect  auprès  du  Comité,  el  pour 
terminer  enlin  cette  affaire;  .'C  déciilani 
1,1  mise  en  liberté  du  citoyen  Rrassard. 
domesliciue  (lu  cilnyen  d'ilervilly.  demeu- 
rant à  Pérorine.  mis  en  arreslalion,  attendu 
qu'il  parait  n'avoir  aucune  connaissance 
lies  dépflls  cachés  dans  la  maison  du  sieur 
(l'Ilervilly,  qu'il  n'y  a  aucune  dénonciation 
contre  lui  et  que  sa  détention  ne  peut 
procurer  aucun  avanlaye  à  la  Hépublique: 
4°  arrêtant  l'impression  et  l'envoi  aux 
48  sections  el  aux  communes  du  Hépar- 
leinenl  d'un  projet  d'afliche, présenté  par 
l'un  (le  ses  membres  cnncernani  l'exécu- 
tion (le  la  loi  du  miiximnm  sur  les  idtjels 

de  première  nécessité,  et  décid.inl  en 
outre  i|ue  les  exemplaires  seront  au  nom- 
bre de  l,t)IMI,  dont  1(H»  in  l»  el  tiOO  en  pla- 
c.irds:  ."i"  sur  la  dénonciation  de  plusieur> 
membres  du  l'.oinilé  contre  le  citoyen  l'oi- 
vier,  tenant  le  café  de  Krulus,  ci  devant 
de  lu  lléijence,  rue  Sainl-llonnré,  cnmnie 
n'observant  pas  slrirtement  la  loi  du  mnxi- 
miini ,  décidant  t|ue  ledit  Corvier  sera 
amené  le  lendemain  au  Comité  pour  ren- 
dre compte  de  sa  conduite  ;  0'  d'après 
l'inlerroijatoire  du  citoyen  Vaillant,  ri-do- 
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vaut  seigneur  de  Fresnes,  arrêté  comme 
suspect  par  les  citoyens  Clémence  et  Mar- 
chand, membres  du  Comité,  commissaires 
des  Comités  de  sûreté  générale  et  de  salut 
public,  considérant  que  la  conduite  du 
citoyen  Vaillant  nest  pas  celle  d'un  pa- 
triote, qu'il  a  enfreint  la  loi  qui  ordonne 
de  faire  dans  les  24  heures,  à  la  munici- 
palité, la  déclaration  des  personnes  que 
l'on  reçoit  chez  soi,  que  Xantouillet,  avec 
lequel  Vaillant  avait  une  assez  grande  in- 
timité, peut  être  regardé  comme  un  contre- 
révolutionnaire,  considérant  enfin  que  la 
non  acceptation  de  la  Conslilution  de  sa 
part  dépose  contre  lui  d'une  manière  irré- 
sistible, décidant  qu'il  resteia  provisoire- 
ment et  par  mesure  de  sûreté  générale 
en  étal  d'arrestation,  et  qu'il  sera  pris  sur 
son  compte  tous  les  renseignements  que 
le  Comité  jugera  nécessaires;  7°  arrêtant 
d'écrire  aux  Comités  de  surveillance  des 
communes  de  Péronne  et  de  Fresnes  pour 
avoir  des  renseignements  sur  Vaillant,  ainsi 
que  le  tableau  de  sa  vie  morale  et  politique 
depuis  le  commencement  de  la  Piévolutinn. 

23  brumaire  an  II. 
Extrait  du  "^"^ registre  des  prncès- verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  survedlance  du  Départe- 
ment de  Paris,  .A.  iV.,  BB^'  81%  fol.  146-148. 

74G. —  Lettre  du  Comité  de  salut  public 
du  Déparlement  de  Paris  aux  48  sections, 
les  informant  que  les  commissaires  des 
communes  du  Département,  assemblés 
dans  la  salle  des  Jacobins,  ont  arrêté  que 
leur  assemblée  se  tiendra  le  5"=  jour  de 
chaque  décade  à  10  heures  du  matin,  et 
invitant  les  Comités  révolutionnaires  des 
sections  à  y  envoyer  un  de  leurs  membres. 

23  brumaire  an  II. 
Extrait    du   registre  de   copie  des   lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  A'.,  BW  81,  fol.  17  ro. 

747.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  public 
du  Département  de  Paris  au  Comité  de 
surveillance  de  la  section  de  l'Arsenal, 
déclarant  qu'il  attend,  pour  décider  du 
sort  de  Sicard,  la  levée  des  scellés  apposés 
chez  lui,  et  engageant  à  presser  cette  opé- 
ration pour  terminer  enlin  cette  affaire 
qui  dure  déjà  depuis  trop  longtemps. 

23  brumaire  an  II. 
Extrait  du   registre   de   copie  des  lettres  du 


Comité    de    salut    public    du    Département    de 
Paris,  A.  S..  BU'  81,  fol.   17  v». 

748.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  adjoint  renouvelle  de 
consigner  à  tous  les  postes  l'ordre  d'ar- 
rêter les  oflîciers,  sous-oftîciers  et  soldais 
volontaires  des  armées,  qui  ne  seraient  pas 
munis  d'un  cerliflcat  du  conseil  d'admi- 
nistration de  leurs  corps  respectifs  ou  du 
ministre,  et  de  les  conduire  à  la  caserne 
de  la  Courlille,  excepté  ajoute  Hecordon, nos 
braves  défenseurs  blessés,  qui  ont  de  bons 
certilicats  de  leurs  chirurgiens  et  qui  pré- 
tendent à  une  indemnité. 

On  prévient  aussi  tous  nos  concitoyens 
(ju'il  est  arrivé  une  quantité  de  charbons, 
la  distribution  s'en  fait  avec  le  plus  grand 
ordre,  on  les  prie  de  ne  pas  s'y  porter  eu 
foule,  de  crainte  d'événement. 

Est  annoncé  le  départ,  ce  jour,  de  deux 
convois  d'artillerie,  l'un  pour  Avesnes, 
l'autre  pour  Besançon. 

24  brumaire  an  II. 
Copie    conforme,  signée   de   Clément,  secré- 
laire  de  l'Etat-major  général,  A.N.,  BB'  76. 

74!i.  —  .Vrrèlé  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, saisi  d'une  dénonciation,  d'après 
laquelle  il  y  aurait  des  effets  précieux, 
des  papiers  suspects  et  une  correspon- 
dance appartenant  au  nommé  Faret,  ci- 
devant  commandeur  de  .Malte,  actuelle- 
ment émigré,  dans  un  appartement  qu'il 
occtipait  rue  de  Richelieu,  n»  21,  à  l'hôtel 
de  Valois,  qu'il  parait  probable  qu'il  a  en- 
tietenu  une  correspondance  avec  la  mai- 
tresse  de  cet  hôtel,  chargeant  le  citoyen 
Nicolas  Morel,  secrétaire  du  Comité,  de 
se  transporter  dans  ladite  maison,  afin  d'y 
procéder  à  un  examen  scrupuleux  de  tous 
les  papiers,  d'apporter  ceux  suspects  au 
Comité,  et  de  mettre  la  maîtresse  de 
l'hôtel  en  état  d'arrestation,  dans  le  cas 
où  l'on  trouverait  une  correspondance. 

24  brumaire  an  II. 
Extrait   du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité   de    sûreté  générale,   A.  N.,  AF'll  289, 
fol.  79. 

730.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, décidant  que  le  citoyen  Varlet  sera 
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mis  eu  liberl«,  et  que  le  présent  servira 
de  décharge  au  ooucierge  de  la  inaisoii 
darrét  dans  laquelle  il  est  déleiiu. 

24  brumaire  an  II. 
Extrait   du  registre  des  mandats  dariél   du 
Comité   do  sûreté  générale,  A.  N..  AF'JI  289, 
fui.  80. 

7;;i.  _  Arrêté  du  Coinilé  de  sùrelé 
;.'éiiérale.  ordoiinanl  de  proiéder  à  larres- 
talion  :  l'du  ci-devant  marquis  de  Uarbeu- 
tanc  et  de  sa  fcnime,  alla»  liés  à  la  maison 
dOiléans,  demeurant  rue  Céiulti;  2»  du 
nninmé  Dufouleur,  notaire  du  ci-devant 
d'Orléans,  dit  Eiralilé,  demeurant  rue  .Mont- 
martre; 3°  du  nommé  Dufresne,  ci-devant 
directeur  du  Trésor  pulilii-,  demeurant 
rue  de  la  Loi,  ci-devant  me  de  Uichelieu, 
maison  du  trésorier  des  Etats  de  Bretagne. 

24  brumaire  an  U. 

Lxirail  du  regi:-tre  des  mandais  d'arrêt  du 
Comili'  «le  >-ùrcto  générale,  A.  N.,  AF'lI  290, 
M.  -.'0.  21. 

l'ugoUJo^epli-Pierro-Baltliazar-Hilairo),  mar- 
quis il<lî.-irl>ini.inc.cliniidiellan  du  duc  dOiléans. 

Dufcukur  (.l(nii-l"iani;oisl,  notaire,  (ut  con- 
damné à  luurt  le  11)  prairial  an  II  {A.  S., 
\V  379,  no  8731. 

752.  —  Arrêté  du  t'oinité  de  siireté 
jfénéiale,  portant  que  le  rédacteur  du 
Journiil  lies  lois,  des  presses  do  G. -F.  Oal- 
lelli,  iiupriiiieui.  aux  Jacobins-.Sainl-Ho- 
noré,  se  rendra  sur-le-champ  tluns  sou 
sein,  pour  s'expliquer  sur  l'ailicle  inséré 
dans  snn  ii"  Ut,  22  brumaire,  relatif  à  lu 
liubarry,  et  qu'il  apporteia  avec  lui  le 
jounial  dans  lequel  il  dit  avoir  |iuisé  ce 
faux,  par  sa  rélracliition  du  lendemain. 

21  hrumairo  an  II. 
Ktlrail  du   re){i«lr«  det  niamlnt^   d'arrêt  du 
Comité  do  RÙrclc   (('■"^■'"'é,  A.  K  ,  Al''*ll  290, 
fol.  20. 

ina.  —  Arrêté  du  Comité  de  si^relé 
uénéiulp,  déridant  ipie  li-  cilnyon  Ituraïul, 
I  l'di'vaiil  mairi'  de  Mi>ntpi'lli<'r,  traduit  i^ 
l'itris,  si'ia  provisoireiiii'ul  Iraiisléri'  à  la 
Force,  pour  )'  rcslei  en  état  d'arrestation 
.iust|ii'à  nouvel  ordre. 

)4  hruniaîrr  nn  IL 

lllrail  du  r<>||i>lro  H><«  miindal*  d'nrrit  ilii 
Comité  de  «ûreli*  (f<>n<^rnle,  A.  S.,  AI'*U  î!'0, 
M.  21. 

Durand  |jMft«Iar<|ue»),  •(•pr«>idpot  <(•  In 
•  nur  clc<  aide»  de  Moutp«llicr  et  maire  de  ccUc 


ville 

(A. 


fut  t'ondamné  à   mort  le  22  oivùse  an  II 
W.  \V  30!),  n"  405''i';. 


7"i4.  —  .Vrrété  du  Comité  de  stjreté 
j;énérale,  décidant  qu'il  sera  fait  des  re- 
cherches et  perquisitions  exactes  chei  !<• 
citoven  Douel,  doven  des  ci-devanl  fer- 
miers généraux,  demeurant  rue  Berbère» 
notamment  dans  une  cave  dépendant  de 
la  maison  qu'il  occupe,  où  il  a  fait  prati- 
quer en  dessous  une  seconde  cave,  dans 
laquelle  on  accède  par  une  trappe,  luar- 
quée  par  du  sable  et  du  ciment,  et  par- 
dessus laquelle  il  a  fait  nieltre  du  bois  à 
brûler,  en  sorte  que  celte  trappe  est  im- 
perceptible. (|u"il  sera  fait  les  fouilles  né- 
cessaires dans  lesdites  caves  et  partout  m'i 
besoin  sera,  pour  découvrir  l'or  et  l'argent 
monnayé,  l'arfrenlerie  et  autres  objets  qui 
peuvent  être  enfouis  et  cachés,  ordonnant 
d'apposer  les  scellés  sur  les  elfels  et  pa- 
piers, et  de  mettre  en  étal  d'arrestation 
le  ciioyen  Kouel,  ainsi  t)ue  les  personnes 
(jui  piiurraieiit  êlre  d'accord  avec  lui  rela- 
tivement aux  luesures  par  lui  prises  pour 
cnlouir  et  retirer  de  la  circulation  l'or, 
l'argent  et  ce  qui  peut  élre  utile  à  la  chose 
publii|Ue  et  par  li\  discréditer  les  assijrnals, 
sous  la  garde  et  la  surveillance  d'autant 
de  citoyens  qu'il  sera  nécessaire,  char- 
sreanl  le  citoyen  Pigeau  de  rexécution  du 
présent  arrêté,  «le  faire  conduire  dans  une 
inais«in  d'arrêt  ledit  llonel  et  d'empi'ilei 
les  «leniers  comptants  et  l'argenterie,  s'il 
estime  qu'il  soit  prudent  et  nécessaire  de 

le  faire. 

24  brumaire  an  II 

Extrait  du  reKi^lr<>  de»  mandat»  d'arrêt  «lu 
Comité  de  sûreté  géniralc,  .1.  .\.,  Al"ll  290, 
loi.  23. 

Douel  (Jean-Claude),  qualdié  d'ex-noblo  tl 
fermier  irénéral,  hil  mndamné  A  mort  le  25  flo- 
réal anl\    A.  N.,  W  .ie"<,  n*  «0!)^. 

'<W.'>.  —  Délibération  du  (".otnilé  de  salut 
public  du  Département  de  l'ati»  :  1°  por- 
lanl  i|u'uiii'  députation  du  l'.omité  de  sur- 
veillance «le  la  1  omiiiuili'  «le  l'assy  \ienl 
dénoncer  uti  sieur  Hall-  y,  ilil  Ducatelle, 
gendarme  de  celte  commune,  comme  sus- 
pect d'avoir  recelé  de  l'arsenlerie  appai- 
tenant  nu  uoniiné  Marijcuey,  habitant  d< 
l'assy,  et  comme  prévenu  d'accnpari'inenl 
d'ii'ufs   et   d'avoine,   «lonuanl    pouvoii    un 
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Comité  de  surveillance  de  Passy  de  l'aire 
perquisition  chez  ledit  Ducalelle  et  de 
ramener  au  Comité,  et  sur  les  plaintes 
portées  par  la  même  dépulalion  conire  leur 
municipalité, qui  entrave  leurs  opérations, 
anèlant  que  le  procureur  de  la  commune 
de  Passy  sera  inviié  à  se  reiulre  auprès 
du  Comité  pour  s'expliquer  avec  lui; 
2°  décidant  d'envoyer  au  Comité  de  sûreté 
générale  une  iuvilation  a  l'eliet  de  sur- 
veiller les  administrateurs  et  employés 
dans  h\  maison  de  la  Monnaie,  composés 
de  nobles  et  d'escrois,  dimt  la  conduite 
est  su-ipecte;  3''eu  égiird  au  grand  nombre 
de  détenus  auprès  du  Coraié,  attendu  qu'il 
est  nécessaire  d'avoir  une  force  armée 
suffisanie  pour  garder  les  gens  eu  état 
d'arrestation,  décidanl  décrire  au  Com- 
maiidaul  tiénéral  llanriot.  pour  qu'il  ait  à 
donner  des  ordres  à  letl'et  de  fuurnir  au 
Comité  10  hommes  d'iiifaulerie  et  4  gen- 
darmes à  cheval  ;  4"  chargeant  Génois  de 
se  rendre  à  la  maison  Maupeou,  rue  de 
ri'niversité,  alin  de  faire  peser  en  sa  pré- 
sence le  fer  venaul  de  Luzarches,  Sentis 
et  autres  lieux,  siisi  par  Clémence  et  Mar- 
chand, commissaires  de  la  Convention  ; 
0°  conslataut  l'interrogatoire  subi  par  le 
nommé  Ducatelle,  amené  pur  des  membres 
du  ComUé  de  surveillance  de  Passy,  du- 
quel il  résulte  qu'il  est  prévenu  d'avoir 
recelé  chez  lui  de  l'argenterie  appartenant 
au  citoyen  Margeucy,  d'avoir  chez  lui  un 
cachet  fleurdelisé,  quatre  cocardes  blan- 
ches, 600  et  tant  d'œufs  et  une  certaine 
quantité  d'avoine,  dont  il  n'a  fait  aucune 
déclaration,  décidanl  tiu'il  sera  mis  en 
état  d'arrestation  et  convoquant  le  sieur 
Margeucy  au  Comité  pour  répondre  aux 
questions  qui  lui  seront  posées;  d'annon- 
çant le  transport  au  Comité,  par  les  soins 
des  citoyens  Duval  et  Umosin,  membres 
du  Comité  de  surveillance  de  iNeuilly,  d'un 
millier  pesant  de  plomb,  d'un  sabre  lleur- 
delisé  et  argenté,  d'un  autre  portant  sur 
la  lame  l'inscription  :  V'irr  le  IM,  d'un 
fauconneau,  d'un  fusil  de  chassedc  femme, 
d'une  veste  de  postillon  galonnée  d'argent, 
d'une  caune  ù  deux  poignards,  le  tout 
saisi  par  les  gendarmes  dans  une  voiture 
allelée  d'un  cheval,  sur  la  roule  de  Cou- 
lommiers  à  Paris,  décidanl  que  les  gen- 


darmes auront  ordre  d'arrêter  le  nommé 
Sauler,  concierge  du  nommé  Courmont. 
ci-devant  seigneur  de  Pomponne,  et  que 
le  voiturier  restera  en  iHal  d'arrestation 
auprès  du  Comité. 

t'i  brumaire  an  II. 
Exlraii  ilii    '2"  re-M.slve  des  (irocès-veibaux  et 
dêlilieralions  ilii  Cnmilé  de  suiveittance  du  Dé- 
pailcment  de  Pai-is,  A.  A'.,  iJB^  81  v,  fol.   HS- 
151. 

TJJO.  —  Lelli'es  du  Comité  de  salut  pu- 
blic du  Département  de  Paris  aux  citoyens 
composaut  les  Comités  de  surveillance  de 
PéronuB  et  de  Fresncs.  les  priant  de  lui 
envoyer  les  renseisuements  qu'ils  possè- 
dent sur  le  compte  du  nommé  Vaillant, 
ex-seigneur  de  Fresues,  ainsi  que  le  tableau 
de  sa  vie  morale  et  politique  depuis  le 
début  de  la  R''volution,  et  déclarant  qu'il 
ci'mple  sur  le  zèle  et  le  républicanisme 
de  ses  camarailes. 

'*  1  brninaire  an  II. 
Esiralt    du    registre   de  eopie   des    lettres   du 
Couiité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.^.,  Uh-'  81,  fol.  17  V». 

■7aT.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  dans  lequel  le  Com- 
mandant, général  signale  l'ineonduite  de 
quelques-uns  de  ses  frères  de  la  réqui- 
sition, appartenant  à  la  section  des  Bonnets 
rouges.  Ils  se  sont  permis  des  excès  impar- 
donnables à  des  hommes  libres,  ils  ont 
désarmé,  arrêté  un  adjudant  général,  ils 
se  sont  livrés  à  des  voies  de  fait  envers 
lui,  et  ont  adressé  des  injures  aux  auto- 
rités constituées.  S'il  n'a  pas  existé  une 
petite  Vendée  à  Paris,  ce  n'est  pas  de  leur 
faute,  ils  ont  fait  tous  leurs  efforts.  De 
toutes  les  sections  en  réquisition,  c'est  la 
seule  dont  on  puisse  se  plaindre;  les  autres 
volontaires  sont  partis  avec  un  courage 
héroïque  qui  les  rendra  immortels  dans 
l'hisloiie. 

Le  Commandant  général,  s'adressant  à 
ses  camarades  des  sections,  leur  dit:  «Vous 
qui  restez  avec  moi  à  Paris,  vous  qui  êtes 
les  compagnons  de  nies  peines  et  de  mes 
travaux,  restons  unis  ensemble,  aimons- 
nous  et  que  nos  corps  servent  de  rempart 
à  noire  patrie.  » 

Comme  consigne,  le  service  général    à 
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l'ordinaire  el  surtout  les  visites  de  toutes 
les  voilures  qui  sortent  de  Paris;  il  n'y 
;iura  plus  de  réserves  dans  les  sections, 
mais  nos  braves  camarades  des  sections 
auront  soin  que  les  (cardes  soient  bien 
coni(>lètes. 

r.onforméuiL'nt  à  un  nouvel  arrêté  du 
Conseil  général,  du  24  de  ce  mois,  le 
Commandant  général  renouvelle  l'ordre  le 
plus  précis  à  tous  les  chefs  de  postes  et 
ilf  patrouilles  d'arrêter  toutes  les  fillfs 
publiques  et  prostituées. 

1h  brumaire  an  II. 
(.'opie   oîuforme,  signée  de   Vinctiil,  sccrc- 
laire  gcnéral,  A.  .V.,  I?B'  7li. 

"tH.  —  .Vrrété  du  Comité  de  sûreté  i!é- 
nérale  par  lequel,  vu  les  observations  faites 
par  le  citoyen  Perrière,  membre  du  comité 
-des  «léfenseurs  olficieux  de  la  Société  des 
Jacobins,  que  les  conspirateurs  Kolly  et  sa 
fi-nime,  exécutés  ces  jours  derniers,  uni 
laissé  dans  la  maison  de  la  Force  trois 
garçons  en  bas  âge,  lesquels  sont  aban- 
donnés et  exposés  à  recevoir  les  impres- 
sions funestes  des  vices  qui  pullulent  dans 
li.'S  prisons,  ayant  égard  à  la  juste  solli- 
citude des  défenseurs  officieux  des  Jaco- 
bins el  à  l'offre  que  fait  le  citoyen  Per- 
rière de  recevoir  chez  lui  les  trois  enfants 
de  Kolly  et  de  sa  femme,  il  autorise  ledit 
Kerrière  â  retirer  lesdits  cnfanis  de  la 
maison  de  la  Force,  enjoint  au  concierge 
de  ladite  maison  de  remettre  ces  enfants 
au  susnommé,  quoi  faisant  en  sera  dé- 
chargé, autorise  pareillement  leilil  Fei- 
riére  à  se  concerter  tant  avec  le  maire  de 
Paris  qu'a\ec  le  ministre  de  l'intérieur  à 
l'effet  de  pourvoir  à  la  subsistance  et  ii 
l'éducation  de  ces  enfants,  jus(|u'à  ce  que 
le--  maisons  de  bienfaisance  décrétées  par 
la  Convention  soient  organisées. 
25  liriimairo  m  II. 
Extrait  du  ro|<i»tri'  ilcn  nrrilts  généraux  du 
r-mit..  .|.  -.r.i.-  .•.„-,,t,  .  /».  \..  AF'li  28G. 
I  i  ki'Ui-mI,  et  José- 

il  iVtticnl    été  cun- 

I.  A.  N.    \V  2Gn, 

n'  ^.tr.  K<.!1>  iiii  CXI.  uu  le  \  mai,  mai»  ta 
frmmr,  ayant  obtenu  un  ouni»  rn  raison  ilo  sa 
groMCKM-,  no  aubil  la  peine  capitale  que  lo 
16  brumaire. 

'T>9.  —  Lollre  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale au  Comité   de   surveillance   di-   la 


section  de  (le  nom  est  resté  en  blanc  , 
persuadé  du  dévouement  qui  attache  à 
l'intérêt  de  la  patrie  les  citoyens  dont  ce 
Comité  est  composé,  l'invitant  à  députer 
auprès  de  lui  deux  de  ses  membres,  dont 
le  patriotisme  a  été  le  plus  constamment 
éprouvé  et  qui.  par  la  fernielé  la  plus  irré- 
sistible qu'ils  ont  manifestée  contre  les 
ennemis  de  la  chose  publique,  provoquent 
de  sa  part  le  même  degré  de  confiance 
que  celui  qu'ils  ont  obtenu  de  leur  Comité. 

ih  brumaire  an  II. 
Extrait   du  registre  des  mandat:-   d  arK't   du 
Comité   de   sûreté  générale.  A.  .\.,  .\F*ll  289, 
fol.  81. 

7i>i>.  —  l.etlre  dtt  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale au  Comité  révolutiunnaire  de  la 
section  de  Le  Pelelier,  l'invitant  à  lui  en- 
voyer, le  malin  méiue,  à  tO  heures  très 
précises,  deux  de  ses  membres  pour  lui 
fournir  certains  renseignements,  ajoutant 
que  l'objet  est  urgent  el  ne  saurait  souf- 
frir aucun  délai,  sans  que  la  chose  pu- 
blique ne  li'it  susceptible  d'en  éprouver 
du  dommage. 

25  brumairi.'  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats  d  arrêt   ilu 
Comité  de   sûreté  générale,  .\.  .Y..  .\1  'n  •?'>o 
fol.  21. 

761.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sùn-le  gc- 
nérale,  ordonnant  :  l<>d'écrouer  à  la  Force 
le  nommé  Itaud  ;  2°  de  conduire  aux  Ma- 
dçlonnetle>  li'  litoyen  Di'ymc,  brigadier 
de  la  gendariuerie  à  .Montpellier;  :)•  d'in- 
carcérer dans  les  prisons  de  la  Force 
Héiny  Cochepin,  Catherine  Georges,  sa 
femme,  el  Jean-Pierre  Cochepin,  arrêtés 
par  ordre  du  Comité,  et  amenés  par  le 
citoyen  Kenault,  nienibn'  du  Comité  révo- 
lutionnaire de  la  section  du  nunnel-Rouge: 
d'incarcérer  le  sieur  Plaulier.  éc  onoinc 
des  Incurables,  el  sa  femme. 

,:.'>  brumaire  an  II. 
Extrait    du    registre   de»  mandat.»   d'arrêt   du 
r..mité  de  sûreté  génér.il  .   A.  .V  ,  Al'll  200. 
fol.  21  v»  22  r«. 

762.  —  Arrêté  du  t.oniiie  .le  sûreté  u-é. 
iiéinli-,  ordoniianl  de  procéder  .'i  des  re- 
cherches cl  perquisitions  exactes  chej  le 
nommé   Tojosnn,  ci«devant    conseiller  el 
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inlioducteur  des  ambassadeurs,  rue  du 
(Jrand-Chantier,  notamment  pour  décou- 
vrir un  coffre-fort  caché  dans  l'épaisseur 
d'un  mur  ou  d'une  cloison  de  l'apparte- 
ment de  sa  femme  de  charge,  et  tous 
autres  objets  qu'ils  peuvent  avoir  enfouis, 
et  de  procéder  ég:alemeiit  à  l'examen  et 
saisie  de  ses  papiers. 

'25  brumaire  an  II. 
Extrait   du   registre   des  mandats   d'arrêt  du 
('omilé  de  sùrelf  générale,    .A.  .Y.,    .\F*il   290, 
fol.  22. 

763.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  per- 
lant que  le  citoyen  Corvier,  tenant  le  café 
de  Brutus,  ci-devant  de  la  Régence,  s'est 
présenté  et,  après  quelques  observations 
sur  la  non  exécution  de  sa  part  de  la  loi 
du  maximum,  a  été  autorisé  à  se  retirer, 
avec  injonction  d'observer  la  loi  plus  stric- 
tement ;  2°  chargeant  le  citoyen  Delarue, 
l'un  de  ses  secrétaires,  de  se  rendre  à 
Ecouen,  chez  le  sieur  Pigneux,  maître  de 
poste,  pour  y  conduire  un  cheval,  saisi  par 
Marchand,  et  l'échanger  contre  un  cheval 
d'escadron,  offert  par  ledit  Pigneux  comme 
plus  utile  à  la  République;  3°  autorisant 
le  citoyen  Marchand,  membre  du  Comité, 
à  se  rendre  sans  délai  à  Amiens,  pour  se 
concerter  avec  le  représentant  du  peuple 
Dumont,  en  vue  de  l'arrestation  du  ci-de- 
vant comte  de  Nantouillet  et  de  l'ex-garde 
magasin  des  vivres  de  Senlis,  échappé  à  la 
surveillance  de  ses  gardiens,  lequel  Mar- 
chand sera  secondé  par  un  républicain  de 
confiance;  4°  constatant  la  remise  parle 
citoyen  d'Hervilly,  en  état  d'arrestation 
auprès  du  Comité,  d'un  sac  contenant 
3,46tj  livres,  tant  en  or  qu'en  argent  mon- 
nayé, pour  être  échangé  à  la  Trésorerie 
contre  des  assignais,  opération  qui  est 
effectuée  par  le  citoyen  Delespine;  S»  pas- 
sant à  l'ordre  du  jour  sur  la  demande  de 
la  citoyenne  d'Hervilly,  à  l'effet  d'autoriser 
la  sortie  de  son  domestique  et  du  citoyen 
d'Hervilly,  qui  demande  à  aller  prendre  des 
bains,  sous  la  garde  d'un  gendarme,  mais 
lui  permettant  de  faire  venir  un  notaire  ; 
(1°  renvoyant  libre  la  femme  du  gendarme 
Ducatelle,  dont  la  culpabililé  n'est  pas  dé- 
montrée; 7°  sur  l'observation  faite  par  l'un 
T.  X. 


des  membres  au  sujet  de  la  possibilité  d'éva- 
sion des  détenus  auprès  du  Comité,  arrê- 
tant le  percement  d'une  porte  au  bas  de 
l'escalier,  auprès  de  laquelle  sera  placée 
une  sentinelle,  ayant  pour  consigne  de  ne 
laisser  entrer  ni  sortir  personne,  sans  carte 
du  Comité,  à  l'exception  du  concierge  au- 
quel sera  donnée  une  médaille  pour  le 
faire  reconnaître;  S-mentionnant  la  venue 
du  citoyen  Deba,  commissaire  de  la  com- 
mune de  Vincennes,  chargé  de  faire  part  au 
Comité  des  sentimenls  fraternels  qui  ani- 
ment cette  commune  el  de  demander  la  ligne 
de  conduite  à  tenir  dans  les  mesures  ré- 
volutionnaires, en  conséquence  le  Comité 
a  invilé  ce  ciloyen  à  faire  organiser  promp- 
tement  et  mettre  en  activité  leur  Comité 
de  surveillance  el  à  nommer  un  commis- 
saire aux  accaparements. 

25  brumaire  an  II. 

Extrait  du  2«  registre  des  procès -verbaux  et 
délibérations  du  Comité  de  surveillance  du  Dé- 
partement de  Paris,  A.  N.,  BB^  81^,  fol.  152- 
155. 

764.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  suivant  lequel  le 
Commandant  général,  d'après  une  lettre 
de  l'adjoint  du  minisire  de  la  guerre,  de 
la  4«  division,  réitère  à  tous  les  comman- 
dants de  postes,  de  patrouilles  et  autres 
agents  militaires,  d'arrêter  et  de  conduire 
à  la  caserne  de  la  Courlille  tous  les  mili- 
taires et  gendarmes  dont  le  séjour  ne 
paraîtrait  pas  suffisamment  prouvé  et  dont 
les  autorisations  ne  seraient  pas  revêtues 
du  caractère  légal,  qui  peut  seul  en  cons- 
tater la  validité. 

Est  annoncé  le  départ  d'un  convoi  pour 
Mortagne. 

Le  service  de  l'intérieur  et  des  barrières 
à  l'ordinaire. 

26  brumaire  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major général,  A.  JV.,  BB^  76. 

765.  —  Arrêté  du  Comité  de  siîreté  gé- 
nérale, invitant  le  citoyen  Baudouin,  im- 
primeur de  la  Convention  nationale,  à  lui 
faire  passer  le  plus  promplement  possible 
quelques  exemplaires  du  décret  du  27  sep- 
tembre (vieux  style,!  concernant  l'arresta- 
tion des  gens   suspects;  il   serait    même 
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nécessaire  qu'il  fùl  réimprimé  au  nomlirt- 
de  1.000  exemplaires,  en  lisolant  de  lous 
autres  décrets  et  dispositions  qui  y  se- 
raient étraDj^ers, 

26  brumaire  an  II. 
Extrait  du   registre  des  arrètts   geaeraux  du 
Comitc  de  sùroié  générale,  .X.  N.,  AF'jl  i8G. 

76ti.  —  liivilalion  du  Comité  de  sûreté 
uéiiérale  au  Comité  révolutionnaire  Je 
Mutius-Scevola,  à  l'elTel  de  lui  faire  tenir 
duiijenie  le  double  des  molifs  de  toutes 
les  arrestations  par  lui  opérées,  ces  motils 
iléjà  envoyés  ayant  été  égarés  dans  les 
bureaux  du  Comité  de  si^reté  générale,  et 
afin  de  lui  faire  eonnaitrc  d'un  seul  mol  ce 
que  le  Comité  de  Scevola  sait,  en  ce  (|ui 
concerne  les  nobles  arrêtés,  de  l'incivisme 
(ju'ils  peuvent  avoir  manifesté  cl  de  leur 
conduite  habituelle. 

26  brumaire  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats  d'arrêt   Ju 
t'omit*  de  aiiruté  générale,   A.  N.,  AF'll  28!>, 
fol.  81. 

7f,7.  _  Airèlé  du  Comité  de  stireté  gé- 
nérale, décidant  que  Pierre  Hébert,  ci- 
devant  curé  de  Courbevoie,  demeurant 
aciuelicmeiit  à  Paris,  ile  et  rue  de  la  Fra- 
ternité, sera  envoyé  h  la  Force  en  état 
d'arrestation  pour  y  rester  jusqu'à  nouvel 
ordre,  et  que  les  scellés  seront  apposés 
sur  ses  papiers  par  le  Comité  révolution- 
naire de  ta  section. 

26  brumaire  an  II. 
Extrait    du   rcgi-^lro   des  mandat.^  d'arrci    du 
Comité  de  >ùre\é  ^-énéralo,  A.  .Y.,  AF'll  280, 
fr>l.  82. 

IM.  —  Arrêtés  du  Cuiiiilé  de  siUelé 
(.'•'•nérale,  ordonnant  de  procéder  à  l'ar- 
resliiliou  cl  à  l'examen  des  p<ipiers  :  1°  du 
nommé  Jaucourt.  ex-législateur  ;  2'"  du 
iioiiiiné  Antoine. 

2l>  bronuiiro  an  II. 
Kxtralt   du   rcffi^tro  de«  mandat*   d'arrêt  du 
Comité  do  iûrelé  générale,  AN..  AF'll  290, 

fnl      .'.'   V». 

Jiiii'  uurt  ( François- Aroail  de),  ancien  colonel 

ri       '-    — -    -  ' ■'•■   ■'   •irtcniciil  de 

'  lomcnt  i  In 


1 

■;il9.  —  Arrêté 
uérale.  |>.,it.iMi 


du   Coniilc  de  sitreté 

MIC    !>'    Illlllllllé    llllllll 


Bicbemonl,  contre  lequel  il  y  a  une  dé- 
nonciation très  grave,  sera  traduit  au 
Tribunal  révolutionnaire  et  qu'à  cet  ciTet  il 
sei  a  conduit  à  la  Conciergerie  par  la  force 
arméç. 

26  brumaire  an  II. 
Extrait  du   registre   de*   mandats  d'.irrèt  du 
Comité   de  sûreté  générale.  A.  S.,  .\F'ii  Î90, 
fol.  22. 

770. —  .Vrrété.s  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, enjoignant  :  •"de  procédera  la  levée 
des  scellés  apposés  par  son  ordre  che*  le 
nommé  Travanet.  tanl  en  sa  demeure  à 
Paris,  rue  de  Cranimoiil,  qu'en  sa  maison 
de  campagne  où  il  a  été  arrêté,  en  pré- 
sence de  Moulin,  commiss^iire  du  Comité, 
et  de  Travanet  qui  sera  réincarcéré,  à 
l'examen  alleulif  de  ses  papiers  et  à  la 
saisie  de  ceux  suspects  ;  i'  de  lever  éga- 
lement les  scellés  apposés  chei  le  citoyen 
Befort.  rue  Sainl-Honoré.  vis-à-vis  celle 
de  Sainl-Florenliii.  et  d'examiner  ses  pa- 
piers, dont  ceux  suspects  seront  apportés 
au  (j)inité. 

26  brumaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandat-  d«rr*t  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  .V..  AF'll  290. 
fol.  23  V. 

771.  —  Lettr.-  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale à  l'adiniiiistraliou  de  Police,  dé- 
elaranl  qu'il  a  été  rapporté  au  Comité  que 
le  ci-devant  curé  de  Saiiil-Hoch,  nommé 
l.e^l'aiid.a  élé  Icansféiv  il  y  a  l!i  jours  de 
la  maison  des  Madelonnettes  djins  celle  de 
Rici^lre,  et  l'invilanl  /i  lui  faire  connaître 
incessamment  en  vertu  de  quel  ordre 
cette  translation  s'est  faite,  ainsi  i|iie  les 
motifs  qui  l'ont  déterminée. 

20  brumaire  an  II. 

Kxtrait  du  registre  des  mandat;'  d'arrêt  du 
Comité  lie  sArot.'  générale,  A.  N.,  AFlf  290. 
t>d.  23  v°. 

Lcurand  (Luuis-Alcxandre),  d'abord  vicaire 
de  Saoïl-Roch,  avait  clé  élu  luré  de  cette  pa- 
roi-^^,  le  ••  février  1791,  «n  remplac' ment  du 
curi.  Mardui'l.  "'«  '^-ii'  nlii-.  .1.'  [t.  Irr  le  -.  r. 
UMDl. 

772.  —  Déhl't  i.il lu  t'Hiiiir  'f  s.iiul 

public  du  Déparleineiil  de  Pans  :  l"  rece- 
vant les  plaintes  du  Comité  de  surveil- 
laiicr  ib'  la  ci.inmuue  de  Pa»»y  au  siyel 
ilii    Ml  ni     ili'    se.s    délib<'iatlon>.    qui    est 
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divulgué,  et  arrêtant  qu'il  sera  écrit  au 
procureur  de  la  commune  de  Passy  à 
reflet  de  convoquer  l'Assemblée  générale 
pour  nommer  son  commissaire  aux  acca- 
parements et  procurer  au  Comité  de  sur- 
veillance un  local  où  ses  membres  puis- 
sent tenir  leurs  séances  sans  la  crainte 
d'être  entendus,  lorsqu'ils  concertent 
leurs  opérations  ;  2°  recevant  une  députa- 
tiou  de  la  commune  de  Vanves,qui  de- 
mande la  marche  à  suivre  pour  procéder 
à  la  nomination  d'un  commissaire  aux 
accaparements  et  d'autres  instructions,  à 
laquelle  le  Comité  a  donné  satisfaction  en 
l'invitant  à  communiquer  avec  lui  toutes 
les  fois  qu'ils  seront  entravés  dans  leurs 
opérations  :  3°  arrêtant  d'écrire  une  lettre 
de  remerciements  aux  .sendarnies  près  les 
tribunaux,  qui  lui  ont  envoyé  le  programme 
de  leur  fête  en  l'honneur  de  Marat  et 
Le  Peletier  et  se  proposaient  de  faire  une 
station  devant  la  porte  du  Comité,  croyant 
qu'il  tenait  encore  ses  séances  aux  Quatre- 
Xations  ;  4°  recevant  les  plaintes  d'une 
députation  de  la  commune  de  Passy  contre 
le  nommé  Carta,  qui  avait  proféré  des 
injures  et  tenu  des  propos  séditieux  contre 
la  municipalité,  et  menacé  de  faire  dis- 
soudre le  Conseil  général  de  la  commune, 
et  décidant  de  convoquer  ledit  Carta  pour 
entendre  ses  explications  ;  5°  après  l'in- 
terrogatoire du  nommé  Halloy,  dit  I)u- 
catelle,  gendarme  à  Passy,  considérant 
qu'il  a  été  trouvé  chez  lui  plus  de  600 
œufs  dont  une  partie  est  gâtée,  et 
7  à  8  setiers  d'avoine,  dans  un  moment 
où  la  République  a  le  plus  grand  besoin 
de  ces  objets  de  première  nécessité,  objets 
qu'il  n'avait  pas  déclarés  à  la  municipa- 
lité, considérant  en  outre  qu'il  s'est  trouvé 
chez  ledit  Ducalelle  quatre  cocardes  blan- 
ches de  l'ancienne  maréchaussée,  dont  il 
faisait  partie,  ainsi  qu'un  cachet  du  même 
corps,  quoiqu'il  ne  fût  pas  gradé,  déci- 
dant de  l'écrouer  comme  suspect  à  la 
Force  et  d'envoyer  les  pièces  au  président 
du  Tribunal  criminel  du  Département; 
6°  autorisant  Fournerot,  l'un  de  ses  mem- 
bres, à  faire  transporter  à  l'Arsenal  les 
fers,  les  plombs,  les  cuivres,  tant  rouges 
que  jaunes,  provenant  de  différentes 
saisies  et  du  don  du  sieur  Duquesnoy; 


7"  chargeant  les  citoyens  Franchet  et 
Fournerot  de  faire  porter  à  la  Monnaie 
l'argenterie  et  les  ornements  d'église  sai- 
sis par  les  citoyens  Clémence  et  Marchand, 
commissaires  des  Comités  de  sûreté  géné- 
rale et  de  salut  public  dans  les  départe- 
ments de  l'Oise  et  de  Seine-et-Oise,  alin 
de  procéder  à  la  vérification  et  pesée  de 
ces  matières,  et  si  l'opération  ne  pouvait 
être  exécutée  immédiatement,  de  les  faire 
mettre  sous  scellés. 

26  brumaire  an  II. 
E.vlrait  du  '2«  registre  de.s  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Déparle- 
ment de  Paris,  A.  N.,  BB^  81^,  fol.   155-161. 

773.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  portant  que,  quand 
onze  heures  sont  sonnées,  la  sentinelle 
doit  crier  fortement  le  qui  vive  sur  les 
passants,  leur  faire  exhiber  leur  carte  au 
corps-de-garde  et  maintenir  à  cet  égard 
l'arrêté  de  la  Commune. 

Les  citoyens  qui  ne  sont  pas  de  service 
ne  doivent  pas  être  dans  les  rues  à  des 
heures  indues  avec  des  armes;  les  magis- 
trats du  peuple  et  autres  fonctionnaires, 
chargés  de  veiller  au  repos  et  à  la  tran- 
quillité publique,  sont  les  seuls  cà  qui  le 
port  d'armes  soit  permis,  leur  ministère 
l'exige. 

Le  Commandant  général  invite  encore 
une  fois  les  citoyens  raisonnables  à  main- 
tenir les  arrêtés  de  la  Commune  ;  les 
hommes  vertueux  et  purs  désirent  qu'il 
n'y  ait  qu'une  société  populaire  par  sec- 
tion, ce  souhait  fait  honneur  à  ces  hommes 
sublimes,  qui  adorent  la  raison  et  ne  veu- 
lent former  qu'une  seule  famille. 

La  garde  des  barrières  avec  exactittide, 
ainsi  que  le  service  intérieur. 

"27  brumaire  an  II. 
Copie   conforme,  signée   de   Clément,   secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  BB'  76. 

774.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale à  l'un  de  ses  membres,  lui  faisant 
passer  l'arrêté  pris  le  2u  par  le  Comité, 
qui  lui  permettra  de  faire  une  découverte 
importante  dans  les  caves  du  ci  devant 
intendant  de  Lyon,  Tolosan  dit  Montfort, 
dont   la  femme  de  charge,   très   rousse, 
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habile  pocore  la  maison  et  iloil  cocinaUre 
le  lieu  de  la  cachelle. 

77  brumaire  au  II. 
Extrait  du   registre  des   mandats   d'arrêt  du 
Omité  de  sûreté  géoérale.  A.  .V..  AF'ii  289, 
fol.  81. 

773.  —  .Xrrt^lé  du  Coniilé  de  sùrelé  gé- 
nénile,  basé  sur  une  dénoncialion.  qui 
sisînale  l'existence  chez  la  citoyenne  de 
Mnreuil,  quai  des  OMeslins,  n*  11,  dans 
une  chambre  à  courber  au  rez-de-chaus- 
sée, d'un  colFre-fort  sous  le  pari|uet,  près 
de  deux  lils  jumeaux,  qui  y  fut  déposé  il 
y  a  trois  ans,  à  une  époque  où  les  riches 
commencèrent  à  avoir  des  craintes,  char- 
geant le  secrétaire  de  la  section  de  l'.Vrse- 
nal  de  s'y  Iransporter  avec  deux  membres 
du  Oniité  révolutionnaire  et  d'y  faire  les 
recherches  et  perquisitions  nécessaires  alin 
de  découvrir  l'argent,  l'argenterie  el  autres 
objets  qui  pourraient  se  trouver  enfouis. 

27  brumaire  an  II. 
Extrait   du   registre  do^   mandais  il'arrét  du 
C'«mil«  de  sùrelé  vnèraie,  A.  N.,  AF'il  289, 
fol.  82. 

770.  —  Arri'lé  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, autorisant  le  citoyen  Houdaille, 
membre  du  ("omité  révolutionnaire  de  Kr 
section  des  nmils-df-l'Homnie,  el  le  pa- 
triote qu'il  s'ailjoindra  pour  l'exéculloii 
de  l'ordre  d'arrestation  de  Pinoii  du  Cou- 
dray  et  de  sa  femme,  qui  se  sont  réfugiés  à 
Issoudnn,  à  s'entendre  avec  les  Comités 
révolutionnaires  des  communes  où  ils 
passeront  et  séjourneront,  en  vue  de  l'ar- 
restation et  de  l'incarcération  des  sus- 
pects et  contre-révolutionnaires  et  de  la 
\i!»iti'  de  leurs  papiers. 

27  brumaire  an  II. 
Extrait  du   registre  des   mandats  d'arrri   du 
ComilA  de  iiMrel«  gi^nérala,  A.  ,V.,  AK'ii  '.'89, 
toi.  8(. 

777.  —  Lettre  du  (Comité  île  sûreté  gé- 
nérale au  maire  de  Paris,  faisant  connollru 
que  le  noinmé  lictioit.  compris  duns  l'ordre 
d'arrenlntion,  convenu  le  matin  par  les 
membres  réunis  des  Comil<''s  de  saint  pu- 
blic et  de  sûreté  uénér.ile,  demeure  rue 
de  Provence,  n»  19,  nu  min  de  relb-  de 
r>rutti.  et  priant  de  vérinerces  indications. 

27  brumairi'  an  II. 
Kl  Irait  du    r«|i;i*tr«   don   muiidaU   d'arrêt  du 


Comité   de  sùrelé  générale,   A.  K.,  AF'II  289, 

fnl.    88. 

77N.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale au  Comité  des  colonies,  l'invitant 
à  remettre  au  porteur  les  pièces  à  charge 
contre  le  ci-devant  vicomte  de  Damas, 
gouverneur  général  de  la  Martinique,  ap- 
portées par  les  citoyens  Crassous  el  Itu- 
gommier,  députés  extraoïilinairrs  de  la 
ville  de  Saint-Pierre  de  la  .Martinique  auprès 
de  l'.\ssemblée  législative,  qui  les  ont  dé- 
posées au  Comité  des  cidonies,  ces  pièces 
devenant  utiles  au  leur. 

27  brumaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandais  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  29(1, 
fol.  24. 

Damas  (Claude-Charles),  vicomte  de  Marillac, 
ÇKiiverneur  général   de  la  Martinique  en  1783. 

779.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale au  citoyen  Paclie,  maire  de  la 
Commune  de  Paris,  lui  transmettant  une 
dénoncialion  importante  contre  les  con- 
cierges el  guichetiers  de  toutes  les  prisons 
el  maisons  d'arrêt  de  Paris,  alin  d'y  don- 
ner suile  en  procédant  à  un  scrutin  épii- 
raloire  et  en  remplaçant  par  de  frano 
républicains  ceux  qui  seront  exclus  à  la 
suile  de  ce  scrutin. 

27  brumairi'  au  II. 
Extrait  du  registre  des  mandais    d'arrêt    du 
Comité   de   .sùrelé  génér.ile,  A.  S.,  .VF'li  290, 
f..l.  24. 

78i>.  —  tlrdrc  du  Comité  de  sùreti' 
générale  au  concierge  de  la  Force  de  re- 
cevoir comme  prisonnier  le  iiominé  Blan- 
chard, ci-devant  commissaire  ordonnateur 
à  May  en  ce, 

'.'7  brumaire  an  II. 

Extrait  du  reginlrc  des  mandais  d  arrél  du 
l'oiiiiie  de  sùrelé  générale,  A.  S.,  AF'll  29". 
fol    21. 

Illani'liard  (Pierre),  ex-conimi»saire  ordonna- 
teur h  l'armée  des  Vosges,  condamné  à  mort  le 
8  thermidor  an  II  (A.  N.,  W  432,  n'  971), 

7N1.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  de  procéder  à  l'ar- 
restation du  citoyen  Douel,  ancien  fer- 
mier général,  demeurant  rue  Hergère.qui 
sera  écroué  dans  l.i  maison  de  In  lirande 
Force,  ou  tniitr  autre  à  défaut  dr  pl.ne.  et 
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Je  sa  l'emme,  qui  sera  incarcérée  à  la 
Petite  Force,  et  chargeant  les  citoyens 
Guiljert  et  Courtois,  membres  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  du  Faubourg- 
Montmartre,  de   mettre    à    exécution    cet 

arrêté. 

■^7  brumaire  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.   N.,  AF'iI  '290, 
fol.  21. 

782.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  de  procéder  à  l'ar- 
restation du  nommé  Marcieu,  ancien  gou- 
verneur de  la  citadelle  de  drenoble,  de- 
meurant rue  Saint-Honoré,  maison  du 
notaire,  presque  vis-à-vis  la  rue  des  Fron- 
deurs, ainsi  qu'à  l'examen  et  à  la  saisie  de 

ses  papiers. 

27  brumaire  an  II. 
Extrait    du  registre   des    mandats   d'arrêt  du 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  A'.,  AF*II  290, 
fol.  26  v°. 

783.  —  Délibération  du  Comité  Je  salut 
public  du  Département  Je  Paris  :  1°  por- 
tant que  le  citoyen  Carta,  chapelier  à 
Passy,  est  venu  donner  des  explications 
sur  sa  conduite  à  l'égard  du  Conseil  gé- 
néral de  cette  commune,  et  que  le  Comité 
l'a  invité  fraternellement  à  se  comporter 
avec  prudence  et  respect  envers  les  auto- 
rités constituées,  l'assurant  qu'il  pren- 
dra en  considération  ses  plaintes  contre  la 
municipalité  de  Passy,  i|ui,  après  avoir 
arrêté  qu'il  y  aurait  3  séances  par  mois, 
savoir  les  ">,  15  et  23,  a  empêché  la  con- 
vocation de  la  troisième,  qui  a  été  tenue 
malgré  son  opposition  ;  2°  autorisant  De- 
lespine,  l'un  de  ses  membres,  à  faire 
porter  au  Département  un  sac  contenant 
Ji's  titres  Je  féoJalité,  saisis  au  Jomicile 
de  Hocquarl  et  de  son  épouse,  afin  d'en 
extraire  les  titres  Je  propriété  et  Je  briMer 
ceux  qui  seront  cotiJainnés  par  la  loi  ; 
3°  déclarant  qu'il  sera  écrit  à  la  commune 
de  Gentilly  pour  lui  exprimer  le  mécon- 
tentement du  Comité,  qui  voit  avec  dou- 
leur cette  commune  ne  pas  répondre  à 
l'invitation  fraternelle  qu'il  lui  avait  faite 
Je  nommer  proniptement  un  Comité  Je 
surveillance  pour  prendre  les  mesures 
exigées  par  le  salut  public,  et  pour  l'in- 
viter de  nouveau  à  en  tenir  compte  i-l  à 


faire  cesser,  autant  qu'il  sera  en  son  pou- 
voir, les  divisions  existant  entre  cette 
commune  et  Bicêlre;  4°  décidant  qu'il 
sera  écrit  au  Comité  de  surveillance  de  la 
section  des  Tuileries  de  faire  en  sorte 
que  les  Jétenus  auprès  Ju  Comité  ne 
soient  plus  privés  Je  la  quantité  de  pain 
nécessaire  à  leur  subsistance,  par  l'em- 
pêchement de  certains  membres  de  ce 
Comité;  "i"  recevant  la  déclaration  de 
Jeux  garJes-champètres  Je  la  commune 
Je  Pomponne,  au  service  Ju  nommé  Cour- 
mont,  amenés  au  Comité  pour  rensei- 
gner sur  sou  compte;  6"  recevant  le  rap- 
port Jes  opérations  Ju  citoyen  Cuigues, 
chargé  Je  se  transporter  à  Bry-sur-Marne 
et  J'amener  le  citoyen  Falcoz  La  Blache, 
ce  qu'il  a  effectué,  et  décidant,  attendu 
que  ce  particulier  est  atteint  d'une  mala- 
die grave,  qu'il  sera  conJuit  à  son  Jomi- 
cile, rue  Ju  Mont-Blanc,  pour  y  rester  en 
arrestation,  sousia  garJe  d'un  sans-culotte, 
qui  sera  logé  et  nourri  par  ledit  Falcoz 
La  Blache  et  recevra  b  livres  par  jour. 

Le  citoyen  tJuigues  a  pareillement  amené 
au  Comité  un  ci-devant  contrôleur  des 
gabelles,  demeurant  à  Saint-I)enis-du- 
Port  près  Lagny,  arrêté  par  ordre  Ju 
Comité  Je  sûreté  générale. 

27  brumaire  an  II. 
Extraitdu  2'^  registre  des  procès-verljau.x  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  N.,  BB''  81  V   fol.  1(11-164. 

784.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  aux  termes  duquel 
le  Commandant  général  prie  ses  cama- 
rades d'apporter  tous  leurs  soins  et  leur 
surveillance  autour  Jes  prisons  Je  la  Force 
et  de  la  Conciergerie.  11  existe,  dit-il,  un 
complot  affreu.x,  dont  les  suites  ne  pour- 
raient être  que  très  désavantageuses  à  la 
société,  si  nous  n'y  mettons  bon  ordre, 
veillons  ces  asiles,  examinons  Je  près 
ceux  qui  y  entrent  et  qui  en  sortent.  L'or 
des  tyrans  entre  partout  et  y  fait  plus  Je 
ravages  que  des  armées  entières. 

Le  Commandant  général  annonce  que 
le  bataillon  de  réquisition,  caserne  à  la 
rue  Verte,  est  rentré  dans  l'ordre  dès  le 
lendemain  de  l'émeute,  un  seul  citoyen 
avait  corrompu  ses  jeunes  frères  d'armes. 
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la  mniiièie  dont  ils  ont  reconnu  leur 
erreur  prouve  qu'il  sont  dignes  d'élre  les 
dt^fenseurs  de  la  pairie. 

Haiis  les  sections,  où  les  compagnies  de 
canonniers  sont  parties  en  détachement. 
i>ii  en  pourra  former  de  supplémentaires, 
«ans  paye;  elles  passeront  de  même  à  la 
censure  des  soriétés  populaires  et  des 
Comités  révolutionnaires  des  sections  et 
no  feront  pas  perdre  à  celles  absentes  le 
droit  qui  leur  est  naturellement  assigné. 

I.i-  liois  et  le  l'iiarlion  w  se  délivreront 
t|ue  sur  des  lions  des  Comités  révolution- 
naires des  sections. 

Est  annoncé  le  départ  d'un  convoi  d'ar- 
tillerie pour  Cui'n. 

28  lirumaire  nii  II. 
Copie  conforme,   siptu'c   de    CMinenl,  serri>- 
tairo  <te  rEtat-niajor  i^énCTal.  .1.  N.,  BB^7G. 


785.  —  Lellre  de  llanriot,  général  de 
Paris,  au  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement, lui  annoni,-ant  que  conformément 
à  sa  demande  du  27  de  ce  mois,  il  vient  de 
prier  le  ciicf  tle  léjrion  de  service  à  la 
Convention  de  donner  la  consigne  à  la 
garde  qui  est  à  la  porte  de  la  salle  de 
l'ancienne  Convention  de  ne  rien  lais.ser 
sortir  de  l'écurie  destinée  au  Comité  de 
siin'eillance  du  Départenienl. 

28  hrumairo  an  II. 
Original  sign*,  A.  N.,  BB»  76. 

786.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale à  celui  des  décrets,  le  priant  d'en- 
voyer l'expédition  du  décret  contenant 
l'acte  d'accusolion  de  Charles  Osselin,  !•■ 
plus  Irtt  possible,  alin  de  transmettre  cette 
pii''i'e  fssi-nlielle  avec  les  autres  ti  l'accu- 
Nuteur  public. 

28  brumairu  an  II. 
Extrait  du    registre  dcn  roanilaL»  il'arrM  du 
Comil*  de  «ftrct*  générale,  A    N..  AF'll  289, 
fnl.  82. 

787.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
n'^rale,  ordonnant  In  mise  en  état  d'arres- 
lalion  du  ci-devant  marquis  de  Clcrmont 
liallerande,  rue  Chantereine,  qui  sera  con- 
duit a\fr  tous  (inlrns  siiHpi'clM  trouvés 
i'Ik'z  lui  dans  une  maison  d'arrêt, 

28  lirutTiAirf  an  II 
llxlrail  du   renintra   dnii   mandnl»   d'arrAl   du 


Comité  de  sûreté  générale.  A.  .V.,    AF"m  289. 
fol.  84. 

788.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, décidant  que  par  mesure  de  sûreté 
générale  le  citoyen  Chabroud,  ex-consti- 
tuant, sera  à  l'instant  conduit,  sous  la 
garde  de  deux  gendarmes,  dans  la  maison 
de  la  Force,  oi'l  il  restera  jusqu'à  nouvel 
ordre. 

28  brumaire  an  II. 

F.xirnit  du  re^ixlre  de!>  mandats  d'.irr^l  du 
Comil.- do  silret*  générale,  .A.  A'..  AF'il  290, 
fol.  2.i. 

TSO.  —  .arrêté  du  Comité  de  sûrelé  gé- 
nérale, ordonnant  de  procéder  immédiale- 
ineiit  à  l'arrestation  d'un  citoyen  alle- 
mand, visage  assez  allongé,  un  peu  taché 
de  petite  vérole,  toinl  clair,  yeux  bleus, 
ne/,  long,  cheveux  gris  et  plats,  ne  portant 
poinl  de  queue,  ilgé  de  TiO  h  00  ans,  logé 
dans  la  maison  dite  du  C.arrousel,  lequel 
sera  anifiié  au  Comilé  pour  y  être  inter- 
rogé. 

28  brumaire  an  II. 

Extrait  du  regi^^tre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  «ùrole  générale,  A.  jV.,  AF'li  290, 
fol,  25. 

790.  —  Lellre  du  Comité  de  sûrelé  gé- 
nérale à  celui  de  salut  public,  accompa- 
gnant l'envoi  d'un  mémoire  >ur  les  mau- 
vais trailemenls  subis  ;\  Valenciennes  par 
quelques  patriotes,  notamment  deux  ad- 
minislraleurs  qiti,  avant  l'invasion  des 
barbares,  avaient  manifesté  le  plus  d'alla- 
cbemeni  pour  la  Itévnlution,  et  qui  courent 
le  danger  de  perdre  lu  vie  par  l'elTet  d'un 
jugement  imminenl,  priant  leurs  collègues 
de  loul  melire  en  o'uvre  pour  prévenir  le 
sort  fiinesie  qui  leur  e>l  réservé,  persuadé 
i|ue  les  moyens  à  leur  disposition  seront 
plus  efficaces  que  ceux  que  pourrai!  em- 
ployer le  Comité  de  sûreté  générale  dans 
une  cause  qui  intéresse  aussi  essentielle- 
ment des  citoyens  victimes  de  l.i  plus  per- 
llde  aristocratie. 

28  lirumairc  an  II. 
Extrait   du   regiotre   di-i>  mandai*  d'arrêt  du 
Comité  do  nttroté   générnl'-     •     \       M  'il  290. 
fol.  25  v«. 

791.  —  Arrêté  Au  i'.om\\>-  il.-  -mêlé  gé- 
nérale, ordonnant  de  mettre  en  éiat  d'ur- 
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restation  le  nommé  Franquetot,  ci-devaiil 
chevalier  de  Coigny,  demeurant  au  coin  de 
la  rue  de  Marigny,  Faubourg  Saint-Honoré, 
les  nommés  Berteche,  Duras  et  Bouquin- 
ville,  rue  Basse,  porte  Saint-Denis,  n°  12, 
avec  examen  de  leurs  papiers  et  saisie  de 
ceux  suspects. 

28  brumaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandais  d'arrêt  du  Co- 
mité de  sûreté  générale,  A. /V.,  AF'll  290,  fol.  "27. 

Franquetot  (Jean-Philippe),  chevalier  de  Coi- 
gny, maréchal  de  camp,  mort  en  émigration 
vers  180fi. 

79-2.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  an- 
nonçant la  venue  d'une  députation  de  la 
romiiiunede  In  Brandie  du  Pont-de-Saiiit- 
Maur,  chargée  de  se  renseigner  sur  l'orga- 
nisation du  Comité  de  surveillance  de  ladite 
coiumune  et  sur  les  mesures  à  prendre  à 
cet  cflet,  à  laquelle  le  Comité  a  donné  ses 
instructions  en  l'invitant  à  envoyer  l'un  de 
ses  membres,  le  îj»  jour  de  chaque  décade, 
à  l'Assemblée  tenue  dans  la  salle  des  Amis 
de  la  Liberté  et  de  l'Egalité:  i"  mention- 
nant la  remise  par  Delespine  au  Départe- 
ment d'un  sac  contenant  les  titres  de  féo- 
dalité saisis  chez  Hocquart  ;  3"  reprodui- 
sant le  texte  d'une  lettre  adressée  par  le 
Comité  de  saUtt  public  du  Département  au 
Comité  de  sûreté  générale  pour  le  mettre 
en  garde  contre  les  démarches  faites  par 
la  femme  du  citoyen  Guillaume,  qui  pour- 
rait surprendre  la  bonne  foi  du  Comité, 
et  pour  l'édifier  sur  le  compte  dudit  Guil- 
laume, déclarant  qu'il  a  été  l'un  des  en- 
ragés membres  du  club  des  Feuillants  de 
la  Constituante,  (ju'il  est  en  outre  véhé- 
mentement soupçonné  d'être  l'auteur  de 
la  pétition  des  20,000,  déposée  chez  les 
notaires  de  Paris,  enfin  qu'il  est  l'auteur 
d'un  projet  de  défense  de  Louis  XVI,  dont 
le  prospectus  est  entre  les  mains  du  Co- 
mité ;  4«  donnant  l'énumération  des  objets 
de  cuivre,  des  l'ers  et  plombs,  déposés  à, 
l'Arsenal  par  le  citoyen  Fourncrot,  qui  se 
montent  à  160  livres  de  cuivres  et  1,1 2S  li- 
vres de  vieux  plotnbs,  dont  le  citoyen 
Fournerot  rapporte  le  récépissé  ;  5"  sur  les 
réclamations  du  sieur  Jacques  Martin, 
commissaire  aux  subsistances,  invitant  le 
Comili'    révolutionnaire  de    la  section    de 


Montreuil  à  délivrer  12  boisseaux,  tant  de 
son  que  d'aVoine,  pour  la  nourriture  des 
chevaux  chargés  du  transport  des  subsis- 
tances, attendu  qu'ils  ne  trouvent  rien  sur 
leur  route  ;  6°  constatant  la  remise  par  une 
députation  de  la  commune  de  Nogent-sur- 
Marne  d'un  procès-verbal  de  cette  munici- 
palité on  faveur  du  citoyen  Falcoz,  ci-de- 
vanlcointe  de  La  lilache,  arrêté  parGuigues 
comme  suspect,  ayant  sa  femme  et  sa 
fille  émigrées,  d'après  lequel  ils  déclarent 
que  ledit  Falcoz  est  un  bon  citoyen,  qui  a 
toujours  donné  des  preuves  de  civisme; 
7°  recevant  le  rapport  du  gendarme  chargé 
de  conduire  à  la  Force  le  nommé  Duca- 
telle,  prévenu  d'accaparements, ;iux  termes 
duquel,  la  prison  de  la  Force  étant  remplie 
de  prisonniers,  l'administration  de  Police 
lui  a  donné  un  ordre  pour  le  transférer 
aux  Madelonnetles;  8°  notant  la  réponse 
faite  par  le  général  Hanriot  à  la  demande 
du  Comité,  relativement  à  la  garde  des 
écuries  destinées  aux  gendarmes  de  ser- 
vice au  Comité  ;  9°  annonçant  la  venue 
d'une  députation  delà  commune  de  Stains, 
relalivement  à  l'organisation  de  leur  Co- 
mité de  surveillance, avec  lequel  le  Comité 
a  promis  de  correspondre  tant  que  besoin 
sera;  10°  considérant  que  le  citoyen  Fal- 
coz La  Blache,  arrêté  comme  suspect,  a 
fait  des  dons  patriotiques,  a  acheté,  il  y  a 
2  ans,  une  assez  grande  quantité  de  biens 
nationaux,  qu'il  a  déclaré  lui-même  l'émi- 
gration de  sa  femme  et  de  sa  fille,  que 
dans  les  perquisitions  faites  chez  lui,  il  ne 
s'est  rien  trouvé  de  suspect,  considérant 
toutes  ses  preuves  de  patriotisme  et  la 
réclamation  de  sa  commune  entière  qui  le 
regarde  comme  un  bon  citoyen,  décidant 
qu'il  sera  remis  en  liberté. 

28  brumaire  an  II. 
Extrait  du  2'  registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  N.,  BB'  81*^,  fol.  165-169. 

793.  —  Extrait  de  l'ordre  dil  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  constatant  que  le 
service  se  fait  d'une  façon  bien  favorable 
à  la  tranquillité  publique,  le  Commandant 
général  s'en  déclare  très  satisfait,  un  chef, 
dit-il,  est  heureux,  lorsqu'il  n'a  aucun  re- 
proche à  faire  à  ses  camarades,  souvenez- 
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vous,  vous  aussi,  que  le  temps  de  servir 
les  hommes  est  passé,  c'est  à  la  chose 
publique  seule  que  tout  bon  citoyen  se 
doit  enlièremenl. 

La  paix  esl  rétablie  à  Ivry,  un  pédant 
de  classe,  auteur  du  désordre,  a  été  rais 
♦•n  arrestation. 

.\n  sujet  des  plaintes  portées  la  veille 
à  la  Commune  contre  Hanriot  par  une  dé- 
putation  de  oanonni<rs  à  l'occasion  de  la 
clef  du  cadenas  du  petit  caisson  du  Temple, 
remise  entre  les  mains  du  commandant  en 
chef  du  poste  à  la  demande  des  magis- 
trats du  peuple,  le  Commandant  général 
interpelle  les  canonniers  en  ces  termes  : 
..  Canonniers.  lorsque  les  magistrats  me 
diront,  telle  chose  est  nécessaire  au  bon 
ordre,  je  m'empresserai  d'v  satisfaire. 
Mes  camarades,  il  faut  mieux  s'entendre, 
mieux  s'aimer,  moins  écouter  ses  petites 
passions  et  se  souvenir  que  l'on  a  une 
patrie  à  sauver.  » 

Hanriot  ajoute  :  ■•  Tant  que  je  serai  gé- 
néral, je  ne  souffrirai  jamais  que  le  pou- 
voir militaire  domine  le  civil,  et  si  mes 
frères  les  canonniers  dénonciateurs  veulent 
despotiser,  ce  ne  sera  jamais  sous  mes 
ordres.  Quand  mes  dénonciateurs  vou- 
ilront,  je  leur  donnerai  l'état  des  dilapi- 
dations en  tout  genre  dans  tous  les  postes 
et  je  leur  prouverai  (|ue  lorsqu'une  bouche 
à  feu  et  ses  agiés  ne  sont  pas  en  état  de 
siî'ge  nu  d'attaque,  les  elïels  doivent  tou- 
jours être  en  bon  état  ».  Le  Commandant 
général  invile  ii  l'avenir  les  canonniers. 
que  l'on  a  toujours  vus  au  poste  d'hon- 
neur, à  ne  s'occuper  que  du  bonheur  gé- 
néral et  non  île  personnalités;  "Servons la 
chose  publique,  unissons-nous  et  jamais 
de  divisions  parmi  nous.  » 

29  bruinairo  an  II. 
Copia   conformo,  signée  de   Clémont,  sccré- 
laire  de   l'Eui-major  général,  A.  S.,  BR'  7fi. 

''M.  —  Arrêté»  du  Comité  de  sâreté  gé- 
nérale, renvoyant  nu  Comité  de»  inspec- 
teurs de  lu  Convention:  1*  les  citoyens 
Moulin,  Marotte  et  Lemoine,  qui  ont  saisi 
une  malle,  remplie  il'arKi'nterie  et  de 
bijoux,  rhei  b'  ci-devant  duc  de  Cos,sé  à 
.Moussy,  pour  en  effectuer  le  ilépiM  ;  2"  \pn 
citnyrni»  (iuigueH,  membre  du  Comité  de 


sui'veillance  du  Département,  et  Tafim. 
capitaine  des  charrois  d'artillerie,  qui  ont 
saisi  de  l'argenterie  au  Chenay.  chei  le 
nommé  Payen,  au  château  de  Champs, 
chez  la  marquise  de  .Marbeuf.  a  Eliolles, 
chei  la  ci-devant  comtesse  de  La  Vieuville, 
pour  en  effectuer  également  le  dépi\t. 

29  brumaire  an  II. 
Extrait  du    registre   des  mandats   Jarret  du 
Comité  de  siirelo  générale.  A.,  N.,  ,\F*II  289. 
fol.  83. 

79.">.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale aux  Comités  révolutionnaires  des 
sections  de  Paris,  déclarant  remarquiT 
avec  peine  combien  l'envoi  des  proct-s- 
verbaux  d'arrestation  des  suspects  éprouve 
de  lenteurs  et  avoir  constaté  que  quelques 
Comités  de  surveillance  ont  de  leur  propre 
mouvement  procuré  l'élargissement  de 
certains  détenus,  contrairement  au  décret 
du  17  septembre,  et  faisant  observer  qii'fu 
.se  permettant  de  décider  à  la  fois  l'ar- 
restation et  l'élargissement,  c'est  porter 
atteinte  à  une  autorité  que  la  Convention 
nationale  a  réservée  à  son  Comité  de  silreté 
générale,  et  amener  dans  la  réunion  di- 
deux  pouvoirs  des  conséquences  qui  pour- 
raient devenir  excessivement  dangereuses, 
recommandant  d'éviter  également  dans  les 
opérations  que  prescrivent  les  circons- 
tances actuelles  toutes  lenteurs  et  toutes 
confusions, alin  de  prouver  aux  ennemis 
de  la  liberté  combien  les  lois  i|ui  doivent 
en  accélérer  le  triomphe  .sont  respectées 
par  les  républicains  eux-mêmes. 
29  brumaire  an  II. 

Extrait  (lu  registre  des  m.indalii  il  arrêt  •lu 
(_omilc'  de  sûreté  générale,  A.  .V..  AF'll  28'.i. 
fol.  83. 

"96.  —  Arrêté  du  Comité  de  stireté  gé- 
nérale, ordonnant  de  mettre  en  étal  d'ar- 
restation le  nommé  l.imbour-Lebrun  i-l 
son  (Us,  âgé  de  II  à  i:i  ,ins,  rue  .N"-u\.'- 
des-Petits  ("hamps,  n"  IS  ou  t(i.  le  nommé 
Henry,  qui  est  souvent  à  lu  cuisine  de 
Sainl-La;.ari-,  habillé  en  domestique,  de 
faire  toutes  les  recherches  nécessaires 
pour  décotivrir  plusieurs  imiividus  cachés 
dans  laditi'  maison  de  Saint-Lainre,  deux 
chez  .\il(im.  aine,  à  l'enlresol,  sur  le  df- 
vunl  de  la  rue  Saint-Denis,  ileux  A  l'entrer 
du  clos  contre  la  caserne,  un  nuire  d.nns  h- 
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bàtimeiil  (lu  milieu  du  clos,  et  de  procéder 
à  l'arrestation  de  la  citoyenne  Gentil,  de 
sa  fille  et  de  son  gendre,  au  t"'  étage, 
corridor  H,  n"  17  et  18,  et  de  Maillet,  le 
maçon,  et  sa   femme,  à   l'autre   bout  du 

corridor. 

'29  brumaire  an  II. 
E.xtrait  du  registre  des   mandats  d'arrêt    Ju 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  289, 
fol.  85. 

797.  —  .\rrêtt''  du  Comité  de  sûreté 
générale,  décidant  que  par  des  commis- 
saires qui  seront  nommés  par  les  Comités 
de  surveillance  des  sections  du  Faubourg- 
Montmartre,  du  Mont-Blanc  et  de  la  Mon- 
tagne pour  être  adjoints  au  citoyen  Le  Bas, 
commis  à  cet  effet,  il  sera  procédé  sans 
délai  à  la  rechercbe  de  T'argenterie  et  de 
tous  effets  précieux  qui  pourraient  être 
cachés  ou  enfouis  :  1°  dans  la  maison 
occupé  par  le  citoyen  Mons,  rue  Bergère  ; 
2°  dans  celles  du  citoyen  Grenu,  sur  le 
boulevard,  n"  26,  et  Bridel,  rue  LePeletier, 
n"  7  ;  .3°  dans  celle  du  nommé  Barout,  rue 
Xeuve-des-Petits-Champs,  n"»  9  et  77,  avec 
ordre  d'arrêter  le  frère  dudit  Rarottt. 

29  brumaire  an  II. 
Extrait  du   registre   des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté   générale,   A.  N.,  AF'lI  290, 
fol.  25. 

798.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  d'amener  au  lieu  de  ses 
séances,  pour  être  interrogés,  les  ci- 
toyennes [.alouette,  mère  et  fille,  le  citoyen 
Latour,  demeurant  rue  des  Fossés-Mont- 
martre, n-  8,  la  citoyenne  Villard,  rue  de 
.larente,  la  citoyenne  Philibert,  maison 
de  Danemark,  rue  Neuve-Saint-.\ugustin, 
et  la  citoyenne  Morenci ,  passage  des 
Petits-Pères,  n»  8. 

29  brumaire  an  II. 
Extrait  du   registre  des   mandats   d'arrêt  du 
Comité  de    sûreté  générale,  A.  N.,  AF'ii  290, 
fol.  2G. 

799.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, décidant  de  faire  des  perquisitions 
exactes  chez  le  nommé  AUeaume,  rue 
Montmartre,  n»  158,  à  l'effet  de  découvrir 
l'or,  l'argent  et  l'argenterie  enfouis,  pou- 
vant monter  à  (10,000  livres,  qui,  d'après 
une  dénonciation,  se  trouveraient  cachés 


dans  un  petit  garde-meuble  et  sous  les 
carreaux  d'une  pièce  ou  salle,  avec  ordre 
d'examiner  les  papiers  et  d'écrouer  ledit 
Alleaume  dans  une  maison  d'arrêt,  ainsi 
que  la  femme  Duchilleaud,  sœur  de  Gil- 
bert de  Voisins,  ayant  émigré,  demeurant 
rue  du  Faubourg-Montmartre. 

29  brumaire  an  II. 
Extrait   du  registre  des    mandats   d'arrêt    du 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF'ii  290, 
loi.  2fi  v°. 

800.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  an- 
nonçant la  réception  d'une  députation  du 
Comité  de  surveillance  de  la  commune  de 
Vitry-sur-Seine,  chargée  de  demander  des 
instructions  sur  la  marche  à  suivre  dans 
les  mesures  révolutionnaires,  à  laquelle 
satisfaction  est  donnée,  et  l'envoi  du 
nommé  Gallais,  fils  du  secrétaire  de 
Nantouillet,  comme  étant  au  courant  des 
affaires  de  ce  dernier;  2»  faisant  con- 
naître que  les  citoyens  Lebrun,  Deslauriers 
et  Molière,  membres  de  la  Commission 
inspectante  des  journaux,  en  apportent 
différents  en  langue  allemande  regardés 
comme  suspects,  etprésentent  le  mémoire 
de  leur  traitement,  montant  à  la  somme  de 
540  livres,  qui  leur  sera  avancée  par  le 
trésorier  du  Comité. 

29  brumaire  an  II. 
Extrait   du  2«  registre  des  procès-verbaux  et 
délibérations  du  Comité  de  surveillance  du  Dé- 
partement de  Paris,  A.  N.,  BB^  81*^,  fol.  170. 

801.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ayant  pris  connaissance  de  diver- 
ses pièces  trouvées  chez  la  nommée  Du- 
barry,  mise  en  état  d'arrestation  par 
mesure  de  sûreté  générale,  comme  sus- 
pecte, considérant  qu'il  résulte  de  l'en- 
semble desdites  pièces  que  la  femme 
Dubarry  est  prévenue  d'émigration  et 
d'avoir,  pendant  le  séjour  qu'elle  a  lait  à 
Londres  depuis  le  mois  d'octobre  1792 
jusqu'au  mois  de  mars  dernier  (v.  st.), 
fourni  aux  émigrés  réfugiés  à  Londres  des 
secours  pécuniaires  et  entretenu  avec  eux 
des  correspondances  suspectes,  et  que  les 
nommés  Vandenyver,  père  et  tlls,  négo- 
ciants, sont  prévenus  d'avoir  l'ait  passer 
des  fonds   à  la   femme  Dubarry,  pendant 
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qu'ellp  iHail  en  Angleterre,  décidant  quo 
la  femme  Dubarry  et  les  nommés  Van- 
deiiyver,  pt're  et  lils,  seront  traduits  au 
Tribunal  rt^volutionnaire,  poury  être  pour- 
suivis et  jugés  à  la  diligence  de  l'accusa- 
Ifur  public. 

30  brumaire  iui  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N..  AF'il  290, 
fol.  Î7. 

Dubarry  (Jeanne  Vaubernier,  feitime)  et 
Vandenyver,  père  (Jean-Baptiste',  ainsi  que 
ses  deux  lils  (Anioine  et  Jean  Baptiste),  ban- 
quiers, furent  condamné?  à  mort  lo  27  frimaire 
an  II  {A.  N..  W  300,  n°  367). 

K(i2.  —  Arrèti?  du  Coiiiiti'-  do  siVcti' 
tii'ni'Tale,  décidant  que  le  citoyen  Pigcau, 
délégué  par  li-  Comité,  avec  deitx  membres 
du  Comité  révolutionnaire  de  la  section 
de  la  Ponlaine-de-Gienelle,  se  Iranspor- 
lera  dans  la  maison  du  ci-devant  abhé 
Royer,  située  rue  de  Lille,  afin  d"y  faire  eti 
sa  présence  perquisition  et  recherche  des 
objets  contraires  aux  inléréls  de  la  Répu- 
blique, cachés  dans  Indile  maison  en 
contravention  à  la  loi,  en  observant  loule- 
fois  les  mesures  strictement  rigoureuses  à 
cet  égard. 

30  brumaire  an  II. 

Extrait  du  reglulre  dt»  mandais  il'arrét  >lu 
Comil*  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  2«it, 
fol.  84. 

N03.  —  Arrflé  du  Comité  de  siUeté  j-é- 
nérale,  chargeant  Dubarran,  l'un  de  ses 
membres,  de  se  rendre  le  lendemain  au 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  de 
Mulius-SreTola  pour  y  prendre  ronniiis- 
sance  de»  proci's-verbaux  et  autres  pit^res 
se  trouvant  «nr  ses  repisires,  conceinfint 
la  femme  Luppé-tlliarry  et  Osselitl.el  pour 
s'en  fairi»  remettre  des  expéditions  cerli- 
fiépfi. 

30  brumaire  an  II, 

Extrait  du  registre  des  mandali  d'arrèl  du 
Comité  de  »ftrelé  «énérnle,  A.  ;V.,  AP'll  ÎRO. 
fol.  85. 

80*.  —  ArrOUk  (lu  Cnniilé  df  dt^relé  gé. 
nérnle,  ron*i>lérnnt  qu'il  rémiJtfTnil  d'une 
d^nonrlalion  que  le  nommé  Tnlntiatl.  de- 
meurnnt  rue  dn  liniiid-Clinnlier,  n  un 
rolTrr-fnrt  carlié  dnn"  la  rloi^nn  de  l'np- 
parlPinenl  de  m  femme  de  rhnrgn,  <nie 
ml  individu,  rnmme  nnrieii  cnnMillor  ei 


introducteur  de.s  ambassadeurs,  jouit  d'un 
revenu  considérable  et  peut  avoir  d'autres 
ell'ets  cachés  ou  enfouis  dans  plus  d'un 
endroit  de  sa  maison,  iharueanl  .Nicolas 
MoroLl'un  de  ses  secrétaires,  de  se  trans- 
porter avec  deux  commissaires  du  t^.omité 
révolutionnaire  de  la  section  de  l'Ilomme- 
.\rmé  dans  la  maison  sus-indiquée,  ik 
l'effet  d'y  faire  les  recherches  jugées  né- 
cessaires pour  découvrir  cet  arsent  qu'il 
apportera  au  Comité. 

30  brumaire  an  II. 
Extrait   du  registre  des  mandats  d'arrèl   du 
Comité  de  sûreté  trénérale,  A.  .V.,  AF'lI  289. 
fol.  8.5. 

HOu.  —  Arirlé  du  (Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, portant  que  le  l'iloyen  llesfossés, 
ex-constituant,  traduit  à  Paris  en  \i'rttt 
d'un  mandat  d'arrêt  précédemmeni  dé- 
cerné contre  lui,  sera  transféré  sur-b'- 
champ  à  la  maison  de  l.i  Force,  ii  l'elTcl 
d'y  demeurer  jusqu'il  nouvel  ordre  sous 
bonne  el  sûre  garde. 

30  brumaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandais  il'arrét  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'll  290, 
fol.  27. 

Desfo.sscz  (Charles-Louis,  vicomte),  député  «le 
Laon,  démissionnaire  le  23  juillet  Ii90. 

800,  —  Arrêté  du  Comité  <le  siWeté  gé- 
nérale, portant:  l°que  les  scellés  apposés 
par  le  comité  de  la  section  Le  Pidclier  au 
domicile  du  nommé  Pons,  rue  Neuve-.'^ainl- 
.\ugustin,  seront  levés  en  sa  présence  el 
en  celle  du  citoyen  Moulin,  commissaire 
du  Comité,  et  que  perquisition  sera  faite 
pour  dérouvrir  l'or,  l'argent  et  l'argen- 
terie, qui  y  sont  cachés  el  enfouis,  el  qui 
seroid  remisait  Comité  des  inspecleiir»  de 
la  salle,  et  ledit  Pons  incarcéré  aprèscetle 
opération  ;  2'i  (|ue  les  scellés  apposés  cliei 
le  nommé  Cesselès  seront  levés  pour  faire 
l'examen  de  ses  papiers. 

30  brumaire  an  II. 
Extrait   du    registre  des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  ailrelé  générale,  A.  S..  AF'll  290, 
fol.  57  v«,  28  f . 

807.  —  Arrêtés  du  Comité  de  srtrelé  gé- 
nérale, ordonnant  de  procéder  \  l'arres- 
tiilion  :    I*  du  nommé  Clavl^re.  frère  «le 
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l'ex-minislre,  rue  d'Amboise,  sur  le  point 
de  partir  pour  Genève  avec  les  débris  de 
la  lortune  de  son  frère  ;  2""  du  nommé 
Dufresne,  agent  de  change,  rue  Vivienne, 
frère  de  Dufresne  de  Saint-Léon,  ex  liqui- 
dateur ;  3"  du  nommé  Octave  Giambouce, 
banquier,  rue  de  Bondy,  et  sa  femme  ; 
4°  du  nommé  Henry-Alexandre  Audainel, 
auteur  d'un  ouvrage  intitulé  :  Di'nonciation 
auœ  Fi'iinçnis  catholiques^  des  moyens,  em- 
ployés par  l'Assemblée  nationale  pour  dé- 
truire en  France  la  religion  rjitholique,  de- 
meurant rue  Saint-Jacques,  au  coin  de  celle 
des  Mathurins. 

30  brumaire  an  II. 

Extrait  (In  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sfireté  générale,  A.  N.,  AF*II  290, 
fol.  27  r",  -29  r». 

Dufresne  fde  BreuilletJ  (Simon-Franeois). 

808.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  de  procéder  à  l'arres- 
tation de  la  nommée  Montréal,  demeu- 
rant rue  projetée  Michodière,  maîtresse 
du  nommé  Boyd,  Anglais,  chef  de  la  mai- 
son Boyd,  Ker  et  C'%  à  laquelle  était  asso- 
cié Laborde,  qui  vient  de  partir  avec  un 
faux  passeport,  et  que  ladite  iMontréal  se 
propose  d'imiter,  d'apposer  les  scellés  sur 
ses  papiers  et  sur  ceux  dudit  Boyd,  de 
faire  toutes  les  informations  nécessaires 
pour  découvrir  les  auteurs  du  faux  passe- 
port délivré  à  Boyd,  qui  s'est  soustrait  par 
ce  moyen  au  décret  contre  les  Anglais. 

30  brumaire  an  II. 
Extrait   du   registre  des   mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'lI   290, 
fol.  28. 

809.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, sur  les  renseignements  recueillis 
relativement  à  la  conduite  politique  tenue 
par  les  nommés  Restout,  demeurant  au 
Garde  Meuble,  et  Pasquier,  peintre  en 
miniature,  demeurant  aux  Galeries  du 
Louvre,  ordonnant  qu'ils  seront  mis  en 
état  d'arrestation  à  la  maison  de  la  Force, 
ou  toute  autre  convenable,  et  que  les 
scellés  seront  apposés  sur  leurs  papiers. 

30  brumaire  an  II. 
Extrait   du   registre   des   mandats  d'arrêt  du 


Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll   290, 
fol.  28  r». 

Pasquier  (Pierre)  fut  envoyé  à  la  Force,  puis 
à  Saint-Lazare,  oii  il  se  trouvait  le  20  thermidor 
(A.  N.,  F^  4774'**). 

810.  —  Arrêté  du  C.omité  de  sûreté  gé- 
nérale, vu  une  lettre  imprimée  sur  12  pages 
par  Raymond,  homme  de  couleur,  sous  la 
date  du  4  mars  1791,  dont  les  citoyens 
Le  Page,  Bruslée  et  Legrand  ont  certifié  la 
conformité  avec  l'expédition  envoyée  par 
l'Assemblée  coloniale  de  Saint-Domingue, 
trois  feuilles  intitulées  le  Créole  patriote, 
rédigé  par  Milccnt,  sous  les  no^  61,  62 
et  86,  considérant  qu'il  résulte  de  la  lettre 
dudit  Raymond  qu'il  a  employé  des  moyens 
de  corruption  dans  l'affaire  des  colonies, 
décidant  que  Raymond,  détenu  k  l'Abbaye, 
en  vertu  de  l'ordre  du  Comité  du  26  sep- 
tembre, sera  traduit  au  Tribunal  révolu- 
tionnaire pour  y  être  jugé,  et  à  cet  effet 
transféré  dans  les  prisons  de  la  Concier- 
gerie, et  les  pièces  désignées  ci-dessus 
déposées  au  greffe  du  Tribunal. 

30  brumaire  an  II. 
Extrait  du   registre   des   mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  .4.  JV.,  AF*ii  290, 
fol.  30. 

811.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
ptiblic  du  Département  de  Paris  :  1°  por- 
tant que  le  citoyen  Gallais  fils,  questionné 
par  le  Comité  sur  les  connaissances  qu'il 
peut  avoir  des  affaires  du  ci-devant  comte 
de  Nantouillet,  ayant  entrée  chez  lui  par 
son  père,  homme  d'affaires  et  secrétaire 
dudit  comte,  aucune  charge  n'étant  relevée 
contre  lui,  est  mis  en  liberté  ;  2°  sur  les 
demandes  de  renseigaemetits  formées  par 
le  Comité  de  surveillance  de  la  section  de 
la  Maison  commune  au  sujet  des  mesures 
à  prendre  pour  bien  opérer,  le  Comité 
lui  donne  les  explications  nécessaires; 
3°  annonçant  la  réception  de  la  réponse 
du  Comité  de  surveillance  de  Péronne, 
qui  envoie  des  renseignements  défavo- 
rables sur  Vaillant. 

30  brumaire  an  II. 
Extrait  du  2«  registre  des  procès-verbaux  et 
délibérations  du  Comité  de  surveillance  du  Dé- 
partement deParis,  A.  iV.,BBi  81*^,  fol.  170,  171. 
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§  23.  —  Répression   des   écrits  et   propos  contre-révolu- 
tionnaires (brumaire-frimaii  e  an   II) 


A.  —  PROCES  D  OLYMPE  DE  GOUGES. 
FEMME  DE  LETTRES 

(12   brumaire   an   II). 

H\i.  —  Autorisation  doiinéo  par  Olympe' 
lie  Gouges  à  rimprinieiir  l.ongm>l,  à  l'oirel 
d'imprimer  le  manuscrit  intitulé  :  Le  com- 
liiii  tie.t  troi.tgourerni'ments,  par  un  voyageur 
aérien,  dont  elle  est  l'auteur,  avec  le  texte 
du  manuscrit. 

19  juillet  1793. 

Autographe  et  cahier  de  II  page.<,  ..\.  .V.. 
W  29.1,  n»  210. 

Ed.  II.  Wallon,  Histoire  du  Trilninal  réfo- 
lutionnairr  de  Parts,  I.  II,  p.  I6S,  note. 

81.1.  —  Mandat  de  Mirhonis  et  Raudrais, 
ailminislrateurs  au  Département  de  Police, 
portant  réquisition  au  commissaire  de 
pidiee  de  la  section  (du  Pont-Neuf)  accom- 
pagné de  deux  inspecteurs  de  police,  de 
se  transporter  au  domicile  de  la  femme 
de  (iouges.  demeurant  rue  ci-devant  Bour- 
lion,  Faubourg  .'*aint-i;iTmnin.  à  l'elfet  d"y 
fdire  perquisition  la  plus  M''vère  île  tous 
papiers  et  iinpriini''S  suspects,  et  notam- 
ment d'une  afilche  teintée  de  rouge,  com- 
menç.int  par  ces  niots  :  Les  Trois  Urnes,  et 
Unissant  p.ir  <'eux-ci  :  en  ni';/  prcripidinl 
arec  elles,  qu'il  saisira,  avec  ordre  d'amener 
In  femme  de  (iouges  et  toutes  personnes 
suspectes  (|ui  pourraient  se  trouver  chez, 
elle. 

19  juillet  179.1. 

<  IriKinal  Hfinà  e\  pincard  in-fn|io  impriinr 
(2  piérc»),  A.  N.,  W  29.1,  n"  210. 

8H.  —  Déclaration  du  citoyen  Frédéiic- 
("liarles  Troltier,  colporteur,  place  Mau- 
lierl,  n»  22,  reçue  par  les  ailminislrateurs 
nu  Dépnrlement  de  Police,  étniilissnni  que 
re  jour,  vers  les  on/.e  heures,  sur  le  pont 
Saint-Mirlii'l,  il  a  et/'  nccoslé  par  un  pnrii- 
ruiier,  suivi  d'une  dnrne,  qui  lui  n  de- 
mandé s'il  ne  ronniiissnil  pn<  îles  afll- 
rlieum,à  quoi  il  n  répondu  qu'il  n'en  roii- 
nnistail  pas,  mais  qu'il  se  i  liargernit  d'af- 
llrher,  si  l'on  voulait,  alors  la  femme  lui 


proposa  de  venir  chez,  elle  chercher  des 
afiirhes,  et  au  moment  où  ils  partaient 
pour  aller  les  prendre,  ils  furent  tous 
arrêtés  et  conduits  à  la  Mairie. 

20  juillet  1793. 
(Iriginal  signé,  A.  S.,  W  293,  n"  210. 

81o.  —  Lettre  d'Olympe  de  (îouges  au 
citoyen  Dorat-Cubières,  secrétaire  de  la 
t'ommune,  lui  faisatit  part  de  sa  mise  en 
état  d'arrestation  à  la  .Mairie,  son  délit  est 
le  même  qui  lui  avait  en  1786  assigné  une 
place  à  la  Bastille,  son  ouvrage  sur /'ff.^r/n- 
l'or/c  des  noirs  fut  le  premier  coup  de 
massue  qui  frappa  la  tyrannie,  et  son 
dernier  ouvrage,  intitulé  l^s  Trois  l'rnes 
nu  le  i<alut  de  la  pairie,  vient  enlin  de  la 
récompenser  de  ses  efforts  civiques,  dé- 
rlarunt  que  tous  les  Journaux  font  l'éloge 
de  son  républicanisme,  mais  qu'elle  ne 
recherche  pas  la  célébrité,  sa  plus  douce 
récompense  étant  de  servir  modestement 
la  cause  du  peuple  et  la  patrie,  et  qu'elle 
attend  avec  impatience  la  publicité  des 
crimes  qu'on  lui  impute,  terminant  en 
rédam.inl  son  imlulgenie  pour  les  fautes 
d'orthographe  et  de  style,  indigné. ■ .  omiiii' 
elle  l'est. 

-30  juillet  1793. 

Original  signé,  A.  N..  W  293,  ii"  .'In. 

810.  —  Lettre  d'Olympe  de  liouges  au 
citoyen  C.ostard,  rue  Judas,  près  la  Mon- 
Ingne-Sainte-l'ieneviève.  le  priant  de  pas- 
ser nit  (.Comité  de  salul  public  nliii  d'ins- 
Iruire  les  membres  qui  le  composent  de 
son  arrestation,  et  de  lui  faire  envoyer 
par  l'imprimeur  quelques  exemplaires  de 
sa  dernière  production,  pour  servir  à  sa 
juslillcntion. déclarant  qu'elle  esl  indignée, 
mais  que  son  Ame  e.st  paisible  et  pure 
comme  le  jour. 

,20  juillet  1793.) 
«Iriginal  »ign*.  A.  N.,  W  293.  n"  210. 

817.  —  Lettre  d'Olympe  de  liouges  ■•  au 
citoyen  Maiino,  administrateur  au  C té 


PROCES  D'OLYMPK  DE  GOUGES 


de  salut  public  n,  drclaranl  qu'elle  se 
trouve  détenue  pour  un  placard  qui  res- 
pire le  plus  pur  patriotisme,  que  sa  santé 
exige  qu'elle  soit  prompletnent  entendue, 
pour  éviter  les  coups  de  sang  auxquels 
elle  est  sujette  et  qui  la  menacent  en  ce 
moment,  qu'elle  a  l'habitude  de  prendre 
journellement  des  bains  de  pied  ou  de 
corps,  ajoutant  qu'elle  ne  voudrait  pas 
périr  d'une  mort  subite,  ni  laisser  ses 
juges  dans  le  moindre  doute  sur  la  droi- 
ture de  ses  principes,  et  priant  l'un  des 
membres  du  Comité  de  venir  entendre  ses 
justes  réclamations. 

(20  juillet  1793). 
Original  signé,  ^.  A^.,  W  293,  n"  210. 

818.  —  Interrogatoire  subi  i)ar  devant 
Louvet  et  Baudrais,  administrateurs  au 
Département  de  Police,  par  Marie-Olympe 
de  Gouges,  veuve  Aubry,  âgée  de  38  ans, 
vivant  de  son  bien,  demeurant  rue  du 
Harlay,  près  du  Palais,  maison  du  citoyen 
Bourg,  ancien  orfèvre,  arrêtée  rue  de  la 
Barillerie,  près  de  la  grille  du  Palais,  pré- 
venue d'avoir  porté  des  affiches  chez  un 
afficheur  pour  les  faire  afficher  dans  Paris, 
laquelle  a  reconnu  être  l'auteur  de  l'af- 
liche  à  elle  représentée,  portant  pour 
titre  ".  Les  Trois  Urnes  ou  le  Salut  de  lu 
patrie,  par  un  voyageur  aérien,  imprimée 
par  un  imprimeur  de  la  rue  Neuve-Sainte- 
Geneviève,  et  donné  des  explications  dé- 
taillées sur  le  sens  par  elle  attaché  à 
diverses  phrases  de  ce  placard  ;  au  sujet 
de  ses  relations  elle  a  déclaré  ne  connaître 
que  le  citoyen  Dorat-Cubières,  secrétaire 
de  la  Commune,  le  citoyen  Bourg  et  son 
épouse,  chez  lesquels  elle  loge,  le  citoyen 
Cnslard  et  sa  famille,  ne  s'être  jamais 
trouvée  en  conférence  avec  Brissot,  Ro- 
land, Guadet  et  autres  députés  de  la  Con- 
vention, d'ailleurs  qu'elle  aurait  des  motifs 
de  dénonciation  graves  contre  le  citoyen 
Roland,  si  elle  n'avait  un  ])rofond  mépris 
pour  tout  ce  qui  caractérise  une  dénon- 
ciation, qu'elle  ne  fréquente  aucun  député, 
sauf  Vergniaud,  qu'elle  connaît  depuis 
la  ans,  et  avec  lequel  elle  a  dîné  une  fois, 
en  compagnie  de  Dorat-Cubières,  Mercier, 
le  juge  de  paix  du  Pont-Neuf  et  plusieurs 
personnes  de  la  société,  avec  procès-ver- 


bal de  perquisition  au  domicile  de  ladite 
de  Gouges  et  de  1'  imprimeur  Longuet. 

20,  22  juillet  1793. 
Originaux,     signés    d'Oljmpe    de     Gouyes, 
Louvet   et  Baudrais  (2  pièces),  A.  N.,  \V293, 
n»  210. 

819.  —  Procès-verbal  de  transport  de 
Jacques-François-Hippolyte  Letellier,  com- 
missaire de  police  de  la  section  du  Pont- 
Neuf,  avec  le  citoyen  Prévôt,  commissaire 
de  section,  au  domicile  de  la  dame  de 
Gouges,  qui  lui  a  déclaré  qu'en  quittant  le 
local  qu'elle  occupait  à  Auteuil,  elle  avait 
transporté  ses  papiers  dans  une  pièce  âu 
3*  étage,  examen  des  livres  et  papiers  y 
contenus  en  grand  nombre,  desquels,  à  la 
requête  de  ladite  dame,  ont  été  extraits 
ceux  désignés  ci-dessous,  qu'elle  considère 
comme  devant  attester  son  innocence  et 
son  civisme,  savoir:  '2  volumes  brochés, 
intitulés  :  tHîuvres  de  la  citoyenne  de 
(iouges,  une  pièce  intitulée  :  Lettre  de 
Madame  de  Gouges  à  M.  Pétion,  Paris, 
18  juin,  une  autre  lettre  de  Gouvion,  du 
4  août  1791,  2  autres  lettres,  l'une  adressée 
à  Louis  XVI,  l'autre  à  Marie-Antoinette, 
un  cahier  de  grand  papier  dit  vulgaire- 
ment papier  coupé,  sur  la  première  page 
duquel  est  écrit  :  La  France  sauvée  ou  le 
Tyran  détrôné,  drame  en  5  actes  et  en 
prose,  par  Olympe  de  Gouges  (les  lettres 
et  le  drame  en  que.stion  figurent  parmi  les 
pièces  du  dossier  d'Olympe  de  Gouges, 
\V  293,  n»  210,  sous  les  cotes  14,  IG,  17, 
18,  19). 

22  juillet  1793. 
b  heures  de  relevée. 
Extrait  conforme,  signé  de  Letellier,  A    IV., 
W  293,  n°210. 

820.  —  Lettre  écrite  de  l'Abbaye  par 
Olympe  de  Gouges  à  Eouquier-Tinville, 
accusateur  public  du  Tribunal  révolution- 
naire, exposant  que  des  hommes  de  mau- 
vaise foi,  paj'és  par  leurs  ennemis  com- 
muns, ont  trouvé  moyen  de  la  noircir  et  de 
la  traduire  au  Tribunal  révolutionnaire, de- 
mandant au  nom  de  l'humanité  souffrante 
que  l'on  mette  un  terme  à  l'odieuse  tyran- 
nie dont  elle  est  victime  depuis  20  jours, 
attendu  qu'après  la  chute  dangereuse 
qu'elle  a  faite,  elle  n'a  pu  jusqu'ici  obtenir 
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le.-i  remèdes  nécessaires,  sous  le  spécieux 
prélexle  qu'elle  devait  sortir  de  jour  à 
autre,  cl  priant  d'accélérer  son  interroga- 
toire. 

6  aoùl  1793. 
.'Vutograplie,  A .  S.,  W  151. 

821.  —  Procès-verbal  de  transport  du 
sieur  Lteguuigné,  huissier  audiencier  du 
Triluinal  révulutioiinairc,  eu  la  maison 
d'arrêt  de  l'Abbaye,  à  l'efTel  d'en  extraire 
la  citoyenne  Olympe  de  (Jouges  et  la  con- 
duire au  Tribunal  révolutionnaire  pour  y 
être  interrogée,  et  de  réintégration  de  la- 
dite (dynipe  de  Gouges  en  cette  prison 
après  son  interrogatoire. 

6  août  1793. 
Original  signé,  A.  S.,'W  293,  n»  210. 

822.  —  Interrogatoire  subi  devant  Jean 
Ardouin,  juge  au  Tribunal  révolution- 
naire, par  .Marie-Olympe  de  Gouges,  âgée 
de  38  ans,  femme  de  lettres,  née  à  Mon- 
t^uiban,  demeurant  ii  Paris,  rue  de  Har- 
lay.  laquelle  a  reconnu  être  l'auteur  d'un 
manuscrit  à  elle  représenté,  intitulé  : 
Toxkodmlionn  et  en  marge  :  Combat  «i 
mort  des  trois  ijouveniemenls,  par  un 
voyageur  aérien,  en  discutant  les  va- 
riantos()ui  figurent  dans  le  placard  ariiche, 
iuipriiné,  elle  a  reconnu  également  6lre 
l'^iutcurd'un  autre  manuscrit  ialilulé:  Les 
Trois  Urnes  ou  le  Salut  île  la  pairie,  dédié  à 
lli'niull  lie  Scchelles,et  a  déclaré  avoir  fait 
imprimer  300  exemplaires  du  premier 
manuscrit,  dont  lOU  furent  remis  à  l'afli- 
clieur,  et  400  lui  sont  restés,  les  ayant  fait 
déposer  chez  un  marchand  de  papier,  rue 
Saint-Denis,  prés  l'apport  Paris,  el  ayant 
réussi  h  les  introduire  a  l'Abbaye  par  un 
citoyen  Caffre,  de  Lyon,  venu  pour  voir 
une  femme  détenue  dans  la  même  chambre 
i|u'ell<.',  ajoutant  i|u'elle  n'a  fait  tirer 
tju'uno  épreuve  du  second  manuscrit  et 
i|Ue,  si  elle  a  gardé  l'anonyme,  c'est  par 
niiidi'.itie  ;  i|u'ayant  voulu  faire  afficher 
son  plniardpar  l'afllcheurile  la  Commune, 
sur  li's  nbjeclions  (|ul  lui  furent  faites,  elle 
l'envoya  au  Ccmnlé  de  salut  public,  à 
l'adres^tn  d'Hérault  de  Séchellfs,  mais  que 
le  Ifiidcmuin.  sur  la  dénonciation  de  l'affi- 
cheur, elle  était  arrêtée;  sur  l'observation 
à  elle  faite  que  son  projet  de»  Trois  l'mr.i. 


loin  de  prévenir  la  guerre  civile,  la  faisait 
nailre,  Olympe  de  Gouges,  au  contraire 
proteste  de  la  pureté  de  ses  intentions, 
comme  le  prouvent  sa  conduite  et  le  sa- 
crifice de  sa  furlune  pour  la  patrie,  de 
plus  elle  reconnaît  avoir  écrit  à  son  fils, 
officier  dans  l'armée  de  Vendée,  une  lettre 
dictée  par  le  désespoir  et  le  plus  pur  pa- 
triotisme, et  envoyé  un  exemplaire  de 
l'aftiche,  pensant  bien  qu'il  n'en  ferait 
jamais  mauvais  usage. 

6  août  1793. 
Original,  siicné  d'Olympe  do  Gouga».  Ajrdoiiin. 
l'ouquier-TinvilIcel Wolir,  A.N.,  W 293, n"2 10. 

823.  —  Requête  de  la  citoyenne  Olympe 
de  Gouges,  détenue  à  l'.Vbbaye.anx  prési- 
dent et  juges  du  Tribunal  révolutionnaire, 
exposant  que,  la  veille  de  son  arrestation, 
par  suite  d'un  coup  de  sang,  elle  avait  fait 
une  cliule  et  s'était  blessée  grièvement  i 
la  jambe  gauche,  qu'elle  a  été  d'abord  dé- 
tenue au  secret  durant  9  jours  à  la  Mairie, 
et  n'ayant  pu  obtenir  de  prompts  secours, 
son  mal  s'était  aggravé  et  il  s'él.iit  formé 
un  dépôt  au  mollet,  que  transférée  ùl'.Vb- 
buye  depuis  10  jours,  elle  a  fait  appeler  le 
médecin  des  prisons,  qui  lui  a  ordonné, 
sous  peine  de  graves  accidents,  des  dou- 
ches et  des  bains,  demandant  son  trans- 
fert chez  un  chirurgien,  sous  caution, 
et  déclarant  que,  victime  innocente  qu'elle 
est,  flic  a  quelques  droits  ;\  réclamer  cet 
acte  d'humanité  que  même  un  cou|mble 
est  en  droit  d'exiger. 

Sjan»  date  (aoùl  ITUS). 
Orijjinal  »igo*.  A.  A'..  W  203,  n"  210. 

821.  —  Cerlilical  des  médecin  cl  chi- 
rurgien assermentés  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, constatant  qu'ils  .se  sont  trans- 
portés en  la  maison  d'arrêt  de  l'Abbaye  à 
l'elfet  il'y  ^oir  el  visiter  .Murie-(»l_\nipo  île 
tiouges,  qu'après  i-xanicn,  ils  ont  Uouvé 
tous  les  syniplùines  d'une  >auté  parfaite, 
sauf  qui>  le  pouls  leur  u  paru  un  peu  plein, 
ce  i|ui  ne  peut  être  attribué  qu'Ji  l'absence 
du  ses  rùgles,  et  comme  ils  lui  avaient 
ordonne  de  iiieltro  les  pieds  dans  l'eau  el 
de  se  faire  tirer  un  peu  de  sung,  ladite  de 
Gouges  leur  a  répondu  •{u'elle  savait  nncux 
•lu'cux  ce  qui  lui  fallait  cl  qu'elle  voulait 
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prendre  des  bains,  les  médecin  et  chirur- 
gien conclurent  que  son  état  n'est  nulle- 
ment inquiétant  et  qu'en  suivant  les  con- 
seils prescrits,  elle  peut  facilement  rendre 
au  sang  le  cours  qu'il  a  perdu. 

17  août  1793. 
Original,  signé  de  Naury  et  Thérv,    A.   N., 
W293,  n°  210. 

82o.  —  Requête  d'Olympe  de  Gouges, 
détenue  à  l'.Xbbaye,  aux  juges  du  Tribunal 
révolutionnaire,  exposant  que  vu  l'altéra- 
tion  de  sa  santé,  elle  avait  déjà  demandé 
sa  translation,  soit  dans  son  domicile,  rue 
de  Harlay,  sous  la  garde  de  deux  gen- 
darmes, soit  au  moins  dans  une  maison 
d'arrêt,  où.  elle  puisse  recevoir  les  soins 
nécessaires  au  rétablissement  de  sa  santé, 
que  deux  médecins,  probablement  envoyés 
par  le  Tribunal,  sont  venus  la  visiter  et  lui 
ont  conseillé  une  saignée,  et  priant  ins- 
tamment le  Tribunal  d'ordonner  dans  le 
jour  sa  translation,  soit  chez  elle,  soit  dans 
une  maison  de  force,  où  elle  puisse  suivre 
un  traitement  indispensable  pour  sa  santé. 

21  août  1793. 
Original,    signé     de     Delafleutrie,     A.    A'., 
W  293,  no  210. 

826.  —  Ordonnance  de  Claude-Emma- 
nuel Dobsent,  président  du  Tribunal  révo- 
lutionnaire, décidant  que  sur  le  rapport 
des  officiers  de  santé  du  Tribunal,  en  raison 
de  l'état  de  maladie  de  la  citoyenne  Olympe 
de  Gouges,  elle  sera  transférée  de  la  mai- 
sou  d'arrêtdel'.Vbbaye,  où  elle  est  détenue, 
eu  celle  de  la  Force  pour  y  recevoir  les 
secours  de  l'art  convenables  à  sa  santé. 

21  août  1793. 
Original,  sinné  de  Dobsent,  A.  N.,  W  293, 
n°  210. 

827.  —  Procès-verbal  de  trausi)ort  du 
sieur  Dcguaigné,  huissier  audieucier  du 
Tribunal  révolutionnaire,  en  la  maison 
d'arrêt  de  l'jVbb.iye,  aliu  de  mettre  il  exi-- 
culion  le  jugement  du  Tribunal,  en  date  de 
ce  jour,  qui  ordonne  que  la  citoyenne 
Olympe  de  Gouges  sera  transférée  de  cette 
maison,  où  elle  est  détenue,  en  celle  de  la 
Force,  pour  y  recevoir  les  soins  de  l'art 
convenables  à  sa  sanlé,  et  de  trunsfèremeut 


de  ladite  de  Gouges  par  ledit  Heguaigné, 
aeionipagné  de  deux  gendarmes. 

21  août  1793. 
Original  signé,  A.  N..,  W  293,  n»  210. 

828.  —  Requête  de  la  citoyenne  Olympe 
de  Gouges,  détenue  ii  la  Force  où  elle  a 
été  transférée  de  l'Abbaye  pour  cause  de 
maladie,  aux  juges  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, demandant  que  le  Tribunal  or- 
donne sa  mise  en  liberté  en  prononçant 
qu'il  n'y  a  pas  lieu  à  accusation  contre 
elle,  ou  lui  fournisse  les  moyens  de  prouver 
son  innocence,  en  la  soumettant  à  l'é- 
preuve d'un  acte  d'accusation,  faisant  ob- 
server que  l'inculpation  qui  pèse  sur  elle 
repose  sur  un  écrit  qui  a  été  mal  inter- 
prété, mais  qui  en  réalité  est  un  hommage 
solennel  rendu  à  la  souveraineté  natio- 
nale, et  qui,  loin  de  rien  renfermer  de  cou- 
pable, témoigne  du  patriotisme  de  son 
auteur,  attestant  enfin  qu'elle  a  toujours 
donné  des  preuves  de  son  zèle  pour  la 
Révolution,  qu'elle  peut  môme  se  flatter 
de  l'avoir  préparée  par  des  ouvrages  phi- 
losophiques, n'ayant  par  conséquent  rien  à 
craindre  d'un  tribunal  institué  pour  punir 
les  ennemis  de  la  patrie. 

(30  août  1793). 
Soit   communiqué    à   l'accusateur   public,   le 
30  août  1793. 

Original  signé,  A.  N.,  W  393,  n»  210. 

829.  —  Lettre  adressée  de  laPetiteForce 
par  Olympe  de  Gouges  à  l'accusateur  pu- 
blic du  Tribunal  révolutionnaire,  décla- 
rant que  dans  un  temps  où  la  France  en- 
tière était  dans  l'esclavage,  son  caractère, 
sa  probité,  son  républicanisme  ont  fait 
piilirplus  d'une  fois  les  tyrans  de  l'ancien 
régime  et  que  son  crime  est  d'avoir  atta- 
qué les  agitateurs  qui  ont  armé  départe- 
ments contre  déparleuicuts,  ajoutant  qu'il 
est  temps  que  l'on  prononce  sur  son  sort, 
après  deux  mois  et  demi  de  détention  et 
de  persécution  inouie,  qu'il  est  temps  qu'on 
l'arrache  de  cet  horrible  séjour, ou  l'inno- 
cence est  confondue  avec  le  crime,  et  de- 
mandant une  permission  pour  que  son 
défenseur,  qui  lui  remettra  cette  lettre, 
puisse  communiquer  avec  elle  et  se  char- 
ger de  ses  intérêts  privés,  ruinés  par  la 


lOii 
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prolongation  de  sa  délenlion,  qu'un  jour 
viendra,  niais  trop  lard,  peut-être,  où  on 
lui  rendra  justice. 

9  septembre  1793. 
Original  signé.  A.  N.,  W  293.  n"  2tO. 

«30.  —  Lettre  d  Olympe  de  (louges  au 
pp'sident  du  Tribunal  révolutionnaire. 
e.\posanl  la  déplorable  situation  où  elle 
.se  trouve,  attendu  qu"il  ne  lui  reste  qu'une 
Illisible  cbuuniiëre,  entourée  de  6  à  7 
arpents  de  terre  en  bon  rapport,  où  elle 
avait  fait  transporter  le  peu  de  mobilier 
précieux  et  de  lini;e  qui  lui  restait,  qu'elle 
avait  fait  demander  à  l'administrateur 
Mifhonis  quelques  effets  qu'elle  avait  en- 
lore  à  Paris,  dont  rien  ne  lui  est  parvenu, 
mais  que  son  propriétaire,  comblé  par  elle 
de  bienfaits,  lui  ayant  fait  signilier  son 
congé,  elle  demande  la  permission  de  se 
tiJinsporter  cbez  elle  avec  des  gendarmes 
()o»r  etfectuer  son  déménagement  et  faire 
la  vérilication  de  son  pauvre  mobilier,  lui 
adressant,  pour  lui  permettre  de  connaître 
SCS  principes,  ses  œuvres  et  une  pétition 
qu'elle  a  fait  placarder  dans  tout  Paris;  une 
victime  innocente  peut  bien  du  fond  des 
cachots  faire  entendre  sa  voix,  qui  le  pour- 
suivra jusqu'au  moment  oii  il  aura  mis  un 
terme  ."i  l'inique  persécution  dont  elb'  est 
lobjel. 

^21  >cptcmbrc  1793). 

Soit  communiqué  &  l'accusiitcur  pulilic,  le 
21  septembre  1793. 

Original  «Igné,  A.  N.,  W  293,  n»  210. 

H31.  —  Justilb-ation  d'Olympe  de  (îouges 
sou»  forme  d'un  placard-nfflcbe  intitulé  : 
Ohjmpr  lie  Ciougci^  au  Triliiiiinl  nh'olulion- 
nnire,  dans  lequel  elle  fait  le  récit  de  son 
arrestation  et  de  samiseau  secret  a  la  Mairie 
par  ordre  de  Marino,  dans  une  mansarde 
de  6  pied»  de  long  sur  \  de  large,  sous  la 
surveillance  incessante  et  indécente  d'un 
uendarmr.  où  file  est  rr'sléc,  durant  sept 
jours,  brûlante  île  fièvre,  avec  une  bles- 
sure grave  n  la  jambe,  sans  médecin,  sans 
pouvoir  cbanuerde  chemise  que  lorsqu'une 
rui.niniérc  du  maire  de  Paris,  touchée  de 
son  étnl,  lui  apport;!  une  de  ses  chemises; 
le  9*  jonr.rnnduile  rhcj  elb-  par  S  commis- 
saires, qui  examinèrent  si-s  papiers,  elle 
fut  transférée  n  l'.Vbbnve.  o(i  elle  >e  liouvr 


depuis  3  semaines  dans  une  de  ces  cham- 
bres, où  l'on  voit  le  sang  des  victimes  du 
2  septembre  imprimé  sur  les  murs.  Dans 
ce  placard  Olympe  detiouges  attaque  avec 
violence  Uobespierre,  qui.  dit-elle,  lui  a 
toujours  paru  un  ambitieux,  sans  génie, 
sans  Ame.  prêt  à  sacrifier  la  nation  entière 
pour  parvenir  à  la  dictature,  dont  elle  n'a 
pu  supporter  l'ambition  folle  rt  sangui- 
naire, aussi  que  la  haine  de  ce  lAche 
ennemi,  longtemps  cachée  sous  la  cendre, 
l'a  poursuivie  avec  acharnement,  qu'elle 
était  déjà  jugée  avant  d'être  envoyée  au 
Tribunal  révolutionnaire  par  le  sanhédrin 
de  Uobespierre,  qui  avait  décidé  que  dans 
(S  jours  elle  serait  guillotinée.  Olympe  de 
(louges  déclare  aux  magistrats  qui  vont  la 
juger  qu'ennemie  de  l'intrigue,  elle  n'a 
servi  son  pays  que  d'après  son  âme.  elle 
a  bravé  les  sols,  elle  a  frondé  les  méchants 
et  sacrifié  sa  fortune  entière  à  la  Révo- 
lution, qu'on  a  voulu  la  faire  passer  pour 
folle,  que,  folle  ou  raisonnable,  elle  n'a 
jamais  cessé  de  faire  le  bien  de  son  pays. 

Sans  date  (septembre  1793). 
Placard  imprimé,   grand   in-folio,   sur  papier 
rosé,  A.  N.,  \V  293,  n"  210. 

H32.  —  Acte  d'accusation  d'.Xntoi ne- 
Quentin  rouquier-Tinville,  accusateur  pu- 
blic du  Tribunal  révolutionnaire,  contre 
Marie-Olympe  de  (iouges,  veuve  d'Aubry. 
pour  avoir  méchamment  et  à  dessein  com- 
posé des  écrits  attentatoires  à  la  souve- 
raineté ilu  peuple,  dont  le  vieu  était  pro- 
noncé pour  un  gouvernement  républicain, 
el  tendant  au  rétablissemcnl  du  gouver- 
nement monarchique,  qu'il  avait  formelle- 
ment proscrit,  ainsi  iiu'à  celui  fédératif. 
contre  le(|uel  il  s'élevait  avec  force,  d'avoii- 
fait  imprimer  et  distribué  (|uel<|ues  exem- 
plaires de  celui  desdits  ouvrages  tendant  à 
ces  buis, intitulé:  LcfTioi.i  l  ruc>  ou  If  Sahil 
(II-  In  pairie.  l'I  de  n'avoir  été  arrêtée  dans 
la   distribution   d'un    plus   grand   nombre 

d'ex plaires,  ainsi  ([ue   dans  l'affichage 

desilits  ouvrages  que  (Kir  le  refus  de  l'afll- 
cheur  el  par  sa  prompte  arrestation,  d'a- 
voir adressé  cet  ouvrage  à  son  (ils,  employé 
dans  l'armée  de  la  Vendée,  comme  oftlcier 
de  l'élat-mnjor,  d'avoir  dans  d'autres  ou- 
vrages   manuscrits   l'I    iniprimé>.   iiotam- 
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ment  dans  le  manuscrit  intitulé  :  La  France 
saui'f'e  ou  le  Tyran  détrôné,  ainsi  que  dans 
raflîche  intitulée  :  Olympe  de  Gouge»  au 
Tribunal  révolutionnaire ,  cherché  à  avilir 
les  autorités  conslituées,  calomnié  les  amis 
et  les  défenseurs  du  peuple  et  de  la  liberté, 
et  cherché  à  semer  la  défiance  entre  les 
représentants  et  les  représentés,  ce  qui  est 
contraire  aux  lois,  et  notamment  à  celle 
du  4  décembre  1792;  avec  ordonnance  du 
Tribunal,  portant  qu'Olympe  de  Gouges 
sera  transférée  de  la  Force  en  la  maison 
de  la  Conciergerie. 

6,  7  brumaire  an  II. 
Original,  signé  de  Fonquier-Tinville,   et  au- 
dessous  d'Herman.    président,    David,    Denizot 
et  Scellier,  A.  A'.,  W  29.3,   n"  210. 

S33,  —  Procès-verbal  de  l'audience  du 
Tribunal  révolutionnaire,  contenant  la 
comparution  de  Marie-Olympe  de  Gouges, 
et  de  Louis-Françnis  Longuet,  imprimeur 
à  la  Loterie,  rue  Neuve  Sainte-Geneviève, 
de  Françoise-Modeste  Meunier,  doreuse, 
rue  de  la  Huchette,  et  de  François-Joseph 
Prévost,  marchand  de  papiers,  rue  Saint- 
Denis,  n°  308,  témoins  assignés. 

12  brumaire  an  II. 
Original,  signé  d  Herman,  président,   et  Du- 
cray,  commis  greffier,  A.  JV.,  W  293,  n"  210. 

834.  —  Déclaration  du  jury  de  Juge- 
ment du  Tribunal  révolutionnaire,  affirma- 
tive sur  les  questions  suivantes  à  lui  posées  : 
1°  e.xiste-t-il  au  procès  des  écrits  tendant 
à  l'établissement  d'un  pouvoir  attentatoire 
à  la  souveraineté  du  peuple?  2' Olympe 
Gouges,  se  disant  veuve  Aubry,  est-elle 
convaincue  d'être  l'auteur  de  ces  écrits  ? 

12  brumaire  an  II. 

Original,  signé  d'Herman  et  de  Ducraj-, 
A.  N.,  W  293.  n"  210. 

Ed.  H.  \V.\LLO.\,  Histoire  du  Tribunal  révo- 
lutionnaire de  Paris,  t.  Il,  p.  172. 

83b.  —  Lettre  d'Olympe  de  Gouges  au 
président  de  la  Convention  nationale,  dé- 
clarant qu'elle  est  condamnée  à  mort  pour 
avoir  été  trop  idolâtre  de  la  Révolution, 
mais  qu'elle  ne  demande  pas  la  revision 
de  cette  incroyable  conda'iinalion,  annon- 
çant que,  par  des  signes  non  équivoques, 
elle  se  trouve  enceinte  de  quelques  Jours, 
T.  X. 


et  que  si  la  douleur  et  la  longue  persé- 
cution qu'elle  éprouve  n»  la  laisseront  pas 
arriver  à  terme,  elle  aura  au  moins  la 
douceur  avant  sa  dernière  heure  de  rece- 
voir des  nouvelles  de  son  fils,  qui  est  à 
l'année  du  Rhin  en  qualité  d'officier  gé- 
néral, priant  la  Convention  de  lui  en  faire 
parvenir  des  nouvelles,  et  espérant  qu'elle 
ne  se  refusera  pas  à  cet  acte  d'humanité 
pour  tous  les  services  qu'elle  a  rendus  à 
la  patrie,  au  peuple  et  à  la  liberté,  que 
son  arrêt  de  mort  va  immortaliser. 

12  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  W  134. 

836.  —  Procès-verbal  de  transport  à  la 
Conciergerie  de  Théry  et  de  Naury,  mé- 
decin et  chirurgien  assermentés  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  accompagnés  île 
Marie  Françoise  Paquin,  maîtresse  sage- 
femme,  demeurant  rue  de  la  Lanterne,  en 
la  Cité,  en  vertu  de  l'ordonnance  rendue 
par  le  Tribunal  le  12  brumaire,  à  l'elfet 
de  constater  si  la  nommée  Marie-Olympe 
de  Gouges  est  enceinte  ou  non,  avec  rap- 
port portant  que  ladite  de  Gouges,  inter- 
rogée sur  son  âge,  a  répondu  avoir  39  ans, 
puis  elle  a  déclaré  qu'il  y  a  environ  3  se- 
maines elle  eut  une  occasion  dans  laquelle 
elle  se  mit  dans  le  cas  de  devenir  grosse 
et  qu'elle  croyait  l'être,  attendu  que  les 
règles,  qui  habituellement  venaient  abon- 
damment pendant  8  jours  de  suite,  avaient 
cessé  au  bout  de  deux  heures,  que  depuis 
les  seins  se  sont  engorgés  avec  des  lilille- 
mentsdans  les  mamelons,  un  peu  de  défioùt 
et  des  envies  de  vomir,  symptômes  qu'elle 
avait  éprouvés  au  début  de  ses  deux  pré- 
cédentes grossesses;  après  examen  par  le 
toucher  lesdits  médecin  et  chirurgien  ont 
trouvé  le  col  de  la  matrice  assez  resserré, 
ce  qui  se  remarque  soit  à  l'approche  des 
règles,  soit  au  commencement  des  gros- 
sesses; les  autres  régions  environnantes  ne 
leur  ont  rien  offert  que  de  naturel  :  ils  en 
concluent  qu'en  raison  d'une  époque  aussi 
récente  et  de  syinptôme.s  aussi  équivo- 
ques il  est  impossible  de  porter  un  juge- 
ment positif  sur  cette  grossesse. 

12  brumaire  an  II. 
Original,  .signé  de  Therjr,  Naury  et  Pa(|uin, 
A.  N.,  "W  293,  n»  210. 

11 
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837.  —  Jugeinf-iit  du  Tribunal  révohi- 
tionoaire.  consiJ'-raDl  qu'Olympe  de  Gou- 
yes  donl  le  vrai  nom,  suivant  la  rei-lili- 
cation  ilu  14  fructidor  an  VI,  est  Uaric 
(toiize,  veuve  de  Louis-Yves  Aubry)  a  i-oin- 
[lost- cl  fait  iniprinierdesouvi-ages  auxquels 
Ji/vail  su  refuser  toute  plume  palriolique, 
des  ouvrages  qui  ne  peuvent  «'-Ire  coiisi- 
d<-ri-s  que  i-omoie  un  atlenlat  à  la  souvc- 
rainelv  du  peuple,  puisque  dans  son  écrit 
inijlulé  :  Lo  Trois  l'nif<  ou  le  Salui  de  la 
putrie  on  trouve  le  projet  de  la  faction 
lilierlicidc  qui  voulut  (lorler  au  peuple  la 
sanction  du  jugement  de  condamnation 
du  lyran  et  un  appel  à  la  aucrre  civile, 
en  proposant  la  réunion  des  ;L<semblécs 
primaires  pour  •'•uietlrc  leur  vœu,  soit  sur 
le  gouvernement  monarchique,  soit  sur 
celui  ri'publiraiii.  soil  enfin  sur  celui  fi-dé- 
ratif,  que  l'un  ne  peut  se  Ironii^er  sur  les 
intentions  perlides  de  celle  femme  crimi- 
nelle, lorsqu'on  la  voit  dans  tous  ses  ou- 
vrages calomnier  et  verser  le  liai  à  longs 
traits  sur  les  plus  chauds  amis  du  peuple 
et  sur  ses  plus  intrépides  défenseurs,  la 
condaninanlà  la  peine  de  mort,  jugement 
(|ui  sera  exécuté  sur  la  place  de  la  llévo- 
lulion.  el  en  ce  qui  concerne  sa  déclaration 
de  grossesse,  ordonnant  qu'elle  sera  vue  et 
visitée  pour  conslalcr  Sa  sincérité  de  sa  dé- 
claration. 

12  brumaire  an  II. 

Original,  fignb  d'Hcrinan.  président,  David, 
Lanne,  juges,  Oiicrnv,  '-immi— :rrilliiM .  .4.  .V., 
VV293,  n«  210. 

8.18.  —  RéquisiIcMi.  ...  1  .m,,,,,,,  ,  -  tm- 
ville,  ni  riisateui'  public  du  Tribunal  révu- 
lulionnaiic,  faisant  runnailre  que,!oi-s  du 
jugement  rendu  le  12  brumaiie,  condani- 
naiit  Marie-illympe  dr  linuucs.  veuve  Au- 
biy,  il  la  peine  de  mort,  ladite  de  l.ouges 
>'<'9t  déclaréi-  enceinte,  qui-  les  méilecin, 
1  liiruri:ien  el  sage-frmnie, qui  l'ont  visitée, 
n  ont  pu,  dans  leur  rapport,  purlcr  un  ju- 
-  '  i'il    sur    l'étal    d'nlympe    de 

<.  \aMl  devoir  observer  qu'il  y 

.1  -  .iii'illympe  de  (bouges  l'sl 

dan;»  ui  nrél,  que,  d'après  les 

r^i{leni<  I  ml  ce?*  niai.tons.  Il  ne 

dnil  exi!tt<-r  iiui  un--  i  iimniunii'nlion  h  l'in- 
térieur ni  l'i  r<»xlérieur  cnln;  lex  hommes 
.■l   let   femme!!,  qu'il   Ml  par  cunitéquenl 


difficile  d'admettre  la  possibilité  de  la 
communication  et  de  l'occasion  aonou- 
cées  par  Olympe  de  (jouges.  qu'il  esl  plus 
naturel  de  penser  qu'elle  u'a  imaginé 
cette  occasion  el  celle  prétendue  grossesse 
que  pour  se  soustraire  à  la  peine  de  mort 
prononcée  par  le  jugement  en  question, 
demandant  qu'il  soit  passé  outre  el  pro- 
cédé dans  les  24  heures  à  l'exécution  du 
jugement  rendu  contre  Marie-Olympe  de 
tiouges,  veuve  .Vubry. 

13  brumaire  an  II. 
Original  signe,  A.  A'  ,  W  293.  «•  210. 

839.  —  Juïemenl  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, d'après  le  rapport  des  médecin, 
chirurgien  et  lualroiie  sur  l'étal  de  Marie- 
Olympe  de  (iimges.  considérant  que  sa 
déclaration, qui  fuit  ivmonter  sa  grossesse 
à  3  semîiines,  ne  tend  qu'à  éloigner  fexé- 
culion  du  jugement  prononcé  p;ir  le  Tri- 
bunal, el  que  le  rapport  des  ofliciers  do 
santé  n'établit  nullement  qu'elle  suit  en- 
ceinte, ordonnant  qu'il  sera  passé  outre  el 
proe,édé  à  l'exécution  du  ju;,;emenl  rendu 
le  12  brumaire,  sur  la  place  de  la  liévolu- 
lion,  dans  les  24  heures. 

13  brumaire  an  II. 
Original,  signe  d'Herman,  pnsidenl.  Duozé- 
Vcrieuii,  David,  Foucault,   llarny.    E    Ma^-aon. 
Subicyras,  Denizol.  Dobsent,   Ardouin.  A.  .\.. 
AV  293,  n°  210. 

.  H40.  —  Lettre  d'Olympe  de  fionges  .n  son 
lils,  le  citoyen  «le  Coiices,  oflicicr  «.'énérnl 
à  l'armée  du  llliin.  nnnoniMnl  sa  condam- 
nation à  mort,  déclaïaiit  iiu'itprv-s  un  mois 
de  cajilivilé,  elle  avait  été  Iransfén'-e  diins 
une  maison  de  santé  celle  d'Escourbiaci 
d'où  elle  auniil  pu  s'évader,  mais  que, 
rotnme  on  ne  pouvait  lui  reprocher  ancnne 
démarche  contre  la  Uévolution.  elle  avait 
elle-même  demandé  son  jugeinenl.  m-  pim- 
vnnl  croire  que  des  ligiTS  démuselés  ju- 
geraient contre  les  lois,  contre  le  public  lui- 
même,  (lu'elle  n'avait  même  pu  obtenir  de 
défenseur,  qu'on  lui  nv.iil  dit  i^u'elle  .ivoil 
assez.  d'i'Sjiril  4iour  se  iléfendre.qui' 2ti  fois 
l'Ile  a  f:iil  pAlir  ses  bourreaux  qui,  ne  sa- 
chant quoi  répondre  à  chaque  phrase  qui 
caractéiisail  son  innocence  el  leur  mau- 
vaise foi,  se  sont  hûtés  de  pronoucer  sa 
ciindamiialion,  répélanl  qu'elle  nn-nrt  m- 
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aocente.  et  recommandant  à  son  fils  de 
se  rappeler  •<  ses  prédications  >>,  lui  disant 
qu'elle  a  laissé  la  montre  de  sa  femme 
ainsi  que  la  reconnaissance  de  ses  bijoux 
au  Mont-de-Piété. 

I  13  brumaire  an  II). 
Original  signé,  A.  .Y.,  \V  13l'. 

841.  —  Réquisition  par  faceusateur  pu- 
blic du  Tribunal  révolutionnaire  de  la 
force  armée  pour  l'exécution  d'Olympe  de 
Gouges,  qui  doit  avoir  lieu  sur  la  place  de 
la  Révolution,  le  Jour  même,  à  3  heures  de 
relevée,  laquelle  force  armée  devra  se 
trouver,  cour  du  Palais,  à  2  heures  de 
relevée. 

13  brumaire  an  II. 
Original,  signé  de  Fouquier-Tinville,   A.  N., 
AF'^  48,  n"  370. 

842.  —  Signification  par  Eustache  Nap- 
pier,  huissier  du  Tribunal  révolutionnaire, 
àBault,  concierge  de  la  maison  d'arrêt,  du 
jugement  condamnant  Olympe  de  Gouges 
à  la  peine  de  mort. 

13  brumaire  an  II. 
,4    heure.»  de  relevée). 
Original  signé,  A.  .V.,  W  5-4. 

843.  —  Lettre  de  Wolif,  commis-greflier. 
à  la  municipalité  de  Paris, envoyant  l'extrait 
du  jugement,  en  date  du  12  brumaire,  qui 
condamne  à  la  peine  de  mort  la  femme  de 
•  longes,  avec  récépissé  délivré  par  Deltroit, 
officier  public. 

?8  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  jV.,  W  293,  n»  210. 

«44.  —  Procès-verbal  de  dépôt  au  greffe 
du  Tribunal  révolutionnaire  par  .Nicolas 
Thilly,  juge  de  paix  de  la  section  Révolu- 
tionnaire, assisté  de  sou  secrétaire-gref- 
fier, clcs  papiers  dont  il  remet  l'inventaire 
et  qu'il  a  décUiré  ajipartenir  à  Olympe  de 
Gouges,  entre  autres  plusieurs  affiches 
rouges,  iulilulées  :  Pronoslic  sur nobcspierre  : 
d'autres  placards  rouges,  ialitulés:  Complot 
ilévoili';  d'autres  intitulés:  Otympcdc  Gowjex 
<i  Dumowiez;  d'autres,  de  ladite  de  Gouges, 
intitulés  :  Invocntion  à  la  Providence  ;  plu- 
sieurs placards  jaunes,  intitulés  :  Olympe 
de  Gouges,  défenseur  officieux  de  Capel  : 
d'autres   inlitidés  :    4i)i«   "   /"  ('nm-itiHn,,, 


aux  fédérés,  le  Cri  de  l'innocence,  Pacte  na- 
tional; des  feuilles  non  coupées,  imprimées 
in-8°,  intitulées  :  Lettres  à  la  Reine;  une 
planche  de  cuivre,  portant  pour  inscrip- 
tion •  Louis  XVI  à  son  peuple,  et  un  grand 
nombre  d'épreuves  de  cette  planche;  une 
grande  quantité  de  lettres,  de  brochures 
et  journaux,  parmi  lesquelles  :  Départ  de 
il.  Mecker  et  de  il""  de  Gouges,  Arrêt  de 
mort  d'Olympe  de  Gouges  contre  Louis  Ca- 
pet.  Testament  d'Olympe  de  Gouges,  Repenlir 
de  M"'  de  Gouges,  Mémoire  de  Madame  de 
Gouges  contre  la  Comédie-Française  ;  deux 
volumes  en  maroquin  vert,  intitulés  :  QEu- 
vres  de  i/°"  de  Gouges,  l'Esclavage  des  noirs, 
V Homme  généreut:  ;  divers  manuscrits,  dont 
Maxime  d'Olympe  de  Gouges,  les  Dangers 
(le  l'opinion  publique,  Xécessilé  du  divorce, 
le  Marché  des  noirs,  l'Ecole  des  jeunes  gens. 
Adresse  au  roi  de  Prusse,  l'Esprit  français. 
Olympe  de  Gouges  à  tous  les  journalistes. 
Confession  générale  de  i/°"  de  Gouges, 
Olympe  de  Gouges  à  Dumouriez  à  Paris, 
différentes  pièces  de  théâtre,  un  nombre 
considérable  de  lettres  sans  désignation, 
un  paquet  de  lettres  amoureuses. 

22  frimaire  an  II. 
Original,  signé  de  Thilly,  juge  de  pais  de  la 
section  Révolutionnaire,  Jobert,  secrétaire-gref- 
fier, et  Fabricius,  greffier  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, A.  N.,  W  293,  n»  210. 

845.  —  Renvoi  par  la  Convention  natio- 
nale au  Comité  de  législation  d'une  lettre 
du  citoyen  Aubry-Gouges,  par  laquelle  il 
demande  la  réhabilitation  de  sa  mère, 
condamnée  à  la  peine  capitale,  et  fait  hom- 
mage à  la  Convention  de  deux  volumes 
de  ses  ouvrages. 

23  germinal  an  III. 

E.xtrait  du  procès-verbal,  A.  JN'.,  C  337, 
n°  1578. 

Cf.  Procés-verbal  de  la  Convention  nationale, 
t.  LXX,  p.  109. 

846.  —  Jugement  du  Tribunal  civil  du 
départemeat  de  la  Seine,  statuant  sur  le 
mémoire  présenté  pur  Pierre  Aubry,  fils 
de  Louis  Yves  Aubry  et  de  Marie  <jou7.e, 
domicilié  rue  Cérutti,  ordonnant  que  la 
minute  et  l'expédition  du  jugement  du  ci- 
devaiil  Tiibuiial  révolutionnaire,  en  date 
(lu  I:.'  biiirii.nrHan  II,  qui  condamne  Olympe 
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do  (iiiugis  il  la  peine  Je  mort,  seront  ré- 
foi  mes  et  que  les  noms  de  Marie-Olympe 
lie  Gowjes,  veuve  d'Aubry,  seront  rayés, 
cl  qu'il  y  sera  substitué  ceux  de  Unrie 
douze,  veme  de  Louis-Yves  Auhry. 

4  frucliJor  an  VI. 
Eïp.flilion,  A.  .V.,  \V  293.  n»  210. 

B.  —  PROCÈS  DANTOINF.  BROUSSE.  COMPA- 

r.NON  SERRURIER   i6  brumaire  an  IV. 

8i7.  —  Procès-verbal  dressé  par  le  Co- 
niil'-  révolutionnaire  de  la  section  de  la 
Citi-,  au  sujet  des  faits  et  gestes  contre- 
révolutionnaires  imputés  au  citoyen  An- 
toine Urousse.  compagnon  .serrurier,  le- 
i|uel.  se  trouvant  au  Marché-.Neuf,  dans  la 
Ixiuliquc  d'un  serrurier,  où  plusieurs  pa- 
triotes avaient  apporté  une  flamme  trico- 
lore, avait  dit  en  signe  de  mépris  qu'il 
ch...  dessus,  et  la  f...  au  feu,  et  avait 
arboré  une  flamme  blanche  à  la  place,  de 
plus  avait  nnerl  de  l'arpent,  jusqu'à  cent 
livres,  à  l'un  de  ses  camarades,  disant  que 
i:  était  le  comte  d'.Vrlois  qui  lui  en  four- 
nissait, voulait  acheter  sa  montre  à  un 
autre,  et  tirait  de  sa  poche  des  écus  de 
ti  livres,  qu'il  baisait  en  plaignant  le  sort 
du  ci-devant  Hoi.  qu'il  appelait  son  pauvre 
Capel,  avec  les  dépusilions  des  témoins  de 
celte  scène  et  de  ces  projios  contre-révn- 
lulionnaires. 

12,  13  ar.ùl  1703. 

Copie  ronformc,  it.  N..  W  204,  n"  221. 

Cf.  II.  W'Al.mN,  Iliftoire  <ln  Tribunal  rr- 
rolulionnnirc  de  Parit,  t.  Il,  p.   198. 

H48.  —  Interrogatoire  subi  devant  Jean 
.Vrdouin.  jukp  au  Tribunal  révolulion- 
iiairr,  fu  présence  du  citoyen  Fouquier- 
Tinvilli',  par  Antoine  Urousse,  dit  l^n- 
i;uedorien,  iigé  de  .'((»  ans.  compagnon  ser- 
lurier,  demeurant  rue  .'^aint-Victor,  n»  lai, 
au  sujet  de  In  dispute  qu'il  avait  eue,  le 
'.I  aortl,  avec  d'autre»  ouvriers,  chez  le  ci- 
toyen l.erys.  son  patron,  au  coui-s  de  la- 
(pielle  il  auraildit  qu'il  ch...  sur  une  petite 
llnmmi'  ou  drapenu  Irirnlori-.  a  laquelle  il 
aurait  voulu  subslilui-r  un  drapeau  blanc, 
et  au  sujet  de-,  offres  il'iirffiMit  par  lui  faites 
Il  l'un  df  ses  I  nmpaunons  pour  l'entfaijer  h 
se  réunir  au  roi  de  France.  faiU*  (|ue  l'in- 
culpé n  nién.  d<^rlnranl  qu'il  ne  «te  soiixe- 


nait  pas  d'avoir  tenu  aucun  de  ces  propos, 
parce  qu'il  était  ivre. 

2  septembre  1793. 
Original,  sipné  d'Ardouin.  Fouquier-Tinvillc 
ol    ("loujon,  l'accusé    avant    déclaré    ne    savoir 
signer,  .4.  .V.,  \V  20V,  n»22l. 

849.  —  Lettres  du  citoyen  Brousse  au 
citoyen  Brég.iud.  manifestant  sa  surprise 
de  ne  pas  l'avoir  encore  vu  depuis  qu'il 
est  détenu  à  l'.Vbbaye.  et  le  priant  de  venir 
le  voir  le  plus  tôt  possible. 

8,  9  septembre  1703. 
Originaux  signés  (2  pièces),  A.  S..  \V  .'91. 
U0  221. 

Sbo.  —  Lettre  de  la  femme  de  Brousse, 
garçon  serrurier,  détenu  à  l'Abbaye  de- 
puis S  mois,  à  Fouquier-Tinville.  accusa- 
teur public  du  Tribunal  révolutionnaire, 
implorant  sa  miséricorde  en  faveur  de 
son  mari,  accusé  de  propos  tenus  en  état 
d'ivresse  à  l'instigation  de  ses  camarades, 
dont  il  a  déjà  été  cruellement  puni  par 
une  détention  de  ^  mois,  qui  plonge  dans 
la  misère  sa  femme  et  ses  deux  enfanl.s, 
déclarant  que  ses  sentiments  sont  ceux 
d'un  vrai  républicain,  et  le  suppliant  de 
mettre  en  liberté  et  de  rendre  à  la  Répu- 
bliciuf  un  ouvrier  utile  de  plus. 

Sans  date. 
Original  non  signé,  A.  N..  W  294,  n»  221. 
Ed.  H.  Wallon.  Hioloire  du  Trilmrut  répo- 
Idd'onnaire  de  Pari»,  I.  II,  p.   199. 

sril. —  Lettre  du  sieur  Auguste-Fran- 
çois Urégaud, serrurier,  au  citoyen  Brousse, 
détenu  dans  la  prison  de  l'Abbaye,  lui 
reprochant  d'avoir  répondu  à  son  acte 
d'humanité,  c'est-à-dire  à  .sa  visite,  par  des 
insinuations  tendant  à  b'  faire  considérer 
1  (.mnie  .lussi  coupable  que  l'inculpé,  nl- 
lendu  qu'il  aurait  tenu  des  propos  ana- 
logues, et  déclarant  que  ledit  Brou.ise  ag- 
grave sa  situation,  mais  que  ni  les  pro- 
mcs.ses,  ni  les  menaces,  ne  pourront  le 
corrompre  et  qu'il  dira  toute  In  vérité. 

8  brumaire  an  II. 
OriKinal  oigne,  A.  N..  W  204,  n"  221. 

8.^2.  —  Acte  d'accusation  d'Antoine- 
Quenlin  Fouquier-Tinville,  nccusalenr  pu- 
bln    ilu    Tribunal    révolutionnaire,  contre 


PROCES  D'ANTOINE  BROUSSE  —  PROCES  DE  DUCHESNE 


lo:; 


Antoine  Brousse,  dit  Lang-uetlocien,  pré- 
venu d'être  ennemi  de  la  Révolution  et 
animé  d'intentions  contre-révolutionnai- 
res, pour  avoir  méchamment  et  à  dessein 
tenu  des  propos  contre- révolutionnaires, 
avoir  provoqué  l'avilissement  des  autorités 
constituées,  et  avoir  en  outre  insulté  la 
Nation  et  attenté  à  la  souveraineté  du 
peuple  en  arrachant  le  signe  national. 

13  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  "W  294,  n»  221. 

833.  —  Procès-verbal  de  la  séance  du 
Tribunal  révolutionnaire  tenue  pour  le 
Jug-eraent  d'Antoine  Brousse,  notant  la 
réception  des  déclarations  de  huit  témoins 
à  charge,  savoir,  de  sept  serruriers  et  d'une 
aubergiste  de  la  rue  du  Mûrier. 

1 6  brumaire  an  II. 
Original,  si^né  de  Dumas,  A.  N.,   \V  294, 
no  221. 

854.  —  Déclaration  du  jury  de  juge- 
ment du  Tribunal  révolutionnaire,  affir- 
mative sur  les  questions  suivantes  qui  lui 
ont  été  posées  :  1°  est-il  constant  que 
dans  l'intervalle  du  15  juillet  au  15  août 
dernier,  il  a  été  pratiqué  des  manœuvres 
tendant  à  ébranler  la  fidélité  des  citoyens 
envers  la  Nation  française  et  à  les  cor- 
rompre pour  favoriser  les  progrès  des 
ennemis  de  la  République?  2°  Antoine 
Brousse  est-il  auteur  ou  complice  de  ces 
manœuvres  '? 

16  brumaire  an  II. 

Original,  signé  de  Dumas,  .4.  N.,  W  204, 
n»  221. 

835.  —  Jugement  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, condamnant  à  la  peine  de  mort 
Antoine  Brousse,  dit  Languedocien,  con- 
vaincu d'avoir  tenu  des  propos  contre- 
révolutionnaires  et  de  s'être  livré  à  des 
manœuvres  propres  à  ébranler  la  fidélité 
des  citoyens  envers  la  Nation  et  à  les  cor- 
rompre pour  favoriser  les  progrès  des 
ennemis  de  la  République,  avec  lettre 
d'envoi  de  l'extrait  du  jugement  à  la  Mu- 
nicipalité par  WolIT,  commis  greffier. 

16,  28  brumaire  an  II. 
Original,  signé  de  Dumas,  Harny  et  Denizot, 
et  original,  signé   de   Wolfl  (2  pièces),  A.  A'., 
'W294,  no  221. 


C.  —  PROCÈS  DE  DUCHESNE,  EX-INTEND.^NT 

DE  .M.\DAME  (22  brumaire  an  II). 

850.  — •  Lettre  de  L.-H.  Duchesne  au 
président  de  la  Convention  nationale,  ac- 
compagnant la  remise  de  deux  pétitions 
qu'il  adresse  à  l'effet  d'être  payé  des  pen- 
sions qui  lui  sont  dues  par  le  Trésor  na- 
tional et  des  honoraires  des  charges  dont 
il  était  pourvu  dans  la  maison  de  Madame, 
belle-sœur  de  Louis  XVI,  et  afin  d'anéantir 
en  même  temps  une  foule  de  vexations 
auxquelles  il  a  été  en  butte  depuis  la  mort 
de  Trudaine,  sous  les  ordres  de  qui  il  a 
travaillé  27  ans  sans  avoir  jamais  éprouvé 
do  désagrément,  rappelant  que  tous  les 
mémoires  par  lui  présentés  sont  restés  sans 
réponse,  des  malveillants  l'ayant  fait  pas- 
ser pour  fou,  imbécile  ou  fripon. 

20  novembre  1792. 
Original  signé,  A.  N.,  "W  29.5,  n»  239. 

857.  —  Pétition  de  L.-H.  Duchesne  à  la 
Convention  nationale, adressée, àlasuitede 
la  condamnation  de  Louis  XVI,  à  Roland, 
ministre,  dans  laquelle  il  exhorte  les  Lé- 
gislateurs à  rougir  de  leurs  forfaits,  à 
tâcher  de  réparer  la  gloire  et  l'honneur 
des  Français  en  innocentant  un  roi  qu'ils 
ont  illégalement  condamné,  et  à  donner  à 
Dumouriez,  actuellement  à  Paris,  des 
ordres,  pour  qu'il  se  mette  à  la  tête  de  la 
garde  nationale  et  qu'il  empêche  l'exécu- 
tion d'un  jugement  que  les  Législateurs 
peuvent  et  doivent  renvoyer  aux  assem- 
blées primaires,  les  invitant  en  outre  à 
accorder  une  amnistie  et  toutes  suspen- 
sions de  recherches  pour  cause  d'aristo- 
cratie ou  de  démocratie,  termes  dénués 
de  sens,  attendu  qu'il  est  temps  d'arrêter 
et  d'éviter  des  désordres  qui  déshonorent 
la  Nation,  qui  menacent  la  vie  et  la  for- 
tune des  individus,  qui  tendent  à  la  dé- 
gradation et  à  la  destruction  de  l'Etat  et 
qui  excitent  contre  la  Nation  française  le 
mépris,  la  haine  et  l'indignation  de  l'uni- 
vers entier. 

20  janvier  1793. 
Original  .signé,  A.  N.,  W  295,  n"  239. 

858.  —  Mémoire  adressé  par  le  citoyen 
L.-H.  Duchesne  au  citoyen  Carat,  ministre 
de  l'intérieur,  dans  lequel,  en  vue  de  con- 
tribuer à  anéantir  l'anarchie  et  les  dissen- 
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sif>ns  qui  ili-vorenl  le  pnys,  il  préconise 
un  plan  ite  aonvernemeni  modéré,  sauve- 
gardaut  la  liberté  et  pro|irii^lé  de  cl)ai|iic- 
individu,  qui  lui  semblerait  plus  analogue 
au  caraclère  des  Français,  plus  avanla- 
ueux  pour  la  Naliun  el  plus  propre  à  con- 
server le  liislre  el  la  grandeur  de  la  ville 
de  Paris,  que  le  grouveriieuienl  républicain 
(ce  mol  a  été  rayé),  que  Ion  veut  établir 
sur  des  bases  incertaines  et  vaciliiintes.  qui 
u'oot  fait  que  culbuter  l'Elat  et  exposer 
la  .Nation  à  tontes  sortes  de  désagréiiieuls 
et  aux  plus  grands  malheurs. 

i  jum  1793. 
Minute  signée.  A.  S.,  W  293,  n"  239. 

8r.9.  —  Lettre  de  Hérault  de  Séchelles, 
déclarant  que  le  nommé  Diicbesne  est 
venu  tout  à  l'iieure  chez  lui  lui  proposer 
de  rétablir  les  princes,  el  demandant  qu'il 
soit  arrêté  à  l'instant  el  conduit  à  la  sec- 
tion des  Piques,  où  lui-même  va  se  rendre. 

6  août  1793. 
Autographe,  contresigné  de  Du&sarl,  Moulin 
el  Lliuillier,  A.  S..  W  295,  n"  239. 

860.  —  Procès-verbal  dressé  par  Nico- 
las Lliuillier,  Itonaveiiture-Juseph  Uussart, 
Louis-Gabriel  Moulin,  coiiiiiiissaires  des 
Coniilés  de  surveillance  A  civil  de  la  sec- 
tion des  Piques,  à  l'occa.siou  des  propos 
tenus  cher,  le  citoyen  Hérault  de  Séchelles, 
député  à  la  Convention,  par  le  sieur  Louis- 
Henry  liuchi'sne.  avec  déclaration  du  sieur 
Hérault,  consluUinl  tpie  le  sieur  Duchesne 
est  venu  le  trouver  sur  les  9  heures  du 
lualin.  heure  ii  laquelle  beaucoup  de  ci- 
toyens viennent  l'eiilrelenir  de  leurs  olFai- 
res,eten  lui  remettant  diverses  brochures 
el  pélitiojis,  lui  a  propost*.  en  reiiL.ML;eanlà 
y  concourir,  a  faire  revenir  au  plus  lOl  les 
princes,  comme  étant  le  véritable  mo_^en 
de  paix  et  de  cuticiliaiion,  propos  qui  ont 
excité  sou  iiidi;jnalion,  îDlcrro^'aluirr  du 
Hieur  Duchesne  au  sujet  des  faits  ci-des- 
sus, qu'il  a  reconnus  exacts,  et  décision 
des  comniis.saires.  portant  qu'eu  rai.sou 
de  la  gravité  de  celle  «ITaire  il  sera  référé 
au  Comité  desnlut  public  du  l>épnrlcnieiit. 
6  août  I7U.1. 

Ori«inal  tJKnO,  A.  \.,  \V  295.  ri«  239. 

SOI.  —  l'rorèvterbiil  de  trnn<tport  de 
Kr-incois-Loui"»    Fournerol,    memliri'    ilu 


C.omilé  de  salut  public  du  Pép.Titement, 
accompaané  de  (Gabriel  .Moulin,  .Michel 
Laurent  et  .Vndrél^h.irles  Loppin,  com- 
missaires à  eel  effet,  au  domicile  de 
l^uis-Henry  liuchesne.  rue  Neuve-du-Pas- 
sase-de-Valois,  hôtel  du  Lycée,  au  4'élaee, 
el  d'enlèvement  des  papiers  susceptibles 
d'examen,  auxquels  ont  été  joiiili's  deux 
médailles,  l'une  représentant  Louis  XV, 
l'autre  Louis  XVI  et  sa  feuiine.  au  bas 
duipiel  procès-verbal  se  trouve  une  décla- 
ralioii  du  sieur  Duchesne,  porlaiii  iju'il 
s'est  prêté  .i  celle  visite  avec  d'autant  plus 
derapressemetit  qu'il  n'a  dans  ses  notes 
el  mémoires  que  des  pièces  présentées  aux 
.Xssemblées.  qu'il  a  toujours  cru  nnn^dir 
les  devoirs  du  citoyen  qui  avait  toute  sa 
fortune  en  Eraiice,  et  donné  à  la  Nation 
toutes  les  preuves  possibles  de  son  alla- 
chemeul  au  bien  général. 

7  août  1793. 
Original  signé,  .4.  A'.,  W  295,  u*  239. 

8i>2.  —  lnterroj;atoire  subi  devant  le 
Comité  de  salul  public  du  l)éparleineiit 
de  Paris  par  Louis-Henry  Iiuchesuc  sur 
les  points  suivants  :  1°  pourquoi  il  avait 
insisté  auprès  du  citoyen  Fournerol,  pour 
qu'il  n'apposilt  point  les  scellés  à  son  do- 
micile, à  quoi  il  a  répundu  qu'il  él.iil  désa- 
gréable pour  ut)  i;alaiit  hoitime  de  voiries 
scellés  cheï  lui;  2"  poiinpioi  il  avait  essayé 
de  s'enfuir,  à  <|uoi  il  a  répt)iidu,  parce  (ju'il 
avait  vu  le  citoyen  Fournerol  parler  bas  à 
l'oreille  de  quelqu'un  el  que,  'ui  ayant 
demandé  l'ordre  de  son  arrestation,  il  ne 
l'avait  pas  produit;  alors  il  lui  a  été  ob- 
servé que  l'onlre  d'arrestation  lui  avait 
été  inlinié  par  le  ('oinilé  (oui  entier  à 
l'inslanl  mémeoi'i  il  y  avait  é'Ié  amené  par  le 
commissaire  du  Comité  de  surveillance  de 
la  seclion  des  Piques;  3"  pourquoi  il  avail 
résisté  au  citoyen  Fournerol, quand  celui- 
ci  avail  voulu  l'arrêter  dans  sa  fuite,  .t  quoi 
le  sicnr  Hurliesne  a  répondu,  parce  que  le 
Comité  n'y  était  pas,  qu'il  se  croyait  en 
droit  do  retourner  che»  lui.  el  qu'il  avait 
obéi  h  la  lui.  quand  le  citnyeii  FourneriM 
l'av.iil  sommé  de  lui  obéir,  le  pisloirl  a  l.i 
main. 

8  soilt  1793,  9  heure»  ild  noir. 

Original,   signi!    de    Mnivhnml,  |<ri'»iijrnl    •bi 
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Comité,  et  doL.-H.  Duchesne,  A.  N.,  W  Î95, 
H-  -^39. 

863.  —  Lettre  du  Cumité  do  s;ilul  pu- 
blic du  Département  de  Paris  à  i'aci^usa- 
Leur  public  du  Tribunal  révolutionnaire, 
accompagnaut  l'euvoi  de  deux  volumes, 
composés  de  lettres  et  d'autres  écril-s  ma- 
nuscrits, ainsi  que  d'autres  lettres  en 
feuilles  et  de  quelques  brochures,  réunies 
en  un  paquet,  plus  de  deux  pistolets  de  diffé- 
rents calibres,  d'un  couteau  et  d'une  clef,  le 
tout  concernant  le  nommé  Ducliesae,  ex- 
inlendanl  de  la  ci-devant  Madame  de  Pro- 
vence, renvoyé  par  le  Comité  de  sûreté 
générale  au  Tribunal  révolutionnaire,  que 
le  Comité  de  salut  puldic  du  Département 
a  fait  incarcérer,  par  mesure  de  sûreté, 
à  Sainte-Pélagie. 

16  août  1793. 
Original,  signé  de  Guigues.  MoissanJ,  Cliérv, 
Lécrivain  et  Génois,  membres  du  Comité,  A.  N., 
W  295,  n»  239. 

864.  —  Requête  de  L.-H.  Duchesne, 
exposant  que,  depuis  20  jours  qu'il  est 
détenu  à  Sainte-Pélagie,  il  n'a  encore  subi 
aucun  interrogatoire,  n'a  pas  obtenu  la 
permission  de  voii'  les  personnes  avec 
lesquelles  il  est  en  affaires,  et  se  Iroiive 
sans  lin,2:e,  sans  argent  et  manquant  de 
tout,  déclarant  que  les  pétitions  \iciv  lui 
présentées  à  Hérault  de  Séchelles,  en  qua- 
lité de  prési.lcnt  du  Conirté  de  salut  pu- 
blic, tendaient  à  obtenir  le  payement  des 
arriérés  qui  lui  soiit  dus,  à  raison  do  ses 
iharges  dans  la  maison  de  Madame,  dont 
il  a  besoin  pour  subsister,  répondant  au.'î 
allégations  contenues  dans  le  numéro  du 
i^ourrier  fiançais  du  9  août,  où  il  est  dit 
qu'il  s'était  présenté  chez  Hérault  de  Sé- 
chelles iiour  lui  présenter  un  plan,  dont 
l'objet  était  de  rappeler  les  émigrés  et 
les  ci-devant  princes  français,  soutenant 
que  ses  observations,  très  légitimes,  ne 
tendaient  qu'à  épargner  le  sang  franç.iis 
et  prévenir  les  malliours  qui  menacent  le 
pays,  et  comme  conclusion  demandant  son 
élargissement  et  le  payement  di's  aniérés 
qui  lui  sont  dus. 

27  ai.ùt  1793. 
Original  signé,  A.  fi.,  W  295,  u»  239. 


80ij.  —  Interrogatoire  subi  devant  h'.m 
Ardouin,  juge  au  Tribunal  révolution- 
naire, en  présence  d'Antoine-Quentin  l''ou- 
quier- Tinville,  par  l.ouis-Henry  Duchesne, 
âgé  de  68  ans,  ancien  premier  commis 
du  citoyen  Trudaine  et  intendant  de  la 
ci-devant  Madame,  au  sujet  de  sa  visite 
chez  Hérault  de  Séchelles,  avec  deux  [listo- 
lets  chargés,  et  des  propositions  qu'il  lui 
avait  faites,  tendant  à  faire  rentrer  les 
princes,  des  idées  exprimées  dans  son 
mémoire  à  Garât,  duquel  il  res.sort  qu'il 
a  manifesté  ses  regrets  sur  l'ancien  ré- 
gime, ce  qu'il  a  reconnu,  en  déclarant 
qu'il  se  trouvait  beaucoup  plus  malheu- 
reux dans  le  montent  actuel  qu'il  ne 
l'était  antérieurement,  mais  qu'il  a  tou- 
jours eu  assez  de  philosophie  pour  se 
prêter  aux  circonstances  e,t  sacrifier  ses 
propres  intérêts  au-  bien  public,  répétant 
que,  d'ailleurs,  il  n'avait  jamais  cru  qu'on 
put  lui  faire  un;  crime  de  soumettre  ses 
idées  aux  autorités  constituées. 

20  août  1793. 
Original  signé,  A.  A'.,  W  295,  n"  239. 

866.  —  Lettre  de  l..-  II.  Duchesne  au 
ministre  de  l'intérieur,  iléclarant  qu'on  ne 
peut  sans  injustice  lui  faire  un  crime  des 
idées  et  des  observations  (fussent-elles  les 
plus  arislocratitiues  et  les  plus  opposées 
au  nouveau  régime,  ce  qui  n'est  pas)  qu'il 
a  présentées  à  Hérault  de  Séchelles,  et 
qu'il  avait  déjà  soumises  aux  ministres  et 
aux  autorités  constituées,  par  aiui'ur  du 
bien  public,  ainsi  que  cela  ressort  de  tous 
ses  ouvrages  et  des  écrits  qui  ont  été  sai- 
sis par  le  Comité  de  salut  public,  établi 
aux  Qualre-Nations,  demandant  son  élar- 
gissement dans  les  24  heures,  la  restitu- 
tion de  ses  effets  et  papiers  et  à  exercer 
son  recours  tel  que  de  droit  pour  les  vexa- 
lions  qu'il  a  subies  depuis  si  longtemps, 
attendu  que  depuis  un  an  il  sollicite  la 
liquidation  de  ses  charges  et  le  payement 
de  28,000  livres  d'arriérés  dus  par  le  Tré- 
sor, et  se  trouve  exposé  à  voir  honteuse- 
ment vendre  son  mobilier  et  ses  efl'els  pour 
!)  à  6,000  livres  de  dettes  criardes. 

9sopl6mbrc  1793. 
Original  signé,  A.  N.,  F'  4684. 
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867.  —  Lettre  de  L.-H.  Duchesne,  dé- 
tenu a  Sainte- Pél.igie,  au  ministre  de  Tin- 
térieur,  rappelant  qu'il  a  invoqué,  les 
12  août  et  7  septembre  derniers,  sa  jus- 
lice  pour  obtenir  son  élari'isseinenl  de  la 
prison  où  il  se  trouve  détenu  depuis  le 
19  août,  déclarant  que  c'est  contre  toute 
humanité  qu'on  le  retient ,  à  l'âge  de 
08  ans.  rempli  d'iiitirmité-;,  avec  une 
llu.\ion  sur  les  yeux  qui  l'oblige  à  porter 
ui)  vésicaloire,  qu'il  ne  peut  même  soi- 
gner. Taule  de  linge,  ainsi  iiue  peuvent  le 
certifier  les  cliirurgien  et  médecin  de 
Sainte-Pélagie  iiui  l'ont  visité,  demandant 
en  conséquence  sa  mise  en  liberté,  la 
levée  des  scellés  apposés  chez  lui  et  la 
restitiilion  des  etrets  el  papiers  saisis,  aux 
olFres  de  donner  caution  ou  de  rester  sous 
la  garde  d'un  gendarme,  jusqu'à  ce  qu'on 
se  soit  procuré  sur  son  compte  toutes  les 
infurmalioiis  désirables  pour  sa  justiUca- 
lioii,  avec  lettre  d'envoi  de  Paré  au  Comité 
de  sûreté  générale. 

J",  19  octobre  1793. 
Originaux  signés  (i  pièces),  A.  S.,  F"  1684. 

868,  —  Lettre  de  L.-Il.  Duchesne  nu  pré- 
sident du  Comité  de  sûreté  générale,  pro- 
testiint  contre  lu  probiiigatinn  de  sa  dé- 
tention, el  déclarant  que  c'est  pour  avoir 
réclamé  le  pavement  de  ce  qui  lui  était 
dû  qu'il  a  été  arrêté  el  conduit  ;\  Sainte- 
Pélagie,  où  il  ramque  du  nécessaire,  tan- 
dis que  la  Nation  relient  entre  ses  mains 
toute  sa  fortune,  au  mépris  de  toutes  les 
lois  de  l'ancien  el  du  nouveau  régime,  el 
sollicitant  son  élargissement  provisoire, 
avec  la  levée  des  srellés  apposés  chei  lui 
et  la  restitution  des  papiers  et  ellets  ipii 
lui  ont  été  enlevés. 

G  octobre  1793. 
Original  sign«,  A.  N.,  V  468t. 

H69.  —  Hcquétc  adressée  au  Tribunal 
l'évolulionnaire  par  Louis-Henry  Duchesne, 
détenu  il  Siiinto-Pélagie,  par  l'organe  de 
liuesde,  son  défenseur,  par  lni|iielle  il  ex- 
pose que,  depuis  plus  de  3  mois  qu'il  lan- 
guit dans  leM  prisons,  il  est  réduit  U  la 
plus  dure  misère  par  le  délaul  de  linj;c  et 
dr-  vét)-menls,(|u'il  n<'  peut  se  procurer  de 
son   domicile,   attendu  (|ue    les   scellés  y 


sont  apposés,  qu'il  est  d'un  âge  assez 
avancé,  sujet  à  des  infirmités  occasionnées 
piir  sa  vieillesse,  notamment  un  catarrhe, 
et  demande  la  levée  des  scellés  apposés 
riiez  lui,  afin  de  pouvoir  en  retirer  tous 
les  vélfinenls  el  le  linge  nécessaires  pour 
pouvoir  se  raellre  à  l'abri  des  injures  el  de 
l'intempérie  des  saisons. 


9  brumaire  an  II 
Original  signe,  A.  .V.,  \V  295, 


Î39. 


870.  —  Jugement  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, ori1onnanl,à  la  requête  de  l'ac- 
cusateur public,  qu'il  sera  procédé,  incon- 
tinent el  sans  (lél.ii,  à  la  levée  des  scellés 
apfio.^és  chez  Louis-Henry  Duchesne,  an- 
cien premier  coniiuis  de  Trudaine  el  inten- 
dant de  la  ci-devant  Madame,  ensademeure 
à  Prtris.  passage  de  Valois,  maison  du  ci-de- 
vant Lycée,  en  pn'sfiice  de  l'un  des  substi- 
luis  et  du  sieur  Duchesne,  prévenu,  qui  à 
cet  effet,  sera  extrait  de  la  maison  d'arrêt 
de  Sainle-Péla?ie,  qu'il  sera  fait  perquisi- 
tion et  extraction  des  papiers  qui  pour- 
raient servir  de  pièces  à  conviction  et  qui 
seront  n-mis  a  l'accusjiteur  public,  que  les 
effets,  linges  et  bardes  a  l'usage  du  pré- 
venu, dont  il  pou>rait  avoir  un  besoin 
urgent,  lui  seront  rendus,  el  ledit  Duchesne 
réintégré  à  Sainte-Pélagie, a\ec  la  requête 
de  Fouquier-Tinville, 

9  brumaire  nn  II. 
Originaux  signés  (2  pièces),  A.  S..  W  295, 
n'  239. 

871.  —  .\rle  d'accus.ilion  dressé  par 
Antoine-Quentin  Koucjuier  Tiii>ilie,  accu- 
sateur public  du  Tribuii.il  révolutionnaire, 
contre  le  sieur  Louis-Henry  Duchesne,  qui, 
le  0  août  dernier,  s'était  présenté,  rue 
Basse-du-Hemparl.  chez  le  sieur  llérnuit  de 
Séchelles,  représentant  du  peuple,  el  at- 
tendu que  les  armées  étrangères  mena- 
çaient sérieusement  la  France,  lui  avail 
projiosé  de  faire  revenir  les  princes,  et  se 
trouve  prévenu  il'avoir  méih.immenl  el  à 
dessein  provoqué  le  rélablissemonl  de  l.i 
royauté  en  France,  de  s'élrc  oll'erl  pour 
aller  coiirerler  des  moyens  de  pacilicnlion 
avec  les  frères  du  ci-devani  Iloi,  ou  les  fain- 
rentrer  sur  le  territoire  de  la  Uépublique, 
comme  le  seul  moyen  d'y  rétablir  le  calme, 
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et  d'avoir  avili  la  ipprésenlation  nationale, 
avec  ordre  d'écrou  en  la  Conciergerie. 

19  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  W  295,  n"  239. 

872.  —  Procès-verbal  de  la  séance  du 
Tribunal  révolutionnaire,  menlionnant  la 
comparution  du  sieur  Duchesiie  et  de 
Adélaïde-Aimée-Françoise  Moreau,  femme 
Lavit,  seul  témoin  assigné,  le  .surplus  des 
débats  s'étant  établi  sur  pièces  à  convic- 
tion produites  par  l'accusateur  public. 

22  brumaire  an  II. 
Original,    signe    de    Dumas,    vice-président, 
A.  N.,  W  295,  no  239. 

873.  —  Déclaration  affirmative  du  jury 
de  jugement  du  Tribunal  révolutionnaire 
sur  les  questions  à  lui  soumises,  savoir  : 
s'il  est  constant  que,  même  poslérieure- 
mentaux  4  décembre  et  29  mars  derniers, 
il  ait  été  composé,  ou  imprimé  et  distri- 
bué des  ouvrages  ou  écrits,  ou  fait  des  pro- 
positions contenant  provocation  à  la  dis- 
solution de  la  représentation  nationale  et 
au  rétablissement  de  la  royauté  en  France, 
et  si  Louis-Henry  Duchesne,  ci-devant  in- 
tendant de  1 1  femme  nommée  sous  le  des- 
potisme Madame,  est  l'auteur  de  ces  ou- 
vrages, écrits  et  propositions. 

22  brumaire  an  II 
Original,  signé  de    Dumas,  A.  N.,   W  295, 
n°  239. 

874.  —  Juo^ement  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire,déclarant  Louis-Henry  Duchesne, 
ci-devant  intendant  de  la  femme  nommée 
sous  le  despotisme  Madame,  convaincu 
d'être  l'auteur  d'ouvrages  ou  écrits  et  pro- 
positions tendant  à  la  dissolution  de  la 
représentation  ualionale  et  au  rétablisse- 
ment de  la  royauté  en  France,  et  le  con- 
damnant a  la  peine  de  mort,  avec  envoi 
de  l'exirait  du  jugement  par  Wolff,  gref- 
fier, à  la  municipalité  de  Paris. 

22  brumaire  an  II. 
Original,  signé   de   Dumas,  Denizot,  Harny, 
juges,    et     Ducray,     commis-greffier,     A.    N., 
W  295,   n"  239. 

87a.  —  Réquisition  par  Lescot-Flenriot, 
substitut  de  l'accusateur  public  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  de  la  force  publique 


nécessaire  pour  l'exécution  de  Henry  Du- 
chesne, sur  la  place  de  la  Révolution,  ce 
jour,  à  4  heures  de  relevée,  laquelle  force 
devra  se  trouver  au  Palais  à  3  heures  pré- 
cises. 

22  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  AF"48,  n»  370. 

876.  —  Liste  des  gens  de  la  cour  qui 
passèrent  les  premiers  du  côté  gauche  là 
l'Assemblée  avec  l'indication  de  leur  sort, 
émigrés,  prisonniers,  tués,  blessés,  liste 
dressée  par  le  sieur  Duchesne. 

Sans  date. 
Minute,  A.  JV.,  W  295,  n"  239. 

D.    —   PROCÈS    DE    GIKEY-DUPRÉ,    BÉDAC- 

TE'.i  R  DU  Pai/  t'oie  français  (  !'=■•  frimaire 
an  11). 

877.  —  Arrêté  d'Ysabeau,  Rrival  et  Tal- 
lien,  représentants  du  peuple  à  Bordeaux, 
requérant  le  citoyen  Lavigne,  gendaime 
national  en  détachement  dans  cette  ville, 
d'extraire  des  prisons  de  Rurdeaux  et  de 
traduire  danscelles  duTribunai  révolution- 
naire de  Paris  les  citoyens  (jirey-Dupré, 
ci-devant  rédacteur  du  journal  le  Patriote 
français,  et  Bois-Guyon,  ci-devant  adju- 
dant général  de  B'  ysser,  arrêtés  par  ordre 
des  représentants  du  peuple. 

13  brumaire  an  II. 
Original  signé,  A.  JV.,  W  297,  n»  262. 

878.  —  Procès- verbal  de  transport 
d'Etienne  Antony,  juge  de  paix  de  la 
Réole,  en  vertu  de  réquisition  des  repré- 
sentants Ysabeau,  Chaudron-Ruussau  et 
Baudot,  du  5  brumaire,  à  la  prison  du  ci- 
devant  Palais,  et  interrogatoire  subi  par 
Jean-Marie  Girey,  âgé  de  24  ans,  sous- 
garde  des  manuscrits  de  la  Bibliothèque 
nationale,  y  demeurant  ordinaiiement  et 
détenu  dans  cette  prison,  au  sujet  de  son 
séjour  dans  le  Calvados,  et  de  la  part  qu'il 
a  prise  à  la  rédaction  du  Patriote  français, 
sur  lequel  point  il  a  déclaré  qu'il  l'a  rédigé 
d'abord  en  société  avec  Brissot,  son  ami 
intime,  puis  seul,  que  cette  association  a 
été  interrompue  et  reprise  à  différentes 
époques,  mais  que  Brissot  n'a  rédigé  aucun 
article  du  Patriote  français,  lant  qu'a  existé 
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In  loi  qui  (J.ifi?i.d.iit  aux  ilofml^s  <tp  |mbtief 
àf>  jourimus. 

14  lirumairc  an  II. 
i>riginal,  siimé  «t  Anlonv  .-i  •to  .1  ->T.  Cir^'}', 
A.  A'.,  \V  297,  n»  2CÎ. 

870.  —  îiilerroy.ii'Mi.-  mh'i  u'-..iiil 
Ali-xainIre-Eilme  David,  juge  au  Tribun.il 
r>-\  jlutiomi.'iiro.  pyr  Jean-Marie  (iircy.  diit' 
<lo  24  ans,  sous-girdf  des  inanuscrils  de 
la  Biblidilièque  nalionalo,  au  suji-l  des 
niolifs  qui  l'onl  porlé  à  quillfi-  Paris  el 
à  al>andiinni.-r  ses  fondions,  lequel  a  ré- 
pundii  que  ses  discours  ont  toujours  élu 
répulilicains.  tnéme  avant  l'établissement 
de  la  llépublique,  n-ais  qu'il  voulait  se 
srtiisii-aire  i^  un  mandat  d"arrrt  laii(>^ 
contre  lui  par  la  Ominuine  de  l'iiris,  qui 
le  poursuivait  à  cause  de  son  républica- 
nisme inlli-xible,  à  quoi  il  lui  a  élé  ob- 
jecté que  si,  depuis  la  Révolution,  soil 
par  SCS  liaisons,  soit  par  ses  discours,  il 
s'est  montré  le  défenseur  des  droits  du 
peujile  et  des  principes  qui  font  mouvoir 
la  Kévoliilion  française,  il  n'avait  rien  à 
redonler  des  suites  d'un  mandat  d'arrêt. 
Il  lui  est  en  outre  observé  que  si,  comme 
il  le  dit,  le  républicanisme  le  plus  austère 
el  le  plus  cnnsfaiil  l'a  diri;;é  dans  toutes  ses 
actions, si  le  sentiment  violent  ilo  l'amour 
pour  son  pays  n'a  cessé  de  l'animep,  lii- 
comme  il  l'était  ioliiucmenl  aver  Krissnt, 
il  a  dft  s'apc-rcfvoir  que  la  conduite  et  les 
écrits  de  ce  député  n'ont  pas  tnujcitirs  dé- 
noté un  patiiolisme  purel  cet  amour  pour 
le  peuple;  lequel  (ftrey-hupré  a  répondu 
que  sou  intimité  arec  Brissut  l'a  convaincu 
que  d'Iul  •  I  i\  iii  *•  «  u  riinime  Aristide  cl 
étiil  ni'  -    Inev,  martyr  de  la 

Liberté. 

>i    :.r.n.,:„r.    (lU  U. 
Original,    »i(ini>    cl,-     J.-M.     (Jiicy,     David, 
\  -Q     T'oMiMT   .1    riur.n.  .\      \  ,   \V    :07, 


tjneiiliii  Kouiinier-Tii  ■  m   pu- 

blie  du   Tril'iiii.il   n'  ■  .  .iiiii' 

Jc,in-M<ii  ic  tiirev  l»u|>ré,»|i'| 
lié  d<'  1.1  plu»   roucible   ri   ■ 
.TTCi'  hri»,*)»!.   le    rhcf  odiein  lUvi   ■  uiispi- 
rnleurn,    «uquel  il  ar.irl   venilu  %a  plume 
»é»M|»-  el    trempé»  dflns  le  IIpI  de  U  mr- 


pwpiion  el  d<»  Kiniposlure  pour  induire  eu 
erreur  l»8  citoyens  des  départements,  les 
indisposer  contre  Paris,  allumer  la  cuerr»- 
civile  el  (aire  écraser  sous  l'écroulenienl 
de  la  Sainte  .Montagne  de  la  Convention  les 
counigeux  el  incorruptibles  maiHiitaires 
qui  aTaienl  juré  de  périr  ou  de  sauver  la 
Liberté  et  l'Eiralilé,  exposant  que  le  S"i- 
dis.'int  i'ilrintrjninrai.i  était  le  canal  infect 
par  lequel  s'éroulail  le  fatal  poison,  l.'int 
dans  les  départenjeiits  qu'en  Anslelerre 
el  clicï  les  .lalres  puissances  de  l'Europe, 
ce  (|ui  n'a  pas  peu  cunlribué  avec  d'autres 
ftruilles  de  ce  genre  à  déchaîner  la  guerre 
universelle,  qui  a  déj,-i  n  oissonné  l.inl  de 
braves  défenseurs,  qu'à  la  suite  des  jour- 
nées du  .It  mai,  CiireTHupré.  déjà  habile 
<lans-  l'art  ténébreux  des  trahisons  s'at- 
tacha A  la  destinée  de  Itrissot.  son  di^ne 
jialron,  qu'il  sortit  de  Paiis.  le  5  juin  der- 
nier, [larcourant  le  département  del'Rnre, 
qu'il  fanatisa  par  ses  calomnies  p-asna 
ensuite  celui  du  Calv.idos,  et  se  reiulit  à 
Cacn.  foyer  d'insurrection  toujours  allumé, 
où  s'étaient  déjà  réunis  une  partie  des 
révoltés,  el  que  de  cet  arsenal  impur  il 
sortit  en  foule  ces  prétendus  arrêtés,  ces 
protestations  meu.içantes  cl  ces  mani- 
festes furieux  envoyés  aux  déparlements 
di^.Noril  el  du  .Midi,  qui  raillirent  cnsan- 
^lanler  tous  les  puials  de  la  Itépiiblique  ; 
que  tiirey-llupré  el  ses  complices  par- 
vinrent à  soulever  le  Calvados  el  plusieurs 
déparlemcnis  voisins  et  plaiércnl  à  la  léle 
de  leur  ainiéo  le  scélérat  Félix  ^^impfell, 
auquel  ils  ordounèreul  de  marrUer  surlVi- 
ris.  mais  fuient  repoussés.iu  preuiii-rchoc; 
que  Cirey-Pupré.  après  avoir  erré  de  dé- 
partements en  déparlements,  se  Iraiis- 
porta  dans  celui  de  la  liiroiidc,  coniniune 
de  Kordeaiix  oi'i  les  étincelles  volcaniques 
u'élaienl  pas  encore  éteintes,  avec  |du- 
sieui-s  dé|iutés,que  tlirey  Dnpré  fiilobli:,'é 
]tar  sin  aricslulion  de  UK'tlre  lin  à  ses 
maeliinations  diaboliques,  d.ins  lesquelles 
il  l'iit  pour  coniplii-r  (iabriel-Mcol.i*  rran- 
,oi~  It.iisîuyon,  nd|iidant  géni'rnl  de 
'  qiii  avait  épousé  les  crimiiiçlli>9 

de  llrissnl,  puisqu'il  était,  ainsi 
que  direy-Dupri'',  l'un  des  collaborateurs 
du  journal  te  ^iihiotr  fniHfni.i:  en  ronsé- 
quenee.  lendits  Ji'an-\lari>'  t.iie\-l»ii|iré  p| 
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Gabriel-Nicolas-François  Boisgiiyon,  sont 
envoyés  devant  le  Tribunal  révolutionnaire 
pour  avoir  méchamment  et  à  dessein  par- 
lioipr,  tant  par  leujs  écrits  que  par  leurs 
actions,  a  la  conspiration  qui  a  existé  contre 
l'unité  et  l'indivisibilité  de  la  République, 
et  contre  la  liberté  et  la  sûreté  du  peuple 
français. 

Î9  brumaire  an  II 

Original  signé,  A.  A'.,  W  Î97,  n°  2G2. 

Ed.  II.  W.VLLON,  Hi.'iloi'e  du  Tnlmnal  révo- 
lutionnaire de  Paris,  t.  Il,  p.  94. 

8St.  —  Itéclaratioii  allirmative  du  jury 
de  Jugement  du  Tribunal  révolutionnaire 
sur  les  questions  à  lui  posées:  est-il  cons- 
tant qu'il  a  existé  une  conspiration  contre 
l'unité,  l'indivisibilité  de  la  République, 
la  liberté  et  la  sûreté  du  peuple,  etsiJeaa- 
Morie  Girey-Dupré,  sous  garde  des  manus- 
crits à  la  Bibliothèque  nationale,  l'un  des 
rédacteurs  du  journal  dit  Le  Pntriole  fran- 
çais, est  l'un  des  complices  de  cette  cons- 
piration ■.' 

1"  frimaire  an  II 

Original,  signé  de  Dumas,  A.  N.,  W  297, 
n»  =Î6Ï. 

iSH2.  —  Procés-verbal  de  la  séance  du 
Tribunal  révolutionnaire,  contenant  la 
comparution  do  Girey  Dupré  et  Boisguyon, 
le  résumé  des  débats  et  la  condamnation 
à  mort  prononcée  contre  les  accusés. 

l*'  frim.ure  an  II. 
Original,  signé  de  Duma.s,   A.  N.,    \V  297, 
n°  262. 

883. —  Réquisition  par  .\ntoino-Oue[ilin 
l-'ouqiiicr-Tinville,  accusateur  public  du 
Tribunal  révolutionnaire,  de  la  force  pu- 
blique nécessaire  pour  l'exécution  de  Jean- 
Marie  (Jirey-Dupré  et  de  B(Hsguyon,  qui 
doit  avoir  lieu  le  2  frimaire,  à  2  heures 
de  relevée,  sur  la  place  de  la  Révolution, 
ladite  force  convoquée  au  Palais  a.  1  heure. 

1"  frimaire  an  II. 
Ori-inal  signé,  A.  N.,  Al'n  48,  n»  371. 

884. — Signification  à  Bault,  concierge 
de  la  maison  de  la  Conciersrorie,  du  juge- 
ment rendu  le  I"'  frima're,  condamnant  à 
moi  t  Jean-.Maric  Girey-Dupré  et  Gabricl- 
Nicolas-Frauçois  Boisguyon,  et  procès- 
verbal  de  leur  exécution,  sur  la  place  de  la 


Révolution,  le  2  frimaire,  à  2  h.  30  de  re- 
levée, dressé  par  P.- Urbain  Defjuaigné, 
huissier  au  Tribunal  révolutionnaire. 

2  frimaire  an  II. 

Originau.\  signés  (3  pièces),  A.  N.,  W  524. 

C'est  par  erreur  que  M.  H.  W.U-lon,  Histoire 
du  Tribunal  rcoolutionnaire  de  Paris,  t.  II,  p.9G, 
dit  que  Girev-Dupré  et  Boisguyon  furent  con- 
duits à  l'écliafdud,  le  jour  même  où  fut  pro- 
noncée leur  sentence. 

8.85.  -  Lettre  de  Wollf,  commis-greflier 
du  Tribunal  révolutionnaire,  à  la  muidci- 
palité  de  Paris,  adressant  l'extrait  du  ju- 
gement condamnant  à  la  peine  de  mort 
Girey-Dupré  et  Boisguyon,  ainsi  que  celui 
du  procès-verbal  d'exécution. 

8  frimaire  an  II. 
Origiuat  .signé,  A.  N.,  W  297,  n"  262. 

E.     —     PllOCÈS     DE    SÉBASTIEN     M.^CDUIT, 

TR.\iTEUR  (il  frimaire  an  II). 

886.  —  Lettre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  Poissonnière ,  adres^ 
sant  copie  des  dénonciations  qu'il  a  reçues, 
les  10  et  29  mai,  contre  le  nommé  Mau- 
duit,  traiteur,  boulevard  Poissonnière, 
homme  suspect  et  dangereux,  qu'il  vient 
d'envoyer  à  Sainte-Pélagie,  d'après  les- 
quelles ce  Mauduit  aurait  tenu  les  propos 
les  plus  contre-révolutionnaires,  dans  le 
clos  Saint- Lazare,  lors  de  l'enrôlement 
des  volontaires  pour  marcher  contre  les 
rebelles  de  la  Vendée,  et  aurait  dit  notam- 
ment que  ceux  qui  étaient  obligés  de  partir 
devaient  passer  à  l'ennemi. 

23  Ijrumaire  an  II 
Copie  conforme,  A.  N..  W  300,  n"  292. 

887.  — Interrogatoire  subi  devantEtienne 
Masson,  juge  au  Tribunal  révolutionnaire, 
par  Sébastien  Mauduit,  traiteur,  boulevard 
Poissonnière,  au  sujet  des  propos  inci- 
viques et  contre-révolutionnaires,  de  na- 
ture à  empêcher  le  recrutement,  qu'il 
aurait  tenus,  ayant  répondu  à  quelqu'un 
qui  proposait  d'armer  tous  les  bougres 
d'aristocrates  et  de  les  faire  partir  pour  la 
Vendée,  que  ce  n'était  pas  son  avis,  qu'il 
serait  dangereux  d'adopter  ce  plan,  les 
aristocrates  pouvant  passer  à  l'ennemi,  et 
s'étant  réjoui  do  la  trahiso.i  de  Dumouriea, 
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parce  que,  pn^lendait-il.  c'était  avec  ces 
personnes-là  qu'il  gagnait  sa  vie. 

2  frimaire  an  II 
Original,  signé  de  Masson.    Mauduit  et  Fou- 
quicr-Tinville,    A.  N.,  W  300,  W  292. 

888.  —  .\cle  d'accusation  d'Antoine- 
Qiientin  Fouquier-Tinvillc,  accusateur  pu- 
blic du  Tribunal  révolutionnaire,  contre 
Sébastien  Mauduit.  traiteur,  boulevard 
Poissonnière,  comme  prévenu  d'avoir 'enu 
des  propos  inciviques  et  contre-révolu- 
tionnaires, tendant  à  pinpéclier  le  recrute- 
ment, comme  aussi  d'avoir  applaudi  à  la 
trahison  de  l'infdme  Dumouriei  et  d'avoir 
manifesté  le  désir  de  se  joindre  aux  enne- 
mis de  la  République,  propos  qui  dénotent 
la  hnme  la  plus  caractérisée  contre  la  Hé- 
volution,  l'unité  et  l'indivisibilité  de  la 
République,  enlin  d'avoir  dans  différentes 
occasions  tenu  des  discours  tendant  à  la 
dissolution  de  la  République. 

9  frimaire  an  II. 
Orif:inal,  sipné  de  .V.-Q.   Fouquiei-,    A.  S.. 
W  300,  n»  292. 

889.  —  Procès-verbal  de  l'audience  tenue 
par  le  Tribunal  révolutionnaire  pour  le 
jugement  de  Sébastien  Mauduit,  assisté  de 
(iuillot,  son  défenseur  oflicicux,  noiant  la 
comparution  et  les  dépositions  de  sept 
témoins  à  charge,  notamment  celle  de 
.Michel  l.ecomt'',  sculpteur  et  membre  du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  Pois- 
sonnière, et  de  sept  témoins  à  décharge, 
entre  autres,  de  Clément-Pierre-Hernard 
Pinard,  juge  de  paix,  et  de  Jean  Louis  Hu- 
bert, adjudant  du  bataillon  de  la  section 
Poissonnière. 

1 1  frimaire  an  IL 
Original,  sii/né  d'Ilcrman,  pri'sident,  A.  A'., 
\V  300.  n»  292. 

890.  —  Déclaration  affirmative  du  jury 
lie  jugement  du  Tribunal  révolutionnaire 
sur  les  questions  suivantes  :  1°  a-l-il  été 
tenu,  dans  une  assemblée  de  la  section 
Poisminnière,  qui  a  eu  lieu  au  clos  Saint- 
■.atare  pour  la  ri''<|uisilion  relative  h  la 
Vendée,  des  propos  tendant  h  ébranler  la 
lldélilé  des  citoyens  envers  la  Itépiiblique? 
2*  Mauduit  est-il  convaincu  d'avoir  tenu 
ces  propos?  3"  a-l-il  été  teiui  des  propos 
approbatifs  de  la  rébellion  de  Dumourie)!? 


4»  Mauduit  est-il  convaincu  d'avoir  tenu  ces 
propos"?  50  a-t-il  été  tenu  des  propos  incivi- 
ques et  contre-révolutionnaires"?  6"  .Mauduit 
est-il  convaincu  d'avoir  tenu  ces  propos? 


OriKinal, 
n"  292. 


1 1  frimaire  an  IL 
siirné  d'Herman.  A.  .Y.,   \V  300. 


891.  —  Jugement  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, condamnant  à  la  peine  de  mort 
Sébastien  Mauduit.  traiteur,  boulevard 
Poissonnière,  convaincu  d'avoir  tenu  des 
propos  tendant  à  ébranb'i'  la  fidélité  des 
citoyens  envers  la  République,  des  propos 
approbatifs  de  la  rébellion  de  Dumouriez. 
inciviques  et  contre-révolutionnaires. 

1 1  frimaire  an  II. 
Original,   signé  d'Herman,    prOsidenl,    l'ou- 
caull,  Uonzé-Vrrleuil.  Lanne.  juges,  el  IHicrav. 
A.  N.,  \V  300,  n°  -292. 

892.  —  Réquisition  parliilbert  Liendon, 
substitut  de  l'accusateur  public  du  Tribu- 
nal révolutionnaire,  de  la  force  publique 
nécessaiie  pour  l'exécution  de  Mauduit, 
Vincenot  et  .\uliry,  sur  la  place  publi(|ue 
de  la  Révolution. 

1  I  frimaire  an  II. 
Original  .-iigné,  A.  K.,  .\Fll  18,  n»  371. 

893.  —  Procès-verbal  de  l'exécution  de 
Sébastien  Mauduit.  sur  la  place  de  la  Ré- 
volution, à  une  heure  de  relevée,  dressé 
par  Pierit'-rrb.iin  Iteguaipné,  huissier  au 
Tribunal  révolutionnaire. 

12  frimaire  .-in  II. 
Original  sign6,  A.  .V.,  \V  521. 

F.     —     PROCKS     nK     r.OKNEAU,      KMlM.tlYK 
AU    M1M.STKHE    DK    I.'iNTK.H  IlHll       l3  frl- 

mairc  an  11). 

894.  —  Inlerrogaloire  subi  ib-vanl  le 
Comité  de  sulut  public  du  llépnrtemenl 
de  Paris  par  le  citoyen  Etienne  -  Pierre 
(îorneau,  âgé  de  vingt  ans,  employé  dans 
les  bureaux  du  ministre  de  l'intérieur, 
demeurant  à  Paris,  rue  des  Martyrs,  mn- 
nicjpalilé  de  Munlmarln-,  au  sujet  de  sa 
correspondance  avec  le  citoyen  Séris,  clerc 
de  notaire  à  Kordeaux, 

2  juillet  1793. 
Original,  sign*  de  Oornenu  el  ilc  IVvrv,  pn»- 
sidcDl  du  Comil*,  A.  A'.,  \V  300,  n*  295. 
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893.  —  Interrogatoire  subi  devant  le 
Comité  de  sûreté  générale  par  Etienne- 
Pierre  Gorneau,  commis  auxiliaire  de  la 
i"  division  du  ministère  de  l'intérieur,  au 
sujet  de  la  lettre  qu'il  avait  adressée,  le 
1"'  Juillet,  au  citoyen  Séris,  clerc  de  notaire 
à  Bordeaux,  dans  laquelle  il  avait  parlé 
dédaigneusement  des  députés  qui  venaient 
d'être  reçus  à  Bordeaux,  dont  les  prin- 
cipes le  suffoquaient,  où  il  tournait  en 
ridicule  les  braves  des  sections  qui  avaient 
la  fureur  de  parler  et  ne  savaient  pas  seu- 
lement s'exprimer  en  français,  et  où  il 
avait  tracé  un  tableau  affligeant  de  Paris, 
dont  le  séjour  était  peu  agréable  et  où 
l'on  était  toujours  en  alarmes. 

3  juillet  1793. 

Original,  signé  de  Gorneau,  A.  N.,  W  300, 
n<>295. 

La  lettre  en  question,  signée  P.  Gnrneau, 
neveu,  cloître  Saint-Merry,  est  annexée  au  dos- 
sier, avec  plusieurs  autres  correspondances  sai- 
sies chez  l'inculpé. 

896.  —  Procès-verbal  de  transport  du 
sieur  Jean-Charles  Le  Gentil,  juge  de  paix 
et  officier  de  police  du  canton  de  Clichy, 
rue  des  Martyrs,  au  domicile  du  citoyen 
Etienne-Pierre  Gorneau,  et  de  perquisi- 
tion dans  sa  chambre,  où  a  été  saisi  un 
projet  de  lettre  au  citoyen  Séris,  concer- 
nant des  affaires  particulières. 

3  juillet  1793. 
Original  signé,  A.  N.,  W  300,  n°  295. 

897.  —  Procès-verbal  de  transport  de 
Charles-Antoine  Martin,  commissaire  de 
police  de  la  section  de  la  Réunion,  en 
vertu  d'ordre  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, dans  une  maison  du  cloître  Saint- 
Merry,  et  de  perquisition  dans  une  cham- 
bre au  cinquième  étage,  occupée  de  moitié 
par  le  sieur  Etienne-Pierre  Gorneau,  où  il  a 
été  saisi  une  lettre,  signée  du  sieur  Séris, 
qui  n'avait  pas  été  trouvée  lors  de  la  per- 
quisition faite  rue  des  .Marlyrs,  trois  autres 
lettres,  un  tableau  de  répartition  des  ar- 
mées de  la  République,  avec  les  noms  des 
généraux  placés  à  leur  tête,  et  «  une  mau- 
vaise chanson  parodiant  celle  énergique 
des  braves  .Marseillais». 

3  juillet  1793. 
Original  signé,  A.  JV.,  'W  300,  n°  295. 


898.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, après  lecture  de  l'interrogatoire 
du  citoyen  Gorneau,  employé  dans  les 
bureaux  du  ministre  de  l'intérieur,  et  après 
avoir  également  pris  connaissance  des 
papiers  trouvés  chez  lui,  lesquels  annon- 
cent une  correspondance  avec  les  ennemis 
de  la  Révolution,  ordonnant  l'envoi  des 
pièces  à  l'accusateur  public  du  Tribunal 
révolutionnaire,  pour  être  Jugé  suivant  la 
loi,  et  l'incarcération  dudit  Gorneau  à 
Sainte -Pélagie,  avec  un  inventaire  des 
pièces. 

6  juillet  1793. 
Copie  conforme  et  minute  (2  pièces),  A.  N., 
W  300,  n»  295. 

899.  —  Mémoire  justificatif  d'Etienne- 
Pierre  Gorneau,  discutant  article  par  ar- 
ticle les  interrogatoires  qu'on  lui  a  fait 
subir  tant  au  Comité  de  salut  public  du  Dé- 
partement de  Paris  qu'au  Comité  de  sû- 
reté générale,  se  défendant  de  l'accusation 
portée  contre  lui  de  correspondre  avec  les 
ennemis  de  la  Révolution,  s'excusant 
d'avoir  émis  des  opinions  erronées  ou 
paradoxales  dans  la  correspondance  incri- 
minée et,  au  sujet  des  épithètesà  l'adresse 
de  Marat,  dont  on  lui  fait  un  grief,  deman- 
dant aux  législateurs  de  quel  œil  ils  le 
voyaient  il  y  a  six  mois  et  quels  soiitles  ser- 
vices importants,  les  actes  héroïques  qui 
justifieraient  les  hommages  qu'on  lui  rend, 
observant  que,  d'ailleurs,  les  citoyens  sont 
libres  d'avoir  telle  ou  telle  inclination,  pré- 
férence ou  respect  pour  tels  ou  tels  députés. 

10  judlet  1793. 
Original  signé,  A.  N.,  "W  300,  n'>295. 

900.  —  Interrogatoire  subi  devant  Jean 
Ardouin,juge  au  Tribunal  révolulionnaire, 
en  présence  d'Antoine-Quentin  Fouquier- 
Tinville,  par  Etienne-Pierre  (iorneau,  âgé 
de  20  ans,  employé  chez  le  ministre  de  l'in- 
térieur, au  sujet  de  sa  correspondance 
avec  le  sieur  Séris,  de  Bordeaux,  notam- 
ment de  sa  lettre  du  l"'  juillet,  dont  les 
expressions  semblent  tourner  en  ridicule 
deux  députés  de  la  Convention  (Treilhard 
et  Mathieu),  jeter  des  doutes  sur  la  pureté 
de  leurs  principes  et  par  là  avilir  là  repré- 
sentation nationale,  et  au  sujet  d'une 
chanson  abominable  et  subversive  de  l'au- 
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dans  ses 


lorit.-  des  I^isiaJLejars,  Irouv 

pu  pi  ers. 

9  août  1793. 
Orldnal,   signé    d'Ardouin,    Gorncan,    Fou- 
qnier-Tinv.llc  tH  Ducray,  A  N.,\V  300,  n»  Î95. 
La  chaïuou  ta  question,  p»ro<iic  de  la  Uar- 
srillaise,  qui  commence  pas  ces  luoU  : 
Le  jour  de  deuil  pour  la  patrie, 
Le  jour  de  tionle  est  arrivé, 
el  finit  par  o«ux-ci  :   par   un  émigrC-   «jui  se  f... 
de  la  guillotine  et   ne  craint  pas  le   vnl  de  ses 
propriétés  ;  se  trouve  annexée  au  dossier. 

yiil.  —  Lf-llie  de  fiorneau,  prre,  à  Tac- 
cusaleur  public  du  Tribunal  ivvolulion- 
n.'iire.  lui  l'appelant  la  prumesse  (ju'il  lui 
a  faile.  il  y  a  8  jours,  do  ia4>pi.>r(*r  dans  la 
semaine  l'alTaire  de  son  fils,  promesse 
restée  sans  eircl,  ajoutant  que  celui-ci  se 
désespère  el  se  consume  dans  sa  cellule, 
el  renouvelant  ses  instantes  piirres. 

5  septembre  t7i)3. 
Original  signé,  A.  S.,  W  300,  n»  295. 

902.  -  Lettre  du  citoyen  Gorneau  à 
■1  Four]uet  de  Tainville,  accusateur  public 
du  Tiiliunal  révolutionnaire  ",  exposant 
ijue  depuis  près  de  2  mois  et  demi  il  lan- 
guit à  Sainte-Pélagie  pour  avoir  écrit  à 
un  jeune  homme  île  Kordeaux  une  lettre 
où  l'on  a  trouvé  quelques  expressions  peu 
mesurées  à  Tégard  de  députés,  qui  sont 
loin  de  sa  j)enséo.  cette  mallieureuse  lettre 
nyaiil  été  écrite  après  un  suuper  un  peu 
copieux,  déclarant  que  sa  détention  est 
une  expiation  suriisanle  jionr  \ine  indis- 
crétion commise  à  20  ans,  <|ue  d'ailleurs 
il  n'est  ni  rhef  de  parti,  ni  factieux,  ni 
contre-révrilulinnnaire.ni  même  un  mus- 
cadin de  Paris,  n°,'iyant  jamais  clierclié  à 
troubler  la  «ociété,  rappelant  enliil  à 
l-'iiiiqiiier-Tinville  qu'il  y  a  (1  semaines  il  a 
promis  à  .son  père  et  a  la  ciloyrnne  Lavil 
de  ti'rminer  bon  atrairc. 

10  noplnmbrr  1703. 
*)ri»rinal  signé.  A.  A  ,  W  300,  n»  2!"'). 

Uo:i.  —  Acte  d'nccusaliou  il'Autoine- 
Oueulin  Kouqiiier-Tinville,  accusaleur  pu- 
blic du  Tribunal  révnjutiunnuire,  contre 
Ktionne-Pierre  limuenu,  etnpioyé  rlie/.  le 
ministre  de  l'inlérieur,  détenu  à  Sainle- 
Pélagie  comme  prévenu  d'avoir  enlreliMiu 
des  rnrreHpondnnceM  ovrc  lest  onncniis  de 


la  Hévolulion,  desiiuelUs  il  résulte:  1°  qu'il 
a  ctiercbé  à  avilir  la  représentation  na- 
tionale en  tnuroaut  eu  ridicule  les  repré- 
seut^aiits  qui  ont  le  luieux  mérité  du  peuple, 
en  se  peruiettant  les  plus  {grossières  in- 
jures contre  les  hommes  qui  se  sont  dé- 
voués tout  entiers  au  succès  de  la  Ké- 
voluliiiu,surlijul  coiiire  Maral.  cet  lioiume 
immurlel,  victime  de  son  amour  pour  le 
peuple:  2"  qu'il  a  dilTamé  et  caJoniiiié  la 
ville  de  Paris  en  y  représeulanl  Je  pillage 
et  la  violation  des  propriétés  comme  étant 
perpétuellement  ii  l'ordre  du  jour:  >  qu'il 
a  jeté  sur  la  Déclaration  des  Droits  de 
rjloinmc  le  liel  de  l'ironie  et  du  persillade 
le  plus  incivique  el  le  jdus  criminel. 

1 1  frim.nire  au  II 
Orijrincd  signé,  A.  A'..  W  liOO.  n"  Mb. 

•t(H.  —  Procès-verbal  de  l'audience  du 
Tribunal  révolulionnaire  tenue  pour  le  ju{:e- 
inent  de  Pierre-Etienne  tjorncau.  portant 
que  les  débals  s'engagent  par  la  lecture 
des  différentes  lettres  et  pi*e«s  à  convic- 
tion, énoncées  à  l'aele  d'acrusati«n. 

1!1  frimaire  an  IL 
Minute,  A.  A'.,  W  .100,  n-  295. 

905.  —  Déclanition  du  jury  de  itige- 
ineol  du  Tribitiial  réroluliiMinaire,  aflir- 
inntivc  sur  If^  i|ue.<itions  «livanles  îi  lui 
posées  :  1°  est-il  constanl  qu'il  existe  des 
écrits  el  qu'il  u  été  entretenu  des  corres- 
pondances IcndanI  ii  la  dissolution  de  la 
Hépabliq«e,  ft  l'iivilissemenl  de  la  repré- 
sentalion  nMi»>n»le  el  des  atilorKés  rons- 
litU'-es  et  au  iiMjiblissemeiit  rie  |,i  royauté 
en  l'iiinre?  2'  ICtieiine-Pierre  <ioriieau. 
employé  nox  bureaux  du  minisire  de  l'iii- 
ti-rieur.  esl-il  coiivninen  d'éti-e  l'auteur  de 
re,s  érrilK  el  correspondances  f 

1;(  Irimaire  an  IL 
Oripinal,   signr  do  Coffinlinl  ol  ritlcul,  Kféf- 
litr.  A.  A..  W  3m,  «I*  Î96. 

90G.  ' —  Juyeuient  du  'J'rdiiiual  revuiu- 
liouuuirr,  déduratit  l'*lienne-l'ii-rre  dot - 
nvuu  convaincu  d'être  l'auteur  d'écrits  et 
c.orresjfoiidiioces  tendant  a  la  di»8olulion 
de  la  lli'pitblique,  ii  rnvili$^i>um(>nl  de  la 
représentalion  nationale  et  au  rrlablissi- 
ment  do  la  royaulé  en  Fiance,  el  le  ciui- 
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iîo 


dainnaul  à  k  peiii*  de  mort,  avec  Jettre 
d'envoi  par  WolIT  de  l'extrait  dudit  juge- 
ment. 

13j  2i  frimaire  an  II. 
Original,  signé  de  Colfinhtl,  faisant  fonctions 
de  président,  Foucault  et  Sublejras,  juges,  Fil- 
leul, grcffiei-,  et  onginal,  .«igné  de  WoUf  (2  pièces), 
A..\.,  W  300,  11°  295. 

007.  —  Réquisition  [.ar  A.-Q.  Fouquier- 
Tinville,  accusateur  public  du  Tribunal 
révolulioiinaire,  de  la  force  publique  né- 
cessaire pour  l'exécution  d'Etienne-Pierre 
Fiortieau  et  de  Pierre- Léon  Dufresne,  qui 
doit  avoir  lieu,  le  14  Irimaire,  à  midi,  sur 
la  place  de  la  Révolution,  ladite  force 
publique  convoquée  au  Palais  pour  onze 
heures. 

13  frimaire  an  II. 
Original  sigjié,  A.  N.,  AFll  i8,  n"  371. 

008.  —  Procès-verbal  de  l'exécuLion 
d'Etienne-PieJTe  Gonieau,  sur  la  place  de 
la  Révolution,  à  1  heure  1/2  de  relevée, 
dressé  par  Pierre-L'rbain  Dea:uait;né,  huis- 
sier au  Tribunal  révolutionnaire. 

1 4  frimaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  W  5'24. 

G.  —  PHOCÈS  d'.\ntoine-pieri\e-léon 
DDFRESNK,  OFFiciEi\  Dt  s.\:<TÉ  i3  fri- 
maire an  IIi. 

909.  —  Lettre  de  Oufresne  au  ciloyen 
l'acaud,àrEsther.  quartier  de  l'.^rlibonite, 
près  Sainl-.Marc,  île  Sainl-Domiiii;ue,  lui 
donnant  des  nouvelles  de  France,  lui  mar- 
quant (|ue  toutes  les  denrées  sont  à  un 
prix  démesuré,  que  l'argent  est  exUênie- 
nient  recliercbé,  (]uoi(|u'il  soit  défendu  d'en 
vendre,  que  la  disette  est  générale,  qitc 
la  ituillotine,  la  plus  belle  Invention  du 
mande  pour  un  bourreau,  travaille  comme 
on  n'a  pas  d'idée  et  expédie  jusqu'à  12,  IJi 
et  20  hommes  à  la  fois,  annonçant  que 
Marat  a  été  assassiné  le  17  du  courant  par 
une  fille  du  Calvados,  que  les  obsèques  de 
l'un  et  de  l'autre  ont  été  faites  avec  la 
pompe  et  la  magnificence  dont  ils  étai'-nt 
diurnes,  qu'on  aurait  conservé  Marat  plus 
longtemps,  si  l'on  n'eût  craint  que  cet 
apôtre  de  la  liberté  ne  causât,  par  les 
exhalaisons  putrides  de  son    cadavre,    le 


plus  grand  préjudi^'e  à  ses  amis  de  Paris, 
qu'il  a  été  embaumé  et  enterré  au  bout 
de  3  jours  dans  le  jardin  des  Cordeliers, 
telle  est  la  tin  tragique  du  phénix  de  la 
liberté!  ajoutant  qu'il  aurait  beaucoup 
d'autres  choses  a  dire,  mais  qu'il  faudrait 
UJio  langue  de  fer  pour  pouvoir  tout  coaler. 

23  juillet  1793. 
Original  signé,  A.  A'.,  W  300,  n"  296. 

910.  —  Lettre  de  Dufresne  au  citoyen 
Berge,  procureur  gérant  de  l'union  des 
héritiers  Blin,  à  Saint-Domingue,  décla- 
rant qu'il  ne  peut  dire  dans  quel  état  est 
la  France,  où  Ton  jouit  d'une  liberté  si 
drôle  quil  est  impossible  de  rien  dire  ni 
écrire  sans  s'exposer  à  être  guillotiné, 
que  fort  heureusement  ce  supplice  ne  fait 
pas  longtemps  soullrir,  ce  qui  rassure  in- 
finiment beauioup  de  personnes,  men- 
tionnant la  moit  de  Marat,  le  décret  contre 
Custine  et  le  prix  de  l'or,  qui  vaut  oOO  li- 
vres, des  souliers,  qui  valent  15  livres, 
ajoutant  que  la  disette  du  pain  est  univer- 
selle, mais  moindre  à  Paris  qu'ailleurs,  se 
plaignant  de  l'inquisition  démoniaque  qui 
expose  aux  plus  grandes  vexations,  le 
bouleversement  étant  d'ailleurs  général  en 
Europe  où  il  n'y  a  pas  un  endroit  tran- 
«juiUe. 

23  juillet  1793. 
Original  signé,  A.  K.,    W  300,  n»  296. 

911.  —  Lettre  de  Dufresne  au  citoyen 
Careneel,  habitant  à  l'Esther,  près  Saint- 
Marc,  île  Saint-Domingue,  se  plaignant  du 
prix  excessif  des  denrées,  qui  ont  subi 
depuis  un  an  deux  tiers  d'augmentation, 
et  pourdonnerune  idée  de  la  dépréciation 
du  papier,  uiarquanl  qu'on  avait  vendu 
des  louis  jusqu'à  130  livres,  tiu'il  serait 
bien  à  désirer  que  les  choses  changeassent 
de  face,  et  que  la  confiance  revint  au  pa- 
jiier,  seul  moyen  de  faire  baisser  le  prix 
des  denrées,  ajoutant  que  la  guerre  a  en- 
levé beaucoup  de  bras  aux  manufactures 
et  que  quantité  de  personnes  ont  perdu 
le  goût  du  travail,  ce  qui  empêchera  bien 
des  choses  de  diminuer  d'ici  longtemps. 

23  juillet  1793. 
Original  signé,  A.  jY.,  W  300,  n"  296. 
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912.  —  Lettre  de  Dufresne  à  son  ami 
Carèie,  négociant  à  Saint-Marc.  île  Saint- 
Domingue,  déclarant  qu'il  s'est  bien  Ironipi- 
lorsqu'il  a  cru  être  tranquille  en  venaiil  en 
France,  où  au  lieu  de  la  mélodie  des  con- 
certs, on  n'entend  que  le  son  bruyant  des 
tambours,  en  guise  de  femme,  l'on  a  un  en- 
non  et  un  lit  de  camp  pour  son  repos,  qu'il 
faut  rester  là  jusqu'à  ce  qu'on  soit  mené 
en  masse  se  faire  éeorger  sous  les  ordres 
d'un  frénéral,  qui  est  ou  un  traître,  ou  sans 
expérience,  observant  qu'il  y  aurait  bien 
des  choses  à  dire  sur  l'état  de  la  France, 
niaisqu'il  s'en  gardera  pour  cause,  quelque 
douce  que  soit  la  guillotine,  quand  on  s'y 
prête  bien,  et  quel  que  soit  le  courage 
qu'ont  montré  les  héros  de  cette  invention 
révolutionnaire  il  n'a  nullement  envie 
d'en  l;\ler;  si  les  choses  continuent,  la 
France  sera  bientôt  au  niveau  des  colo- 
nies pauvre  France!  on  ne  peut  que  verser 
des  larmes  sur  son  sort,  ajoutant  en  der- 
nier lieu  qu'il  ne  parlera  pas  des  armées, 
car  on  ne  peut  savoir  quelque  chose  que 
par  les  papiers,  et  rien  n'est  moins  (idèle. 

26  juillet  1793. 
OriKinal  signé,  A.  .\.,  \V  300,  n»  296, 

1.3.  —  Lettre  de  Dufresne  nu  citoyen 
Lelourneur.sur  son  hnbitalinn  d<'  l'Artibo- 
nile.  Ile  Saint-Domingue,  demandant  des 
nouvelles  de  ce  pays  où,  parail-il,  les  scé- 
lérats de  commissaires  que  la  bonne 
France,  la  bonne  mère  patrie,  a  envoyés, 
ont  porté  les  maux  à  leur  comble,  ce  qui 
no  chnnyera  |ins,  tant  quo  la  colonie  sera 
gouvornée  par  des  pens  d<-  passion,  ji'unes, 
sans  l.ilents  <■!  sans  connaissances,  cdmme 
Polvcrel,  un  .inrjcn  bi(|uais,  qui  viennent 
d'ailleurs  d'élre  décrétés  d'arcusalion  el 
i|ui,  peut-être  un  jour,  subiront  le  sort  do 
Ulanchelande,  déclarant  que  la  France  sera 
bicnl4M  nu  même  iii\eau  que  les  infortu- 
née» colonies,  malheureux  pays  "ù  «-ans 
cesse  de  nouvelles  levées  in>|uièlent  ceux 
r|ui  n'ont  pas  le  cœur  guerrier  el  c|ui  n'ai- 
ment pat  le  sang  ajoutant  iju'il  n  jus(|M'ici 
i's<|uivé  toiile  espère  île  corvée  mnyenniinl 
argent,  mais  qu'il  doute  que  re  moyen 
puisse  êlre  l<  nglemps  employé, atlendii  que 
les  brnven  légixlnteurs  veulent  ijue  (nul  bon 
citoyen  joui«e  de   la  gloire  de  senir  -^a 


patrie  en  personne,  qu'on  ait  du  cœur  ou 
qu'on  n'en  ait  pas. 

28  juillet  1793. 
Original  signe,  A.  N.,  W  300.  n'  396. 

91 1.  —  Lettre  de  Dufresne  au  citoyen 
Jaunois.  sur  son  habitation  de  l'Esllier.  ile 
Saint-Domingue,  lui  mandant  qu'il  aurait 
beaucoup  de  plaisir  à  lui  donner  des  nou- 
velles de  ce  pauvre  pays-ci.  mais  qu'elles 
sont  si  peu  satisfaisantes  (|u'il  n'ose  en- 
trer dans  aucun  détail,  que  l'on  sera 
bient<M  au  même  degré  que  les  colonies, 
à  chaque  instant  sous  la  menace  de  la 
famine. 

2S  juillet  1793. 

Original  signé,   A.  N..  W  300,  n«  296. 

OlTi.  —  Lettre  de  Dufresne  nu  citoyen 
Magnnnt-Cabeuil.  sur  ses  terres  de  l'Arli- 
bonite,  île  Saint-Domingue,  déclarant  qu'il 
avait  cru,  en  quittant  Saint-Domingue,  se 
soustraire  aux  persécutiims  de  l'anarchie 
et  aux  horreurs  de  la  férocité  humaine, 
mais  qu'il  est  tombé  de  f.harybde  en  Scylla. 
la  France  n'élant  plus  qu'un  vnste  éclia- 
faud,  où  le  plus  fort  immole  le  plus  faible 
au  nom  de  la  loi  :  on  n'y  entend  parler  que 
de  batailles,  d'incendies,  de  massacres,  de 
pillage,  de  famine,  de  peste,  de  grêle,  telle 
est  la  malheureuse  position  de  la  France;  il 
n'entrera  dans  aucun  détail  de  ce  qui  se 
passe,  les  papiers  pouvant  le  lui  avoir 
appris,  et  sans  doute  ils  ont  asseï  de  maux 
sans  être  encore  obligés  de  pleurer  sur 
ceux  des  Français. 

28  juillet  1793. 
Original  signé,  A.  A'.,  W  300,  n"  2W. 

OUI.  —  Procès-verbal  dressé  au  Comité 
lie  srtrelé  générale,  consUilant  In  recon- 
naissance par  le  citoyen  Antoine-l'ierre- 
Léon  Dufresne,  ofllcier  de  sanlé,  de  huit 
letires  écrites  de  sa  main  et  adressée>  à 
Saint  Domingue,  qui  ont  été  rolées  et  pa- 
raphées. 


,S  frimaire  an  II. 
Original,  siitné  du  Diibarrnii 
.  A'..  W  300.  n"  296. 


et    Dufresne, 


917.  —  Arrêté  du  Comité  de  silri'lé  gé- 
nêriile.  iirdonnnni  l'envoi  au  Tribunal  ré- 
volutionnaire iln  nommé  Dufresne.  rontnie 
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n: 


prévenu  d'avoir  à  l'aide  de  correspondance 
conlre-révolutioniiaire  cherché  à  avilir 
dans  les  colonies  la  révolution  faite  en 
France  pour  la  cause  de  la  liberté,  et  déci- 
dant la  remise  de  loules  les  pièces  relatives 
à  cette  affaire  à  l'accusaleur  public  près 
ce  Tribunal. 

5  frimaire  an  H. 
Original,    signé   de  Vadier,    Voulland,   Elie 
Lacoste,    Louis,  du    Bas -Rhin,   Lavicomleric, 
Dubarran,  Gulïroy,  Jagot,  A.iV.,  W  300,  n<'29G. 

918. —  Ecrou  à  la  Conciergerie,  en  vertu 
d'ordre  du  Comité  de  siireté  générale,  du 
nommé  Antoine-Pierre-Léon  Dufresne, 
amené  par  le  citoyen  Courtois,  de  la  sec- 
lion  du  F'aubourg-Monlmartre. 

5  frimaire  an  II. 
Original,    signé  de  BauU,   A.  A'..    W   30Û, 
n»  296. 

919.  — Interrogatoire  subi  devant  Charles 
Haruy,  .juge  au  Tribunal  révolutionnaire, 
par  .\nloine-Pierre-Léon  Dufresne,  officier 
de  santé,  demeurant  à  Paris,  rue  Gaillon, 
n°  8o2,  au  sujet  des  lettres  par  lui  adres- 
sées à  Saint-Domingue,  oii  se  trouvent  des 
réfle.\ions  peu  civiques  et  dont  le  style 
ironique  n'annonçait  pas  un  citoyen  pa- 
triote, lettres  dans  lesquelles  il  dépeignait 
la  situation  de  la  France  d'une  façon  peu 
avantageuse,  qui  n'était  pas  faite  pour 
L'ncourager  les  patriotes  de  Saint-Do- 
mingue à  défendre  le  parti  de  la  liberté, 
le  nommé  Dufresne  ayant  déclaré  pour  sa 
.justification  qu'il  écrivait  à  des  citoyens 
d'un  p.ilriolisme  éprouvé. 

S  frimaire  an  II. 
Original,  signé  do  liarny,  Dufresne.  l'ouqiiior- 
Tinville,  A.  N.,\\  300, "n»  296. 

020.  —  Acte  d'accusation  d'.Vnloine- 
Quentin  Fouquier-Tinville,  accusateur  pu- 
blic du  Tribunal  révolutionnaire,  contre 
AntoinePierre-Léon  Dufresne,  oflicier  de 
santé,  [irévcnu  d'avoji'  sciemment  et  mé- 
chamment enholrMiu  dos  correspondniiics 
conlre-révolutionnairesà  l'iV  de  SainI  l)o- 
iiiinguc.  quartier  Saint-Marc,  tendant  à 
dilfnnier  et  calnmniei-  dans  les  colonies  la 
flépubli((ue  française  et  la  commune  de 
Paris,  à  provoquer  la  scission  des  colonies 
avec  la  mère  pairie,  la  dissolution  de  la 
T.  X. 


République,  l'avilissement  de  la  représen- 
tation nationale,  le  rétablissement  de  la 
royauté,  et  à  allumer  le  feu  de  la  guerre 
civile  entre  la  mère  pairie  et  les  colonies, 
en  armant  des  concitoyens  les  uns  contre 
les  autres,  enfin  d'avoir  conspiré  contre 
l'unité  et  l'indivisibilité  de  la  République. 

I'2  frimaire  an  II. 
Original,  signé  de  Fouquier-Tinville,  A.  A'., 
"\V  300,  n"  296. 

921.  —  Procès-verbal  de  la  séance  tenue 
par  le  Tribunal  révolutionnaire  pour  le 
jugement  de  Pierre-Léon  Dufresne,  assisté 
du  citoyen  Julian  de  Carenlan,  sou  défen- 
seur, mentionnant  les  dépositions  faites 
par  trois  témoins  à  charge,  savoir:  1°  Jean- 
Baptiste -Gabriel  Larchevesque  -Thibault, 
ancien  contrcMeur  de  la  marine  au  Cap 
français, créole  de  Saint-Domingue;  2°.Vu- 
guste-Jean  Bruslée,  planteur  de  Saint- 
Domingue,  commissaire  de  cette  colonie 
auprès  de  la  Convention  ;  3°  Pierre-Fran- 
çois Page,  habitant  de  Saint-Domingue, 
commissaire  de  cette  colonie  auprès  de  la 
Convention,  et  par  quatre  témoins  à  dé- 
charge, produits  par  l'accusé,  savoir: 
1°  Henry-J.-B.  Le  Grentz,  commis  des  bu- 
reaux de  la  marine  ;  2°  Jean  Carbois,  sans 
profession  ;  3°  Jean-Benoit  Touran,  insti- 
tuteur; O  Louis-Claude  .Mathé,  tapissier. 

13  frimaire  au  II. 
Original,  signe  de  Coffinlial,  faisant  l'ouctions 
(le   président,    et   de    Filleul,    conimis-greflier, 
A.  N.,  \V  300,  n"  29r,. 

922.  —  Déclaration  du  jury  de  jugement 
du  fribunal  révolutionnaire,  affirmative 
sur  les  questions  suivantes  qui  lui  ont  été 
posées  :  1°  est-il  constant  qu'il  a  été  en- 
trelenu  une  correspondance  tendant  à 
exciter  la  guerre  civile  en  armant  les  ci- 
toyens les  uns  contrôles  autres, à  détruire 
l'unité  et  l'indivisibilité  de  la  République 
et  à  en  distraire  les  colonies'.'  2°  Aiitoiue- 
Pierre-Léon  Dufresne,  oflicier  de  santé, 
esl-il  l'auleur  de  celle  correspondance'.' 
3°  l'.i-l-il  fait  avec  des  inlenlions  crimi- 
nelles cl  conlre-révolutionnaires? 

13  frimaire  an  II. 
Original,  signé  de  Coffinlial  et  de  Filleul,  A.N., 
W  300,  n"  290. 
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923.  —  Jug«'mcnl  du  Tribunal  rOvolu- 
lioIlnai^<^  «lûclarani  Antoine- l'iuire-Léon 
Dufresne  convaincu  d'avoir  adressé,  du 
:J3  au  28  juillet,  «ne  iiirres|iondance  des- 
lini'-e  à  l'-lif  lue  par  une  foule  d'Iiabilaiits 
de  Saiiil-I»uiuinf.'ue,  au  moment  où  la  Na- 
tion, qui  venait  de  découvrir  el  déjouer  le 
plus  affreux  des  complots,  voyait  encore 
se  former  au  milieu  d'elle  une  armée  li- 
bcilicide  de  citoyens  égarés,  correspon- 
dance de  nature  à  diffamer  et  calomnier 
dans  les  colonies  la  République  française 
et  la  commune  de  Paris,  et  à  provoquer 
la  scission  des  colonies,  tout  annon(;unt  en 
lui  un  ennemi  d'un  Etal  libre  et  républicain 


et  le  digne  esclave  desdespotes  el  des  lyruiis. 
en  conséquence  le  condamnant  à  la  peine 
de  mort. 

13  frimaire  nn  II. 

Original,  signé  de  Coffinlial,  faisanl  fondions 
de  président,  de  Foucault  cl  Pulilcyras,  juges, 
et  de  Filleul,  commis-ffreflier,  A.  .V..  W  300, 
n»  200. 

92i.  —  Procès-verbal  de  rexéciitioii  d'.Vn- 
toine-Pierre-l.éon  Oufresne,  sur  la  place 
di-  la  Révolution,  à  I  li.  t/2  de  relevée, 
dressé  par  L'rbain  liecuaiuné,  huissier  au 
Tribunal  révolutionnaire. 

14  frimaire  an  II. 
Original  signt!,  A.  N.,  \V  524. 


§  23.  —  Dons  patriotiques  pour  la  guerre 
(frimaire  an  II 


925.  —  Don  <\  litre  d'honimape  à  la  N.i- 
tion,  par  la  citoyenne  Fonlainc-Dupin. 
d'un  calice  el  d'une  patène  d'argent,  qui 
servaient  au  in)le  dans  sa  maison  df 
campagne  de  Clicliy-la-("iarenne. 

I"'  frimaire  ao  II. 
Oriijiiial  non  signé,   A.  N..  C  283,    n»  802. 

926.  —  .Vdresse  de  la  section  des  Champs- 
Elysées  à  la  Convention  nationale,  consta- 
tant que  le  f.inatisme  dé.«crte  les  autels 
d'un  culte  ridicule,  en  ne  laissant  à  ses 
prêtres  que  la  lionte  d'aVdir  été  trompé», 
s'ils  étaient  de  bonne  foi,  le  remords 
d'a\oir  fait  des  ilupes,  et  ses  riches  dé- 
ponillr-s  à  la  discrétion  du  vainqui-ur,  et 
décinnint  que  c'est  au  creuset  national  ipi'il 
appartient  de  purillcr  cette  vaisselle, et  qur- 
■200  marcs  d'argent,  convei  tis  en  écus  ré- 
publicains, feront  plus  de  prodiges  en  un 
lOnr  que  Ions  les  miracles,  faux  et  nu-n- 
sonîrers,  consignés  dans  la  légende. 

I''  friniairc  au  II. 
Original,  êignt  du  Joly,  pnSidunl,  et    Iluet, 
i*cr«Uirc  Rrcftler,  A.  S.',  C  28.1,  n»  802. 
M>>nlti.n  liAnoralilr,  inoerlinn  nu  llnllMin. 

U27.  —  lliin  palriolique  pur  les  ndnii- 
nistmtcurs  Sans-culottes,  unis  de  cœur  el 
de  <teiitimenl  nxtx  employés  focleuru  des 
Poules    et    Messageries,    de    médailles    et 


écussons,  restes  infâmes  du  despotisme, 
ces  emblèmes  qu'ils  portent  ayant  trop 
longtemps  effrayé  les  hommes  libres  pour 
différer  d'en  effacer  la  plus  légère  trace, 
en  les  anéantissant  dans  le  creuset  de  la 
liberté,  alln  de  confondre  A  la  fois  les 
tyrans  (|ui  en  ont  fourni  l'image  et  les 
élres  asseï  vils  pour  s'en  être  montrés  les 
contemplateurs. 

l"  frimaire  an  II. 
Original,  signé  de  A.  Mourel,  A..\'  .  I'  2S,1. 
n°  802. 

Mention  honorable. 

928,  —  Adresse  du  sieur  Rouillard,  con- 
trôleur garde  magasin  général  de  l'admi- 
nistration des  armes,  rue  de  Touriion. 
diM-laranl  qu'ayant  été  appelé  de  la  ma- 
nufacture' de  Tulle,  oii  il  était  conlr<^- 
leur,  à  la  nouvelle  manufacture  de  fusds 
que  la  ('nnveiitioii  nationale  vient  d'ét,i- 
blir  à  Paris,  il  fait  horiini.ige  de  l,i  iné- 
ilaille  d'or,  portant  l'empreinte  du  der- 
nier tyran,  qui  lui  n\ail  été  accordée  à 
titre  de  récompense,  après  42  ans  de  ser- 
vices dans  les  manufactures  el  arsenaux, 
en  ileniaiiilanl  qu'elle  .soit  employée  à 
acheter  du  fer  pour  rnbrii|uer  les  armes 
qui  doivent  ser»ir  a  exterminer  les  des- 
pole^  conjurés  contre  la  République, 
.jurant  d'employer   lous   les  moyens  pos- 
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sibles  pour  augmenter  la  fabricutioii  des 

armes. 

2  frimaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,    C  283,  n"  803. 
Menlion    honorable,    insertion    au    Bulletin, 
le  2  frimaire  an  2. 

020.  —  Lettre  du  citoyen  Hardy,  chef 
du  bureau  des  biens  nationaux  près  la 
commune  de  Paris,  au  président  de  la 
Convention  nationale,  accompagnant  l'en- 
voi de  la  somme  de  -200  livres,  qui  repré- 
sente la  contribution  volontaire  des  em- 
ployés de  ce  bureau  aux  frais  de  la  guerre 
pour  le  mois  dernier  de  la  présente  année. 

2  frinuiire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C  283,  n»  803. 
Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin. 

930.  —  Lettre  du  citoyen  Larcbevesque- 
Tbibaull  au  président  de  la  Convention 
nationale,  accompagnant  l'envoi  de  la  mé- 
daille qui  représente  la  fameuse  nuit  du 
4  août  1789,  en  faisant  remarquer  que,  si 
le  travail  en  est  beau,  l'effigie  de  Louis  le 
raccourci  qu'elle  porte  est  infâme  aux  yeux 
d'un  républicain,  que  d'ailleurs,  parmi  les 
privilèges  dont  l'abandon  fut  consenti,  le 
plus  odieux  de  tous,  la  royauté,  n'est  pas 
compris,  c'est  pour  perpétuer  l'abolition 
de  ce  privilège  qu  il  faudrait  frapper  des 
médailles. 

3  frimaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C  287,  n"  867. 
Renvoyé  aux  inspecteurs  de  la  salle. 
Reçu  la  médaille,  le  9  nivôse.  Signé  ;  Dueroisy. 

031.  —  Don  patriotique  par  la  commune 
d'Issy-l'Union,  district  du  Rourg-de-l'Ega- 
lilé,  à  la  Convention  nationale,  des  restes 
des  instruments  saciés  qui  servaient  à  ce 
que  l'on  appelait  les  solennités  du  culte 
catholique,  avec  l'inventaire  des  objets  et 
ornements  du  culte  se  trouvant  dans  l'é- 
glise paroissiale,  dressé  par  les  membres 
ilu  Comité  de  surveillance  et  les  officiers 
municipaux  de  la  commune,  l'argenterie 
du  poids  de  18  marcs,  le  vermeil  doré  de 
i  marcs  et  les  cuivres  200  livres  pesant. 

3,  4  frimaire  an  II. 

Original  signé  et  copie  conforme  (2  pièces), 
A    .V.,  C  283,  n-  805. 

Insertion  au  Bulletin,  menlion  honorable. 
Si'.'nc  :  Richard. 


932.  —  Adresse  de  la  citoyenne  Marie- 
Agalhe  Besançon,  femme  d'André-.^ntoine 
Girardot,  citoyen  de  la  section  de  Brutus, 
à  la  Convention  nationale,  déclarant  que, 
désireuse  de  s'associer  aux  Français  qui 
apportent  les  hochets  de  la  superstition, 
elle  renonce  à  la  pension  viagère  de  108  li- 
vres, à  laquelle  elle  avait  droit  eu  vertu  du 
décret  du  21  février  1791,  qui  les  accordait 
à  ceux  dont  les  biens  avaient  été  dévastés 
par  les  Anglais,  et  présentant  au  nom  de 
son  mari,  retenu  par  le  poids  de  l'âge  et 
des  infirmités,  24,000  livres  en  numéraire, 
afin  de  les  échanger  contre  des  assignats 
empreints  du  sceau  sacré  de  la  liberté, 
attendu  que  l'or  doit  être  converti  en  fer 
pour  écraser  les  tyrans,  les  aristocrates, 
les  modérés,  les  indifférents,  tous  les  en- 
nemis de  l'égalité  et  de  la  fraternité. 

i  frimaire  an  II 
Original  signé,  A    N..  C  283,  n»  805. 
Mention    honorable,     insertion    au    Bulletin, 
4  frimaire.  Signé:  Richard,  secrétaire. 

933.  —  Arrêté  des  Comités  révolution- 
naire et  civil  de  la  section  de  Brutus,  dé- 
cidant qu'une  députation  de  12  membres 
se  rendra  le  lendemain  à  la  Convention, 
pour  la  féliciter  de  ses  glorieux  travaux, 
de  l'énergie  salutaire  qu'elle  déploie,  et 
lui  porter  les  ofifrandes  des  citoyens  de  la 
section,  destinées  à  secourir  les  défenseurs 
de  la  patrie,  et  lui  faire  également  hom- 
mage de  l'argenterie  armoriée,  saisie  par 
le  Comité  révolutionnaire  sur  quelques 
insensés  qui  aimaient  peut-être  à  nourrir 
leurs  espérances  des  chimères  du  blason. 

4  frimaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  G  283,  n"  800. 

934.  —  Lettre  du  citoyen  Nicolas  La- 
guerre  au  président  de  la  Convention  na- 
tionale, annonçant  que,  désireux  de  s'as- 
socier aux  bons  citoyens  républicains  qui 
s'empressent  de  venir  en  aide  au  Trésor 
public,  surchargé  de  dépenses  extraordi- 
naires, il  abandonne  les  arrérages  de  la 
pension  de  I,0o0  livres,  prix  de  son  an- 
cien travail  pour  l'année  entière  1793, 
et  demande  un  extrait  du  procès-verbal 
mentionnant  son  olfrande. 

4  frimaire  an  II. 
Oigioal  signé,  A.  N.,  C  283,  n»  800. 
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3Ien(ion  lionorablc,  iascrlioD  au  Bulletin,  et 
envci  au  ciloven  Laguerre  d'un  extrait  du  pro- 
rù-s-verbal. 

93:;.  —  Adresse  des  Sans-culoUes  île  la 
section  de  Brutus  à  la  Convention  natio- 
nale, par  laquelle  ils  déclarent  ne  recon- 
naître daulre  Dieu  que  la  nature,  daulre 
culte  que  celui  de  la  vérité,  annonçant  le 
dépôt  de  200  marcs  d'argenterie,  saisie 
I  omme  armoriée,  avec  l'olFre  patriotique  de 
K(X»  chemises  cl  de  84  paires  de  souliers, 
et  demandant  que  la  Convention  natio- 
nale prenne  des  mesures  pour  faire  par- 
venir directement  ces  ofTrantlns  aux  ba- 
taillons qui  en  ont  besoin,  dans  la  crainte 
que  les  fournisseurs  des  armées  de  la  Ré- 
publique, jusqu'ici  si  peu  dignes  de  con- 
fiance, ne  soient  assez  critninels  pour 
faire  payer  à  la  Nation  ce  qui  est  péné- 
reusemenl  oITerl. 

5  frimaire  an  II. 
Minute  non  signée,  A.  A'.,  C  283,  n"  806. 
Mention    honorable,    insertion    au     Bulletin. 
Signé  ;  Frécine. 

!1.36. —  Lettre  du  sieur  (iaulhier.  ex-reli- 
^ieux  Capucin,  sans-iulotle,  à  la  Conven- 
tion nationale,  faisant  connaîlreque,  lors- 
qu'il a  abandonné  son  état  il  y  a  3  ans,  il  a 
appris  un  métier  qui  siiflil  à  ses  besoins, 
el  iléclarant  renoncer  solennellement  à  tout 
exercice  du  ministère  el  à  la  pension  à 
laquelle  il  avait  droit,  que  d'ailleurs  de- 
puis plus  d'un  an  il  a  refusée. 

5  frimuirc  an  II. 
Original  si^-nO,  .t.  A'.,  C  283,  n»  800. 
Mention    lionorablr,    insertion     au    Bulletin, 
iijigné  :  Pliilippenux. 

'J3".  —   Don   patriotique   par  pitisieurs 
Sans-culotlcs  employés  dans  une  adnii- 
iii-'lralion  de  ISS  livres  15  so|s.,i  l'effet  de 
ecourir  leo  famille,   indigentes  de  mili- 
taires qui  combattent  pour  la  République 

7  frimaire  .in  II. 
OriKiniil  nnii  «ign. .  \.  S.,  C  283,  n"  807. 
Mention    h'innr.iliji'.     in^erlinn    nu    rtnllrtin. 
Sign*:  Tr/vinf 

O.IH.  —  l.ellre  ,\r  Dombey.  ii.illirillisir, 
tiii  président  de  la  (Jonveiilion  nationale, 
faiitniil  connaître  i|u'un  homme,  qui  a  Inii- 
jouf!»  »écu  sur  les  haute!)  iiicinlasnesd'Kii- 


rope  avec  les  sauvages  du  Chili  cl  du  lieux  e 
des  .\mazones,  envoie  comme  oITrande  à 
la  République  4  pièces  d'or  el  un  assignat 
de  ">0  livres  pour  subvenir  aux  frais  de  la 
?uerre. 

7  frimaire  au  II. 

Original  signe,  A.  A'.,  C  283.  n"  807. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin  de 
la  lettre  tout  entière.  Sipne  ;  Frécine. 

0.39.  —  Lettre  de  la  commune  de  Mai- 
sons-Alforl  au  président  de  la  Convention 
nationale,  annonçant  qu'elle  vient  déposer 
sur  l'autel  de  la  patrie  le  reste  des  dé- 
pouilles de  son  fanatisme  el  de  tous  les 
métaux  inutiles  qui  pouvaient  encore 
souiller  son  territoire,  ajoulanl  que  tous 
les  citoyens  aisés  de  la  commune  .s'em- 
pressent de  préparer  des  chemises  pour 
les  défenseurs  de  la  République,  cl  décla- 
rant que  la  commune  de  .Maisoiis-.\lforl 
n'a  jamais  cessé  d'élre  dans  les  principes 
révolutionnaires,  quoiqu'une  grande  partie 
de  ses  enfants  aient  été  faits  prisonniers 
par  les  salellites  des  despotes,  mais  qu'elle 
attend  tout  du  zèle  de  la  Convention  pour 
vencer  lesoulraues  fails  au  peuple  français. 

9  frimaire  an  II. 

Original,  sii:né  de  Porel,  maire,  au  nom  de 
la  commune,  A.  S.,  f  283.  n"  808. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin. 

940.  —  Lettre  du  républicain  tiellée.  de 
la  section  de  l'Unilé.  employé  à  la  Com- 
mission des  subsistances  el  approvision- 
nements de  la  Républii|ue,  au  président 
de  la  Convention  nationale,  exprimant  le 
regret  de  ne  pouvoir  offrir  qu'un  petit 
tableau  renfermant  la  Déclaration  des 
Droils  de  l'homme,  qui  sera  suivi  d'un 
autre  de  8  pieds  de  haut  sur  4  1/2  de  large, 
idiisacré  à  la  Cotistilution,  joignant  a 
cette  offrande  sa  pièce  de  mariage,  qui 
poitt  pour  empreinte  limaje  d  un  lyiau. 
k-  îardanapale  français,  pour  qu'elle  aille, 
avec  tout  ce  qui  revcl  le  caractère  de  la 
tyrannie,  s'épurer  d;ins  le  rreu"sel  Ho  In 
llépubliqiie,  l'accept.ilioii  de  celle  pièce 
par  la  tjinvenlion  devant  donner  à  son 
in.'ii iiigi'  uni'   sanclion  qui  lui  en   rendra 

l"S  lien>-  plus  rhers. 

10  frimaire  nu  11 

Original  non  signe,  A.  N.,  C  283,  n"  SOS. 
Mention  honorable  de  rhonimii)te. 
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941.  —  Lettre  du  sieur  De  Chavancs, 
quai  de  l'Egalité,  section  de  la  Fraternité, 
au  président  de  la  C.nnvenlion  n.iiinnale, 
acrompagnant  l'envoi  le  .i''  iin'il  lait  à  la 
patrie)  d'emblèmes  du  fanatisme,  vase  du 
charlatanisme,  que  les  prêlres  avaient 
iinaiiinés  pour  en  imposer  plus  sûrement 
aux  esprits  faibles,  que  sont  venus  rem- 
placer la  raison  et  la  philosophie,  annon- 
çant qu'il  vient  de  faire  détruire  à  sa 
campagne  une  chapelle  qu'il  avait  fait 
construire  à  cause  de  son  ùge  et  de  ses 
infirmités,  et  que  désormais  il  met  toute 
sa  confiance  dans  la  seule  adoration  de 
l'Etre  suprême,  dans  la  Déclaration  des 
Droits  de  l'Homme,  et  l'acte  constitution- 
nel émané  de  la  sagesse  des  vrais  répu- 
blicains. 

15  frimaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N..  C  283,  n"  81'2. 
Mention  honorable,  inserlion   au  Bulletin,    le 
16  frimaire. 

942.  —  Procés-verbal  de  dépôt  entre  les 
mains  du  receveur  de  l'adiiiinistralion  des 
Domaines  nationau.x  par  les  citoyens  Mi- 
gnier,  Fremont  et  autres  membres  du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  des 
Lombards,  d'objets  du  culte  en  or,  ver- 
meil et  argent,  provenant  des  églises 
.Saint-Jacques-de-la-Boucherie ,  Saint-Leu 
et  Sainte-Catherine,  montant  à  plus  de 
1,300  marcs,  et  de  pierreries  provenant 
des  soleils  et  ostensoirs  tant  de  Sainl- 
Jacques-le-Majeur  que  do  Saint-Leu  et 
Sainte-Catherine,  avec  les  procès-veibaux 
de  description  des  objets  du  culte  des 
églises  de  Saint-Jacques-le-Majeur,  Saint- 
Leu,  Sainte-Catherine,  du  14  brumaire  au 
1"  frimaire. 

1  5  frimaire  an  II. 
Extrait  conforme  et  originaux  sigm-s  (1  dos- 
sier), A.  N.,  C  284,  n<>814. 

94.3.  —  Don  patriotique  de  la  somme  de 
6;J2  livres,  fait  au  nom  des  conducteurs 
des  Messageries  par  le  contrôleur  princi- 
pal desdites  Messageries,  en  vue  de  sub- 
venir aux  besoins  de  leurs  frères  d'armes. 

20  frimaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  C  284,  n'  814. 

944.  —  Lettre  du  citoyen  Simon,  ex- 
bônéficier,  soldat  citoyen  de  la  18«  com- 


pagnie de  la  section  des  Gardes-Françaises, 
ilepuis  la  création  des  compagnies,  au 
président  de  la  Convention  nationale,  dé- 
I  larant  renoncer  à  son  traitement  de  cent 
pistoles  en  faveur  des  veuves  et  des  orphe- 
lins de  ses  frères  d'armes,  et  ajoutant  qu'il 
lui  est  indifférent  de  tomber  dans  la  dé- 
tresse, son  grand  âge  l'empêchant  de  ser- 
vir sa  patrie  autrement. 

21  l'rimaiie  an  II. 
Original  signé,  A.  N..  C  284,  n"  814. 
Mention    honorable,    inserlion    au    Bulletin, 
le  22  frimaire. 

945.  —  .\dresse  de  la  section  des  Lom- 
bards à  la  Convention  nationale,  accom- 
pagnant le  dépôt  et  l'envoi  au  creuset  na- 
tional de  plus  de  1,.300  marcs  d'argenterie 
d'église,  et  de  10,000  francs  de  pierreries 
à  convertir  en  fer  pour  combattre  les 
tyrans,  richesses  inutiles  que  des  fana- 
tiques imbéciles  prodiguaient  à  des  fana- 
tiques plus  rusés,    mais  qui  ne  sont  plus. 

(22  fi-imaire  an  II.) 
Original,  signé  de  Fremont,  président  du  Co- 
mité révolutionnaire  de  la  section  des  Lombards 
et    d'autres    membres    de    ce    Comité,   A.  N., 
C  28Î.  n"  814. 

946.  —  Adresse  de  la  commune  d  Ivry- 
sur-Seine,  rappelant  que  le  23  brumaire 
dernier,  elle  a  remis  au  directoire  de  son 
district  234  marcs  3  onces  provenant  des 
croix,  vases  et  chandeliers  de  son  église,  et 
opérant  la  remise  des  calices,  soleil,  ci- 
boires, broderies,  franges  d'ornements, 
restes  de  cette  somptueuse  magnificence, 
dont  la  superstition  éblouissait  la  cré- 
dulité. 

(22  frimaire  an  II). 

Original,  signé  de  Kenoult,  maire,  et  autres 
commissaires,  A.  A'.,  C  284,  u°  814. 

Mention  honorable,  inserlion  au  Bulletin, 
séance  du  soir,  le  21  frimaire,  an  2".  Signé: 
Marie-Joseph  Cliénier,  secrétaire. 

947.  —  Don  patriotique  par  le  citoyen 
François  pour  aider  aux  besoins  de  la 
patrie  de  deux  bordereaux  du  Bureau  de 
liquidation,  l'un  montant  à  la  somme  de 
128  livres  î)  sols,  qui  lui  reviennent  de  sa 
maîtrise  de  ri-devant  maçon,  l'autre  de 
200  livres,  principal  d'une  rente  de  10  livres 
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à  lui  duc  par  la  communauté,  plus  d'une 
bourse  conlenant  C8  jetons  d'argent. 

(•23  frimaire  an  II). 

Miaule  non  signée,  A.  X..  C  284,  n°  815. 

Mention  honorable,  insertion  en  entier  au 
Bulletin,  le  23  frimaire  an  2«.  Signe:  Hourdon, 
de  l'Oise,  secrétaire. 

0S8.  —  Don  patriotique  par  le  citoyen 
Adam,  chapelier,  rue  Saiiil-Ilonoré,  au 
coin  de  la  rue  Saint-Florenlin,  de  la 
somme  de  "27  livres  14  sols  en  créances 
sur  trois  émign-s,  savoir,  200  livres  dues 
par  le  ci-ilevant comte  de  Cossé,  383  livres 
17  sols  par  le  ci-devant  marquis  de  Hal- 
leroy  et  143  livres  17  sols  par  le  ci-devant 
comte  de  Beizunce,  pour  t^lre  employée 
soil  à  l'équipeinenl  de  ses  frères  d'armes, 
soit  au  soulagement  de  leurs  veuves,  fem- 
mes ou  enfants,  ajoulanl  que  celle  somme 
forme  à  peu  pri^s  le  tiers  de  son  avoir  et 
i|u'il  regrette  de  ne  pouvoir  doimcr  davan- 
tage, avec,  le  mémoire  de  M.  de  Cossé. 

(25  frimaire  an  II). 

Originaux  signés  cl  extraits  (5  pièces),  A.  N., 
C  28J,  n°  810. 

Mention  lionorablc,  insertion  au  Bulletin,  le 
'27  frimaire,  2'  année. 

•)4y.  —  Lettre  du  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  de  la  ronlaine-de-Crenelle 
au  président  de  la  Convenlion  nationale, 
adressant  l'cxlrail  du  procès -verlial  des 
effets  apportés  en  dons  patriotiques  uudil 
Comité,  avec  l'étal  des  chemises  et  des 
souliers  achetés  par  le  Coinilé  avec  l'ar- 


gent et  les  assignais  donnés  à  leurs  frères 
d'armes,  lesquels  cdels  ont  été  remis  au 
m.'l^:lsiIl  du  Bon  Pasteur,  rue  du  Cbeivhe- 
.Midi. 

28  frimaire  an  II. 
Original  signé,  A.N.,C  284,  n"  817. 

9.'i0.  —  Don  |iar  le  citoyen  Pierre  Noël, 
i;éiiéral  de  brigade,  de  la  médaille  d'or  qui 
lui  a  été  décernée  le  II  septembre  1789  en 
qualité  de  garde  française  par  Bailly  et 
l.afayetle.  avec  le  certilicat  constatant 
l'octroi  de  la  médaille,  e(  d'un  assignat 
de  Si)  livres. 

(2t)  frimaire  an  II). 

Original,  A.  N.,  C.  2S1,  n°  817. 

Dans  le  haut  du  certificat  figure  la  mention 
suiv.-knte  :  Reçu  la  médaille  et  les  50  liv. ,  h- 
29  frimaire.  Si^né  :  Ducroisy. 

951  —  Ull're  patriotique  il  la  .Nation,  pour 
tout  le  temps  que  durera  la  auerre  et 
même  après,  par  le  citoyen  Dussert,  an- 
cien chirurgien-major,  d'une  pension  an- 
nuelle de  C(X)  livres  qu'il  a  gagnée  par  son 
zèle  à  secourir  rhumanilé,  ajoutant  que 
mis  en  réquisition  par  décret  de  la  Con- 
veiitinn,  il  s'elforcera  de  mériter  une 
récompense  de  la  Uépublique  et  que  tous 
ses  efforts  tendront  au  soulagement  île 
ses  frères. 

29  frimaire  an  II. 
Original  sign.',  /l.  \..  C  284,  n*  817. 
Mention  honorable,   insertion  au   Bulletin  on 

entier,  ce  '29  frimaire,  l'an  2*.  Signé  :  Cliaudron- 
Roussau,  secrétaire. 


.§  24.       L'esprit  public  à  Paris  en  frimaire  an  II 


052.  —  Extrait  de  l'cirdie  du  jour  de  la 
force  année  de  Paris,  annonçant  le  dépari 
incessant  de  plusieurs  convois  pour  les 
années.  .\  l'occasion  de»  doléances  d'un 
ofllcier  général,  l'ii  séjour  i\  i'.iris.  qui  se 
plai^iiail  de  ce  qu'on  rarréluil  la  nuit,  le 
C.iimniandant  général  Iliinriot'  fait  une 
itorlio  viiileiite  contre  lui.  <'l  dit  :  "  l.aitt- 
>ton!t-li' sppl.'iinilre,!i'il  n'uiinc  pas  l'Egalité, 
■  in'il  mile  tr.iliierson  exislrnii'  daiixie  uoii- 
\nrnement  des  ilespoles  :  quant  il  nous, 
njoule-l-il,  «ou»  orréleron»  louj'iui»  les 


rOdeurs  de  nuit;  celui  qui  n'est  pas  de 
service  pour  la  chose  publiipie,  doit  être 
ilans  son  lit.  Mes  camarades,  arrétet  tou- 
jours, ceux  qui  ne  seront  pas  contents 
iront  vivre  oii  Ixui  leur  semblera,  nous  w 
voulons  pas  favoriser  les  fripons,  les  \i>- 
leurs  et  les  escrocs  de  nuit,  «■ 

l,e  C.onimandaiit  général  c|^argc  se» 
lainarades  des  scclions  du  Eiiiislère  et 
ib's  S.'ins-C.nlotles  de  faire  de  nuit  quel- 
ques patrouilles  sur  le  clieinin  de  Paris  à 
UicJ^lre,  ils  lAclieronl  de  les  faire  .idroile- 
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ment  «  et  d'exterminer  les  coquins  qui 
volent  nos  pauvres  frères  de  campagne  ». 

\'^  frimaire  an  II. 
Copie  conforme,    signée   de  Clément,  seciV- 
l.airo   do  l'Elat-major  général,  A.  N..  BB-'  76. 

'.)o3.  —  .\rrêlé  du  Comili'  de  sûreté  gé- 
nérale ,  après  lecture  du  procès-verbal 
d'apposition  des  scellés  au  domicile  du 
nommé  Hébert,  ci-devant  curé  de  Cour- 
bevoie,  rue  de  la  Fraternité,  n»  tli,  en 
dalc  du  20  brumaire,  par  les  citoyens 
tlarnier  et  fiirod  fils,  membres  du  Comité 
de  surveillance  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion de  la  Fralernilé,  à  la  réquisition  du 
citoyen  Maillard  aine,  qui  avait  reçu  ordre 
d'arrêter  comme  suspect  ledit  Hébert, 
duquel  il  résulte  que  ces  commissaires 
avaient  saisi  l'argeulerie  trouvée  chez 
ledit  Hébert,  mais,  ayant  reconnu  que 
celte  argenterie,  ne  se  trouvant  ni  cachée 
ni  enfouie,  n'était  pas  dans  le  cas  d'être 
saisie,  ordonnant  de  la  réintégrer  chez 
ledit  Hébert,  en  présence  de  ce  citoyen, 
extrait  à  cet  effet  de  la  maison  de  la  Force, 
et  prescrivant  de  distraire  de  celte  argen- 
terie et  de  remettre  à  la  femme  de  con- 
fiance du  même  Hébert  un  gobelet  à  pied 
d'argent,  réclamé  par  elle. 

1"  frimaire  an  II. 
Extrait  du    registre  des   mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  .4.  N.,  .\F*ii  289, 
fol.  8G. 

9j4.  —  Arrêté  du  Comité  de  sùrc-lé  gé- 
nérale, autorisant  le  Comilé  révolution- 
naire de  la  section  de  l'Indivisibilité  à  ex- 
traire de  la  maison  d'arrèl  de  la  Force  le 
ci-devanl  comte  de  Varigny,  pour  assister 
aux  perquisitions  qui  seront  faites  à  son 
domicile,  place  de  l'Indivisibilité,  de  plus 
à  lever  les  scellés  apposés  chez  le  nommé 
Nicolay,  en  s'adjoignanl  le  .juge  de  paix 
de  la  section,  et  à  faire  toutes  les  perqui- 
sitions nécessaires  à  l'ellet  de  découvrir 
les  trésors  qu'on  prétend  être  enfouis  chez 
lui,  en  conciliant  les  précautions  dictées 
par  la  sagesse  avec  les  mesures  révolu- 
tionnaires. 

1"  Irimaire  an  II. 
Extrait  du  rsiristre  des  mandats   d'arrêt    du 
Comité  de  sûreté  sénérale,  A.  .V.,  .\F*II  289, 
fol.  81. 


Oa.ï.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, avisé  par  le  maire  et  les  officiers 
municipaux  de  Meudon  qu'un  particu- 
.  lier  inconnu,  se  Irouvant  chez  la  \euve 
Hulot,  audit  lieu,  recherché  par  eux  et  no 
pouvant  s'évader,  s'était  réfugié  dans  un 
caveau  dépendant  de  la  maison  de  ladite 
veuve  Huiot,  où  il  avait  tenté  de  se  couper 
le  cou  avec  un  rasoir,  autorisant  le  Cq- 
milé  révolulionnqire  de  la  section  de 
rilnmme-.\rmé  à  se  transporter  au  domi- 
cile de  ce  particulier,  nomtné  [.ecomlc,  ci- 
devant  religieux  de  la  iMerci,  rue  de  la 
Marche,  à  l'effet  d'y  opérer  toutes  perqui- 
sitions nécessaires. 

1'=''  frimaire  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comilé  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'ii  289, 
fol.  87,  88. 

036.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  la  mise  en  état  d'ar- 
restaliou  :  1°  des  nommés  Potlier  et  Pas- 
cal, demeurant  rue  des  Deux-Ecus;  2°  du 
nommé  Cainbin  et  de  sa  femme  ;  3"  des 
nommés  Pierre  Petit  et  La  Haye;  lesquels 
seront  tous  incarcérés  à  la  Force. 

1"'  frimaire  an  II. 
Extrait   du  registre  des   mandats  d'arrêt    du 
Comité   de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll   290, 
fol.  29  V»,  30  r°. 

957.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, sur  le  procès-verbal  de  saisie  par 
le  Comilé  révolutionnaire  de  la  section 
de  Beaurepaire  de  plusieurs  effets  pré- 
cieux, argent  monnayé,  jetonsel  vaisselle, 
trouvés  cachés  dans  la  maison  de  la  veuve 
Rodtin,  rue  Saint-Dominique,  décidant 
que  ces  effets  précieux  avec  le  procès- 
verbal  de  capture  seront  apportés  au  Co- 
mité des  inspecteurs  de  la  salle. 

!'■'  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF*  n  290, 
fol.  29  v°. 

L'arrc'té  en  question  fut  signé  à  5  heures  de 
relevée,  vu  l'urgence,  par  Vadier,  président  du 
Comité,  en  l'absence  des  autres  membres. 

9;J8.  —  .Vrrêtésdu  Comité  de  sûreté  gé- 
néral^^  convoquant  pour  le  soir  vers 
0  heures,  au  lieu  des  séances  du  Comité, 
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pour  ol'jels  les  concernaiil  :    l'  le  citoven 
Maillard  :  i'  Ip  citoyen  Veslrade. 
)••  rrimaire  an  U. 
Lxiraii    du  registre  des  mandais  d'arrél    du 
1    .niiu^  de   -ûreti-  générale,  A    A'.,   AF'il  1W. 
fol.  30  V». 

ît.'iO.  —  Arrêté  du  Coinilé  de  sûreté  ?>'•- 
iiérale,  en  faisant  droit  à  la  dénonciation 
du  citoyen  Héron,  d'après  son  mémoire 
imprimé,  rédigé  par  le  martyr  de  la  liberté 
Maral,  dans  lequel  on  reconnaît  Van- 
denyver,  ainsi  qu'une  multitude  de  com- 
plices, pour  avoir  été  les  instruments  d'un 
complot  de  banqueroute  générale,  qui 
aurait  perpétré  l'csclavaiie  des  Français 
et  sauvé  la  tête  du  tyran,  entretenu  les 
abus  de  la  féodalité  qui  servaient  au 
déshonneur  de  la  nation  française,  consi- 
dérant que  les  faits  pour  lesquels  Van- 
denyver  a  subi  des  interrof;atoires  au  Co- 
mité ne  sont  qu'une  suite  de  ceux  désignés 
dans  le  développement  de  la  banqueroute, 
en  ce  qu'il  y  a  coopéré,  ainsi  qu'au  mas- 
sacre du  peuple  dont  il  est  accusé,  con- 
jointement avec  tous  ceux  désignés  dans 
ledit  mémiiire,  décidant  qu'ils  seront  tous 
traduits  au  Tribunal  révolutionnaire  pour 
y  être  juués,  et  que  les  pièces  françaises 
et  espagnoles  seront  jointes  audit  arrêté 
pour  servir  au  procès. 

1"  frimaire  an  II. 
Extrait   du   registre  des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sCirelt  ct>nOralc,   A.   N.,  AF*!!  290, 
fol.  30  V. 

'.•00.  —  .Vrrélé  du  t'omilé  de  sûreté  gé- 
nérale, portant  (|ue  les  scellés  apposés  ati 
domicile  du  citoyen  Baziro,  député  à  la 
Convention  nationale,  seront  levés,  afin 
il'en  reliriT  les  minutes  des  décrets  et 
autres  pièces  que  ledit  Hazire  avait  entre 
les  mains  en  qualité  de  secrétaire  de  la 
Oinvenlion,  et  4]ue  les  pièces  seront  dé- 
piiyt'-es  nu  llureaii  des  pmcès-verbnux,  en 
exécution  du  décret  de  ce  jour,  chargeant 
dr  l'i-xécution  <le  cet  arrêté  Moyse  Haylc 
l't  Voullnnd,  qui  f«Tonl  .sortir  le  citoyen 
iiozire  de  In  maison  du  Luxembourg  ofi  il 
est  détenu  et  l'y  réinlégreronl. 
;•    '  II. 

Rxirail   du  :  ridait  d'nrr^l    ilii 

Comili- <!•  iûrf^i.  .\     ^  .  AF'il  290, 

fol.  31. 


yoi.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, chargeant  le  citoyen  Voulland  de 
lever  les  scellés  apposés  au  domicile  di-s 
nommés  Bruuel  et  Rouyer,  ci-devant  corn  - 
n)i>saires  de  la  Convention  n.itionale  dans 
11-  département  de  Rhône-et- Loire,  pour  y 
rechercher  la  déclaration  que  le  citoyen 
Buiron-Gaillard  prétend  devoir  se  trouver 
parmi  ces  papiers,  laquelle  .sera  mise  à  sa 
disposition. 

1"  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrtl  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  .\F"|I  29(1, 
fol.  31  V. 

962.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  i'  déci- 
dant d'écrire  à  la  Commission  des  armes 
pour  annoncer  le  don  d'un  cheval  par  le 
sieur  Barbier,  laboureur  à  Villers-le-Sec; 
2»  recevant  la  dénonciation  d'un  dépêt  de 
120,000  livres,  caché  à  Montmorency,  et 
invitant  le  dénonciateur  à  fournir  des  ren- 
seignements à  ce  sujet  ;  3*  après  avoir  pris 
connaissance  du  certilical  de  civisme  de  la 
municipalité  de  Fresnes  en  faveur  du 
citoyen  Vaillant,  ci-devant  seigneur  de 
Fresnes,  en  désaccord  avec  l.i  lettre  du 
Comité  de  surveillance  de  Péronne,  consi- 
dérant que  ce  Vaillant  ne  peut  être  re- 
gardé que  comme  suspect  cl  bien  éloigné 
des  principes  de  la  Révolution,  décidant 
qu'il  sera  reconduit  à  ses  frais  à  Péronne, 
pour  y  être  mis  en  état  d'arrestation  ; 
4°  chargeant  Fournerol  de  rechen-her  et 
de  mettre  en  état  d'arrestation  la  dame 
Oisenon  de  C.hampion,  rentrée  d'émigra- 
tion et  dénoncée  par  le  district  de  Ber- 
giies  comme  résidant  ii  Paris,  rue  de  la 
Ville  l'Evêque,  n»  27;  5°  chargeant  le 
t^omilé  de  surveillance  de  la  section  de  Guil- 
laume-Tell de  rechercher  le  nommé  Dii- 
val,  arenailier  au  4*  bataillon  de  volon- 
laires  de  la  Seine-Inférii-iire,  en  garnison 
à  Thionville.  avant  obtenu  un  congé  pour 
cause  de  maladie  et  n'ayant  pas  rejoint 
sou  corps.  Irqurl  est  réclamé  par  le  ci- 
toyen .\dam,  son  commandant:  0°  pre- 
liant  en  considération  les  inquiéliides  que 
rausi'  aux  citoyens  de  Bry-sur-Marnc  le 
(irocureur  de  celle  commune,  qui  jette 
l'effroi  d.ins  l'esprit  des  jrens  timorés  en 
les  menaçant  de  l'armée  rév(dutionnaire, 
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en  vue  d'empêcher  la  réunion  de  l'As- 
semblée générale  de  la  commune,  con- 
voquée à  l'effet  de  nommer  un  Comité  de 
surveillance,  décidant  do  mander  le  pro- 
cureur de  ladite  commune  pour  fournir 
des  explications  sur  sa  conduite. 

2  frimaire  an  II. 
Extrait    du    2*   registre  des   délibérations  et 
procès- verbaux  du  Comité  de  surveillance  du  Dé- 
partement de  Paris,  A.  A'.,  BB'  81  \  f...l.  172- 
174. 

963.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  annonce  le  départ  pour  ce 
jour  d'un  convoi  d'artillerie  pour  Metz,  et 
invite  ses  frères  d'armes  à  laisser  passer 
librement  à  toute  heure  de  nuit  les  voi- 
tures du  maire  et  des  luinistres,  leurs  fonc- 
tions pénibles  exigeant  quelques  égards. 

«  Continuons  le  même  service  et  avec 
la  même  exactitude,  ajoute  Hanriot,  ne 
l'abandonnons  jamais  et  soyons  toujours 
ce  que  nous  devons  être.   ■ 

2  frimaire  an  II. 
Copie  conforme,  signée   de   Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général,   A.  JV.,    BB^  76. 

964.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, décidant  qu'il  n'y  avait  pas  lieu  à 
délibérer:  1°  sur  la  demande  de  l'admi- 
nistration de  Police  relativement  à  h  ci- 
toyenne Marie  Houzé,  femme  Boutrais,  dé- 
tenue à  la  Petite  Force,  à  l'effet  de  la 
transférer  dans  une  maison  de  santé  ; 
■}o  sur  la  demande  de  la  même  adminis- 
tration, en  faveur  du  nommé  Louis  Des- 
inarais,  homme  de  loi,  détenu  à  la  Force, 
tendant  h.  lui  permettre  de  communiquer 
avec  les  officiers  de  santé. 

2  frimaire  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  JV.,  AF'il  289, 
fol.  89. 

96.").  —  Ariêlé  du  Ccjinité  de  sûreté  gé- 
nérale, portant  que,  sur  la  réquisition  du 
citoyen  Deperey.vérificateurdes  assignais, 
expositive  qu'il  avait  de  forls  motifs  de 
soupçonner  le  citoyen  Banès,  courrier  de 
Toulouse,  d'introduire  \  Paris  de  faux  as- 
signats, l'administration  des  Postes  en- 
voya, le  !'='•  frimaire,  l'un  de  ses  membres, 


le  citoyen  Butot,  accompagné  de  Véron, 
officier  de  paix,  à  la  poste  de  Berny,  afin 
d'arrêter  ledit  Banès  à  son  passage,  les- 
quels ont,  en  effet,  arrêté  la  malle,  con- 
duite par  un  courrier  postulant,  en  l'ab- 
sence de  Banès,  malade  à  Toulouse,  et  y 
ont  trouvé  plusieurs  lettres  et  paquets  non 
inscrits  sur  la  feuille,  par  conséquent  in- 
troduils  en  fraude  pour  le  compte  dudit 
Banès  et  pouvant  contenir  des  assignats, 
et  comme  l'administration  des  Postes  de- 
mande leur  ouverture,  décidant  que  ces 
paquets  seront  apportés  au  Comité  pour 
procéder  à  leur  examen,  et  être  ordonné 
ensuite  ce  qu'il  appartiendra. 

2  frimaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Comité   de  sûreté  générale,  A.  iV.,  AF'lI  290, 
fol.  32  V. 

966.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  rece- 
vant le  rapport  du  citoyen  Fournerot, 
membre  du  Comité,  chargé  de  se  trans- 
porter, rue  de  laVille-l'Evêque,  chez  la  nom- 
mée Oisenon  de  Champion, accusée  d'émi- 
gration, pour  l'amener  au  Comité,  d'après 
lequel  cette  particulière  a  été  arrêtée  avec 
un  prêtre  insermenté  par  le  Comité  de 
surveillance  de  la  section  de  la  Répu- 
blique ;  2°  autorisant  le  citoyen  Tisset, 
préposé  du  Comité,  ;'i  se  transporter  chez 
le  nommé  Bouffart,  ex-grenadier  dans  le 
bataillon  des  Petits-Pères,  depuis  garde 
de  Capet,  demeurant  rue  des  Masures,  au 
coin  du  quai  des  Ormes,  et  chez  le  nommé 
Le  Balz,  ex-noble,  ci-devant  chanoine  de 
Besançon,  à  l'effet  de  procéder  à  l'exainen 
de  leurs  papiers  et  les  amener  au  Comité; 
3°  recevant  une  députation  de  la  Société 
populaire  de  la  section  de  Brutus,  qui 
apporte  au  Comité  la  justification  du  sans- 
culotte  Chardin,  commandant  de  la  sec- 
tion armée,  calomnié  par  un  intrigant 
de  la  même  section,  qui  sera  liientôt 
dénoncé,  lorsque  l'on  aura  recueilli  les 
pièces  constatant  sa  perfidie;  4°  après 
lecture  de  l'interrogaloire  du  nommé  Sol- 
lel,  concierge  de  la  maison  de  Courmont, 
ci-devant  seigneur  de  Pomponne,  et  de 
Denis  Adeline,  voiturier  dudit  Courmont, 
considérant  qu'ils  ont  refusé  d'obéir  aux 
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ordres  verbaux  à  eux  iloniiôs  de  jeler  ihi 
plomli  dans  un  puils,  cuisidéranl  «lue 
Sollel  a  ri-nvoyi'-  nudil  Courmonl,  sans  en 
avoir  reçu  Tordre,  l'arseuleric  qui  lui  avail 
éli-  ronfiée.  ordonnant  leur  mise  en  liberté, 
et  envoyant  à  la  Commission  des  chevaux 
le  cheval  et  la  voilure  de  Counnont.  pour 
Atre  employi'-s  au  service  de  la  Hépubliiiuc; 
i'p°  arrêtant  d"<-crire  au  Oéparlcmcnl  pour 
linviler  à  convoquer  les  aulorilés  consli- 
tuées  de  son  ressort  à  l'elïet  de  remplacer 
les  membres  du  Corait»'-, absents  pour  cause 
de  missions  ilonl  ils  sont  rharifés.  soil 
par  les  Comités  réunis  de  sftrelé  générale 
et  (le  salut  public  de  la  Convention,  soit 
par  radminislration  des  Subsistances. 

2  frimaire  an  II. 
ICxIrait   du  2"  rcsristre  des  procès-verbaux  el 
délibérations  du  Comité  de  sur\'eillancc  du  Dé- 
parlement   ,h-  l'jrl-^.  A.  .Y..  mV  81V  fol.   17;). 
177. 

907.  —  Lettre  du  Comité  de  salul  pu- 
blic du  Département  de  Paris  aux  ci- 
toyens composant  le  Département,  expo- 
sant qu'il  a  déjà  plusieurs  fuis  demandé 
la  convocation  des  autorités  constituées, 
des  sectioits  et  îles  contmuncs,  à  l'eUcl  de 
compléter  le  Comité,  que  leurs  lettres 
sont  restées  sans  réponse;  que  la  Conven- 
tion, les  ministres  el  le  Comité  de  salut 
public  ont  choisi  plusieitrs  de  leurs  collè- 
KUes  pour  leur  conlier  des  missions  impor- 
tantes, que  chaque  jour  ils  Itii  envoient  des 
ulTaires  de.  la  dernière  iinportatiio  tpi'il  Itii 
est  itnpnssible  de  lerininer,  el  ilemaiidant 
au  nom  du  bii'ii  public  di-  procédera  cetto 
convocation  dans  le  courant  de  celte  dé- 
rade, et  di'claraiit  que,  si  l'on  peisislc  h. 
la  refuser,  le  Comité  prendra  sur  lui  d'in- 
viter les  autorités  constituées,  les  sections 
el  les  Communes,  à  l'elFet  de  le  moltre  à 
même  île  remplir  le  but  de  son  iiislitiilion. 

?  frimairo  an  II. 
Kxtrait    du    rcgintri'   de    copie  de»   IrllreK  du 
Comitti  da  ulul  public  du  Département  di-  l'iirin, 
A.  N.,  iJb'  81.  fol.  18  V". 

008.  —  Arrêté  du  Comité  de  hArelé  pé- 
iiérale,  HtatURUt  sur  la  dénonciatinn  contre 
le  l'iloyen  l.ebi<ri<ne,  faite  pur  les  riloyens 
Veriieuil.  Fournier,  llalutel,  h'ronienti.iu. 


"■l  après  son  interroualoire.  le  renvoyant 
.lu  Tribunal  révolutionnaire 

3  frimaire  ait  II. 
Extrait    du    registre  des  mandats  d'^rrét   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  .XF'ii  289, 
fol.  88. 

W^■  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  :  1°  le  transféreinent  à 
la  Force  du  nommé  Jean  Frédéric  Deide- 
riihsen,  .Vllemand,  et  du  nommé  Molson  ; 
2"  l'arreslalion  el  l'incarcérai  ion  à  l.i 
Force  du  nommé  Doucet  (Ils,  adjudant 
L'éiiéral,  demeurant  rue  de  Beaune,  el 
l'apposition  des  scellés  sur  ses  papiers. 

3  frimaire  an  II. 

Extrait  du  refjislre  des  mandata  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  k'énérate,  A.  S.,  AF'll  28fl, 
fol.  88,  89. 

Deisdericlien  (Jean-Frédéric),  avocat  de  la 
cour  du  Roi  de  Danemark,  condamné  à  mort  b- 
10  germinal  an  II  {A.  N..  W  312,  n°  648|. 

'.•70.  —  Arrêté  du  Comité  de  sùrelé  gé- 
nérale, rbariieanl  le  Comité  de  surveil- 
lance de  la  seclion  de  la  Montasne  de 
mettre  en  état  d'arrestation  cl  de  conduire 
à  la  Force  le  citoyen  .Viiiiel,  dont  l'inter- 
rogatuire  présente  les  plus  grands  motifs 
de  suspicion,  el  de  procéder  ii  l'apposi- 
lion  des  scellés  sur  ses  papiers  et  effets. 

3  frimaire  an  II. 
Extrait  du   registre   des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  do  sûreté  générale,  A.  N.,  .M"ll  290, 
fol.  32  V». 

971.  —  Arrêté  ilu  Comité  de  si^reté  gé- 
nérale, décidant  que  la  femme  du  nommé 
Douet,  ancien  fermier  général,  qui  était 
détentie  à  la  Petite  Force  el  qui,  comme 
malade,  a  été  transférée  dans  la  maison  de 
.santé  du  nommé  Relhomme,  Eaubouru' 
Saint- Antoine,  sera  réinlé)jrêe  dans  la 
maison  d'arrêt  de  la  Petite  Force,  pour  y 
resler  jt:si|u'à  nouvel  ordre  sans  commu- 
niquer, eh.'irueant  les  citoyens  liuibort  el 
l'.ourlois,  tnembres  du  Comité  révidulioii- 
naire  de  la  section  dit  Eaubouri{-Monl- 
luarlre,  d'exécuter  cet  arrêté  et  de  s'en- 
ipiérir  auprès  do  llelhonitne  en  vertu  de 
quelle  aiilotité  la  femme  Dotiet  a  été 
transférée  cheJ  lui,  avec  ordre  à  Rid- 
liommi'  de  reiuellre  à   Tinstaul   la  b'inme 
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Doupt    poiii-    être    it-iutégn-e  à   i.i    Pctitt' 

3  frimaire  an  II. 
Extrait  du  registre    des   mandats  d'arrêt  du 
Comité   de   sûreté  générale,   A.  A'.,  AFMl  -290, 
fr.l.  33. 

;(72.  —  Arrêté  ilii  Comité  de  sûreté  gé- 
néi-ale,  portant  que  le  nommé  François 
Dcnizé,  l'un  des  domestiques  de  lu  femme 
Douet,  la  lemme  de  charge  et  la  femme 
de  chambre  de  la  même  Douet,  seront 
conduits,  chacun  séparément,  en  une  mai- 
son d'arrêt  pour  y  être  détenus  par  me- 
sure de  sûreté  générale,  avec  ordres  : 
1°  au  concierge  de  la  maison  d'arrêt  des 
.Madelonneltes  de  recevoir  le  nommé  De- 
nizé  ;  2°  au  concierge  de  Sainte-Pélagie  de 
recevoir  Julie  Lexellent,  femme  de  charge, 
et  la  nommée  Beaiifort,  femme  de  chambre 
de  la  dame  Douet,  pour  être  détenues 
séparément. 

3  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale.  A.  .V.,  AF'il  ÎOO, 
fol.  3Î,  33. 

973.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale,  ordonnant  de  mettre  en  état 
d'arrestation  et  d'incarcérer  séparément  à 
la  Force  :  1°  Junius  Frey  et  son  frère; 
2°  le  nommé  Rebulîet,  de  Marseille;  3"  le 
nommé  Odart,  amené  par  le  sieur  iMariolle. 
inspecteur  pour  achat  de  chevaux  d'ar- 
tillerie de  la  Ci'  Winter  ;  4°  le  nommé  Es- 
toré,  fils  cadet,  de  Montpellier. 

3  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*n  290, 
fol.  33,  34. 

Frej'  (Simon-KoMoo-Junius),  fournisseur  de 
l'armée,  et  son  frère  Emmanuel,  condamnés  à 
mort  le  16  germinal  an  II  (W  342,  n"  648). 

974.  —  Lettre  du  Comité  de  si^reté  gé- 
nérale au  Comité  de  surveillance  de  la 
section  des  Tuileries,  applaudissant  au 
républicanisme  que  la  section  des  Tuile- 
ries a  déployé  dans  la  séance  de  ce  jour, 
à  l'occasion  de  la  révolte  du  bataillon  des 
Tuileries,  et  le  chargeant  de  prendre  les  me- 
sures nécessaires  pour  pouvoir  représcnler 
à  toute  réquisition  les  pères  et  mères  des 
citoyens  i|ui  composent  le  bataillon,  on 
observant   que   celte   mesure   révolution- 


naire ne  doit  pas  porter  sur  les  pères  dont 
\c  civisme  est  bien  connu. 

3  frimaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt    du 
Comité  de  sûreté  générale.   A.  N..    .\F*II  290, 
fol.  33  v°. 

973.  —  .Vrrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  sur  la  dénomiation  de  deux  ad- 
ministrateurs du  Département  de  Paris, 
décidant  la  mise  en  état  d'arrestation  du 
nommé  Rochete,  sous-caissier  de  l'admi- 
nistration des  Eaux  de  Paris,  demeurant 
chez  Laurent  Coûteux,  section  des  Piques, 
chargeant  le  Comité  révolutionnaire  de 
celle  section  de  mettre  cet  arrêté  à  exé- 
cution, d'apposer  les  scellés  sur  ses  pa- 
piers et  d'apporter  incontinent  au  Comité 
tout  ce  qui  se  trouvera  de  suspect  chez  lui. 

3  frimaire  an  II. 
Extrait   du   registre  des   mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   .4.  N..  AF*I[  290, 
fol.  34. 

976.  —  -arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  portant  que  le  citoyen  Dufresne, 
demeurant  rue  Gaillon,  sera  amené  au 
Comité,  afin  d'être  entendu  sur  diverses 
interpellations  qui  lui  seront  faites,  et  qu'à 
l'instant  même  les  scellés-  seront  apposés 
sur  ses  papiers. 

3  frimaire  an  II. 
Extrait   du  registre   des  mandats   d'arrêt   du 
Comité   de   sûreté   générale,  A.  N.,\F'll  290, 
fo!.  34. 

977.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, ordonnant  de  lever  les  scellés  apposés 
par  son  ordre  chez  les  frères  Dacosta,  rue 
Bergère,  n''3,  en  leur  présence  et  en  celle 
du  citoyen  Morel,  l'un  des  secrétaires  du 
(Comité,  de  procéder  à  l'examen  de  leurs 
papiers  et  d'apporter  ceux  suspects  au 
Comité,  puis  de  réincarcérer  les  trois  frè- 
res Dacosta. 

3  frimaire  an  II. 
Extrait  du  registre   des   mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'ii  290, 
fol.  36. 

978.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  visant  une  dénonciation  signée, 
d'après  laquelle  il  y  aurait  de  l'argenterie 
cachée  dans  une  chambre  à  coucher  et 
dans  un  mur  derrière  le  chevet  du  lit  du 
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nommé  d'Arjuzon,  ci-<levanl  fermier  géné- 
ral, demeurant  rue  d'Aïiiesseau,  en  enlranl 
par  celle  df  Surcsnes,  le  premier  luMel  à 
dnile,  chargeant  l'un  de  ses  serrétaires. 
je  ciloven  Morel.  de  se  transporter  avec 
deux  membres  du  Comité  révolutionnaire 
de  la  seelion  du  Roule  dans  la  maison  sus- 
désigiiée,  à  Teffet  de  dérouvrir  celte  ar- 
genterie, qu'il  saisira  et  apportera  au  Co- 
mité, à  charge  d'en  dresser  procès-verhal. 

3  frimaire  an  II. 
Extrait  du  registre   des   mandais  d'arri-t  du 
l.'omilé  de  sûreté  générale,   A.  N.,  AF'  Il  ?00, 
fol.  38  v. 

979.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
publie  du  Département  de  Paris  :  1°  ail- 
ji>ignaiit  lo  ciliiven  Dolespine.  l'un  de  ses 
nirmbres,  au  Comité  de  surveillance  de  la 
Villetle,  (|iii  vient  de  faire  une  découverte 
iniportaiile  d<'  m.irchandises  emballées  et 
encaissées,  dont  on  ne  coniiail  pas  le  pro- 
priétaire et  dont  le  Comité  en  question  se 
trouve  embarrassé, pnurprocéder  il l'exanir-n 
de  ces  marchandises;  ■2°  décidant  d'écrire 
au  commissaire  aux  accaparements  de  la 
section  des  Lombards  au  sujet  de  l'emina- 
gasineinent  de  deux  ou  trois  tonnes  di> 
sucre,  déposées  dans  les  premiers  jours  de 
la  révoliilion  du  sucre  cl  de  l'exécution 
de  la  Ini  du  maximum,  clie?,  la  cilovenne 
tiarnier,  inarcliandc  de  lingerie  en  gros, 
rue  Saiiit-Marlin,  n»  22n:  .'l"  à  raison  de  la 
ilénonciation  adressée  aul'oiiiilé  contre  un 
nommé  Devey,  mnrclinnd  chandelier,  rue 
du  Chantre,  suspecté  do  ne  pas  inetlre  le 
poids  dans  ses  paijuets  de  cliandelles,  aux- 
quels il  iiinni|iie  .'I  et  >  onces  par  paquet, 
attendu  ipn-  ce  particulier  fournil  plusieurs 
bureaux,  notamment  la  Commune,  le  Hé- 
partemenl  et  autres,  oCi  il  est  encore  plus 
•usceptible  d'user  de  fausses  pesées,  dé- 
cidant  d'inviter  le  Oimité  de  surveillance 
de  la  si'clion  des  <înrdes-l"'rnn<;ai8es  à  en- 
voyer on  Comité  quelqu'un  di-  ses  mem- 
bres afin  de  concerter  eiisfinble  les  moyens 
irempéclirr  à  l'avenir  de  telles  friponne- 
ries et  di'  prendre  b's  mesures  nécessaires 
|>our  découvrir  celli-s  du  sieur  Devey  ; 
♦•  npri'-s  examen  des  raisons  données  pour 
expliquer  Son  relard  par  le  sieur  Klie  Du- 
val,  grenadier  «u  4*  bataillon  de  In  Seine- 


Inférieure,  amené  au  Comité,  et  des  divers 
certilicals  de  civisme,  desa carte  desiiretéel 
de  sa  carte  do  route,  qui  lui  donne  pour  i>: 
joindri-  un  certain  laps  de  temps  non  encon- 
expiré,  arrêtant  qu'il  sera  mis  en  liberlé. 
sous  caution  et  à  condition  de  partir  par  la 
première  ililigence  à  destination  de Thion- 
ville;  "»»  faisant  connaître  qu'une  dépula- 
tion  de  la  Société  populaire  de  Courbevoie 
vient  notilier  l'élablissement  de  deux  gar- 
des auprès  de  la  femme  et  de  la  sn>ur  de 
l^tour  Mauhourg,  émigré  avec  l.afayelle, 
demeurant  chez  la  citoyenne  Descorches 
Sainte-Croix,  femme  de  l'ambassadeur,  et 
dénonce  la  municipalité  et  le  Comité  de 
surveillance  de  celte  commune  comme 
composés  de  marchands  et  de  gens  atta- 
chés aux  ci-devant  nobles, en  conséquence 
chargeant  le  citoyen  Génois  de  se  rendre 
à  Courbevoie  pour  ranimer  le  courage  des 
patriotes  et  mettre  en  état  d'arrestation 
les  personnes  signalées  comme  suspectes, 
et  de  convoquer  le  Comité  de  surveillance 
pour  savoir  si  parmi  ses  membres  il  s'en 
trouve  qui  aient  démérité  de  la  conliance 
di-  leurs  concituyens;  6°  après  interroga- 
toire du  citoyen  I,e  Dali,  volontaire  au 
14«  régiment  de  chasseurs  à  cheval,  con- 
sidérant i|u'il  n'a  pu  produire  aucune 
permission  de  son  corps,  et  que  depuis 
V  mois  qu'il  habite  à  Paris,  dans  une  mai- 
son garnif,  il  n'a  point  fait  de  déclaration 
à  sa  section,  qu'il  est  ci-devant  imble  et 
bénéilcier,  que  la  ctnduile  qu'il  a  teniK'  à 
l'égard  d'une  jeune  citoyenne  de  10  à 
1 1  ans  n'est  pas  celle  d'un  honnête  homme, 
déridant  i|u'il  sera  conduit  à  IJicélre  pour 
y  être  traité  d'une  maladie  de  peau  dont 
il  se  dit  attaqué  et,  qu'après  sa  guérison, 
il  y  sera  détenu  et  traité  comme  Mispecl. 

3  frimnire  an  II 
Exirail  du  2'  rcglslrcdes  prcuès-vciliaiix  eldé- 
libéraliont  ilu  ('omilp  dl■^ur\■^•illan^•cdu  Héparle- 
m«ni  de  Pan».  A    ,V,,  DU-  .Sl>,  fol.  !77-ISt. 

980.  —  Extrait  de  l'ordri  du  j-uir  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Coni- 
mandiinl  général  rappelle  ;i  ses  conci- 
toyens que  l'étut  des  sommes  données 
pour  le  service  des  barrières  est  nu  serré- 
lariat  de  rKttit-maJor.  En  outre,  comme 
se»  frères  de   la    section    ib-    Itondv    ont 
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manqué  avant-hier  leur  service,  Hanriot 
les  invite  de  nouveau  à  faire  tout  ce  qui 
dépendra  d'eux  pour  que  cela  n'arrive 
plus  :  n  la  liberté  ne  se  donne  pas,  elle 
s'achète  et,  pour  la  conserver,  il  faut  tou- 
jours être  en  sentinelle  à  la  porte  du  des- 
potisme, malheur  à  l'honnête  républicain 
qui  ne  se  pénétrera  pas  de  ses  droits  et 
de  ses  devoirs.  ■■ 

Le  Commandant  général  invite  ses  ca- 
marades les  commandants  de  section  à 
lui  faire  passer  l'état  des  citoyens  de  la  pre- 
mière réquisition,  afin  qu'il  puisse  rendre 
un  compte  lidèle  des  absenls,  et  il  ajoute  : 
«  Le  service  se  fait  toujours  bien,  conti- 
nuons-le. » 

4  frimaire  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général,   A.  N.,    BD^  76. 

981.  —  .arrêté  du  Comité  de  sùrelé  gé- 
nérale, portant  que  le  nommé  Sainte-Foy, 
traduit  au  Comité  par  ordre  des  représen- 
lanls  du  peuple  Lejeune  et  Roux,  sera  sur- 
le-champ  conduit  à  la  Conciergerie,  où  il 
sera  détenu  sous  la  responsabilité  du  con- 
cierge. 

4  frimaire  an  II. 
Extrait  du    registre   des   mandais  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  A'.,  AF*II  289, 
fol.  90. 

982.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, saisi  d'une  demande  du  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  l'Unité,  en  date 
du  .■)  frimaire,  considérant  combien  il  im- 
porte de  suivre  une  dénonciation  adressée 
il  ce  Comité,  soit  au  sujet  du  vol  du  Garde- 
Mcubie,  soit  relativement  à  une  émission 
de  faux  assignats,  considérant  que  les  re- 
cherches auxquelles  celte  atfaire  va  donner 
lieu  entraîneront  des  dépenses,  décidant 
que  son  trésorier  comptera  audit  Comité 
révolutionnaire  la  somme  de  1,800  livres, 
pour  subvenir  aux  avances  que  ce  Comité 
:=era  dans  le  cas  de  faire,  à  charge  néan- 
moins par  lui  de  justifier  de  l'emploi  de 
rettc  snmme. 

'i  frimaire  an  II. 
Extrait  du  registre    des   mamlats   d'urr.H   iln 
Comiti- de  siireté  ïrn.T.-ile,   A.  N.,  AF'li    '.'Si), 
f..l.  :i(l. 

98.3.  —  Arrêté  du  Département  de  Po- 
lice de  la  Commune  de  Paris,  informé  par 


le  citoyen  Arbeltier,  officier  de  paix,  que 
le  Comité  de  sûreté  générale  est  déjà  saisi 
de  la  personne  du  citoyen  Chéret  et  des 
pièces  le  concernant,  décidant  le  renvoi 
du  citoyen  Rousseau  et  de  ses  pièces  audit 
Comité,  attendu  que  l'affaire  de  Chéret  et 
celle  de  Rousseau  doivent  marcher  en- 
semble, avec  récépissé  par  le  Comité  d'un 
dossier  de  10  pièces  relatives  au  citoyen 
Rousseau,  ci-devant  syndic  du  district  de 
Tonnerre. 

4  frimaire  an  II. 
E.\lriit   du    registre   des  mandats   d'arrêt  du 
Comilé  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'ji  289, 
fol.  92,  AF'ii  290,  fol.  31  V. 

iitsi.  —  .Vrrèté  du  Comité  de  sùrelé  gé- 
nérale, vu  la  délibération  du  Comité  de 
surveillance  de  la  section  des  Champs- 
Elysées,  ordonnant,  par  mesure  de  salut 
public,  la  mise  en  état  d'arrestation  et 
l'envoi  à  la  Force  du  citoyen  V'aines,  l'un 
des  administrateurs  de  la  Trésorerie  na- 
tionale, la  mise  sous  scellés  de  ses  papiers 
et  la  saisie  de  ceux  suspects. 

4  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'ii  290, 
fol.  34  v°. 

■Vaines  (Jean  de)  fut  nommé  conseiller  d'Etat 
après  le  18  brumaire  et  devint  membre  de 
r.\cadéniie  française. 

98S.  —  Arrêté  du  Directoire  du  Dépar- 
lement de  Paris,  après  avoir  entendu  le 
rapport  de  ses  commissaires  nommés 
pour  vérifier  les  plaintes  formées  contre 
le  citoyen  Plantier,  économe  des  Incu- 
rables, approuvant  la  nomination  par  ses 
commissaires  du  citoyen  Courtois,  faisant 
fonctions  de  régisseur  de  cet  hôpital,  pour 
remplacer  provisoirement  dans  ses  fonc- 
tions d'économe  le  citoyen  Plantier,  mis 
en  arrestation  par  ordre  du  Comité  de 
sûreté  générale,  décidant  en  outre  l'appo- 
silion  des  scellés  sur  toutes  les  propriétés 
connues  du  citoyen  Plantier, chargeant  en 
ciinséquenro  le  citoyen  Dumoulin,  admi- 
nistrateur du  lli'partenionl,  de  se  Irans- 
portcM-  à  Montcliarvot,  près  do  Rourbonnc- 
li's-lîains,  oii  Plantier  possède  une  mai- 
son, d'y  apposer  les  scellés,  faire  inven- 
taire et  description  de  tous  les  effets, 
titres  et  papiers  qui  se   trouveront  sous 
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lesdKs  scellés,  décid.inl  en  oulre  «jue  le 
procureur  général  syndic  se  Iransporleni 
au  Coiiiilé  de  srtrelé  irénérale  pour  com- 
muniquer ledit  arrêté,  demander  son  ap- 
proliation  et  un  laisser-passer  pour  celte 
opération  en  faveur  du  citoyen  Dumoulin, 
avec  décision  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale. approu\-anl  cet  arrêté. 

-i  frimaire  an  U. 
Extrait  du   registre  des  maodaLs  d'arrêt   du 
Comité  de   .sûreté  géDérale,  A.  N.,  .\F'n  200, 
fol.  31  T°. 

'.•86.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  aé- 
iiérale,  autorisant  le  citoyen  Colniet,  com- 
missaire de  police  de  la  section  des  Lom- 
bards, à  retirer  momentanément  de  la 
maison  d'arrêt  de  la  Fiirie  le  citoyen  de 
Turmenyes,  y  détenu  par  ordre  du  Comité 
de  surveillance  de  la  section  du  Muséum, 
à  l'effet  de  le  présenter  devant  l'ofliiier 
de  l'état  ci>il  de  la  commune  de  Paris 
pour  contracter  mariasre  avec  la  citoyenne 
Aulée.  encfinte  de  ses  œuvres  de  prés  de 
neuf  mois,  à  cliarue  par  ledit  Colmel  de 
faire  mention  du  présent  sur  le  rejristre 
du  concierge  de  la  maison  d'arrêt  pour 
sa  décharge  Jusqu'à  la  réinléaralion  dudil 
détenu,  de  prendre  jour  avec  l'officier  de 
l'étal  civil  pour  coiilracter  ledit  mariage, 
de  réintégrer  aussitôt  après  ledit  Turme- 
nyes, comme  aussi  d'aviser  le  Comité  de 
la  réinlê/rration. 

t  frimaire  an  II. 
l'jttrail  du   registre   des   mandats  d'arrêt  du 
f'omile  de  Mircl.:-   t'^norale,  A.  \  ,  AT'il  Î90. 
fol.  35. 

••87.  -  Artétê  du  Comité  de  sûreté  jfé- 
iiêrale,  en  raison  des  mesures  qu'exigent 
les  circonstances  présentes,  décidant  <|ue 
le  nommé  (jouy  d'Arry  sera  incessainnienl 
transféré  de  la  maison  de  Chantilly  dans 
celle  de  la  Force,  à  Paris,  oii  il  seia  mi» 
en  état  d'nrri'Klation  jusqu'à  nouvel  ordre, 
rcquéinnl  le»  niilorités  i nn^liluées  et  le 
comin.indant  de  la  gendarmerie  nationale 
de  mettre  cet  ordre  à  exécution. 

4  frimniro  an  II. 
rklmii   du   n-gi-irr  de»   mandata  d'arr^l   du 
•  '«initr  de  »ûret<»  venArale,   A.  S.,  AF'ii  î!»0 
fol.  3.-.  *•. 


".•»N.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  de  mettre  en  élat  d'ar- 
restation le  nommé  .Naulay.  rue  des  Deux- 
Ecus,  première  porte  cochère  à  droite,  de 
perquisitionner  dans  sa  demeure  et  dans 
une  autre  maison,  rue  Neuve-des-Petits- 
Champs,  n"  );>l,  oii  le  nommé  d'Etchepar. 
éniiuré  le  21  décemlirc  IT'.Ki,  n-venu  à 
Paris  pour  l'atlnire  des  poignards,  et  émi- 
gré de  nouveau  le  28  avril  1791,  a  fait 
transporter,  le  24  de  ce  mois  d'avril,  dans 
une  grande  malle  neuve  à  comparlinienls, 
~on  argenterie,  du  poids  de  H  à  t. 200 
marcs,  pour  être  gardée  par  ledit  .Naulay, 
ladite  argenterie  marquée  à  ses  armoiries, 
ciimprenant  12  douzaines  d'assiettes,  32 
plais.  S  casseroles.  24  sraiides  cuillers. 
13  flambeaux,  .'lO  douzaines  de  couverts, 
4  porte-huiliers.  4  moutardiers,  ordonnant 
également  de  procéder  à  des  peri|uisilions 
chez,  la  nommée  Joséphine,  maîtresse  du- 
dit  .Naulay,  rue  de  Vendôme,  n*  45,  ou  en- 
viron, près  la  rue  du  Temple,  qui  se  sert 
d'une  partie  de  ladite  ar;;enterie  d'Etche- 
par, de  même  dans  la  maison  de  cam- 
pagne dudil  .N;iulay.  nommée  .^ainle-ltade- 
gondc,  à  une  demi-lieue  du  Plessis  au  delà 
d'Essonnes,  A  l'effet  de  découvrir  ladite 
argenterie,  si  elle  ne  se  trouvait  pas  à  Paris, 
enjoignant  de  conduire  ledit  Naulay  et  la- 
dite Joséphine  dans  une  niaison  d'arrêt. 

4  frimaire  an  II. 
Kxirail    du   registre  dc^   mandat»   d  arrèl  du 
Oumilc   do   sûreté  générale.  A.  S.,  AT'li  ■JltO. 
fol.  35  v". 

WD.  —  Iiéliliération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  île  Paris  :  !•  sta- 
tuant sur  la  réclamation  par  la  commune 
de  Pomponne  d'un  cheval  s.iisi  sur  le  ci- 
toyen Courmont,  ci-devant  seicni'Ur  de 
Pomponne,  comme  très  utile  pour  le  la- 
bour, les  terres  iludit  Counnunt  n'étant 
pas  encore  labourées,  aux  offres  de  faire 
acheter  un  autn'  clii'\al,  considérant  que 
le  ('heval  en  question  a  été  saisi  en  con- 
diiis.int  à  Paris  du  plomb  et  des  objets  de 
féodalité,  attendu  la  pénurie  de  chevaux  où 
Si'  trouve  In  népublii|ue,  et  que  Courmont 
peut  le  remplaci'r,  di'cidaill  que  le  cheval 
et  la  voiture  seront  conduits  ii  lat^immis- 
sion  di's  rlievanx  pour  le  HiTvi le  U  lli- 
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publique;  2°  recevant  le  citoyen  Boillod, 
négociant,  rue  de  Valois,  section  des  Tui- 
leries, comme  caution  présentée  par  le 
citoyen  Elie  l)uval,grenadierau  4°lialailliin 
de  la  Seine-Inférieure  ;  3°  renvoyant  le 
citoyen  Philippe  Thibault,  porteur  d'un 
pouvoir  qu'il  voulait  faire  signer  à  son 
frère,  délcnu  près  du  Comité,  à  l'elfet  de 
procéder  contre  ceux  qui  l'avaient  dénoncé 
et  contre  le  membre  du  Comité  ayant 
niandalde  l'arrêter,  pouvoir  dont  il  s'élait 
charijé,  ne  pensant  pas  que  cela  put  tirera 
conséquence;  4"  conslalant  que,  les  mem- 
bres du  Comité  étant  pour  la  plupart  en  mis- 
sion, la  séance  du  soir  n'a  pas  élé  ouverte. 

4  frimaire  an  II. 

lîxlrail  du  2'  regi.stre  des  procès-verbaux  ut 
ik'libiTalion^  du  Comité  de  surveillance  du  iJé- 
partcmenl  île Pari<>,  A.N..  BB-' S 1  '\,  fol .  1 K 1  - 1 83 . 

090.  —  Exlrail  de  l'ordre  du  .jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  aunoni;ant  le  départ 
d'un  convoi  d'artillerie  pour  Vesoul  et  d'un 
autre  pour  Huningae,  et  faisant  connailre 
que,  d'après  les  décrets  de  la  Convention 
ofliciellemenl  reçus  du  Conseil  exécutif, 
tous  les  bons  citoyens  doivent  arrêter  les 
ci-devant  intendants,  receveurs  et  fermiers 
généraux,  partout  où  ils  les  trouveront;  et 
seront  regardés  comnie  traîtres  à  la  pa- 
trie ceux  qui  seraient  assez  faibles,  assez 
lâches  pour  les  receler  dans  leurs  asiles 
et  les  soustraire  à  l'exécution  du  décret. 
•'  Depuis  longtemps,  observe  Hanriot,  les 
hommes  libres  et  purs  demandaient  et 
soupiraient  après  ce  décret  salutaire  contre 
ces  sangsues  publicpics.  •< 

5  frimaire  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Cléineul,  srcn- 
laire  de   l'Elal-major  gt-ncral,  A.  .V.,   Btj'  7li. 

O'.ll.  —  Arrêté'  du  Comité  de  siii'elé 
générale,  ordonnant  la  mise  en  état  d'ar- 
restation du  nommé  Roettiers  de  la  Hre- 
lèche,  ci-devant  fei'niier  général  et  em- 
ployé à  la  régie  des  Etats,  demeurant  rue 
d'Enfer,  presi[ue  vis-à-vis  la  porte  du 
Luxembourg,  n"  71,  son  inrarci'ralion 
dans  une  maison  d'arrél.  et  la  saisie  ib' 
ses  papiers  suspects. 

.5  frim.iire  an  II. 
Exlrail  dn   registre  des  mandats  darrèt  du 
Comité   de   siireté  génér.ale,  A.  N.,  AF'll  280, 
fol.  91. 


992.  — -  Anèté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  autorisant  le  Comité  révolution- 
naire de  la  section  des  Fédérés  à  retirer 
de  dessous  les  scellés  chez  le  citoyen  Hen- 
nequin,  topographe  de  la  Convention  na- 
tionale, des  caries  de  géogra[)bie  de  Eer- 
rari, destinées  par  le  ministre  de  la  guerre 
aux  généraux  de  l'armée  du  Xord,  et  à 
remettre  lesdites  cartes  au  citoyen  Calon, 
député,  directeur  du  Dépôt  générai  de  la 
guerre. 

5  frimaire  an  II. 

F.strait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comilc  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  289, 
fol.  92. 

903.  —  Arrélé  du  Coniilé  de  silrelé  gé- 
nérale, chargeant  le  citoyen  Morel  de  se 
transporter,  rue  Saint-Merry,  n°  12,  au 
domicile  du  citoyen  Bousquet,  et  d'y  l(,'ver 
les  scellés  apposés  par  ordre  du  Comité, 
le  Ib  brumaire,  par  les  citoyens  Houdaille 
et  Gervais,  membres  du  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  des  Droitsde- 
l'Homme,  et  ce  en  présence  dudil  Bous- 
quet, conjointement  avec  deux  membres 
du  Comité  révolutionnaire  de  la  section 
de  la  Réunion. 

5  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandais  d'arrêt  du 
Comité  do  siirelé  générale,  A.  N.,  AF'll  289, 
fol.  9:î. 

994.  — Ordre  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale au  concierge  de  la  maison  d'arrêt  de 
la  (irande-Force,  de  remettre  au  porteur 
le  nommé  Douet,  ci-devant  fermier  géné- 
ral, pour  être  conduit  en  sa  demeure, 
rue  Bergère,  à  rofl'et  d'assister  aux  opé- 
rations commencées  Jtar  ordre  du  Comité 
et  être  ensuite  réintégré  à  la  Force. 

5  frimaire  an  II. 
Extrait   du    registre   des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N-,  AF*n  290, 
fol.  3G. 

00;>.  —  Arrêtés  du  Comité  de  si'ireté  gé- 
nérale, ordonnant  la  mise  en  élat  d'arres- 
tation cl  l'incarcération  :  l"  du  ci-devani 
prince  de  Taronte,  fils  de  la  Trémouiile; 
-"  des  nommés  Jagny,  Foidbieuse  et  un 
troisième,  rebelles  et  contre-révolution- 
naires de  liliône-et-f.oire,  arrivant  de  ce 
département  et  logés  hôtel  de  la  Paix,  rue 
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des  Vieux-Aususlins;  3«  de;;  nommés  Ch.v 
brol,  colonel  au  ci-devanl  régiment  de  la 
Martinique,  aujourd'hui  U^O'.  et  Damas, 
aouverneur  de  la  Martinique,  qui  seront 
conduits  k  la  Conciergerie  pour  être  jugés 
par  le  Tribunal  révolutionnaire:  4°  du 
nommé  Chéron,  ci-devanl  membre  de 
l'Assemblée  législative;  ")°  du  citoyen  Pas- 
cale, qui  sera  envoyé  à  la  Force. 

5  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  darrél  du 
Ckjmilé  de  sûreté  générale,  A.  S.,  AF'ii  290, 
fol.  36,  40. 

ChabruI  (Joseph-Gaspard  de),  frère  du  cons- 
tituant. 

Chéron  (Louis-Claude),  député  de  Seine-ct- 
Oise  à  la  législative. 

096.  —  Arrêtés  du  Comité  de  silreté  gé- 
nérale :  1°  portant  que  le  nommé  Dufresne 
sera  envoyé  à  la  Conciergerie  et  traduit 
au  Tribunal  révolutionnaire  pour  avoir,  à 
l'aide  "le  correspondance  contre-révolu- 
liiinnaire.  cherché  à  éviter  dans  les  colo- 
nies la  Révolution  faite  en  France  pour  la 
cause  de  la  liberté, et  que  toutes  les  pièces 
relatives  à  celte  affaire  seront  adressées  à 
l'accusateur  public  près  ce  Tribunal  ;  -2°  or- 
donnant la  mise  en  liberté  de  la  citoyenne 
Jajay,  détenue  par  mesure  dr  sitreté  à  la 
l'ftile-Fnrce. 

.'>  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  il'arrét  du 
Comité  de  sûreté  (rénéralc.  .\ .  .V.,  AF'll  200. 
fui.  36  v» 

997.  —  li.lili.f.ition  .ht  i;i.iiitl.'  il.'  s.ilut 
public  du  Iléparlomr'nl  de  Paris  :  1°  invi- 
tant la  commune  d'Amii'US  à  lever  les 
scellés  apposés  sur  les  cfrels  de  la  ci- 
loyenne  Saint-I^urenl ,  dans  l'apparte- 
ment i|u'ellc  occupe,  maison  de  la  ci- 
toyenne Lamyre,  pour  en  extraire  les 
pièces  qui  lui  sont  indispensjibles  pour 
faire  sa  déclaration  it  l'emprunt  volon- 
Iniro,  rnnformément  à  l'nrrélé  du  Comité 
do  sftreté  i.'énér.'ili'qui  réintéure  la  fomiiie 
Sninl-l.:iiironl  d.in>-  tons  .-icB  ilri>il>:  •»"  ni- 
iV-i.inl   i|iii'   les   caniinnii-i'H  ri  volontuircu 

de    l'armén   révolllllonn.'lil'i',  de   cardr    .'IM- 

pr^î»  de<«  personnes  mises  i-n  état  lUdm-s- 
lalion  par  le  Comité,  seront  supprimés  et 
ri-mplacés  par  les  citoyens  riimpo>anl  In 


garde  ordinaire  du  Comité;  3*surla  plainte 
des  canonniers  de  ce  que  la  nourriture 
qui  leur  est  donnée  par  les  prisonnieni 
n'est  ni  suffisante,  ni  assez  bonne  pour 
eux,  et  qu'ils  préfèrent  élre  payés  en  ar- 
gent, décidant  que  les  citoyens  mis  <'ii 
état  d'arrestation  seront  tenus  de  payer 
sur  la  carte  du  traiteur  la  nourriture  des 
canonniers  qui  les  gardent;  4°  entendant 
la  lecture  du  rapport  du  citoyen  (iénois. 
envoyé  à  Courbevoie  pour  rétablir  le 
calme,  rapport  dont  la  teneur  est  insérée 
au  registre,  et  approuvant  toutes  les  me- 
sures qu'il  a  prises,  notamment  au  sujet 
du  Comité  de  surveillance,  fort  mal  com- 
posé, dont  il  cherche  à  obtenir  la  démis- 
sion, du  commissaire  aux  accaparements, 
rien  moins  que  patriote,  qu'il  a  suspendu 
de  ses  fonctions,  et  coiilirmunl  la  iiotnina- 
tion  des  deux  gardiens  qu'il  a  placés  cher, 
la  citoyenne  Descorches,  femme  de  l'am- 
bassadeur de  la  République  à  Constanti- 
nople,  qui  logeait  la  sœur  et  lu  femme  de 
Latour-Maubourg,  ex-constiluanl,  émigré 
avec  Lafayelle. 

5  frimaire  an  11. 
Extrait  du  2'  registre  des  procès-verliaux  et  de- 
libérations  du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  N..  BB^  81  \  fol.  181-187. 

998.  —  Extrait  de  l'oidre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lei|uel  est  an- 
noncé le  départ  d'un  convoi  d'arlilleri<< 
pour  Caen  Le  Commandant  général  ail- 
joint,  s'étant  aperçu  qu'il  sorlait  une  quan- 
tité lie  pains  par  les  barrières  de  Vin- 
cennes  et  des  .\mandiers.  et  en  ay.inl 
arrêté  lui-même  beaurnnp.  invile  les  sec- 
lions  qui  y  sont  «b-  garde  à  y  veiller  de 
plus  près,  à  niiettx  compléter  les  postes, 
cl  enlin  à  éUiblir  un  ordre  pour  le  rein- 
liourseiucnl  du  pain  qui  sera  arrêté. 

h'iiprès  un  .irrélédi-  laContinune,  il  n'y 
auia  point  de  formation  de  compagnies  île 
canonniers  snpplémenlJiires.  Il  y  aura  «^ix 
lioniiiies  di"  rés<T\e  par  section,  prêl-<  à 
Miairlier  à  prc-niière  réquisition. 

\j\  force  arniée  iloil  in.iinlenii  <U'  loiil 
-on  pouvoii  les  arrêtés  île  l.i  ('oiiimiini'. 

Les  Mlles  publiques  paraissent  encore 
dans  les  rues  iiver  celle  effronterie  r|ui  fail 
loitgir  les  moMirs  et  lu  vertu.  .irrêlo»-le»! 
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Le  service  général  avec  un  fw  plus  de 
sévérité  et  d'exactitude. 

6  frimaire  an  II. 
Copie  conforme,  signée   de   Clémenl,   secré- 
laire  de  l'Etat-major  général,  A.N.,  BB^  76. 

999. _  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, portant  que  le  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  de  l'Unité  fera  lever  les  scel- 
lés apposés  sur  les  papiers  du  citoyen 
.\ntoine,  architecte,  à  l'effet  d'en  distraire 
ceux  relatifs  à  l'aiiurement  des  mémoires 
des  entrepreneurs  de  la  clôture  de  Paris, 
et  enverra  sans  tarder  ces  mémoires  au 
ministre  des  Contributions  publiques,  au- 
torisant ce  Comité  à  faire  extraire  ledit 
Antoine  de  la  maison  d'arrêt  pour  être 
présent  à  ces  opérations,  avec  charge  ex- 
presse de  l'y  rétablir,  dès  que  la  vérifica- 
tion sera  finie  et  le  scellé  réapposé. 

6  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'n  289, 
fol.  9i. 

Antoine  (Jacques-Denis),  chargé  des  travaux 
de  l'enceinte  de  Ledoux  (V.  son  rapport,  t.  III 
de  notre  Répertoire,  a"  ÎAÎ't). 

1000.  —  Déclaration  du  Comité  de  sû- 
reté générale,  portant  qu'il  n'a  délivré 
aucune  somme  au  citoyen  Boue,  gendarme 
du  département  du  Gers,  soit  à  titre  d'ap- 
pointement,  soit  pour  toute  autre  cause, 
et  le  renvoyant  à  se  pourvoir  par-devant 
le  ministre  de  la  justice. 

6  frimaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  A'.,  .\F'lI  289, 
fol.  92. 

1001.  —  Arrêté  du  Coinilé  de  sûreté 
générale,  ordonnant  la  mise  en  état  d'ar- 
restation du  nommé  Bacon  de  la  Cheval- 
lerie,  demeurant  rue  du  Faubourg- Saint- 
Denis,  à  côté  d'un  épicier,  ayant  plusieurs 
enfants  émigrés,  et  qui  présida  en  1790 
I  Assemblée  coloniale  séante  a  Saint-Marc, 
lie  Saint-Domingue,  l'examen  de  ses  pa- 
piers et  la  saisie  de  ceux  suspects. 

0  frimaire  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandais  il'arrêt  du 
Comité  de  suret.-  générale,  A.  N.,  AF'lt  289. 
fol.  SU. 

1002.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  chargi'ant  h-  liloyeii  Pasté  de  la 

T.  X. 


levée  des  scellés  apposés  sur  les  papiers 
et  effets  de  la  veuve  Aubry,  demeurant 
place  des  Fédérés,  n°  31,  détenue  en  la 
maison  d'arrêt  de  la  Petite  Force,  qui 
en  sera  extraite  pour  cette  opération  et  y 
sera  réintégrée,  ainsi  que  sa  femme  de 
chambre. 

G  frimaire  an  II. 
Extrait   du   registre   des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  do  sûreté  générale,    A.  N.,    AF*n  289, 
fol.  9L 

1003.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale,  décidant  :  1°  que  les  scellés  ap- 
posés chez  le  citoyen  Chevalier  sur  les 
effets  appartenant  à  Rouyer,  ci-devant  dé- 
puté à  la  Convention,  demeurant  rue  d'Ar- 
genteuil,  chez  le  citoyen  Vauvilliers,  seront 
levés  par  le  citoyen  Lacoste,  juge  de  paix 
de  la  section  de  la  Montagne,  qui  se  fera 
assister  de  deux  membres  du  Comité  ré- 
volutionnaire, et  apportera  les  papiers  du- 
dit  Rouyer  au  Comité  de  sûreté  générale  ; 
2»  que  les  scellés  apposés  sur  les  papiers 
du  citoyen  Dufouleur,  notaire,  seront  levés 
en  sa  présence,  ainsi  qu'en  présence  des 
meiubres  du  Cotnité  révolutionnaire  de  sa 

section. 

6  frimaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*ii  290, 
fol.  37. 

1004  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale,  ordonnant  de  mettre  en  état 
d'arrestation  :  1°  le  ci-devant  marquis  de 
la  Grange,  demeurant  à  la  grille  de  Chail- 
lot;  2°  les  nommés  Colbert  de  Maulevrier 
et  Péreuse  de  .lallais,  principaux  moteurs 
secrets,  qui  ont  combiné  et  fait  éclater  la 
guerre  civile  de  la  Vendée,  lesquels  seront 
écroués  à  la  Conciergerie,  pour  être  jugés 
par  le  Tribunal  révolutionnaire. 

(i  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrél  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  K.,  AF*II  290, 
fol.  37  V". 

Colbert  de  Maulevrier  (Edouard-Ctiarles-'Vic- 
turnien  de)  avait  émigré  en  1792  et  servait  à 
l'armée  de  Condé. 

tOOi'i.  —  Arrêh'-  du  Cninité  de  sûreté 
générale,  nrdonn.inl  di'  mettre  en  éla 
d'arrestation  la  nommée  Saint-llilaire,  do- 
meur.anl  aux  Rains-Chinois,  dans  la  bou- 
tique  de   1.1    maisiiM    de  la  iiiarcbandi'  di- 
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modes,  tl"où  elle  peut  soilir  par  la  porle 
de  derrière  pour  aller  dans  les  bains  des 
femmes,  de  saisir  ses  papiers  suspects,  de 
faire  des  perquisitions  pour  découvrir  les 
elTels  qu'i-lle  a  soustraits  chez  Siliery, 
et  qui  apparlieuueul  il  la  Ki>puL>li()ue, 
d'arrêter  é^'alemenl  le  nommé  Levasseur, 
frère  de  la  citoyenne  Lefebvre,  le  nommé 
(iuze,  l'abbé  Saint-Fard,  llls  naturel  de 
d"(irléaiis,  dit  Egalité,  le  nommé  Meunier, 
iiurdien  de  la  femme  Valence,  et  ladite 
femme  Valence,  de  peiquisitionner  égale- 
ment à  Neuilly,  dans  une  maison  vis-i\-vis 
du  pont,  à  côté  de  la  caserne,  appartenant 
au  nommé  Coslellunc,  au  nom  de  la  nom- 
mée Quincy,  dans  laquelle  se  trouvent 
grand  nombre  de  valets  de  chambre  et  de 
domestiques  qui  aflichent  l'incivisme  le 
plus  marqué,  et  où  doivent  élre  le  ci-de- 
vant prince  d'Ilenin  et  autres  personnages 
suspects,  qui  font  des  voyages  continuels 
de  celte  maison  au  Tillet,  où  ils  se  réu- 
nissent, de  perquisitionner  également  au- 
dit lieu  du  Tillet,  et  de  procéder  à  tous 
examens  de  papiers  et  apposition  de  scellés, 
avec  ordre  d'arrêter  tous  suspects  trouvés 
dans  ces  maisons. 

(i  fi'iiiiairo  .-in  II. 
Extrait   du   registre'  des  maniJais  d'arrcl  du 
Comile  de  !<ùrcté  générale,    A.  .V..  .M-"n  'VJO, 
fol.  :17  y. 

1000.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
néiale,  ordonnant  la  mise  en  liberté  du 
nommé  Diontie,  vitrier  et  canoniiiei'  de  la 
section  de  la  Montagne,  détenu  ''m  I.i  m  ti- 
son d'arrêt  du  Luxembourg. 

6  frimaire  nn  II. 
Extrait    du    regmlrc   des  mandat*  d 'arrêt   du 
I  oinll*  de  sûrelo   (!eniT.-ilc,  .t.  iV  ,  Al'"ll  'iUO, 
fui.  38. 

loo:.  —  ItcJibération  du  t:.>inile  d.'  s.ilul 
piildii  du  hépnrlement  de  Paris:  !•  portant 
qu>'  le  Comilé  de  surveillance  révolution- 
naire du  département  du  Kcc  -  d'Ambi /. 
■  lemandr  ù  correspoiulre  avec  celui  île  Ta- 
ris et  lui  signale  comme  sunpccts  un  juif 
allemand,  l'.léazar  i(i/i(i.«  Lazarei, ainsi  que 
SCS  deux  lils,  faisant  le  commerce  de  lu 
bijouterie  à  l'aiis,  et  qui  ont  comme  cor- 
rcspundaiil»  Itobert,  bijoutier  ù  Limoges, 
li«larue,liijoulier  à  Lille,  et  leur»  femme», 


ainsi  qu'un  nommé  C.liédevilh',  détenu  à  SIe- 
Pélagie  pour  vol  du  (iarde-Meuble;  2*  re- 
cevant les  plaintes  du  Comité  de  surveil- 
lance delà  l'ommuned'lssy-ri'niou, contre 
les  nommés  Kolberger,  marchand  de  bois, 
et  Lamy.  épicier,  habitant  cette  commune, 
avec  mandat  d'amener  au  l'.omitè  ces  in- 
dividus; 3"  décidant  l.i  remise  dans  le  sein 
lin  l'.omilé  au  citoyen  Jussel  du  paquet 
d'elTels  qu'il  réclame,  qui  avait  été  saisi 
dans  le  domicile  du  nommé  Saini-Laurenl; 
'►»  décidant  de  faire  reconduire  au  ("omilé 
de  surveillance  de  la  commune  de  Chan- 
tilly le  nommé  Picq,  tn-s  suspect,  qui  sera 
reconduit  par  le  sans-culolle  tieidTroy,  le- 
quel vient  de  remettre  entre  les  mains  du 
t'omilé  de  surveillance  de  Péri  >nne  le  nom  nié 
V.'iillanI,  seigneur  dr  Kresm-s;  ;i"  annon- 
çant au  Comité  du  district  de  Itergues  que 
la  femme  Oisenon  de  Chanqiion  a  été  ar- 
rêtée par  les  soins  de  la  section  de  la  llépu- 
blique.  et  au  citoyen  Adam,  commandant 
du  i'  bataillon  de  la  Seine-lnfi-rieure, 
l'arrestation  du  sieur  Elie  Uuval,  qui  n  été 
mis  en  liberté,  à  charge  de  rejoindre  sa 
garnison  ;  6°  constatant  que  Delespine, 
l'un  des  membres  du  Comité,  chargé  de 
SI"  rendre  à  la  Villetle  et  d'aider  le  Comité 
de  surveillance  nouvellement  organisé  de 
ses  avis  el  lumières,  a  été  très  peiné  de 
voiraoo  caisses. contenant  des  ol>|elsd'ébé- 
nislerie  en  très  mauvais  état,  se  tronviinl 
en  dépi\t  depuis  plus  de  4  .innées  dans  des 
remises,  par  terre,  exposées  aux  inlempé- 
ries,  lesquelles  caisses  ont  été  déclarées 
appartenir  à  Capet  el  destinées  ii  être  expé- 
diées à  l'i'traiiger  pour  en  faire  de  l'argenl, 
mais  d'après  une  lellie  de  l.ulier,  pro- 
cureur général  .s\ndic.le  Déparlement  s'é- 
tait réservé  cet  objel.  Le  même  Delespine 
a  constaté  (|ue,  dans  d'autres  magasins,  il 
s'est  trouvé  00  barils  d'huile  »  briller, 
dont  beaucoup  s'était  perdue  |>ar  des  hiitcs; 
dans  un  autre,  0,tH10  livres  de  beurre,  res- 
tées en  dépiM  par  suite  de  contestatimip 
eiilie  l'acquéreur  el  le  vendeur;  dans  un 
autre,  8.000  livres  de  tabac  di  poudre  et 
en  carottes,  dont  2,000  au  moin»  enliére- 
nient  «liUées  ;  dans  un  autre,  20  sjics  do  sel, 
quantilé  de  grands  sacs  de  huiiblon,  in- 
vendables; 4  tonneaux  de  pol.isse,  pi  été  A 
élru  convertie  en  salpêtre,  dont  avisa  été 
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donne''  au  niiiiislie  de  la  guerre,  et  4  étaux 
neufs,  dont  la  Commission  des  armes  sera 
avisée.  Le  citoyen  Delespine  a  remarqué 
avec  peine  que  la  municipalité  de  la  ViUetle 
ouljliail  lellenienl  ses  devoirs  qu'aucun  de 
ces  objets  n"a  élé  vérifié,  ni  même  déclaré, 
le  prix  du  maximum  ayant  déterminé  les 
propiiétaires  à  ne  pas  vouloir  les  vendre. 
Le  même  a  représenté  aux  membres  du 
("omité  révolutionnaire  de  la  Villette  qu'il 
l'allait  vendre  les  huiles,  beurre,  tabac,  sel 
et  autres  objets  qui  viendraient  à  péri- 
iliter  et  ne  se  Irouvent  jias  compris  dans 
la  prétendue  réserve  mise  par  le  procureur 
général  syndic  du  Département.  (Juant  aux 
300  caisses,  qui  pouvaient  avoir  beaucoup 
perdu  par  l'humidité,  Delespine  a  engagé 
le  même  Comité  à  faire  des  représenta- 
lionsàce  sujet  à  la  Convention  nationale; 
il  lui  a  paru,  d'ailleurs,  très  étonnant  que 
le  citoyen  Lulier,  procureur  syndic,  ait 
apporté  dans  celte  circonstance  une  né- 
gligence aussi  préjudiciable  aux  intérêts  de 
la  République,  inexcusable  chez  un  pro- 
cureur général  syndic,  qui'^ar  état  est 
essentiellement  chargé  de  veillera  la  con- 
servation des  intérêts  de  la  patrie;  aussi 
ledit  Delespine  n'a-t-il  pu  s'empêcher  d'en 
rendre  compte  à  ses  collègues,  qui  onl 
partagé  son  indignation. 

6  frimaire  an  II. 
Extraitdu  î'regislretlesprocès-verbau.K  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  N.,  BB^  81\  fol.  189-191. 

1008.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  annonce  le  départ  d'un 
convoi  d'artilleî'ie  pour  Cherbourg  et  dé- 
clare que  les  citoyens  paisibles  n'ont  rien 
à  redouter  de  la  sévérité  des  consignes  : 
"  .Munissons-nous  de  nos  cartes,  recom- 
mandc-t-il,  l'honnête  homme  ne  craint 
pas  le  ,r,'rand  jour;  la  vérité,  les  mœurs  et 
les  vertus  sont  son  égide;  quant  aux  fri- 
pons, c'est  une  classe  trop  méprisable 
pour  en  parler,  la  société  sait  les  appré- 
cier à  leur  mince  valeur. 

<<  Aimons-nous  toujours  fraternellement, 
résistons  à  l'oppression,  soyons  les  défen- 
seurs de  l'égalité,  mourons,  s'il  le  faut,  plu- 
li'it  que  d'être  esclaves  des  tyrans,  soyons 
les  défenseurs  de  la  loi  et  rien  de  plus.  .. 


Le  service  général  avec  la  même  acti- 
vité. 

7  frimaire  an  II. 

Copie  confoimo,  signée  de  Clément,  secré- 
taire de  l'Elat-major  général,  A.  ]V.,BB3  76. 

1009.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  ayant  pris  connaissance  du  pro- 
cès-\'erbal  d'arrestation  du  eiloyen  Carat, 
ex-ministre  de  l'intérieur,  par  le  Comité 
de  la  section  du  Mont-Blanc,  de  l'interro- 
gatoire qu'il  a  subi  et  des  pièces  remises, 
ordonnant  qu'il  sera  mis  en  liberté  sur-le- 
champ  et  que  les  papiers  saisis  et  apportés 
au  Comité  de  sûreté  générale  seront  ren- 
dus audit  Garât. 

7  frimaire  an  II. 
Extrait    du   regi,stre  des   mandats   il'arrèt   du 
Comité  de   sûreté  générale,   A.  .Y.,  AF'lI  '289, 
fol.  94. 

1010.  —  .\rrèlé  du  (.nmilé  de  sûreté  gé- 
nérale, vu  les  mémoire,  pièces  et  docu- 
ments produits  dans  l'afTaire  relative  à  la 
suspension  et  à  l'arrestation  du  citoyen 
lleubell,  décidant  qu'il  sera  mis  en  liberté 
et  que  copie  de  cette  décision  sera  adressée 
au  minisire  de  la  guerre. 

7  frimaire  an  II. 
E.xtrait  du   registre  des   mandats  d'arrêt   du 
Coniité   de   sûreté   générale,  A.  N.,  AF'll  289. 
fol.  94. 

1011.  —  .\rrèté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, décidant,  sur  la  proposition  des 
citoyens  Houdaille  et  Gervais,  membres 
du  Comité  révolutionnaire  de  la  section 
des  Droils-de-l'Ilomme,  ([lie  l'or  et  l'ar- 
gent monnoyé,  qu'ils  ont  trouvés  cachés 
et  enfouis  chez,  la  citoyenne  veuve  Sainte- 
.louy,  seront  portés  au  Cotuité  des  inspec- 
teurs de  la  salle. 

7  frimaire  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Coniité   de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'ii  289, 
fol.  9.5. 

1012.  —  Arrêtés  du  Comilé  do  sûreté 
générale  :  1»  autorisant  le  transport  des 
membres  du  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  des  Droits-de-l'Hoinme  au  domi- 
cile du  nommé  Cucu  Dérouville,  rue  Clo- 
cheperce,  au  Marais,  à  {'('ll'et  de  procéder 
à  (a  levée  des  scellés  et  à   la  saisie  des 
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pajiiers  suspecls:  2»  oidonnanl  la  levée 
«les  scellOs  apposés  sur  les  papiers  el  elTels 
lit-  la  nommée  Lauraguais.  en  sa  maison, 
rue  ci-devanl  Bourbon,  el  cliei  ses  agenls, 
les  nommés  Pierre,  Henry,  Boudol  et 
Menard,  en  leur  pi-èsence  el  en  celle  des 
c  ilov.ns  Martin,  Triboulet  et  Pijeau.  qui 
procéderont  à  l'examen  des  papiers  et 
apporteront  ceux  suspects  au  Coniilé. 

T  frimaire  an  II. 
Kxlrait  du   regisirc  dt-s  mandatii   d'arrcl   du 
(.'omitO  de   sùreli-  générale,  A.  S..  AF'li  ÎS'.l, 
fol.  95.  98. 

1013.  —  .\rriHés  du  Coniilé  de  sûreté 
générale,  ordonnant  la  mise  en  état  dar- 
restalion  :  J"  du  nommé  .Merle,  ci-devant 
marquis  d'Amberl,  ancien  colonel  du  ré- 
aiment dit  Uovaî-Marine,  beau-frère  de  llil- 
bcrl  de  Voisins,  demeurant  rue  de  TUni- 
versilé;  2°  du  maréchal  de  .Ségurel  de  son 
lils,  ainsi  que  de  tous  les  suspects  qui 
pourront  se  trouver  cheï  eux. 

7  rrimalrc  an  II. 
Kxlrait   du   regislre  des  mandat--  d'arrill  du 
Comité  de  .sûreté  irénùrale,  A.  N-,  AF'l!  289. 
f..l.  95,  AF'll  200.'^  fol.  38  v". 

101  i.  —  Arrélé  du  Comité  de  sûreté 
générale,  vu  le  procés-verbal  de  saisie  par 
les  Comités  révolutionnaires  de  Bondy  el 
de  Bon-Conseil  réunis,  d'arcentcrie.  de  bi- 
joux et  d'autres  objets  précieux  trouvés 
enfouis  chez  le  citoyen  Araoïiin,  payeur 
des  rentes,  rue  Saint-Nicolas,  n'  12.  avec 
un  paquet,  dilment  scellé,  contenant  des 
titres  de  noblesse  appartenant  au  nommé 
Villjers.  qui  a  été  arrêté  comme  suspect, 
décidant  que  l'argenlerie  el  les  bijoux 
seroiil  à  rinstanl  portés  au  Comité  des 
inspecteurs  de  la  salle,  avec  leur  invcn- 
l,iin-,  et  les  pa|<iers  siiisis  chez  Amonin  se- 
ronliléposésaii  Comité  de  silreté  générale. 

7  friiiiuirt'  au  II. 
K.\tiail   du    registre  dt.i   iiiandul-  d  urrtl   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'iI  290, 
fol.  38. 

Idi:;.  —  \iièté  du  Comité  de  srtrelé 
générale,  porliinl  (jue  le  riloyen  Mercier. 
,inrien  fermier  général,  rue  Bergère,  qui 
élail  en  nrreslnllon  rbez  lui  jusqu'à  l'a- 
rlièvement  des  perquisition»  ù  faire  dans 
son  ilomicile,  a  élé  par   "rdre  du  Comité 


conduit  à  la  maison  d'arrêt  de  la  Force, 
quoique  les  opérations  ne  fussent  pas  en- 
tièrement terminées,  el  déchargeant  les 
citoyens  Néron,  Lofaker  el  Noievaux  de  la 
garde  dudit  .Mercier. 

7  frimai  IL'  an  II. 

Extrait  du  rl.'gi^^t^o  des  mandat^  d'arrct  du 
r.mité  de  siiretc  nénêralo,  A.  S.,  W'u  290, 
fol.  38  v». 

Mercier  (Louis)  condainoé  à  mort  le  Î5  Oo- 
r.al  an  II  (.A.  N.,  W  365.  n»  8097). 

Initi,  —  .\rrété  du  Comité  de  silrelé 
générale,  ordonnant  la  mise  en  élat  d'ar- 
reslalion  par  le  citoyen  l>epau,du  nommé 
Kelassus,  serrurier  du  ci-devant  Uoi,  i|ui 
avait  loulc  sa  conliance  el  chez,  lequel  on 
indiquera  une  cachelle  d'ameui  el  do 
papiers. 

7  frimaire  an  II. 
Extrait   du  registre  des  mandais   J  ami   du 
Comité   de   siireU-  générale.  A.  S.,  AF'lt  290. 
fol.  42  V. 

1017.  —  hélibéralion  du  Comité  de  salut 
l>ublic  du  Départemenl  de  Paris:  l'porlaiil 
que  deux  membres  de  l.i  Société  populaire 
de  la  seclion  de  la  Halle-au  Blé. députés  par 
elle,  viennent,  au  sujet  de  la  fèlc  qui  a  eu 
lieu  dans  la  commune  de  Vaugirard  pour 
l'inauguration  des  bustes  de  .Maral  et  Le 
Pelelier,  déjioser  de  certains  faits  signalés 
par  plusieurs  habitants  de  Vaugirard.  no- 
tamment par  le  citoyen  Boulanger,  à  ren- 
contre de  la  municipalité,  qui  voulait 
empocher  la  réunion  du  Comité  de  sur- 
veillance, et  d'une  ciloyeiuie  Berlaux  qui, 
lors  de  la  fêle  représentait  la  liaison,  déci- 
dant, eu  égard  à  celle  dénonciation,  que 
les  membres  de  ce  Comité  de  surveillance 
sonl  invités  à  se  réunir  dans  les  2ï  heures, 
pour  s'organiser  el  opérer  ;\\\  plus  lui,  el 
qu'il  sera  écril  à  la  municipalité  de  Vaii- 
lîirard  qu'elle  ne  peul  ni  ne  doit  s'iqiposer 
a  I  inslalhilion  de  ce  Coniilé.  el  ,iu  citoMii 
lioulangcr  de  \eiiii  au  Comité  (ouinir  les 
renseignements  dont  il  a  connaissance  . 
2'  donnant  pouvoir  an  citoyen  l'onrnerol 
de  .se  rendre  on  Comité  de  surveillance  ib- 
la  seilion  dans  laquelle  se  trouve  l'hôtel 
d'Ilarlos,  pour  y  prendre  di's  informolion- 
sur  Mulot,  ex-abbé  el  législateur,  que  l'on 
croit  être  gardien  des  scellés  apposés 
dans  ce'.  hAIel:  .1*  notant  l'accusé  de  ré- 
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ceplion  par  le  chef  de  la  liquidation  des 
biens  des  émigrés  du  Département  de 
4  paniers  contenant  des  titres  et  papiers 
de  Condé,  saisis  chez  le  nommé  Saint- 
I.aureiit,dontil  a  été  chargé  de  dresser  l'in- 
ventaire, de  concert  avec  le  ciloven  Deles- 
pine;  4»  sur  l'avis  donné  nu  Comité  par 
Clémonce,  chariré  de  différentes  missions 
dans  le  département  de  Seine-et-Oisc,  de 
l'envoi  d'une  voiture  de  matières  d'or, 
d'argent  et  autres  objets,  et  de  son  arrivée 
pour  le  soir  avec  8  autres  voitures  analo- 
gues, chargeant  le  citoyen  Franchet  de 
demander  au  commandant  du  poste  de  la 
section  de  la  Montagne  de  recevoir  dans 
la  cour  de  la  Maison  Egalité,  en  face  du 
corps  de  garde,  lesdiles  voitures,  et  de 
faire  placer  auprès  d'elles  deux  sentinelles, 
allii  qu'on  ne  puisse  faire  aucun  tort  aux 
intérêts  de  la  République;  o°  annonçant 
qu'il  a  été  écrit  derechef  au  commissaire 
aux  accaparements  de  la  section  des  Lom- 
bards pour  conférer  avec  lui  sur  des  ob- 
jets de  salut  public. 

7  frimaire  an  II. 
Extrait  du    2"  registre  des  procès-verbaux  et 
délibérations  du  Comité  de  surveillance  du  Dé- 
partement deParis,  A.  A'.,  BB-^  SI'',  fol. 192-195. 

lOlS.  —  Lidlrn  du  Comité  de  salut  pu- 
blic du  Département  de  Paris  au  Direc- 
toire du  Département,  faisant  observer 
que  depuis  plus  de  3  mois  le  citoyen  Ro- 
bert, imprimeur,  s'est  soustrait  à  la  vigi- 
lance du  gendarme  chargé  de  sa  garde, 
que  le  principal  locataire  de  la  maison  où 
il  demeurait,  ainsi  que  d'autres  créanciers, 
réclament  le  payement  de  ce  qui  peut 
leur  i''tre  dû,  et  qu'il  y  aurait  lieu  de  pro- 
céder à  la  vente  des  presses,  caractères  et 
autres  ell'ets  appartenant  audit  Robert  et 
qui  se  trouvent  sous  les  scellés. 

7  frimaire  an  II. 
Extrait  du    registre   de   copie  des  lettres  du 
Comité    de    salut    public    du    Département    de 
Paris,  A.N.,  BB»  81,  fol.  18  v". 

1019.  —  Extrait  de  l'ordre  du  Jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  aux  termes  duquel 
le  Commandant  général  déclare  qu'il  est 
llalté  de  la  manière  fraternelle  avec  la- 
quelle le  service  se  fait,  qu'il  voit  avec 
plaisir  que  l'on  a  proscrit  des  corps  de 


garde  toutes  les  marques  de  distinction  et 
de  démarcation  qui  existaient  sous  les 
anciens  généraux.  «  Egalité,  mes  amis, 
ajoute  Haiiiiot,  raison  et  justice  doivent 
seuls  régler  nos  devoirs. 

"  Mes  camarades,  il  ne  faut  pas  arrêter, 
la  nuit,  les  fonctionnaires  publics,  tels  que 
les  députés,  le  maire,  les  officiers  muni- 
cipaux, les  iTiinistros  et  tous  ceux  dont  ta 
présence  est  sans  cesse  nécessaire  !i  la 
chose  publique.  -> 

8  frimaire  an  11. 
Copie   conforme,  signée  de  Clément,   secré- 
taire de  l'Etat-major  général, /l.  N.,  BB^  7G. 

1020.  —  .\rrêtés  du  Coniilé  de  sftrelé  gé- 
nérale, ordonnant  :  1°  de  mettre  en  li- 
berté le  citoyen  Durand;  2°  de  mettre  en 
état  d'arrestation  le  nommé  Ferrière-Sau- 
vebœuf;  3»  de  lever  les  scellés  apposés 
chez  le  nommé  Cucu-Dérotiville,  receveur 
de  l'Hôtel-Dieu  et  payeur  de  rentes,  qui 
sera  réincarcéré  sur-le-champ,  après  exa- 
men de  ses  papiers  en  sa  présence  et  en 
présence  du  citoyen  Morel. 

8  frimaire  an  II. 
Extrait   du  registre   des   mandais   darrèt   du 
Comté  de   sûreté  générale,  A.  A'.,   AF'it  289, 
fol.  9.i,  96. 

1021.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, autorisant  l'administration  de  Po- 
lice de  Paris,  sous  sa  responsabilité,  à 
faite  extraire  momentanément  de  Sainte- 
Pélagie  et  de  la  Force  la  nommée  Grand- 
maison  et  sa  femme  de  chambre  y  déte- 
nues, à  l'effet  d'assister  à  une  vérification 
qui  doit  se  faire  chez  ladite  Grandmaison, 
à  charge  de  les  réintégrer  dans  leurs  pri- 
sons. 

8  frimaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats    d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,  AF'lI  290, 
fol.  38  v°. 

1022.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  la  mise  en  liberté 
du  citoyen  Defort,  arrêlé  par  ordre  du 
26  brumaire  ;  2°  ordonnant  de  procéder  à 
l'arrestation  des  nommés  Delorme,  em- 
ployé à  la  liquidation  de  la  Régie  géné- 
rale, beau-frère  de  Leral,  secrétaire  de 
Caloiuie,  rue  Helvétius,  n°'  3  ou  4,  porto 
cochère  à  droite  en  entrant  par  la  rue  des 
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Pelils-Cliamps,  Renaril,  ancien  commis- 
saire ou  insppcleMidepolirc,  qui  a  épousé 
la  veuve  Leral.niedes  Detix-Porles-Sainl- 
Sauvcur,  el  liousaull,  directeur  de  la  l.o- 
t'-rie,  inlime  ami  de.  labbé  de  Galonné. 

8  rrimairc  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandatA  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  S'.,  AF'll  2!)0, 
fol.  39. 

1112.3.  — Arrêtés  du  Comité  de  sùrelé  pé- 
né|-ale  :  1"  reiiuérniil  le  Comité  révohllion- 
naire  de  la  seilion  de  Rrutus  de  donner 
dans  les  24  heures  les  nmtiTsde  l'arresta- 
tion du  citoyen  l,e  Henrteur.  néfjociani, 
rue  Neuve-Saint-Eusia<'lie,  n°  II;  2°  invi- 
tant les  administrateurs  de  Police  à  faire 
passer  au  Comité  sous  trois  jours  les  mo- 
tifs de  l'arrestation  du  citoyen  Jean-Bap- 
tiste Lebrun. 

8  frimaire  an  II. 

Extrait  du  rci;ielre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comilu  de  sùrclé  générale,  A.  N.,  AF'll  29(1. 
fol.  39  r»  cl  V. 

1024.  —  Ordre  du  Cumilé  de  sûreté 
générale  au  conrierf.'e  de  la  Force  ou  de 
Sainte-Pélagie,  de  retenir  jusqu'à  nouvel 
ordre,  par  mesure  de  srtreté  pénérale.  le 
nommé  Ituchesne.  domestique  de  la  ci- 
devant  marquise  de  LauraL'uais. 

8  frimaire  .in  II. 
Extrait   du   registre   des   m-ind.-)!'    d'arrèl   du 
Comilc  de   tûreté  générale,  A.  A'.,   AF*ll  290, 
fol.  39  v°. 

I02ri.—  Héliltération  du  ('omilé  de  salul 
puhlir  du  liéparli-ment  de  Paris  :  1°  rece- 
vant d'aliord  des  plainir's  apportées  par 
le  Comité  de  surveillance  d'Issy-ri'niun 
Contre  le  sieur  Kollierper,  (|ui  avait  troublé 
la  Société  populaire, réunie  le.'t.elconlrele 
ciloyen  l.ainy,  épirier,  qui  s'était  répaiulu 
en  iweclives  cuntre  le  sieur  lloulanuer, 
secrétaire-uii-ftlerde  la  municipalilérl'lssy- 
ri'niiin,  li-squels  citoyens  soni  réclamés 
par  la  Société  populaire  d'Issy,  venue  en 
niasse,  qui  pioicsli'  dr  leur  patriotisme 
el  demande  leur  él,»igisseinenl,  démarclic 
piise  en  ron^idériilion  par  le  Comité  du 
l>é|Mirlement;  2"  lerevanl  la  réclaniation 
par  le  citoyen  Henry,  demeurant  quai  de 
la  Tournelle,  ir  2*'>,  propriéliiire  d'une 
iiiiiison  à  Ungiieux,  d'un  carton  conlenant 


00  livres  de  gros  sols,  quelques  médailles 
et  230  ou  240  jetons  d'argent,  ledit  carton 
«nisi  dans  sa  maison  à  Bagneux;  3°  pre- 
nant aite  de  la  déclaration  faite  par  le 
sieur  Boulanger,  de  Yau^iranl,  au  sujet  de 
la  conduite  de  la  municipalité  et  d'une 
femme  qui,  loi-s  de  l'inauguration  des 
martyrs  de  la  Liberté,  repr.'seiitait  la  liai- 
son, et  qui,  à  lu  nouvelle  de  la  mort  de 
Marat,  s'en  serait  réjouie  hautement,  et 
aurait  dit  qu'elle  en  souhaitait  autant  de 
tous  les  députés  de  la  Montagne,  ce  qui  est 
attesté  vériiiique  par  ledit  Boulanger,  qui 
est  chargé  de  presser  l'organisation  du 
Comité  de  surveillance  de  la  commune  de 
Vaugirard;  4°  notant  la  réception  de  lettres 
écrites  par  la  femme  Cayius-I.a  C.liapelle  à 
un  nommé  Perrocliel  el  d'un  procès  verbal 
de  la  commune  de  Lessay  (.Manche  ;  r>*  re- 
cevant une  dénonciation  contre  un  adju- 
dant général  de  rarinée  du  Nord,  suspect, 
demeurant  à  la  Villelte,  possesseur  de 
4  chevaux,  qu'il  n'ose  faire  entrer  ;'i  Paii-; 
et  qu'il  y  aurait  lieu  de  saisir. 

8  frimaire  an  II. 
Extrait  du  2'  registre  des  procès-verbaux  et 
délibération."  du  Comilé  de  surveillance  du  Hé- 
partcnientdcParis.A.  .V..BB=8ISfol  I9.S-197. 

102<>.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  l;i 
force  armée  de  Paris,  annonçant  le  départ 
d'un  convoi  d'artillerie  pour  Maubeuge  et 
d'un  autre  pour  le  Havre,  et  déclarant  (|ue 
depuis  peu  il  arrive  beaucoup  de  déser- 
teurs (le  la  Vendée,  ipii  disent  impuné- 
ment qu'il  n'y  a  plus  de  rebelles  à  y  lom- 
battre;  ■'  ci-  son  I,  observe  Ha  niiol,  des  men- 
teurs, des  lAches,  des  parjures,  qu'il  faut 
arrêter  sans  ménagement;  ils  ont  trompé 
leurs  pères,  leurs  mi-res,  leurs  aini>  di"  la 
pairie,  au\i|u>-ls  ils  avaient  promis  de  ne 
rentrer  dans  leurs  loyers  qu'après  la  dé- 
f.iiti'  des  relielles.  Tant  qu'ils  ne  recon- 
nnilront  pas  leurern-ur  el  leur  mauvaise 
foi,  ils  seront  indignes  de  combatire  sous 
l'élendard  ;iux  .'I  cniileiirs,  imligiii's  d'avoir 
une  place  dans  la  société;  loin  de  là,  ils 
doivent  être  traités  comme  des  iiiiposleurs 
qui  uni  rompu  avec  leurs  fn^es  le  li>'ii 
social.  '1 

l.e  Commandant  général  rappelb'  qur, 
d'après   un    arrêté   de   la    Coninuno',   le» 
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lirmcliers  ne  doivent  vendre  leurs  suifs 
ilii'aux  niarrliés  désignés  à  cet  effet,  ils 
doivent  di^clarer  celui  qu'ils  ont  rhez  eux, 
la  quantité  d'animaux,  ce  qu'ils  espèrent 
en  retirer  et  relui  qu'ils  exposent  en  vente, 
aux  officiers  civils  préposés  pour  les  mar- 
cliéâ,  faute  par  eux  de  se  conformer  à  cet 
arrêté  ils  payeront  SOO  livres,  leurs  mar- 
chandises seront  conlisquées  et  eux  arrêtés 
comme  sus|iei'ts. 

I.e  Commandant  général  signale  à  l'at- 
tention les  citoyens  assez,  nomlneiix,  por- 
teurs do  fausses  caries  qu'ils  ont  achetées 
(les  citoyens  |)arlis  aux  frontières,  il  est 
nécessaire  de  vérilier  les  signalemenls  et 
les  personnes  munies  de  ces  cartes  :  a  Mes 
camarades,  ajoute  llanriot,  soyez  sévères, 
comme  vous  l'èles  dans  les  grandes  opé- 
rations, la  société  s'en  trouvera  bien.  )i 

I.e  service  général  à  l'ordinaire  et  avec 
la  même  exactitude. 

9  frimaire  an  II. 
Copie   conforme,   signée    de    Clément,  secré- 
taire de  l'Elat-major  général,  A.  IV,,  BD^  7G. 

1027.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  au  concierge  de  la 
Force  de  remettre  entre  les  mains  du 
porteur  la  citoyenne  Pauline,  femme  de 
chambre  de  la  citoyenne  Aubry,  pour  as- 
sister à  la  levée  des  scellés  en  sa  demeure, 
jdace  des  Fédérés,  n"  .31  ;  2°  ordonnant 
également  d'extraire  de  Sainte-Pélagie  et 
de  conduire  le  citoyen  Saint-Sernin.  colo- 
nel d'infanterie,  employé  à  la  manufac- 
ture de  Montlouis,  en  sa  demeure,  rue  et 
luMel  Mirabeau,  n^Gl,  pour  assister  à  la 
levée  des  scellés  sur  ses  papiers. 

9  frimaire  an  II. 

Extrait  lin  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  (le  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF*U  289, 
fol.  96, 

Saint-Sernin  (Jean-Baptiste),  colonel  d'ar- 
tillerie  et   non   d'infanterie  {A.  N.,  V'  4775'-). 

1028.  —  Arrêt('S  du  (Comité  de  sûreté 
générale  :  t»  convoquant  la  citoyenne  Salvi 
;\  l'effet  de  fournir  des  rensei,?nements  sur 
certains  faits,  et  chargeant  deux  membres 
i\\\  Comité  révolutionnaire  de  sa  section 
de  perquisilionner  dans  ses  papiers  et  de 
saisir  ceux  suspects;  2"  ordonnant  d'ame- 
ner au  lieu  de  ses  séances,  à  7  heures  du 


soir,  la  citoyenne  Leiièvre,  femme  de  se- 
cours chez  la  citoyenne  Lagrange,  rue  du 
Bac,  pour  répondre  sur  certains  faits. 

9  frimaire  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'n  2S9, 
fol.  98. 

1029.  —  ,\rrêlé  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, décidant  que  le  ci-devant  marquis 
de  l.aubépin  et  sa  femme,  en  élat  d'arres- 
tation et  gardés  chez,  eux,  seront  conduits 
sur-le-champ  dans  une  maison  d'arrêt, 
par  mesure  de  sûreté  générale. 

9  frimaire  an  II. 
E.Ntrait  du    regi.'^tre  des   mandais   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,    A.  N.,  .\I'"n  ?9fl, 
fol.  39  v. 

10.30.  —  Arrêtés  du  Comité  de  si'lreté 
générale  :  i"  ordonnant  la  levée  des  scel- 
lés apposés  sur  les  papiers  et  effets  du  ci- 
toyen Després,  homuie  de  lettres,  dét(>nu 
en  la  caserne  de  la  rue  de  Sèvres,  comme 
suspect,  en  sa  présence,  par  les  soins  du 
citoyen  Pijeau;  2»  ordonnant  d'exlraire  le 
citoyen  Launay  de  la  maison  d'arrêt  du 
Luxembourg,  où  il  est  détenu,  h  l'effet 
d'assister  à  la  levée  des  scellés  sur  ses  pa- 
piers et  effets,  Ji  son  domicile,  cour  des 
Fontaines,  Maison  Egalité,  dont  est  chargé 
le  citoyen  Paslé. 

9  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  290, 
fol.  40. 

Després  | Jean-Daptiste-Denis),  rédacteur  de 
la  Fetiille  du  jinir  de  1790  à  1792,  auteur  dra- 
matique, incarcéré  à  Saint-Lazare. 

lO.'M.  —  Arrêtés  du  Ccmiité  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  le  citoyen  Ducange 
de  mettre  en  état  d'arreslation  les  nom- 
més Klovera,  agent  de  plusieurs  maisons 
espagnoles,  demeurant  rue  Basse-du-Rem- 
part,  LeCouleulx  du  Molet,  LeCouteulx  de 
(^anleleu,  Pourrai  cl  Lalanne,  ci-devant 
banquierespagnol,  tousagenis  de  ce  pays; 
2"  ordonnant  de  mettre  en  état  d'arresta- 
tion le  nommé  Champcenetz,  à  la  Force, 
ou  toute  autre  maison  d'arrôt  à  défaut  de 
place,  ainsi  que  le  nommé  Rivarol,(|ui  sera 
également  envoyé  à  la  l'orce;  .3"  approu- 
vant la  mise  en  élat  d'arrestation  jirovi- 
soire,  pronimcée   contre    la   personne  de 
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Théodore-Louis  Girardin,  notaire   public, 
i|ui  sera  incarcéra'  à  la  Force. 

9  frimaire  an  H. 
Extrait   du   registre    des   mandais    li'arnl  du 
Comité  de  sùrete  (iénérale,  A.  N.,  AF'iI  290, 
fol.  in  v°.  41  r°,  43  vu. 

10:i-2.  —  Pélibéialion  du  Comilé  de  salul 
public  du  Dèpai-loment  de  Paris  :  1°  men- 
tionnant la  demande  au  Département  di' 
Police  de  deux  permis  de  communiquer 
avec  le  gendarme  Ducalelle.  détenu  aui 
Madelonnelles;  2»  décidant  la  mise  en 
liberté  des  citoyens  Kolberger,  marchand 
de  bois,  et  Lamy,  épicier,  demeurant  à 
Issy-I'l'nion,  amenés  au  Comité,  contre 
lesquels  aucuns  faits  graves  n'ont  été  re- 
levés, et  les  invitant  à  f:iire  tous  leurs 
elTorts  pour  ramener  l'ordre  et  la  paix  dans 
leur  commune, chaPiieant  en  outre  les  ci- 
toyens Chéry  et  Franchel  de  s'y  transpor- 
ter pour  y  répandre  les  lumières  dont  ils 
sont  susceptibles  et  instruire  les  fonction- 
naires publics  de  leur  devoir;  3'^  autori- 
sant le  citoyen  Dedouvro  à  sortir  hors  des 
barrières  son  fusil  qu'il  vient  de  faire  rac- 
commoder; \°  arrêtant  de  signaler  au 
Comité  de  salut  public  un  .Vllemand,  un 
certain  baron  de  Wiedenfeld,  dont  la  fa- 
itiille  lient  une  fabrique  de  draps  près 
d'Aix-la-Chapelle,  suspi-ct  par  sa  conduite 
et  une  opulence  indécente,  et  qui  n'attend 
pour  <|uitler  le  territoire  de  la  République 
qu'une  commission  pour  achat  de  draps  à 
l'étranger;  b°  sur  une  dénonciation  en- 
voyée par  le  général  llanriot  contre  le 
nommé  Ronsin.  agent  du  ri-devant  Conli, 
demeurant  à  la  Lande,  décidant  d'écrire 
au  général  Hanriot  pour  le  prier  d'envoyer 
les  dénonciateurs  au  Comité,  qui  a  besoin 
d'être  mieux  informé;  0»  sur  la  demande 
de  fourrage  pour  les  bestiaux  se  trouvant 
d&ns  la  maison  d'Kgré  et  C",  brasseurs  ii 
Suresne»,  décidant  d'inviter  la  municipa- 
lité lie  .'^urcsnes  h  lui  envoyer  de  suite  les 
chevaux  et  ^  garder  le  reste  du  bétail. 

9  (        ,  11 

F'^xtrnitduï'ri .  \erbaux  cldi^li- 

l>4nilion»  du  Coii  <ncp  du  Di^'iinr- 

lemont  de  Pori,«,  AS.,  l;H  M  \  fol.  t!i7-':nO. 

IU3.1.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  pu- 
blic du  Département  de  Poris  nu  ("omilé 


de  salul  public  de  la  Convenlion.  lui  traus- 
mettanl  l'avis  qui  lui  a  été  envoyé  concer- 
nant un  certain  baron  de  Wiedenfeld, 
pour  que  le  Comité  pèse  dans  sa  sagesse 
l'usage  qu'il  croira  devoir  en  faire. 

0  frimaire  an  II. 
Extrait    du   regiMrc  de  copie  des  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Pari<, 
A.  .V.,  BB'  81.  fol.  10. 

1034.  —  Arrêtés  du  (.omit.-  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  deux  commis- 
saires du  Comité  de  surveillance  de  la  sec- 
tion de  la  Maison-Commune,  qui  s'adjoin- 
dront deux  commissaires  de  celui  de  la 
section  de  l'Arsenal,  de  procéder  à  l'ar- 
restation du  nommé  Cersent,  instituteur 
des  enfants  aveugles  aux  ci-devant  Céles- 
tins,  et  de  le  conduire  à  la  Force,  où  il 
restera  .jusqu'à  nouvel  ordre;  2°  approu- 
vant les  mesures  prises  par  le  Comité  de 
surveillance  de  la  section  de  la  Maison- 
Commune  à  l'égard  du  citoyen  nucluieau. 
secrélaire-greffler  du  juge  de  paix  de  cette 
section,  qui  sera  incarcéré  à  la  Force. 

10  frimaire  an  II. 
Extr.iit   du   registre   des  mandats  d'arrAI  du 
l'omiié  de  .«ùrctf  générale,   A.  S..    .\F*it   289, 
fol.  97. 

1035.  —  .Vrrété  du  Cotnité  de  sûreté 
générale,  ordonnant  la  mise  en  étal  d'ar- 
restation et  l'incarcération,  au  secret,  de 
Jean-Baptiste. Morée  et  de  Jeanne  Leiierre,  sa 
femme,  demeurant  rue  du  Bac,  qui  seront 
écroués,  le  premier  aux  Madelonnetles.  l.i 
seconde  à  Sainte-Pélagie,  décidant  qu<' 
perquisition  et  examen  seront  faits  des 
papiers  dudit  Morée.  dans  son  domicile  à 
Cocherel,  prés  de  Dreux,  et  que  toutes  re- 
cherches et  perquisitions  nécessaiies  se- 
ront fuites  A  .Saiiit-Cluud,  datis  la  maison 
occupée  par  la  citoyenne  Lagrange.  où  se 
trouveraient  des  effets  précieux,  cachés  ou 
enfoitis  par  la  femme  Leiierre. 

10  Irimairo  an  II. 
Extrait  du  registre  de»   mandat!  d'arrêt   du 
Comité  de  «rtreté  générale,  A.  S..   AF'ii  280. 
loi.  97. 

1030.  —  Arrêtés  du  Comité  de  si^reté 
générale  :  1*  «rdonnanl  de  mettre  en  état 
d'arrestation  le  citoyen  Bonneville.  ancien 
serrélaire  du  nommé  Ralinvilliers,  émigré, 


L'ESPRIT  PLHMC  A  PARIS  EN  EHIMAIRE  A^  II 


201 


employé  à  la  Trésorerie  nationale  et  à 
l'inventaire  des  diamants  du  Garde-Meuble, 
ainsi  que  le  nommé  Rayard,  employé  au 
Garde-Meuble:  2°  ordonnant  de  se  saisir 
de  la  personne  du  nommé  Gerbot,  qui  sera 
traduit  sur-le-champ,  à  Paris,  sous  bonne 
et  sflre  garde,  pour  être  interrogé  par  le 
Comité;  3°  décidant  que  les  nommés  Russy. 
Auget  de  Chanibry,  sa  femme,  et  la  nom- 
mée Fourqueux,  seront  traduits  au  Tri- 
bunal révolutionnaire,  pour  y  être  pour- 
suivis et  jugés  à  la  diligence  de  l'accusa- 
teur public. 

10  frimaire  an  II. 
Extrait    du   registre   des  mandats  d'arrêl    du 
Comité  de   sûreté  gt-nérale,  A.  iV.,  AF'ii  290, 
fol    40  v°,  41. 

10.37.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  i°  don- 
nant au  Comité  de  surveillance  de  la  com- 
nmne  de  Créteil,  nouvellement  institué, 
les  instructions  nécessaires  pour  mener  à 
bonne  lin  ses  opérations,  l'invitant  à  le 
consulter,  lorsqu'il  se  trouvera  embar- 
rassé, et  se  déclarant  prêt  à  aider  de  ses 
lumières  ses  frères  des  communes  aux 
environs  de  Paris;  2°  notant  l'invitation 
qui  lui  est  adressée  par  la  section  du 
Monl-Rlanc  à  l'effet  d'assister  à  l'inaugu- 
ration des  bustes  de  Marat  et  Le  Peletier, 
qui  aura  lieu  le  12  frimaire,  au  chef-lieu 
de  la  section,  rue  Saint-Georges;  3°  don- 
nant mandat  aux  citoyens  Vuable  et  Le- 
maire,  membres  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  des  Amis-de-la-Patrie, 
de  lever  les  scellés  apposés  chez  le  nommé 
Hourtibonne  et  d'examiner  ses  papiers; 
4"  après  audition  du  rapport  fait  par  les 
citoyens  Clémence  et  Marchand,  commis- 
saires envoyés  par  les  Comités  de  salut 
public  et  de  siirefé  générale  dans  les  dé- 
partements de  l'Oise  et  de  Seine-et-Oise, 
pour  y  étouffer  le  fanatisme  et  propager 
l'esprit  du  républicanisme,  arrêtant  qu'a- 
près avoir  été  présenté  à  la  Convention, 
le  rapport  sera  imprimé  à  1,000  exem- 
plaires et  envoyé  tant  au.x  sections,  socié- 
tés populaires  et  communes  du  Départe- 
ment de  Paris,  que  dans  les  départements 
de  l'Oise  et  de  Seine-et-Oise,  décidant  en 
outre  qu'un  exemplaire  de  ce  rapport  sera 
annexé  à  cet  arrêté  et  un  autre   déposé 


dans  le  carton  des  rapports;  5°  prenant 
acte  de  la  saisie  des  4  chevaux  apparte- 
nant au  citoyen  Meyer,  adjudant  général 
à  l'armée  du  Nord,  par  les  soins  du  Co- 
mile  de  surveillance  de  la  Villette. 

10  frimaire  an  II. 
Extrait  du  i»  registre  des  procès-vei  baux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,  A.  N  ,  BB'  81-S  fol.  200-20-^ 

103K.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  pu- 
blic du  Département  de  Paris  aux  Comités 
révolutionnaires  des  communes  du  Dépar- 
tement, les  prévenant  que  l'assemblée  qui 
se  tient  aux  Jacobins  se  nommera  Aisem- 
bk'C  de  réunion  des  Comités  révolutionnnireti 
du  Département  de  Paris,  engageant  en 
conséquence  tous  les  Comités  révolution- 
naires des  sections  et  des  communes  à 
envoyer  au  moins  un  de  leurs  membres 
par  Comité  pour  y  assister  et  s'éclairer 
mutuellement  pour  le  bien  public  et,  en 
outre,  à  ne  point  admettre  dans  ces  Co- 
mités de  nobles,  de  prêtres,  ni  d'agenls  de 
ci-devant,  et  s'il  y  en  avait  en  fonctions, 
de  les  révoquer  surde-champ  et  les  rem- 
placer par  de  bons  patriotes,  déclarant 
voir  avec  peine  que  l'.^ssemblée  est  tou- 
jours peu  nombreuse,  engageant  derechef 
ses  concitoyens  à  redoubler  de  zèle  et  d'ac- 
tivité, à  l'effet  de  prouver  leur  patriotisme, 
et  faisant  connaître  que  la  prochaine  .as- 
semblée aura  lieu  aux  Jacobins,  le  l'I  fri- 
maire, à  11  heures  précises  du  matin. 

10  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  de  copie  des  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.N.,  BB3  81,  fol.  19. 

1039.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  invile  les  commandants 
des  sections  à  lui  indiquer  les  noms  de  ceux 
qui  ont  donné  leurs  armes,  et  prie  ses 
frères  d'armes  de  Paris  et  des  autres  villes 
et  villages  de  la  17'  division  de  veiller,  de 
surveiller  et  mettre  en  arrestation  les  bri- 
gands aristocrates,  qui  ont  briMé  une 
forte  meule  de  blés,  à  Longjumeau.  «  Ne 
ménageons  jamais  les  scélérats  habitués 
de  vivre  du  crime.  ■< 

1 1  frimaire  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  BB^  70 
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liitii.  —  Arri^li^s  du  ComiU^  de  sùn'lé 
génénilo  :  1°  ordonnant  l'arreslation  el 
rinrarcération  dan<!  une  mai-^on  d<>  dé- 
tention du  nommé  Hichel.  dit  Serisipr. 
comme  homme  suspect  sous  Ions  les  rap- 
ports: 2"  ordonnant  d'arrêter  et  d'iiicarc"-- 
rer  à  la  Force  le  immnic  Renard,  par  me- 
sure de  sOrelé  générale,  d'arrêter  et  de 
traduire  au  Comité  le  nommé  daliriel 
Seydes-Hellecole;  ^''décidant  i|ue  le  citoyen 
Saint-Scrnin  sera  extrait  de  la  maison 
d'arrêt  ci-devant  Port-Royal,  rue  de  la 
Roiirbe,  et  conduit  à  son  domicile,  rue  et 
héiiel  Mirabeau,  n"  tîl,  pour  assister  à  la 
levée  des  scellés  apposés  sur  ses  pa|iier8, 
par  les  soins  ilii  snus-briiiadier  ueiidarnir  do 
service  au  Comité,  suus  sa  responsabilité. 

1 1  rriin,iiro  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrct   ilu 
Comité  de  sùrci,'  générale,   A.  N.,  AF'll  289, 
fol.  t)9,  102. 

1041.  —  Arrêté  du  Comité  de  sftreté 
générale,  sur  l'arrêté  à  lui  adressé  par  les 
représentants  Sainl-Just  et  I.ebas,  déci- 
dant que  .Médard  Thierry-Franqueville  sera 
transféré  à  la  maison  d'arrêt  de  la  Force, 
pour  y  être  détenu  jns(|u'<'i  nouvel  ordre. 

1 1  frimaire  an  II, 
Extrait  du  rrgislrr  dos  mandat:!  d'arriM    du 
Cmilé  de  siirelé   aén.rale,    A.  N.,   AF'll  îîtQ. 
fol.    11    V». 

lOVa.  —  Arrêtés  du  C.omilé  de  sitrelé 
irénérale  :  I"  considérant  i|ue  la  loi  a  dé- 
terminé le  niidil  il'ari'estation  du  citoyen 
Seifer,  élrani;i'r.  ipic  les  p.ipieis  qu'il  con- 
serve présenleni  des  nnuinmi'iils  iiidiunes 
d'un  liiiiiiine  libre  el  Maimcnt  ami  de  la 
llévidiitiiin  fiain'aise,  déclarant  n'y  avoir 
lieu  de  lui  accorder  la  lelaxalinii  ;  2°  vu 
les  nouvelles  observations  du  citoyen  Ma- 
rente,  considéiaiit  que  le  pétiliiuinaire, 
loin  de  ilétruiie  les  niolifs  qui  ont  servi 
de  base  à  sou  arrestation,  n'a  fait  au  con- 
traire i|ue  les  coiilirincr  p;ir  sa  défense  el 
par  les  aveux  qui  s'y  trouvent  coiisi^ué.H, 
déclarant  qu'il  n'y  n  lieu  à  iléjibérer  sur 
fUi  demande  en  relaxation. 

1 1  friiniirc  an  II. 
Extrait  ilu   rrRJDlre  de»   mnadiil»  H'arn'l  du 
Comité  d«  «rtrole  Rt'a^-rale.    \.  N.,  AFMi  ."to 
fol.  «I  T*. 


I04:t.  — Arrêtés  du  C.omilé  do  sOreté  gé- 
nérale :  1"  cliarjfeant  le  citoyen  l.emoine 
de  procéder  à  l'arrestation  du  nommé 
Roullonene.  ci-devant  fermier  cénéral.  de- 
meurant aux  Colonnaib>s.  place  cle  la  llé- 
vulutiiiii.  et  à  l'exiimen  de  ses  papiers: 
2°  cliartjeaiit  le  citoyen  t'Iirélien  île  mettre 
en  étal  d'arrestation  le  ci-devant  duc  ile 
Valentinois,  rue  Saint  -  l.aiare,  barrière 
lilanelie,  et  sa  femme,  demeurant  ii  t'iiilly. 

1 1  frimaire  «n  II. 

F.xlr.iit  ilu  registre  des  mandata  d'arn'l  du 
Comité  de  si'irelé  si^nérale.  A,  N.,  AF'll  înO. 
fol.  Il  V",  4-4  r».'^ 

Ilonoré-Clinrles-Maurice  de  Orimaldi,  iluc  de 
Valcntinois,  el  Louise-I-'elicil<^-Victoirc  d".\u- 
monl,  sa  femme. 

mV».  —  Arrêtés  du  Comité  île  si^relé 
{jénérale  ;  1°  chargeant  le  citoyen  Vnullaud, 
l'un  de  ses  membre^,  de  se  rendre  à  Saint- 
Porl,  dans  l'apparlemenl  qu'occupe  la  ci- 
toyenne Damas,  pour  procéder  ii  la  levée 
des  scellés,  à  la  vérilicaiitui  el  à  l'examen 
des  papiers,  avec  mandai  d'appoiler  au 
Comité  ceux  qui  lui  |iaraltrout  suspects 
pour  y  être  discutés,  ladite  opération  de- 
vant être  faite  eu  présence  de  la  citoyenne 
IJamas,  qui  sera  à  cet  effet  i-xiraito  de  la 
maison  d'arrêt  où  elle  est  détenue;  2''cliar- 
geant  le  citoyen  Itayle,  l'un  de  ses  mem- 
bres, d'examiner  les  papiers  exirails  de 
(lie/.  Cesseles,  Tiavanel  et  la  femme  Mailly, 
el  d'en  faire  son  rapport. 

I  1  frini.-iire  .lu  II. 

Kxirail  du  rouKlre  ilex  mandata  d'arrêt  itu 
Comilé  de  Hirolè  téiiér.ili-.  A.  .V  .  AI  "il  2;>0. 
f.'l.  4,'. 

I(ii!l.  —  Arn'lê  .lu  f.omilé  .].•  srtielé  «é- 
nérale,  ordonnant  de  proréiler  à  r.Tries- 
latioii  des  iioinmés  de  l.esseï  t.  rue  t'.i>qué- 
rnn,  Poiimrel,  père  cl  lils,  hcction  de  la 
Rul|e.,|es-M.iulius,  Monts  el  (iiellullie,  tous 
banquiers,  ainsi  qu'à  l'examen  de  leurs 
papiers,  el  de  faire  d'exactes  per>|uisi- 
lions,  iiotnmnietit  cliex  de  l.esserl,  pour 
ilécouvrir  l'or.  larKent  el  l'arifcntcric  qu'il 
a  enfouis. 

I I  frim.iire  an  II. 

Extrait  rlu  rreUire  de»  in.indnl«  ilair<>t  du 
lV>miti>  do  «rtrel*  Hi^nér.ile,  A  ,V  ,  .M  "ii  ÎOU, 
fol    4.t  v". 
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1040.  —  ArrètO  du  Comité  tle  sûi-eté 
générale,  ordonnant  d'exlrairc  le  citoyen 
Abhema,  banquier,  de  la  maison  d'arrél 
;  des  Madelonnottest  où  il  est  détenu,  ponr 
as.sister  à  la  levée  des  scellés  apposés  sur 
ses  papiers,  et  chargeant  le  citoyen  Pijeau 
(le  présider  à  cette  opération,  rue  Ménars, 
section  Le  Peletier. 

1 1  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mamlals  d'arrot  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  S.,  W'n  Î90, 
fol.  4.5  V». 

Abhénia  (Ballliazar-Eliel,  .banquier  bolian- 
dais,  fut  mis  en  liberté  le  6  vcnlo-e  an  II 
{.\.  N  ,  V^  4577). 

UU7.—  Délibération  du  Comité  de  salut 
pulilir  du  Département  de  Paris  :  1°  meci- 
lionnant  l'envoi,  par  le  ministre  de  l'inté- 
rieur, de  différentes  pièces  concernant  la 
sœur  et  la  femme  de  La  Tour-Maubourg, 
émigré,  et  la  remise  au  Comité  par  le  ci- 
toyen Boulanger,  membre  du  Comilé  de 
surveillance  de  Vaugirard,  du  procès-ver- 
bal de  la  réunion  des  membres  de  ce  Co- 
mité et  de  son  organisation;  2°  annonçant 
(|ue  la  Société  populaire  d'Issy-lTiiion 
demande  des  instructions  pour  surveiller 
les  fonctionnaires  publics  de  cette  com- 
mune et  le  prompt  envoi  de  deux  membres 
du  Comité  pour  électriser  les  habitants; 
.'î"  reproduisant  le  rapport  fait  parle  citoyen 
Chéry,  chargé  d'examiner  attentivement 
27  lettres  trouvées,  le  27  brumaire,  à  la 
Poste,  au  fond  d'un  panier,  au-dessous  de 
iouriiaux,  lettres  arrêtées  par  la  Commis- 
sion inspectante  des  Postes;  celles  qui  ont 
été  .jugées  suspectes,  d'après  la  décision  du 
Comité,  sont  envoyées  au  Comité  de  saint 
public,  par  l'intermédiaire  du  citoyen  fiui- 
gues;  4°  chargeant  le  même  citoyen  d'iu- 
l'iiriner  ce  Comité  de  l'arrestation,  par  un 
détachement  de  l'armée  révolutionnaire  à 
Nenilly-sur-Marne,  de  plusieurs  suspects; 
.''i»  recevant  une  demande  de  levée  des 
scellés  apposés  au  domicile  de  Ringard, 
ci-devant  curé  de  Saint-Cermain-l'Auxer- 
rois,  et  un  procès-verbal  de  perquisition 
chez  la  citoyenne  Carnier,  lingère  en  gros, 
dans  la  section  des  Lombards. 
1 1  frimaire  an  II. 

K.xtrait  du  2«  registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
léinent  de  Paris,  A.  A'.,  BB"  8P,  fn!.2n,'5-?Oli. 


1048.  —  Extrait  de  l'ordre  du  .jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  aux  termes  duquel 
les  commandants  des  sections  sont  invités 
il  donner  l'état  des  postes  qui  n'ont  pas  de 
capotes,  la  nécessilé  de  cette  demande  ne 
devant  éprouver  aucun  retard. 

Le  Commandant  général  signale  à  l'at- 
lenlion  de  ses  camarades,  non  sans  répu- 
gnance, le  l'ait  suivant  :  <■  Le  citoyen  ((ni 
lui  écrit  s'exprime  ainsi  :  Hier,  entre  9  et 
10  heures  du  soir  (c'est  l'avant-derniére 
nuit),  deux  citoyens  de  garde  amenèrent 
par  ordre  dn  Comilé  révolutionnaire  de 
leur  section  un  mauvais  citoyen,  suspect 
en  raison  de  ses  papiers  ;  je  demandai 
à  ce  riche  muscadin  s'il  était  bon  pa- 
triote, il  me  répondit  qu'il  était  mcMue 
répulilicain  ;  l'un  des  deux  gardes  lit  à 
ce  sujet  cette  réflexion  :  «  Nous  l'avons 
toujours  connu  pour  bon  républicain,  il  a 
fait  beaucoup  de  bien  »;  il  faut  observer 
que  ce  citoyen  de  garde  a  gardé  ce  mus- 
cadin pendant  !i2  jours,  je  n'ai  pu  m'em- 
pécher  de  lui  dire  que  la  soupe  du  riche 
muscadin  et  quelques  assignais  lui  fai- 
saient oublier  la  dignité  du  républicain. 
On  a  vu  des  citoyens  de  garde  s'avilir  en 
portant  les  paquets  des  riches  suspects  et 
destinés  à  la  détention;  on  en  a  vu  égale- 
ment ne  pas  jouir  de  la  plénitude  de  leur 
raison  en  nous  amenant  lesdits  détenus.  Je 
pense,  déclare  le  correspondant  d'Ilanriol, 
qu'il  est  de  l'intérêt  publicquema  lettre  soit 
publique,  alin  que  les  sections  fassent  un 
meilleur  choix  de  ceux  auxquels  ils  con- 
lient  la  garde  desennemis  de  la  République. 

Hanriot  ajoute  en  guise  de  commen- 
taire :  «  Eh  bien!  mes  amis, gémissons  de 
ce  qu'il  existe  encore  parmi  nous  des 
hommes  si  peu  dignes  de  la  liberté,  de 
cette  austérité,  qui  dislingue  le  républicain 
français  de  l'esclave  des  tyrans.  Un  citoyen 
(|ui  reçoit  de  son  ennemi  un  bienfait,  n'est 
ni  probe,  ni  vertueux,  ni  républicain,  c'est 
un  misérable  esclave.  Epurons  la  sociélé 
de  celte  espèce,  d'hommes,  désarmons-les, 
ils  ne  sont  pas  dignes  d'éprouver  avec 
nous  les  doux  sentiments  de  la  liberté  et 
de  l'égalité.  ■■ 

12  frimaire  an  II. 
Copie   conforme,  signée   de   Clément,  sexjré- 
laire  de  l"Etat-maiop  général,  A-  A'-,  BB'  70. 
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10*9. —  Arrêté  du  Coiiiilé  de  sûreté  gé- 
nérale, avant  de  statuer  sur  la  demande 
d'élargissement  du  citoyen  Carcado  et  de 
sa  femme,  invitant  le  Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  de  Tl'nité  à  lui  envoyer 
dans  les  24  heures  le  procès-verbal  de  leur 
arrestation,  avec  tels  renseiînements  ou 
nliservations  dont  il  pourrait  '-tK-  ~ii~.-.f>- 
tilde. 

il  frimaire  an  II 
Extrait   du  registre  des  mandai>   daiT'l   ilu 
ComiU-  de  sûrelé  générale,  A.  S.,   AF'll  289, 
fol.  99. 

1030.  —  Arrêtés  du  Comité  de  srtrelé 
tiénérale,  cliariieanl  le  ciloyen  Chrélien  de 
procéder  à  l'arrestation  :  1°  du  nommé 
La  Perrière,  banquier  dejeux;2°du  nommé 
Dutilleul,  premier  commis  de  la  Liquida- 
tion, dont  les  pa[iiers,  surtout  ceux  con- 
cernant ses  intelli|i.'encos  avec  Dufresnc 
de  Snint-Léon,  seront  examinés  et  appor- 
tés au  Comité  ;  .3°  des  nommés  Chapelier, 
ex  constituant,  réfugié  à  Romainville, 
Kmniery,  ex-constituant,  rue  Saint-lbinoré, 
chez  Perigiion.  notaire,  Beaumet/,  ex- 
constituant,  Anson,  ex-constituant,  rue  de 
Braque,  au  Marais,  n"  10,  Cahier  de  (ier- 
ville,  ex-ministre  de  l'inti'-rieur,  Rover,  se- 
crétaire greffier  de  la  municipalité  de  179-2  : 
i*  de  la  ci-devant  comtessr  d'Alozay,  dont 
le  mari  est  émigré,  liée  avec  le  ci-devant 
duc  de  Valenlinois,  soupçonnée  de  servir 
les  émigrés  dans  une  maison  qu'elle  oc- 
cupe aux  environs  d'Arras,  d'où  elle  va 
et  vient  il  Paris,  où  elle  demeure,  rue  Mes- 
Iny,  dans  une  maison  ayant  sortir  sur  le 
bouli'vani,  et  de  la  noninii'e  Pelgof,  sa 
femme  de  l'hanjbre. 

I  2  frimaire  an  II 

Extrait  du  registre  il<-s  mandais  d'arrél  <lu 
Comité- de  M)rcté  génrralc,  A.N.  AF'il  289, 
fol.   100.  101. 

Le  Cliapolicr  (Is«ac-I<cni>-Ciuj),  ex-député  de 
lionne*,  cnnilnmné  à  mori  le  8  Horénl  an  II. 

Eiii ry  (Jenn-Lnui«-Clau>lc),  ex-d*pulé  de 

Mil/,  In,-  on  liberté  aprè»  le  '.I  lhermi<lnr. 

ll.-.iHinet?  (Pon-.Mberl  Brioi»  de),  ex-député 
il  Arra»,  cmifçrf. 

.\nRon  (Pierre-Hubert),  ox-député  de  Paris, 
échappa  aux  pnnr<iiiilci. 

lO.il.  —  Anéli'  du  Coniit.'  de  .sûreté 
L'cnérale,  vu  la  demande  vn  relaxation 
d'Antoine  Charbonnier  cl  de  sa   femme, 


considérant  que  le  citoyen  Charbonnier,  ci- 
devant  noble,  ne  justifie  pas,  conformé- 
ment à  la  loi,  que  depuis  1789,  tant  lui 
que  son  épouse  aient  donné  des  preuves 
d'un  atlachemenl  constant  à  la  Révolution, 
déclarant  qu'il  n'y  a  lieu  à  délibérer  quant 
à  présent  sur  sa  demande. 

12  frimaire  an  II. 
E.\lrait  du  registre   des  mandais  d'arrél  du 
Comité  de  sûrelé  générale,  A.  \  ,  .\F'n  QS9. 
fol.  101. 

10o2.  —  Arrêté  du  Comité  de  .-uieie  gé- 
nérale, chargeant  le  ciloyen  Pasté.  secré- 
taire dans  ses  bureaux,  d'apposer  à  l'ins- 
tant les  scellés  sur  les  papiei-s  du  ciloyen 
Tascbereau. 

12  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  lie  siirft.  L-.mral.'.  A  \  .  .\l-*ii  290. 
fol.   J2. 

1033.    —     AUl'te     .lu     l.nllMie     de     sùret.- 

i!éiiéi'ale,  portant  que  les  admiiiislrateurs 
de  l'hopilal,  dit  l'Ilôtel-Dieu,  recevront  et 
garderont  sous  leur  responsabilité  le  ci- 
toyen .Massucone,  agent  de  la  République 
de  fiènes,  lequel  sera  traité  avec  tous  les 
égards  dus  à  son  caractère  et  A  l'étal 
d'aliénation  et  de  trouble  d'esprit  qu'il  a 
manifesté  depuis  son  arrestation. 

12  frimaire  an  IL 
Extrait   du   registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de   sûreté  générale,  A.  .V.,  AT'll  290, 
f..l.  ',2. 

103».  —  Arrêtés  du  Comité  de  silreté 
générale:  1"  portant  que  le  ciloyen  Bour- 
geois, détenu  à  l'Abbaye,  en  sera  innmen- 
lanéinen  t  ex  tra  il.  pour  qu'il  puisse  I  émettre 
il  i|iii  de  droit  les  deux  mémoires  de  fiuir- 
niture  cle  charcuterie,  mentionnés  dans  son 
obliiintiim  privée  du  »>  janvier  179.'?, et  sein 
réintégré  dans  sa  prison,  le  même  jour; 
2°  niamlanl  imméiliatemenl  au  Comité  |e.>. 
citoyens  lleussée  et  Cordas,  administra- 
leurs  de  Police. 

12  fn'mairc  ao  II. 
Extrait  du   registre  des  mandat!>  d'nrnH   du 
Coniitc    de   Kùrelé  générale,   A.  S.,  .M'tl'  290, 
fol.  42. 

1033.  —  Arrêtés  du  Comité  de  si^relé 
générale,  «rdonnanl  la  mise  en  état  d'nr- 
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resliilioii  :  1"  du  iioiniiié  Montereau,  Je 
l;i  seL'tion  des  Gardes-Françaises,  comme 
liomrae  suspect;  2°  de  la  nommée  Mar- 
chai de  Saint-Cy,  qui  sera  conduite  à  l'ins- 
tant à  la  Force  ;  3"  des  nommés  Saint- 
Amour,  dit  Liesset  Menenville,  et  Fontaine, 
demeurant  hôtel  de  France,  rue  de  Cléry. 

12  frimaire  an  II. 
Extrait  ilu   registre   des  mandais   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N..  AF*H  290, 
fol.  53. 

lOoO.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
ilénérale,  chargeant  le  citoyen  Chrétien 
de  mettre  en  état  d'arrestation  :  1'  le 
nommé  Mallet,  lils,  maison  de  la  Répu- 
blique de  Cenève,  rue  Helvétius,  ci-devant 
abbé,  aide-de-camp  de  l'adjudant  de  l'ar- 
mée marseillaise,  qui  marchait  pour  se 
réunir  aux  rebelles  de  Lyon;  2°  le  nommé 
Perrin,  banquier  de  jeux,  rue  de  la  Loi, 
ci-devant  Richelieu;  3°  le  nommé  Richel, 
banquier  de  jeux,  rue  Mnusseaux;  4»  le 
nommé  Levai,  banquier,  rue  Cadet,  ou  à 
Rueil;  ii"  la  ci-devant  comtesse  de  Coa- 
lins  et  le  ci-devant  chevalier  de  Bazeler, 
lesquels  seront  conduits,  savoir,  la  com- 
tesse de  Coalins  à  la  Conciergerie,  pour 
être  jugée  parle  Tribunal  révolutionnaire, 
et  ledit  Bazeler  dans  une  maison  d'arrêt. 

12  frimaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.N..  AF'li  290, 
fol.  44  r«  et  v». 

1057.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1"  rece- 
vant une  députalion  du  Comité  de  sur- 
veillance de  la  commune  de  Montrouge, 
qui  demande  des  instructions  au  sujet  de 
la  conduite  à  tenir  à  réi,'ard  de  la  citoyenne 
Pinel,  bouchère,  dénoncée  pour  avoir 
vendu,  au  mépris  de  la  loi  du  maximum, 
10  livres  et  demie  de  viande  à  raison  de 
18  sols  la  livre:  2*  recevant  le  rapport  du 
citoyen  Guignes  au  sujet  du  nommé  Truit- 
tot,  duquel  il  résulte  que  les  représen- 
tants du  iieiiplo  n'iMil  jamais  donné  de 
permission  à  ce  rédacteur  de  journal  ; 
:î"  faisant  droit  à  la  réclamation  par  le  ci- 
toyen Courmont  d'un  cheval  de  labour, 
attendu  que  ce  cheval  n'a  jamais  servi 
qu'à  l'aiiriculture  et  ciue   la  loi  interdit  de 


saisir  de  tels  chevaux,  et  iiivitant  la  t^om- 
mission  qui  a  reçu  ce  cheval  à  le  rendre 
audit  Courmont;  4»  convoquant  les  citoyens 
Degrelle  et  Truittot  au  Comité  pour  four- 
nir des  renseignements  ;  5"  recevant  les 
e.\'plicalions  du  frère  de  l'adjudant  général 
Meyerau  sujet  des  chevaux  saisis  sur  celui- 
ci  et  décidant  qu'ils  seront  envoyés  à  la  Com- 
mission des  chevaux;  6»  chargeant  les  ci- 
toyens Franchet  et  Chéry  de  se  rendre  à 
Issy-l'Union  pour  témoigner  à  la  Société 
populaire  la  reconnaissance  du  Comité  pour 
ses  sentiments  fraternels,  pour  répandre 
dans  cette  commune  les  principes  du  plus 
pur  républicanisme,  et  électriser  les  ci- 
toyens qui  la  composent;  7»  recevant  plu- 
sieurs dénonciations  portées  par  le  citoyen 
Geoffroy,  membre  de  la  Société  des  86  dé- 
partements, contre  le  nommé  Bouchet, 
ex-chevalier  de  Saint-Louis,  demeurant 
rue  Saint-Antoine,  hôtel  des  vivres,  en 
face  la  rue  des  Ballets,  comme  légataire 
de  son  beau-frère,  nommé  La  Rochassière, 
émigré,  jadis  porte -drapeau  des  Cent- 
Suisses,  attaché  à  la  maison  de  Monsieur, 
lequel  lui  a  cédé  ses  biens  lors  de  son  dé- 
part pour  Coblentz,  contre  le  ci-devant 
marquis  de  Falezot,  émigré  en  1791  avec 
sa  femme  et  ses  enfants,  dont  l'un  a  été, 
parait-il,  tenu  sur  les  fonds  de  baptême 
par  le  ci-devant  d'Artois,  enfin,  contre  le 
nommé  Dutartre,  ancien  trésorier  des 
bâtiments  du  tyran  et  ci-devant  notaire, 
qui  a  deux  de  ses  neveux  émigrés,  le  mar- 
quis de  Castries  et  Baco  ;  8°  autorisant  le 
citoyen  .Moissard  à  se  transporter,  avec 
deux  membres  du  Comité  de  surveillance 
de  la  section  Guillaume-Tell,  rue  de  la 
Feuillade,  n"  1,  pour  entrer  en  jouissance 
de  pièces  occupées  par  le  sieur  Devaux; 
'.}"  arrêtant  l'impression  à  1,000  exem- 
plaires et  l'envoi  aux  communes,  sections 
cl  ''ociétés  populaires  d'une  lettre  du  ci- 
toyen Marchand,  chargé  par  la  Commis- 
sion des  Subsistances  et  approvisionne- 
ments de  faire  décharger  à  Calais  des 
grains  acliolés  pourle  compte  de  la  Répu- 
lilir|ue.  et  la  communication  de  celle 
leltre  par  le  citoyen  Guigues  au  Comité  do 
salut  public  de  la  Convention  et  par  Lé- 
crivain  à  la  Société  des  Amis  de  la  Liberté 
et  de  l'Egalité-;    10»  chargeant  le  citoyen 
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Fournerot  J'arn-ltT  el  d'amem-r  au  Coiiiili- 
le  iiotmiiH  Ilirscliiiiuiin ,  aiiif  'le  ciiniji 
iiulritliifii.  deraeuranl  rue  Pcrct'e-S.iiiil- 
Andit-,  u"  21,  liôlel  de  la  Paix,  dénoncé 
comme  très  suspecl  el  ayant  fail  empri- 
sonner deux  patriotes  :  II»  convoijuant  le 
i:iloven  Jlenrv,  denieiininl  quai  de  la  Tonr- 
nelle,  pour  lui  donner  des  instruction»  et 
prendre  avec  lui  des  mesures  |)our  que 
les  olijels  de  la  Ivrannie  disparaissent  de 
la  vue  des  républicains. 

1*2  frimaire  an  II. 
Uxiraitdu  2'  rcgislre  des  procès- verbaux  el  dé- 
libérations du  Comilc  lie  surveillance  du  Dé|>arlo- 
menl  de  Paris,  A.  W  ,  DU»  81*.   fol.  20C-2II. 

10:>8.  —  Kxtruit  de  l'onlre  du  jour  de  la 
force  armée  de  l'aiis.  par  lequel  te  Com- 
mandant ^'énéral  invite  do  nouveau  ses 
frères  d'arnu-s  à  laisser  passer  librement, 
la  uuil.  tous  les  fonctionnaires  publics, 
sitôt  i|uils  se  sont  fail  reconnaître  pour  tels. 

13  fri maire  .in  11. 
Copie   conforme,  .-ignée  de   Clément,   sccro- 
lairc  de  l'Elat-niajor  pénéral,  A.  N..  BU'  7(1, 

lo:.«.  —  Arr/»lés  du  Comité  de  sûreté 
jrénérale  ;  1°  portant  que  les  assiidiats 
saisis  à  Paris  el  reconnus  bims,  mais  arri- 
vés en  fraude  des  droits  di-  la  poste  par 
l'intermédiaire  du  courrier  de  Toulouse 
l.abeyric,  suppléant  do  l<nn('!i,  courrier 
iii'dinaire,  ipii  s'en  était  chargé,  seront 
rendus  aux  particuliers  qui  les  réclament, 
en  justiliant  qu'ils  leur  appartiennent  et  ii 
cliaiffe  par  eux  d.;  payer  les  droits  dus 
h  la  poHie,  comme  s'ils  avaient  pris  la  pré- 
caution di'  les  charijer  à  découvert,  ri 
quant  aux  diverses  marchandises  qui  ont 
élé  éL'alcinenl  saisies  el  i|ui  sont  arrivées 
par  le  niéine  noirrier,  elles  seront  resli- 
tuées  aux  deslinataires,  mais  ii  clla^^c  du 
paver  les  dniits  de  port  qui  .leraient  pcr- 
I  IIS,  si  elles  éluii-iil  /iriivées  par  la  voie  des 
ililiKences;  2*  oiiloiinaiit  d'incarcérer  h  la 
Korce  et  dr  détenir  jusqu'il  nouvel  onlre 
le  citoyen  l.abe\rie,  suppléant  de  linnés, 
courrier  de  Toulou.te. 

I,i  frimaire  an  II 
Kxlrail   du  registre  dc^   mi>ndaiK   il  arrol  du 
Cnmii(»  lie  «AreW  générale.  A.  S.,  AP'il  28'.i, 
fol.  ton. 


Imiu.  —  Arrêté  du  Comité  de  sArelé 
Lîénérale,  rharË:cant  le  citoyen  Colmel, 
commissaire  de  police  de  la  section  des 
Lombards,  de  concert  avec  le  citoyen  Pi- 
jeau.  nommé  à  cet  effet,  de  lever  les  scellés 
apposés  clie/.  le  citoyen  Perecol.rue  Quin- 
campoix,  n"  37,  pour  faire  la  livraison  des 
manliandises  réquisilioniiécs  par  b'  mi- 
nistre de  la  fîuerre,  lever  le  gardien  placé 
auprès  dudit  Perecol,  el  apporter,  s'il  y 
a  lieu,  les  pa|>iers  suspects. 

13  frimaire  .in  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats  <l  arrêt   du 
Coniilé  do  siircitj   L-incr.ilc.   .1.    .V.,  Al"li  .'Sg, 
fol.  101. 

UMil.  —  Arrêt.,  au  Coiiiilé  de  sûreté 
générale,  ordonnant  de  mettre  en  élut  d'ar- 
restation le  ci-devant  marquis  de  Cnissol, 
deiiieiiraiit  à  lioiiqiieval.  parent  d'émigré, 
lo  curé  de  la  iiiènie  commune,  a\aiil  des 
opinions  antirévoltilionnuires.  le  noiiimê 
Hardenne.  deraeuranl  à  Itouy,  inlciidant 
de  (^.araman.  émigré,  ayant  manifesté  des 
opinions  contre-iévolulionnaiies,  le  ci-de- 
vant maréchal  de  Conlades,  demeurant  à 
Livry,  qui  a  ses  enfants  émigrés,  ,Mathieu 
de  .Montmorency,  ex-constiluaut.  demeu- 
rant à  Deuil,  qui  a  ses  parents  émigrés,  le 
nommé  de  .Mesirc.  ci-ilevaiil  seigneur  de 
Vaujours.  y  demeurant,  qui  a  émigré  de 
juillet  1780  au  8  avril  I7'.»2;  le  nommé 
Ange  Lenorm.'ind,  ex-noble,  f^^|■e  il'émi- 
grés,  demeurant  à  K.iubonne,  b'  iionimé 
Payen  el  la  nommée  Marbeiif,  ilenieuriiiil 
à  (iournay,  ayant  tenu  des  propos  incivi- 
i|ues  el  cnnlre-ri'voiiilioniiaires.  le  nommé 
Varenne  el  sa  leinmi'.  ex-nobles,  ileineu- 
rant  à  Montrenneil.  suspects  d'avoir  en- 
tretenu des  correspondances  avec  l'émigré 
Hocquart.  les  ci-devant  chevaliers  de  La 
iMirél,  fr^^'s,  et  Les.sail,  demeurant  .'i  Mont- 
fermeil,  dénoncés  par  ropiniou  publique 
coiiime  aristocrates  el  ayant  des  opinions 
cnntri'-révolutionnaircs,  les  iiomiiiées  Tur- 
gnl,  mère  et  111  le,  nl^l•e  et  sirur  d'émigrés 
connus  par  leur  incivisme,  le  luré,  la 
iiinile  et  le  |iiorureur  de  la  roiniiiune  de 
Moiilfermeil,  ayant  fanatisé  la  conimuneei 
lenu  des  ilisrours  ron(re-ré\olulinnnaires 
sur  la  noiividleConslilutioii  <  ivjle  de  cons- 
tater les  buplémi'S,  IlianaKi'*.  et  auxquels 
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on  re[iroclu'  lieaucoup  d'aclescrincivisme, 
le  noininé  Vr;ic-Dubuisson,  ci-ijcvanl  (ie- 
iRnefain,  ilemeurant  à  Clicliy-en-Lauiiois, 
accusé  de  propos  contre- lévolulioiinaires 
el  de  correspondances  secrètes,  les  nom- 
més liumaire  et  Thévenin,  demeurant  à 
Margency,  ci-devant  aide  dr  r,iiii|i  de 
Bouille,  démissionnaire,  et  ayant  eu  des 
liaisons  très  particulières  avec  Lebrun,  ex- 
ministre des  aU'aires  étrangères. 

13  Frimaire  an  II. 
Ex  Irait  du    registre   des  mandais   d'arrêt  du 
Comité   de  sûreté  générale,   A.  N.,  AF'iI  289, 
fol.   lU-^ 

1062.  —  Arrêté  du  Comité  de  si'irelé  gé- 
nérale, décidant  que  les  scellés  apposés 
chez  le  citoyen  Belîroy,  dit  le  Cousin 
Jacciues,  et  dont  l'arrestation  a  été  précé- 
demment ordonnée,  seront  levés  inces- 
samment par  deux  membres  du  Couiilé 
révolutionnaire  de  la  section  sur  laquelle 
il  résidait,  qu'examen  sera  fait  de  ses  pa- 
piers el  que  ceux  suspects  seront  apportés 
au  Comité. 

13  frimaire  an  II. 
E.\lrait  du   registre   des  mandats    d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'li   2'JO, 
fol.  43  v». 

1063.  —  Arrêté  du  Comité  de  siîreté  gé- 
nérale, vu  une  dénonciation  contre  le  ci- 
toyen Vernai,  ci-devant  concierge  de  la 
maison  de  Charville,  appartenant  au  ci- 
deVanl  comte  de  Tessé,  qui  aurait  extrait 
et  recelé  quantité  de  meubles  et  eQ'ets,  en 
|)artic  chez  lui,  rue  Neuve-Saint-Augus- 
lin,  n°  27,  et  quantité  de  livres  chez  Ber- 
nard, libraire,  rue  des  Sept- Voies,  pour 
faire  démarquer  les  armes  de  Tessé,  tan- 
dis que  l'autre  partie  des  meubles  et  livres 
aurait  été  déposée  à  la  Jonchère,prèsBrie- 
la-Vil[c,  dans  un  fruitier  du  citoyen  Barrié, 
fermier  dudit  Vernai,  chargeant  les  ci- 
toyens Laurent  et  Morel  de  se  transporter 
chez  lesdits  Vernai  el  Barrié  cl  de  saisir 
les<lits  meubles  et  eflets. 

13  frimaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats    d'arrêt    du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  290, 
fol.  54  y». 

I0G4.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
puMic  du  l)i''p,irtoment  dr  l'aiis  :  1"  auto- 


risant les  ouvriers  enqiloyés  dans  la  mai- 
son d  Egré  et  C'<',  brasseurs  à  .Suresnes,  à 
faire  toiser  leurs  ouvrages;  2°  chargeant 
le  citoyen  Clémence  de  consulter  le  mi- 
nistre de  la  guerre  au  sujet  du  passeport 
délivré  à  l'aide  de  camp  Gaspard  Meyer; 
3°  recevant  le  rapport  de  la  mission  con- 
fiée aux  citoyens  Francliet  et  Chéry, 
envo\és  à  Issy  l'Union  pour  y  propager 
l'esprit  républicain  et  rétablir  la  paix  entre 
les  autorités  constituées  et  la  société  po- 
pulaire de  cette  commune,  rapport  dont  la 
teneur  est  insérée  au  registre.  D'après 
ce  rapport,  les  commissaires  en  ques- 
tion s'élant  présentés  à  la  sociélé  popu- 
laire et  ayant  pris  connaissance  de  la 
liste  des  membres  du  Comité  de  surveil- 
lance, ont  déclaré  que  tous  devaient  pas- 
ser au  scrutin  épuraloire  et  que  devaient 
en  être  exclus  tous  prêtres,  nobles,  ou 
même  agents  de  nobles;  au  sujet  de  la 
composition  de  la  société  populaire,  les 
commissaires  ont  déclaré  qu'il  fallait  re- 
jeter tous  ceux  qui,  par  leurs  discours 
et  actions,  avaient  favorisé  les  contre- 
révolutionnaires,  les  royalistes  et  les  fé- 
déralistes, et  avaient  encouragé  les  pa- 
triotes à  terrasser  l'aristocratie;  les  com- 
missaires se  louent  beaucoup  de  l'accueil 
qui  leur  a  été  fait  el  disent  qu'ils  ont 
été  accompagnés  jusqu'à  Paris  avec  des 
llambeaux  et  embrassés  fraternellement. 
A  la  suite  de  ce  rapport,  le  citoyen  Bou- 
langer, secrétaire  greffier  de  la  munici- 
palité d'Issy-l'Union, ayant  délivré  descer- 
tilicats  à  des  contre-révolutionnaires,  est 
mandé  au  Comité;  4°  envoyant  à  l'accusa- 
teur public  du  'fribunal  révolutionnaire, 
sur  sa  demande,  une  lettre  du  sieur  Con- 
fier au  sieur  Cava,  rue  du  Bouloi;  5°  por- 
tant communication  au  Comité  de  salut 
[lublic  de  la  Convention  d'une  lettre  du 
citoyen  Marchand:  0"  invitant  le  Comité 
de  surveillance  de  la  Villette  à  restituer 
au  citoyen  Meyer  cadel  les  chevaux  qu'il 
avait  saisis;  7"  déclarant  avoir  écrit  au  mi- 
nistre de  l'intérieur  au  sujet  de  l'aifaire 
des  sœur  el  femme  de  La  Tour-Maubourg, 
émigré,  auquel  le  Comité  fait  observer 
que,  placé  entre  deux  alternatives,  de  les 
mettre  en  prison,  ou  sous  la  garde  de 
doux    Sans-culnttcs,    il    a    iboisi    la    plus 
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douce:  M»  après  avoir  pris  conuaissaiice 
du  second  rapport  de  la  mission  des  ci- 
toyens Clémence  et  Marchand,  décidant 
qu'il  sera  imprimé  à  1,000  exemplaires, 
ariiché  et  envoyé  aux  cnmmunes  du  Dé- 
parlement, aux  sections  et  aux  sociétés 
populaires,  et  dans  les  déparlements  de 
l'Oise  et  de  Seine-et-Oise. 

13  frimaire  an  II. 
Extrait  du  2"  registre  des  proci'S-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  N.,  BB'  81*,  fol.  2f2-'2l7. 

lOGb.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  esl  an- 
noncé le  dépari  d'un  convoi  d'artillerie 
pour  l'armée  du  Itliin,  qui  sera  incessam- 
ment suivi  de  six  autres  pour  les  armées. 

Le  Commandant  lîénéral  invile  ses  con- 
citoyens de  garde  sur  les  ports  à  survoil- 
ier allenlivemeiil  la  nuil  ceux  qui  se  rap- 
prochent de  la  rivière  pour  détacher  les 
bateaux  de  charbon  ;  c'est  une  nouvelle 
manœuvredes  malveillants  contre  la  chose 
|iublique. 

il  prévient  aussi  ses  concitoyens  de  l'ar- 
mée révolutionnaire  qu'ils  doivent  parta- 
ger le  service  avec  ceux  qui  n'en  sont  pas. 
lu  patrie  ne  connaît  pas  d'exception. 

Les  chefs  de  légion  enverront  tous  les 
matins,  à  b  heures,  une  réserve  de  25  hom- 
mes par  légion  pour  renforcer  les  barrières 
lors  de  la  sortie  du  pain,  ces  réserves 
devront  rentrer  à  10  heures  du  matin. 

Le  service  avec  la  même  exactitude. 

\^  frimaire  an  II. 
Copie    conforme,  signic  de   Clément,  secré- 
taire de   l'Etat-major  général,  A.  N.,  BB^  If). 

1006.  —  Arrêtés  du  Comité  de  siUeté 
générale,  ordiuiiianl  de  procéder  a  l'ar- 
restation :  I  "  di's  nommés  l.hermiuier  et 
l'igeun,  lenanl  lu  maison  garnie  du  C.heval 
Blanc,  rue  de  l'Hirondelle,  qui  seront  iii- 
■  arcéré.  ii  la  Force;  J"  du  i.omli  de  l.i 
Ferrière,  rue  du  FauLourg-Saint-Denis, 
dans  une  maison, ayant  une  porte  d'entrée 
par  lu  petite  rue  Snint-Jonn,  cl  In  priiiri- 
paie  enlréi-  ii  cM-  ihi  citnyen  flentil.  I.iil- 
Inndier 

H  (rimairc  nn  II. 

Extrait  du  registre  dr<  mandalo  d'ari<'(  ,lu 
Comil»'  do  «ûret*  fn^nérnle,  A.  N.,  AP'ii  2H9, 
fol.  1113,  Inl. 


loti".  —  .\rrèté  du  Comité  de  suiete  ui- 
nérale.  portant  que  les  scellés  apposés  sur 
une  armoire,  dans  l'appartement  du  ci- 
toyen Carat,  ex-ministre,  lorsqu'il  fui  mis 
en  arreslation  par  le  Comité  révolution- 
naire de  la  section  du  Mont-Blanc,  seront 
levés  par  des  commissaires  de  ce  Comité, 
qui  examineront  les  papiers,  feront  avec 
la  plus  scrupuleuse  atlenlion  le  Iriajre  de 
ceu.x  qui  pourront  paraître  suspects,  les- 
quels seront  portés  sur-le-champ  au  Co- 
mité de  sûreté  eénérale. 

I  \  frimaire  an  II. 
Extrait    ilu    registre   des  mandats  il  arrêt  du 
C^jmilc  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'lI  28'.', 
fol.   104. 

1008.  —  .Vrrélés  du  Comité  de  siirelé 
générale,  ordonnant  de  meltrc  en  état 
d'arrestation  :  1-'  le  nommé  Lacorne.  ex- 
avocat et  cominaiidant  de  la  cavalerie  na- 
tionale du  Havre,  logé  au  ci-devanl  hôlel 
Louis  XVI,  rue  Itichelieu;  2»  le  citoyen 
Paysac.  demeuranl  rue  d".Vngiviller,n''13i'>. 
iiu  3'  étage,  qui  sera  incarcéré  cl  rais  au 
secret. 

14  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d  arrêt  du 
Comité  de  :<ùreté  générale,  t..  N.,  AF'ii  290. 
fol.  47.  51. 

106'.'.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  l°annon- 
çaiit  qu'il  a  été  écrit  au  représentant  Dû- 
ment, en  mission  dans  la  Somme  et  It 
Pas-de-Calais,  pour  lui  demander  l'envoi 
des  pièces  à  la  charge  des  personnes 
arrêtées  parle  riloyeii  Maichand:  2*  res- 
tilnanl  au  citoyen  Henry  le  sac  de  gros 
sols  qu'il  a  réclamé  el  conservant  le» 
jelinis  el  médailles  jusqu'à  leur  échuDge: 
:i°  prévenant  le  Comité  de  salut  public 
que  trois  suspccLs,  agents  d'émigrés, 
arrêtés  h  Coupvray.  lui  ont  été  amenés 
pat  un  détachement  de  1  armée  révo- 
lutionnaire et  qu'il  va  procéder  ù.  leur 
interrogatoire;  4-  invitant  la  municipalité 
de  Suresiies  à  prendri'  une  di'-,  isj  >ii  sur  I.t 
di-stinn liiin de  l'.ivoine saisie)  lie/ Evri' etc.": 
:;•  iléridani,  sur  le  rnppurl  du  citnyen  (ié 
nois.  In  iiiisi'  en  élnl  d'aii-eslalinn  ilu  ci 
toycn  Fricq,  notaire  ii  Cnurbevoic.  comme 
suspect,  .'itlendu  qu'il  u  naguère  ofllcieii- 
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sèment  iléfendii  le  seigneur  de  Courbe- 
voie,  grenadier  des  gardes  suisses,  qui  lors 
du  10  août  se  trouvait  au  château  des  Tuile- 
ries; 6°  décidant  l'envoi  au  Comité  de  sûreté 
générale  d'une  lettre  adressée  de  Bruxelles 
au  sieur  (jonnel,  caissier  des  Postes,  conte- 
nant un  objet  de  100  livres  d'or,  et  que  per- 
quisition serafaite  danssespapiers;  7"  arrê- 
tant le  retrait  des  pièces  concernant  David, 
père  et  fils,  cordonniers  à  Luzarches,  du  Tri- 
bunal criminel  du  Département,  lesquelles 
seront  jointes  à  celles  d'Horlier,  dit  Bour- 
guignon, qui  sera  incarcéré  à  la  Force 
pour  être  jugé  par  le  Tribunal  révolution- 
naire; 8°  entendant  les  explications  du 
sieur  Maurice  sur  une  lettre  à  lui  adressée 
par  l'Anglais  Parr,  faisant  partie  de  celles 
trouvées  au  fond  d'un  panier,  et  au  sujet 
desdites  lettres,  décidant  qu'il  sera  fait 
mention  de  celles  qui  ne  contenaient  rien 
d'intéressant  et  du  mauvais  esprit  des 
autres,  pour  envoyer  le  tout  au  Comité  de 
sûreté  générale. 

14  fiiniaiie  an  II. 

Extrait  flu  2' registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
lement de  Paris,  A.N.,  BB^  81*,  fol.217-2K). 

1070.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  aux  ternies  duquel 
le  Commandant  général  fait  part  à  ses 
concitoyens  qu'il  a  reçu  une  lettre  du  ci- 
toyen Dièche,  général  divisionnaire  com- 
mandant à  Strasbourg,  par  laquelle  il  lui 
marque  que  les  assignats  ne  perdent  plus 
de  leur  valeur  sur  les  bords  du  Rhin.  "  Tant 
mieux,  observe  Hanriot,  vous  voyez,  répu- 
blicains, que  ceci  est  votre  ouvrage,  il  ne 
tient  plus  qu'à  vous  de  le  conserver  en- 
tièrement. '> 

D'après  un  arrêté  de  l.i  Cuiiiinune,  la 
distribution  du  pain  n'aura  lieu  qu'à 
9  heures.  «  Citoyens  vertueux,  veillez  à 
lexécuticin  de  cet  arrêté,  il  est  utile  à 
toute  la  société.  » 

15  frimaire  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major  gém-raj,  A.  N.,  BB^  7G. 

1071.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  la  mise  en  état 
d'arrestation  et  l'envoi  à  la  Force  du  nommé 
lluot,  perruquier,  rue  Saint-Nicaise,  n»  10, 

T.  X. 


et  des  citoyens  Laville  et  Peyre,  membres 
du  Comité  de  surveillance  de  la  section 
des  Tuileries;  2°  portant  que  le  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  de  Brutus 
chargera  deux  de  ses  membres  de  la  levée 
des  scellés  chez  le  citoyen  Darrieur  et  de 
l'examen  de  ses  papiers. 

15  frimaire  an  II. 
Extrait  du   registre   des   mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sùrelé  générale,   A.  N.,  AF'lI   290, 
fol.  45  v°,   'iG  r". 

1072.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  por- 
tant que  le  citoyen  Fournerot,  ayant  amené 
au  Comité  le  citoyen  Hirschmann,  aide  de 
camp  autrichien,  avec  ses  papiers,  le  Co- 
mité a  brisé  les  scellés  sur  le  paquet,  en 
présence  dudit  Hirscîimann,  et  a  trouvé 
un  gland  nombre  de  livres  écrits  en  langue 
allemande,  ainsi  que  des  instructions  que 
ce  citoyen  a  données  au  Comité  de  salut 
public  sur  la  position  de  l'armée  prussienne 
et  ses  plans  d'attaque  contre  Landau,  ledit 
Hirschmann  s'étant  en  outre  réclamé  de 
plusieurs  députés  patriotes,  le  Comité  a 
arrêté  de  leur  écrire  pour  leur  demander 
(les  renseignements  sur  son  compte;  appre- 
nant acte  de  la  réclamation  des  Sans  cu- 
lottesdeBry-sur-Marne  contre  l'arrestation 
du  procureur  de  leur  commune,  attribuée 
au  Comité  de  surveillance,  qu'ils  dénon- 
cent comme  composé  d'agents  de  ci-devant 
nobles  et  d'antipatrioles  ;  3°  constatant  que 
la  Société  populaire  de  Vaugirard  envoii» 
4  de  ses  membres  aux  Sociétés  des  Jaco- 
bins et  des  Cordeliers  pour  y  déposer  la 
liste  de  ses  membres  et  réclamer  contre 
l'arrestation  du  citoyen  Rousselin,  patriote, 
faite  par  ordre  de  la  municipalité  de  Vau- 
girard, pour  avoir  dénoncé  un  citoyen  de 
cette  commune  correspondant  avec  les 
émigrés,  invitant  cette  société  à  déclarer 
(|u'ellç  reconnaît  ledit  Rousselin  pour  bon 
républicain  et  mandant  le  maire  et  le  pro- 
cureur de  la  commune  de  Vaugirard  à 
l'elfft  de  rendre  compte  de  leur  conduite; 
4"  décidant  que  la  ci-devant  duchesse  de 
La  Vauguyoïi,  le  nommé  Ronnez,  son 
aumônier,  et  le  nommé  Boulay,  chirur- 
gien, demeurant  tous  trois  dans  la  com- 
mune de  Franciade,  dénoncés  par  le  sieur 
li 


210 


CHAPITHE  1".  —  JOURNÉES  HISTOHIQLES  DE  I.A  nÉVOLLTION 


Duelos.  seront  amenés  au  ('.oiiiilé  el  que 
perquisilion  sera  faile  chez  eux  de  leurs 
litres  el  papiers,  el  chargeant  de  celle 
opération  le  citoyen  Simon,  secrétaire  de 
Maillard,  commissaire  du  pouvoir  exécutif; 
■i'  sur  la  deniande  par  Tun  des  membres 
du  Comité  si  i'allncaliun  de  6  livres  par 
jour  à  chacun  d'eux  <loil  être  considérée 
comme  un  trailenion  t.  déclarant  que.l'exis- 
lencedu  Comité  n'étant  que  provisoire ,celte 
somme  n'a  pu  élre  regardée  à  l'époque  de 
sa  création  que  comme  une  légère  indem- 
nité, insuflisanle  pour  que  chacun  de  ses 
membres  pftl  renoncer  à  loul  autre  traite- 
ment; C»  un  membre  ayant  observé  que 
la  malveillance  a  fait  el  fait  encore  tous 
lesjoursde  nouveaux  efforts  pour  délruirc 
la  réputation  des  membres  du  «"omité  el 
faire  parfois  suspecter  leur  civisme,  consi- 
dérantque  depuis  sa  formation  l'expérience 
journalière  lui  a  prouvé  incontestablement 
que  tous  les  membres  qui  le  composaient 
étaient  purs  el  sans  reproche, que  ses  dé- 
libérations démontraient  que  toutes  les 
mesures  de  salut  public  el  de  sûreté  i;é- 
nérale  avaient  toujours  été  unanimement 
adoptées,  décidant  qu'il  prendra  colliTli- 
veulent  la  défense  de  chacun  d'eux,  toutes 
les  fois  (|ue  l'intriu'iir,  l'envie  ou  l'arislo- 
rratie  chercheraient  les  moyens  de  lui 
nuire,  n'entendant  pas  par  cette  décision 
soustraire  h  la  rigueur  des  lois  celui  conlre 
lequel  existerait  un  seul  fail  prouvé  ;7''con- 
formémcnt  h  la  loi  rendue  la  veille,  (]ui 
défend  aux  autorités  consliluécs  de  convo- 
quer les  ('omilés  révolutionnaires,  arrê- 
tant que  ceux  qu'il  avait  coulume  de  con- 
voquer en  Assemblée,  tenue  dans  la  salle 
des  Amis  de  la  Liberté  et  de  l'Etfalilé,  tous 
les  b""*  de  chaque  décade, s'abstiendront  dès 
aujourd'hui,  arrêtant  en  outre  d'envoyer 
une  circulaire  aux  Comités  de  surveillance 
(les  communes  pour  les  inviter  à  faire 
parvenir  par  écrit  tous  les  renseignements 
utiles  h  la  chose  publi(|ue. 

15  frimairs  an  II. 
bxirail  du  i'  rcijiotrc  (1rs  |irO('è»-vcrbau\  cl 
délilièrttion!!  dd  ConiiU  dr  oiirvcillBi»»  du  !)()- 
pirl(<mcnl  de  l>iirii>,  A .  N.,  lll]>  H I  *,  roi.  32 1-224. 

1073.  —  Kxlniil  de  l'oidre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  aiinon(;anl  le  (b'qiarl 


d'un  convoi  d'artillerie  pour  Creil,  qui 
sera  incessamment  suivi  de  4  autres  pour 
l'armée  du  Nord,  et  portant  à  la  connais- 
sance des  citoyens  le  fail  suivant  : 

Le  13,  à  7  heures  1;2  du  soir,  (|ualre 
brigands,  habillés  en  canonniers,  ont  ar- 
rêté, sur  la  route  du  pont  de  Neiiilly,  une 
voiture  allant  de  Paris  à  Saint-tîermain, 
ont  mis  le  pistolet  sous  la  gortie  de  ceux 
qui  s'y  trouvaient,  en  les  sommant  de 
leur  donner  la  bourse  ou  la  vie,  ont  fouillé 
les  citoyens  et  leur  ont  pris  tout  ce  (|u'ils 
possédaient  en  montres,  assignats,  porte- 
feuilles et  boucles;  le  vol  se  monte  à  5,{)00 
et  (jnelques  cents  livres. 

En  raison  d'un  tel  accident,  le  Comman- 
dant général  invile  les  bons  citoyens  à  se 
réunir  en  nombre  suflisant.  bien  armés, 
et  à  faiie  des  palrouilles  sur  les  grandes 
roules;  dix  hommes  par  légion  suflironl 
pour  celle  expédition;  cette  patrouille  ne 
devra  jamais  dire  l'heure  de  sa  sortie  ni  celle 
de  sa  rentrée.  Ilanriot  ajoute  :  "  J'irai  moi- 
même  avec  vous,  el  si  les  co(|uiiis  tombent 
entre  nos  mains,  nous  .saurons  en  disposer, 
comme  ils  le  méritent,  pas  de  grAce  aux 
tripons,  aux  assassins,  ils  ont  rompu  l'acte 
social.  » 

Le  Commandant  général  déclare  qu'il 
est  invité  par  les  commissaires  du  district 
de  Pranciade  à  prévenir  ses  concitoyens 
([u'on  recevra  chez,  eux  les  soumissions 
pour  fournitures  de  souliers  au  maximum, 
suivant  la  loi,  pour  les  volonlaires  de 
la  premii^re  réquisition,  au  nombre  de 
1,1)00  hommes. 

|l>  frimuire  .1II  II. 
Copie  conrunne,  9igiié(?  de   l'kmoiil,   .'•ecn'- 
lairo  do  l'Etat-mnjor  gi'ntral,  .t.  N.,  IIB'  76, 

107*.  —  Arrêté  du  Comité  de  srtrelé  gé- 
m'-rale,  portant  que  les  scellés  n>is  sur 
les  papiers  du  citoyen  hutilletd  seront 
levés  par  les  commissaires  (|ui  les  ont 
apposés,  (prexiraction  sera  faite  de  ceux 
(|u'll  av.'iii  l'ii  son  pouvoir  concernant  la 
Li(|uiiliilion,  (|ui  !>eront  remis  au  citoyen 
henormandie.  directeur  g(''néral  de  la  Li- 
quidation, et  les  scellés  ré.ippos('S  sur  le.-» 
papiers  parliculiers  dudit  Dutilleiil,  (|ue 
les  fond»  appartenant  à  la  l>irectioD  géné- 
rale, (loni  ledit  Dutilleul  est  comptable. 
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seront  remis  auilit  Deiionnantlie,  qu'en 
conséquence  ledit  Dulilleul  sera  extrait 
de  la  maison  d'arrêt  où  il  est  détenu  pour 
assister  à  ces  opérations  et  y  sera  réinté- 
gré sur-le-champ. 

16  frimaire  an  II. 
E.Nlrait   du   registre   des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,  .\F*II  289, 
fol.  104. 

U)75.  —  .\rrélés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  des  Gardes-Fran- 
çaises de  lever  les  scelles  chez  le  citoyen 
Debey  et  d'examiner  ses  papiers  en  sa 
présence;  2"  ordonnant  la  mise  en  état 
d'arrestation  du  citoyen  Préiet  d'Eri- 
courl,  ci-devani  huissier  à  la  Chambre  des 
comptes,  chargé  des  alTaires  de  la  direc- 
tion de  Louvois,  secrétaire  du  ci  devant 
Roi;  3°  ordonnant  l'arrestation  et  l'envoi 
à  la  Force  du  nommé  Chomct,  natif  de 
Berlin,  demeurant  rue  Neuve-Saint-Marc, 
n»  7,  dénoncé  comme  tenant  des  propos 
très  inciviques;  4°  décidant  la  mise  en 
liberté  du  citoyen  Montigiiy,  détenu  à 
l'Abbaye. 

16  frimaiie  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'ii  290, 
fol.  47  vo,  48,  49. 

1076. —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  char- 
geant le  citoyen  Métra,  membre  du  Co- 
mité de  surveillance  de  la  section  de 
ri'nité,  de  rechercher  le  nommé  Guil- 
laume, ex-député  constituant,  et  de  l'ame- 
ner au  Comité;  2"  chargeant  le  citoyen 
I.érrivain  de  réclamer  un  reçu  des  quatre 
voitures  chargées  de  fer,  cloches  et  cuivres, 
provenant  de  Luzarches,  et  déposées  à  la 
maison  .Maupeou,  rue  Saint-Dominique; 
.?•  chargeant  le  citoyen  Tisset,  préposé  du 
Comité,  de  perquisitionner  chez  les  nom- 
més Lazare  Jacob,  père  et  fils,  rue  des 
Deux-Ecus,  et  de  les  amener  au  Comité  ; 
4'  donnant  pouvoir  au  nommé  Fournerot 
de  se  transporter,  avec  le  ci-devant  abbé 
Sicard,  instituteur  des  Sourds  et  Muets, 
auprès  du  (^oinité  do  surveillance  de  la 
section  de  l'Arsenal,  alin  de  procéder,  en 
sa  présence,  conjointement  «ivec  deux 
membres  de  ce  Comité,  à    la    levée  des 


scellés  apposés  cliez  lui  et  à  l'extraition  des 
papiers  qui  paraîtraient  suspects;  5°  rece- 
vant des  députations  du  Comité  de  sur- 
veillance et  de  la  Société  populaire  d'.\u- 
liervilliers,  qui  dénoncent  le  procureur  de 
leur  commune  comme  fanatique,  deman- 
dent si  leur  curé  peut  exercer  comme 
membre  de  la  commune  et  se  plaignent 
d'un  officier  municipal,  autrichien  de  nais- 
sance, qui  néglige  de  remplir  ses  fonc- 
tions; 6°  recevant  une  députai  ion  de  la 
commune  de  Suresnes,  qui  déclare  que 
la  concorde  la  plus  intime  existe  entre 
les  autorités  constituées  et  les  habitants 
de  la  commune;  7°  notant  le  renouvelle- 
ment du  bureau  du  Comité  et  la  nomina- 
tion de  Giiigues  en  qualité  de  président; 
8°  décidant  l'envoi  dans  la  maison  de  Pic- 
pus  des  nommés  Cliàtelain-Popincourt  et 
Junquières, ex-nobles  de  Senlis,suspectsde 
contre-révolution,  ainsi  que  de  1,'Enfumé, 
Dufresnoy,  Laconibe,  prêtres  fanatiques 
et  conlre-ri'volutionnaires,  et  arrêtant  que 
les  nommés  Germain  et  Boitel  seront  ren- 
voyés au  Comité  de  surveillance  de  Senlis, 
sous  la  conduite  de  deux  Sans-culottes, 
attendu  que  la  dénonciation  dont  ils  sont 
l'objet  n'est  pas  assez  forte  pour  les  tra- 
duire au  Tribunal  révolutionnaire;  9°  con- 
voquant, avec  le  nommé  Clu\tel,  le  com- 
inissaire  de  police  de  la  section  des  Tui- 
leries, qui  est  venu  seul  et  a  été  renvoyé 
sans  avoir  pu  satisfaire  le  Comité;  10°  à 
la  suite  des  interrogatoires  subis  par  le 
citoyen  Boulay,  chirurgien:major  de  l'hû- 
pilal  militaire  de  Franciade,  et  par  le 
citoyen  Auguste-Jérôme  Ronnez,  ex-  aumô- 
nier de  la  citoyenne  La  Vauguyon,  demeu- 
rant à  Franciade,  aucun  fait  n'ayant  été 
ridevé  à  leur  charge,  ordonnant  leur  mise 
en  liberté. 

16  frimaire  an  II. 
Extrait  du  2«  registre  des  procès-verbaux  et 
délibérations  du  Comité  de  surveillance  du  Dé- 
partement de  Paris,  A.  A'.,BB:i  81  \  fol.  224-228. 

1077.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  d'après  lequel  on 
devait  arrêter  partout  un  hussard  du  9' ré- 
giment, ])ortant  l'uniforme  du  6',  accusé 
d'avoir  volé  des  draps  à  la  casei-iie. 

Le  Commandant  général,  infermé  iju'on 


CIIAPITIU:  I".  -  JOIRNÉES  HISTORlOlES  DE  LA  UÉVOLLTION 


iîiJ 

lai<-;e  passer  à  certaines  bani.rcsdu  pain. 
d-npr.^s  une  prélendue  consisne,  rappelle 
,,u.-  les  ordres  préct-denU;.  plusieurs  fois 
réilérés,  devraient  cependant  convaincre 
ses  concilovens  combien  il  est  essentiel 
que  les  arrêtés  du  Conseil  général  de  la 
Commune  soient  exécutés,  pour  «luil  ne 
sorte  de  pain,  ni  entier,  ni  enlamé.  m  l>ois. 
ni  autres  denrées,  sans  un  permis  des 
administrateurs  des  Subsistances,  visé  an 
secrétariat  de  lEIat-major  général  depuis 
8  heures  du  matin  jusquà  midi. 
Même  activité  dans  le  service  général. 

17  frimaire  an  H. 
Copie  conforme,  s.gnéc  do  Cl.menl,_secr<;-laire 
de  IKtal-major  général,  A.  N.,  BB'  76. 

1078.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  linrarcéralion  dans  une 
maison  darrét  du  nommé  CbilTolot  de  Li- 
mais, amené  par  les  membres  du  Comité 
révnltilionnaiie  ib-  la  section  .le  Marat-.l- 

M.irseillc. 

17  frimaire  an  11. 
Kxlrail  du   rcgislrc   des  mandats  darrM  du 
•  omilé  de   sùrcl*  générale,    .A.  \.,  Al-  il  28J, 
fol.   lOi. 


Hf-<j,  —  An-étés  du  Cuinilé  de  si'ireli- 
générale  :  1°  ordonnant,  sur  la  dénoncia- 
tion du  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
lion  du  Contrat  Social,  en  date  du  14  fri- 
Miuiie.  l'envoi  dans  une  maison  darrét  du 
citoyen  .Marcillac.  ci-devunl  capitaine  du 
centre  du  bataillon  de  la  Ju.ssienne;  i- da- 
prés  l'examen  de  pièces  qui  consultent  une 
correspondance  très  suspecte,  même  cri- 
niinell'',  de  la  part  du  nommé  Kebray. 
iiig.icianl,  rue  du  Houle,  prés  d'un  nior- 
cband  de  .Irnps  nyaiil  pour  enseigne  le 
Clieval  noir,  décidant  .sa  mise  en  état  d'ar- 
restation et  son  incarcération  i'i  la  l'orc"-. 

17  frimaire  an  II. 
Kxlrail  «lu   rcpislre  des   mandai»  d'arrèl  du 
C-miilé  de  ntiTcU-  Kénérnle,   A.  S.,  Afll  ÎUO, 
fol.  *7  V. 


lOHd.  Arn'lé  ilu  Comité  de  sûreté  géiié- 
rab-,  autorisant  le  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  du  Itonn.l-Hougeî'k  faire  sortir 
de  prison  le  citoyen  l»laiili-r."'conoine  .b's 
Inrurabb».  pour  procéder  en  sa  présence 
.1  en  présence  du  citoyen  Dumoulin,  ad- 
iiiinisliate.ir   du   Dépiirteuienl,  à   la  levée 


des  scellés  apposés  chez  lui,  et  à  l'extrac- 
tion des  papiers  contraires  aux  principo 
de  la  Révolution,  <iui  seront  envoyés  au 

Comité. 

17  frim.iire  an  II. 

Exliail  du  regiîlrc  des  mandais  danél  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A  S.,  AV  11  ÎW. 
fol.  48.  ^  .  . 

Dumoulin  (Jean-Noel),  tapissier,  rue  Miinl- 
Sauvcur.  de  la  section  do  Uon-Consed.  admi- 
nistrateur du  Département  de  I70Î  à  1793. 

J08I.  —  Arrêtés  du  Comité  de  silreté 
aénérale  :  l"  autorisant  le  citoyen  l'ijeau- 
Villicis,  secréUiirc  du  Comité,  à  faire  sor- 
tir de  prison  le  nommé  Girardin.  notaire, 
pour  procéder  en  sa   présence  à  la  levée 
des  scellés  apposés  chez  lui,  à  lextiaction 
des  papiers   relatifs   à   ses  clients  et  aux 
créances  sur  la  Nation,  avec  mission  d'ap- 
porter  au    Comité  ceux  qui   paraîtraient 
contraires  aux  principes  de  la  Révolution; 
2"  autorisant  les  membres  de  lailminis- 
I ration  de  Police  à  faire  sortir  des  prisons 
les  citoyens  d'Etchegaray,  Cbarlier.  Nau- 
dier,  Morel,  père.  Marin  et  Manges. .-«  relTel 
de  procéder  en  leur  présence  et  en  celle 
d'un  agent  de  la  Trésorerie  nationale,  à  la 
levée  des  scellés  apposés  chez,  eux  et  ii  la 
vérillcalion  de  leurs  papiers. 
17  frimaire  an  II. 
Exlrail  du   registre   des  mandais  darrét  du 
.^uinil.    de  sùrele  générale,   .\ .  .V.,  Al-ll'  î^n. 
fol.  48. 

1082.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  i'  déclarant  que,faiile  par  lad- 
minislration  de  Police  de  n'avoir  pas  rendu 
compte,  comme  elle  y  avait  été  invitée, 
des  motifs  de  l'arrestation  ancienne  de 
Jean-Rapliste  Lebrun,  il  sera  >ui-le-cliamp 
mis  en  liberté:  2"  oidoniuint  la  mise  en 
libellé  immédiate  de  Jullien,  directeur  de 
la  fabrication  des  armes,  el  du  citoyen 
Collet,  commissaire  des  guerres,  détenu  a 

l'Abbaye. 

17  frinMirc  an  II 
IMi.111   du  r.gi-lre   des   mandat»   d  arrél   -Ul 
Comilé  de    »urrlé  K'n'^rale,  .t.  N..  AK'll  Î90. 
fol.  4!». 


liiRIt.  —  Arrêtés  du  Comité  di'  sûreté 
générale  :  1- autorisant  radiniliistiation  de 
l'.dire  n  faire  mettre  en  ariestaliou.  con- 
formément à  l'ordre  <iui  lui  en  a  «lé  donné 
par  le  Conseil  général  de  la  C.oiiiinune,  les 
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citoyens  Lesguiilier,  membre  du  Tribunal 
Je  commerce,  et  Rall'y,  huissier  priseur; 
2"  ordonnant  d'exlruirc  de  la  maison  de 
Saiiite-Pél.igifi  la  citoyenne  Damas,  le  len- 
demain à  I  heure  après-midi,  pour  assister 
à  la  levée  des  scellés  à  son  domicile, 
grande  rue  du  Faubourg-Saiiit-Honoré. 

17  frimaire  an  II. 
Extrait   du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sùrelé  générale,   A,  S..  AF'lI  Î90, 
fol.  40. 

1084.  —  Arrêtés  du  r.omité  de  sûreté 
générale  :  1°  sur  la  lettre  adressée  par  le 
Comité  de  surveillance  dti  Département  de 
Paris  au  Comité  de  salut  public,  qui  lui 
est  renvoyée,  décidant  de  faire  amener  le 
nommé  Hirschmann,  pour  être  interrogé; 
2°  ordoiinanl  que  le  citoyen  Dufouleur, 
qui  avait  été  incarcéré  par  ordre  du  Co- 
mité comme  notaire  du  ci-devantd'Orléans, 
dit  Egalité,  mais  avait  été  reconnu,  d'a- 
près la  vériflcation  de  ses  papiers,  pour 
être  le  notaire  de  ses  créanciers,  sera  sur- 
le-champ  mis  en  liberté  et  les  scellés  levés. 

17  frimaire  an  II. 
Extrait  du   registre  des   mandats  d'arrêt   du 
Comilé  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  290, 
fol.  49  v". 

1085. —  Déliliération  du  (Comité  de  salut 
public  du  Déparlement  de  Paris  :  1°  con- 
voquant le  citoyen  Boulanger,  secrétaire- 
greffier  de  la  municipalité  dTssy-l'Union, 
pour  traiter  avec  lui  d'objets  utiles  à  la 
République;  2°  recevant  de  la  Société  po- 
pulaire de  Vaugirard  des  renseignements 
utiles  sur  la  conduite  des  autorités  cons- 
liluées  de  celte  commune;  3°  après  lec- 
ture du  procès-verbal  de  la  levée  des 
scellés  par  Fournerot,  chez  le  citoyen  Si- 
card,  où  l'on  n'a  rien  trouvé  de  suspect, 
considérant  que  l'édiicalion  des  sourds  et 
muets,  dont  il  est  l'instituteur,  est  un 
objet  précieux  à  l'humanité  et  à  la  société 
el  qu'une  plus  longue  détention  pourrait 
lui  porter  préjudice,  arrêtant  qu'il  sera 
mis  en  liberté  ;  4°  recevant  le  compte 
rendu  de  la  mission  confiée  au  citoyen 
Tisset  relativement  aux  juifs  Lazare,  père 
et  lils,  qui  sont  amenés  au  Comité,  avec 
dépôt  de  deux  paquets  contenant  des  li- 
vres  en   langue   hébraïque,   après   avoir 


procédé  à  leur  interrogatoire,  chargeant  le 
citoyen  Moissard  de  lever  les  scellés  sur 
leurs  marchandises  et  leurs  livres,  el,  s'il 
ne  trouve  rien  de  suspect,  de  les  mettre 
en  liberté;  '6'  décidant  l'envoi  du  nommé 
Roland,  ex-moine,  frère  de  l'cx-ministre, 
dans  la  maison  d'arrêt  de  Picpus,  comme 
suspect,  par  mesure  de  sûreté  générale, 
jusqu'à  réception  des  pièces  qui  le  con- 
cernent; 0°  allouant  par  pure  humanité 
2S  livres  au  citoyen  Berry,  aide  du  garçon 
de  bureau  du  Comité,  pour  indemnité  de 
ses  services;  ~°  chargeant  le  citoyen  Four- 
nerot de  perquisitionner  chez  le  nommé 
Bouchot,  rue  Saint-.\ntoine,  et  autres  sus- 
pects, rue  Vieille-du-Temple;  8°  ordonnant 
de  reslitiier  à  la  citoyenne  La  Vauguvou 
les  ornements  d'église,  achetés  de  ses  de- 
niers et  lui  appartenant,  et  attendu  qu'elle 
a  son  lils  émigré,  décidant  qu'il  sera  établi 
chez  elle  un  gardien  pris  dans  la  classe 
des  Sans-culottes  par  les  soins  du  citoyen 
Fournerot;  9°  vu  la  lettre  du  citoyen  Ana- 
cliarsis  Clools,  en  réponse  à  la  demande 
de  renseigncmen  I  s  sur  le  compte  du  nommé 
Hirschmann,  et  attendu  que  deux  autres 
dépiilés,  dont  ledit  Hirschmann  s'était  ré- 
clamé, n'ont  point  répondu  à  la  lettre  du 
Comité  qui  désire  être  renseigné  sur  ce 
citoyen,  parce  qu'il  est  .\ulrichien  et  qu'il  a 
une  carte  de  secrétaire  de  la  Convention, 
décidant  qu'il  sera  écrit  au  Comité  de  sa- 
lut public  pour  qu'il  ail  à  prononcer  sur 
le  sort  de  cet  individu  ;  10»  chargeant  le  ci- 
toyen Moissard  de  faire,  avec  l'un  des 
membres  du  Comité  de  surveillance  de  la 
section  Guillaume  Tell,  ouverture  de  la 
cave  du  nommé  Morel,  rue  Saint-Pierre,  de 
constater  la  quantité  des  vins  s'y  trouvant, 
et  apposer  les  scellés;  11°  invitant  l'accu- 
sateur public  du  Tribunal  criminel  du  Dé- 
parlement à  lui  renvoyer  les  pièces  con- 
cernant l'affaire  de  David,  père  et  fils,  pour 
les  remettre  à  l'accusateur  public  du  Tri- 
bunal révolutionnaire;  12°  invitant  le  Co- 
milé de  surveillance  de  la  commune  de 
Linas,près  Corbeil,àlui  envoyer  un  nommé 
iMorel,ci-devant  administrateur  des  Loteries. 

17  frimaire  an  II. 
E.\trait  du  2«  registre  des  procès- verbaux  eldé- 
ld)éralions  du  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,  A.N  ,  BB^  81-^,  fol.  229-233. 
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lOSf,.  —  Lcllie  (lu  Coiuilé  de  surveil- 
lance (lu  |)('|iarlcmciil  de  Paris  au  Comité 
(le  sulul  i>ublic  (le  la  Convention,  Taisant 
connaître  ([u'Anarliarsis  Clools  a  déclart- 
que  lui  et  plusieurs  membres  de  la  Con- 
vention savent  qu'Hirschmann  a  donni- des 
renseignements  impoitanis  sur  la  situa- 
tion des  armées  ennemies  et  a  découvert 
à  Paris  un  compidl  contre-n'-volution- 
naire,  mais  attendu  que  ce  citoyen  a  été 
dénoncé  par  la  veuve  l.allemand  comme 
aide  de  cainp  autricliien,  et  comme  ayant 
fait  emprisonner  deux  patriotes,  en  outre 
étant  muni  d'une  carie  de  secrétaire  de  la 
Convention  et  avant  prétendu  connaître 
22  députés,  le  Comité  de  surveillance  du 
Képartemenl  s'est  empressé  de  se  saisir 
de  la  personne  d'Hirschmann,  à  l'elTet  de 
vérifier  tous  les  points  de  la  dénoncinlion, 
et  déclare  n'avoir  rien  trouvé  de  suspect 
chez  lui,  mais  comme  Hirschmann  se  trouve 
nanti  de  la  carte  ci-dessus  désignée  (quoi- 
qu'il ait  dil  l'avoir  reçue  de  plusieurs  dé- 
putés alin  de  lui  faciliter  l'entrée  de  la 
Convention),  considérant  que  ce  Hirsch- 
mann est  un  Autrichien  itradé,  et  ayant 
éuard  d'autre  part  à  l'attestation  du  ci- 
toyen Clools,  priant  le  Comité  de  salut 
public  de  prononcer  sur  son  sort. 

17  frimaire  an  II. 
Extrait  du   registre   de   copie  de»  lettres  du 
l 'limité    de    >alut    public    du    Dcparlcmcnt   de 
Paris.  A.  S.,  DB-^  81,  fol.   JO  i». 

1(187.  —  Kxiruit  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  d'après  lequel  le 
Commandant  ^'énéral  dédai'c  (|ue  ses  ca- 
marades les  cauonniers  devraient  se  rap- 
peler (|u'ils  sont  leurs  frères,  (|u"ils  sont 
les  défenseurs  et  les  soutiens  de  la  Hépu- 
blique,  et  (|Ue  sous  CCS  rapports  tous 
doivent  fraterniser  ensemble  coiume  d'in- 
séparables amis.  Ilainiot  recommande  de 
surveiller  atleutivemenl  ijuchpies  nou- 
veaux venus  depuis  peu  à  Paris,  ainsi  (|ue 
quelques  intriKaiils,  voulant  porter  l'uiii- 
fonne  des  ranonniers, 

tfl  rrimnir(>  an  II. 
Oipio  conforme,  sinnir  do  Clfnicnl,  Kccrétnire 
do  riilal-mijor  B(>n(  rat,  AN,  lllt>  "G. 

1088.  —  Arrêté  du  Comité  de  sftreté  gé- 
nérnlc,  vivant  le  (.m.  iWKd.d  ,[,•-•..■  ...i 


la  section  de  la  Fraternité  et  ordonnant  la 
mise  en  liberté  immédiate  du  citoyen 
Tridon. 

tS  frimaire  an  II. 
Extrait   du  registre  dc^   mandats  d'.-irr^t  du 
Comité  de  sùret<î  g('-nèrdlc,  .t.  .V.,  .\F'ii  ?8'J, 
fol.  lO.i. 

1(189.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, ordonnant  l'élariiissement  provisoire 
du  citoyen  Lesguillier,  président  du  Tribu- 
nal de  commerce,  qui  sera  confié  à  la  garde 
de  deux  Sans  culottes,  pour  être  amené, 
le  soir  même,  à  7  heures,  à  la  maison  ci- 
devant  Penlhièvre,  siège  de  la  Commis- 
sion des  Subsistances  et  appruvisionnc- 
menls  de  la  Itépublique,  à  l'elVet  d'assister 
à  la  conférence  qui  doit  y  avoir  lieu,  à  la- 
quelle sa  présence  est  néces.saire,  et  sera 
ensuite  réintégré  dans  la  maison  d'arrêt 
où  il  est  détenu;  2°  ordonnant  d'amener 
sur-le-cliamp  le  ciloyen.Xuburlin, employé 
dans  ses  bureaux,  et  d'apposer  les  scellés 
chez.  lui. 

18  frimaire  an  II. 

Kxirait  du  registre  des  mandaU  d'nrrtM  du 
Comité  do  sûrclè  générale.  A.  .Y.,  Al'll  Î'.IO, 
fol.  48  v*,  50  1°. 

1(190. —  hélibéralion  du  ('umilé  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  I*  at- 
tendu que  la  ci-devant  baronne  de  Hiii- 
mant  n'a  pu  pi-nuver  la  non  émigration  de 
sa  lilli?.  de  son  gendre  et  de  ses  enfants, 
décidant  que.  (  oiifurtnémenl  h  la  loi  ren- 
due contre  les  parents  des  émigrés,  ladite 
femme  lirumant  sera  mise  en  état  d'arres- 
tation dans  la  maison  des  .\nglaises  et 
que  les  scellés  seront  apposés  sur  ses 
elfels;  2*  recevant  le  compte  rendu  de  la 
mission  confiée  au  citoyen  Kournerol, 
chargé  de  [irocéder  h  l'arrestation  des  ci- 
toyens llou(  bot,  Dularlre,  et  de  la  veuve 
l.aleu.  lerpud  dépose  le  procès-verbal  de 
leur  arrestali((n  avec  un  grand  carton  ar- 
morié, conteiiiint  .'KMI  pièces  d'or  et  quel- 
(|ues  papiers;  .'("  recevant  de  la  Soriélé 
populaire  d'Issy-rHiilon  un  mémoire  jus- 
lificnlil  du  citoyen  llonlanger  au  sujet 
de  la  délivrance  d'un  certifient  de  rési- 
dence il  un  suspect  (|ui  lui  est  reprochée; 
i"  recevant  une  dépulnli(Hi  de  la  com- 
mune de  Haitnolcl  el  une  nuire  de  In  com- 
Miune   de   Itiiulogne,    celle-ci    demandnni 
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des  insliuctions  nu  sujet  des  mesures  à 
prendre  pour  l'organisation  des  autorités 
constituées;  5»  déridant,  conformément 
au  désir  exprimé  par  le  Comité  de  sOreté 
générale,  l'envoi  à  ce  Comité  du  nommé 
Hirschmann,  aide  de  camp  autrichien; 
0"  procédant  à  l'interrogatoire  du  fermier 
Perrin,  arrêté  à  Coupvray  par  un  détache- 
ment de  l'armée  révolutionnaire;  7°  rece- 
vant le  procès- verbal  dressé  par  le  citoyen 
Moissard,  duquel  il  ressort  qu'il  a  trouvé 
dans  la  cave  du  sieur  Morel,  administra- 
teur des  Loteries,  deux  demi-queues  de 
vin  à  peu  près  pleines  et  330  bouteilles, 
tant  de  vin  blanc  que  de  vin  rouge; 
8°  adressant  au  Comité  de  sûreté  géné- 
rale et  au  Département  de  Police  l'état  des 
personnes  qu'il  a  envoyées  dans  différentes 
maisons  d'arrêt. 

18  frimaire  an  II. 
Extrait  du  2=  registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,  A.N..  BB^  SI*,  fol.  233-237. 

1091.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  invite  ses  concitoyens  à 
maintenir  l'arrêté  de  la  Commune  relatif 
à  la  distribution  du  pain,  et  ses  camarades, 
les  chefs  de  légion  et  commandants  de 
sections,  à  mettre  sur  pied  une  force  armée 
suflisante  pour  contenir  les  mauvais  ci- 
toyens. 

Hanriot  déclare  qu'il  observe  avec  plai- 
sir Il  que  des  hommes  libres  et  vertuen.'i 
n'ont  besoin  ni  de  piques  ni  de  bayon- 
neltes  pour  se  rendre  à  la  raison,  un  peuple 
libre  se  police  lui-même,  et  n'a  pas  besoin 
de  force  armée  pour  être  juste  ". 

19  frimaire  an  II. 
Copie  conforme,  signée  de    Clément,   secré- 
taire de  l'Etat  major  général,  A.  A'.,  Bli'  7G. 

10'J2.  —  .\rrèté  du  Comité  de  silrelé  gé- 
nérale, autorisant,  ronforniémeiit  à  un 
arrêté  du  Uirectoire  du  Département  de 
Paris,  le  citoyen  Damesrae,  administra- 
teur dudil  Département,  à  lever  les  scellés 
dans  les  maisons  de  .Saint-Lazare,  des 
Carmes  de  la  rue  de  Vaugirard  et  du 
Luxembourg,  pour  eu  distraire  les  êucuIpUs 
el  ell'els  qui  s'y  trouveront,  conjoinkiiu  iit 


avec  les  juges  de  paix  ou  commissaires  de 
police,  à  l'efl'et  de  remettre  ces  maisons  à 
l'architecte  du  Département,  chargé  d'y 
faire  les  aménagements  nécessaires  pour 
recevoir  des  gens  suspects. 

19  frimaire  an  II. 
Extrait  du    registre   des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sùrclé  générale,   A.  N.,   AF'll  289, 
fol     105. 

1093.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sitreté 
générale  :  1"  vu  les  attestations  produites 
par  le  citoyen  Guiot,  père,  par  lesquelles 
iljustilie  tant  de  son  civisme  que  de  celui 
de  son  fils,  vu  encore  que  celui-ci  est  atta- 
ché au  6'  bataillon  de  la  Côte-d'Oren  qua- 
lité de  volontaire,  décidant  que  ledit  Guiot 
sera  incessamment  mis  en  liberté;  2»  or- 
donnant la  mise  en  liberté  immédiate  de 
la  veuve  Thévenet,  détenue  dans  la  mai- 
son d'arrêt  des  Anglaises;  3°  décidant  que 
les  scellés  apposés  sur  la  chambre  et  le 
bureau  du  citoyen  Louis-Yves  Guiraud 
seront  levés  par  les  commissaires  des  sec- 
tions des  Tuileries  et  de  Grenelle  qui  les 
ojit  apposés. 

19  frimaire  an  H. 
Extrait   du   registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sùrclé  générale,   A.  N.,  AF'lI  289 
fol.   105,   lOG. 

1094.  —  Lettre  du  Comité  de  st^reté  gé- 
nérale au  jComité  de  salut  publie,  s'em- 
pressant  de  lui  faire  passer  l'extrait  d'une 
lettre  relative  à  l'armée  révolutionnaire, 
qui  a  paru  intéressante  à  connaître. 

19  frimaire  an  II. 
Exilait   du    registre   des   mandats  d'arrêt  du 
Comilô   de   sûreté   générale,  A.  A'.,  AE'll  289, 
fol.  105. 

109r>.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sftreté 
générale  :  l°décidant  l'élargissement  pro- 
visoire du  citoyen  Lesguillier,  qui  sera 
conlié  à  la  garde  de  deux  citoyens  pen- 
dant le  temps  rigoureusement  nécessaire 
pour  terminer  le  travail  dont  il  avait  été 
chargé  par  11  Commission  des  Subsis- 
tances et  approvisionnements,  ou  mettre 
celle-ci  à  même  de  le  remplacer,  et  ce 
liar  les  soins  du  maire  de  Paris,  à  charge 
de  le  réincarcérer;  2"  autorisant  le  citoyen 
Lambert,  nolaire,  à  se  ti'ansporter  à  la 
maison  elc  détenlion  où  se  trouve  .\nisson 
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Duperron,  à  l'elTel  de  passer  les  procura- 
lions  nécessaires  pour  l'expédition  de  ses 
affaires. 

19  frim;iire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comité  de   sùrete  générale.   A.  S.,  AF'li  289, 
fol.  106. 

jO'.tô.  —  Airétés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  !•  «liaigeanl  le  citoyen  Jagot, 
l'un  de  ses  membi-es,  de  se  rendre  à  l'iiis- 
lanldans  la  maison  occupée  par  le  citoyen 
l.agraufie,  rue  du  Bac,  afin  d'y  faire  une 
perquisition  qu'exige  l'iiitérél  national; 
!><>  décidant  que  le  nommé  llirsclinianii. 
aide  de  camp  aulricliien,  dénoncé  au 
i;omit6  de  survt-illaniv  du  Département 
de  Paris,  sera,  par  mesure  de  sûreté  géné- 
rale, détenu  à  Sainte-Pélagie  ou  dans 
toute  autre  maison  d'arrêt  ;  .3°  chargeant 
Amar  et  Moïse  Kayle  de  se  rendre  au 
Luxembourg  pour  entendre  les  représen- 
tants du  peuple  Delaunay  d'Angers,  Hasire 
et  Chabot,  mis  en  étal  d'arrestation  par 
les  Comités  de  salut  public  et  de  sûreté 
générale. 

19  Irimaire  an  H. 
Extrait  du   registre   des   mandais  d'arrêt  du 
Comité  do  sûreté  gt>néralc,  .\.  N..  AF'll   289, 
fol.  106,  108,  109. 

1097.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale,  chargeant  le  citoyen  Goailly  de 
faire  lever  les  scellés  apposés  au  domicile 
de  la  citoyenne  Duchilleau,  rue  du  Eau- 
boiirg-Montmarlrc,  afin  d'apporter  au  Co- 
mité les  papiers  suspects  et  contraires  à 
la  Kévolulion,  et  ordiuiiiant  (|Ue  celleopéia- 
lion  sera  faite  en  présence  de  la  citoyenne 
Duchilleau,  ijui  sera  à  cet  effet  cstraile  de 
la  maison  d'arrél  des  Anglaisrs,  rue  des 
Eossés-Saint-Victor,  où  elle  sera  réintr- 
grée. 

19  friinairp  an  II. 
Extrait  du    ro^islro   de*   mandats  d  arrêt  du 
l'omit*  do  «rtrcli,-  i:.'ii.r«|p.  .\ .   .\..    AI'*ll  Î89, 
f..l.   107. 

1098.—  Délibératinn  du  Comité  dr  siihil 
public  du  Dépaitemeiit  de  Paris:  l''nn- 
iioncaiit  la  venue  d'unr  ilépulation  de  la 
commune  de  Erniicinde,  qui  reçoit  des 
iiistrurtions  du  Comité,  et  du  citoyen  Hou 
langer,  secréliiirc  de  la  municipalité  d'Issy- 
ri'nion,  que  le  Comité  invile  à'sc  coni- 


porter  avec   plus   d'aménité,  en   franc  et 
vrai  républicain,  et  à  écarter  autant  qu'il 
sera  en  soti  pouvoir  les   sujets  de  haine 
qui  pourraient  encore  exister  entre  quel- 
ques   citoyens;    2'    chargeant    le    citoyen 
Moissard  de  se  transporter  chez  les  juifs 
Lazare  Jacob,  père  et  lils,  négociants  en 
joaillerie  et  bijouterie,  à  l'effet  de  |u-océder 
;'i  la  vérification   l;inl  de  leurs  bijoux  et 
joyaux  que  de  leurs  papiers,  de  compulser 
leurs  livres  et  de  les  remettre  en  liberté, 
s'il  ne  se  Irouve  rien  de  suspect,   lequel 
Mûissard  s'acquitte  de  sa  mission;  :i°  rece- 
vant une  dépullilion   de  la  commune  de 
Suresnes, qui  apporte  la  liste  des  membres 
devant  composer  le  Comité  de  surveillance, 
donne    des    renseignements    utiles   à    la 
République  et  demande  quelques  explica- 
tions sur  la  loi  concernant  l'organisation 
des  Comités  de  surveillance  et  Sociétés  po- 
pulaires, explications  qui  lui  sont  données 
par  le  Comité  ;    i*  après    interrogatoire 
des  nommés  Perrin,  Lepoivre  et  Minard. 
habitants  de  Coupvray,  amenés  par  un  dé- 
tachement de  l'armée  révolutionnaire  sta- 
tionné à  Neiiilly-sur-Marne,  en   informant 
\i-  Comité  de  sûreté  générale,  eu  égard  à 
l'immensité  de  ses  travaux,  et  lui  renvoyant 
ces  trois  citoyens;  S°  sur  l'invilaliou  parle 
Conseil   général  de   la  commune  île  Paris 
d'envoyer  une  députation  au  temple  île  la 
liaison  pour  assister  a  la  fête  décadaire, 
considérant   que   la    majeure    partie    des 
membres  sont  en  mission  dans  les  dépar- 
tements, arrêtant  qu'il   n'y   aura   pas    de 
séance  le  lendemain,  jour  de  la  2' décade. 

19  frimaire  .in  II. 
Extrait  du  2»rc».'islro  des  (irocès-vorbaux  et  d4- 
libérations  du  Comité  de  surveillance  du  Dép.ir- 
tcmcnl  dcParis, /».  A'  .  Itll^  81»,  fol.  ÎST-ÎU 


III99.  —  Rapports  des  obseï  vatetirs  «le 
police  (irivel  et  Sirel. 

20-27  friniairc  an  II. 
Originaux  (9  piêceM,  A.  N.,  F"  201. 
Ed.   PlKRUE  CaIION,    f'.iriji    |>eii>(aiil    la    Tr  ■ 
reiir,  t.  I,  p.  2o2-î75. 

110(1.  -  Arrêtés  du  Comité  de  stlrolé 
générale  :  )■>  ordonnant  que  le»  nommé» 
Lepoivre,  Periin  et  Minard.  de  Coupvrny, 
seront  reconduits  en  leur  domicile  et  se- 
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ront  mis  en  iHat  d'arrestalioii  dans  les 
maisons  d'arrêt  de  leur  domicile  ou  dans 
la  plus  voisine;  i"  vu  le  procès-verbal 
dressé  parle  Comité  de  surveillance  de  la 
section  de  la  Maison-Commune,  et  autres 
renseignements  relatifs  à  la  conduite  tenue 
en  diverses  occasions  parle  citoyen  Asso- 
lant.jeune,  décidant  que  ledit  citoyen  sera 
mis  en  état  d'arrestation  à  la  Fone  et  les 
scellés  apposés  sur  ses  papiers. 

20  fiimaire  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats  d'arrêt  du 
l'omité  de  sûreté  générale,  A.  N  .  AF'n  280, 
fol.   107. 

1101.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale,  visant  un  décret  de  la  Conven- 
tion, en  date  du  3  frimaire,  duquel  il  res- 
sort qu'un  drapeau  contre-révolutionnaire 
a  été  saisi  chez  le  ci-devant  duc  du  Chàte- 
let,  le  renvoyant  devant  le  Tribunal  révo- 
lutionnaire et  décidant  qu'il  sera  transféré 
de  la  maison  de  Sainte-Pélagie,  où  il  se 
trouve  actuellement  détenu,  dans  celle  de 
la  Conciergerie,  et  que  le  drapeau  en  ques- 
tion, ensemble  les  autres  pièces  relatives 
audit  du  Chàtelct,  seront  adressées  à  l'ac- 
cusateur public  duTribunal  révolutionnaire. 

20  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  srènérale,  A.  N.,  AF'll  289, 
tul.  107. 

A  la  date  du  3  brumaire  an  II,  Jae(iues  Petit, 
envoyé  par  André  Dumont,  représentant  cii 
mission  dans  la  Somme,  déposa  à  la  Convention 
le  drapeau  eu  question;  la  Convention  décréta 
mention  honorable  de  la  conduite  de  J.  Petit, 
qui  avait  puissamment  aide  Dumont  dans  ses 
opérations,  et  renvoya  au  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale ce  drapeau,  pour  servir  de  pièce  ù  con- 
viction dans  le  procès  de  ce  du  Châlelet,  lorsqu'il 
s'instruirait.  (Prooès-i-erbal  de  la  Convenlioii 
nationale,  t    XXIV,  p.  G7.) 

1102.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  vu  la  dénonciation  présentée 
par  le  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
lion  des  fjravilliers,  portant  que  le  nommé 
Bossu,  ingénieur,  a  tenu  des  propos  contre- 
révolutionnaires,  tendant  à  détruire  la  Ré- 
publique, à  faire  sauter  l'Assemblée  na- 
tionale et  à  rétablir  la  royauté,  ordonnant 
sa  mise  en  état  d'arrestation  par  les  mem- 
bres de  ce  Ce  mité,  qui  examineront  ses 
papiers  et  se  transporteront  à  sa  maison  de 


campagne,  ainsi  que  son  envoi  à  laConcier- 
ciergerie;  2°  considérant  que  Gabriel  Pra- 
dines,  natif  de  la  Grenade,  n'est  âgé  que 
de  lo  ans,  et  qu'ainsi  il  se  trouve  dans  le 
cas  de  l'article  13  du  décret  du  6  sep- 
tembre, ordonnant  sa  mise  en  liberté, 
soumission  préalablement  faite  par  le  ci- 
toyen Chanterol,  son  instituteur,  qu'il  en- 
tend répondre  de  son  civisme. 

20  frimaire  an  II. 
Extrait   du   registre  des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*1I  289, 
fol.  108. 

1103.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté 
générale  aux  administrateurs  de  la  Poste 
relativement  à  la  dénonciation  dont  ont 
été  victimes  les  citoyens  Perardel,  aine  et 
cadet,  Stevenel  et  Rigolot.  courriers  de  la 
malle  de  Strasbourg,  de  la  part  du  nommé 
Laurent,  suspect,  leur  adressant  les  pièces 
qui  peuvent  juslilier  du  civisme  de  ces  ci- 
toyens, et  les  priant  de  hâter  la  décision 
qui  doit  rendre  ces  courriers  à  la  liberté, 
et  de  prendre  toutes  les  mesures  pour  que 
le  service  ne  soulîre  pas  de  leur  détention. 

20  frimaire  an  II. 
Extrait    du    registre   des  mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'lI  289, 
fol.  108. 

1104.  —  Arrêtés  du  Comité  de  silrelé 
généi-ale  :  1°  décidant  que  les  nommés 
Perrier  et  Donizard,  citoyens  de  la  section 
du  Temple,  seront  mis  en  état  d'arresta- 
tion comme  suspects  et  envoyés  dans  une 
maison  d'arrêt;  2°ordonnantque  le  nommé 
Chatelin,  section  des  Gardes  Françaises, 
détenu  à  la  Force,  sera  sur-le-champ  mis 
en  liberté;  3°  ordonnant  l'incarcération  à 
la  Force  du  citoyen  Plantier,  détenu  en  la 
caserne  de  la  rue  de  Sèvres,  et  à  Sainte- 
Pélagie  de  la  femme  dudil  citoyen,  égale- 
ment détenue  en  cette  caserne,  par  les 
soins  du  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  du  Bonnet-Rouge. 

20  frimaire  an  II. 
Extrait    du   registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Comité   de    sûreté  générale,  A.  N  ,  AF'lI  290, 
fol.  .50  v°,  51  et  52. 

ilOo.  —    Arrêté    du  Comité   de    sûreté 
générale,  sur  les  observations  et  rensei- 
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tinemeiits  transmis  relalivcmenl  h  l'i'-lat 
d'arreslalion  dans  lequel  se  trouve  le  ci- 
toyen Biizony,  bnmiuier,  décidant  qu'il 
sera  mis  en  liberté,  conduit  dans  son  do- 
micile où,  après  la  levée  des  scellés,  il 
sera  procédé  en  sa  présence  ;i  l'examen 
do  ses  papiers  cl  relations  politiques,  cor- 
respondances, de  l'étal  de  sa  caisse,  ainsi 
que  de  ses  registres,  livres  et  journaux,  et 
de  tous  papiers  et  renseigneraenls  propres 
à  faire  connaître  les  opérations  de  biiuquc 
el  affaires  commerciales  auxquelles  il  s'est 
livré,  dont  il  sera  dressé  procès-verbal,  el 
char^jeanl  de  ces  opérations  les  représen- 
lunts  llaussm;inn,Juliannot  el  Moïse  Havle. 

'20  frimaire  aa  II. 
Kztrait   (lu  regisife  des   manilats  d'arrèl  du 
Comité  de  sùrelé  génOi-alo,  A.  N.,  AF'lI  290, 
fol.  50  V. 

1106.  -  Lettre  du  Cumilé  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  à  la  muni- 
palilé  d'Amiens,  renouvelant  l'invitation 
de  lever  les  scellés  apposés  sur  les  eficts 
de  la  i-itovenne  Sainl-Li'urenl,  se  Irouv.-inl 
dans  l'aiiparternent  qu'elle  occupait  cher, 
la  cilipyennc  Lnmirc.  tous  nouveaux  délais 
ne  pouvant  être  que  très  préjudiciables 
aux  intérêts  de  la  cilnyenne  Sainl-I.au- 
reiil,et  déclaiant  (juil  insiste  en  verlii  du 
mandat  qu'il  a  reçu  du  Comité  de  sitrelé 
{{énérale. 

'iO  frimaire  an  II. 
Elirait  du   reifistrc   de   copie  des  jpilrex  du 
Coniilé  de  ixilul  public  du  I)<^|i.irlcmenl  de  Paris, 
,\.  .V  ,  IIUMK  fui.  20  V". 

1107.  —  Extrait  de  liuilrr  du  jour  de 
la  force  armée  de  Paris,  |iortanl  ([ue  : 
I"  trois  lanonniers  de  l'armée  révoliilion- 
nnirc  étant  allés  voir  le  nommé  Simon 
IlaUiillon,  un  de  leurs  camarailes,  détmu 
à  la  caserne  Je  la  Courlillo,  par  ordre  du 
commissaire  do  police  militaire  pour  être 
revenu  sans  congé  ni  permission,  l'ont  fait 
évader,  qu'il  sera  de  noii\cau  arrêté  par- 
tout; 2' que  II-  serçtenl  el  le  caporal  des 
ranonniers  de  In  .««erlion  des  lirnvilliers 
ont  abandcinrié,  la  veille,  le  poste  <le  l'Ali- 
baye,  avec  une  partie  de  la  (rifle,  faute 
impardonnable  pour  laquelle  ils  seront 
puni».  Le  Commaiidniil  K'^iiéral  adjointilte- 
cordon    etpérc   el  invite  les  cononuiers  à 


ne  [dus  abandonner  des  postes  aussi  es- 
sentiels que  ceux  qui  leur  sont  conllés, 

2 1  frimaire  an  II. 
Copie  conforme,   siiini'c   de   Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général.  AN.,  UB*76. 

1108.  —  Arrêtés  du  Comité  de  srtreté 
jjénérale  :  1°  ordonnant  d'extraire  de  Ki 
maison  des  Madelonncites  le  citoyen  Logel 
pour  assister  à  la  levée  des  scellés  en  son 
domicile,  rue  de  la  Chanvrerie,  n«  28,  et 
cliargcanl  le  citoyen  Pasté  de  ces  opéra- 
tions; 2°  en  joignant  d'extraire  de  la  mai- 
son d'arrêt  de  la  Force  le  citoyen  Le  Pil- 
leur, pour  assister  à  la  K-vée  des  scellés, 
inêine  maison  ;  .3*  ordonnant  la  mise  en 
étal  il'arreslalion  du  nommé  Pierre-Marie 
Muron-Serviére,  qui  restera  détenu  jus- 
qu'à plus  amples  renseiynemenis  sur  son 
coin|ite  :  i°  ordonnant  égalemenl  de  nieltre 
en  état  d'arrestation  et  d'incarcérer  à  Sainte- 
Pélagie  le  nommé  duignard.  ci-devnnt  vi- 
comte de  Saint-Priesl. 

21  frimaire  an  II, 
Extrait    du    regisire   dei  mandats  d'nrrél  du 
Comité  de  .siUelé  générale,   ^\    .V..  Al"li  289, 
fol.  108;  AF'ii  290,  fol.  50,  .M. 

1100.  —  Art  été  du  Comité  de  silieté  i;é- 
nérale,  chargeant  deux  de  ses  membres, 
Jagol  el  Voulland,  de  se  transporter  dans 
le  domicile  du  nommé  Paysac,  pour  re- 
quérir lu  levée  des  scellés  qui  y  ont  été 
apposés,  à  l'effel  d'en  extraite  les  idijets 
el  papieis  des  frères  Uabaut,  lesipiels  se- 
ront apportés  au  Comité. 

21  frimaire  an  II. 
Extrait   du    registre    des  mandats  d'nrrét  du 
Comité   de   sûreté  génrralc,  A.  A'.,  AF'll  290, 
fol.  .il   r«. 

lin».  -  Arrêté  du  C.uiiilé  île  MWelé  «é- 
nérale.  sur  les  observalinns  Iransniises  ce 
jour  au  Comité  par  une  députalion  do 
celui  lies  linances  rolalivemenl  ii  des  me- 
sures importantes  que  réclame  l'itilérêl 
général,  décidant  que  d.ins  lo  bAlimenl 
nnininé  ci-devnnl  IkMoI  des  Fermer,  il 
sera  ilélermiiié  un  local,  propre  à  réunir 
les  fermieis  uéiiérniix,  arltu'llrineiit  en 
arrestation,  qui  y  seront  Iratisfi'-rés  pour 
lour  procitrer  les  moyens  de  rassi  niblor 
le»  renseifrncnieiil.x  qu'ils  juxeroiil  nécos» 
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saires  et  les  mpllrc  en  élal  Je  iiroduiir 
au  Comité  des  finances  de  la  Convenlion 
nationale  les  réponses  relatives  h  leur 
comptabilité,  désignant  pour  diriger  l'éta- 
blissement de  ce  local  les  citoyens  Dupin 
et  .lac,  raemlires  de  la  Convenlion,  et  le 
ciloven  Dufourny,  président  de  l'adminis- 
tration du  Département  de  Paris,  auxquels 
le  Comité  de  sûreté  générale  donne  tous 
pouvoirs  de  requérir  les  autorités  consti- 
tuées, civiles  et  militaires,  pour  maintenir 
l'ordre,  la  surveillance  et  la  sûrelé  dans 
l'établissement  dont  il  s'agit,  et  de  s'ad- 
joindre l'architecte  des  bâtiments  nationaux 
pour  l'exécution  des  mesures  dont  il  s'agit. 

2  I   fiimalre  an  II. 
Extrait    (lu  registre   des  miinJats  li'anêl    du 
Comité  de  .siu-ctè  génci-a'e,  A.  A'.,  Al"n  290, 
fpl.  51  v°. 

1111.—  Délibération  du  Comité  de  salut 
puldic  du  Département  Je  Paris  :  1»  or- 
donnant, conformément  à  un  arrélé  du 
Comité  de  siireté  générale,  qui  le  charge 
de  celte  mission,  que  les  nommés  Perrin, 
Lepoivre  et  Miiiard,  de  Coupvray,  seront 
conduits  à  leurs  frais  dans  la  maison  d'ar- 
rêt la  plus  rapprochée  Je  leur  Jomicile  pnr 
le  sans-culotte  fieoiïroy  et  deux  autres  de 
la  section  de  Brutus,  qui  recevront,  tous 
frais  payés,  3  livres  par  jour  ;  2°  chargeant 
les  citoyens  Baudra  et  Fouriiier,  membres 
du  Comité  révolutionnaire  de  la  section 
de  riudivisibililé,  de  se  rendre  à  Créteil 
pour  y  perquisitionner  chez  la  nommée 
Duport,  qui  a  un  fils  émigré,  et  l'ainener 
au  Comité  révolutionnaire  de  ladite  sec- 
tion ;  3°après  lecture  de  la  lettre  qui  vient 
de  lui  être  écrite  par  le  citoyen  Lulier, 
ancien  procureur  général  syndic  du  Dé- 
parlement, à  l'ellet  de  lui  intimer  l'ordre, 
en  vertu  du  décret  du  19  frimaire,  de  cesser 
le  jour  même  ses  fondions,  comme  le 
Comité  a  pour  princi|)e  de  se  conformer 
strictement  à  la  loi,  décidant  de  cesser  dès 
aujourd'hui  ses  fonctions,  arrêtant  néan- 
moins d'en  référer  au  Comité  Je  salut 
public  de  la  Convention  pour  s'assurer  si 
la  loi  du  14  prononce  sa  suppression. 

21  frimaire  an  II. 
K.iti'ait  du  2°  registre  des  proccs-verljaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Déparle- 
ment de  Paris,  A.N.,  Bli^Sl'^,  fol.  241-243. 


1112.  —  1. élire  Je  l.ulier.  procureur 
général  syndic  du  Département  de  Paris, 
au  Comité  de  surveillance  du  même  Dé- 
partement, lui  signifiant,  en  vertu  du  dé- 
cret du  19  frimaire  qui  porte  suppression 
des  Commissions  départementales  et  des 
Comités  centraux,  indépendants  des  Co- 
mités révolutionnaires  et  de  surveillance 
établis  par  la  loi,  d'avoir  à  cesser  à  l'ins- 
tant ses  fonctions. 

21  frimaire  an  II. 
Extrait  du  2°  registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libéiatlons  du  Comité  de  surveillance  du  Déparle- 
ment de  Paris,  A.  N.,  UB'  81*,  fol.  243. 

1113.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  à  l'ancien  procureur 
général  syndic  du  Département,  <léclarant 
être  plus  qu'étonné  que  le  citoyen  Lu- 
lier se  soit  permis  de  lui  notifier  des  or- 
dres, lui  qui  est  personnellement  désigné 
pour  la  suppression,  en  vertu  de  l'article  6 
de  la  section  3  Je  la  loi  Ju  14  frimaire, 
observant  que  le  Comité,  toujours  fidèle  à 
suivre  la  loi,  s'est  déjà  mis  en  devoir  d'exé- 
culer  le  décret,  mais,  comme  il  est  chargé 
J'uno  responsabilité  et  que,  dans  ce  mo- 
ment-ci, il  a  encore  des  mandais  à  exécu- 
ter au  nom  du  Comité  de  silreté  générale, 
il  va  se  présenter,  tant  pour  lui  donner  des 
preuves  de  sa  soumission  que  pour  rece- 
voir les  ordres  relatifs  à  la  cessation  de 
ses  fonctions,  si  elle  est  ordonnée,  en  tous 
cas  le  Comité  a  le  droit  d'altendre  que  le 
citoyen  Lulier,  en  sa  qualité  d'ancien 
procureur  général  syndic  du  Déparlement, 
commence  par  donner  l'exemple  de  sa 
soumission,  comme  élaul  le  premier  sup- 
primé. 

2  1  frimaire  an  II. 
Extrait  du   registre   de  copie   des   lettres   du 
Comité  de  salut  public  du  Uépartemcnt  de  Paris, 
A.  .V.,   BB->  81,  fol.  20  v». 

1114.  —  Lettre  Ju  Comité  Je  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  aux  Co- 
mités révolutionnaires  des  communes  du 
Département,  les  prévenant,  en  vertu  de 
la  loi  qui  défend  aux  autorités  conslituées 
de  convoi|uer  lesGomités  révolutionnaires, 
eu  tout  ou  en  partie,  que  les  Assemblées  qui 
se  tenaient  habituellement  à  la  salle  des 
Jacobins,  les   cimiuicmes   de   chaque   dé- 
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cade,  cesseiuiil  dis  à  présent,  .lUX  termes 
de  la  loi  <lu  1+  frimaire,  que  la  convoca- 
tion de  ces  Assemblées  naura  plus  lieu, 
el  les  invitant  ;i  faire  parvenir  par  écrit  les 
renseignements  utiles  à  la  chose  publique 
qu'ils  auraient  à  donner. 

22  frimaire  an  II. 
Extrait    du    registre  de  copie  des  lettres   du 
Comité  de  salut  public  du  Déparlement  de  Paris, 
A.  \.,  BB^  81.  fol.  20. 

1115.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de 
la  force  armée  de  Paris,  aux  termes  du- 
quel le  général  de  Paris  prévient  ses  frères 
d'armes  qu'il  fera  tous  ses  efforts  pour 
les  armer  le  plus  promptemeiit  possible  ; 
les  ateliers  d'armurerie,  ajoute  liunriot, 
sont  en  [.leine  activité  :  avec  un  peu  de 
patience  el  de  couiaiie,  nous  viendrons  à 
bout  de  toutes  nos  enlrei^rises  ». 

Les  commandants  de  sections  reçoivent 
l'ordre  do  mettre  dans  les  corps  do  îrarde 
de  leur  arrondissement,  sous  clef  el  sous 
la  responsabilité  de  la  garde,  quelques 
fusils  en  bon  état  et  quatre  paquets  de 
cartouciies  à  balles.  Les  commandants  îles 
postes  auront  soin  de  munir  d'un  fusil  les 
factionnaires  de  nuit,  précaution  très  né- 
cessaire. 

Le  Commandant  général  recommande 
à  ses  frères  d'armes  de  service  de  se 
rendre  toujours  à  la  première  réquisition 
lies  magistrats  du  peuple  el  de  tous  les 
fiiiielionnaires  publics,  chargés  de  son  bon- 
heur et  de  sa  tranquillité. 

22  frimaire  an  II. 
Copie  confornii'.   signée   <\c   Cl(ïment.  secri- 
taire  de  l'Etat-maj^r  général,  A^  N.,  UB^  76. 

IIIO.  —  Ariétés  du  Comité  de  siVeté 
générale,  portant  (|ne  les  cilovons  Fran- 
çois Simon  Albert  et  Charles-François  Co- 
pie, membres  ilu  Comité  révolutionnaire 
dr  la  section  Parisienne, dite  di-  l'Unité, se 
rendront  à  Bordeaux  et  autres  communes, 
s'il  en  est  besoin,. *!  l'effet  d'y  remplir  une 
mission  secrète  et  iniportnnie  dont  le  Co- 
mité les  n  chargés,  el  ordonnant  de  leur 
compter  la  somme  ilo  l,r>00  livres  pour 
fournir  aux  frais  tie  leur  voyage 
Î2  frimaire  an  II. 

Extrait  du  regiitlre  dea  manilata  d'arrtt  du 
Comité  de  aùrclé  générale,  A.  N.,  AF'll  289, 
fol.  109. 


III'T. -- Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale,  ordonnant  la  mise  en  liberté  : 
1°  de  Thérèse  .Noël,  détenue  à  Sainte-Péla- 
gie ;  2°  du  citoyen  Lesieur  el  de  sa  mère, 
qui  sont  en  étal  d'arrestation;  3*  des  ci- 
toyens Monier-Radet  el  Uefontaine;  4*  du 
citoyen  Ciroye,  vu  les  atlcslalions  de  son 
civisme  el  la  déclaration  du  f.omité  révo- 
lutionnaire de  la  section  de  la  Montagne. 

22  frimaire  an  II. 
Extrait  des  registres  de  mandats  d'arrêt  du 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  S  ,  .\F'll  289. 
fol.  109.  110;  AF-ii  290,  fol.  52. 

1 1 18.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, décidant  que  le  citoyen  Maillard, 
qui  n'a  pas  encore  obéi  à  rarrélé  lui 
enjoignant  de  rendre  un  compte  régulier 
de  la  commission  qui  lui  avait  été  donnée 
par  délibération  du  4  aoiit  précédent,  sera 
coixUiit  à  l'instant  au  lieu  des  séances  du 
Comité,  devant  les  représentants  du  p.iiple 
qui  le  composent. 

22  frimaire  an  II. 
Extrait    du    registre   des   mandats  d'arrél  du 
Comité  de    pureté  générale,  A.  N..  AFn*  290. 
fol.  .52  V. 

1119.  —  Arrêté  du  Comité  de  st^reté  gé- 
nérale, d'après  une  nouvelle  ilénoncialion 
signée  el  en  raison  de  la  conduite  el  des 
opinions  reconnues  du  nommé  houel,  ci- 
devant  fermier  général,  el  de  sa  femme, 
qui  les  rendent  plus  que  suspi-cis.  char- 
geant le  citoyen  Pijeait  de  suivre  dans  la 
maison  dudil  houel.  rue  llergère.  les  per- 
quisitions, recherches  et  fouille.s  néces- 
saires pour  découvrir  l'or,  l'argent  mon- 
nayé et  l'argenterie,  ensemble  Ions  objets 
qui  pourraient  être  cachés  ou  enfouis, 
tant  dans  la  chombre  à  ccuicher  dudil 
Douel,  dans  les  lieux  à  l'anglaise,  soit 
dans  les  murs  desdits  lieux,  même  dans  les 
puits  et  nolainmenl  dans  celui  îles  deux 
qui  est  couvert,  cnlin  dans  les  endroits 
sur  l(sc|iiels  on  pourrait  donner  des  indi- 
cations, faire  lever  à  cet  effet  tous  scellé», 
lesdites  opér.ilions  devant  être  f.iites  en 
présence  dudit  |)oui'l,  qui  il  cet  effet  sera 
extrait  de  la  maison  d'arrêt  où  il  est  dé- 
tenu jiar  les  citoyens  Ciiiberl  el  Courtois, 
membres  du  (limité  de  surveillance  de 
la  section  du  Faubourg-Montmartre,  qui 
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pourront  également  faire  extraire  de  la  mai- 
son d'arrêt  des  Madeionnetles  le  nommé 
François,  domestique  de  Douet,  à  mémo 
de  fournir  des  renseignements. 

22  frimaire  an  II. 
Extrait  Jii   registre    des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale.   A.  JV.,  AF'll  2'30, 
fol.  53. 

1 120.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  portant  que  le  gé- 
néral est  satisfait  de  la  conduite  de  ses 
concitoyens  ;  quand  la  société  fait  la  police 
elle-même,  elle  estsilre  que  tous  ses  mem- 
bres se  rendent  facilement  à  la  raison. 
Hanriot  ajoute  :  ■<  Vous  voyez  comme  moi 
qu'un  bout  de  ruban  est  préférable  à 
toutes  les  bayonnettes  de  l'univers.  »  Le 
Commandant  général  invite  les  bons  ci- 
toyens à  fixer  un  œil  sévère  sur  les  mé- 
cbants;  avec  une  surveillance  générale,  on 
peut  encore  déjouer  leurs  infâmes  projets. 

23  frimaire  an  II. 
Copie   conforme,   signée  de  Clément,   secré- 
taire de  lEtat-major  général,  A.  N.,  BB^  76. 

1121.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  portant  que  le  Comité  révo- 
lutionnaire de  la  section  de  l'Homme- 
Arraé  fera  mettre  en  liberté  le  citoyen 
Dezallier  d'Argenville  ;  2°  autorisant  le 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  sur 
laquelle  réside  le  citoyen  Lourdier  à  pro- 
céder u  la  levée  des  scellés  apposés  chez 
lui  et  à  l'examen  de  ses  papiers. 

23  frimaire  an  II. 

E.xtrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*n  289, 
fol.  110. 

Dezallier-d'Argenville  (Antoine-Nicolas),  fils 
du  littérateur,  s'occupa  d'histoire  naturelle  et 
de  Beaux-Arts. 

1122. — Arrêtés  du  Comité  de  si'ireté 
générale  :  l"  enjoignant  au  citoyen  Bail- 
leux  de  faire  perquisitions  exactes  chez  le 
nommé  d'Arlincourt,  à  l'effet  de  découvrir 
6  malles, sorties  du  Garde-Meuble  national, 
le  dimanche  et  le  lundi  qui  ont  précédé 
le  10  août  1792,  appartenant  au  nommé 
Pont-l'.Vbbé,  gendre  de  Thierry,  et  con- 
duites par  le  nonnné  .\zèle,  son  homme 
de  confiance,  chez  ledit  d'Arlincourt;  2''au- 
toris.mt    le    commissaire  de  iiolice  de    la 


section  de  Mutius-Scevola  à  faire  lever  les 
scellés  apposés  sur  les  papiers  et  effets  du 
citoyen  Desplaces. 

23  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'li  289, 
fol.   111. 

Ar'incourt  (Charles-Adrien  Prévost  d'),  ex- 
fermier gémral,  condamné  à  mort  le  25  floréal 
an  II  (.U  N.,  W  365,  n»  809). 

1123.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
ni'rale,  par  mesure  de  sûreté  générale  et 
pour  la  conservation  de  l'intérêt  public, 
autorisant  le  citoyen  Héron  à  s'adjoindre 
tel  nombre  de  membres  des  Comités  de 
surveillance  qu'il  jugera  nécessaire,  et  à 
se  transporter  sans  délai  dans  toutes  les 
maisons,  sises  à  Paris  ou  à  la  campagne, 
qui  appartiennent  aux  ci-devant  fermiers 
généraux,  ou  par  eux  habitées,  afin  d'y 
apposer  les  scellés  sur  leurs  meubles  et 
effets,  distraction  faite  de  leurs  vêtements 
à  leur  usage,  lui  donnant  pouvoir  de  re- 
quérir des  autorités  constituées,  civiles  et 
militaires,  tous  secours  et  assistance  que 
les  circonstances  exigeront. 

23  frimaire  an  II. 
Extrait   du  registre  des  mandats   d'arrêt   du 
(Comité  de  sûreté  générale,  A.  .V.,  AF'ii  289, 
fol.  III. 

1124. — Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  la  mise  en  liberté 
immédiate  du  citoyen  Letellier,  détenu  à 
Sainte-Pélagie;  2» autorisant  le  Comité  ré- 
volutionnaire de  la  section  de  la  Répu- 
blique à  faire  sortir  des  prisons  le  citoyen 
Vata,  pour  procéder  en  sa  présence  à  la 
levée  des  scellés  apposés  chez  lui  et  ex- 
traire les  papiers  suspects;  3"  mettant  en 
demeure  les  administrateurs  ou  employés 
en  chef  de  la  Poste  de  remettre,  en  vertu 
d'autorisation  du  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  des  Piques,  au  citoyen  Dami- 
lot  une  lettre  chargée  à  l'adresse  du  ci- 
toyen Sade,  qu'on  a  refusé  de  lui  délivrer. 

23  frimaire  an  II. 
Extrait  du  registre   des   mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'ii  200, 
fol.  53. 

I  !2li.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, autorisant  lo  citoyen  Morel  à  faire 
lever  les  scellés  apposés  sur  les  papiers  et 
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elTcls  Je  Greffulhe  el  Honls,  banquiers  as- 
sociés, demeuraiil  rue  Bergère,  pour  ex- 
traire de  ces  papiers  les  lilres  de  rente  el 
antres  olijels  sur  lElat,  compris  dans  le 
décret  de  la  Convention  du  2t  frimaire, 
qui  pourraient  <^tre  réclamés  aux  termes 
de  ce  décret,  les  remettre  à  qui  il  appar- 
tiendra, et  ensuite  faire  réapposer  les 
scellés  sur  les  papiers  dudit  Monts,  extrait 
de  la  prison  de  la  Force  par  les  soins  du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  du 
Faubourg-Montmartre,  qui  est  chargé  de 
l'y  réintégrer. 

23  frimaire  nn  II. 
Extrait   du   registre  des   mamlals   d'arrêt  du 
Comité  de  sùrelé  générale,   A.  \.,  AF'll  JOO, 
fol.  53  V». 

1126.  —  Arrêté  du  Comité  de  salut  pu- 
blic, instruit  des  services  que  le  Comité 
de  surveillance  du  Département  de  Paris 
a  rendus  h  la  chose  publique  et  convaincu 
de  la  nécessité  de  surveiller  plus  que  ja- 
mais les  ennemis  de  la  patrie,  décidant 
que  les  membres  composant  ce  Comité 
conlinueronl  leurs  fi>nclions. 

23  frimaire  an  II. 

Origiaal,  de  la  main  de  Rol)C.<picrrf,  A.  S  , 
AF'II  57;  copie,  A.N.,  BB>81,fol.  21. 

Ed.  F. -A.  .KuLAnn,  Recueil  dtê  acl«e  du 
Comilà  (le  .i«lu(  public,  I.  IX,  p.  365. 

1 127.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jnur  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  le(|uel  le  Com- 
mandant général  adjoint  invite  les  com- 
mandants des  postes  à  faire  souvent  la 
visite  de  leurs  factionnaires  el  h  veiller  à 
rp  qu'ils  ne  s'endiirnienl  pas;  il  les  engace 
aussi  h  ne  recevoir  aucun  riluven  pour 
monter  la  garde,  h  moins  qu'il  n'ait  une 
pique  ou  lin  fusil. 

I,c  service  général  h  l'iirilin.nr"'  el  beau- 
coup de  surveillance. 

24  frimaire  an  II. 

Cnpi»  conforme,  signée  di-  Clément.  Bccrétnirc 
d«  r Etat-major  géaéral,  A.  S  ,  DB'  76. 

1128.  —  Ariélés  du  C..milé  de  silreté 
générale  :  !•  ordonnant  de  procéder  h  la 
mise  en  état  d'arrcst/iliim  du  iiuiniiié  Bun- 
nevnl,  ri-dev.mt  comte  et  luaréilial  dp 
camp,  par  les  suins  du  riloyi'u  floistnaral, 
et  .'i  de.H  perquisilioii!)  de  .-«es  papier*»  et 
elTels,9ur  sa  personne  ou  dans  son  appar- 


tement, dont  sont  chargés  deux  membres 
du  Comité  révolutionnaire  de  la  section 
où  habite  cet  indiviilu  plus  (|ue  suspect; 
2*  ordonnant  au  concit-rge  de  la  Force, ou 
de  toute  autre  maisun  d'an él, de  recevoir 
comme  prisonnier  le  nommé  Jean  Thi- 
boux,dit  Bourguignon,  postillon  à  la  poste 
aux  chevaux,  rue  Contrescarpe;  3»  autori- 
sant le  citoyen  Morel  à  faire  lever  les 
scellés  apposés  sur  les  effets  du  citoyen 
Senoble. 

24  frimaire  in  II. 
Exlrait  du  regi.<'tre  des  mandats    il'arrèt    du 
Comité  de  sûreté  génér.ile,   A.  N..  AF'II  289, 
fol.  112,  113. 

1129.  —  .\rrèté  du  Cninilé  de  sûreté  gé- 
nérale, vu  les  cerlilicals  produits  par  l'e- 
rardel,  aine  et  cailet,  Bigolot  el  Stevenel, 
courriers  de  la  malle  de  Paris  à  Slras- 
bc>urg,  vu  pareillement  la  lettre  des  admi- 
nistrateurs de  la  Poste,  qui  déclarent 
n'avoir  rien  à  reprocher  à  ces  courriers 
relalivement  à  leurs  services,  el  n'avoir 
relevé  aucune  preuve  d'incivisme  cniilre 
des  citoyens  qui  appartiennent  à  une  classe 
d'employés  sur  laquelle  il  leur  est  impos- 
sible d'exercer  une  surveillance,  considé- 
rant, d'ailleurs,  que  le  nommé  Laurent, 
dénonciateur  de  ces  courriers,  avait  paru 
suspccl.ordonnanldeles  mettre  en  liberté. 

21  frimaire  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandaUi   d'arrêt  du 
t^omité  de  si\reté  générale,  A.  N.,  .Vt'll  289, 
fol.   112. 

I  i;it>.  —  Arrêté  du  Comité  de  srtreté  gé. 
nérale,  considérant  que  les  nommés  Car- 
lieux  et  Ferdinaiiil  Cnrliciix,  Anglais,  .sont 
venus  en  Fiance  pour  faire  leur  éducn- 
lion  et  c|u'ils  ne  sont  âgés  que  de  onre  ans, 
décidant  qu'ils  seront  mis  en  liberU-,  ik 
cliarge  par  leur  insliluleur  de  répomlrc 
de  leur  civisme. 

24  frimaire  an  II. 
Extrait   du    registre  de»  mandats   d'arrêt    du 
ComiM  do  »rtret*  général»,  A.  N.,  AF'll    289, 
fol.  112. 

1131.  —  Arrêté  du  icnuilé  de  srtreté  gé- 
nérale, décidant  que  b'  citoyen  Pi>riegaux, 
banquier,  et  son  adjninl,  nommé  lium- 
belsjieimcr,  seront  traduits  au  Tribunal 
révolutionnaire,  cl  les  pièces  envoyée.»  par 
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le  Comité  de  surveillance  Je  la  section  du 
Monl-lilaiic,  dont  l'inventaire  est  joint, 
seront  adressées  à  l'accasateur  public  de 
ce  Tribunal,  ordonnant  en  conséquence 
de  se  saisir  de  leurs  personnes,  en  quelque 
lieu  qu'elles  se  trouveront,  et  de  les  con- 
duire sous  bonne  et  suffisante  garde  dans 
les  prisons  de  la  Conciergerie. 

24  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  28',), 
fol.  113. 

Perre.ïaux  (Jean-Frédéric),  banquier,  et  son 
associé  Gumpelsheimer  (Jean-Alljerl),  chez  qui 
le  duc  du  Cliàlelet  prétendait  avoir  4  millions 
en  déput,  accusés  de  faire  passer  de  l'argent 
aux  émigrés,  furent  mis  en  liberté  par  décret  de 
la  Convention  du  3  nivôse  {A.  N.,  V  4774'''»). 

1132.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  autorisant  les  citoyens  Pérou 
et  Verque,  membres  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  Le  Peletier,  à  se  trans- 
porter au  village  d'Antony  prés  Paris,  à 
l'effet  de  lever  les  scellés  apposés  sur  les 
papiers  et  effels  du  ci-devant  chevalier 
Lambert,  dans  une  maison  audit  lieu,  et 
de  faire  la  inénie  opération  à  Paris,  dans 
une  maison  appartenant  audit  Lambert, 
rue  de  la  Loi,  près  de  la  rue  Feydeau, 
afin  de  distraire  ce  qui  pourrait  paraître 
suspect,  et  dans  le  cas  où  il  se  trouverait 
quelques  lettres  anglaises,  la  traduction 
en  serait  faite  par  le  citoyen  Daix,  inter- 
prète désigné  à  cet  eflet,  qui  rendra  compte 
au  Comité,  s'il  rencontre  quelques  suspi- 
cions; 2°  autorisant  les  mêmes  citoyens  à 
lever  les  scellés  sur  les  papiers  et  effets 
des  nommés  Le  Pilleur  et  Loget,  en  leur 
maison  à  Arcueil,  à  charge  d'apporter  au 
Comité  les  papiers  suspects. 

24  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  290, 
fol.  04. 

Lambert  (Jean-François),  ancien  banquier, 
intéressé  dans  la  maison  de  banque  d'Abbéma, 
«  en  relations  avec  tous  les  banquiers  agioteurs 
et  sangsues  publiques,  ainsi  que  les  aristocrates, 
ayant  un  lils  au  service  du  tyran  d'AnLdeterre  » 
{A.  JV.,  V  47G1). 

1 133.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, autorisant  le  citoyen  Pasté  à  faire 
lever  les  scellés  apposés  sur  les  papiers  el 


effets  du  citoyen  Naulay,  demeurant  rue 
des  Deux-Ecus,  section  de  la  Halle-aux- 
Rlés,  actuellement  en  élat  d'arrestation 
chez  lui,  sous  la  garde  de  deux  Sans  cu- 
loltes,  en  raison  de  son  inlirniilé  gout- 
teuse. 

24  frimaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des   mandats    d'arrêt    du 
Comité  de  sûreté   générale,  A.  N..   .\F*II  290, 
fol.  b'i. 

1 134.  — Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  d'e  Paris  :  1'  por- 
tant que  les  membres  de  ce  Comité,  ras- 
semblés au  lieu  de  leurs  séances,  pour 
régler  leurs  comptes,  reçoivent  un  arrêté 
du  Comité  de  salut  public,  qui  les  conti- 
nue dans  leurs  fonctions,  arrêté  transcrit 
au  registre,  qui  sera  imprimé  en  petit 
format  à  .'iOO  exemplaires,  pour  être  en- 
voyé aux  autorités  conslituées,  aux  sec- 
lions  et  communes;  en  conséquence  de 
cet  arrêté,  un  nouveau  bureau  est  nommé, 
le  citoyen  Marchand  est  appelé  à  la  pré- 
sidence, le  citoyen  Guignes  est  nommé 
vice-président, et  Lécrivain  secrétaire;  2°  en- 
tendant la  lecture  d'un  mémoire  adressé 
par  Josset  de  Saint-Laurent,  et  y  voyant 
non  sans  surprise  littéralement  reproduit 
le  rapport  du  citoyen  Marchand  au  Comité 
de  sûreté  générale  sur  cette  affaire,  aussi 
voulant  acquérir  les  renseignements  les 
plus  clairs,  les  plus  précis,  et  découvrir, 
s'il  est  possible,  la  retraite  dudit  Saint- 
Laurent,  chargeant  les  citoyens  Lécrivain 
et  Marchand  de  se  rendre,  en  qualité  de 
commissaires,  chez  la  citoyenne  Fournier 
pour  tâcher  de  découvrir  par  quel  moyen 
Josset  de  Saint-Laurent  a  pu  avoir  com- 
munication de  ce  rapport;  3°  chargeant 
le  citoyen  Simon,  secrétaire  de  Maillard, 
commissaire  du  Conseil  exécutif,  de  se 
transporter,  avec  un  membre  du  Comité 
de  surveillance  de  la  section  de  Marat, 
afin  de  l'amener  au  Comité,  chez  le  ci- 
devant  vicomte  de  Champagne  de  Foie- 
ville,  lieutenant-colonel  du  régiment  de 
Flandre,  à  l'hôtel  de  Montauban,  rue  (iil- 
le-Cœur,  ledit  de  Champagne  prévenu 
d'être  un  contre-révolutionnaire  prononcé 
et  d'avoir  voulu,  de  concert  avec  le  lieu- 
tenant-colonel de  Royal-Cravate,  favoriser 
l'exportation  des  grains  par  Saint-OinerT.î 
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cel  effet  d"avoir  lenlé  de  faire  publier  la 
loi  martiale  pour  faire  tirer  sur  le  peuple 
tjui  s"y  opposait  :  4»  attendu  que  dans  fliôtel 
de  Montauliaii,  rue  flit-le-Cœur,  occupé  par 
le  nommé  Holiequin,  avaient  loaé  plusieurs 
émitrrés  et  gardes  du  corps,  qui  y  avaient 
laissé  leurs  effets,  renfermés  dans  des 
porte-manteaux  et  malles,  caoliés  dans  dif- 
f<-rents  endroits  de  la  maison,  donnant 
mandat  au  nommé  Simon  d'opérer  la  véri- 
lication  des  effets  en  question  et  de  mellre 
en  lieu  siir  ces  porte-manteaux  et  malles  : 
5"  sur  l'invilalion  de  la  section  du  Contrat- 
Social,  désignant  les  citoyens  Cuigucs  et 
I.écrivain  pour  se  rendre  à  cette  seition  et 
assister  à  la  fête  qui  y  aura  lieu  en  l'hon- 
neur deMarat,  l.i'  Peleliir  et  Jean-Jacques 
Rousseau. 

li  frimairi'  au  H. 
Extrait  du  2«  rpçistic  des  procès-verbaux  et 
déllbéralions  du  Comité  de  surveillance  du  Dr- 
parlcmenl  de  Paris,  yl..Y.,  BU'8I*,fol. 'Ml-217. 

11.3.';. —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  au  Comitt- 
de  salut  public  de  la  (Convention  natio- 
nale, accusant  ri-ception  de  l'arrêté  qui  le 
continue  dans  ses  fonctions  et  déclarant 
que  ce  nouveau  témoignage  de  sa  con- 
fiance n'ajoutera  rien  au  zMe  du  Comité 
ni  à  son  amour  pour  la  patrie,  et  que  sa 
surveillance  active  poursuivra  sansrclàrlie 
les  conspirateurs  ainsi  que  les  ennemis  de 
la  liberté,  et  aidera  de  tout  son  pouvoir  \f 
Comité  de  salut  |iut)lic  dans  ses  pénibles 
et  glorieuses  fonctions. 

24  frimaire  an  II. 
Extrait   du   registre   de  copie  des  lettres  du 
(.'omit*  de  salut  public  du  D^parlemenl  de  Paris, 
A.  A-..DD^  81,  fol.  îl. 

Ii:t<'>.  —  Lettre  du  l'.omité  de  sur\eil- 
lance  du  Déparli-menl  de  Paris  au  Direc- 
toire du  rtépartement,  en  réponse  ;\  la 
si^nilicalion  qui  lui  a  été  faite  par  le  ri- 
toyin  l.ulicr  di-  quildr  à  l'instant  ses 
lonclii.n>..adr»ss,iiii  liirr-t.  ,ln  Comité  de 
salut  public,  en  dule  du  2.1  frimaiie. 

24  friiiiairr  nn  IL 
Elirait  du   registre  de  copie   de<  Icllrcs  du 
<  '«mil*  do  «alul  piddic  du  Di'pnrlempiil  de  Pnri« 
A.  \  ,  Bll>  81,  fol.  21. 

II."??.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  In 
for-e  nriné(>  d»;  paris,  dans  le(|ii.d  est  an- 


noncé le  départ   d'un   convoi    d'artillerie 
pour  Chartres,  escorté  par  iOO  caiionniers. 

Le  C.ommandant  général  constate  que  le 
service  est  strictement  fait  dans  tous  les 
postes,  el  à  ce  propos  il  adresse  les  exhor- 
tations suivantes  :  <■  Inissons-nous.  mes 
amis,  et  des  quatre  extrémités  de  la  Répu- 
blique à  l'intérieur,  ne  formons  qu'un 
seul  bataillon  d'amis  et  de  frères.  L'invin- 
cible Paris,  l'objet  de  la  haine  des  tyrans 
de  la  terre,  est  cet  intérieur  et  le  point 
central  de  réunion.  Paris  a  montré  du 
courage  el  Paris  aura  encore  le  sublime 
orgueil  de  donner  à  l'univers  l'exemple 
des  mtpurs  et  des  vertus.  " 

Les  patrouilles  extérieures  produisent 
le  meilleur  effft.  la  chose  publique  s'en 
trouve  bien. 

25  frimaire  au  IL 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secré- 
taire do  l'Elal-major  général,  A.  S.,  IW  76. 

1138.  —  Arrêté  du  Comité  de  si'irelé  gé- 
nérale :  t»  ordonnant  la  mise  en  état  d'ar- 
restation du  nommé  Faverolles,  ci-devant 
aide  de  camp  de  Dumouriez,  avec  réquisi- 
tion pour  l'arrestation  de  ce  particulier, 
inspecleurdes  subsistances,  ci-devant  em- 
ployé à  Toulouse  et  à  Rayonne,  s'il  se  pré- 
sfiilait  dans  les  bureaux:  2»  oiilonnant 
d'élargir  sur-le-champ  le  nommé  Rriguet. 

25  frimaire  an  II. 
Extrait  du   registre  des   mandais  d  arrêt   du 
Ci>milé  de  sûreté  générale,   .\ .  .V..  .\F"ii  Î8U. 
fol.  114. 

1130.  —  Lettre  du  Con.ité  de  sûreté  gé- 
nérale au  citoyi-n  Pache.  maire  de  Paris, 
déclarant  i|u'in>tniit  qu'une  >  itoyenne  du 
nom  de  De  Crecy.  ou  un  noinnii'  Faverolles, 
employé  dans  les  vivres  et  fourrages, 
]iourrait  se  présenter  à  la  Poste,  alln  de 
réclamer  des  chevaux,  il  l'invite  ii  donner 
lies  ordres  pouri|u'on  arrête  ces  individus, 
s'ils  se  présentenl.el  qu'on  les  traduise 
siir-le-cli;iinp  smis  bonne  garde  au  (Cnmilc, 
lii  chose  pressant,  le  Comité  recommande 
au  maire  di-  mellre  loiilo  l'actixilè  pos- 
sible dans  les  mesures  qu'il  preiirlra. 

2.'i  frimaire  an  II 
Eilrail   du   registre  de*  mandat»  d  arrél  du 
Comilé  de   «rtrclé  générale,  A.  N.,  Al'*li  289, 
fol.  III. 
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1140.  —  ArnHé  Jii  Comité  de  sùrelé  gé- 
nérale, autorisant  le  concierge  de  la  mai- 
son d'arrêt  ci-devant  Port-Royal  à  laisser 
communiquer  entre  les  deux  guichets,  en 
sa  présence,  le  citoyen  Denis  Brallé.  pro- 
cureur de  la  commune  de  Chàleiiay-la- 
Montagne,  avec  le  nommé  Pommier,  afin 
de  recevoir  de  celui-ci  procuration  d'agir 
relaliveraejil  à  ses  intérêts  et  aux  circons- 
tances dans  losiiuelles  il  se  trouve,  et 
désigner  le  citoyen  auquel  il  remet  à  cet 
effet  sa  confiance. 

25  frimaire  an  II. 
Extrait   du   registre  'les   mandats  d'anét   du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,  AF'lI  28!), 
fol.  115. 

1141.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté'  gé- 
nérale, autorisant,  conformément  au  vicu 
exprimé  par  le  Comité  d'instruction  pu- 
blique, le  citoyen  Lelièvre,  membre  de  la 
Commission  des  arts,  à  se  transporter  à 
la  maison  d'arrêt  dite  des  Madeloniiettes, 
pour  recueillir  de  la  bouche  du  nommé 
Pocquelin,  ci-devant  concierge  à  l'hôtel 
de  Montmorency,  des  renseignements  utiles 
relativement  à  divers  monuments  des  arts 
et  d'histoire  naturelle,  que  l'on  croit  de- 
voir se  trouver  dans  ledit  hôtel  de  Mont- 
morency et  dont  la  découverte  serait  inté- 
ressante pour  la  République. 

2.5  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'li  290, 
fol.  5'i  v°. 

Lelièvre  fClaudc-TIugues),ingénieurdes  mines 
et  métallurgiste,  devint  associé  de  l'Académie  des 
sciences  pour  la  section  d'histoire  nalui-cllc 

1142.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  invitant  le  citoyen  Uussert, 
commissaire  de  police  de  la  section  du 
Temple,  à.  se  rendre  incontinent  auprès 
de  lui,  pour  l'éclairer  sur  certains  faits 
qu'il  désire  connaître;  2°  mandant  auprès 
de  lui,  pour  le  même  motif,  la  citoyenne 
Barbeau,  portière  de  la  maison  ii°  4  de  la 
rue  Favart;  3"  vu  les  deux  .-Érrétés  des 
Comités  de  l'examen  des  comptes  et  des 
finances  réunis,  qui  attestent  que  le  ci- 
toyen Passy,  détenu  en  la  maison  d'arrêt 
do  i'ort-Royal,  est  quitte  envers  la  Répu- 
blique relativement  à  ses  comptes,  en- 
-endde   le  certificat  du  Cnniil''  révoliitioji- 

T.    X. 


nairc  de  la  section  Le  Peletier,  qui  allrsle 
que  ce  citoyen  s'est  toujours  montré  vrai 
républicain,  décidant  qu'il  sera  sur  le 
champ  mis  en  liberté. 

25  frimaire  an  II 
Extrait  du  registre  des   maniais  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'll  290, 
fol.  54  v»,  55  r». 

1143.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Déparlement  de  Paris  :  1°  cons- 
talant  l'accomplissement  de  la  mission 
confiée  aux  citoyens  Geofiroy  et  Simon, 
chargés  de  conduire  au  Comité  de  sur- 
veillance de  Senlis  les  nomiriés  Boitel  et 
(lermain,  d'une  autre  mission,  confiée  aux 
citoyens  Geoffroy,  Petit  et  Dufailly,  de  la 
section  de  Brutus,  chargés  de  conduire  au 
Comilé  de  surveillance  de  la  commune  de 
Coupvray  les  nommés  Porrin.  Minard  et 
Lepoivre;  2°  recevant  le  compte  rendu  de 
la  mission  confiée  au  citoyen  Simon, chargé 
de  se  transporter  à  l'hôtel  de  Montauban, 
rue  Git-le-Cœur,  à  l'effet  d'y  per<iuisi- 
lionner  et  dé'couvrir  les  malles  et  porte- 
manteaux qui  y  seraient  cachés,  duquel 
il  résulte  que  ces  malles  et  porte-man- 
leaux  ont  été  portés  au  Département  de 
Paris;  3°  recevant  le  rapport  du  mémo 
Simon,  chargé  de  rechercher  le  nommé 
Champagne  de  Folleville,  lieutenant-colo- 
nel au  régiment  de  Flandre,  armée  de  la 
Moselle,  d'où  il  résulte  que  ledit  Cham- 
pagne de  Folleville  se  trouvait  détenu  dans 
la  maison  d'arrêt  du  Luxembourg;  4°  re- 
cevant de  la  commune  d'Etiolles  le  pro- 
cès-verbal de  [icrquisitiou  et  d'enlèvement 
d'elïels  chez  la  citoyenne  La  Vieuville, 
dressé  par  le  citoyen  Guignes;  a"  autorisant 
les  citoyens  Potin  et  Gandelot,  membres 
du  Comité  de  surveillance  de  la  section  de 
l'Homme-Armé,  à  se  transporter  tant  à 
Suresnes,  Puteaux  qu'autres  lieux,  à  l'effet 
d'arrêter  le  nommé  Mallecy,  sa  femme, 
et  tous  suspects  trouvés  avec  eux  ; 
0"  chargeant  Moissard,  l'un  de  ses  mem- 
bres, de  lever  les  scellés  apposés  chez  le 
citoyen  Devault,  ci-devant  lieutenant  co- 
lonel, rue  de  la  Feuillade,  qui  est  autorisé 
à  transporter  ses  meubles  et  effets  dans 
son  nouveau  domicile;  7"  procédant  à  l'in- 
terrogatoire du  noninn''   Hulartre,  dcmni- 
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ranl  rue  Vieille-dii-Temple,  arrèlé  comme 
suspecl,  ay.-inl  îles  parents  (''migres. 

1b  frimaire  an  II. 
Kxtrait  du  'i'  regisire  des  procés-vcrljaux  eldé- 
libi-ratioos  du  Comité  de  surveillance  du  Déparle- 
mcPt  de  Paris,  A.  N.,  BD=  81*,  fol.  2i7-Î.M. 

un.  —  Exlrail  de  l'ordri-  du  jour  de  la 
force  armt'-c  de  Paris,  anniirn;anl  (iu"il  a 
(•lii  perdu  à  la  nreiiouillt''rc  un  chariot 
sans  couvercle,  appartenant  à  l'adminis- 
tration des  Subsistances  :  les  clievaux  sont 
numérniés  129,  130,131, 132  el  mar<|uésn: 
li's  riloyens  qui  en  auraient  connaissance 
sont  invités  à  en  faire  pari  au  Comman- 
dant jrém'Tal,  ou  à  ladite  administration 
(li's  Subsistances. 

Le  r.ominandanl  ^'énéral  adjoint  con.s- 
t.ile  que,  malgré  le  mauvais  temps,  la  nuil 
dernière,  le  service  s"csl  très  b:cn  fait 
dans  l'intérieur  de  P;iris;  c'est  le  vrai 
moyen  d'empêcher  les  malveillants  île 
propager  leurs  principes  par  des  rassem- 
blements. Comme  consiune  le  service  in- 
térieur el  extérieur  à  l'.udinaire  el  beau- 
coup de  surveillance. 

îli  frlm.iire  an  II. 
Copie  ronfurmc,  signée  de  Clémcnl,  secrétaire 
de  l'EUil-major  général,  .A.  iV.,  UB-^  76. 

1 1  ♦:•.  —  Arrêtés  du  Comité  de  silrelé 
générale  :  I"  ordonnant  la  mise  eu  lib<"rlé 
iuiniéilialc  du  citoyen  Teuriin-.\rnoul,  dé- 
tenu à  la  Force;  2"  ch:iri;eanl  le  citoyen 
Paslé,  conjointi-menl  avec  les  membres 
du  Comité  révolutionnaire  de  la  section, 
de  faire  lever  les  scellés  apposés  sur  les 
papiers  du  cilfiycn  C.ilixle-Auxustin  .Molle, 
en  son  domicile,  rue  des  Uoucheries,  sec- 
lion  de  Mulius-Scevola,  en  présence  dudil 
Molle,  i|ui  à  cet  elTet  sci'a  exlrail  de  la 
maison  de  délenliou  des  Carmes,  el  y  sera 

réinlégré. 

26  frimaire  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandnl^  d'nrrél  du 
Comité  de  «ùreté  générale,  A.   N.,  AP'u  Î8i>, 
fol.  11:.. 

Iliti.  —  Arrêté»  du  Comilé  di-  srtreté 
générale  :  I'  cudonniinl  île  Irailuire  au 
Tribunal  révidulionnnire  le  nommé  I)e- 
Hiiline»  de  Tony,  qui  sera  écroué  dans 
leg  prisons  de  la  Cnnciernerie;  2' décidant 
que  le  nommé   Henry  Jessé,  ex-dépulé  de 


l'Assemblée  constiluanle,  arrêté  à  .Moulins, 
sera  Iraduil  devant  le  Tribunal  révolution- 
naire et  écroué  à  la  Conciergerie,  où  il 
sera  maintenu  en  élal  d'arrest  Uiiui  sous 
bonne  el  sûre  garde. 

26  frimaire  an  II. 
Extrait   du   registre  des   mandats  d'arrxil    du 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  S.,  W'u  289, 
fol.  II. S,  116. 

MÎT. —  .Vrrélés  du  Comité  de  srtreté 
générale,  ordonnant  la  mise  en  élat  d'.ir- 
restation  :  I"  du  nommé  duTillel,  deineu- 
raut  rue  des  Fr.incs-Bourijeois,  section  des 
Droils-de-l'llomme,  el  de  sa  tille,  la  ci- 
devanl  marquise  de  .Monloison:  2' du  ci- 
toyen Perregaux .  banquier,  rue  de  la 
Chaussée-d'Anlin.  et  de  Cunibelsheimcr, 
son  associé. 

26  frimaire  an  II. 

Extrait  du  regisire  des  mandai."  d'arrêt  du 
Comilé  de  sûreté  génôralc,  A.  S'.,  .VF'll  ÎS9, 
fol.  116. 

1 1  is.  —  Lettre  du  Comilé  de  sûreté  gé- 
nérale il  la  veuve  Dupral.  hiMel  de  la  Paix, 
rue  de  la  Loi,  la  préveii.inl  que  pour  par- 
venir à  la  levée  des  .scellés  apposés  sur 
rapparlemenl  qu'occupait  à  Versailles  son 
mari,  elle  «levait  s'ailressera  railininislra- 
tion  des  Domaines  nationaux. 

26  frimaire  an  II. 
Extrait    du    registre  des   mandils   d'arrêt  du 
Comité  de  siirelé  générale.   A.  .V.,    AF'il  289. 

fol.  ne. 

IU9.  —  Arrêté  du  Comilé  de  sOrelé  fré- 
nêrale,  décidant  que  l'adminislration  de 
Police  retirera  pemlanl  trois  jours,  savoir, 
les  il,  28  et  29  frimaire,  pré.seul  mois,  la 
garde  extérieure  placée  devant  l.i  mai.son 
d'arrêt  dite  la  cas»  me  des  Carmes,  rue  de 
Vaiigirard.  ainsi  i|ue  la  guérile  placée 
devant  la  porte,  celle  garde  sera  nénn- 
inoins  luaiiilenne  dans  l'intérieur  de  la 
maison,  pour  i|uc  la  surveilliince  qu'elle 
exige  ne  soit  ni  troublée,  ni  nunproinise. 

ÎTp  frimaire  an  II 
Extrait   du   regisire  des   mandai»  d'arrêt    du 
Comité  dr<  srtrelé  générale,    A.  \  ,   AK'll  289. 
fol.  116. 

IIHO.  —  Arrêtés  du  Comité  île  sûreté 
générnle  ■.  I'  piulnnl  ipie  le   iicuiimé  l.ain- 
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bert.  lils,  conseiller  au  ci-devant  Parle- 
ment de  Paris,  mis  en  élat  d'arrestation, 
sera  détenu  à  Sainte-Pélagie  ;  2°  ordonnant 
que  le  nommé  Denis  Vestié,  log'eant  dans 
la  maison  dite  de  Philadelphie,  passaîre 
des  anciens  Petits-Pères,  sera  sur-le-cliain|i 
mis  en  état  d'arrestation  et  envoyé  à 
Sninle-Pélagie,  ou  toute  antre  maison  où 
il  y  aura  de  la  place  ponr  le  recevoir; 
:V  décidant  que  le  Comité  de  la  section  du 
Faubourg-Montmartre  fera  arrêter  et  con- 
duire dans  une  maison  d'arrêt  le  nommé 
Chrétien,  ci-devant  d'Hennebont,  réfugié 
à  Paris  à  la  place  et  à  roiiln'c  du  Fau- 
bourg-Montmartre. 

1G  fi'imaii'e  an  II. 

Exti'ait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  290, 
fol.  55. 

Glirélien  (Gildas),  ancien  sénéclial  de  la  juri- 
diction d'Hennebont,  maire  de  celte  ville  (A .  A'.. 
F':  4658). 

llljl.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1"  chargeant  les  citoyens  La 
Rivière  et  Pérou,  membres  du  Comité  ré- 
volutionnaire de  la  section  Le-Peletier,  de 
se  transporter  à  Brouillet  et  de  lever  les 
scellés  apposés  sur  les  effets  et  papiers  de 
Dufresne,  ci-devant  agent  de  change,  et 
d'apporter  les  pièces  suspectes  au  Comité  ; 
2''  chargeant  le  sieur  .lean-Baptiste  De 
I.elon  de  lever  les  scellés  apposés  sur  l'ap- 
partement de  la  citoyenne  Jolivet,  dite  de 
Crécy,  quai  de  l'Ecole,  n<"  7  et  14,  d'exa- 
miner les  papiers  et  de  remettre  au  Co- 
mité ceuxsuspects  ;  3"aulorisant  le  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  du  Contrat- 
Social  à  procéder,  eu  présence  du  citoyen 
Munier,  mis  en  liberté  par  ordre  du  Co- 
mité, à  la  levée  des  scellés  apposés  chez  lui. 

2  G  frimaire  an  II. 
Extrait   du   registre   des  mandats  d'ariét  du 
Comiti-  de  sûreté   t'cnérale,  A.  A'..  AF'll  290, 
fol.  .J5. 

Iir32.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale,  décidant  par  mesure  de  sûreté 
générale  et  pour  des  considérations  d'inté- 
rêt majeur  que,  les  27,  28  et  29  frimaire 
présent  mois,  toutes  voitures  qui  se  trou- 
veront venir  d'Orléans  à  Paris  seront  visi- 
tées et  que  les  voyageurs  pourront  être 
interpellés  de  déclarer  d'où  ils  viennent  et 


d'exhiber  leurs  passeports,  malles  et  autres 
effets,  si  aucun  desdits  voyageurs  est  re- 
connu ou  suspecté  pour  être  de  ceux  qui 
donnent  lieu  à  la  présente  mesure,  il  sera 
arrêté  et  conduit  à  I^aris.  chargeant  de 
l'exécution  de  cet  arrêté  les  citoyens  Vey- 
rat,  Ballay  et  Métrasse  membres  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  de  l'L'nité, 
envoyés  en  mission  spéciale  à  Etampes  et 
jusqu'à  Orléans,  si  besoin  est. 
2  G  frimaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  siirelé  générale,  A.  A'.,  AF'lI  290, 
foi.  ÔG  r". 

1 1.^3.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  déci- 
dant, sur  le  rapport  du  citoyen  Marchand, 
qu'il  sera   écrit  à   l'accusateur   public  du 
Tribunal    révolutionnaire   pour    l'inviter    à 
presser  rinslriiction  du  procès  du  nommé 
Oudaille,  prêtre  fanatique  et  contre-révo- 
lutionnaire, curé  de  Luzarches,  qui  depuis 
sa  détention  a  trouvé  le  moyen  de  faire 
passer  des  lettres  qui   réchauffent  le  fana- 
tisme   dans   ce  canton;   2°  autorisant   le 
citoyen  Chéry  à  se  rendre  au  Comité  de 
sûreté  générale  pour  lui  communi([uer  une 
lettre   adressée    de   l'étranger  au  citoyen 
Gonnet   de    Rupé ,    caissier   général    des 
Postes,  et  recevoir  ses  ordres;  3°  arrêtant 
d'écrire  au  Tribunal  du  2'  arrondissement 
pour  le  prévenir  qu'on  vient   d'envoyer  à 
l'accusateur    public    du    Tribunal    révolu- 
tionnaire copie  des  pièces  concernant  Da- 
vid, père  et  fils,  cordonniers  à  Luzarches. 
parce  qu'on  l'avait  mal  à  propos  chargé 
de  cette  affaire  qui  n'est  pas  de  sa  compé- 
tence; 4°  procédant  à  l'interrogatoire  de 
la  veuve  de  Laleu,  demeurant  rue  Vieille- 
du-Temple;  5°  invitant  le  Comité  de  sur- 
veillance de  Vaugirard,  qui  est  venu  cher- 
cher des  instructions,  h  les  demander  par 
écrit,  conformément  à  la  loi  sur  l'organi- 
sation du  gouvernement  révolutionnaire  ; 
0"  passant  à  l'ordre  du  jour  sur  la  récla- 
mation par  les  canonniers  de  la  section  de 
Bon-Conseil  de  deux  chevaux  qu'on  leur 
aurait  donnés;  7°  envoyant  à  la  Force  le 
nommé   Maximilien  Lemaud,  domestique 
de  la  veuve  de  Laleu,  prévenu  d'avoir  tenu 
des   propos   contre-révolutionnaires,    avec 
copie  de  son  interrogatoire  à  l'accusateur 
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l>iil>lii  ilii  Tribunal  révolulioiinaiie;  8°  dé- 
cidaiil  d  éoiiie  au  Coniilé  d'inspeclion  de  la 
salle  pour  demander  la  lixalion  d'un  jour  el 
dune  licure  alin  d'y  déposer  largenlerieel 
les  iirnenienls d'église  saisis  dans  les  dépar- 
lenienls  d'Oise  el  de  Seinecl-Oise  ;  9°  au- 
liiiisinl  le  tiloyen  Fournerot,  après  avoir 
pris  connaissance  d'une  déclaralion  faite 
au  nom  de  la  citoyenne  Prunier,  détenue 
a  la  Salpèlrière,  vu  les  avanlaaes  qu'elle 
parait  présenter,  à  se  Iransporler  à  Mont- 
ri>ui;e,  lieu  indiqué  par  la  déclaralion, 
pour  y  faire  la  recherche  d'une  cave  où  se 
Il  ouvc  un  caveau  dans  lequel  serait  cachée 
une  somme  de  30.000  livres,  en  s'adjoi- 
unant  à  cel  cITel  Simon  el  (;ooirroy  uni- 
quement romine  témoins, avec  un  membre 
ilu  Comilé  de  surveillance  de  Monlrougc, 
in  ayant  soin  «le  dresser  procés-vcrhal  de 
loules  les  opériitions,  mettre  des  scellés  cl 
des  gardiens,  s'il  y  a  lieu. 

20  rriin.^iro  an  II. 
Ex(r.iit  ilu2«rogislrcilc<  proccs-vcib.iux  cldé- 
lilii^ralions  dii  Coiiiitt  de  surveillance  du  Drp.Trlc- 
iiionl  de  Paris.  A.  .V.,  BU^  81\  fol.  Î51-255. 

Il.'il.  —  Exilait  de  l'ordre  du  jour  de 
la  force  armée  de  Paris,  par  le«piel  le 
Coniinandanl  général  adjoint  recommande 
aux  adjudants  de  sections  de  donner 
romiiie  consigne  dans  Ions  les  poslcsd'ar- 
réler  tous  les  niililaires  qui  ne  seront  pas 
porteurs  d'une  permission  signée  du  ini- 
iiislre  de  la  guerre  ou  de  ses  adjoints,  et 
de  les  conduire  île  poste  <'n  poste  à  la  ca- 
si-riie  de  la  ('ourlillc,  à  l'exception  des 
blessés  dont  les  ccrtilicals  seront  visés  par 

le  C. ilé  de  santé.   I.c  r.iimmandanl  gé- 

iiér.il  met  aussi  en  garde  Ions  b's  ccimmaii- 
ilaiits  des  postes  l'onlre  un  abus  qui  exisie 
depuis  quelque  leiiips.  Des  iiiilitJiires  fen- 
dent la  manche  de  leurs  liabils  el  enve- 
liqipeiil  leurs  bras  avec  du  linge  pour  faire 
\i.ir  qu'ils  siilil  blessés  i-l  se  font  entre  eux 
d'-  billels  d'li>'q>ilaux  ;  poui  ne  pas  y  élre 
trompé,  ces  cerlilicals  de\ronl  élre  établis 
par  le  rliirur^ii'ii- major  ilii  dernii-r  hôpital 
d'oii  ils  sortent,  visés  du  conseil  d'ailnii' 
iiiftlration  île  leurs  corps  et  du  chef  de 
bataillon.  Pour  .irréter  le  cours  de  ces 
nbus,  len  ndjudants  de  sections  feiniit  des 
patrouille»,  de    temps  à    .■iiltre.  de    p.ur  it 


de  Duil,  dans  les  cabarets  on  ces  mauvais 
citoyens  .se  retirent  avec  des  femmes  |iro>- 
tiluées. 

27  brumaire  an  II. 
Copie  cooformc,   signée  de   Clémcni.  secré- 
taire de  l'Etal  major  général,  A.  N.,  UB'  7G. 

llli.ï.  —  .Vrrêlé  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, vu  les  observations  et  renseigne- 
ments transmis  au  ("omité  par  les  adini- 
nisliateurs  de  la  Trésorerie  nationale,  au- 
torisant et  au  besoin  chargeant  le  Comité 
de  la  section  de  ITiiilé  de  faire  sur-le- 
champ  saisir  el  arrêter  le  nommé  Poulain. 
ci-devaHl  payeur  général  du  déparlenienl 
de  la  Manche,  demeurant  rue  de  .*>eine, 
n°  i,  procéder,  conjoiiitenienl  avec  un  com- 
missaire de  la  Trésorerie  nationale,  en 
piésence  dudit  Poulain,  à  l'examen  de  ses 
papiers  el  prendre  loules  dispositions  pro- 
visoires qui  seraient  nécessaires  dans  l'in- 
térêt de  la  Mépiiblii|ue.  apposer  les  scellés 
sur  leux  de  ses  papiers  qui  ne  pourraient 
acliiellement  présenter  aucune  ulililé,  et 
pourvoir  à  la  translation  dudit  Poulain 
dans  la  maison  de  la  Kiu'ce. 

27  frimaire  an  II 
Exirnil  du  registre  des   mandais  d'ai-rél   du 
Cnniili*  do  sùrclé  gém^rale.  A.  N..  AF'il  289. 
fol.  117. 

Il!i0.  —  Arrêté  du  (Coniilé  de  siirelé  gé- 
nérale, considéranl  :  I"  que  le  citoyen 
Prolar.  comme  professeur  de  langue  aii- 
gl  lise,  appartient  à  la  classe  dis  artistes, 
el  i|u'.'iinsi  il  >e  trouve  dans  le  cas  de  l'ex- 
ception pronoiic>'C  par  la  loi  du  0  sepleni- 
bre  dernier  \v.  st.);  i"  que  son  patriotisme 
est  attesté  par  divers  i-ilovens,  nidonnaiit 
la  mise  en  liberté  iminéiliate  diiilit  Prolar 

27  fiimairc  an  II. 
Elirait  du  rcitislro  des   mandal.s   d'arrtl    du 
l'omili-  lie  «ùreli»  Rênt'raV,  A.  K.,  AF'il  28P, 
fol.  117. 

ll.'iT  —  Arrêt.-  du  Comilé  de  sùielé  ^. 
iiêralc  :  I"  chargeant  le  l'oinite  de  sui- 
vcillaiice  de  \a  section  de  l'Indivisibilib' 
d'extraire  le  citoyen  Hauchelon,  dépiib-. 
lie  la  maison  de  la  Force,  m'i  il  e»l  détenu, 
pour  assister  ii  la  levée  des  scellés  sur  se» 
oll'els  cl  papiers,  puis  de  l'y  réintégrer; 
2°  autorisant  le  Oinitê  de  surveillance  de 
la   seiiion    de   la   Fi.ilernilé  à   f.iire    soitii 
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des  prisons  le  sieur  I.iéiicard- Ligny, 
homme  de  loi,  à  l'elfel  de  procéder  en 
sa  présence  el  en  celle  du  citoyen  Jean- 
Anloino  Traversier,  à  la  levée  des  scellés 
apposés  chez  lui,  pour  en  exliaire  les  pa- 
piers dudit  Traversier;  2°  vu  les  molifs  de 
l'arrestation  du  citoyen  Denis,  produits 
par  le  ("oniité  révolulionnaire  de  la  sec- 
tion du  Panthéon-Français,  décidant  qu'il 
n'y  a  lieu  à  délibérer  sur  sn  dcmando  en 
relaxation. 

Î7  iViinaire  an  II. 

Extrait  du  rrgislre  des  mandats  d'ai-rct  ilu 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'JI  '289, 
fol.  117. 

Dauclieton  (François),  était  député  du  Clior. 

1 158.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
néialc  :  1°  chargeant  le  Comité  révolu- 
tinnnaiie  de  la  section  de  Rondy  d'extraire 
le  citoyen  Montigny,  aîné,  de  la  maison 
de  la  Force,  où  il  est  détenu,  pour  assister 
à  la  levée  des  sce'lés,  sous  lesquels  sont 
renfermés  des  contrats  qui  au  ternie  de  la 
loi  doivent  être  mis  en  dépôt,  et  à  la  réap- 
positiiin  des  scellés;  2"  autorisant  le  Co- 
mité de  surveillance  de  la  section  Le  Pcle- 
tier  à  lever  les  scellés  apposés  chez  le 
citoyen  Taschereau,  rue  Favart,  n"  4,  et  à 
remettre  au  Comité  les  papiers  suspects; 
3°  ordonnant  la  levée  des  scellés  apposés 
sur  les  elîets  de  Perrin,  condamné  aux 
fers,  tant  dans  l'appartement  qu'il  occupait 
à  Paris,  rue  de  l'Echelle,  que  dans  la  ville 
de  Troyes;  4°  autorisant  le  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  des  t'iardes-Fran- 
çaises  à  extraire  des  pris>ns  le  citoyen 
l.aperrière,  pour  procéder  en  sa  présence 
à  la  levée  des  scellés  sur  ses  papiers. 

27  frimaire  an  II. 
Extrait  du    registre  des   mandats   d'arrêt   du 
Comité  <le   siircté  générale,  A.  A'.,   .\F'ii  VM, 
fol.  'ob,  56. 

Ho9.  —  .\rréti's  du  Comité  de  silreté 
g(!nérale  :  i»  vu  les  attestations  el  certili- 
cals  desquels  il  résidte  que  le  citoyen 
Maillard  ne  peut  dans  cet  instant  être  dé- 
placé ou  transporté  sans  un  péril  immi- 
nent de  sa  vie,  décidant  que  quant  à  pré- 
sent ledit  citoyen  Maillard  demeurera  en 
arrestation  dans  sa  maison,  et  chargeant 
le  Comité  de  surveillance  de  sa  section 
d'informer  chaque  jour  le  Comité  de  sa 


situation;  2°  vu  l'équivoque  ré-sullanl  de 
l'identité  du  nom,  considérant  que  l'ordre 
darreslatioM  concerne  Rousquet,  père,  or- 
donnant que  Roustiuel.  (ils.  sera  immédia- 
tement mis  en  liberté. 

27  frimiire  an  II. 
Esliait  du    registre  des   mandais   d'arrêt   du 
Comité  de   snrpié   générale.  A.  .V..   .VF'lI   200, 
fol.  .JG. 

Itou.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, sur  les  observations  transmises  au 
Comité  relativement  à  la  nécessité  de  me- 
sures ultérieures  que  provoque  l'état  d'ar- 
restation dans  lequel  se  trouvent  plusieurs 
banquiers  établis  à  Paris,  chargeant  le 
citoyen  Ducange  de  procéder,  en  présence 
de  chacun  de  ces  banquiers  ou  de  leurs 
fondés  de  procuration,  à  la  levée  des  scel- 
lés apposés  sur  leurs  papiers,  registres  et 
bureaux,  en  s'adjoignant  toutefois  deux 
membres  des  Comités  de  surveillance  des 
sections  respectives,  de  procéder  en  outre 
à  l'examen  et  dépouillement  desdits  pa- 
piers et  registres,  d'en  distraire  ceux  qui 
pourraient  être  suspects  el  de  réapposer 
ensuite  les  scellés. 

27  frimaire  an  II. 
Extrait  du   registre   des    mandats  d'^rrét   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AI  *il  290, 
fol    56  v». 

IIOI.  —  Aifétê  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, vu  les  dénonciations  d'un  complot 
contre  la  sûreté  du  peuple  français,  que 
l'on  assure  être  tramé  par  des  hommes 
plus  que  suspects,  qui  sont  les  nommés 
l.e  Peletier-Rosainbo,  LouisFredy,  Dnpnis, 
Nouet,  Pasquier,  d'Outremont,  Fagnier  de 
.Mardeuil,  Amelot,  L'Escalopier,  Camus  de 
la  Guibourgére,  Constance,  Lenoir,  Du- 
puit ,  Agard  de  Maupas,  Sahuguet  d'Es- 
pagnae,  Salamon,  Oursin,  Rolland,  de  Rar- 
renne,  Rouhelte,  Rnurrée  de  Corberon, 
Sallier,  Ferrand,  de  .Saron  de  Courgue, 
Cilbert,  d'Oraiessoii,  Champlàtreux,  tous 
membres  du  ci-devant  Parlement  de  Paris, 
ordonnant  qu'ils  seront  mis  en  élal  d'ar- 
restation et  écroués  dans  Unis  maisons 
d'arrêt  séparées  à  Paris,  que  perquisitions 
exactes  seront  faites,  les  scellés  apposés 
sur  tout  ce  qui  ni'  sera  pas  suspect,  et 
liuit  ce  qui  aura  ce  laiactère  sera  rapporté 
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au  f'omili''  de  sûreté  in'-nérale,  charao.inl 
do  l'exéculioii  de  cet  arr<>lé  les  eilnyens 
l'Iiilidor  el  Jt'-roine  Clievalier,  qui  dresse- 
ront procès- verbal  de  leurs  opérations  el 
rendront  un  compte  bien  exact  <le  l'exé- 
I  iition  tlu  présent,  déciilant  éïraloinent  la 
mise  en  étal  d'arrestation  de  la  citoyenne 
Rosambo,  de  ses  gendres,  filles,  du  ci- 
toyen Malesherbes,  père  el  grand-père. 

"il  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandais  d'arrdt  liu 
l'umilé  de  sùrelO  générale,  A-  K.,  .\F"|I  290, 
f.il.  57. 

Malesherbes  IChrétien-Ciuillauine  Lainiii;;iion 
ilc|.  cx-premicr  pré.sidenl  de  l.i  Cour  îles  .\idcs. 

I  |('i:>.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Déparicnient  de  Paris  :  1°  à  la 
suite  di-  rinlerrogaloire  subi  par  l?  citoyen 
Lejeune,  demeurant  rue  des  Martyrs,  dé- 
(  idnnt  que  le  Comité  de  surveillance  de  sa 
section  sera  cliarpé  d'examiner  ses  moyens 
d'existence  et  sa  conduite,  et  conliant  l'exé- 
cution de  la  même  mesure  au  Coiniîé  de 
la  section  de  l'Arsenal  au  sujet  du  nommé 
Roucherolle;  i"  conformément  aux  ordres 
du  Comité  de  sfti-elé  générale,  cliargeanl  le 
citoyen  Cliéry  de  mettre  on  étal  d'arresta- 
tion le  nommé  l'ionnet  de  Rupé,  payeur 
du  Déparlemetil,  de  mettre  les  scelltSs  sur 
>es  jinpiers  après  en  avoir  distrait  cenx 
suspects,  en  s'.idjoifinanl  pour  cette  opé- 
lalion  un  membre  du  Ctunité  révolution- 
naire de  la  section  du  Ciuilral-Social  ; 
II'  décidant  d'écrire  à  la  .Société  des  Amis 
de  la  Liberté  et  de  l'ICgalité,  séante  aux 
ci-devant  J.icobins,  pour  lui  fiiire  part  des 
nouveaux  pouvoirs  qui  lui  ont  élé  conférés 
par  le  (lomité  île  s.ilul  puldir  el  <iue,  ja- 
loux de  ne  compter  painii  eux  que  des 
hommes  Connus  en  révoluiinn,  ils  deman- 
ili'iit  cotMini'  fiiiirtiMunaires  publics  à  pas- 
ser tons  au  srriitin  épnialojre  de  la  So- 
in''lé;  i"  sur  la  demande  verbale  de  n-n- 
sei){nemenls  parle  Cuniilé  de  surveillance 
de  In  comiiMine  de  Vanves, objectant  la  loi 
ipii  interdit  nu  Comité  toutes  autres  com- 
municaiions  que  celles  par  écrit,  el  néan- 
moins consentant  à  lui  donner  snlisfac- 
linn;  r«'  ri'coani  le  lappoil  du  cituyen 
Iciurnerol,  envoyé  a  .MnnirnuKe  à  la  re- 
cliiTilie  d'un  caveau  ronlenant  de  l'aruenl 
miiiinavé,  duquel  il  lésiille  ipie  loutoH  iu- 


vesliiiations  sont  restées  vaincs;  6°  char- 
L-eant  le  citoyen  Lécrivain  de  se  transpor- 
ter rue  de  Reaune,  au  ci  devant  hôtel  de 
Nesie,  à  l'erTel  de  s'i  ssurer  de  la  personne 
de  l'ex-abbé  Mulot,  municipal  el  Législa- 
teur, de  l'amener  au  Comité  el  d'y  appor- 
ter ses  papiers  suspects;  "•  passant  a 
l'ordre  du  jour  sur  une  réclamation  ano- 
nyme d'un  soi-disant  éditeur  d'un  journal 
allemand,  qui  se  plaint  des  entraves  mises 
à  la  circulation  de  ce  journal  ;  8"  recevant 
le  rapport  des  o|iérations  du  citoyen  Mar- 
chand, chargé  de  lever  les  scellés  au  do- 
micile du  nommé  Uevault,  1.  rue  de  la 
Kenillade,  duquel  il  risulte  qu'il  a  été 
trouvé  une  somme  de  l.iOO  livres  en  assi- 
gnats à  face  royale,  ;i  billets  au  porteur 
du  l,Sr)U  livres,  souscrits  au  nom  dudit 
Devault,  et  2  balles  de  café  pesant  ITiO  li- 
vres environ,  que  ce  particulier  -oirre 
au  t'oniité  de  surveillance  de  la  section 
l'iuillaume-Tell,  pour  être  vendus  au  prix 
moyen  à  son  prolit;  '.•"  sur  une  dénoncia- 
tion du  citoyen  lienncquin,  commis  nu 
Riireau  de  la  Liquidation  des  biens  des 
émigrés,  contre  le  nommé  Dufrcsnoy,  no- 
taire, rue  Vivienne,  el  son  caissier,  rela- 
tivement il  une  obligation  conlraclée  avec 
l'émigré  .\arboiine-Lara,  ordonnant  audit 
llennequin  d'apporter  les  originaux  des 
lettres  nientiimnées  d.ins  l'étal  des  biens 
de  cet  énii;!ré;  10' chargeant  le  citoyen 
Fourneiol  de  se  rendre  immédiatement  h 
N'ogenlsur-.Marne,  dans  la  maison  Dii- 
lartre,  à  l'elTel  d'y  apposer  les  scellés  et 
prendre  les  mesures  de  sArelé  nécessaires; 
11"  annoni,'aiit  ipie  les  citoyens  l'olin  el 
Caiidelot,  membres  du  Coniilé  ié\iilulion- 
naire  de  la  section  de  rilomiiie-Armé, 
l'h  ir:;és  de  se  Iransporler  à  Siiresnes  et 
l'uteaux,  pour  s'assurer  de  la  personne 
du  noniiné  Tardieu  de  Mallecy,  oui  amené 
au  Comité  ci't  individu,  sa  femme, scsdeux 
lllles,  dont  l'une  divi>rcée  avec  le  nommé 
Dubois-Réranger,  émigré,  avec  un  p.'iqiiel 
conleniint  de  l'urgenlerie. 

21  frimiiro  nn  II. 
Kxiriiil  ilu  1'  rcKJutriilc»  proréK-vi'riMiiv  ptil*- 
liberalion»  ilii  CoinilOilc  siirvcillnnce  dti  Dopirit- 
innU  de  l'un.,  A.  .\  ,  llll'  81*,  M    îS.S-'.'eO. 

I  m.l.  —  Lettre  du  Comité  de ^urveill^^llre 
du   Dépnrieineiil   de    Paris  au   Comité  de 
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surveillance  de  la  seclion  de  l'Arsenal, 
l'avisant  qu'il  a  élé  procédé  à  l'inlerroga- 
loire  du  nommé  Bouche  rolle,  détenu  près  du 
Comité,  mais  que  le  Comilé  est  arrêté  par 
la  considération  qu'il  a  son  beau-frère  La 
Rochassière,  émigré,  et  que  la  loi  n'excepte 
de  la  mise  en  élat  d'ariestation  que  les 
parents  d'émigrés  qui  auront  donné  des 
preuves  de  civisme,  en  conséquence  l'in- 
vitant à  lui  faire  passer  tout  renseigne- 
ment, tant  à  charge  qu'à  décharge,  sur 
Boucherolle  et  sa  femme. 

27  fi'imaii'e  an  IL 

Extrait  du  registre  de  copie  des  lettres  du 
Giimitéde  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  .V.,  BB3  81,  fol.  -U  \°. 

1164.  —  Rapport  de  police  sur  la  situa- 
tion de  Paris. 

28  frimaire  an  II. 
Original,  A.  A'.,  \V  12'i. 

Ed.  PlIiRIiE  C.MIOX,  Paris  pendant  /a  Tcnrio-, 
I.  I,  p.  280. 

llOo.  —  Extrait  de  l'ordre  du  .jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  engage  les  commandants 
en  chef  et  en  second  des  sections  ainsi 
que  tous  les  commandants  des  postes  à 
surveiller  quelques  nouveaux  perturhateurs 
du  repos  public,  dont  les  discours  tendent 
à  la  division  de  la  grande  famille,  à  les 
arrêter  et  à  les  traduire  devant  les  auto- 
rités locales. 

Les  gendarmes  de  toutes  armes  se  con- 
formeront à  l'arrêté  de  la  Commune,  qui 
leur  enjoint  de  se  munir  dans  le  plus  bref 
délai  de  certificats  de  civisme.  Le  Com- 
mandant général  invite  les  adjudants  de 
sections  à  tenir  la  main  k  l'exécution  de 
l'arrêté  de  la  Commune  relatif  à  la  sortie 
des  denrées  hors  de  Paris. 

"  Celte  nuit,  observe  Ilanriot,  le  service 
s'est  fait  avec  une  ".urveillance  et  une  ac- 
tivité dignes  du  peuple  français.  Ça  va  en 
dépit  de  nos  ennemis,  nous  connaissons 
nos  droits  et  notre  union  consolidera  notre 
indivisibilité.  « 

28  frimaire  au  II. 
Copie  conforme,   signée   de   Clément,  secrt'- 
iaire  de  l'Etat-major  général,   .\ .  N.,   BB'  76. 

1166. — Arrêtés  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale :  i'  charsjeanlle  citoyen. (ean-Baptistc 


De  Lelon  de  se  rendre  dans  l'apparlemenl 
ci-devant  occupé  parle  citoyen FaveroUes, 
quai  ci-devant  Conti,  maison  du  chape- 
lier, à  l'elTet  d'examiner  ses  papiers  et  de 
réunir  dans  un  même  local,  sous  les  scel- 
lés, les  autres  effets  pouvant  lui  appar- 
tenir; 20  chargeant  le  citoyen  Grassin  de 
se  transporter,  avec  l'un  des  membres  du 
Comité  de  surveillance  de  la  section  de  la 
Réunion,  chez  le  citoyen  Devigne,  rue 
Saint-.Merry.  au  coin  de  celle  dite  Pierre- 
au-Lard,  à  l'elfeL  d'examiner  ses  papiers, 
d'en  distraire  ceux  suspects  et  faire  toutes 
recherches  nécessaires  dans  l'intérêt  de  la 
République;  3'  ordonnant  de  transférer  à 
la  Force  le  nommé  Chabouillet,  ci-devant 
agent  de  change,  dont  l'arrestation  a  été 
ordonnée  le  17  frimaire. 

28  frimaire  an  II. 
Extrait   du   registre   des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté   cénéralc,  A.  N.,  AF*II  289, 
fol.   lis,  119. 

1167.  —  .arrêté  du  Comité  de  siireté  gé- 
nérale, autorisant  le  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  la  Fontaine-de-Gre- 
nelle  à  faire  sortir  de  la  maison  d'arrêt 
des  Anglaises,  rue  de  Lourcine,  la  citoyenne 
RoisdenemeU,  demeurant  quai  Voltaire, 
n°  '),  pour  procéder  en  sa  présence  à  la 
levée  des  scellés  apposés  chez  elle,  en  ex- 
traire le  linge  et  les  vêlements  qui  lui 
sont  nécessaires  et  la  réintégrer  dans  la- 
dite maison  d'arrêt. 

28  (rimaire  an  II. 
Extrait  du  registre   des  mandats   d'arrêt  du 
Comilé  de  sûreté   générale,  A.,  N.,  AF*n  289, 
fol.  119. 

1168.  —  Arrêté  du  Comité  de  silreté  gé- 
nérale, déclarant  que  ses  arrêtés  pris  en 
conformité  de  la  loi  qui  ordonne  l'arres- 
tation des  ci-devant  fermiers  généraux,  ad- 
ministrateurs et  régisseurs  généraux,  s'.é- 
tend(Mit  aux  derniers  agents  de  l'ancienne 
administration  dilapidatrice,  qui,  sous  le 
régne  du  tyran,  s'était  engraissée  du  sang  et 
de  la  sueur  du  peuple,  en  conséquence  les 
membres  du  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  du  Mont-Blanc  doivent,  ainsi  que 
ceux  des  autres  Comités,  s'empresser  d'exé- 
cuter la  loi  autorisant  le  Comité  révolu- 
tionnaiic   à  se  présenter  à  la  maison  des 
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Postes  pour  retirer  les  lellres  chargi-es  ;i 
l'adresse  de  ces  individus  et  de  tous  au- 
tres détenus,  qui  parviennent  à  leur  Co- 
mili'-,  et  de  porter  sur  un  registre  parti- 
culier l'état  des  opérations  qu'ils  feront  à 
rel  l'-gard,  tout  ce  qui  ne  sera  pas  suspect 
di'vant  être  remis  à  son  adresse. 

28  frimaire  an  II. 
Extrait   du   registre    des  maniiati:  d'arrAt  dii 
Comité  de  sûreté  sinérale,    A.  S..    Al"*ri  '280, 
fol.  119. 

1169.  —  .Vrrt'ti''  du  f.otnilé  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  rapposilion  immédiate 
des  scellés,  par  les  soins  du  citoyen  Paslé. 
(•liez  le  citoyen  Vincent,  secrétaire  général 
du  département  de  la  t'uerre,  au  ci-devant 
liôtd  Crninol,  où  il  loge,  rue  Cadet. 

28  frimaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats   d'arrél   du 
Comité  de  sûreté  eénéralc,  A.  N.,  Wli  290, 
fol.  07  V. 

1170.  —  Arrêtés  du  f.oinité  de  silreté 
(générale  :  1°  autorisant  le  Comilé  révolu- 
tionnaire de  la  section  du  Ronnel-Rougo 
il  faire  sortir  des  prisons  le  citoyen  Rea- 
velle,  détenu  dans  la  maison  de  suspicion, 
rue  de  la  Rourlie,  prés  l'Oltservaloire,  pour 
procéder  en  sa  présence  à  la  levée  des 
scellés  apposés  chez  lui  et  en  extraire  les 
contrais  de  rente  qui  lui  sont  nécessaires, 
puis  le  réintégrer  dans  sa  prison;  2°  or- 
donnant la  mise  en  liberté  immédiate  du 
citoyen  Tiessel,  (ils,  et  In  levée  des  scellés 
apposi's  sur  sa  chambre  par  le  (^.oniilé 
t'évolulionnnire  de  la  section  de  Ronne- 
.N'ouvelle. 

38  frimaire  an  II. 
Kxlrait   du   registre  des   mandats  d'arrêt    ilu 
Comité  do  silreté  générale,  A.  N.,  AF'll  290, 
fol.  57. 

1171.  —  Arrêtés  du  Comilé  de  silreté 
générale  :  ••  ordonnant  le  transport  de 
rûn  des  membres  du  Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  Ciiillaumi'-Tell  au  lieu 
qui  seta  indiqué  par  le  citoyen  Kliret,  ii 
reffrl  de  pioréder  n  la  n-clierche  île  l'ar- 
genterie ou  de  tous  autres  elfels  |irérieu\ 
qui  y  auraient  été  caché.'*  ou  ciiroiiis,  el  à 
l'exnmrn  dos  |inpier.><;  2*  ordonnant  l'ar- 
restation el  l'envoi  dans  une  maison  d'ar- 
rêt du  nommé  Mirdoudnv,  se  disant  em- 


ployé à  l'armée  des  .\lpes,  et  de  Reenier- 
son  secrélaito,  demeurant  l'un,  rue  Roche- 
chouart,  au  coin  de  la  rue  Bellefond, 
l'aulre  rue  du  Rac,  marché  Roulainvilliers. 

28  frimaire  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,    A.  .V.,  .\F'ii  290, 
fol.  57  v«. 

1172.  —  Lettre  du  Comité  de  st'^relé  gé- 
nérale à  lun  de  ses  membres,  qui  avait 
dénoncé  à  la  (Convention  nationale  le  ci- 
toyen Héron,  le<|uel  s'était  permis  ib's  ou- 
trages à  son  égard,  déclarani  que  pour 
inellre  le  Comité  à  même  de  faire  un  rap- 
port à  ce  sujet,  conformément  au  décret 
de  la  veille,  il  avait  besoin  de  tous  les  ren- 
seignements en  sa  possession,  de  façon  à 
motiver  la  dénonciation  en  question. 

28  frimaire  an  II. 
Extrait   du    registre  di-s   mandais   d'arrél  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'lt  290, 
fol.  57  V». 

1173. —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  ilu  Département  de  Paris  :  !•  vi- 
sant les  divers  interrogatoires  subis  par 
.Vntoine-Charles  Tardieu  de  M.illecy,  an- 
cien maréchal  de  catup,  ci-devant  capi- 
taine aux  g.irdes-franijaises  el  cbevalierde 
Saint-Louis,  par  Elisabelh-Marie  Paignan, 
sa  femme,  par  Claire-Félicité  .Mallecy.  sa 
lille  cadette,  et  Charlotte-Hyacinthe  Tar- 
dieu de  Mallecy,  sa  lille  aiiiée.  épouse  di- 
vorcée du  sieur  Diibi>is-Réranger,  émigré, 
consiilérant  que  les  lois  sur  les  suspects 
s'i'ppliqiienl  iiéccssaireinenl  à  eux.  qu'ils 
n'ont  donné  .Tucune  preuve  de  civisme  et  que 
rémigration  de  a  membres  de  leur  famille 
constitue  un  ensemble  de  preuves  irrésisti- 
bles contre  eux,  considérant  que.  malgré 
son  divorce,  la  nommée  Charlotte  Tnrdieu 
de  M  lUecy  ne  peul  être  exceptée  de  la  règle 
générale  et  doit  néces.saiiemeni  partager 
le  juste  soupçon  qui  pèse  sur  les  têtes  de 
ses  pèie,  mère  et  soMir,  «léridant  qu'ils 
seront  mis  en  élal  d'arresintion  dans  la 
maison  du  Luxembourg:  2*  vu  l'impossi- 
bilité oi"i  se  trouve  le  concierge  des  Made- 
lonnettes  de  recevoir  Pierre-Marie  Muron- 
Servières,  mis  en  élat  d'arrestation  |Vir 
ordre  du  ("omilé  de  silrelé  générale,  déri- 
dant   de    le    recevoir    en    déprtt    pendant 
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qiii'K[iies  Jours  et  de  le  renvoyerà  la  Force; 
3°  préveiKuil  l'accusateur  puLilic  du  Tribu- 
nal révolutionnaire  que  les  pitres  concer- 
nant le  nommé  Thibault,  fermier  de  Ma- 
reuil,  détenu  à  la  l'"orce,  se  trouvent  entre 
les  mains  du  Comité  de  sûreté  générale  ; 
4°  notant  l'arrestation,  par  les  soins  du 
citoyen  Chéry,  du  nommé  Gonnet  de  Hupé, 
prévenu  de  correspondance  avec  les  émi- 
grés, qui  est  envoyé  à  la  Force  ;  .S»  sur  la 
réclamation  de  la  famille  iMallecy,  char- 
geant le  citoyen  Chéry  de  se  transporter 
à  leur  domicile,  avec  les  citoyens  Potin  et 
Gandelot,  membres  du  Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  de  l'Honime-Armé,  pour 
leur  laisser  prendre  les  objets  à  leur  usage  ; 
C°  sur  les  plaintes  portées  par  le  citoyen 
Martin,  garçon  de  bureau,  contre  des  co- 
chers de  fiacre  qui  refusent  de  marcher 
lorsqu'ils  en  sont  requis,  l'autorisant  à 
appeler  la  force  armée  pour  obliger  le  pre- 
mier cocher  qui  se  trouverait  sur  place  à 
marcher  pour  le  service  de  la  République; 
7°  rappelant  à  une  dépulation  du  Comité 
de  surveillance  de  Boulogne-sur-Seine  que 
la  loi  les  oblige  à  adresser  leurs  demandes 
par  écrit;  S"  conformément  à  la  déclara- 
lion  du  nommé  Dutartre,  indiquant  une 
cachette  contenant  60,000  livres  en  or,  en- 
voyant le  citoyen  Guigues,  avec  les  mem- 
bres du  Comité  révolutioimaire  de  la  sec- 
tion de  l'Homme-Armé,  qui  ont  apposé  les 
scellés  chez  ledit  Dutartre,  à  l'effet  d'ap- 
porter cet  or  au  Comité;  9°  sur  une  autre 
iléclaration  du  même  Dutartre,  révélant 
l'existence  dans  un  caveau,  à  Nogent-sur 
Marne,  d'un  coffre  contenant  de  la  vais- 
selle d'argent  et  3  sacs  de  1,200  livres 
en  argent,  chargeant  le  citoyen  Chéry  avec 
le  citoyen  Lévéque,  secrétaire  du  Comité, 
de  s'y  transporter  pour  faire  la  recherche 
en  question,  donnant  mandat  d'employer 
pour  les  fouilles  des  hommes  sûrs,  pa- 
triotes, auxquels  ils  ne  feront  part  de  rien 
et  qu'ils  renverront,  lorsque  les  objcls  se- 
ront découverts,  et  recommandant  la  plus 
grande  circonspeclionetd'appelerles  mem- 
bres du  Comité  révolutionnaire  de  Nogent. 

28  frimaire  an  H. 
Extrait  du  2«  registre  des  procès-verbaux  el  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Déparle- 
ment de  Paris,  A.  N.,  BB'  .Sl-v,  f,,!.  2G0-2G5. 


1174. —  I.etlre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  à  son  frère 
et  ami  llaniiot,  général  de  Paris,  lui  ex- 
posant que,  les  opérations  du  Comité  se 
multipliant  à  l'infini,  deux  gendarmes  ne 
lui  suflisent  plus,  en  ce  moment  surtout 
où  il  a  plusieurs  affaires  d'importance  au 
dehors,  et  déclarant  qu'il  est  urgent  que 
Hanriot  lui  en  fasse  fournir  quatre,  saut 
à  les  réduire  à  deux,  quand  les  occupa- 
tions révolutionnaires  du  Comité  seront 
un  peu  moins  nombreuses,  l'invitant  à 
prendre  tous  les  moyens  possibles  pour 
les  procurer  le  lendemain  à  la  garde 
montante,  lui  reprochant  enfin  de  devenir 
d'une  ranté  qui  étonne  ses  frères  du 
31  mai. 

28  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  de  copie  des  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris. 
.•\.  A'.,  BB-  SI.  fol.  21  v". 

117o.  —  Lettre  de  Hanriot,  général  en 
chef  de  Paris,  au  Comité  de  surveillance 
du  Département,  l'avisant  qu'il  vient  de 
donner  des  ordres  pour  que  le  nombre 
des  gendarmes  à  cheval,  qui  font  le  ser- 
vice au  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement, soit  porté  à  4  tous  les  jours,  et 
déclarant  qu'il  ne  faut  attribuer  qu'à  ses 
occupations  multipliées  le  tetups  long  qui 
s'est  écoulé  depuis  qu'il  s'est  rendu  dans 
leur  sein,  et  qu'on  lui  rend  assez  justice 
pour  être  persuadé  qu'il  ne  saurait  ou- 
blier ses  frères  du  31  mai. 

28  frimaire  an  II. 

Original,  signé   de  Hanriot,  .4.  N.,  BB'  70. 

1176.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lecjuel  le  Com- 
mandant général  annonce  que,  le  lende- 
main, il  y  aura  une  fête  civique  à  la  mé- 
moire de  leur  frère  Chalier,  mort  à  Lyon 
en  défendant  les  intérêts  des  justes,  des 
opprimés,  des  hommes  libres  et  des  sou- 
tiens de  l'égalité.  «  Je  n'ai  pas  besoin, 
ajoute  Hanriot,  de  prescrire  à  mes  conci- 
toyens ce  qu'ils  doivent  faire  k  cet  égard, 
les  républicains  savent  bien  corn  ment  il  faut 
se  comporter  dans  les  fctcs  publiques.  •. 

29  frimaire  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clémenl,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  ^.  A'.,  BB^  7G. 


•'Si  CHAPITUE  I".  —  JOURNÉES  HISTORIQUES  DE  I.A  RÉVOLUTION 

1177.  _  Rapports  des  observateurs  de 
(lolicp  (irivel  el  Siret. 

i9  frimaire  an  II. 
Originaux  (i  pièces),  A.  .Y.,  F"  "201. 
Ed.  Pierre  C.\R0X,    Paris  pendant  la   Ter- 
reur. ».  I,  p.  290-293. 


1(78.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale. 1»  iliai  jreant  le  cito.ven  Louis-Lau- 
rent .Vaquelte,  de  la  section  de  Reaure- 
pairo  régénérée,  de  mettre  en  étal  d'ar- 
restation el  d'écrouer  à  la  Force  l'inten- 
dant de  la  ci-devanl  duchesse  d'Anville; 
le  citoyen  Hue.  .juge  de  pai.x  de  la  sec- 
tion du  PanthéonFran(;ais;a°cliar?eanlle 
citoyen  De  Lolon  d'arrêter  et  de  conduire 
au  (■'.oinité,  pour  y  èlre  interrogée,  la  nom- 
mée Uiravau;  3°  ordonnant  la  mise  en  li- 
lierlé  du  citoyen  Deynie,  gendarme  de 
.Montpellier. 

29  frimaire  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  Al  "il  289, 
fol.   lîO. 

Il7',i.  —  Arrêté  du  Coniilé  de  sùrelé 
générale,  autorisant  le  citoyen  Pi.jeau-Vil- 
liers,  l'un  des  secrétaires-i'omniis  du  Co- 
niilé, l'i  faire  sorlir  des  prisons  iescit'iyens 
Tliiroiix-Crnsni-  el  La  Miehodiêre,  à  l'erTel 
de  procéder  à  la  levée  di's  scellés  el  dis- 
traire les  litres  de  propriélé  de  renies  sur 
la  Nation,  nécessaires  audit  de  Crosne  et 
susceptibles  d'être  inscrits  au  Crand  Livre, 
puis  envoyer  au  Comité  les  papiers  sus- 
pects. 

29  frimaire  an  II. 

Extrait  du  rcgi^lrc  des  iiianilals  d'iirrél  du 
Comité  do  sùrelé  générale,  A.  A'.,  AU'll  289, 
fol.  121. 

1180.  —  Arrêlés  du  Cnniilé  di'  sftrelé 
générale,  porlaiit  :  I"  ipie  les  scellés  sur 
In  cli.inibre  el  le  bureau  du  citoyen  Louis- 
Yves  (luiiaud  seront  levés  par  les  com- 
iniss.'iires  des  sections  des  Tuileries  et  de 
Crénelle  i|ui  les  nul  apposés;  2*  i|ue  les 
scellés  apposés  clie7.  le  eiloyen  Koiirbier 
.seront  levés  en  sa  présence  par  le  Comité 
révolutionnaire  de  la  serlion  de  la  Ura- 
lernilé. 

20  frimaire  nn  II. 

Extrait  ilu  roftistro  dcK  maiidalB  d'nrrét  du 
l'oiiiiK-  do  Kùreté  générale,  A.  ,V.,  AF'lI  2811, 
fol.   121. 


Iisl.  —  Arrêté  du  Comité  de  sikrelé 
générale,  renvoyant  à  la  Commune  de  Pa- 
ris la  dénonciation  du  Comité  de  l'Arsenal, 
a(in  de  prendre  connaissance  des  faits  y 
contenus,  poursuivre  par  les  voies  légales 
les  auteurs  des  dilapidations  qui  aurnienl 
été  commises  el  prendre  à  leur  égard 
toutes    mesures    réclamées    par    l'inlérêl 

national. 

29  frimaire  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comilé   de  sûreté  jzénérale,  A.  A'.,  AF'il  289, 
fol.  122. 

1182.  —  Arrêté  du  Comilé  de  si\rclé 
générale,  vu  tine  dénonciation  signée,  por- 
tant que  le  nommé  Juill.iril.  employé  dans 
le  bureau  du  eiloyen  Rillaud-Varenne  au 
Comité  de  salut  public  de  la  ('ouvention. 
a  coopéré  aux  troubles  du  déparlemeni 
du  Mont-Jura,  el  s'esl  réjoui  de  ce  qu'il 
allait  venir  10,001»  hommes  de  ce  dépaile- 
ment  pour  faire  le  procès  à  la  Montagne, 
aux  Jacobins  et  à  la  Commune  de  Paris, 
qui,  disait-il,  étaient  ti>iis  des  hommes  de 
sang  el  des  factieux,  qu'il  écrivait  les 
lettres  des  députés  du  Mont-Jura. qui  sont 
tous  cinq  en  arrestation,  el  envoyait  leurs 
réponses  dans  ce  département ,  sous  le 
cachet  du  Comité  de  salut  public,  oii  il 
est  employé,  eiilin  qu'il  a  recelé  chei  lui 
des  effets  appartenant  à  un  ex-député  ntl- 
jourd'hui  émigré,  avec  lequel  il  élail  lr<•^ 
ami,  ainsi  (|ii'avec  les  Veigniaud  cl  Urissot, 
ordonnant  que  ce  Juillard  sera  mis  en 
état  d'arrestation  el  envoyé  l'i  la  Foire, 
après  examen  de  ses  papiers  fait  en  sa 
présence,  par  les  soins  des  citoyens  Chan- 
dellier,  Monory  et  du  Coniilé  rêvolulion- 
nairi  de  la  section  de  l'I'nilé. 

2!)  frinmiro  an  II. 
ICxIrail  du   rcgi^lre   de^  iimndalK   d  arrêt   du 
Coniilé  ilo  dureté  générale,  A.  A'.,  AK'll  289, 
fol.   135  v*. 

1183.  —  Arrêtés  du  Comité  de  srtrclé 
générale  :  l'aiitorisanl  le  citoyen  Polijer, 
membre  du  Comité  de  surveillance  révo- 
lutionnaire de  la  seclion  Le  Pelelier,  l'i  re- 
tirer du  bureau  de  la  Poste  les  lettres 
.l'Iressées  au  citoyen  .Vbbi'mn,  banqiii<>r. 
et  (\  sa  fcniin(<,  ensemble  les  paipiets  qui 
les  concernent,  potir  les  joindre  aux  scel- 
lés: 2"H«lonsnnl  le  cili>yen  Pi|eaii-Villiers. 
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l'un  des  secrétaires-commis  du  Comilé,  à 
faire  sortir  des  prisons  le  citoyen  Deles- 
sert,  banquier,  rue  Coqiiéron,  pour  pro- 
céder en  sa  présence  et  en  celle  du  citoyen 
Grand,  son  associé,  à  la  levée  des  scellés 
et  à  la  distraction  des  papiers  suspects. 

29  frimaire  an  II. 
Extrait   du  registre  sles   mandais  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,   AF*n  '200, 
fol.  58  r»  et  v°. 

1IS4.  —  .\rrèté  du  Comité  de  si'irelé  gé- 
nérale, visant  la  dénonciation  du  Comité 
de  surveillance  de  la  section  du  Faubourg- 
Montmartre,  avec  pièces  à  l'appui,  contre 
le  nommé  Mirdouday,  se  disant  employé 
à  l'armée  des  Alpes,  demeurant  rue  Roche- 
chouart,  au  coin  de  celle  de  lîellefond, 
et  contre  le  nommé  Régnier,  se  disant  son 
secrétaire,  de  laquelle  il  résulte  que  ces 
deux  individus  sont  suspects  d'incivisme 
et  d'aristocratie,  décidant  leur  envoi  dans 
une  maison  de  détention,  pour  y  être 
gardés  par  mesure  de  sûreté  générale. 

29  frimaire  an  II. 

E.xlralt  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comilé  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*H  290, 
fol.  .58. 

Mirdouday  (.Vntoine-René),  adjudant  général 
à  l'armée  des  Alpes,  commissaire  général  pour 
le  recrutement  de  l'armée  de  la  Moselle  [A.  N., 
F'*  4774*'). 

118b.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  considérant  que  les  ci-devant 
fermiers  généraux,  administrateurs  et  ré- 
gisseurs généraux,  détenus  par  ordre  de 
la  Convention  jusqu'à  la  reddition  de  leurs 
comptes,  peuvent  être  dans  le  cas  d'avoir 
coramunication  avec  le  concierge  du  ci- 
devant  hôtel  des  F'erraes,  qui  pourra  don- 
ner ou  transmettre  des  renseignements, 
décidant  que  le  citoyen  Léger  pourra  se 
transporter,  le  lendemain  à  onze  heures,  à 
Port-Royal,  et  y  communiquer  pendant  une 
ou  deux  heures  avec  les  ci-devant  fermiers 
généraux. 

29  frimaire  an  11. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  eénérale,  A.  N.,  Afn  200, 
fol.  58. 

1180.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, chargeant  les  citoyens  Lucas  et 
Cliandcllier,  membres  du  Comité  de  la 
serlion    l'oissonniérc  de   mettre   en   étal 


d'arrestation  le  nommé  Lorichon  de  Ures- 
sey,  fermier  dans  la  commune  de  Saint- 
Rem  y-lés-Chevreuse,  de  le  conduire  à  la 
Conciergerie,  à  l'effet  de  le  traduire  au 
Tribunal  révolutionnaire,  de  rechercher, 
d'examiner  ses  papiers  et  d'apporter  ceux 
qui  seront  reconnus  suspects  et  contraires 
au  bien  de  la  chose  publique,  soit  au  Co- 
mité de  sûreté  générale,  soit  à  l'accusa- 
li^ur  public  du  Tribunal. 

29  frimaire  an  II. 
Extrait   du  registre   des  mandais   d'arrêt   ilu 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,   AF"!!  290, 
fol.  58   V». 

1187.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté 
générale  au  Comité  des  décrets,  déclarant 
qu'en  conformité  du  décret  du  l""" frimaire, 
Voulland,  l'un  des  membres  du  Comilé,  a 
procédé  pendant  plusieurs  jours  à  la  levée 
des  scellés  apposés  sur  les  papiers  de 
Rasire,  en  présence  de  ce  représentant, 
et  que  s'il  s'était  trouvé  quelque  chose 
concernant  les  fonctions  de  secrétaire 
qu'il  a  remplies,  le  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale n'eût  pas  manqué  de  l'adresser  à 
celui  des  décrets,  que  d'ailleurs,  à  ce  qu'on 
avait  assuré,  Rasire  avait  affirmé  qu'on 
trouverait  au  Comité  d'instruction  publi- 
que tniil  ce  qu'il  avait  du  renn'tlrc. 

29  frimaire  an  II. 
Extrait  du  registre    des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de   sûreté  générale,  -4.  iV.,  AF*II  290, 
fol.  59  V. 

1188.  —  Déliliération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  por- 
tant que  le  citoyen  (iuigues,  chargé  de  se 
rendre  au  domicile  du  citoyenDutartre,rue 
Vieille  du-Temple,  à  l'effet  de  rechercher 
une  somme  de  06,000  livres  en  or,  cachée 
dans  un  cabinet,  s'y  est  transporté  à 
10  heures  dil  soir  et,  d'après  les  indica- 
tions de  Dutartre,  présent,  a  trouvé  dans 
un  petit  lambris  à  fleur  de  terre,  dans  un 
cabinet  du  fimd  donnant  sur  le  jardin  et 
aliénant  au  iniir  du  fond,  quantité  de  louis 
d'or,  tant  simples  que  doubles,  qu'il  n'a 
jiu  compter,  parce  que  le  papier  dans  le- 
quel ils  étaient  enveloppés  était  en  partie 
pourri  et  que  ces  rouleaux  étaient  atta- 
chés avec  des  rubans  de  fil  en  dedans;  à 
la   suite   de    celle   découverte,  le    citoyen 
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Guiijues  a  apposé  les  scellés,  lanl  sur  le 
lambris  q^o  sur  les  rouleaux,  ainsi  que  sur 
laeliambre  à  coucher  iludit  Dularlre  coin- 
niuiii<|uant  audil  cabinet,  cl  a  niainleiiu 
les  inônies  gardiens  ajirès  iuforinalions 
prises;  2°  recevant  le  procès-verbal  de  l'ar- 
restation par  les  citoyens  (îandelol  et  Po- 
tin, membres  du  Comité  de  survi-illance 
de  la  section  do  rilomme-Armé,  d'Ilya- 
cintlie-CharlotlcTardieu  de  Mallecy,  épouse 
divorcée  de  Dubois-Béranijer:  3"  portant 
que  le  citoyen  Lécrivaiu,  membre  du  (Co- 
mité, chargé  de  se  saisir  de  la  personne 
(le  l'ex-abbé  Mulot,  municipal  et  législa- 
teur, l'a  amené  au  Comité,  avec  le  procfrs- 
verlial  d'arrestation  dudil  Mulotau  Louvre, 
dans  la  salle  où  la  Commi.ssion  des  Mo- 
numents lient  ses  séances,  les  procès- 
verbaux  de  perquisition  et  de  vériliralion 
de  ses  papiers  à  son  don)icile,  rue  du  Che- 
min-Vert, et  à  l'hôtel  de  Nesle.  rue  de 
Rcaune,  ainsi  que  l'autorisation  donnée  au 
citoyen  Cossard,  commissaire  de  cette 
Commission,  par  le  citoyen  Meicier,  son 
président,  afin  de  retirer  les  papiers  qui 
la  concernent  des  mains  de  .Mulot;  après 
interrogatoire  dudil  .Mulot,  considérant 
que  toutes  les  dénonciations  faites  contre 
lui  ne  sont  pas  fondées,  que  l'alibi  parait 
constant,  .ittendu  que,  lors  de  l'alTùire  du 
(^.liamp  de  Mars,  il  se  trouvait  à  .Vvignon, 
en  qualité  de  commissaire  du  pouvoir 
exécutif,  et  que  ce  point  est  le  principal 
de  la  dénonciation  dirigée  contre  lui.  dé- 
cidant sa  mise  en  liberté,  à  charge  par  lui 
de  se  représenter  toutes  les  fois  qu'il  en 
sera  requis  par  le  Comité;  4"  portant  que 
le  citoyen  Chéry,  chargé  d'accompagner 
le  citoyen  Mallecy  et  sa  famille  à  leur  do- 
micile, pour  leur  laisser  prendre  les  objets 
nécessaires  à  leur  usage,  s'esl  ,iii|uilté 
de  sa  mission. 

'29  rrimairc  an  II. 
l'.xlrnUdiiî'rcuislirdcd  pro-*»  vrrlmuxctdéli- 
iH^rAlionR  du  Coniili'  île  niirvrillancc  ilu  Di'-par- 
letncnt  do  Pnri»,  A.  A„llll'  «I*.  fnl.  265-208. 

HK9.  —  Arrêté»  du  Comité  de  srtreté 
k'énérale  :  I*  sur  l'avis  du  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  sprtinn  de  la  Fontaine  de- 
(irenelle,  ordonnant  la  mise  en  liberté 
immédiate  du   citoyen  Cnsallan;   i"  char- 


geant le  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion de  Montreuil  de  lever  les  scellés  ap- 
posés cheï  le  nommé  llildeverl  Patrelle, 
rue  de  Charonne,  n»  2'â7,  détenu  à  la  Foix'c; 
;<°  ordonnant  de  traduire  au  Tribunal  ré- 
volutionnaire le  ci-devaut  inaïquis  dcBiu- 
haut,  demeurant  à  Clignancourl,  et  de 
l'écrouer  à  la  Conciergerie;  V"  décidant 
que  le  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
lion  du  Mont-Blanc  enverra  sans  délai  les 
motifs  de  l'arrestation  du  citoyen  .\lexan- 
dre-Marc-René-Etienne  Daugny.  demeu- 
rant rue  (irange-Balelière,  gardé  provi- 
soirein<-nl  chez  lui. 

30  frianire  an  II. 

Extrait  du  registre  drs  mandats  d'arrOt  du 
Comité  de  srtrelé  eéniralc.  A.  ^..  AF'ii  289. 
fol.  121. 

Lo  marquis  do  Druliaut  avait  Hc  dénonce 
pour  avoir,  le  H  août  1793.  fait  nllaclicr  la  co- 
carde nationale  à  la  queue  de  s^on  chien  (.A.  .V., 
F'  4019). 

Daugny,  tgù  de  78  ans,  lïlait  détenu  à  titre 
d'ancien  fermier  grnrral  (A.  N.,  V'  46C2). 

1191).  —  Arrêtés  du  Comité  de  stireté 
générale  :  i°  considérant  qu'il  résulte  des 
déclarations  verbales  de  plusieurs  citoyens 
que  le  nommé  Desmartis  jouit  de  la  répu- 
tation d'un  vrai  patriote,  (|ue  sa  carrière 
politique  est  inarqin''e  par  des  signes  écla- 
tants de  p.ilriolisuie.  et  qu'il  est  plus  que 
démontré  «pi'un  lioinme  qui  a  été  cons- 
tamment un  Iléau  d'aristocrates,  n'a  pu 
avoir  aucune  intention  criminelle,  lors- 
que, pris  de  vin,  il  a  teiui  les  pnqios  pour 
lesquels  il  a  été  mis  en  état  d'arrestation, 
ordonnant  qu'il  sera  incoutinenl  mis  en 
liberté;  2°  chargeant  le  Comité  révolu- 
liontiaire  de  la  section  du  Nord  de  lever 
les  scellés  apposés  chez,  le  citoyen  Vi^er- 
Jolival,  détenu  à  la  Force  et  demi'urnnl 
passage  du  Bois-dc-Boulogne,  rue  du  F.iu- 
boui'g-.Saiiit'l>eiiis,  n°:i,qui  sera  à  cet  elfel 
l'Xtrait  de  .sa  prison. 

30  frimaire  an  IL 
Extrait  du    registre  de.«  mandaln   d'nrn^l  du 
Coraili^  do  •i(irfl<>  géaéralc,   A.  .V.,   Al"ll   289, 
fol.  123. 

1191.  —  Ariélé  du  Comité  d<>  srtn-lé 
générale,  chargeant  le  citoyen  Mérou  de 
se  rendre  sur-le-cliainp  dans  le  locil  et  lo 
le  logis  (|ui  lui  seront  indiqui'S  par  le  ci- 
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loyen  Pierre  Begat,  invalide  pensionné, 
pour  procéder  à  Tarreslation  d'un  fermier 
et  de  sa  famille,  de  prêtres  réfractaires  et 
d'aristocrates,  cachés  dans  une  maison 
que  désignera  ledit  Begat,  comme  aussi  du 
procureur  de  la  commune  de  l'endroit  au- 
quel s'est  adressé  ledit  Begat  pour  faire 
sa  dénonciation,  que  ce  procureur  n'a  point 
voulu  recevoir,  autorisant  le  citoyen  Hé- 
ron à  requérir  la  force  armée  et  à  s'ad- 
joindre le  citoyen  Louis  Bayard,  comman- 
dant en  cbef  de  la  force  armée  de  la 
section  du  Contrat-Social,  et  tous  autres 
citoyens  qu'il  Jugera  convenable. 

30  frimaire  an  II. 
Extrait   du   registre   des   mandais  d'arrêt  du 
Comité  de   sûreté  générale.  A.  N.,  AF*II  290, 
fol.  1Î5. 

H92.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  d'après  la  déclaration  faite 
au  Comité  par  le  citoyen  Menard,  (Ils,  qu'if 
c.icislalt  à  la  Poste  un  paquets  de  papiers, 
qu'on  présume  être  de  la  ci-devant  com- 
tesse de  Lauraguais,  à  l'adresse  de  Menard, 
père,  qui  avait  été  mis  en  état  d'arresta- 
tion et  qui  est  mort,  autorisant  le  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  du  Temple 
à  s'emparer  de  ces  papiers  et  à  les  appor- 
ter au  Comité;  2°  autorisant  le  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  du  Temple  à 
faire  sortir  des  prisons  les  nommés  l>u- 
busc,  SIrard  etPerrier.à  l'effet  de  procéder 
en  leur  présence  à  la  levée  des  scellés 
apposés  cbi'z  eux  et  d'extraire  les  papiers 
dont  ils  ont  besoin. 

30  frimaire  au  II. 
lixliail    du    registre   des  mamlats  d'an-ét   du 
Cumilc  de   sûreté  générale,  A.  ^'.,  AI'"ii  290, 
fui.  59. 

119.'}.  —  .Vrréti'  du  Comité  de  sûreté 
générale,  vu  la  dénonciation  qui  lui  a  été 
adressée  contre  le  nommé  Soulès,  natif  de 
Boulogne-sur-Mer,  demeurant  rue  Xeuve- 
du-Luxemhourg,  n°  33,  ordonnant  sa  mise 
en  état  d'arrestation  et  son  envoi  dans 
uni'  maison  d'arrêt  comme  suspect. 

30  frimaire  an  II. 
Extrait  du   registre  des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  .'^flreté  générale,  A.  N.,  AF'li  290, 
fol.  59  v". 


1194.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté 
générale  au  Comité  de  surveillance  de  la 
section  de  la  Montagne,  déclarant  qu'il 
serait  important  de  découvrir  les  traces 
de  deux  personnages  suspects,  ou  plutôt 
ciiupables  par  les  relations  (ju'ijs  entre- 
tenaient avec  les  ennemis  de  la  Répu- 
blique, l'un  d'eux  nommé  Wanin,  jeune 
homme  de  2a  à  30  ans,  logé,  il  y  a  environ 
2  mois,  à  l'hôtel  des  Indes,  rue  Traver- 
siére,  l'autre  nommé  Tessier,  dont  on 
ignore  la  retraite,  mais  qui  serait  facile 
à  connaître,  si  l'on  parvenait  à  se  saisir 
du  premier,  et  provoquant  au  sujet  de 
ces  deux  particuliers  tout  le  zèle  de  sa 
surveillance. 

30  frimaire  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandais  d'arrêt   du 
Comité   de   sûreté  générale,   A.  A'.,  AFll*  290, 
fol.  59  v°. 

1195.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Déparlement  de  Paris  :  1°  rece- 
vant le  procès-verbal  dressé  parle  citoyen 
Moissard,  chargé  de  se  transporter  chez  le 
nommé  Gossin,  rue  du  Mail,  n°  2b,  pour, 
conjointement  avec  le  citoyen  Massoij, 
juge  au  Tribunal  révolutionnaire,  et  un 
membre  du  Comité  de  surveillance  de  la 
section  Guillaume-Tell,  procéder  à  la  le- 
vée des  scellés  et  vérification  des  papiers; 
2°  adjoignant  au  citoyen  Fournerot  le  ci- 
toyen Chéry  pour  les  opérations  àNogenl, 
au  domicile  de  Dutartre;  4°  recevant  du 
citoyen  llennequin,  commis  au  Bureau  de 
la  Li(iuidation  des  biens  des  émigrés,  un 
avis  ijui  annonce  la  remise  au  Comité  de 
sûreté  générale  des  pièces  à  lui  deman- 
dées etr  comprises  dans  l'inventaire  des 
biens  de  l'énn'gré  Narboiine-Lara,  avec  un 
arrêté  du  Directoire  du  Département,  au- 
torisant cette  remise;  4°  annonçant  la  ré- 
ception de  la  réponse  du  Commandant 
général  Hanriot,  par  laquelle  II  prévient 
qu'il  va  donner  l'ordre  de  porter  à  quatre 
le  nombre  des  gendarmes  du  Comité  ; 
!)»  ailressant  au  citoyen  Masson,  juge  au 
Tribunal  révolutionnaire,  copie  du  procès- 
verbal  de  levée  des  scellés  chez  Gossin  et 
la  clef  de  sa  chambre  à  Gennevilllers  ; 
0»  adressant  au  Comité  de  sûreté  générale 
la  liste  des  personnes  Incarcérées  par  le 
Comité  de   surveillance  rlii   Mépartemeiil  ; 
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7'  doDDant  ordre  au  coniinaiidunt  du  poste 
auprès  de  lai  de  continuer  la  garde  de 
nuil,  même  après  la  levée  de  lu  séance  ; 
8"  recevant  des  observalions  du  Comité  de 
surveillance  de  la  commune  de  Moyenvic 
(Meiirlbt')ausujelderarrestalion  du  nommé 
(Matois  de  Biencourt,  faite  par  ordre  d'un  Co- 
mité formé  à  Nancy  par  un  certain  Mauze, 
détenu  à  la  Conciergerie  et  traduit  au  Tri- 


bunal révolutionnaire.  Comité  qui  a  fait 
arrêter  plusieurs  patriotes,  que  le  repré- 
sentant du  peuple  Faure  a  fait  élargir,  ce 
Catois  de  Bieiicoiirl  étant  probablement 
dans  ce  cas. 

30  frimaire  an  II. 
Extrait  du  '2«  ic(îisirede<  pro<'ès-vcibaux  cl  di>- 
bbéralions  du  Comité  de  surv<>itlauce  du  Dépar- 
lemem  de  Paris,    A.  N  ,   BB'   81*.   fol.   -268- 
■271. 


.§  25.   —  Fête   en   l'honneur  de  la  reprise  de   Toulon 
(lO  nivôse  an  II-30  décembre  17'93  . 


Il'.iii.  —  l.ellrr  lies  repiéscntanis  du 
peuple  envoyés  par  la  Convenlinn  natio- 
nale prés  l'armée  dirigée  contre  Toulon 
au  Comilé  de  salut  public,  annonçant  que 
relie  ville  infâme  offre  en  ce  moment  le 
spectacle  le  plus  affreux,  les  féroces  en- 
nemis de  la  liberté  ayant  mis  le  feu  à 
l'escadre  avant  de  s'enfuir,  que  l'arsenal 
esl  embrasé,  la  ville  presque  déserte. 
(|u'on  n'y  rencontre  que  des  forçats  ayant 
brisé  leurs  fers,  qui'  les  troupes  de  la  Hé- 
ptiblique  occupent  en  ce  moment  tous  les 
postes,  mais  (|iren  raison  de  deux  explo- 
sions, l'armée  n'entrera  qu'après  la  visilc 
de  tous  les  magasins  à  poudre. 

'i'.t  frimaire  an  II. 

Original,  signé  de  l'réron,  Itolicspicrre.  Iti- 
cord  el  Saliccti,  A.  N.,  ('  ?87,  n°  860. 

Ed.  F. -A.  Ari.Ann,  fieci/ei(  ili-s  ar/c«  du  Comili 
de  aalul  public,  l.  IX,  p.  537. 

Il'.>7.  —  Lettre  adressée  de  Commune- 
Affranchie  par  Sarlel,  agent  politique,  au 
Comité  de  sflrelé  «énérale,  l'informanl  ipie 
le  représentant  du  [icuple  Albille  vient  de 
recevoir  la  nouvelle  de  la  prise  du  port  de 
Toulon  par  l'armée  de  la  Hépublique,  el 
que  l'on  n'a  perdu  dans  celle  importante 
affaire  f|u 'environ  200  hommes,  que  les 
Aiiulais  luit  mis  le  feu  à  qiieli|ueS'Uns  des 
bàlimenls,  mais  qu'il  en  reste  encore  beau- 
coup, .ijoulanl  que  le»  KspaKnidssonl  f.  s. 

I"  nivftKO  an  II. 
Original    (.it^nC.     A.    N.,    1'    Î8H,    n"    888 
pièce  27). 

IIOH.  —  llécrel  de  In  Convention  natio- 
nale, portant  que  l'armée  de  la  llépnbliqur 
dirijfée  contre  Toulon  a  bien  mérité  de  la 


pallie,  déciilanl  qu'il  sera  célébré  dans 
toute  l'étendue  de  la  Uépublique.  le  pre- 
mier décadi  qui  suivra  la  publication  de 
ce  décret,  une  fêle  natiouiile  à  laquelle 
assistera  la  Convention  nationale  toute  rn- 
tière,  chargeant  les  représentantsdu  peuple 
près  l'arniéc  victorieuse  à  Toulon  de  re- 
cueillir les  traits  d'héroïsme  qui  ont  illus- 
tré la  reprise  de  cette  ville  rebelle,  et  de 
décerner  des  récompenses  aux  braves  ci- 
toyens qui  se  seront  fait  remarquer  par 
lie  grandes  .-ictions,  ordonnant  de  sup- 
primer le  nom  infâme  de  Toulon,  qui  sera 
remplacé  par  celui  de  Port-la-Monlagne. 
lie  raser  les  maisons  de  cette  ville,  el 
de  faire  porter  la  nouvelle  de  la  prise  de 
Toulon  aux  armées  el  aux  départemenls 
par  des  courriers  extraordinaires. 

t  nivMse  an  II. 

Orieinal  de  ta  main  de  Darire.  signé  de  MS 
initiales,  A.  N.,  C  Î8G,  n»  8,i0. 

Ed.  Procàa-varhnl  de  In  f'oiiri'nliim  luilionair, 
I.  XXVIII.  p.  8». 

llllO. —  Adresse  de  la  Ciunention  na- 
tionale aux  armées  de  la  République, 
annonçant  que  Toulon,  qui  s'élnit  làche- 
iiienl  rendu  aux  Anglais,  vient  d'être  re- 
pris sur  eux  par  une  .armée,  qui  a  recon- 
quis celle  ville  lebeile  à  la  poiiile  de  la 
bayonnetle  el  a  suppléé  par  sa  bravoure  à 
rinsuftisance  du  nombre,  el  leur  donnant 
m  exemple  l'effort  fait  par  leurs  frères 
d'arniPs, 

4  nIviSiie  an  IL 
■  11*  do  Coullion,  pn'-id. m  de  la 

•V.,  C  '.'86,  n-  850. 
i'i'iaI  do  la  Conrenlion  n»lion»le. 

1    wviii,  |.   s:,. 


FÊTE  E.\  L'HONNECH  DE  LA   KEl'UlSK  I»K  TOlLOX 


239 


1200.  —  Lettre  de  Paré,  ministre  de 
1  intérieur,  an  président  de  la  Convention 
nationale,  l'informant  i|n'il  adresse  ce  jour 
à  tons  les  départements  de  la  Hépnbliqne 
le  décret  relatif  à  la  prise  de  Toulon,  qui 
sera  imprimé  en  assez  yraud  nombre  pour 
être  envoyé  à  toutes  les  municipalités  pur 
les  chefs-lieux  de  canton. 

5  nivôse  an  II. 
Original  signé,  .-1 .  .V. ,  C  -287 ,  n°  860  (pièce  Î'J). 

1201. —  Ajournement,  par  la  Convention 
nationale  au  lendemain,  du  projet  de  dé- 
cret présenté  par  le  Comité  d'instruction 
publique  relativement  à  la  fête  qui  doit 
être  célébrée  en  l'honneur  des  succès  des 
armées  de  la  République. 

5  nivôse  an  II. 

Extrait  du  proccs-verbd,  A.  N.,C  "28G,  n"84'i . 
Ed.  Procès-verbal  de  la  Convention  nationnlc, 
t.  XXVIII,  p.  100. 

1202.  —  Rappoi't  fait  par  Daviil  au  nom 
du  Comité  d'instruction  publique,  en  mé- 
moire des  victoires  des  armées  françaises, 
et  notamment  ci  l'occasion  de  la  prise  de 
Timlon.  avec  décret  ordonnant  la  célébra- 
tion d'une  fête  nationale,  le  premier  décadi 
qui  suivra  la  publication  du  décret,  indi- 
quant l'ordre  de  la  marche  du  cortège  etdes 
14  chars,  consacrés  aux  14  armées  de  la 
rtépublique,  et  le  texte  de  l'hymne  composé 
par  Chénier  pour  celte  fête  avec  musique 
de  (jossec. 

6  nivôse  an  II. 

Imprimé  de  8  pages,  portant  la  mention  ma- 
nuscrite (le  l'omission  de  ces  articles  au  procès- 
verbal  de  cette  séance,  rétablis  dans  la  séance  de 
la  Conve:ition  du  8  ventôse,  A.  iV.,C'292,  n^  9ô0. 

Ed.  J.  Guillaume,  Procès- verbaux  du  Co- 
viité  ifinstruclioii  publique,  t    III,  p.  2ÎÏ. 

Cf.  Ordre  de  la  marche  de  la  fêle  qui  aura 
lieu,  décadi  prochain,  10  nivo.se  an  II,  en  mé- 
moire des  victoires  des  armées  françaises  et 
notamment  à  l'occasion  de  la  pri.se  de  Toulon, 
imprimé   de  8  pages,   A.  N.,  AD  XVIIIc  313. 

1203.  —  .Adresse  de  la  section  de  liru- 
tus  à  la  Convention  nationale,  se  félicitant 
du  succès  des  armées  do  la  Hépublique  sur 
les  satellites  du  despotisme,  et  proclamant 
que  la  reprise  de  Toulon  sur  ces  vils  et 
orgueilleux  insulaires  est  le  résultat  des 
plans  que  le  Comité  de  salut  public  n'a 
cessé  de  méditer  et  de  tracer  pour  assurer 


l'unité,   l'intégrité  et   l'indivisibilité  de   la 
République. 

6  nivôse  an  II. 

Original  signé,  A.  A'.,  C  269,  n°  389  {pièce  (i). 

1204.  —  Lettre  du  citoyen  Dubufe,  ins- 
tituteur à  Vincennes,  au  président  de  la 
Convention  nationale,  offrant  de  prendre 
pour  yOO  livres  de  pension  annuelle,  au 
lieu  de  1,000,  les  enfants  et  les  frères  des 
vainqueurs  de  Toulon,  gratuitement  même 
l'enfant  de  celui  qui  le  premier  plantera 
l'arbre  de  la  Liberté  sur  le  territoire  en- 
nemi, et  envoyant  son  plan  d'éducation. 

(J  nivôse  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  l"'  10091,  n»  19.50. 

1205.  —  Délibération  du  Comité  d'ins- 
truction publique,  chargeant  David  et 
Fourcroy  de  la  direction  de  la  fête  natio- 
nale qui  aura  lieu  décadi  prochain. 

7  nivôse  an  II. 

Kxtrait  du  registre  des  procès-verbaux  du 
Comité  d'instruction  publique,  A.  A'.,  AV  1* 
17,  fol.  223. 

Ëd.  J.  GuiLL.VLME,  Procès- cer/yaii.v  du  Co- 
mité d'instruction  piiblique  de  la  Coaventi07i 
nationale,  t.  III,  p.  216. 

1200.  —  Renvoi  par  la  Convention  na- 
tionale au  Comité  d'instruction  publique 
d'hymnes  sur  la  prise  et  la  con(|uéte  de 
Toulon,  présentés  à  la  Convention  natio- 
nale par  le  citoyen  Gassaud,  le  jeune,  et 
le  citoyen  Maurice,  secrétaire-commis  de 
la  Convention. 

7  nivôse  an  II. 

Extrait  du  procès-verbal,  A .  A'. ,  C  286,  n°  845. 

Cf.  Procès-verbal  de  la  Cotivention  nationale, 
t.  XXVIII,  p.   115. 

1207.  —  Ode  sur  la  prise  de  Toulon  par 
.lean-Viclor  Campagne,  citoyen  français, 
auteur  de  l'ode  sur  la  Liberté  et  l'Egalité, 
avec  lettre  d'envoi  de  l'auteur  au  prési- 
diiit  lie  la  Convention,  faisant  connaître 
qu'un  membre  du  Comité  de  salut  public, 
à  qui  cette  ode  a  été  communiquée,  ne 
l'a  pas  trouvée  indigne  détre  mise  sous 
les  yeux  de  la  Convention,  en  priant  d'ex- 
cuser les  négligences  que  le  manque  do 
temps  ne  lui  a  pas  permis  de  faire  dis- 
paraître. 

1 1  nivôse  an  II. 

Original  si. né  et  minute  (2  pièces^,  A.  N,, 
0  289,  n»  890  (pièces  1-2). 
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Mention  liunorable,  ioscrlion  au  Uullelin,  le 
1 1  nivo!>e,  l'an  2  de  la  Kêpubliquc.  Signil-  : 
l'cllis^icr. 

|0(j8.  —  Chants  palriolii|ues  sur  la  re- 
prise de  l'infâme  Toulon  et  sur  la  défaite 
di.s  brigands  de  la  Vendre,  compost-s  par 
Malingre,  employé  aux  Bibliothèques  na- 
tionales, et  chantés  par  des  citoyennes 
dans  la  Société  populaire  des  Hommes 
libres  séante  à  la  caserne,  section  Hévo- 
luliciiinaire,  dont  l'impression  a  été  votée 
par  ladite  Société  populaire,  le  1"  nivôse 

an    11. 

17  venlose  an  II. 
Imprimé    de    4     pages,    A.  \.,    F''    1008*. 
n»  1640. 

1209.  —  Adresse  de  la  cummuni'  d'Ar- 
cucil  à  la  Convention  nationale,  déclarant 
que  la  célébration  de  la  prise  de  Toulon 
dans  tous  les  départements  n'est  (|ue  l'a- 
vant-CDUreurdesfétesque  préparent  toutes 
les  armées  de  la  République,  ann<.ni.ant 
(pic  la  commune  célébrera,  le  décadi  pro- 
chain, cette  fête,  satisfaisante  pour  tous 
les  cœurs  républicains,  et  exprimant  le 
vd'u  <|ue  la  Convention  s'y  fasse  repré- 
senter par  une  députalion.  qui  produira 
|>lus  d'elfet  que  tous  les  ci-devant  arche- 
vêques n'en  eussent  produit  aulrcfois  avec 
leurs  crosses  et  leurs  mitres. 

17  nivôse  an  II. 

Original  %\\:nt.A.N  ,  C  Î89,  n°  89Î  (piéie  1 0 1 . 
Insertion  au  Bulletin,  le  10  nivùse,  2'  anm-e. 
Signi"  ;  Clanzcl,  secrétaire. 

1210. —  Lettre  adressée  de  Marseille  par 
<'..-.\'.  jleauvais.  représentant  du  peuple 
près  l'aiMiéi'  d'il.'ilie,  iiu  présideni  de  la 
Convention  natinnalc,  déclarant  (|u'il  vient 
d'i'-tre  arraché  par  la  valeur  de  ses  braves 
frères  d'armes,  vainqueurs  di-  l'exécrable 
ville  de  Tnulnn,  dont  le  nom  a  disp.iru  à 
jamais  de  sur  la  lerre.  aux  infâmes  per- 
sécutions do  ses  perlides  habilanls  et  aux 
fers  des  puissances  coaliséi's,  et  sollici- 
tant un  riini!i''  d'un  mi  deux  mois  pour 
ii'lnblir  les  re.x»iirls  d'une  vie  .illérée  jus- 
ques  dnns  ses  principes  fondainonlaux. 

18  nivi'iw  an  II. 
Urixlnnl  nlKOr,  A.  N..  C  '288,  n"  883. 
Insertion    nu    Iliillrtin.  et    le   congé    ncconlé 

jiiiqu'aii    réiabliiineincnl  do  M  «anlé,  le  25  ni- 
vi'iv  an  II.  8i({nr  :  CInuxol.  «rrrél^ire. 


r.MI.  —  Lettre  de  l'astorel,  cxqirincipal 
du  collège  de  Montauban.  membre  de  la 
Siiciélé  populaire  de  cette  ville,  au  prési- 
dent de  la  Convention  nationale,  accom- 
pagnant l'envoi  d'une  (Ule  sur  la  prise  <k 
Toulon,  événement,  à  jamais  mémorable 
qui  électrise  toutes  les  muses  et  ranime 
tous  les  arts. 

23  nivôse  an  II. 

Original  signé  et  imprimé  (2  pièces),  A.  N., 
F'"  1009=,  n'  2027. 

Renvoi  au  Comité  d'instruction  publique,  le 
15  pluviôse,  2*  année. 

1212.  —  Lettre  de  Félix  Nogaret,  de  Ver- 
sailles, au  président  de  la  Convention 
nationale,  demandant,  comme  faveur  ac- 
cordée aux  morceaux  caractérisli(|ues, 
l'exécution  à  r»>[>éra  el  l'envoi  aux  armées, 
par  la  voie  du  Itulletin,  des  couplets  hé- 
roïques composés  par  lui,  avec  musique  de 
Girousl,  chantés  à  Versailles,  le  10  nivôse, 
fête  générale  à  l'occasion  de  la  reprise 
de  Toulon  et  autres  victoires  lemporlées 
par  les  armées  de  la  Mépubliqiie. 

24  nivôse  an  II. 

Uriginal  signé  cl  imprimé  (2  pièces),  A.  N  , 
C  289,  n°  894  (pièces  6.  7). 

I2I.'L  —  Lettre  du  sieur  ('lia/.ol.  ilélenu 
comme  suspect  dans  la  maison  de  Picpus. 
corridor  Maral,  ii°  32,  à  la  Convention  na- 
tionale, déclarant  qu'il  a  occupé  ses  loisirs 
il  chanter  la  prise  de  Toulon  et  qu'il  a 
laissé  à  son  cnnir  le  soin  de  conduire  sa 
plume  à  la  nouvelle  de  ce  grand  événe- 
ment, ajoutant  ipi'il  espère  être  proch.ii- 
nement  mis  on  liberté. 

24  nivôse  an  II. 

Original  «igné  cl  copie  (2  piecos),  A.  S. 
I''"  lOO'J'.  n°27(i7. 

Kciivoyé  aux  Ciimilcs  ■!  InMrucliuii  pulibqnc  ri 
lie  ••iTrtIc  générale  par  celui  dos  pélilioii'.,  7  plu- 
viôse an  IL  Signé  :  Jay. 

1211.  —  l.ellre  du  citoxen  Idinnissarl, 
présideni  de  la  Société  populaire  de  Motel, 
à  l.'i  ijinvenlion  nalionale,  .iccompagnani 
l'envoi  de  plusieurs  exemplaires  d'une 
(hlr  sur  In  prise  tir  Tou/oii.  composée  pai 
b'  sieur  Mathieu,  l'un  des  nieinbres  de  la 
Sociélé. 

'G  nixÔHS  an  II 

Original  Ai^iiénimprimé  lie  8pageii(2  pièce*), 
A.  S.,  V'  1009',  n*  1770. 

Itonvoyé  au  l'omilé  irinulructinn  publique,  Ir 
29  nivAite  an  II.  Higné  :  Moninnynu. 


DONS  PATRIOTIQUES  PfU  I!  LA  (W'ERRK  (MVOSE  AN  II) 


m").  —  ttemivais  duifi  les  fers,  au  mo- 
ment de  la  prise  de  Toulon,  hymne  Jôdié 
à  lu  Société  populaire  d'Arles,  par  le  ci- 
toyen Lethyas,  avec  lettre  d'envoi  de  la 
Société  populaire  d'Arles  à  la  Convention 

nationale. 

26  nivôse  an  II. 

Imprimé  et  original  signé  (2  pièces),  .4.  N., 
V"  tOU'J",  n"  1922. 

1210.  —  I.L'ltro  du  républicain  T  Rous- 
seau, secrétaire  du  Comité  d'instruction 
publique,  à  la  Convention  nationale,  fai- 
sant hommage  du  chant  qu'il  a  composé 
à  l'occasion  de  la  reprise  de  l'infâme  ville 
de  Toulon  sur  les  Anglais,  ainsi  que  de  son 
hymne  aux  raànes  du  vertueux  Gasparin, 
et  clcniamlant  l'inserlion  de  ces  pièces  au 

liullftin. 

11  nivôse  an  II. 

Original  signé,  A.  ."V..  F'"  1009',  n»  1779. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  ren- 
voi au  Comité  d'instruction  publique,  le  2S  ni- 
vôse an  II. 

1217.  —  Lettre  du  sieur  Miltié  lils,  ck- 
coinmissaire  national  du  Comité  de  salut 
public,  rédacteur  du  Journal  de  Marseille, 
il  la  Convention  nationale,  accompagnant 
l'hommage  de  la  Prise  de  Toulon,  fait  his- 
torique en  1  acte  et  en  prose,  composé  et 
imprimé  à  Marseille. 

27  nivôse  an  II. 

Original  signé  et  imprim.-  île  27  pases 
(2  pièces),  A.''^.,  F''  1009',  n"  1939. 

1218.  —  Rédamalion  adressée  à  la  Con- 
vention nationale  par  le  citoyen  Félix  No- 
garet,  qui  se  plaint  de  ce  que  les  armées 
ont  eu  connaissance  de  son  chant  hé- 
roïque sur  la  reprise  de  Toulon,  mais  n'en 
ont  pas  encore  eu  communication,  le  décret 
rendu  en  sa  faveur  le  27  nivôse  restant 
sans  effet,  déclare  i|ue  le  silence  du  Co- 
mité d'instruction    publique  esl  un   oubli 


ou    une    réprobation    tacilc,    et  demande 
que  ce  chant  soit  envoyé  aux  armées. 

10  pluviôse  an  II. 

Imprimé  signé,  A.  N..  F"  1009',  n"  1981. 

Renvoyé  au  Comité  d'instruction  publicpie 
par  celui  des  pétitions,  le  22  pluviôse  an  II  de 
la  République.   Signé  :   Pellissier. 

1219.  —  Exposé  par  un  membre  de  la 
Convention  que  dans  le  procès-verbal  de 
la  séance  du  6  nivôse  on  a  oublié  d'insérer 
les  3  premiers  articles  d'un  décret  pré- 
senté parle  Comité  d'instruction  publique 
pour  faire  ordonner  la  célébration  d'une 
fêle  nationale  en  l'honneur  de  la  reprise 
de  Toulon,  adoption  de  ces  articles  par  la 
Convention,  qui  décrète  leur  rétablisse- 
ment dans  le  procès-verbal  de  la  séance 
de  ce  jour. 

8  ventôse  an  II. 

Extrait  du  prjcés- verbal,  .4.  lY.,  C  292, 
n-  944. 

Ed.  Procùs-uerbai  de  lu.  Convention  nationale, 
l    XXXII,  p.  288. 

1220.  —  Lettre  des  citoyens  Bizel  etFa- 
ciolle,  de  Paris,  ;'t  la  Convention  nationale, 
faisant  hommage  d'une  pièce  en  un  acte 
sur  la  prise  de  Toulon  et  priant  d'accueil- 
lir avec  indulgence  les  essais  de  deux  au- 
teurs patriotes,  qui,  sans  les  tracasseries 
d'une  administration  théâtrale,  auraient 
rempli  plus  lot  le  vœu  de  leurs  cœurs  en 
adressant  les  chants  de  triomphe  à  ceux 
qui  en  sont  les  premiers  auteurs. 

28  ventôse  an  II. 

Original  signé  (la  pièce  dont  il  est  fait  hom- 
mage manque),  A.  N.,  F"  1705,  n»  2293. 

Renvoyé  à  la  Commission  de  l'instruction 
publique,  1"'  thermidor.  Signé  :  Plaichard. 

1221.  —  Stances  irrégulières  sur  la  prise 
des  ipfànif'S  villes  de  Lyon  et  de  Toulon. 

Sans  date. 
Original,  A.  A'.,  F'!  1008',  n"  1G32  bix. 


§  36.  —  Dons  patriotiques  pour  la  guerre    nivôse  an  II\ 


1222.  —  iJon  palriolique  ii   la   Conven- 
tion nationale   par  le  citoyen   Vallct  (de 
Villeneuve),  trésorier  de  la  Commune  de 
Piris,  d'un  fusil  et  (le  deux  pistolets,  i|ue 
T,  \. 


l'art  a  rendu  précieux,  et  que  dans  sa 
pensée  il  offre  pour  servii'  do  récompense 
nationale  au  premier  soldat  républicain 
qui  entrera  dans  l'infâme  Toulon  pour  en 
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punir  les  ooujialiles  et  en  cliasser  les  bri- 
gands étrangers,  avec  décret  de  la  Con- 
venlioii  nalionnie,  acceptant  le  don  civique 
qui  lui  esl  présenté  par  le  citoyen  Vallel 
et  déi'idant  que  ces  armes  seront  données 
à  titre  de  récompense  nationale  au  soldat 
de  l'armée  répuMicaine  snus  les  murs  de 
Toulon  qui  entrera  le  premier  dans  cette 
ville  rebelle,  qu'il  en  sera  fait  mention 
honorable,  avec  insertion  au  Bulletin. 

\",  2  iiAose  an  II. 
Original   signe  cl  minute  île  la  main  Je  Ba- 
rèrc,  A.  .Y.,  C  287,  n°  8G4  (pièces  I,  2). 

*\-2î'.i.  —  l.i'tlro  du  Comité  de  surveil- 
lance du  IléparlenienI  de  P.iris  au  prési- 
dent de  1,1  Convention  nationale,  annon- 
çant la  déciinverle  d.ins  des  caveaux  piii- 
fond.-i,  prali(|ués  d.ins  les  maisons  du 
nommé  Kulartre.  <-i  dev.mt  notaire  à  Paris, 
d'une  somme  de  fltî.OlMI  livres  en  or.  d'une 
autre  de  42,000  livres  en  argent,  d'un  panier 
de  vaisselle  d'argent  et  de  .'J  io  jetons  d'ar- 
f,'ent,  et  déclarant  qu'il  espère  continuer 
ses  recherches  et  trouver  encore. 

3  iiivùse  an  II 

Original,  signé  de  Mareliand,  pn'-sidcnl,  \.i- 
crivain,  secrétaire,  Clémence  et  Fournerot, 
membres  du  Comilé,  A.  N..  C  287,  n«  8G1 
(pièce  21). 

Insertion  au  Bulletin  décrélre. 

1221.  -  Lettre  de  Prudliomme,  éditeur 
des  Hrvolulions  ilc  Paria,  au  président  de 
la  Oinvenlion  nationale,  acromp.'ii.'nanl 
l'envoi  d'un  assignat  de  UQ  livres  de  la 
part  du  républicain  Mitoullct,  capitaine 
an  !•'  Iinlaillnii  du  Loiret,  à  l'armée  du 
.Nord,  divisiiin  de  Vezu,  i|ui  fait  ce  don  à 
la  Convention  |>our  l'.iider  a  continuer  la 
uuerre  cl  [lour  lui  prouver  son  attache- 
ment aux  principes  actuels. 

3  uivâ8c  an  II. 
Original  .signé,  A.y..C'îm,a'  «04  (pièce  28). 
Mi-ntiun  honorable  ri  insi^rlion  au  Kullelin. 
Itc^u   Ici»  .iU  livre»,  le  ;|  niv^KC.   iSigné  :   llu- 
I  miny 

I22l>.  —  KiiKaKi-nii-nt  adiessé  ù  la  Ckii- 
venlion  nationale  par  Paul-Ktienne  hevil- 
las-lloissière,  naturalisé  SiMHse, ayant  cons- 
tamment D-inpli  li'.M  devoir»  de  hun  répu- 
blicain et  de  ciliiyen   français,   dnniirilié 


rue-  de  la  Loi,  ii"  1240,  d'après  lfqu<-|  il 
s'oblige  à  payer  S.tiOO  livres,  sur  mandat 
du  Comité  militaire,  à  celui  qui  arrachera 
le  premier  un  drapeau  des  puissances  coa- 
lisées sur  les  murs  de  l'infàine  Toulon, 
et  dépose  comme  garantie  une  inscription 
sur  le  lirand  Livre  de  3,an0  livies,  mais 
apprenant  au  dernier  moment  l'heureuse 
nouvelle  île  In  prise  de  Toulon,  il  prie  la 
Ciiiivenlion  nationale  de  faire  tourner  la 
somme  oITerte  au  profit  du  militaire  qui 
se  sera  le  plus  distingué,  avec  décret  de  la 
('onvenlion  nationale,  prenant  acte  de  cet 
engagement,  accordant  mention  1  ono- 
rable  pour  ce  don  patriotique,  avec  inser- 
tion au  Itullelin,  et  l'envoi  du  récépissé  a 
la  Trésorerie  nationale. 

3,  4  nivôse  .m  II 
Orii;inal  signé  el  minute  de  la  main  de  lt.i- 
mel  (2  pièces),  i*.  A'.,  C  287,  u»  8114  (pièce  ST. 

1220.  —  .Vdresse  de  21  patriotes,  déte- 
nus à  la  Conciergerie,  à  la  Convention 
nationale,  déclarant  qu'ils  conservent  tou- 
jours les  senlimenls  île  civisme  et  de  fra- 
ternité qui  c.iraclérisenl  le  vr.ii  républi- 
cain, que  si  l.i  reddition  de  Toulun  a  rempli 
leurs  co'urs  de  la  joie  l.i  plus  vive,  elle 
les  a  douloureusement  alTeclésji  cause  de 
la  perte  des  brafes  républicains  qui  y  ont 
suciombé,  et  envoyant  pour  les  parents 
infortunés  de  ces  malheureuses  victimes 
le  produit  d'une  collecte  nuverle  parmi 
eux    montant  à  200  livresi. 

5  nivo'ie  an  II. 

Original  non  eigné,  .t.  N.,  C  287,  n»  8li5 
(pièce  l). 

Mention  honor.ible,  insertion  au  Ilullelin, 
.'i  nivo-ic.  Signé  :  Pcllissier,  secrélaire. 

Bc-ii  II'*  JOn  livr,«.  t.-  .S  niv.-r  Sa-n.  tiu. 
iToiny  . 

1227.  --  .Xdiesse  du   (.oinlle   de    >ur»eil- 

lance  de  Iloulogne-les-Pans  à  la  l'.onvcn- 
tiou  nationale, di'clar.inl que,  le  1 4 frimaire, 
il  a  fait  eirculer  une  in\ilatiou  .iiix  riches 
à  I  onlribner  en  faveur  des  défen.setirs  de 
la  patrie  et  i|u'il  dépose  sur  l'autel  de  In 
p.itrie  le  produit  de  la  recette  réalisée, 
consistant  en  'i,i:'iO  livrer  en  assignat»,  un 
écu  de  fl  livres.  IT»  ehemises,  une  paire  de 
lus  drapés  el  deux  paires  de  souliers, 
ajciut.int  qu'il  dédirait  convertir  le  nuiné- 
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raire  en  souliers,  mais  que,  faute  do  cuir, 
il  n'a  pu  réaliser  son  vo-u. 

â  nivôse  an  II. 

Original,  signé  de  Lourau,  pré.sident.  A.  N., 
C  287.  n»  865  fpiè.e  8). 

Mention  honorable  et  insertion  au  Bulletin, 
5  nivôse.  Signé  :  Couthon,  président. 

1228.  —  Lettre  de  J.-J.  Hardy,  chef  du 
bureau  des  biens  nationaux  près  la  Com- 
mune de  Paris,  à  la  Convention  nationale, 
accompagnant  l'envoi  d'une  somme  de 
200  livres,  représentant  la  contribution 
volontaire  des  employés  de  celte  admi- 
nistration pendant  le  mois  de  frimaire. 

5  nivôse  an  II. 

Origin.-il  signé,  A.  N.,  C  387,  n-  866. 

Reçu  les  200  livres,  le  5  nivôse.  Signé  :  Du- 
croisy. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
7  nivôse.  ^'  année. 

1229.  —  Lettre  de  la  section  Révolution- 
naire, ci-devant  du  Pont-Neuf,  au  prési- 
dent de  la  Convention  nationale,  l'avisant 
de  la  remise  dans  les  magasins  de  l'h.ibil- 
lement  et  équipement  des  défenseurs  de  la 
République  de  490  chemises,  de  100  paires 
de  bas,  de  46  paires  de  souliers,  de  guêtres, 
et  déclarant  que  la  section,  malgré  son 
peu  d'étendue  et  sa  faible  population,  ne 
sera  jamais  en  arrière  pour  secourir  ses 
braves  Irères  et  républicains  qui  se  sacri- 
fient pour  cimenter  la  liberté. 

G  nivôse  an  II. 

Original,  .signé  de  Slerky,  .secrétaire-gref- 
lier,  À.  N.,  C  287,  n»  865  (pièce  13). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin  et 
renvoi  au  Comité  des  niarehés.  Signé  ;  l'outlinn, 
président. 

1230.  —  Déclaration  de  (.uytun-.Vlor- 
veau  rappelant  que,  dés  les  premiers  jours 
de  la  Révolution,  il  avait  fait  don  de 
l'arriéré  de  la  pension  qui  lui  avait  été 
accordée  à  cause  de  ses  travaux  pour  les 
progrès  et  l'enseignement  des  sciences 
naturelles,  mais,  comme  un  républicain 
111'  doit  voir  que  la  deltc  sacrée  de  la  pa- 
irie envers  ses  défenseurs,  faisant  con- 
naître (|u'il  reniiiice  à  la  pension  de  2,000 
livres  dont  il  jouissait,  fait  remise  des  ter- 
mes échus  de  1792  et  I79:f,  avec  décret, 
portant  qu'il  sera  fait  mention  honorable 


de  ce  don,  avec  inscription  au  lîulletiu  et 
renvoi  au  Comité  des  finances. 

6  nivôse  an  II. 

Minute,  signée  de  Bourdon,  de  l'Oise,  secré- 
taire, A.  A'.,  G  287,  n"  865  fpièce  16). 

En  marge  se  trouve  inscrite  celte  mention  : 
Guyton  a  offert  63  livres  en  or  et  en  argent,  un 
cachet  d'or  et  une  poignée  d'épée  d'argent. 

I2.'H.  —  .\dresse  des  citoyennes  des 
llalies  à  la  Convention  nationale,  déclarant 
se  réjouir  de  la  prise  de  Toulon  et  partager 
l'allégresse  commune  ainsi  que  la  recon- 
naissance due  aux  soldats  intrépides  qui 
ont  arraché  ce  port  à  la  stupide  et  féroce 
domination  de  l'Espagnol  et  de  l'.Viiglais, 
déposant  le  produit  de  leuis  pénibles  épar- 
gnes, modique  offrande  ajoulée  aux  se- 
cours destinés  aux  femmes  et  aux  enfants 
des  libérateurs  du  Port-de-la-Montagne 
dont  on  a  à  regretter  la  perte,  enfin  sollici- 
tant la  grâce  de  Jean  .lacques-Claude  Vizon, 
inspecteur  à  la  vente  de  la  marée,  con- 
damné à  la  déportation  par  le  Tribunal 
révolutionnaire,  en  raison  de  propos  plus 
indiscriîls  que  criminels  sur  la  rareté  du 
pain,  raïqii'lant  que,  lors  du  S  octobre  1789, 
elles  uni  chassé  le  tyran  de  son  repaire 
de  Versailles. 

7  nivôse  an  II. 

Original,  signé  de  L,-G.  Cahier,  défenseur 
officieux  de  Vizon  et  défenseur  gratuit  des  pri- 
sonniers indigents,."!.  Af.,  0287,  n° 866 (pièce 3). 

En  marge  se  trouve  cette  mention  :  Mention 
honorable  du  don  des  citoyennes  des  Halles,  et 
sur  la  proposition  d'un  membre,  la  Convention 
nationale  passe  à  l'ordre  du  jour  sur  la  demande 
à  fin  de  grâce  en  faveur  du  citoyen  Vizon,  con- 
damné a  la  déportation  par  un  jugement. 

1232.  —  Déclaration  délivrée  au  maga- 
sin de  Trainel.  constatant  la  remise  par 
les  citiiycns  (iarnier  et  Vallade,  membres 
du  Comité  révolutionnaire  de  la  section 
de  la  Fraternité,  des  objets  suivants,  pro- 
venant des  dons  faits  par  les  citoyens  de 
cette  section  aux  défenseurs  de  la  patrie, 
savoir  :  de  161  chemises  neuves,  de  263 
chemises  portées,  de  76  paires  de  bas  de 
laine  neufs,  de  22  paires  de  bas  de  laine 
portés,  de  2  cols  de  mousseline  et  1  de 
basin,  de  2  pantalons  de  siamoise  rayés, 
d'une  ceinture  de  chasseur  ayantservi,  d'un 
chapeau  usagé,  de  227  paires  de  souliers. 
7  nivôse  an  II. 

(  'opie  conforme,  .\ .  .V. ,  C  287,  n"  868 1  pièce  9). 
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r.'.'KI.  —  l.cUre  des  membres  du  Coinilé 
révolulionnaire  de  la  seclion  de  la  Fra- 
lernilé. chargés  de  recueillir  les  oITiaiides 
dcslinécs  aux  braves  défenseurs  de  la  pa- 
irie, au  présidenl  de  la  Convention  nalio- 
nale,  annonçant  qu'ils  ont  perlé  la  veille 
le  Iribul  de  leur  section  au  lieu  indiqué 
pour  la  réunion  de  ces  dons  civi(|ues,dont 
le  récépissé  est  mis  sous  les  yeux  de  l'As- 
semblée, el  déclaranl  que  le  registre  resie 
kuvimI,  dans  l'espoir  d'oblenir  encore  un 
^upplénlenl,  quoique  leur  seclion  soit  du 
nombre  de  celles  qui  ont  le  moins  d'é- 
lendue. 

8  dIviiso  an  II. 

Original  signé,  A.tf.,C  287,  n*  8G8  (pièce  8). 

Mention  honorable,  insertion  au  Biillclin,  le 
I  i  niv6<e  an  II. 

I2.Ti.  — Adresse  des  ouvriers  du  Itou 
Pasleur,  réunis  aux  vérificalpurselcommis, 
employés  au  magasin  du  Bon  Pasleur.  rue 
ilu  r.berohe-Midi.  pour  l'expédition  dos 
babillemeiils  el  rquipeinenls  des  troupes 
di'  la  Hépublique.  à  la  Coiivcnlion  natio- 
nale, annonçant  rolTrc  patriiitic|uc  du  pro- 
duit d'une  journi'-e  de  leur  travail,  mnn- 
lant  à  fiSO  livres  i  sols,  qu'ils  destinent  à 
ceux  qui.  birs  de  la  (irise  tb'  Toulon,  se 
smt  distingués  par  quel<|ue  action  de 
bravoure,  ou  à  leurs  veuves  et  à  leur  fa- 
mille, si  la  mort  avait  moissonné  leurs 
jours,  el  déclarant  que  c'est  avec  ardeur 
qu'ils  travaillent  alin  de  liùtcr  le  départ 
ties  équipements  destinés  aux  braves  guer- 
riers; 

K  nivôse  ,in  II. 
(Par  erreur  au  8  pluviu'c.) 

Original  «igné,  /\.  A'.,  C  îî)0,  n*  917  (piécc7). 

Mention  honorable,  loscrlion  par  extrait  au 
lliilleiin.  '.•  nivô'e  dc-l'an  II.  Siffné  :  Jay.secré- 
l.iirc. 

ne<;u  Ic^  CKO  livre»  4  m.!.,  Io  '.1  iiiv.'isc.  Signé  : 
l'ucroiM . 

I2,i:i.  —  flrin  p.itiiolic|uc  à  la  C<>nven- 
lion  natiiinabr  par  b-s  -.Mi  ouvriers  eslam- 
pilIcurK  au  niauasin  de  riiabilloinenl  el 
■'quipfinenl  des  nrniéi-s  île  Traim-I,  Inur* 
pauvres  pi'-res  de  fainilb'.  plongés  dans  In 
plit!«  odreuse  indigenre,  du  produit  d'une 
journéo  do  leur  travail,  au  prolll  des 
veuvrs  et  orplielins  drs  bravi's  morts  pour 
l.i    rb''ren.>ii'   di-   li'i    p.ilrii'.    piinriprilcnn-nt 


de  ceux  qui  sont  morts  sous  les  mur>  de 
Toulon,  et  en  réjouissance  de  celle  victoire. 

1 1  nivofc  an  II. 

Original.  $igné  de  Ctiandel,  directeur  géné- 
ral du  timbre  de  rhablllenicnt  et  éi|uiprmcnl 
des  armées  de  la  République  au  magasiu  de 
Tiaincl,  et  de  Lapa.s$ade,  directeur,  .A.  S.. 
C  287,  n°  867  (pièce  3.S). 

Mention  honorable,  insert  on  au  Itulletin. 

Ii3t>.  —  Délibération  du  t'.omitr  de  sur- 
veillance révolutionnaire  de  la  seclion  de 
Guillaume-Tell,  décid.inl  la  remise  à  la 
Convention  nationale  de  deux  croix  de 
Saint-Louis,  une  grande  et  une  petite  et 
de  deux  racbels  armoriés,  l'un  en  argent, 
l'autre  en  cuivre,  trouvés  lors  de  la  levée 
des  scellés  et  perquisition  faite,  le  21  sep- 
tembre l'ît.l,  cbez  le  citoyen  Joseph-.Mnrie 
Cras  de  Préville,  «i  l'Iiotel  des  Milords,  rue 
du  Mail,  avec  pétition  de  la  sertion  de 
Cuillaume-Tell  en  niasse,  coiupos'-e  des 
autorités  constituées,  de  la  Société  popu- 
l.iire  el  lies  cilovens  de  tout  Age  et  de  loul 
sexe,  protestant  contre  l'insidieuse  péti- 
tion des  soi-di.sant  Lyonnais,  considérée 
l'Oinnii'  ramilication  d'un  graml  romplot. 

1 1  nivôse  an  II. 
Extrait    cl   original    signé,    A.    iV.,   C    °2K7, 
i\'  868  (pièce  2). 

li'.i'.  —  l.ellre  de  Déforgues,  ministre 
di'S  affaires  étrangères,  au  président  de  la 
Cotivention  nationale,  annonçant  l'envoi 
d'une  sonime  de  2,027  livres  lil  sols  en  as- 
signats, représentant  le  mont.int  îles  rete- 
nues opérées  sur  les  appointements  des 
employés  de  ses  bureaux  pour  les  21  pre- 
miers Jours  d'octobre  I7',l.1  et  les  mois  de 
brumaire  i-t  frimaire,  y  lompris  celle» 
préb'vées  sur  son  trnilemeiit  pour  b- m^me 
laps  de  temps,  el  ilérlaranl  qui'  ses  l'in- 
ployés  prient  la  ('oiitentiun  d'agréer  re 
faible  Iribul  de  leur  attacliem<-nl  à  la  li- 
berté, pour  l.'i  <léfense  di-  biquelli-  ils  ont 
consenti  une  retenue  sur  leur  traitrnii'iit 
durant  la  gin-rri'. 

I I  nivonc  au  II 
(  Iriviiial  fx^nà,  .1 .  \. .  C  287,  n"  MjN  i  |>mc<<  1 1 1 
Mrntinn    honorable,    inverlion    au    llutleliD, 
le  12  niv^.ie. 

I2;IH.  —  Adresse  du  citoven  Vii»y.  de  la 
»erlion  de»  Piques,  membre  de  !■ niniiric 
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des  Arts,  à  la  Convention  nationale,  faisant 
hommage  d'une  machine  liydranlique  de 
son  invention,  très  simple  et  peu  coûteuse 
à  élahlir,  qui  remplacerait  avec  avantage 
les  pompes  à  feu,  tellement  dispendieuses, 
que  la  Commune  de  Paris,  vers  la  lin  de 
Tété  dernier,  a  suspendu  l'arrosage  puhlic, 
en  raison  de  la  trop  grande  consomma- 
tion de  combustible,  demandant  un  local 
convenable  pour  construire  à  ses  frais 
celte  machine,  avec  quelques  tuyaux  et 
madriers  emprunli's  aux  ateliers  publics, 
à  charge  de  les  restituer  en  bon  état,  et 
joignant  à  son  adresse,  à  titre  de  don  pa- 
triotique, une  médaille  d'argent  qui  lui 
avait  été  autrefois  donnée  comme  prix  de 
mathématiques. 

(12  nivôse  an  II.) 

Original  signé,  A.N.,C  287,  n°  868  (pièce  12). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin, 
le  12  nivôse,  l'an  2°  de  la  République.  Signé  : 
Dourdon,  de  l'Oise,  secrétaire. 

Reçu  la  médaille,  le  12  nivôse.  Signe  :  Ou- 
croisy. 

1239.  —  Déclaration  du  sieur  Duqué- 
noy,  commissaire  aux  accaparements  de 
la  section  du  Panthéon  I-'rançais,  chargé 
de  faire  enlever  tous  les  cercueils  en 
plomb  des  églises  et  chapelles  dans  sa 
section,  portant  que  l'un  des  ouvriers, 
bons  Sans- culottes,  qui  l'ont  secondé  dans 
cette  dangereuse  opération,  a  trouvé  dans 
un  cercueil  une  croix  de  .Saint-Louis,  qu'il 
apporte  avec  ses  camarades  sur  le  bureau 
de  la  Convention. 

13  nivôse  an  II. 

Original,  revêtu  de  la  signature  de  7  ou- 
vriers et  du  commissaire  au.x  accaparements  de 
la  section  du  Panthéon-Français,  A.  A'.,C287, 
n«  8U8  (pièce  21). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin. 

1240.  —  Lettre  du  Comité  révolulion- 
nai.e  de  la  section  de  la  Fontaino-dc-Gre- 
nelle  au  président  de  la  Convention  na- 
tionale, annonçant  la  remise-à  la  Trésore- 
rie nationale  d'une  quantité  de  pièces  il'or 
qui  étaient  enfouies  dans  la  maison  d'Hel- 
lenvilliers-Marbeuf,  rue  Saint-Dominique, 
n»  il48,  qui  est  en  état  d'arrestation,  foi- 
mant  la  somme  de  37,628  livres,  plus  de 
S,890  livres  en  assignats,  soit  en  loul 
■i3,!il8  livres,  et  joignant  à  cet  envoi  :i2  pe- 


tites pièces  d'argenterie  armoriées,  une 
petite  passoire  à  thé,  3  boites  garnies  en 
or  avec  cercles  et  dilférents  petits  objets, 
désignés  dans  le  procès-verbal  qui  sera 
envoyé  au  Comité  de  sûreté  générale. 

13  nivôse  an  II. 

Original  signé,  A.  A'.,  0287,  n"  8G8(pi<'Ce30). 
A  lire  demain,  14  nivôse. 
Mention  honorable,  insertion   au    Bulletin,  le 
li  nivôse,  1'  année  républicaine. 

1241.  —  Adresse  des  ouvriers  et  em- 
ployés au  magasin  de  Trainel  ;i  la  Con- 
vention nationale,  déclarant  que,  trans- 
portés de  joie  à  la  nouvelle  des  succès 
éclatants  de  leurs  braves  frères  d'armes  qui 
ont  chassé  si  ignominieusement  les  traî- 
tres .Vnglais  de  la  ci-devant  infâme  ville 
do  Toulon,  ils  viennent  déposerune  somme 
de  53o  livres  pour  venir  au  secours  des 
veuves  et  orphelins  de  ces  braves  défen- 
seurs, ajoutant  que  ce  don  ne  peut  qu'être 
bien  rci^u,  étant  le  denier  du  vrai  Sans- 
cnlolte. 

14  nivû-e  an  II. 

Original,  signé  de  Dantreville,  garde  magasin 
en  chef  de  Trainel,  et  de  8  ouvriers  ou  emplovcs, 
A.  N.,  C  287,  n»  808  (pièce  30). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin. 
Signé  :  Jay,  secrétaire. 

Reçu  les  .535  livres,  le  14  nivôse.  Signé  :  Du- 
croisy. 

1242.  —  Etat  des  effets  présentés  à  la 
Convention  nationale  par  la  commune  et 
la  Société  populaire  de  Gentilly,  certifié 
par  le  maire  et  les  officiers  municipaux, 
le  président  et  le  vice-président  de  la  So- 
ciété populaire,  comprenant  2o6  chemises, 
20  mouchoirs,  5  gibernes,  5  paires  de 
guêtres,  3  paires  de  bas,  2  sacs,  1  chapeau, 
1  casque,  1  habit  uniforme,  1  culotte  de 
drap,  1  pantalon,  1  veste  de  drap,  3  paires 
de  souliers,  1  paire  de  bottes,  2  paquets  de 
charpie,  0  barils. 

15  nivôse  an  II. 
Original  signé,  A.  A'.,C287,  n°  809  (pièce"). 

1243.  — ■  Lettre  de  Geneviève  Lepage, 
demeurant  rue  Taitbout,  n»  32,  à  la  Con- 
vention nationale,  accompagnant  l'envoi 
de  quelques-unes  de  ces  viles  médailles, 
tant  recherchées  par  les  esclaves  et  si  mé- 
jirisaldes  aux  yeux  des  enfants  de  la  Li- 


■2n; 
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lierlé,  |«oiir  It-s  convertir  en  plomb  f;il;il 
aux  rois  et  à  leurs  vils  salellites,  et  en- 
voyer aux  despotes  d"Aiigleleire  le  métal 
cori-uplible  auquel  ils  doivent  leurs  éphé- 
mères et  honteux  succès. 

15  nivùse  au  II. 
Original  sifcTié.  A. iV.,C 287,  ii»8G9(pièce231. 
Reçu  les   12   livrejj  et  les  deux  médailles,  le 
17  nivôse.  Signé  :  Ducroisy. 
Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin. 

1244.  —  IJoii  patriotique  à  la  Convention 
nationale  par  les  employés  des  bureaux  des 
Subsistances  militaires  de  Paris,  qui  bril- 
lent du  désir  de  voir  tous  les  ennemis  de 
la  Hépublique  anéantis,  (l'uni'  somme  de 
1,4(KI  livres,  représentant  les  quatre  mois 
de  la  2»  année  île  la  Hépublique,  qui  ont 
commencé  le  12  ni\rtse,  coiiroriiiénicnl  à 
leur  soumissicMi  du  5  septembre  t7',l2 
d'entretenir  à  leuis  frais  dix  iléfenseurs 
aux  années. 

28  nivùse  an  II. 

Originat.  portant  de  nombreuses  signature.^, 
A.  S.,  C  28S,  n°  880  (pièce  8). 

Mention  linnorable,  iiiscrlion  au  Bulletin,  le 
28  nivôse,  2  année. 

Koçu  les  1,100  livres,  le  28  niv.isc.  SigmS  : 
Ducroisv. 

1245  —  Discours  prononcé  à  la  Con- 
vention nationale  au  nom  des  260  élèves 
l'omposant  la  liasse  <les  Arcis  et  de  lu 
Iléuniun,  qui  ont  choisi  pour  palroii.  au 
lieu  de  s.iiiit  .Nienlas,  qu'ils  ont  déc<iiio- 
nisé,  l'illustre  l.e  Peletisr,  el  font  con- 
nai*re  i|u'ils  avaient  fuit  entre  eux  une 
collecte  qui  avait  réuni  la  snMime  île  tjO  li- 
vres, pour  célébrer  une  fêle  en  son  Iniii- 
ni'ur,  mais  qu'ils  pi  rférenl  sacrilier  letirs 


épartines  aux  besoins  des  défenseurs  de 
la  Hépublique  el  les  apporter  à  la  t^onven- 
lion.  se  contentant  de  célébrer  sans  éilal 
le  Sans-culntlisme  de  l,c  l'eletier  el  de 
jurer  au  pied  de  l'autel  de  la  Liberté,  au 
Champ-de-Mars,  d'imiter  ses  vertus  el  de 
défendre  la  liberté  Jusqu'à  leur  dernier 
soupir. 

28  nivùse  an  II. 

Minute  non  signée,  A.  A'.,  C  288,  n°  880 
pièce  14). 

Mention  honornbln,  insertion  au  Bulletin,  le 
28  nivùse,  l'an  2'  de  la  République.  Signé  : 
l'ellissier. 

Reçu  les  60  livres.  Signé  :  Ducroisy. 

1246.  —  Adresse  de  Jacques  Mallnrd, 
citoyen  de  la  section  du  Honrei-Routie, 
demeurant  rue  de  Sèvres,  n*  1076,  à  la 
Convention  nationale,  déclarant  que,  quoi- 
que depuis  1774  il  se  soit  trouvé  chargé 
de  5  orphelins  d'un  de  ses  frères,  donl  un 
irarçon  de  21  ans.  parti  dans  la  réquisi- 
tion, il  a  t:\che,  comme  la  fourmi  de  la 
fable,  de  se  procurer  sa  subsistance,  ne 
pouvant  suivre  l'exemple  de  ce  brave  dé- 
fenseur de  la  patrie.il  vient  offrir  ."lOfllivres, 
avec  engagement  de  renouveler  ce  don  tous 
les  ans,  tant  que  durera  la  guerre  déclarée 
aux  tyrans  et  despotes  coalisés  contre  la 
liberté,  l'égalité,  l'unité  et  l'indivisibilité 
de  la  plus  belle  république  qui  ait  jamais 
existé. 

28  nivOsc  an  11. 

OiginaUigné.A.  \.,C288,n«88(t^piécc20). 

Mention  honorable,  insertion  .iu  Bulletin,  le 
28  nivùse,  l'on  2*  de  la  République.  Signt  : 
l'ellissier,  secrétaire. 

Reçu  les  300  livres,  le  20  nivùse.  Signt  : 
Ducroisy. 


§  S?.  —  L'esprit  public  à  Paris  en  nivôse  an  II 


I2'i7  —  Kxtniil  lie  l'iirdre  du  jour  de  la 
fiirre  armée  de  Paris,  par  lequel  le  ('om- 
mandant  général  iiiini>nre  le  départ  in- 
eessiinl  de  Inijs  convois  pour  le»  années 
et  donne  son  iinpres<iion  Hur  la  fêle  de  la 
veille  en  ces  termes  :  ■■  La  fêle  dhier  s'est 
passée  avec  beiiiiroup  de  décence.  In  force 
.irmée  n'avait  pas  besoin  d'écarler  le  peu- 
ple  de  la  réréinonie.  Il   se   rangeait  lui- 


même  il  SCS  propres  devoirs  Les  repré- 
sciitanls  du  peuple,  les  luaglslrals  et  loules 
les  nutorités  consliluées  élnii  ni  rhiicune 
au  poste  désigné,  plis  une  seule  fraction 
du  peuple  n'a  clieiclié  a  intervertir  l'ordre 
de  lu  innrclie.  Le  peuple  est  si  bon  qu'il 
ne  se  sent  pus  d'aise,  lorsqu'il  peut  ap- 
procher les  fiinclinnnnires  publics  qti'il 
aime  el  qu'il  a  investi  de  sou  eslime  ni  de 
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sa  conliunce.  Si  ([uelque  scélérat  osait 
publiquement  insulter  un  magistrat,  le 
corps  (lu  peuple  lui  servirait  de  rempart 
et  d'égide  contre  tous  les  coups  des  agents 
de  Pitl  et  de  Cobourg.  » 

!"■  nivôse  an  II. 
Copie   conforme,   signée   de    Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  Dli^  Î6. 

1248.  —  Rapports  des  observateurs  de 

police,  ou  agents  secrets  du  ministre  de 

l'intérieur,  Bacon,  Charment,  Dugas,  Ja- 

rousseau,  I.atour-Lamontagne,  Le  Harivel, 

l.etassey,  Mercier,  Munie,  Prévost,  Rolin  et 

(Irivel. 

\"  nivôse  an  II. 

Originaux  (14  pièces),  A.  A".,  F'  3688% 
F"  201. 

E.i.  Pieuhe  CaRON,  Paris  pendant  la  Ter- 
reur, t.  I,  p.  29G-334. 

1249.  —  .\rrêlés  du  Comité  de  silreté 
générale  :  1°  décidant  que  Fleury-Dumor- 
lier,  envoyé  il  y  a  deux  jours  à  la  Concier- 
gerie, en  sera  extrait  et  amené  au  Comité 
sous  bonne  et  sûre  garde,  par  les  soins  du 
brigadier  de  gendarmerie  Jacob,  comman- 
dant du  poste;  2»  ordonnant  de  lever  les 
scellés  apposés  sur  les  papiers  et  effets  du 
citoyen  Laminiére,  détenu  en  la  maison 
d'arrêt  du  Luxembourg,  et  d'apporter  les 
papiers  suspects  au  Comité. 

\"  nivcse  an  II. 
Extrait  du   registre  des   mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,    A.  N.,  AF'lI  289, 
fol.  12G. 

1250.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  les  citoyens  Cour- 
tois et  Guibert,  commissaires  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  du  Faubourg- 
Montmartre,  d'extraire  le  nommé  Uouel 
de  la  maison  d'arrêt  de  Picpus,  oCi  il  est 
détenu,  pour  assister  à  la  levée  des  scellés 
apposés  chez  lui,  et  de  le  réintégrer  en- 
suite; 2°  chargeant  le  citoyen  Pijeau-Vil- 
liers,  secrétaire  du  Comité,  de  lever  les 
scellés  apposés  chez,  le  citoyen  Dania,  dé- 
tenu à  la  Force,  rue  et  Faubourg  Poisson- 
nière; 3°  ordonn.-iul  la  mise  en  liberté  ilu 
citoyen  Durournianlrl,  de  l:i  section  dr  la 

Montagne. 

i"  niviise  an  II. 
Extrait  du    registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Cnmilé  de   i-iirelô  générale,   A.  N.,  AF'ri  290, 
fol.  OO  V.  01  r". 


12ol.--  Délibération  du  Comité  de  saUit 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  auto- 
risant le   riloyen   Lécrivain    à  se    trans- 
porter chez   la  nommée  Régnier-Ausset, 
rue  du   Théâtre-Français,    n»  4,  à    l'effet 
d'apposer  les  scellés  sur  ses  papiers  et  de 
retirer  ceux  qui  seront  jugés  suspects; 
2°  chargeant  le  citoyen  Guigues  de  mettre 
sans  délai,  en  état  d'arrestation,  le  nommé 
Tercier  et  sa  femme,  rue  des  Filles-Saint- 
Thomas,  n"  4,  d'examiner  leurs  papiers  et  de 
saisir  ceux  qui  paraîtront  suspects;  3° char- 
geant  le   citoyen    Fournerot  d'arrêter  le 
nommé  Gougenot,  maître  d'hôtel  de  Capet, 
et  sa  femme,  qui  était  femme  de  chambre 
de  la  ci-devant  Reine,  demeurant  rue  Pe- 
letier,  n"  2,  et  d'apporter  au  Comité  leurs 
papiers  suspects;  4°  faisant  connaître  que 
les  citoyens  Fournerot  et Chéry,  chargés  de 
se  transporter  àNogent-sur-Maine,  dans  la 
maison  de  la  veuve  Laleu,  sœur  du  ci- 
toyen Dulartre,  tant  pour  apposer  les  scel- 
lés que  pour  pratiquer  des  fouilles,  dépo- 
sent le   résultat  de  leurs  opérations  en 
5  procès-verbaux,  le  premier  du  28   fri- 
maire,, d'apposition  des  scellés  par  le  Co- 
mité de  surveillance  de   Nogent   sur  une 
chapelle;    le    second,   ronslataut    qu'une 
fouille  faite  par  4  terrassiers,  en  présence 
du  sieur  Dutartre,  a  amené  la  découverte 
d'une   caisse  en  bois  de  chêne  de  2  pieds 
de  long,  qui  s'est  cassée  par  l'effet  de  la 
pourriture  et  a  laissé  échapper  des  pièces 
qui  ont  été  mises  dans  un  tonneau,  sur 
lequel  ont  été  apposés  les  scellés;  le  troi- 
sième, mentionnant  la  visite  dans  un  ca- 
veau, qui  devait  servir  de  fosse  d'aisances, 
où  a  été  trouvé  un  coffre  de  chêne  de  deux 
pieds  de  long,  dans  lequel  était  un  panier 
couvert  de   taffetas  blanc,  contenant   di- 
verses pièces  d'argenterie,  dont  la  descrip- 
tion est  donnée,  notamment  une  théière, 
un  réchaud  avec  sa  lampe,  deux  écuelles 
et  4  soupières,  deux  plats  de  rôls  à  cou- 
vercles, 4  plats  d'entremets,  une  fontaine 
à  café,  le   tout  armorié,  plus  2  sacs  qui, 
d'après    la    déclaration    de    Dutartre,  de- 
vaient renfermer  chacun  1,200  livres,  in- 
dépcndaïuinent  d'une  somme  de  3G,O0Oli- 
vies,  tant   en  écus  de  6  que  de  3  livres, 
sont  trouvés  épars,  les   sacs  étant 


qui 


■nlln   un   pi'i 


^-vri'l.al   d'apposi- 
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lion  des  scelli'-s,  le  21  frimaire,  au  dnini- 
cile  el  sur  les  effets  de  la  veuve  Lalcii. 

Le  même  Fournerot  a  éijaleraent  d<-- 
post'  un  procès-verbal  «lonnanl  les  iiifnr- 
riialinns  prises  par  le  Comili-  di-  surveil- 
lance de  Niigenl  sur  le  nommé  Oelvincourt 
et  Marie  Belleville,  sa  femme,  qui  a  l'-mi- 
yri'-  au  mois  d'avril  1702  et  est  renln'-c 
depuis. 

1"  oivùse  an  II. 

extrait  ilii  2' registre  des  procès-verbaux  cl  dé- 
libérations du  Comité  do  surveillance  du  Dépar- 
trmenl  de  Paris,  A.  K.,  BB'  81  \  fol.  272-.'77. 

12o2.  —  Kxlrail  de  l'ordre  du  jour  dr  la 
force  armée  de  l'aris,  par  lequel  le  Com- 
mandant uénéral adjoint  recommande  aux 
canonnieis  l'obéissance  à  leurs  chefs  :  "  ce 
n'est  i|iie  par  la  subordination,  dit-il.  qu'on 
viendra  à  bout  d'établir  la  trau(|uiilité 
dans  la  llépubliijue.  »  Il  les  invite  au.^si  à 
ne  pas  abandonner  leurs  postes,  lorsqu'ils 
sont  de  service.  Il  est  arrivé  des  désagré- 
ments à  plusieurs  canonniers  de  la  .sec- 
tion des  Amis  -  (Ic-la-Patrie  pour  avoir 
(|uilté  le  leur  à  la  Convention,  cette  leçon 
doit  servir  d'exemple. 

Le  (Commandant  général  adjoint  invile 
également  tous  les  commandants  des  pos- 
tes à  ne  pas  laisser  éloigner  les  tambours 
de  garde. 

2  nivésc  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  S.,  BB'  70. 

rj;;."}.  —  Uapporls  dos  observateurs  de 
Police,  ou  of{enls  secrets  du  ministre  de 
l'intérieur.  Bacon,  Béraud,  Cliarmont,  I)u- 
L'as,  Jaroiisseau,  Latour-Lainonlafine,  Le 
llnrivel,  Letassey.  Mercier,  Monic,  Pane- 
tier,  Pourvoyeur,  Rolin. 

2  nivi^se  an  II. 
Originaux  (  I :i  pièces),  A.  S.,  V  .1688'. 
l'M.  PlKllIiK  Caiiox,   Pari»  pcii(/an/  In   Ter- 
rr.ir.  t.  I,  p.  32I-.1I'.. 

1254.  —  Arrêté  du  (Jomilé  de  sûreté  gé- 
nérale, vu  la  lelhe,  ailressée  In  veille  par 
les  administrateurs  du  l>épnrtemenl  de 
Police,  décidant  que  lesdils  ndmiiiislrn- 
Icurs  sont  autorisés  /i  faire  exécuter  le.s 
translalifms  dans  les  maisons  de  sanlé 
des  citoyen»  dél4>nus  en   vertu   de   In   loi 


dans  les  diverses  maisons  d'arrêt,  d<int 
l'état  de  maladie  peut  avoir  des  iniluences 
dangereuses,  sous  réserve  que  lesdites 
translations  demeureront  à  la  charge  el 
sous  la  responsabilité  de  ces  administra- 
teurs. 

2  nivùse  an  11. 
Extrait   du   registre  des    mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  Kénérale.  .A .    .V,    AF'll   ÎSM. 
fol.   126. 

I2.")r..  —  Arrêtés  du  Ci>niité  de  sùrelé 
générale  :  I'  portant  que  la  femme  Jolivel, 
dite  de  Crécy,  sera  transférée  sur-le- 
champ  à  la  Conciergerie:  2*  attendu  l'im- 
possibilité constatée  où  se  trouve  ladite 
citoyenne  de  subir  cette  translation,  sans 
danger  pour  ses  jours,  chargeant  les  ci- 
toyens Mayer  et  Desplanches  de  la  garde 
de  ladite  Jolivet,  dite  de  Crécy,  en  leur 
enjoignant  expressément  d'y  veiller  sous 
leur  responsabilité  personnelle. 

2  nivôse  an  II. 
Extrait    du    registre  dos  mandats  d' irrél   du 
Comité  de  sûreté  générale,  .A.  .V.,   AI"ii  28'.', 
fol.   127. 

I2.'iti.  —  Arrêtés  du  (Comité  de  si'krelé 
générale  :  1°  ordonnant  la  mise  en  liberté 
du  citoyen  llobert  l.ysler,  et  des  citoyens 
Ciciard,  La  Mochelle  elChamprille; 2'' char- 
geant le  citoyen  Rosney  de  se  transporter 
avec  deux  membres  du  Comité  de  sui- 
veillance  de  la  section  de  Maral  et  Mar- 
seille dans  \?.  commune. où  est  situé  le 
chilteau  de  Vierville,  pour  remplir  une 
tnission. 

2  nivôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  .A.  A'.,  AF"ll  Î8U, 
fol.  127,  128. 

Lister  (Iticliard),  commis  chez  un  négociant 
onériioin  du  passaireSandricr(.A .  A'.,  F'  477 1"|. 

l2riT.  —  Arrêté  du  Comité  de  si'^reté  gé- 
nérale, poilant  que  les  nommés  ,\ndré 
(iarnier  et  Marie  Ila7,ire,  habitant  à  Cliail- 
lot,  seront  traduits  devant  le  Tribunal 
criminel  du  Oépaitenieiil  de  Paris,  comme 
prévenus  d'avoir  mis  en  circulation  des 
pièies  de  enivre  sans  aucune  empreinte, 
el  déridant  que  In  dénonrinlion,  linler- 
rog.iloire  e|  les  pii'ces  à  con\iction  du 
délit  seront  incessnnimenl  adressés  à  l'ac- 
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cusati'ur  piililic.et  que  les  inculpas  seront 
incarcérés  séparément  ù  l;i  Conciergerie. 

'2  nivôse  an  II. 
Extrait   Ju    registre  des    mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  siireté  générale,    A.  iV.,    AI"ii  -^'JO, 
fol.  CI. 

(o:ig.  —  Délibération  Jii  Comité  de  saint 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  por- 
tant que  les  citoyens  Cuiigucs  et  Lécrivain, 
délégués  par  le  Comité  pour  assister  à  la 
fête  en  l'honneur  de  Marat,  Le  Peleticr  et 
Rousseau,  dans  la  section  du  Conlj-at  So- 
cial, déposent  leurs  pouvoirs,  ainsi  que  la 
copie  du  procès-verbal  dressé  par  les  com- 
missaires; 2°  déclarant  avoir  écrit  au  Co- 
mité de  siireté  générale  et  au  Directoire 
du  Département,  pour  demander  leur  avis 
et  régler  la  conduite  à  tenir  en  vers  le  nommé 
Guillaume,  ex-constiluant,  contre  lequel 
avait  été  lancé  un  mandat  d'amener,  qui 
s'est  évadé,  dont  on  n'a  eu  aucunes 
nouvelles  depuis  septembre  dernier,  et 
décider  même  s'il  ne  doit  pas  être  regardé 
comme  émigré;  3°  sur  la  demande  par  le 
ciloyen  Guflroy,  membre  du  Comité  de 
sûreté  générale  de  la  Convention,  de  la 
liste  des  personnes  que  le  Comité  du  Dé- 
partement envoie  dans  les  maisons  d'ar- 
rêt, notamment  en  ce  qui  concerne  les 
nommés  Lepoivre,  Minard  et  Perrin,  de 
la  commune  de  Coupvray,  lui  donnant  sa- 
tisfaction, sauf  pour  ces  derniers,  arrêtés 
par  ordre  du  Comité  de  sûreté  générale  ; 
4°  constatant  la  mise  en  état  d'arrestation 
par  le  citoyen  Lécrivain  de  la  citoyenne 
Régnier-Ansset,  ainsi  que  de  son  mari,  et 
la  saisie  d'une  correspondance  contre-ré  ■ 
volulionnaire  venant  de  Vevey  en  Suisse, 
d'une  noie  tendant  à  prouver  que  ladite 
Régnier-Ausset  vendait  de  l'or  et  de  l'argent, 
et  de  17  pièces  venant  de  Lyon,  et  attendu 
l'importance  de  celle  affaire  qui  a  paru  au 
Comité  d'un  intérêt  d'autant  plus  majeur, 
qu'elle  pourrait  bien  faire  découvrir  de 
grands  conspirateurs,  chargeant  le  citoyen 
Chéry,  l'un  de  ses  membres,  de  se  trans- 
porter à  l'instant  au  Comité  de  salut  pu- 
blic de  la  Convention,  à  l'elfet  de  lui  com- 
munii|uer  les  pièces  en  question,  sans 
loutefois  les  laisser,  à  moins  d'ordre  for- 
niel,  avec  un  reçu  motivé  et  détaillé,  i;l  de 


l'inviter  à  examiner  smlout  si  Ronncville 
et  Lanthenas,  désignés  dans  une  de  ces 
lettres,  ne  s'y  trouvent  pas  compromis, 
avec  mandat  auditChéryde  rendre  compte 
du  tout,  dans  le  jilus  bref  délai;  5°  por- 
tant que  le  ciloyen  Cuigues,  chargé  de  se 
transporter  chez  le  ciloyen  Tercicr  et  sa 
l'emnie,  à  l'eflet  d'apposer  les  scellés  sur 
leurs  papiers  et  de  les  mettre  en  état  d'ar- 
restation, les  a  amenés  au  Comité,  en  dé- 
posant 9  pièces  de  renseignements,  avec 
une  bourse  conlenant  9  jetons  d'argent  et 
un  cachet  d'argent  armorié. 

2  nivôse  an  II. 
Extrait  du  2=  registre  des  procès-verbaux  et dc- 
llbcrations  du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  N.,  BB^  8l\  fol.  276-279. 

12o9.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  [lU- 
blic  du  Département  de  Paris  au  Comilé 
de  sûreté  générale,  exposant  qu'une  dé- 
nonciation contre  Guillaume,  ex-consti- 
luant, engagea  le  Comilé  à  lancer  contre 
lui  un  mandat  d'amener,  que,  pendant 
qu'on  procédait  à  la  visite  de  ses  papiers, 
(iuillaume  s'évada  et,  depuis  le  mois  de 
septembre  (v.  st.)  on  n'en  a  aucune  nou- 
velle, que  les  scellés  sont  apposés  sur 
toute  sa  maison,  à  Paris  et  à  Motitrouge, 
que  sa  femme  en  demande  la  levée  pour 
faire  la  déclaration  desbiensdeson  mari,  et 
(lue  le  Comité  estime  que  Guillaume,  ab- 
sent depuis  plus  de  4  mois,  doit  élre  re- 
gardé comme  éiuigré,  et  que  ses  biens, 
appartenant  de  droit  à  la  République,  n'ont 
pas  besoin  d'être  déclarés,  en  conséquence 
que  le  Comité  demande  l'avis  de  celui  de 
sûreté  générale  pour  régler  sa  conduite. 

.  2  nivôse  an  II. 

Extrait  du  registre  de  copie  des  lettres  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  BB-'  81, 
fol.  21. 

Une  lettre  analogue  fut  adres.sée  au  Direc- 
t'jire  du  Départrment. 

1200.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  pu- 
blic du  Département  de  Paris  au  ciloyen 
Gulfroy,  membre  du  Comilé  de  sûreté  gé- 
nérale, déclarant  que,  tous  les  8  Jours,  le 
Comité  fait  passer  les  noms  des  individus 
arrôlés  et  les  motifs  de  leur  arrestation, 
et  qu'il  enverra  dans  le  plus  bref  délai  la 
liste  de  ceux  qui  nnt  été  arrêtés  ces  jours 
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ileniiers.  que  les  noiuiués  Lepoivre,  Perrin 
et  Min.iiil,  conduits  au  Comité  par  un 
ilétacliement  de  l'armée  révolutionnaii-e, 
ont  été  reconduits  chez  eux  par  ordre  du 
Comité  de  sftrelé  générale. 

2  nivôse  an  II. 
Extrait  du  registre   de    copie   des   lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
.4.  iY.,  RB-^  81,  fol.  2-2. 

l^GI.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  au  Comité 
de  salut  public,  exposant  que,  sur  une  dé- 
nonciation, il  a  fait  arrêter  la  citoyenne 
Régnier-Ausset,  et  que  les  papiers  trouvés 
chez  elle  dénotent  évidemment  une  contre- 
révolutionnaire,  qu'une  lettre  indique  une 
intcdli^;ence  secrète  entre  cette  femme  et 
Bonneville,  ainsi  que  Lanthenas,etqu"il  y  a 
lieu  de  la  considérer  comme  l'undesagents 
principaux  des  coupables  Lyonnais,  ajou- 
tant que  son  mari  est  éa-alenienl  arrêté, 
quoiqu'il  n'y  ait  rien  contre  lui,  déclarant 
qu'un  demi-quart  d'heure  suffira  au  Co- 
mité pour  tout  connaître  et  louljuger,  que 
Chéry,  un  de  leurs  collègues,  attend  un 
moment  d'audience,  avec  les  pièces  ori- 
ginales qu'il  communiquera. 

2  niv6.-e  an  II. 
Extrait   du   registre   de   copie   des  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  iV.,  BB'  81,  fol.  22. 

12G2.  — •  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  au  Comité 
de  salut  public  de  la  Convention,  faisant 
connaître  que  l'arrestation  et  la  visite  des 
papiers  d'un  soi-disant  notaire,  nommé 
Dularlre,  si  elles  n'ont  produit  aucune 
preuve  de  son  incivisme,  ont  néanmoins 
amené  la  découverte,  dans  un  souterrain 
extrêmement  profond,  derrière  des  pan- 
neaux :  1°  d'une  somme  de  66,000  livres 
en  or;  2°  d'une  somme  de  42,000  livres  en 
argent,  d'un  panier  de  vaisselle  d'argent, 
et  que  le  tout  va  être  envoyé  à  l'instant  à 
la  Trésorerie  nationale,  demandant  l'au- 
torisation de  choisir,  pour  compléter  le 
Comité,  8  patriotes  connus  dont  la  liste 
sera  envoyée  au  Comité  de  salut  public, 
et  qui  ne  seront  installés  qu'après  ratifi- 
cation du  choix  de  ces  nouveaux  membres, 
une  partie  des  membres  du  Comité  étant 


employés  en  ce  moment  aux  armées  et  au 
Tribunal  révolutionnaire,  rappelant  enfin 
que  la  multiplicité  des  opérations  dont  le 
(Comité  du  Département  est  chargé  enlrai- 
naut  de  fortes  dépenses,  une  somme  de 
i;),000  livres  leur  a  été  accordée  en  juillet, 
que  ce  crédit  est  totalement  épuisé  et  que 
le  Comité  se  trouve  en  ce  moment  très  en 
peine,  demandant,  pour  pouvoir  continuer 
les  opéralions  commencées,  l'allocation 
d'une  seconde  somme  de  13,000  livres,  le 
Comité  ayant  en  ce  jnoment  entre  les 
mains  des  objets  d'un  intérêt  majeur  pour 
la  République. 

2  nivôse  an  II. 
Extrait   du    registre   de  copie   des  lettres  du 
Comité    de    salut    public    du    Déparlement    de 
Paris,  A.  .V.,  BD3  SI.  fol.  22  v. 

126;}.  —  Exlrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  aux  termes  duquel 
le  Commandant  général  adjoint  prévient 
ses  concitoyens  qu'il  est  impossible  que 
les  canonniers  puissent  apprendre  la  ma- 
nœuvre sans  canons,  ce  qui  est  très  essen- 
tiel, puisque,  observe  Recordon,  c'est  la 
bonne  instruction  qui  fait  notre  force  en 
partie,  en  conséquence,  les  sections  qui 
ont  refusé  leurs  pièces  sont  invitées  à  les 
accorder,  vu  que  les  canonniers  font  par- 
tie de  la  garde  nationale  et  de  l'armée  ré- 
volutionnaire, et  qu'on  ne  doit  jamais 
s'opjioser  à  tout  ce  qui  tend  au  bien. 

3  nivôse  an  II. 
Copie    conforme,   signée   de   Clément,  secré- 
taire de   l'Etat-major  général,  .4.  Ti.,  BB'  7(i. 

1264.  —  Rapi'orls  des  observateurs  de 
Police,  ou  agents  secrets  du  ministre  de 
l'intérieur,  Racon,  Béraud ,  Charmont. 
Dugas,  Grivel,  Lalour-Lamontagne,  Le- 
breton,  Letassey,  Mercier,  Monic,  Pano- 
tier.  Pourvoyeur,  Rolin. 

3  nivose  an  II. 

Originaux  (14  pièces),  A.  N.,  V'  3688-', 
F"  201. 

Ed.  PlBlUtE  C.MtON,  Paris  penihinl  la  Tcr- 
rcKv,  t.  I,  p.  315-370. 

126;).  —  Arrêté  du  Comité  de  silreté  gé- 
nérale, en  vertu  du  décret  de  ce  jour, 
ordonnant  de  rapporter  l'arrêté  qui  en- 
voyait au  Tribunal  révolutionnaire  les  ci- 
toyens Perregaux  et  Gumpelsheimer.  char- 
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géant  le  Coniitij  révokitiunnaiie  de  la 
section  du  Monl-Blanc  do  procéder  à  la 
levée  des  scellés  réapposés  la  veille  sur  la 
principale  porte  du  comptoir  de  ces  ci- 
toyens, et  de  renvoyerlegendarme, attendu 
qu'ils  sont  rendus  à  la  liberté,  leur  inno- 
cence ayant  été  parfaitement  reconnue. 

3  nivôse  an  II. 
Exlrait  du   registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité   de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  289, 
fol.  128. 

1266.  —  .arrêtés  du  Coinilé  de  sùrelé  gé- 
nérale :  1°  ordonnant  de  mollre  en  étal 
d'arrestation  le  nommé  Poissonnier,  dit 
Périgny,  qui  sera  incarcéré  à  la  Force,  ou 
toule  autre  maison  d'arrêt  oii  il  y  aura  de 
la  place;  2°  décidant  que  le  citoyen  Char- 
traire,  précédemment  mis  en  état  d'arres- 
tation chez  lui,  sera  transféré  dans  la 
maison  d'arrêt  de  Port-Libre,  h  l'effet  il'y 
rester  jusqu'à  nouvel  ordre. 

3  nivôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandais  d'arrêt  du 
Comilé  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  289, 
fol.  128. 

Cliartraire,  receveur  général  des  Etals  de 
Bourgogne  {A.  N.,  F'  4G41). 

1267.  —  Lettre  du  Coinilé  de  sùrelé 
générale  (au  Directoire  du  Département), 
déclarant  avoir  reçu  avec  inlérêt  les  nou- 
velles pétitions  des  Aveugles-nés,  réunis 
dans  l'institution  nationale  soumise  à  son 
administration,  regrettant,  après  nouvel 
examen  des  motifs  de  l'arrestation  du 
nommé  Gersin,  de  ne  pouvoir  déférer  aux 
vœux  des  pétitionnaires,  que  plus  il  les  a 
approfondis,  plus  il  a  rencontré  d'obsta- 
cles à  la  demande  des  Aveugles,  et  jugeant 
que  ledit  Gersin  ne  peut  espérer  sa  mise 
en  liberté,  en  conséquence  priant  d'exa- 
miner jusqu'à  quel  point  il  est  nécessaire 
de  pourvoir  à  son  remplacement  dans  les 
fonctions  qui  lui  avaient  élé  confiées. 

3  niviiàe  an  II. 
Extrait  du   registre  des   mandats   d'arrêt    du 
Comité  de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll   289, 
fjl.   128. 

1268.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale :  1°  autorisant  le  Comilé  de  sur- 
veillance de  la  section  des  .Marchés  à  faire 
sortir  des  prisons  le  citoyen  Gilbert,  pour 
procéder  en  sa  présence  à  la  lovée  des 


scellés  ot  à  la  distraction  do  ses  jjapiers  sus- 
pects; 2"  chargeant  le  Comilé  de  surveil- 
lance de  la  section  Guillaume-Tell  d'ex- 
traire le  sieur  Auguste  Denis  de  la  maison 
d'arrêt  pour  la  levée  des  scellés  à  son  do- 
micile; 3»  autorisant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  Le  Pelelier  à  faire 
sortir  momentanément  des  prisons  le  ci- 
toyen Laborde,  pour  la  même  opération. 

3  nivûse  an  II. 
Extrait   du   registre   des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté   générale,  A.  N.,  AF'll  290, 
fol.  60  r"  et  v». 

1269.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1"  portant  que  le  citoyen  Dania, 
banquier,  sera  conduit  de  la  maison  de 
Sainte-Pélagie,  où  il  est  détenu,  en  sa  de- 
meure, rue  du  Faubourg- Poissonnière, 
n°  8,  pour  être  présent  à  la  levée  des  scel- 
lés sur  ses  papiers  et  ramené  en  la  maison 
d'arrêt;  2°  autorisant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  delà  Halle-anx-lîlés 
à  extraire  de  sa  piison  le  nommé  Gonfre- 
ville,  pour  assister  à  la  levée  des  scellés 
chez  lui;  .3°  donnant  la  même  autorisa- 
tion au  Comilé  révolutionnaire  de  la  sec- 
lion  des  Champs-Elysées  pour  le  citoyen 
et  la  citoyenne  Laneuville;  4°  autorisant 
le  Comité  révolutionnaire  de  la  section  des 
Piques  à  faire  sortir  de  la  maison  d'arrêt 
du  Luxembourg  le  nommé  Melin,  pour 
procéder,  en  sa  présence  et  en  celle  de 
deux  membres  du  Comilé  de  la  section  des 
Tuileries  et  de  deux  commissaires  du  Bu- 
reau de  comptabilité,  à  la  levée  des  scellés 
apposés  chez  lui  et  à  la  distraction  dos 
papiers  suspects. 

3  nivôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  290, 
fut.  61  r°  et  v°. 

Melin  (.\ntoine-Jean),  ancien  premier  commis 
à  la  guerre  et  aux  finances  (A.  A'.,  F'  4774"). 

1270.  —  Arrêtés  du  Comilé  de  silrelé  gé- 
nérale :  l"  visant  l'arrêté  pris  la  veille  par 
les  Comités  de  l'examen  des  comptes  ot 
des  tiiiances  réunis,  par  lequel  ils  esti- 
ment que  Jean-Louis  Rousseau-Ponligny, 
ci-devant  receveur  général  des  linances, 
est  quitte  envers  la  Hépubliqiie,  en  outre 
la  déclaration  de  divers  citoyens,  ainsi  que 
des  Comités  civil  ot  de  surveillance  de  la 
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soclion  LePelclier,  qui  allcslenl  le  civisme 
Judil  Itousseuu,  el  décidanl  sa  mise  en  li- 
berté imiiiédiale;  â*déciduntque  leciluyen 
Morel.  secrétaire  dans  ses  bureaux,  se 
n-ndra  à  l'iDstanl  dans  la  maison  du  ci- 
toyen Diina,  fera  perquisition  de  ses  pa- 
pieis  el  les  apportera  au  Comité, el  l'au- 
torisant à  lueltre  les  scellés. 

3  nivôse  an  II. 

Kxtrail  du  registre  de.s  mandats  d'arn^I  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  .V.,  .XT'll  Î90, 
fol.  6Î. 

Dona  (Etienne),  accusé  d'avoir  donné  asile  au 
ministre  Lebrun  {A.  N.,  V  4679). 

1271.  —  Délibération  du  Comité  de 
salul  public  du  Département  île  l'aris  : 
1°  décidant  l'envoi  à  la  Force  du  citoyen 
lierbin,  épicier  à  Vaugirard,  prévenu  de 
propos  contre-révolutionnaires,  arrêté  et 
amené  par  le  Comité  de  surveillance  de 
celte  commune,  qui  sera  traduit  au  Tribu- 
nal révolutionnaire;  2° recevant  le  procés- 
verbal  d'arrestation  du  citoyen  tioniicnot 
et  de  sa  femme,  qui  sont  amenés  au  Co- 
mité par  le  citoyen  Fimrnerot;  .3°  recevant 
une  députaliofi  des  .Mayençais,  réfugiés 
en  Franco,  qui  viennent  se  plaindre  du 
nommé  HorTniann,  député  de  la  Conven- 
tion df  Mayence,  chargé  d'employer  des 
fonds  qu'ils  lui  ont  conllés  elqui  refuse  de 
leur  en  rendre  compte;  quoique  cet  objet 
ne  soit  pas  de  la  compétence  du  Comité, 
comme  il  s'est  toujours  empressé  de  secou- 
rir de  ses  moyens  les  opprimés  el  surtout 
ses  fri'-res  expatriés,  ailressant  pour  eux 
une  lettre  au  ju^e  de  (laix  de  la  section 
des  Tuileries,  sur  laquelle  habite  llulT- 
iiiann,  pour  l'inviter  à  rendre  justice  à  ces 
braves  citoyens;  4"  annonçant  qu'il  a  été 
écrit  le  2  nivose,  au  Comité  de  .snlul  jui- 
blic,  pour  lui  signaler  la  découverte  d'or. 
d'arf;enl  monnayé  el  d'argenterie  chez.  Hu- 
t/irtre,  ancien  notaire,  el  demander  l'aii- 
tnrisalioii  de  compléter  le  (Comité  ainsi  que 
l'allnration  d'une  nouvelle  somme  de  Ci, Ont» 
livres  pour  se»  ilépenses;  !>°  chnrgeatit  le 
riloyen  Fournerol,  l'uii  de  ses  membres, 
de  »c  rendre  sans  délai  à  la  s(!ction  du 
Mnnl'lllanr  el  auprès  du  Oimité  de  sur- 
veillance de  In  section  l.e  l'eletiei',  pour 
prendre  des  informations  sur  le  cinnpte 
du  citoyen  tiougenot,  avec  mniidal  de  le- 


ver les  scellés  el  d'examiner  ses  papiers, 
en  le  laissant  chez  lui,  ainsi'que  sa  femme, 
sous  la  garde  de  deux  bons  Saiis-cululles; 
6°  chargeant  le  citoyen  liuiuues  de  nuti- 
lier  au  Comité  de  salut  public  l'arrestation 
du  nommé  ("iOugenot,  chef  du  Hun^iu  de 
Liiiuidalion  :  7°  mandant  au  Comité  h' 
nommé  Weiss,  patriote  connu  pour  être 
dans  les  vrais  principes  et  connaissant  par- 
faitement la  langue  allemande,  à  rellel  de 
lui  confier  rexameii  de  journaux  en  cette 
langue,  apportés  au  Comité  par  la  Commis- 
sion inspectante  desjouriiaux:  8°  recevant 
le  Comité  de  surveillance  de  la  section  de 
r.Xrsenal,  qui  vient  donner  des  renseigne- 
ments sur  le  nommé  Bouchercdie,  demeu- 
rant sur  leur  section,  el  en  demander  sur 
le  nommé  Bertliaut  de  la  Villeurnois,  mis 
eu  étal  d'arrestaliiui,  et  sur  son  domestique, 
qui  doit  se  trouver  chez  la  citoyenne  Vau- 
dreuil,  rue  de  la  Cerisaie,  décidant  la  mise 
en  liberté  dudil  Roucherolle  el  de  sa 
femme,  el  autorisant  Fournerol  à  examiner 
le  reste  de  ses  papiers  el  etrets  pour  en 
renilre  compte:  '.»'  envoyanl  au  (Comité  de 
surveillance  de  la  section  des  Konnels  rou- 
ges {sic)  copie  des  procés-verbanx  d'arre.s- 
talion  du  nommé  liégnier  et  de  sa  fenime. 

3  nivose  an  II. 
Extrait  du   2«   rcpisire  des  procès-verl>aux  i-t 
délibérations  du  Comité  de  surveillance  du    Dé- 
partement de  Paris,  ^A .  .V. .  DB'  8 1  *,  fol .  ÎTQ-'.'SI . 

1272.  —  Lettre  du  (Comité  de  salul  public 
du  Département  de  Paris  au  C.omité  de 
si'irelé  générale,  exposant  qu'il  résulte  de 
l'interrogatoire  subi  par  le  nommé  (iou- 
genot,  receveur  de  la  Bégie  généiale,  qu'il 
était  maître  d'h"^lel  det'apel.  que  sa  femme 
él;iit  femme  de  chambre  de  la  Capet.  tju'il 
a  trois  de  ses  cousins  germains  l'inigrés, 
mais  comme  il  est  fonctionnaire  public, 
le  Comité  s'est  borné  a  mettre  deux  gar- 
diens chez  lui,  el  prie  de  prononcer  déll- 
nilivemenl  son  arreslatioii 

3  nivônc  an  II. 
l'élirait   ilu   rcniulro  de   copie   de»   Icllr*.»  du 
Coniilé  de  nnlul  publie  du  Déparlemoul,  A.  S  . 
BIP  81.  fol.  23 

1273.  --  Exirail  de  l'ordie  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  ('om- 
inaiidanl  général  adjoint  invite  ses  coijri- 
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■r.\:) 


luyens  ;ï  continuer  leur  surveillance,  elle 
déconceileia  les  ennemis  du  bien  public. 
Par  un  arrêté  de  la  Commune  d"hier 
soir,  les  canonniers  ne  feront  plus  de 
service  à  la  Conciergerie.  Par  un  autre 
arrêté  de  la  Commune,  il  leur  est  permis 
de  se  recruter  eux-mêmes  et  de  n'admettre 
dans  leurs  compagnies  que  des  citoyens 
qu'ils  passeront  à  la  censure,  on  les  in- 
vile aussi  à  manœuvrer  tous  les  jours  et 
à  former  deux  classes. 

4  nivôse  an  II. 
Copie  conforme,   signée   de   Clément,   secré- 
laiie  de  l'Elat-major  général,  A.  A'.,  BB^  76. 

1-274.  —  Hapports  des  observateurs  de 
Police,  ou  agents  secrets  du  ministre  de 
l'intérieur,  Béraud,  Charmont,  Dugas, 
Jarousseau,  Lalour-Lamontagne,  Le  Ha- 
rivel,  I.etassey,  Mireur,  Monic,  Panetim-, 
Piévost,  Rolin. 

'k  nivôse  an  II. 

Originaux  (12  pièces), -A.  N.,  F"  3C88'. 

Ed.  Pierre  CAIiO.N,  Paris  jtemtant  la  Ter- 
reur, t.  I,  p.  371-386. 

1275.  —  .arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, autorisant  le  Comité  de  surveil- 
lani-e  de  la  section  où  réside  le  nommé 
Berlemy,  à  le  faire  sortir  de  la  maison  de 
Sainte-Pélagie,  où  il  se  trouve  détenu,  et 
à  le  faire  conduire  dans  la  maison  de 
Noailles,  pour  assister  à  la  levée  des  scel- 
lés qui,  après  extraction  des  assignats 
démonétisés,  seront  réapposés,  et  ledit 
Bertemy  réintégré  dans  la  maison  d'arrêt. 

4  nivôse  an  II. 
Extrait   du   registre   des  mandata   J'arrèt   du 
Comité   de   sûreté   générale,  A.  N.,  AF'li  ÎS9, 
fol.  129. 

1276.  —  .\rrèté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  la  mise  en  état  d'arres- 
laliun,  parle  citoyen  Bonlemps,  du  nommé 
Salve  de  Bruneton,  baron  liollandais,  de- 
meurant elle/,  le  citoyen  Toulou/.e,  faïen- 
cier, rue  des  Marais,  Faubourg  Saint- 
iMarlin,  son  incarcération  à  la  Forcf;  et 
la  viïsite  scrupuleuse  de  ses  papiers. 

4  nivôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comilc  de  siireté  généraHe,  A.  N.,  AF*ii  28'J, 
fol.  129. 

Salve  de  Bruneton  (.Tean-.\nloini;-<'liriHien), 


oflicier  au  service  de  la  Hollande,  d'une  famille 
y  réfugiée  sous  Louis  XIV,  venu  en  France  en 
1792  (.4.  A'.,  F"  47751-). 

1277.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale au  citoyen  Kouquier-Tinville,  accu- 
sateur public  du  Tribunal  révolutionnaire, 
en  raison  du  décret  rapportant  l'arrêté  du 
Comité,  qui  renvoyait  à  ce  Tribunal  le 
citoyen  Perregaux  et  son  associé  Cum- 
pelsheimer,  l'invitant  à  restituer  le  porte- 
feuille et  le  paquet  de  lettres  appartenant 
à  ce  dernier,  qui  ne  peuvent  plus  rester 
entre  les  mains  dudit  Fouquier-Tinville, 
l'innocence  de  ces  deux  associés  ayant  été 
reconnue, 

4  nivôse  an  II, 
Extrait  du    registre   des  mandais   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  .\l'*il   289, 
fol.   120. 

1278.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  après  avoir  pris  connaissance 
du  procès  verbal  de  levée  des  scellés  sur 
les  effets  et  papiers  du  citoyen  Dania,  Gé- 
nois, considérant  que  ce  citoyen  ne  peut 
être  suspect  à  la  République  française, 
ordonnant  sa  mise  en  liberté  immédiate; 
î°  vu  la  lettre  de  Dumont,  représentant 
du  peuple  dans  le  département  du  Pas- 
de-Calais,  ensemble  les  pièces  produites 
par  la  citoyenne  Moisson,  décidant  que, 
d'ici  au  20  du  présent  mois,  ladite  Moisson 
justifiera  qu'elle  a  constamment  manifesté 
son  attachement  à  la  Révolution,  et  néan- 
moins jusqu'à  cette  époque  restera  en 
liberté;  3"  ordonnant  que  le  nommé  Des- 
voyes,  secrétaire  de  l'ancien  ministre  Ber- 
tin.  sera  sans  délai  traduit  devant  le  Comité. 

4  nivôse  an  II. 
Extrait  du    registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*U  289, 
fol.  130,  138. 

1279.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  d'amener  sur-le- 
cliamp  au  (Àimilé  la  belle-mère  du  citoyen 
Ciiabouillet,  agent  de  change,  demeurant 
rue  Montmartre,  ii"263,  entre  la  rue  Jean- 
.lacqucs-Rousseau  et  celle  de  la  .lussienne, 
pour  donner  des  éclaircissements  sur  cer- 
tains faits;  2°vu  la  déclaration  faite  contre 
le  nommé  Cliangeu  au  Comité  révolution- 
naire  de  la  section   de   la   Montagne  |)ar 
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quatre  citoyens  de  Conmiunc-Airrancliie 
dont  le  civisme  esl  bien  démonlré,  ordon- 
iianl  Sun  incarcération  dans  l'une  des  mai- 
sons d"arrèt  de  Paris  et  l'apposition  des 
scellés  sur  ses  papiers  et  effets. 

4  nivùso  an  II. 
Extrait   du  registre    ile-i  mandats   d'arrit  du 
Comité  de  sûreté  générale.  A.  .V...\F*Il  290, 
fol.  62. 

1280.  —  .Vrrètés  dn  Coinili-  de  siirelô 
générale  :  1°  chargeant  le  Corailé  révolu- 
tionnaire de  la  section  liuillaunie-Tell  de 
lever  les  scellés  apposés  chez  le  citoyen 
.\uguslc  Denis;  2°  chargeant  le  Comité 
révolnljcinnaire  de  la  section  de  la  Mon- 
tagne df  levi'r  les  scellés  apposés  rue  de 
la  Loi,  n°  l'.t.  chi>z  le  citoyen  PréforI,  tlé- 
tonn  h  la  Forci',  et  d'apposer  les  scellés 
sur  les  menhirs  et  l>ihliolhi'-i|ue  du  ci- 
toyen npsvoyes,  rue  el  liAlel  de  Venladoui-; 
■i"  chargeant  les  Comités  révolulionnaires 
des  sections  du  Faubourg-Montmartre  et 
Le  Pelelier  d'apposer  les  scellés  chez  le 
citoyen  Lewal,  banquier,  rue  Cadet;  4° or- 
donnant d'incarcérer  à  la  Force  le  citoyen 
[)ona. 

\  nivôse  an  II. 

l'ixlrait  ilu  registre  de.<  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  Ki'ireté  générale,  .'l.  S.,  .M"*!!  200. 
fol.  G2  v",  G3  r». 

Sircdcy  Préfort,  ancien  commandant  de  l.i 
pl.icedc  Granville  {A.  N.,  V'  1774»»). 

1281.  —  Arrêtés  du  Cotnité  de  siirelé 
générale:  l'donnant  mandat  aux  citoyens 
Courtois  el  Cuibert,  membres  du  Cimiilé 
révoliitiiiiinain-  di>  la  section  iln  Fau- 
hourg-Moiitmartre,  d'extraire  de  la  maison 
de  Port-Royal  le  citoyen  Mercier,  ancien 
fermier  général,  pour  assister  à  la  levée 
des  scellés  appcsé.s  sur  ses  effets;  2°  or- 
tliiimant  de  trailuire  devant  lui,  le  lende- 
main à  11  heures  dti  matin,  le  nommé 
Malhiett  Lebii-uf,  lominis,  employé  à  la 
Monnai)',  rite  Mnzarin(%  el  son  ftvrc  Pierre, 
fondetir,  employé  à  lu  Mminaie,  demeti- 
l'iilil  rue  Itiiénégaud,  iiiaisoM  du  ciluyen 
llerceau,  inarchatid  de  vins,  viH>ù-vis  la 
grille  de  la  Monnaie. 

t  nivi'Kc  an  II. 
Extrait  du    regialro  de*  mandata  iCarri^t   ilu 
('omilé  de   mirolt   ventrale,  A    N..  \V"t[  2110, 
fol.  fit  V,  07  V". 


1282.  —  Uélibéralion  du  Comité  de  salut 
lin  Départetnent  de  Paris  :  \°  après  avoir 
interrogé  le  citoyen  Tercier  et  son  épouse, 
considérant  que  le  nommé  Tercier  ne  s'est 
Jamais  tnoniré  dans  aucune  occasion  re- 
marquable de  la  Révolution,  qu'il  dit,  mais 
ne  peut  juslilier  de  s'élre  trouvé  à  la  catn- 
pagne,  lor.<  de  la  journée  du  10  août,  qu'il 
n'a,  ni  à  Paris  ni  à  la  campagne,  ot"!  il 
réside  à  tontes  les  époques  dangereuses 
el  où  les  patriotes  se  sont  distingués,  ac- 
cepté l'acte  constitutionnel,  que  l'émigra- 
tion de  ses  trois  neveux-germains  de  son 
épouse,  el  ses  litres  de  maître  îles  requêtes 
et  (le  conseillera  la  Cour  des  .Vides  ajoutent 
encore  aux  soupirons  dos  plus  fondés  que  doit 
faire  naître  son  modéraiitisme  bien  prouvé, 
vu  l'étal  de  sa  femme  prête  à  accoucher, 
décidant  qu'ils  seront  l'un  et  l'autre  remis 
chez  eux,  sous  la  surveillance  de  deux  gar- 
dions, payés  par  eux  et  choisis  par  le  Comité 
de  surveill.'ince  de  la  section  (luillauine- 
Tell  dans  le  nombre  des  francs  et  austères 
Sans-culottes,  jiisc|u'à  ce  i]ue,  d'aptes  des 
iiirornialions  ultérieures,  (irises  tant  dans 
la  section  de  (îiiillaiimeTell  que  dans  celle 
de  rUnilé,  le  Cottiité  puisse  dénnilivetnent 
asseoir  son  jugement;  2°  chargoatit  le  ci- 
toyen Chéry  d'examiner  13  loltros  appor- 
tées par  l.t  Commission  inspectante  des 
journaux;  .'<"  adoptant  un  projet  d'afliclie, 
présenté  par  le  citoyen  Marchand,  contre 
les  marchands  qui  falsilient  les  denrées  de 
pretniére  nécessilo  el  cpii  n'observent  pas  la 
loi  bienfaisante  ilii  maxiniiiin.  et  arrêtant 
que  cotte  afiicho  sera  imptimée  ;i  l.SOti 
exoniplaires,  envoyée  aux  communes  du 
Uépartemi'nl  de  Paris,  aux  seilions,  So- 
ciétés populaires,  ot  afiichée  partout  où 
sera  besoin,  de  plus,  <|u'uii  i>xeniplaire  sera 
mis  dans  le  carton  des  rajiporls  el  afilclies; 
4»  la  Cotnmission  inspectante  des  Postes 
ayant  apporté  au  ('oinité  le  n"  \  d'i  joiir- 
n.il  intitulé  tr  Vinir  Cordrlici;  rédigé  par 
Camille  Desmonliiis,  député  i)  l.i  Cotiven- 
lion  nationale,  après  lavoir  ox.'iniiiié  avec 
iiltetition,  ayatit  cru  y  reouinaltre  dr.s 
propos  loiidnnl  A  détruire  b-  but  «juo  sV<i| 
propo^é  d'atteindre  la  Cotiveiition  danssoti 
décret  Hur  rorgnnisalion  du  (.Miuvernemenl 
révobilionnairo,  mn'is  no  vnitlanl  pas  s'en 
rappnrii'i    à  son  seul  ,|ltgeiuent.  décidatil 
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l'envoi  de  ce  numéro  avec  une  leltre 
d'avis  au  Comité  de  salut  public;  '■'>"  rece- 
vant le  citoyen  Fondary,  marchand  do  vins 
de  Vaugirard,  amené  par  le  Comité  de 
surveillance  de  cette  commune,  dénoncé 
comme  ayant  tenu  des  propos  contre-ré- 
volulionnaires  par  6  parliculiers  de  cette 
commune,  qui  se  sont  rétractés,  et  avi- 
sant le  Comité  de  sûreté  générale  de  l'ar- 
restalion  de  ce  particulier,  qui  est  envoyé 
à  la  Conciergerie,  avec  une  note  portant 
que  les  G  témoins,  qui  ont  d'abord  déclaré 
l'avoir  entendu  tenir  les  propos  à  lui  im- 
putés, ont  semblé  au  Comité  avoir  été 
sollicités  de  se  rétracter  par  la  commune 
de  Vaugirard,  qu'en  effet  ils  ont  consenti  à 
biffer  leurs  déclarations,  mais  ont  refusé  de 
signer;  6°  chargeant  le  citoyen  Guignes 
d'aviser  le  Comité  de  sûreté  générale  de 
l'arrestation  du  citoyen  C.ougenol,  en  le 
priant  de  se  prononcer  sur  son  compte 
comme  fonctionnaire  public;  7°  adressant 
à  la  section  de  Popincourt,  qui  en  a  fait 
la  demande,  copie  du  procès-verbal  de 
perquisition  chez  le  citoyen  Mulot,  ex-Lé- 
gislateur, arrêté,  et  au  Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  de  la  Fontaine-de-Gre- 
ncllc  copie  du  procès-verbal  de  visite  des 
papiers  dudit  Mulot,  à  l'hôtel  de  N'este; 
S»  adressant  à  l'administration  de  Police 
copie  d'une  liste  en  lorme  de  dénonciation 
contre  plusieurs  citoyens  de  Lyon,  et  co- 
pie des  pièces  du  nommé  Fondary  à  l'ac- 
cusateur public  du  Tribunal  révolution- 
naire; 9°  recevant  le  rapport  du  citoyen 
Chéry,  chargé  de  l'examen  de  13  lettres 
où  il  n'a  rien  remarqué  de  suspect;  10"  re- 
cevant le  rapport  du  citoyen  Fournerot, 
chargé  d'examiner  les  papiers  du  citoyen 
Gougenot  et  de  le  mettre,  ainsi  que  sa 
femme,  sous  la  garde  de  deux  Sans-culot- 
tes, duquel  il  résulte  qu'il  n'a  rien  trouvé 
de  suspect,  et  un  rapport  du  même,  relatif  à 
l'examen  des  papiers  du  citoyen  ftouche- 
rolle,rue  Saint-Antoine,  o(i  il  n'a  rien  vu  île 
suspect. 

4  nivôse  un  II. 
Exiraililu  2'regisli-c  des|irocés-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  <!e  surveillance  du  Déparlc- 
menl  de  Paris,  A.  A'.,'  HH'  Sl'\  fol.  2Si-280. 

\iH'i.  --   Lettre   du   Cdniilé    de    surveil- 
bincf  du  lléri.nti'incnl  de  Paris  au  (.'.nmité 


de  salut  public  de  la  Convention,  décla- 
rant qu'il  n'a  pas  lu  sans  étonnement  le 
n»  4  du  Journal  de  Camille  Desmoulins, 
qui  lui  a  paru  propre  à  exciter  les  esprits 
dans  un  moment  où  les  mauvais  citoyens, 
les  hommes  qui  ne  veulent  que  le  trouble, 
se  servent  si  adroitement  des  femmes  des 
détenus  pour  calomnier  la  Convention 
nationale  et  diviser  les  amis  de  la  liberté, 
envoyant  le  numéro  en  question  pour  per- 
mettre au  Comité  de  salut  public  d'en  juger. 

i  nivôse  an  II. 
Extrait   du   registre   de   copie   des  lettres  du 
Comité  de  salut  puljlic  du  Déparlement  de  Paris, 
A.  N.,  BB-i  81,  fol.  23. 

1284.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  àFouquier- 
Tinville,  accusateur  puVilic  du  Tribunal 
révolutionnaire,  lui  adressant  les  pièces 
contre  le  nommé  Fondary,  de  Vaugirard, 
et  faisant  remarquer  qu'il  y  a  dans  celte 
affaire  un  louche  évident,  qu'il  est  essen- 
tiel pour  le  soutien  de  la  liberté  de  mettre 
dans  le  plus  grand  jour,  estimant  que 
Fondary  est  un  contre  révolutionnaire,  ou 
que  ses  accusateurs  sont  des  calomniateurs, 
que  c'est  à  la  sollicitation  de  la  munici- 
palité de  Vaugirard  dont  on  peut  appré- 
cier la  conduite,  (|u'ils  consentent,  sans 
cependant  vouloir  signer,  que  leur  dénon- 
ciation soit  bifl'ée. 

4  nivùsc  an  II. 
E.\lrait   du    registre   de  copie   des  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris. 
A.  N.,  BB»  81,  l'ol.  23. 

1285.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  prévient  ses  camarades 
que  Toulon  est  pris  et  que  nos  armées  se 
sont  montrées  avec  une  valeur  digne  des 
républicains  français. 

llanriot  accompagne  cette  notilication 
des  recommandations  suivantes  :  «Mes  ca- 
marades, dit-il,  surveillons  les  ennemis  du 
dedans,  poursuivons  ceux  du  dehors,  ce 
sont  les  moins  à  craindre.  Ceux  du  dedans 
ont  un  système  de  désorganisation  (jui 
fait  horreur  à  la  société.  L'intrigant  se 
popularise,  la  faction  anglaise  voudrait 
nous  diviser,  les  agents  des  autres  puis- 
sances    désireraient     nous     ((induire    au 
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iiieurlre,  ;ï  l'iinarihii'  el  à  toutes  les  hor- 
reui's  Je  la  vie  humaine.  Eli  bien!  lous 
tes  iiiallit'urs  n'arriveront  pas.  nous  vou- 
lons le  bonheur,  mais  d'une  manière  léui- 
lime  el,  pour  l'aciiuérir,  nous  ne  voulons 
d'auhes  i.'uidesque  la  justice  el  la  raison.  ■■ 

5  nivùsc  an  II. 
Copie  conforme,  signée  do  Clément,  secrétaire 
de  IKtat-major  général,  A    N.,  DB^  76. 

|-2si"i.  —  Rapports  des  observateurs  de 
Police,  ou  a!.'ents  s,'crets  du  ministre  «le 
i'inli-rieur.  Bacon,  Béraud,  C.harmont, 
liu:;as,  Grivel,  Jarousseau,  Lalour-l.;imon- 
tiy lie.  I.e  llarivei,  l.elassey,  .Mercier,  .Monic. 
l'anelior,  Pourwvpur.  Ilolin,  Sircl. 

5  nivrise  an  II. 

Originaux  (17  pièces),  A.  N.,  V  SCSS-*, 
1""  201. 

Ed.  PiEnnn  Cahon,  Paris  pendant  hi  Te.- 
rcKir,  t.  I.  p.  .386-421. 

I2N7.  —  .Vrrôli?  du  Comilé  ilç  mh.i.- 
pi'ncrale,  coiisidéraiil  l'excès  de  falij;ue 
imposé  aux  quatre  citoyens  attachés  à  son 
service  en  qualité  île  garçons  de  bureau, 
considéranl  que  ces  ciloyens  veillent  fré- 
queiiimenl  des  nuits  entières,  el  sont  pré- 
senls  journellement  la  majeure  partie  pour 
èlre  aux  ordres  du  Comité,  que  cliaqui- 
jour  ils  sont  exposés  à  faire  des  commis- 
sions qui  deviennent  pénibles,  ijuil  con- 
fient dans  c(>s  circonstances  de  leur  ac- 
tordir  une  légère  indemnité,  décidant 
d'inviter  le  Comilé  des  inspecteurs  de  la 
salle  à  accorder  à  chacun  deux,  ,'i  compter 
du  t"  vendémiaire,  une  gralilicatinn  «le 
•.'.'i  livres  par  mois. 

5  nivo^e  an  II. 
Kxlrail  (lu  registre  de»  arréléii  généraux  du 
Comilé  lie  siirelé  géivrale,    A.N.,  .\F*||  280. 

I2NH.  —  ,\rrèlés  ihi  Comité  de  srtreté 
générale  :  I"  ordonnant  de  mettre  en  état 
d'arrestation  el  d'incarcérer  à  Sainte- Pé- 
lagie le  ciloyon  Be/ard,  baii(|uier.  avec 
scellés  sur  SCS  papiers;  2»  autorisant  le 
C.omité  révolutionnaire  de  la  section  des 
Invalides  à  extraire  momentanément  dis 
prison»  le  citoyen  Tarr_\,  pour  pror.d.r 
i-n  sa  présence  à  la  levée  des  .scellés  ap- 
posés rhe/  lui  el  envoyer  nu  Comité  les 
papiers  suspects;  aulori.sanl  égalemei.l  le 
f.oniité   révolulionnain-  de   In   section  du 


Finistère  à  procéder  à  la  m.-me  opération 
pour  le  citoyen  Joney. 

à  niviisc  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats  li'arrèl  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  .V.,  .\K'ii  280, 
fol.  130. 

«289.  —  .Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  I»  ordonnant  de  procéder  à 
l'arreslalion  du  citoyen  Oursin  de  .Mon- 
chcvrel,  ci -devant  receveur  général  des 
linances.  rue  Boucherai  au  Marais,  et  du 
citoyen  Delaunay,  également  ex-receveur 
général  des  linances,  demeurant  rue  de  la 
l.oi,  près  du  boulevard,  qui  sera  incarcéré 
dans  la  maison  de  Port-Libre;  i"  autori- 
sant le  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion des  Tuileries  à  extraire  moni  -ntané- 
ment  de  prison  le  citoyen  Melin.  pour 
lover  en  sa  présence  les  .scellés  apposés 
'liez  lui;  .'<»  autorisant  le  t'omilé  révolu- 
lionnaire  de  la  section  de  Bondy  à  procé- 
der aux  mêmes  opérations  chez,  le  citoyen 
Baudouin,  rue  de  Bondy.  \\°  .'ÎO. 

5  nivosc  an  II. 
Extrait    ilii    ^cgi^il^e  des  niandal;^  ■l'.irnl   ilu 
Comité  de  sûreté  gém-rale,    .-\.  .V.,  .\I 'il   '''.Ml. 
fol.  6:t. 

I20n.  —  .VrriMés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  invitant,  pour  la  seconde 
fois,  le  ('omilé  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion des.Vmis-de-Ia-l'.ilrieà  remetlresans 
délai  au  l'iloyen  Cievau.  >ecrélaire-com- 
mis  du  C.omité,  les  motifs  de  l'arrestation 
du  citoyen  Esprit  Canaple.  demeurant  rue 
.Neuve  Saint-Denis,  n"  !<•;  2«  chargeant  le 
Comité  i'é\oltilioiiuaire  de  la  section  de  la 
Montagne,  conjointement  avec  deux  mem- 
bres de  celui  des  Tuileries.  île  lever  les 
scellés  apposés  rue  de  Itichelieii,  cliei  le 
nommé  Piccaliiga,  détenu  h  la  Force,  el 
d'exlraire  1rs  papiers  .suspects;  .1*  char- 
geant le  Comilé  révolutionnaire  de  la  sec- 
lion  Le  Pelelier  de  lever  les  scellés  ap|>osés 
rue  Neuve-Snint-.VugusIin,  n*  \'.  chei  la 
ciloyenne  Itesvieux, détenue  i\  Sainte-Péla- 
gie, en  sa  présence,  ainsi  que  ceux  apposés 
rue  de  la  Loi,  chex  le  citoyen  IS-rrin.  dé. 
tenu  aux  Irlandais. 

5  niviise  .m  II. 
ICxlr,iil  (lu    rcgislre    des   mamlal'i    'i  arr>  i  on 
Comilé  de  mireté  ifénérale,   A.  N.,  .M  "il  ÎWI. 
fol.  r,3  V",  ft». 
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1291.  —  Arirtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  décidant  que  les  scellés  qui 
ont  du  être  apposés  sur  les  effets  du  ci- 
toyen l)esvo\es  par  le  Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  de  la  Montagne,  seront 
levés  par  les  commissaires  qui  les  ont 
apposés,  en  présence  du  citoyen  Rommc, 
autorisé  à  faire  toutes  les  recherches  et 
examens  qu'il  jugera  nécessaires  dans  les 
papiers  dudit  Desvoyes;  2°  attendu  que  le 
procès-verbal  d'arrestation  du  citoyen  Bou- 
lard,  libraire,  ne  contient  aucun  fait  arti- 
culé contre  lui,  et  qu'une  délibération  du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  de  la 
Butte  des-Moulins  demande  son  élargisse- 
ment, décidant  que  ce  citoyen,  détenu  aux 
Madelonneltes,  sera  mis  sur-le-champ  en 
liberté. 

.5  nivijse  an  II. 
Extrait   (lu  registre  des   mandais   d'arrêt  du 
Comité  de   sùi-eté  générale,  A.  N-,  AF*II  290, 
fol.  64  v°. 

1292.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  décidant  que  les  scellés  apposés 
chez  le  citoyen  Laboulbène-Montesquiou, 
détenu  aux  Madelonneltes,  demeurant  rue 
Favart,  n°  '.'>,  seront  levés  par  le  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  Le  Pcletier, 
chargé  d'extraire  les  papiers  suspects. 

5  nivôse  an  II. 
E.xirait  du  registre   des   mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  siirclé  générale,  .1.  JV.,   AF'li  '290, 
fol.  68. 

1293. —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Dé[iartement  de  Paris  :  1°  auto- 
risant le  citoyen  Moissard,  l'un  de  ses 
membres,  à  faire  porter  aux  Domaines 
nationaux  l'or  et  l'argent  monnayés,  l'ar- 
genterie et  les  jetons  trouvés  chez.  Du- 
tartro,  notaire;  2°  consl-ulant  la  remise 
d'un  paquet  à  la  citoyenne  Bonfant,  femme 
de  chambre  de  la  citoyenne  d'Hervilly,  ainsi 
que  l'interrogatoire  subi  par  elle;  et  attendu 
que  cette  femme  ne  peut  être  considérée 
que  comme  une  ennemie  de  lu  Révolution, 
que  son  émigration  est  bien  établie,  et 
qu'elle  ne  peut  prouver  l'époque  de  sa 
rentrée,  que  son  mari,  émigré  avec  le  ci- 
devant  baron  de  Breteuil,  ex-ministre,  a 
correspondu  avec  elle,  que  les  portraits  de 
lo  ci-devant  famille  royale  et  la  chanson  y 
T.  X. 


jointe,  qu'elle  avait  eu  le  soin  de  faire  en- 
terrer, prouvent  irrésistiblement  ses  prin- 
cipes contre-révolutionnaires,  décidant  son 
Iransférement  et  l'envoi  de  la  copie  de  ses 
pièces  à  l'accusateur  public  du  Tribunal 
révolutionnaire;  3°  renvoyant  au  minislie 
de  la  guerre  copie  d'une  dénonciation  du 
sieur  Bonnet,  demeurant  au  Luxembourg, 
cour  des  Fontaines,  contre  le  nommé  Pré- 
vost, chef  d'escadrons,  caserne  au  Luxem- 
bourg, et  La  Couture,  son  commis,  inculpés 
d'avoir  dit  que  la  difliculté  que  l'on  éprou- 
vait pour  entrer  dans  un  bureau  n'avait 
rien  de  surprenant,  puisque  l'on  faisait 
tous  les  jours  mourir  les  meilleurs  pa- 
triotes, et  d'avoir  provoqué  des  gendarmes 
à  faire  une  pétition  au  ministre  pour  les 
empêcher  de  rejoindre  leurs  corps,  d'où 
ils  s'étaient  absentés  pour  intriguer  dans 
les  bureaux  du  ministre;  4°  décidant  la 
mise  en  liberté  du  citoyen  Hamet,  domes- 
tique du  nommé  d'Hervilly,  qui,  d'après 
son  interrogatoire  et  les  renseignements 
acquis  sur  son  compte,  n'avait  point  la 
confiance  de  ses  maîtres,  avait  ignoré  et 
ignorait  toutes  leurs  manœuvres,  etconsé- 
quemraent  ne  pouvait,  en  aucune  manière, 
être  regardé  comme  coupable;  8° à  la  suite 
de  l'interrogatoire  de  la  citoyenne  Bourdon, 
attachée  au  citoyen  d'Hervilly,  considé- 
rant qu'elle  doit  être  regardée  comme 
coupable  d'avoir  reçu  et  surtout  enterré 
des  eiïets  appartenant  aux  citoyennes 
d'Hervilly  el  Bonfant,  qu'elle  devait  être 
instruite  que  parmi  ces  efTets  se  trouvaient 
des  signes  de  contre-révolution,  puisqu'elle 
avait  si  grand  soin  de  les  soustraire  même 
aux  yeux  de  son  mari  et  de  ses  enfanis, 
considérant  enlin  qu'elle  devra  nécessaire- 
mentçomparaitredans  l'affairede  lafemme 
Bonfant,  traduite  au  Tribunal  révolution- 
naire, décidant  son  envoi  dans  une  mai- 
son d'arrêt  jusqu'à  ce  que  le  Comité  de 
sftreté  générale  en  ait  autrement  ordonné; 
5°  conlirmanl  la  nomination  par  le  sieur 
Fournerot  de  deux  Sans-culottes  de  la  sec- 
lion  du  Mont  Blanc  comme  gardiens  des 
personnes  du  sieur  Gougenot  et  de  sa 
femme,  et  envoyant  au  Comité  de  la  même 
section  copie  du  procès-verbal  de  recon- 
naissance do  leurs  scellés;  6°  recevant  le 
procès-verbal  des  opérations  du  citoyen 
17 
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Ciuigues,  diargr  Je  proiéJer  à  la  recon- 
naissance des  papiers  du  sieur  Tcrcier.  rue 
des  Filles-Sain l -Thomas,  el  de  le  niellre 
sous  la  surveilhiiicc  de  Jeux  Sans-culnUes 
de  la  section  de  (luillauiiie-Tell. 

5  nivùse  an  II, 
Extrait  du  2'  registre  des  procès-verbaux  et 
délibérations  du  Coniiléde  surveillance  du  Dtpar- 
tement  de  Paris,  A.N  .  BB'  8!S  fol.  289-203. 

1204.  —  l.ellre  du  Comité  de  salut  pu- 
blic du  Di'partemenI  Je  Paris  au  ministre 
de  la  guerre,  lui  adressant  une  Jénon- 
cialion  contre  un  certain  I^  Coutuie.  qui 
lui  a  paru  un  peu  plus  qu'inlriiiant,  el 
entre  un  certain  Prévost,  contre  lequel 
pleuvent  des  dénonciations,  et  qu'on  pour-  . 
fait,  sans  le  calomnier,  aussi  qii.ililîer 
d'intriijanl,  el  rinvitant  à  prendre  un  parti 
sur  ces  deux  Me.>;sieurs.  du  noinlirede  ceux 
qui  sont  Sans-culoUes,  tant  qu'ils  sont  sans 
place,  el  <|ui  deviennent  conlre-révolulioii- 
naires  impudents,  aussi  tôt  qu'ils  ont  trompé 
la  conliance  des  patriotes. 

•">  niviise  an  II. 
l'.xirait   du    registre   de  copie  des  Icllrcs  ilu 
Comité  de  .«alul  public  dii  Uéparlement  de  Paris, 
A.N.,  liU'  81,  fol.  23. 

I29d.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  adjoint  n-commande  à 
ses  concitoyens  toujours  la  même  sur- 
veillance dans  le  service,  du  courage  i-t 
de  la  persévérance.  ■•  Ce  n'est  pas  assez, 
d'une  victoire,  il  faut  terrasser  nos  enne- 
mis et  leur  Aler  la  possibilil"''  do  se  relever 
lie  leur  cliule  en  les  surveillant  conti- 
nuellement. » 

6  nivo.'r  an  II. 

Copie  ronfonne,  ai»inée  de  Clément,  sccré- 
tairo  de  l'Elal-major  général.  A.  .V.,  BU>  76. 

l:>ot).  —  .Vrrétés  du  C,.iiiiiié  île  srtrelé 
générale  :  !•  ordonnant  d'arri''lcr  les  ci- 
loycni»  T' uliiuse,  Périii.  hussère,  Mégrnn, 
l)usargui',  llls  aîné,  rt  Coussin,  déjà  mis  on 
arrestation  pour  cause  de  dilapidation  par 
|r!t  repréfo'nlunts  clii  pruple  ilans  le  di''- 
parleinent  de  l'Ardi'i  lie;  v!"  urdunnant  la 
mise  en  élut  d'arreslalion  immédiate  du 
citoyen  l.eses,  lianquier:  n»  cliargcinl  le 
ritoyen  Murel,  i  onjoinlenient  avec  un 
membr''  du  ConiilM   rrvolulionnaiK'  de  la 


section  des  tiardes-Krani^aises.  d'arrêter  et 
d'envoyer  à  la  Force  le  nommé  Fran^ois- 
Désiré-Malhieu  Courlel,  fils  d'un  conseiller 
au  ci-devant  p^irlemenl  de  Besançon. 

G  nivùse  an  II. 

Exiraii  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Ctniilé  de  sûreté  ccnérale,  A.  JV.,  .M''li  Î89, 
f<.I.  131,  132 

Courlel -Bcaulop,  dit  Vermanly  '  François- 
Désiré-Malliieu),  lils  d  un  conseiller  du  Parle- 
ment de  Dijon,  fut  condamné  à  mort  le  0  iliemiidor 
an  II  {A.  N..  W  434,  n»  971t. 

1-29".  —  .Vrrèté  du  ('omité  de  sûreté 
générale,  ordonnant  de  procéder,  en  pré 
sence  du  citoyen  Morel,  à  la  levée  des 
scellés  apposés  sur  les  meuldes  el  effets 
des  citoyens  Fontaine  de  Biré,père  el  lils, 
et  à  l'exatnen  scrupuleux  de  leurs  papiers, 
pour  distraire  1rs  titres  à  porter  sur  le 
tirand-l.ivre  national,  et  renieliro  au  t;o- 
inité  les  papiers  (|ui  seront  jugés  suspect.«. 

G  nivôse  an  II. 
Exilait  du    registre   des  mandats    d'arrêt   du 
Comité  de  siirelé   ffénérale,  AS,  AF'll  289, 
fol.   131. 

I20S.  —  Arrêtés  du  Comité  de  si^relé 
générale  :  1°  sur  la  pétition  du  citoyen 
Croucliy,  général  de  brigade,  à  l'elTel  d'idi- 
teiiir  la  levée  des  scellés  mis  sur  les  effets 
du  nommé  Cardot,  secrétaire  Je  Condor- 
cet,  pour  en  exlraire  les  contrats  de  renie 
ronliés  par  •'■roucliy  audit  Carilol.  char- 
geant de  celte  oprraliiin  le  Cmnilé  révolu- 
lioiinairi'  de  la  section  sur  lai|uelle  liabilait 
ledit  Cardol,  ainsi  que  le  citoyen  Pijeau; 
2°  ordonnant  la  mise  en  liberlé  Je  la  ri- 
loyeiine  Le  Charpenlier-.Mailly,  Jélenue  Jt 
l'^ainte-l'élagiiï.et  du  citoyen  ilariieux,  au- 
teur de  la  Jowiiér  du  II)  <ioii/,  après  rvn- 
seignemcnts  des  patriotes. 

G  nivoito  an  II. 

Extrait  du  re^istm  deii  mandat*  d'arrêt  du 
Coniiléde  siirelé  génrralo,  A.  N.,  AF'll  2«», 
fol.  132,  133. 

En  ce  qui  concerne  l'i'rril  dAiigne  sou»  le  lilr» 
La  Jiiurntv  >lii  10  noAt,  il  i-'aRil  d'un  drame  rn 
quatre  actes,  paroles  des  citoyens  Saiilnirr  e< 
Itartii'ux,  iiitilul<  /liipi-ii)ile»iiiii<Taiii,  In  Joiir- 
iiér  du  Idaniil  r.'fy.oii  In  l"/iii(r  <lu  ilrrnitT lyrtn 
(0(>rrn  national)  Iiiiprimo  a  Paris,  rlioMaradân, 
in-K»  <|p  jy  pages,  II.  N.,  V"*  9815. 

1290.  —  Arrêtés  du  t;omité  Je  sikelé 
générale,  .lulorisiint  :  I"  le  Ij.niité  révolu- 
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lionnaire  de  la  section  de  la  Fontaine-de- 
(Irenelie  à  extraire  moiuenlaiiément  des 
prisons  le  citoyen  Chevalier,  domicilié  rue 
du  Bac,  n"  248,  afin  de  procéder  en  sa 
présence  à  la  levée  des  scellés  et  à  l'ex- 
traction des  papiers  suspects;  2° le  citoyen 
Aniar,  l'un  de  ses  membres,  à  faire  venir 
chez  lui  tous  les  citoyens  qui  pourront  lui 
donner  des  renseignements  et  faire  des 
déclarations  sur  la  conspiration  dénoncée 
par  Chabot  et  Basire. 

6  nivôse  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*il  289, 
fol.  133, 

1300.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  ordonnant  de  procéder  à  l'arres- 
tation du  nommé  de  Gourgues,  ci-devant 
président  au  Parlement  de  Paris,  de  sa 
femme,  de  la  ci-devant  présidente  Pinon 
et  de  sa  fille,  non  mariée,  du  nommé  Des- 
marais, au  service  de  ladite  femme  Pinon, 
réfugié  à  Passy,  et  du  nommé  Pinon  lils, 
ci-devant  président  au  Parlement  de  Paris, 
suspects  et  parents  d'émigrés,  de  faire 
perquisitions  à  leurs  domiciles,  place  de 
l'Indivisibilité,  n''27,  et  rue  Saint-Louis,  de 
s'enquérir  des  noms  et  demeures  des  deux 
hommes  d'affaires  desdits  de  Gourgues  et 
Pinon,  signalés  comme  suspects,  et  de  les 
incarcérer  chacun  dans  une  maison  d'arrèl. 

6  nivôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'il  289, 
fol.  134. 

Gourgues  (Armand-GuiUaume-François  de), 
président  ù  mortier  du  Parlement  de  Paris,  fut 
condamné  à  mort  le  1"' floréal  an  II  (A.  N., 
W  349,  n«  703b"). 

KIOl.  —  .\rrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  de  procéder  à- 
l'arrestation  d'un  inconnu  qui  recèle  le 
nommé  Finenit,  Journalier,  et  sa  femme, 
ouvreuse  do  loges  au  théâtre  de  la  ci- 
toyenne .Montansier,  ainsi  que  ces  parti- 
culiers; du  nommé  Denis  Lamy,  domi- 
cilié n"  277,  rue  Saint-Mcrry,  prés  de  la 
rue  Montmorency;  2"  chargeant  le  citoyen 
Chandellier  de  mettre  en  état  d'arresta- 
tion le  nommé  Tournevillc,  ex-noble,  ré- 
sidant ordinairement  dans  la  commune  de 
Féeamp  et  se  trouvant  à  Paris,  et  d'appo- 


ser les  scellés  sur  les  papiers  de  cet  indi- 
vidu plus  que  suspect,  d'arrêter  également 
le  nommé  Oslui  et  sa  femme. 

G  nivôse  au  II. 
E.Ktrait   du    registre  des   mandats  d'arrêt   du 
Comité   do   sûreté   générale,  A.  N.,  AF*il  289, 
fol.  13i,  13G. 

1302.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  la  mise  en  état 
d'arrestation  du  nommé  Ballons  ou  Bal- 
lion,  demeurant  rue  de  Jouy,  hôtel  d'Au- 
mont,  qui  sera  conduit  au  Comité  ;  2°  dé- 
cidant que  le  nommé  FaveroUes,  ancien 
aide  de  camp  de  Dumouriez,  et  Agathe 
Jolivet,  se  disant  veuve  de  Crécy,  seront 
traduits  au  Tribunal  révolutionnaire  et 
envoyés  à  la  Conciergerie;  3»  ordonnant 
l'envoi  dans  une  maison  d'arrêt,  par  me- 
sure de  sùrelé  générale,  du  nommé  Gai- 
bois  de  Saint-Amand,  comme  individu 
très  suspect,  attendu  qu'il  était  en  rela- 
tions avec  un  vrai  contre-révolutionnaire, 
ayant  porté  les  armes  contre  les  patriotes 
dans  la  rébellion  des  habitants  de  Lyon, 
aujourd'hui  Commune-Affranchie. 

6  nivùse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*II  289, 
fol.  136,  137. 

FaveroUes  (Louis-Charles),  ex-noble,  ci-devant 
au  service,  puis  ecclésiastique,  et  ensuite  aide-de- 
camp  de  Dumouriez,  fut  condamné  à  mort  le 
12  nivôse  an  II.  (.4.  A'.,  W  306,  n°  373). I 

1303.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  l'arrestation  et 
l'envoi  à  la  Force,  sous  escorte  suffisante, 
du  nommé  Chendret,  trésorier  du  Marc 
d'or,  demeurant  rue  Meslay,  n"  7,  et  l'exa- 
men de  ses  papiers,  ainsi  que  des  nommés 
Hadaincourt  et  Chardin,  pont  Saint-Mi- 
chel; 2°  après  avoir  pris  connaissance  des 
motifs  d'arrestation  du  nommé  Poltier,  dé- 
tenu à  la  Force,  considérant  que  les  pro- 
pos qui  lui  sont  imputés  ne  peuvent.) ustifier 
une  plus  longue  détention,  que  la  réci- 
dive pourrait  seule  dénoter  l'incivisme, 
décidanl  sa  mise  en  liberté  immédiate. 

G  nivôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'n  289, 
fol.  137,  138. 

Chendret  de  Verigny  (Benjamin),  était  contrô- 
leur el  non  trésorier  du  Marc  d'or- 
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1304.  —  An'Mrs  du  Comili-  de  sùiett- 
icr'''in'rale,  ordonnant  de  proci'dcr  à  l'ar- 
l'fsl.'ilion  :  I'  du  ci-devanl  conile  de  Com- 
liourij-Cliâleaubriaiid,  rue  de  Hondy.n»  2S; 
2°  du  ci-devaiil  chevalier  de  Coigny,  émi- 
gré reniré,  rcfuyié  à  la  Brelèche,  pn'-s  de 
la  furèl  de  Marly,  et  de  la  nommée  Beau- 
fort,  sa  correspondante,  chez  lai|uelle  il  a 
un  domicile,  rue  du  Faubourg-Saint- Ho- 
noré, vis-à-vis  la  maison  Beauvaii,  qui  se- 
ront conduits  à  la  Conciergerie  pour  être 
.jugés  par  le  Tribunal  révolulionnain'  : 
>  du  nommé  Vandenyver,  banquier,  ré- 
fugié chez  la  femme  Huet,  rue  Saint-Marc, 
<|ui  sera  également  écroué  à  la  Concier- 
gerie: 4"  du  ci-devaol  comte  de  Warge- 
moiit,  parent  et  agent  d'émigrés,  rue  Po- 
pincourt. 

G  nivùsc  an  II. 
E.xlrait   du  regisire  des  mandais   d'arrêt  du 
Comilé   de   sùreliî  générale,  A.  A'.,  AF'il  290, 
fol.  6.5,  6G. 

I.30.S.  —  Arrêtés  ilu  Comité  di-  srtreté 
générale  :  1°  autorisant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  la  Montagne  à 
extraire  momentanément  des  prisons  le 
citoyen  Laclos,  détenu  en  la  maison  de 
Picpus,pour  procéder  en  sa  présence,  con- 
jointement avec-  le  citoyen  Lacoste,  juge 
de  paix,  à  la  levée  des  scellés  apposés  chez 
lui,  à  envoyer  de  suite  au  Comité  les  papiers 
suspectis  qui  s'y  trouveront  et,  ladite  opé- 
ration faite,  réintégrer  le  susdit  Laclos  dans 
ladite  maison  d'arrêt;  2"  chargeant  Héron 
de  se  transporter  au  domicile  de  la  nom- 
mée Trécol,  nie  d'Anjou,  Faubourg  Saint- 
llonnré,  qui  s  Ta  amenc'-e  au  Cnmitt'-  pour  y 
6tre  interrogée. 

C  nivùsc  .in  IL 

Rxlrail  du  ■cgixtre  dns  ni:ind<il!>  d'nrnU  du 
Tomllé  do  sfitîW  générale,  A.  S.,  AVu  Î90, 
fol,  OG  r»  c»  v  '. 

nofi.  —  Arrêtés  du  fluniili'  île  sûreté 
générale  :  I*  chargeant  le  Comité  de  sur- 
veillniicc  révolutionnaire  de  la  section  de  la 
ilalleaux-Klés  de  lever  les  scellés  appc>sés 
«lie*  le  citoyen  (ionfrevllle;  2*  ordonnant 
la  mise  en  étal  d'nrresUition  du  nommé 
l'argeau,  demeurant  pince  du  Houle,  cl 
I  apposition  des  scellés  sur  ses  p.ipiers  ; 
^l*  déridant  que  le  citoyen  I)e|rsserl,  ban- 
•  iniiT.  sfiM  runduil  de  la  maison  de  s.'inlé 


de  Bclliomme,  où  il  est  détenu,  en  son  do- 
micile, rue  Coquéron,  pour  être  présent  à 
la  levée  des  scellés  sur  ses  papiers,  et  en- 
suite réintégré  dans  ladite  maison. 

6  nivilise  an  II. 
Extrait   du  registre   des   mandais  d'am'l  du 
r'omité  de  sùrelé  générale,   A.  S..  AF*  Il  290, 
fol.  C6  v«,  C8  r«. 

i:tOT.  —  Hélibéralion  du  Comité  de  salut 
public  du  Déjiai  Icment  de  P.iris  :  I*  dé- 
cid.int  de  demander  aux  ("oinilés  des  sec- 
tions de  (iuillaume-Tell  et  de  l'I'nilé  des 
renseignements  sur  le  nommé  Tercicr,  ex- 
conseiller  à  la  Cour  des  Aides,  depuis 
maître  des  requêtes,  et  sur  sa  femme  :  et 
à  ceux  des  sections  du  Mont-Blanc  et  Le 
Peletier,  également  des  renseignements 
sur  Cougenot;  2"  constatant  le  dépôt  ef- 
fectué par  Moissard  d'un  panier  d'aig<-n- 
lerie  à  l'administration  des  Domaines  na- 
tionaux, et  de  107.094  livres  au  Trésor 
national,  le  tout  provenant  de  liutartre, 
notaire;  :t"  constatant  la  restitution  au  ri- 
tiiyen  .Marchand,  demeurant  à  Noisy,  de 
divei-s  objets  saisis  cJicz  lui.  notamineot 
d'argenterie  et  d'un  fusil;  4°  chargeant  le 
citoyen  Lécrivain  de  se  transporter  au  do- 
miiilc  du  nommé  Hégnier.  pour  le\er  les 
scellés  et  extraire  les  elVets  dont  lui  et  sa 
femme  pourraient  avoir  besoin;  5*  don- 
nant au  r.iiniité  de  surveillance  de  l.i  com- 
mune d'Orly  les  renseignemenls  qu'il  a 
demandés  par  écrit;  i')-  informant  celui  de 
la  commune  de  Monirougc  qu'il  ne  leur  est 
arrivé  aucuns  roiiseigneiiients  nouveaux 
au  sujet  du  caveau  qui  recèlerait  une 
somme  de  ,'jri,000  livres;  procédant  à  la  vé- 
rilicalion.  en  présence  de  la  citoyenne 
d'Ilervilly.  du  contenu  d'un  panier  renfer- 
mant des  papiers,  livres,  deulelles  et  pa- 
i|uets  de  cheveux  ;  H»  vu  les  plaintes  porter.* 
au  Comité  au  sujet  île  l'ordre  sévi'rc  qui 
doit  régner  parmi  les  détenus  et  «lu  dnnicrr 
qu'il  y  aurait  à  leur  permettre  la  moindre 
conimiinication,  interdisant  au  garçon  de 
bureau  de  communiquer  en  aucune  ma- 
nière avec  les  détenus,  qui  devront  désor- 
mais se  fournir  à  l'allbert'e  de  Inul  redont 
ils  auront  besoin,  décidant  de  placer  un 
crmcierge  qui  recevra  des  inslrnclions  el 
sera  responsable  drs  prisonniers,  cle  faire 
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luellre  à  lii  porte  du  Coniilé  la  guérite  des 
(Juatre-Natioiis  et  Je  maintt'iiir  nuit  et  jour 
une  sentinelle  à  la  porte. 

G  nivôse  an  II. 
Extrait  Ju  2'  registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Taris,  A.  .\.,  GB-  8I\  fol. ','03.-:>97. 

1308.  —  Lettre  du  Comité  de  sahit  pu- 
blic (lu  Département  de  Paris  aux  Comités 
révidulionnaires  des  sections  Le  Peletier 
et  du  Mont-Blanc,  faisant  connaître  que  le 
Comité  de  sûreté  générale  a  confirmé  l'ar- 
restation provisoire  du  citoven  Gougenot. 
receveur  en  chef  de  la  Liquidation,  ci -de- 
vant valet  de  cliamlire  de  Capet,  et  de  sa 
femme,  ci-devant  femme  de  chamlire  de  la 
Capel,  mais  qu'avant  d'ordonner  leur  ar- 
restation définitive,  il  désire  être  renseigné 
sur  la  conduite  politique  de  Gougenot,  en 
tant  que  fonctionnaire  public,  et  priant 
d'envoyer  tous  renseignements  sur  ce  (jue 
ce  citoyen  aura  fait  pour  la  chose  publique 
depuis  la  Révolution. 

G  nivôse  an  II. 
Extrait  du   registre   de  copie   des   lettres   du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  A'.,  DB"  81,  fol.  23  V». 

1309.  —  E.xirait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  (Hanriot).  s'adressant  à 
ses  camarades,  leur  dit  :  •■  Vous  devez  être 
contents  et  très  satisfaits,  vous  voyez  par- 
tout nos  armées  victorieuses,  les  tyrans 
pâlissent,  les  agitateurs  tremblent  et  les 
scélérats  redoutent  le  sort  qui  les  attend. 
Uépublicains  !  c'est  encore  là  votre  ou- 
vrage, conservez-le  longtemps  et  trans- 
mettez-le à  nos  derniers  neveux. 

<'  bebout  et  surveillons,  cliâtimrnt  aux 
coupables  et  paix  aux  innocents.  >> 

Est  annoncé  le  départ  pour  ce  jour  de 
trois  convois  destinés  aux  armées  de  la 
Ilépublique. 

7  nivôse  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secré- 
taire de  IEtat-m.-ijor  général,  A.  N.,  BB-'  76. 

I31('.  —  .Vrrétés  du  (Comité  de  siireté 
générale  :  1°  ordonnant  d'amener  au  Co- 
mité la  femme  de  Monciel,  ci-devant  mi- 
nistre du  tyran,  logée  rue  .Saint-Dominique, 
n*  140,  sous  le  nom  de  la  citoyenne  Bar- 


bary,  et  cliaigeant  le  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  la  Fontaine-de-Gre- 
nelle  d'apposer  les  scellés  sur  ses  papiers 
et  d'extraire  ceux  suspects;  2°  ordonnant 
de  lever  les  scellés  apposés  sur  les  papiers 
et  olfets  de  François  Bernard,  ex-huissier- 
priseur  au  ci-devant  Parlement,  et  de 
laisser  la  maison  libre,  vu  que  par  le  pro- 
cès-verbal des  Comités  révolutionnaires 
des  sections  du  Faubourg-Montmartre  et 
Poissonnière,  il  ne  s'est  rien  trouvé  de 
suspect,  ledit  Bernard  étant  néanmoins 
maintenu  en  arrestation. 

7  nivôse  an  II. 
E.strait    du    registre   des  mandais  d'arrêt  du 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  S.,  .\F'll  "2S9, 
fol.   138. 

1311.  —  Arrêtés  du  Con.ité  de  sûreté 
générale  :  1°  autorisant  les  administra- 
teurs de  Police  à  faire  momentanément 
sortir  de  prison  le  citoyen  d'Etchegaray. 
alin  de  procéder  en  sa  présence  à  la  levée 
des  scellés  ajiposés  chez  lui,  pour  en  ex- 
traire les  effets  appartenant  à  la  citoyenne 
Delsys;  2°  autorisant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  la  Montagne  à 
faire  conduire  au  Comité,  maison  ci-de- 
vant de  Brienne,  la  citoyenne  Licbère, 
femme  de  Julien,  de  Toulouse,  à  l'effet  de 
retirer  une  malle  après  vérification  du 
contenu;  3°  ordonnant  au  concierge  de  la 
maison  d'arrêt  de  Popincourt  de  remettre 
au  porteur  le  citoyen  Béchou-Darquin, 
pour  assister  à  la  levée  des  scellés  à  son 
domicile,  rue  Saint-Maur,  et  être  ensuile 
réintégré  dans  sa  prison. 

7  nivôse  an  II. 
Extrait  du    registre  des   mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sérelé  générale,  A.  N.,  .\F'll  '289, 
fol.  139. 

1312.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  autorisant  le  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  Bondy,  conjointe- 
ment avec  un  ou  deux  membres  de  celui 
de  la  section  des  Tuileries,  à  faire  lever 
les  scellés  apposés,  rue  de  Bondy,  sur  les 
papiers  et  effets  du  citoyen  (liambone,  dé- 
tenu chez  Belliomme,  rue  de  Cbaronne,  à 
la  maison  de  santé,  en  raison  de  son  état 
de  maladie,  en  présence  dudit  Giainbone, 
déclarant  qu'il   sera  fait    droit  à  la  de- 
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inaiiJo  par  U-  même  Ginmbonc  i\e  Jisli-ac- 
lion  de  litres  importants,  appartenaiil  soit 
il  lui.  soil  il  des  étrangers,  qui  doivent 
être  produits  il  la  liquidation,  avant  le 
!«' janvier  (v.  st.i,  parmi  lesquels  titres 
se  trouvent  compris  les  contrats  d'em- 
prunts faits  aux  Ciénois,  afin  de  ne  pas  les 
exposer  il  In  jierte  des  capitaux,  et  di-cidanl 
que  préalaldement  seront  distraits  tous  les 
papiers  suspects,  qui  seront  apportes  au 

Comité. 

7  nivôfc  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandais   d'arrèl   du 
Comité  de   siircté  générale,   A.  A'.,  AF'll  ÎOO, 
fol.  66  v»,  67. 


1313.  —  .\rri>tés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  autorisant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  des  Champs-Ely- 
sées il  extraire  momentanément  le  citoyen 
Jean  Juelin  de  la  maison  d'arrêt  des  Ma- 
delonnetles,  pour  procéder  en  sa  présence 
il  la  levée  des  scellés  apposés  chez  lui  et  à 
l'envoi  des  papiers  suspects  au  Comité  ; 
2°  autorisant  le  citoyen  Monnory,  secré- 
taire-commis du  bureau  d'exécution,  Si 
mettre  en  état  d'arrestation  et  incarcérer 
à  la  Korce  le  nommé  Paycn,  logé  dans  la 
maison  de  la  ci-devant  marquise  de  Mar- 
heuf,  rue  du  Faiihour^-Sainl-llonoré,  en 
face  de  celle  d'Anjou,  apposer  les  scellés 
sur  ses  papiers,  avec  l'ndjonclion  de  deux 
commissaires  du  Comité  de  surveillance 
de  la  section  des  Champs-Elysées. 

7  nivôse  an  II. 
Extrait  du    registre  des    mamlals  d'arrél  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,   Al''*il   °^90, 
fol.  08. 

131 V.  —  Délibération  du  C.omilé  de  salut 
publie  du  Département  de  Paris:  I"  en  ré- 
ponse A  la  demande  de  la  commune  d'K- 
tiolles,  adressée  au  (limité  à  l'eiret  di- 
renvoyer  les  gardiens  mis  cher,  la  ciloycnni- 
l.a  Vieuvillc,  déridant  i|ue  cette  commune 
sera  frati-riiellement  invitée  ii  reconnaltn- 
la  hiérarchie  des  pnuvoirs  «l  ii  ne  rien 
faire  sans  l'avis  du  Comité  de  silrelé  pé- 
nérale,  qui  seul  a  le  droit  di'  prononcer; 
'i'  prenant  en  loiisidération  le  jfianil  ilj.'e 
et  le!i  infirmités  du  citoyen  Dutartrc  et  de 
la  veuvi'  l.aleu,  sa  strur,  tous  deux  déte- 
nu.H  auprès  de  lui,  décidant  qu'ils  seront 
couduits   chei    eux    pour    y    être   gardé» 


Comme  suspects,  sous  la  surveillance  de 
deux  bons  Sans-culottes,  attendu  qu'iU  ont 
des  neveux  émigrés,  de  plus  en  raison  du 
mauvais  témoisnage  qu'en  a  rendu  le  Co- 
mité révolutionnaire  de  leur  section  et  de 
l'immensité  d'or  et  d'argent  trouvé  caché 
chez  eux.  charceanl  en  outre  le  citoyen 
liuigues  de  continuer  les  fouilles  et  perqui- 
sitions au  domicile  dudit  Dutartrc,  ime 
Vieille-du-Tem|ile  ;  3"  chai  géant  les  ciloy  ens 
Ijuigucs  et  Lécrivain  de  vérifier  les  comptes 
du  citoyen  Dclespine;  i'  chargeant  le  Co- 
mité révolutionnaire  de  la  section  des  tir«- 
villiers  de  perquisitionner  chez  le  citoyen 
Prévoteau,  limonadier,  rue  Jean-Hoberl, 
11»  2">,  contre  lequel  est  parvenue  une  dé- 
nonci.ilion;  ii"  char^'eant  le  citoyi'U  Chéry 
de  se  rendre  à  Putcaux,  à  l'etTet  d'arrêter 
le  curé  de  ce  lieu,  les  citoyennes  .Monte- 
nault,  le  nommé  Delille,  ancien  valet  de 
chambre  de  Capcl,  et  le  curé  de  Sainl- 
Nicolas-des-Chami>s,  de  Paris;  tl"  considé- 
rant ([ue  le  ternie  fatal  jiour  les  assignats 
il  face  démonétisés  approche,  chargeant  les 
citoyens  l'ranchet,  Cuigueset  Kournerolde 
retirer  de  la  Force  les  citoyens  Egré  et  C", 
brasseurs  ;i  Suresiies.  pour  extraire  île  leurs 
scellés  en  leur  présence  les  assignais  da 
celte  sorte  qui  doivent  s'y  trouver,  perqui- 
sitionner dans  leurs  papiers  et  saisir  ceux 
qui  leur  paraîtront  suspects;  7»  chargeant 
les  mêmes  citoyens  de  se  transporter  ao 
Mont-Valérien,  au  domicile  des  citoyenne* 
Mallecy,  mère  et  fille,  et  en  leur  présence 
de  lever  les  scellés  sur  leurs  effets  et  pa- 
piers, pour  en  extraire  ce  qui  sembler* 
.suspect  et  emporter  les  cdijets  ii  leur  usage 
dans  la  maison  d'arrél  du  l.uxeinbi>ur);  oA 
elles  sont  enfermées;  N*  ronllrin.lnt  la  no- 
mination du  citoyen  Pierre  Cros,  peintre, 
rue  de  .Sèvres,  comme  gardien  des  scellés 
apposés  che».  le  citoyen  Mégnier,  ii  l'Abbaye- 
aux-ltois. 

7  niv.isr  an  II 
l-'xlrail  du  2»  r<'iri»lii'  dos  pro<-é«-vrrl»am  ei 
déld>éralion*  du  Coniilé  de  survrdl«n<'«  du  D' 
p.irlomcntdcPftii.,  AS.,  Itll' SI  Mol.  Î'JT-MI 

I3|.'i  —  Extrait  de  l'onlro  du  p>ur  de  l.i 
fore  e  armée  de  Paris,  par  lequel  b-  <  oni 
miiiidanl  général  invile  les  commandunt». 
capitaines  île  sections  et  rommandanLido- 
posle»,  à  .surveiller  le.t  élranger»  qui  en 
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trent  depuis  peu  dans  les  comp;iguies  et 
font  le  service,  comme  s'ils  étaient  de  bons 
citoyens.  Celle  nouvelle  espôcc  d'hommes 
n'est  pas  difficile  ;'i  reconnaître,  il  sufni  de 
prêter  l'oreille  à  leurs  discours.  i<  .Ser- 
ronsnous,  mes  amis,  ajoute  Hanriot,  si 
l'on  veut  encore  former  contre  Paris  un 
nouvel  orage,  par  notre  union,  sachons 
l'éviter.  On  parle  de  complols,  on  cite  des 
conspirations,  on  conspire  contre  les  ver- 
tueux Parisiens,  pourquoi"?  c'est  qu'ils  sa- 
vent faire  le  bien,  tout  donner  et  ne  rien 
garder  pour  eux,  ils  sont  fidèles  aux  prin- 
cipes de  justice  et  d'éjialité.  » 

8  nivôse  an  II. 
Copie    conforme,   signée   de    Clément,  secré- 
taire de  r'Etat-major  général,  A.  N.,  BB^  76. 

1316.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, ordonnant  de  procéder  à  l'arrestation 
des  citoyens  Jacques-Henry  Wiedenfeld,  ban- 
quier, rue  Neuve-Saint-Augustin,  Bolard,  le 
jeune,  parfumeur,  rue  Saiul-Ilonoré,à  côté 
du  Palais-Royal,  Jean  Artaud,  parfumeur, 
rue  Saint-Denis,  prés  celle  de  la  Heaume- 
rie,  Laugier.  rue  Bourg-l'Abbé,  vis-à-vis  la 
rue  du  (iiand-Hurleur,  Leroy  fils  et  Maille, 
et  à  l'apposition  des  scellés  sur  leurs  pa- 
piers. 

8  nivôse  an  II. 
E.vlriit   du    registre   des  mandats   d'an-èt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'il  289, 
fol.  139. 

1317.  —  .\rrêlés  du  Coniilé  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  l'urreslalion  et 
l'envoi  à  la  Force  du  nommé  La  Blelon- 
nièrc;  2°  chargeant  le  citoyen  Ducange, 
comniissaire  du  Comité  de  la  section  de  la 
Uonlagnc,  avec  2  membres  du  Comité  de 
surveillance  de  lu  section  de  Urutus,  de  se 
rendre  au  domicile  du  ci-devant  marquis 
de  l.a  (Irange,  dit  Lelièvre,  pour  procéder 
à  la  levée  des  scellés  et  à  l'exanicn  de  ses 
papiers;  3°  ordonnant  de  transférer  pro- 
visoirement ù  la  Force  le  citoyen  Terray, 
amené  à  Paris,  et  la  citoyenne  Terray  à 
Sainte-Pélagie. 

8  nivosc  an  II. 
E.\trait   du    registre    des  mandata  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*n  29i, 
fol.  -2. 

1318.  —  Arrêtés  du  Comité  de  silreté 
générale  :   1»  autorisant  le  Comité  révolu- 


tionnaire de  la  section  du  Faubourg-Mont- 
martre à  extraire  momentanément  des 
prisons  le  citoyen  LewaI,  banquier,  rue 
Cadet,  n»  8,  afin  de  procéder  à  la  levée  des 
scellés  et  d'envoyer  les  papiers  suspects  au 
Comité;  2°  décidant  la  levée  des  scellés 
apposés  au  domicile  du  citoyen  Bernard, 
qui  sera  pour  cet  effet  extrait  de  la  prison 
des  Madelonnettes,  en  présence  de  deux 
membres  du  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  Poissonnière,  et,  s'il  ne  se  trouve 
rien  de  suspect,  l'exercice  de  sa  maison 
demeurera  à  sa  femme. 

8  nivôse  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'il  290, 
fol.  68  v°. 

1319.  —  Délibéralion  du  Comité  de  salut 
puldic  du  Déparlement  de  Paris  :  1"  pas- 
sant à  l'ordre  du  jour  sur  la  demande  du 
gardien  des  scellés  apposés  chez  la  ci- 
toyenne Blesse,  dans  la  commune  de  Bry- 
sur- .Marne,  basé  sur  ce  que  les  communes 
locales  peuvent  payer  les  gardiens  des 
scellés,  sauf  leur  recours,  et  décidant  que  la 
commune  sera  invitée  à  payer  ce  gardien  ; 
2"  recevant  le  procès-verbal  des  opérations 
du  citoyen  Guignes,  chargé  de  continuer 
chez  Dutarlre  les  perquisitions,  qui  ont 
donné  pour  résultat  la  découverte  de  deux 
épces  armoriées,  d'un  couteau  de  chasse, 
d'un  fusil  de  chasse,  de  4  pièces  d'argent 
et  or.  et  d'nn  paquet  de  gravures,  trouvé 
chez  la  femme  de  Lemant,  domestique  de 
Dulartre,  lequel  paquet  ayant  été  véritié, 
s'est  trouvé  contenir  40  gravures  en  ma- 
jeure partie  conlre-révolulionnaires,  que 
la  femme  Lemant  a  déclaré  lui  avoir  été 
confiées  par  le  nommé  Cyprien  Prévôt, 
garçon  chirurgien  à  l'hôpital  de  Péroniie, 
gravures  qui,  par  décision  du  Comité,  sont 
envoyées  à  l'accusaleur  public  du  Tribu- 
nal lévolulionnaire,  pour  servir  à  l'ins- 
truction du  procès  de  Lemant;  3°  notant 
que  le  Déparlement  de  Paris  annonce  avoir 
inscrit  sur  la  liste  des  émigrés  le  nommé 
Cuillaume,  ex-constituant,  en  conformité 
de  la  loi  qui  déclare  émigrés  tous  ceux 
qui  se  sont  soustraits  aux  mandats  d'arrêt 
et  ne  se  sont  point  présenlés  depuis; 
4"  chargeant  le  citoyen  .Moissard  de  se 
Iranspcirler  chez  le  nommé  Webert,  mar- 
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cliand  de  pravurc?,  Maison  Egalité,  n'  203, 
aÛn  de  faire  perquisilion  de  ses  gravures 
et  pa|iiers,  d'en  extraire  ceux  suspects,  et 
d'amener  ledit  Weberl  au  Comité;  5°  in- 
vitant le  Déparlemenl  à  se  prononcer  sur 
les  nommés  Morel,  administrateur  des  Lo- 
teries, et  Saint-Laurent,  ci-devant  allaché 
à  Condé,  qui  se  sont  tous  deux  soustraits 
aux  mandats  d'arrêt  lancés  contre  eux  et 
se  sont  par  cette  conduite  mis  du  nombre 
de  ceux  que  la  loi  déclare  émigrés;  6°  don- 
nant ordre  aux  gendarmes  de  service  près 
du  Comité  de  retirer  de  la  Force  les  nom- 
més liabriel-Jacques  Raimond  et  Charles- 
Augustin  Fallois,  pour  les  conduire  au 
Luxembourg,  à  l'eflel  d'y  attendre  les  mem- 
bres du  Comité  chargés  de  se  rendre  avec 
euxiiSurosnes. 

8  nivùse  an  IL 
Extrait  du  ?•  registre  des  procès-vcrliaiix  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,  A.\..  BB'81*,  fol.  301-304. 

1120.  —  Lettre  du  t'omilé  de  salut  pu- 
blic du  Déparlement  de  Paris  auDirecloire 
(lu  Département,  accusant  réception  de  sa 
lûllre  relative  au  nommé  Cuillaume,  et  le 
prévenant  que  les  nommés  ,SaintLaurent, 
demeurant  rue  Saint-Pierre,  au  Poiil-aux- 
<:iioux,  n»  13,  et  Morel.  rue  Saint-Pierre, 
section  de  (iuillaume-Tell,  n°  14,  se  trou- 
vant dans  le  même  cas,  doivent  élrc  l'objet 
de  la  même  mesitre,  et  invitant  le  Direc- 
toire à  la  prendre  le  plus  toi  possible. 

8  nivûse  an  IL 
Elirait   du   registre   de  copie  des  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  N.  DDMl.  fol.  21. 

J321.  —  Lettre  du  Couiilé  île  salut  pu- 
blic du  Dépai  hnieiit  de  Paris  à  l'accu.saleur 
publii-  du  Tribunal  révululionnuire,  accom- 
pagiiant  l'envoi  d'un  paquet  de  coric4tlurcs 
conlre-révolutionnaircs.  trouvées  dans  une 
armoire  ofi  la  femme  Lemanl  resserrait 
l'argenterie  de  son  maître,  qui  lui  auraient 
été  remises  par  le  citoyen  Cypricn  l'révot. 
gar.,ou  chiruigien  à  l'In'ipilal  de  Péronne, 
el  lui  laissant  le  soin  de  conclure  u  ce  sujet 
sur  le  compte  di.'s  ib'-positaireH  et  mOinc  du 
déposant. 

8  niv..si<  an  II. 

Extrait  du  registre  de  copie  de»  lettres  du 
Comité  de  salut  pulilio  du  D<-|>nripnipiii  i)i<  l'uriu 
;1..\  ,BUJ  81,  fol.  2\, 


1322.  —  Arrêtés  du  Comité  de  st'irelé 
générale  :  ^'  ordonnant  l'incarcération  à 
Sainle-Pélagie  du  citoyen  Courlet,  (ils 
d'un  conseiller  au  Parlement  de  Besani;on, 
el  la  levée  des  scellés  à  lin  de  vérilication 
de  ses  papiers;  2°  ordonnant  l'arreslation 
du  nommé  Coureur,  rue  Neuve-de-l'Ega- 
lilé,  ci-devant  Ilourbon-Villeneuve,  n"  iO; 
3°  décidant  que  le  litoxen  Agricole  .Mo- 
reau  sera  détenu,  par  mesure  de  sûreté 
générale, dans  la  maison  d'arrêt  du  Luxem- 
bourg. 

9  nivùse  an  II. 
Extrait    du    registre   des  mandats  li'arrél  du 
Comité  de  siirclé  générale,  A.  N.,  .\F'li  '291, 
fol.  3,  5,  6. 

1323.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, vu  la  dénonciation  contre  Manoél, 
excommandant  de  Sainte -Lucie,  de  la- 
quelle il  ressoi  l  qu'il  aurait  fait  des  actes 
contre-révolulionnairesà  la  .Martinique,  où 
il  s'était  retiré  pour  favoriser  les  rebelles 
au  lieu  de  rester  à  son  posle,  décidant 
son  envoi  immédiat  dans  les  prisons  de  la 
Conciergerie,  pour  êlre  jugé  p,ir  le  Tri- 
bunal révolutionnaire. 

9  nivosc  an  II, 
Extrait   du    registre  des  mandats    d'arrêt  du 
Comité  de  sùrflé  générale,  A.  N.,  AF'll  291 
fol.  3. 

1321.  —  Attelés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  vu  un  exlrait  des  délii»ia- 
tions  de  la  commiiiK-de  MirecourI,  du(|uel 
il  résulte  qu'il  y  a  plusieurs  molifs  de 
suspicion  contre  Dominii|ue  liramessnn, 
procureur  de  ladite  commune,  chargeant 
le  maire  de  Paris  de  procéder  à  des  per- 
quisitions pour  le  découvrir  dans  Paris, 
où  l'on  assure  qu'il  se  trouve  depuis  quel- 
c|ue  lenqis,  el  de  faire  iiiellre  les  scellés 
sursis  papiers;  2°  autorisant  le  citoyen 
Morel  a  faire  lever  les  scellés  sur  les  pa- 
piers de  Le  Pelelier-Morfniil.'iiiie,  pour  en 
extraire  les  litres  à  poiter  sur  le  Crand 
Livre;  3*  aulnrisanl  le  Comité  rév.dulion- 
iiairc  de  la  section  du  Monllllam  ii  ex- 
traire des  prisons  le  nommé  Biidel  pour 
examiner  ses  papiers  eti  sa  présence. 

9  nivùtc  an  II. 
Kxirail  du   registre  des  mandat!   il'arrét   du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,  .W'u  291, 
fui   3,  5. 
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1325.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  Mutius-Scevola 
de  mettre  en  état  d'arrestalion  et  d'incar- 
cérer à  Sainte-Pélagie  la  ci-devant  mar- 
(juise  de  Toulongeon,  dont  le  mari,  ci-de- 
vant commaiidanl  de  Besançon,  a  émigré, 
et  de  procéder  à  l'examen  de  ses  papiers; 
■i'  vu  l'extrail  d'une  lettre  adressée  le 
24  avril  précédent  par  le  citoyen  Delcom- 
bes  aux  officiers  municipaux  d'Arcueil, 
tendant  à  prouver  une  duplicité  ainsi  qu'un 
faux  et  dangereux  patriotisme  de  la  part 
de  ce  Delcombes,  qui^est  d'ailleurs  dénoncé 
par  deux  membres  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  des  Droits-de-l'Homme, 
ordonnant  son  arrestation  et  l'examen  de 
ses  papiers. 

9  nivôse  an  II. 
Extrait   du   registre  des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'lr  294, 
fol.  .5,  G. 

1326.  —  Arrêtés  du  Comité  de  silreté 
générale  :  1°  ordonnant  l'envoi  à  la  Force 
des  nommés  Jean-Baptiste  Lemaire  et  Jean- 
Pierre  Serret,  mis  en  état  d'arrestation 
par  le  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
lion  du  Bonnet-Rouge;  2"  ordonnant  la 
levée  des  scellés  apposés  par  le  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  de  Guillaume- 
Tell  sur  les  papiers  du  citoyen  Capol  ; 
3"  chargeant  le  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  Guillaume-Tell  de  lever  les  scel- 
lés apposés  chez  le  citoyen  Bruneau,  fonc- 
tionnaire public,  rue  du  Mail,  détenu  dans 
la  maison  d'arrêt  de  la  rue  de  la  Bourbe, 
d'où  il  sera  extrait  à  cet  effet. 

9  nivOse  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Coniilé  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  290, 
fol.  08  V»,  69  r". 

1327.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1»  autorisant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  Poissonnière  à  faire 
lever  les  scellés  apposés  sur  les  papiers  et 
cdlets  du  citoyen  Merlo,  banquier,  rue 
Poissonnière,  n"  1,  détenu  à  la  Force,  qui 
en  sera  extrait  pour  cet  objet;  2°  ordon- 
nant de  faire  sortir  de  la  maison  d'arrêt 
des  Madelonnettes  le  nommé  François  De- 
nizet,  domestique  du  citoyen  Douel,  ex- 
fermier général,  pour  assister  aux  perqui- 


sitions qui  doivent  être  faites,  rue  Bergère, 
au  domicile  dudit  Douet,  par  les  soins  de 
Guibert  et  Courtois,  commissaires  du  Co- 
mité révolutionnaire  de  la  section  du 
Faubourg-Montmartre. 

9  nivi'ise  an  II. 
Extr.iit  du    registre   des   mandats   d'arrêt   du 
Comité   de  sûreté   générale,  A.  N.,  AF"]!  290, 
fol.  G9. 

i'i2S.  —  Arrêté  du  Coinilé  de  sûreté  gé- 
nérale, vu  la  présentation  par  le  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  de  Popin- 
court  de  trois  citoyens  pour  remplacer  les 
nommés  Constant,  Tartarin  et  Valliot,  les 
deux  premiers  démissionnaires  en  fait,  et 
le  troisième  devant  être  regardé  comme  tel 
par  son  absence  prolongée  dans  un  temps 
où  la  loi  fait  un  devoir  sacré  à  tout  fonc- 
tionnaire de  rester  cà  son  poste,  ratifiant 
la  nomination  des  citoyens  Lacroix,  Du- 
quesne  et  Gaulon  comme  membres  du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  de 
Popiiicourt. 

9  nivôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  200. 
fol.  09  v°. 

1329. —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  re- 
cevant le  rapport  du  citoyen  Moissard, 
chargé  de  perquisitionner  chez  Weberl, 
marchand  de  gravures,  Maison  Egalité, 
duquel  il  ressort  que  ce  Webert  est  de  la 
première  réquisition,  en  garnison  dans  la 
citadelle  d'Amiens,  et  qu'il  a  été  trouvé 
chez  lui  quelques  gravures  obscènes  et 
plusieurs  brochures  obscènes  et  conlre-ré- 
vohitionnaires;  2°  portant  que  le  citoyen 
Cliéry,  chargé  de  se  rendre  à  Puteaux 
pour  mettre  en  état  d'arrestation  le  curé 
dudit  lieu,  celui  de  Saint-Nicolas-des- 
Champs  de  Paris,  les  citoyennes  Monte- 
nault  et  le  citoyen  Delille,  ex-valet  de 
chambre  de  Capet,  a  déclaré  que  lesdiles 
citoyennes, d'abord  dé  tenues  dans  les  cham- 
bres d'arrêt  de  la  Mairie,  avaient  été  mises 
eu  liberté  par  ordonnance  de  l'administra- 
tion de  Police,  qui  avait  jugé  la  dénonciation 
dont  elles  étaient  l'objet  sans  fondemeni, 
décidant  (juc  les  citoyennes  .Montenault, 
amenées  par  ledit  Chéry,  se  retireront  li- 
brement, et  prenant  la  même  décision  à 
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l'éparil  (lu  lun'-  de  Puleaiix  qui,  d'apn'-s 
l'alleslalion  Jii  maire  el  de  plusieurs  mem- 
bres de  la  SiK-iété  populaire,  s'est  di^pn^- 
Irisé  et  a  de  tout  temps  donné  des  preuves 
de  civisme,  et  lui  resliluant  le  testament 
clos  à  Tadrcsse  du  sieur  Kelille,  dôposi- 
chez  lui,  après  avoir  remplacé  l'enveloppe 
perlant  une  adresse  qui  blesse  les  yeux 
des  républicains:  3»  recevant  le  procès - 
verbal  de  visite  el  perquisition  cliei  le 
sieur  l'révoleau,  liraouadier,  par  le  Comité 
de  surveillance  de  la  section  des  (Iravil- 
liers,  qui  n'a  rien  fait  découvrir  de  sus- 
pect; l'adressant  u  l'accusateur  public 
du  Tribunal  révôlulionuuire  un  étal  dé- 
l;iillé  des  effets  de  la  citoyenne  Honfant  ; 
0°  envoyant  à  Suresnes  le  citoyen  Frun- 
chel,  alin  de  véritier  l'exactitude  de  la 
déclaration  faite  par  le  concierge  de  la 
Force  au  sujft  des  nommés  Ejjré  et  Fallois, 
qui  ont  été  extraits  la  veille  de  celte  pri- 
son, pour  assister  à  la  levée  des  scellés  à 
leur  domicile,  déclaration  i|ui  a  été  conllr- 
mée  par  la  municipalité,  laquelle  a  appris 
que  les  commissaires  chargés  de  celle  opé- 
ration avaient  ordonné  au  Cumilé  de  sur- 
veillance de  Suresnes  de  croiser  les  scellés 
apposés  par  celui  du  Département. 

9  nivMsc  an  II. 

Extrait  du  2«  regi>lre  de»  procAs-wrbnui  cl 
dclibt^rations  du  Comilt  de  liurvcillancc  du  Dé- 
parlcmenl  dcraris,  .•V.A'.,UB'  SI  \  fol.  30J.3Ua. 

1330.  —  .\rrétés  du  Comité  de  sûreté 
générale,  visant  la  délibéi-aiion  du  Comité 
de  salut  public  m  date  iln  fi  nivAse,  par 
lai|nel|p  le  Cnnnté  île  siln-té  générale  est 
invité  à  donner  les  ordres  nécessaires  pour 
la  conservation  des  intérêts  do  la  nation 
génoise,  et  ilécidanl  que  les  scellés  appo- 
sés :  I"  chez,  le  citoyen  Clirisloplie  Merlu, 
banquier  de  Cènes,  demeurant  rue  cl  sec- 
tion Poissonnière;  i*  chez,  le  citoyen  Hnp- 
palli,  Ciénois,  denienranl  rue  de  la  Loi, 
seroni  levés  par  les  ciloyi-ns  Jonglas,  se- 
rrélaiieroinmis  du  Cninilé,  el  Dessons, 
socrétairi'-inlerprétc,  assistés  de  rumniis- 
snires  cb-s  sections  Poissonnière  et  de  la 
.Monlagne,  en  présence  desdils  Sb-rlo  l'I 
llappalli,  cjttrntls  a  cet  elTet  ilc  la  Furce. 

10  ni\<i«e  an  IL 

Esirnit  >lii  rrgiMro  ilr<  arr#l<'«  géni'riiin  du 
ConiiU  do  *t>ttli  g6n6rnl*,  A.  fi.,  AF'll   ?86. 


1331.  —  .Vrrétés  du  Comité  de  sili-el. 
générale  :  l"  onlonnant  de  transféi-er  sur- 
le-('bamp  à  l'.Abbaye,  puis  à  la  Force,  le 
nommé  Gerbat  lils,  employé  dans  la  ganle 
du  dernier  tyran  en  qualité  de  fourrier  et 
traduit  à  Paris;  2»  ordonnant  le  Iransfè- 
rement  à  Sainte-Pélagie  et,  à  défaut  de 
place,  dans  toute  autre  maison  d'arrêt, 
du  nommé  Leduc,  lils  naturel  de  Louis  XV, 
visé  par  un  arrêté  de  la  commune  de  Sois- 
sons,  du  :>  nivôse. 

10  nivôse  an  II. 

Kxtrait  du  registre  des  mandais  d'arr^l  du 
l'omit!.'  de  siirclé  générale,  A.  S..  AV'w  291, 

fol.  7. 

1332.  —  Kxtrait  de  l'ordre  du  jour  de  l.i 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  est  an 
nonce  le  départ  de  plusieurs  convois  pour 
les  armées,  qui  sont,  observe  Hauriol.dans 
une  position  très  avanlageuse.  <'  S'il  n'y  a 
p:is  de  trahison,  il  y  a  lieu  d'espérer  que 
le  territoire  de  la  Hépublique  sera  bientéi 
respecté  des  tyrans  >|ui  voudraient  l'en- 
valiir.  Quant  à  nous  autres  républicains, 
conclut  llunriol,  nous  leur  avons  jun- 
iiuerre  élernelle  el  paix  aux  [leuplcs  qu 
Voudraient  nous  imiter,  >> 

1 1  nivusc  un  IL 

Copie  conforme,  sign*e  de  Climenl,  si  orrflairc 
de  l'iitat-major  général,  A.  \.,  DU'  76, 

1333.  —  .Vrrélés  du  C.oniité  de  sùrelé 
générale:  l'ordonnant  de  lever  les  scellés 
apposés  sur  la  chambre  à  coucher  du  ci- 
toyen Le  Pécheux,  clie»  le  citoyen  Henry, 
attendu  i|ue,  d'après  une  dénonciation  en- 
voyée an  Comité,  seraient  cachés  dans  la 
paillasse  ou  le  matelas  un  portefeuille 
rempli  d'a.ssignats,  12  cuillers  il  café  et  un 
;,'rand  couvert  en  or;  2*  ch.irgennl  le  ci- 
toyen Hivière,  inembre  du  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  seclion  Le  Peletier,  d'ar- 
rêter, comme  individu  vraiment  suspect, 
le  mmimé  Praly;  3"  ordonnaiil,  il  bi  suite 
de  l'interrogatoire  subi  au  Comité  par  le 
citoyen  llerthclol  Ia  Villeurnoy,  ancien 
capitaine  de  cavalerie,  son  envoi  à  la  Force: 
4"  ordonnant  rarre^Uitiondii  noininc  Pelil, 
ci-ilevanl  procureur, 

1 1  nivAne  an  IL 
Lilrail   du  rcgmlrc  de»  n-.nndal*   d'arrêt    du 
Comité  de  grtrclé  génér,ilc.  A-  N-,  AF'n  ?0I, 
fol.  7.  8. 
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I3:rt.  —  Arrèti'S  du  Comili''  de  sûreté 
ijénérale  :  1»  ordonnant  de  réintégrer  à  la 
Force  le  nommé  Mercier,  ancien  fermier 
général,  qui  a  été  indûment  transféré 
dans  une  autre  maison  d'arrêt;  2»  ordon- 
nant de  procéder  à  l'arrestation  du  nommé 
Lévéque  Dumoulin  (ancien  fermier  de  l'é- 
vèque  de  Bayeux),  qui  s'est  soustrait  jus- 
qu'ici au  mandat  décerné  contre  lui,  et 
qui  sera  conduit  à  la  Conciergerie  pour 
être  jugé  par  le  Triliunal  révolutionnaire, 
et  de  perquisitionner  cliez  lui,  notam- 
ment en  son  cabinet,  cul-de-sac  Tailliout  ; 
:i°  chargeant  le  citoyeji  Cliaudellier  de 
mettre  en  état  d'arrestation  et  d'écrouer 
à  la  Conciergerie  le  nommé  Uocliefort  de 
\arenne,  commandant  de  la  garde  natio- 
nale de  Lyon,  contre  les  patriotes. 

1 1   nivôse  an  II. 
Extrait   du   registre   des  maniais  d'arrêt   du 
Comité  de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF'il  291, 
fol.  9. 

133:;.  —  .arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
i.'énérale  :  1°  chargeant  le  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  de  la  République, 
assisté  du  citoyen  Morel,  secrétaire-com- 
mis du  Comité,  de  lever  les  scellés  apposés 
chez  le  ci-devant  ambassadeur  de  Hollande, 
rue  d'.\DJQU,  il  l'elfet  d'extraire  l'argen- 
terie qui  s'y  trouve  et  de  la  porter  à  la 
Monnaie;  2°  ordonnant  de  transférer  le 
citoyen  Gonnet,  caissier  des  Postes  et  .Mes- 
sageries, de  la  maison  île  détention  où  il 
se  trouve,  dans  la  maison  des  Postes,  rue 
J.-J. -Rousseau,  à  l'ellct  de  recevoir  ses 
comptes,  toutes  les  fois  que  la  chose  sera 
nécessaire;  3°  autorisant  le  Comité  révo- 
lutionnaire de  la  section  de  la  Fontaine- 
de  Grenelle  à  lever  les  scellés  chez  la 
citoyenne  Boisdenemetz  et  à  extraire  les 
papiers  suspects. 

1 1  nivése  an  II. 
Extrait   du  registre  des  mandais    d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'll  294, 
fol.  10,  11. 

1330.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1"  ordonnant  de  mettre  iiiimé- 
diatemenl  en  liberté  lu  citoyenne  Vuffet, 
veuve  Betheini,  ainsi  que  sa  tille,  détenues 
aux  .\nglaiscs,  rue  Saint-Victor,  eu  état 
d'arrestation  sous   la  surveillance   de    la 


commune  de  Villeuiomtde;  2°  après  s'être 
convaincu  que  le  citoyen  Levasseur,  re- 
]u-éseiilanl  du  pcuple^par  les  ordres  du- 
quel le  citoyen  Massart  a  été  mis  en  état 
d'arrestation,  reconnaît  son  innocence,  que 
le  dénonciateur dudit  Massart  est  lui-même 
arrêté  et  que  sa  dénonciation  n'avait  au- 
cun fondement,  ordonnant  sa  mise  en 
liberté  immédiate. 

1 1  niviise  an  II. 
Extrait  du  registre    des   mandats    d'arrêt  du 
Comité  do  sûreté  générale,    A.  N.,   AF'll  294, 
fol.  10,  12. 

1337.  —  .\rrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  instruit  qu'il  existe  dans  Paris 
et  dans  les  départements  des  individus  qui 
accaparent  l'or  monnayé  et  ouvré  pour 
le  réduire  en  lingots  et  le  faire  passer  aux 
émigrés,  que  les  citoyens  Faucille  et  Go- 
mard,  membres  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  la  Cité,  connaissent 
les  manœuvres  qui  se  pratiquent  et  qu'ils 
ont  des  moyens  de  découvrir  les  auteurs 
et  fauteurs  de  ces  actes  contre-révolution- 
naires, leur  donnant  mandai  de  se  trans- 
porter dans  chaque  section  et  dans  chaque 
commune  du  département  de  Paris  pour 
y  procéder  aux  perquisitions  nécessaires, 
faire  arrêter  les  personnes  prévenues  d'exer- 
cer le  métier  d'accaparer  la  monnaie  d'or, 
apposer  les  scellés  sur  leurs  papiers  et 
etfels,  avec  droit  de  requérir  la  force  armée. 

1 1  nivôse  an  II. 
Extrait    du    registre   des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,  AF'll  295, 
fol.  11. 

1338.  —  Arrêté  du  Comité  de  silireté 
générale,  visant  le  procès-verbal  dressé  par 
le  Comité  révolutionnaire  de  la  section  de 
la  Cité,  le  4  nivôse,  duquel  il  résulte  que 
Maillet-Comte,  rue  de  Bondy,  n»  56,  Clé- 
mont-Michel  Guy,  rue  de  l'Université,  n»  299, 
Nicolas  .Morel,  même  rue,  n"  297,  sont  pré- 
venus d'accaparer  des  louis  à  la  face  du 
tyran  et  d'autres  à  l'efllgie  de  la  Répu- 
blique, pour  les  convertir  en  lingots  et  les 
faire  passer  aux  émigrés,  décidant  leur 
envoi  à  la  Conciergerie,  par  les  soins  des 
citoyens  Faucille  et  Gomard,  membres  du- 
dit   Comité    révolutionnaire,   et   le  dép<jt 
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dudit  procès  Terbal  au  greûe  du  Tribunal 
révululionnaire. 

1 1  nivôse  an  II. 
Extraie   du  registre  des  niandaU    d'arrél   du 
Comité  de  sùreli-  générale,  A.  S.,  AF'li  Î94, 
fol.  12. 

iXiO.  —  AiT.H«'  .lu  Comik^  de  sùrelé 
pi'iiérale.  autorisant  le  citoven  Cliandel- 
lier  à  arriHer  le  nommé  Anjnrand,  t''cuyer 
caralcadour  de  la  ci-devant  d'.Vrlui.s,  de  la 
taille  de  r>  pieds,  figure  fine,  v<^lu  d'un 
pantalon  ou  carmagnole  grise,  chapeau 
rabattu  et  mouchoir  rouge  au  col,  contre 
lequel  existe  une  dénonciation,  et  qui  sera 
conduit  iâ  la  Force,  déclarant  que  sa  Terame 
se  trouve  chez  l'ancien  président  du  Rou- 
lay.  demeurant  place  ci-devant  Royale. 

1 1  nivôse  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  siirclé  générale,  A.  N..  AF'lI  294, 
fol.  13. 

1.140.  —  .\rrétés  du  Comité  de  sùrelé 
générale:  I"  autorisant  le  ciloyen  .Morel  à 
lever  les  si'ellés  par  lui  apposés  sur  les 
meubles  et  edets  du  citoyen  Peclal,  por- 
tier de  Montmorency,  pour  retirer  les 
titres  à  porter  sur  le  Grand  Livre  ;  2°  char- 
geant le  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion Le  l'elelicr  de  lever  les  scellés  ap- 
posés, rue  de  Cratnmont,  ii"  IS2,  chez  le 
ciloyen  Pomaret,  détenu  chez  lui  pour 
cause  de  maladie,  sous  la  garde  de  deux 
gcn<larmcs,  et  d'apporter  les  papiers  sus- 
ppcts. 

t I  niv6sc  an  II. 

Extrait  du  reKi.ttrc  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  do  .lûreté  générale,  A.  S'.,  AT'll  290, 
fol.  69  V,  70  T". 

1341.  —  Arrêté  du  Comité  de  silrelé  gé- 
nérale, informé  par  une  détionciation  que 
If  nommé  Faucadi-l,  .issocié  de  Wiedcn- 
feld,  rue  .Neuvc-.Saiiit-Augustin,  se  pro- 
pose de  pénétrer  dans  l'appartement  de 
ce  dernier,  sur  lecpiel  le  scellé  a  été 
mis,  en  ca.ssant  le  carreau  d'une  croisée 
qui  donne  sur  la  cour,  charf^eanl  le  ci- 
toyen lionlenips,  employé  dans  ne»  bu- 
reaux, de  SI'  rendre  dans  la  maison  diidit 
Wjedr-nfeld.ii  l'edel  d'y  observer  le»  mou- 
vemenlH  que  l'on  se  donnera  pour  parve- 
nir n  l'appartement  en  question,  et  de  se 


saisir  de  l'individu  qu'il  y  trouvera,  l'aii- 
tiirisant  au  surplus  à  requérir  le  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  Le  Pelelier 
et  la  force  armée. 

1 1  nivAse  an  II. 
Extrait  du   registre  des  r>>andal.<;  d'arrèl   ilu 
Comité  de   sûreté  générale,  .1.  .V.,  AF'n  290, 
fol.  69  v°. 

i:t42.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  i°  décidant  ijue  îes  scellés  ap- 
posés sur  les  papiers  du  nommé  d'Etfhe- 
garay  seront  levés  par  le  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  de  Hon-Conseil,  à 
l'effet  d'eu  extraire  deux  coniratsde  rentes 
perpétuelles  appartenant  aux  sœurs  Vi- 
riate;  2°  chargeant  le  citoyen  Chandellier 
de  se  transporter  au  domicile  du  nommé 
Jean  Texier  et  de  sa  nièce,  femme  du 
nommé  tiaville,  tous  deux  logés  au  tnéme 
holel,  rue  du  Faubourg-Poissonnière,  n»  li», 
et  lie  les  conduire  à  la  Force,  aptes  exa- 
tnen  de  leurs  papiers. 

t  I  nivosc  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sùrelé  générale,  A.  .V.,  .\l''ll*  290, 
fol.  70. 

l.'tiJ.  —  .Vrrèlés  du  Comité  de  si^relé 
générale  :  1°  autorisant  le  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  des  Tuileries  à  nom- 
tner  des  cointnissaires  pris  datis  .soti  sein, 
qui  serotit  chargés  de  faire  toiiti's  les 
perquisitions  et  arrestalions  jugées  néces- 
saires partout  où  besoin  sera.nltn  de  don- 
ner suite  à  l'alfaire  concernant  les  nommés 
(ieinptel  et  frères  Mangin,i|ui  ont  wté  sur- 
pris par  ledit  Comité  comme  faisant  le 
commerce  de  l'argent:  2°  autorisant  les  com- 
missaires du  même  Comité  à  visiter  deux 
malles  iléposécs  chez  le  citoyen  Reubell, 
député  à  la  Cotivention  nationale,  sur  les- 
quelles les  scellés  avaient  été  apposés  le 
2H  vendémiaire. 

1 1  nivùse  an  II, 
Extrait  du    rcgi>tre    des    mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  k'énérnlc,   A.  N.,  AF'tl  290, 
fc.l.  70  V. 

nV4.  —  Arrêté  du  Comité  de  snr.'té  géné- 
rale, sur  de  nouveaux  rensi'igiiements  qui 
lui  ont  été  fournis  relativement  au  citoyen 
Lemoine-Crécy,  rapportant  son  arrêté  de 
mise  eu  liberté,  et  chargeant  |c  Comité 
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révolulionnaire  de  la  section  des  Tuileries 
de  vérifier  si  Leinoine-Crécy  est  le  beau- 
frère  de  Thierry,  et  s'il  y  a  identité  de 
personne  avec  Crécy,  qui  a  été  détenteur 
des  diainauls  du  (iarde-Meublc,  ces  deux 
dénonciations  ayant  déterminé  le  retrait 
ihi  mandat  de  mise  en  liberté. 

1 1  nivùse  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandais  d'arrêt  du 
Comilé  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll   290, 
fol.  70  V. 

1.34o.  —  Arrêtés  du  Comil(''  de  sûreté 
générale  :  1"  chargeant  le  citoyen  Lucas, 
membre  du  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  Poissonnière,  de  mettre  en  état 
d'arrestation  et  de  conduire  à  Sainte-Pélagie 
la  citoyenne  Bernard,  demeurant  rue  Pois- 
sonnière, n°  0,  qui  est  suspectée  d'avoir 
conseillé  au  citoyen  Mercier,  ex-fermier 
général,  d'enlever  ses  effets  et  de  se  réfu- 
gier chez  elle,  et  lui  enjoignant  de  mettre 
les  scellés  sur  ses  effets  dans  sa  maison  de 
campagne,  à  Boissy-sous-la-Montagne  ; 
2»  ordonnant  l'incarcération  à  Sainte- 
Pélagie,  ou  à  défaut  aux  Madelonnettes, 
de  la  femme  Thérèse  Vanhouten,  à  la  suite 
de  son  interrogatoire  et  de  la  dénonciation 
du  citoyen  Dubois  ;  3°  ordonnant  également 
l'incarcération,  à  l'Abbaye,  du  nommé 
Fockedey,  dénoncé  par  le  même  Dubois  ; 
4°  ordonnant  l'arrestation  du  nommé  Tiio- 
mé,  rue  Feydeau. 

1 I  nivôse  an  II. 
E.\lrait  du   registre   des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  ^V.  JV.,  AF'lI  290, 
fol.  71. 

13i6.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale  ordonnant  de  procéder  à  l'ar- 
restation de  l'abbé  Bertrand,  frère  de  l'ex- 
ministre  de  la  marine,  ancien  grand  vi- 
caire de  la  cathédrale  de  Carcassonne  et 
conseiller  au  Grand  Con.seil,  demeurant 
rue  des  Prouvaires,  lequel  est  émigré  et 
décrété  d'accusation,  ainsi  i|U 'à  l'examen  de 
ses  papiers. 

1  1  nivôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  290, 
fol.  72. 

L'abbé  Henri-Grégoire  Bertrand  avait  déjà 
été  l'objet  de  poursuites  en  août  1792  et  sa  cor- 
respondance avait  été  saisie  fCf.  le  tome  VII 
de  notre  Répertoire,  n»  1184). 


1317.  —  Délibération  du  Comilé  de 
salut  public  du  Département  de  Paris, 
portant  injonction  au  Comité  de  surveil- 
lance de  la  commune  de  Puteaux  de  faire 
amener  au  Comité  le  nommé  Coudray, 
vigneron,  habitant  de  cette  commune; 
2°  recevant  le  rapport  des  citoyens  Çui- 
gues,  Fournerot  et  Franchet,  chargés 
d'extraire  du  Luxembourg  les  citoyennes 
Mallecy,  et  de  se  transporter  avec  elles  en 
leur  domicile  du  Mont-Valérien,  pour  re- 
tirer leurs  objets  personnels;  3°  chargeant 
le  citoyen  Tisset,  préposé  du  Comité,  de 
faire  perquisition,  rue  des  Grands-Augus- 
tins,  n°  28,  au  domicile  du  citoyen Collard- 
Dutronne,  et  d'apporter  les  papiers  sus- 
pects ;  4"  chargeant  le  citoyen  Geofl'roy  de 
la  même  opération  chez  le  nommé  Givry, 
rue  du  Temple,  maison  de  Provence; 
5°  portant  envoi  au  Département  de  Police 
et  au  Comité  de  sûreté  générale  de  la 
liste  des  personnes  incarcérées  depuis  le 
30  frimaire  dans  les  maisons  d'arrêt; 
6°  chargeant  le  citoyen  Fournerot  d'ap- 
poser les  scellés  sur  les  papiers  du 
citoyen  Girouard,  imprimeur,  et  de  l'ame- 
ner au  Comité,  de  même  sur  ceux  du  ci- 
toyen Mercier,  homme  de  lettres,  rue  du 
Coq,  n"  120,  qui  sera  également  amené  au 
Comilé  ;  7°  invitant  le  Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  de  l'Indivisibilité  à  lui 
envoyer  les  renseignements  qu'il  possède 
sur  le  nommé  Vallier,  rue  Culture-Sainte- 
Catherine;  8"  invitant  le  sieur  .Nicolas, 
préposé  du  Comité,  à  le  renseigner  sur  le 
nommé  .\uzat,  homme  de  loi  à  Issoire. 

1 1  nivôse  an  II. 
Extrait  du  2"  registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris, /l.  AT.,  BB3  81^,  fol.  309-312. 

1348.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  au  Comité 
de  surveillance  de  la  section  de  l'Indivisi- 
bilité, l'invitant  à  prendre  des  informa- 
tions sur  le  compte  du  nommé  Vallier, 
demeurant  rue  Culture-Sainte-Catherine, 
qui  doit  être  chargé  d'une  mission  pour 
l'Angleterre,  qu'on  prétend  être  l'ami 
d'un  certain  Benoit,  de  la  section  du 
Mont-Blanc,  recherché  pour  être  arrêté,  et 
l'agent  de  Pitt,  afin  de  savoir  s'il  est  réelle- 
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menl  chargé   Je  celle  niissinii   .t   s'il 
digne  Je  la  remplir. 

J 1  nivôse  an  II. 
Extrait  dii   registre   de  copie  des  lettres  du 
l'omité    de    salut    public    du    Déparlement   de 
Paris,  A.  A.,  BB'  81,  fol.  21. 

1349.—  ExlmilJe  l'orJre  Ju  jour  Je  la 
force  armée  de  Paris,  aniion(,anl  le  Jéparl 
d'un  convoi  pour  les  armt'Cs. 

Mes  cainaraJes,  Jil  à  ce  propos  le 
ConimaiiJanl  m'nrial  llanriot,  nous  mar- 
chons Je  victoires  eu  victoires,  le  terri- 
toire Je  la  R.'-piil>liiiue  s'agrandil,  Landau 
est  déblociué.  et  le  Palaliiiat  lumbeni 
incessamment  au  pouvoir  de  la  Répu- 
blique. Du  courage,  mes  amis,  les  trônes 
s'écroulent,  les  tyrans  rentrent  dans  la 
poussii-re,  et  h-  saint  étcnJard  do  la  li- 
berté, plant'-  d  un  pùle  à  l'autre,  sera  à 
j  iniais  l'ellrûi  des  despotes  couronnés  et 
le  point  de  ralliement  des  fondateursdc  la 
Républiiiue  française.   •■ 

lî  nivnse  an  II. 
Copie  conforme,  signée  de  Clément,  sccrélaire 
de  l'Etat-major  Renierai,  A.  N.,  BH^  76. 

I3o0.  —  Arièté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, vu  la  pt'-lilion  présentée  par  Jac- 
ques Li'pine,  (ils  d'un  réfuaié  français  né 
en  AiiRiflerre,  résidant  en  France  depuis 
28  ans, considérant  que, comme  mailie  de 
lanifiies  étrangères,  il  doit  être  rangé  dans 
la  claRse  des  artistes,  prenant  encore  en 
considération  les  alleslalions  qu'il  produit 
à  l'appui  de  sa  demande,  ordonnant  sa 
mise  en  liberté  immédiate. 

12  nivôse  an  H. 
Extrait  du   registre  des  mandat!)  d'arrêt  du 
Comité  de  silreté  générale,  AN,  AF'll  VU, 
fol.  i:t. 

l.'Iol.  —  Oldie  du  Comité  de  si'irelé  gé- 
nérale au  citoyen  Pije.iu,  trésorier  du 
('.omité,  de  payer  aux  citoyen»  Clément  el 
Leroy,  inupecleurs  de  police  de  la  Com- 
mune lie  Piirii<,  la  .somme  de  21  livres 
27  .Hcds  par  eux  réclamée  pour  le  rembonr- 
senient  de!)  frai»  qu'iln  uni  faits  ii  l'ucco- 
sion  de  la  reclierrlie  qui  leur  a  été  pres- 
crite du  nommé  Rnugcville,  qui  avait  été 
Introduit  dan»  In  prison  du  In  veuve  Caput, 


avec   lellre  d'.Vmar  .luxdils  citoyens,  an- 
nonçant ce  remboursement 

lî  nivùse  an  II. 
Extrait   du  registre  des   mandats  d'.vrét   du 
Comité   de  sAreté  générale,  .A.  .V  ,  AF'll  294. 
fol.  41. 

i:t52.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  chargeant  les  citoyens  Camus  el 
Dufour  de  procéder  à  l'aiTeslation  des 
nommés  du  Tilly  el  Viscovis  el  à  l'appo- 
silion  des  scellés. 

12  nivùsc  an  II. 
Extrait  du   registre  des   mandats  d'arrct   du 
Coinilé  de  si'irel>'  générale.  .1.  .V.,  AF'll  Î'.M. 
fol.  14. 

l.ir.:l.  —  Anêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  visant  le  prorès-verbal  dressé,  le 
2  nivôse,  par  les  commissaires  du  Cmnilé 
révolutionnaire  de  la  section  du  Faubourg- 
Montmartre,  duquel  il  résulte  qu  il  a  éli^ 
Irouvé  dans  un  tiroir  il'im  secrétaire,  dans 
l'appartement  de  la  litoyenne  Ruisson,  un 
éventail  d'ivoire  avec  une  gaze  mouchetée 
lie  paillelles  el  de  Heurs  de  lys,  sur  lequel 
on  découvre  les  mots:  Infilnif.liiihe qui lr> 
iilititidontic,  et  au-de.ssous  un  médaillon 
portant  lefligie  du  dernier  de  nos  tyrans 
el  de  sa  femmi-,  entouré  de  rosette  el 
paillelles.  avec  deux  médaillons  jiortanl  les 
elligies  du  lils  de  Capel  cl  de  .sa  lille.  plus 
une  pièce  J'argenl  d'Espagne,  or<lonnant 
que  ladite  Ruisson.  «léjà  en  étal  d'arres- 
tation sous  la  surveillance  de  doux  ci- 
toyens, sera  traduite  h  l'instant  dans  les 
prisons  de  la  Conciergerie,  el  que  le  pro- 
cés-verbal  des  commissaires  du  Faubourg- 
.Montmartre  sera  envoyé,  avec  l'éventail 
trouvé  dans  le  tiroir  du  secrélaire  de  cette 
i-itoyenne,  .'i  l'accusnleur  public  du  Tribu- 
nal révolulionnaire,  pour  mellie  ladite 
Ruisson  en  cause  et  poui  suivre  la  punition 
du  délit  d<ml  elle  est  préM-nue. 

12  nivAso  «n  II. 
Extrait   du   registre  dci-   maiidnl»   .rnrr<<t  du 
Comité  de  sûrcl*  générale.  A.  .V..  Al  "ii  Î'-'O, 
fol.  Vi. 

i:i;i4.  ~  Arrêté  <lu  Comité  de  .«ûrelé 
générale,  visant  le  rapport  du  Comilé  île 
surveillance  de  la  section  des  Tuilerie>.du 
7  nivôse,  duquel  il  réttulle  que  Irois  de  ce» 
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mi'iiibres  ont  prévariinié  dans  l'exercice 
de  leurs  fonctions,  ont  perdu  la  confiance 
pubHque  et  doivent  rester  suspendus,  ijue 
celle  suspension  et  rabsence  de  plusieurs 
membres  de  ce  Coinilé,  envoies  en  com- 
mission, retardent  ses  travaux,  et  qu'il  est 
instant  de  remplarer  les  3  membres  sus- 
pendus, dénommés  Lape\re,  Laville  et  La- 
villettc,  autorisant  le  ("omité  de  la  section 
des  Tuileries  à  se  compléter,  et  décidant 
que  les  membres  par  lui  nommés  se  pré- 
senteront à  l'Assemblée  générale  de  la 
section  pour  y  prêter  leur  serment. 

12  nivôse  an  II. 
Extrait  du  registre    des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF'li  290, 
fol.  72  v°. 

1333.  —  .\riêli''S  du  Comité  de  snrelé 
générale  :  1°  autorisant  le  juire  de  paix  de 
la  section  des  .\mis-de-la-Patrie,  conjoin- 
tement avec  le  Comité  révolutionnaire  de 
cette  section,  à  lever  les  scellés  apposés 
sur  les  papiers  et  ell'ets  du  citoyen  Fricault, 
entrepreneur  de  l'illumination  de  la  ville 
de  Paris,  demeurant  rue  du  Ponceau,  dé- 
te'iU  à  la  Force,  en  présence  dudit  Fri- 
cault et  du  citoyen  Sanlot,  auquel  seront 
remises  deux  ordonnances  de  la  Munici- 
palité sur  le  trésorier  de  la  Commune, 
appartenant  aux  anciens  intéressés  de  la- 
dite illumination;  2"  chargeant  deux  mem- 
bres du  iloinilé  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion des  Amis-de-la-Patrie  d'extraiie  du 
Luxembourg  le  nommé  Bertels,  notaire, 
qui  y  est  détenu,  de  le  conduire  chez 
lui,  pour  lui  donner  la  facilité  de  retirer 
des  litres  à  porter  sur  le  (irand  Livre,  et 
de  procédiT  à  un  examen  scrupuleux  de 
ses  papiers. 

12  nivùse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  siirelé  générale,  A.  A'.,  AF'lI  200, 
fol.  72  V,  73  r». 

Bortels  (Louis-Charles-Felix),  notaire,  rue 
ï^aint-Martin,  depuis  avril  1790(A.N.,FT  459li). 

iK6.  — '  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  do  Paris:  1°  rece- 
vant le  compte  rendu  de  la  mission  con- 
fiée au  citoyen  Tisset,  préposé  du  (Comité, 
relativement  au  citoyen  CoUard-Dutronnc;, 
qu'il  amène  au  Comité  avec  un  portefeuille 
contenant  des  papiers  et  un  sabre  armorié; 


2»  recevant  le  compte  rendu  de  la  mission 
confiée  au  citoyen  Fournerot,  chargé  de  se 
transporter  chez  le  citoyen  Mercier,  auteur 
et  libraire,  rue  duCoq-Saint  Honoré,  qu'il 
dépose  au  Comité  avec  o  brochures  ;  et 
d'une  autre  mission  confiée  au  même  rela- 
tivement au  nommé  tlirouarj,  imprimeur; 
3'  après  avoir  entendu  le  rapport  des 
commissaires  pris  dans  son  sein  pour  véri- 
fier les  comptes  du  citoyen  Delespine,  son 
trésorier,  chargeant  les  citoyens  Delespine 
et  Lécrivain  de  mettre  sous  les  yeux  du 
Département  do  Paris  le  compte  des 
13,000  livres  reçues  par  le  Comité,  de  ré- 
clamer la  somme  de  6G7  livres  7  sols  6  de- 
niers, dont  le  trésorier  se  trouve  en  avance, 
et.  vu  les  charges  exorbitantes  et  les  dé- 
penses extraordinaires  du  Comité, de  solli- 
citer une  allocation  de  20,000  livres  ;  4°  re- 
cevant le  rapport  du  citoyen  Geoffroy, 
chargé  d'amener  au  Comité  le  citoyen 
Givry,  rue  du  Temple;  'à"  sur  une  dénon- 
ciation grave,  envoyant  le  même  Geoffroy 
à  Vaugirard  chez  la  citoyenne  Bertaut,  de- 
meurant Clos-Morel,  pour  faire  peri|uisi- 
tion  de  ses  papiers  et  l'amener  auComilé; 
G"  invitant  le  citoyen  Moiron,  procureur 
de  la  commune  de  Givry  (Yonne),  actuelle- 
ment à  Paris,  à  se  rendre  au  Comité  pour 
lui  donner  des  renseignements  utiles  à  la 
chose  publique  ;  7°  après  avoir  procédé  à 
l'interrogatoire  du  nommé  Collard-Du- 
tronne,  adjoint  de  l'adjudant  général  de 
l'armée  révolutionnaire  Hussey.  destitué, 
considérant  qu'il  est  prévenu  d'être  l'agent 
de  Dumouriez,  qu'il  a  été  Irouvé  au  milieu 
de  ses  papiers  renfermés  dans  son  secré- 
taire trois  portraits  contenus  dans  un  seul 
médaillon,  représentant  Marie-.\ntoinette 
et  ses  deux  frères,  considérant,  en  outre, 
que  sa  vie  privée  parait  être  celle  d'un 
pilier  de  tripots,  ainsi  qu'il  est  démontré 
par  une  quantité  de  billets  faits  à  la  même 
date  par  dill'éj-enls  jeunes  gens,  qu'étant 
adjoint  de  l'adjudant  général  Hussey,  qui 
est  destitué,  il  doit  l'être  nécessairement, 
que  cependant  il  porte  malgré  ce  l'uni- 
forme d'officier  général  avec  un  sabre  ar- 
morié, décidant  son  inçaicéralion  à  la 
Conciergerie  et  l'&nvoi  de  ses  pièces  à 
l'accusateur  public  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire; 8»  chariicaril   le  citoven   Simon 
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de  perquisitionner  avec  l'un  des  membres 
du  Oiniilé  de  surveillance  de  la  section 
du  Temple,  chei  la  ci-devant  marquise  de 
SaintCliamond.rue  des  Filles-du-Calvaiie, 
pour  extraire  tout  ce  qui  semblera  suspect  ; 
'J°  d'après  l'interrogatoire  subi  par  le 
nommé  Mercier,  auteur  et  libraire,  rue  du 
Coq-Saiul  Honoré,  considérant  qu'il  est 
l'auteur  d'un  ouvrage  intitulé  :  (Eiivref 
lihres  d'un  citoyen  qui  tic  l'est  pis.  ou  les 
YcilUes  (lu  courent,  ou  le  yovicint  d'iiiiumr. 
poème  éroti-satvrique,  en  prose  et  en 
")  volumes,  dans  le(|uel  se  trouve,  à  la 
pape  8,  cette  phrase  contre-révolution- 
naire :  Dans  un  moment  où  le  Français 
peut  se  mettre  à  l'ombre  (parlant  à  son 
livre  I  occi//î(' '/h'i'/  est  d'une  chimérique  réij('- 
nération,  et  cette  autre  phrase,  p.  63,  et  la 
ff.mmc  voluptueuse  de  notre  bon  mais  mal- 
hcureu.r  monarque,  ainsi  que  celte  autre, 
p.  9.1,  combien  il  serait  important  que  l'As- 
semlilie  nntionale,  qui  supprime  tmit,  coupe 
tout,  vlntjue  tout  et  s'approprie  tout  en  pré- 
chant  la  lihrrti',  elle  qui  a  amené  en  France 
une  foule  de  nouveaux  mots  barbares  et 
aussi  ininlelliuibles  que  les  hiéro;ili/phes 
égyptiens,  comme  motions,  district,  amen- 
dement...,voulut  bien  rédiijer  un  dictionnaire 
à  l'usaijc  d'-s  citoyens  de  Cythére,  ainsi  que 
celles  des  pages  117,  118,  .se  terminant 
ainsi,  c/  il  n'appartenait  qu'à  une  .\ssentlilcc 
soi-disant  nationale  d'upérer  tontes  ces  tncr- 
rrilles  d'un  enup  de  sifflet,  déiidant  que 
ledit  Mercier,  auteur  du  susdit  ouvrage  en 
l'an  1793,  s"ia  conduit  à  la  Conciergerie, 
et  copie  de  ses  pièces  sera  envoyée  à  l'accu- 
sateur public  du  Tribunal  révolutionnaire. 

12  nivôse  nn  II. 
Extrait  du  2' registre  de»  proc*»-vcrliaux  ut  dé- 
libt^ratioDS  du  Comité  «le  «iirvclllancc  du  Dépar- 
tement de  Paris,  A.N.,  DH'  81*.  fol.  .1l2-31f> 

i;i:i7.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jciur  de  la 
force  armée  dr:  Paris,  aux  leriurs  duquel 
le  t^inimandant  général  recomni.inde  dans 
'c  scr^•ire  la  même  activité  i|u'iin  y  a  mise 
cette  nuit. 

Il  rerommiinde  aussi  de  nouveau  aux 
factionnaires,  pour  la  nuit,  après  l'heure 
pre.srrite  par  l'nrrélé  de  la  Conininne, 
d'avoir  quelques  é).'.Trds  pour  les  députés 
à  la  Convention,  les  magistral"  rlii  peupb' 


et  les  ministres  que  leui-s  fonrtions  re- 
tiennent très  avant  dans  la  nuit.  Tous  les 
lonctionnaires  publics  qui  veillent  ,î  la 
sûreté  sociale  doivent  être  protégés  par  la 
force  armée,  et  elle  doit  sortir  à  leur  ré- 
quisition, lorsqu'elle  est  juste  et  légitime. 

13  nivôse  an  II. 
Copie  conforme,  signée  de  Clcmcnl.  sccrc- 
laire  de  lEiat-major  général,  A.  N.,  hO'  7C. 

13o8.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, vu  l'interrogatoire  subi  par  Fran- 
çois-liuillaiime  Ducray-Duménil,  rédacteur 
des  Petites  .Affiches,  demeurant  rue  Tait- 
bout,  n°  JK.  et  la  note  insérée  sous  la 
date  du  12  nivôse,  dans  le  n°  3()6,  page  5ri3,S, 
conçue  en  ces  termes  :  «  On  désire  em- 
prunter en  deux  |>arlies  60,000  livres  en 
assignats  démonétisés  »,  décidant  l'envoi 
dudit  Durray  dans  une  maison  d'arrêt  par 
mesui-edo  sûreté  générale. 

13  nivôse  an  II. 
Extrait  du   registre  des   m.indals  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  S..  AF'll  Î!M, 
fol.  15. 

I3b9. — .Vrrélés  du  ("omité  de  sûreté 
générale  :  1»  chargeant  le  citoyen  Petit, 
ci-devant  inspecteur  de  police  à  la  Mairie. 
de  mettre  en  état  d'arrestation  et  d'incar- 
cérer à  la  Conciergerie  le  nommé  Diè\e, 
prévenu  d'émigration  et  actuellement  sur 
le  territoire  de  la  République  :  2"  ordiui- 
nant  la  mise  en  état  d'ariest.'ition  du  ci- 
toyen Jac(iuel.  demeurant  rue  Feydeau, 
n»  238;  3*  ordonnant  d'arrêter  les  nommés 
Amiot  et  Siiioi]ue,  secrétaire  commis  dans 
les  bureaux  du  ("omité,  prévenu  de  divul- 
guer ses  opérations  les  plus  secrètes,  et 
lie  saisir  leurs  papiers  suspects. 

13  nÏTosr  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandat^  d'arrél   du 
Comité  do    siiruté  général»",    A.  \.,  Al'*lt  '.'9*, 
fol.  t. S,  16. 

l.KiO.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  !•  autorisant  le  Ouinté  révidu- 
lionnaire  de  la  section  du  Mont-lllanc  à 
lever  les  scellés  apposés  chez  .le  citoyen 
d'Augny,pour  en  extraire  les  papiers  sus- 
pects; 2*  chargeant  le  citoyen  Maunanl. 
l'un  lies  serréU-iires  commis  du  ('.omilé',  de 
lever  les  scellés  apposés  sur  les   p.ipiers 
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du  citoyen  Cîastellior,  détenu  à  Port-Libro, 
en  présence  dudit  Gastellier,  pour  en  reti- 
rer les  papiers  suspects. 

13  nivôse  an  II. 
Extrait   du   registre   des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,  AF*II   29i, 
loi.  16,  18. 

1361.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  décidant  que  le  nominé  Le- 
nioine,  attaché  à  la  personne  de  Capet, 
sera  conduitdansune  maison  d'arrêt,  et  que 
les  effets  saisis  à  son  domicile  seront  portés 
chez,  les  inspecleurs  de  la  salle;  2°  ordon- 
nant de  mettre  en  liberté  le  citoyen  Lahaye, 
ci-devant  domestique  du  nommé  Pierre, 
agent  de  Lauraguais,  détenu  à  Sainte-Pé- 
lagie, le  citoyen  Larminié,  détenu  à  la 
Force,  le  citoyen  Michelin,  détenu  datis  la 
maison  ci-devant  Port-Royal,  qui  a  été  dé- 
claré quitte  envers  la  Nation,  sur  le  rap- 
port des  Comités  des  finances  et  de  l'exa- 
men des  Comptes  ;  enfin  le  citoyen  Pouliu, 
d'après  l'arrêté  du  Comité  des  finances. 

13  nivo.se  an  II. 
Extrait  du   registre   des  mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  .'\ .  iV.,    AF'il  294, 
fol.  17,  18. 

1362.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  vu  la  demande  de  Victor 
Broglie  tendant  à  obtenir  un  chirurgien 
pour  le  soigner  dans  la  maison  de  déten- 
tion à  Gray,  faisant  droit  à  sa  requête  et 
décidant  que  les  autorités  donneront  un 
chirurgien  pour  lui  administrer  les  secours 
dont  il  a  besoin,  en  prenant  les  précau- 
tions nécessaires  pour  éviter  les  abus; 
2»  chargeant  le  citoyen  Cambert  de  pro- 
céder à  des  fouilles  et  recherches,  tant 
dans  le  jardin  de  Vandenyver,  que  dans  la 
maison  Villeminaut,  pour  découvrir  l'ar- 
gent qui  s'y  trouverait,  d'après  la  dénon- 
ciation de  Cambert,  enfermé  ou  caché. 

13  nivôse  an  II. 
Extrait  du   registre   des  mandat»  d'arrêt  du 
Comité   de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF*II  294, 
fol.  18. 

1363.  —  Airétés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1»  vis.inl  une  délibération  du 
H  nivôse  do  la  municipalité  du  Itiutu.s, 
district  de  Corbeil,  et  chargeant  le  citoyen 

T.  X. 


Magnant  de  mettre  eu  état  d'arrestation 
le  citoyen  Gouvieux,  demeurant  rue  Saint- 
Nicaise,  à  la  manufacture  de  papiers 
peints,  d'examiner  ses  papiers  et  de  saisir 
ceux  suspects;  2°  ordonnant  de  traduire 
sur-le-champ  au  Comité  le  citoyen  Tiron, 
notaire,  rue  Saint-Denis,  n»  44;  3°  ordon- 
nant l'arrestation  et  l'incarcération  aux 
Anglaises  du  nommé  Déguassié,  premier 
commis  à  l'administration  des  Domaines 
nationaux,   demeurant  rue  d'Anlin,  n»  4. 

13  nivôse  an  II. 
Extrait   du   registre   des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de   sûreté  générale,  A.  N.,  AFn*  290, 
fol.  73  r°,  74  r». 

1364.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  considérant  que  le  citoyen 
Lapeyrière  est  justement  suspecté  d'être 
banquier  de  jeux  ou  vendeur  d'argent,  dé- 
clarant n'avoir  lieu  de  lui  accorder  sa 
mise  en  liberté;  2°  ordonnant  de  mettre 
en  état  d'arrestation  le  nommé  Lewal, 
cadet,  gardien  des  scellés  apposés  dans  la 
maison  de  Lewal,  aine,  rue  Cadet,  n°  8, 
et  tous  autres  qui  seraient  soupçonnés 
d'avoir  commis  le  délit  relatif  auxdits 
scellés;  3"  chargeant  les  citoyens  Courtois 
et  Guibert,  de  la  section  du  Faubourg- 
Montmartre,  d'extraire  de  la  Force  le  ci- 
toyen Mercier,  ex-fermier  général,  pour 
assister  aux  opérations  à  son  domicile, 
rue  Bergère;  4°  ordonnant  la  mise  en  li- 
berté provisoire,  sous  la  garde  d'un  gen- 
darme, en  son  domicile,  rue  de  la  Loi,  du 
citoyen  Lambert,  banquier,  détenu  à 
Sainte-Pélagie. 

13  nivôse  an  II. 
Extrait   du  registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité   de  sûreté  générale,   A.  N.,  AF*n  290, 
fol.  73  V». 

136b.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  la  mise  en  état  d'arres- 
tation du  ci-devant  chevalier  de  Cintré,  de- 
meurant rue  Neuve-Saint-Eustache,  dans 
un  hôtel  garni  près  du  Petit  Carreau, 
l'e.xamen  de  ses  papiers  et  la  saisie  de 
ceux  suspects. 

13  nivôse  an  II. 
Extrait   du  registre  des  mandats    d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,    A.  N..  Al-"ii  290, 
fol.  74  v«. 
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136C.  —  Délibëralion  du  Comité  de  salul 
public  du  Département  de  Paris  :  l"  pro- 
cédant à  l'interrogaloire  du  nommé  Cou- 
dray.  vigneron  à  Puteaux,  amené  par  le 
Cuinité  de  surveillance  de  elle  conimuni'; 
2°  considérant  qu'il  n'existe  contre  d'Her- 
villy  et  sa  femme  aucune  dénonciation 
directe,  considérant  néanmoins  que  leurs 
liaisons  avec  Nantouillfl,  émigré,  dont  ils 
ont  conservé  des  dentelles,  qu'ils  ont  reçu 
dans  leur  domicile  sans  en  faire  la  décla- 
ration, leur  fréquenlalion  avec  Vaillant, 
reconnu  suspect,  le  soin  qu'ils  ont  eu  de 
faire  enterrer  leur  argent,  leur  argenterie 
et  surtout  leurs  titres,  au  lieu  de  les  brûler 
conformément  à  la  loi,  constituent  des 
motifs  suffisants  pour  les  fairetraiter  néan- 
miiiiis  comme  suspects,  considérant  que 
l'état  de  langueur  et  de  maladie  dans  lequel 
se  trouve  d'Ilervilly  exige  des  ménage- 
ments qui  peuvent  s'accorder  avec  les 
intérêts  de  la  République,  arrêtant  i|ue 
d'Ilervilly  et  son  épouse,  ainsi  que  leui-s  do- 
mestiques, seront  reconduits  à  Déniécourt, 
dans  leur  maison,  où  ils  seront  gardés 
par  deux  citoyens  de  Paris,  qui  seront 
nourris  et  payés  à  raison  de  5  livres  par 
jour,  cbargeant  le  district  de  Péronne  de 
lever  les  scellés,  de  vérilier  leurs  jiapiers 
et  de  rendre  ceux  de  la  ciloyenne  d'Iler- 
villy, décidant  que  les  dentelles  dont  est 
question  seront  conservées  en  terre  jus- 
qu'à ce  que  le  Comité  de  sûreté  générale 
ait  statué  à  cet  égard;  3»  recevant  le  rap- 
port des  citoyens  Uelespine  et  Lécrivain, 
envoyés  au  l)épai'lemcnt  pour  exposer  les 
besoins  du  lÀtmité,  duquel  il  ressort  que 
le  Département  n  pris  un  arrêté  i|iii  ren- 
voie le  Comité  par  devant  le  Comité  de 
salul  public  de  la  Convention  poir  sa 
demande  de  nouveaux  fonds,  comme  ayant 
été  créé  par  lui;  4"  recevant  les  procés- 
verbaux  d'arrestation  delà  ci-devant  mar- 
quise de  Saint-Cliuniond  par  le  citoyen 
Simon,  de  l'imprimeur  (lirnuard  par  le 
citoyen  Eournerot,  et  de  la  ciloyenne  Rer- 
la>it  par  Ceolfroy,  avec  dos  lellres  et 
brocliurcs  saisies  riiez  eux;  .'i*  adressant  A 
rnrcusalcur  public  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire copie  des  pièce»  de»  nommés 
Collart-Dutronnc  cl  Mercier;  6'  considé- 
rant   qu'il  résulte  de   l'interrogatoire  du 


nommé  (jirouard  que  ce  citoyen  est  con- 
vaincu d'avoir  longtemps  porté  sur  sa  poi- 
trine le  portrait  de  la  famille  Capel,  avec 
l'inscriplion  (Irdnuic  fainillf  dans  le  pour- 
tour du  médaillon,  d'avoir  constamment 
employé  ses  presses  pour  les  gazelles 
contre-révolutionnaires,  notamment  celle 
rédigée  par  Du  Rozuy,  ainsi  que  pour  les 
livres  et  brochures  trouvés  chez  Uti.finpes- 
lifciés  d'aristocratie  et  tendant  ;\  avilir  la 
représentation  nationale,  de  nature  à  causer 
des  maux  incalculables  à  la  Révolution, 
décidant  l'incarcération  de  Cirouard  à  la 
Conciergerie  et  l'envoi  de  copie  de  ses 
pièces  à  l'accusateur  public  du  Tribunal 
révolutionnaire,  ce  qui  a  été  fait  immé- 
diatcmenl;  **  donnant  mandat  aux  ci- 
toyens Potin  et  Ciandelot,  membres  du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  di' 
rilorame-Armé,  à  l'elfet  de  se  transporter 
rue  des  Juifs,  au  domicile  d'un  nommé 
Thomas,  ancien  perruquier,  soupçonné  de 
receler  des  cassettes  pleines  de  papiers  et 
bijoux,  appartenant  au  nommé  Dulartre, 
pour  y  perquisitionner,  les  autorisant  à  se 
rendre  à  la  maison  de  campagne  de  Du- 
tartre,  ii  Nogeiil-sur-Marne,  pour  y  per- 
quisitionner égalenienl,  à  la  condition 
expresse  de  se  conformer  à  la  lui  et  de  ne 
point  sortir  du  Département;  8»  d'après 
l'interrogatoire  do  la  ci-devant  marquise 
de  Sainl-Chamond,  d'où  il  résulte  que  son 
fils  est  émigré  et  qu'elle  n'a  jamais  donné 
aucune  preuve  de  civisme,  décidant  son 
envoi  à  la  Petite  Force,  ce  qui  a  été  exécuté  ; 
9*  chargeant  le  citoyen  Lécrivain  de  se 
transporter  avec  les  commissaires  du  Dé- 
parlement chez  le  nommé  liuillniimo,  à 
l'elTet  de  procéder  de  concert  à  la  levée 
des  scellés  apposés  chez  lui;  10°  recevant 
de  la  section  do  l'Indivisibilité  les  rensei- 
gnements demandés  sur  la  conduite  mo- 
rale el  politique  du  nommé  Vallier.  se 
disant  chargé  d'une  mission  on  Suisse  par 
le  ministre  dos  Affaires  étrangères,  d'où  il 
résulte  qu'il  est  ignoré  dans  la  section  où 
il  demeure,  dissimulé  et  impénétrable,  ipi'il 
prétend  avoir  ou  en  1792  des  niissions  pour 
Coblenlz  el  l'Angleterre,  et  qu'il  a  exhibé 
un  passepoi't,  signé  ilu  ininistre  des  Affaires 
étrangères,  qui  fait  mention  de  In  mission 
dool  il  est  chargé  pour  la  Sui»se;  11*  re- 
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cevant  sur  le  compte  d'Auzat,  homme  de 
loi  à  Issoire,  des  renseignements  qui  font 
considérer  l'affaire  comme  terminée. 

13  nivôse  an  II. 

Extrait  du  2"  registre  des  procès-verbaux  et 
délibérations  du  Comité  de  surveillance  du  Dé- 
partement de  Paris,  A.  iV.,BB3  81 '^,  fol.  316-32?. 

1367.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  témoigne  son  méconten- 
tement de  l'inconduite  de  quelques-uns 
de  ses  frères  d'armes  et  fait  les  réflexions 
suivantes  :  ■<  Nous  autres  républicains, 
nous  devons  être  frappés  de  l'évidence  de 
notre  égalité,  et  pour  la  soutenir  d'une 
manière  invariable,  il  faut  des  mœurs, 
des  vertus  et  de  l'austérité,  il  faut  être 
sévère  dans  les  principes  et  juste  dans  les 
conséquences.  Un  révolutionnaire  répu- 
blicain ne  doit  jamais  rétrograder  dans  sa 
marche,  loin  de  là.  il  doit  faire  entière- 
ment l'abdication  de  lui-même  à  la  chose 
publique.  » 

14  nivôse  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  BB^  76. 

1368.  —  .arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  reconnaissant  que  ce  n'est 
que  par  erreur  de  nom  qu'une  dénoncia- 
tion a  été  faite  contre  Rilhen,  dit  la  Bre- 
tèche,  que  le  ci-devant  financier  la  Bre- 
tèche,  mis  en  état  d'arrestation  postérieu- 
rement à  Bilhen  la  Bretèche,  était  l'objet 
de  la  dénonciation,  considérant  d'ailleurs 
qu'il  n'existe  aucun  motif  d'incivisme 
contre  Bilhen  la  Bretèche,  ordonnant  sa 
mise  en  liberté  immédiate;  2°  vu  les  certi- 
ficats délivrés  par  le  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  Mutius-Scevola  et 
par  plusieurs  citoyens  de  cette  section, 
décidant  que  la  citoyenne  Joly,  ci-devant 
artiste  au  théâtre  de  la  Nation,  sera  sur- 
le-champ  mise  en  liberté. 

14  nivôse  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'li  294, 
fol.  19. 

1369.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  !•  portant  que  le  nommé  llim- 
berl,  parti  de  Rouen,  il  y  a  10  ou  12  jours, 
avec  un  passeport  de  celte  commune  pour 


Paris,  sera  arrêté  par  le  citoyen  Lecler, 
commissaire  du  Comité  de  surveillance  de 
Rouen,  qui  examinera  ses  papiers  et  en- 
verra au  Comité  ceux  qui  seront  Jugés 
suspects;  2°  chargeant  le  citoyen  Pasté, 
l'un  des  secrétaires  commis  du  Comité,  de 
se  transporter  au  domicile  du  citoyen 
Boucheseiche,  maître  de  pension,  place  de 
l'Estrapade,  à  l'effet  d'examinerses  papiers 
et  d'apporter  au  Comité  ceux  qu'il  trou- 
verait relatifs  au  citoyen  Deldicque. 

14  nivôse  an  II. 
E virait  du  registre   des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,  AF'll  294, 
fol.  19,  20. 

1370.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, chargeant  le  citoyen  Martin  de 
procéder  à  l'arrestation  du  nommé  Eu- 
senon,  dit  Kersalaun  (Jean-François),  de 
sa  fille,  mère  d'émigrés,  de  la  Cliiffon- 
taine,  femme  Rivière,  contre-révolution- 
naire des  îles  du  Vent,  de  la  fille  de  Du- 
rumain,  qui,  dans  le  département  des 
Côtes-du-Nord,  a  le  premier  soutenu  un 
siège  contre  les  patriotes,  de  la  veuve 
Trocrin,  demeurant  rue  du  Petit-Lion  ou 
des  Quatre-Vents,  section  de  Mutius-Sce- 
vola, ainsi  qu'à  l'examen  de  leurs  papiers. 

14  nivôse  an  II. 
Extrait   du   registre   des   mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*II  294, 
fol.  20. 

1371.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  des  Quinze-Vingts 
de  lever  les  scellés  apposés  chez  le  citoyen 
Walrin,  détenu  dans  sa  maison,  et  d'ex- 
traire les  papiers  suspects;  2°  ordonnant 
de  lever  les  scellés  apposés  chez  le  nommé 
Giauibone,  en  sa  présence  et  en  celle  du 
citoyen  Baillieux,  ainsi  que  de  Boischul, 
membre  du  Comité  de  surveillance  de  la 
section  Le  Peletier,  pour  retirer  les  pa- 
piers suspects. 

14  nivôse  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Comité   de    sûreté  générale,  A.  N.,  AF'lI  294, 
fol.  20,  22. 

1372.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  de  procéder  à 
l'arrestation  et  à  l'examen  des  papiers  du 
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nommé  Landrieux,  ancien  banquier  tie 
jeux,  rue  du  Ponl-aux-Clioux.  du  nommé 
Deizène,  ci-devaul  banquier  de  jeux,  rue 
Sainle-Appoline,  du  nommé  Oorgemonl, 
aiiriiMi  banquier  de  jeux,  à  Paris,  ou  en 
leurs  maisons  de  campagrne;  2°  ordonnant 
la  mise  en  étal  d'arrestation,  par  les  soins 
du  citoyen  J.-R.  Delelon,  du  nommé  Rer- 
tiion  et  de  son  gendre,  ainsi  que  des  trois 
Ségur  (section  du  Mont-Rlanci. 

14  nivùse  an  II. 
Extrait  du   registre   des  mandais  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'li  ÎQl, 
fol.  21,  23. 

1373.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  l°chargeanl  le  porteurde  l'ordre 
d'adopter  les  mesures  nécessaires  pour 
prendre  sur  le  fait  une  femme,  prévenue 
de  faciliter  journellement  la  correspon- 
dance des  prisonniers  détenus  aux  Made- 
loiinetles,  la  faire  incarcérer  et  apporter 
au  Comité  les  lettres  sans  cachet  dont 
elle  sera  trouvée  nantie  ;  2°  chargeant 
le  citoyen  Héron  de  se  transporter  à  la 
Conciergerie  pour  recueillir  du  nommé 
Chapsé,  y  détenu,  les  renseignements  re- 
Inlifs  aux  lettres  qu'il  avait  saisies  à  Saint- 
(lermain,  le  3  frimaire,  sur  le  sieur  Joa- 
chim-Adrien  Hébert,  pour  savoir  à  qui  il 
les  avait  remi.ses,  notamment  celle  adres- 
sée il  la  citoyenne  Goiilier,  rue  de  Ver- 
neuil,  n"  37,  contenant  un  assignai  de 
400  livres. 

14  nivAsc  an  II. 

Extrait  du  rcgi.slrc  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sùrctù  générale,  A.  N  ,  AF'll  294, 
r..l.  22. 

137V.  —  Arrêtés  du  Comité  de  siVeté 
générale  :  l'ordonnant  la  mise  en  libi-rlé 
immédiate  du  citoyen  Klogny.de sa  femme, 
de  In  citoyenne  Rnguerenu  et  du  citoyen 
Pages,  détenu»  au  Luxembourg;  2* ordon- 
nant de  mellre  en  liberté  les  citoyens  Pic- 
raliiga,  Merlo  et  (liambnne,  banquiers  gé- 
nois, el  de  lever  les  scellés  sur  leurs 
pn])iors  el  eflels;  S»  déridant  que  le  Co- 
mité de  surveillance  de  la  si-rlion  des  In- 
valides lui  fera  iinessammenl  un  rapport 
du  résultat  di<  la  ilénoncialinu  relativi-  .'i 
Chnrle»  Dorbier,  fayencier  au  dros-Cail- 
Ion,  qu'on  annonçait  avoir  émigré  avec  le 


ci-devant  marquis  de  la  Queue,  au   ser- 
vice duquel  il  était  attaché. 

14  nivù<e  an  II. 
Extrait   du  retii^tre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  lie  sûreté  générale,   .1.  .V..  AF'lI  2'Jl, 
fol.  2Î,  29. 

1375.  —  Arrêtés  du  t^miilé  de  silreté 
générale  :  !•  portant  que  le  nommé  Im- 
berl,  dénoncé  par  le  Comité  de  surveil-  , 
lance  de  la  Montagne  et  arrêté  nu  moment 
où  il  voulait  faire  viser  un  passeport,  sera 
envoyé  a  la  Conciergerie, el  que  les  pièces 
à  conviction  contre  lui  seront  remises  à 
l'accusaleur  public  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire par  b'S  ciloyetis  Daubenlon  et 
Decourte,  membres  dudit  Comité  révolu- 
tionnaire; 2*  chargeant  le  Comité  de  sur- 
veillance de  In  section  de  Cuillaume-Tell 
d'apposer  les  scellés  sur  toutes  les  pro- 
priétés du  nommé  Duclos-Uufresnoy,  tant 
à  Paris  qu'à  la  campagne. 

14  niviV^e  an  H. 
Extrait  du    registre  des    mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'll  290, 
fol.  74  v°. 

1376.  —  Délibération  du  Comité  de  salul 
public  du  néparlemenl  de  Paris  :  1°  déci- 
dant, sur  la  demande  de  la  citoyenne 
d'Hervilly,  qu'un  gendarme  l'accompa- 
gnera jusque  rhei  sa  mère,  habitant  l'assy, 
et  la  reconduira  au  Comilé;  2°  recevant  le 
procès- verbnl  des  opérations  faites  par  le 
citoyen  Lécrivain  pour  la  reconnaissance 
et  In  levée  des  scellés  chez  Ciuillaume; 
3»  chargeant  le  ciloyen  Fournerol  de  per- 
quisitionner chez  la  ci-devant  nianiuise 
de  Monlange,  rue  Neuve-du-l.uxembourg, 
d'examiner  ses  papiers  el  d'extraire  i-eux 
suspects;  4»  annonçant  l'enviii  à  l'accusa- 
leur  public  du  Tribunal  révolutionnaire 
de  copie  des  pièces  concernant  (iirouard, 
avec  les  livres  trouvés  chez  lui;  .">•  char- 
geant Fournerol  d'examiner  les  livres  sai- 
sis chez  Webert,  Maison  Egalité,  el  de 
faire  rapport  de  l'esprit  qui  règne  dans 
ces  dilTérents  ouvrages;  6'  d'après  l'inter- 
rogatoire subi  par  la  nommée  Ri-rtaut  el 
la  gravité  des  faits  déposés  par  4  témoins, 
tendant  à  avilir  la  représentition  natio- 
nale, ordonnant  son  envoi  l^  la  Confier 
peric  ;  7*  recevant  le  procès- verbal  drewé 
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par  Chéry,  envoyé  avec  un  commissaire  du 
Comité  de  sûreté  générale  chez  Gonnet  de 
Rupé,  ainsi  qu'un  sac  contenant  iOO  jetons 
d'urgent  à  effigie,  saisissables;  8°  invitant 
la  Commission  des  Subsistances  et  appro- 
visionnements à  faire  vendre  une  quantité 
assez,  considérable  de  tabac  en  carotte  et 
en  poudre,  saisi  à  Nogent-sur- Marne  cliez 
la  citoyenne  Biesse,  veuve  Lecouteux,  et 
appartenant  au  ci-devant  archevêque  de 
Paris;  9°  annonçant  l'envoi  d'une  lettre 
au  ministre  des  Affaires  étrangères  au  su- 
jet du  nommé  Vallier,  très  suspect  par 
ses  relations  et  absolument  ignoré  dans 
la  section  de  son  domicile;  10°  sur  le  refus 
de  la  municipalité  d'Amiens  de  se  confor- 
mer aux  ordres  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, chargeant  le  citoyen  Marchand  de 
les  mettre  à  exécution  et  l'autorisant  à 
lever  les  scellés  apposés  sur  les  effets  de 
la  citoyenne  Saint-Laurent,  dans  une  pièce 
qu'elle  occupe  chez  la  citoyenne  Lamyre, 
et  à  la  faire  rentrer  en  possession  de  ses 
elMs,  à  charge  pour  la  femme  Saint-Lau- 
rent de  payer  tous  les  frais. 

14  nivo'se  an  II. 
Extrait  du28regislredesprocès-verbau.\  et  dé- 
hbératioasdu  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,  ^.  .V.,  BB^  81*,  fol.  323-3-26. 

1377.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  pu- 
blic du  Département  de  Paris  au  ciloyen 
ministre  des  Affaires  étrangères,  l'infor- 
mant qu'il  a  reçu  une  dénonciation  contre 
le  citoyen  Vallier,  auquel  est  destiné  une 
mission  importante,  déclarani  que,  d'après 
les  informations  prises  à  la  section  de  l'In- 
divisibilité sur  son  compte,  ce  citoyen  n'y 
est  nullement  connu,  ne  fréquente  pas  les 
assemblées,  n'a  jamais  manifesté  de  prin- 
cipes en  faveur  de  la  Révolution,  de  plus 
qu'il  est  dénoncé  comme  étant  l'ami  d'un 
certain  Benoit,  de  la  section  du  Mont- 
Blanc,  recherché  comme  suspect,  et  que, 
en  raison  de  ces  faits,  le  ministre  pèsera 
dans  sa  sagesse  s'il  doit  confier  une  mission 
il  ce  citoyen. 

14  nivôse  an  II. 
Extrait    du   registre  de  ropie  des  lettres   du 
Comilc  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  N.,  BB'  81,  fol.  24. 

1378.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  les  com- 


mandants en  chef  et  autres  des  communes 
qui  avoisinent  Paris  sont  invites  à  proté- 
ger en  route  toutes  les  denrées  destinées 
à  son  approvisionnement  et  s'opposer  à 
ce  que  certains  intrigants  n'accaparent  à 
leur  profit  tout  ce  qui  a  une  destination 
quelcon(iue.  Cette  recommandation  s'étend 
également  à  tout  l'arrondissement  de  la 
il'  division,  c'est-à-dire  à  tous  les  chefs 
de  la  force  armée. 

15  nivôse  an  II. 
Copie  conforme,   signée    de  Clément,   secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  BW  76. 

1379.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, autorisant  les  commissaires  de  la 
Trésorerie  nationale  à  verser  entre  les 
mains  du  citoyen  Pasté  la  somme  de 
22,000  livres,  mise  à  la  disposition  du 
Comité  par  décret  du  13  nivôse  pour  payer 
le  montant  des  journées  employées  par 
les  agents  de  Maillard  et  sous  ses  ordres, 
en  exécution  de  l'arrèlé  du  Comité  de  sû- 
reté générale  du  4  août  dernier. 

15  nivôse  an  II. 
Extrait   du   registre  des   arrêtés  généraux  du 
Comité  de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  286. 

1380.  —  .arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  autorisant  les  citoyens  Caze- 
neuve  et  Bosquet,  secrétaires  du  Comité,  à 
extraire  momentanément  de  la  Force  le 
citoyen  Tancarville,  à  l'effet  de  procéder 
en  sa  présence  à  la  levée  des  scellés  appo- 
sés tant  à  son  domicile  de  Paris,  rue  de 
l'Université,  qu'a  son  domaine  de  Bar- 
beaux, enjoignant  de  faire  partout  les  per- 
quisitions les  plus  sévères  et  d'apporter  au 
Comité  les  papiers  suspects;  2°  ordonnant 
de  procéder  à  l'arrestation  du  nommé 
Hell,  ex-député  de  la  Constituante,  qui 
sera  conduit  dans  une  maison  d'arrêt  du 
Département  de  Paris. 

15  nivôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'il  294, 
fol.  23,  24. 

Hell  (François),  grand-bailli  de  Landser,  ad- 
ministrateur du  département  du  Haut-Rhin,  con- 
damné à  niortle3noréal(.4.iV.,\V351,  ii"713). 

1381.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, visant  une  déclaration  d'après 
laquelle  il  existe,  dans   les    magasins   et 
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apparlemenis  des  nommés  Meusnier  el 
Desbrousses,  marchands  de  tableaux,  place 
du  CoIlège-de  rUnilé,  n*  1890,  et  dans  un 
autre  logement, en  face  du  nommé  Bertier, 
marchand  de  vins,  un  l^^s  grand  nombre 
de  tableaux,  peintures  et  divers  meubles, 
ilont  il  pourrait  èlre  important  de  con- 
naître l'origine,  décidant  l'envoi  d'une  co- 
pie collationnée  de  celle  déclaration  au 
«'limité  de  sur>eillance  de  la  section  de 
rinité,  à  l'efTel  de  recueillir  tels  rensei- 
v'nemenls  qu'il  croira  convenables  sur  les 
dépôts  et  cmniagasinements  dont  il  s'agit. 

15  nivùsc  an  II. 
Extrait   du  registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comiti  de  sûreté  générale,   A.  A'.,  AF'n  Î94, 
fol.  29. 

1382.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  autorisant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  Bondy  à  lever 
les  scellés  apposés  chez,  la  citoyenne  Du- 
pin,  qui  sortira  de  prison  à  cet  effet; 
2'  ordonnant  le  payement  par  Pijeau.tré- 
snrier  du  Comité,  aux  citoyens  Meltrieret 
Dufour,  membres  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  du  Kaubourg-.Monl- 
marlre,  d'une  somme  de  89  livres  .1  sols, 
représentant  leurs  déboursés  lors  de  l'ar- 
restation du  ci-devant  (irince  d'Hénin  ; 
3*  ordonnant  d'incarcérer  comme  suspect 
à  Sainte-Pélagie  Louis-François-Anne  Lon- 
ger-Villermé. 

I.S  niv6se  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandais  d'arrêt  du 
Comité  do  sûreté  générale,  A.  S.,  M-'ii  'i'JO, 
fol.  74  V,  75  v«,  77  v". 

1383.—  Arrêté  du  Inimité  de  siUeté  gé- 
nérale, sur  la  demande  formée  par  le 
(Comité  d'instruction  publique,  h  l'effet  de 
lever  les  scellés  apposés  «'liez,  le  citoyen 
Lnvoisier,  à  raison  îles  opérations  com- 
mencées sur  les  poids  et  mesures,  auto- 
risant le  Comité  d'instruction  publique  à 
nommer  des  commissuires  à  cet  effet,  alin 
d'extraire  les  p^ipicrs,  les  niocliinrs,  les 
.sommi's  dont  il  est  dépositaire,  en  s'nd- 
joign.'inl  des  membres  d'autres  Comités  et 
deux  membres  de  la  Commission  des  poids 
cl  mesures,  en  présence  dudil  l.jiviiisier, 
qui  assistera  aux  opérations  en  question, 
sous  In  garde  d'un  ou  deux  gendarmes,  et 


sera  ensuite  réintégré  dans  la  prison  ou  il 
se  trouve  détenu. 

1.Î  nivôse  au  II. 
Exlrail  du  registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  (générale,   A.  K.,  AF'll  Î90, 
fol.  -h. 

1384.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  !•  an- 
nonçant avoir  écrit  au  Département  pour 
lui  représenter  que  les  intérêts  de  la  Ré- 
publique sont  lésés  par  la  lenteur  qu'il 
met  à  porter  sur  la  liste  des  émigrés  les 
nommés  Saint-Laurent,  l'iuiliaume,  Robeit 
et  Morel,  tous  quatre  échappés  aux  re- 
cherches de  la  loi.  étant  sous  le  coup  de 
mandats  d'arrêt  el  absents  depuis  Ion;;- 
temps  de  leurs  domiciles,  el  l'inviter  à 
prendre  |iroinptement  des  mesures  pour 
que  les  frais  de  garde  n'absorbent  pas  la 
valeur  des  objets  mis  sous  scellés  ;  2«  dé- 
clarant avoir  procédé  à  l'iiiterrogaloire  de 
la  citoyenne  Gonnel,  sur  laquelle  on  ne 
statuera  qu'après  l'instruction  de  l'affaire 
de  son  mari,  détenu  k  la  Force,  et  du  ci- 
toyen tiivry,  contre  lequel  on  ne  relève 
rien  de  suspect,  mais  décidant  de  s'enqué- 
rir de  sa  conduite  morale  et  politique: 
3*  chargeant  les  citoyens  tieolfroy  el  Si- 
mon de  conduire  à  Déniécourt  le  citoyen 
d'Ilcrvilly  et  sa  femme,  et  remettant  a 
celle-ci  les  livres  el  papiers  se  trouvant 
sous  les  scellés  dans  un  panier;  4"  rece- 
vant le  compte  rendu  de  la  mission  con- 
liée  aux  citoyens  l'oliii  et  liandelol  au 
sujet  de  la  perquisition  ordonnée  rhei  le 
nommé  Thomas,  rue  des  Juifs,  qui  n'a 
produit  aucun  résultat;  5"  vu  l'arrêté  du 
Directoire  du  Déparlement  Je  P.iris,  au 
sujet  de  la  demande  do  nouxeaux  fonds 
par  le  Comité,  afin  de  continuer  avec  In 
même  activité  et  le  même  succès  la  sur- 
veillance i|u'il  a  toujours  exercée  contre 
les  ennemis  de  la  Révolution,  loiisiiléraiit 
<iue  l'arrêté  du  C.omitê  de  salut  public, 
qui  le  continue  dans  ses  foiiilions,  porte 
en  substance  que,  vu  1rs  scnirfs  i/m'i7  n 
rrmliis  n  la  chose  pi/Wi'i/KC,  Ir  Coinili'  ronli- 
tiniicrn  srs  fnnrtiniu  comme  pur  le  pnss^, 
eslimnnt  <|ue,  d'après  cette  décision,  il  n'y 
a  rien  de  changé  dans  son  organisntion, 
el  que  dans  les  pouvoirs  qu'il  avail  reçus 
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lors  de  sa  première  installation  faite  par 
le  peuple,  en  présence  des  autorités  cons- 
tituées, l'un  des  articles  stipulait  que  les 
fonds  dont  le  Comité  aurait  besoin,  tant 
pour  ses  indemnités  que  pour  ses  dé- 
penses extraordinaires,  seraient  pris  sur 
les  sols  additionnels  et  délivrés  par  le 
Département,  sauf  à  en  rendre  un  compte 
détaillé,  que  le  Département  doit  conti- 
nuer à  lui  donner  les  fonds  dont  il  a  be- 
soin pour  le  succès  de  ses  opérations,  eu 
conséquence  invitant  le  Comité  de  salut  pu- 
blic à  statuer  sur  l'arrêté  du  Département  ; 
6°  annonçant  avoir  écrit  au  Comité  de 
surveillance  de  la  section  du  Finistère  au 
sujet  de  ses  opérations  cbez  le  nommé 
Boileau,  épicier,  rue  des  Ani;laises,  et  lui 
rappelant  l'affiche  qu'il  a  fait  imprimer  et 
placarder  contre  les  marchands. 

13  nivôse  an  II. 
Extrait  du  2«  registre  des  procès-verljaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  N.,  BB'  81*,  fol.  326-330. 

1385. —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  invite  de  nouveau  les 
commandants  et  adjudants  de  sections  à 
veiller  à  ce  qu'aucun  citoyen  no  monte  sa 
garde  sans  être  armé  d'une  pique  ou  d'un 
fusil. 

Les  adjudants  de  sections,  de  ronde,  et 
les  officiers  et  sous-ofliciers,  de  service, 
doivent  se  donner  réciproquement  le  mol 
d'ordre,  c'est-à-dire  l'officier  de  service 
doit  donner  le  premier  et  l'adjudant  le 
second,  et  pour  éviter  tout  abus,  chaque 
chef  de  légion  préviendra  tous  les  jours 
dans  le  quartier  général  que  tel  citoyen 
sera  de  ronde  cette  nuit. 

16  nivôse  an  II. 
Copie  conforme,  signée   de   Clémenl,   secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  .4.  JV.,  BB'  76. 

1386.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  le  citoyen  Héron 
de  mettre  en  état  d'arrestation  le  nommé 
Robillard,  marchand  mercier  à  Evreux, 
auparavant  administrateur  du  départe- 
ment de  l'Eure,  se  trouvant  chez  le  citoyen 
buvallet,  perruquier,  rue  des  Saints- 
Pères,  la  seconde  maison  au-dessus  de 
l'église  de   la  Charité,  sur  la  gauche    en 


entrant  par  le  quai;  2°  chargeant  les  ci- 
toyens Magnant  et  Henri,  secrétaires  du 
Comité,  de  procéder  à  l'arrestation  du 
citoyen  Rabot,  négociant,  résidant  à  Mar- 
seille et  se  trouvant  actuellement  à  Paris, 
où  il  loge  maison  de  la  Chine,  vis-à-vis  la 
Trésorerie  générale,  rue  Neuve-des-Petits- 
Champs. 

16  nivôse  an  II 
Extrait   du   registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,  AF'lI   294, 
fol.  24,  25. 

1387.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  la  mise  en  liberté 
des  citoyens  Denevers,pluraassier,  et  Gue- 
det,  frangier,  rue  Saint-Denis,  détenus  au 
Luxembourg;  2°  autorisant  le  Comité  ré- 
volutionnaire de  la  section  des  Tuileries  à 
lever  les  scellés  chez  le  citoyen  Riclii  et  à 
extraire  les  papiers  suspects. 

16  nivôse  an  II. 
Extrait  du   registre  des   mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,    AF'il   294, 
fol.  24;  AF'ii  290,  fol.  75  v°. 

1388. — Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  an- 
nonçant avoir  écrit  au  citoyen  Pilon,  juge 
de  paix  du  canton  de  Vezelay,  pour  avoir 
des  renseignements  sur  le  nommé  Gillet; 
de  môme  au  département  de  la  Nièvre,  à 
la  municipalité  et  Société  populaire  de 
Nevers,  au  district  de  Sancoins,  à  l'admi- 
nistration de  Police  de  Paris  et  au  Comité 
de  surveillance  de  la  section  des  Gravil- 
liers,  pour  obtenir  des  renseignements 
sur  le  citoyen  Givry;  2°  annonçant  que  le 
ministre  de  la  guerre  lui  donne  avis  de  la 
suspension  du  nommé  Prévost,  chef  d'es- 
cadrons, et  des  défenses  faites  au  nommé 
La  Couture  d'exercer  désormais  les  fonc- 
tions de  quarlier-maitre  qu'il  s'est  arro- 
gées; 3°  chargeant  le  citoyen  Chéry  d'exa- 
miner l'affaire  de  la  citoyenne  Régnier-Aus- 
set;  4°  envoyant  à  l'accusateur  public  du 
Tribunal  révolutionnaire  copie  des  pièces 
de  la  nommée  Bertaut  et  le  sabre  de  Co- 
lart-Dulronne,  sur  lequel  sont  gravées  les 
armoiries  de  quelques  despotes,  comme 
pièces  à  conviction;  .S°  convoquant  le  ci- 
toyen Dérouville,  caissier  de  l'Hôtel-Dieu, 
pour  donner  des  renseignements   impor- 
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lanls  à  la  chose  publique;  6°  cbarj^eanl 
Fournerot  de  perquisitionner  chez  le  ciloyen 
Leclerc,  marchand  de  bois,  rue  Basse-du- 
Remparl,  à  reiïel  d'examiner  ses  papiers 
et  d'extraire  ceux  suspects;  7"  considérant 
que  la  dénonciation  du  citoyen  Coudray 
contre  les  citoyennes  Montenault  et  le  curé 
de  Puteaux,  porte  un  caractère  d'irascibi- 
lité et  de  récrimination,  qu'elle  est  entiè- 
rement détruite  par  l'ordre  antérieur  de 
l'administration  de  Police,  mais  prenant  en 
considération  l'âge  dudil  Coudray,  père 
d'une  nombreuse  famille,  peur  ne  point 
sévir  contre  lui,  ordonnant  sa  mise  en 
liberté,  mais  déclarant  qu'à  la  première 
escapade  semblable ^^  il  sera  poursuivi; 
8*  annonçant  avoir  écrit  au  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  des  Gravilliers,  au 
sujet  de  démarches  iju'il  a  dû  faire,  alin 
d'en  rendre  compte  au  Comité  révolution- 
naire de  Somme-Libre,  et  à  la  Commission 
des  armes  à  l'elTel  de  lui  communiquer  une 
dénonciation  du  citoyen  Choutel  contre 
deux  habitants  de  Vincennes  pour  cause 
de  spoliation  de  fers  appartenant  à  la 
République. 

16  niv/isc  an  II. 
Eilmildiiî'retrisiredes  profiès  verbaux  et  doli- 
bérations  du  Coniilé  de  surveillance  du  Dt'fiar- 
lomenl  de  Paris,  A.  .\.,BU3  81*,  fol.  330-333. 

1389.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  public 
du  Département  de  Paris  au  Comité  révo- 
lutionnaire de  la  section  du  Finistère,  dé- 
clarant avoir  prévenu  ses  intentions  par 
l'afllche  répandue  a  profusion  louchant  la 
conduite  incivique  des  march&nils  relati- 
vement h  la  loi  du  maxinium  et  aux  falsi- 
fications de  tout  genre  do  leurs  denrées, 
ajoutant  qu'il  faut  stimuler  le  zèle  de  la 
Police,  qui  exéiute  loutes  b'S  observations 
qui  lui  sont  présentées  de  la  part  des  bons 
Sans-cubilles,  cl  l'en^rageant  à  prévenir 
l'administration. do  Police  <|u'il  y  a  lii-u  do 
surveiller  de  près  plusieurs  maichands 
de  vin,  rharculier»,  bouchers,  boulangi-is 
et  autres. 

16  nivi'»e  an  H. 

Enlrall  du  rcgiaire  de  copie  dr«  Irlln  •  du 
ComiM  .In  utu(  puldic  du  Dcparlcnivul  de  l'.in», 
A.  N.,  UU>8I.  fol.  2i. 

1390  —  Lettre  du  Comité  de  .salut  pu- 
blic du  Département  de  Paris  au  Comité 


révolutionnaire  de  Nocent-sur-Marne.rin- 
vitant  à  lui  amener  dans  le  plus  bref  dé- 
lai le  nommé  Delvincourt,  en  état  d'arres- 
tation depuis  le  19  frimaire,  attendu  qu'il 
a  besoin  de  tirer  de  ce  particulier  certains 
renseignements. 

16  oiv6se  an  II. 
Extrait  du   reL'ittrc    de   copie  des  lettres  du 
Comité  de  .«alut  cublic  du  Di^partcment  de  Paris, 
A.  .V  ,  BB'8I,  fol.  2d  v». 

1391.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  pu- 
blic du  Département  de  Paris  au  (Comité 
de  sûreté  générale,  lui  transmettant  une 
dénonciation  qui  lui  est  adressée  par  le 
Comité  de  surveillance  de  la  section  df 
l'Homme-Armé,  comme  elle  porte  sur 
l'exercice  du  culte,  le  Comité  du  Départe- 
ment n'a  pas  cru  devoir  prendre  de  me- 
sures sans  on  référer  à  celui  de  sijrelé 
générale. 

16  nivôse  an  II. 

Extrait  du  rcgi.>itrc  de  copie  des  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  y.,  BU»  81,  fol.  25  v. 

1.392.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  pu- 
blic du  Département  de  Paris  à  l'admi- 
nistration de  Police  de  Paris,  au  Comité 
de  la  section  des  Ciravilliers  et  aux  auto- 
rités constituées  de  iNcvers,  demandant 
des  renseignements  sur  la  conduite  et  les 
principes  politiques  du  citoyen  Civry,  de- 
meurant à  .Nevers,  que  le  ("omité  a  fait 
arrêter,  comme  ayant  un  lilsémitrré  et  étant 
soupçonné  d'accaparement  de  crains. 

16  nivôse  an  II. 
Ezlmit    du  registre    de  copie   des    lettres  du 
Comité  de  «alut  public  du  Département  do  Paris, 
A.  N.,  UB-"  81.  fol.  26. 

i:t'J3.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  di; 
la  force  année  de  Paiis,  par  lequel  e.sl 
annoncé  le  dépai  t  d'uti  convoi  |>our  Douai. 

Le  Commandatit  général  se  plaît  A  re- 
connaître que  le  service  se  fait  si  bien 
i|u'il  a  déjà  supprimé  3  postes,  sitiM  ijue 
tous  pourront  être  armés,  il  sera  diminué 
d'un  tirrs,  avec  une  surveillance  active,  il 
parviendra  h  alléger  la  peine  de  ses  frères 
d'armes.  •■  Entendons  nous  bien,  .i|oule 
llanriol,  concertons  nous  tous  ensemble, 
la  chose  publique  ira  son  Irnin  et  nos  en- 
nemis seront  forcés  de  nous  reconnaître 
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pour  ce  que  nous  valons  véritablement; 
qu'ils  amassent  des  biens  immenses,  qu'ils 
bâtissent  des  maisons  et  des  palais,  qu'ils 
les  gardent,  peu  nous  importe  ;  nous  autres 
républicains,  nous  ne  voulons  pour  asile 
qu'une  cabane,  et  pour  richesse  i[ue  des 
mœurs,  des  vertus  et  l'amour  de  la  patrie.  » 

17  nivôse  an  II. 
Copie  conforme,  signée  de    Clément,    secré- 
taire de  l'Elat- major  général,  A.  N.,  BB'  76. 

1394.  —  .arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  vu  les  nouveaux  mémoires 
et  renseignements  produits  relativement  à 
la  mise  en  liberté,  sollicitée  en  faveur  du 
nommé  Lamotte-Bertin,  détenu  aux  .Made- 
lonnettes,  décidant  qu'il  n'y  a  lieu  à  déli- 
bérer sur  celte  demande;  "2°  vu  l'arrêté 
pris  par  les  Comités  des  finances  et  de 
l'examen  des  comptes  réunis,  vu  encore 
le  certificat  du  Comité  de  surveillance  de 
la  section  du  Temple,  considérant  que  le 
citoyen  Delahaye,  ci-devant  receveur  gé- 
néral, a  été  jugé  quitte  envers  la  Nation, 
et  qu'il  n'existe  pas  contre  lui  de  motifs 
de  suspicion,  ordonnant  sa  mise  en  liberté 
immédiate. 

17  nivôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'ii  294, 
fol.  25,  26. 

139o.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, oidonuant  la  levée  des  scellés  ap- 
posés chez  le  citoyen  Gairal,  avoué,  détenu 
dans  la  section  de  la  Réunion,  afin  d'ex- 
traire, en  présence  du  citoyen  Chéou,  ar- 
chitecte, enclos  du  Temple,  des  pièces  de 
procédure  qui  lui  sont  relatives,  ainsi 
qu'au  ci-devant  comte  d'Espagnac,uiné,  et 
qui  seront  remises  audit  Chéou  après  exa- 
men, si  elles  ne  contiennent  rien  de  con- 
traire aux  intérêts  de  la  République. 

17  nivôse  an  II. 
Extrait   du  registre  des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  sénérale,  A.  N.,  AF'il  294, 
fol.  26. 

1396.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  de  procéder  à  la 
levée  des  scellés  chez  le  citoyen  JoUivet, 
ex-député  à  l'Assemblée  législative,  détenu 
aux  Cannes,  demeurant  rue  Jacob,  n°  3, 
et   rue    du    Colombier,  n°  34,   maisoii  du 


Gagne  Petit,  et  chez  le  citoyen  Leroux, 
rue  Saint-Martin,  en  face  de  la  grille; 
■2"  autorisant  le  citoyen  Deneux, secrétaire 
commis  du  Comité,  à  extraire  momenta- 
nément de  la  maison  des  Carmes  le  ci- 
toyen Vincent,  homme  de  loi,  pour  pro- 
céder, conjointement  avec  le  Comité  révo- 
lutionnaire de  la  section  de  l'Unité,  à  la 
levée  des  scellés,  afin  de  distraire  les 
papiers  relatifs  au  maire  de  Sarcelles. 

17  nivôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  .V.,  AF'li  294, 
fol    26,  27. 

.lollivet  (Jean-Baptiste-Mdïse),  ancien  notaire 
à  Nemours,  administrateur  du  L)é|>artement  en 
juin  1790,  puis  député  de  Seine-et-Marne,  avait 
été  dénoncé  par  le  représentant  Dubouchet,  et 
fut  élargi  le  5  fructidor  (A.  N.,  F'  4750). 

1397.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  vu  le  mémoire  présenté  par 
le  citoyen  Mérat,  fournisseur  des  hôpi- 
tauxj  et  la  réquisition  mise  au  bas  par  les 
représentants  Laignelot  et  Lequinio,  en 
mission  dans  la  Charente-Inférieure,  or- 
donnant la  levée  des  scellés  chez  ledit 
Mérat,  en  présence  du  citoyen  Desvoyes, 
qui  sera  e.xtrait  à  cet  elTet  de  Sainte-Péla- 
gie ;  2°  ordonnant  d'apposer  les  scellés  au 
dojiiicile  du  nommé  Boufl'é-Beauregard, 
boulevard  de  la  Porte-Saint-Antoine,  la 
porte  cochère  à  côté  du  café  Gibbé. 

17  nivôse  an  II. 
Extrait    du    registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comiié  de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF'lI  294, 
fol.  28. 

1398.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, considérant  que  les  motifs  qui  ont 
donné  lieu  à  la  détention  du  citoyen  Dos- 
sonville  sont  sans  fondement,  décidant  sa 
mise  en  liberté,  avec  ordre  en  conséquence 
au  concierge  de  la  maison  de  Sainte-Pé- 
lagie. 

17  nivôse  an  II. 
Extrait  du  registre  des    mandats  d'arrêt   du 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF'lI  290, 
fol.  75,  76. 

1399.  —  Délil)ér,ilion  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  ayant 
reçu  une  dénonciation  du  Comité  de  sur- 
veillance de  la  commune  de  Màcon  contre 
le  nommé    La   Bletonnière,   vulgairement 
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appelé  d'Ygé,  ex-conseiller  au  Parlement 
de  Paris,  prévenu  d'avoir  vendu  pour  en- 
viron 200,000  livres  de  biens-fonds  pour 
placer  en  Angleterre,  où  il  pense  se  rendre, 
comme  leditLaBlelonnière  se  trouve àParis, 
décidant  l'envoi  de  son  signalement  par  une 
circulaire  aux  48  Comités  de  surveillance 
de  la  Commune  de  Paris  alin  dr  procéder 
à  des  perquisitions  exactes;  î"conllrmant 
les  pouvoirs  du  gardien  des  scellés  chez 
Morel-Cliédeville,  administrateur  des  Lote- 
ries, rue  Saint-Pierre,  n»  14;  3"  commu- 
niquant au  Comité  de  srtrelé  générale  une 
dénonciation  du  Comité  de  surveillance 
de  la  section  de  l'Homme-Arnié  touchant 
l'exercice  du  culte  catholique  ;  4"  chargeant 
le  citoyen  Franchel  de  se  transporter 
dans  la  maison  de  Koulainvilliers,  vis-à- 
vis  les  Menus-Plaisirs,  pour  faire  la  re- 
cherche d'objets  cachés  sous  la  boiserie 
d'une  des  pièces  de  cette  maison;  5°  en- 
voyant au  Comité  de  sûreté  générale  le 
citoyen  Delespine,  à  l'effet  d'obtenir  un 
ordre  d'arrestation  momentané  contre 
l'huissier  Tondu  ;  C°  chargeant  le  citoyen 
Chéry  d'examiner  '2'J  pièces  provenant 
des  papiers  Hégnier-Aussel;  7°  délivrant  au 
citoyen  de  Junquières,  détenu  à  Picpiis 
par  son  ordre  depuis  le  16  frimaire,  une 
attestation  portant  qu'il  a  élr  arrêté  le 
19  brumaire  par  ordre  du  (jmiilé  de  sûrcli'- 
>,'énérale. 

17  niv6sc  an  II. 
I-^xtrail  du  2«  registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  Rurvcillanco  du  Dépar- 
tement do  Paris,  A.N  ,  RU^  81*,  fol.  333-336. 

1400.  —  I.ellre  du  Comité  de  salut  pu- 
blic du  Département  de  Paris  au  Comité 
de  surveillance  de  In  commune  de  MAcon, 
en  réponse  à  sa  lettre  ilu  7  nivrtse,  décla- 
rant que  le  Comité,  lnujours  embrasé  du 
saint  amour  de  la  liberté  et  plein  du  désir 
dr  voir  consolider  la  glorieuse  Kévolulion, 
surveille  plus  que  jamais  les  ennemis  de 
la  pairie,  parce  iju'il  sait  que  le  bonheur 
de  la  Hi'publique  d'qiend  de  la  puiiiiion 
des  contre-révolutionnaires  el  de  l'arres- 
tation des  su.ipects,  el  heureux  de  trouver 
le  moyen  de  débarrasser  la  l(épiibli(|ue 
d'un  de  .nés  ennemis, annonçant  que  toutes 
les  précaulions  sont  prises  pour  faire 
arrêter  le  nommé  La  Ulelouniére,  cl  (|ue 


le  Comité  de  surveillance  de  .Mdcon  peut 
compter  sur  son  ùie  à  découvrir  les 
traîtres  el  sur  l'amour  de  la  chose  pu- 
blique qui  l'a  toujours  animé. 

17  nivùse  an  II. 
Kxtrait   du  registre  de  copie  des  U'ilres   du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
.*.  N.,  BfiJ  81.  fol.  28  V». 

1401.  —  I.ellre  du  Comité  de  salul  pu- 
blic du  Département  de  l'aris  au  citoyen 
Lavicomicrie.  signalant  la  présence  du 
nommé  Saint  Laurent  à  Paris,  révélée  par 
une  opposition  écrite  de  sa  main,  signifn-e 
par  un  huissier  au  sieur  Chupin,  el  mani- 
festant la  crainte  qu'en  faisant  venir  l'huis- 
sier, celui-ci  ne  fasse  avertir  Saint-Lau- 
rent, ou  les  personnes  chez  lesquelles  il 
pourrait  s'être  réfugié,  demandant  en  con- 
séquence un  ordre  du  Comité  l'autori- 
sant à  retenir  l'huissier,  pendant  que  l'on 
rechercherait  Sainl-Laurenl  au  domicile 
qui  sérail  indiqué  par  l'huissier,  et  mon- 
trant l'importance  qu'il  y  aurait  de  s'em- 
parer d'un  intrigant  tel  que  Saiiil-I.aurent. 

17  nivose  an  II. 
Extrait    du    registre   de   copie  des   lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Pari», 
A.  S.,  BB>  81,  fol.  21".. 

I '»02.  —  Extrait  de  l'orilre  du  jour  de 
la  force  armée  de  Paris,  aux  termes  du- 
quel le  Commandant  général  rappelle 
l'ulililé  des  palrouilles  de  nuit,  à  l'exlé- 
rieur  de  Paris,  seul  moyen  de  prévenir  les 
événements  malheureux  qui  ne  iiiaïKpie- 
raienl  pas  de  se  produire  sans  une  sur- 
veillance  active,  surtout  pendant  l'hiver. 

Le  Corps  municipal,  par  un  de  ses  ar- 
rêtés, invite  les  citoyens  qui  onl  des  con- 
nais.sances  relatives  h  la  démolition  de  In 
liaslille  à  les  faire  passer  au  citoyen  Ca- 
vaignac,  rue  tirange-Halelière.  n*  'M,  sec- 
lion  du  .Mont-lllanc.  afin  de  dérouvrir  le» 
dilapidations. 

Le  Conseil  général  arrête  c|u'à  l'avenir 
les  \oilures  publiques  el  particulières  ne 
pourront  recevoir  aucuns  voyageurs,  sans 
êlre  munis  de  passeporls  visés  par  les 
Comités  révolutionnaires  cl  la  Mimicipa- 
lilé.  Sont  exceptés  de  cel  arrêté  les  pas- 
seports délivrés  par  la  Convention  et  le» 
ministres  ainsi  que  ceux  des  conducteurs 
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des  approvisionnements.  Les  citoyens  de 
garde  aux  barrières  maintiendront  de  tout 
leur  pouvoir  les  susdits  arrêtés. 

1 8  nivôse  an  II. 
Copie   conforme,   signée    de   Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  .4.  N.,  BB^76. 

1403.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  vu  la  lettre  des  administrateurs 
de  Police  relative  à  deux  caisses  plates, 
déposées  à  la  Messagerie  et  adressées  à  la 
citoyenne  Victoire,  ordonnant  de  les  ap- 
porter au  Comité  pour  reconnaître  leur 
contenu  et  déposer  l'argenterie  à  la  Mon- 
naie, et  déclarant  que  les  papiers  qui  s'y 
rencontreront  pourront  servir  de  pièces  à 
conviction  contre  le  nommé  Sainte-Croix, 
prisonnier  à  la  Conciergerie,  auquel  ces 
caisses  appartiennent,  chargeant  en  outre 
les  administrateurs  de  Police  de  se  rendre 
chez  la  nommée  Victoire,  à  l'efTet  d'exa- 
miner ses  papiers  et,  s'il  s'en  trouve  de 
suspects,  de  l'incarcérer  à  Sainte-Pélagie. 

18  nivôse  an  II. 
Extrait  du   registre  des  arrêtés  généraux  du 
Comité  de  sûreté   générale,    A.  N.,  AF'll  286. 

1404.  —  Arrêtés  du  Comité  de  siireté 
générale  :  i"  portant  que  le  citoyen  Pio, 
commissaire  municipal  pour  les  papiers 
des  émigrés,  remettra  au  citoyen  Héron 
la  correspondance  du  nommé  Leseurre, 
l'un  des  régisseurs  du  ci-devant  duc  de 
Montmorency,  qu'il  a  trouvée  parmi  les 
papiers  de  cet  émigré,  pour  statuer  sur  le 
compte  dudit  Leseurre;  2°  ordonnant  la 
levée  des  scellés  apposés  chez  le  citoyen 
Nicolai,  détenu  au  Luxembourg,  demeu- 
rant place  des  Piques;  3°  statuant  sur  la 
pétition  du  citoyen  Pierre-François  Edée, 
épicier,  arrêté  en  vertu  d'un  mandat  du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  du 
Panthéon-Français,  et  déclarant  que  les 
griefs  qui  ont  nécessité  l'arrestation  n'ont 
pu  être  atténués,  ni  par  le  pétitionnaire, 
ni  par  le  ('oniité  de  sa  section. 

18  nivôse  an  II. 
Extrait  du   registre   des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,  AF'il  294, 
fol.  2'J,  30. 

1405.  —  Arrêtés  du  Comité  de  siireté 
générale  :   1°  vu    la  réclamulion  de  la  ci- 


toyenne Imbert,  autorisant  le  Comité  ré- 
volutionnaire de  la  section  de  Popincourt, 
après  que  ladite  Imbert  aura  justifié  de 
son  divorce  avec  le  citoyen  Luigné,  ci-de- 
vant noble,  par  devant  les  tribunaux,  à 
lever  les  scellés  chez  ledit  Luigné,  pour  en 
distraire  les  papiers  qui  la  concernent; 
2"  chargeant  le  citoyen  Voullant  de  mettre 
en  état  d'arrestation  le  nommé  Lavalée  et 
sa  femme,  concierge  de  la  maison  occupée 
par  le  ministre  des  AITaires  étrangères, 
d'apposer  les  [scellés  sur  leurs  papiers,  et 
de  prendre  toute  autre  mesure  de  sûreté 
générale  que  les  circonstances  paraîtront 
exiger. 

18  nivôse  an  II. 
Extrait   du    registre   des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,    A.  JV.,  AF'lI  294, 
fol.  3t. 

1406.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  la  levée  des  scel- 
lés apposés  chez  le  citoyen  Hochet,  détenu 
en  la  maison  d'arrêt  de  la  section  des 
Piques,  et  chez  le  citoyen  Lineh,  détenu  en 
la  maison  d'arrêt  des  Ecossais,  demeurant 
rue  du  Sentier,  n"  28;  2°  autorisant  le  Co- 
mité de  la  section  de  la  République  à  lever 
les  scellés  chez  la  citoyenne  Crone,  rue  de 
Valois,  au  Roule;  3°  ordonnant  la  levée 
des  scellés  apposés  chez  le  citoyen  Jac- 
quemin,  détenu  à  Sainte-Pélagie,  demeu- 
rant Faubourg  Saint-Denis;  4°  autorisant 
le  citoyen  Pasté,  l'un  de  ses  secrétaires- 
commis,  à  lever  les  scellés  apposés  sur  les 
papiers  et  effets  du  citoyen  Bonnetat,  en 
état  d'arrestation  dans  la  maison  du  ci- 
toyen La  Rive,  rue  Saint-Dominique,  au 
firos-Caillou,  sous  la  garde  d'un  Sans-cu- 
lotte, lequel  y  sera  maintenu. 

18  nivôse  an  II. 
Extrait  du   registre  des   mandats   d'arrêt   du 
Comité   de  sûreté  générale,  A.  JV.,  AF'll  290, 
fol.  74  v»,  75  T",  76  r». 

1407.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  le  citoyen  Marotte, 
commissaire  de  police  de  la  section  des  Pi- 
ques, assisté  de  l'undes  membresduComité 
révolutionnaire  de  cette  section,  de  pro- 
cédera des  perquisitions  exactes  dans  l'ap- 
partement ci-devant  occupé  par  le  nommé 
Bayard,  inspecteur  du  Garde-Meuble,  et 
aujourd'hui   |iar    la    nnniniée   Bayeau,  rue 
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Sainl-Honoré.  vis-à-vis  celle  Sainl-Floreii- 
lin.  d'examiner  les  papit-rs  cl  d'apporter 
ceus  suspects;  2"  ordonnant  de  mettre  en 
clat  d'arrestation  le  nommé  Bonjour,  ad- 
joint du  ministre  de  la  Marine,  auquel  la 
section  des  Tuileries  a  refusé  un  certificat 
de  civisme  et  qui  a  été  expulsé  de  la  So- 
ciété des  Jacobins,  et  Bonjour,  neveu,  em- 
ployé dans  l'administration  de  la  Marine, 
demeurant  même  maison,  rue  de  la  Révo- 
lution, d'eiaminer  et  de  saisir  les  papiers 
suspects. 

18  nivôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sùreié  générale,  A.  .Y.,  AF*irî90, 
fol.  75. 

Bonjour  (Paul),  déclaré  s-uspcct  par  Ualba- 
r.vle.  ministre  de  la  marine,  fui  exclu  des  Jaco- 
bins lors  du  scrutin  épuratoire  du  9  nivôse  an  II, 
cl  resta  détenu  jusqu'au  °^2  tlicrmidor,  aiusi  que 
bon  neveu  (.A.  N..  V  4C07). 

1408.  —  Arrêtés  du  Comité  de  stireté 
générale  :  l'charceanl  le  citoyen  Héron 
de  mettre  en  étal  d'arrestation,  par  mesure 
de  sflrelé  générale,  et  d'écrouer  à  la  Force 
le  nommé  Boyer  de  Nimes  et  de  perquisi- 
tionner dans  ses  papiers;  2»  vu  l'intcrro- 
p.iloire  subi  le  3  nivôse  par  le  nommé  .\n- 
ti«ine  Petit,  décidant  qu'il  sera  mené  à 
l'instant  par  un  gendarme  à  Sainte-Péla- 
gie; .■}•  décidant  que  le  citoyen  Benoit, 
commandant  de  la  garde  nationale  de 
Clialon-sur-Saoïie,  rois  en  état  d'arresla- 
lion  par  ses  ordres,  sur  une  détionciation 
erronée,  sera  mis  sur-le-champ  en  liberté. 

18  nivôse  an  II. 
Extrait  du   reiçisire   des  mandats  d'nrrél   du 
Comité  lie  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  290, 
fol.  76  r»,  77  r*. 

1400.  -  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  DépartcniiMil  de  Paris  :  1"  an- 
nonçant que  les  membres  du  Comité, s'étanl 
présenlés  au  (limité  de  salut  public, en  ont 
iddcnu  un  arrêté  dont  le  texte  est  repro- 
duit,aux  termes  duc|iiel,considéraiil  que  des 
circiiiislance.s  lornles  et  des  raisons  essen- 
liclli'sde  salut  public  ont  inolivé  la  création 
et  le  maintien  iltl  Comité  de  surveillance  du 
llépartemi-nt  de  Paris,  il  est  décidé  que  le 
Département  continuera  à  payer  rindein- 
nité  des  membres  diidit  Comité;  2°  iliar- 
fteant  le  citoyen  Ti»sel,prépo»édu  Comité, 
de  ne  transporter  nu  domicile  du  citoyen 


Dupont,  maison  de  Bordeaux,  rue  de  dre- 
nelle,  de  l'amener  au  Comité  et  de  mettre 
les  scellés  sur  ses  papiers;  3*  chargeant  le 
même  de  se  rendre  au  domicile  de  Mulol, 
rue  du  Chemin-Vert,  et  de  l'amener  au 
Comité:  4*  chargeant  le  citoyen  Lécrivain 
de  communiquer  au  Directoire  du  Dépar- 
tement l'extrait  de  l'arrêté  du  Comité  de 
salut  public  et  de  réclamer  20,000  livres 
pour  avance  et  667  livres  7  sols  6  deniers, 
excédent  du  dernier  compte;  5*  recevant 
un  ordre  du  Comité  de  si'^reté  générale, 
qui  charge  le  citoyen  (iuigups  de  prendre 
les  mesures  nécessaires  pour  l'arrestation 
de  Saint-I.aurent  et  de  relenir  l'huissier 
porteur  d'une  opposition,  pendant  le  temps 
nécessaire,  en  conséquence  donnant  man- 
dat audit  Guignes  d'amener  au  Comité  le 
citoyen  Joseph-Thomas  Tondu,  huissier, 
demeurant  rue  des  Prouvaires;  6"  consta- 
tant l'arrestation  au  Luxembourg  du  sieur 
Dérouville.caissierde  lllôlel  Dieu;  7°  char- 
geant le  citoyen  Fouriierot  de  se  trans- 
porter rue  de  lirenelle-Saiiit-Hnnoré,  mai- 
son de  Bordeaux,  chez  le  nommé  Dupont 
de  Somme-Libre  lauparavaiit  SainlQueii- 
lin),  accusé  par  la  voix  publiijue  d'avoir 
acheté  des  biens  nationaux  pour  le  noiiitné 
Sainte-Foix,  incarcéré,  à  l'eirel  d'y  perqui- 
sitionner et  de  l'amener  au  Comité,  lequel 
Fournerot  déclare  que  ledit  Dupont  est  ab- 
sent depuis  3  jours  el  est  retourné  h  Saint- 
Quentin  ;  8'  recevant  le  rapport  du  nommé 
Tisset,  qui  a  constaté  la  fuite  du  citoyen 
.Mulot,  el  chargi-anl  le  même  Tissel  de 
prendre  des  informations  chez  le  cibiyeu 
Simon,  rue  (jrange-Baleliére,  n*  26,  et  de 
inellre  en  état  d'arrestation  le  nommé 
Le  Sueur,  dit  Civry,  demeurant  maison  du 
Perron,  rue  Neuve-SaintEusIache;  '.•"  re- 
cevant le  procés-verbal  d<'  l'arrestation  de 
l'huissier  Tondu;  10"  d'apiès  la  déclara- 
tiiui  duilit  Tondu,  porlatit  que  Josset  de 
Saint-Laurent  doit  revenir  chez  lui  retirer 
les  .T  oppositions  qu'il  a  formées,  c<msi- 
dérnnt  <|ue  l'absence  du  citoyen  Tondu 
pourrai!  faire  soupçonner  A  Saint-I.aur»'nl 
qtte  l'on  est  à  sa  recherche  el  lui  faire 
abniiilonner  son  dessein  de  retirer  lui- 
même  les  originaux  de  ses  oppositions, 
décidant  que  ledit  Tondu  retournera  chez 
lui,  sous  In  surveillance  d'un  gardien,  qui 
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sera  cliargé  d'appréhender  Saiut-LaurenI 
dès  qu'il  se  présentera. 

18  nivôse  an  II. 
Eïtiait  du  2«  registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Di-parte- 
ment  de  Paris.  A.  N.,  EB»  Sl'^,  fol.  337-340, 

1410.  —  Leltre  du  Comité  de  salut  pu- 
blic du  Département  de  Paris  au  Comité 
de  surveillance  de  la  commune  de  Saint- 
Quentin,  l'informant  qu'ayant  reçu  une 
dénonciation  contre  le  nommé  Dupont,  il 
a  lancé  un  mandat  d'arrêt  contre  lui,  mais 
ayant  appris  que  ce  particulier  a  quitté 
Paris  depuis  3  jours  pour  se  rendre  à 
Saint-Quentin,  invitant,  si  on  parvient  à  le 
découvrir,  à  le  mettre  en  état  d'arrestation 
et  à  en  donner  avis  aussitôt. 

1 8  nivôse  an  II. 
Exirail   du  registre   de   copie   des   lettres   du 
Comité  de  salut  publio  du  Département  de  Paris, 
A.  N.,  BB3  81,  fuL  2(i  v». 

1411.  —  Leltre  du  Comité  de  salut  pu- 
blic du  Département  de  Paris  aux  admi- 
nistrateurs de  Police,  déclarant  qu'il  con- 
naît aussi  bien  qu'eux  la  loi  qui  met  en 
arrestation  les  parentsdes  émigrés, comme 
le  prouve  le  registre  de  ses  arrestations, 
mais  qu'il  connaît  également  la  loi  qui 
excepte  de  cette  mesure  les  parents  des 
émigrés  qui  auront  conslamment  donné 
des  preuves  de  patriotisme,  et  que  c'est 
pour  savoir  d'eux  si  à  leur  connaissance 
Givry  se  trouve  dans  ce  cas,  que  le  Comité 
a  cru  devoir  leur  écrire,  mais  non  pour 
être  invité  à  mettre  la  loi  à  exécution, 
attendu  qu'il  n'a  pas  besoin  d'impulsion 
pour  le  faire. 

18  nivôse  au  II. 
Extrait  du  registre   de   copie   des  lettres   du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.iV.,BB3  81,fol.  26  v°. 

1412.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  aux  termes  duquel 
le  Conseil  général  de  la  Commune  invite 
encore  de  nouveau  les  citoyens  à  mettre  à 
exécution  son  arrêté  relatif  aux  femmes 
de  mauvaise  vie;  les  adjudants  des  sec- 
lions,  tous  les  soirs,  pendant  8  jours, 
feront  lecture  de  cette  invitation  aux  So- 
ciétés populaires  et  aux  sections. 

"Le  service  se  fait  1res  bien,  continuons 


de  même,  jusqu'à  ce  qu'il  soil  possible  de 
diminuer,  non  pas  la  surveillanie,  mais  le 
nombre  des  citoyens.  » 

19  nivôse  an  II. 
Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secrétaire 
de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  BB^  76. 

1413.  —  Arrêté  du  Comité  de  siireté 
générale,  vu  la  pétition  du  citoyen  Soulet, 
représentant  les  ouvriers  qui  ont  travaillé 
aux  murs  de  clôture  de  Paris, informé  que 
l'apurement  des  comptes  de  ce  citoyen 
exige  qu'il  puisse  librement  communiquer 
avec  le  citoyen  Antoine, architecLe,  attendu 
que  le  délai  pour  remettre  leurs  titres  à 
la  liquidation  est  sur  le  point  d'expirer, 
décidant  que  ledit  Anioine  sera  extrait  de 
la  maison  où  il  est  détenu  et  qu'il  restera 
dans  son  domicile,  à  la  Monnaie,  jusqu'au 
10  pluviôse  prochain,  sous  la  garde  d'un 
citoyen  que  désignera  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  l'Unité. 

19  nivôse  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,    A.  N.,  AF'll  290, 
fol.  32. 

1414. — Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  après  avoir  pris  connaissance 
de  la  dénonciation  envoyée  contre  les  nom- 
més BoucheroUe,  ci-devant  chevalier  de 
Saint-Louis,  demeurant  rue  Saint-Antoine, 
en  face  de  l'hôtel  de  la  Force,  et  Durivoir, 
aussi  ci-devant  chevalier  de  Saint-Louis, 
demeurant  rue  des  Filles-du-Calvaire,  près 
la  rue  Saint-Louis,  ordonnant  leur  mise  en 
étal  d'arrestation  et  leur  envoi  à  la  Force; 
2"  vu  le  procès-verbal  dressé  le  16  nivôse 
par  le  Comité  de  surveillance  de  la  section 
de  la  Maison-Commune,  ordonnant  que  le 
nommé  Chevalier,  curé  de  Saint-Gervais, 
détenu  à  Picpus,  sera  transféré  à  la  Con- 
ciergerie et  traduit  au  Tribunal  révolution- 
naire. 

19  nivôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'li  290, 
fol.  32,  33 

Ul.'S.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  vu  la  déclaration  des  citoyens 
Fabre  et  Huet,  de  laquelle  il  résulte  que, 
le  citoyen  Favereau  ayant  recelé  le  nommé 
Le  Pêcheux    pendant    plusieurs   mois,  il 
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leur  parait  presque  démontré  qu'il  existe 
des  sommes  considérables  dans  sa  maison 
et  ijui  ne  se  trouvent  pas  sous  les  scellés, 
autorisant  lesdits  Fabre  et  Huet  à  faire 
des  recherches,  fouilles  et  perquisitions 
chez  ledit  Favereau,  en  s'associanl  deux 
membres  de  chacune  des  sections  de  la 
F"inlaine-di"-Grenelle  et  de  la  Monlaane. 

19  nir6>e  an  II. 
Kxirail    du    registre  lies   maDdats  d'arrêt    du 
Comilé  de  sûreté  eén6rale,  A.  A'.,  AF'li  Î9J, 
fol.  34. 

(410.  —  Arrêté  du  Cmnilé  de  sûreté 
générale,  ordonnant  l'envoi  dans  une  mai- 
son d'arrêt  de  Paris  du  citoyen  Despaux, 
compris  dans  la  première  réquisition,  ar- 
rêté par  le  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  de  Bon-Conseil, comme  se  trouvant 
à  Paris  contre  le  vo-u  supérieur  de  la  loi. 
et  même  en  vertu  d'un  pouvoir  illégal  à 
lui  délivré  par  le  commissaire  des  guerres 
Leroux,  jusqu'à  ce  que  le  Comilé  de  sû- 
reté générale  ait  acquis  sur  son  compte 
les  renseignements  qui  puissent  lui  faire 
connaître  son  civisme. 

19  nivôse  an  II. 
Extrait  du   registre  des   mandata  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  gènirale.    A.  N.,   AF'lI  290, 
fol.  75  yo. 

141".  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  la  République 
d'extraire  de  la  maison  d'arrêt  de  Sainte- Pé- 
lagie lacitoyenne  Laiigemn,  divorcéed'uvec 
Damas,  et  de  la  faire  conduire  sous  bonne 
et  sûre  garde  à  Boisseltes,  chef-lieu  de  can- 
ton de  Saint-Port,  où  elle  a  habité  cl  où 
la  loi  l'oblige  de  faire  constater  sa  rési- 
tlence;  2*  ordonnant  la  mise  en  élat  d'ar- 
restation des  nommés  Desfournières,  dc- 
mfurant  rue  llelvelius,  n*  COI,  et  Lcfêvre, 
rui-  .Neuvc-(;uill<-min,  ii°  42.1,  el  leur  in- 
carcération à  la  Force,  avec  apposition 
des  scellés  sur  leurs  papiers. 

19  nivAse  an  M. 
Extrait  du  registre  dos  mandats    d'irrél   du 
Comil4  da  nùreté  générale,  A.  S.,  AF'll  290, 
fol.  75  ï».  76  rV 

1418.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
(générale,  considérant  que  le  citoyen  Gi- 
bi-rt,  notaire,  doit  rendre  compte  &  la  Ré- 


pXibliijue  de  la  gestion  île  l'hérédité  de  la 
maréch.ile  d'Estrées,  dont  Brulart-Sillery 
était  légataire  universelle, considérant  que 
celte  romplabililé  exige  que  Giberl  puisse 
voir  par  lui-même  divers  registres  qui  ne 
soullriraient  pas  un  déplacement  sans  des 
risques  qu'il  est  bon  de  prévenir,  décidant 
que  sous  la  responsabilité  des  deux  gardes 
que  lui  donnera  le  Comilé  révolutionnaire 
de  la  section  des  Marchés,  ledit  Gibert 
pourra  rester  dans  son  domicile  jusqu'au 
ô  pluviùse  prochain,  et  qu'il  lui  sera  loisible 
d'aller  avec  eux  au  Département  el  à  la 
Trésorerie  nationale  pour  se  procurer  les 
renseignements  et  instructions  nécessaires. 

19  nÏTuse  an  II. 
Extrait  du   registre   des  mandats  d'arrêt  du 
Comilé  de  sùretr  générale,   A.  S..    .VF'il   290, 
fol.  76  v". 

1419.  —  -arrêtés  du  Comilé  de  sûreté 
générale  :  1»  ordonnant  de  transférer  im- 
médiatement à  Sainte-Pélagie  le  nommé 
Magon  de  la  Blinave  el  le  nommé  Gardi, 
son  commis,  aux  Madelonnelles;  2*  vu  la 
pétition  de  Pierre  l.anglier,  ci-devant  com- 
mis aux  bureaux  de  la  guerre,  mis  en  élat 
d'arrestation  par  jugement  ilu  Tribunal 
criminel  du  Déparleraenl  de  Paris,  du 
10  frimaire,  considérant  que  le  Tribunal, 
en  ordonnant  la  détention  de  l.:inglipr,  a 
pris  une  mesure  autorisée  par  la  loi,  passant 
h  l'ordre  du  jour  sur  la  réclamation  dudil 
Langlier. 

19  niv<'>se  an  IL 
Extrait   du  registre   des  mandats  d'arrél  du 
Comité  de  sùrclé  générale,   A.  S.   AF'il  290, 
fol.  77.  78. 

1420.  —  Arrêté  du  Cmité  de  sûreté 
Kéaéral)',  rli.irpeant  le  Comité  de  surveil- 
lance de  U  section  lie  la  Maison-Commune 
di'  pri'ndre  toutes  les  mesures  à  l'elfel  de 
découvrir  le  lieu  de  la  retraite  du  uoinnié 
niamard,  de  l'arrêter  .iliisi  que  sa  femme, 
de  mettre  de  même  en  état  d'arrestation  le 
nommé  Caccia.ngeiil  el  banquier,  de  f.iin' 
toutes  perquisitions  el  de  s'emparer  de 
tous  papiers  et  objets  i|iii  seraient  con- 
traires .'i  la  Révolution. 

19  nivÔM^  an  II. 
Extrait   du   registre    des   mandat*   d'arrél  du 
Comité  de  «ûret*  générale.   A.   S.,  AK'il  290. 
fol.  78. 
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1421.  —  Arrêté  da  Comité  de  sûreté 
générale,  ordonnant  de  procéder  à  l'arres- 
tation du  nommé  La  Chabeaussière,  de  sa 
femme,  de  la  citoyenne  Maleissye,  fille  de 
cette  dernière  et  femme  divorcée,  de  la 
citoyenne  Malliez,  du  nommé  Royer,  do- 
mestique de  La  Chabeaussière,  du  domes- 
tique de  l'ex-député  Savary,  avec  mandat 
d'empêcher  les  dénommés  de  se  parler, 
en  ayant  soin  de  les  faire  visiter  de  ma- 
nière que  le  moindre  papier,  les  assignats 
exceptés,  n'échappe  aux  recherches  et  soit 
apporté  au  Comité  avec  ce  qui  sera  trouvé 
chez  eux,  et  chargeant  le  Comité  révoki- 
lionnaire  de  la  section  de  la  République 
d'apposer  les  scellés. 

19  nivôse  an  II. 
Extrait  du  regislre   des  mandais  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  Î90, 
fol.  81. 

Ii22.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  i"  rece- 
vant le  rapport  du  citoyen  Tisset,  préposé 
du  Comité,  chargé  d'amener  au  Comité  le 
nommé  Le  Sueur  de  Givry  et  d'examiner 
ses  papiers;  2°  chargeant  le  citoyen  Dela- 
rue,  l'un  de  ses  secrétaires,  de  se  trans- 
porter au  domicile  du  citoyen  Foissier, 
rue  de  Richelieu,  n°  3.33,  de  perquisition- 
ner dans  ses  papiers  et  d'apposer  les  scel- 
lés, notamment  sur  les  caves;  3°  une 
députation  du  Comité  des  défenseurs  offi- 
cieux, séant  aux  ci-devant  Jacobins,  ayant 
fait  part  au  Comité  d'une  dénonciation 
contre  différents  particuliers,  prévenus  de 
dilapidations  et  de  spoliations,  envoyant 
copie  de  celte  dénonciation  à  l'accusateur 
public  du  Tribunal  criminel  du  Départe- 
ment, qui  doit  seul  connaître  de  ces  faits; 
4°  à  l'occasion  d'une  lettre  peu  fraternelle 
adressée  au  Comité  par  celui  de  surveil- 
lance de  la  section  de  Brutus,  au  sujet  de 
l'adaire  Le  Sueur,  le  rappelant  fraternel- 
lement aux  principes,  et  lui  envoyant  co- 
pie de  ses  pouvoirs,  pour  qu'il  n'en  puisse 
prétendre  cause  d'ignorance;  b»  recevant  le 
procès-verbal  de  l'arrestation  du  citoyen 
Leclerc,  rue  Basse-du-Rempart,  n"  327, 
opérée  par  le  citoyen  Fournerot;  6»  rece- 
vant également  le  procès-verbal  des  opé- 
rations  du   citoyen   Guigues,    chargé    de 


mettre  en  état  d'arrestation  le  citoyen 
Tondu,  huissier,  rue  des  Prouvaires;  7° re- 
cevant deux  assignais  de  400  livres,  argués 
de  faux,  apportés  par  deux  membres  du 
Comité  de  surveillance  de  la  section  du 
Contrat-Social, qui  demandent  l'assistance 
du  Comité  à  cet  effet;  8°  chargeant  les  ci- 
toyens Guigues  et  Chéry,  membres  du  Co- 
mité, de  se  transporter  sans  délai  au 
domicile  du  citoyen  Delage,  quartier  du 
Marché-Saint-Martin,  afin  d'y  opérer  per- 
quisition en  employant  tous  les  moyens 
que  le  salut  public  exige  pour  découvrir 
les  faits  signalés  par  une  dénonciation, 
avec  autorisation  de  se  rendre  partout  où 
besoin  sera,  pourvu  que  ce  soit  dans  l'in- 
térieur du  Département  de  Paris;  9°  à  la 
suite  de  l'interrogatoire  du  nommé  Le- 
clerc, marchand  de  bois,  considérant  ses 
infirmités,  décidant  qu'il  sera  gardé  chez 
lui  par  un  Sans-Culotte  jusqu'à  ce  que  le 
Comité  soit  mieux  éclairé  sur  son  compte; 
9»  chargeant  le  citoyen  Delespine  d'ex- 
traire des  prisons  la  nommée  Saint-Clia- 
mond  et  de  lever  les  scellés  à  son  domi- 
cile pour  en  extraire  les  nippes  et  hardes 
à  son  usage;  18°  attendu  que  plusieurs 
membres  du  Comité  sont  en  mission,  dé- 
cidant de  ne  pas  tenir  de  séance  le  lende- 
main. 

19  nivôse  an  II. 
Extrait  du  2' registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,  A.  N.,  BB'  81\  fol.34î-345. 

1423.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  pu- 
blic du  Département  de  Paris  à  l'accusa- 
teur public  du  Tribunal  criminel  du 
Département,  lui  envoyant  copie  d'une  dé- 
nonciation remise  par  2  membres  du  Co- 
mité des  défenseurs  officieux  établi  à  la 
Société  des  Jacobins,  dénonciation  qui 
vise  à  peu  près  une  cinquantaine  d'indivi- 
dus, accusés  d'avoir  spolié  et  dilapidé  des 
effets  et  propriétés  appartenant  à  la  Répu- 
blique, si  ces  sortes  de  délits  sont  de  la 
compétence  du  Tribunal,  lui  renvoyant 
cette  affaire  et  le  priant  de  lui  dire  ce  qu'il 
en  pense,  afin  d'agir  en  conséquence. 

19  nivôse  an  II. 
Extrait   du   registre   de   copie  des  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  .V.  BB^  81,  loi,  26  v°. 
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I  ►24.  —  Lettre  Ju  Comité  de  salut  pu- 
blic du  Département  de  Paris  au  Comité 
de  surveillance  de  la  section  de  Brutus, 
déclarant  que  l'on  ne  croirait  jamais  que 
la  lettre  qu'il  vient  d'adresser  au  Comité 
a  été  écrite  par  des  républicains,  puisque 
même  le  titre  de  citoyen  leur  est  refusé, 
car  on  ne  le  rencontre  ni  au  commence- 
ment ni  à  la  fin  de  la  lettre,  et  cependant 
ils  sont  tous,  aussi  bien  que  les  membres 
du  Comité  de  surveillance  de  la  section 
de  Brutus,  dignes  de  ces  deux  litres,  fai- 
sant observer  que  l'on  n'écrit  pas  eii 
termes  impérieux  à  des  frères  qui  agissent 
de  concert  pour  le  bien  de  la  chose  pu- 
blique et  qui  par  leurs  pouvoirs  ont  le 
droit  d'agir  directement  dans  toute  l'éten- 
due du  Département,  quoique,  désireux 
de  m.-)inteiiir  leurs  sentiments  de  frater- 
nité, ils  se  soient  fait  un  devoir  de  s'ad- 
joindre toujours  dans  leurs  opérations  un 
membre  des  Comités  révolutionnaires  des 
sections  ou  communes  où  ils  opèrent;  por- 
tant àleur  connaissance  qu'ils  otilrepu  une 
nouvelle  déncmcialion  contre  le  citoyen  Le 
Sueur,  dit  Gi\ry,que  le  Comité  examinera 
si  elle  est  fondée  ou  non,  dans  le  premier 
cas,  la  loi  le  guidera,  car  la  justice  fait  la 
base  du  républicanisme,  mais,  comme  le 
Comité  de  la  section  de  Brutus  parait  igno- 
rer la  nature  des  pouvoirs  du  Comité  du 
Département,  celui-ci  lui  en  transmet  une 
copie. 

t!)  nivi'jsc  an  II. 

Elttrait  du  rc^fi^lre  de  copie  dos  lettres  du 
C  iinitéile  salut  piililic  du  Déparlcmenl  do  Paris, 
A.  N.,  BB^  81,  fol.  Î7. 

H2i).  —  Arréli'-s  du  Comité  de  st^relé 
générale  :  1*  vu  l'atlcslation  do  la  Société 
populaire  et  du  Comité  révolutionnaire  de 
In  section  de  l'Observatoire,  ordonnant  la 
misn  en  liberté  du  citoyen  Debessée;  2°  au- 
torisant le  riliiyen  Jacques  Petit  ii  se  Iraiis- 
porler  dans  les  maisons  ayant  appartenu 
h  René  d'Argenson  et  Victor  Broglie,  pour 
intci  roper  leurs  domestiques  et  connaître 
par  ce  moyen  le  lieu  de  leur  retraite. 

20  niv6«e  an  II. 
Kntrail  du    rrgl^l^a  des    mandnlo  d'arrêt   ilu 
l'nniilci  lie   lùreté  générale,  .»,  .V..  AI''|I   'J'.M, 
fol    33. 


iii(>.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  d'après  délibération  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  du  Luxem- 
bourg, ordonnant  la  mise  en  liberté  immé- 
diate du  citoyen  Déplagne,  détenu  au 
Luxembourg:  2°  chargeant  le  citoyen  Fe- 
neaux  de  faire  perquisitions  exactes  dans 
la  maison  de  Lalande-Mngon,  pt'-re,  rue 
de  la  .Michodiére,  à  l'effet  de  vérifier  s'il 
n'y  a  pas  d'or,  «l'argent  et  d'argenterie 
enfouis,  d'examiner  ses  papiers  et  d'ap- 
porler  ceux  suspects  au  Comité;  3'  consi- 
dérant que  sa  bonne  foi  a  été  surprise  par 
un  récit  inlidêle  sur  le  compte  de  Cuérard, 
secrétaire  du  Comité,  ainsi  qu'il  résulte 
des  rapports  du  commissaire  envoyé  dans 
le  département  de  l'Eure  et  des  déclara- 
lions  de  plusieurs  patriotes,  ordonnant  sa 
mise  en  liberté  immédiate. 

?0  nivôse  an  II. 
Extrait   du    rogis-tre  des   i)).inda(s  d'arrèl  du 
Comité  de   sûreté  générale,  A.  .V.,  Al'lt  290, 
fol.  77  r°,  78  v». 

1427.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  l"  chargeant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  desTuileriesde  vérl- 
tier  demain  le  contenu  des  malles  de  14  ci- 
toyens venant  de  Londres,  mis  en  état 
d'arrestation,  d'apporter  au  Comité  les  pa- 
piers et  effets  jugés  suspects,  et  de  rendre 
les  malles  aux  propriétaires  après  l'acquit 
du  montant  de  4  étals  de  dépenses  à  leurs 
créanciers;  2°  ordonnant  la  levée  des  scel- 
lés apposés  chez  Antoine  Banès,  dit  Bap- 
tiste, courrier  de  la  malle  de  Toulouse, 
par  les  soins  du  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  des  Cardes-Françaises:  3»  char- 
geant le  Comité  do  surveillance  de  la  sec- 
tion des  Arcis  de  vérilier  les  motifs  de  la 
première  arrestation  du  nimimé  llenrv. 
vainqueur  de  la  Bastille,  les  causes  et 
l'époque  de  sa  mise  en  liberté  cl  procéder, 
s'il  y  a  lieu,  à  une  nouvelle  arre.statiun. 

20  niv.'.se  an  II. 
l'^xlrail    itu   registre  de<  mandata  d'arrêt    du 
C  «niili*  do  silret*  générale,    A     .V  ,   AF'lI   290. 
fol.  79  r»,  86  v. 

1428.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  do  Paris,  par  le(|uol  le  Com- 
mandant général  invite  t<ius  ses  frères 
d'armes  A  la  plus  grande  union       ()uel- 
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ques  faclieux,  obseive-t-il,  voudraient  nous 
faire  parla;;er  une  partie  de  leurs  intrigues, 
mais  comme  les  Parisiens  abhorrent  tout  ce 
qui  tend  à  la  dissolution  de  la  société  et  à 
l'anarchie,  leurs  entreprises  seront  vaines, 
et  nous  serons  toujours  les  amis  et  les  dé- 
fenseurs des  hommes  justes  et  estimables 
par  leurs  vcrlus;  nos  mains  ne  seront  pas 
teintes  du  sang  des  scélérals,  la  loi  seule 
a  le  droit  d'appesantir  son  glaive  sur  leurs 
têtes. 

'1  Dans  quelques  départements  on  ca- 
lomnie Paris,  on  fait  entendre  à  nos  frères 
de  la  campagne  que  le  pain  que  l'ou  y 
mange  est  très  blanc  et  qu'on  leur  laisse 
le  son,  c'est  encore  une  perûdie  des  agents 
des  tyrans;  que  nos  frères  des  campagnes 
envoient  des  commissaires  pour  vérifier  ces 
faits  calomnieux. 

«  Paris  n'a  jamais  parlé  de  ce  qu'il  a 
fait,  sa  conduite  et.  sa  résistance  à  l'op- 
pression parlent  en  sa  faveur;  on  ne  lui 
fera  pas  sûrement  un  crime  de  son  res- 
pect pour  les  propriétés  et  de  son  amour 
pour  la  Liberté  et  l'Egalité,  et  surtout  de 
son  mépris  pour  les  méchants,  en  dépit 
d'eux,  la  République  sera  toujours  Répu- 
blique, une  et  indivisible. 

"  Mon  concitoyen,  le  rédacteur  du  Jour- 
nal (le  la  Montagne,  s'est  trompé  dans  son 
n»  56  à  l'article  de  l'ordre  du  jour,  il  était 
de  moi  et  non  de  Recordon,  l'adjoint  et 
l'adjudant  général.  » 

21  nivôse  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secré- 
taire de  l'Elat-major général.  A.  N.,  BB^  76. 

Le  Journal  de  la  Montagne  reproduit  en  effet, 
comme  il  le  fait  d'habitude,  dans  le  numéro  du 
19  nivôse  le  texte  de  l'ordre  du  jour  du  17  ni- 
vôse, qui  est  bien  siçné  d'Hanriot. 

1429.  —  .Vrrètés  du  Comité  de  siireté 
générale  :  1°  attendu  la  levée  des  scellés 
chez  le  citoyen  Watrin,  rue  de  Picpus,  or- 
donnant au  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  des  Quinze-Vingls  de  retirer  les 
gardiens  de  ces  scellés;  2°  après  avoirpris 
connaissance  du  procès-verbal  d'arresta- 
tion et  de  l'interrogatoire  de  Josselde  Saint- 
Laurent,  produits  par  le  citoyen  Guiinies, 
membre  du  Comité  de  surveillance  du  Dé- 
partement, ordonnant  l'incarcération  dudit 
Josset  de  Saint-Laurent  dans  une  des  mai- 
•T.  X. 


sons  d'arrêt  de  Paris,  et  le  dépôt  des 
pièces  à  charge  contre  lui  au  Comité  de 
sûreté  générale. 

21  nivôse  an  II. 
Extrait   du   registre   des   mandats   d'airèt   du 
Comité  de   sûreté  générale.  A.  .V.,  AF'li  294, 
fol.  34. 

1430.  —  Arrêtés  du  Comité  de  siireté 
générale  :  1°  convoquant  au  lieu  de  ses 
séances,  à  8  heures  du  soir,  le  citoyen 
Fargeon.  demeurant  rue  du  Roule;  2''char- 
geant  le  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion du  Contrat-Social  d'amener  sur-le- 
champ,  au  Comité,  le  citoyen  Désanges, 
marchand,  rue  du  Mail,  et  d'examiner  ses 
papiers;  3°  autorisant  le  Comité  de  sur- 
veillance de  la  commune  de  Beaufremont 
à  perquisitionner  dans  la  maison  louée 
par  la  veuve  Chabouillet;  4°  vu  les  certifi- 
cats de  la  Société  populaire,  de  la  muni- 
cipalité et  du  Comité  de  surveillance  de 
Vernon  en  faveur  de  Jean-François  Guey- 
don,  officier  de  santé  à  Vernon,  détenu 
dans  la  maison  d'arrêt  des  Ecossais,  rue 
Saint-Victor,  ordonnant  sa  mise  en  liberté. 

21  nivôse  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  iV. ,  .\F'll  290, 
fol.  75  v,  77  r". 

1431.  — Arrêté  du  Comité  de  stireté  gé- 
nérale, décidant  que  le  nommé  Devaines, 
ci-devant  receveur  général  à  Caen,  déjà 
en  arrestation  pour  raison  de  comptabi- 
lité, y  demeurera  par  mesure  de  sûreté 
générale,  jusqu'à  nouvel  ordre,  que  sa 
femme  sera  conduite  à  Sainte-Pélagie,  et 
que  leurs  papiers  seront  examinés,  le  tout 
par  les  soins  du  Comité  de  surveillance  de 
la  section  des  Champs-Elysées. 

21  nivôse  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'li  290, 
fol.  86. 

1432. —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  an- 
nonçant que  le  Comité  de  surveillance  de 
Nogenl-sur  Marne  envoie  au  Comité,  sous 
l'escorte  de  deux  gendarmes,  le  nommé 
Delvincourt,  délenu  à  Nogenl  ;  2»  recevant 
le  procès-verbal  de  l'arrestation  du  nommé 
19 
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Foissy,  rue  île  Richelieu,  n*  333,  par  le  ci- 
loyen  Dejarue,  l'un  des  secrétaires  du 
Cnmiti'»:  3»  ayant  procédé  à  l'interrofratoire 
lia  Donimé  Le  Sueur  Givry,  considéranl  la 
réputation  dont  il  Jouit  dans  le  Comité 
révolutionnaire  de  sa  section,  considérant 
ijue  ses  cerlilicats  de  résidence  depuis  1792 
prouvent  clairement  qu'il  n'a  point  émi- 
gré depuis  celle  époque,  décidant  qu'il 
restera  en  liberté,  sous  le  cautionnement 
de  deux  citoyens  bien  connus,  qui  répoii- 
dionl  de  lui  jusqu'à  ce  qu'il  ait  prouvé 
victorieusement  qu'il  n'a  point  quitlé  la 
France  depuis  1780, et  lui  accordant  2  mois, 
à  dater  de  ce  .jour,  pour  en  administrer 
les  preuves,  mais  dans  l'hypothèse  où  il  ne 
pourrait  se  procurer  de  cautionnement, 
décidant  sa  mise  en  étal  d'arrestation  jus- 
qu'à ce  qu'il  ait  pu  démentir  les  faits 
allégués  conl.e  lui;  4°  charjreant  Tissel, 
son  préposé,  de  perquisitionner  chez  Si- 
mon, rue  (Jranjre- Batelière;  So  recevant 
une  déclaration  clu  sieur  Leclerc,  mar- 
chand de  vin.  au  sujet  des  payements  par 
lui  eircctués  au  sieur  Dérouville,  caissier 
de  J'IlrMi-j-llieu.  pour  h  compte  de  la 
fcmiMi-  La  Rivière,  émigrée;  G°  man  lant 
le  commissaire  aux  accaparements  de  la 
section  Le  Pelelier;  7°  recevant  le  procès- 
verbal  des  opérations  de  fiuigues  el  Chéiy. 
chez  Dclage,  rue  Phelypcaux  ;  8"  conslalanl 
le  dépcM  du  nommé  Josset  Sainl-Laiirenl, 
amené  par  le  sieur  Tondu,  huissier,  el  son 
gardien  Ju/.erand,  lequel  s'étiit  échappé, 
en  frapjiant  le  sieur  Juzerand,  mais  avait  été 
riitlrapé,  et  rhargeunt  le  citoyen  Guignes 
de  le  conduire  au  Comité  de  sùrelé  géné- 
rale; «"adressant  au  même  Comité  et  à 
l'administralioii  de  Police  la  liste  des  per- 
sonnes que  le  (^.urnité  a  envoyées  dans  les 
maisons  d'arrêt  de  Paris;  10'  invitant  le 
ministre  de  In  guerre  à  extirper  du  batail- 
lon de  réi|uisilion  en  garnison  dans  la  ci- 
tntlellc  d'Amiens,  le  nommé  Wcbert,  mar- 
chand de  livres  et  d'estampes,  Maison 
Egalité,  (|ui  est  un  révolutionnaire  et  qui 
ne  peu!  <|ue  propager  de  mauvais  prin- 
cipes, ave^prière  de  l'envoyer  nu  ('omilé. 

?  I  nivdKr  an  II. 
Exlrnildii  î'rr^tiBirciln»  pr>irc<<-vcrbaiixcl  df- 
lilK^ralinna  du  ('oiiiili^  de  niirvcdUnie  Hn  Di^piirip- 
mcnl  cjp  Piin..    A.  .V  ,  llRi  H|».  fol.    .145-348. 


1433.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  pu- 
blic du  Hépartement  de  Paris  au  ministre 
de  la  guerre,  l'inrurmant  qu'à  la  suite  de 
perquisitions  faites  chez  le  nommé  NVeberl. 
de  la  première  réquisition,  en  garnison 
dans  la  citadelle  d'Amiens,  il  a  été  Irouvé 
chez  lui  quantité  de  livres  et  d'estampes 
obscènes  et  contre-révolutionnaires,  de  na- 
ture à  justifier  son  arrestation,  el  invitant 
le  ministre  à  le  faire  rappeler  el  conduire 
à  Paris,  sous  bonne  el  sûre  garde,  de  tels 
hommes  ne  pouvant  se  battre  contre  les 
ennemis  déclarés,  enlin  à  le  lui  envoyer. 

-I  nivAse  an  II. 

Extrait  du  registre  de  copie  des  lettres  do 
Comilt^de  salul  public  du  Département  de  Paris, 
A.  .V.,  HB-'  81,  fol.  28. 

Weberl  (Michel),  libraire  et  marchand  d'es- 
tamprs.  fut  cundamnii  à  mort  le  I"  prairial 
an  II  {A.  S.,  W  369,  n»  828). 

1434.  —  Extrait  de  l'ordre  du  .jour  de  la 
force  artiiée  de  Paris,  par  lequel  est  an- 
noncé le  départ  d'un  convoi  pour  les  ar- 
mées et  signalé  un  arrêté  du  (Conseil 
général  de  la  Commune,  portant  que  les 
ordonnances  des  sections  se  rendront  tous 
les  jours,  à  midi,  au  secrétariat  de  la 
Commune  pour  y  prendre  les  pa<|uels 
adressés  à  leurs  sections. 

Ilanriot  accompagne  cet  ordre  du  jour 
des  réflexions  suivantes  : 

"  Vous  voyez  comme  moi,  mes  frères 
d'armes,  que  depuis  que  nous  mettons 
tous  la  main  à  la  besogne,  que  nous  fai- 
sons presque  tous  notre  service  personnel, 
la  chose  publique  en  est  mieux  servie, 
ainsi  continuons  toujours  de  même. 

'•  Les  ouvriers  <les  ports,  occupés  au 
bois  de  chaulTage,  ajoule-t-il,  prenneni 
un  peu  l'her  pour  le  transport  ;  noits  autre» 
Sans-culottes,  il  faut  donner  à  nos  enne- 
mis l'exemple  du  désintéressement,  il  ne 
faut  pas  que  la  veuve,  l'orphelin  et  l'in- 
diirent  payent  aussi  cher  que  l'homme 
aisé.  K 

Hnnriot  fait  encore  observer  que,  de 
temps  en  temps,  on  vient  chercher  In  gnrde 
pour  favoriser  la  vente  des  vins  sur  le» 
porls.  «  Mes  amis,  déclare-l-il,les  hommes 
libres  n'ont  besoin  ni  de  piipies,  ni  dr 
bnyonnpltes  pour  assurer  le  petit  bénéllro 
de  leur  commerce.  TAchons  donc  d'évitrr 
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toules  ces  petites  tracasseries,  plus  propres 
à  nous  avilir  qu"à  nous  élever.  ■■ 

22  nivôse  an  II. 
Copie  conforme,    signée   de  Clément,  secré- 
taire  de  lEtat-major  général,  A.  N.,  BB'  76. 

1433.  —  Arrêté  du  Comité  de  siireté  gé- 
nérale :  1°  chargeant  les  citoyens  Vitra  et 
Joannel,  membres  et  commissaires  du 
Comité  de  surveillance  de  la  section  de 
Mutius-Scevola,  assistés  de  deux  membres 
de  celui  de  Choisy-sur-Seine,  à  mettre  en 
élat  d'arrestation  le  nommé  Alendale  et 
sa  fille, demeurant  rue  deTournon,n''H25, 
el  actuellement  à  Choisy-sur-Seine;  2°  au- 
torisant le  Comité  révolutionnaire  de  la 
scclion  de  la  Fraternité  à  extraire  momen- 
tanément des  prisons  le  citoyen  Ligny, 
pour  lever  les  scellés  apposés  chez  lui,  à 
l'effet  de  retirer  les  grosses  de  contrats 
sur  la  Nation,  que  divers  particuliers  doi- 
vent faire  enregistrer  sur  le  Grand  Livre. 

22  nivôse  an  II. 
Extrait  du    registre  des   mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'ir  294, 
fol.  .35,  36. 

1430.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  après  s'être  convaincu  par 
les  informations  qu'il  a  prises  que  les  ci- 
toyens William,  Jakson,  Willing,  François- 
Joseph  Reussell  et  Joseph  Thibaut,  des 
Etats-Unis  d'Amérique,  sont  des  patriotes 
irréprochables,  comme  il  est  jaloux  de 
donner  à  ses  frères  les  Américains  un 
témoignage  d'union  et  de  fraternité,  déci- 
dant que  les  citoyens  ci-dessus  dénommés 
jouiront  dans  Paris  d'une  entière  liberté; 
2"  ordonnant  que  les  citoyens  Dagien  et 
Badran,  détenus  à  Sainte-Pélagie,  seront 
provisoirement  élargis  et  conduits  le  len- 
demain, à  midi,  au  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale. 

22  nivôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  294, 
f'.l.  36,  37. 

1437.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  ordonnant  de  procéder  à  l'ar- 
restation du  nommé  Roger  Chalabre,  de- 
meurant rue  des  Jeûneurs,  à  la  saisie  de 
ses  papiers  suspects,  qui  seront  apportés 


au  Comité,  ainsi  que  l'or,  l'argent  et  les 
assignats  qui  pourront  être  en  sa  possession. 

22  nivôse  an  II. 
Extrait   du  registre  des   mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,    A.  N.,   AF'lI  294, 
fol.  37. 

1438.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté 
générale  au  citoyen  Pache,  inaire  de  Paris, 
lui  annonçant  avoir  passé  à  l'ordre  du 
jour  sur  la  demande  du  citoyen  Lamarre, 
en  date  du  19  nivôse,  attendu  que  le  dé- 
cret ne  permet  de  communication  avec 
les  prisonniers  que  par  écrit. 

22  nivô.'.e  an  II. 
Extrait   du  registre  des  mandais   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,   AF'll  294, 
fnl.  30. 

1439.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  ■  l'  ordonnant  de  procéder  à  l'ar- 
restation du  nommé  Lavillette,  ci-de- 
vant membre  du  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  des  Tuileries,  et  à  l'exa- 
men de  ses  papiers;  2°  chargeant  le  Co- 
mité révolutionnaire  de  la  section  des 
Tuileries  d'incarcérer  dans  une  maison 
d'arrêt  le  nommé  Follope,  apothicaire  et 
officier  municipal,  et  de  déposer  au  Co- 
mité toutes  les  pièces  qui  pourront  être  à 
sa  charge  ;  3°  chargeant  les  citoyens  Hé- 
ron et  Martin  de  mettre  en  état  d'arres- 
tation les  nommés  Chaudot,  notaire,  rue 
Jeaii-Jacques-Rousseau,  Bricliard,  notaire, 
rue  Saint-André-des-.\rts,  son  maître  clerc, 
le  nommé  Auriolet  sa  femme,  auparavant 
veuve  Gomand,  tenant  ci-devant  le  Petit 
Dunkerque,  au  Palais-Royal,  et  de  les 
écrouer  à  la  Conciergerie  pour  être  jugés 
par  le  Tribunal  révolutionnaire. 

22  nivôse  an  II. 
Extrait  du   registre    des   mandats   d'arrêt   du 
Comité  de   sûreté  générale,  .4.  A'.,  AF'lI  290, 
fol.  78  V",  79  r»  et  v°. 

1440.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  le  citoyen  Vassel, 
l'un  de  ses  secrétaires-commis,  de  pro- 
céder à  la  levée  des  scellés  sur  les  papiers 
du  citoyen  Grimoard;  2°  considérant  que 
les  motifs  d'arrestation  du  citoyen  Thé- 
venin  ne  sont  fondés  que  sur  des  délations 
calomnieuses,  ordonnant  que  ce  citoyen, 
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qui  parail  irréprochable,  soil  immédiate- 
meiil  mis  en  llberlé.el  charyeanl  de  celle 
opér.ilion  le  citoyen  Vassel;  3°  ordonnant 
de  réintégrer  à  Sainlc-Pélat.'ie  le  citoyen 
Lambert,  banquier,  demeurant  rue  de  la 
Loi,  u°0tj;  4"  chargeant  le  citoyen  Lau- 
rent d'examiner  les  papiers  du  citoyen 
Martin, qui  sera  extrait  à  cet  elTel  du  corps 
de  garde  du  Comité. 

22  nivôse  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'lI  29(1. 
fol.  79  V,  80*  r°. 

1441.  —  Arrêté  du  Comilé  de  sûreté 
générale,  chargeant  le  citoyen  Martin,  se- 
crétaire ilu  ("omité,  de  faire  arrêter  et 
conduire  dans  une  maison  d'arrêt  les  ci- 
toyennes Baslian,  demeurant  rue  de  la  Loi, 
maison  Menard,  noCi,  de  faire  saisir  leurs 
papiers,  ainsi  que  l'or,  l'argent  et  les  as- 
signats dont  elles  peuvent  être  munies,  et 
de  dresser  procès-verbal  du  tout. 

22  n'vôse  an  II. 
Extrait    du    registre    des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  /V.,  AF*il  290, 
fol.  8J  V. 

1442.  —  Lettre  du  Comilé  de  siireté 
générale  au  citoyen  Caboche,  l'un  des  ad- 
ministiatours  des  Postes  et  Mfssageries,  le 
couvociuant  pour  éclaircir  l'atTaire  (iuillon 
et  Desanges,  et  le  priant  d'amener  avec 
lui  les  employés  de  ses  bureaux  qui  au- 
raient été  témoins  de  ce  qui  s'est  passé  a 
cet  égard. 

22  nivAse  an  M. 
Extrait   du    regiitlro   des  mandats  d'arrêt   du 
C'omilé    do   sûreté  générale,  A.  A'.,  AI''*II  2'JO, 
fol.  78  V. 

1443.  — Délibération  du  Comité  de  salul 
public  du  Déparlement  de  Paris  :  I"  cons- 
tatant que  le  Comité  île  sûreté  générale  n 
ordonné  l'inrarcéralion  de  Josset  de  Saint- 
Laurent  à  Sainte-Pélagie  et  annonçant 
avoir  écrit  ou  concierge  de  ne  pas  le  lais- 
ser commimiquer  avec  Madame  l.aenyre  ; 
2*  nnnnn^'anl  que  le  sieur  Hriinel,  tenant 
maison  garnie,  rue  Neuve-Saiiil-Kuslache, 
et  le  sieur  Lnisoii,  payeur  de  rentes,  même 
rue,rauti<>niientli'  nommé  (■ivry,qui  e>,ten 
arrestation  chez  lui;3''chargeant  le  citoyen 
Delarue,  l'un  de  se»  secrét'iires,  assisté  de 


J.-lt.  Joigny,  commissaire  aux  accapare- 
menls  de  la  section  Le  Pelelier.  de  lever 
les  scellés  sur  les  portes  des  caves  du 
sieur  Foissy,  ce  qui  est  exécuté  ;  4»  rece- 
vant le  procès  verbal  du  citoyen  Tisset, 
chargé  d'amener  au  Comité  le  nommé 
Simon,  leijuel,  après  avoir  été  entendu, 
est  mis  en  liberté;  5°  recevant  le  procès- 
verbal  de  1a  mission  conllée  au  citoyen 
Delespine,  chargé  d'extraire  du  domicile 
de  la  nommée  Sainl-Clianiond  les  cfTi-ts 
dont  elle  peut  avoir  besoin  dans  la  maison 
d'arrêt  où  elle  est  détenue,  lequel  a  des- 
titué le  gardien  des  scellés,  comme  étant 
inexact  et  découchant  même;  6'  consi- 
dérant l'étal  de  grossesse  de  la  citoyenne 
.Mulot  et  son  extrême  misère,  ordon- 
nant de  lever  les  scellés  apposés  h  son 
domicile  et  chargeant  Fournerot  cl  Tisset 
de  procéder  à  la  même  opération  chez 
.Mulot;  7"  chargeant  Tisset  de  perquisi- 
tionner chez  la  citoyenne  Delviticourt, Fau- 
bourg Saint-llonoré,  n'IOl,  ci-devant  lullel 
La  Vaupaliêre,  et  de  l'amener  au  Comité, 
ce  qui  est  exécuté  ;  8°  donnant  mandat 
au  citoyen  .Moissard  de  lever  les  scellés 
apposés  chez  Devault,rue  de  la  Feuillade, 
n°I,et  rue  des  Moulins:  '.••  chargeant  Tis- 
set de  faire  perquisition  dans  les  papiers  de 
la  veuve  Loyer,  ci-devant  femme  de  chatn- 
bie  de  la  nommée  La  Vaupalièrc,  demeu- 
rant rue  Saint-llonoré,  près  des  Jacobins, 
le  chargeant  également  de  perquisitionner 
chez  le  nommé  t'arré,  graveur,  demeurant 
au  .Marché-Neuf,  dans  tous  ses  p;ipicrs, 
gravures  et  ou\  rages  quelconques,  qui  pa- 
railraienl  suspects,  et  de  l'amener  au  Ca- 
mité;  10"  chargeant  le  citoyen  Delespine 
de  se  transporter  au  domicile  du  nommé 
Leclerc,  rue  Sainte-.Vvoye,  n°  06.  pour 
f.iirc  pi'ri|uisilion  dans  les  papiers  de  son 
frère  llenjamin  Leclerc.  prêtre,  et  extraire 
ceux  qui  scraienl  jugé-i  suspects. 

22  niv6sc  an  II. 
Exirnil  du  2*  rcgi»trrdc«  pro<-és-vrrli»ux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Déparir- 
iiicnt  de  Pari».  A.  .\  ,  HU'  81*,  f  1    3<8.3S3 

14i4.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  année  de  Paris,  par  lequel  \v  C.nm- 
manil.int  général  invile  ses  coiiritoyens  A 
maintenir  les  arrêtés  <lc  la  Commune  len- 
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dant,  a  la  sùrelé  sociale,  et  engage  égale- 
ment les  canonniers  de  l'armée  révolu- 
lionnaire  à  ne  pas  donner  leur  démission  ; 
celle  faiblesse  ne  fait  point  honneur  à  une 
portion  des  fondateurs  de  la  République. 

Les  adjudants  veilleront  à  l'exécution 
de  l'arrêté  de  la  Commune  concernant  les 
ordonnances, 

'23  nivôse  an  II. 

Copie  conforme,  .signée  de  Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  iV.,  BB-'  76. 

l4io.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
frénérale  :  1°  ordonnant  le  transfèrement 
immédiat  du  citoyen  Martin  à  la  Force; 
2''  autorisant  le  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  de  l'Indivisibilité  à  extraire 
moraenlauément  des  prisons  les  citoyens 
Patu  et  Boutray,  ainsi  que  la  citoyenne 
Lamotte,  afin  de  procéder  en  leur  pré- 
sence à  la  levée  des  scellés  apposés  chez 
eux,  reconnaître  leurs  papiers  et  donner 
des  procurations  à  des  fondés  de  pou- 
voirs; 3»  ordonnant  le  transfèrement  im- 
médiat à  Sainte -Pélagie  du  citoyen  Mois- 
son, conduit  à  Paris  en  vertu  des  ordres 
du  représentant  du  peuple  Dumoiit. 

23  nivôse  an  II. 
Extrait  du   registre   des  mandats  darrét   liii 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  JV.,  AF'ii  "29t, 
fol.  37,  38. 

14i6.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  autorisant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  Brutus  à  ex- 
traire raonientanément  de  la  maison  du 
Luxembourg  le  citoyen  Lakanal,  pour 
procéder  en  sa  présence  à  la  levée  des 
scellés  apposés  chez  lui  et  à  la  distraction 
des  papiers  suspects,  qui  seront  de  suite 
envoyés  au  Comité;  2°  chargeant  le  citoyen 
Pasté,  l'un  de  ses  secrétaires  commis,  de 
lever  les  scellés  apposés  sur  les  [lapiers 
et  effets  du  citoyen  Ichalotte,  dit  Saint- 
Just,  detueurant  rue  Saint- Dominique, 
n°  1533,  et  d'apporter  les  papiers  suspects 
au  Comité  ;  3°  ordonnant  la  mise  en  liberté 
immédiate  de  François-Etienne  Logette, 
détenu  aux  Madelonnettes. 

23  nivôse  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité   de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*n  294, 
fol.  38,  39,  40. 


1447.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, vu  le  réquisitoire  de  l'accusateur 
public  près  le  Tribunal  criminel  du  dé- 
partement des  Ardennes,  décidant  que  le 
nommé  Poiisard,  ci-devant  maire  de  Cha- 
gny,  sera  traduit  devant  le  Tribunal  révo- 
lutionnaire, comme  prévenu  de  divers 
propos  tendant  à  calomnier  la  Convention 
nationale,  les  autorités  constituées,  et 
d'avoir,  dans  l'exercice  de  ses  fonctions, 
cherché  à  atténuer  diverses  mesures  ré- 
volutionnaires que  la  Convention  a  décré- 
tées pour  le  salut  de  la  patrie,  et  ordon- 
nant d'adresser  toutes  les  pièces  relatives 
à  cette  alfaire  à  l'accusateur  public. 

23  nivôse  an  II. 
Extrait  du    registre  des   mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N-,  AF'li  294, 
fol.  39. 

1448.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  vu  l'exposé  du  Comité  révo- 
lutionnaire de  la  section  des  Tuileries 
qui  demande  un  mandat  d'arrêt  contre 
Bonnecarrère,  que  le  Comité  de  salut  pu- 
blic a  fait  chercher,  décidant  que  ce  Bon- 
necarrère, dont  la  conduite  est  connue  et 
que  la  clameur  publique  accuse  depuis 
longtemps,  sera  saisi  partout  où  l'on  pourra 
le  trouver,  et  chargeant  de  ce  soin  le  Co- 
mité de  la  section  des  Tuileries;  2°  ren- 
voyant au  Département  de  Police  les  nom- 
més Ledoux  et  Martin  ;  3'  ordonnant  le 
dépôt  à  la  Trésorerie  nationale  dessommes 
saisies  chez  le  citoyen  Chalabre,  montant 
en  numéraire  à  10,396  livres  15  sols  et  en 
assignats  à  22,722  livres. 

23  nivôse  an  II. 
Extrait  du   registre   des   mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,  AF'li  294, 
fol.  39,  40. 

1449.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  autorisant  le  Comité  de  sur- 
veillance de  la  commune  de  Sèvres  à  pro- 
céder, en  présence  de  la  citoyenne  Be- 
zancy,  femme  Mézeray,  à  la  levée  des 
scellés  apposés  dans  le  logement  de  son 
mari,  à  y  faire  les  perquisitions  les  plus 
exactes  et  à  envoyer  au  Comité  de  sûreté 
générale  les  papiers  suspects;  2"  autori- 
sant le  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion des  Tuileries  à  extraire  momentané- 
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luenl  de  la  maison  d'arrêt  du  Luxembourg 
Jean  Clioderlos.  demeurant  passage  de 
Valois,  n'IlOS,  à  l'effet  de  procéder,  con- 
jointement avec  le  citoyen  Charbonnier, 
commissaire  de  police,  à  la  levée  des 
scellés  apposés  sur  un  secrétaire  renfer- 
mant la  somme  de 7,000  livres appurlen.iiit 
à  la  République,  pour  la  faire  rentrer 
dans  la  caisse  de  la  Trésorerie  nationale. 

23  nivùse  an  II. 
Extrait  du   registre  des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de   sûreté  générale,  A.  A'.,  AT'n  Î90, 
fol.  80. 

1450.  —  .arrêtés  du  Comité  de  .«ùrelé 
générale  :  1"  ordonnant  la  mise  en  liberté 
immédiate  de  Louis-Placide  Le  Pileur, 
détenu  en  la  maison  d'arrêt  de  Port-Libre, 
et  du  citoyen  Rochelle,  détenu  en  la  mai- 
son d'arrêt  de  la  section  des  Pii|ues:  -i»  or- 
donnant de  remettre  à  la  .Monnaie  l'araen- 
lerie  trouvée  chez  le  citoyen  Reubell, 
député,  dont  l'état  a  été  dressé  par  le 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  des 
Tuileries,  qui  demande  à  en  disposer; 
3°  onlonnant,  .«iir  la  requête  de  la  ci- 
toyenne Mirdouday,  fille  ainée  de  Mirdou- 
day,  adjudant  général  de  l'armée  des 
Alpes,  la  levée  des  scellés  apposés  à  son 
domicile,  à  l'effet  d'en  retirer  le  linge  et 
les  bardes  à  l'usaue  des  détenus  et  de  leur 
tille  ainée;  4°  ordonnant  au  concierge  de 
Sainte-Pélagie  de  réintégrer  les  nommés 
Dagien  el  Balozan. 

23  nivAsc  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats  d'arr^-t   du 
Comité   de  «ùrcté  générale,  A.  N.,  AF'lt  290, 
r.d    80  V.  82  r". 

1451.—  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  l"  adjoi- 
gnant le  citoyen  liuigues  au  citoyen  Tran- 
cliet  pour  suivre  très  scrupuleusement  le» 
riTlierrhes  commencées  cliei  le  riloycn 
Riiulainvilliers,  me  RcTgêre,  les  autorisant 
à  faire  tout  ce  que  leur  suggérera  leur 
/.èle  pour  découvrir  ce  qui  est  indiqué 
tlans  la  dénonciation  reçue  par  le  lÀjinilé, 
etit  requérir  la  force  civile  el  militaire  ainsi 
que  tous  ouvriers  nécessaires,  ce  qui  est 
exécuté,  mais  n'a  pro<luit  aucun  résultat; 
2*  chargeant  le  citoyen  Tissel  de  procéder 
.'i  des  per(|uisitions  chei  le  citoyen  Duc- 


quy,  cuisinier  de  M.  de  Gourgues.  pl.ice  de 
l'Indivisibilité, chez  la  veuve  Loyer, femme 
de  chambre  de  .M""'  La  Vaupalière,  rue 
.\euve-Saint-Honoré,chezlecitoyen.\uberl. 
rue  Neuve-Saint-Roch,  chez  la  citoyenne 
Leloiig,  rue  de  la  lluchette,  chez  le  citoyen 
Dien,  imprimeur  en  taille-douce,  vis-à- 
vis  Sainl-Séveiin,  avec  dépnt  par  ledit Tis- 
set  des  procês-verbaux  de  ses  opérations; 
3°  invitant  le  citoyen  Wolff,  traducteur 
d'anglais,  d'allemand  el  d'italien,  à  exa- 
miner utie  espèce  de  mémoire  écrit  en 
anglais,  trouvé  chez  la  citoyenne  Régnier- 
.Vusset,  et  à  rendre  compte  de  son  con- 
tenu ;  4"  recevant  le  procês-verbal  d'appo- 
sition de  scellés  par  le  citoyen  Fournerol 
au  domicile  du  ciloyen  Mulot,  rue  duChe- 
niin-Vert  ;  .ï"  n^cevant  le  (oini'le  rendu  des 
opérations  des  citoyens  Simon  et  fieotlroy, 
chargés  île  conduire  à  Déniécourt  le  ci- 
loyen d'Ilervilly  et  sa  famille,  avec  la  dé- 
charge donnée  par  la  municipalité  d'Es- 
trée-Déniécourt;  0"  donnant  mandat  au  ci- 
toyen Fournerol  de  perquisitionner  chez  la 
citoyenne  Bocquet,  passage  des  Enfants- 
Mouges.  ri"  I,  el  de  s'assurer  s'il  n'y  aurait 
pas  de  dépots  cachés:  ""recevant  le  rap- 
port du  ciloyen  Delespine,  chargé  de  se 
livrer  à  des  recherches  chez  le  citoyen 
Leclerc,  rue  Sainle-Avoye,  surtout  dans 
les  papiers  de  Benjamin  Leclerc,  prêlre, 
demeurant  chez  lui,  duquel  il  résulte  que 
ledit  Reiij.'imin  Leclerc  a  été  arrêté  la  veille 
par  l'adminislratioii  de  Police;  8*  char- 
geant le  citoyen  Simon,  l'un  de  ses  pré- 
posés, de  perquisitionner  chez  le  nontnié 
Leroy,  rue  Sainl-llonoré.  n"  121  :  '.>•  pro- 
ii'ilanl,  en  prési-nre  du  ciloyen  Leclerc,  ,'i 
l'examen  des  papiers  contenus  dans  un 
grantl  portefeuille  en  veau  armorié,  qui 
n'a  rien  fail  découvrir  de  suspect. 

23  niv/^sc  an  II. 
Kxtrait  du  '.'•rc^'istredcs  procos-vrrbaux  ctd<>- 
libérati'inii  du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  N.,  UU'  81*,  fol.  353-3 J8. 

1452.  —  Extrait  de  rr)rdre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  let|uel  le  Cotn- 
tii.indanl  général  invite  ses  Irêres  d'aimc» 
à  inaintenir  l'arrêté  de  la  Commune  con- 
i-ernanl  la  vérification  des  cartes  de»  ci- 
toyens après    II   heures  du  soir.  Les  pu- 
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trouilles  se  feront  dans  le  plus  grand 
silence  et  seront  attentives  aux  moindres 
événements  qui  pourront  troubler  la  so- 
ciété, c'est  une  tâche  que  chacun  doit 
remplir  en  bon  citoyen. 

Le  Commandant  général  annonce  qu'oc- 
tidi  prochain,  à  9  heures  du  matin,  les 
gendarmes  des  tribunaux  passeront  à  la 
censure,  en  présence  des  magistrats  du 
peuple  et  du  général;  les  citoyens  qui  au- 
raient quelques  renseignements  à  fournir 
sont  invités  à  le  faire. 

Le  citoyen  Lebas  ayant  été  nommé  com- 
missaire pour  la  police  militaire  et  ces 
fonctions  exigeant  de  fréquentes  pa- 
trouilles, tous  les  postes  lui  prêteront 
main-forte  à  sa  réquisition. 

Î4  nivôse  an  IL 
Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secrétaire 
de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  BB^  76. 

1453. —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  des  Droits-de- 
I  Homme  de  mettre  en  état  d'arrestation 
le  ci-devant  baron  Du  Blaisel,  ex-lieutenant 
général  des  armées  ;  2°  ordonnant  de  faire 
des  perquisitions  au  domicile  du  nommé 
Viton,  demeurant  rue  de  Chartres,  hôtel 
de  Montpensier,  et  de  l'incarcérer  à  la 
Force;  3°  vu  la  pétition  du  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  l'Unité,  et  at- 
tendu qu'il  est  urgent  de  régler  les  secours 
que  doivent  obtenir  les  femmes  des  dé- 
fenseurs de  la  patrie,  ordonnant  d'extraire 
le  nommé  Raineville  de  la  maison  d'arrêt 
où  il  est  détenu,  à  l'effet  de  répjer  ses 
comptes,  à  charge  de  l'y  réintégrer  chaque 
jour;  4°  autorisant  le  Comité  révolution- 
naire de  la  section  des  Droits-de-l'Horame 
à  extraire  de  prison  le  citoyen  Descombes 
pour  lever  les  scellés  chez  lui  et  retirer 
les  papiers  suspects. 

24  nivôse  an  IL 
Extrait   du   registre  des   mandats  d'arrêt    du 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  AT.,   AF*u  294, 
fol.  41,  42. 

1454.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  portant  que  le  citoyen  Martin 
se  rendra  sur-le-champ  au  Comité  pour 
faire  son  rapport  au  sujet  de  son  voyage 


à  Viernes  et  sur  tous  autres  faits  dont  il 
doit  rendre  compte  au  Comité;  2°  instruit 
que  le  citoyen  Didelot  est  l'un  des  intéres- 
sés dans  le  bail  de  David  et  conséquein- 
ment  compris  dans  le  décret  du  4  frimaire 
concernant  les  fermiers  généraux,  déci- 
dant qu'il  n'y  a  lieu  de  délibérer  sur  son 
élargissement;  3°  eu  égard  aux  renseigne- 
ments pris  sur  le  citoyen  Legendre,  admi- 
nistrateur des  Postes,  ordonnant  sa  mise 
en  liberté  ;  4"  autorisant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  la  Fraternité  à 
extraire  momentanément  des  prisons  le 
citoyen  Charton,  afin  de  procéder  à  la 
levée  des  scellés  et  à  l'envoi  au  Comité 
des  papiers  suspects. 

24  nivôse  an  IL 
Extrait  du  registre   des  mandats    d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté   générale,   A.N.,   AF*n  294, 
fol.  42,  43. 

1455.  —  Arrêté  du  Comité  dé  sûreté  gé- 
nérale, vu  le  procès-verbal  dressé  par  le 
Comité  de  surveillance  de  la  section  de 
l'Observatoire,  les  15  et  18  nivôse,  et  la  dé- 
libération du  23,  décidant  la  mise  en  état 
d'arrestation,  par  mesure  de  sûreté  géné- 
rale, du  nommé  Haly,  concierge  de  la 
maison  dite  Port-la-Bourbe,  ci-devant  Port- 
Royal,  et  son  envoi  à  la  Force,  où  il  res- 
tera jusqu'à  nouvel  ordre,  et  chargeant  de 
l'exécution  de  ces  dispositions  l'adminis- 
tration générale  de  Police,  qui  sera  tenue 
de  pourvoir  en  même  temps  au  remplace- 
ment dudit  concierge. 

24  nivôse  an  IL 
Extrait   du    registre   des   mandats   d'arrél  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,    AF'n  294, 
fol.  49. 

1456.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  de  procéder  à  la 
levée  des  scellés  apposés  chez  le  citoyen 
Courtin,  détenu  au  Luxembourg,  rue  du 
Petit-Lion,  section  Bon-Conseil;  2° ordon- 
nant d'examiner  les  papiers  du  nommé 
Rouy,  aine,  rue  des  Lombards,  chez  le 
marchand  de  vin  au  Chariot  d'or,  et  attendu 
l'existence  d'une  dénonciation  contre  le- 
dit Rouy,  décidant  son  incarcération  aux 
Madelonnettes;  3»  en  joignant  au  concierge 
de   la    Petite  Force  de  mettre  au   secret 
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la  citoyenne  Adrieiine-Jeanne  Maleissye, 
femme  divuicée,  el  d"enipêclierqu'elle  n'ait 
aucune  conimunicalion  avec  le  dehors, 
ni  même  avec  les  autres  détenus. 

24  nivôse  an  II. 
Extrait    du   registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AT'w  290, 
f.l.  80  V,  81. 

1457.  —  Arrêtés  du  Comité  de  siirelé 
générale  :  !•  chargeant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  du  Fauboiirg-du- 
.Nord,  conjointement  avec  des  commis- 
saires de  celui  de  la  section  de  Bondy,  de 
mettre  en  état  d'arrestation  le  citoyen 
Fa^'uet,  marchand  de  bois,  Faubourg  Sainl- 
.Martin,  el  Goutiére.  ciseleur  doreur,  même 
Faubourg,  el  de  procéder  à  l'examen  de 
leurs  papiers;  2»  chargeant  le  citoyen  .Ma- 
gnant d'arrêter  et  de  conduire  à  la  Force 
le  nommé  Uérisson,  ci-devanl  noble,  de- 
meurant rue  et  barrière  du  Roule,  n"  118, 
d'examiner  ses  papiers  el  d'extraire  ceux 
suspects;  .3"  autorisant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  seclion  de  Popiiicourl  à 
extraire  momentanément  de  Sainte-Péla- 
gie le  citoyen  Saint-Laurent  pour  leverlcs 
scellés  cite/,  lui  et  eu  retirer  les  elTets,  linge 
et   liubillemcnts  nécessaires  à  son  usage. 

24  nivôse  an  II. 
Extrait    du   registre  des   mandats    d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  S.,  AF'iI  290, 
fol.  82  r»  el  83  r". 

J4!S8.  —  Arrêté  du  Comité  de  si^reté  gé- 
nérale :  ^■  vu  le  procès- verbal  des  com- 
missaires du  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  de  riiiillaume-Tell,  constatant  les 
découvertes  t|u'ils  ont  faites  dans  les  pa- 
piers du  nommé  Itelesserl,  baiii|uier,  de 
lettres  venant  de  llruxelies,  Cobleiilz, 
Turin,  lcsi|uelles  ledit  Delessert  tenait 
renfermées  dans  un  portefeuille  en  bois, 
et  attendu  que  dans  ces  papiers  une  lellre 
d'avis  ji  Delessert  l'invitait  à  remettre  les 
malles  où  étaient  contenus  ces  papiers  à 
un  nommé  Jardin,  rue  du  l'uits,  au  Marais, 
autorisant  ces  mMimissaires  à  pi'i(|uisi- 
tiriiiner  dans  tl»u^^  les  lii'ux  où  ils  rroironl 
trouver  tr.n'e  de  relationsavec  les  émigrés 
ainsi  que  de»  papicis  contie-révolulion- 
niires,  cl  à  mettre  en  étal  d'arrestation 
toutes  pei sonnes  qui  rccêleraicnl  des  pa- 


piers ou  lettres  tendant  à  troubler  l'ordre 
el  la  tranquillité  intérieure, à  la  charge  ex- 
presse de  soumettre  dans  les  Ï4  heures 
les  procès-verbaux  de  leurs  opérations  à 
l'approbation  du  Comité. 

24  nivAse  an  II. 
Extrait  du    registre  des  mandats  d  arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale.  A.  S..  W'w  290. 
fol.  82  r-. 

1459.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  visant  le  mémoire  envoyé  au 
Cuinité  par  le  Comité  révolutionnaire  et  le 
juge  de  paix  réunis  de  la  section  des 
.\inis-de-la-Patrie,el  décidaiil  qu'il  sera  de 
ni>uveau  procédé  à  la  levée  des  scellés 
apposés  chez  le  ciloyen  Fricaull,  entre- 
[ireneur  actuel  de  l'illumination  de  Paris, 
rue  du  Ponceau,  pourremettre  sous  lesdits 
scellés  une  ordonnance  de  la  municipalité 
de  Paris,  en  date  du  t8  décembre  1792, 
montant  h  5^,398  livres  4  sols,  dont  il  sera 
donné  décharge  au  ciloyen  San'ot;  2"  or- 
donnant de  procéder  à  une  perquisition 
scrupuleuse  dans  les  papiers  du  nommé 
Vilon,  demeurant  rue  de  Chartres,  h<Mel 
de  .Monlpensier,  chez  la  femme  Lecoq,  et 
de  l'écrouer  à  la  Force. 

24  nivâse  an  II. 
Extrait  du   registre  des  m.indals  d  arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'..   AF'll  290. 
fol.  83. 

I  il>0.  —  Lettre  du  Comité  de  silreté  gé- 
nérale à  Robert  Lindet.  membre  du  C.o- 
inité  de  salut  public,  l'informant  que  Kon- 
jour,  adjoint  du  ministre  de  la  Marine, 
n'a  pu  obtenir  un  cerlillcal  de  civisme  de 
sa  seclion  et  a  été  rayé  de  la  Société  des 
J.icobins,  ;\  raison  de  son  incivisme  el  de 
ses  principes  feuillanlitis,  et  ipie.  par  con- 
séi]ut'nt,  il  n'est  pas  possible  de  le  main- 
tenir dans  les  fonctions  importantes  qui 
lui  avaient  été  confiée»,  étant  compris 
par  cela  seul  dans  la  liste  des  suspects 
désignés  par  l'article  2  de  la  loi  du  17  sep- 
tembre 1793,  el  déclarant  qu'il  s'empresse 
di'  l'en  aviser,  afin  que  le  Coinilé  de  salut 
public  piiurvoic  h  son  remplacement. 

24  niviSsc  an  II. 
Extrait   du   regiolrc  des  mandai»  d'arrêt  du 
Comité  de  nftrelé  générale,  /\ .    .V.,  AF'll  290, 
fol.  83  V. 
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1161.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  décidant  la  mise  en  liberté 
du  citoyen  Sellier,  capitaine  de  la  12"  com- 
pagnie de  la  section  des  Tuileries,  actuel- 
lement en  état  d'arrestation;  •2°ordonnai)t 
au  concierge  de  la  Petite  Force  de  re- 
mettre entre  les  mains  d'un  gendarme  le 
citoyen  Descoings,  qui  sera  amené  le  len- 
demain à  10  heures  1/2  au  Comité;  3°  or- 
donnant le  transfèrement  immédiat  de 
Denis  Lamy,  rue  Saint  Martin,  aux  Made- 
lonnettes;  4»  en. joignant  au  concierge  de  la 
maison  des  Madelonnettes  de  mettre  au  se- 
cret le  nommé  La  Chabeaussièreel  d'empè- 
clier  toute  communication  de  sa  part  avec 
le  dehors,  ni  même  avec  les  détenus; 
b"  ordonnant  la  mise  en  liberté  immédiate 
du  citoyen  Jean-Scipion  Sabonadière,  la 
dénonciation  portée  contre  lui  ayant  été 
reconnue  sans  fondement. 

24  nivôse  an  II. 
Extrait   du   registre  des   n\andats  d'arrêt    du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  A'.,   AF'ii  290, 
fol.  84  v°,  85  v». 

1462. —  Déliliération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  i"  an- 
nonçant le  renouvellement  du  bureau  ainsi 
que  la  nomination  de  Génois  comme  prési- 
dent, et  de  Fournerot  comme  secrétaire; 
2°  recevant  le  procès  verbal  de  la  mission 
confiée  au  citoyen  Tisset,  l'un  des  pré- 
posés du  Comité,  chargé  de  perquisition- 
ner chez  le  nommé  Dien,  imprimeur  en 
taille-douce,  rue  Saint-Séverin,  n°  106,  le- 
quel a  amené  ledit  Dien  et  a  saisi  une 
malle  contenant  une  quantité  de  gravures 
obscènes  et  contie-révolutionnaires,  quel- 
ques brochures  et  des  planches  de  cuivre, 
ainsi  qu'un  autre  procès-verbal  relatif  à  la 
citoyenne  Lelong.  chez  laquelle  il  a  éga- 
lement saisi  plusieurs  gravures  et  livres 
obscènes;  3°  ayant  entendu  les  raisons 
produites  par  la  citoyenne  Lelong  au  su- 
jet des  gravures  obscènes  trouvées  chez 
elle,  d'où  il  résulte  que  ces  gravures  et 
livres  lui  ont  été  laissés  en  payement  et 
qu'elle  n'en  a  jamais  vendu,  considérant 
que  la  pureté  des  mœurs  est  le  fondement 
d'une  république,  et  qu'il  importe  de  sur- 
veiller et  d'ex.irper  des  boutiques  des 
marchands  ces  ouvrages  pestilentiels,  con- 


sidérant que  la  femme  Lelong  n'est  qu'as- 
sembleuse et  non  marchande,  et  que  ces 
livres  lui  ont  été  laissés  longtemps  avant 
l'arrêté  de  la  Commune,  décidant  que  les 
livres  resteront  au  Comité  pour  en  faire  ce 
qu'il  jugera  à  propos,  et  que  la  citoyenne 
Lelong  sera  remise  en  liberté,  à  charge 
par  elle  de  se  représenter  à  la  première 
réquisition  du  Comité;  4°  vu  les  rensei- 
gnements envoyés,  tant  par  le  déparlement 
de  la  Nièvre  que  par  le  Comité  de  surveil- 
lance de  Nevers,  sur  le  citoyen  Givry  et  sa 
femme, considérant  qu'ils  ne  peuvent  être 
regardés  que  comme  suspects  par  la  con- 
duite qu'ils  ont  tenue  depuis  la  Révolution, 
et  qu'ils  ont  de  plus  un  fils  émigré,  déci- 
dant leur  transfèrement  au  Luxembourg  ; 
5°  recevant  le  procès-verbal  des  opérations 
du  citoyen  Tisset,  chargé  de  se  transporter 
chez  le  nommé  Carré, graveur, Marché-Neuf, 
n°  57,  à  l'effet  d'examiner  ses  papiers,  gra- 
vures et  planches,  et  d'en  extraire  ceux  qui 
pourraient  être  suspects  et  contraires  aux 
bon  nés  mœurs,  procès-verbal  constatant  que 
le  nommé  Carré  a  été  conduit  au  Comité  de 
la  seclion  de  la  Cité  qui  l'a  réclamé,  avec 
un  paquet  de  brochures,  gravures  et  plan- 
ches; 6°  chargeant  les  citoyens  Harant  et 
Jacob,  membres  du  Comité  de  surveillance 
de  la  section  de  (j uillaume-Tell ,  de  perquisi- 
tionner  à  laVillette  chez  le  nommé  Joivin  ; 
7°  recevant  le  compte  rendu  de  la  mission 
confiée  au  citoyen  Fournerot,  chargé  de  pro- 
céder à  une  pcr<|uisition  chez  la  citoyenne 
Bocquet,où  ilatrouvé  sous  un  lit  une  grande 
quantité  de  papiers  et  qui,  en  considération 
de  son  grand  âge,  a  été  laissée  dans  son 
domicile  sous  la  surveillance  de  deux  Sans- 
culottes;  8°  recevant  le  rapport  du  citoyen 
Simon,  chargé  de  se  transporter  au  domi- 
cile du  nommé  Leroy,  rue  Saint-Honoré, 
11°  121,  et  de  l'amener  au  Comité,  d'où  il 
résulte  que  le  citoyen  Leroy  était  absent 
depuis  près  d'un  mois,  et  qu'on  ne  savait 
où  il  pouvait  être;  9"  recevant  l'avis  de 
l'arrestation  du  nommé  Charles  Dupont 
par  le  Comité  de  surveillance  de  la  com- 
mune de  Somme-Libre;  10»  recevant  fra- 
ternellement une  dépulation  de  la  Société 
populaire  de  la  seclion  des  Graviliiers,  qui 
apporte  une  dénonciation  contre  des  mar- 
chands  de   vin    et  agioteurs  df  la  rue  Vi- 
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vienne,  prévenus  d'accaparer  le  vin  à  son 
arrivée  sur  le  porl,  qui  est  prise  en  consi- 
dération. 

24  nivûse  an  II. 

Extrait  du  2*  registre  des  procès-verliaux  et  dé- 
libératloDsdu  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  yl..V.,  BB'81'^,  fol.  358-361. 

1463.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  invite  encore  ses  conci- 
toyennes qui  ont  besoin  du  bois  de  cbauf- 
laiie  de  file  Louviers,  à  se  comporter  en 
bonnes  républicaines.  «  Il  est  honteux, 
observe  llanriol,  pour  une  société  d'hom- 
mes libres  qui  détestent  les  despotes,  qui 
doit  révérer  la  sainte  égalité,  régler  ses 
devoirs  et  établir  des  principes  incontes- 
tables par  la  garantie  individuelle  de  nos 
droits,  il  est  honteux  que  les  fonction- 
naires civils  soient  obligés  de  requérir  la 
force  armée  pour  la  distribution  de  quel- 
ques fagots.  .Mes  amis!  ajoute  Hanriol, 
que  ne  faites-vous  comme  il  la  porte  des 
boulangers,  servez-vous  d'une  petite  (icelle, 
à  l'elTel  de  distinguer  les  premiers  d'avec 
les  derniers. 

"  Lorsqu'un  peuple  libre  est  .sage,  a-t-il 
besoin  de  piques  et  de  fusils  pour  obtenir 
ses  premiers  besoins"?  La  justice  et  la  rai- 
son doivent  guider  nos  actions,  cl  nos 
armes  sont  pour  terrasser  nos  ennemis 
communs.  " 

25  nivôse  an  II. 

Copie  l'onformc,  RJgnée  ilo  Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général,   A.  N.,   BB'  76. 

1464.  —  Arrêtés  du  Comité  de  siUeté 
générale,  ordonnant  la  mise  en  état  d'nr- 
restalion  :  1°  de  la  mère  du  nommé  Bou- 
gon, ex-procureur  général  syndic  du  Cal- 
vados, condamné  à  mort  par  jugement  de 
la  Commission  militaire  révolutionnaire 
prés  les  armée»  des  Côtes  de  Brest  et  de 
rOiiest  réimies,  séante  à  Rennes,  en  ilnle 
du  15  nivôse,  du  nommé  Kufour,  demeu- 
rant à  Caen,  rue  Saint-Jean,  en  face  de 
riiotel  d'An;ilelerre  ;  2" du  nommé  Hegassen 
du  llox,  demeurant  nie  Mézières.  Kau- 
Imuig  Sainl-tiermnin,  n"  882,  et  de  sa  lUle. 

2.'i  niv6so  an  II. 
Extrait  du   registre   des  mandola   rl'arrél  ilu 
Comil«  de  «Arclé   géoirale,    A.  N.,  AF'll  2U0. 
fol    43,  H. 


1465.  —  .ViTÔtés  du  Comité  de  siUeté 
générale  :  1°  ordonnant  la  mise  en  liberté 
du  citoyen  André,  rue  du  Coq,  n°  123: 
2°  décidant  l'envoi  du  citoyen  Denis  Lamy, 
marchand,  rue  Saint-Martin,  en  la  maison 
d'arrêt  des  Madelonnetles  ;  3°  autorisant 
le  Comité  révolutionnaire  de  la  section  des 
Tuileries  à  extraire  momentanément  des 
prisons  le  citoyen  Salnion  pour  procéder 
en  sa  présence  à  la  levée  des  scellés  à  son 
domicile  et  distraire  les  papiers  suspects; 
4°  autorisant  le  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  des  Champs-Elysées  à  extraire 
des  Madelonnetles  le  citoyen  Christophe 
Baselaire,  domicilié  rue  et  place  de  la 
Révolution,  à  l'effet  de  lever  les  scellés  et 
retirer  les  papiers  suspects. 

25  nivôse  an  II. 
Extrait    du    registre    des   mandais  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté   générale,  A.  N.,  AF'll  290, 
fol.  82  vo,  84  r». 

1466.  —  .Xirétés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  l'  décidant  qu'il  sera  procédé 
à  la  levée  des  scellés  apposés  rue  Caillon, 
n"  48,  chez,  la  citoyenne  Pajot-Marchcval, 
détenue  en  la  maison  d'arrêt  de  h'untai- 
nebleau,  eu  présence  du  citoyen  Antoiiu' 
Morel,  son  fondé  de  pouvoirs,  demeurant 
rue  du  (;;herche-Midi,  n<  303;  2"  ordonnant 
la  mise  en  liberté  inimédiate  de  Chcine- 
las,  tils,  de  la  section  du  Muséum,  détenu 
au  Luxembourg;  3"  vu  le  jugement  du 
Tribunal  du  4*  arrondissement,  rendu  le 
13  nivl^se.  qui  donne  mainlevée  à  Jean- 
Bapliste  Teillnrd  des  cent  louis  saisis  sur 
lui  au  iiiomcnl  de  son  arrestation,  avec 
un  sac  contenant  28  livres  14  sols  en  gros 
sols,  décidant  que  le  trésorier  de  la  Tréso- 
rerie nationale  remettra  audit  Teillard  la 
somini'  de  2,128  livres  14  sols  6  deniers  en 
assignats. 

25  nivl^llc  an  11. 
Extrait  du   registre  de»   mandnU  d'arrél   du 
Comité  de  siketé  générale.  A.  N..  Al-"il  290, 
fol   84  r«,  85  r: 

1167.  — Arrélé.>  du  t:.imité  de  siliclé  gé- 
nérale ;  I"  chargeiint  le  citoyen  llnmand 
de  procêiler  à  l'arreslalioii  du  citoyen  Sa- 
bin  Tiiurhel,  d'Avignon,  dont  l'adresse  lui 
sera  remise  par  le  chef  du  bureau  des 
lettres    chargée:»,    au   Grand    bureau   do» 
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Postes,  nie  J.-J.-RoLisseaii,  île  ce  requis; 
2°  déchargeant  le  citoyen  Haidou  de  la 
personne  du  citoyen  Jean-Scipion  Sabona- 
dière,  en  vertu  de  l'arrêté  du  Comité  de 
ce  jour,  qui  l'a  élargi  en  reconnaissant 
que  les  dénonciations  portées  contre  lui 
étaient  sans  fondement;  3°  décidant  l'in- 
carcération au  Luxembourg  des  citoyens 
Jean-Louis  Fargeon  et  Charles- Antoine 
Chardin,  tous  deux  parfumeurs. 

25  nivôse  an  II. 
Extrait  du  registre   des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  .\F*II  290, 
fol.  85  v°,  86  r». 

1468.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris:  1»  ayant 
été  consulté  par  le  Comité  de  surveillance 
de  la  section  du  Contrat-Social,  au  sujet 
de  deux  all'aires  importantes  qui  l'oblige- 
raient à  sortir  du  Département,  considé- 
rant que  ses  pouvoirs  ne  s'étendent  pas 
au  delà  des  limites  du  Département,  déci- 
dant d'écrire  au  Comité  de  stîreté  géné- 
rale alln  d'obtenir  un  ordre  pour  ses 
frères  du  Contrat-Social;  2"  chargeant  le 
citoyen  Tisset,  l'un  de  ses  préposés,  de 
procéder  à  la  vérification  des  papiers,  ou- 
vrages d'imprimerie,  appartenant  au  ci- 
toyen Barba,  assembleur  et  faisant  com- 
merce de  librairie,  rue  du  Plàtre-Saint- 
Jacques,  sous  une  porte  cochère,  pour  en 
extraire  ce  qui  semblera  suspect  et  ame- 
ner au  Comité  ledit  Barba;  3°  chargeant 
le  même  Tisset  d'opérations  analogues  au 
domicile  du  nommé  Saupierre,  imprimeur, 
rue  Saint-Jacques,  à  l'hôtel  de  F.yon; 
4°  chargeant  les  citoyens  Geoffroy  et  Simon 
de  faire  porter  à  Franciade,  au  domicile 
de  la  femme  La  Vauguyon,  divers  orne- 
ments d'église  dont  l'énumération  est 
donnée,  qui  seront  mis  sous  les  scellés, 
pour  la  garde  desquels  les  deux  gendarmes 
s'y  trouvant  seront  remplacés  par  deux 
Sans-culottes  de  la  commune,  qui  seront 
nourris  et  payés  par  ladite  femme  La  Vau- 
guyon ;  5°  sur  le  rapport  d'un  de  ses  mem- 
bres qu'il  se  joue  au  théâtre  de  Nicolet, 
boulevard  du  Temple,  une  pièce  intitulée 
L'Amanle  au  tombeau,  des  plus  obscènes 
et  des  plus  sales,  propre  à  corrompre  les 
mœurs  de   la   |>ortion   la  plus  respectable 


du  peuple,  mais  peu  instruite,  qui  assiste 
ordinairement  à  ce  spectacle,  considérant 
que  dans  un  temps  où  les  législateurs  et 
autres  fonctionnaires  publics  travaillent 
sans  relâche  à  la  régénération  des  mœurs, 
il  serait  dangereux  de  souffrir  un  spec- 
tacle qui  travaille  en  sens  contraire,  en  ne 
représentant  que  des  pièces  les  plus  dé- 
goûtantes, décidant  que  Nicolet,  tous  les 
acteurs  et  actrices  de  son  théâtre,  seront 
mandés  au  lieu  de  ses  séances  ordinaires, 
pour  le  26  nivôse,  heure  de  midi  ;  6° d'après 
l'interrogatoire  du  nommé  Carré, graveur, 
considérant  que  c'est  par  les  bonnes 
mœurs  que  s'établissent  et  lleurissent  les 
Républiques  et  que  celui  qui  cherche  à  les 
dégrader  et  à  les  corrompre  n'est  pas  éloi- 
gné de  la  contre-révolution,  qu'il  est  du 
devoir  des  autorités  constituées  de  pour- 
suivre avec  sévérité  les  hommes  coupables 
qui,  au  mépris  des  lois,  vendent  et  col- 
portent des  ouvrages  indécents  et  contre 
les  mœurs;  considérant  que  le  nommé 
Carré  est  convaincu  d'être  du  nombre  de 
ces  hommes  qui,  ne  sachant  pas  se  respec- 
ter eux-mêmes,  respectent  encore  moins 
la  délicatesse  de  leurs  concitoyens,  déci- 
dant que  sous  ces  rapports  il  sera  écroué 
à  la  prison  de  la  Force  et  que  les  ouvrages 
et  estampes  obscènes  trouvés  chez  lui  se- 
ront envoyés  à  l'accusateur  public  du  Tri- 
bunal de  police  correctionnelle  pour  être 
pris  par  lui  tel  parti  qu'il  jugera  conve- 
nable. 

25  nivôse  an  II. 
Extrait  du  2"  registre  des  procès-veibaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  survpillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,    A.  A'  ,   BB^   81-\  fol.   361- 
361. 

1469.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  faisant  connaître 
que  tous  les  charpentiers,  voiliers  et  autres 
ouvriers  des  arts  maritimes  sont  requis 
par  le  décret  du  14  nivôse  pour  être  em- 
ployés dans  les  divers  arsenaux  et  ports 
de  la  République,  même  ceux  de  la  pre- 
mière réquisition.  Les  ministres  de  la 
guerre  et  de  la  marine  donneront  les  ordres 
nécessaires  en  vue  de  leur  prompt  départ 
pour  Toulon. 

Par  un  décret  de  la  Convention,  u  compter 
du  15  nivôse,  les  chevau.K  de  toutes  armes 
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n'auront  pour  ralion  d'avoine  qu'un  bois- 
seau de  mélange  composé  d'un  demi-bois- 
seau de  paille,  un  quart  de  Irèlle  ou  lu- 
zerne et  deux  huitièmes  de  son  et  d'avoine, 
le  tout  haché  très  menu. 

Les  citoyens  de  garde  à  la  barrière  de 
Chaillot.  observe  Hanriot,  ont  laissé  pas- 
ser des  comestibles,  sans  aulorisalion  des 
administrateurs  des  Subsistances;  les  con- 
signes relatives  à  ces  objets  sont  affichées 
dans  tous  les  corps  de  garde;  ami  et  dé- 
fenseur des  règlements  sociaux.  Hanriot 
dénonce  à  tous  les  bons  citoyens  cette 
négligence  et  cette  conduite  coupable. 

<t  Mes  frères  d'armes,  dit  en  terminant 
Hanriot,  continuons  toujours  notre  ser- 
vice, et  souvenons-nous  sans  cesse  que  le 
bonheur  de  nos  semblables  nous  intéresse 
infiniment  plus  que  le  nôtre.  » 

16  nivAse  an  II. 
Copie  lonfornie,   signée  de  Clément,  secré- 
taire de  l'Elat-major  général,   A.  N.,   BB' 76. 

1470.  —  .Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  les  citoyens  Pijeau 
et  .Maisoncelle  de  procéder  à  la  vérilicalion 
des  scellés  apposés  dans  la  maison  de  la 
femme  Lanraguais,  mise  en  état  d'iirres- 
lation  à  la  Force,  ctilopuis  plus  de  30  jours 
dans  sa  maison,  attendu  qu'il  y  a  des 
doute  sur  l'intégrité  de  ces  scellés,  ensuite 
à  l'examen  des  papiers  dans  les  24  heures, 
au  bout  duqur-l  délai  ladite  Lauraguais 
sera  réintéirrée  dans  la  maison  d'arrêt  où 
elle  était  détenue  avant  d'en  avoir  été 
extiaite  ;  2'  ilécidant  le  retrait  des  gar- 
diens placés  dans  la  maison  d'.Antoiii, 
avec  défense  de  vendre  les  meubles  qui 
s'y  trouvent. 

2G  nivi'nc  an  II. 
Extrait  du    rcgi-ilrc  des   mandais    d'arr^^t   du 
Comité   do   sûreté  générale,  A.  S.,  AK*ll  ÎUA, 
fol.  44,  4. S. 

1471.  —  Arrêtés  du  Comité  de  siireté 
générale  :  !•  portant  que  le  nommé  Mar- 
tin, l'un  de  ses  commissaires,  actuelle- 
ment iirrélé  a  la  si'ilion  d"'  la  Fonliiino- 
dp-("irenclle,  se  rendra  sans  <lélai  au  <"o- 
mité  pour  y  donner  les  renseigncinrnls 
nécessaires  a  la  sftrelé  publique;  2-  ron- 
sidérant  que  le  citoyen  Pilet  n'a  été  mis 
en  arrestation  que  par  suite  de  mesures 


contie-révolutionnaires.  décidant  son  élar- 
iiissement  et  son  dépôt  au  Comité  par  le 
gendarme  chargé  de  sa  garde. 

26  nivôse  an  II. 
Extrait    du    registre  des  mandats  d'arrêt    du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  S..  .\F'ii  294, 
fol.  45,  46. 

1472.  —  .\rrèlés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1"  autorisant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  Guillaume -Tell  à 
extraire  momentanément  des  prisons  le 
citoyen  .Anthéaume,  ci-devant  iiistitut''ur 
des  Enfants  de  la  Patrie,  afin  de  procéder 
en  sa  présence  à  la  levée  des  scellés  appo- 
sés chez  lui  et  à  l'extraction  des  papiers 
suspects;  2°  portant  que  les  deux  citoyens 
chargés  de  l.i  garde  et  surveillance  du  ci- 
toyen Bernard,  domicilié  rue  de  Richelieu, 
hôtel  de  la  .Molhe,  le  garderont  à  vue  sous 
leur  responsabilité  jusqu'à  nouvel  ordre. 

26  niv6se  an  II. 
Extrait  du   registre  des    mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.   i\.,   AF'll  290. 
fol.  84  V,  86  r°. 

1473.-  Délibération  du  Comité  de  salul 
public  du  Département  de  Paris  :  I"  con- 
voquant, par  la  même  considération  que 
la  veille,  les  directeurs  du  IhéAtrede  l'Am- 
bigu llomiqiie.  ses  principaux  acteurs  et 
ses  actrices,  pour  le  lendemain  27  nivôse,  à 
midi,  au  lieu  de  ses  séances;  2"  le  sieur 
Nicolel,  directeur  de  la  fialté,  les  acteurs 
et  actrices  du  même  théâtre, s'élant  rendus 
à  l'inviifltion  du  Comité,  lequel,  considé- 
rant que  les  théâtres  dnivcnt  être  l'.'colf 
de  la  vertu  et  des  mœurs,  (|ue  les  direc- 
teurs sont  en  général  responsables  des 
abus  qui  y  régnent,  que  l'acteur  est  per- 
siinnellement  responsable  des  rôles  qui 
lui  sont  confiés,  considérant  que  iNicoIel 
a.  par  sa  conduite,  violé  tous  les  principes 
de  la  décence  et  de  l'honneur,  foulé  aux 
pieds  les  arrêtés  sages  des  magistrats  du 
peuple,  que  l'acteur,  déguisé  en  chien,  a 
commis  les  plus  ilégoftianles  obsi  énités  et 
par  \S  dégradé  l'IiKinnie,  ,'i  la  ijualilé  du 
quel  il  n'était  pas  dijjne  d'être  élevé,  coii 
siilérant  enfin  que  l'impunilé  serait  pour 
eux  un  encouragement  au  crime,  déride 
que  Nicolel  rcslera  en  état  d'arrestation 
au  Comité  jusqu'à  nouvel  ordre,  Nicolas 


L'ESPRIT  PUBLIC  A  PARIS  EN  NIVOSE  AN  II 


301 


Tliomain  sera  également  mis  en  arreslation, 
que  le  présent  arrêté  sera  rendu  public 
par  la  voie  des  journaux,  que  le  commis- 
saire de  police,  de  service  au  théâtre,  le 
25  nivôse,  sera  mandé  au  Comité,  mais  que 
ces  arrestations  n'empèclierontpas  l'ouver- 
ture de  ce  théâtre,  qu'il  est  même  ordonné 
à  Nicolet  de  continuer  ses  représentations, 
en  outre  que  le  présent  sera  communi- 
qué au  Comité  de  sûreté  générale  de  la 
Convention:  3°  recevant  le  procès-verbal 
des  opérations  du  citoyen  Tisset,  chargé 
de  perquisitionner  dans  les  papiers  et 
gravures  du  citoyen  Saupierre,  imprimeur, 
rue  Saint  Jacques,  qui  a  été  dénoncé 
comme  vendant  des  gravures  obscènes  et 
représentant  l'effigie  du  tyran,  procès- 
verbal  duquel  il  résulte  qu'il  a  été  trouvé 
chez  lui  des  planches  et  gravures  repré- 
sentant des  têtes  couronnées,  déposées 
au  Comité,  mais  que,  d'après  la  décla- 
ration du  sieur  Saupierre,  ces  gravures 
ont  été  faites  longtemps  avant  la  Révolu- 
tion, ledit  Saupierre  a  été  laissé  chez  lui 
en  liberté;  i"  recevant  le  procès-verbal 
d'autres  opérations  du  citoyenTisset, chargé 
de  perquisitionner  chez  le  sieur  Barba,  as- 
sembleur, rue  du  Plàtre-Saint-Jacques,  à 
l'eflet  de  saisir  les  gravures  et  brochures 
qui  seraient  contre  la  décence  el  suspectes, 
lequel  n'a  rien  découvert  de  suspect  ni  de 
contraire  aux  bonnes  mœurs;  b°  mandant 
au  Comité  de  surveillance  de  Somme-Libre 
qu'il  serait  essentiel  pour  l'instruction  de 
l'alTaire  dans  laquelle  le  sieur  Charles 
Dupont  est  fortement  impliqué, de  le  faire 
conduire  sous  bonne  et  sûre  garde  à  Paris  ; 
6"  ayant  entendu  les  explications  du  ci- 
toyen Saupierre,  au  sujet  des  gravures 
représentant  des  rois  et  des  reines  trouvées 
chez  lui,  le  mettant  en  demeure  d'appor- 
ter un  certificat  du  Comité  révolutionnaire 
de  sa  section,  à  l'effet  de  prouver  qu'il  est 
bon  citoyen;  7°  recevant  le  compte  rendu 
de  la  mission  des  citoyens  Simon  et  Geof- 
froy, chargés  de  faire  porter  à  Franciade 
les  ornements  d'église  trouvés  chez  la 
femme  La  Vauguyon;  8"  communiquanlau 
Comité  de  sûreté  générale  le  second  arrêté 
du  Comité  de  salut  public  au  sujet  de  la 
continuation  de  ses  fonctions,  qui  porte 
en    substance  qu'il  n'a  pas   été    compris 


dans  la  loi  du  14  frimaire,  et  envoyant  au 
même  Comité  copie  des  pièces  de  l'affaire 
Saint-Laurent;  9°  procédant  à  l'interroga- 
toire de  la  femme  Régnier- Ausset,  inter- 
rompu pour  s'occuper  d'aflaires  plus  im- 
poi-tantes. 

'26  nivôse  an  II. 
Extrait  du  2' registre  des  [jrocés-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  N.,  BB^  Sl"^,  fol.  364-3G7. 

1474.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  pu- 
blic du  Département  de  Paris  au  Comité 
de  sûreté  générale,  exposant  qu'il  n'a  pas 
hésité  à  cesser  ses  fonctions,  dès  qu'il  a  eu 
connaissance  de  la  loi  du  14  frimaire,  mal- 
gré l'incertitude  où  il  se  trouvait  à  cet 
égard,  et  qu'il  se  disposait  à  régler  ses 
comptes,  lorsque  le  Comité  de  salut  public 
de  la  Convention  a  pris  un  arrêté  l'auto- 
risant à  continuer  ses  fonctions,  dont  copie 
fut  envoyée  au  Comité  de  sûreté  générale, 
pour  que  la  confiance  que  celui-ci  a  bien 
voulu  témoigner  plusieurs  fois  à  celui  du 
Département  lut  continuée,  mais  comme 
cet  arrêté  du  Comité  de  salut  public  ne  lui 
est  point  parvenu,  envoyant  un  nouvel 
exemplaire,  auquel  est  jointe  la  deuxième 
délibération  que  le  même  Comité  a  prise 
en  sa  faveur. 

26  nivôse  an  II. 

Extrait  du  registre  de  copie  des  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  N.,  BB^  81,  fol.  27  V". 

1473.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  aux  termes  duquel 
les  sections  de  la  seconde  légion  ayant 
émis  leur  vœu  pour  la  nomination  de  leur 
adjudant  général,  et  la  majorité  paraissant 
s'être  portée  sur  le  citoyen  Bayard,  com- 
mandant en  chef  de  la  section  du  Contrat- 
Social,  le  Commandant  général  invite  les 
sections  à  le  passer  le  plus  tôt  possible  au 
scrutin  épuratoire. 

D'après  une  lettre  du  citoyen  Prosper 
Sijas,  adjoint  du  ministre  de  la  guerre,  la 
censure  publique  des  gendarmes  des  tri- 
bunaux n'aura  pas  lieu  le  28  nivôse,  comme 
elle  avait  été  annoncée. 

27  nivôse  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secré- 
taire de  l'Elat-major  général,  A.  N.,  BB'  76. 
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1476.  —  Lettre  du  Comilf  de  sûreté  fré- 
nôrale  au  Comité  de  salut  public,  expo- 
sant qu'une  question  très  importante  agite 
en  ce  moment  plusieurs  sections  de  Paris, 
attendu  que  des  Comités  n'-voliitionnaires, 
se  trouvant  incoiM|)lcts  par  la  démission 
ou  l'absence  de  quelques-uns  de  leurs 
membres,  se  sont  cru  en  droit  de  pourvoir 
à  leur  remplacement  en  présentant  à  l'ap- 
probation du  Comité  de  sûreté  générale 
des  citoyens  choisis  par  eux,  les  sections 
ont  envisagé  comme  une  violation  des  droits 
du  peuple  cet  acte  desCorailés  révolution- 
naires qui  n'est  autorisé  par  aucune  loi, 
déclarant  avoir  reçu  ;\  cet  égard  plusieurs 
réclamations  des  sections,  mais  convaincu, 
d'après  la  loi  du  14  trimaire,  que  cet  objet 
appartient  au  Comité  de  salut  public,  l'in- 
vitant, avec  envoi  de  la  pétition  de  la  sec- 
tion de  Popincourt,  à  lixer  le  plus  tùt 
possible  le  mode  d'après  lequel  il  sera 
pourvu  aux  places  vacantes,  par  mort,  dé- 
mission ou  autrement,  dans  les  Comités  de 
surveillance. 

27  nivilise  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d  arrit  du 
Comité  Je  siireté  générale,  A.  A'.,.\1-'*II  ÎOl, 
fol.  Mj. 

147*.  —  .Vrn'-tés  du  Comité  de  sûreté 
générale:  1*  statuant  sur  la  demande  eu 
relaxation  du  citoyen  Magnard,  de  la  sec- 
tion lies  Quinze-Vingts,  passant  à  l'ordre 
du  jour  et  chargeant  le  Comité  révolution- 
naire de  celle  section  de  veiller  ;i  l'exécution 
de  la  loi  qui  ordonne  que  les  individus, 
airélés  comme  suspects,  soient  enfermés 
dans  les  maisons  d'arrôt;  2*  après  avoir 
pris  connaissance  de  la  dénonciation  contre 
le  ci-devant  marquis  de  Pimodan,  demeu- 
rant quai  de  l'Union,  rue  Poullelier,  or- 
ilonnanl  son  arrestation  et  son  incarcéra- 
tion h  In  Force,  par  les  soins  du  citoyen 
Mnriii,  qui  mettra  les  scellés  sur  ses  eirels 
et  papiers;  .3" ordonnant  la  mise  en  liberté 
du  citoyen  Astin,  détenu  dans  la  maison 
de  force  du  (|uarlier  appelé  la  Chapelle. 

27  nivôse  an  II. 

ICxtrail  du  regiairo  de*  mandnls  il'arr^^l  du 
Comité  do  dùrclc  générale,  A.  N.,  AI'"ll  291, 
fol.  47. 

l'imodan  (Charloo-IIonort  do  lUrécourl  de  la 
Viilléc,  marquis  de),  dernier  grand  b.iilli  d'é|iéc 
de  Toul 


I  '»78.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, portant  que  si  une  femme  du  nom 
de  Pluquel  ou  Paluquet  se  présente  à  la 
Poste  à  l'elTel  de  retirer  des  lettres  et  pa- 
quets à  elle  adressés  peste  reslanle,  les 
administrateurs  la  feront  arrêter  sur-le- 
champ  et  conduire  au  Comité,  cl  que  la 
même  mesure  sera  prise  à  l'égard  de  tous 
autres  (|ui  viendraient  réclamer  des  lettres 
au  nom  de  cette  femme;  2°  vu  le  procès- 
verbal  de  saisie  par  le  Comité  révolution- 
naire de  la  section  du  Muséum  de  llio  car- 
louches  et  de  78  balles  de  calibre,  trouvées 
chez  le  nommé  .Martin,  déclarant  que  le 
l]omité  révolutionnaire  de  celte  section  en 
disposera  à  sa  convenance. 

27  niviisc  an  H. 
Extrait  du    registre  des  nvindats  il'arrél    du 
Comité  de    sûreté   générale.  A.  .Y.,  AT'n  294. 
fol.  49,  AI'ii  290,  fol.  84. 

1170.  —  ,\rré!é  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  de  procéder  à  la  levée 
des  scellés  apposés  sur  les  papiers  et  eiïels 
du  citoyen  Trenoney,  détenu  à  la  Force, 
en  son  domicile,  section  de  Rrutus,  et 
dans  le  village  de  la  Barre,  district  de  Go- 
nesse,où  ledit  Trenoney  a  un  autre  domi- 
cile, à  l'elTet  de  distraire  tous  papiers  sus- 
pects, qui  seront  apportés  au  Comité 

27  niv6se  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandata  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.   .V.,  AF'il  290, 
fol.  85. 

1480.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1"  por- 
tant envoi  à  l'accusateur  public  du  Tribu- 
nal de  police  correctionnelle,  séant  au  ci- 
devant  (.'.hàlelel,  de  copie  des  pièces  du 
nommé  Carré,  graveur,  avec  les  livres  où 
sont  adaptées  des  gravures  obscènes  el 
contre-révolutionnaires;  2°  portant  envoi 
au  citoyen  llarny,  juge  au  Tribunal  révo- 
lutionnaire, sur  sa  demande, de  copie  des 
pièces  concrrtianl  l.i-  Pécheux.  <le  la  sec- 
tion Poissonnière;  .t"  recevant  une  dénon- 
ciation du  Comité  de  surveillance  de  Vau- 
girard  contre  la  municipalité,  qui  aurait 
prélevé  des  ronlributions  arbitraires  chei 
divers  marchands  en  visitant  les  poids  el 
mesures,  dénonciation  prise  en  grande 
considéralioti  par  le  Comité  du  Départe- 
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ment, qui  y  fera  droit;  4»  après  avoir  reçu 
les  directeurs,  acleurs  et  actrices  du 
Ihéàlre  de  rAmbigu-Comique,  qui  se  sont 
présentés  en  conforniilé  de  Tordre  de  la 
veille,  considérant  qu'il  existe  dans  le  ré- 
pertoire de  l'Arabigu-Comique  des  pièces 
qui  peuvent  choquer  la  décence,  décidant 
que  les  directeurs  repasseront  leur  réper- 
toire et  corrigeront  tout  ce  qui  peut  nuire 
aux  mœurs;  que  la  pièce  intitulée  la 
Pomme  de  Rcimboiirg  sera  revisée,  que  Pi- 
cardeau  est  sommé  d'être  plus  modeste 
dans  son  jeu,  que  Juliette  est  comprise 
dans  cette  recommandation,  que  les  direc- 
teurs et  acteurs  doivent  être  responsables 
desbillets  qu'ils  distribuent  gratis, que  pour 
des  raisons  particulières,  jusqu'à  nouvel 
ordre,  Audinot  restera  eu  état  d'arrestation 
au  Comité,  mais  que  cette  mesure  ne  pourra 
empêcher  l'ouverture  de  son  théâtre; 
0°  convoquant  au  Comité  la  citoyenne 
Rosay,  marchande  de  livres  et  d'estampes. 
Maison  Egalité;  6°  chargeant  le  citoyen 
Tisset,  assisté  d'un  membre  du  Comité  de 
surveillance  de  la  section  de  Beaurepaiie, 
de  perquisitionner  dans  les  papiers  et  ou- 
vrages d'imprimerie  du  citoyen  Basset, 
marchand  d'estampes,  rue  Saint-Jacques  ; 
7"  annonçant  que  le  Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  de  l'Indivisibilité  a  dé- 
couvert le  nommé  d'Ygé  La  Bletounière, 
ancien  conseiller  au  ci-devant  Parlement, 
et  l'a  remis  au  Comité  avec  le  procès- 
verbal  de  son  arrestation  ;  8°  recevant 
une  déclaration  de  la  citoyenne  Rosay, 
portant  que  le  nommé  Webert,  marchand 
d'estampes  et  de  livres,  lui  avait  écrit 
deux  lettres  aux  termes  desquelles  il  re- 
fusait de  rejoindre  son  bataillon  caserne  à 
Amiens,  voulait  au  contraire  renvoyer  son 
habit  d'uniforme,  et  qu'il  était  allé  chez  le 
nommé  Boyer,  rédacteur  du  journal  des 
Annales  de  ta  République  ;  9°  recevant  éga- 
lement une  déclaration  analogue  du  citoyen 
Charles  Bouche,  libraire.  Maison  Egalité, 
qui  avait  eu  communication  de  3  lettres  de 
Webert  à  la  citoyenne  Rosay,  la  priant  de 
vendre  le  fonds  de  sa  boutique,  et  avait  su 
que  Webert  avait  écrit  à  Boyer,  rédacteur 
des  Annales  de  la  République,  pour  qu'il  le 
fil  entrer  dans  les  hussards;  10°  consta- 
tant, par  les  questions  adressées  à  une  ci- 


toyenne La  Bletonnière,  que  le  Comité  de 
surveillance  de  la  section  de  l'Homme- 
Aimé  avait  jugé  à  propos  de  faire  arrêter, 
qu'elle  n'était  point  parente  du  conseiller 
La  Bletonnière,  et  lui  permettant  de  se  reti- 
rer; H"  après  avoir  procédé  à  l'interroga- 
toire de  Dien,  imprimeur  en  taille  douce, 
considérant  qu'il  a  été  trouvé  chez  lui  des 
ouvrages  propres  à  pervertir  la  jeunesse 
et  à  corrompre  ses  mœurs,  que  dans  une 
République  on  ne  doit  rien  souffrir  d'im- 
pur et  que  de  plus  il  s'est  trouvé  quelques 
gravures  contre-révolutionnaires,  ordon- 
nant son  incarcération  aux  Madelonnetles 
et  son  renvoi  au  Tribunal  de  police  cor- 
rectionnelle ;  12°  annonçant  l'envoi  au  mi- 
nistre de  la  guerre  de  copies  des  lettres 
de  Webert. 

27  nivôse  an  II. 
Exlraitdu  2*  registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  .V.,  BB^  81^,  fol.  368-371  . 

1481.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  pu- 
blic du  Département  de  Paris  au  ministre 
de  la  guerre,  l'informant  que  dans  une 
perquisition  chez  le  nommé  Webert,  li- 
braire aux  Arcades  de  la  Maison  Egalité. 
n°  203,  le  Comité  a  trouvé  quantité  de 
brochures  obscènes  et  contre-révolution- 
naires, mais  n'a  pu  l'arrêter,  parce  qu'il  est 
parti  avec  la  première  réquisition,  et  adres- 
sant copie  de  deux  lettres  par  lui  écrites 
à  la  citoyenne  Rosay,  qui  tient  sa  bou- 
tique, avec  deux  déclarations,  et  comptant 
sur  le  patriotisme  du  ministre  pour  pren- 
dre les  mesures  nécessaires  à  l'eflet  de 
faire  traduire  à  Paris  ce  mauvais  citoyen. 

27  nivôse  an  II. 
Extrait   du   registre   de  copie  des  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris. 

A.  A'.,  BB^  81,  fol.  27. 

1482.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  géné- 
ral invite  de  nouveau  les  commandants 
des  sections  à  lui  donner  l'état  des  ci- 
toyens armés  et  non  armés,  et  les  adju- 
dants celui  des  postes  où  il  manque  des 
capotes. 

Ilanriot  annonce  à  ses  frères  d'armes 
que  l'armée  de  la  République  cantonnée 
aux  environs  de  Landau  se  comporte  infi- 


304 


CHAPITME  1".  —  JOLlOiÉES  HISTORIQUES  DE  LA  RÉVOLUTION 


nimenl  bien,  qu'elle  a  déjà  déclaré  avoir 
pris  sur  rennenii  des  subsistances  pour 
6  mois. 

"  Encore  une  victoire  pour  les  bons  ré- 
publicains: le  temps  des  vertus,  do  la  rai- 
son et  de  la  justice  ariive  imperceptible- 
ment; l'honnête  homme  recouvre  ses 
droits  et  le  faible  n'est  plus  opprimé  par 
le  plus  fort.  /■ 

'28  nivôse  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  N..  BB'  76. 

1483.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, en  conséquence  de  l'arrêté  pris 
par  les  Comités  des  finances,  de  salut  pu- 
blic et  de  sûreté  jjénérale  réunis,  le  7  ni- 
vôse, à  l'elTet  de  mettre  en  réquisition 
pour  l'avanlage  de  la  Ré()ublique  toutes 
lettres  de  change  sur  l'étranger  qu'au- 
raient les  négociants,  banquiers  ou  capi- 
talistes dans  l'étendue  de  la  République, 
considérant  qu'il  importe  d'étendre  cette 
mesure  à  tous  les  banquiers,  agents  de 
change,  négociants,  capitalistes  et  autres 
détenus  dans  les  diverses  maisons  d'arrêt, 
décidant  de  nommer  deux  commissaires  à 
l'effet  de  se  transporter  de  suite  dans  ces 
maisons  pour  recevoir  de  ces  détenus  la 
déclaration  de  toutes  les  lettres  de  change 
qu'ils  peuvent  avoir  sur  l'étranger,  ainsi 
que  de  leurs  créances  ou  marchandises  à 
l'étranger,  qu'à  ces  commissaires,  nom- 
més Servoisier  et  Duranville,  seront  ad- 
joints deux  autres  citoyens,  pris  parmi  les 
banquiers  et  agents  do  change  réunis, sous 
les  ordres  de  la  Commission  des  Subsis- 
tances et  approvisionnements,  et  que  ces 
commissaires  rapporteront  tous  les  jours 
à  la  Commission  les  déclarations  qui  leur 
auront  été  remises. 

?8  nivôse  an  II. 
Elirait    du    registre   des    mamlats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté   générale,  A.  N..  AVll   294, 
fol.  48. 

1 184.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale :  I"  vu  l'étal  de  situation  clu  direc- 
teur de  la  Monnaie,  fourni  par  Cambon, 
membre  du  Comité  de.s  flnances,  d'où  il 
ressort  que  lo  citoyen  Ruettiers  a  un  ex- 
cédent de  plus  de  200,000  livres  sur  re 
qu'il  doit  à  la  Trésorerie  nationale,  et  que 


les  mesures  de  sûreté  prises  à  l'égard 
dudit  RoetUers  n'ont  aucun  fondemenl. 
ordonnant  sa  mise  eu  liberté  ;  2*  décidant 
la  mise  en  liberté  du  citoyen  Le  Sufur  et 
de  IV  autres  riloyens;  3°  ordonnatit  la 
mise  en  état  d'arrestation  de  Louise  Rer- 
Iran,  veuve  Cas,  et  de  Marguerite  Cas,  sa 
tille,  demeurant  rue  Neuve-Sainl-Laurenl. 
n"  25;  4"  ordonnant  l'envoi  dans  une  mai- 
son d'arrêt  de  Jacques  Esperandieu.  de- 
meurant rue  .Mazarine,  n°  35. 

28  nivôse  an  II. 
Elirait  du    registre   des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûrelé  générale,  A.  A".,  AF'il  Î9t, 
fol.  50,  51. 

1485.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  vu  la  réponse  du  Comité  ré- 
volutionnaire de  la  section  de  Bonl'.onseil 
sur  la  |iélilion  du  citoyen  Saint-.\ude, 
passant  à  l'ordre  du  jour  sur  sa  demande 
en  relaxation  ;  2°  ordonnant  la  mise  en 
état  d'arrestation  et  l'envoi  à  la  Force  du 
nommé  Séguier,  ex-chanoine  d'Uzès  ;  3°  vu 
la  dénonciation  du  citoyen  Sherlock,  capi- 
taine au  92' régiment  d'infanterie, et  d'An- 
dré Sadous,  oflicier  de  paix,  en  surveil- 
lance au  théâtre  de  la  République,  conlro 
Marie-.'Vnne  Saint-Brice,  demeurant  rue  di' 
Cléry,  11"  66,  et  Anne-Madeleine  Chanuel, 
domiciliée  rue  Sainl-Nicaise,  u°  9.  ordon- 
nant leur  incarcération  dans  deux  maisons 
d'arrêt  séparées  et  l'apposition  dos  scellés 
sur  leurs  papiers  et  elTets. 

28  nivôse  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats    d'arrêt    du 
Comité   de   stlrcté  générale,  A.  .V.,  AF'll  Î9U. 
fol.  86  v°. 

i486.  -  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale,  ordonnant  de  procéder  à  lar- 
reslalion  :  1°  des  nommés  Jacques  Marie 
Boyer,  demeurant  rue  du  Mail,  et  d'AvoM- 
Paviet,  femme  Ci>star;  2"  du  nommé  Claudr 
d'Housse,  denteuranl  rue  des  liourdonnais. 
n"3!>l  ;  3"  des  nunimésJayet  et  Harbou,  ci- 
devant  gardes  du  tyran,  ex-nobles,  |og.'> 
rue  Fruiilmanteau.  à  l'hûtel  de  Navarre; 
décidant  la  mise  en  liberté  du  citoyen  La- 
iterie de  Toulouse,  détenu  à  Saiiilo  Pélagii-, 
cl  charueaiit  l>uibi>rt  et  Courtois,  c<>mmi>- 
snires  du  Comité  révolutionnaire  du  Fau- 
bourg-Montmartre, d'apposer  les  scellés  en 
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la  maison  ilo  caiiipajjine  de  Mercier,  i'ei'- 
mier  général,  détenu  à  la  Force,  sise  à 
Grégy,  au-dessus  de  Brie-la-Ville. 

28  nivôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'ariét  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  iV.,  AF'li  290, 
fui.  87  r"  et  v. 

Jacques-Marie  Boyer  rédigeait  le  Journal  ilcs 
Spectacles  et  la  femme  Coslar  était  chargée  de 
tenir  le  bureau  de  ce  journal. 

1487.  —  F.etlie  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale aux  administrateurs  du  Départe- 
ment de  Paris,  les  invitant  à  faire  exami- 
ner scrupuleusement  les  papiers  de  tous 
les  émigrés  et  exécutés  à  la  suite  des  con- 
damnations du  Tribunal  révolutionnaire, 
où  Ton  pourra  sans  doute  découvrir  la 
trace  de  leurs  complices,  qui  sans  cet 
examen  pourraient  échapper  à  la  ven- 
geance publique,  avec  prière  de  lui  faire 
passer  les  pièces  qui  pourraient  à  leurs 
yeux  intéresser  la  sûreté  générale. 

28  nivôse  an  II. 
Extrait  du  registre   des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  290, 
fol.  87  v". 

1488. — -Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1"  de- 
mandant au  Comilé  de  surveillance  de  la 
section  Poissonnière  une  copie  du  procès- 
verbal  de  l'évasion  de  Le  Pêcheux  ;  2°  an- 
nonçant l'envoi  à  l'accusateur  public  du 
Tribunal  de  police  correctionnelle,  au  ci- 
devant  Chàtelel,  de  12  exemplaires  de  bro- 
chures obscènes  et  de  15  gravures  dans 
le  même  genre,  saisies  chez  Carré,  dont 
les  pièces  lui  seront  envoyées  par  Taccu- 
saleur  public  du  Tribunal  de  police  cor- 
rectionnelle, séant  au  Palais,  auquel  elles 
ont  été  envoyées  par  erreur  ;  3"  constatant 
le  dépôt  par  Fournerot  du  procès-verbal 
de  levée  des  scellés,  par  le  Comité  de  la 
section  Popincourt,  chez  le  nommé  Saint- 
I.aiirenl,  pour  en  retirer  les  effets  dont  il 
pourrait  avoir  besoin  à  Sainte-Pélagie; 
4°  à  la  suite  de  l'interrogatoire  du  nommé 
Amelaud,  domestique  d'Vgé  de  I.a  lîle- 
tonnière,  mandant  au  Comité  le  nommé 
Berlin,  homme  d'affaires  de  ce  dernier,  et 
chafgeant  Fournerot  d'examiner  les  pa- 
piers du  même  La  Blclonnièrc  et  d'en  ex- 
T.  X. 


traire  ceux  qui  lui  paraîtront  iinporlants  ; 
o"  envoyant  au  Comité  de  surveillance  de 
la  section  de  Beaurepaire  copie  des  procès- 
verbaux  d'arrestation  de  Dieu,  imprimeur, 
de  la  citoyenne  Lelong,  assembleuse,  et  de 
visite  chez  l'imprimeur  Saupierre.de  même 
aux  Comités  de  surveillance  des  sections  de 
la  Montagne  et  des  Champs-Elysées  copie 
des  procès-verbaux  d'arrestation  de  la 
veuve  Loyer  et  de  la  femme  Delvincourt; 
6°  sur  la  demande  des  acteurs  du  théâtre 
de  la  Gaité  et  en  faveur  de  ceux  qui  ont 
réuni  tous  leurs  efforts  pour  servir  la 
chose  publique,  considérant  que  la  leçon 
donnée  à  Nicolet  et  à  tous  les  théâtres 
doit  suffire  pour  les  corriger,  s'ils  ont  en- 
core des  principes,  et  voulant  conciliera  la 
fois  tout  ce  que  le  Comité  doit  au  maintien 
des  mœurs,  à  la  justice  et  à  l'indulgence, 
arrêtant  que  Nicolet  sera  mis  en  liberté, 
qu'il  reste  personnellement  responsable 
des  moindres  obscénités  qui  pourraient 
désormais  se  commettre  sur  son  théâtre 
et  qu'il  sera  traité  avec  la  dernière  sévé- 
rité, s'il  ne  remplit  pas  strictement  les  dis- 
positions de  cet  arrêté  ;  7°  chargeant  le 
citoyen  Tisset  de  se  transporter  au  domi- 
cile du  citoyen  Chéreau,  rue  des  Matliu- 
rins,  aux  deux  Piliers  d'or,  tenant  maga- 
sin de  gravures,  actuellement  le  citoyen 
Joubert,  son  successeur,  vendant  aussi  des 
planches  en  cuivre  représentant  les  por- 
traits du  ci-devant  Capet  et  de  sa  famille, 
ainsi  que  d'autres  marques  de  féodalité, 
avec  mandat  de  visiter  ses  papiers,  ses 
ouvrages,  lant  en  imprimerie  que  gra- 
vures,d'en  extraire  ce  qui  paraîtra  suspect 
et  d'amener lesdits  Chéreau  ou  Joubert  au 
Comité;  8°  chargeant  le  même  Tisset  de 
procéder  aux  mêmes  opérations  chez 
Esnault  et  Rapilly,  marchands  d'estampes, 
rue  Saint-Jacques,  tenant  en  magasin  des 
gravures  et  planches  représentant  les  por- 
traits du  Hoi  et  autres  indications  féodales  ; 
0°  recevant  une  déclaration  du  citoyen 
Marchand,  membre  du  Comité,  d'après 
laquelle  se  préparait  contre  lui  et  contre 
son  collègue  Clémence  une  grande  dénon- 
ciation de  Goureau,  qui  les  avait  déjà 
accusés  d'avoir  émigré  avec  des  millions 
et  qui  récemment  avait  voulu  corrompre 
sa  femme  et  celle  de  Clémence  en  leur 
20 
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offrant  à  chacune  2,000  écus,  si  elles  vou- 
laient parler  à  leurs  maris  en  faveur  de 
Thibaut,  fermier  de  Mareil,  que  Goureau 
l'accusait  d\Hre  à  la  têle  d"unc  grande 
conjuration  tendant  à  empêcher  l'appro- 
visionnement de  Paris,  que  (loureau  ne 
voulant  pas  le  perdre  sans  l'avoir  vu  et 
sans  avoir  Irailé  avec  lui.  ledit  Mar- 
chand lui  avait  donné  rendez-vous  chez 
lui  pour  le  lendemain,  8  heures  du  malin, 
demandant  (ju'un  membru  du  Coniilé  se 
trouvât  chez  lui,  à  1  heures  du  malin,  pour 
être  témoin,  sans  être  vu,  de  la  iiertidic 
de  (ioureau,  à  cet  effet,  le  Comité  a  dési- 
gné le  citoyen  Chéry  ;  le  même  Marchand 
a  communiqué  au  Comité  la  lettre  qu'il  a 
envoyée  au  Comité  de  salut  public,  conte- 
nant la  mémo  déclaration;  lo»  procédant 
à  la  continuation  de  l'interrogatoire  de  la 
femme  Kéanior-Ausset  ;  11°  invitant  le  ci- 
toyen liertin,  homme  d'ulTairos  de  La  Rle- 
tonniùre,  qui  s'était  rendu  au  Comité  sans 
pouvoir  le  renseigner,  à  lui  apporter  le 
lendemain  des  pi»';ces  de  nature  à  prouver 
(|He  d'Ygé  La  Bletonnière  n'avait  vendu  ni 
maisons,  ni  contrats,  ni  d'autres  effets  de- 
puis la  Hévolution. 

28  nivùse  an  II. 
lOsir.lit  du  2«  rejfislre  des  prooès-vcrbaui  cl 
délibérations  du  Comité  de  surveilianic  du  l>é- 
partcmenldcParis,  A.  .Y..  BB' 81  \  fol. 371-375. 

I48'.t.  —  Extrait  de  l'urdre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  portant  (juc, d'après 
l'arrêté  pris  par  le  Corps  municipal  le 
13  brumaire,  les  commandants  cl  adju- 
dants de  sections  envcrmut  sous  trois 
jours,  pour  tout  délai,  à  peine  de  dé- 
cliéiincc,  à  l'adininistration  de  la  ijardc 
nationale  toutes  lents  créances  sur  la 
Commune  lelativemenl  aux  frais  et  dé- 
penses de  leurs  sections,  tels  (|u'iinprcs- 
siops  de  billets  de  garde  el  autres  objets  y 
relatifs;  les  upslos  de  l'inlérictir  seront 
distingués  de  ceux  des  barrières. 

Le  citoyen  Monlalant,  adjudatit  en  chef 
de  la  ti'  légion,  reprendra  ses  fonctions  ; 
eu  cette  qualité,  les  bons  citoyens  peuvent 
le  pns.sr-r  à  In  censure. 

Olte  nuit,  observe  llanriol,  ses  frères 
darinos  ont  arrêté  en  patrouille  des  com- 
missaires allant  ii   la  provision  de  bois, 


comme  ils  n'avaient  pas  do  cartes  d'exis- 
tence civile,  on  les  a  gardés  jusqu'au  jour 
au  corps  de  garde,  d'après  ce  fait,  llanriol 
invite  ses  frères  d'armes  à  ne  pas  sorlirde 
leurs  asiles  sans  être  munis  de  ce  signe 
respectable. 

•  Mes  amis,  ajoute  en  terminant  llan- 
riot.  mettons  pins  de  sévérité  aux  barrière> 
et  continuons  le  même  service.  •• 

29  nivése  an  IL 
Copie   conforme,   signée   do   Clëmenl,  sccrc- 
lairc  de   l'Elat-major  général,  A.  N.,  BU'  16, 

1400.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sikrelé 
générale:  1°  décidant  que  Pijean,  son  tré- 
sorier, payera  au  nommé  Jean-Scipion  Sa- 
bonadière  la  somme  de  I.OGt  livres  iOsols 
pour  ses  frais  de  route  de  Paris  à  Nimes. 
où  il  a  été  envoyé  par  les  représentants 
du  peuple  Hovère  et  Poullier;  i"  char- 
geant le  citoyen  Feneaiix.  l'un  de  ses  com- 
mis, d'extraire  des  Madelonnelles  le  ci- 
toyen Coix  alin  de  lever  les  scellés  mis  sur 
ses  papiers  et  d'en  retirer  les  lettres  de 
crédit  ou  effets  sur  l'étranger  pour  le  mon- 
tant de  la  déclaration  qu'il  a  faite  ii  la 
Commission  des  Subsistances. 

20  nivosa  an  IL 
Extrait  du   registre  des   mandat.-i   cl'.irrél   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  S.,  Ap'ii   '^01. 
fol.  5t. 

t'f'.tt.  —  Arrêtés  tlu  Comité  de  si>relé 
générale  :  1°  porl.ml  i|ue  les  nommés  Ca- 
hagne,  Maillet  et  28  antres  détenus,  rue  tie 
Sèvres,  eu  la  maison  d'arrêt  de  la  sec- 
tion ilii  Konnel-ltouge,  oii  ils  ont  excité 
des  troubles  contre-révolutionuaires,  se- 
ront transférés  dans  toutes  autres  maisons 
d'arrêt  plus  sures,  au  choix  du  Connlr  de 
surveillance  île  l.idili^  section;  2»  dêiidanl 
que  le  citoyen  l.cseq  sera  conduit  au  ('.o- 
niilé  révolutionnaire  de  la  >eilioii  le  Pe- 
letier. 

2!)  nivt'190  an  II. 

Extrait  du  registre  dc.«  nianil.ni-  0  .oui  iIm 
Comiir-  de  silrelé  générale,  A.  N-,  AVll  'iW. 
fol    87  V»,  88  r». 

l'itta.  —  Arrêté  du  Comité  «le  si'inté 
générale,  ayant  fait  tradiiiiu  h  Paris  b' 
citoyen  llodefroy  Lanxade,  commissairi- 
national  du  tribunal  du  jlistiicl  de  Péri- 
gueux,  sur  la  dénonciation  du  l'c.pniseic 
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tant  du  peuple  Lakanal,  qui  a  exposé  que 
ce  citoyen  avait  eu  pendant  longtemps  des 
liaisons  intimes  avec  le  traître  La  Fayette, 
et  que  son  patriotisme  à  Périgueux  ne 
pouvait  être  que  simulé,  que  d'ailleurs  le- 
dit Lanxade, lors  de  son  séjour  kriiùlelde 
Malte,  section  des  Tuileries,  avait  continué 
cette  intimité  avec  Lafayette,  qu'il  voyait 
souvent  en  1792,  décidant  que  ce  Lanxade, 
actuellement  logé  rue  de  la  Jussienne,  hiS- 
tel  de  la  République,  sera  incarcéré  dans 
une  des  maisons  d'arrêt  de  Paris  par  me- 
sure de  sûreté  générale. 

29  nivùse  an  II. 
Extrait   du  registre   des   mandats    J'arrèt  du 
Comité  de   sûreté  générale,  A.  jV.,    AF'lI  290, 
fol.  88  r". 

1493.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  rece- 
vant le  compte  rendu  de  la  mission  confiée 
£iu   citoyen  Marchand,  à  Amiens,  duquel 
il  résulte  qu'en  présence    de   la  munici- 
palité d'Amiens,  il   a   retiré    des  scellés 
les    eiïels    de    la    femme    Saint- Laurent, 
effets  qu'il  a  remis  à  cette  citoyenne;  2°  re- 
cevant le  rapport  du  commandant  de  la 
garde  de  service  auprès  du  Comité,  qui 
a  constaté  que,  la  nuit  précédente,  un  pri- 
sonnier s'était  échappé  par  la  croisée  à 
l'aide  do  son  drap  resté  attaché  au  balcon, 
et  a  reconnu  que  le  prisonnier  qui  s'était 
évadé   était  le  nommé  d'Ygé,  dit  La  Ble- 
tonnière  ;    3°  envoyant  au  Comité  de  la 
section   du  Panthéon-Français  copie  du 
procès  -  verbal    d'arrestation    du    citoyen 
Barba,  assembleur,  rue  du  Plàtre-Saint- 
.lacques,  n°4;  4°  recevant  le  procès-verbal 
des  opérations  faites  par  le  citoyen  Four- 
nerot  au  domicile  du  nommé  d'Ygé,  dit  La 
Bletonnière,  à  l'effet  de  vérilier  ses  papiers, 
lequel  a  déposé  au  Comité  des  brevets  de 
charges  de  judicature  et  des  chapelets  dits 
de  Notre-Dame-de-Lorette,  ainsi  qu'une 
lettre  de  son  père,  qui  le  chargeait  de  faire 
des  démarches  auprès  du   ministre  pour 
obtenir  sa  radiation  de  la  liste  des  émi- 
grés; 5°  ordonnant  la  mise  en  état  d'ar- 
restation de  la  citoyenne  Adelle,  femme  de 
chambre  de  la  citoyenne  Lassoley,  demeu- 
rant rue   de  Bondy,  n"  30,  chez  laquelle 
d'Ygé,  dit  V<X  mptouflière  cillait  habituelle- 


ment, qui  avait  été  envoyée  en  commis- 
sion auprès  de  ce  particulier,  ainsi  que  la 
citoyenne  Yacherot,  fille  d'un  portier,  rue 
Beaurepaire,  se  trouvant  en  sa  compagnie  ; 
0°  chargeant  le  citoyen  Tisset  de  se  trans- 
porter, avec  l'un  des  membres  du  Cotiiité 
de  surveillance  de  la  section  de  Bondy,  au 
domicile  de  la  citoyenne  Lassoley,  rue  de 
Bondy,  n"  36,  afin  de  vérifier  si  le  nommé 
d'Ygé  La  Bletonnière,  qui  s'était  évadé  la 
nuit  précédente  en  sautant  par  la  fenêtre 
de  sa  chambre  à  l'aide  de  deux  draps,  ne 
serait  point  caché  chez  elle,  lequel  a  cons- 
taté   que   la    citoyenne    Lassoley    n'était 
plus  chez  elle,   ayant  été  arrêtée  par  le 
Comilé  de   surveillance  de   la  section  de 
Bondy,  qui  avait  apposé  les  scellés  à  son 
domicile;  7°  recevant  le  procès-verbal  de 
la  perquisition  opérée  par  Tisset  chez  le 
citoyen  Basset,  marchand  d'eslampes,  rue 
Saint-Jacques,  lequel  Tisset  a  déposé  quan- 
tité de  gravures,  mais  n'a  rien  trouvé  de 
suspect  chez  ledit  Basset,  qui,  amené  au 
Comilé,  a  été  mis  en  liberté  à  charge  de 
se  représenter  quand  il  en  sera  requis  ; 
8°  considérant  que  le  maintien  des  mœurs 
est  le  premier  des  devoirs  du  Comité,  que 
sa  surveillance  doit  s'étendre  sur  tout  ce 
qui  peut  les  altérer,  considérant  qu'Audi- 
not,  sous  ce  rapport,  a  commis  une  grande 
faute,  qu'il  était  nécessaire  qu'il   l'expiât 
dune  manière  exemplaire,  voulant  néan- 
moins répondre  aux  sollicitations  des  ac- 
teurs qui  sont  attachés  à  son  théâtre  et 
stimuler  leur  patriotisme,  décidant  la  mise 
en  liberté  d'Audinot,  lequel  devra  reviser 
exactement  toutes  les  pièces  de  son  réper- 
toire qui   offriraient  le  moindre  tableau 
indécent,  et  sera  responsable  de  l'exécu- 
tion de  cet  arrêté;  9°  sur  la  demande  du 
nommé  Thomain,  acteur  de  Nicolet,  qui, 
déguisé  en  chien,  sous  cette  l'orme  de  brute 
a    commis    les   plus  dégoûtantes    obscé- 
nités, et  se  trouve  pour  ce  fait  détenu  au 
Comité,  en  considération  de  l'état  de  gros- 
sesse de  sa  femme  et  de  la  punition  exem- 
plaire qu'il  a  subie,  ordonnant  sa  mise  en 
liberté  immédiate;  10°  recevant  des  mains 
du  citoyen  Berlin,  homme  d'affaires  de  La 
Bletonnière,  un  état  exact  de  tous  les  effets 
et   contrats   quelconques    de   son    client  ; 
1 1°  recevant  le  prurès-vcrhal  des  opérations 
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des  ciloyeiis  (iuigues  el  Framhet,  cliar- 
gés  de  reclierclier  chez  le  nommé  Boulain- 
villiers  s'il  n'y  aurait  pas  d'elTels  précieux 
cachés,  lesquels  rapportent  qu'après  de 
longues  et  minutieuses  perquisitions,  ils 
n'ont  rien  découvert  de  suspect;  12''  invi- 
lant  le  commandant  du  poste  de  la  Con- 
vention à  envoyer  un  renfort  de  2  hom- 
mes pour  la  garde  du  Comité,  el  décidant 
que  les  chambres  sur  le  devant  de  la 
maison  où  sont  détenues  les  personnes 
arrêtées  auprès  de  lui  seront  grillées,  «le 
plus  que  les  prisonniers  seront  désormais 
interrogés  par  l'un  des  membres  du  Co- 
mité qui  en  rendra  compte;  IS»  accédant 
à  la  demande  du  citoyen  et  de  la  citoyenne 
Héjinier-Ausset,  alin  de  suspendre  toute 
décision  à  leur  égard,  jusqu'à  ce  qu'ils  aient 
pu  se  procurer  les  lettres  par  eux  écrites 
il  leur  tante  Hégnier-Ausset  ;  14°  mandant 
au  ministre  de  la  guerre  de  faire  arrêter 
sans  relard  le  nommé  Weberl,  enrôlé  dans 
une  compagnie  de  canonniers  en  garnison 
dans  la  citadelle  de  Lille  ;  15"  procédant  à 
l'interrogatoire  de  la  citoyenne  Adellc, 
femme  de  chambre  de  la  citoyenne  Las- 
soley,  el  suspendant  toute  décision  à  son 
sujet  jusqu'à  plus  anijdes  renseignements. 

i'J  nivûsc  an  II. 
Kxtraii  (lu  2«  registre  des  procès-verbaux  el  dé- 
libérations du  Cninilc  dcsun-clllanoc  du  héparle- 
menl  de  Paris.  ,\.  ,V.,  BB^  81»,  fol.  375-379. 

IVyl.  —  Airélés  du  Comité  de  siVeté 
générale  :  1°  iirdonnant  la  mise  en  étal 
d'arrestation  de  la  nommée  Carrado  à  la 
Petite  Force  ou  dans  toute  autre  maison 
d'arrêt  nh  il  y  aura  de  In  place  pour  la 
garder;  2°  ordonnant  l'inrarcéralion  du 
noinméSéguicr,ci-devantchanoined'r?.ès; 
.'("  chargeant  le  citoyen  (lennol  de  procé- 
der à  l'arrestation  des  nommées  Du  Sau- 
rai, mère  et  fille,  émigrées  rentrées,  mJ-re 
et  sœur  d'émigrés,  réfugiées  me  .Saint- 
llonoré,  n"  H80,  ainsi  (|u'u  l'cxaini-n  de 
leurs  papiers;  V"  ordonnant  île  perquisi- 
tionner dans  les  papiers  de  la  citoyenne 
Sojdiie  Villar,  rue  de»  Fossés-Sniiit-Viclur. 

30  niv6sr  an  II. 
ICxIrail  du   registre   dc<  mandai»  d'arrtt  du 
Comité    de    aûreté  g(^n«r.ilc,  A.  S.,  AF'll  20J, 

fol   h\,  :,■.',  h\. 


1493.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sùrcli- 
générale  :  t"  chargeant  le  citoyen  Héron, 
secrétaire  de  ses  bureaux,  île  st  rendre  à 
l'instant  au  domicile  du  citoyen  Pluquet 
el  de  sa  fille,  rue  des  Pérès,  d'examiner 
leurs  papiers,  d'apporter  ceux  suspects 
au  Comité  et  d'arréler  ledit  Pluquet  ou 
tous  autres  suspects:  2°  ordonnant  d'ex- 
traire de  Sainte-Pélagie  le  nommé  Saiiil- 
Laurenl  el  de  le  conduire  à  la  Concierge- 
rie, en  envoyant  à  l'accusateur  public  du 
Tribunal  révolulionnairelespièces  à  charge 
contre  lui,  se  trouvant  tant  au  Comité  de 
sûreté  générale  qu'au  Déparlemenl:  3°  or- 
donnant la  mise  en  élal  d'aiiestation  et 
l'écrou  à  la  Force  du  ci-devanl  abl>é  d'Ec- 
quevilly  et  de  la  femme  Lakirre,  qui  ont 
été  amenés  a  Paris  par  les  ordres  du 
Comité. 

30  nivùsc  an  IL 
Extrait  du  registre   des  mandats  d'arrêt   du 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  N.,  .\F*ll  Î9I, 
fol.  54,  55. 

1496.  —  Lettre  du  Comité  de  siirelé  gé- 
nérale au  maire  de  i'aris,  l'avisant  de  la 
nécessité  urgente  de  coiinaitre  le  plus  t<M 
possible  le  logement  acluel  du  nommé 
Robert,  dit  l.éiardière,  el  de  s.i  famille, 
originaires  de  la  Vendée  et  habitant  Pari> 
depuis  quelque  temps,  l'invitaut  à  prendre 
des  retiscignemcnls  auprès  de  l'adminis- 
tration de  Police  ou  des  Comités  des  sec- 
tions, à  l'effet  de  découvrir  le  véritable 
domicile  de  ces  individus. 

30  nivnsc  an  H. 
Extrait   du  registre  des   mandats   d  arrêt  du 
Comité   de  srtrclé  générale,  A.   A'.,  AF'ii  291. 
fol.  52. 

Ii<.i7.  _  Arrêté  du  Comité  de  silielé 
générale,  informé  que  les  scclalciirs  l'I 
agents  de  toutes  les  arislocratles  osent 
encore  se  grouper  dans  les  spectacles, 
s'élever  scandaleusement  contre  l'espril 
républicain,  contre  le  niouveinent  révolu- 
tionnaire qui  y  sont  consacrés,  el  non 
setilement  troubler  les  assemblées  publi- 
ques, mais,  à  Inbri  de  l'ini'oL'nilo  sons 
lequel  ils  s'eiiveliqipeiil,  menacer  les  vrai> 
nmis  de  l'Egalité  et  de  la  Liberté,  aulori- 
sanl  le  citoyen  .Scherlock,  capitaine  nu 
2*  bataillon  du  92*  régiment  d'iiifanleiie, 
c|Ui  dé|ii  s'est  procuré  des  indires  sur  la 
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conduile  et  rallure  de  ces  peiiurbaleurs, 
à  les  faire  saisir  et  arrêter  dans  tous  les 
lieux  publics  où  il  les  rencontrera,  pour 
être  amenés  sous  escorte  suffisante  au 
Comité  de  sûreté  générale,  à  requérir, 
lorsque  les  circonstances  le  lui  permet- 
tront, les  membres  du  Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  dans  l'étendue  de  la- 
quelle l'arrestation  devra  être  faite,  et 
pareillement  requérir  auprès  des  autorités 
constituées,  civiles  et  militaires,  tous  se- 
cours et  assistance  nécessaire  pour  l'exé- 
cution des  dispositions  dont  il  s'agit,  à 
charge  d'en  informer  dans  les  24  heures 
le  Comité  de  sûreté  générale,  et  ce,  sans 
que  les  pouvoirs  ci-dessus  puissent  s'éten- 
dre au  delà  de  5  jours,  à  compter  du  pré- 
sent, sauf  à  être  renouvelés. 

30  nivôse  an  II. 
E.itrait  du   registre   des   mandats  d'arrêt  du 
Comité   de  sOreté  générale,  A.  A'.,  AF'll  290, 
fol.  89. 

1498.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, autorisant  le  Comité  révolution- 
naire de  la  section  des  Champs-Elysées  à 
extraire  momentanément  de  la  maison 
d'arrêt  de  cette  section  le  citoyen  Saint- 
Maurice,  à  l'effet  de  procéder  en  sa  pré- 
sence à  la  levée  des  scellés  apposés  chez  lui 
et  à  la  distraction  des  papiers  suspects, 
qui  seront  envoyés  au  Comité. 

30  nivôse  an  II. 
Extrait  du  registre  des   mandats   d'arrêt   du 
Coniilé   de  sûreté  générale.  A.  ^'.,  .\F*II  290, 
fol.  ?9. 

1499.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  don- 
nant la  substance  d'un  rapport  du  citoyen 
Marchand,  chargé  de  l'examen  de  diffé- 
rentes affaires,  notamment  de  celle  de  la 
femme  Delvincourt,  attachée  à  la  maison 
du  ci-devant  marquis  de  La  Vaupalière 
et  de  la  marquise  de  Balleroy,  émigrés, 
d'après  lequel  rapport  il  est  constant 
que  cette  femme,  sortie  de  la  République 
en  avril  1792,  est  restée  7  mois  absente, 
et  devait  avoir  des  intelligences  avec  les 
émigrés  de  la  famille  de  La  Vaupalière, 
dans  !a  maison  de  laquelle  elle  demeu- 
rait à  Paris,  qu'elle  était  exécrée  à  No- 
gent,au  point  d'avoir  été  obligée  d'habiter 


Paris,  et  qu'elle  est  rentrée  en  France 
avec  la  femme  Loyer,  femme  de  chambre 
de  la  dame  Balleroy,  que  son  mari,  culti- 
vateur à  Xogenl,  est  parvenu  par  ses  in- 
Irigues  à  se  faire  nommer  maire  de  No- 
gent,  que  tous  deux  sont  connus  par  leur 
incivisme,  comme  amis  del'ancien  régime  et 
de  la  noblesse,  que  le  mari  a  été  arrêté  par 
le  Comité  de  surveillance  de  Nogent,  sur 
ce  rapport,  le  Comité  décide  le  renvoi 
de  la  femme  Delvincourt  au  Tribunal  ré- 
volutionnaire et  à  la  Conciergerie,  et  la 
mise  en  état  d'arrestation  de  son  mari; 
2°  ayant  chargé  le  même  citoyen  Marchand 
de  rechercher  les  moyens  de  diminuer  la 
dépense  du  Comité  et  de  s'assurer  davan- 
ta  ge  des  personnes  détenues  auprès  de  lui , ce 
citoyen  dépose  son  rapport,  à  la  suite  duquel 
il  est  décidé  que  les  fenêtres  des  chambres 
renfermant  des  détenus  seront  grillées, 
qu'une  sentinelle  sera  placée,  de  9  heures 
du  soir  à  7  heures  du  matin,  à  l'extérieur 
de  la  maison  occupée  par  le  Comité,  que 
désormais  les  deux  corps  de  garde  seront 
réunis  eu  un  seul,  où  la  consigne  sera 
affichée,  que  la  pièce  d'entrée  servira  de 
corps  de  garde,  qu'il  sera  donné  tous  les 
jours  à  la  garde  montante  20  morceaux  de 
bois  et  deux  chandelles,  sans  la  lampe,  et 
que  sous  aucun  prétexte  on  ne  pourra  en 
donner  davantage  sansunordredu Comité, 
que  la  porte  conduisant  au  lieu  des  séances 
servira  d'entrée  aux  membres  du  Comité, 
avec  une  inscription  ad  hoc,  que  les  ci- 
toyens qui  se  présenteront  pour  parler  au 
Comité  entreront  par  le  corps  de  garde 
et  seront  introduits  dans  la  pièce  des  se- 
crétaires, où  sera  placée  une  barre  de  sé- 
paration ;  3°  délivrant  à  l'huissier  Tondu 
une  attestation  qui  porte  qu'il  s'est  prêté 
avec  zèle  à  l'arrestation  de  Josset  Saint- 
Laurent;  4°  recevant  une  déclaration  du 
citoyen  Franchet,  membre  du  Comité,  sui- 
vant laquelle  il  renonçait  à  recevoir  l'in- 
demnité de  0  livres  par  jour  accordée  à 
chacun  des  membres  du  Comité,  jusqu'à 
ce  que  le  Comité  de  salut  public  de  la 
Convention  ait  prononcé  sur  cet  objet. 

30  nivôse  an  II. 
Exlrail  du   2'   registre  des  procès-verhaux  et 
délibérations  du  Comité  de  surveillance  du   Dé- 
partement de  Paris,  A.  i\'.,BB3  81*,  fol.  380- 382. 
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^  3S.  -  Dons  patriotiques  pour  la  guerre   pluviôse  an  II 


1.100.  —  Don  palriolique  par  Alexis  Ca- 
gnard,  garçon  marchand  de  vins,  rue 
Neuve-dcs-Petils-Cliamps,  originaire  d'As- 
nières-sur-Oise,  d'une  crois  de  Sainl-Louis 
qu'il  a  trouvée,  le  2  pluviôse,  à  8  heures  du 
matin,  dans  une  cave,  en  face  du  soupirail 
qui  donne  dans  la  rue  des  Pelits-Chanips, 
et  qu'il  remet  comme  appartenant  à  la 

patrie. 

3  pluviôse  an  II. 
Original  signé,  A. iV.,C290,n''914{piècc26). 
Mention  lionorable,  insertion  au  Bulletin. 

lîJOI.  —  Hommage  à  la  Convention  na- 
tionale par  le  citoyen  Houllet,  rue  du 
Temple,  n"  98,  ilu  premier  exemplaire  du 
hu.ste  de  Michel  Le  Peletier,  premier  mar- 
tyr de  la  République,  qu'il  a  fait  pour 
remplir  le  vœu  d'un  grand  nombre  de  ses 
concitoyens,  costumé  à  l'antique,  avec  le 
type  de  sénateur,  qui  caractérise  le  vrai 
républicain. 

3  pluviôse  an  II. 

Original  signé,  A.  JV.,C290,  n''9l5(piéce  13). 

Mention  lionorable,  insertion  au  Bulletin, 
qulniidi  pluviôse,  an  '2* de  la  Képubliquc.  Signé  : 
Moomayou. 

l'iUS.  —  Hommage  à  la  Convention  na- 
tionale par  le  citoyen  Jagnt,  vrai  .Sans- 
ciilotlc,  d'une  «ravure  de  sa  composition, 
rei>rés<'ntant  la  .Montagne,  uii  il  n'a  pas 
prétendu  la  peindre,  entreprise  au-dessus 
de  srs  forces,  mais  a  cherché  à  exprimer 
(|ueli|ues  idées  au  sujet  des  services  qu'elle 
vient  de  rendre  à  la  l<i''publique. 

(5  pluviôse  .tn  II.) 

Original  signé.  /( .  \. ,  C  290,  n- 0 1 5 1  pièce  1 5). 

Mention  honorable,  int^crlion  au  Bulletin, 
quintidi  pluviôse,  an '2' île  la  République.  Signi' : 
Monmayou. 

IM^.  —  nélihi^ration  du  Comiti'  révolu- 
tionnaire de  la  section  des  l>roits-de- 
rilomme,  portant  nnminniion  de  fi  cnm- 
missaircs  chargés  de  reinetlii'  au  ministre 
do  la  guerre  ou  ailleurs  les  elTels  oITeils 
par  le»  citoyens  de  la  section  pour  leurs 
frères  d'orme»,  savoir,  fiO*  chemise»,  102 


paires  do  bas,  2i  paiies  de  guêtres,  110 
paires  de  sotiliers,  tj  paires  de  draps  bons. 
2  paires  de  vieux  draps  pour  faire  des 
bandes,  environ  200  livres  de  vieux  linge. 
330  livres  de  charpie,  avec  mandai  île  d"n- 
ner  connaissance  à  la  Convention  de  ce 
don  patriotique. 

0  pluviôse  an  II. 
Original  signé,  A.  .\.,  C  290,  n°9 16  (pièce  6). 
Mention  honorable,  le  G  pluviôse,  l'an  1'  de 
la  République. 

1504.  —  Lettre  du  citoyen  Debraiix,  pré- 
sident de  la  section  Révolutionnaire,  au 
président  de  la  Convention  nationale,  dé- 
clarant .ivoir  reçu  mission  de  mettre  sous 
ses  yeux  l'état  des  objets  déposés  sur  l'au- 
tel do  la  patrie,  dont  la  quantité  n'est  pas 
considérable,  mais  qui,  compan'C  au  petit 
nombre  de  citoyens  composant  la  section 
de  Paris  la  moins  peuplée,  montrera  qu'elle 
n'a  point  démérité  de  la  patrie:  les  objets 
et)  question  comprenuiil  550  chemise». 
150  paires  de  souliers,  100  paires  de  bus, 
des  guêtres,  habits,  vestes,  culottes  et 
chapeaux  en  petite  quantité,  (il5  livres  do 
charpie  et  605  livres  de  vieux  linge. 

7  pluviôse  an  II. 
Original  signé,  A.  A'.,  C290.n<>91 8  (pièce  1?U 
Mention     hodorable,    insertion    au    Bulletin. 
2'  année  républicaine. 

1505.  —  Uéclaralion  du  ciluyen  l.eturc, 
président  de  la  .Société  populaire  d'Einih', 
accompagnant  le  dépôt  :  1»  d'une  pièce 
d'urgent  sur  laquelle  sont  gravées  doux 
ligures,. justement  oxi'rréos,  celles  de  Ca- 
pot et  de  .-^a  roniine,  pièce  qui  avait  été 
remise  au  mois  de  vendémiaire  par  le  ci- 
toyen Denis-Thomas  Piat,  avoué,  et  avait 
été  oubliée  ;  2»  d'uiif  croix  du  fanntii|ue 
Louis,  dit  le  Saint,  déposée  en  frimiiirr. 
par  Ir  citoyen  Moriii-Fi'rriôres,orilcior  «le 
la  gendarmerie  d'Emile,  et  ajoulanl  qu'il 
est  chargé  d'assurer  la  Convonlion  que  le 
séjour  du  philosophe  Jean  J;ii'i|Uos  est  ha- 
bile pur  do  bons  patriotes,  iiiiiis  do»  lois. 
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Je  la  Montagne  et  de  la  Ri'publique,  une 
et  indivisible. 

13  pluviôse  an  H. 

Original  signé, ^.  iV.,  C  290,  n»920(pièce5). 

Mention  honorable,  inserlion  au  BuUelin,  le 
13  pluviôse  de  la  République  française.  Signé  : 
Clauzel,  secrétaire. 

Reçu  la  pièce  d'argent  et  la  déroralion,  le 
13  pluviôse,  2'  année.  Signé  ;  Ducroisy. 

ioOO.  —  .Vdresse  des  Sans-culottes,  des 
ouvriers  de  la  section  des  Champs-Elysées, 
composant  la  Société  populaire  dite  du 
Bonnet-Roug-e,  à  la  Convention  nationale, 
cjui  apportent  leur  modique  olïrande,  con- 
vertie en  53  paires  de  souliers  et  3  che- 
mises, auxquelles  trois  membres  de  la  So- 
ciété ont  ajouté,  l'un  2  pièces  en  or  de 
24  livres,  un  autre  4  médailles,  dont  une  en 
argent  et  trois  en  bronze,  et  le  troisième  une 
médaille  en  bronze,  déclarant  que  leurs 
cœurs,  leurs  bras  sont  à  la  patrie  sans  ré- 
serve  aucune,  et  applaudissant  à  la  sa- 


gesse, à  l'énergie  des  décl'ets  de  la  Con- 
vention, principalement  en  ce  qui  concerne 
le  gouvernement  révolutionnaire,  qui  leur 
a  paru  singulièrement  adapté  aux  circons- 
tances. 

(15  pluviôse  an  II.) 

Original,  signé  de  Lefaivre,  pnsident,  et  Ber- 
nus,  secrét.aire,  .A.  JV.,C  290,  u"  920  (pièce  35). 

Mention    honorable,     insertion    au    Bulletin. 

Reçu  54  livres,  une  pièce  de  mariage  en  ar- 
gent et  4  médailles  de  cuivre,  le  15  pluviôse. 
Signé  :  Ducroisj. 

4507.  —  Offrande  patriotique  par  les  ca- 
nonniersde  la  section  des  Champs-Elysées, 
qui  brûlent  du  désir  de  combattre  les 
ennemis,  de  la  somme  de  130  livres,  pro- 
duit d'une  journée  de  leur  paye,  qu'ils 
consacrent  au  soulagement  des  familles 
des  défenseurs  de  la  patrie. 

30  pluviôse  an  II. 
Minute,  A.  A'.,  G  291,  n«  928  (pièce  8). 
Reçu  les   130  livres,  le  30  pluviôse.  Signé  : 
Ducroisy. 


§  S9.   —  L'esprit  public  à  Paris  en  pluviôse  an  II. 


1508.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  invile  ses  frères  d'armes 
à  redoubler  de  surveillance  ;  «  c'est  en  vain, 
dit-il,  que  des  malveillants  voudraient 
troubler  la  société  par  des  conseils  per- 
lldes,  le  peuple  n'est  plus  facile  à  tromper, 
il  voit  trop  clair,  le  règne  des  intriganis 
passera  avec  les  intrigues.  » 

Le  Commandant  général  invite  aussi 
ses  frères  les  voituriers  des  ports  à  se 
conformer  aux  arrêtés  de  la  Commune, 
eux  qui  do  lous  temps  ont  fait  de  grands 
sacrifices  à  la  patrie  doivent  en  faire  en- 
core, il  les  fait  juges  de  leur  conduite. 
«  Vous  êtes  chers  à  la  patrie,  s'écrie  llan- 
riot,  vous  l'avez  sauvée  des  dangers  qui 
la  menaçaient,  exterminé  les  tyrans  qui 
voulaient  l'asservir,  puni  les  intrigants  qui 
voulaient  dominer,  et  vous,  hommes  purs, 
qui  dédaii;nez  les  richesses,  qui  détestez 
l'injuslice,  savez  mépriser  tout  ce  qui  est 
méprisable,  qui  devez  toujours  dimner  à 
la  société  entière  l'exemple  de  la  soumis' 
sion  à  sa  volonté,  vous  vous  refuseriez  à 


ses  règlements  et  à  mettre  à  exécution 
l'arrêté  de  la  taxation  de  vos  voitures. 
N'étes-vous  plus  les  hommes  du  14juillet, 
du  10  août  et  du  31  mai?  ne  vous  souve- 
nez-vous plus  que  vous  avez  tout  quitté 
pour  combattre  la  tyrannie  et  vous  sous- 
traire à  l'oppression"?  Eh  bien,  vous  êtes 
toujours  les  mêmes  hommes,  le  Comnian-- 
dant  général  compte  sur  votre  désintéres- 
sement et  il  espère  que  vous  dispenserez 
votre  frère  Hanriol  de  mettre  la  force  ar- 
mée sur  pied.  Les  bonnes  lois,  les  actes 
de  justice  ne  se  font  pas  avec  des  bayon- 
nettes,  la  raison  est  l'arme  du  juste,  avec 
elle  il  n'opprime  jamais  son  semblable.  » 
La  gendarmerie  des  ports  s'est  distin- 
guée dans  la  guerre  de  la  Vendée,  les  re- 
présentants du  peuple,  les  magistrats  et 
les  généraux  en  font  le  plus  grand  éloge. 

1"  pluviôse  an  II. 
Copie   conforme,  signée   de   Clément,  secré- 
taire de  l"Etat-major  général,  A.  A^.,  BB-'  7C. 

1509.  —  .\rrêlé  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, portant  que   le  citoyen  Martin,  son 
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couiniissaire.  qui  a  été  chargé  d'arrêter  la 
ci-devanl  duchesse  de  Lauraguais,  rerael- 
tra  aux  citoyens  Jagot  et  Voulland,  mem- 
bres du  Comité,  les  procès-verbaux  relatifs 
à  l'arrestation  de  ladite  Lauraguais  el  de 
ses  gens  d'affaires,  avec  mention  en  marge 
de  la  remise  des  procès-verbaux  en  c|ues- 
tion  el  des  pièces  relatives  à  la  Laura- 
guais, au  nombre  de  '.i  paquets,  à  la  date 
du  8  pluviôse. 

l"  pluvii'ise  an  IL 
Extrait  du    registre  des   mandats  d'arri^t   du 
Comiii'  de  sûreté  générale,  A.  S.,  AF'ii  291, 
fol.  55. 

liîlO.  —  .Vrrélés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  autorisant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  des  Quinze-Vingts 
à  procéder  on  présence  de  la  citoyenne 
•hemange,  détenue  chez  elle  sous  la  surveil- 
lance de  deux  Sans-culottes,  ii  la  levée  des 
scellés  apposés  à  son  domicile,  pour  en  dis- 
traire tous  les  objets  de  première  nécessité 
el  les  papiers  suspects  qui  seront  envoyés 
au  Comité;  2° ordonnant  la  mise  en  liberté 
immédiate  de  .Marc-Claude  .Marcel,  de  la 
section  du  Muséum,  détenu  au  Luxem- 
bourg; 3»  autorisant  le  Comité  révolution- 
naire de  la  seilidii  des  Tuileries  à  extraire 
le  citoyen  Follope  de  la  maison  d'arrêt 
où  il  est  détenu,  pour  le  soumettre  à  un 
interrogatoire  sur  les  faits  signalés  par 
une  dénonciation. 

1"  pluvir.sc  an  IL 
Extrait  du  registre   des   mandats   d'nrril  du 
Comilc  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'n  294, 
fol.  5G;  AF'II  290,  fol.  88  r»,  89  r«. 

IMI.  —  .Vrrété  du  Comité  de  silrelé 
générale,  après  avoir  entendu  les  récla- 
mations des  citoyens  Pierre  Veusiel,  com- 
missaire aux  accaparements,  el  llemy, 
membre  du  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  de  la  Képublique,  teiiiliiiil  ii  obte- 
nir la  levée  des  sirllés  apposés  sur  le  bois 
de  rbaiiffage  qui  se  trouve  dans  les  mai- 
sons lie  plusieurs  individus,  déjà  arrêtés 
comme  suspects  ou  placés  sous  le  glaive 
de  la  loi,  ainsi  (|iie  la  mise  en  vente  do  ce 
bois,  eu  égard  à  la  rareté  des  rombiisli- 
bles  el  aux  besoins  du  peuple,  déridant 
(|ue  les  scellés  apposés  sur  le  bois  des  gens 
suspects  de  cette  section  seront  levés,  cl 


que  ce  bois  sera  vendu  par  les  soins  du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  de  la 
I<é]iublique,  qui  en  gardera  le  produit 
pour  en  rendre  compte. 

l"'  pluvii'isc  an  IL 
Extrait  du    registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Comili-  de  sûreté  générale,    A.  S..  AF'lI  Î90, 
fol.  88  V. 

loi 2.  —  Lettre  du  (Comité  de  sûreté 
générale  à  l'accusateur  public  du  Tribunal 
révolutionnaire,  lui  adressant  un  arrêté 
par  lequel  les  nommées  Pluquel  el  Villar, 
détenues  à  Sainte-Pélagie,  sont  trailuiles 
au  Tribunal  révolutionnaire  comme  pré- 
venues d'intelligences  avec  les  émigrés,  el 
le  prévenant  que  les  pièces  relatives  à 
celle  affaire  lui  seront  envoyées  aiissiliM 
que  le  Comité  aura  reçu  les  pièces  con- 
cernant tl'autres  iudividus,  sur  lesquels 
pèse  la  même  accusation,  domiciliés  dans 
le  département  de  la  Charente. 

l"pluviMse  .in  II. 
Kxlr;>it   du  registre  des   mandats  d'arri-t  du 
Comité  do   sûreté  générale,  A.  S..  .\I'*il  290, 
fol.  89. 

131.3. —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  «le  Paris  :  I*  tlé- 
claranl  avoir  procédé  ii  l'interrogatoire dr 
la  veuve  Loyer,  femme  de  chambre  de  la 
ciloy'nne  Halleroy,  émigrée  avec  sa  mai- 
tresse  le  17  novembre  1790  el  rentrée  le 
S  novembre  1792, ainsi  que  du  nommé  Au- 
bei  t.  marchand  de  meubles,  rue  des  Mou- 
lins, au  service  de  l'émigré  La  Vaupalière, 
émigré  le  V  juillet  1792,  rentré  le  .S  février 
ny.'t,  lesquels  sont  renvoyés  au  Tribunal 
révolutionnaire  ;  2'  portant  envoi  aux  Co- 
mités de  surveillance  dessectinnsde  lleau- 
repaire,  du  ('.«uilral-Social  et  Poissonnière 
des  procès-verbaux  de  perquisition  cbe; 
le  citoyen  Hassel,  marchand  d'estampes, 
lue  Saint-Jacques,  chez  le  ritoveii  lle- 
lage,  a  Paris  et  à  llelleville,  chez  Itoulaiii- 
villiers,  rue  Itergère;  .'l»  recevant  le  pro- 
cès-verbal  des  opérations  du  ci  tôt  en  Ti-sel, 
chargé  de  perquisitionner  i-liez  les  citoyens 
Esnnult  el  Kapilly,  niarchainls  d'estampes, 
rue  Saint-Jacques,  n"  19:1,  d'après  b-qm! 
il  a  été  trouvé  une  charretée  de  graMires 
à  effigies  royales  ;  4"  dériarnnt  avoir  pro- 
cédé à  l'inlerrognloiredu  nommé  Ducqux. 
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cuisinier  chez  de  Gourgues,  place  de  l'In- 
divisibilité, émigré  avec  La  Vaupalière,  de 
1790  à  1793,  lequel  est  envoyé  à  la  Con- 
ciergerie; o"  chargeant  deux  gendarmes 
de  transférer  Josset  de  Saint-Laurent  de 
Sainte-Pélagie  à  la  Conciergerie,  d'après 
l'ordre  du  Comité  de  sûreté  générale; 
6°  chargeant  le  citoyen  Fournerot  de  pro- 
céder à  l'examen  des  papiers  de  la  ci- 
toyenne Bocquet,  qui  restera  en  liberté, 
si  rien  de  suspect  n'est  trouvé  chez  elle  ; 
7°  ordonnant  la  mise  en  liberté  de  la  ci- 
toyenne Adelle,  femme  de  chambre  de  la 
citoyenne  Lassoley,  son  interrogatoire 
n'ayant  rien  relevé  à  sa  charge;  8°  convo- 
quant pour  le  lendemain,  à  midi,  les  di- 
recteurs, acteurs  et  actrices  du  Vaudeville, 
pour  i  heure  ceux  du  thédtre  de  la  Répu- 
blique et  pour  2  heures  ceux  du  théâtre 
de  la  Cité-Variétés;  9°  décidant  à  partir  de 
ce  jour  la  suppression  de  la  (;ommission 
inspectanle  des  journaux  à  la  maison  des 
Postes;  10»  chargeant  le  citoyen  Paoly, 
membre  du  Comité  de  surveillance  de  la 
section  du  Contrat-Social,  d'examiner  les 
papiers  de  la  citoyenne  Bouvillier,  femme 
du  sieur  Belgoder, rue  Saint-Antoine, n°64, 
et  de  l'amener  au  Comité;  11°  chargeant 
le  citoyen  Fournerot  d'apposer  les  scellés, 
rue  de  Saintonge,  n°  61,  au  coin  du  bou- 
levard du  Temple,  dans  une  chambre  du 
i'  étage,  louée  au  sieur  d'Ygé  La  Bleton- 
nière;  12°  adressant  au  citoyen  Harny, 
juge  au  Tribunal  révolutionnaire,  copie 
du  procès-verbal  de  l'évasion  de  Le  Pes- 
cheux,  dressé  par  la  section  Poissonnière. 

1"  pluviôse  an  II. 
Extrait  du  2"  registre  des  procès-verbau.x  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,  A.N.,  BB^  81'^,  fol.  383-386. 

1514.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  portantque  les  chefs 
de  légion  auront  soin  de'faire. compléter 
tous  les  postes,  notamment  ceux  des  mai- 
sons d'arrêt,  celui  du  Luxembourg  doit 
toujours  être  de  aO  hommes. 

Les  adjudants  sont  invités  de  nouveau  à 
ne  pas  manquer  de  lire  l'ordre  tous  les 
soirs  dans  les  Assemblées  générales  et  So- 
ciétés populaires. 

«  Le  fonctionnaire  public,  observe  Han- 


riot,  se  doit  entièrement  à  la  chose  sociale, 
nul  de  nous  n'a  le  droit  de  se  cacher, 
lorsque  sa  conduite  doit  être  au  grand 
jour,  le  coupable  fuit  la  lumière,  l'inno- 
cent la  cherche.  » 

Hier,  les  chefs  de  légions,  adjudants  gé- 
néraux, commandants  et  adjudants  de 
sections  ont  mis  beaucoup  d'activité,  le 
Commandant  général  leur  sait  gré  de  leur 
vigilance. 

u  Vous  sentez  enfin,  ajoute  Hanriot, 
combien  il  est  essentiel  d'être  prompts  et 
surveillants,  qu'avec  une  bonne  conduite 
bien  soutenue  nous  parviendrons  à  établir 
des  lois  favorables  à  la  société,  que  nul  de 
nous  ne  pourra  enfreindre.  » 

Les  voituriers  des  ports  se  sont  rendus 
à  la  raison,  en  se  conformant  à  l'arrêté  du 
Conseil  général. 

Les  adjudants  surveilleront  certains 
étrangers  nouvellement  arrivés  à  Paris, 
ces  citoyens  se  disent  plus  patriotes  cjue 
les  patriotes. 

2  pluviôse  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secré- 
taire de  l'Elat-major  général,  .4.  N.,  BB^  76. 

Kilt).  —  .■Vrrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  f"  chargeant  le  citoyen  Morel 
de  procéder  à  la  levée  des  scellés  et  à 
l'examen  scrupuleux  des  papiersdu  citoyen 
Bochart-Saron,  qui  sera  extrait  à  cet  effet 
de  la  maison  d'arrêt  où  il  est  détenu  ;  2°  dé- 
cidant que  le  citoyen  La  Hogue,  détenu  à 
Picpus,  en  sera  extrait  pour  assister  à  la 
levée  des  scellés  sur  ses  effels  et  prendre 
ceux  qui  lui  sont  indispensables;  3»  or- 
donnant la  mise  en  état  d'arrestation  de 
l'abbé  Villepepin,  ci-devant  grand  vicaire 
de  Notre-Dame,  avec  l'examen  de  ses  pa- 
piers ;  4°  ordonnant  la  mise  en  liberté  du 
citoyen  Dulrône,  précédemment  mis  en 
arrestation  par  le  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  de  Marat. 

2  pluviôse  an  II. 
Extrait  du    registre   des   mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté   générale,  A.  N.,  AF'il   294, 
fol.  55,  56,  57. 

1^)10.  —  .Vrrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  le  citoyen  Martin 
de  perquisitionner  chez  le  nommé  Du- 
cange,  rue  des  Petits-Champs,  près  celle 
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(haillon,  11°  91),  de  lever  les  scellés  el  d'exa- 
niiner  ses  papiere;  2°  ordonnant  de  inellre 
on  i-lot  d'arreslalion  le  nommé  Rivière, 
ci-devant  religieux  pelit-père,  demeurant 
au  ci-devant  couvent  des  Pctit^î-Pères,  près 
la  plaie  des  Victoires-Nationales,  d'exa- 
iiiiniM-  ses  papiers  et  d'appoiter  ceux  sus- 
jiects  au  Comité  ;  3»  ordonnant  de  procé- 
der à  des  perquisitions  dans  la  maison  de 
cainpniîne  du  nommé  Dufouleau,  notaire, 
à  Nanterre,  à  l'effet  de  saisir  les  papiers 
suspects;  4°  ordonnant  d'incarcérer  aux 
Carmes  les  citoyens  Desmoulins,  lieute- 
nant, el  Cliabrier,  gendarme  national,  et 
chargeant  le  citoyen  Cliaumette,  secré- 
taire du  Comité,  de  visiter  leurs  porte- 
manteaux dans  leur  auberge  et  constater 
l'état  de  la  valise  appartenant  au  nommé 
Servies. 

2  pluviôse  an  II, 
Extrait   (lu   registre  des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  S.,  AF'll  290, 
fol.  89. 

I.'il".  —  Déliliération  du  Comité  de  salut 
liublic  du  Département  de  Paris:  1"  an- 
nonçant l'envoi  à  l'accusateur  public  près 
leTriliunal  de  police  correctionnelle, ^éaiit 
au  CliAtelel,  des  pièces  du  nommé  Dii'ii, 
imprimeur  en  taille-douce,  rue  Saint-Jac- 
iiues,avcc  IOj  gravures  obscènes  et  6  bro- 
chures du  même  genre;  2° déclarant  avoir 
reçu  dans  son  sein  les  directeurs,  acteurs 
el  actrices  des  théâtres  de  la  République, 
du  Vaudeville  et  de  la  Cité- Variétés,  et 
les  avoir  invité  à  propager  sur  leurs  tliéft- 
Ires,  par  la  représenlatiim  de  bonnes 
pièces  senlinieiilales,  les  bonnes  inirura 
d'oii  découle  le  vrai  patriotisme;  3"  adres- 
sant au  Comité  de  silreté  générale  et  à 
l'administration  de  Police  la  liste  des  per- 
sonnes envoyées  dans  les  différcnles  mai- 
sons d'arrêt;  4°  avisant  la  ccnimune  de 
MAcon  de  l'évasion  du  nommé  d'Ygé  La 
Itlelonnière  el  des  mesures  prises  pmn- 
découvrir  le  lieu  de  sa  retraite;  i>"  inbir- 
niiiiit  le  Comité  de  surveillance  de  In  com- 
imuie  d'Aiilun  de  l'évasion  de  ce  parlicii- 
lier.qui  pourrait peut-éire  revenir.i  Aulun, 
oit  son  p're  est  déteini  ;  <!•  vu  la  cesunlion 
lies  foiiitioiis  (les  citoyens  Lebrun,  Mnli6re, 
Payen-Deslnurinrs,  membres  de  la  Com- 
mission inspectante  de*  journaux  suppri- 


mée, décidant,  sur  leur  demande,  qu'il 
sera  délivré  à  chacun  d'eux  une  attestation 
portant  qu'ils  ont  bien  rempli  leur  devoir 
el  en  vrais  républicains;  7»  convoquant 
puur  le  lendemain  les  directeurs,  acteurs 
el  actrices  du  théûlre  national  de  lu  rue 
de  la  Loi,  de  l'itpéra-Comique  national, 
rue  Favalt.du  Ihéàlre  de  la  rue  Feydeau; 
8°  le  citoyen  .Marchand  ayant  rappelé  au 
(Comité  que  la  discussion  sur  les  Ihéàlres 
était  à  l'ordre  du  jour,  et  ayant  donné 
lecture  d'un  discours  ii  ce  sujet,  décidant 
que  tous  les  artistes  des  théâtres  de  Paris 
seront  successivement  convoqués,  que  ce 
discours  leur  sera  lu,  qu'il  sera  en  outre 
imprimé  au  nombre  de  l.tHin  exemplaires 
en  afiiche  et  de  .'.(lO  in-i".  pour  élreafli- 
clié,  envoyé  atix  autorités  constiluées,  so- 
ciétés populaires,  sections  de  Paris  ;  9°  char- 
geant le  citoyen  Simon  de  se  rendre  rue  des 
Vieux-Auguslins.  vis-à-vis  de  l'égoul,  alin 
de  visiter  les  papiers  du  nommé  Ciirlier, 
ci-devant  aide  de  camp  du  général  l.uck- 
ner,  et  de  l'amener  au  Comité;  10°  pro- 
cédant de  nouveau  à  l'interrogatoire  du 
nommé  Deslaudes,  prévenu  d'avoir  fait 
piisser  de  faux  assignats  de  40ti  livres,  el 
itjournanl  toute  décision  jusqu'il  ce  qu'il 
lui  soit  parvenu  de  nouveaux  renseigne- 
ments de  la  part  de  ceux  à  qui  il  aura  pu 
faire  quelques  payements  en  assignats 
de  cette  valeur;  11°  annonçant  l'envoi  à 
l'accusoteur  public  du  Tribunal  révolution- 
naire des  pièces  concernant  Josset  Sainl- 
Laurenl,  les  femmes  Delvincouil,  Loyer. 
el  les  nommés  .Vubeil  et  Dticquy;  l2"pro- 
ccdanl  à  l'iiiterrogatoire  du  citoyen  liros- 
jean,  homme  d'affaires  de  la  citoyenne 
Duplanoy;  13"  recevant  du  minisire  de  la 
guerre  une  loltre  avisant  le  l>)mité  qu'il  a 
donné  l'ordre  de  inellre  Wcbert,  vnlnnlaire 
de  la  l"réquisilion,en  nrreslalion  ri  do  le 
faire  conduire  de  brigade  en  brigade  au 
C.omilé;  11"  reci^vanl  le  procès-verbnl  de» 
opérations  du  citoyen  Tisset,  chargé  de 
perquisitionner  cher.  Joiiberl.  avec  un  pa- 
qtiel  de  caries  du  club  des  Thermes  el  des 
gravures  rep résout;! ni  l'ofllgio  royale. 

2  pluvii'tH  an  II. 
Kttrail  du  2*  registre  dos  pnicèa-verli.'iiix  cl 
ili'hl>i>rntinn!i  du  Comité  do  PUrvvitlanro  du  IV- 
paHcmcnl  d«P«ri«.  A.  W,  DU'  HP,  fol.  380  3mi. 
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1518.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  à  l'accusa- 
teur public  du  Tribunal  révolutionnaire, 
annonçant  l'envoi  des  pièces  contre  les 
nommés  .\ulierl,  Ducqiiy  et  les  femmes 
Loyer,  Delvincourt,  tous  prévenus  d'émi- 
gration, en  outre  de  pièces  volumineuses 
contre  le  nommé  Saint-Laurent,  prévenu 
de  correspondance  avec  les  émigrés,  d'a^ 
voir  recelé  des  biens  et  titres  de  la  maison 
du  ci-devant  Condé,  d'avoir  payé  les  frais 
du  voyage  du  tyran  à  Varenne,  lequel  a 
été  renvoyé  au  Tribunal  sur  l'ordre  du 
Comité  de  sûreté  générale,  et  demandant 
si  l'affaire  du  nommé  Dérouville,  adminis- 
trateur de  l'Hôtel-Dieu,  a  été  renvoyée  au 
Tribunal,  attendu  qu'il  y  a  contre  lui  des 
faits  qui  nécessitent  un  interrogatoire. 

2  pluviôse  an  II. 

E.xirait  du  registre  de  copie  des  leUres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  JV.,  BB»  81,  fol.  '28  v°. 

Cucu  d'Hérouville  (François-René),  payeur  de 
renies  et  trésorier  de  l'IIotel-Dieu,  condamné  à 
mort  le  4  messidor  an  II  (A.  N.,  W  293,n°91 1  ; 
F'  4658). 

1519.  —  E.\trait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  aimonçaul  que  les 
citoyens  de  la  seconde  légion  qui  ont  ob- 
tenu le  plus  de  voix  pour  la  place  d'adju- 
dant général  sont  les  citoyens  Horsel, 
Martincourt,  Moreau,  Livin,  Desmont  et 
Bavard,  le  Commandant  général  invile  ses 
concitoyens  à  accélérer  cette  nomination, 
il  invite  aussi  ceux  de  la  3«  légion  à  en 
faire  autant  pour  les  place  d'adjudant  et 
sous-adjudant  général. 

i<  Hier,  ajoute  Hanriut.  tdus  mes  frères 
d'armes  ont  mis  beaucoup  de  promptitude 
et  d'exactitude  à  se  rendre  sous  les  armes 
aux  endroits  indiqués,  c'est  une  nouvelle 
marque  d'attachement  à  la  chose  publique 
qui  vous  fait  honneur.  Les  tyrans  ont  dû 
trembler,  notre  vœu  était  commun,  nous 
avons  tous  juré  de  bon  cœur  la  mort  des 
.■scélérats  qui  voudraient  nous  asservir.  » 

3  pluviôse  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secrétaire 
de  l'Etat-major  général,  A.  lY.,  BB^  76. 

1520.  —  Arrêté  du  Comité  do  sûreté 
générale,  autorisant  les  citoyens  Albert  et 


Copie,  membres  du  Comité  dé  stlrveillance 
de  la  section  de  l'Unité,  à  se  rendre  dans 
les  diverses  maisons  d'arrêt  de  Paris  et 
partout  où  l'importance  di'  la  commission 
dont  ils  sont  chargés  par  le  Comité  exi- 
gera qu'ils  prennent  des  renseignements, 
auquel  effet  il  leur  sera  donné  entrée  ainsi 
qu'aux  citoyens  dont  ils  se  feront  assister, 
et  ils  pourront  requérir  la  forcé  armée, 
ladite  autorisation  n'étant  valable  que  pour 
8  jours. 

3  pluviôse  an  II. 
Extrait   du   registre   des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF*II  294, 
fol.  57. 

1521.  —  Arrêtés  du  Comité  de  siireté 
générale  :  1°  décidant  qu'Agricole  Moreau 
sera  réintégré  dans  la  maison  d'arrêt  du 
Luxembourg;  2°  ordonnant  la  mise  en 
liberté  du  citoyen  Haly,  ci-devant  con- 
cierge de  la  maison  d'arrêt  de  la  Bourbe, 
détenu  à  la  Force,  ainsi  que  des  citoyens 
Suchet,  Robillard,Ducancelle,  Dubé  etDu- 
pain  ;  3°  ordonnant  également  la  mise  en 
liberté  du  citoyen  Louis  Guérin,  détenu  à 
l'Abbaye,  en  vertu  d'un  mandat  d'arrêt  du 
Comité  révolutiennaire  de  la  section  de  la 
Réunion. 

3  pluviôse  ail  II. 
E.\lrait  du   registre    des   mandats    d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,    A.  N.,    AF'li   294, 
fol.  57,  58. 

1522.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  visant  un  arrêté  du  Comité  ré- 
volutionnaire de  la  section  de  l'Arsenal, 
du  2  pluviôse,  et  autorisant  les  citoyens 
Barucand  et  d'Huin,  assistés  de  deux  com- 
missaires de  la  section  des  Gardes-Fran- 
çaises, à  se  transporter  au  domicile  de  la 
citoyenne  Serennes,  au  Cheval  .\oir,  rue 
Saint-Honoré,  chez  le  citoyen  Lemor,  mar- 
chand de  draps,  afin  de  visiter  ses  papiers 
et  saisir  ceux  suspects,  ladite  Serennes  de- 
vant être  gardée  à  vue  chez  elle,  jusqu'à 
ce  qu'il  en  ait  été  autrement  statué. 

3  pluviôse  an  II. 
Extrait   du  registre  des  mandats    d'arrèl   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  29U, 
fol.  90. 

1523.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  saisi  des  dénonciations  ver- 
bales  des    citoyens   Domai'got   et   Boyer, 
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membres  du  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  Popiocourl,  relativement  au  ci- 
toyen Choquet.  huissier  près  le  Tribunal 
du  i'  arrondissement,  qualilié  par  eux 
d'agitateur,  d'inlriiiant  et  de  fauteur  de 
troubles,  décidant  qu'il  sera  mis  en  étal 
d'arrestation  par  les  soins  du  Comité  ré- 
volutionnaire de  la  section  Popincourl  ; 
■2'  chargeant  le  citoyen  Ployer  de  mettre 
en  état  d'arrestation  le  ci-devant  marquis 
de  Livry  et  d'examiner  ses  papiers. 

3  pluviôse  an  II. 
E.tlrait    du   regisire  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  .V.,  AF'li  290, 
fol.  90  r°  et  v«. 

1524.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  visant  la  lettre  de  l'adjoint 
général  de  Landau,  d'Auxon,  en  date  du 
22  nivôse,  dont  le  citoyen  Dumoulin,  arrétr- 
la  veille,  était  porteur,  chargeant  les  ci- 
toyens .Magnant  et  Henry  .le  procéder  à 
l'arreslation  de  la  citoyenne  Wolf.  belle- 
sa'ur  de  Donlzel,  représentant  du  peuple, 
d'examiner  ses  papiers  et  de  saisir  ceux 
suspects;  2°  décidant  qu'il  sera  payé  par 
sontrésorierauxcitoyensVaillot.Demargol, 
Courtois  el  Bécard,  membres  du  Comité 
de  surveillance  de  la  section  Popincourt, 
la  somme  de  1,200  livres  pour  subvenir 
aux  dépenses  que  nécessitera  l'arrestation 
du  ci-devant  duc  d'Aumont.  réfugié  à  Mag- 
ney,  roule  de  Saint-Quentin. 

^  pluvli'ise  an  II. 
Extrait   du    registre   des   mandais  d'»rr*t   du 
Comité  de  «iircté  générale,  .\.  A'..  AF'll  290, 
fol.  00  V,  91  r». 

I"i2'^.  —  Lettre  du  Cnmil"'  de  srtrelé 
générale  au  Coiniti''  de  surveillance  de  la 
section  de  Hon-Conseil,  l'avisant  que  la 
Convenlion  demande  un  rapport  sur  les 
motifs  de  la  deslilulion  ou  suspension  du 
citoyen  Molle,  capilaim-  nu  3'  l>alaillon 
des  volontaires  du  .Morbiliaii,  motifs  dont 
celte  serliiin  seuli'  a  <  (innaissance,  el  l'in- 
vitant à  le  mettre  a  même  de  snlisfairi' 
au  désir  de  In  Convention. 

3  pluvi«'i4c  an  II. 
Extrait   du   registre   dos  mandnts  d'arnl  du 
Comité  do  t.ùr»U  générale,  A.  iV.,  AT'll  ?90. 
fol.  90  v°. 


1,'')2('>.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Déparlement  de  Paris  :  l'  rece- 
vant le   procès-verbal  des  opérations  du 
citoyen  Poly,  membre  du  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  du  Coiilral-Social, 
chargé   de    se    transporter   chez   Mélanie 
Houvillier.  femme   Helgoder,  duquel  il  ré- 
sulte qu'il  n'a  été  trouvé  rien  de  suspect; 
2°  portant  que  le  théâtre  Keydeau.  convo- 
qué au  Comité,  s'est  rendu  à  son  invila- 
lion  et  a  reçu  les  encouragemenis  néces- 
saires pour  tracer  en  traits  de  feu  les  faits 
héroïques  de  nos  républicains  el  propager 
les  iirincipes  de  moralité;  que  les  théiltres 
de  la  Montagne,  rangés  sous  l'adminislra- 
tion   du  Tliéàtre-.Xational.  rue  de  ht  Loi, 
le  Ihéàtre  de  l'Opéru-Comique  national  de 
la  rue  Favart,  se  présentent  au  Comité  cl 
y    reçoivent    l'invilation    de    s'attacher   à 
épurer  les  niieurs  par  la  représentation  de 
bonnes  pièces  rentplies  de  morale;  3"  con- 
voquant pour  le  lendemain  le  Ihéàlre  des 
.\mis-de-la-Palrie,  celui  ilu  Lycée  des  Arts 
el  le  IhéAlre  de  l'OpéraNalionnl;  l"  rece- 
vant le  compte  rendu  de  la  mission  conliée 
au   citoyen   Fournerol,  chargé  de  perqui- 
sitionner chez  la  citoyenne  Bocquel,  pas- 
sage des  Enfanls-Iliiuges;  Ti*  constatant  la 
venue  du    citoyen    Prévost,   chef  d'esca- 
drons des  gendarmes  cisernés  au  Luxem- 
bourg, suspendu   de  son   grade  en  raison 
de  plusieurs  dénonciations  dont   il  avait 
été  l'objet,  lequel  apporte  le  procès-verbal 
dressé    par    le    commissaire   des  guerres 
pour  la   reddition   de  ses  comptes,   avec 
prière  de  faire  parvenir  au  ministre  île  la 
guerre  ses  moyens  de  justilicalion  a  l'eflel 
d'être  rétabli  dans  ses  fonction.*;  <>•  de- 
mandant à  divers  des  renseignements  sur 
le  nommé  Deslandes;  "•  déclarant  avoir 
procédé  ."i  l'inlerrogaloire  de  la  ciloyriine 
Duplanoy  el  de  Mélanie  Houvillier.  fiunnie 
Helgoder. 

3  pluviôse  Bii  II 
Extrait  du  2*  registre  dc«  procès-verbaux  et 
déliliéralions  du  Comité  de  »ur\eill«nrc  du  Dé- 
partement do  Paris,  A.A'.,nn»8l*.fol.  390..392. 

I;>27.  —  Extrait  do  l'ordre  ilu  jnur  de  In 
force  armée  de  Paris,  déclarant  que  le 
résultat  du  scrutin  de  la  4*  légion  a  donné 
une  majorité  de  suffrages  pour  la  place  de 
chef  aux  ciloven.s  IlilTaulville  l'I  Chardin, 
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il  a  donné  de  même  une  majorité  absolue 
aux  citoyens  Lapierre  et  Vanloo  pour  celle 
d'adjudant  et  soiis-adjudant  général. 

Hanriot  annonce  que  ses  concitoyens 
des  ports  se  sont  soumis  à  l'arrêté  de  la 
Commune.  "  Cette  soumission,  dit-il,  fait 
honneur  aux  bons  Sans-culottes.  Courage, 
enrichissez-vous  de  vertus  et  montrez  aux 
yeux  de  l'Europe  entière  qu'il  existe  sur 
la  terre  une  portion  d'hommes  qui  sait 
être  juste  et  raisonnable,  qui  sait  tout  sa- 
crifier pour  le  bonheur  de  ses  frères.  Si 
Vous  avez  quelques  réclamations  à  faire  et 
qu'elles  soient  justes,  faites-les  aux  ma- 
gistrats avec  la  dignité  d'hommes  libres; 
comme  vous  les  avez  nommés  pour  veiller 
aux  intérêts  communs,  ils  sont  incapables 
de  les  trahir. 

4  pluviôse  an  II. 
Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secrétaire 
de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  \ih^  76. 

1328.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  vu  la  lettre  du  représentant 
Dumont  et  les  pièces  relatives  à  l'arresta- 
tion des  nommés  Demangeville  et  Tisse- 
raut,  décidant  leur  incarcération  aux  Car- 
mes et  l'envoi  des  pièces  à  l'accusateur 
public  du  Tribunal  révolutionnaire  pour 
leur  mise  en  jugement;  2°  autorisant  le 
citoyen  Cibert.pour  les  mêmes  motifs  qui 
ont  dicté  son  arrêté  du  19  nivôse,  à  con- 
tinuer de  rester  chez  lui  jusqu'au  20  plu- 
viôse, dernier  délai  ;  3°  ordonnant  la  mise 
en  état  d'arrestation  etl'envoi  aux  Carmes, 
comme  suspect,  du  nommé  Michel-Isaac 
Ferrand,  demeurant  rue  Poulletier,  n"  2. 

4  pluviôse  an  II. 
Eïtrait  du   registre   des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  iY. ,  AF"»  294, 
fol.  59. 

1529.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  décidant  que  les  citoyens  Sa- 
batier  et  Després,  détenus  dans  la  maison 
Belhomme,  Lambert,  détenu  à  Sainte-Pé- 
lagie, et  Laborde,  détenu  dans  la  maison 
Massé,  seront  extraits  de  ces  maisons  et 
conduits  chez  eux  où  ils  resteront  sous 
la  garde  d'un  Sans -culotte,  jusqu'à  ce 
qu'ils  aient  terminé  avec  les  commissaires 
Servoisier,  Duranville,  Perregaux  et  llu- 


pais  les  opérations  relatives  aux  déclara- 
tions par  eux  faites  à  la  Commission  des 
Subsistances;  2°  ordonnant  la  mise  en 
état  d'arrestation  et  l'envoi  à  la  Force,  par 
les  soins  du  citoyen  Ployer  et  du  Comité 
de  surveillance  de  la  section  des  Droits- 
de-l'Homme,  du  nommé  Livry,  ci-devant 
mousquetaire. 

4  [iluviôse  an  II. 
Extrait  du  registre   des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'ii  294, 
fol.  59,  GO. 


1530.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  t»  ordonnant  la  mise  en  liberté 
immédiate  du  citoyen  Crouset,  principal 
du  collège  du  Panthéon-Français,  tlétenu 
à  Sainte-Pélagie;  2°  ordonnant  également 
la  mise  en  liberté  des  citoyens  Darbigny 
et  Béliers,  arrêtés  en  raison  du  doute  exis- 
tant sur  la  situation  de  la  caisse  du  ci- 
toyen Roettiers,  directeur  de  la  Monnaie, 
qui  se  trouve  avoir  un  excédent  de  plus 
de  200,000  livres  et  a  été  élargi;  3"  char- 
geant le  citoyen  Monnory  de  procéder  à 
l'arrestation  de  Joseph  -  François  -  Marie 
Coattarel,  ci-devant  baron  de  Commana, 
objet  d'une  dénonciation,  de  l'incarcérer 
à  la  Force,  et  de  mettre  les  scellés  sur 
ses  paiiiers. 

4  pluviôse  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comité  de   sùi-eté  générale,  A.  N.,  AF*ii  294, 
fol.  60,  05. 

1531.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  le  citoyen  Poupart 
de  mettre  en  état  d'arrestation  et  de  con- 
duire à  la  Force  le  nommé  Boyer,  rédac- 
teur de  la  Gazette  unicersellc,  demeurant 
rue  Saint-Honoré,  près  des  Jacobins,  et 
d'apposer  les  scellés  sur  ses  papiers  et 
effets;  2°  ordonnant  la  mise  en  liberté  du 
citoyen  Cailloua,  perruquier;  3»  sur  le  rap- 
port fait  au  Comité  de  l'arrestation  du  ci- 
devant  marquis  de  Livry,  dit  Sanguin,  et 
de  la  nécessité  de  procéder  à  l'apposition 
des  scellés  en  son  domicile,  à  Sarcelles, 
chargeant  de  cette  opération  le  citoyen 
Ployer;  4°  ordonnant  la  mise  en  état  d'ar- 
restation de  la  femme  et  de  la  tille  Cha- 
bert,  rue  de  la  Loi,  maison  Tessier,  par- 
fumeur, et  du  nommé  Rougis,  Lyonnais  et 
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garde  du  ci-devant  Uoi,  qui  va  jouinelle- 
nienl  cbez  ledit  Chaberl. 

4  pluvi()!:e  an  II. 
Kxirait  du  registre  des    mandats   d'arrêt  du 
fomité  de   sûreté   générale.  A.  .Y.,  AF'll  290, 
fol.  90  v°,  91  r». 

lâM.  —  Arrêté  du  Comité  de  silreté 
tjénérale,  décidant  que.  pour  assurer  l'exé- 
cutiiin  du  décret  relatif  à  la  reddition  du 
compte  de  la  Caisse  de  l'Extraordinaire 
par  l'ancien  caissier  Le  Couteulx,  le  ci- 
toyen Ducange  lèvera  les  scellés  sur  ses 
papiers  pour  en  extraire  les  registres  et 
pièces  de  coniptabilitr-,  lesquels  seront  dé- 
posés ilans  une  chambre  de  la  Trésorerie 
nationale,  fermée  a  deux  clefs,  que  le  pré- 
posé du  citoyen  I.e  Couteulx  suivra  la 
co|T)plabilité,  et  si  la  présence  de  celui-ci 
était  nécessaire  i>our  quel(|U('  opération, 
il  serait  conduit  à  la  Trésorerie  pour  four- 
nir les  renseiiîiiements  sous  la  garde  de 
deux  gendarmes,  sans  qu'il  lui  soit  permis 
de  découcher  de  la  maison  d'arrél,  où  il 
sera  traduit,  à  moins  d'une  autorisation 
particulière  du  Comité,  laissant  la  faculté 
de  faire  sortir  momontanémenl  le  citoyen 
\.û  Couteulx  à  la  prudence  du  Comité  des 
Onances  et  à  la  surveillance  du  citoyen 
I)ucanpe.  commissaire  charué  de  suivre 
celte  opération. 

i  uluviùne  an  !(. 
Extrait  du   registre  des  mandats   d'arrâl   du 
Comité  de   silrclé  générale,    A.  A'.,  AF'li   290, 
fol.  91  v°. 

Iil33.  —  Arrêtés  du  l'.omilé  de  si^relé 
générale  :  1"  décidant  que  les  scellés  ap- 
posés chez  Wicdenfeld,  en  étal  d'arresta- 
tion aux  Ani{lai:ie!>,  seront  lovés  par  deux 
comniisHaircs  du  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  I.e  Peletier,  en  présence  de 
deux  sucrétaires  du  Comité  do  sitreté  gé- 
nérale, et  qu'il  en  sera  extrait  tout  ce  qui 
pourra  servir  de  pièces  h  conviction  ;  i'  au- 
torisant le  (Aimilé  révoliiliotinaire  de  la 
Heclion  \\k.»  Tuileries  ù  lever  lus  Ncolli'a  mit< 
chcde  citoyen  Victor,  (4/i(4>\  itou,  détenu  à 
la  Force,  et  vérillor  ses  papier». 

4  pluviôse  an  II. 
Bxtrait  du    ragistrc  de»    maudalu   d'arrAt  du 
C<oaiité  de  «Areté  géntraU,  A.  K.,  AF'il  '^90, 
(ol.  9'2. 


lo3i.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  !•  por- 
tant que  le  Comité  de  surveillance  de  Saint- 
Quenlin  a  envoyé  le  nommé  Charles  Du- 
pont, sous  l'escorte  de  deux  gendarmes  du 
23«  régiment,  auxquels  le  Comité  a  accordé 
une  indemnité  de  10  livres  à  chacun  pour 
leurs  frais  de  séjour  de  Paris,  et  demandé 
une  carie  de  route  pour  leur  retour;  2» après 
rapport  par  le  citoyen  tihéry  de  l'examen 
des  papiers  et  correspondances  de  la  ci- 
toyenne Duplanoy  et  du  citoyen  Groslean, 
où  il  n'a  été  rien  trouvé  qui  ait  trait  à  la 
Révolution,  décidant  la  levée  des  scellés 
par  les  soins  du  citoyen  l.écrivain;  3°  les 
directeurs,  acteurs  et  actrices  du  théAlre 
du  l,ycée  des  .\rls,  du  IhéAIre  des  Aiuis- 
de-la-Patrie  et  de  l'Opéra-National  s'étant 
rendus  à  la  convocation  du  Comité,  celui- 
ci  leur  donne  l'idée  Juste  du  but  moral  de 
l'institution  des  théâtres  et  du  bien  qui 
peut  en  rosuller,  lorsciue,  diriai's  par  de 
bons  patriotes  et  des  acteurs  di!.'nes  du 
peuple  qui  les  écoule,  ils  lui  coiiimuniquenl 
le  dtigré  do  chaleur  propro  à  stimuler  les 
citoyens  les  moins  à  la  hauteur  des  prin- 
cipes; i°  ponvO(|uant  les  directeurs,  acteurs 
et  actrices  du  théâtre  do  Salle  sur  le  bou- 
levard, du  théâtre  lyri(|ue  des  Amis-de-la- 
Palrie,  rue  do  l.ouvois,  du  théâlro  du  Dé- 
lassement-Comique, boulevard  du  Tetnpie. 
cl  de  celui  des  Sans-culoltes, ci-devant  Saint- 
Martin:  b"  recevant  le  procès-verbal  des 
opérations  du  citoyen  Fournerot,  chargé 
de  perquisitionner  dans  les  papiers  du 
nommé  d'Ygé,  avec  deux  letlros  do  Màcon 
à  son  adresse;  6°  ordonnant  l'arreslation 
cointnc  suspect  cl  l'envoi  à  Saint-I.a».are 
du  nommé  Péscau,i|ui  avait  déposé  che». 
le  nommé  l,émanl,doincslii|ue  de  Dutarlre, 
des  gravures  des  plus  contre-révolulioitr 
naires;  '"  d'.iprrs  le  rapport  du  citoyen 
Chéry,  ordonnant  que  lu  femme  de  lionnet 
du  Hupé,  caissier  général  des  i'ostes,  ser« 
mise  cho/.  elle  sous  la  surveillancu  d'un 
citoyen  de  la  section  du  Contrat-Social  ; 
U*  rectivaiit  lu  cunipte  rendu  de  la  inibsioii 
du  citoyen  .Simon,  chargé  d'examiner  les 
papiers  du  nommé  ('■arlier,  aide  do  caïup  <lu 
feu  nxaréchal  l.uckner,  ul  do  procéder  à  son 
arrestation;  9°  convoqnatil  le  coiniuissaire 
do  poliro  de  li^  srrtion  Poissonnière  pour 
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donner  dus  reaseignements  sur  l'allaire 
de  la  femme  Belpoder;  10°  chargeant  le 
cito3en  Fournerol  de  se  Iransporler  au 
(irand-Moiitrouge,  au  domicile  du  nommé 
Le  Sénéchal  et  de  sa  femme,  afin  de  perqui- 
sitionner dans  ses  papiers,  et  les  amener 
au  Comité;  li»  mettant  le  Comilé  de  sû- 
reté générale  au  courant  de  l'alTaire  de 
Charles  Dupont,  recherché  comme  pré- 
venu de  complicité  avec  le  sieur  Sainte- 
Koix,  que  le  Comilé  de  sûreté  générale 
avait  fait  incarcérer  à  la  Conciergerie,  an- 
nonçant son  arrestation  à  Saint-Quentin 
et  attendant  ses  ordres,  de  même  que  pour  le 
nommé  Carlier,  aide  de  camp  de  l'ex-gé- 
iiéral  Luckner,  arrêté  comme  ayant  beau- 
coup contribué  à  la  reddilion  de  Valen- 
ciennes;  li" chargeant  le  citoyen  Delespine 
d'examiner  6  piècey  trouvées  par  le  Comilé 
de  surveillance  de  Saint-Quentin  au  domi- 
cile de  Charles  Dupont;  13'  déclarant 
avoir  mis  en  élat  d'arrestation  la  citoyenne 
Perrault  d'Hurville,  sn'ur  de  la  femme  Bel- 
goder,  l'avoir  interrogée  et  suspendant 
toute  décision  à  son  égard  jusqu'à  plus 
amples  renseignements. 

4  pluviôse  an  II. 
Extrait  du    2«  registre  des  procès-verbuux  et 
cli'libérations  du  Comité  de  surveillance  du  Dé- 
partement de  Paris,  A.  iV.,  BB^  81'' ,  fol.  39'2-39G. 

lo'i'i.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Déparlement  de  Paris  au  Dépar- 
tement, lui  transmettant  la  réclamation 
de  la  citoyenne  Cirouard,  dont  le  mari 
vient  d'être  frappé  par  le  glaive  de  la  loi,  et 
l'invitant  à  y  faire  droit,  si  la  loi  le  pcrtnet. 

4  pluviôse  an  II. 

Extrait  du  registre  de  copie  des  lettres  du 
(  'omiti-  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  N.,  BQ-  81,  fol.  28  v. 

Girouard  (Joseph),  imprimeur  de  la  Gazette 
lie  Du  Rozoy,  avait  été  condamné  à  mort  le 
29  nivôse  an  II  (A.  N.,  \\  308,  n"  401). 

i:)36.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Déparlement  de  Paris  à  l'accusa- 
teur public  du  Tribunal  révolutionnaire, 
le  prévenant  que  le  nommé  Péseau,  em- 
ployé aux  hrtpilaux  de  l'armée,  ([ui  avait 
déposé  chez  le  nommé  Léinant  un  paquet 
d'estampes  révuluticmnaires,  se  trouve  en 
élat  d'arrestation  à  Sninl-Lazare,  pour  le 


faire  comparailre  à  l'époque  du, jugement 
de  Léraanl. 

4  pluviôse  an  11. 
Extrait   du  registre    de    copie   des  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  IV.,  BB'  81,  fol.  28  v». 

Ib37.  ■ — ■  Lettres  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  au  Comité 
de  sûreté  générale,  l'avisant  de  l'arresta- 
tion à  Saint-Quentin,  où  il  s'était  réfugié, 
du  nommé  Charles  Dupont,  compromis 
dans  l'affaire  Sainte-Foix  et  Maillet,  et  du 
nommé  Carlier,  prévenu  d'être  un  aide  de 
camp  de  Luckner  et  d'avoir  contribué  à  la 
prise  de  Valenciennes,  et  demandant  ses 
ordres  à  l'égard  de  ces  deux  particuliers. 

4  pluviôse  an  II. 

Extrait  du  registre  de  copie  des  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  N.,  BB>  81,  fol.  28  v«,  29  r». 

K)38.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
lorce  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  invite  les  canonniers  à 
avoir  une  tenue  uniforme,  il  leur  recom- 
mande aussi,  lorsqu'ils  font  une  manœu- 
vre, d'avoir  soin  de  pointer  sur  un  objet 
déterminé;  un  canon  est  à  un  canonnier 
ce  qu'un  fusil  est  à  un  bon  chasseur. 

Hanriot  donne  ses  impressions  au  sujet 
de  la  dernière  petite  fête,  qui  était  sans 
apprêt,  il  a  vu  avec  plaisir  des  moments 
de  fraternité  et  d'égalité  que  les  autres 
soi-disant  peuples  libres  n'ont  jamais 
éprouvés,  il  a  vu  le  pain  et  le  vin  se  par- 
tager d'une  manière  si  douce,  il  a  vu  enfin 
les  passions,  les  haines,  les  jalousies  et 
l'intrigue  proscrites  de  cette  fête,  et  lys 
bons  magistrats  sourire  de  plaisir  et  de 
contentement.  «  La  société,  ajoute-l-il,  est 
paisible,  la  tranquillité  commence  à  s'éta- 
blir, bientôt  notre  service  sera  si  doux 
qu'on  ne  s'en  apercevra  pas,  les  républi- 
cains sentiront  le  prix  de  leurs  travaux, 
lorsque  la  besogne  sera  achevée.   > 

5  pluviôse  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secré- 
taire de  lEtat-major  général,  A.  iV.,  BB'  76. 

1;j39.  —  Arrêté  du  Comilé  df  sûreté 
générale,  ordonnant  de  mettre  en  liberté 
le  citoyen  Bous(|uct,  demeurant  rue  Neuve 


320 


CHAPITllK  I' 


JMLIl.NEES  IIISTOUMJI  ES  lii;  l.\   ItKNnl.niON 


Saint-Morry,    n°  12,   Jéteiiu  a   la   (irandc 

Force. 

5  pluviôse  an  II. 
Extrait  du   registre  des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  g.'nérale,  A.  .V.,   AF'II  ^94, 
fol.  Gl. 

1d40.  —  Lettre  du  Coii.ité  de  siiretê  gé- 
nérale aux  cominissaires  de  la  Trésorerie 
nationale, déclarant  être  informé  que.  sons 
les  scellés  du  nommé  WjedenfeUl,  ban- 
quier, prévenu  d"un  crime  capital,  et  qui 
à  raison  de  ce  fait  va  être  envoyé  à  la  Con- 
ciergerie, il  s'est  trouvé  plusieurs  lettres 
de  change  ou  autres  etïels  dont  l'accepta- 
tion est  de  rigueur,  observant  que  dans 
ces  circonstances,  et  pour  l'intérêl  éven- 
tuel de  la  Républiiiuc,  il  importe  de  faire 
en  sorte  que  ces  lettres  de  change  soient 
acceptées,  el  leur  recommandant  de  ne 
rien  négliger  à  cet  égard  et  même  de 
veiller  au  payement. 

5  pluviôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'ii  294, 
fol.  01. 

Wiedenfeld  (Jacques-Henri),  banquier,  con- 
damné à  mort  le  ?6  pluviôse  an  II  {A.  N., 
W  .324,  n"  5171. 

l'iil.  —  délibération  du  Comité  de 
salut  public  du  Département  de  Paris  : 
1°  recevant  des  planches  de  gravure  repré- 
sentant Capel  et  sa  famille.  ap[iorlées  par 
des  membres  du  Comité  de  surveillance 
de  la  secllonde  Heauri'pairc,avcc  le  procés- 
verbalde  Icursopérations;  2°constalantque 
les  directeurs,  acteurs  el  actrices  du  théâ- 
tre patriotique  du  boulevard,  du  IhéAtre 
lyrique  des  Amis  de  la  Pairie,  nie  l.ouvois, 
et  du  IhéAlre  du  IlélasseinonlComique  du 
lii.itilevaid.se  sont  rendus  ii  l'invitation  du 
Comité,  qui  les  a  encDuragés  à  retracer  les 
hauts  fait»  di'  nos  braves  frères  d'armes 
et  i\  inspirer,  par  la  représentation  de 
bonnes  pièces,  les  vertus  qui  élèvent  les 
citoyens  au  degré  m'i  ils  doivent  parvenir; 
3°  convo(|uant  pour  le  lendemain,  à  midi, 
les  directeurs,  acteurs  el  actrices  du  théâtre 
de  l'AmbiKU-Comique,  ceux  du  théiUre  lie 
la  Cinilé,  du  boulevard  dti  Temple,  du 
IhéAtre  de  l'Estrapade  et  dis  Vnriélés- 
Amiisnnlcs  du  boulevard,  afin  de  commu- 
niquer un   arrêté  du  2  phiviAse  relatif  à 


tous  les  théâtres  de  Paris;  4»  constituant 
pour  gardien  de  la  femme  Cionnet  de  Rupi- 
le  citoyen  Simon  ("ollin.  qui  sera  payé  à 
r.iison  de  ;i  livres  par  jour,  non  compris  la 
nourriture:  "inattendu  que  le  citoyen .\me- 
laiid,  domestique  d'Ygé  La  Blelonnière,  ne 
peut  être  rendu  responsable  de  la  fuite  de  son 
niaitre,  le  mettant  en  liberté,  avec  invita- 
tion de  faire  toutes  les  recherches  que  lui 
dictera  son  patriotisme  pour  découvrir  sa 
retraite;  0»  envoyant  au  Comité  de  sûreté 
générale  une  série  de  questions  qui'  lo 
Comité  de  surveillance  de  Dune-Libre  de- 
mandait qu'on  soumit  à  la  citoyenne 
Voisenon.  dite  (Champion;  7°  recevant  le 
compte  rendu  de  la  mission  du  citoyen 
Fournerol,  chargé  de  se  rendre  à  Mi  nt- 
rouce,  chez  le  nommé  Le  Sénéchal  el  sa 
femme,  pour  examiner  leurs  papiers  el  les 
amenerau  Comité,  d'après  l'iiiterrogatoirr 
qu'ils  ont  subi,  duquel  il  résulte  qu'ils  ont 
une  lille  et  un  gendre  émigrés,  considé- 
rant que  le  citoyen  Le  Sénéchal  est  oc- 
cupé, comme  -ancien  administrateur  des 
Domaines,  à  rendre  ses  comptes. cl  qu'il  lui 
est  nécessaire  d'avoir  sa  liberté  pour  les 
accélérer,  décidant  qu'il  sera  mis.  lui  et 
sa  femme,  sous  la  garde  de  deux  Saiis- 
culotles,  jusqu'à  ce  quedcs  renseignenienU 
sur  eux  aient  été  pris  dans  les  sections 
lies  Droits-de-l'llomme  et  des  .\inis-de-la- 
l'alrie,  oit  ils  ont  demeuré. 

5  pluviôse  an  II. 
Extrait  du  '."  registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
mont  de  Paris,  A.  \.,  IIB'  8l\  fol.  397-399. 

1.SV2.  —  Fxti-ail  de  l'ordre  du  jour  de 
force  armée  de  Paris,  mentionnant  un 
arrélé  du  Déparlement  de  l.i  garde  iialio- 
nale  concernant  les  tambours  el  le  renoii- 
vellemeiil  de  leurs  engagements. 

Le  Commandant  général  constate  qur 
loiis  l'oiumenceiit  a  .sentir  la  ni'ccsMié  ibi 
service,  et  riiie  la  pivmière  loi,  la  première 
passion  et  la  plus  iloiice  utilité  »oiil  la 
clio.sc  publique.  ■■  Il  n'y  a  presque  plus  du 
l'iloyens  remplaçants,  c'esl  à  ipii  montera 
sa  garde,  les  citoyens  uc  se  séparent  plus 
les  mis  des  autres,  il  y  n  même  entre  eux 
une  espèce  de  fraternité  qui  porleaucieui 
de  l'hnnnélc  homme  un  certain  mélange 
tic  joie  el  d'allendrissemenl.  •■ 
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Hani'iol  aiinoiue  le  vol  de  6  capotes  à 
la  rései've  de  la  Maison  Commune  et  es- 
time que  ce  vol  ne  fait  pas  honneur  à  notre 
surveillance.  A  l'en  croire,  dans  une  Répu- 
blique, il  ne  doit  y  avoir  ni  voleurs,  ni 
lainéants,  celte  espèce  honteuse  et  mépri- 
sable n'a  été  créée  que  pour  des  monar- 
chies et  non  pour  des  hommes  libres.  Les 
citoyens  capitaines,  investis  de  la  confiance 
cl  de  l'estime  de  leurs  concitoyens,  de- 
vraient poser  plusieurs  questions  aux  nou- 
veaux venus  qui  se  présentent  dans  leurs 
compagnies.  Il  n'y  a  pas  d'inconvénient  à 
demander  au  nouvel  arrivé  d'où  il  vient? 
i[ue  fait-il?  de  quoi  vit-il?  et  à  prendre  des 
renseignements  sur  son  existence.  Un  ca- 
liilaine  est  à  une  compagnie  ce  qu'un  bon 
père  est  à  une  famille. 

0  pluviôse  an  II 
Copie    conforme,   signée    de    Clêniêul,  secrc- 
laire  île  l'Elat-major  général,  A.  N.,  Hli'  7(1. 

lo4:i.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  de  procédci'  à  lar- 
reslation  des  nommés  Dcplcduclie  et  Au- 
inerle,  rue  Saint-Cbristoplic,  n°  lo,  (|ui 
seront  amenés  au  Comité  pour  èUe  inlcr- 
rogés  ;  2°  ordonnant  de  mettre  en  élat  d'ar- 
restation le  ci-dcvantchevalierd'Alainville, 
ci-devant  maréchal  des  logis  du  ci-devant 
lioi,  rue  de  la  Loi,  n°  37,  et  d'examiner  ses 
papiers;  3°  chargeant  le  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  du  Mont-Blanc,  as- 
sisté du  citoyen  Ducange,  de  lever  les 
scellés  apposés  chez  le  citoyen  Mabieu,rue 
Cliantereine,  n"  2'),  afin  d'examiner  ses 
papiers;  4° autorisant  le  Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  de  la  Montagne  à  ren- 
ilre  an  citoyen  liory,  coljtorteur,  la  boite 
qu'il  réclame,  ([ui  s'est  trouvée  Maison 
Egalité,  n°  106;  .'i°  autorisant  les  Comités 
de  surveillance  des  communes  de  Saint- 
(jermain-en-Laye  et  de  Goussainville  à  le- 
ver les  scellés  apposés  sur  les  habitations 
du  citoyen  Nicolaï,  actuellement  en  état 
d'arrestation  à  Pai'is. 

G  pluviôse  an  U. 
Extrait  du  registre  des   mandats   d'arrêt   du 
Comité  de   sûreté  t^énérale,    A.  A'.,  AF'li  '204, 

r.d.  c-i-ar,. 

i:;i'i.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nér.ile  aux  commissaires  de  la  Trésorerie 
T.  X. 


nationale,  les  avisant  qu'il  lui  a  été  remis 
par  Leroux,  capitaine  de  garde  à  la  Tréso- 
rerie, un  procès-verbal  constatant  que 
l'une  des  principales  portes  de  la  cave 
n'était  point  fermée  à  clef,  montrant  le 
grand  danger  qui  pourrait  résulter  d'une 
pareille  inadvertance,  et  appelant  son  at- 
tention, tout  son  zèle  et  loule  sa  vigilance 
sur  les  individus  chargés  de  la  garde  de 
cette  maison,  où  chacun  doit  remplir  ri-  • 
goureusement  les  devoirs  de  son  emploi, 
un  dépôt  aussi  précieux  que  celui  confié 
à  leur  surveillance  ne  devant  être  perdu  de 
vue  en  aucun  moment. 

6  pluviôse  an  II. 
Extrait  du  registre  des   mandats    d'arrêt    du 
Comité  de  sûreté   générale,  A.  N.,   .\F*il  2'.)4, 
Col.  6'J. 

I!pi"i.  —  .Virèlés  du  Ciuniti'  de  sûreté 
gt'néralc  :  1"  ordonnant  de  procéder  à  l'ar- 
restation des  citoyens  Bidermann,  rue  des 
Jeûneurs,  Tryellc,  rue  Saint-Thomas-du- 
l.ouvre,  Dupriville,  Faubourg  Montmartre, 
à  la  Vierge,  Pierlot.  rue  des  Vieux-Augus- 
tins,  n°  236,  et  Collin,  rue  Ncuve-de-l'Ega- 
iité,  tous  banquiers,  et  à  l'apposition  des 
scellés  sur  leurs  effets;  2"  ordonnant  la 
mise  en  étal  d'arrestation  du  citoyen  Tho- 
mas, banquier  à  Paris,  rue  des  Prouvaires, 
parti  depuis  peu  de  jours  pour  Lille,  lequel 
sera  amené  au  Comité;  3"  ordonnant  de 
mellre  sur-le-champ  en  liberté  Williams 
IIoskens,citoyendesEtats-Unisd'Amérique, 
détenu  au  Luxembourg;  4°  autorisant  le 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  de  la 
Montagne  à  extraire  momentanément  des 
prisons  le  citoyen  Desfouriiières  pour  pro- 
céder en  sa  présence  à  la  levée  des  scellés 
et  dislraire  les  papiers  suspects. 

6  pluviôse  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,  AF'lI  290, 
fol.  d1  v°,  93  r». 

Ib40.  — Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  de  mettre  en  élat 
d'arrestation  le  ci-devant  baron  de  Ba- 
lincourt,  ex-maréchal  de  camp,  rue  Vil- 
Icdo,  n°'  3,  il,  qui  a  un  fils  et  un  gendre 
émigrés,  dont  le  dernier,  ci-devant  i-nar- 
(|uis  de  Monligny,  colonel  du  régiment  de 
dragons  ei-devanl  La  Rocbefoucauld,  a 
'21 
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passé  à  l'ennemi,  en  emportant  les  dra- 
peaux et  la  caisse  de  ce  n'-ginienl,  et  d'ar- 
rêter également  son  lUs.  ci-devant  jL'ardt' 
du  corps  et  employé  à  la  Poste,  d'où  il  fut 
renvoyé  pour  cause  d'incivisme  après  le 
10  août;  2°  autorisant  les  citoyens  Cléry  et 
Uaire,  membres  du  Comité  de  surveillance 
de  la  section  de  la  Répulilique,  à  lever  les 
scellés  chez  le  nommé  Bérenger,  à  Paris, 
à  l'efTel  de  découvrir  l'argenterie,  la  mon- 
naie, ou  tous  autres  effets  précieux  qui  y 
auraient  été  enfouis  ou  cachés. 

G  pluviuse  ail  II. 
Extrait   du   registre   des  mandats  d'arrél  du 
Comilc  de  sûreté  générale,  .\.  N.,  AF'ii  290, 
fol.  93  r». 

l.'ilT.  —  Déliliération  du  (Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  an- 
non(;ant  l'envoi  à  tous  les  théàlres  de  Paris 
d'un  discours  i|ui  a  été  lu  à  rliaoun  d'eux, 
avec  invitation  dr  rafllclicrdans  l'intt-rieiir 
du  théâtre  et  même  d'en  faire  lecture  ; 
i"  vules réclamations  duciloyenllnupeiiot, 
chef  du  bureau  de  la  l.iquidalion,  a  l'elTel 
d'être  déchargé  des  deux  gardiens  placés 
chez  lui,  avec  attestation  du  Comité  de 
surveillance  de  la  section  du  Mont-Hlanc. 
qui  déclare  qu'il  est  bon  citoyen,  décidant 
que  ces  gardiens  se  retireront  immédiate- 
ment: .3°  envoyant  au  Cumité  de  surveil- 
lance de  la  section  de  Fîeaurcpaire  copiede 
la  lettre  adressée  au  Comité  de  si'ireté  gé- 
nérale au  sujet  de  la  dénonciation  ii  la  Con- 
vention par  Monime,  député,  relative  à 
l'enlèvement  de  gravures  chez  diirérenls 
marchands  d'estampes;  1°  les  théâtres  des 
Variétés-.Vinusantes,  des  .Sans-Culottes,  ci- 
vanl  Molière,  de  l'Ambigu-C.omique  et  île  la 
(iaité  du  bciulevard,  s'étant  rendus  ;'i  l'in- 
vitation du  Comité,  celui-ci  leur  donne  le 
stimulant  propre  à  représenter  sur  la 
scène  les  traits  les  plus  heureux  de  la  Ré- 
volution; ii"  invitant  le  Comilé  de  surveil- 
lance de  la  section  de  Itundy  à  lever  les 
scellés  sur  Ion  effet»  du  nommé  Amelau<l 
pour  les  lui  restituer,  et  relui  du  Conlral- 
.Social  k  lever  ceux  apposés  sur  In  cham- 
bre de  la  femme  Coiinet  de  Hiipé;  ri*men- 
lionnant  l'envoi  au  Comité  de  sitreté  gé- 
nérale dos  pièces  concernant  Egré,  Kallois, 
Hoiirgeoix  et  Villardy  de  .'<iireHne»;  7*  sur 


la  proposition  d'un  membre  et  apics  uii< 
nuire  délibération,  décidant  «l'appeler  dan> 
son  sein  un  dégustateur  pour  procéder  à 
la  dégustation  et  décomposition  des  vins 
qui  seront  achetés  chez,  différents  mar- 
chands de  vin  et  en  leur  présence  ;  8"  char- 
geant le  citoyen  Delespine  de  s'assurer  si 
le  citoyen  lienis  l.amy  est  arrêté  et.  dans 
l'affirmative,  de  se  tr.insporter  chez  la  ci- 
toyenne Boulant,  rue  du  Temple,  alin  d'exa- 
miner ses  papiers  et  de  l'amener  au  t'o- 
niité,s'il  s'en  trouve  de  suspects;  S' une 
cléputation  de  la  section  de  Reaurepaire 
étant  venue  au  Comité  réclamer  le  citoyen 
heslandes.  menuisier,  détenu,  il  lui  a  été 
répondu  que  le  Comilé  s'occupait  sérieu- 
sement de  cette  affaire  qui  intéressait  la 
fortune  publique,  et  qu'il  ne  saurait  prendre 
assez  de  mesures  pour  se  procurer  des  ren- 
seignement-s  convaincants,  que  plusieurs 
personnes  mandées  à  ce  sujet  avaient  d»\ià 
parlé  en  sa  faveur;  II»"  convoquant  le  ci- 
toyen Duperrel,  véi-ilicateur  en  chef  des 
assignats;  11°  chargeanl  le  citoyen  Four- 
nerot  de  perquisitionm-r  chez  la  citoyenne 
Huilé,  rue  Salle-au-Cointe.  d'examiner  .ses 
papiers  et  de  l'amener  au  Comité;  12*  in- 
vitant le  citoyen  Du  pin,  adjoint  du  mi- 
nistre de  la  guerre,  à  fournir  des  rensei- 
gnements sur  le  compte  de  t'.arlier,  qui 
a  été  employé  au  service  des  armées,  sous 
les  ordres  de  l.iickner,  l'I  i|ui  se  réclame 
de  lui,  comme  étant  connu  sous  de  bons 
rapports. 

G  pluvi6M  on  II. 
Extrait  du  2'  rcgidlrc  des  pro<'è.<i-vciliau\  cl 
dôlibéralifins  du  Comité  de  furvoillani-o  du  I<é- 
liarlcment de  l'.iris,  A .  \.,  Illl'  S I  S  fol.  39<.)- »0;t 

l!'i»H.  —  Lettre  du  C.omité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  an  l^onilé 
lie  silrelé  générale,  exposant  que  plusieurs 
graveurs  ont  été  dénoncés  au  Connté  et 
que  des  perquisitions  ont  été  faites  chez 
eux,  il  en  est  résulté  que  les  uns  étaient 
des  conspirateurs,  les  autres  de  lâches  cor- 
rupteurs des  mu-urs,  le  Tribunal  révolu- 
tionnaire a  fait  justice  de.s  premiers,  et  la 
police  correctionnelle  des  seromls,  mais 
Romme  ayant  déclaré  à  la  Convention  i|u>' 
dans  la  section  de  Reaurepaire  on  avait  viob' 
le  décret  île  In  Convention,  en  enlevant  des 
gravures,  sous  prétexte  qu'elles  portnieiii 
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dos  L'inblèines  de  la  royaiitO,  chez  Basset, 
Esiuiult,  Rapill)',  Dien,  Lelong,  à  la  suite 
de  peniuisitions  l'on  avait  trouvé,  non  pas 
des  einblèiues  de  loyauté,  mais  des  malles 
de  rois,  de  reines,  de  dauphins,  on  n'avait 
pas  pensé  que,  quand  lesstatues  étaient  lom- 
l)ées  sous  les  bras  [vigoureux  d'un  peuple 
libre,  on  dût  respecter  comme  chefs-d'œu- 
vre de  l'art  de  pclils  roitelets  bien  soi- 
gneusement caillés;  dans  la  section  de 
heaurepaire,  pas  un  paysage,  pas  une  es- 
tampe autre  que  les  ci-dessus  mentionnés 
n'ont  été  saisis,  «  nous  respectons  les  arts, 
observe  le  Comité,  mais  non  les  tyrans,  et 
nous  vous  prévenons  de  ces  faits  qui  peu- 
vent éclairer  votre  religion  "• 

6  phiviôse  an  II. 

Extrait  du  registre  de  copie  des  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Déparlement  do 
Paris,  A.  A'.,  BB^  81,  fol.  ÎO  v°. 

1549.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Déparlement  de  Paris  au  Comité 
de  sûreté  générale,  annonçant  l'envoi,  con- 
formément à  la  loi  du  17  septembre,  de 
1 1  pièces  concernant  l'arrestation  des  nom- 
més Egré,  Bourgeois  et  Villai-dy,  de  Su- 
resnes. 

U  pluviôse  an  II. 

Extrait  du  registre  de  copie  des  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  J\'.,  BB3  81,  fol.  30  V». 

looO.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  invite  ses  concitoyens  à 
continuer  le  service  avec  exactitude  ;  la 
surveillance  a  fait  disparaître  de  la  société 
une  quantité  de  fripons  qui  vivaient  jadis 
du  pillage.  Plaise  au  ciel  (|ue  ces  malheu- 
reux soient  convertis  ! 

7  pluviôse  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  BB'  76. 

1351.  —  Lettre  de  Hanriot,  général  en 
chef  de  la  force  armée  de  Paris,  au  Co- 
mité de  surveillance  du  Département  de 
Paris,  annonçant  qu'il  va  donner  des  or- 
dres pour  procurer  une  capole  à  la  senti- 
nelle extérieure  du  poste  du  Comité,  et 
qu'il  se  propose  d'aller  incessamment 
embrasser  ses  frères  du  31  mai. 
7  pluviôse  an  II. 

Original  signé,  A.  N.,  BB^  76. 


laS2.  —  .\rrêtés  du  Comité  de  sùrelé 
générale  :  1°  ordonnant  la  mise  en  liberté 
immédiate  du  citoyen  Ducray-Duniinil, 
rédacteur  des  Affiches:  2»  convoquant  le 
citoyen  Savard,  de  la  section  de  Marat, 
pour  le  lendemain  à  midi' 

7  pluviôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  294 , 
fol.  64. 

Ducray-Duniinil  (François-Guillaume)  avait 
remplacé  en  1790  l'abbé  Aubert  comme  rédac- 
teur des  Pclilcs-Afliches. 

1553.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, informé  qu'il  se  trouve  dans  plu- 
sieurs maisons  ci-devant  occupées  par  des 
particuliers,  qui,  en  exécution,  du  décret 
du  17  septembre  dernier  (style  esclave) 
sont  aujourd'hui  en  état  d'arrestation,  une 
quantité  considérable  de  bois  à  brûler,  que 
les  circonstances  présentes  rendent  pré- 
cieux, vu  l'arrêté  déj<à  pris  par  le  Comité 
pour  disposer  de  ces  objets,  en  recomman- 
dant que  la  vente  publique  qui  en  sera 
faite  n'ait  lieu  que  par  petites  portions,  et 
préférablement  en  faveur  des  citoyens  les 
moins  aisés,  décidant  que,  malgré  les  scel- 
lés croisés  qui  auraient  été  apposés  sur  les 
endroits  où  existent  les  bois  dont  il  s'agit, 
et  qui  seront  levés  en  présence  des  com- 
missaires des  autorités  constituées  et  du 
Comité  de  surveillance  de  la  section  de  la 
République,  il  sera  disposé  comme  dessus 
du  bois  en  question. 

7  pluviôse  an  II . 
Extrait   du  registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*II  290, 
fol.  93  v». 

1554.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1»  ordonnant  la  mise  en  liberté 
du  citoyen  Befiroy,  dit  le  Cousin  Jacques, 
détenu  à  la  Force;  2°  vu  l'extrait  des  re- 
gistres des  audiences  du  Tribunal  de  po- 
lice correctionnelle,  d'où  il  résulte  que  le 
citoyen  Pongnon,  accusé  de  quelques  in- 
décences, a  été  acquitté  et  mis  en  liberté, 
décidant  sa  réintégration  dans  les  fonc- 
tions de  membre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  des  Arcis. 

7  pluviôse  an  II. 
Extrait   du  registre  des    mandats  d'airét   du 
Comité   de  sûreté   générale,  .1.  .V  ,  .VI'll  290, 
fol.  93  v°. 
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ir.rio.  —  Arrèlù  du  Coiiiilé  de  sûrel»'- 
géin-ralc,  considérant  qu'il  est  de  l'inlérèt 
public  que  le  ciloyen  Antoine,  arcliilecle, 
jiiuisse  de  tout  le  temps  nécessaire  pour 
piiuvoir  achever  le  règlement  délinilif  de 
tous  les  mémoires  d'ouvriers  de  la  clôture 
de  Paris. dont  il  était  cliari;''  par  le  décret 
du  9  brumaire  dernier,  et  qu'il  ait  en 
même  temps  la  facilité  de  linir  avec  exac- 
titude et  accélérer  ledit  ouvrage,  décidant: 
1»  que  vingt  autres  jours  lui  seront  accor- 
dés, sans  autre  délai,  pour  pouvoir  se 
livrer  à  ce  travail,  lorsque  ceux  qui  lui  ont 
iléjà  élu  accordés  seront  écoulés;  •2°  que 
la  levée  des  scellés  apposés  sur  ses  pa- 
piers lui  sera  également  accordée  pour  en 
retirer,  en  présence  des  commissaires,  les 
notes  el  renseignements  dont  il  a  besoin, 
après  quoi  les  scellés  seront  réapposés 
sur  le  restant  de  ses  papiers;  3»  qu'il  n'y 
a  jias  encore  lieu  à  délibérer  sur  l'élar- 
gissement entier  qu'il  réclame. 

7  pluviôse  an  II. 
Kxlrait   du   registre  dc!<  mandat.s   d'arrêt  du 
Comité  do  stirelé  générale,   A.  N..  AT'll  290. 
fol.  90  v«. 

Iliijt'i. —  ItélibéraliôM  du  ("otnilé  de  salut 
jiublir  du  Département  de  Paris  :  1°  por- 
tant nomination  du  citoyen (Juiguc.. jeune, 
en  qualité  de  trésorier;  2°  cliar;.'eant  le 
citoyen  Tisset  de  percjuisitioniii-r  chez  le 
nommé  Cliauchard,  rue  de  l'Fclielle,  tnai- 
SMii  du  limonailiiT,  d'a|)poiter  les  papiers 
suspects  au  Cuniité  el  d'amener  ledit 
l'.haucliard;  >  déclarant  avoir  re(;u  le  vé- 
rilicateur  en  chef  des  assignats  et  le  com- 
missaire de  police  de  la  section  Poisson- 
nière, qui  se  sont  rendus  à  l'invitation  qui 
leur  a  été  faite;  4° décidant  que  le  citoyi'ii 
Marchand  prendra  toutes  les  mesures  que 
la  prudence  lui  suggérera  |>our  faire  ar- 
rêter plusieurs  femmes  prostituées  el  pu- 
lili(|ues  dont  le  num  n'est  pas  connu,  avec 
mandai  de  requérir  la  force  armée  et  de  les 
amener  au  Cnmité;  !i"cliargeanl  le  citoyen 
lluiguc  de  faire  toutc.i  perquisitions  né- 
cessaire» chez  la  citoyenne  Hernard,  rue 
Tailboul,  n»  II,  pour  s'assurer  qu'il  n'y  a 
rii'ii  de  caché,  et  d'apporler  les  idijels  tju'il 
aura  trouvés;  0»  ayanl  à  se  priumncer  sur 
le  nommé  Deslandcs,  menuisier,  prévenu 


d'avoir  fait  un  payement  dans  lequel  se 
sonl  trouvés  deux  faux  assignats  de  4W  li- 
vres, invitant  le  directeur  du  jury  du  Tri- 
bunal du  1"  arrondissement  ;\  lui  faire 
savoir  si  ce  particulier  est  compris  dans 
l'affaire  des  faux  assignats  de  la  I"  créa- 
tion, pendante  audit  Tribunal:  '•'  accusant 
réception  au  t'oniilé  de  surveillance  de  la 
commune  de  Saint-Quentin  de  la  personne 
dn  sieur  Charles  Dupont  qu'il  a  mis  en 
état  d'arrestation;  8°  demandant  aux  Co- 
mités de  surveillance  des  sections  de 
l'Homme-Armé  et  des  .\mis(le-la-Patrie 
des  renseignetnents  sur  la  conduite  poli- 
tii|ne  du  citoyen  l.e  .'^énesclial.  ancien  ad- 
ininislraleur  des  Doniaines,  domicilié  à 
Montrouge;  9»  déclarant  avoir  procédé  à 
l'interrogatoire  des  nommés  Lange  la  Bel- 
lière  el  Perrault  d'Ilurville,  par  lui  manilés 
pour  avoir  des  renseignements  sur  Mélanie 
llouvilliers,  femme  Helgoder:IO'"d'aprésunc 
dénonciation  de  V  citoyens  de  la  section 
des  Piques  contre  les  nommés  Poltier, 
Clianlereine  el  Hestout.  employés  au  ci- 
devanl  liarde-Meuble,  convoquant  ces  ci- 
toyens |>uur  le  lendemain  niiili.alin  de  lui 
donner  des  renseignements  plus  expli- 
cites. 

7  pluviôse  an  11. 
Kxtrait  du  2'  registre  des  procès-verbaux  tl  dc- 
libératiuns  du  Comité  de  surveillince  du  Dépar- 
tement de  Paris,  A.  N.,  OD'  8I\  rol.403-40(>. 

liili".  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  aux  termes  duquel 
le  Ijimmandant  général,  en  raison  de 
jdaintes  réitérées,  invile  les  commandants 
di'  sections  ii  surveiller  avec  sévérité  el  (\ 
punir  de  même  tout  tambour  i|ui,  lorsi|u'il 
aura  tinc  proclamation  ii  faire  de  la  part 
de  sa  section,  battra  autre  chose  que  le 
ban  usité,  à  chaque  carrefour,  et  conti- 
nuerait des  rappels  le  Kuig  des  rues,  ce 
qui  1res  souvent  induit  en  erreur  les  ci- 
toyens el  peut  occasionner  de  grands 
inconvénients,  en  ce  qtie  dans  une  alerte 
les  citoyens  ne  se  porteraient  pas  si  aisé- 
nienl  ni  si  proniptemenl  à  sortir  i-n  armes, 
croyant  toujours  enlendrc  des  prodanni- 
lions. 

l.e  l'.ouim.inil.inl  uénei'.il  Invite  aussi  ses 
concitoyens,  se  trouv.inl  en  cabriolet  la 
nuit  dans  les  rues,  à  s'arrêter  au  premier 
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cri  (le  qui  vive  des  sentinelles;  nul  ne  Joit 
niéconnailrequelasenlinelle  en  facliou  est 
placée  pour  surveiller  et  arrèler  tout  ce  qui 
lui  paraît  suspect,  i|u"elle  est  là  pour  veiller 
à  la  sûreté  des  personnes  et  des  propriétés, 
qu'elle  est  là  pour  s'opposer  aux  délils 
nuisibles  à  la  société  :  celui  qui  ne  sent 
pas  cette  vérité  est  un  perturbateur  du 
repos  publie  et  comme  tel  doit  être  puni 
de  ses  torls  et  de  son  iiirraction  à  la  vo- 
lonlé  généi'alc. 

La  vedie  au  soir,  le  feu  a  pris  aux 
(Irands-Auguslins,  quai  de  la  Vallée;  les 
citoyens,  les  magistrats,  la  force  armée  s'y 
sont  rendus  lous  à  la  fois,  tous  ont  tra- 
vaillé, l'incendie  a  élé  éleint  en  très  peu 
de  lemps.  Sous  l'ancien  régime,  le  feu  au- 
rait duré  plusieurs  Jours,  sous  le  régime 
des  liommes  libres,  le  feu  n'a  pas  duré  plus 
d'une  heure,  quelle  différence!  L'homme 
libre  vole  de  lui-même  au  secours  du  mal- 
heureuxet  n'a  pasbesoin  d'être  commandé. 

8  pluviôse  an  IL 
Copie  conforme,  signée  de  Clément,  sccrélaire 
lie  l'Etal-major  général,  A    A'.,  BB'  7G. 

l5o8.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  t°  chargeant  le  citoyen  Feneaux 
de  procéder  à  l'arrestation  du  nommé 
Cordier  et  à  l'examen  scrupuleux  de  ses 
papiers;  2°  chargeant  les  citoyens  Albert 
et  Copie,  membres  du  Comité  révolution- 
naire de  laseclion  derLînilé,de  transférer 
dans  la  maison  d'arrêt  de  Saint-Lazare  le 
nommé  Levi,  détenu  au  Luxembourg; 
3<'  donnant  mandat  au  Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  de  l'Oratoire  de  saisir 
et  do  conduii'C  à  la  Conciergerie  le  nommé 
Duclaux,  homme  do  loi  ou  avoué  de  la 
commune  d'Arles,  eu  ayant  soin  de  tenir 
secret  ledit  arrêté;  4°  convoquant  immédia- 
tement au  Comité  le  citoyen  Savard,  demeu- 
rant rue  des  Fossés-Saint-tiermain-des- 
l'r.'s,  n°  2H9. 

S  pluviôse  an  H. 

Extrait  Jii  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  .V.,  AF'li  20 'i, 
fol.  65.  07. 

CiaO.  —  .arrêté  du  Comité  île  sùrelé  gé- 
nérale, décidant  que  la  ci-devant  duchesse 
de  Lauraguais,  le  nommé  Buns,  qui  s'est 
échappé  des  prisons  d'Arras,  Pierre  et 
■Menard,  ses  gens  d'affaires  (le  dernier  ve- 


nanl  de  mourir  à  Sainte-Pélagie),  Petit, 
ancien  clia|iclain  du  lailite  Lauraguais,  dé- 
tenus dans  différentes  maisons  d'arrêt  de 
Paris,  seront  transférés  dans  les  prisons 
de  la  Conciergerie  pour  être  Jugés  par  le 
Tribunal  révolulionnaire,  étant  prévenus 
d'intelligences  contre-révolulionnaires  in- 
térieures et  extérieures,  tant  avec  le  prince 
d'.Vremberg  qu'avec  plusieurs  autres  émi- 
grés, à  qui  ladite  Lauraguais  a  fourni  des 
fonds,  ainsi  que  d'un  faux  qu'elle  a  signé 
dans  le  procès-verbal  de  son  arrestation, 
en  déclarant  qu'elle  n'avait  point  d'argen- 
terie ni  d'elïels  quelconques  cachés,  tan- 
dis qu'à  la  suite  des  réponses  faites  par 
liuns,  son  homme  de  conliatice,  il  s'est 
trouvé  215  marcs  de  vaisselle  d'argent  ar- 
moriée, enfouie  dans  une  cave  à  6  pieds 
de  profondeur,  sous  un  amas  de  bois  à 
brûler,  et  une  quantité  immense  do  mate- 
las, linges,  couvertures,  qui  peuvent  valoir 
100,000  écus,  cachée  dans  une  pièce  se- 
crète dont  la  porte  avait  été  masquée  par 
une  grande  armoire,  le  tout  dans  son  châ- 
teau d'Oignies,  qui  n'était  éloigné  que  de 
trois  lieues  des  ennemis,  dans  le  but  de 
venir  au  secours  des  Autrichiens  qui  as- 
siègent Lille,  ayant  fait  écrire  par  Runs,  à 
cette  époque,  au  prince  de  Saxe-Teschen, 
qui  conimandait  les  assiégeants  de  Lille, 
pour  l'engager  à  traiter  ses  vassaux  avec 
les  nièines  égards  qu'il  avait  eu  pour  elle 
l'iinnée  précédente;  faits  qui  sont  cons- 
tatés par  les  procès-verbaux  dressés  sur 
les  lieux  et  par  les  pièces  qu'ont  recueilli 
h's  citoyens  Martin  et  Bonjour,  chargés  des 
pouvoirs  du  Cf'mité,  lesquels  procès-ver- 
baux, les  pièces  et  lettres  recueillies  à  Ar- 
ias et  à  Oignies,  contenus  dans  neuf  pa- 
quets, scellés  des  cachets  du  juge  de  paix 
il'.Vrras,  des  citoyens  .Martin  et  Bonjour  et 
do  ladite  Lauraguais,  seront  remis  à  l'ac- 
cusateur public  du  Tribunal  révolution- 
n.iire  par  le  citoyen  Héron,  qui  en  appor- 
tera décharge  au  Comité,  à  l'effet  de  suivre 
à  ce  Tribunal  le  jugement  de  ladite  Lau- 
raguais, de  ses  complices  et  agents  dans 
le  plus  court  délai  possible. 

8  pluviôse  an  II. 
Extrait   du   registre  des   mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,   .1.  N.,  AF*n  294, 
fol.  65, 
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ir.OO.  —  Arrèlt'-s  du  Coiiiilé  di-  sùrelé 
yi'-nérale  :  1»  ordoniianl  d'extraire  de  la 
maison  d"arrêt  et  de  conduire  à  son  do- 
micile, sous  la  garde  de  deux  Sans-cii- 
lotles,  le  ciloyeii  Bézard,  pour  conjoinle- 
ment  avec  les  commissaires  Duranville, 
Perregaux,  Servoisier  et  llnpais,  lernii- 
ner  l<'S  opéra  lions  relatives  à  la  déclara- 
lion  à  faire  à  la  C.ominission  des  Subsis- 
tances et  approvisionnements;  2°  après 
avoir  entendu  le  représentant  du  peuple 
Jeanbon  Saint-André  sur  le  citoyen  Slève, 
décidant  que  ce  citoyen  peut  se  relirer 
dans  son  département,  ou  tout  autre,  pour 
y  jouir  de  sa  liberté  sous  la  prolediou  des 
lois. 

IS  pluviôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  .\r*li  291, 
fol.  68. 

lotil.  —  Arrêtés  du  Comité  de  si'irelé 
yénérale  :  l'ordonnant  la  mise  en  liberté 
de  Krilay,  père  et  lils,  tapissiers,  et  char- 
geant le  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion du  .Muséum  de  surveiller  le  départ  de 
Frilay.  lils,  compris  dans  la  réijuisilion  ; 
2"  vu  les  déclaratiiiiis  du  même  Comité 
relativement  à  l'arrestation  du  citoyen  de 
Tiirmenyes,  vu  encore  toutes  les  pièces 
sur  lesi|nelies  ce  citoyen  appuie  sa  de- 
mande de  mise  en  liberté,  déclarant  n'y 
avoir  lieu  à  délibérer;  3«  vu  les  pétitions 
du  citoyen  La  Grive,  de  la  section  de  la 
Cité,  vu  encore  les  éclaircissements  don- 
nés parle  Coinilé  de  celte  section  au  sujet 
de  la  mise  en  liberté  sollicitée  par  ce  ci- 
toyen, déclarant  n'y  avoir  lieu  à  délibérer; 
4°  orilonnant  de  mettre  en  liberté  le  ci- 
toyen lllond,  m.'ircli.'inil  ineirier.  de  la  sec- 
tion du  Muséiini. 

H  pluviMsr  an  II. 
Extrait    du   rcKisIre    de.«  nuindat»  d'nrrél   du 
Coniilé  de  iiùrclé  générale,  A.  S.,  Al"*li  Î'.IO, 
f.l.  93  V.  94  r". 

I-Wa.  —  Arrêtés  du  Comité  de  silreté 
générale:  I' chargeant  les  citoyens  Damon 
et  l.eliègue,  inspecteurs  de  police,  d'ex- 
Irnire  de  Sainte-Pélagie  la  liloyenne  Paule, 
pour  assister  /i  lu  levée  des  !<cellés  apposés 
à  son  domicile  et  ii  la  perquisition  dans 
ses   elFet-*    et   papiers,    en    l'.iutorisaiil    h 


prendre  les  linges  et  effets  jugés  néces- 
saires pour  son  usage  journalier;  2'  cliai- 
geant  le  citoyen  La  Hivière,  membre  du 
Omité  révolutionnaire  de  la  section  Le 
Pelelier,  assisté  de  Magnant,  l'un  des  se- 
crétaires du  (''.omité,  de  se  transporter  chez 
le  citoyen  Itufresne  pour  continuer  la  le- 
vée des  scellés  et  extraire  les  papiers  con- 
cernant Dufresne  de  Saint-Léon,  qui  se- 
ront apportés  au  Comité  ;  8°  chargeant  les 
citoyens  Mairan  de  Belforl  et  .Magnant,  as- 
sistés d'un  commissaire  de  la  section  de  la 
llalle-aux-Blés,  d'extraire  de  la  maison 
d'arrêt  de  Port-Libre  le  citoyen  Fockedey, 
négociant,  rue  l^roix-des-Pelils-Champs, 
alin  de  lever  les  scellés  apposés  sur  ses 
papiers,  pour  en  retirer  et  appnrter  au 
Comité  ceux  suspects. 

8  pluviôse  an  II. 
Extrait    du   registre  des  mandats  d'arrél  du 
Comité  de  sùnlé  générale,  A.  S.,  .XT'li  Î90, 
fol.  94  r»  et  V. 

1563. —  .Vrrêté  du  Comité  do  sûreté  gé- 
nérale, se  trouvant  en  présence  d'une  dé- 
nonciation contre  le  citoyen  tiobert,  reve- 
nant de  Provins  à  Paris,  prévenu  d'y  avoir 
acheté,  cher,  un  tanneur,  beaucoup  d'ar- 
genterie d'église,  ce  qui  a  motivé  son  ar- 
restation à  l'entrée  de  Paris  et  la  visite 
d'une  petite  malle  et  d'un  portemanteau 
où  se  sont  trouvés  un  calice,  une  patène 
et  autres  objets,  du  poids  de  i:ts  marcs, 
(|u'il  aurait  achetés  cher,  les  citoyens  Mail- 
lard et  Michelin,  orfèvres  à  Provins,  «les 
renseignements  recueillis  à  ce  siip'l.  il  ré- 
sulte que  le  calice  en  question  appartenait 
iiu  citoyen  Dassy,  ex-prêlre,  lequel  était 
par  conséquent  bien  libre  d'en  disposer, 
et  (|ue  dans  la  section  des  Lombards,  où 
réside  l'iobert,  il  a  rempli  ses  devoirs  de 
citoyen  avec  exactitude  et  son  civisme  n'a 
pas  varié,  décidant  que  sous  trois  jours 
les  ('omilés  de  surveillance  des  sections 
des  Lomb.'irdset  dest.)uin/.e-Vingts  recueil- 
leront sur  l'ai'hatel  le  transport  des  idijets 
dont  il  s'agit  les  renseignements  aussi 
exacts  que  possible,  dont  il  sera  fait  rap- 
port au  Comité. 

8  pluviime  an  II. 
Extrait  du   registre  de»  mandata  d'arrêt   du 
Comild  do   sûrel«  générale,  A.  N..  AV»  290, 
fol.  94  V. 
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1501.  —  Airèli's  ilu  (".iiniilO  de  sùiclo 
lit'iiérale  :  1°  ordonnant  la  mise  en  liberté 
immédiate  du  citoyen  Dubois,  de  la  sec- 
tion du  Muséum,  détenu  aux  Carmes  ;  2°or- 
donnant  d'extraire  de  la  maison  d'arrêt  de 
Port-Liljre  le  citoyen  Duruey,  qui  sera 
conduit  à  son  domicile,  où  il  restera  sous 
la  conduite  de  deux  Sans-culottes  pour, 
conjointement  avec  les  citoyens  Duran- 
ville,  Perregaux,  Servoisier  et  Hupais, 
commissaires  de  radministration  des  Sub- 
sistances, terminer  les  opérations  relatives 
à  la  déclaration  à  faire  à  la  Commission 
des  Subsistances  et  appmvisionnements 
de  la  Itépubliijue. 

8  pluviôse  an  II. 
Extrait   du  registre    des   mandais   d'arrêt  du 
Comilé  de  sûreté  t'énérale,   A.   N.,   AF'iI  '290, 
fol.  95  r". 

1">65.  —  Arrêtés  du  Cotnité  de  sûreté 
générale:  1°  reijuérant  les  autorités  civiles 
et  militaires  de  laisser  passer  et  circuler 
librement  le  citoyen  Pbilippe-Henry  Gri- 
moard  ;  2°  ordonnant  d'extraire  de  la  mai- 
son d'arrêt  où  il  est  détenu  le  citoyen  l.a 
Cliabeaussière,  employé  dans  les  bureaux 
du  ministre  de  l'intérieur,  afin  d'assis- 
ter à  la  levée  des  scellés  sur  ses  elîels, 
laquelle  aura  lieu  eu  présence  du  citoyen 
.Moïse  Bayle,  représentant  du  peuple,  pour 
l'examen  de  ses  papiers  et  l'extraction  do 
ceux  suspects;  3°  chargeant  le  Comité  ré- 
v.dutionnaire  de  la  section  Le  Peletier  de 
lever  les  scellés  mis  chez  le  citoyen  I.esecq, 
banquier,  d'examiner  ses  papiers  et  de 
donner  connaissance  au  ministre  de  l'in- 
térieur du  résultat  de  cet  examen. 

8  pluviôse  an  II. 
Extrait  du  regi.stre  des  mandats    d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,   .\.  N.,  AF'll  Î90, 
fol.  95  .»  et  v°,  90  r°. 

totiC).  —  Délibération  du  Comité  dr  salut 
l)ublj-  du  Département  de  Paris  :  1"  d'a- 
près les  renseignements  donnés  par  le 
citoyen  (îoiïard,  chef  de  brigade  de  l'ar- 
tillerie, au  nom  du  citoyen  Dupin,  adjoint 
du  ministre  de  la  guerre,  et  les  témoi- 
gnages llatleiiî's  sur  le  patriotisme  du  ci- 
toyen ('.arlier,  réfugié  de  V'alencieiuics, 
considérant  que  la  dénonciation  portée 
contre  lui  nepeutéire  regardée  que  comme 


dénuée  de  fondement,  décidant  qu'il  sera 
mis  sur-le-champ  en  liberté,  et  les  scellés 
apposés  chez  lui  levés;  2°  recevant  le  rap- 
port du  citoyen  Delespine,  chargé  de  s'in- 
former si  le  nommé  Denis  Lamy  est  en 
arrestation  et,  dans  ce  cas,  de  procéder  à  la 
visite  des  papiers  de  la  citoyenne  Boutant, 
rue  du  Temple,  rapport  duquel  il  résulte 
que  ce  Lamy  a  effeclivement  été  arrêté, 
qu'il  a  fait  perquisition  exacte  des  papiers 
et  a  trouvé  une  bourse  de  jetons  lleurde- 
lisés  et  de  médailles  qui  ont  été  remis  au 
citoyen  Weberl,  membre  du  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  de  rHomme-.\rmé; 
3°  recevant  le  rapport  du  citoyen  Four- 
nerol,  chargé  de  perquisitionner  chez  la 
citoyenne  Bulle,  rue  Salle-au-Conite,  où  il 
déclare  n'avoir  rien  trouvé  de  suspect,  et 
l'avoir  arrêtée  ainsi  que  son  frère,  demeu- 
rant dans  la  même  maison,  et  après  avoir 
procédé  à  l'interrogatoire  de  ladite  femme 
Bulté,  mère  de  l'abbé  Bulté,  émigré,  et  à 
celui  des  sieur  et  dame  Lecoute,  ses  oncle 
et  tante,  décidant  que,  vu  leur  grand  âge, 
ils  seront  tous  trois  mis  provisoirement  en 
état  d'arrestation  dans  leur  domicile,  sous 
la  surveillance  de  deux  Sans- culottes, 
payés  à  leurs  frais  à  raison  de  o  livres  par 
jour,  non  compris  leur  nourriture;  4°  re- 
cevant le  procès-verbal  de  levée  des  scellés 
chez  le  nommé  Carlier,  rue  des  Vieux- 
Augustins;  3"  sur  la  dénonciation  envoyée 
au  Comité  par  le  Comité  de  surveillance  de 
la  section  de  l'Ilomme-Armé  contre  le  ci- 
devant  prince  de  Salm-Salni,  demeurant  rue 
de  Lille,  Faubourg  Saint  tiermain,  lequel  a 
trois  neveux,  qui  commandent  les  rebelles 
de  la  Vendée,  et  un  frère  commandant  les 
Autrichiens,  chargeant  le  citoyen  Tisset  de 
perquisitionuer  à  son  domicile,  d'extraire 
les  jiapiers  suspects  et  de  l'amener  au  Co- 
mité, avec  sa  so'ur,  si  elle  se  trouve  chez 
lui  ;  6°  chargeant  le  mémo  Tisset  de  se 
rendre  chez  les  citoyennes  l'.aidel,  rue  du 
Faubourg-Poissonnière,  \r  li,  qui,  étant 
<-onvo(|uées  au  Comité,  ne  sont  pas  venues, 
alin  de  leur  intimer  l'ordre  du  Comité,  eu 
outre  d'apporter  ce  i|u'il  aura  pu  trouver 
de  suspect  el  de  lesamenei';  7°  portantiiue 
le  citoyen  .Marchand,  chargé  de  se  trans- 
porter au  théâtre  de  r.Xmbigu-Comique, 
pour   arrêter  des   femmes   prostituées,  a 
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amené  la  femme  Dumas,  sa  fille,  âgée  «le 
19  ans,  et  son  lils,  Agé  de  10  ans;  8°  vou- 
lant fraleiniser  et  répondre  aux  observa- 
tions du  Comité  révolutionnaire  de  Monl- 
roiige,  l'autorisant  à  placer  auprès  du 
citoyen  Le  Séneschal,  à  la  place  du  citoyen 
Garret,  constitué  gardien  par  le  Comité, 
un  père  de  famille  de  Montrouge. 

8  |iIiiviose  an  II. 
Extrait  du  2«  registre  des  procès-verliaiix  cl  dc- 
libératioDS  du  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,  A.N..  hU'  81  S  fol.  S06-il0. 

1507.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de 
la  force  armée  de  Paris,  aux  termes  du- 
ijuel  les  cliefs  de  légion  auront  soin  de 
faire  des  patrouilles  au  dehors,  afin  d'as- 
surer sur  les  grandes  routes  l'arrivage  de 
tout  ce  qui  est  destiné  à  l'approvisionne- 
ment de  Paris,  de  veiller  à  ce  que  les  voya- 
geurs soient  en  sûreté,  d'arrêter  tous  bri- 
gands qui  oseraient  comprometlre  la  tran- 
quillité, et  feront  leur  rapport  tant  au  maire 
de  Paris  qu'au  secrétariat  de  l'Etatniajor. 

La  section  des  (iardes- Françaises  ne 
pouvant  fournir  le  pnste  do  Saint-Lazare, 
il  le  sera  par  les  sept  autres  sections  de  la 
seconde  légion,  et  les  citoyens  seront  in- 
demnisés à  raison  de  il)  sols  j>ar  jour. 

Le  (^iinniandanl  général  averlil  ses 
frères  d'armes  de  la  présence  à  Paris  de 
plusieurs  déserteurs,  chasseurs  des  Pyré- 
nées, leur  peu  de  cnurage  exige  des  bons 
citoyens  un  «cil  actif  et  vigilant,  ces  par- 
jures doivent  être  arrèté.s  partout  où  on 
les  trouvera. 

.\  roccasioii  des  quelques  succès  rem- 
portés à  l'armée  du  .Nord,  Hnnrint  espère 
que  les  vainqueurs  ne  s'endormiront  pas 
sur  leurs  lauriers  et  observe  à  ce  propos 
que  «  la  tiU'Iie  ijue  nos  foneliunnaires  pu- 
blics militaires  uni  à  remplir  est  grande, 
et  pour  servir  la  chose  publique  toile 
qu'elle  doit  l'être,  il  faut  i[u«!  les  chefs  se 
séparent  un  peu  moins  des  citoyens  sol- 
dats. Le  citoyen  soldat  ne  demande  qu'à 
se  baille;  soye»,  justes  et  sévères",  cnlrei 
pour  i|uelque  cho.'^e  daiiM  ses  peines,  par- 
tage/. i|iielqiiefois  avec  lui,  prive/.-vous  de 
certaines  douceurs,  dont  vous  pouvez  vous 
(tasser,  et  répondez-les  sur  lui,  non  pas 
avec  orgueil,  mais  avec  égalité   <t   frater- 


nité; dites-lui  souvent,  afin  qu'il  le  saclu- 
de  cœur,  que  ce  n'est  pas  aux  hommes 
qu'il  doit  s'altacher,  mais  à  la  chose  pu- 
blique, et  montrez-lui  enlin  qu'il  a  une 
patrie  à  sauver  des  mains  des  brigands 
étrangers,  et  il  la  sauvera.  » 

0  pluvi6se  an  II. 
Copie  conforme,  signée   de   Clémeni,   secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  ;*.  A'.,  BB^  76. 

I.Ï68.  —  .\iTétés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1»  ordonnant  l'incarcération  du 
citoyen  Savard  dans  une  maison  d'arrêt 
jusqu'à  nouvel  ordre;  2"  ordoniiaiit  la 
mise  en  liberté  du  citoyen  Dupiain.  dé- 
tenu au  Luxembourg:  3»vu  diverses  pièces 
qui  tendent  à  rendre  suspect  d'incivisme 
le  citoyen  .\ndré,  membre  de  l'.Xssemblée 
des  llelges,  décidant  son  incarcération  à 
Sainle-Pélagie;  i'  ordonnant  la  mise  en 
liberté  iramédiatede  la  citoyenne Théveiiin 
dite  Uevienne.  artiste  du  théâtre  de  la  N'a- 
lion,  détenue  à  Sainte-Pélagie;  .S°  porlanl 
que  Jean-François  Uarbcl,  compris  dans 
la  première  réquisition,  sera  conduit  par 
Id  gendarmerie  à  la  caserne  de  son  batail- 
lon ;  »>° décidant  que  le  Comité  révoliilioii- 
nairo  de  la  seclion  du  Panthéon-Français 
lui  transini'ltra  !=ans  dél.ii  les  molifs  de 
l'arreslalion  du  citoyen  Itelamolle,  ditnii- 
cilié  rue  de  Hièvre. 

9  pluviôse  an  II, 
Extrait    du  registre  des  mandais    li  arn-i   du 
Comité   de   sùpcté  générale,  A.  S'.,  .VF'il  29< . 
fol.  G7,  68,  6!t. 

l'iti'.l.  —  l.ellie  du  Ijiniilé  de  sùrelé  gé- 
nérale il  l'accusaleur  public  près  le  Tribu- 
nal criminel  du  l)ép;irtcineiit  de  l'.iiis. 
déclurant  cpi'il  leur  a  élé  r.ipporlé  «[ue  Iter- 
nard  Salles  a  été  en  dernier  lieu  cundaniné 
à  mort  par  le  Tribunal  rriiiiiiiel  du  Itépnr- 
temeiil,  pour  émission  de  faux  assignais 
el  vol  du  Ciurde-Meiible,  el  l'invilaiit  a  in- 
former de  suite  le  Comité  si  celle  nsseiiion 
est  exacte,  attendu  qu'il  est  essentiel  de 
le  savoir  pour  l'intérêt  national. 

0  pluvioM  an  II. 

Extrait  t\n  rr);i»lre  de»  mandalx  d'arriM  du 
Comité  de  «i^rclé  gAncrsIr,  .\ .  \.,  Al'*ll  29t, 
foL  67. 

Bernard  Salira,  mercier  cl  brr>rantpur,  en 
raison  de  «ck  reiolinn.»  avec  t'Iiaiiduni,  houlli- 
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any  et  Francisque,  voleurs  du  Garde-Meub'e, 
avait  déjà  été  l'objet  d'une  inslruction,  le  16  no- 
vembre 179'2,  au  Tribunal  Lriminil  du  17  août. 
(V.  le  t.  VU  de  noire  Répci-ioiye,  n»  llli'J.) 

1570.  —  Arrèlés  du  Comité  de  srireté 
générale  :  1°  chargeant  le  citoyen  Rover, 
assisté  de  deux  membres  du  Comité  de  lu 
section  de  Bondy,  de  recueillir  des  infor- 
malions  sur  les  noms  et  professions  des 
personnes  qui  occupent  la  maison  n°  26, 
située  derrière  l'Opéra,  de  procéder  en- 
suite aux  urrestalions,  appositions  de  scel- 
lés et  recherches  de  tous  objets  enfouis 
ou  cachés,  et  de  dresser  procès-verbal  du 
tout;  2°  charj,'eant  le  citoyen  l'ioyer  de 
procédera  l'arrestation  du  ci-devant  mar- 
quis de  Livry,  anciennement  capitaine  au 
régiment  dit  de  Xoailles,  qui  sera  conduit 
dans  une  maison  d'arrêt  de  Paris,  et  à 
l'apposition  des  scellés  sur  ses  papiers,  de 
même  à  l'arrestation  du  ci-devant  che- 
valier de  Livry,  dit  chevalier  de  Malte; 
3°  ordonnant  la  mise  en  liberté  du  citoyen 
Hu,  détenu  à  Sainte-Pélagie  par  ordre  du 
Comité,  et  la  levée  des  scellés  apposés  sur 
ses  elfi'ts  et  papiers. 

9  pluviôse  an  II. 
Extrait  du   registre   des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,   AF'lI  Î90, 
fol.  95  r"  et  V. 

1j71.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  décidant  que  dans  la  maison 
occupée  par  la  citoyenne  Ducolombe,  à 
.Suint-Maur,  il  sera  fait  toutes  perquisi- 
tions de  matières  d'or  et  d'argent  enfouies 
ou  cachées  et  de  tous  autres  objets  ou 
ell'els  précieux,  par  les  soins  du  citoyen 
Coutay,  commissaire  de  police  de  la  sec- 
lion  des  Gardes-Françaises;  2°  chargeant 
les  citoyens  La  Hivière,  membre  du  Co- 
mité révolutionnaire  de  la  section  Le  Pe- 
lelier,  et  Magnant,  l'un  des  secrétaires  du 
Comité,  de  déposer  à  la  Trésorerie  natio- 
nale 15,000  livres  en  assignats  républi- 
cains  et  d'en  apporter  le  reçu  au  Comité; 
3°  décidant  que  les  citoyens  Jauge  et  Gi- 
rardot,  détenus  aux  Anglaises  de  la  rue  de 
I.ourcine,  en  seront  extraits  et  amenés  à 
leur  domicile,  où  ils  resteront  sous  la 
garde  d'un  Sans-culotle,  pour  terminer, 
conjointement  avec  les  comniisgajres  I)u- 


ranville,  Perregaux,  Servoisier  et  Hupais, 
les  opérations  relatives  à  la  déclaration 
qu'ils  ont  à  faire  à  la  Commission  des 
Subsistances  et  approvisionnements. 

9  pluviôse  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Comilé  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*II   290, 
fol.  90  r". 

1o72. —  Arrêtés  du  Comité  de  siireté 
générale  :  1"  informé  qu'il  existe  entre  les 
mains  de  l'administration  de  Police  des 
lettres  et  autres  pièces  extraites  de  la 
maison  de  Boulainvilliers,  autorisant  le 
Comilé  révolutionnaire  de  la  seclion  du 
Faubourg-Montmartre  à  requérir  de  l'ad- 
ministration  l'examen  de  ces  papiers,  afin 
que  le  Comilé  puisse  compléter  les  recher- 
ches qu'il  a  entreprises;  2»  ordonnant  la 
mise  en  liberté  immédiate  des  citoyens 
Dumay,  Legagneur,  Malmaison,  Gérai,  Du- 
laillis  etDelorme,  de  la  section  des  Gardes- 
Françaises,  actuellement  détenus  dans  les 
maisons  d'arrêt;  3°  sur  les  observations 
produites  par  le  Comité  de  surveillance  de 
la  section  des  Tuileries,  ordonnant  la  mise 
en  liberté  du  citoyen  Heauregard  et  de  sa 
femme,  actuellement  en  état  d'arreslation. 

9  pluviôse  an  II. 
E.\trait   du  registre   des   mandats  d'arrêt    du 
Comilé  de  sûreté  générale,  A.  iV. ,  .VF'il  '100, 
fol.  9li  V". 

1573.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  I°décidant  que  le  citoyen  Cham- 
fort,  de  la  Bibliothèque  nationale,  cessera 
d'être  gardé  par  un  autre  citoyen,  restera 
en  pleine  liberté  et  pourra  vaquer  à  ses 
propres  affaires,  comme  il  le  faisait  avant 
la  mesure  prise  à  son  égard  ;  2'  ordonnant 
la  mise  en  liberté  immédiate  du  ciloyen 
Baidran,  dit  Lebrun,  mis  en  arrestalion 
par  le  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
lion  des  Tuileries,  et  du  citoyen  Slainville, 
carreleur,  ci-devanl  domicilié  à  Paris,  k 
côté  de  l'église  dite  du  Roule,  actuelle- 
ment en  arrestation. 

9  pluviôse  an  II. 
Extrait   du    registre   des   mandats  d'arrêt   du 
Comilé  de  sùrelé  générale,   .-1.   N.,  AFll'  29'2, 
fol.   1. 

i:i74.  —  Délibéralion  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  rece- 
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vaiil  I"-'  proct-s-veibal  de  l'arreslalion  des 
<-iluyeiincs  Kaidcl  et  de  l'abbi'  Itai'del. 
liouxé  dans  leur  domicile,  par  le  citoyen 
Tisset,  avec  une  médaille  à  l'eriiaie  de 
Louis  le  dernier;  2°  d'après  les  renseigne- 
ments recueillis  Je  tuules  paris,  nolam- 
iiient  auprès  du  directeur  du  jury  près 
11'  Tribunal  du  1"  arrondissement,  sur  le 
i:ompto  du  citoyen  Deslandes,  prévenu 
d"uvoir  fait  passer  des  faux  assignats  ue 
iOO  livres,  considérant  que  celui  qui  l'ac- 
cuse de  les  lui  avoir  donnt's,  ne  les  lui  a 
rapportés  que  20  jours  après,  qu'aucun 
de  ceux  à  qui  Deslandes  a  fait  des  paye- 
ments n'a  déclaré  aNoir  reçu  de  lui  des 
•issisnals  faux,  que  dans  le  cas  où  Des- 
landes  aurait  donné  ces  2  assignais,  il 
aurait  pu  lui-niéme,  ne  sachant  ni  lire  ni 
éci'ire,  élro  iromfié,  que  dos  citoyens,  avec 
lesquels  il  a  eu  des  affaires  assez  consé- 
quentes, attestent  son  civisme  et  sa  pro- 
bité, décidant  qu'il  sera  mis  en  liberté  et 
que  les  assifjnals  laux  seront  envoyés  au 
vérificateur  en  clief  des  assignats  pour 
é'.re  annulés  et  joints  ensuite  aux  pièces 
de  celle  alTaire;  .3"  ayant  procédé  à  l'inter- 
ro^atiiirc  de  .Mai'gucritc  Honsselol,  femme 
Dumas,  en  présence  de  sa  lillc  et  de  son 
lils,  d'où  il  est  résulté  que  la  femme  Du- 
mas est  prévenue  d'avoir  proslitué  ou 
d'avoir  été  le  témoin  que  sa  lillc  se  pros- 
liluiU  elle-même,  décidant  de  ne  rien 
slaluiT  il  son  sujet,  avant  d'avoir  entendu 
son  mari,  <|u'elle  a  dit  être  peintre,  domi- 
cilié rue  de  Bussy,  maison  du  ni>m;né  Co- 
lin, |>.'itissier,  lequel  a  été  mandé  de  suile; 
l»  iinlant  que  les  citoyens  de  la  section 
(les  l'ir|ues,  (|ui  ont  djnoiu'é  les  nommés 
l'iitlier,  Clianlereine  cl  llcstout,  employés 
■lU  (larde-Meuble,  él.int  venus  nu  Comité, 
ont  maintenu  leur  dénonciation  :  5»  pro- 
cédant au  rcnouvellemenl  du  bureau,  qui 
a  amené  la  nomination  de  Marchand, 
comme  président;  tl"  recevant  le  procès- 
verbal  de  l'arreslation  du  ritoyen  de  Salm- 
Kirbourft,  siius  le  nom  de  Salni-Salm, 
(qiérée  par  le  citoyen  Ticsel,  lequel,  après 
avoir  subi  un  interrogatoire,  est  laissé 
provisoirement  dans  .sa  maison,  sous  la 
iiarde  d'un  citoyen,  ainsi  qu«  sa  so'ur. 
qui  a  cb'claré  élre  incommoilée  et  n  été 
reconduite  rhd  elle  pt>r  Tisset;  *•  nynnl 


entendu  le  citoyen  Dumas,  peintre,  rue  de 
Bussy,ausujet  del'inconduiledesa  femme, 
co:i9nie  il  résulte  de  rinterrogiiloirc  par 
elle  subi  qu'elle  était  coupable,  sinon  de 
prostituer  si  lllle,  Ju  moins  d'en  être  té- 
moin, se  prostituant  elle-iné:nc,  qu'elle 
l'acconqi.'ignait  Icois  les  jours  an  théâtre 
d  Audinot  cl  dans  les  cafi  s.  où  elles  bu- 
vaient avec  divers  in..'onnus,  considérant 
que  pour  maintenir  les  niu-urs  et  leur  don- 
ner un  nouveau  degré  de  pureté,  il  faut 
punir  excniplairiMucnt  les  coupables  de 
pareilles  corruptions,  décidant  l'écrou  de 
la  femme  Dumas  et  de  sa  lillc  à  la  Force, 
et  l'envoi  île  copie  de  siui  interrogatoire  à 
l'agent  national  piès  le  Tribunal  de  pcdite 
correctionnelle  séant  au  Ciiàtelcl.  et  ordon- 
nant que  le  fils  sera  rendu  à  son  père,  qui 
en  demeurera  chargé;  8°  donnant  mandai 
au  citoyi-n  Tisset  de  se  rendre  au  domicile 
du  nommé  Chantereine.  rue  de  la  Verrerie, 
chez,  un  notaire,  pour  y  saisir  ses  papiers 
el  l'amener  au  Comité,  elle  chargcanld'opé- 
rilions  analogues  che?.  le  nommé  Pollier, 
limonadier,  au-dessus  de  la  barrière  du 
Houle;  9"  répondant  au  Comité  de  sur- 
veillanci-de  D'ine-l.ibre  n'.ivoiraucuiis  ren- 
seigncmenls  .'i  lui  donner  sui'  le  nonimé 
llocliedez  de  Deulcinont  el  n'avoir  icçu 
iiucnne  l"llre  relativement  à  ce  particulier. 

'.I  pluviôse  an  II. 
ICilrait  ilu  î« registre  desproccs-vcibauxcldiS- 
liljt^ralions  du  Coinilâ  de  survrMIanco  du  Di>par- 
lomonl  do  Pari»,  A.N  ,  IUI»8I\  fol.  UO-JI.S. 

l'iTS.  —  l.eltie  du  ('omité  de  survnil- 
veillance  du  Département  de  Paris  au  mi- 
nistre de  la  guerre,  déclarant  que  'c  licti- 
tenant-cnlonclde  gendarmerie  Prévost  s'est 
présenté  plusieurs  fois  au  Comité  pour  se 
jusiilier  des  inculpations  ilont  il  est  l'idi- 
jij,  le  Comité  s'étant  borné  à  envoyer  les 
dénonciations  portées  contre  lui,  m-  peut, 
ni  ne  iloil,  ex.'iniiner  les  pièces  le  justitianl, 
a  moins  d'en  élre  rliar;,'é  par  le  ministre, 
à  qui  il  aiipartient  déjuger  si  les  dénm- 
cialions  sont  fondées  ou  non,  el  priant  le 
ministre  di>  les  éclairer  sur  c»  point. 

'.I  pluvèino  an  II. 
Cxhail    lin    irfiiolrf  ilo  ropir  dm   Icltrcn   du 
('oniil(>  de  xaliil  |mlilic  du  Di^pnrlcmciU  dr  l'nri*. 
A.  N.,  niP  81.  fol.  30. 
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1570  —  Lettre  du  CuraiU'  de  surveil- 
lance du  Déparlement  de  Paris  au  Corailé 
de  sûreté  générale,  annonçant  que,  sur 
luie  dénonciation,  il  a  lancé  un  mandat 
d'amener  contre  le  ci -devant  prince  de 
Salm-Salm,  et  demandant  les  renseigne- 
ments que  le  Comité  peut  avoir  sur  sm 
compte,  qu'autrement  il  sera  procédé,  pri- 
midi  prochain,  à  son  interrogatoire,  dont 
le  résultat  sera  communiqué. 

9  pluviôse  an  II. 
Extrait   du  registre   de  copie  des  lettres   du 
Comité  de  salut  public  du  Déparlemenl  de  Pari.^ 
A.  A'.,  BB-'  81.  fol.  30  V. 

K')77.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  de  mettre  en  li- 
berté le  citoyen  Vigneron,  arrêté  par  le 
Comité  de  surveillance  de  la  section  des 
Tuileries;  2°  ordonnant  la  mise  en  liberté 
des  citoyens  Baulard,  rue  Saint-llonoré, 
n°  IjO,  Jean  Artaud,  rue  Saint-Denis,  Lau- 
gier,  rue  Bourg-l'Abbé,  Leroy,  rue  des  Arts, 
n'^  .j2,  tius  parfumeurs.  Maillé,  vinai- 
grier, rue  des  Arts,  n°  120;  3°  vu  les  pro- 
cès-verbaux d'arrestation,  d'apposition  et 
de  levée  des  scellés  chez  les  citoyens  Rlé- 
try  et  Venin,  négociants-commissionnaires 
à  Relfort,  décidant  leur  mise  en  liberté; 
1°  chargeant  les  Comités  révolutionnaires 
des  sections  de  Bondy  et  du  Faubourg- 
du-Nord  de  procéder  à  la  levée  des  s.iellés 
chez  le  citoyen  Faguel,  charpentier,  dé- 
tenu aux  Madeioniiettes,  et  d'inventorier 
ses  papiers. 

10  pluviôse  an  II. 
Extrait   du   registre   des   mandats  d'arict    du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  W'il  ÎOÎ, 
fol.  1  ;  AF*n  294,  fol.  70. 

1378.  —  Arrêté  du  Comité  de  si'ireté 
générale,  vu  l'attestation  produite  par  la 
citoyenne  Marie-Anne  Fleury,  artiste  em- 
ployée au  ci-devant  théâtre  de  la  Nation, 
ordonnant   sa  mise  en  liberté  immédiate. 

1  U  pluviôse  an  II. 
Extrait   du    registre   des  mandats  d'arrêt   du 
ComitL-   rie   sûreté  eénérale,  .4.  .V.    AF'n  294 
M.  71. 

i:)79.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale à  l'administration  de  Police,  adressant 
une  réclamation  formée  par  le  citoyen 
Adélaïde  Noél,  la  priant  de  prendre  à  cet 


égard  tous  renseignements  convenables  et 
d'adopter  telle  niesure  que  la  justice  et 
l'humanité  pourront  lui  inspirer. 

1 0  pluviôse  an  II. 
Extrait  du   registre  des   mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sùreti'  générale,  A.  A'.,  AF'ii  294 
fol.  70. 

1580.  —  lettre  du  Comité  de  sûrelé 
générale  au  citoyen  Liénard,  adiîiinistra- 
teur  de  la  maison  de  l'Humanité,  portant 
à  sa  connaissance  qu'il  lui  a  été  rapporté 
que  trois  vétérans,  nommés  Lelièvre,  Hi- 
cliard  et  Belliau,  ne  jouissent  pas  dans 
cet  hospice  des  égards  dus  à  d'anciens 
militaires  qui  ont  exposé  leurs  jours  pour 
la  patrie,  éprouvent  des  désagréments,  sus- 
cités, dit-on,  par  des  personnes  qui  les  ont 
vu  de  mauvais  œil  porter  des  plaintes 
contre  l'administration  de  cette  maison, 
et  faisant  observer  qu'en  formant  une  de- 
mande, ces  citoyens  ont  use  du  plus  sacré 
des  droits,  celui  de  pétition,  et  ne  doivent 
donc  pas  pour  un  pareil  motif  être  tour- 
mentés par  qui  que  ce  soit,  en  consé- 
quence l'exhortant  à  veiller  à  ce  qu'ils  ne 
soient  pas  en  butte  à  la  persécution,  que 
justice  sera  faite;  si  la  réclamation  n'est 
pas  fondée,  la  Convention  la  rejettera,  dans 
le  cas  contraire,  il  serait  doublement  in- 
juste que  l'on  usât  à  leur  égard  de  pro- 
cédés contraires  à  l'humanité,  mais  dans 
tous  les  cas  il  faut  laisser  toute  liberté  à 
l'homme  qui  dénonce  les  abus  ou  qui  croit 
en  reconnaître,  la  publicité  étant  la  sauve- 
garde des  droits  du  peuple. 

10  pluviôse  an  II. 
Extrait   du    registre  des   mandats  d'arrêt  du 
Comité   de  sûreté  générale,   A.  N  ,  AF'll  204, 
fol.  71. 

liiSl.  -  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  re- 
cevant le  procés-verbal  des  opérations  du 
citoyen  Guigne,  chargé  de  se  transporter 
au  domicile  de  la  citoyenne  Bernard,  rue 
Taithoui,  n»  14,  à  l'effet  de  perquisitionner 
dans  un  boudoir  attenant  à  ses  apparte- 
ments, pour  s'assurer  s'il  n'y  a  rien  de  ca- 
ché, d'après  leiiuel  il  a  constaté  la  présence 
d'un  gardien  de  scellés  mis  par  l'adminis- 
tration de  Police,  qui  a  croisé  ceux  du  Dé- 
parlemenl; 2"  sur  le  rapport  du  citoyen 
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Clii'ry,  ordoiiDanl  la  mise  en  liberlé  pro- 
visoire de  la  ciloyenne  Perrault  d'Iiurrilie, 
contre  laquelle  rien  n'a  été  relevé,  jus- 
qu'à ce  qu'on  ait  nu  constater  sf  son  frère 
est  émigré  ou  mort;  3°  recevant  le  procès- 
verbal  des  opérations  du  citoyen  Four- 
nerol,  cliart:é  de  reconnaître  les  scellés 
apposés  au  domicile  de  la  veuve  Bulté, 
du  citoyen  l.econte  et  de  sa  femme,  cl  de 
les  mettre  en  arrestation  chez,  eux,  sous 
la  siirveillunce  de  deux  gardiens;  i°  rece- 
vant le  procès-ve:'bal  du  citoyen  Tisset, 
cliari,'c  de  reconduire  la  citoyenne  Salra 
au  domicile  deSnlm-Kirbourg,  rue  de  Lille, 
lequel  l'a  niise  suus  la  siirveillaficc  d'un 
gardien;  o"  rcccv;:rit  la  réponse  du  Comité 
de  surveillance  de  la  section  de  l'ilomme- 
Ariné  à  la  demande  de  renseignemi-iils 
sur  le  nommé  Le  Sénesclial,  en  arrcstatinn 
chez  lui,  d'où  il  ressort  que  ce  particu- 
lier est  inconnu  dans  sa  section,  n'ayant 
jamais  paru  aux  Assemblées  générales  et 
n'ayant  pas  rempli  les  devoirs  de  tout 
bon  citoyen. 

10  pluviôse  ao  II. 

Extrait  du  2"  registre  des  procé.«-verliaux  et  dé- 
libérations du  Comllc  de  surveillance  du  Diïparlc- 
nient  de  Paris,  A.  N.,  DB^  «t*.  fol.   UG-ilK. 

I,c  Scnesclial  (Jacqucs-Cliarics)  fut  irroui'  le 
18  terminal  à  la  maison  drs  Oiseaux,  barrière 
Ji-  Sôvres.  où  il  resta  jusqu'au  lî  vcnib^miaire 
on   III  (F"   17715"). 

11182.  —  Extrait  l'e  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  l'oi-is,  par  lequel  est  an- 
noncé le  dé[iart  d'un  convoi  pour  les  ar- 
mées do  la  République,  cl  il  est  recom- 
inaiidé  aux  commandants  et  a<ljudanls  de 
sections  d'avoir  soin  d'armer  de  piinies 
lotis  les  citoyens  de  garde. 

Le  Commandant  général  dit  h  ce  pro|  os  : 

n  Mes  frères  d'aimes  se  plaignent  de  ne 
pasnviiir  de  fusils,  ce  n'est  pas  ma  faute, 
je  désirerais  les  voir  tous  arlnés  de  même; 
la  pique  est  excellente  pour  se  battre 
contre  un  liimine  non  .inné.  Lel^umitéde 
.salut  pul)[ic  de  la  C.onvenlion  fera  tous  «es 
efforts  pour  armer  Pari»  d'une  manière 
respectable,  li>  potivoir  oxériilif  fait  tout 
ce  qui  dépend  de  lui  piiui  aicélérer  mes 
demauile». 

"  Veillons  lous  comme  nous  avons  veill>^ 
jusqu'à  ce  moment-ri,  veillons  jtisqti'à  ce 
que  lous  les  In^nes  .toient  renvcrstîs  et  qu'; 


le  dernier  des  tyrans,  en  cessant  d'être, 
reconnaisse  <|ue  les  soldats  de  l'Egalité 
sont  ceux  de  la  raison  et  de  la  justice. 

1 1  pluviùse  an  II. 
Copie  conforme,  lignée   de  Clément,   secré- 
taire lie  l'Etal-maJor  général,  A.  S..  BU'  76. 

I.-.83.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  ;  1*  autoiisanl  le  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  du  Botinet-Rouge  à 
transférer  de  la  maison  d'arrêt,  rue  de 
Sèvres,  en  celle  de  Saint-l.a/.arc,  les  nom- 
mes Louis  llinaisdat,  Sophie  Duupliin, 
Perrine  Jeanne  Maillé,  Marie  Crouiliet  et 
C.harles  Maillé,  lils.  lesquels  lesteront  dé- 
tenus jusqu'à  nouvel  ordre;  2*  ordonnant 
la  mise  en  liberté  des  citoyens Thomcl.  de 
la  section  Le  Peletier.  et  Brun,  cordon- 
nier, rue  de  llohan,  n"  14V;  S"  cliargeaiil 
le  citoyen  Ducange  de  piocéder  à  la  levée 
des  scellés  apposés  sur  les  papiers  du  ci- 
toyen Cuiraull.  de  la  section  du  Contrat- 
Social,  et  à  l'ôxamen  de  ces  papiers. 

1 1  pluviA.se  an  II. 
Extrait  du  registre  de.^  mandats   d'arrêt  du 
Comité   de   sùreli'  gi-nérale,  A.  .V.,  AF'ii  29"2, 
fol.  I,  2. 

i:.n4.  —  Arrêtés  du  l'.oiiiilé  de  stlrelé 
générale  :  l'ordonnant  de  procéder  à  l'ar- 
resU-ition  du  citoyen  Duhamel,  employé 
'dans  les  bureaux  de  la  Trésorerie  natio- 
nale, à  la  mise  sous  scellés  et  à  l'examen 
de  ses  papiers,  avec  faculté  de  retenir  à  la 
F'oste  aux  lettres  celles  qui  seront  à  l'a- 
dresse des  nommés  Duhamel  et  (iaudet  : 
2°  chargeant  le  citoyen  Dossonville  de  met- 
tre en  étal  d'arreslalion  le  iiouiiné  li.iudel 
et  d'exainini-r  ses  papiers. 

1 1  pluviàto  an  II. 
Extrait  du    registre  des    mandats  d  arrêt    du 
Comité  de  siWoté  générale,  A.  N.,  AF'll  292. 
f..l.  2. 

jr>8:i.  —  Arrêté  du  ('oii.ité  lie  S'irclé  gé- 
né.-ale,  étant  instruit  que  le  lléparlemenl 
de  Paris  avait  croisé  les  scellés  i|ue  le  Co- 
mité avait  fait  apposer  clier.  le  noiiimê 
Doiicl,  ri-ilevanl  leiinier  général,  rue  ller- 
gère,  par  les  commissaire»  du  l'oniilé 
révoluliotinaiie  do  la  section  dit  Kaiiboiirg- 
Monlmarlre.  considêrnni  que  celle  opéra- 
tion sa  lis  nbjel  ne  peut  que  nuire  id  entra- 
ver   les  opérations  et   recherches  que  je 
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Comili'  de  sûreté  générale  a  l'inleiilion  de 
l'aire  continuer  dans  la  maison  dudit  Douel, 
qui  par  des  motifs  puissants,  connus  du 
Comilé,  a  été  par  son  ordre  exprès  mis  en 
arrestation,  décidant  que  le  Département 
lèvera  sans  description  les  scellés  avec 
lesquels  il  a  croisé  ceux  des  commissaires 
du  Fanbourfî-Montmarlre,  pour  mettre  ces 
commissaires  à  portée  de  snivre  les  opé- 
rations, recherches  cl  fouilles  déjà  com- 
mencées dans  cette  maison,  desquelles 
il  est  déjà  résulté  quelques  découvertes 
utiles  à  la  République,  et  qui  sont,  d'après 
une  nouvelle  dénonciation,  très  essen- 
tielles à  continuer  pour  y  trouver  l'or, 
l'argent  et  autres  effets  précieux  qui  y 
sont  encore  cachés  et  enfouis,  et  qui  doi- 
vent tourner  au  profit  de  la  chose  pu- 
blique, chargeant  le  citoyen  Pijeau  de 
suivre  ces  opérations  cl  de  mettre  en  élat 
d'arrestation  ceux  des  domestiques  de 
Uouclelde  sa  femme,  qui  auraient  eu  con- 
naissance des  objets  cachés  et  se  seraient 
entendus  avec  ledit  Douel  pour  les  sous- 
traire à  la  Ilépublique,  et  notamment  le 
nommé  Redon,  et  donnant  mandat  aux 
citoyens  Guibert  et  Courtois,  membres  du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  du 
Faubourg- Montmartre,  d'extraire  de  la 
maison  d'arrêt  de  Picpus  ledit  Douet  pour 
assister  à  ces  opérations. 

1 1  pluviôse  an  II. 
E.\li-ait  du  registre  des    mandats   d'ai-rét   du 
Comilé   de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'lI  292, 
fol.  4. 

Io80.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  convoquant  le  citoyen  iNyon, 
libraire,  rue  du  Jardinet,  pour  le  soir  vers 
'■}  heures;  2°  ordonnant,  sur  la  réclama- 
tion du  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion Révolutionnaire,  de  mettre  en  liberté 
le  citoyen  Bertran,  détenu  aux  Madelon- 
nettes,  de  même  que  la  citoyenne  Saint- 
Rrice;  3°  ordonnant  de  procéder  à  l'arres- 
tation du  citoyen  Potheaut,  portier  de  la 
maison  n"  3,  rue  de  la  Perle,  ci-devant 
appelé  l'hôtel  de  Réaux,  lequel  sera  rem- 
placé par  le  citoyen  Vaseur,  de  la  section 
de  l'Indivisibilité;  4°  ordonnant  d'élargir 
le  citoyen  Combret,  commissaire  des  Mon- 
naies; ;>°  ordonnant  la  mise  en  liberté  de 


la  citoyenne  Bernard,  détenue  aux  Made- 
lonnetles,  et  la  levée  des  scellés  apposés 
en  sa  maison  de  Boissy-sousla-Montagne, 

où  il  ne  s'est  rien  trouvé  de  suspect. 

1 1  iiliiviose  an  II. 
Extrait    du   registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comilé  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'ii  294, 
fol.  71,  72,  74. 

ll'iST.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  char- 
geant les  citoyens  Dedouvre,  Fournerot  et 
Moissard  de  se  transporter  à  Gcntilly,  au 
domicile  du  nommé  Rudemare,  d'exami- 
ner ses  papiers  et  de  l'amener  au  Comité; 
■2."  recevant  le  procès-verbal  des  opéra- 
tions du  citoyen  Tisset  au  domicile  du  ci- 
toyen Potlier,  limonadier,  barrière  du 
Roule,  et  du  nommé  Chanlereine,  rue 
de  la  Verrerie;  3°  sur  une  dénonciation 
visant  une  nommée  Paris,  courtisane 
connue,  demeurant  près  de  Laon  avec  un 
particulier,  que  l'on  soupçonne  être  An- 
glais et  de  correspondre  avec  l'Angleterre, 
envoyant  le  citoyen  Chéry  au  Comité  de 
sûreté  générale  pour  signaler  le  fait  et  sol- 
liciter un  ordre  d'arrestation  de  la  lille 
Paris  et  de  ce  particulier,  par  les  soins  du 
Comité  de  surveillance  de  la  ville  de  Laon, 
pour  les  interroger  et  se  renseigner  sur 
leur  compte  ;  4°  portant  envoi  à  l'accusateur 
publjc  près  le  Tribunal  de  police  correc- 
tionnelle des  pièces  concernant  la  femme 
Dumas,  prévenue  de  prostituer  sa  fille  ; 
5°  demandant  au  citoyen  Carlier,  rue  des 
Vieux-.\ugustins,  des  renseignements  sur 
le  nommé  Charles  Dupont,  de  Saint-Quen- 
tin, qui  est  prévenu  d'avoir  manipulé  les 
biens  domaniaux,  conjointement  avec  le 
nommé  Saiate-Foix,  détenu  à  la  Concier- 
gerie, et  sur  le  rapport  du  citoyen  Deles- 
pine,  écrivant  aux  représentants  Leroux 
et  Lejeune,  eu  mission  dans  l'Aisne  et  les 
Ardennes,  pour  avoir  des  renseignements 
sur  ce  Dupont;  6°  invitant  le  citoyen  Fou- 
quier-Tinville,  accusateur  public  du  Tri- 
bunal révalutionnaire,à  faire  restituer  les 
effets  extrait.s  par  Josset  de  Saint-Laureiil, 
pour  son  usage,  lors  de  sa  détention  à 
Sainte-Pélagie;  9°  sur  de  nouveaux  ren- 
seignements parvenus  au  Comité  relative- 
ment à  une  visite  faite  dans  une  des  salles 
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des  appui  leuieuls  du  nommé  Boulainvil- 
liers.  qui  jiarail  receler  des  objets  pré- 
lieux,  chargeant  le  citoven  Francliel  de 
la  faire  examiner  par  des  ouvriers  de  l'art 
et.  s'il  y  a  lieu,  d'en  faire  l'ouverture  en 
présence  dudil  Boulainvilliers  ;  S°  recevant 
le  rapport  du  citoyen  Chéry,  chargé  d'exa- 
miner l'affaire  de  Gonnet  de  Hupé,  caissier 
général  des  Postes,  et  de  sa  femme,  du- 
quel il  résulte  qu'après  diverses  perqui- 
sitions chez  tionnel  de  Hupé,  et  après 
avoir  compulsé  ses  registres,  il  n'a  rien 
trouvé  de  suspect,  cl  que  la  présomption 
de  SCS  intelligences  avec  les  émigrés,  aux- 
quels il  aurait  fuit  passer  de  l'argent,  s'é- 
vanouit en  présence  des  renseignements 
donnés  par  les  administrateurs  des  Postes 
et  de  ceux  fournis  pur  un  nommé  l.illieii, 
agent  des  postes  pour  la  nation  à  Hruxel'es, 
mais  (|ue  la  femme  de  Gonnet,  lors  des 
perquisitions  faites  rhez  son  mari  par 
Chéry,  a  brûlé  plusieurs  papiers  qui  pou- 
vaient être  suspects,  parmi  lesquels  on  a 
trouvé  une  lettre  de  Regnaud  de  Saint- 
Jean  d'Angely,  qu'elle  est  suspecte  par  ses 
relations  avec  la  valetaille  de  Capel  et 
autres,  et  Jouissait  d'une  fort  mauvaise 
réputation  dans  la  section  des  Postes,  dé- 
cidant d'en  référer  au  Comité  de  sùri'té 
générale,  qui  décidera  dans  sa  sagesse  s'il 
y  a  lieu  ou  non  à  arrestation:  9' sur  le 
lapport  fait  par  le  citoyen  Chéry  au  sujet 
de  l'aU'aire  des  époux Héguicr-Ausset, con- 
sidérant que  l'un  el  l'autre  n'ont  élé  arrê- 
tés et  détenus  que  par  rapport  à  une  lettre 
écrite  de  la  Suif  se  par  la  tante  de  la  citoyenne 
Ausset  dans  un  sens' hostile  à  la  Uévohr 
tion  du  31  mai,  considérant  qu'une  autre 
lettre  de  celle  tante,  datée  du  13  décembre 
i'i'Xt,  est  dans  un  esprit  tout  contraire  à 
celle  saisie,  ce  qui  semble  établir  que 
cette  étrangère  n'éU'iit  pas  instruite,  lors 
lie  ses  premières  lettres,  de  tout  l'avantage 
i|ue  la  Hévolulion  frani;nise  relirait  des  me- 
sures prises  à  répO(|nc  et  ilepuis  le  31  mai 
dernier,  considérant  que  les  lettres  do  la 
citoyenne  Ausset  h  son  père,  envoyées  de 
la  Suisse,  sont  dans  l'esprit  de  la  llévoln- 
tion,  i|uc  les  interrogatoires  subis  par  eux 
n'ont  rien  donné  de  concluant  contre  eux, 
considérant  cnlin  que  la  citoyenne  Hé- 
gnierAusnet,  faible  et  délicate,  malade  en 


ce  moment,  a  besoin  de  prendre  l'air  eldc 
l'exercice,  décidant  qu'ils  seront  tous  deux 
provisoirement  mis  en  liberté,  jusqu'à  ce 
que  les  lettres  demandées  en  Suisse  soient 

arrivées. 

1 I  pluviôse  an  II. 
Kitraild»2«rcgi5trcdcs  procès  verb.-iuxcldoli- 
béralions  du  Comilé  de  surveillance  ilu  Ucpar- 
lemenl  de  Paris,  A.  S..  BU'  81*,  fet.  418-4. '3. 

l.'iUS.  --  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  l.i 
foi  ce  armée  de  Paris,  aux  termes  du<iuel 
le  Commandant  général,  satisfait  de  l'acti- 
vité de  ses  frères  d'armes,  réduit  les  ré- 
serves des  sections  à  6  hommes  el  I  capo- 
ral, lesquels  seront  invités  à  se  lenirpréls 
à  marcher  à  la  première  réquisition  des 
commandants  el  adjudants  de  secti'Uis; 
ils  ne  se  rendront  pas  au  corps  de  garde, 
mais  resteront  dans  leurs  demeures  à  leurs 
occupations  journalières,  et  si  la  chose 
publique  nécessite  leur  présence,  ils  se 
rendront  sur  le-champ  à  la  première  in- 
vitation. 

"  L'opération  de  cette  nuit,  remarque 
llanriot,  s'est  faite  avec  beaucoup  d'ordre, 
par  cette  harmonie,  nous  pouvons  prouver 
à  l'univer^  que  nous  savons  distinguer  le 
crime  d'avec  la  vertu. 

12  pluviôse  «D  II. 
Copie    conforme,  signée  de   Cléinenl,  sccré- 
lairo  de   l'Elatmajor   gvnèral,  .A.  S.,  BB'  76. 

i:iS'.t.  —  Arrêtés  du  Comité  de  srtreté 
générale  :  I"  vu  la  délibéralion  du  ('orps 
municipal  de  la  Commune  de  Paris,  auto- 
risant le  Comité  lie  surveillance  corres- 
pondant aux  ilomiciles  des  citoyens  Fol- 
lope  et  lloland  à  procéder  en  leur  [iré- 
sencc  respective  à  la  levée  des  .scellés  ap- 
posés sur  leurs  effets  et  h  retirer  les 
«ccaux  ou  cachets  dont  ils  étaient  dép(>si- 
laires;  a'nrdonnaiil  que  le  nonimé  (Carton 
sera  conduit  ilaiis  une  maison  île  délen- 
lion  comme  siispecl;  3»  décid.inl  c|uo  les 
scellé.-i  apposés  sur  la  cnsselle  du  nommé 
l.cwai,  cadet,  rue  Cadel,  u°  S,  seront  Icv^s 
en  présence  de  la  citoyenne  j.ewal.ia  belle- 
so>nr,el  (|ne  ce  qu'on  y  Innnern  île  suspect 
>era  porté  au  C.omité  de  sftri'té  générale. 

1'.'  pluvi/.»e  an  II. 
Ellritil  du   rcgittre   dc«    mnmlnU  d'arrèl   du 
Comilt  de  •iiiret«  gi'norale,   .\.  S.,  AVn   79.'. 

fol.  :i.  10. 
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la'JO.  —  Arrélés  du  Coniilé  de  sûreté 
générale  :  1"  vu  la  délibération  du  Comité 
de  surveillance  de  la  section  des  Quinze- 
Vingts,  décidant  que  le  citoyen  Bresse, 
greffier  et  administrateur  des  (juinze-Vingl  s, 
sera  mis  inojnentanément  en  liberté  pour 
assister  à  la  levée  des  scellés  sur  ses  pa- 
piers, et  en  distraire  les  registres  et  docu- 
ments propres  au  travail  de  son  suces- 
scur;  2°  décidant  que  le  citoyen  Kois-Ma- 
rat  s'adjoindra  deux  membres  du  Comité 
de  surveillance  de  l'Arsenal,  à  l'elTet  de 
procéder,  en  présence  de  la  femme  du  ci- 
toyen Communau,  à  la  levée  des  scellés 
apposés  à  son  domicile  et  en  particulier 
sur  les  malles  adressées  au  citoyen  Uinot, 
en  examiner  !i'  contenu  et  etilendK^  à  ce 
sujet  la  femme  Communau. 

12  pluviôse  an  II. 
Extrait  du   registre   des   mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  siirelc  générale,  A.  N.,    AF'u  294, 
fol.  73,  7i. 

l.'iDl.  —  nrdiliération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1"  cons- 
tatant l'envoi  au  Comité  de  la  seclion  Pois- 
sonnière du  procés-verbal  d'arrestation  de 
l'abbé  Bardel  et  des  citoyennes  liardel, 
rue  Poissonnière,  n°  6,  et  à  celui  de  la  sec- 
lion  de  la  Fontaine-de-Grenelle  du  procès- 
verbal  d'arrestation  de  Salm  et  de  sa  sœur, 
rue  de  Lille;  2"  recevant  le  procès-verbal 
de  l'arreslation  du  citoyen  Rudemare.  à 
Centilly,  par  Moissard,  Dedouvre  et  Kour- 
nerot:  3°  d'après  l'interrogatoire  diidit  Ru- 
demare, prévenu  d'avoir  un  fils  émigré 
et  d'être  suspect  en  raison  de  propos  con- 
Irc-révolutionnaires,  considérant  que  la 
dénoncialion  contie  lui  n'est  attestée  que 
par  un  lémoin,  lequel,  vu  la  faiblesse  de 
ses  organes,  ne  peut  être  cru,  que  l'âge 
avancé  dudit  Rudemare  le  rend  incapable 
de  faire  aucun  mal  et  nie  toute  espérance 
de  lui  faire  aimer  la  Révolution,  décidant 
qu'il  sera  mis  en  liberté,  sous  la  surveil- 
lance de  la  commune  de  Gentilly;  4°  an- 
nonçant avoir  écrit  au  Comité  de  siireté 
générale  qu'il  a  fait  arrêter  le  prince  de 
Sabn-Kirbourg,  croyant  qu'il  était  Salm- 
Salrn,  et  qu'il  ressort  de  son  interroga- 
toire qu'un  de  ses  neveux  est  chef  des  bri- 
gands vendéens  et  que  son  frère  lommandc 


les  troupes  autrichiennes;  a""  aniioni;ant 
avoir  écrit  au  président  de  la  Convention 
au  sujet  d'une  mère  infâme  qui  prostituait 
sa  lille,  et  que  copie  de  cette  letire  a  été 
envoyée  aux  Comités  de  saUit  public  et  de 
sûreté  générale,  ainsi  qu'à  diflércnts  jour- 
nalistes; 6°  adressant  au  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  des  Lombards  copie 
du  procès-verbal  de  réintégration  de  la 
veuve  Rulté,  du  nommé  Leconte  et  de 
sa  femme  en  leur  domicile,  rue  Salle-au- 
Comte,  n'a;  7»  recevant  le  procès-verbal 
des  opérations  du  citoyen  Lécrivain,  chargé 
de  lever  les  scellés  chez  la  citoyenne  Du- 
planoy,  cloître  Notre  Da:ne;  8°  adressant 
au  Comité  de  sûreté  générale  et  à  la  Police 
la  liste  des  personnes  envoyées  dans  les 
maisons  d'arrêt;  O'ayantpris  connaissance 
d'une  lettre  qui  lui  a  été  remise  par  plu- 
sieurs citoyens  réunis  pour  célébrer  le 
culte  catholique  dans  la  ci-devant  église 
de  la  Conception,  rue  Saint-Honoré,  qu 
l'invitent  à  protéger  le  libre  exercice  do 
leurs  cérémonies,  le  Comité  a  répondu, 
par  l'organe  de  son  président,  que,  n'ayant 
d'autre  religion  que  celle  de  la  liberté  et 
d'autre  culte  que  celui  de  la  raison,  il  ne 
pouvait  protéger  un  culte  i)iéférablement 
à  un  autre,  mais  que  son  devoir  l'obligeait 
à  les  surveiller  tous  et  à  les  protéger  éga- 
lement dans  leur  exercice;  10°  ayant  écrit 
au  Comité  de  Saint-Quenlin  pour  savoir  oii 
en  était  l'alluire  des  agioteurs  de  cette 
ville,  ce  Comité  a  répondu  qu'il  ne  con- 
naissait pas  cette  alfairo,  mais  qu'il  présu- 
mait que  le  tribunal  de  Saint-Quentin  en 
était  instruit  et  qu'il  lui  transmettait  la 
demande  du  Comité;  H°  recevant  la  ré- 
ponse du  ministre  de  la  guerre  à  la  lettre 
par  laquelle  le  Comité  l'invitait  à  faire 
arrêter  le  nommé  Webert,  en  garnison  à 
Lille,  prévenu  d'être  contre -révolution- 
naire prononcé;  12°  recevant  de  Franchet 
le  procès-verbal  de  perquisition  chez  Bou- 
lainvilliers. 

12  pluvio.^e  an  II. 
Ex  Cl  "lit  du  2*  registre  des  procés-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  N.,  BB'  81'^,  fol.  -523.-426. 

I."i92.  —  Leltre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Déparlement  de  Paris  au  Comité 
de  sûreté  générale,  l'avisant,  au  sujet  de 
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l'arrestation  du  prince  de  Salm-Salm,  qu'il 
y  a  erreur  de  nom  et  que  c"esl  le  prince 
de  Salm-Kirbourg  qui  a  été  arrèlé  et  gardé 
chez  lui,  sous  lu  prévention  d'être  l'oncle 
de  LaTrémoille.qui  commande  en  Vtndée, 
et  d'avoir  un  frire  au  service  de  l'Aulriclic. 
raisant  connaître  ce  qu'il  allègue  pour  sa 
dérense  el  demandant  au  Ccmité  de  pro- 
noncer sur  sa  détention  délinitive  ou  son 
élargissemcnl. 

1°^  pluviôse  an  H. 

E^U'aii  du  regifire  de  copie  des  lellrcs  du 
Comité  de  salut  public  Hu  Département  do  Paris, 
A.  N..  BB'  81,  fol.  31  V». 

Salm-Kirbourg  (Frédéric  de},  colooel  &  lasulte 
des  troupes  allemandes,  ex-commandant  du  ba- 
taillon de  la  Fontalne-de-Grenolle.  condamné  à 
mort  le  5  thermidor  an  H  (.4.  .V.,  W  l'î'J.  n°9G5). 

1593.  —  Lettre  du  Comité  di-  suivcjl- 
lance  du  Dé(i,-.rleinenl  de  Paris  au  prési- 
dent de  la  Coineiition  nationale,  déclarant 
que  la  corruption  îles  nid'urs  entraîne 
nécessairement  la  ruine  des  Uépnbliques, 
el  qu'en  vertu  de  ce  jirincipc  sacré,  il 
vient  de  faire  arrêter  une  mère  infâme  qui, 
sous  les  yeux  de  son  fils  de  iO  ans,  entre- 
tenait dans  le  plus  affreux  libertinage  el 
vendait  à  deniers  comptants  une  fille  de 
18;  en  présence  d'une  scélératesse  aussi 
profonde,  comme  il  n'existe  aucune  loi 
qui  la  punisse,  en  demandant  une  au 
Législateurs,  au  nom  du  salut  du  peuple, 
quelle  soit  en  même  temps  l'elfroi  d'un 
crime  aussi  affreux  et  l'appui  de  la  faible 
innocence,  qui  chaque  jour  serait  victime, 
ajoutant  que  la  nature  outragée  crie  ven- 
geance. 

\i  pluvinsc  an  II. 

Elirait  ilu  registre  de  copie  des  lettre^  du 
Comili'  de  smiut  public  du  Département  do  Paris, 
A.  N.,  BB^  81,  fol.  :U  V. 

l.'iO'».  —  ICxIrait  de  l'Drdrc  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  leipiel  le  Com- 
mandant gèni'-ral,  attendu  que  la  section 
de  In  Frateriiilè,  vu  son  peu  de  populalicm, 
ne  peut  plus  feurnir  au  service  des  poris, 
invite  ses  frères  d'armes  des  sept  autres 
sections  de  celte  légion  A  se  le  repartir 
entre  eux. 

Ilnnriot  annonce  (|u'il  a  écrit  nu  Coinili' 
de  snlut  public  de  la  Convention  et  au 
ministre   de   l.'i   jnierre   pour   r.'ippeler  les 


gendarmes  à  pied,  qui  avaient  coutume  de 
faire  ce  service;  comme  ils  se  sont  très 
distingués  d.nns  l.i  guerre  de  la  Vendée, 
partout  où  les  appelait  l'amour  de  la  pa- 
trie, le  Commandant  général  espère  que 
le  Comité  de  salut  public  et  le  ministre, 
qui  ont  des  intentions  pures,  ne  refuse- 
ront pas  d'accéder  à  sa  demande. 

13  pluviôse  an  II. 
Copie  conforme,  signée  de    ("lémenl.   secré- 
taire de  l'Etat -major  général,  A.  \.,   BB' 76. 

t.")9o.  —  .\rrélés  du  Comité  de  si'ireté 
générale  :  1°  ordonnant  la  mise  en  liberté 
immédiate  du  citoyen  Joseph  Ui  Flotte, 
limonadier,  détenu  .i  Saint- Lazare,  du 
citoyen  Frémont,  détenu  dans  la  maison 
du  Luxembourg,  du  citoyen  Lucas,  épi- 
cier détiiilliste,  détenu  comme  suspect 
dans  les  prisons  de  Bicèln».  d«'s  citoyens 
Dufay  el  Mills,  ilét.-iius  ;i  Sainl-Larare  ; 
•.!•  chargeant  .Magnanl.  l'un  de.-  secrétaires 
du  Comité,  de  lever  les  scellés  apposés  sur 
les  papiers  des  citoyens  .Maillé,  vinaigrier, 
Laugier,  Baulard  et  Leroy,  lils,  parfu- 
meurs, élargis  en  vertu  d'arrêtés  duH  plu- 
viôse. 

13  pluviô.sc  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandais  d'arrêt  du 
Comité  de  sùrelé  générale,  A.  .V.,  .\F*|1  VM, 
fol.  3;  AF'll  Î9J,  fol.  "1. 

i:i9C.  —  Arivtés  du  Comité  de  stlreté 
générale:  1°  chargeant  le  citoyen  Lefèvre, 
domicilié  à  .Vulcuil.de  se  transporter  dans 
la  maison  occupée  par  le  citoyen  Biré. 
pour  y  faire  toute  perquisition  d'argen- 
terie, monnaie  et  autres  elTels  précieux 
(|ui  pourraient  y  être  enfouis  ou  cachés, 
et  les  saisir  au  nom  de  la  llépublique; 
•J"  iharueant  b-s  citoyens  Mairan  de  Bi'- 
forl  el  Magnant  de  se  transporter  sur-le- 
champ  au  domicile  du  citoyen  Picqiict, 
graveur,  rue  de  la  Harpe,  près  celle  Ser- 
pente, n'  171,  il  l'elTet  d'y  perquisitionner, 
ainsi  (|ue  dans  toiile  la  maison,  nlin  de 
dérouvrir  s'il  n'y  aurait  pas  trace  ilc  plan- 
che d'assignats  el.  s'il  s'en  trouvait,  don- 
nant innndat  d'arrêter  immédiatement  le- 
dit Pirquel. 

13  pluviùM  an  H. 

Kxirait  du  reginlre  ile«  mandat'-  d'nrrél  <lu 
Comité  de  «rtreté  jfènér.ilr,  A.  ,V  .  .\F"ii  Î9Î, 
fol.  73,  75, 


I/ESPRIT  PUBLIC  A  PARIS  EN  PLUVIOSE  AN  H 


lb97.  —  Uélibéiation  du  Comilé  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1»  aii- 
iionrant  avoir  envoyé  au  Comité  de  la 
section  du  Mont-Blanc  copie  d'une  décla- 
ration du  nommé  Marcyna,  au  sujet  de 
l'existence  d'argent  caché  dans  le  plafond 
d'un  boudoir  de  la  citoyenne  Bernard, 
rue  Taibout,  n"  14;  2°  chargeant  le  ci- 
loyer.  Tissât  de  se  transporter  chez  la  nom- 
mée Rozières,  rue  du  Faubourg- Saint- 
Honoré,  pour  examiner  ses  papiers  et 
l'amener  au  Comité  ;  3°  recevant  en  qua- 
lilé  de  dégustateur,  chargé  de  décomposer 
les  vins  qui  seront  achetés  chez  divers 
marchands  de  vins,  le  citoyen  Cartier,  de- 
meurant rue  du  Faubourg-Saint-Denis, 
au-dessus  de  la  maison  de  Saint-Lazare; 
4°  décidant  que  le  citoyen  Delarue,  l'un 
de  ses  secrétaires,  se  transportera  chez 
tel  marchand  de  vin  où  il  lui  plaira,  de- 
mandera une  pinte  de  vin  au  maximum 
et,  après  l'avoir  payée,  signifiera  au  mar- 
chand l'ordre  de  venir  au  Comité,  après 
avoir  fait  préalablement  apposer  le  cachet 
du  marchand  sur  la  bouteille;  5°  attendu 
qu'il  est  établi  que  la  femme  Belgoder  a 
entretenu,  par  l'intermédiaire  de  la  ci- 
toyenne Bardel,  sa  tante,  détenue  au  Co- 
mité,une  correspondance  avec  le  nommé 
Luberge,  émigré,  en  se  servant  d'un  nom  de 
peintre  pour  ne  point  désigner  le  person- 
nage, ordonnant  le  transférement  de  la 
femme  Belgoder  et  de  la  femme  Bardel  à 
la  Conciergerie,  et  l'envoi  de  copie  de  leurs 
pièces  à  l'accusateur  public  du  Triliunal 
révolutionnaire,  ce  qui  a  été  exécuté; 
6°  chargeant  les  citoyens  Guigue  et  Mar- 
chand de  se  transporter  chez  le  nommé 
Louis,  acteurdu  théâtre  des  Variétés-Amu- 
santes du  boulevard  du  Temple,  demeu-. 
rant  rue  Phélypeaux,  à  la  Croix-de-Malte, 
lequel  est  prévenu  d'avoir  enlevé  à  sa 
mère  la  citoyenne  Durand,  âgée  de  13  ans, 
avec  laquelle  il  vit  depuis  6  mois,  lesquels 
Guigue  et  Marchand,  s'élant  transportés 
au  domicile  dudit  Louis  et  ne  l'ayant  point 
trouvé,  se  sont  rendus  au  théâtre  de  La- 
zary,  à  qui  ils  ont  intimé  l'ordre  d'empê- 
cher ((ue  ledit  Louis  et  la  fille  Durand 
puissent  se  retirer  sans  les  en  avoir  avertis, 
iléclarant  qu'à  leur  arrivée,  ils  les  ont  mis 
l'U  étal  d'arrestation,  et  demaiidant  qu'ils 
T.  X. 


rcslent  séparés  les  uns  des  autres,  la  mère 
aussi,  jusqu'à  plus  amples  renseignements; 
7°  portant  que  le  même  Marchand  a  déposé 
une  lettre  à  lui  adressée  par  la  ci-devant 
comtesse  d'Aubépin,  qui  sera  mentionnée 
au  procès-verbal,  ainsi  que  la  réponse  éner- 
gique de  Marchand  à  cette  lettre;  8° en  ré- 
ponse à  l'envoi  par  Rampant,  capitaine  de 
gendarmerie  à  Nancy,  d'un  mandat  d'arrêt 
du  représentant  Bar  contre  le  nommé  Pi- 
tay,  officier  municipal  destitué,  qui  doit 
être  à  Paris,  demandant  son  signalement 
et  de  nouveaux  renseignements  à  ce  sujet, 
et  l'invitant  à  rechercher  et  arrêter  le 
nommé  Lyonnais,  fils  d'un  marchand  de 
vins  en  gros,  rue  Saint-Jean,  à  Nancy,  qui 
a  été  soldat  au  régiment  de  Navarre  et  fut 
choisi  pour  faire  partie  de  la  ci-devant 
garde  du  dernier  tyran  des  Français,  agent 
de  Saint-Aldegonde,  grand  meneur  de  Va- 
lenciennes  et  protégé  de  la  ci-devant  Reine. 

13  pluviôse  an  II. 
Extrait  du  2' registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,  A.  A'.,  BB''  81-\  fol.  427-430. 

1598.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  au  Comité 
de  sûreté  générale,  exposant  que,  sa  sur- 
veillance s'étendant  à  tout  le  Département 
de  Paris,  ses  occupations  se  multiplienl  à 
l'infini  el  qu'il  manque  souvent  les  opé- 
rations les  plus  utiles  à  la  République, 
faute  de  pouvoir  prendre  quelquefois  les 
conseils  du  Comilé  et  même  ses  ordres,  et 
demandant  que,  chaque  jour,  à  une  heure 
qui  serait  fixée,  le  président  du  Comité  de 
surveillance,  ou  l'un  de  ses  membres,  lui 
porte  le  rapport  écrit  de  ses  opérations, 
pour  no  pas  perdre  un  temps  précieux  et 
servir  plus  utilement  la  République. 

13  pluviôse  an  II. 
Extrait  du  registre   de   copie  des   lellrcs   du 
Com.ité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
^1.  A'.,BB3  81,fol.  31  v°. 

15(19.  —  Extrait  do  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  annonçant  le  départ 
do  trois  convois  pour  les  armées  do  la 
République  et  une  décision  du  Comité  de 
salut  public  de  la  Convenlion,  portant  que 
les  ouvriers  attachés  à  la  fabrication  des 
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armes,  lorsqu'ils  seront  de  service,  pour- 
ront se  faire  remplacer. 

Le  Commandant  général  invite  ses  con- 
ritoyens  de  service,  lors  de  la  vérificalidii 
des  caries,  à  s'assurer  si  te  signalement  est 
conforme,  attendu  que  des  voleurs,  des 
détenus  et  sus|)ecls  en  achetaient  pour 
se  sauver,  il  y  a  lieu  d'arrêter  à  la  fois  les 
porteurs  et  les  vendeurs.  Les  républicains 
ne  doivent  pas  souffrir  parmi  eux  des  êtres 
capables  de  nuire  à  la  société;  dans  une 
Républi<|uc  démocralique,  où  l'éijalité  met 
tout  au  même  niveau  el  où  la  loi  punit 
sans  distinction  tons  les  coupables,  on  doit 
arrêter  tous  les  fripons  indignes  de  l'exis- 
tence. 

A  compter  du  13  pluviôse,  les  adjudants 
de  sections  fourniront  au  Département  de 
Police  el  garde  nationale  un  état  double 
du  service  des  barrières  et  autres  extraor- 
dinaires, visé  par  le  Commandant  général, 
l'un  pour  le  Département,  l'autre  jioui-  le 
Trésor  public. 

■'  Des  lettres  de  Wissembouig,  ajnuli- 
llanriot,  m'annoncent  que  le  républica- 
nisme y  fait  des  jirogrés,  tant  mieux,  te- 
nons-nous fermes,  c'est  à  la  Képublique 
française  ii  donner  la  paix  ii  l'univers.  » 

Les  ofliciers  des  canonniers,  sous  leur 
responsabilité,  feront  la  revue  du  butin  de 
leurs  compagnies,  alin  de  voir  s'il  ne  leur 
manque  rien  pourpartir  en  cas  de  besoin. 
Les  canonniers  de  service  seiont  tou- 
jours en  unifnrme. 

Les  réservesdcs  sections  feront  patrouille 
la  nuit  autour  dos  prisons. 

I  4  pluviôse  an  H. 
Copie  conronno,  sig^ntc  do  Cli'mtnt,  «ccri-lnirc 
do  l'EUt-major  général,  A.  N.,  BB'  76. 

1000.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
néiale,  vu  le  procès-verbal  d'arrestation 
du  l'itoycn  llruno-l.alitle,  rinterrci;:at<iire 
par  lui  subi  le  Kl  nivi'ise,  eiisemldc  les  at- 
testations des  auliirilés  constituées  de  la 
commune  de  Bordeaux,  visées  par  le  Club 
national  y  établi,  desquelles  il  résulte  que 
ledit  citoyen  Bruno- Inilille  n'était  pas 
commandant  de  la  ra>alerie  bordelaise 
contre-révolutionnaire,  vu  également  l'al- 
teslatioD  des  citoyens  Charles- Alexandre 
VKnbenuetTallien.repréHenlanlx du  peuple. 


par  laquelle  ils  déclarent  que  ce  citoyen 
n'était  pas  un  des  chefs  de  cette  cavalerie, 
ordonnant  sa  mise  en  liberté  immédiale. 

M  pluviôse  an  ÏF. 
Exirait    du    regiaire    des  mandats  d'arrjl  du 
Comili  de   sûreté  générale,  A.  .V.,  Wll  29;, 
fol.  5. 

lOOI.  —  .Vrrêlés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  autorisant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  Brutus  à  lever 
les  scellés  apposés  chez  la  demoiselle  Sainl- 
Brice,  mise  en  liberté;  2"  après  avoir  pris 
connaissance  des  motifs  d'arrestation  du 
citoyen  Nécarl,  considérant  qu'ils  n'ont 
aucuns  fondements,  ordonnant  sa  mise  en 
liberté;  .3»  ordonnant  également  la  mise 
en  liberté  de  la  veuve  .\ubry,  détenue  à  la 
Petite  Force;  4"  vu  la  lettre  de  la  Commis- 
sion militaire  révolutionnaire  près  des  ar- 
mées des  Cotes  de  Biesl  et  de  T'iuest 
réunies,  du  7  pluviôse,  ordonnant  la  mise 
en  état  d'arrestation  du  citoyen  .Mgolage, 
demeurant  rue  du  Petit-Lion,  n°  ii.  par  les 
soins  des  citoyens  Poupart  et  Couilade. 

I  i  plaviiise  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats  d'arrél  du 
Comité  de  sùrele  générale,  A.  jV..   AF'll  "ÎO;, 
fol.  S,  6 

1(102.  —  Arrèlés  du  Comité  de  siireti- 
générale  :  1°  ordonnant  la  runtinnatinn 
de  la  levée  des  scellés,  commencée  dans  la 
maison  du  citoyen  Bernard,  rue  F'oisson- 
nière:  2"  vu  la  lettre  de  l'adioinl  du  mi- 
nistre de  la  marine,  du  12  pluviôse,  ni - 
donnant  la  mise  en  liberté  de  Louis  Jnniel, 
mousse,  détenu  à  Sainte- l'élagie;  .3"  or- 
donnant la  mise  en  liberté  des  citoyennes 
.^uin  et  La  Chassaune,  artistes  du  théAtre 
de  la  Nation,  détenues  à  Sainle-Pi'dagie  ; 
4*  ordonnant  également  l'élargissement  des 
citoyens  Félix  Moisoii,  Hoiisseau.  rôtisseui , 
l.eclère,  limonadier,  et  Lallemand.  menui- 
sier, de  la  section  de  la  Konlaine-di-(ire- 
nelle. 

I  I  pluviô!>i'  »n  11. 

Kilrnil  du  ipgisiri'  i\en  miindat.i  d'arrêt  du 
Comité  de  nûrelé  RénOrnl*.  A.  N..  AF'il  ÎO.'. 
M.  (i;  Al'ii  ?94.  fol.  7.S.  7fi. 

1003.  -  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  I"  vu  le  eerlilieat  de  civisme 
pro'luil  par  la  citoyenne  Mnisal  et  à  elle 
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déllvié,  soit  par  Ici  commune  de  Bouloj^ne- 
sur-Mer,  soit  par  celle  de  l^aris,  décidant 
sa  mise  en  liberté  définitive;  2"  ordonnant 
la  mise  en  liberté  des  citoyens  Saucède, 
frères,  logés  rue  du  Colombier;  3°  vu  la 
lettre  du  citoyen  Hanriot,  général  en  chef 
(le  la  force  armée  de  Paris,  du  13  pluviôse, 
ordonnant  la  mise  en  liberté  du  citoyen 
Baunelle,  fruitier,  rue  des  Marmousets, 
détenu  à  la  Force;  4°  en  conformité  du 
décret  de  la  Convention  nationale  de  ce 
jour,  ordonnant  de  mettre  immédiatement 
en  liberté  le  citoyen  Ronsin. 

14  pluviôse  an  II. 
Extrait   du   registre   des  mandats   d'arrêt  du 
Comité   de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'lI  294, 
fol.  77,  78. 

1604.  —  Arrêtés  du  Comité  de  siireté 
générale  :  1"  décidant  qu'il  sera  payé  par 
son  trésorier  aux  citoyens  Véry  elClaudet, 
qui  lui  en  donneront  quittance,  la  ^omme 
de  1,200  livres  pour  subvenir  aux  dépenses 
que  nécessiteront  les  arrestations  d'Au- 
gustin Petit  de  Magiiicourt,  ex-constituant, 
dePollion,  ci-devantjuge  de  paix  du  canton 
de  Pernes,  district  de  Saint-Pol,  et  de  l'ex- 
ministre  de  la  marine  La  Luzerne,  dont  le 
Comité  les  a  chargés  par  arrêtés  des  6  et 
13  de  ce  mois;  3°  décidant  que  le  citoyen 
Vincent,  détenu  au  Luxembourg,  sera  mis 
sur-le-champ  en  liberté,  en  exécution  du 
décret  de  ce  jour  ;  3°  ordonnant  la  mise  en 
liberté  du  citoyen  Claude-Etienne  Duples- 
sis  et  la  restitution  des  effets  saisis,  à 
l'exception  d'un  cachet. 

14  pluviôse  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats    d'arrêt    ilu 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF'II  294, 
fol.  77,  78,  80. 

IGOo.  —  Arrêté  du  Comité  do  sûreté  gé- 
nérale, s'étant  fait  rendre  compte  d'une 
procédure  relative  au  citoyen  Lavallée, 
mis  en  état  d'arrestation  par  ordre  du 
Comité,  et  considérant  que  c'est  par  abus 
de  pouvoir  que  le  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  du  Mont-Blanc  a  procédé 
il  une  information,  qui,  sous  tous  les  rap- 
ports, porte  l'empreinte  de  l'illégalité  et 
de  l'erreur,  considérant  que  le  Comité  de 
sûreté  générale  ne  peut  laisser  subsister 
un  pareil  acte  qui  porte  atteinte  au  pou- 


voir conventionnel  dont  la  Convention  lui 
a  confié  le  dépôt  sacré,  annulant  ladite 
information,  faite  le  13  de  ce  mois  par  la 
section  du  Mont-Blanc,  et  ordonnant  que 
le  présent  arrêté  sera  notifié  au  Comité  de 
cette  section,  qui  le  fera  transcrire  tout 
au  long  sur  ses  registres. 

14  pluviôse  an  II. 
Extrait    du   registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,   AF''h  294, 
fol.  78. 

1606.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1»  portant  que  les  nommés  Dau- 
geard,  président  au  ci-devant  Parlement 
de  Bordeaux,  et  ses  frères,  demeurant  rue 
Saint-Guillaume,  Faubourg  Saint-Germain, 
seront  incarcérés  dans  une  maison  d'arrêt, 
les  scellés  préalablement  apposés  sur  leurs 
papiers;  2°  ordonnant  l'incarcération  du 
ci -devant  comte  d'Arcy,  anciennement 
mousquetaire  noir  et  ensuite  exempt  des 
Cent  Suisses,  demeurant  rue  des  Francs- 
Bourgeois,  au  Marais,  et  la  mise  sous  scel- 
lés de  ses  papiers  par  les  soins  du  citoyen 
Rousseaux;  3°  chargeant  le  Comité  de 
surveillance  de  la  section  des  Droits-de- 
l'Homme  de  procéder  à  l'arrestation  du 
nommé  Villain,  ci-devant  commissaire  des 
guerre  à  Bergues,  actuellement  chef  du 
bureau  des  Travaux  publics  à  Paris,  rue 
des  Rosiers,  n°  14,  et  à  l'examen  de  ses 
papiers  ;  4°  ordonnant  l'envoi  dans  une 
maison  d'arrêt  de  Paris  du  citoyen  La- 
barthe,  ci-devant  avocat  à  Bordeaux,  et 
l'apposition  des  scellés  sur  ses  papiers. 

14  pluviôse  an  II. 
E.\lrait  du   registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF*n  291, 
fol.  82,83,  84. 

1607.-  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  rece- 
vant le  procès-verbal  des  opérations  du 
citoyen  Chéry,  chargé  de  lever  les  scellés 
apposés  chez  le  citoyen  Régnier  et  sa 
femme  et,  après  examen  des  papiers,  de 
les  mettre  en  arrestation  chez  eux,  sons  la 
surveillance  d'un  citoyen,  opérations  qui 
n'ont  rien  donné  à  leur  charge;  2°  d'après 
l'interrogatoire  du  citoyen  Potlier,  employé 
an  Garde-.Meuble,  considérant  que  Pottier 
était    l'ami    intime   de   'l'iiifrrv.    valet    de 
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chambre  de  t'apet,  el  même  son  confidenl, 
qu'après  le  10  aortt,  il  cacha  deux  espingoles 
appartenant  à  Thierry,  alors  en  étatd'arres- 
talioii,  pour  les  soustraire  à  la  vue  des  ci- 
toyens chargés  de  procéder  à  une  visite, 
qu'il  a  été  avec  Thierry  et  le  nommé  Pas- 
cal, sergent  dans  les  Cent-Suisses,  en 
Hollande,  pour  agioter  sur  les  diamants 
de  la  Couronne,  qu'il  a  fait  mettre  dans 
les  voitures  de  Thierry  des  coffres-forts 
pour  y  placer  des  louis,  ronsidéranl  en 
outre  qu'il  est  dénoncé  formellement  par 
quatre  citoyens  pour  avoir  tenu  des  propos 
contre-révolutionnaires,  décidant  qu'il  sera 
transféré  à  la  Conciergerie  et  que  copie  de 
ses  pièces  sera  envoyée  à  l'accusateur  pu- 
blic du  Tribunal  révolutionnaire,  ce  qui  a  été 
elFeclué;  3»  chargeant  le  citoyen  Delespine 
déporter  à  la  .Monnaie  220 jetons  d'argent, 
'.)  médailles  d'argent,  deux  pièces,  même 
métal,  de  la  grandeur  d'une  pièce  de  24 
sols,  plus  une  petite  pièce  d'or,  saisis  chez, 
le  citoyen  Henry,  dont  le  montant  en 
assignats  sera  remis  au  citoyen  Henry; 
4°  constatant  que  le  citoyen  Cartier,  pré- 
posé par  le  Comité  h  la  décomposition 
des  vins  des  marchands,  a  procédé  à  celle 
de  deux  qualités  de  vins  achetées  par 
Fournerot  clie/.  h-  citoyen  Jacques  Vilîain, 
marchand  de  vins,  rue  Saint-Honoré,  à  l'en- 
seigne du  Petit  Laboureur,  el  il  s'est  trouvé 
dans  le  résidu  une  quantité  d'alun  telle 
qu'il  peut  bien  y  en  avoir  4  grains;  >  d'a- 
près l'interrogatoire  du  nommé  Louis, 
altai-hé  au  théâtre  des  Variélés-Amusanles 
du  boulevard,  et  la  déclaration  des  ci- 
toyennes Durand,  mère  el  lille,  d'où  il 
résulti'  rpic  la  lille  Dunnd  est  absente  de- 
puis  plus  de  4  mois  du  domicile  de  sa 
mère,  pour  vivre  en  concubinage  avec  le- 
dit Louis,  le  Ojmilé,  Voulant  concilier  la 
.justice  et  la  clémence,  considérant  que 
Louis  et  la  lille  Durand  ont  l'intention  de 
réparer  leurs  torts  par  le  mariage,  ilécide 
qu'ils  seront  tous  trois  remis  eu  liberté,  h 
la  charge  par  eux  de  se  conformer  aux 
engagi'mcnls  qu'ils  vii'nnent  de  piemlre. 
savoir,  que  Louis  ne  soulTrira  pas  que  !a 
lille  Durand  quitte  sa  mère  pour  aller  dc- 
rn"nrer  chez,  lui  jusqu'à  sou  mariage,  el  la 
llllc  Durand  sera  tenue  lie  ne  pas  quitter  sa 
mère  sous  peine  de  poursuit)'»  riffoureuses, 


et  la  mère  de  leur  faciliter,  autant  cpie  la 
bienséance  pourra  le  lui  permettre,  le 
moyen  de  .se  réunir,  décidant  en  outre 
qu'il  sera  écrit  au  Comité  de  la  section  du 
Temple  pour  les  surveiller;  G'  chargeant 
le  citoyen  Fournerol  de  se  transporter 
chez  la  citoyenne  Despols,  rue  Sainte- Avoye, 
maison  La  Trémouille.qui  a  été  dénoncée, 
alin  d'y  perquisitionner,  examiner  ses  pa- 
piers et  l'amener  au  Comité. 

14  pluviôse  an  II. 
Extrait  «lu  2«  registre  des  proccs-vci  baux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surv^iilauce  du  Dépar- 
tement de  Paris,  A.  N  ,  DB'  81*,  fol.  431- 133. 

1608.  —  Extrait  de  l'ordre  du  .jour  de  la 
force  année  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  invite  ses  frères  d'armes 
de  service  à  arrêter  les  citoyens  de  toutes 
armes  allant  au  grand  galop  dans  les  rues; 
l'honnête  citoyen  à  pied  doit  être  respecté 
par  celui  qui  est  à  cheval;  les  voituriers 
ne  doivent  pas  être  assis  sur  leurs  che- 
vaux, en  conduisant  leurs  voitures,  pour 
éviter  les  accidents  (pii  arrivent  journelle- 
ment dans  Paris,  le  (^.ommandant  général 
les  invite  à  se  conformer  aux  règlements 
de  police  cl  ses  Irères  d'armes  à  en  main- 
tenir l'exécution. 

Hanriot  déclare  avoir  reçu  des  nouvelles 
assez,  satisfaisantes  de  Wisscmbourg  el  de 
.N'custadl  pour  la  ltépiiblic|(ie,  malgré  que 
ses  frères  d'armessurcetle  frontière  soient 
privés  de  culottes  et  de  souliers,  ils  cher- 
chent il  se  mesurer  sans  cesse  avec  les 
ennemis. 

Le  service,  qui  si-  fait  toujours  bien,  se 
ccinlinncra  jusqu'il  nouvel  ordre. 

I.S  pluviôse  an  II. 
Copie  ronfornic,   «ignée  do   l'iénient,  secré- 
taire ilc  riîtal-niajor  général,   A.  S'.,    HD' 76. 

IGO'.t.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûrelé  gé- 
nérale, informé  qu'un  graml  allenlal  vient 
d'être  commis  contre  la  liberté  dans  l« 
commune  de  Sailit-I'lphace,  dislricl  de  lu 
Kcrié-Ilcrnard,  où  d'insignes  scélérats  ont 
poussé  b'iir  audace  jusqu'à  abatlie  l'arl're 
de  la  réunion  des  l'iamais  et  francs  répu- 
blicains el  profané  la  cocarde  tricolore, 
considérant  qu'il  ne  peut  être  Inq»  instant 
de  découvrir  les  Irames  d'un  forfait  aii.ssi 
lévoltanl   et  d'appeb-r  sur  le»  lêles  cou- 
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pailles  toiile  la  sévéïilé  de  la  vengeance 
nationale,  Jéiidant  que  toutes  recherches 
et  perqiiisilions  les  plus  exacles  seront 
faites  pour  tléeouvrir  non  seulement  les 
auleuis  et  fauteurs  ou  adhérents  du  crime 
de  lèse-nation  dont  il  s"agit,  mais  encore 
ceux  des  membres  desautorités  constitui'cs 
et  tous  fonctionnaires  publics  qui,  en  ayant 
eu  connaissance,  directement  ou  indirec- 
tement, ne  se  sont  pas  opposés  courageu- 
sement à  des  entreprises  contre-révolu- 
tionnaires, que  provisoirement  les  nom- 
més Bertrand,  marchand,  et  Blot,  journa- 
lier, seront  saisis  et  conduits  de  brigade 
en  brigade  dans  la  maison  des  Carmes,  à 
Paris,  après  examen  de  leurs  papiers,  .que 
toutes  instructions  et  informations  re- 
cueillies, il  en  sera  dressé  procès-verbal, 
chargeant  de  l'exéciilion  des  mesures  ci- 
dessus  le  citoyen  Poupart,  fautorisant  à 
taire  telles  réquisitions  que  les  circons- 
tances pourront  exiger. 

15  pluviùsc  an  II. 
Extrait   du   rogislre  des   aricHés  gènôrauï  du 
Comité  de   sùrelé  générale,   .4.  JV.,  AE'lI  286. 

1010.  —  Arrèti's  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordojinant  la  levée  ijnmé- 
diate  des  scellés  apposés  sur  l'appartement 
occupé  par  Bruno-I.alitte  dans  la  soclion 
de  Guillaume-Tell;  2°  convoquant  au  lieu 
ordinaire  de  ses  séances,  pour  le  10,  à 
9  heures  du  matin,  le  citoyen  Avy,  accu- 
sateur militaire  de  l'armée  d'Italie,  à  Nice, 
actuellement  à  Paris,  hôtel  de  Caillon, 
rue  de  (Jaillon  ;  3°  ordonnant  la  mise  en 
état  d'arrestation  du  nommé  Coltin,  pro- 
priétaire dans  le  district  de  CliaroUes  ; 
4»  décidant  que  la  nommée  Emilie  Comtat, 
du  théâtre  de  la  Nation,  en  arrestation 
fiiez  elle,  sera  conduite  sur-le-champ  à 
Sainte-Pélagie;  3»  ordonnant  la  mise  en 
liberté  de  Saint-Phal, 'comédien  du  théâtre 
de  la  Nation;  0°  ordonnant  la  mise  en  li- 
berté immédiate  de  la  veuve  Brissot,  dont 
la  santé  déplorable  doit  exciter  l'huma- 
nité. 

15  pluviôse  an  II. 
Extrait  du    registre   des   mandat»  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AI'"i(  ÎU'i, 
fol.  7. 

1011.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  autorisant  les  Comités  révo- 


lutionnaires des  sections  du  Mont-Blanc  et 
de  Mutius-Scevola  à  procéder  à  la  levée 
dos  scellés  apposés  chez  les  citoyens  Ron- 
sin,  général  de  l'armée  révolutionnaire, 
et  Vincent,  secrétaire  général  de  l'adminis- 
tration de  la  guerre,  mis  en  liberté  par 
décret  de  la  Convention  nationale;  auto- 
risant également  le  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  l'Unité  à  lever  les 
scellés  apposés  chez  .(ullien,  ci-devant  se- 
crétaire du  Comité  de  salut  public;  2"  or- 
donnant de  mettre  en  liberté  le  nommé 
Batte,  jardinier,  mis  en  arrestation  par  le 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  du 
Finistère;  3°  ordonnant  la  mise  en  liberté 
immédiate  du  citoyen  Sage,  professeur  de 
minéralogie,  et  de  la  citoyenne  Thénard, 
artiste,  attachée  au  théâtre  de  la  dation, 
détenue  par  mesure  de  sûreté  générale  à 
Sainte  Pélagie. 

15  pluviôse  an  II. 
E.\trait  du   registre   des  mandats   d'arrêt  du 
Comllo  de  sûreté   générale,    .4.  N.,  AE'n  '^04, 
fol.  78,  79,  80. 

1012.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  informé  que  le  citoyen  An- 
toine-Jacques-René Perrin  est  obligé  de 
comparaître,  le  10  pluviôse,  aux  parties 
casuelles,  sans  quoi  une  partie  de  sa  for- 
tune se  trouverait  compromise,  autorisant 
le  Comité  révolutionnaire  de  la  section  de 
Mutius-Scevola  à  le  faire  sortir  de  la  ca- 
serne de  la  section,  maison  dite  des  Car- 
mes, où  il  est  détenu,  en  le  faisant  accom- 
pagner par  un  Sans-culotte  de  ladite  sec- 
tion, qui  l'y  réintégrera  le  jour  même; 
2"  décidant  que  les  nommées  Lange  et 
Mézcray,  attachées  l'une  et  l'autre  au  théâ- 
tre de  la  Nation,  seront  mises  jusqu'à  nouvel 
ordre  en  élat  d'arrestation  à  Sainte-Péla- 
gie ;  3°  vu  le  certificat  délivré  au  citoyen 
Vanhove  et  à  la  citoyenne  Petit,  ci-devant 
artiste  du  théâtre  de  la  Nation,  par  le 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  de 
Marat  et  Marseille,  ordonnant  leur  mise 
en  liberté;  4"  décidant  que  le  citoyen  Lcs- 
trage  sera  mis  en  liberté  et  que  le  gen- 
darme de  garde  se  retirera. 

15  pluviôse  an  II 
Extrait  du    registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comité   de  sùrelé  générale,   A.  N.,  Al'u  Î9'l, 
fol.  80,  81,  85. 


■ii-2 


CIIAPITUK  I".  —  JOIIIINEES  HISïORIQL'ES  DE  I.A  REVOLITION 


1013.  —  DOlilii-ralion  Ju  Comilt-  do  salut 
pulilic  ilu  h'.'parleiiient  lie  Paris:  l'd'aprt'S 
linlrrroiialoire  du  nonimô  l'ellorin.  dit 
Cliaiilereine,  employé  au  Carde-Meuble, 
l>iévenu  de  propos  el  de  manœuvres  cnn- 
Ire-révolulionnaires,  ordonnant  de  le  tra- 
duire à  la  Conciergerie  el  d'envoyer  ses 
pii"'ces  il  l'accusateur  public  du  Tribunal 
révolutionnaire,  ce  qui  a  été  exécuté; 
2°  roiistalant  qu'il  a  été  procédé  par  le 
(  itoyen  Carlier  à  la  décomposition  d'une 
qualité  de  vin  à  16  sols  la  piute,  achetée 
chez  le  citoyen  d'Ilarcourt,  'marchand  de 
vins,  rue  Saint-Honoré,  n- 1474,  de  laquelle 
opération  il  est  résulté  que  le  vin  était 
très  faible  et  qu'il  contenait  «ne  légère 
portion  d'alun;  3°  annonçant  avoir  éciit 
aux  Comités  civil  et  révolutionnaire  de  la 
section  du  Temple,  à  l'elTet  de  surveiller 
la  conduite  du  nommé  Louis,  acieur  du 
théâtre  des  Variétés-Amusantes,  demeu- 
laiil  rue  l'hélypeaux,  et  des  femmes  Du- 
rand, rue  d'Antîouléme  ;  4°  chargeant  le 
citoyen  Tisset,  avec  un  membre  du  Comité 
de  surveillance  de  la  section  du  Monl- 
lllanc,  (le  perquisitionner  au  domicile  du 
citoyen  Vignault;  .'»•  transmettant  au  di- 
inité  révolutionnaire  de  la  commune  de 
l.aon  un  ordie  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, afin  de  faire  arrêter  une  (ille  l'àris, 
vivant  avec  un  particulier  dans  le  village 
de  Vorges,  près  de  Laon,  et  de  les  faire 
conduire  à  Paris;  0°  donnant  au  citoyen 
Tisset  une  extension  de  pouvoirs  pour  ar- 
rêter la  nommée  Hozières,  attachée  à  Vey- 
meranges;  7»  conslalani  que  le  citoyen 
f^-irlicr  a  procédé,  m  présence  de  i.egay, 
marchand  do  vins,  lue  de  la  Coii\ontion, 
n"  :i<J4,  à  la  décomjiosition  d'une  (|ualité 
do  vins  aohflés  olie/.  lui,  d'où  il  est  ré- 
sulté, dos  la  première  épreuve,  qu'il  n'y 
élail  entré  aucunes  parties  vineuses,  (|u'il 
était  composé  de  poiré,  coloré  avec  du 
bois  lie  couleur. 

Ifi  pluvii'i.io  nn  II. 
Dslrail  du  '2*  roiriulrp  ilcn  prori^s-vorbniix  i-l  il<S- 
blx'-rnlionsilu  ('omiW-  do  Kurvcillanmlii  l)<-parlr- 
mentdc  l'arin,  A.\.,  Illt^8l\  M.  433-435. 

ICIl.  -  Extrait  de  l'urdro  du  jour  de  la 
force  armée  de  Pari»,  portant  que  b-s 
employés   du    Mnnl-de-Piélo,  occupé.H  !i  In 


délivrance  des  elTels  de  première  néces- 
sité, seront  pendant  ce  temps,  par  un  ar- 
rêté de  la  l<ommuue,  exempts  du  service 
militaire. 

Le  Commandant  général  déclare  être 
fâché  de  ce  (|u'il  passe  du  pain  par  bottées, 
et  par  cette  voie-là  de  mauvais  citoyens 
le  vendent  i~)  et  30  sols.  La  Commune  de 
Paris,  dit-il,  ados  frais  imraensos  pour  ses 
denrées  de  première  nécessité,  ceux  qui 
ont  dessein  de  les  lui  arracher  sont  de 
mauvais  citoyens,  indignes  du  nom  d'hom- 
mes, il  recommande  à  cet  égard  l'exécu- 
tion des  arrélés  des  autorités  constituées, 
c'est  sur  les  bons  citoyens  qu'il  s'en  re- 
pose. 

("omme  ses  frères  de  loules  armes  de- 
mandent une  prison  particulière  pour  les 
délits  militaires,  alin  de  n'èlre  pas  confon- 
dus avec  les  conspirateurs,  le  Commandant 
général  se  concertera  pour  cet  objet  avec 
la  Commune  ot  les  autorités  constituées. 

IG  |>luvi6$c  «D  II. 
Copie  conformp,  signée  do   Clément,  secré- 
taire de  l'Eut-major  g<^néral,   .A.  N.,   BU'  76. 

H'.ri.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  fvu  la  copie  de  la  lettre  écrite 
aux  Jacobins  de  Paris  par  la  Société  popu- 
laire de  Maringues,  le  4  pluvi<>se  an  II, 
anncnoant  qu'il  existe  à  Paris. dans  la  sec- 
tion de  la  Hutte-des- Moulins,  un  pi-évenu 
d'émisralion,  nommé  Claude  Korget.  natif 
do  Maringuos,  ;K'é  do  '2S  ans,  ordonnant 
son  arrestation  ot  son  envoi  à  In  Cnncior- 
gorie;  2°  ordonnant  de  procéder  .'i  des 
perquisitions  exactes  iliez  le  nommé  Du- 
laurenl,  au  coin  des  rues  Sainl-llonoré  el 
Saint-Nicaiso,  à  l'examen  de  ses  papiers, 
à  l'extraction  de  ceux  trouvés  suspoi-ls, 
ainsi  que  de  ceux  ijui  constateraient  ses 
intolligenros  passées  avec  De  l.essart  cl 
crllcs  qu'il  pourrait  avoir  conservées  .ivec 
Nockor  ot  sa  fonuno. 

IG  pluvi<'>Ho  an  II 
l'^xlrnil  ilu   r('i;iit|re  des  m.indilA  d','irrtl  du 
{'omil*  de    aiïrcl*  générnlc,  A.  S.,  Al  "il  ÎOÎ, 
fol.  8. 

Ifilfi. —  Arrêlé.s  (In  C.omité  île  sûreté 
général''  :  I"  ;\  la  suite  d'une  dénotu-in- 
lion  faite  au  Comité  de  «ûrolé  générale, 
on  présence  de  ses  niembro»  assomidéii,  pur 


I.  i:sii!iT  l'i  r.i.i:;.  a  i'aius  i:,\  im.iviusk  an  ii 


M.i 


Fouquier-Tinville,  accusateur  public  du 
Tribunal  révolutionnaire,  cliariieant  le  ci- 
loyen  Peiès  de  procéder  à  rarrestation 
des  nommés  Tonneau,  traiteur,  rue  de  la 
Loi,  près  le  Prix  lixe,  I.aniy,  vitrier,  rue 
(fAraenleuil,  n°  107.  Le  Tellier,  épicier, 
même  rue,  n°  168,  el  (irabilo,  libraire, 
même  rue.  n"  212;  2°  chargeant  les  ci- 
toyens -Monnory  et  Sirejeau  de  procéder 
à  Tarrestalion  et  ù  l'incarcéralion  à  la 
Conciergerie  des  nommés  Feuillide  et 
l'iédicanl.  notaire,  à  l'examen  scrupuleux 
de  leurs  papiers,  pour  apporter  ceux  sus- 
pects au  Comité,  ainsi  qu'un  paquet  con- 
nanl  14,000  livres,  destiné  au  payement 
d'un  bon  au  porteur,  paquet  renfermé 
■  lans  le  tiroir  d'une  table  de  la  cheminée 
il'un  petit  salon  ayant  vue  sur  la  rue,  dans 
l'apparlement  dudit  Feuillide,  el  tous  au- 
tres papiers  pouvant  avoir  relation  avec 
l'allaire  de  la  marquise  de  Marbeuf. 

16  pluviôse  an  IL 

Extrait  du  registre  des  uianJals  d'arict  du 
Comité  de  sûreté  générale,  .-i.  A'.,  AF'ii  C9ï, 
fol.  8,  a. 

Capolte-Feuillide  (Jean),  capitaine  de  dra- 
gons, et  le  noLiire  Prêdicant,  furent  condamnés 
à  mort  le  4  ventôse  (A.  N.,  W  328,  n"  Ô4}. 

1617. — Arrêtés  du  Comité  de  siireté 
générale  :  1°  chargeant  le  citoyen  Fabre 
de  procéder  à  i'arreslaliou  du  noiumé  de 
Castries,  évèque  de  Yabres,  département 
de  l'Aveyron,  portant  actuellement  le  nom 
de  la  Croix  el  demeurant  rue  des  Petits- 
Augustins,  section  de  l'Lnilé,  à  son  incar- 
cération et  .\  l'apposition  des  scellés  sur 
ses  p.-ipiers:  2»  autorisant  l'administration 
de  Police  à  faire  transférer  la  veuve  Le 
Tonnelier  à  la  maison  des  Hospitalières 
de  la  place  Nationale,  où  elle  restera  jus- 
qu'à nouvel  ordre,  sous  la  responsabiliîé 
la  plus  expresse  de  l'économe  et  des  inlir- 
miéres  de  ladite  maison;  3°  ordonnant  la 
mise  en  liberlé  immédiate  du  nommé 
Touzé,  domicilié  rue  de  Bourgogne, n"!  UîS. 

16  pluviôse  an  II. 
Extrait   du   registre  des   mandats  d'arrêt   du 
Comité   de  sûreté  générale,  .4.  i\'.,   .AF'il  '20\, 
fol.  81,  82. 

1618.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  l'annon- 
çant l'envoi  à  l'accusateur  public  du  Tri- 


bunal révolutionnaire  de  copie  des  pièces 
de  Pellerin,  dit  Chantereine,  et  Pottier, 
i-mployés  au  Garde-Meuble;  2"  constatant 
que  le  citoyen  Cartier  a  procédé  à  la  dé- 
gustalion  du  vin  du  nommé  Corranseau, 
cimetière  Saint-Jean,  d'où  il  est  résulté 
que  ce  vin  contient  peu  d'esprit  et  peu  de 
tartre  et  qu'il  est  composé  de  poirés  et  de 
vins  colorants;  à  la  dégustation  et  décom- 
position de  2  bouteilles  de  vin,  l'une  à 
16  sols,  l'autre  à  12,  achetées  chez  le 
nommé  Félix  Dupont,  marchand  de  vins, 
rue  Neuve-de-l'Egalité,  qui  a  donné  comme 
résultat  que  la  qualité  à  16  sols  était  fai- 
ble, avec  peu  de  tartre,  amalgamée  de 
cidre  et  poiré,  et  que  celle  à  12  ne  conte- 
nait qu'une  légère  portion  de  Uirtre  et  a 
précipité  de  l'alun  en  quantité  telle  qu'il 
peut  y  en  avoir  2  grammes  par  pinte  ;  3»  re- 
cevant le  procès-verbal  de  l'arrestation 
par  Tisset  du  citoyen  Vignault,  demeurant 
rue  ilu  Faubourg -Montmartre, n°  68: 4°ayant 
été  avisé  par  le  Comité  de  surveillance  de 
la  commune  de  Franciade  que  le  citoyen 
Duclos,  constitué  gardien  chez  la  femme 
La  Vauguyon,  à  la  p'.ace  de  deux  gen- 
darmes, avait  abandonné  son  poste. le  12. 
et  n'était  pas  revenu,  invitant  ce  Comité  à 
le  faire  arrêter;  5»  considérant  la  néces- 
sité où  se  trouve  le  citoyen  d'Hervilly  d'ob- 
tenir un  certillcat  de  résidence  de  la  sec- 
tion de  Mutius-.'^cevola,  prouvant  sa  non- 
émigration,  pour  éviter  la  saisie  de  ses 
biens,  l'autorisant  à  se  rendre  à  Paris; 
6"  recevant  le  procès-verbal  de  l'arresla- 
tion  de  la  nommée  Despols,  rue  Sainle- 
.\voye,  n»  20,  par  le  ciloyen  Fournerot; 
d'après  son  interrogaloire,  considérant 
que  la  citoyenne  Despots  ne  se  trouve  pas 
comprise  dans  la  loi  du  10  août  1793  con- 
cernant les  suspects,  décidant  qu'elle  sera 
gardée  par  un  .'^ans■culottc  jusqu'à  ce  que 
sa  correspondance  ait  été  exactement  vé- 
rifiée; 7"  à  la  suite  de  l'exaintn  des 
comptes  de  Delespine,  trésorier,  par  les 
citoyens  Guigne  et  Lécrivain,  renvoyant 
Delespine  auprès  du  ministre  de  l'inté- 
rieur pour  lui  présenter  son  cornide. 

16  pluviôse  an  II. 
Kxtraitdu  '2' registre  des  procès-verbaux  ctdé- 
libcrations  du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
mcp»  de  Paris,  A.  N.,  BU'  8I\  fol.  436-438. 


:iH  t.llAl'ITIII';  I".  —  JollMiNKKS  IIISKMligiIES  l»K  I.A  IIKVtil.n  ION 


li'iiti,  —  l.cllr»'  ilti  «.iimil»'  ili'  suivcil- 
limrr  ilii  lir|iiirlriiii'iil  ili<  l'in is  ii  cflui  do 
In  ('oiniiiuiir  i|i'  ImiiikiiiiIc.  iiii  hiijcI  iIc  lu 
c  oiKltillo  iiiMinr  ilii  riliiyrii  llmliis,  ipii  ii 
iiliiinilrtiirii''  In  ifiiitl"'  (lr!«  H('('llt''i«  l'I  «!••  lu 
liornciMlin  (|p  In  liloyciilii'  l.ii  ViniKU.vnii, 
pcllintiiil  ipin  In  Cnmilr^  l'oniiiill  lii>|i  liit'ii 
BCB  ilrviiir!»  cl  rPB|irclr  nMsr/.  1»  loi  |">»ii' 
iit<  piiR  i»''vlr  nind'i'  un  piirrll  imllviilii,  m 
l'iinuriiiiniH'o  rinviliinl  à  Ip  fdiro  iirnMcr  ri 
il  In  loi  nivii.vpr  muis  Imniir  ni  oOir  «"•'''"• 
PM  jiliK'iiil  im  li"ii  SiiiiH  culnllc  A  In  iiincc 
ilil  ifiuilii'u  iiilldi'li'. 

Ili  l'Iiivioço  an  II. 
l'ixlinil   Mil    irginlro   ilp  riipio  «le»  Ipllrm  ilu 
Coniil*  '|p  «iilnl  inililii'  clii  |l«kpnrlpnirtil  «lo  l'nii!', 
A.N.,  llll'  Hl,  fol.  :\i. 

Iliao.  —  Kxirnil  ili'  rniiln-  «lu  pmi  ilr  In 
fiHcp  nriiu'-i-  ili'  l'aiis,  pnr  li'i|ui'l  rsl 
nniiiiiHi'.  I"'  (li^pnil  nm\<*  ili'ux  joum.  il  un 
(•(itivol  pour  Icn  iinin'f!»  ili'  In  lli'-puliliiiut'. 

|,p  Ciiininiinilniil  HPiirinl  Invili»  Ipm  li- 
liiypliK  ilo  gnrilp  niix  Imnii^lPi»,  liirsinriln 
Knluinml  ihipIihii'-»  .oiiii'slilili'H,  i\  los  pni- 
Ipi  t\  rniliiiJliiRlinlIiMi  <li'!<  SuliniîilniU'CN,  i\ 
In  Mniilp.nllii  ipii-  l'on  pdisso  mUir  ronlrp 
li'd  liilrni  liMiiK  niix  ii'«|pniPiils  dr  In  (^mi- 
iiiiiiiP. 

I,M  iipi'liiiii  ili'lliiillimiiii'  ii'll  .iMiiil  iii  ii'li' 
i|iip  Fir»  pnhiiiiilIPK  iIp  niiil  niiinirnl  iIimix 
InitlpniPK  rimh'iIpk.  iilln  \W  vt^illpr  !>nrli'- 
rliniup  II'-»  tnilP»  (Ipb  rIloypiiK,  lo  Cmu- 
mniiilniil  «iWii-rnl  iiixllr  Ipk  niilivn  i«(m  linni» 
i\  luiiliT  I  Pl  pxi'iiiplp.  liKit  pinir  (liVoHxrii 
nisOinriil  li'«  lilpiMo;  •■  plus  n.uis  mpiuus 
niHiN|i'«  (lnu!«  iiiiH  piimipp!»  cl  nutip  mtr- 
vrlIlniHP,  mliMix  <i'\\  Imuvpin  In  nm-lili^ 
|p  ri^piilillinln,  Inliinx  iIp  hii  piolithS  IIpi 
(Ip  m\  pnlrip,  pkI  l'pKiInvp  iIp  Ioun  Iph  l<iin«< 
k^hIpiiipiUk  pI  rpniiPiiil  iIpk  n>mnn!«  ". 

I.PK  nilnihiiKlinlpuiK  iIpi»  Tnwntix  puMicit 
•>iil  iM<^  \i\\\W*  pnr  llniniiit  i\  tnirp  iiipIIit 
i\  ImiK  Iph  pi>«|p«  iIp»  i'i^\piIh'>ip!«  pinu'  In 
unit,  Hdi'liiul  i\  Irt  (inip  pI  A  l'nï«!«y  p««r 
(*('lnltPi  In  rhii'^ii'  pI  \\\w»\  voir  «i  li's 
«■oiiiPKlIItlpK  IIP  soriPhi  pnx.  •  Mp»  nmiK, 
(Vl««>lP  llnniiol.ll  n'p>«i  pn-xi^  hiPi  uup  iixp 
lh'<i>  <t<^Kit|tit^nl<lp  nu  poil  nu  vin,  i|uni  «Ip 
In  Tn\iitip||p,  II»  hi'p  mniulp  nllhiPiiPp  «Ip 
I  iloypii»  n  «  niiKi^  In  pprlp  «r»ii«  l>nl'rtu  iIp 
>lit,  Jp  \iiui*n«Aii«  (lu  <|iip|  li«niii^|p  liniiiiup 


n'nvnil  pu»  lipitoiii  irnrniPH  pour  nxsuiri 
lin  i'oiiiIuiIp,  liinift  In  n'-vnllp  d'Iiipr,  on  n- 
i«ionn<''P  Nnim  doiilc  pnr  i|iip|i|Ur  i'Iiiipiiii 
(Ip  l'onlrp  xoilnl,  m'iddinp  il  prplull'P  iIp» 
iiiPitiii'PK  l'JKoiii'puNPH  conlip  Ips  pprlurlm- 
Ipurit,  PU  roiisr'i|Ui'iii'p  In  foirp  niiin^p  p»! 
RUf  pjpd  pl  j'ni  doniip  l'onlrp  d'nmMi'i 
touK  cpux  i|ui  iiHM'oiinnlIrnipiil  les  n'^ulp- 
lilPlilM  dp  In  CoiniiiuiiP.  I.ph  lioiiit  n'-puldi- 
rniiiH  ttonl  IiivIIph  il  Inli'p  In  politp  pux- 
nii'^iuPK,  i«i  noUK  nout*  minons  i|iipli|Uprols 
dp  fuKilH,  pp  ii'ei«l  piiri  pour  niui!»  pu  M>rvir 
l'oiili'p  iiix*  pi'>i'P!<,  nii!»  fi'PiPH  p|  (luiirt,  iiuiis 
l'oiili'p  Iph  puiiPiiii.s  du  iIpIiopm  :  un  Kl  iiiunis 
IIP  doil  pns  PII  nssnxsiiipi'  un  nuti'p,  In  lui 
si'uli'  ilnil  pronouppr  coiiIip  Ips  roiipnitlp». 

17  plllvll^l•p  nii  II, 
l'iipip  idiirorino,   t<i)tn<<o  ilp   ('l^menl,  Rpcri'- 
liiiri-  tir  ri')lal-nu\ji>r  K#iu>ral,  A.  N.,  llll' *C 

Iti'^l.  _  AiTiMiV  du  Conilli^  <lp  srtrp|<\ 
«riiPHlIp  ;  I"  vu  In  (Ipiioniiiilion  riuili-p  Ip 
li-dpvnni  poiiiIp  dp  Hounpvnl.  pi'ip  d'i^nii- 
({rii,  piivoypp  pni'  Tn^pul  iialionni  pr^s  Ip 
diHlriol  ir\ripix  In  Moiiliimip,  onlonnnul 
SOI)  nirPHlnlioii  pI  sou  iiu'uivOrnlioii  dnus 
uiip  iIps  luni.Hoiis  d'nrnM  dp  In  Coiniiiiiup 
dp  l'nii»;  a"  vu  Ip»  iIiITiWpiiIph  diV'Inrnlious 
fnilPM  pnr  Ip  riloypii  MoipI,  spPi'i^lnirc  du 
f.oniili'.  ainsi  .pip  Ip»  drpiM»,  l'uu  dp  rt.<H»0 
liMp».  I  nulip  dp  4,iHHi  PU  ii-.>ijfiwUs.  pl  «n 
lioii  dp  14.000  livlp»,  PII  tout  ak.lHHUiviv», 
pi'ovpunul  dp»  luoypiis  nii'ou  n  oinplov**!» 
pour  pIipivIipi-  ik  Ip  siMuiiv,  dnu»  InlTniiP 
dp  In  ri-dpvniil  iiinri|ui»p  dp  Mmlipur,  Irn- 
duilp  nu  Triluiiinl  nWoliilioiiiiniiv  pnr  nr- 
l'iMi^  du  Coiuili^  du  lî  uivl^!(p,  diH'idnnI  i]UP 
11'  lilovpii  Moi'pI  n'»lprn  di^posilnirp  dps 
10.000  liMi'»  PU  n»»lkiunl»,  ri  du  Imn  iIp 
U.OOO  livii's,  p|  «piil  sp  ti-ra  i^mIpuipiiI 
IPUIPlIlP  Ip  panUPl  dp  11.000  liviP»  d"il»!»i 
Hiial»lrou\iSiliP»l'puillidp,lpsi|up|»iMniPiil 
dp»liui^i«  A  pnvPi'  IpiIiI  I>ou,  niiisi  i|up  Iou» 
Ip»  pnpipf»  Imuvi'»  lanl  pIip»  IpiIiI  KpuiI- 
lidp  i|up  1  lip»  l'i^Mit  nul, «oinlir.  pour  pro- 
diiiip  |p»ilil»  pITpI»  nu  Tnliuiinl  iVvolulion- 
iinii-p  poniiiio  pii^op»  A  louviolioii;  ;!•  pur- 
laul  nrdiv  nu  «uupipiito  dp  lit  Koivp  dp  rp- 
«pvoil   Ip  iioiuih'    I   '■• 

I  I. 

Kximu  du  rr..  'loi»  ir»rr»M   du 

(Vinil*  •<*   MU»!*  (h tirr^W,  A,  AV,   .\l-"ll  ''V<.'. 
M.  10.  Il, 


l.'Ksi'iiiT  ri  m. H.  A  i'\Hi-  i:\  ri.i  viusk  an  h 
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1022.  —  Aiiêt-'-s  du  CoiiiiU'  de  sûryti'gr- 
nérale  :  i°  ordonnant  la  mise  en  liberté 
du  citoyen  Saint-I'lial,  l'onnklien  artiste, 
employé  au  ci-dovaiit  lln'>;llrc  do  la  Nation  ; 
2°  visant  l'anèlé  pris  par  li;  (Comité  de 
surveillance  de  la  section  des  (Iravilliers, 
le  10  pluviôse,  et  ordonnant  de  traduire  au 
Tribunal  révolutionnaire  le  nommé  lious- 
«piRt,  bouclier  à  Paris,  comme  prévenu  de 
divers  délits  énoncés  dans  cet  arrêté,  le- 
quel sera  envoyé  à  la  Concier{,'erie  et  les 
picces  à  conviction  adressées  à  l'accusa- 
teur public  du  Tiiliunal;  3»  visant  un 
arrêté  diiCloiriilé  de  surveillance  de  la  sec- 
tion des  (iravilliers  et  renvoyant  au  Tribu- 
nal révolutionnaire  le  nommé  Iloussy,  ci- 
devant  domicilié  rue  Meslay,  comme  pré- 
venu de  plusieurs  faits  contre-révolution- 
naires dénoncés  par  cet  arrêté,  ordonnant 
en  consé<)uence  son  incarcération  à  la 
Conciergerie,  et  l'i-nvoi  dis  pièces  à  Tac- 
cusatcur  public  du  Ti  iijuii.il. 

17  pluviôse  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comilè  de  sùieté  générale,   A.  N.,  AF'll  294, 
fol.  83,  8'i. 

1023.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  d(^  Paris  :  1"  cons- 
tatant qu(t  le  citoyen  Tisset,  cbargé  de  re- 
clierclier  et  d'arrêter  la  citoyenne  Do- 
zi^res,  a  appris  qu'elle  avait  été  arrêtée  et 
conduite  devant  le  commissaire  de  police 
de  la  section  des  Piques,  lequel  a  déclaré 
qu'après  lui  avoir  fait  subir  un  interroga- 
toire, il  l'a  mise  en  liberté;  2°  sur  l'invila- 
tion  faite  par  le  Comité  aux  citoyens  Lan- 
glr)is  et  Tronc,  de  la  section  du  Mont- 
lllanc,  de  donner  des  renseignements  sur 
Vignault,  ceux-ci  ont  reconnu  exacte  l.i 
déclaration  de  Marcband;  .'i°  cliargeanl, 
pour  des  motifs  de  salut  public,  les  ci- 
toyens Marécbal  et  Degaut,  lils,  membres 
du  (Jumité  révolutionnaire  de  la  section 
du  Mont-HIanc,  de  prendre  les  mesures 
nécessaires  pour  faire  arrêter  la  citoyenne 
Adeliiie,  résidant  dans  ladite  section; 
•i"  sur  l'invitation  du  Comité,  les  mêmes 
citoyens  ont  déclaré  que  Vignault  avait 
toujours  été  "  du  marais  le  plus  fangeux,  .i 
et  qu'i  l'époque  de  l'aflairc  dodu  Cb.Uclet, 
il  s'était  joint  à  un  nouinié  l.ecomte  pour 


lui  faire  délivrer  un  certilicatde  résidence 
et  un  passeport;  4»  invitant  le  Comité  de 
surveillance  de  la  section  du  .Mont-lilanc 
à  lui  envoyer  dans  le  plus  bref  délai  la 
liste  des  témoins  ijui  ont  contribué  à  la 
délivrance  de  ce  cerlillcal;  0"  en  raison 
d'uni!  dénonciation  contre  le  nommé  Itou- 
cber  d'Auvergne,  demeurant  rue  Saint-I,a- 
zare,  lequel,  en  qualité  de  commandant 
dir  sa  section,  se  serait  opposé,  le  10 
août  1702,  à  la  marclie  de  son  bataillon 
contre  le  ch;Ueau  des  Tuileries,  et  depuis, 
par  des  manoeuvres  perlides,  aurail  tra- 
vaillé l'administration  des  charrois  dit  l'ar- 
mée et  agioté  sur  les  biens  d'émigrés, 
ordonnant  la  mise  en  état  d'arrestation 
diidit  Itouclier,  qui  sera  amené  au  Comité; 
7"  le  citoyen  Cartier  ayant  procédé  à  la 
décomposition  dt^  ([iiatre  qualités  de  vin 
achetées  chez  le  nommé  Etienne-Sébas- 
tien Dupuy,  marchand  de  vin,  passage  du 
Lycée,  n°  1213,  il  en  est  résulté  que  la 
première  qualité,  au  pri»  de  i:i  sols,  est 
très  faible,  a  peu  de  tartre  et  une  légère 
portion  d'alun,  la  seconde  qualité,  au  prix 
de  20  sols,  est  très  faible,  a  [leu  de  tartre, 
la  troisième  qualité  en  vin  blanc,  porlant 
le  pèse-liqueur  au  degré  de  vin  poiré,  est 
un  composé  de  poiré  et  d'esprit  de  vin  ou 
d'eau-de-vie,  et  la  ijuatiième,  à  30  sols, 
est  très  faible  en  esprit,  mais  n'adonné  au- 
cune preuve  d'alliage  i;t  a  produit  sul'li- 
samment  de  lartre  poui-  reccHinaitre  ijuc 
c'était  du  vin  vieux. 

17  pluviùse  an  II. 

l!)xlraitdu  2"  registre  des  procé.s-verljau.\  cl  dé- 
bbéralions  du  Comité  de  surveillance  du  Déparlc- 
menl  de  Paris,  A.  N.,  BI)3  81*,  fol.  430-442. 

Il)2i-.  —  Extrait  de  Vui.ivr  ,\n  \nui  ,lr  la 
lijii(' aimée  de  l'ari.s,  annonr.iiit  U;  départ 
d'un  convoi  pour  l'armée  de  .Strasbourg. 

I.i'  Commandant  général  se  borne  aux 
recommandations  suivantes  :  «Continuons 
noire  même  service,  veillons,  secourons 
l'innocence  et  arrêtons  les  nouveaux  mal- 
veillants qui  veulent  troubler  l'ordri-.  >i 

Le  service  général  à  l'urdiriaire  iusi|u'à 
nouvel  ordre. 

18  pluviôse  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secrétaire 
de  l'Klul-major  général,  A.  N.,  Ub>  7C, 
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IC2j.  —  ArW'U-s  du  (".omité  de  sùrelé 
générale  :  1»  cliarijeanl  les  citoyens  G<'"- 
rùiiie  et  Lefèvre,  assistés  de  deux  com- 
missaires de  la  section  des  Piques,  de  pro- 
céder à  l'arrestation  du  nommé  Paquier, 
payeur  particulier  de  la  guerre,  actuelle- 
ment k  Paris,  de  l'incarci-rer  à  la  Force  et 
d'apposer  les  scellés  sur  ses  papiers; 
2°  ordonnant  de  mettre  en  liberté  le  ci- 
toyen Valet;  .3°  chargeant  le  citoyen  Sire- 
jean  de  se  transporter  sur-le  champ  au 
domicile  du  citoyen  Caseneuve,  à  l'elTel 
de  procéder  à  l'examen  de  ses  papiers,  de 
l'interroger  sur  ses  moyens  d'existence, 
de  lui  demander  de  quelle  manière  il  a 
acquis  les  cllets  dunt  il  est  propriétaire  cl 
le  conduire  dans  une  maison  d'arrèl. 

18  pluviôse  an  II. 
Extrait   du    registre   des   mandats   d'.-irrél  ilu 
Comité  de  sùrctt'  générale,   A.  S.,   AF'll  292, 
fol.  Il,   M. 

1C26.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  autorisant  le  citoyen  Jean-Hap- 
tisle  Dossonville  à  continuer  les  recher- 
ches et  poursuites  contre  les  fabricateurs 
et  distributeurs  de  faux  assignats  elautres 
ennemis  de  la  fortune  cl  du  bonheur  pu- 
blic, lui  donnant  mandat  de  compulsi-r 
toutes  listes  et  registres,  tant  nslensibles 
que  spcrcls,  tant  publics  que  privés,  d'en- 
trer au  besoin  dans  toutes  |irisons,  et  y 
parler  ;'i  tout  détenu,  sans  pouvoir  être 
arrêté  ni  interrompu  dans  le  cours  des 
fondions  et  missions  dont  il  pourra  être 
chargé  par  les  Comités  de  sftrelé  géné- 
rale el  des  assignats  et  monnaies,  ni  in- 
carcéré pour  (jurlque  raison  que  ce  soit, 
sans  au  préalable  avciir  été  amené  au  <'o- 
mité  de  sflreté  générale  pour  y  faire  véri- 
fier ses  pouvoirs,  l'auloiisant  éyaieiucnl 
ù  se  faire  assister  dans  ces  opératimis  pat 
des  citoyens  de  son  «hnix,  auxcjuels  il 
piiurra  déléguer  tout  ou  (>arlie  de  ses  pou- 
voirs, enjoignant  en  outre  aux  nnlorilés 
constituées  el  dépnsitaires  de  la  force 
armée  de  lui  prêter  aide  el  assistance  dans 
une  mesure  aussi  imporlanic  au  salut 
public'. 

18  pluvin'c  an  II. 

r.iirnlt  du  rogisire  des  nianilnt>  irnrri'l  du 
ComilA  da  tùrelé  générale,  AN,  Al'''li  '.".*'. 
fol.  12. 


1027.  —  .Vrrété  du  Comité  de  sûreté 
générale,  après  avoir  pris  pleine  connais- 
sance de  faits  d'un  genre  liés  suspect, 
signalés  par  une  dénonciation  qui  été  rei  uc 
au  Comité  de  surveillance  de  la  seilion  de 
Cuillaume-Tell,  les  2"j  brumaire  el  1"  plu- 
viôse, chargeant  le  citoyen  Dossonville  de 
se  transporter  aux  domiciles  des  citoyens 
Henry  el  .Michel  Simon,  frères,  négociants. 
Faubourg  Poissonnière,  n»  il),  de  leurs 
femmes,  sœurs  et  de  divers  individus 
faisant  partie  de  leurs  maisons,  à  litre  de 
cochers,  domestiques,  fe.'nme  de  chambre, 
portier,  du  citoyen  Mose,  huissier  de  la 
Conveiilion  nationale,  rue  Kasse-dii-Kem- 
(lail,  prés  Celle  Caumarlin,  de  l.ecoiule, 
agent  de  change,  rue  .NeuvoSaint-.Vugus- 
tin,  de  la  lillc  Loriot,  poilant  le  nom 
d'Etrevillc,  rue  de  l'Echiiiuier,  à  lelTel  de 
se  saisir  de  leurs  personnes,  procéder  à 
l'examen  le  plus  scrupuleux  dans  le  domi- 
cile de  chacun,  .apposer  les  scellés  après 
distraction  de  tous  papiers  suspects,  cl  de 
suile  les  laire  traduire  au  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  de  (iuilInume-Tell, 
pour  y  être  interrogés  et  répondre  à  toutes 
les  interpellât  ions  qui  leur  seront  adressées, 
en  présence  dudil  Dossonville,  qui  se  fera 
assister  pour  celle  opération  des  citoyens 
Cliauorie  el  Houdier. 

18  pluviôse  an  II. 
Extrait   du   registre  do^   miodnls  d'arrêt  du 
Comité  do  sûreté   i.'i-nérjlé,   .1.  .V.,  .\F*|I   î'.r', 
f..l.  lî  v". 

1028.  —  Arrêtés  du  Cotnité  de  silrdé 
g'nérale:  {"ordonnant  la  mise  en  élut 
d'arrestulion  îles  nommés  Lotte,  marchand 
d'argetil,  rue  des  (iapucines,  n"  110,  Si'- 
rdly,  ancien  trésorier  des  guerres,  retiié  à 
l'as.sy.  près  de  Sens.  Deligny,  ci-devant 
r:ipilaiiie  aux  gardes-fiainaises.  du  ei-ile- 
vanl  baron  de  Viomesuil,  el  du  ci-devaut 
clii'valier  de  Saint-Simon,  el  leur  iiicuivé- 
ralion  dans  les  maisons  d'arrêt  de  Paris; 
2»  chargeant  le  cito\en  Moiel ,  l'un  des 
secrétaires  du  Inimité,  el  François,  de  se 
transporter  purloiil  ni'i  besoin  sera,  pour 
parvenir;!  ilécouvrir  l'or  el  l'argent  chargé 
dans  les  messageries  de  Lillc  et  d'Amiens 
sons  de  faus.ses  décloralions,  le  saisir  el 
l'apporler  au  Comité,  et  ù  cet  elTel  de  tu* 
f.iiie   représenter  le»  feuilles  el  registres 


i;i;si>UIT  l'IHLlC  A   l'AHIS  I:N   PI.I  VldSK  AN  II 


lie  cliai'gemenls  pour  vérifier  les  balluls  et 
caisses  chargées  et  procéder  aux  mêmes 
vérifications  dans  les  bureaux  de  déchar- 
gements. 

18  pluviôse  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comité   de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*ii  292, 
fol.  14. 

1629.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sitreté 
générale  :  1°  ordonnant  la  mise  en  liberté 
du  citoyen  Tonneau,  arrêté  le  17  pluviôse, 
comme  n'ayant  pris  aucune  part  au  dill'é- 
rciid  qui  a  amené  l'arrestation  de  deux 
autres  individus,  suivant  l'altestation  de 
plusieurs  membres  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  la  Montagne;  2°  or- 
donnant la  levée  des  scellés  apposés  sur 
les  efl'els  et  papiers  des  citoyens  Bréart, 
caissier  de  la  fabrique  républicaine,  rue 
Saint-Nicaise,  et  Joubert,  commis  de  la 
manufacture  et  fabrication  de  papiers  à 
assignats,  par  les  soins  du  citoyen  Gour- 
lade,  l'un  des  secrétaires-commis  du  Co- 
mité, qui  procédera  à  un  examen  scru- 
puleux des  papiers;  3°  chargeant  le  Co- 
mité de  surveillance  de  la  section  de  Bondy 
de  mettre  en  élat  d'arrestalion  deux  indi- 
vidus suspects  d'émigration,  l'un  nommé 
Crandiieu,  l'autre  Bclval,  domiciliés  dans 
les  départements  de  l'Oise  ou  de  Seine-et- 
Oise,  le  premier  de  ces  personnages,  âgé  de 
4")  à  48  ans,  le  second  âgé  d'environ  30  ans. 

18  pluviôse  an  II. 
E.ttrait    du    registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,  AF'il  292, 
fol.  15. 

1030.  —  .\rrétés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  déclarant  que  parmi  les  ob- 
jets saisis  chez  le  citoyen  Duplessis  se 
trouvent  un  portefeuille  et  un  cachet  à 
tleur  de  lis,  qui  ont  été  conservés  en  con- 
travention à  la  loi  et  doivent  être  retenus; 
2°  donnant  l'ordre  à  l'officier  du  poste  du 
Comité  de  laisser  sortir  un  cabriolet  des- 
tiné au  citoyen  Motel,  partant  en  mission 
pour  ledit  Comité. 

18  pluviôse  an  II. 
Extrait   du   registre   des   niamlats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  A'.,  AF'll  294, 
fol.  8.T,  8G. 

1631.  —  Délibération  du  (Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :   1°  au- 


torisant le  citoyen  Tisset  à  se  transporter 
au  doinicile  du  citoyen  Dupeuille,  marchand 
d'estampes,  rue  Saint-Denis,  vis-à-vis  celle 
aux  Ours,  afin  d'examiner  s'il  ne  s'y  trouve 
pas  des  gravures  représentant  des  obscé- 
nités ou  l'effigie  des  tyrans,  avec  ordre  de 
les  saisir  et  d'amener  ledit  Dupeuille  au  Co- 
mité; 2°  après  avoir  procédé  à  l'interroga- 
toire du  citoyen  Vignault,  dénoncé  comme 
chef  des  fédéralistes  de  la  section  du 
Mont-Blanc,  ajournant  toute  décision  sur 
son  compte  jusqu'à  plus  amples  rensei- 
gnements; 3°  portant  que  le  citoyen  Ma- 
réchal, membre  du  Comité  révolution- 
naire delasection  du  Mont-Blanc,  a  amené 
la  citoyenne  Adeline  avec  le  nommé  Lisle- 
bec,  qui  s'est  trouvé  chez  elle;  4°  recevant 
la  déclaration  des  citoyens  Laisné  et  Ha- 
mel,  membres  du  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  du  Mont-Blanc,  d'après  la- 
quellele  nommé  Vignault  était  reconnu  par 
tous  les  patriotes  de  cette  section  comme 
un  conlre-révolutionnaire;  5°  mandant  les 
citoyens  Bléru,  de  Genlilly,  et  Dussert, 
marchand  de  fer  à  Montrouge,  dénoncés 
par  le  Comité  de  surveillance  de  Genlilly; 
6'  déclarant  avoir  écrit  au  Département 
pour  l'instruire  que  la  citoyenne  Marbeuf, 
frappée  par  le  glaive  de  la  loi,  avait  deux 
maisons  à  Paris,  l'une  Faubourg  Saint- 
Ilonoré,  l'autre  aux  Champs-Elysées,  près 
l'ancienne  barrière,  et  que  les  scellés 
n'avaient  point  été  apposés  sur  les  caves 
i^t  cuisines  de  la  maison  de  la  rue  Sainl- 
Honoré  ;  7°  demandant  d'urgence  au  Co- 
mité de  la  section  de  Popincourt  copie  du 
procès-verbal  d'arrestation  de  Josset  Saint- 
Laurent;  8°  recevant  de  celui  de  la  sec- 
lion  du  Mont-Blanc  la  liste  des  personnes 
qui  ont  fait  obtenir  un  certificat  de  rési- 
dence à  du  Chàtelet;  9°  convoquant  le  ci- 
toyen Esnault  pour  assister  à  la  levée  des 
scellés  sur  deux  caisses  contenant  des 
gravures  à  effigie  royale  et  autres  bêtes 
venimeuses. 

18  pluviôse  an  II. 
Extrait  du  2°registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  N.,  BB^  81*,  fol.  442-444. 

1032.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  do  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  est  an- 
noncé le  départ  sous  peu  de  jours  de  trois 
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convois,  le  premier  pour  le  poil  de  la  Mon- 
taiine,  le  second  pour  celui  de  Saint-Malo 
el  le  troisième  pour  la  Fère. 

Les  patrouilles  continueront  de  jour  et 
de  nuit  avec  aclivilé,  à  lelTet  dem|><-clit'r 
le  brigandage  i|iii  se  commet  sur  les  porls 
au  vin  et  au  bois.  Le  Commandant  ï;éné- 
ral  déclare  «qu'il  ne  se  persuadera  jamais 
que  ce  sont  des  républicains  qui  ont  fore- 
les  sentinelles  de  Tlle  Louvieis  el  ne 
croira  jamais  que  des  mains  républicaines 
soient  capables  de  s'emparer  du  bien  d'au- 
Irui,  il  en  appelle  à  toutes  les  vertueuses 
mi'-rcs  de  ramille,  dont  les  senlimenls 
d'amour  pour  la  pairie  et  de  respect  pour 
loul  ce  qui  mérite  d'être  respecté  sont  |)u- 
bliquemonl  connus.  El  vous,  liers  répu- 
blicains, vous  (|uiave/.  fondé  la  liépulilii|iic, 
je  compte  sur  vous  el  sui-  vQlrc  allacho- 
mont  pour  elle,  j'espère  que  vous  ne  souf- 
frirez plus  de  semblables  excès. 

u  Mes  camarades,  ajoute  llanriol,  les 
chefs  dessix  léjrionss'entendront  ensemble 
pour  (|uc  le  service  ci-dessus  soil  fait  avec 
•-.xaclitude,  en  les  invitant  à  ména<rer  If- 
plus  qu'ils  le  pourront  la  peine  de  leurs 
frères  d'armes.    .. 

19  ptuviAsc  an  H. 
Copie   conforme,  signée   de  Clément,  serri- 
(airc  lie  l'Rlal-iiiajnr  généial,  .\.  N..  lilP  70. 

ICiS.  —  .Xrrôtés  du  Comité  de  sûreté 
pénérale  :  1°  sur  les  pièces  produites  par 
le  Comité  de  surveillance  de  la  seclion  du 
llounet-MoiiL'e,  décidant  l'envoi  du  nommé 
Moiel  à  jlicétre;  2°  ordonnant  la  mi.se  en 
libei'lé  immédiate  du  nommé  Jean  KIondel, 
ci-devant  avocnl,  détenu  à  .'^aint-La)■.a^e; 
.l"  décidant  (|u'Amelot,  ancien  adminis- 
trateur, .sera  mis  |irovisoirrmenl  et  mo- 
inenUinéinent  en  liberté,  sous  la  i;nrile  de 
deux  gendarmes  nationaux,  pour  lui  faci- 
litei'  la  reilililioii  des  comptes  dont  il  est 
cliar«é,  que  cependant,  à  l'cdet  d'iissurer 
les  intérêts  de  la  l(épublii|ue,  tous  les 
meubles  et  immeubles  appartenant  audit 
Amelot  seront  mis  sous  séquestre  par  1rs 
soins  du  directeur  général  aclurl  des  |)o. 
inaines  nationaux;  'l*  sur  l'nvis  clu  Comité 
révolutionnaire  de  In  section  des  l'iques, 
l'clativcmenl  ii   la   conduite   politique  du 


citoyen  Lainotlie-Berlin.ordonnanlsa  mise 
en  liberté. 

19  pluviôse  an  II. 
Exlnit   du   registre   des  mandais   darril  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'il  294 
fol.  16,  17. 

I63i.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  autorisant  le  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  du  Cnntrat-.Social 
à  procéder,  tant  à  Paris  qu'à  Baveux,  dans 
les  maisons  appartenant  au  nommé  An- 
loine-Auiîusle  Jean, à  toutes  recherches  et 
saisies  d'argenterie,  monnaie  ou  tous  au- 
tres cffels  précieux:  S"  charseant  le  Co- 
mité de  surveillance  de  la  seclion  de  la 
Halle-aux-ltlés  d'arrêter  el  d'incarcérer  à 
Sainle-Pélacie  une  femme  dite  l'Anal.iise, 
demeurant  dans  le  ci-devant  holel  de  .Mi- 
repoix,  el  d'examiner  ses  papiers:  .3"  or- 
doiiïiant  de  mettre  en  liberté  le  noiniué 
Iteaumont,  architecte,  rue  .^aint-Martin, 
n°  3(t:i,  section  des  .\mis-de-la-Patrie. 

19  pluviôse  an  II. 
Extrait    du    registre  des  mandats   d'arrêt    du 
Comité  de  srtrelé  générale,   A.  N..   M'w  Vi'i, 
fol.   17,  21. 

Hui'.i.  —  Arrêtés  du  (Comité  de  sûreté 
liénéralc:  I"  ordonnant  la  mise  en  liberté 
du  citoyen  Itequin,  serrurier,  domicilié 
sur  la  seclion  de  l'Observatoire:  2°  ordon- 
nant de  consigner  au  corps  le  nommé 
(iisbler,  brifjailier,  sous  la  responsabilité 
du  coniniaiiilanl  de  u<-ndnrinerie:  3°  sur 
la  demande  des  Comités  d'aliénation  el  des 
domaines  réunis,  déclarant  (|u'il  y  a  aucun 
inconvénient  à  faire  vendre  les  pelleteries 
.saisies  chez  le  ri-devant  comte  de  l.usace 
el  déposées  à  l'administralioti  des  Do- 
maines nationaux:  4°  ordonnant  de  mettre 
incessamment  en  liberté  le  citoyen  iMifoiir, 
commissaire  national,  aclui-llrtnen!  m 
étal  d'arrestation. 

19  pluviôïT  an  II. 
Kstrail  du   rrgi'Xrp  de.*  mandais   d'.irrét   du 
Comité  de  siirclé   générale,   .\ .  S.,  AI'*ll  ■.".•!. 
fol    85,  8G. 

Irt3tl.  —  llélil.éialion  du  Oniité  de  salut 
public  du  Uépiirlemenl  de  Paris:  !•  nyant 
acquis  la  rcrlilude  que  la  citoyenne  Ade- 
line  avait  eu  avec  Veymerani;es<tes  liaisons 
élroiles,  considérant  qu'il    était   de   .son 
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devoir  de  prendre  auprès  d'Adeliiie  des 
renseinnemeiUs  qu'elle  seule  pouvait  don- 
ner, mais  qu'une  plus  longue  délenlion 
ne  serait  d'aucune  utilité  à  la  chose 
publique  et  ne  serait  pas  justifiée,  ordon- 
nant sa  mise  en  liberté  et  celle  du 
nocnmé  Lislebec,  arrêté  avec  elle;  2°  le 
citoyen  Boucber  d'Auvergne  ayant  été 
amené  au  Comité,  d'après  l'examen  de  ses 
papiers  et  les  explications  fraternelles  qu'il 
a  données  au  Comité  sur  sa  conduite  mi- 
litaire dans  la  journée  du  10  août,  consi- 
dérant qu'aucun  reprocbe  ne  peut  lui  être 
adressé,  qu'au  contraire  il  a  été  trouvé 
chez  lui  des  projets  patriotiques  et  utiles 
à  la  chose  publique,  ordonnant  sa  mise  en 
liberté;  3°  le  citoyen  Cartier  ayant  pro- 
cédé à  la  décomposition  de  2  bouteilles 
de  vin  de  qualités  diQ'érentes,  prises  chez 
Lavarde,  marchand  de  vins,  rue  Mont- 
martre, n">97,  il  en  est  résulté  que  la  f",  à 
12  sols  la  pinte,  est  très  faible  et  a  pro- 
duit une  quantité  d'alun  telle  qu'il  est  pré- 
sumable  qu'il  en  entre  2  grains  par  pinte, 
la  seconde  qualité  a  donné  peu  de  tartre, 
est  très  faible,  niélangée  avec  de  l'eau  et 
une  autre  liqueur  non  spiritueuse;  le 
même  Cartier  ayant  procédé,  en  présence 
du  sieur  Pierre  Delau,  marchand  de  vins, 
rue  Barbette,  n°  1,  à  la  décomposition  de 
deux  qualités  de  vin,  les  a  trouvées  très 
faibles,  mais  sans  mélange  de  corps  étran- 
gers; le  même  Cartier  ayant  procédé,  en 
présence  du  sieur  Poulain,  marchand  de 
vins,  rue  Saint-Nicaise,  n°  :;01,à  la  décom- 
position de  deux  qualités  de  vin,  à  la  et  à 
20  sols,  l'une  a  peu  de  force  au-dessus  de 
l'eau,  l'autre  a  précipité  fort  peu  de  tartre 
et  est  composée  de  vin  blanc  et  de  vins 
colorants;  4»conslatant  la  réception  d'une 
lettre  du  représentant  Leroux,  en  mission 
dans  l'Aisne  et  les  Ardennes,  qui  annonce 
qu'il  va  prendre  des  renseignements  sur 
le  nommé  Charles  Dupont;  5»  recevant  du 
citoyen  liichardon,  membre  du  jury  d'ac- 
cusaliondu  Déparleinentde Paris  au  Palais, 
une  invitation  pour  lever  les  scellés  au 
domicile  de  Maiie-Barbe  Cuillot,  femme 
de  Pierre  Lorrain,  actuellement  aux  fron- 
tières, prévenue  d'avoir  reçu  de  son  mari 
des  chemises  volées  à  la  République;  G°an- 
nonçant  la  venue  des  artistes  du  théâtre 


de  la  rue  l'eydeau,  qui  ont  fait  part  au 
Comité  d'un  nouveau  règlement  pour  ce 
théâtre,  rédigé  par  des  commissaires  nom- 
més en  l'assemblée  générale  des  artistes 
du  9  avril  1793,  et  déclarant  avoir  vu  avec 
plaisir  le  zèle  qui  portait  les  artistes  de  ce 
théâtre  à  réformer  les  abus  existants  au- 
trefois dans  son  organisation  et  dans  le 
répertoire  de  leurs  pièces,  leur  en  témoi- 
gnant sa  satisfaction  et  les  invitant  de  nou- 
veau à  employer  leurs  talents  pour  la  pros- 
périté de  la  morale  et  de  l'opinion  publi- 
que ;  1°  recevant  une  déclaration  du  sieur 
Degaut,  père,  au  sujet  de  Vignault,  et  une 
autre  déclaration  du  citoyen  Bouret,  de  la 
section  du  Mont-Rlanc,  d'après  laquelle  ce- 
lui-ci aurait  entendu  dire,  tant  au  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  que  dans  l'As- 
semblée générale,  que  ce  Vignault  avait  des 
principes  contraires  à  la  Révolution,  qu'il 
n'était  rien  moins  que  républicain,  qu'un 
jour,  Vignault  étant  nommé  pour  aller  en 
députalion  à  la  Commune,  il  entendit 
beaucoup  de  citoyens  dire  tout  haut  que 
l'Assemblée  générale  avait  été  induite  en 
erreur  en  désignant  Vignault,  car  c'était 
un  franc  aristocrate;  8°  recevant  une  dé- 
claration analogue  du  citoyen  Pernet,  poin- 
tant que  ce  Vignault,  ami  de  Lecomte 
Fiéval  et  autres  suspects  de  l'aristocratie, 
intime  du  condamné  du  Châtelet,  traitait 
les  républicains,  lors  des  journées  mémo- 
rables des  31  mai,  i"  et  2  juin,  d'anar- 
chistes et  de  contre-révolutionnaires,  en 
un  mot,  se  montrait  toujours  opposé  aux 
vrais  principes  des  Sans-culottes  ;  9°  invitant 
le  Coniilé  de  surveillance  de  la  section  du 
Mont-Blanc  à  mettre  àexécution  sesarrètés 
concernant  la  citoyenne  Adeline  et  le  ci- 
toyen Boucher  d'Auvergne  ;  10°  recevant 
du  nommé  Prévoteau  les  renseignements 
demandés  sur  le  nommé  Hochedez. 

19  pluviôse  an  II. 
Extrait  du  2^  registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,  /l.  N.,  BB^  SI*,  fol.  444-148. 

1G37.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  vu  la  lettre  de  l'administra- 
teur des  Postes,  et  Messageries,  en  date  du 
19  pluviôse,  chargeant  les  citoyens  Fe- 
ncaux  et  Monnory  do  procéder  à  l'arresta- 
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lion  du  nommé  Menard,  fadeur  des  posles 
pour  le  service  des  Comités  de  la  Conven- 
lion  nationale,  el  de  mettre  les  scellés  sur 
ses  papiers;  i"  ordonnant  la  mise  en  étal 
d'arrestation  du  nommé  Manry,  ci-devanl 
doreur,  et  nommé  aarde-niasasin  en  Bel- 
gique, acluellemenl  à  Paris,  où  il  serait  ca- 
ché, rue  Je  la  Lune,  clie7.  le  premier  sculp- 
teur, à  droite  en  entrant  par  le  boulevard; 
3*  chargeant  le  Comité  révolntionnaire  de 
la  section  de  la  Montagne  de  lever  les  scel- 
lés qu'il  a  apposés  chez  le  citoyen  Ysa- 
beau,  jeune;  4"  passant  à  Tordre  du  jour 
sur  la  demande  d'élar?issenient  du  citoyen 
Tacherai,  de  la  section  du  Contrat-Social. 

20  pluviùsc  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandais   darrct   Ju 
Comité  de  sùrclé  générale,  A.  N.,  AF'll  202. 
fol.  17,  18,  25. 

1038.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  I"  ordonnant  l'incarcération  de 
la  femme  Coupé-Chrélion  à  Sainle-I'ilat'ie, 
ou  tonte  autre  maison  d'airét;  2°  aulori- 
.sanl  le  (^omilé  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion de  la  Maison-Commune  à  faire  lever 
les  scellés  sur  les  caves  des  maisons  de 
Terray,  afin  d'en  extraire  le  bois  à  brûler 
pour  l'employer  à  la  préparaliim  du  sal- 
pêtre. 

20  pluviôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandais  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  .\F*ll  204. 
fol.  K6. 

1030.  —  Uélibéraliiin  du  Comité  île  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1"  au- 
torisant le  citoyen  Cliéry  à  se  transporter 
au  domicile  de  la  femmi-  Lorrain,  rue  de 
la  Cordonnerie,  alin  d'extraire  les  che- 
mises se  trouvant  sous  les  scellés  el  les 
envoyer,  comme  pièces  à  conviclion,  au 
greffe  du  Tribunal  des  jurés  d'accusation  ; 
2"d'aprêslesdiirér('nt('sdéilaiationsrrriiis 
au  sujet  du  nommé  Vignanll.qui  élabliss'iil 
c|ue  ce  «iloyen  n  été  l'un  îles  chefs  des  fé- 
dérnlisles  de  la  section  du  Monl-lllanc, 
qu'il  a  provoipié  des  arrêtés  tendani  à 
rnmpri'  l'unité  et  l'indivisibilité  de  la  llé- 
puldique,  décidant  son  transb'^rPinent  à  la 
C<inciergeric  ol  l'envoi  de  copie  de  ses 
pièces  il  l'uccusnteur  public  du  ■rrlliiinal 
■'•''volulionnaire  ;  .l"  pnrlanl  que  le  riloyeii 


Tissel,  chargé  d'arrêlor  le  nommé  Du- 
peiiille,  marchand  d'estampes,  rue  Saint- 
Denis,  vis-à-vis  celle  aux  Ours,  dénoncé 
comme  ayant  chez  lui  des  estampes  re- 
présentant les  tyrans  et  autres  person- 
nages contre-révolutionnaires,  ramène  au 
Comité,  en  déposant  2  portraits,  quelques 
gravures  obscènes  et  un  paquet  contenant 
plusieurs  gravures  à  effigies  royales  et 
autres;  1°  déclarant  que  le  citoyen  ("arlier, 
en  présence  du  citoyen  Pierre  l.egnin, 
marchand  de  vins,  rue  Meslay.  n»  fiO,  a 
procédé  h  la  décomposition  de  deux  qua- 
lités de  vins,  donl  la  première,  à  12  sols, 
a  peu  de  force  au-dessus  de  leau.  et  la 
seconde,  très  faible,  contient  1res  peu  de 
tarlre,  de  même  à  celle  de  deux  qualités 
de  vins,  à  12  et  1">  sols,  achetées  chez  b- 
nommé  Hardy,  marchand  de  vins,  rue  du 
Itonl-du-Monde.  toutes  deux  très  faibles  et 
amalgamées  avec  des  corps  étrangers,  enfin 
d'une  autre  qualité  de  vin  à  Itisols.  achetée 
chez  le  citoyen  Maltefer,  rue  Neuve-Saint- 
Hocli.n"  |:il,  laquelle  a  donné  beaucoup  de 
tartre  et  parait  avoir  beaucoup  de  soufre: 
en  outre,  à  celle  de  deux  antres  qualités 
de  vin,  en  présence  du  citoyen  Vée,  mar- 
chand de  vins,  rue  de  la  Jussienne,  n*42f'. 
l'une  a  12  sols,  contenant  du  poiré  coloré 
jivec  des  vins  colorants,  l'autre  h  16  sols, 
très  faible,  conlenant  une  [lartie  de  poiré; 
puis  à  celle  de  2  i|iialilés  i\>-  vin.  apparte- 
nant au  citoyen  Trairon,  rue  Montm.irlre. 
n''S';,  l'une  à  12  sols,  faible,  avec  peii  de 
lartrc,  l'autre  à  Ifi  sols,  non  seulement 
faible,  avec  jieu  «le  tarlre, mais  mélangée  de 
plusieurs  vins  blancs  et  aulres;  i«  In  dé- 
gustation de  deux  qualités  de  vin, achetées 
chez  Kimbaud,  marchand  de  vins,  rue  du 
Petil-I.ion,  du  même  prix,  la  première, 
faible,  conlient  peu  de  tarlre.  la  seconde, 
plus  forte,  jaunit  en  la  coupant  avec-  t\r 
l'eau,  piécipite  de  l'.ilnfi.  esl  en  un  mol 
un  poiié  cidoré,  enlin  A  celle  de 3  qualités 
di'  vins  achetées  chez  i.efèvre,  marrhnnd 
devins,  rue  Montmartre,  loule.s  deux  fai- 
bles, contenanl  beaucoup  de  larlre.cr  qui 
prouve  que  c'est  du  vin  vieux  coupé  avec  dr- 
l'eau;  Ti"  la  disciissiiiii  s'élanl  engagée  sur 
les  moyens  .\  prendre  pour  empêcher  les 
vexations  c|ue  font  éprouver  les  bouchers 
aux  lilnvrns  peu   furliinés  dmis  la  diulri- 
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liiiliiHi  lie  11  viande  :  considéraiil  qu'il  est 
du  devoir  du  Comité  de  réfirimer  des  abus 
ùussi  crifiiits  et  de  veiller  à  ce  que  celte 
distribution  se  fasse  en  quantité  proportion- 
née au  nombre  de  personnes  qui  composciit 
chaque  inéciage,  considérant  que  la  por- 
tion du  peuple  la  plus  utile  a  besoin  d'une 
bonne  nourriture,  qu"il  est  de  toute  jus- 
lice  de  partager  également  entre  tous  les 
citoyens  la  bonne  viande  et  celle  de  qua- 
lité inférieure,  dile  réjouiisance,  décidant 
qu'il  sera  à  cet  eflet  envoyé  à  toutes  les 
aulorités  conslituées  du  Département,  aux 
sociétés  populaires  et  aux  sections  de 
Paris  le  projet  d'afliche  que  vient  de  lui 
présenter  à  ce  sujet  le  citoyen  Marchand, 
l'un  de  ses  membres,  qu'il  sera  imprimé 
au  nombre  de  1,000  exemplaires  et  qu'il 
eu  sera  mis  un  dans  le  carton  des  rap- 
ports ;  6°  portant  que  le  Comité  de  sur- 
veillance de  I.aon,  en  vertu  d'ordre  du 
Comité  de  sûreté  générale,  a  procédé  à 
l'arrestation  de  la  citoyenne  Paris  et  du  ci- 
loyenMourgue,  avec  lequel  elle  vit,càVorges, 
prés  de  Laon,  et  les  a  envoyés  à  Paris. 

20  pluviijse  an  II. 

Extrait  du  2''  registre  des  procès-verbaux  et 
délibérations  du  Con\ité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,  A.  N.,  BB»  81'\  fol.  44S-452. 

Vignault  (Barthélémy),  ancien  clerc  de  pro- 
cureur, fut  condamné  à  mort  le  24  messidor 
an  II  {A.  .Y.,  W  413,  n°  948). 

1040.  —  Extrait  do  l'ordre  du  jour  de 
la  force  artnée  de  Paris,  par  lequel  le 
Commandant  général  prescrit  à  ses  frères 
d'armes  de  service  de  ne  recevoir  dans 
leurs  corps  de  garde  de  citoyen  quel- 
conque et  de  conduire  les  enfants  sans 
asile  devant  les  autorités  constituées. 

Le  Commandant  général  a  appris  avec 
peine  que  des  magistrats,  revêtus  de  la 
couleur  tricolore,  avaient  été  traités  avec 
indécence;  il  n'y  a  (jue  les  agents  des 
traîtres  coalises  qui  soient  capables  de 
pareilles  horreurs  ;  on  doit  arrêter  cette 
mauvaise  espèce  d'hommes  et  les  traduire 
devant  les  tribunaux  établis  pour  sévir 
contre  ceux  qui  cherchent  à  avilir  les 
couleurs  nationales. 

Haiiriol  invite  ses  frères  d'armes  à  se 
rendre  à  la  première  réquisiliou  des  ma- 
gistrats et  des  fonctionnaires  publics  pour 


maintenir   l'ordre   et  punir   les  iierlurba- 
teurs. 

21  pluviôse  an  II. 
Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secrétaire 
de  l'Etat-majnr  général,  A.  N.,  BB'  76. 

1641. —  .\rrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  constatant  qu'il  a  été  justitlé 
do  la  conduite  et  du  dépôt  à  la  Force  du 
nommé  l.hoste,  ci-devant  nommé  marquis 
de  Livry,  par  le  citoyen  Ployer,  commis- 
saire, accompagné  du  citoyen  Durand,  ca- 
poral du  bataillon  des  Sans-culottes  deCaen; 
■2°  ordonnant  l'arrestation  de  l'ex-marquise 
de  Champconetz,  épouse  du  ci-devant  gou- 
verneur des  Tuileries,  demeurant  Fau- 
bourg-Saint-Honoré,  n°  64  ;  3°  chargeant 
le  citoyen  Guitard  d'arrêter  le  nommé 
Fagés,  ancien  capitoul,  ainsi  que  le  nommé 
.4rbanère,  et  de  les  traduire  de  brigade 
en  brigade  au  Comité. 

21  pluviùse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  si'u-eté  générale,  A.  N.,  AF'li  292, 
fol.  18,  19. 

M»'"  Pater,  veuve  du  baron  de  Nivenlieim, 
remariée  à  Louis-Pierre  Quentin,  marquis  de 
Champcenetz,  mise  en  liberté  le  28  vendémiaire 
au  III. 

1642.  —  Arrêtés  du  Comilé  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  les  citoyens  Bon- 
temps  et  Bosquet,  secrétaire-commis  du 
Comité,  do  procéder  à  l'arrestation  du  nom- 
mé Loussia  et  à  l'examen  de  ses  papiers  ; 
2°  chargeant  le  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  de  r.\rsenal  de  mettre  en  état 
d'arrestation  les  citoyens  Rouhete,  père 
et  nis,  demeurant  sur  celte  section;  3°  char- 
geant le  citoyen  Guilard  d'arrêter  le 
nommé  Janole  et  de  le  faire  conduire  de 
brigade  en  brigade  au  Comité  ;  4°  ayant 
pris  connaissance  de  l'arreslation  du 
citoyen  Blanc,  bourgeois  de  Frihourg,  con- 
sidérant qu'il  a  expié  par  sa  détention  les 
torts  graves  qui  avaient  provoqué  contre  lui 
la  juste  sévérité  du  Comité  révolulionnaire 
de  sa  seclion,  ordonnant  sa  mise  en 
liberté  ;  5»  ordonnant  de  transférer  de  la 
(Conciergerie  à  la  Force  le  nommé  de  La- 
mervillo. 

21  pluviôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'li  29i, 
fol.  87,  88. 
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104:t.  —  Lellre  du  Comité  .de  sûrelé 
gt^nérale  au  ComiU-  de  k'gislalion.  lui 
adressant  les  papiers  du  citoyen  Panier, 
qui  constatent  son  assassinat  dans  Texer- 
cice  de  ses  fonctions  de  préposé  au  recou- 
vrement des  contributions,  attendu  que, 
malgré  les  preuves  qui  résultent  des  pièces 
en  question,  le.jurydejugemenl  du  Tribunal 
criminel  du  département  du  Calvados  a 
acquitté  le  coupable,  déclarant  que  c'est 
au  Comité  de  législation  qu'il  appartient 
de  venger  les  lois  indignement  violées 
dans  cette  aflaire. 

21  (iluvii'.se  an  II. 
Extrait  du   registre   des  mandais  d'arrêt  du 
Comilé  de   sùrelé  générale,  A.  N.,  AF'lI  291, 
fol.  87. 

ItUi.  —  I)élibératiiin  du  Comité  de  salut 
public  du  Itépartenionl  de  Paris  :  1°  d'après 
l'attestation  et  les  témoignages  flatteurs 
du  Comité  de  surveillance  de  lasei'tion  de 
Hnn-Conseil  du  patriotisme  du  citoyen 
llupeuille,  marcband  d'estampes],  rue 
Saint-Denis,  clie?.  lequel  il  a  été  trouvé  des 
gravures  à  efligies  royales  et  d'autres 
contre-révolutionnaires,  frappés  du  glaive 
de  la  loi,  avec  quelques  gravures  obscènes, 
considérant  ((ue  ces  gravures  ont  été  trou- 
vées cliez  lui  éparses  avec  de  la  ferraille 
et  que,  parait-il,  Dupcuille  n'y  avait  aucune 
préliMiliun,  ordonnant  sa  mise  en  liberté; 
•2»  portant  envoi  nu  ministre  de  l'intérieur, 
i)ui  ignorait  la  continuation  de?  pouvoirs  du 
Comité,  d'une  copie  de  chacun  des  arrêtés 
du  Comité  de  salut  public  de  la  Conven- 
tion en  vue  de  l'apurement  des  comptes 
du  trésorier  et  d'une  nouvelle  allocalinn 
de  1  îi,000  livres  ;  3»déclaranl  que  le  citoyen 
(Cartier  a  procédé  à  la  dégustation  de  deux 
«inalités  de  vin  pnn'enanl  de  chez  Louis 
.'^arra/.in,  marclian*!  de  vins,  rue  Montmar- 
tre ;  la  première,  à  12  sols,  a  donné  peu 
de  tartre,  un  précipité  d'alun  avec  du 
plomb  au  fond  du  creuset  ;  la  seconde,  à 
10  sols,  faible,  est  un  amalgame  de  vins 
rouges,  blancs  cl  do  poiré  :  puis  A  celle 
de  lieux  autres  qualités  de  vins,  prises 
riiez  Hcnu,  niarriinnd  de  vins,  rue  Mont- 
martre, n*  132,  reconnu.^  très  faibles  et 
mélangées  de  lidre,  et  d'niilres  vins,  pris 
che»,   le    citoyen    Arnoinl,    jtiué.s   faibles  ; 


4°  ayant  procédé  à  l'interrogatoire  de  Jac- 
ques Muurgue,  lequel,  quoique  anglais,  ej<t 
né  de  père  et  mère  français,  et  de  Marie- 
Jacqueline  Paris,  considérant  qu'il  n'existe 
aucune  preuve  contre  eux,  mais  que  la 
visite  de  leurs  papiers  et  elTets  ne  peut  se 
faire  qu'en  leur  présence,  décidant  qu'ils 
seront  reconduits  à  Vorges  et  que  le  Comité 
de  surveillance  de  la  commune  de  l.aon 
sera  chargé  de  visiter  leurs  papiers  et  effets, 
que  les  papiers  anglais  seront  traduits, 
ou  faute  de  traducteurs,  envoyés  au  Co- 
mité de  surveillance  du  Département  ; 
.H"  procédant  en  présence  du  citoyen 
Esnault  à  la  levée  des  scellés  apposés  sur 
deux  caisses  contenant  des  gravures  h 
effigie  de  Capet,  de  princes  et  de  dauphins: 
6"  recevant  le  procès  verbal  des  opérations 
du  citoyen  Cliéry  cliei  la  femme  Lorrain  : 
7°  après  avoir  entendu  les  citoyens  Hléru. 
de  la  commune  de  Ccnlilly,  et  Husserl, 
marchand  de  fer  à  Montrouge,  dénoncés 
comme  ayant  Joué  au  billard  l'honneur 
respectif  de  leur  ruinmune,  les  renvoyant 
libres  après  une  verte  semonce  ;  8°  saisi 
d'une  dénonci.ilion  contre  le  nommé  Sal- 
mon,  boucher,  rue  ïailboul,  prévenu 
il'avoir  refusé  .i  une  femme  pauvre  de  lui 
délivrer  un  morceau  de  tranche  pour  faire 
du  bouillon  à  un  malade,  en  lui  tenant 
des  propos  insultants  sous  le  règne  do 
l'Egalité,  de  lui  avoir  dit  notamment  : 
Tu  rs  une  ft'nninr  ;  je  nf  ilnniir  jioinl  dr 
tranche  ri  une  icnninr  de  Ion  rspécr,  char- 
geant le  citoyen  Ceolfroy  de  l'arréler  et  de 
le  conduire  a»  Comité  ;  D'annonçant  avoir 
écrit  au  Comité  des  finances  pour  l'infor- 
mer qu■aussi('^t  (|u'il  eill  appris  la  tin 
tragique  de  Veymeranges,  il  fil  venir  i-t  in- 
terrogea la  nommée  Adeline,  ancii'ime 
actrice  aux  Italiens,  <)ui  av,'iit  longtemps 
vécu  avec  lui,  el  adressant  co|>ie  de  cet 
interrogatojie  ;  lit"  portant  eiivni  du  sieur 
Vignault  i\  la  Conciergerie  et  au  Tribunal 
révolutionnaire  ;  II"  annoni;ant  au  Dépar- 
lemenl  de  Paris  qu'il  lui  reste  encore 
linéiques  effets  de  Jossel  de  Saint-Lniireiil, 
déposés  nu  Comilé  depuis  son  arrestation, 
et  ileninndanl  ce  qu'il  doit  rii  faire  ; 
12"  rappelant  au  Comité  de  salut  public 
qu'au  mois  d'aniH  dernier  il  lui  avait  de- 
mandé une  siimme  de  i;i,iKM)  livres  pour 
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suLiveiiii'  aux  l'ruis  de  ses  opérations,  avec 
ordre  de  rendre  compte  de  son  emploi  au 
ministre  de  l'intérieur,  qu'ayant  fait  de 
grandes  opérations,  très  avantageuses  à  la 
République,  mais  très  onéreuses,  il  a  rendu 
ses  comptes  au  ministre  de  l'intérieur,  et, 
en  conséquence,  demandant  pareille  somme 
pour  continuer  ses  opérations:  13"  rece- 
vant le  procès-verbal  du  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  du  Panthéon,  chariré 
de  perquisitionner  chez  le  citoyen  Noble, 
fourbisseur,  rue  du  Fouarre,  qui  n'a  amené 
la  découverte  d'aucun  objet  suspect. 

22  pluviôse  an  II. 
Extrait  du   2«   registre  des  procès-verbaux  et 
délibérations  du  Comité  de  surveillance  du    Dé- 
partement de  Paris,  A.  .V. ,  BB»  8  i  *,  fol.  452-457. 

I64i).  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant,uénéral  invite  ses  frères  d'armes 
de  service  aux  barrières  à  ne  laisser  sortir 
aucuns  militaires,  porteurs  do  billets  de 
commissaires  des  guerres;  ces  citoyens 
blessés  sortent  des  hôpitaux  militaires, 
vont  chez  leurs  amis  ou  parents  et  revien- 
nent au  traitement  après  lo  ou  20  jours 
d'absence,  de  manière  que,  pouvant  être 
guéris  en  30  jours,  ils  ne  le  sont  pas  en  60. 
Sont  exceptés  de  cette  consigne  ceux  qu' 
ont  leurs  feuilles  de  route  et  rejoignent 
les  armées. 

Le  Commandant  général  recommande 
également  y  ses  frères  d'armes  de  service 
de  ne  pas  déchirer  les  consignes  des  corps 
de  garde;  les  bons  citoyens  qui  veillent  à 
l'intérêt  de  la  chose  publique  doivent  s'op- 
poser à  cette  espèce  d'inconduite  ;  l'homme 
qui  déchire  une  consigne,  surtout  lors- 
qu'elle est  bonne,  doit  être  traité  comme 
suspect. 

Hanriot  prie  ses  frères  des  Comités  des 
sections  voisines  des  barrières,  lorsqu'ils 
recevront  des  comestibles  des  mains  de  la 
force  armée,  de  lui  en  donner  des  reçus, 
afin  qu'ils  puissent,  en  cas  de  besoin, 
rendre  compte  de  leur  conduite  à  l'admi- 
nistration de  Police. 

22  pluviôse  an  II. 
Copie  conforme,   signée  de   Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  BB'  76. 

T.  X. 


1640.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  t°  autorisant  le  Comité  civil  de 
la  section  des  Tuileries  à  déléguer  deux 
de  ses  membres  pour  se  rendre  dans  la 
maison  d'arrêt  des  Bénédictins,  à  l'effet 
dy  constater  la  résidence  en  France  de 
Pierre  Rougier,  natif  de  Clermont-Fer- 
rand  ;  2°  ordonnant  de  procéder  à  des  per- 
quisitions exactes  chez  le  nommé  Dufour 
et  sa  femme,  rue  Croix-des-PetitsChamps, 
n"  60,  maison  du  marchand  de  drap,  à 
l'examen  et  à  la  saisie  de  leurs  papiers, 
notamment  de  ceux  qui  pourraient  avoir 
trait  à  des  intelligences  avec  le  nommé 
Eollope  et  les  deux  frères  Limon,  agents 
du  ci  devant  duc  d'Orléans,  émigrés;  3°  por- 
tant ordre  au  concierge  de  la  Force  de 
recevoir  les  nommés  Dutronchet  et  Pari- 
sot,  propriétaire  du  ci-devant  hôtel  do 
Londres. 

22  pluviôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*II  292, 
fol.  19,  21.. 

1647.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  la  mise  en  état 
d'arrestation  des  nommés  Chamilly,  père 
et  fils,  ci-devant  valets  de  chambre  du  ci- 
devant  Roi,  et  officiers  des  gardes  fran- 
çaises; 2°  en  conséquence  des  renseigne- 
inenls  transmis  parle  représentant. \lbitte, 
en  mission  dans  l'Ain  et  le  Mont-Blanc, 
chargeant  le  maire  de  Paris  de  prendre  les 
dispositions  nécessaires  pour  l'arrestation 
de  Pages,  Tardi,  Morel,  Bujey,  Midan, 
(iaillard  et  Billion,  citoyens  du  départe- 
inent  de  l'.Vin,  dénoncés  comme  les  prin- 
cipaux chefs  du  fédéralisme  et  réfugiés  à 
Paris,  pour  les  traduire,  de  brigade  en 
brigade,  à  Commune -Alfranchie. 

22  pluviôse  an  II. 
Extrait   du  registre  des  mandats    d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  292, 
fol.  20. 

1648.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  ;  1»  ordonnant  de  mettre  en  état 
d'arrestation  à  la  Force  le  nommé  Grenier, 
domicilié  à  Paris,  rue  de  l'Hirondelle,  hô- 
tel de  Picardie;  2°  visant  la  lettre  des  re- 
présentants du  peuple  Paganel  et  Chaudron, 
du  30  nivôse,  ordonnant  d'incarcérer  im- 
2.1 
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inirai-diiilenieul  ii  Sainle-lV-lauie  les  nom- 
més Cu/es,  Voizard  el  Teisseire,  avec  ordre 
au  concierge  Je  les  mellre  dans  une 
chambre,  séparés  les  uns  des  autres. 

22  pluviCse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  294, 
fol.  89. 

Grenier,  .-i^-enl  ilu  Comité  de  sùrtlé  générale 
dans  la  Seine-Inférieure,  resta  aux  Madelon- 
neltes  jusqu'au   27   fructidor  (A.  N.,  Y'  i*32). 

1649.  —  IJélibéralioii  du  Onnili'  de  sa- 
lul  public  du  l)c|iartement  de  Paris  :  1°  re- 
latant les  opérations  du  citoyen  J'.nrlicr. 
préposé  à  la  décoiiiposilion  des  vins,  lequel 
a  procédé  à  celle  de  deux  qualités  de  vins, 
prises    chez,  le   nommé    François  Oursel, 
marchand  de  vins,  rue  des  <»rlies,  n"  oM,  à 
12  et   13  sols,  toutes  deux   liés   faibles,  à 
une  autre  de  2  qualités  de  vins,  achetées 
chez  r.agny,  marchand  de  vins,  rue  Saint- 
Honoré,  l'une  à  i:i  sols,  l'aulre  à  20  sols, 
doit   il   est   résulté  que  ces  vins  si.nl   un 
mélanpe  de  poiré  el  de  peu  de  vin  et  ont 
fourni  peu  de  tartre:  ;i  une  autre  de  2  qua- 
lilés  de  vins,  achetées  chez  Jacques  Pior- 
roche,  marchand  de  vins.  Vieille   rue  du 
Temple,  n»  r.7.  l'une  à  15  sols,  contenant 
peu  de  larlre,  l'autre  à  12  sols,  élaiil  un 
mélange  de  vin  blanc  el  de  poiré,  coloié 
avec  de  la  betterave;  entin.à  une  autre  de 
deux  ipialités  de  vins,  achetées  chez,  Nico- 
las Vohormé,  marchand  de    vins.  Vieille 
rue  du  Temple,  n°  120.  la  I",  à  25  sols, 
très  faible,  conlenanl  une  partie  de  cidre, 
la  seconde,  à  20  suis,  faible  pour  le  prix, 
a  pioduit  une  (juanlitéde  tartre  suflisaiile 
pour   faire  connaître    que    c'est  du  vin: 
2»  annonçant  que  la  Société  populaire  de 
In  secliim  du  Mont-Ulanc  a  félicité  le  l'.o- 
mité  de  l'arreslaliim  du  nommé  Viunault, 
S'.ippAt  des  nommés  Kielval,  l.ecomle  et  de 
lou»   les  fédéralistes;   If  porUnt  envoi  à 
ladminislration  de  Police  el  au  Ciniiilédc 
snielé  -énér.ile  de  la  liste  des  personnes 
ineairérées  dans   les    dill'érenles   maisons 
il'arrér,  V'rere\anldncilovenN'ic(dnsl)idiot, 
rommis!>aire    de    la    Soeiélé  populaire   de 
Sninl-U»"""''". '■'"'*  f"'"'"''f  "•'""'"'''  *'""  '"* 
Siola«e  auquel  le  nommé  Kuponl  s'élait  li- 
vré n  (»'.!«lres.  eommuni-  de  Siiinl-Qu<nlin, 
d'n|)rès    la  correspondance    (ri«tiK''e   che», 


Mailhet  de  l.amollie.a};eiil  de  Sainte-Foix. 
qui  fut  remise  aux  représentants  l.ejeunc 

el  Leroux. 

22  pluviôse  an  II. 
Extrait  du3»  registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Con-.ité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  A'.,  BB^  81»,  r.-i    1.  î. 

1650.—  Exilait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  aux  termes  duquel 
le  Commandant  ijénéial  invite  ses  frètes 
d'armes  à  remplacer  aux  portes  des  corps 
de  garde  les  arbres  morts  par  des  arbres 
vivants.  •<  <'.etle  petite  céréinouie,  ajoute 
llaiiriot.  doit  se  faite  sans  faste  el  sans 
orgueil,  mais  avec  celle  llerlé  républi- 
caine qui  épouvante  les  tyrans  el  plnil  i 
tous  les  amis  de  l'Egalité.  •■ 

Le  Commandant  général  invile  aussi  ses 
frères  d'armes  de  service,  lorsqu'ils  sont 
mandés  par  les  autorités  civiles,  ;i  se  ren- 
dre à  leur  réquisition. 

23  pluviùse  an  II. 
Copie   conforme,  signée   de   Clément,  secré- 
taire de  l"Elat-major  général,  A.  N.,  BB'  70. 

1651.  —Arrêtés  du  Comité  de  si^relé 
générale  :  1°  considérant  que  les  fonclion- 
naires  publics  ne  peuvent  être  arrêtés  que 
par  une  autorité  supérieure  el  i|ue  les 
citoyens  Tenaille  el  Pilnvoine  sont  mem- 
bresd'un  Comité  révolutionnaireet  par  con- 
séquent fonctionnaires  publics,  décidant 
que  les  susdits  citoyens,  mis  en  étal  d'ar- 
restation par  le  Coinilé  révolutionnaire  de 
la  section  de  In  llnlle-nux-Hlés,  seront  mis 
sur-le-chaiiqi  en  liberté,  el  invitant  ce 
Ciimité  à  venir  donner  des  renseignemeuU 
sur  les  cilow'us  :  2°  ordonnant  l'incarcé- 
ration par  le  l'.omilé  de  la  section  Pois- 
sonnière du  citoyen  Pellelier-Chambure. 
ainsi  i|ue  des  nommés  Morillon,  i;hevnux 
et  Oochel,  et  charik-eanl  le  citoyen  Henrv 
de  mellre  les  scellés  sur  leuis  |>;ipiers. 

23  pliiviôso  «n  IL 
ICxtniil  tbi    «-((iiitro  de»    mandat»  il  arr*!  du 
Comité  do  mireté  ((énéralc,    A.  S.,    Al'll    29.', 
M.  20,  21,  22. 

II.52.  —  ArrOlés  du  Ci. mité  de  st'^relë 
générale  :  I"  ayanl  égard  à  la  pélilion  du 
riloven  Boisson,  qui  rériante  des  litres 
lui  appnrlennnl  et  se  trouvant  parmi  le-» 
papiers  de  Julien  de  Toulouse,  ïMivi.ir,  un 
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billet  de  4,000  livies  souscrit  à  son  piolU 
le  2  mars  1791,  trois  lettres  à  lui  écrites  pur 
le  citoyen  Cliamclivers  en  1790  et  1791, 
une  expédition  de  Sun  contrat  de  mariage, 
ordonnant  la  levée  des  scellés  apposés  sur 
ces  papiers  pour  extraire  les  titres  en 
question  ;  2»  décidant  que  les  scellés  appo- 
sés sur  les  portes  de  la  chambre  qu'occu- 
pait Veymerang-e,  petite  rue  Saint-Louis, 
près  celle  Sainte-Honoré,  seront  levés  par 
le  citoyen  Marotte,  commissaire  de  police 
de  la  section  des  Piques,  en  présence  du 
citoyen  Tbuillier,  membre  du  Comité  de 
surveillance  de  cette  section,  qu'examen 
sera  fait  de  ses  papiers  pour  apporter 
ceux  suspects  au  Comité. 

23   pluviôse  an  II. 
Extrait  du   registre  des   mandats    d'arrêt   du 
Comité   de  sûreté  générale,  A.  A.,  Al"ll  290, 
fol.  21,  22. 

1653.  —  .\rrCté  du  Comité  de  sûreté 
sénérale,  après  avoir  entendu  la  dénon- 
ciation verbale  des  citoyens  Boullet  et 
'l'abourin,  membres  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  Cuillaume-Tell,  con- 
tre le  nommé  Fleury,  ci-devant  conducteur 
aux  Messageries,  résidant  à  Lille,  dont  un 
ballot  à  son  adresse  a  été  arrêté  ce  matin, 
ballot  où  il  s'est  trouvé  vingt  doubles  rou- 
leaux d'écus  de  ()  livres,  faisant  la  somme 
de  12,500  et  quelques  livres,  attendu  que 
ledit  Fleury  a  pris  la  route  de  Lille,  où 
l'on  assure  qu'il  porte  encore  de  l'argent 
dansun  cabriolet,  qu'il  a  sans  doute  acheté 
pour  les  émigrés,  et  que  sa  déclaration 
mensongère  n'indiquait  la  présence  dans 
le  ballot  que  de  friperie,  par  conséquent 
fausseté  bien  criminelle,  décidant  (jue  le 
('(imité  révolutionnaire  de  la  section  fera 
partir  à  l'instant  un  ou  plusieurs  citoyens 
pour  arrêter  ledit  Fleury  au  cours  de  sa 
route  et  le  ramener  à  Paris. 

23  pluviôse  an  II. 
Extrait  du   registre  des   mandats   d'arrêt   du 
Comité  de   sûreté  générale,    A.  N.,  AF'll  292, 
fol.  22. 

Ifili4.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  sur  le  rapport  fait  au  nom 
du  Comité  des  assignats  et  monnaies, 
chargeant  les  citoyens  Monnory,  Bos([uct 
et  I.erouge  de  procéder  à   l'incarcération 


du  nommé  Christian!,  demeurant  rue  Gre- 
nela, passage  du  Chariot  d'Or,  et  de  sai- 
sir et  de  déposer  à  la  Trésorerie  nationale 
les  300  marcs  d'argent  existant  chez  lui  en 
lingots  ;  2  ordonnant  l'incarcération  im- 
médiate dans  une  maison  d'arrêt  de  Paris 
de  Jacques  Duval,  dit  d'Esprémenil,  tra- 
duit du  Havre  à  Paris  par  ordre  du  repré- 
sentant Siblot,  en  mission  dans  le  dé- 
partement de  la  Seine-Inférieure  ;  3»  en- 
voyant à  la  section  de  la  Halle-aux-Blés 
deux  ordres  d'arrestation  concernant  Hé- 
rault, marchand  de  bois,  croupier  de 
tripots  de  jeux,  et  Pegnier,  commis  de 
marchand  de  bois. 

23  pluviôse  an  II. 
Extrait  du   registre  des    mandats   d'arrêt   du 
Comitf  de  sùrelc   irénérale,  .4.  N,,  AF'ii  292, 
fol.  23. 

168'i.  —  .\rrété  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, autorisant  le  citoyen  Bontemps, 
l'un  de  ses  secrétaires  commis,  à  faire  le- 
ver les  scellés  apposés  sur  les  papiers  et 
effets  du  citoyen  Gonsaut,  en  son  domi- 
cile, rue  du  Mail,  n'IS,  détenu  au  Luxem- 
bourg, à  procéder  à  l'examen  le  plus  scru- 
puleux des  papiers,  en  présence  de  la  ci- 
toyenne Marguerite  Desrues,  femme  dudit 
Gonsaut,  comme  fondée  de  pouvoirs  de 
son  mari,  en  accédant  à  la  demande  qu'il 
a  présentée  pour  la  distraction  des  papiers 
([ui  lui  sont  nécessaires  pour  faire  sa  dé- 
claration sur  le  Grand  Livre. 

23  pluviôse  an  II. 
Extrait  du   registre  des   mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'ii  292, 
fol.  24. 

■  lObG.  —  Arrêtés  du  Comité  do  sûreté 
générale  :  1°  autorisant  le  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  l'Observatoire  à. 
procéder  à  la  levée  des  scellés  mis  chez 
le  nommé  Piet,  qui  a  disparu  depuis  le 
10  août,  et  à  remettre  au  Comité  les  pa- 
piers suspects  ;  2°  vu  l'extrait  des  registres 
de  délibérations  de  la  fabrique  de  la  ci- 
devant  paroisse  de  .Saint-Médard,  déposé 
par  les  citoyens  Gency  et  Larget,  ordon- 
nant de  mettre  en  état  d'arrestation  les 
nommés  IJubois,  curé,  Gricourt,  marguil- 
lier  en  charge,  ainsi  que  tous  les  signataires 
de  la  délibération  sus-énoncée,  au  nombre 


35«". 


r.IlAlMTUE  I« 


JOUU.N'ÉES  IIISTOHIQUES  DE  LA  lŒViiLUTInN 


de  13,  et  de  perquisilionner  à  leurs  domi- 
ciles. 

23  pluviôse  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sùreli-  générale,   .A.  N.,  AF'li  294, 
fol.  89,  90. 

ltio7.  —  Aiivlés  du  Coinili-  de  sûreté 
iiénérale  :  1»  charireanl  les  citoyens  Bon- 
temps  et  Siiejean  de  nieltre  en  étal  d'ar- 
restation et  de  traduire  immédiatement  au 
Comité  le  nommé  Fourcaull  de  Pavant,  no- 
taire, rue  Sainle-Croix-do-la-Bretonnerie, 
avec  perquisition  exacte  dans  ses  papiers  ; 
2°  décidant  que  le  nommé  Kourcault  de  Pa- 
vant, notaire  à  Paris,  prévenu  de  correspon- 
dances avec  les  émicrés,  sera  envoyé  à  la 
Conciergerie  et  dénoncé  à  l'accusateur 
public  près  le  Tribunal  révolutionnaire, 
pour  y  èlre  poursuivi  et  Jugé;  3°  ordon- 
nant d'incarcérer  dans  deux  maisons  d'ar- 
lét  séparées  le  ci- devant  comte  de  .Soye- 
courl  et  sa  femme,  logés  rue  de  Verneuil, 
n"  2",  gratide  porte  cochère,  et  d'apposer 
les  scellés. 

23  pluviôse  ail  II. 
Extrait  du    registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité   de  sûreté  générale,  A.  N.,  .\F*ll  294, 
fol.  90,  91. 

\iy:,H. —  Arrêtés  du  Comité  de  sitreté 
générale  :  1°  portant  que  les  scellés  appo- 
sés sur  le  cabinet  de  Hrichard,  notaire, 
seront  levés  par  des  membres  du  Comité 
de  surveillance  de  la  section  de  Marat,  à 
l'effet  de  retirer  des  papiers  de  sa  corres- 
pondance toutes  les  lettres  à  lui  écrites 
par  le  nommé  lleurtaull.  ci-devant  comte 
de  Uimerville,  traduit  ;iu  Tribunal  révo- 
lutionnaire, lesquelles  seront  portées  sur- 
le-cliamp  à  l'accusateur  public  près  ce* 
Tribunal  pour  être  jointes  aux  pièces  qu'il 
a  déjà  contre  cet  accusé,  afin  que  son  ju- 
.1,'emenl,  dont  les  débats  sont  commencés, 
n'éprouve  aucun  relard  ;  2*  ordonnant  de 
li.'ver  les  scellés  apposés  sur  les  effets  et 
pajiiers  du  nommé  Antoine,  architecte, 
alin  il'en  extraire  les  cartes,  plans  et  mé- 
moires relalif.H  ii  son  état  et  aux  travaux 
de  la  .Monnaie. 

23  pluviôse  an  II. 
Extrait  du   rogiotro    dcx   m.indat»  >l  arrol  du 
f'omil<'  de   «nrrlé  nénéralc,  A.  N-,  AT'"ll  291, 
fol.  91. 


1059.  —  Uélibération  du  Comité  de  >alul 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  d'après 
la  demande  du  Comité  de  surveillance  de 
la  commune  de  Senlis,  changeant  le  citoyen 
Fiiurnerot  de  procéder  à  l'arrestation  de 
Louis- Jacques-Théophile    ("retel,    àsré    de 
27  ans,  demeurant  quai  de  la  Mépublique 
n''6:    2»  invitant  le  maire  de   Champs  ;'i 
prendre     des     informations     auprès     du 
nommé    Pradeaux,    maître    maçon    dans 
celle  commune,  qui  a  été  l'homme  de  con- 
fiance de  la  défunte  Marbeuf  et  de  Payen. 
son   intendant,   afin  de  savoir  de  lui    où 
peuvent  être  les  cachettes  pratiquées  chei 
l'un    et  chez  l'aulre  ;   3°  rendant  compte 
des  opérations  faites  par  le  citoyen  Cartier 
sur  diirérentes  qualités  de  vins,  achetées 
chei    le  nommé    ."«arraiin.    marchand    de 
vins,  rue  Montmarlre,  n"  213.   ojiérations 
qui  ont  permis  de  constater  la  faiblesse  de 
ces  vins,  et  pour  les  vins  blancs  et  rouges, 
aux   prix  de  12  et  i'i  sols,  la  présence  de 
poiré,  de  plus  après  avoir  passé  ces  vins  au 
creuset,  l'existence  d'un  grain  et  demi  de 
plomb  ;  à  la  suite  de  ce  rapport,  cliarjieant 
le  citoyen  Chéry,  assisté  d'mi  membre  du 
Comité  révolutionnaire    de  la  section   du 
Contrat-Social,  de  prélever  chez  le  nommé 
Sarrazin    w\    broc   île   chaque   qualité    do 
vins,  lequel  sera  bourbe  hermétiquement 
et   apporté  au  Comité  pour  le  faire  ana- 
lyser en  présence  de  plusieurs  chimistes, 
dudit  Cartier,  ainsi  que  de  Sarrazin,   qui 
restera  au  (^jinité  en  étal  d'arrestation  ; 
i"  donnant  le  résultat  de  la  décomposition 
de  deux  sortes  de  vins  à  12  et  Iti  sols,  pro- 
venant  de  chez  le   nommé   llalmond,  rue 
llelvélius,  IV  '.\'M,  toutes  deux  tiès  faibles, 
l'une  contenant  en  outre   de  l'alun   et  du 
cidre,  et  l'autre  peu  de  tartre,  sans  aiii.il- 
^ainc    de   corps   élranfjers  ;   l'examen   de 
2  qualités  de  vin^  priseschcz  Jean  lleauvulel . 
marchand  de  vins  Irniteur,  rue  de  l.i  Jus- 
sienne,  n"  IGIi,  a  donné  pour  résultat  que  h 
rouge  à  20  sols  est    bon,  et  celui  blanc  ,< 
30    sols    est   très    fort    au    pè.se-liqueuR<  , 
ii"    après   avoir    entendu     le     rapport    du 
citoyen  ("liéry.au  sujet  de  l'affaire  Mégnier- 
.^u.-iset,  déridant  que  ne  s'étanl  rien  trouve 
à  rharfje  cotilre  le  citoyen  Hégnier.  Suisse 
émigré  de  son  pays  en  France,  il  demeu- 
rera entièrement  libre, nimme  lacitovenne 


I/KSI'IUT  PI'lîMC  A  PAIUS  1:N  IM.I  VIOSK  AN  II 


Aussel-Réyiiler,  sa  femme,  rien  ne  puuvaiiL 
donner  lieu  conlre  elle  à  plus  longue  sus- 
picion, (ordonnant  de  leur  restituer  leurs 
lettres  et  papiers  à  l'exception  de  celles 
de  la  tante  et  de  la  femme  Héguier-Ausset 
qui  resteront  au  Comité,  et  chargeant  lo 
Comité  de  la  section  dos  Bonnets-Roui^es 
de  surveiller  la  correspondance  dudil 
Hégnier  et  do  sa  femme  ;  0'  les  artistes  du 
théiUie  comique  national  de  la  rue  Favart 
ayanl  invité  le  Comité  à  envoyer  quelques- 
uns  de  ses  membres  pour  assister  à  la 
représentation  d'une  pièce  qui  a  été  l'ob- 
jet de  censure  amère  du  Sans  culotte  ob- 
servateur, considérant  qu'il  est  de  son 
devoir  de  surveiller  tout  ce  qui  pourrait 
être  préjudiciable  soit  aux  mœurs,  soit 
aux  principes  de  la  Liberté  et  de  l'Egalité, 
chargeant  les  citoyens  Moissard,  Guigne 
et  Lécrivain  d'assister  à  la  représentation 
de  cette  pièce  et  d'en  faire  leur  rapport 
dans  la  séance  du  lendemain;  7°  consta- 
tant qu'en  vertu  d'un  mandat  d'arrêt 
adressé  par  le  citoyen  Sijas,  adjoint  de  la 
i=  division  de  la  guerre,  au  commandant 
de  la  gendarmerie  nationale,  à  Lille,  le 
nommé  Webert,  canounier,  en  garnison  à 
Lille,  a  été  amené  au  Comité,  sous  l'es- 
corte de  2  gendarmes  de  la  22''  division 
de  Paris  à  l'armée  du  Xord;  8»  notant  le 
renouvellement  du  bureau  et  la  nomina- 
tion de  Lécrivain,  comme  président,  et  de 
Moissard,  comme  secrétaire. 

23  pluviôse  an  II. 
Extrait  du    3"  registre  des  procès-verbaux  et 
délibérations  du  Comité  de  surveillance  du  Dé- 
partement de  Paris,  A.  A'.,  BB^  8  U',  fol.  3-C. 

1()0(I.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  notifiant  le  départ 
d'un  convoi,  le  jour  même,  ]iour  La  Fére, 
et  déclarant  que  les  adnn'nislrateurs  des 
Travaux  publics  se  plaignent  des  dégra- 
dations qui  se  commettent  dans  les  corps 
de  garde.  "N'oublions  pas,  dit  à  ce  propos 
Hanriot,  en  s'adressanl  à  ses  frères  d'ar- 
mes, que  le  premier  devoir  d'un  républi- 
cain est  de  veiller  aux  propriétés;  un 
corps  de  garde  est  une  propriété  publique, 
où  tous  les  citoyens  se  rendent  tour  à 
lour.  Quel  est  celui  qui  ne  gémit  pas,  en 
y  entrant,  de  voir  les  chaises  et  les  bancs 


brisés  et  les  lils  de  camp  démontés.  « 
Le  Commandant  général  rappelle  avoir 
dit  plusieurs  fois  que  les  soldats  de  l'Ega- 
lité ne  ressemblaient  nullement  à  ceux 
des  lyrans,  et  que,  comme  tels, ils  dovaieni 
veiller  au  maintien  et  à  la  sûreté  des  pro- 
priétés et  des  personnes,  Hanriot  ajoute  : 
"  Je  suis  sûr  que  vous  me  dispenserez  do 
mettre  une  seconde  fois  à  l'ordre  de  sem- 
blables oliservations. 

"  Mes  amis,  ménagez,  la  pondre,  idie  est 
un  peu  trop  rare  pour  le  moment;  lorsque 
les  fusils  seront  plus  communs,  nous  exé- 
cuterons des  manœuvres.  » 

Les  chefs  de  légions  enverront  le  soir 
des  patrouilles  à  la  Maison  Egalité  pour  y 
assurer  le  bon  ordre  cl  la  décence, 

24  pluviôse  an  II. 
Copie    conforme,   signée   de   Clément,  secré- 
taire de  rElat-major  général,  A.  N.,  ÈB'-'  7(1, 

1661,  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, décidant  que  les  scellés  apposés  chez 
le  nommé  Chennevières  seront  levés  en  sa 
présence  et  en  celle  de  deux  des  mem- 
bres du  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion de  Mulius-Scevola,  pour  extraire  les 
registres  et  sommiers  nécessaires  au  paye- 
ment des  rentes,  lesquels  seront  remis  au 
citoyen  Lempereur  sur  son  récépissé,  et 
que  préalablement  examen  sera  fait  des 
papiers  dudit  Chennevières, 

24  pluvi6.se  an  II. 
Extrait  du   registre   des   mandais   d'arrêt  du 
Comité   de  sûreté  générale,    A.  N.,  .VF'II  294, 
fol.  !)2. 

t6()2.--  Délibération  du  Comité  de  sakd 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  rece- 
vant le  rapport  du  citoyen  Fourncrot, 
chargé  d'arrêter  le  nommé  Cretel,  demeu- 
rant chez  le  citoyen  Codefroy,  quai  de  la 
République,  n"  6,  d'après  lequel  le  citoyen 
Codefroylui  aurait  répondu  que  le  citoyen 
Crelel  était  parti  depuis  le  21  pluviôse, 
comme  les  frères  Godefroy  ont  signé  le 
certificat  de  résidence  dudit  Cretel  et  (|ue 
l'un  d'eux  a  déjeuné  avec  lui  le  21  plu- 
viôse au  matin,  chargeant  le  citoyen  Four- 
nerot  de  les  mettre  en  arrestalion  et  de 
les  amener  au  Comité,  et  annonçant  au 
Comité  de  Senlis  l'évasion  du  nommé  Cre- 
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tel,  ainsi  que  les  mesures  prises  u  l'égarJ 
des  frères   Godefroy,  sur  lesquels  il  de- 
mande  des  renseisnemenls;  2°  recevant 
le  rapport  des  citoyens  Moissard,  fiuigue, 
jeune,  et  Lécrivain,  nommés  par  le  Co- 
iniln  à  r<-ffel  d'assister  à  la  reprt'spiitatioii 
d'une  pièce  ayant  pour  litre:  Anihos  el  .M- 
inona,  ou  le  Philosophe  à    Ba-<sora.  donnée 
au  théâtre  comique  national,  rue  Kavart, 
d'après  lequel  ils  n'y  ont  rien  vu  que  de 
conforme   aux   principes    que    professent 
tous  bons  républicains,  qu'elle  ridiculise 
les  mômeries  et  singeries  des  ministres  des 
différents  cultes,  peint  leui-s  scélératesses 
et  leurs  crimes  dans  le  but  d'attaquer  et  de 
renverser  le  fanatisme,  sans  porter  atteinte 
à  la  liberté  du  culle:   3°  mentionnant  la 
restitution  au  citoyen   Régnier  d'un    sar 
<'ontenanl   des  papiei's  et  ses  lettres  de 
commerce;  i-  faisant  connaître  que  le  ci- 
toyen Chéry  s'est  transporté    rue    Mont- 
martre, chez    le   nommé    Sarrazin,  mar- 
chand de  vins,  y  a  rempli  un  broc  de  vin 
.'i    16  sols,   une  bouteille   d'un   vin,   qui, 
d'après  la  déclaration  du  sieur  Sarraiiii, 
est  celui  qui  change  et  qui  noircit,  plus 
une  d<>mi-bouteille  de  vin  de  Roussillon, 
el  que  le  siour  Cartier  a  procédé  à  la  dé- 
composition de  ce  vin,   en    présence   du 
citoyen   Buisson,    mailre   en   pharmacie, 
nommé  à  cet  eflfel,  el  diidil  Sarraziii.i'pé- 
ration  qui  a  donné  comme  résultat  que  ce 
vin  Contient  une  forte  portion  d'alun,  mais 
sans  preuve  d'amalgame   avec  dos  corps 
étranpers;  5"   constatant  que   le  citoyen 
Delespine  a  porté  à  la   Trésorerie  natio- 
nale les  jetons  el  médailles  en  aipent  el 
en  cuivre  trouvés  chei  le  citoyen  Henry,  à 
Ragneuz,  çt  lui  a  remis  des  assignats  en 
échange;   fi"  chargeant   le   citoyen  Tisset 
de  perquisitionner  chez  le  nommé  .Mau- 
rice Borez.  ci-devant  domeslii]ue;  "•cons- 
lalanl  l'arrestation   par  le   Comité  de   la 
section   ilu    Munt-Blanc    du    niunnié  8al- 
mon,   houchei-,   rue  Tnilhoul,   ir  :1N.   pré- 
venu d'avoir  refusé  de  la  viande  à  une  ci- 
toyenne pour  un  malade  et  l'nvnir  traitée 
de  vermine,  leipiel  ayant  été  réclamé  par 
sa  femme  pourl.i  dislrihulion  delà  viande, 
est  reconduit  chou  lui  par  le  tiendarme  du 
Comité,  qui  e.«»l  chargé  île  le  ramener  apr^s 
ladite  distribution;    X'  recevant   uni-    de- 


mande du  Comité  de  bienfaisance  de  la 
section  des  Lombards,  afm  de  lever  les 
scellés  apposés  sur  les  papiers  du  nommé 
Leconite.  rue  Salle-au-Comle,  pour  lui  per- 
mettre de  rendre  ses  comptes  comme 
trésorier  du  C-omité. 

24  pliiviù>e  an  II. 

Exiraitilii  3*rcgistre<les  procès- verbaux  et  lif- 
libérations^u  Comité  de  surveillance  du  Déparlc- 
meni  de  Paris,  A.  A'.,  Hb'  81»,  fol.  6-9. 

Androa  et  Ahnona.  nu  le  Français  à  Dassora, 
pièce  de  Duval  el  Picird.  fut  r<|>r<ïfcnléc  le 
16  pluviôse  nn  II  (4  février  1794),  à  l'Opéra- 
Comique.  V.  le  rapport  des  trois  commissairi-* 
concluant  à  la  continualion  de$  rcprt-senl.iiioos 
el  uue  lettre  duComitii  aux  arti?le>  lii  »  i!  t.iire 
(A.  ^.,  B'-l.  n»  JÎ6). 

I6t>3.  —  Extrait  de  l'ordre  .iu  |.iii  m-  I.i 
fon-e  armée  de  Paris,  portant  que  par  un 
arrêté  du  Conseil  général  de  la  Cominum- 
du  23  pluviôse,  le  citoyen  PAris.  commis- 
saire révolutionnaire,  est  autorisé  à  déli- 
vrer à  ses  frères  des  districts,  appt-lés  à 
l'inslruction  de  l'exploitation  des  salpêtres, 
poudres  el  armes,  une  reconnaissance  du 
dépflt  de  leur  nomination,  contenant  leur 
sisnalement,  signature,  logement,  el  i|ui 
leur  servira  de  carie  de  sûreté;  leurs  actes 
de  nomination  seront  signés  du  commis- 
saire de  la  Commune  et  revisés  par  la 
Commission  des  passeports,  ii  l'eflfel  de 
leur  en  servir  jusque  dans  leurs  foyers. 

Est  annoncé  le  départ  de  deux  convois, 
l'un  pour  le  Port  Malo,  l'autre  pour  la 
Fère,  et  signalée  l'évasion  des  prisons  de 
l'Abbaye  du  nommé  Benoit  Natte,  \ideur 
du  ("i.-irde-Meuble  el  fabricateur  de  faux 
.issignats.  ordre  est  donné  de  l'arréli-r 
partout. 

l.e  ('nmmandant  général  invite  ses  frères 
il'arnies  de  service,  lorsqu'ils  ne  se  servent 
pas  des  capotes,  i\  les  rentrer  soigneuse- 
ment el  inopremenl  ilans  le  corps  île 
garile  el  i»  les  attacher  au  porte  nianl<>ati  ; 
les  oflioiers  sont  invités  h  y  tenir  la  main. 

25  pluvi6''C  an  II. 
C<u>ie  conforme.  »ign<.'e  de  Clément,  Mcrélaire 
de  rBut-m,ijor  RCnOral,  A.  N.,  BU'  76. 

(litU.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sftreté 
générale  :  1°  visant  In  délibéralion  de  In 
Société  populaire  de  la  section  de»  Mar- 
chés el   l'arrêté  de  r.Nssembléi-   génêrnb- 
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de  cette  secliou,  et  ortloniiunl  la  mise  en 
liberté  des  citoyens  Beaucage  et  Herbe,  dé- 
tenus à  la  Force;  2°  chargeant  le  ciloyen 
Périn  de  procéder  à  l'arrestation  de  la 
nomméeDescbamps,  demeurantrue  Neuve- 
des-Petits-Chamiis  ou  des  Capucines,  vis- 
à-vis  l'AdmiDistration  des  assignats,  émi- 
grée  rentrée  après  les  délais  fixés  par  la 
loi,  faisant  des  accaparements  et  tenant 
des  conciliabules  secrets,  de  la  conduire 
à  la  Conciergerie  pour  être  jugée  par  le 
Tribunal  révolulionnaire,  et  de  remettre 
ses  papiers  à  l'accusateur  public;  3°  or- 
donnant la  mise  en  liberté  immédiate  du 
nommé  Perrin,  détenu  dans  une  maison 
d"arrét. 

2.5  pluviôse  an  II. 
Extrait   du  registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de   sûreté  générale,   A.  A".,   AF'ji  191, 
fol.  24. 

16l)D.  —  .\rrètés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1"  portant  que  le  citoyen  Le- 
febvre,  tuteur  de  la  citoyenne  Adrienne- 
Jeanne  Tardieu-Maleissye,  domiciliée,  rue 
Roquépine,  est  autorisé  à  requérir  le  juge 
de  pais  de  la  section  de  la  République, 
afin  de  procéder  sans  délai  à  la  levée  des 
scellés  apposés  sur  l'appartement  de  ladite 
-Vdrienne-Jeanne  Tardieu,  et  d'apporter  au 
Comité  les  papiers  qui  y  seront  trouvés; 
2°  ordonnant  d'extraire  le  nomme  Weico- 
visk  de  la  prison  où  il  est  détenu  pour  as- 
sister à  la  levée  des  scellés  sur  ses  papiers, 
et  l'autorisant  à  retirer  les  papiers  relatifs 
aux  comptes  qu'il  a  à  rendre  dans  l'entre- 
prise des  chevaux  par  lui  fournis  aux  ar- 
mées. 

25  pluviôse  an  II. 

E.\:rait  Ju  regislre  des  ni.inJal.s  ilurrol  du 
Comiié  de  sùrelc  générale,  A.  .V.,  AF'll  2!)'i, 
U.  92. 

Idlii).  —  Arièté  du  Comité  do  sûreté 
générale,  chai^eant  le  citoyen  Pérès  de 
mettre  en  état  d'arrestation  les  nommés 
l.egros  et  I.arue,  ci-devant  vicaires  de  la 
paroisse  de  Saint  Louis  en-l'lle,  prêtres 
réfraclaires,  cachés  dans  une  maison, 
11°  iij,  place  et  secîion  de  l'Indivisibilité, 
de  procéder  à  l'examen  de  leurs  papiers, 
d'apporter  ceux  suspects  au  Comité,  et  de 
les  écrouerdans  des  maisons  d'arrêt  ainsi 


([ue  les  individus  suspects  qui  se  trouve- 
raient avec  eux. 

2.5  pluviôse  an  II, 
Extrait   du   regislre  des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A',,  AF'lI  294, 
fol.  93. 

IG67.  —  Délibéraliiin  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  re- 
cevant le  procès-verbal  de  l'arrestation  du 
ciloyen  Rorez,  ci  devant  domestiijue,  opé- 
rée par  le  citoyen  Tisset,  qui,  au  cours  de 
SCS  perquisitions,  a  constaté  que  ce  Borez 
avait  deux  domiciles,  l'un  sur  la  section 
de  (iuillaume-Tell  et  l'autre  sur  la  section 
de  la  Montagne,  et  a  déposé  au  Comiié 
une  somme  de  3,000  livres  en  écus  de 
li  livres  anciens  et  celle  de  90  livres  en 
écus  frappés  au  nouveau  coin,  avec  man- 
dat donné  audit  'fisset  d'arréler  le  frère 
de  ce  Boiez;  2°  recevant  le  procès-verbal 
de  l'arrestation  des  citoyens tiodefroy,  quai 
de  la  République,  n°  ti,  opérée  par  le  ci- 
toyen Fournorot;  3»  chargeant  le  même 
Fournerot  de  lever  les  scellés  chez  le 
nommé  Lecorate ,  rue  Salle-au-Comte  ; 
4<' d'après  lesdilTérenles expériences  faites, 
en  présence  de  plusieurs  chimistes,  sur  le 
vin  du  nommé  Sarrazin,  demeurant  rue 
.Montmartre,  considérant  qu'il  en  résulte 
clairement  tpie  certaines  qualités  de  vin 
sont  fraudées  et  qu'il  y  entre  des  matières 
étrangères  et  même  dangereuses,  tellesque 
poiré  et  alun,  qu'une  autre  qualité,  sur  la- 
quelle il  a  été  fait  une  double  expérience, 
était  plombeuse,  attendu  d'après  le  rapport 
du  citoyen  Chéry,  qu'il  existe  dans  la  cave 
dudit  Sarrazin  un  tonneau  de  dill'érentes 
lies,  voulant  acquérir  un  nouveau  degré 
de  conviction  sur  la  friponnerie  de  cet 
homme, en  procédant  sur  celte  lie  à  une  nou- 
velle expérience,  décidant  qu'elle  sera  faite 
le  plus  tôt  possible  et  que,  jusqu'à  ce  mo- 
ment, ledit  Sarrazin  restera  en  arrestation 
près  du  Comité;  o"  décidant  que  le  nommé 
Salmon,  boucher,  rue  Taitbout,  sera  con- 
duit chez  lui  par  un  gendarme,  pour  rester 
sous  la  surveillance  d'un  gardien  placé 
par  le  Comité  de  surveillance  de  la  section 
du  Mont-Blanc,  qui  fera  parvenir  les  ren- 
seignements nécessaires  et  lui  enverra  les 
témoins  qui  ont  déposé  contre  ledit  Sal- 
mop  :  0°  recevant  une  déclaration   du  ci- 
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loyen  Marihand,  membre  du  Comilv.  au 
sujet  duii'-  lellre  de  la  citoyenne  Corail 
d"AuLépin.  jadis  protectrice  de  du  Cliàte- 
let,  détenue  aux  Anglaises,  à  lui  remise 
par  erreur,  et  qui  était  à  l'adresse  d'un 
des  secrétaires  ilu  Comité  de  sûreté  géné- 
rale du  nom  de  Marchand,  considérant 
(|ue  celte  lellre  est  d'une  importance  ma- 
jeure, décidant  <|ue  copie  sera  donnée  au 
Comité  de  sûreté  générale  de  la  réponse 
faite  par  le  citoyen  Marchand  à  cette  lellre, 
que  la  fille  de  ladite  dAubépin  voulait  en- 
sevelirdans  l'oubli  ;  7°ordoniianl  de  mettre 
en  liberté  les  frères  Godefroy,  après  ren- 
seignements pris  sur  le  nommé  Crelel,  de 
Senlis;  8"  portant  que  le  citoyen  Cartier  a 
procédé  à  la  décomposition  de  2  qualités 
de  vin  appartenant  au  citoyen  Henaudin, 
marchand  de  vins,  place  de  Grève,  n°  3, 
l'une  à  16  sols,  l'autre  à  20,  et  a  constaté 
que  toutes  deux  étaient  très  faibles  et  ne 
portaient  le  [lèse-liqueur  qu'au  degré  du 
vin  à  12  sols:  9°  recevant  le  rapport  du 
citoyen  Wolff,  interprète  de  langue  an- 
glaise, au  sujel  de  2  lettres  en  celle  langue 
trouvées  chez  la  citoyenne  Boutant,  où  rien 
de  suspect  ne  s'est  rencontré;  10°  après 
avoir  procédé  à  l'interrogatoire  de  Webert. 
canonnier  de  la  garnison  de  Lille,  deman- 
dant des  renseignements  sur  son  compte 
au  Comité  de  surveillance  de  la  section  de 
la  Halle-aux-lllés;  il»  recevant  une  dé- 
nonciation du  Comité  de  Saint-Quentin 
contre  le  nommé  Hachimonl,  Auguste  Mer- 
lier,  son  beaufrère,  retiré  à  Amiens,  et 
Florimond  Merlier,  signalés  comme  agio- 
teurs de  biens  nationaux. 

25  pluviôse  an  IL 

Cxirail  du  3*  registre  des  procè»-vcrliaux  ri  ilc- 
libi^ralions  du  Cotnilé  de  surveillance  ilu  Dépar- 
Icmcnt  de  Paris.  A.  S.,  DRi  81".  fol.  10-13. 

V.  le  dosnier  WcImtI  {.» .  .V. ,  BU-  7 1 .  n°  3'.»"  . 

Ifi68.  —  Lellre  du  Comité  de  surveil- 
lance «lu  Département  de  Paris  au  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  du  Mnnl- 
Kl.inc,  l'invitant  à  mettre  chez  lui,  sous  la 
garde  de  d<'ux  Sans-rulolles  de  In  section, 
le  nommé  Salmiin,  boucher,  cl  à  envoyer  le 
soir,  à  7  heuies  précises,  les  léinoins  (|ui 
ont  déposé  conlre  lui  en  Assemblée  géné- 
rale, comme  aussi  les  renseignements  que 


l'on  pourra  recueillir  sur  sa  richesse  et  sur 
sa  moralité. 

25  pluviôse  an  IL 
Extrait   du  registre  de  copie  de»  leUres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris 
A.  S.,  BB'  81,  fol.  33. 

IfiOO.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  au  Direc- 
toire du  Département ,  déclarant  qu'an 
22  septembre,  il  avait  lancé  un  mandat 
d'arrêt  contre  le  nommé  Ringard,  ci-de- 
vant curé  de  Saint-Germaiii-l'Auxerrois. 
alors  absent,  qui  n'a  pas  reparu,  et  que 
les  scellés  avaient  été  apposés  à  son  do- 
micile, rue  des  Mauvaises-Paroles,  n»  7, 
comme  il  est  censé  émigré  et  que  ses  pro- 
priétés doivent  appartenir  à  la  Uépublique, 
faisant  remarquer  qu'il  serait  important 
de  prendre  un  parti  pour  éviter  les  frai> 
occasionnés  par  le  loyer  de  son  apparte- 
ment, d'aulanl  plus  que  le  propriétaire  en 
réclame  la  jouissance. 

25  pluviAse  an  IL 
Extrait    du   registre  de   copie  des  lettres  dn 
Comité    de    sûreté    générale.    A.  N.,   BI)^8I. 
fol.  33. 

1670.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  en  vertu  duquel  les 
sections,  les  sociétés  popubiires  dans  l'ar- 
rondissement de  chaque  seclion  ainsi  que 
les  Comités  civils  et  révolutionnaires  sont 
invités  à  assister,  décadi  prochain,  .'10  plu- 
viiVse,  à  10  heures  du  malin,  à  la  fêle  dr 
l'abolition  de  l'esclavage,  qui  sera  célébrée- 
dans  le  Temple  de  la  liaison. 

Les  patrouilles  du  dehors  sont  [invitées 
à  ne  pas  emporter  de  caisses  avec  elles; 
lorsque  l'on  surveille  les  ennemis  du  bon 
ordre,  il  faut  les  surprendre  à  la  muette  et 
sans  bruit. 

Le  Commandant  général  recommande 
encore  la  stricte  exécution  des  arrêtés  de 
la  Commune,  relatifs  atix  denrées  de  pre- 
mière nécessité  ;  ces  arrêtés  salulain'S 
doivent  élre  maintenus  par  tous  les  bons 
républicains. 

Ses  frères  d'armes,  de  service  dans  les 
maisons  d'arrèl,  doivent  se  comporler 
nxec  sévérité,  justice  ri  imparti, ililé  Les 
sentinelles  ne  doivent  ni  insulter  ni  coin- 
niunii|uer  avec  les  femmes  de  ilélenus  ;  l.i 
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justice  nationale  seule  a  le  droil  de  sévir 
contre  tous  les  coupables. 

26  pluviôse  au  II. 
Copie   conforme,   signée   de  Clément,   secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  JV.,  BB'  76. 

1071.  —  Arrêtés  du  Cotuité  do  sûreté 
générale  :  1°  convoquant  au  Comité,  pour 
le  soir  à  0  heures,  le  citoyen  Hector  Vi- 
viand,  négociant  de  Chambéry,  actuelle- 
ment à  Paris,  hôtel  de  Vauban,  rue  de  la 
Loi  ;  S"  ordonnant  tamise  en  état  d'arres- 
tation immédiate  du  nommé  Ferriéres, 
comme  suspect,  et  chargeant  les  citoyens 
Martin  et  Deslandes,  secrétaires  du  Co- 
mité, d'apposer  les  scellés  sur  ses  papiers; 
3»  vu  le  jugement  du  Tribunal  révolution- 
naire qui  ordonne  que  le  nommé  Cruau, 
de  la  section  de  la  Maison-Commune,  sera 
détenu  jusqu'à  la  paix  comme  suspect, 
déclarant  n'y  avoir  lieu  d'accueillir  sa 
demande  de  mise  en  liberté. 

26  pluviôse  au  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comité  de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF*ii  292, 
fol.  25,  AF*n  294,  fol.  94. 

1072.  —  Arrêté  du  Con.ité  de  silreté 
générale,  vu  la  déclaration  d'un  membre 
du  Comité  révolutionnaire  de  la  section 
des  Sans-Culottes,  portant  que  La  Rével- 
lière-Lcpeaux,  ex  constituant.  Pilastre  et 
Leclerq,  logent  en  chambre  garnie  dans 
l'étendue  de  cette  section,  sans  avoir  de 
carte  de  sûreté  ou  de  citoyen,  ordonnant 
de  les  mettre  en  arrestation  dans  la  pre- 
mière maison  de  suspicion  où  il  y  aura  de 
la  place,  chargeant  les  citoyens  Sircjean 
et  liontemps,  secrétaires  du  Comité,  assis- 
tés de  deux  membres  du  Comité  de  la  sec- 
tion des  Sans-Culottes,  de  l'exécution  de 
cet  arrêté  et  de  la  distraction  des  papiers 
suspects  qui  .seront  apportés  au  Comité. 

26  pluviôse  an  II. 
Extrait  du    registre   des   mandats   d'arrêt   du 
Comité   de  sûreté    eénérale,  A.  N.,  AF'll  294, 
fol.  93. 

1073.  —  iJélibération  du  Comité  tie  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1»  char- 
geant le  citoyen  Delespine  de  prendre  les 
informations  nécessaires  auprès  du  com- 
missaire de  police  et  du  Comité  révolution- 


naire de  la  section  des  Gravilliers  pour  se 
procurei-  la  lettre  écrite  par  le  citoyen 
Hochedez,  trouvée  chez  Prévoteau,  limo- 
nadier, rue  Jean-Robert,  n°  25;  2»  portant 
que  le  citoyen  Fournerotn'a  rien  rencontré 
de  suspect  chez  le  citoyen  Godefroy,  quai 
de  la  République  ;  3»  après  avoir  procédé 
à  l'inlerrogaloiro  de  Maurice  Bores,  pré- 
venu de  vendre  de  l'argent,  envoyant  aux 
Comités  des  sections  de  (juillaumo-Tell  et 
de  la  Montagne  copie  du  procès-verbal  de 
son  arrestation  et  des  perquisitions  faites 
à  ses  deux  domiciles,  rue  du  Mail  et  rue 
Traversière  ;  4°  donnant  le  résultat  des 
opérations  du  citoyen  Cartier,  qui  a  pro- 
cédé à  la  décomposition  de  3  qualités  de 
vins  à  12,  16  et  20  sols,  appartenant  à 
Louis-Jean  de  Ladoubée,  marchand  de 
vins,  rue  Barre-du-Bec,  qui  sont  tous  aussi 
faibles  et  contiennent  beaucoup  d'alun; 
puis  à  la  dégustation  de  trois  autres  qua- 
lités de  vins,  provenant  de  chez  le  même 
marchand,  lequel  a  déclaré  que  son  vin  à 
12  sols  était  mélangé  de  vin  blanc,  que  ce 
vin  blanc  avait  déjà  été  soupçonné  par  des 
commissaires  qui  l'avaient  goûté  ;  une 
lessive  alcaline,  ayant  été  jetée  dans  ce 
vin  blanc,  a  donné  un  précipité  de  certaine 
quantité  d'alun.  Le  citoyen  Cartier  a  éga- 
lement procédé  à  la  décomposition  de 
deux  qualités  de  vin,  prises  chez  Jean 
Hun,  marchand  de  vins,  faubourg  de  Fran- 
ciade,  n"  61,  à  16  et  à  20  sols,  qui  ont  été 
reconnues  faibles,  et  chez  Jallot,  fau- 
bourg de  Franciade,  n°  41,  de  2  qualités 
au  même  prix,  qui  paraissent  avoir  été 
mélangées  avec  du  vin  blanc  soufré  ; 
l'analyse  de  deux  qualités  de  vin,  l'une 
à  12,  l'autre  à  IG  sols,  a  donné  pour  ré- 
sultat que  le  vin  est  bon,  mais  qu'il  y  a 
un  peu  d'eau  ;  5»  d'après  l'observation 
d'un  de  ses  membres,  décidant  qu'une  pré- 
tendue famille  de  sauvages  sera  conduite 
à  l'instant  au  lieu  des  séances  du  Comité, 
ce  qui  a  été  effectué  par  les  soins  des 
citoyens  Lécrivain  et  Dedouvre  ;  arrêtant 
que  les  deux  musiciens  attachés  à  ce  spec- 
tacle se  retireront  à  l'instant  et  que  les 
autres  resteront  en  arrestation  jusqu'à  ce 
qu'on  ait  pu  prendre  une  mesure  géné- 
rale contre  cette  sorte  de  charlatans  pu- 
blics ;  6°  déclarant  avoir  écrit  au  Com- 
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mandant  géiiéral  H;inriol  au  sujet  des 
bouchers  qui  se  permettent  de  vendre  de  la 
viande  la  nuil  à  leurs  pratiques  et  laissent 
en  manquer  les  cilovens  pauvi'es  ;  T»  déci- 
dant d'écrire  aux  Comités  révolutionnaires 
des  sections  des  Invalides.  MutiusSccvola, 
Kiintaine-de-iirenelle  et  Bonnets-Rounes. 
pour  qu'ils  aient  à  convciquer  au  Comité 
du  Département  les  boucliers,  pour  le 
20  courant,  alln  d'y  recevoir  des  avis  fra- 
ternels ;  8°  saisi  de  dénonciations  des 
ritoyens  Poirier  et  Possel,  membres  du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  de 
non-Conseil,  contre  un  nommé Comparel. 
ci-devant  inspecteur  général  à  la  Poste 
aux  lettres,  demeurant  à  Cliaronnc,  pré- 
venu d'avilir  été  l'espion  et  l'ai-enl  de  la 
cour,  en  un  mot  un  contre-révolutionnaire 
décidt'.  autorisant  les  nommés  Poirier  et 
Possel  à  mettre  en  étal  d'arrestation  et  à 
conduire  au  lieu  des  séances  du  Comité 
ledit  Comparel,  à  visiter  ses  papiers  et 
extraire  ceux  ipii  leur  paraîtront  suspects 
en  présence  d'un  commissaire  de  la  muni- 
cipalité ou  du  Ciimité  de  surveillance  de 
Charonne  :  il"  faisant  connaître  que  les 
litoyens  de  eaidc  auprès  du  (Comité,  ayant 
trouvé,  la  nuil  précédente,  une  femme 
ivre,  étendue  dans  le  ruisse.iu.rr)nt  appor- 
tée au  corps  de  jiarde  et  amené  deux  par- 
ticuliers pris  de  vin,  se  trouvant  en  sa 
compagnie,  <|uc  ces  deux  particuliers, 
ayant  exhibé  leurs  cartes  et  papiers,  ont 
été  mis  en  liberté,  que  la  femme,  nommée 
Vadeboy,  a  été  interropée,  comme  elle 
est  siiupçonnée  de  se  livrer  à  la  prostitu- 
tion, il  rsl  sursis  sur  son  compte  jusqu'à 
ce  qu'on  ait  pris  dans  son  voisinage  des 
iiiformnliiins  sur  sa  conduite. 

2(>  pluvii'isc  an  II. 
ICxlrnil  du  ."i»  regisiro  des  piocèo-verbaiix  cl 
ili^lllitralionn  du  Coiiiilé  de  «urvcillaiire  du  P*- 
parlcment  de  Pari».  A.  N.JW  81",  fol    14-17. 

ICiTl.  —  l.r-llii'  du  C.imité  de  surveil- 
lance du  llép.irlement  de  Paris  à  relui  de 
Saint-Uiienlin.  airusant  réception  de  la 
copie  d'une  letlri-  du  iKunmé  Itacliimniil, 
d'où  il  résnileque  les  fiére>  Auifusteel  Klu- 
limond  Merlier  sont  reconnus  pour  auio- 
leurs  infAines,  q\ie  le  second  de  ce«  indi- 
vidus, contre  lequel  est  lancé  un   inan<lnl 


d'arrêt,  se  trouve  à  Paris,  déclarant  que 
faute  d'adresse  exacte  le  Cumilé  ne  peut 
le  faire  arrêter,  attendu  qu'avec  des  ren- 
seignements aussi  vagues,  il  est  impos- 
sible de  le  découvrir  dans  une  ville  aussi 
peuplée. 

26  pluviôse  an  II. 
Extrait  du   registre   de   copie  des  Icllrcs   du 
Coniiléde  salut  public  du  Dep.tricment  de  P.nris, 
A.  S.,  DB^  81,  fol.  33. 

Itj7.ï.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  au  citoyen 
llanriot,  commandant  général  de  la  irarde 
parisienne,  déclarant  être  inlormé  que  les 
bouchers  se  peiineltenl  de  vendre  de  la 
viande  la  nuit  et  n'ont  plus  rien  à  vendre 
le  jour  aux  véritables  Sans-culottes  qui, 
ayant  travaillé  tout  le  jour,  ne  peuvent  se 
dispenser  de  prendre  leur  repas,  el  le 
priant  de  recommander  aux  48  sections 
de  veiller  scrupuleusement  à  ce  que  cet 
abus  ne  se  prolonge  pas  plus  longtemps, 
et  d'ordonner  aux  patruuilles  d'arrêter 
toutes  personnes  munies  de  paquets,  passé 
1 1  heures  du  soir,  comme  de  surveiller 
altenliveini-nt  les  boutiques  des  bourbei-s. 

36  pluviùsc  .in  II. 
K.\lr;iil  du   registre  de   copie   des    lettres  ilu 
Comil*  de  salut  public  du  Département  de  Pari-. 
.1.  AT..  HU»  81,  fol.  33  v« 

1070.  —  Extrait  de  l'ordri"  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  se  déclare  satisfait  du 
service  de  la  première  légion,  les  com- 
munes Voisines  de  Paris  faisant  le  plus 
grand  éloge  de  la  l'onduite  franche  ei  ri- 
•.  ique  de  ses  frères  d'armi's. 

l.e  chef  do  la  If  légion  onliuinera  des 
patrouilles  hors  des  murs  pour  protéger 
l'arrivage  des  denrées  el  surveiller  les  co- 
quins qui  dans  ces  cantons  déirousseni 
les  voyageurs.  ••  Mes  frères  d'armes, .tjoiile 
llanriot,  faisons  senlinelle,  surveillons  les 
méi'hants,  dénonçons-les  aux  inagistrals 
et  appelons  sur  leurs  lêlcs  coiipables  l.i 
sévérité  de  la  justice.  Veillons  aussi  ceux 
ou  celles  i|ui  vont,  la  nuil.  acheter  la 
viande  cher  les  bouchers.  nrrêlons-le.<  et 
conduisons-les  à  la  Police  A  In  Mairie 

77  pliiMoKP  an  II. 
Copie  ennfornir,  lignée   do   CliMnenl.  *eett- 
taire  de  rKlnl- major  g<>neral,  A.  A'.,  DD'  70. 
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10T7.  —  AinMés  du  CuiniLc  de  sûrelé 
i.'1'néi'ale  :  l^décidanl  iiae  le  nommé  Sau- 
dran  de  Romain  ville  restera  à  Paris  Jus- 
qu'à nouvel  ordre  ;  2°  ordonnant  de  pro- 
ii''der  à  l'arrestalion  du  ci-devant  marquis 
de  Montalban  de  la  Garde,  prrvenu  de 
s"èlre  trouvé  au  nombre  desC.lievaliors  du 
poiiinard,  le  28  février  el  lors  du  10  août 
1792,  et  de  la  ci-devant  marquise  de  Be- 
sançon, logés,  rue  Feydeau,  liôlel  de 
Béard,  n"  21,  ainsi  qu'à  l'examen  de  leurs 
papiers;  3°  informé  qu'il  a  été  amené  au 
corps  de  garde  du  Comité  un  ciloyen 
nommé  Jacques  Doiville,  pour  cause  d'as- 
signats, décidant  qu'il  sera  conduit  à  l'ins- 
tant sous  escorte  sufiisanle  au  Comité  des 
assignats  et  monnaies. 

27  pluviôse  an  II. 
Extrait  du  registre   îles  mandais  d'arrêt    du 
Comité   de   sùrelè  générale,  .4.  N-,  AF'il  292, 
fol.  25,  2r,,  27. 

1078.  —  .Arrêté  du  Comité  de  silrelé  gé- 
nérale, vu  le  procès-verbal  de  saisie  parle 
Comité  de  surveillance  de  la  section  de 
(iuillaume-Tell  de  numéraire  non  déclaré, 
Irouvé  dans  les  cabriolets  et  voitures  con- 
duits par  le  nommé  Kleury,  domicilié  à 
Lille,  et  le  mémoire  des  frais  de  voyage 
des  commissaires  du  Conuté,  moulant  à 
170  livi'es  7  sols,  décidant  que  la  totalité 
du  numéraire  sera  déposé  à  la  Trésorerie 
iialionale,  et  accepté  pour  le  compte  de  la 
Itépublique,  que  le  récépissé  qui  en  sera 
délivré  sera  rapporté  à  l'accusateur  put)lic 
près  le  Tribunal  révolutionnaire  pour  être 
[lar  lui  dirigé  telles  poursuites  qu'il  appar- 
tiendra contre  ledit  Fleury,  qui  sera  pro- 
visoirement maintenu  en  état  d'arresta- 
tion, que  la  voiture  et  le  cheval  à  lui  ap- 
partenant seront  signalés  au  ministre  des 
Contributions  publiques, chargé  de  l'admi- 
nistration des  objets  et  domaines  natio- 
naux, que  le  mémoire  des  frais  sera  pro- 
duit au  ministre  de  lajusiice  pour  le  mon- 
tant en  être  acquitté  sans  délai. 

27  pluvi6.se  an  II. 
Extrait  du  registre   des   mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'lI  29.'i, 
fol.  27. 

1079.  —  Arrêté  ilu  Comité  de  sûreté 
générale,  portant  que  le  citoyen  Lavit,  en 


état  d'arrestation  par  ordre  du  Comité  ré- 
volutionnaire delà  section  de  Cuillaume- 
Tell,  sera  mis  en  liberté,  afin  que,  confor- 
mément à  la  lettre  d'autorisation  qui  lui 
a  été  délivrée  par  le  ministre  do  la  guerre, 
il  puisse  se  présenter  au  concours  pour  le 
corps  du  génie  et  subir  l'examen  ouvert  à 
cet  effet  jusqu'au  II  ventôse,  et  sous  la 
condition  expresse,  en  cas  de  non  emploi, 
do  se  conformer  sur-le-champ  à  la  loi 
concernant  la  première  réquisition. 

27  pluviôse  an  II. 

E.\lrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  .V.,  AF'll  292, 
fol.  27. 

Lavit  (Jean-Baptiste-Omerl  que  la  section  de 
Guillaume-Tell  déclarait  illettré  et  incapable  de 
subir  l'esamen.  fut  obligé  de  partir  le  5  germinal 
(A.  iV.,F'  4770). 

1080.  —  Arrêté  du  Coinilé  de  siireté 
générale,  chargeant  le  ciloyen  Bontemps, 
l'un  des  secrétaires  commis  du  Comité, 
de  lever  les  scellés  apposés  sur  les  meu- 
bles, effets  et  papiers  du  ciloyen  Joseph 
Pectat,  porlier  du  ci-devant  hôtel  de  Mont- 
morency, de  procéder  à  l'examen  des  pa- 
])iers,  et  autorisant  ledit  Pectat  à  enlever 
un  lit  et  les  meubles  nécessaires  à  son 
usage  el  à  celui  de  sa  famille. 

27  pluviôse  an  II. 
E.\lrait   du   registre   des  mandats  d'arrêt  du 
Comité   de   siu'clé   générale,  A.  N.,  AF'lI  292, 
fol.  32. 

1()81.  —  Arrêtés  du  Comité  de  st'ireté 
générale  :  1°  décidant  la  levée  des  scellés 
apposés  chez  le  citoyen  Salleses,  détenu 
au  Luxembourg  par  mesure  de  siàreté  gé- 
nérale, en  présence  dudil  Salleses,  extrait 
à  cet  effet  de  la  maison  d'arrêt  ;  2»  portant 
que  le  citoyen  Pio,  commissaire  pour 
l'examen  des  papiers,  remettra  au  citoyen 
Héron  les  lettres  du  nommé  Beriran,  agent 
du  ci-devant  duc  de  Montmorency,  trou- 
vées dans  les  papiers  de  cet  émigré  et  en 
son  pouvoir,  ainsi  que  tous  autres  papiers 
conlre-révolutioni}aires  qu'il  a  découverts 
ou  pourrait  découvrir  par  la  suite,  pour 
que  le  Comité  puisse,  sur  le  rapport  de 
Héron,  prendre  telle  mesure  que  la  siireté 
générale  exigera;  3  convoquant  pour 
le  28,  à  8  heures  du  soir,  le  citoyen  Ko- 
quemart,  payeur  de  rentes,  rue  des  Ho- 
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siers,  près  cellt-  des  Ecoufles;  i"  oniou- 
nanl  la  mise  en  liberté  du  citoyen  La- 
couibe. 

27  pluviùse  aD  II. 
Extrait  du   registre   des  mandats  d'arrêt  du 
Comité    de    sfirel<^  Ri'nérale,  A.  A'.,  AF'll  294, 
fol.  9»,  '.^.^. 

16S2.  —  Lf'ltn^  du  C.omiti'-  de  si^retr  gé- 
nérale aux  administrateurs  de  la  Police  de 
Paris,  en  exécution  de  la  loi  du  17  sep- 
tembre dernier  (slvie  baibare).  les  invi- 
tant à  lui  faire  parvenir  les  motifs  de  l'ar- 
reslalion  du  citoyen  Dntnnianiret,  de  la 
section  de  la  Fraternité. 

27  pluviùse  an  11. 
Extrait   du   registre   des  mandais  d'arrêt  du 
Comité  de  sùrelt-  gomrale,   A.  N.,  AF'll  294. 
fol.  9C. 

1683.—  Délibérulioii  du  C.jinité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  men- 
tionnant la  répon.se  du  ('.ommandant  gé- 
néral llanriolnu  sujet  de  la  vente  clandes- 
tine de  viande  par  les  bouchers;  2°d'nprés 
les  renseiunemenls  transmis  au  Comité 
sur  la  citoyenne  Vadeboy,  et  qui  confir- 
ment qu'elle  est  ouvrière  et  point  prosti- 
tuée, ordonnant  sa  mise  en  liberté  immé- 
diate: .'Jo  envoyant  le  nommé  Louis  .\ccard 
à  Vaufrirard  pour  être  ibarpé  de  la  parde 
des  scellés  apposés  au  domicile  de  la 
nommée  Berteaux,  aux  appointements  de 
3  livres  par  jour,  logé  et  cliauiïé;  -ï»  rece- 
vant le  procès-verbal  de  levée  des  scellés 
par  F^ournerot  chez  le  citoyen  I.ecomle, 
rue  Salle-aii-Comte;  j»  recevant  le  procès- 
verbal  des  opérations  des  citoyens  lluigue 
et  Kraiichet,  clmrpés  de  se  transporter  nu 
domicile  du  citoyen  Constant  (iamarre, 
rue  Kromenteau,  n»  196,  duquel  il  résullr 
que,  parmi  des  haillons  dégoillanlSiils  ont 
trouvé  de  l'argenterie,  de  l'argent  mon- 
nayé, des  mouchoirs  de  dilTérenles  mar- 
ques, plusieurs  |>orlefcuilles  et  autres  ob- 
jets qui  leur  ont  paru  suspects  et  qu'ils 
ont  enfermés  dans  une  malle,  sous  scellés, 
cl  que  ledit  liamarrr  a  refusé  de  revenir 
avec  eux  nu  l'.omité;  IV»  rcuistatnnl  i|iii'  b' 
citoyen  Chéry,  accompagné  d'un  membre 
du  Comité  révolutionnaire  de  In  section 
ilu  Contrat-Social,  a  levé  les  scellés  appo- 
sé» sur  un  lomieaii  de  lie  à  l'entrée  de  la 
cqve  du  numiné  Sarrazin,  marchand  de 


vins,  et  en  a  extrait  un  broc  do  lie;  7°  dé- 
clarant avoir  procédé  à  l'interrogatoire  de 
Constant  Camarre,  se  faisant  voir  en  spec- 
tacle et  s'annonçant  comme  homme  cu- 
rieux et  chef  d'une  famille  sauvage,  sur 
lequel  il  n'a  été  rien  statué,  jusqu'à  ce 
qu'on  ait  entendu  les  autres  indiviilus  ar- 
rêtés avec  lui;  8»  recevant  le  procès-ver- 
bal de  la  levée  des  scellés  au  domicile  de 
la  citoyenne  Despots  par  le  citoyen  Clé- 
mence, qui  n'a  rien  trouvé  de  suspect,  en 
conséquence  elle  a  été  laissée  en  liberté. 

27  pluviôse  an  II. 
Extrait  du  3»  registre  des  procès-verbaux  et 
délibi^ralions  du  Comilé  de  surveillance  du  Dt- 
pariement  de  Paris,  AS.,  BB^  81",  fol.  18-20 

168V.  —  Lettre  de  llanriot,  général  en 
rhef  de  Paris,  au  Comité  de  surveillance 
du  Département,  rinformant  qu'il  a  mis  à 
l'ordre  la  mesure  réclamée  piiur  arrêter 
les  abus  commis  par  les  boucliei-s  qui  se 
permettent  de  vendre  la  viande  la  nuit,  et 
l'assurant  de  son  empressement  à  secon- 
der les  vues  du  Comité  dans  tout  le  qui 
peut  intéresser  ses  concitoyens. 

27  pluviôse  an  II. 
Original  signé,  ;4.  A'.,  BB^  76. 

I68!i.  —  Extrait  de  l'ordre  ilu  jour  de  la 
force  année  do  Paris,  portant  que  les  offi- 
ciers, sous-ofliciers  et  soldais  de  loute-i 
armes  à  la  solde  de  la  République,  (|ui  sont 
à  Paris  sans  permission  des  autorités 
constituées,  se  rendront  à  leurs  corps  res- 
pectifs d.ms  le  délai  de  3  jours,  sous 
peine  d'éli-e  arrêtés  et  traités  comme  sus- 
pects; les  l'ommandantsde  sections  et  des 
didérents  postes  sont  chargés  de  veiller  A 
l'exéculiiui  de  crt  ordre. 

llanriot  signale  l'existence  à  Paris  de 
méchnnis  dune  nouvelle  trempe, qui. sous 
le  faux  masque  du  patriotisme,  se  disent 
plus  propres  et  plus  instruits  en  llévolu- 
lion  que  les  vrais  républic-ains,  i-t  cbei- 
chent  à  diviser  les  cilnyms  par  une  ligin' 
de  démarcnlion  entre  les  pntrintes  en  dis- 
tinuunntceuxde  17N9<'tdel793,mai>ciimm>' 
le  peuple  du  10  noilt  était  celui  du -11  mai, 
en  dépit  des  intrigants,  la  paix  et  le  Imn 
ordre  seront  niainteniis  daiH  l'intérieur 
lie  la  Hépublique,  les  brigands  et  les  as- 
sassins seront  surveillés,  et  Paris,  calom- 
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nié   tant  de  fois,  fera  encore  rougir  ses 
calomniateurs. 

Les  chefs  de  légions  feront  sortir  cette 
nuit  toutes  les  ijalrouilles  de  sections,  afin 
de  surveiller  quelques  malintentionnés  qui 
se  promènent  la  nuit  dans  les  rues  avec 
de  fausses  cartes. 

28  pluviôse  an  II. 
Copie   conforme,  signée  de  Clément,   secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  BB'  76. 

1686.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  au  com- 
missaire de  police  de  la  section  de  l'opin- 
court,  lui  demandant  l'envoi  de  copie  du 
procès-verbal  de  capture  du  nommé  Saint- 
Laurent,  rue  Saint-Pierre-du-Pont-aux- 
Choux,  en  date  du  1d  août,  se  trouvant 
parmi  les  papiers  du  défunt  juge  de  paix 
de  la  section,  dont  il  est  dépositaire,  pro- 
cès-verbal dont  le  Comité  a  un  pressant 
besoin. 

'21  pluvi''se  an  II. 
Extrait   du   registre    de   copie   des  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Départementde  Paris, 
A.  N.,  BB'  81,  fol.  33  v». 

1687.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  le  citoyen  Jean- 
.\ntoine  Brigent  de  mettre  en  état  d'arres- 
tation la  femme  Le  Xormand,  demeurant 
ci-devant  rue  Grange-Batelière,  en  quelque 
lieu  qu'elle  réside,  de  la  conduire  à  Sainte- 
Pélagie  et  d'apposer  les  scellés  sur  ses  pa- 
piers ;  2°  ordonnant  de  procéder  à  l'arres- 
tation du  nommé  Benoit,  sous-lieulcnant 
au  103°  régiment,  âgé  de  25  ans,  taille  de 
b  pieds  4  pouces,  d'une  assez  belle  ligure, 
un  peu  grêlé,  un  air  décidé,  avec  des  mous- 
taches, résidant  rue  de  Richelieu  ou  aux 
environs,  et  de  l'écroucr  dans  une  des  mai- 
sons d'arrêt  de  Paris;  3"  autorisant  le 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  Le 
Peletier  ii  faire  procéder  sur-le-champ,  par 
deux  de  ses  membres,  à  l'apposition  des 
scellés  sur  les  meubles  et  efl'ets  du  nommé 
Debruey,  banquier,  dans  les  diverses  mai- 
sons qu'il  peut  avoir. 

28  pluviôse  an  II. 
Extrait   du    registre   des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  292, 
fol.  28. 


1688.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, visant  la  dénonciation  déposée  au 
Comité  par  le  défenseur  officieux  de  la 
Société  des  Jacobins,  de  laquelle  il  résulte 
que  le  nommé  Mortanne,  fils,  âgé  de 
iO  ans,  demeurant  rue  de  l'Université,  près 
de  la  barrière,  à  gauche,  à  l'avant-dernier 
hôtel,  est  plus  que  suspect,  et  ordonnant 
sa  mise  en  état  d'arrestation  dans  une  des 
maisons  d'arrêt  de  Paris  et  l'apposition 
des  scellés  sur  ses  papiers. 

28  pluviôse  an  II. 
Extrait   du    registre  des   mandats  d'arrêt   du 
Comilé  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'li  294, 
fol.  95. 

1089.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  char- 
geant le  citoyen  Tisset  de  faire  arrêter  au 
ci-devant  Palais  de  l'Egalité,  ou  partout  ail- 
leurs, une  femme  vendant  publiquement 
des  objets  qui  révoltent  les  mœurs,  en  se 
faisant  accompagner  de  la  force  publique 
qui  arrêtera  les  personnes  qu'il  lui  dési- 
gnera pour  les  conduire  au  Comité  ;  2°  dé- 
clarant avoir  procédé  à  l'interrogatoire  de 
la  nommée  Marie  Vanelle,  remplissant  avec 
le  nommé  Constant  Camarre  le  rôle  de 
sauvage,  et  ajournant  toute  décision  à  son 
égard,  jusqu'à  ce  qu'il  ait  entendu  les 
autres  individus  arrêtés  avec  eux;  3° adres- 
sant au  Comité  de  la  section  des  Tuileries 
copie  du  procès-verbal  de  la  visite  faite  au 
domicile  de  Constant  Gamarre,  se  disant 
homme  curieux,  rue  Fromeiiteau,  n°  196; 
4°  constatant  le  dépôt  par  Tisset  du  relevé 
au  greffe  du  Tribunal  de  police  correc- 
tionnelle d'unjugementdu21  mars  1792, qui 
a  condamné  Constant  (iaraarre  et  sa  femme 
à  un  an  de  prison,  ainsi  que  la  femme 
Uenard,  avec  laquelle  il  avait  commis  des 
indécences  en  public;  S°  les  bouchers  des 
sections  de  Mutins- Scevola,  du  Honncl- 
Rouge,  de  la  Eontaine-de-Grenelle  et  des 
Invalides  s'étant  rendus  à  l'invitation  du 
Comité,  le  président  leur  adresse  un  dis- 
cours très  énergique,  dans  lequel  il  leur 
fait  sentir  les  torts  qu'ils  ont  eu  jusqu'à 
ce  jour  d'avoir  laissé  aggraver  la  disette 
factice,  par  l'avarice  sordide  de  quelques- 
uns  d'entre  eux  et  des  marchands  forains, 
en  ne  faisant  point  auprès  des  magistrats 
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du  peuple  les  réclaïuationsqul  eussent  pu 
les  nieltre  à  portée  de  déjouer  ce  nouveau 
genre  deconspiralion.ellcsa  invités  à  s'im- 
poser pour  quelques  Jours  un  léger  saorillie 
pour  fournir  au  peuple  son  nécessaire,  en 
attendant  que  la  Convention  nationale  ail 
pris  des  mesures  générales  sur  Tapprovi- 
sionnemcnt  de  celle  espèce  de  denrée,  el 
sur  l'observation  des  bouchers  ([ue  le  len- 
demain esl  le  jour  de  la  foire  qui  se  tient 
à  Sceaux-l'L'nité,  que  peut-être  il  pourrait 
y  avoir  des  troubles,  la  muiiiripalilé  et  le 
(Comité  de  surveillance  de  la  coniniuiie  de 
Sceaux  ont  élé  invités  par  le  Comité  à 
prendre  des  mesures  propres  à  maintenir 
la  tranquillité  el  à  éviter  toute  espèce  de 
malheur;  0»  recevant  le  procès-verbal  de 
l'arrestation  par  le  citoyen  Tisset  d'une 
femme  nommée  Daniel,  demeurant  rue 
des  Ueux-Ecus.  n"  ii,  qui  vendait  publi- 
quement des  objets  d'une  obscénité  révol- 
tante, laquelle  a  été  amenée  au  Comité 
avec  un  paquet  cacheté,  et  autorisant  le 
même  Tisset  à  rechercher  tous  ceux  qui 
peuvent  fabriquer  de  ces  instruments  du 
vice  pour  les  arrêter  el  les  conduire  au 
lieu  de  ses  séances;  '"  portant  que  le  ci- 
toyen Carlier  a  procédé  à  la  décomposi- 
tion de  deux  qualités  de  vins,  prises  chez 
Maupas,  marchand  de  vins,  lue  Montmar- 
tie,  au  Cadran  bleu,  à  Ul  et  à  12  sdIs,  qui 
a  donné  pour  résultat  que  les  deux  sont 
faibles  et  que  celle  à  16  sols  contient  beau- 
coup de  vin  blanc  et  de  poiré  ;  deux  qua- 
lités de  vins,  achetées  chez  Louis  Itillai-- 
don,  marchand  de  vins,  rue  Monlmarlrc, 
à  m  et  à  20  sols,  ont  élé  trouvées  faibles, 
avec  portion  d'alun;  deux  (|ualllés  de  vin. 
prises  chez  Decimp,  marihand  de  vins, 
rue  .Montmartre,  n"2l'J,  à  l(i  el  12  sols, 
ont  été  ju^écs  faillies  el  un  mélange  cle 
plusieurs  vins  blancs  el  rouges;  deux  qua- 
lités de  vin,  prises  chez  Joberl,  man-liand 
de  vins,  rue  des  Vieux-Auf^uslins,  ont  été 
ti'onvées  sans  défaut;  deux  autres  qualités 
de  vin, provenant  de  chez  Itel.iunay,  miir- 
chand  de  vins,  rue  Montmartre,  n"  ',',  à 
12  el  à  Iti  sfds,  ont  paru  n'avoir  rl'aiilre 
défaut  que  d'élre  faibles  et  mélanijées  de 
vins  blancs  el  mu^es,  vinix  el  nouveaux; 
(li-ux  autres  (|ualilésd<'  vin, à  I2el  lUsnls, 
prises  chez  Henri   nainnlii'-ri-,  man-hand 


de  vins,  rue  Montmartre.  n*C4,  paraisseni 
colorées  avec  d'autres  vins;  deux  qualité> 
devins, à  12  et  à  10  sols, prises  chez  Paulin 
Henry,  marchand  de  vins,  rue  C.oquilliére, 
n»  I,  ont  été  jugées  faibles  et  composées 
en  partie  de  vin  blanc;  enfin  la  décompo- 
sition d'un  broc  de  lie,  provenant  d'un 
tonneau  dans  la  cave  du  citoyen  Sarrazin. 
marchand  de  vins,  rue  .Montmartre,  n'a 
produit  au  creuset  qu'une  grande  quantité 
d'alun  calciné;  S»  à  la  suite  île  la  décom- 
position des  vins  du  citoyen  .'^arrazin,  faite 
à  .3  reprises  dilTérentes,  dont  les  deux 
premières  ont  produit  du  plomb  el  la  troi- 
sième de  l'alun,  cl  d'une  quatrième  sur 
un  broc  de  lie  extrait  d'un  tonneau,  ré- 
sidu de  plusieurs  sortes  de  vins,  qui  n'a 
fourni  qu'une  grande  quantité  d'alun,  con- 
sidérant que  les  opératiuns  de  ce  genre 
ne  doiveni  pas  être  partielles,  mais  que  le 
Cfimité  se  propose  d'en  f.iire  de  générales, 
décidant  que  le  citoyen  Sarrazin  sera  mis 
provisiiirenient  en  liberté,  avec  promesse 
signée  par  lui  de  se  représenter  à  toute 
réquisition;  9°  chargeant  le  citoyen  I)e- 
larue,  l'un  de  ses  secrétaires,  de  perqui- 
sitionner chez  la  femme  Yaiielle.  rue  des 
Vertus,  Faubiiurg  Saint-Martin,  avec  ordre 
de  la  laisser  en  liberté,  si  rien  de  suspect 
n'est  trouvé  chez  elle:  10°  déclarant  avoir 
procédé  à  l'interrogatoire  du  ninnm>- 
.Mcxandre  M.irin.  allaché  au  spectacle  du 
nommé  Constant  liamaire,  sans  avoir  sta- 
tué sur  son  cuiiiplc:  11'  convoquant  le 
maire  de  la  municipalité  d'.Xsniéres,  pour 
le  !"■  venlôse,  pour  affaire  concernant  la 
chose  publique;  12"  invitant  le  Comité  de 
surveillance  de  la  section  de  la  Cité  à 
procéder  à  l'arrestation  du  nommé  Hadix. 
chanoine,  demeurant  cloître  Notre-Dame, 
dimt  les  nevi'ux  sont  émigrés,  et  suspect 
par  sa  conduite  incivique,  à  mettre  les 
scellés  el  i\  l'amener  au  Couiilé;  12*  d'a- 
près les  interrogatoires  subis  par  le  nommé 
Constant  Camarre  et  sa  femme,  demeu- 
rant rue  Kromenleau,  ii"  l'.Ml,  se  donnant 
en  specUirle,  cour  et  MaisonKgalité,  el 
s'nnnnni;ant  comme  une  f.imille  curieuse 
de  sauvages,  par  la  nonunée  Marie  Vanellc, 
denieuranl  rue  de»  VerlUK.  remplissant  le 
rnle  de  femme  dp  snuvago  avec  Constant 
Carii.irre.et  par  b- nommé  Marin,  denieuranl 
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Kaubouri;  S;iinl-.\Iurlia,  n»  ['.V.i,  se  li'iiaut 
;i  la  porlii  diidit  S|)ettacle,  pour  inviter  les 
passants  à  y  entrer  pour  voir  la  famille 
cuiieuse,  décidant  que  Constant  (jamarre, 
comme  chef  de  la  famille  soi-disant  sau- 
vage et  piincipal  auteur  des  indécences  et 
supercheries  qui  ont  été  commises  en  pu- 
lilic,  dans  son  spectacle,  soupçonné  d'ail- 
leursde  liioiiterie.d'aprèsdiirérentcs  pièces 
d'ariientcrie,  mouclioirs  dépareillés,  porle- 
Icuilles  et  autres  objets  trouvés  chez  lui, 
sera  transféré  à  ki  Foice,  et  ses  pièces 
envoyi'cs  à  l'accusateur  public  du  Tribu- 
nal de  ])(dice  correctionnelle  :  que  la 
femme  de  Constant  Gamarre,  par  consi- 
dération pour  ses  deux  enfants,  sera  ren- 
voyée chez  elle  atin  de  leur  donner  les  soins 
nécessaires;  (|ue  la  nommée  Marie  Va- 
nelle,  vu  sa  grossesse  avancée,  sera  mise 
en  liberté,  à  la  charge  de  se  représenter  ù 
première  réquisition;  que  le  nommé  Ma- 
lin, par  égard  pour  son  inlirmité,  sera  mis 
sur-le-champ  en  liberté;  que  l'accusateur 
imblic  du  Tribunal  de  police  correclion- 
nelle  sera  prévenu  de  ces  mises  en  liberté 
et  lie  la  demeure  des  sus-nommés;  que 
l'argenterie,  lesportefeuillesetautrcs  objets 
qu'on  soupçonne  avoir  été  volés,  seront 
apportés  au  Comité  pour  servir  de  pièces 
à  conviction;  13"  recevant  le  procès-verbal 
d'arrestation,  à  Charonne,  du  nommé  Com- 
paret,  se  disant  inspecteur  général  des 
l'ostes,  par  les  nommés  Poirier  et  Possel, 
membres  du  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  de  Bon-Conseil,  qui  le  déposent 
au  Comité,  ainsi  que  la  veuve  Thierry,  de- 
meurant chez.  le  nommé  Arrouard,  rue 
des  Deux-Portes-Saint-Sauveur,  arrêtée 
par  le  citoyen  Tisset. 

28  pluviôse  an  II. 
Exti-ait  du  3'  registre  des  procès-verbaux  et 
délibérations  du  Comité  de  surveillance  du  Dé- 
parlement de  Paris,  A.  JV.,  B13-'  SU',  fol.  21-2(1. 

1090.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  à  la  mu- 
nicipalité et  au  Comité  de  surveillance  de 
Sceaux,  déclarant  que,  leur  zèle  et  patrio- 
tisme étant  connus  du  Comité,  il  les  invite 
à  prendre,  le  lendemain,  pour  la  tranquil- 
lité de  Sceaux,  toutes  les  mesures  que  la 
prudnnce  pourra  leur  suçgerer,  les  bou- 


chers de  Paris  paraissant  craindre  quel- 
ques mouvements,  le  Comité  se  repose 
sur  eux  du  soin  de  maintenir  l'ordre  et 
d'éviter  toute  espèce  de  malheurs. 

2  S  pluviôse  an  II. 
Extrait  du   registre   de   copie   des  lettres   du 
Comité    de    salut    public    du    Département    de 
Paris.  A.  .V.,  VU'  81,  fol.  33  \'. 

iO'.)\.  —  K.xliuit  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  invile  ses  frères  d'armes 
en  patrouilles  à  sui'veiller  de  nouveaux 
petits  voleurs, qui  oni  des  diamants  pour 
couper  les  carreaux  et  se  procurer  par  ce 
moyen  les  marchandises  exposées  en 
vente;  celte  nouvelle  espèce  vole  dans  les 
poches  et  s'empare  des  portefeuilles,  il 
faut  les  surveillei-  et  les  mettre  sous  le 
g-laive  de  la  loi. 

Hanriot  invite  également  ses  concitoyens 
de  service  aux  barrières  à  éteindre  les 
réverbères  des  corps  de  garde  à  la  pre- 
mière apparition  du  jour;  les  républicains 
ne  doivent  pas  ignorer  qu'on  ne  saurait 
trop  économiser  le  bien  de  l'Etat. 

2'.)  pluviôse  an  II. 
Copie  conforme,   signce   de   Clément,   secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  DB^  76. 

1092.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  i"  décidant  que  les  scellés  ap- 
posés sur  les  papiers  appartenant  à  Pascal 
Boyer  seront  levés,  en  sa  présence,  par 
deux  commissaires  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  la  Montagne,  qui 
extrairont  les  papiers  suspects;  '1°  char- 
geant le  Comité  de  surveillance  de  la  sec- 
tion I.c  Peietier  de  procéder  à  l'arresta- 
tion du  nommé  Pierre  Allot  et  à  l'examen 
de  ses  papiers;  3°  chargeant  le  citoyen 
l'erès  de  mettre  en  état  d'arrestation  le 
nommé  Venet,  ci-devant  garde  du  corps, 
ex  chevalier  de  Saint-Louis  et  ex-comman- 
dant du  bataillon  de  l'Arsenal,  sous  le 
commandement  du  traître  Lafayelte,  dont 
il  était  l'un  des  plus  chauds  partisans, 
président  de  la  Société  populaire  de  Mont- 
Ihéry,  route  d'Orléans,  et  le  nommé  Tre- 
main,  ex  noble  et  chevalier  de  Saint-Louis, 
g.irdicn  des  .scellés  chez  la  femme  Bou- 
teiller,  dont  le  mari  est  émigré,   rue  des 
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Fossés-Motilinarlre,   ainsi    qu'à    l'examen 
de  leurs  papiers. 

29  pluviôse  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandais  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,   AF'll  292, 
fol.  28,  29. 

IG93.  —  Arrêlés  du  Coinilé  de  sùrelé 
générale  :  1°  ordonnant  la  mise  en  élal 
d'arrestation  de  Lorimier  de  Chamilly.  li- 
devanl  vakl  de  chambre  du  ci-devant  Roi, 
demeurant  dans  les  bâtiments  des  Feuil- 
lants, de  la  ci-devant  comtesse  de  Huffé, 
sœur  dudil  Chamilly,  demeurant  à  Saint- 
Denis,  de  François  Leroux,  va!el  de  cham  - 
bre  de  Chamilly,  père,  de  neuf  autres  do- 
mesliciues,  el  de  Cyprien-Mathieu  (;itard, 
son  ci-devant  valel  de  chambre,  secrélaire- 
Sreflier  de  la  section  des  Tuileries,  et 
l'examen  de  leurs  papiers;  2»  décidant 
que,  par  suite  de  l'arrestation  des  nommés 
Chamilly,  père  et  fils,  ci-devant  valets  de 
chambre  du  ci-devant  Roi  et  officiers  des 
gardes  françaises,  les  scellés  seront  appo- 
sés sur  la  principale  habitation  de  Cha- 
milly, père,  à  Rièvre,  piès  de  Chitillon  el 
Jouy,  el  sur  celle  de  Chamilly.  (ils,  au  ci- 
devant  chilteau  d'Eloges,  près  de  Chàlons. 
qu'il  sera  procédé  à  l'examen  de  leurs  pa- 
l)iers,  ainsi  qu''  de  ceux  qui  se  Iniuveronl 
dans  lesdiles  maisons,  notamment  ceux 
du  nommé  Leroux,  valel  de  chambre  et 
secrétaire  de  Chamilly,  père,  régisseur  de 
la  maison  de  Bièvre,  qui  sera  arrêté  el 
écroué  dans  une  maison  d'arrél  de  Paris. 

29  pluviôse  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats   d'arrél   du 
Comité  df  Bi'ircté  générale,  A.  N.,  AF'll  292, 
fol.  30. 

165)4.  _  Arrêtés  du  Comité  de  sùrelé 
Hénérale  :  1»  ordonnant  la  mi.se  en  étal 
d'arrestation  des  ci-devant  marquis  <>u 
chevalier  d'Kvry,  pèrr  et  lils,  officiers  d>s 
(  i-di'\ant  gaules  françaises, rue  Venladour. 
et  l'esainen  de  leurs  papiers  ; '."«iidoniuint 
(également  de  procéder  ii  l'arrestation  de 
la  ci-devant  comtesse  de  Souarches,  ayant 
mari,  père  et  heau-p'rc  émigrés,  et  de  la 
veuve  Ln  Reni^-re,  sa  tante,  chez  laquelle 
elle  demeure,  rue  de.i  Champs-Elysées,  el 
■'i  l'examen  de  leurs  papiers:  T  chargeant 
le  citovn  Héron  d'arrêter  le  nommé  Cmi- 


turier  et  quatorze  autres  individus;  4*  or- 
donnant la  levéf  des  scellés  apposés  chei 
les  citoyens  Bellenger,  ("louron,  Sabran. 
Blet,  d'Hervieux,  Lévi  el  Sainl-Agnan.  en 
présence  du  citoyen  Morel  ;  5' ordonnant 
de  transférer  à  Sainte-Pélagie  la  fcniim 
DoduD,  demeurant  place  des  Piques,  ci- 
devant  place  Vendôme,  près  du  Hépartc- 
ment. 

29  pluviùse  an  II . 
Extrait   du    registre   des  mandats   d'arrél   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,   AF'll  29'^ 
fol.  31,  35,   36. 

I,;9S.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  chargeant  le  citoyen  Pérès  de 
mettre  en  étal  d'arrestation  la  nommée 
Bueher,  femme  d'émigré,  et  la  nommée 
Cormier,  ayant  eu  des  inlelligences  avec 
la  femme  Dubul  de  Longchainp,  émigrée 
rentrée,  la  première  demeurant  sur  le  Imu- 
levard,  vis-à-vis  la  rue  de  Choiseul,  la  se- 
conde rue  Basse-du-Hemparl,  n"  lo,  avec 
apposition  de  scellés  et  examen  de  leurs 
papiers,  le  chargeant  également  de  per- 
quisitionner chez  la  nommée  Mailin,  rue 
Helvélius,  à  la  hauteur  liii  jardin  de  l'an- 
cien ContnMe  général,  à  l'effet  d'y  décou- 
vrir une  malle  transportée  de  ladite  l»ubut 
de  Longchamp  chez,  la  femme  Rucher  el 
de  chej!  cette  dernière  chez,  ladite  Martin, 
et  en  cas  de  suspicion,  de  la  melire  en 
élal  d'arrestation,  en  outre  de  procéder  à 
de  pareilles  perquisitions  et  visites  de  pa- 
piers cheï  les  nommés  Momoro  et  Dur»- 
sier,  ce  dernier  demeurant  rue  Sainle- 
Avoye,  à  l'effet  d'y  découvrir  les  intelli- 
gences   qu'ils    ont    eues  avec    les    dessus 

nommés. 

29  pluviôse  au  II. 
Extrait    du    registre   des   mandats  d'arrél  du 
Comité  de  sûreté  (lénéralc-,   A.  S'.,  Al"ii  291, 
fol.  96. 

icyc.  _  Airètés  du  Comité  df  sftrclé 
générale  :  I"  ordonnant  qu'extrait  rolla- 
tionné  de  procés-vcrbaiix  et  iiiterrogaloins 
sera  délivré  par  le  Comité  de  surveillance 
de  la  section  des  (;ravilliers  au  citoyen 
Epellet.  qui  aura  à  y  répondre  dans  le 
délai  de  l  jours;  •.••  ordonnant  la  mise  en 
élal  d'arrestation  des  citoyens  Cibou.  père 
et  fils,  agents  de  Malte,  logés  au  ri-dev-int 
chftteau  du  Coq,  rue  Sainl-Laxare,  pri'»  «le 
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lu  barrière  Blaïahe,  et  rexamen  Je  leurs 
papiers;  3°  décidant  la  mise  en  liberté 
immédiate  du  citoyen  Deumiez. 

29  pluviôse  an  II. 
Eïtrait  du   registre   des  mandats  d'arrêt   du 
Comité  de   sûreté   générale,  A.  N.,  AF*n  294, 
fol.  97. 

1697.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
|)ublic  du  Département  de  Paris  :  1°  cons- 
talant  que  le  nommé  Constant  Gamarre  a 
été  cdiiduit  à  la  Force;  i»  établissant  que 
le  citoyen  Tisset,  chargé  par  le  Comité 
d'arrêter  les  personnes  qui  fabriquaient 
des  objets  d'obscénités  dégoûtantes  pour 
les  amener  au  Comité,  en  s'adjoignant  un 
membre  de  chacune  des  sections  où  il 
opéi'era,  s'est  transporté  rue  de  la  Vieille- 
Lanterne,  n"  4,  chez  le  nommé  Fournier, 
y  a  trouvé  de  ces  objets,  et  en  conséquence 
l'a  mis  en  arrestation  avec  sa  femme  et  la 
nommée  Berthelin,  sa  sœur,  qu'il  dépose 
au  Comité  avec  le  procès-verbal  de  leur 
arrestation,  ainsi  que  celui  de  la  veuve 
Thierry,  qu'il  a  remis  entre  les  mains  du 
Cumilé  révolutionnaire  de  la  section  de 
Bon-Conseil;  3°  constatant  que  le  citoyen 
Poirier,  membre  du  Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  de  Bon-Conseil,  a  amené 
au  Comité  le  citoyen  Motelay,  parfumeur, 
rue  Saint-Sauveur,  qui  avait  émigré  en 
novembre  1792  et  est  rentré  depuis 3  jours; 
4°  recevant  le  procès-verbal  du  transport 
du  citoyen  Delarue.  secrétaire-commis  du 
Comité,  au  domicile  de  Marie  Vanelle,  rue 
des  Vertus,  pour  vérifier  ses  papiers,  du- 
ilùel  il  résulte  qu'il  n'a  rien  trouvé  de  sus- 
pect; 5°  déclarant  avoir  procédé  à  l'inter- 
rogatoire de  la  nommée  Jonas,  femme 
Daniel,  vendant  des  objets  d'obscénilé,  à 
celui  du  nommé  Fournier  et  de  sa  femme, 
fabriquant  ces  objets,  et  de  la  veuve  Thierry, 
arrêtée  ])0ur  la  même  cause;  d'après  ces 
dilïérents  interrogatoires,  arrêtant  que  la 
nummée  Daniel,  prise  en  llagrant  délit 
comme  vendant  dans  un  lieu  public  des 
objets  de  la  dernière  obscénité,  propres  à 
corrompre  les  mœurs  et  à  ruiner  le  tem- 
pérament de  la  jeunesse,  prévenue  d'avoir 
elle-même  sollicité  le  nommé  Fournier  et 
sa  femme  à  les  fabriquer  pour  les  lui  ven- 
dre, sera  comme  plus  coupabb;  conduilc  à 
la  Force:  que  h'  iiiiniiiii'  Fournier  et  sa 
T.   X, 


femme,  ainsi  que  la  veuve  Thierry,  con- 
vaincus, d'après  leur  propre  aveu,  de  fa- 
briquer et  vendre  secrètement  les  mêmes 
objets,  vu  l'exlrème  misère  où  ils  parais- 
sent réduits  et  qu'ils  font  valoir  comme 
excuse,  seront  renvoyés  chez  eux  sous  la 
surveillance  active  des  Comités  révolution- 
naires de  leurs  sections  respectives,  que 
le  Comité  révolutionnaire  de  la  section  de 
Bon-Conseil  sera  invité  à  prendre  et  trans- 
mettre au  Comité  des  renseignements  sur 
le  nommé  Arrouard  et  sa  femme,  neveu  et 
nièce  de  la  veuve  Thierry,  chez  qui  elle 
demeure  et  qui  paraissent  avoirdes  figures 
de  rois  et  autres  contre-révolutionnaires, 
que  toutes  les  pièces  trouvées  chez  ces 
particuliers,  ainsique  leurs  interrogatoires, 
seront  envoyés  à  l'agent  national  près  le 
Tribunal  de  police  correctionnelle,  séant 
au  ci-devant  Chàtelet,  que  la  femme  Ber- 
thelin, belle-sœur  de  Fournier,  arrêtée 
chez  lui,  et  qui  n'est  en  aucune  manière 
comprise  dans  celle  affaire,  sera  mise  en 
liberté;  6°  annonçant  avoir  écrit  au  Coin- 
mandant  général  pour  le  prévenir  qu'ayant 
fait  arrêter,  la  veille,  plusieurs  personnes 
qui  vendaient  des  objets  obscènes,  il  a 
appi'is  que  les  nommés  Maillot,  Huguet  et 
le  père  François,  soldats,  préposés  à  la 
surveillance  des  abus  et  indécences  qui 
pourraient  se  commettre  dans  la  Maison 
ou  le  Jardin  Egalité,  les  ont  au  contraire 
favorisés  en  buvant  de  l'eau-de-vie  avec 
ces  mêmes  personnes,  et  invitant  le  Com- 
mandant général  à  les  faire  remplacer  et 
punir  selon  la  rigueur  des  lois  militaires; 
7"  consignant  le  résultat  des  opérations 
du  citoyen  Cartier,  qui  a  procédé  à  la  dé- 
composition de  trois  qualités  de  vins,  à  14, 
10  et  20  sols,  prélevées  chez  les  nommés 
Barré,  marchand  de  vins,  rue  du  Temple, 
n°  37,  Maréchal,  marchand  de  vins,  même 
rue,  lesquelles  ont  été  trouvées  faibles  et 
mélangées  de  vins  blancs  et  rouges,  vieux 
et  nouveaux;  de  même  à  la  décomposition 
de  3  (lualités  de  vins,  à  12,  16  et  20  sols, 
chez  le  nommé  Baroche,  marchand  de  vins, 
rue  Pastourelle,  au  coin  de  la  rue  du 
Temple,  d"où  il  ressort  que  ces  vins  sont 
très  faibles,  celui  à  12  surtout  est  au  degré 
de  l'eau  et  contient  une  portion  de  cidre, 
le  citoyen  Cartier  a  également  procédé  à 
24 
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la  Joconiposition  de  3  qUiilités  de  vins  à  12, 
16  et  20  sols,  il  en  résulte  que  ces  vins 
contiennent  (|uelques  parties  animales  fer- 
nienlées  dans  le  vin.  dont  l'ébullition  a 
produit  une  très  mauvaise  odeur,  ren- 
ferment en  outre  peu  de  tartre  et  beau- 
coup d'alun  ou  de  sel  marin;  S'aiinonçanl 
avoir  écrit  au  Comité  de  la  section  de  l'Uli- 
servaloire,  pour  l'inviter  à  lui  faire  par- 
venir dans  le  plus  bref  délai  les  rensei- 
Is'nements  qu'il  pourrait  avoir  sur  le  compte 
du  nommé  Dedouvre,  l'un  des  membres 
ilu  Comité. 

39  pluviôse  an  II. 
Extrait  du  3«regislredes  procèsverb.-iux  eldéli- 
bératione  du  Comité  de  surveillance  du  Di-par- 
temcnt  de  Paris,  A.  \.,BB3  81»,  fol.  Î6-30. 

1098.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  l'aris  au  citoyen 
IlaQriol,le  prévenant  qu'ayant  fait  arrêter, 
la  veille  et  ce  jour,  plusieurs  personnes 
sous  les  galeries  du  l'alais  Egalité  vendant 
des  choses  obscènes,  telles  que  ijoudon  et 
.70</<;wii7ic,  dont  le  nom  seul  inspire  le  plus 
dégoûtant  et  le  plus  vil  mépris,  et  ipie  les 
trois  soldats,  nommés  .Maillot,  Muguet  et 
le  père  Frainni*.  chargés  île  la  survi'il- 
lanco  des  abus  qui  se  comuieltenl  dans  le 
ci-dcvanl  Palais,  les  ont  eux-mêmes  favo- 
risés en  buvant  l'eau-de-vicavec  ces  mêmes 
iudividus  (<|uc  ceux-ci  payaient),  et  l'en 
avisant  pour  les  faire  remplacer  et  punir 
suivant  ce  qu'ils  méritent. 

Î9  pliividsc  an  II. 
lOxIrail  ilii    rogif«lro   do   copie    de»  leltre"   du 
Comilo  de  salut  public  du  Doparlement  do  Pari!i, 
A.  .V.,  BU^  81.  fol.  33  v. 

li'iO'.i.  —  Letli-e  lie  llanriot,  général  l'n 
l'hef  de  Paris,  au  Comité  de  survcillanci' 
du  Département  de  Paris,  conformément 
à  l'avis  que  le  Comité  lui  ilonne  des  idis- 
cénités  qui  se  roniiiiellent  dans  le  Jardin 
Egalité  et  sous  les  galeries,  annnnçanl 
(ju'il  va  prendre  îles  mesures  pour  les  ré- 
primer, et  comme  les  nommé.s  .Mailbd, 
Huguel  et  François,  chargés  «le  la  surveil- 
lance  des  abus,  ont  favori.sé  ces  sollises, 
Il  va  les  dénoncer  nu  (înmité  révolution- 
naire de  la  section  dr  la  Muntague. 

29  pluviùHo  an  II. 
Ori);innl  lugnc.  A.  N.,  Bit'  70. 


1700.  —  .Vrrétés  du  Comité  de  suivie 
générale:  l'attendu  que  le  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  de  (■uillaume-Tt-ll 
n'a  pas  communiqué  les  motifs  qui  peuvent 
l'avoir  déterminé  à  lancer  un  mandat 
d'arrêt  contre  le  citoyen  Tranchelahausse. 
lequel,  d'ailleurs,  a  produit  diverses  pièces 
de  civisme,  décidant  qu'il  ne  sera,  jusqu'à 
nouvel  ordre,  donné  aucune  suite  audit 
mandai  d'arrêt,  et  que  le  citoyen  Tranche- 
lahausse jouira  de  sa  liberté,  .sous  la  sur- 
veillance du  Comité  de  ladite  section; 
2"  ordonnant  la  mise  en  liberté  immédiate 
des  nommés  Lamy,  Craby  et  Letcllier.  ac- 
tuellement détenus  au  corps  di'  garde  de 
la  section  de  la  Montagne. 

30  pluvidse  an  II. 
Extrait   du  registre  des   mandat»  d'arrêt  du 
Comitii  do   sûreté  générale,  A.  .V.,  Ar*il  î'J'i, 
fol.  .■5•^ 

1701.  —  Airêlés  du  Comité  de  sOrf-té 
générale  :  I"  ordonnant  la  misi'  eu  liberté 
des  citoyens  Demoulin,  lieutenant,  ett'h.n- 
bru,  gendarme  national,  actuellement  en 
arrcst.ition  aux  Carmes,  ainsi  quf  du  ci- 
toyen Porteau,  portier  de  la  maison  n*  l 
de  la  rue  de  la  Perle:  2«  sur  la  pétition 
des  citoyen  et  citoyenne  Titon,  autorisant 
le  citoyen  Sirejean.  secrétaire  commis  ilu 
Comité,  à  se  Iransoorler  rue  de  l'Oscilli'. 
.«section  de  l'Indivisibilité,  au  domicile  des 
susnommés,  lesquels  sont  acluellemenl  en 
état  d'arrestation  dans  ta  maison  de  santé 
du  citoyen  La  Chapelle,  rue  Saint-Maur,  à 
rrlTid  de  lever  les  scellés  et  de  retirrr  des 
colTres  l'I  armoires  les  linties,  bardes  et 
autres  objel.s,  nécessaires  audit  Tilnn, 
ainsi  qu'à  sa  femme,  eu  égard  ,'i  sou  état 
de  vTossesse,  et  à  eu  faire  de  même,  rue 
du  Kaul"Hiri:-PoisMinnière,  n*  :»3,ilans  une 
l'h.'inibre  leur  appartenant;  >  ehnrgemil 
le  ciloyen  Magnant  de  procéder  à  l'nrres- 
lalion  des  citoyens  André,  Cartier  et  \oir- 
iier,  commis  au  bure.iu  du  départ  des 
lettres,  qui  «mt  été  dénoncés  et  qui  ne 
peuvent  être  que  tnS  dangereux,  nsi'i- 
mandat  de  les  envoyer  dans  des  mni«ons 
d'arréf  séparées, 

110  pluviù«r  «Il  II. 
Rxlrail    du   iTinKire  don  mandulii  il'arrM   du 
ComilA  de  «AretA  K*noraln,  A.  .V  .  Al-'li   '".'♦, 
fol.  01». 
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1702.  —  Di'liliéialion  du  Comitti  de  salut 
public  du  Départemenl  de  Paris  :  1°  an- 
nonçant l'envoi  au  Comité  de  surveillance 
de  la  section  de  Bon-Conseil  du  procès- 
verbal  de  perquisition  chez  la  veuve 
Thierry,  demeurant  rue  des  Deux-Portes- 
Saint-Sauveur,  au  Comité  de  surveillance 
de  la  section  de  la  Halle-aux-Blés  du  prc- 
cès-verbal  d'arrestation  de  la  femme  Da- 
niel, rue  des  Deux-Ecus,  n"  38,  et  à  celui 
de  la  section  des  Arcis,  du  procès-verbal 
d'arrestation  de  Fournier,  de  sa  femme  et 
de  la  femme  Berlheiin;  2°  déclarant  avoir 
procédé  à  la  levée  des  scellés  sur  un  paquet 
contenant  18  francs  en  assignats,  appar- 
tenant à  la  femme  Daniel,  qui  les  a  refu- 
sés et  a  été  conduite  à  la  Force;  3°  invi- 
tant le  Comité  de  la  section  de  Bon-Conseil 


à  surveiller  la  femme  Thierry  et  le  nommé 
Arrouard,  son  neveu,  et  à  lui  envoyer  au 
plus  tôt  copie  des  dénonciations  qui  ont  été 
adressées  audit  Comité  contre  le  nommé 
Comparet,  ancien  inspecteur  général  des 
Postes, dcmeurantàCharonne;  4°  annonçant 
l'envoi  à  l'agent  national  près  le  Tribunal 
de  police  correctionnelle  des  pièces  concer- 
nant Constant  Camarre,  détenu  à  la  Force  ; 
b°  et  attendu  que  quelques  membres  sont 
en  mission  et  que  c'est  le  jour  du  décadi, 
auquel  les  citoyens  doiventse  rendre  dans 
leurs  Assemblées  générales  de  sections, 
décidant  qu'il  n'y  aura  point  de  séance 
le  soir. 

30  pluviùse  an  II. 
Exilait  du  3«  registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris.  A.  N.,  BB^  81",  fol.  30,  31. 


30.  —  Poursuites  contre  les  auteurs,  imprimeurs  et 
distributeurs  de  libelles  contre-révolutionnaires  (ven- 
tôse an  II). 


1703.  —  Décret  de  la  Convention  natio- 
nale, décidant  que  l'imprimé,  ayant  pour 
titre  :  Tableau  du  maximum  des  denrées  et 
marchandises,  divisé  en  a  sections,  décrété 
le  4  ventôse...,  sera  envoyé  sur-le-champ 
à  l'accusateur  public  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, afin  de  faire  toutes  les  informa- 
tions et  les  recherches  nécessaires  pour 
connaître  les  auteurs  de  cet  imprimé  et 
les  faire  punir,  ainsi  que  les  instigateurs 
et  les  complices  de  cette  intrigue  contre- 
révolutionnaire,  et  stipulant  que  le  décret 
sera  imprimé  au  Bulletin  et  tiendra  lieu 
de  pulilication. 

8  ventôse  an  II. 

Minute,  de  la  main  do  Barère,  A.  N.,  C  292, 
n"  9r.O  (pièce  39). 

E.xpérlié  au  Tribunal  le  9  ventôse  et  envoyé 
par  un  huissier,  ainsi  que  le  tableau  annexé. 

1704.  —  Décret  de  la  Convention  natio- 
nale, .«ur  le  rapport  du  Comité  de  salut 
public,  chargeant  l'accusateur  public  du 
Tribunal  révolutionnaire  d'informer  sans 
délai  contre  les  auteurs  et  distributeurs 
des  pamphlets  manuscrits  répandus  dans 
les  Halles  et  marchés,  et  qui  sont  attenta- 


toires à  la  liberté  du  peuple  français  et  à 
la  représentation  nationale,  le  chargeant 
de  rechercher  en  même  temps  les  auteurs 
et  agents  des  conspirations  formées  contre 
la  siireté  du  peuple  et  les  auleurs  de  la 
méfiance  inspirée  à  ceux  qui  apportent 
lies  denrées  et  des  subsistances  à  Paris, 
avec  mission  de  rendre  compte  dans  trois 
jours,  à  la  barre  de  la  Convention  natio- 
nale, des  mesures  qu'il  aura  prises,  déci- 
dant enfin  que  le  Comité  de  salut  public 
fera  incessamment  son  rapport  sur  les 
moyens  d'assurer  le  gouvernement  et  le 
bonheur  du  peuple  et  de  le  préserver  des 
intrigues  des  conspirateurs. 

16  ventôse  an  II. 
Minute,  de  la  main  de  Barère,  AN.,  C  293, 
n»  953  (pièce  24). 

170").  —  Décret  de  la  Convention  natio- 
nale, après  avoir  entendu  la  lecture  d'un 
placard  manuscrit,  commençant  par  ces 
mots  :  Snns-cululte,  il  est  temps,  fais  battre 
la  (générale,  et  Unissant  par  ceux-ci  ■.parce 
i/iic  j'ai  dit  la  vérité  même,  renvoyant  ce 
pamphlet  à  l'accusateur  public  du  Tribu' 
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nal  i('-voliilioiiiiaire,  séaiil  ;i  Paris,  el  li' 
clmriîeanl  de  faire  sans  délai  les  reclier- 
clies  les  plus  exactes  des  auteurs,  coni- 
|)lici'S,  dislriliuleurs  cl  .inirlu'uis  iludil 
pamphlet. 

17  veniôsc  an  II. 

Minute,  A.  N.,  C  293,  n°  953  ^pièce  47). 

Bon  à  expédier.  Sigat  :  Bczard. 

1706.  —  .\rrfte  du  ("omilé  de  sûretr 
^l'-nérale,  dt'-cidant  que  le  nommé  Salle, 
ault'ur,  d'après  son  avi'u  même,  de  l'ou- 
viajre  intitulé  :  Eponinc  ou  De  Ut  lii'ptiblii/itr 
(le  l'Iulon,  sera  mis  en  étal  d'arrestation 
dans  une  maison  d'arrél  jusqu'à  nouvel 
01  (Ire. 

27  venlùse  an  II. 

Kxlrail  du  regiistre  de.s  mandatr-  d'arrèl  du 
Cuniité  de  sùrelé  générale,  A.  A'.,  Al  *n  291, 
fol.  142. 
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17(17.  —  Arrêté  du  l'.omilé  de  sûreté  tjé- 
iiérale,  jioi'lant  que  les  nommés  l.eVigneur, 
libraiie,  el  Froullé,  imprimeur-lilirain-. 
seront  amenés  sur-lc-cliamp  aaprès  de  lui, 
à  l'cIVel  d'elle  interroijés  sur  divers  fails, 
ordonnant  d'apposer  les  scellés  sur  leurs 
papiei'S  et  de  saisir  tous  les  exem|ihiiii's 
d'une  brochure  intitulée  :  LiMc  rompainlirr 
des  cin'i  appels  nomiiiau.r,  ainsi  ([ue  tous 
autres  ouvrages  que  l'on  trouverait  conte- 
nir lies  rapports  faux  et  cnlre-révolu- 
tionnaircs. 

7  vcnlûse  an  II. 

Copie  conforme,  A.  N.,  V  4774". 

1708.  —  l'rocès-verhal  de  traiispoi't  des 
citoyens  Lucas,  commissaire,  el  (^liandel- 
lier,  secrétaire  du  ('.nmilé  de  srtreté  <;iMié- 
raie,  assisté  du  citoyen  Itonhon.  inemlue 
ilu  Ccmiité  révolutioiinaiie  de  la  section 
ili'  lii  .Montagne,  au  domicile  de  Tlmmas 
1,c  Vigueur,  cul-de-sac  de  la  llrassiTie, 
nosao,  aliu  d'y  faire  peniuisition  et  sai- 
sir tous  les  exemplaires  d'une  brochure 
intitulée  :  Lisir  coiitpiirtilivr  ilrs  cim/  iippih 
nnminnii.r,  ce  il  quoi  il  n  été  procédé  el 
n'a  donné  d'autre  l'ésiiltat  que  la  ilécou- 
verle  d'une  caisse  clouée  el  llcelée  devant 
partir  pour  Mouen,  conlenanl  divers  mi- 
vrnges  pour  ou  contre  la  Itévolulion,  dont 
il  n  élé  extrait  ITi  cxenip'aires  destinés  ii 
l'-trc    mis   sous  les  yeux   des   liieuibreH  du 


Comité,  ainsi  que  le  Journal  île  Sulciiii. 
se  trouvant  dans  un  paquet  de  linge: 
quanl  à  la  Liste  eomparadve  des  ciiiii  ap- 
pels niiminavj-,  ledit  l,e  Vigneur  a  déclaré 
en  avoir  eu,  mais  avoir  tout  vendu. 

S  vcnliisc  an  II. 
Original  s'gné,  A.  N..  W  332,  n«  5t>r.. 

1709.  —  Inlurrogaloire  subi  «levant 
Voulland,  au  Oimilé  de  srtroté  générale, 
par  Thom.is  l.e  Vigneur,  marciiand  li- 
braire, lequel  a  déclaré,  au  sujet  de  la 
Liste  eomparnlive  des  appels  »ioi/iih(1m.i\  à 
lui  représentée,  «|u'il  l'avait  mise  en  vente 
pendant  les  trois  premiers  mois  qui  sui- 
virent la  mort  de  Ca[iel.  i)ubliqnemeiil.  à 
la  porte  de  la  Convention,  sous  les  yeux 
des  représentants  du  peuple,  mais,  sur 
des  observations  qui  lui  furent  faites,  il 
avait  cessé  de  l'ét^iler  et  de  la  vendre, que 
la  brochure  en  question,  im|>rimée  par  le 
citoyen  Froullé,  de  société  avec  lui,  n'était 
qu'im  recueil  de  divers  écrits  qui  parurent 
à  répo(|ue  du  jugement  de  Capet,  que 
j>onr  ce  qui  est  de  la  liiialio»  îles  ii  heures 
ilaniinissr,  qui  ont  précédé  la  mort  de 
l.nuis  W'I,  cette  rilalion  formait  une  pe- 
tite brochure  (|ui,à  l'époque  du  jugement 
de  Capet,  fut  vendue  publiquement  dans 
les  rues  de  Paris,  et  qui  a  été  incorporée 
dans  II'  recueil. 

8  venloso  an  II. 
Original,  signé  de  Voulland  cl  d<-  l.e  Vigneur, 
A.N.W  332,  n»  5tî«. 

1710.  —  Interrogatoire  subi  au  C.omité 
de  silreté  générale  devant  \'i>ulland,  l'un 
lie  ses  membres,  par  le  citoyen  Kroullé, 
impiinieur-libraire.  quai  des  .Vugustins, 
n"  39,  lequel  a  reconnu  avoir  imprimé  et 
mis  en  vente  la  brochure  incriminée, 
qui  a  élé  tirée  il  '2,iMlll  exe.iiplaiies  et  a 
pal'U  vers  le  mois  d'avril,  n  déclaré  qu'il 
lavait  lédigée,  de  concerl  av  ec  Le  \  igiieur, 
en  l'ompulsant  les  piurnnux,  particulièrc- 
ineiil  le  Moiiileiir.  et  en  ulilisanl  le  recueil 
de  l'erlel.  et  à  l'instigation  du  même  l.e  Vi- 
«neiir,  qui  l'avait  assuié  que  celle  bro- 
chuie  sernil  recherchée,  ajoulani  que  la 
lleliilinii  lies  H  heures  d'anijoisses  se  ven- 
dait lors  de  la  mort  de  C^ipet,  quoique  l.e 
Vignetir  lui  d'il  déclari'-  qu'il  était  «lange- 
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reux  lie  la  meltro  en  viMile.  IL  avait  conli- 
nué  à  le  faire  en  se  plaçant  sous  la  pio- 
leclioii  de  la  liL>.?rlé  île  la  piesse. 

S  veiitôae  an  II. 
Original,    signé  de   Voulland  et  de   FrouUc, 
A.  A'.,  W  332,  n"  56(3. 

1711.  —  Procès-verbal  de  transport  de 
Jean  Chandellier  el  d'Antoine  Lucas,  coni- 
niissaires  du  Comité  de  siireté  générale, 
en  vertu  d'arrêté  du  même  Comité,  au 
domicile  de  Jacques-François  Froullé,  quai 
des  .\ugustins,  n<>  30,  de  perquisition  dans 
son  magasin  et  sa  boutique,  où  21  brochures 
ont  été  trouvées  et  envoyées  au  Comité, 
avec  apposition  des  scellés  sur  un  maga- 
sin aux  .\ugustiiis. 

8  ventôse  an  II. 
Oii-rinal  signé,  A.  N.,  \V  SSÎ,  ii°  566. 

171-2.  —  .\rrèté  du  Cuinilé  île  sûreté  gé- 
nérale, vu  les  interrogatoires  subis  ce  jour 
par  les  nommés  Le  Vigueur,  libraire,  et 
Froullé,  imprimeur-libraire,  par  devant  le 
citoyen  Voulland,  membre  du  Comité,  en 
exécution  d'un  arrêté  du  Comité  de  la 
veille,  desijuels  interrogatoires  il  résulte 
que  les  susnommés  Le  Vigueur  et  Froullé, 
trois  mois  après  le  jugement  de  Louis 
Capet,  dernier  tyran  des  Français,  se  sont 
permis  de  faire  imprimer,  mettre  en  vente 
et  répandre  une  brochure  contre-révolu- 
tionnaire ayant  pour  titre:  Lislc  compara- 
tive ile.<  cinq  appels  nominaux  faits  dans  les 
séances  des  13,  16,  17,  IS  el  19  janvier  1793 
sur  le  procès  de  Louis  XVI,  avec  les  décla- 
rations que  les  députés  ont  faites  à  cha- 
cune des  séances  par  ordre  de  numéros, 
suivie  de  la  déclaration  de  Louis  à  la  (Con- 
vention, par  laquelle  il  interjette  appel  à  la 
Nation  du  jugement  porté  contre  Louis,  et 
du  discours  prononcé  à  la  barre  par  di' 
Sèze  immédiatement  après  le  résultat  du 
scrutin  sur  la  peine  à  iniliger  à  Louis,  des 
observations  de  Troncbet  et  Lamoignon- 
.Malesberbes,  ses  défenseurs,  du  testament 
de  Louis  XVI,  el  enfin  de  la  relation  des 
vingt-quatre  heures  (jui  ont  précédé  sa 
mort,  à  Paris,  chez  Le  Vigueur,  libraire,  à 
la  Convention  nationale,  Froullé,  impri- 
meur-libraire, quai  des  Augustins,  n»  3'.), 
1793:  laquelle  brochure  contient  des  dé- 


tails faux  si  inexacts,  entre  autres  sur  les 
derniers  inoiiients  de  Louis  Capet,  pré- 
sautés  dans  des  termes  propres  à  inspirer 
un  intérêt  dangereux  et  même  criminel 
en  faveur  du  tyran,  jeter  de  la  défaveur 
sur  le  jugement  qui  l'a  condamné,  sur  les 
membres  qui  ont  eu  le  courage  d'y  coopé- 
rer et  sur  les  agents  du  pouvoir  exécutif, 
de  la  force  armée  qui  ont  concouru  à  son 
exécution  ;  considérant  que  le  choix  alTecté 
des  divers  écrits  rassemblés  dans  la  bro- 
chure dont  il  s'agit,  et  dont  la  vente  et 
JisUibution  ont  été  commencées  par  Le 
Vigueur  et  Froullé  trois  mois  après  la 
niuil  du  tyran  et  continuées  jusqu'à  ce 
jour,  du  moins  par  l'un  d'eux,  le  nommé 
Froullé,  ce  qui  annonce  des  regrets  bien 
coupables  de  la  mort  de  Louis  Capet,  un 
désir  bien  sincère  de  voir  rétablir  la 
royauté  et  l'intention  contre- révolution- 
naire de  contribuer  à  son  rétablissement 
par  tous  les  moyens  qui  sont  en  leur  pou- 
voir, décidant  que  Le  Vigueur  et  Froullé 
seront  traduits  au  Tribunal  révolution- 
naire pour  y  être  poursuivis  et  jugés  à  la 
diligence  de  l'accusateur  public. 

8  venlose  an  H. 
E.\lrait  du   registre  des   mandais  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  génCralc,  .1.  .V.,  .\F*u  294, 
fol.  107. 

1713.  —  .\riêté  ilu  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, décidant  que  les  nommés  Le  Vi- 
gueur et  Froullé  seront  traduits  à  la  Con- 
ciergerie pour  y  être  détenus  et  écruués, 
coinine  prévenus  de  délit  contre-révolu- 
tionnaire, et  enjoignant  au  concierge  de 
les  recevoir  et  garder. 

8  ventôse  an  II. 
Copie  confornie,  A.  N.,  F"  477  4--. 

1714.  —  Déclaration  de  Louis  Chédu- 
taull  et  .\ntoine- Michel-Narcisse  Regnault 
d'Orval,  membres  du  Comité  révolution- 
naire de  Librcval  (Cher),  portant  qu'ayant 
acheté  chez  la  citoyenne  Lesclapart,  li- 
braire, sous  la  galerie  de  bois  du  Palais- 
ISoyal,  un  ouvrage  intitulé  :  Lislc  compa- 
rative des  cini/  appels  nominaux,  et  l'iyanl 
lu  le  soir  dans  leur  auberge,  ils  ont  re- 
connu que  ce  livre  contient  des  principes 
contre-révolutionnaires,  en  ce  qu'il  ten- 
drait à  apitoyer   les  lecteurs  sur  le  sort 
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du  dernier  tyran,  el  qu'il  contient  m^'ine 
une  inOnilé  de  faussetés,  attribuées  aux 
«ardes  qui  le  conduisaient  à  l'échafaud,  en 
conséquence  déclarant  qu'ils  ont  cru  de- 
voir dénoncer  le  livre,  le  libraire  et  l'im- 
primeur. 

11  ventôse  aa  II. 
Original  signé,  A.  N.,  ^Y  369,  n°  823. 

171  j.  —  Arrflé  du  Comité  de  sûreté 
ijénérale.  ordonnDnt  d'arrêter  el  de  tra- 
duire au  Tribunal  révolutionnaire  la  vi-uve 
Lesclapart,  niarcliarule  libraire,  demeu- 
rant rue  du  Roule,  et  ayant  sa  boutique 
au  Palais  national,  sous  les  galeries,  el 
d'adresser  à  l'accusateur  public  près  ce 
Tribunal  les  deux  exemplaires  de  la  Liste 
companilive  tlcK  cinq  appels  nominmix,  visés 
par  le  président  du  Comité,  avec  ordre 
d'apposer  les  scellés  cbcz  ladite  veuve 
Lesclapart. 

1 1  venti'isc  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandais  d'arrêt  du 
Comité  de  sùrelé  générale,  .A.  ^.,  AF'lI  29Î, 
fol.  19. 

1710.  —  Interrogatoire  subi  devant 
Etienne  Masson,  juge  au  Tribunal  révo- 
lutionnaire, par  Jacques-François  Froullé, 
âgé  de  CO  ans,  imprimeur-libraire,  quai 
des  Augustins,  n°  :tO.  lequel  a  déclaré  élrc 
l'auteur  de  la  brocliure  iniriminée  avec 
Le  Vigneur,  que  cette  comjiilation  a  été 
Faite  au  moyen  de  dilTérenls  journaux,  et 
notamment  d'un  recueil  volumineux  im- 
primé cliez  Kuissi^n,  libraire  à  Paris,  ri 
d'un  autre  imprimé  cliez  Perlet,  et  nu  su- 
jet du  reproche  à  lui  adressé  d'avulr  em- 
ployé dans  la  Itelnlinn  ilrs  ii  heiiics  ifmi- 
ijoisKi-  des  exprcssiims  (|ui  Icmlent  .'i  faire 
regarder  comme  une  victime  le  tyran  dont 
la  léle  est  tombée,  a  |iroleslé  n'avoir  eu 
aucune  intention  mauvaise. 

12  venlùse  an  II. 

Original,  signé  do  l'roiillé,  Mas'ion  cl  l'ou- 
quicr-Tinvillc,  ,\.  N.,  \V  ,132,   n«  .■)GC. 

1717.  —  Intcrriigalnirc  subi  de\anl 
Etienne  Masson,  juge  au  Tribunal  lévnlu- 
tiniinnire,  par  Tlininns  Le  Vigueur,  àué  de 
M  ans,  libraire,  tenant  boutique  à  lat'nn- 
vention,  demeurant  <ul-de.sac  de  la  llra.H- 
serie,  section  de  In  Montagne,  auquel  il  a 
été  reproché  d'avancer  dan»  une  note  et 


ilans  rex|iression  de  différents  votes,  évi- 
demment tronqués,  di's  faits  dont  il  n'était 
pas  certain,  et  qui  a  répondu  n'avoir  eu 
aucune  intention  contre-révolutionnaire, 
i|u'il  s'est  borné  à  copier  une  relation,  et 
que  les  npinions  des  patriotes  qui  se  trou- 
vent à  la  lin  de  cet  ouvrage  sont  des  ga- 
rants de  .sa  bi'.nne  foi. 

12  ventâse  an  II. 
Original  signé,  A.  A.,  W  332,  n"  56C. 

1718.  —  Acte  d'accusation  d'Anloine- 
Quentin  Pouquier-Tinville,  accusateur  pu- 
blic du  Tribunal  révolutionnaire,  contre 
Jacques-François  Froullé.  imprimeur-li- 
braire,et  Thomas  LeVigneur,  libraire,  pré- 
venus d'avoir,  méchamment  et  à  dessein, 
composé,  imprimé  el  distribué  un  ouvrage 
intitulé  :  Liste  romparutivc  des  appels  nn- 
mindiiT,  narration  mensongère,  ayant  pour 
but  de  chercher  à  perpétuer  l'amour  de  la 
royauté  par  les  regrets  sur  le  sort  du  ty- 
ran, tendant  A  provoquer  la  dissolution  de 
la  représentation  nationale  et  le  rétablis- 
sement lie  la  royauté,  et  j\  calomnier  les 
autorités  eonslituées,  par  les  détails  les 
plus  faux  sur  la  mort  de  Capet. 

12  «cntùsc  an  II. 
Original  signé,  A.  S.,  W  332.  n'  566. 

1719.  —  Déclaration  du  jury  de  juge- 
ment du  Tribunal  révolutionnaire,  portant 
c|u'il  a  été  composé  et  imprimé  à  Paris, 
aux  mois  d'avril  cl  suivants  1793  |v.  st.), 
un  iiuvrage  in-K"  ayant  pour  litre  :  Liste 
riimptialii  e lies  ii;iiy  uppeh  /iiimiN(ii/.r,  dans 
b"i|uel  se  trimve  la  lieliiliofi  îles  ii  heures 
irunijoisse,  qui  ont  prérédé  la  mort  de 
Louis  XVI,  ouvrage  qui  provoque  la  disso- 
lulion  de  la  représentation  nationale  et  le 
rétablissement  de  la  royauté  en  Franco, 
que  Jacques-François  Froullé,  imprimeur- 
libraire  i\  Paris,  a  composé  i-l  imprimé  cet 
.•uvrage,  que  Thomas  Le  Vigneur,  libraire 
il  Pai'is,  a  OKipéié  à  la  composition  el  ini- 
pression  dudil  nuvrage. 

13  vcnl('>!>o  an  II. 

Original,  ►igné  de   Dob-onl,  A.  S..  W   3.1.' 

n-  son. 

I7'20.  —  Procès-verbal  de  comparution 
.^  l'auilience  du  Tribunal  révolutionnaire 
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(le  Tliomas  Le  Vigueur  el  Jacques-François 
FrouUé,  auxquels  il  a  été  fait  leclure  de  dif- 
férentes pièces,  avouées  et  reconnues  par 
eux,  sur  lesquelles  il  leur  a  été  fait  dilîé- 
rentes  iiilerpellalions  par  le  président, 
auxquelles  ils  ont  répondu. 

13  ventôse  an  H. 
Original,  signé  de  Doliscnf,  A.  N.,  W  33?, 
n"  566. 

1721. — Jui<einent  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, condamnant  à  la  peine  de  mort 
Jacques-François  Froullé,  imprimeur-li- 
liraire,  et  Thomas  Le  Vij.'neur,  libraire, 
auteurs,  imprimeurs  et  distributeurs  d'une 
brochure  contre -révolutionnaire,  conte- 
nant des  détails  faux  et  inexacts  sur  les 
derniers  moments  de  Louis  Capel,  et  dé- 
cidant que  l'ouvrage  ou  écrit  ou  imiirimé 
sus-énoncé  sera  brûlé  au  pied  de  l'échafaud 
par  l'exécuteur  des  jugements  criminels. 

13  ventôse  an  II. 

Original,  si^né  de  Dobsent,  Lanne  et  E.  Mas- 
son,  A.  N.,W  332,  n"  566. 

Ed.  II.  Wallcx,  Le  Triimnal  révolutionnaire 
de  Paris,  t.  II,  p.  454. 

1722.  —  .Signilicalion  par  Degiiaigné, 
huissier  du  Tribunal  révolutionnaire,  au 
concierge  de  la  Conciergerie  du  jugement 
porlant  condamnation  à  mort  de  Froullé 
et  de  Le  Vigueur,  avec  déclaration  du  sieur 
Deguaigné,  inscrite  à  la  marge,  conslalaol 
qu'en  sa  présence,  l'exécuteur  des  juge- 
ments criminels  a  brûlé  les  pièces  énon- 
cées audit  jugement,  et  que  l'exécution  a 
eu  lieu  à  4  heures  de  relevée. 

13  ventôse  an  II. 
Originaux  signés  (2  pièces),  .1.  A'.,  \V  .'i'2ô. 

1723.  —  Décret  de  la  Convention  natio- 
nale, portant  que  le  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale de  la  Convention  se  fera  dans  le 
jour  remettre  par  le  greffier  du  Tribunal 
révolutionnaire  toutes  les  pièces  qui  ont 
servi  à  l'instruction  de  la  procédure  contre 
le  libraire  Froullé, afin  de  rechercher  quels 
sont  les  auteurs  et  distributeurs  du  libelle 
intitulé  :  Tiiljlcau  comparatif  rfc.s'  ciiiq  ap- 
pels nomhiiiu.r,  et  les  faire  traduire  devant 
le  Tribunal  révolutionnaire. 

10  ventôse  an  II. 
Minute,  signée   de   Tallien,    .4.   A'.,   C    îflS, 
n»  953  (pièce  25). 


1724. — Interrogatoire  subi  devant  Hené- 
François  Dumas,  vice-président  du  Tribu- 
nal révolutionnaire,  par  Marie-Pierrette 
llennevaux,  veuve  Lesclapart,  libraire,  la- 
quelle a  reconnu  avoir  vendu,  comme 
d'ailleurs  tous  les  libraires,  la  Liste  compa- 
rative des  cinq  appels  nominaux,  imprimée 
par  Le  Vigueur  et  Froullé,  liste  qu'elle  a 
achetée  d'un  porteur  inconnu. 

19  ventôse  an  II. 
Original  non  signé,  A.  N.,  \V  3(1'.),  .i"  823. 


B. 


AFFAIKE    CAUCHOIS. 


172S.  — Arrêté  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  régénérée  de  Beaure- 
paire,  après  avoir  reçu  les  déclarations  de 
Marc-Claude  Xaulin,  substitut  de  l'accusa- 
teur public  du  Tribunal  révolutionnaire, 
de  François  Alix,  juge  du  Tribunal  du  5«ar- 
rondissement,  de  Marie-F'rançois  Langlois, 
membre  du  Conseil  général  de  la  Com- 
mune, statuant  que  le  citoyen  Cauchois, 
fils,  sera  traduit  devant  le  Tribunal  révo- 
lutionnaire comme  prévenu  de  s'être  servi 
et  d'avoir  abusé  de  ses  talents  à  diverses 
époques  pour  aigrir  et  soulever  le  peuple 
contre  les  magistrats,  notamment  lors  de 
l'acceptation  de  la  Constitution  républi- 
caine, en  échauffant  les  esprits  sur  les  sub- 
sistances, auquel  arrêlé  est  annexé  le  texte 
de  la  pétition  du  citoyen  Cauchois.  Iils,  en 
date  du  7  août. 

22  frimaire  an  II. 
Copie  conforme,  A,  N.,  W  336,  n"  592. 

172().  —  Interrogatoire  subi  devant  (ia- 
briel  Deliège,  juge  au  Tribunal  révolution- 
naire, par  Alexandre-Pierre  Cauchois,  ar- 
chitecte, extrait  de  la  maison  d'arrêt  des 
ci-devant  Carmes,  au  sujet  de  ses  attaques 
contre  la  municipalité  de  Paris,  notam- 
ment de  la  diatribe  dirigée  contre  Pache, 
au  mois  d'août  précédent  et  affichée  à 
profusion,  relativement  aux  subsistances, 
lei|uel  reconnaît  s'être  occupé,  comme 
membre  de  la  Commission  relative  aux 
com[)tes  pour  les  subsistances,  de  rédiger 
une  réponse  ;i  plusieurs  affiches  de  la  Mu- 
nicipalité et  du  Maire,  mais  que  son  Ira- 
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vail  fut  rojeté  et  qu'il  fui  iiième  ijualilK- 
d'aiienl  de  la  Municipalité. 

19  pluviôse  an  II. 
Original  signe,  A.  N.,  W  3.36,  n°  59'2. 

1727.  —  .\cle  d'accusation  d'Antoine- 
(Juontin  Fouquier-Tinville,  accusateur  pu- 
blic du  Tribunal  révolutionnaire,  cmilre 
Ale.xandre- Pierre  Cauchois,  architecte, 
prévenu  d'avoir  conspiré  contre  la  Répu- 
blique en  tenant  des  propos  séditieux,  en 
faisant  des  motions  et  pétitions  insidieuses 
cl  incendiaires,  ensemble  des  libelles  et 
diatribes  tendant  à  la  dissolution  et  avilis- 
sement de  la  représentation  nationale  et 
des  autorités  constituées,  à  la  destiuetion 
de  la  République  et  au  rétablissement  de 

•la  royauté. 

21  venUise  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  \\  336,  ii»  59Î. 

1728.  —  Procès-verbal  de  l'audience  du 
Tribunal  révolutionnaire,  nienlionnanl  la 
comparution  d'Alexandre-Pierre  Cauchois, 
architecte,  rue  de  la  Harpe,  et  des  13  té- 
moins assignés,  savoir,  de  Marc-Claude 
Naulin,  substitut  de  l'accusateur  public  du 
Tribunal  révolutionnaire,  d'Adrien -Louis 
Landouçain,  ancien  marin,  de  Marie-Fran- 
çois Lantjlois,  papetier,  membre  de  la  Com- 
mune, de  l'Ierre-.Xlexandrel.ouvel.  peintre, 
il»'  Jar(|ues  Kilon,  menuisier,  de  Marie  Pla- 
cide-Clément Janiot,  mac;on,  membre  du 
Comité  révolulionnaire,  de  Jacques  Miel, 
écrivain,  de  Marc-.\ntoiue  Dablans,  pape- 
tier, de  Jean-Claude  (luiol,  parfumeur,  de 
Charles-Thomas  Deziré,  horIoi;er,  de  Jac- 
ques-llenvi  llémard,iiistiliili'ur,de  Jac(|ues 
Lejeune,  papetier,  etdeJean-Claude.Vuberl, 
im|>rimeur  en  taillc-dcpui-e.  ({ui  on!  (:\\l 
leurs  déclarations. 

22  vent68c  an  II. 

OriKinul,  "«igné  d'Ilernian,  A.  .V.,  W  :136, 
n*  592. 

1729.  —  llérliiriilioii  ilu  jury  île  juiîement 
du  Tribunal  lévolulionnaire  iiriiniialive 
sur  les  qiii-stinns  suivantes  : 

1°  Il  a  exi.sté  dans  l'intérieur  inie  vnsie 
conspiration  tendante  à  .tllumnr  In  guerre 
civile  pour  s'emparer  des  pouvoirs,  contre 
l'exercice  rie   l'aiilorilé  léititime  de  la  llé- 


jiublique,  de   la  part  de  la  faction  Rri.ssot 
et  Roland. 

2°  Alexandre-Pierre  Cauchois,  an.  h'iecle, 
est-il  convaincu  d'avoir  été  l'un  ib's  ai'enls 
et  affidés  de  cette  faction? 

(22  venlose  an  IL) 
Original,  signé  d'Herman,  président,  A.  S., 
W  336,  n*  502. 

I7.'J0. — Jugement  du  Tribunal  révidu- 
tiounaire,  déclarant  .Mexandre-PierreC-tu- 
chois,  architecte,  convaincu  d'av->ir  dé- 
claré, à  la  veille  du  10  août  dernier,  qu'un 
tyran  valait  mieux  que  cinq  cents,  d'avoir 
aidé  il  mettre  Roland  sous  la  protection 
de  sa  section,  d'avoir  cherché,  le  31  mai, 
à  empêcher  de  tirer  le  canon  d'alarme, 
d'avoir,  le  7  août  précédent,  fait  une  péti- 
tion en  8  articles  tendant  à  alarnu-r  les 
espriissur  les  subsistances,  il'avdir,  comme 
|>résident  de  la  Commission  des  subsis- 
tances, signé  une  diatribe  contre  Pache, 
de  nature  à  enlever  la  confiance  due  aux 
autorités  constituées,  et  le  condamnant  ti 
la  peine  de  mort. 

22  vcnlùse  an  II. 
Original,  signé  d'IIcrman,  président,  Denizol 
et  Lanne,  A.  N.,  W  336,  n"  .592. 

C.    —    .VFFAIUE    DKVKUCNE 

1731.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  chargeant  le  citoyen  Magnant 
d'amener  au  Comité  le  nommé  never>;nc' 
imprimeur,  Faubourg  Saint-.Marlin,  ii*3l, 
et  en  cas  de  refus  de  sa  pari.  < n  1  ^  •  >in- 
traignant  par  la  force  artuéc. 

10  vrntôso  an  IL 
Original,  signé  de  Voiilland,  do  Jagot  cl  do 
Louis  (du  Hn.'.-Rl.in),  A.  S\,  V  4675. 

17.12.  —  Interrogaloire  subi  au  (^nnilé 
de  sûreté  générale  par  h-  citoyen  l»e- 
vergnc,  imprimeur.  Faubourg  Sninl-.Mar- 
lin,  n'  :il,  auquel  a  été  représenté  un 
imprimé  portant  la  signalure  de  J.-R  Pou- 
parl-Re.'iubourg,  user  l'inlilulé  suivant  : 
A  In  S>jcii'lc  poiiiilaire  ri  nu  Comili'  rrvolti- 
linnnairc  de  In  srrlinn  du  Conlral-Soiinl. 
sur  In  moil  dr  l'infuiiuiii'  Clmudol,  ri  di- 
iiiinriniinu  dr  linis  Itriiinild.s  plus  fiuissniils 
i/i/r  In  ri)iircn/i<»H,c|Ui'  ledit  Ili'\ergne  a  re- 
lonnu  être  sorli  de  ses  presse»,  et  dont 
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le  manuscrit  lui  aurait  été  remis  par  un 
agent  officieux  fréquentant  les  prisons, 
avec  arrêté  du  Comité,  ordonnant  que  le 
manuscrit  en  question  sera  saisi  par  me- 
sure de  sûreté  générale  et  que  le  citoyen 
Devergne  sera  conduit  sous  escorte  suffi- 
sante dans  la  maison  des  Carmes,  où  il 
restera  en  arrestation. 

10  ventôse  an  II. 
Original,  signé  de  Dubarran  et  de  Louis  (du 
Bas-Rliin),  A.  N.,  F'  4675. 

1733.  —  Factum  de  Poupart-Beaubourg, 
portant  pour  titre  :  A  la  Sociélé  populaire 
et  au  Comité  révolutionnaire  de  la  section  du 
Contrat-Social  sur  la  mort  de  l'infortuné 
Chaudot  (notaire,  condamné  le  -25  pluviôse 
an  II)  et  dénonciation  de  trois  briijunds  plus 
puissants  fjue  la  Convention,  par  J.-B.  Pou- 
part-Beaubourg,  vainqueur  de  la  Bastille 
et  revenant  du  2  septembre,  de  la  prison 
de  la  Force,  30  pluviôse  an  2'  ;  avec  lettre 
de  l'auteur  au  citoyen  Devergne,  impri- 
meur, et  en  tète  la  mention  :  A  tirer  pour 
200  affiches  et  500  exemplaires  in-'t". 

10  ventôse  an  11. 
Minute  de  4  feuillets,  A.  N.,  F^  1675. 

1734.  —  iMémoires  justincatifs  adressés 
au  Comité  de  sûreté  générale  par  le  ci- 
toyen Devergne,  imprimeur,  détenu  à  la 
maison  des  Carmes  de  Vaugirard,  depuis 
le  20  octobre,  pour  avoir  imprimé  la  jus- 
lincalion  de  Poupart-Beaubourg,  dédiée 
au  Tribunal  criminel  du  Département,  dé- 
clarant n'avoir  rien  trouvé  dans  cet  écrit 
([ui  lui  parût  attentatoire  à  la  souverai- 
neté nationale  et,  en  ce  qui  le  concerne 
personnellement,  avoir  toujours  eu  la  con- 
fiance de  ses  concitoyens  qui  l'ont  envoyé 
en  qualité  de  commissaire  à  la  Maison 
Commune  le  jour  de  la  mort  du  dernier 
tyran  Capet,  afin  d'apporter  des  nouvelles 
de  la  situation  de  Paris  et  de  l'opinion 
publique,  en  conséquence  réclamant  sa 
mise  en  liberté. 

30  thermidor,  27  fructidor  un  II. 
Originaux  signés  (2  pièces),  A.N.,  F' 4675. 

1735.  —  Supplique  de  la  femme  de  Mi- 
chel-Benoît Devergne,  imprimeur,  au  Co- 
ll.ilé  de  .sûreté    générale,   afin   d'obtenir 


l'accélération  du  jugement  de  son  mari, 
qui  est  connu  de  sa  section  pour  s'être 
montré  un  bon  républicain  dans  toutes  les 
occasions,  d'avoir  notamment  marché,  lors 
du  10  août,  avec  ses  concitoyens  contre 
le  tyran,  d'avoir  été  sous  les  armes,  les 
31  mai,  l"'  et  2  juin,  et  appelant  l'atten- 
liiin  du  Comité  sur  sa  situation  des  plus 
précaires,  attendu  qu'elle  se  trouve  de- 
puis l'arrestation  de  son  mari  dans  la  plus 
grande  détresse. 

Sans  date. 
Original  signé,  A.  .V.,  F'  4675. 

1736.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  la  mise  en  liberté  im- 
médiate du  citoyen  Michel-Benoit  Dever- 
gne, imprimeur,  et  la  levée  des  scellés 
apposés  sur  ses  papiers  et  livres. 

7  vendémiaire  an  III. 
Copie,  signée  de  Bourguignon,  .4.  A'., F''  4675. 

D.  —  AFFAIRE  BERTHO.MIER,  VANGORP 
ET  BAP. 

1737.  —  Procès-verbal  dressé  par  la  mu- 
nicipalité et  le  Comité  révolutionnaire 
d'Etrepagny,  contenant  l'enquête  instruite 
au  sujet  des  brochures  saisies  sur  Cuil- 
laume  Bap  et  autres  colporteurs,  dénon- 
cés par  Jean -Pierre  Le  Masie,  greffier  de 
la  justice  de  paix  d'Etrepagny,  et  les  in- 
terrogatoires subis  à  ce  sujet  par  Pierre 
Gérard,  marchand  forain,  par  Guillaume 
Bap,  colporteur  et  marchand  de  peaux  de 
lapins  et  d'almanachs,  par  Jean  Bap,  mar- 
chand de  portefeuilles  et  d'almanachs,  fils 
du  précédent,  lequel  a  déclaré  que  son 
père  a  rapporté  de  Paris  ■<  des  aiguilles, 
des  savonnettes,  des  catéchismes  de  la 
République,  des  petits  livres  pour  des 
enfants,  d'autres  livres  qui  parlent  de  la 
guillotine,  d'autres  où  était  la  figure  de 
.Marat  et  des  chansons  »,  et  par  Jean  Le- 
roux, marchand  de  peaux  de  lapins,  beau- 
frère  et  oncle  des  nommés  Bap,  avec  l'exa- 
men du  contenu  dans  plusieurs  paquets 
de  livres  saisis,  où  il  a  été  trouvé  onze 
exemplaires  du  Discours  fraternel,  des  bro- 
chures couverlesen  papierrougeàtre, ayant 
pour  titre  Liste  générale  et  très  exacte  des 
noms  de  ceua;  qui  ont  été  condamnés  à  mort 
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par  le  Tribunal  rcvoliilionnaire.  d'autres  li- 
V  res  i  n  l  i  l  »  I  es  Cutérhlsmefra  n  ra  i.<  répuhlira  in , 
d'autres,  couverts  d'un  papier  rtu£re,  ayant 
pour  litre  Syllabaire  répiibliiain,  deux  au- 
tres, couverts  en  parchemin,  intitulés  M- 
phabet  r-puhliaiin.  un  autre,  de  plus  petit 
format,  couvert  en  jaune,  ayant  pour  titre 
Calewlrier  républicain,  avec  arrt^lé  de  la 
municipalité  ot  du  Coniilé  de  surveillance 
d'Etrepagiiy,  décidant  l'envoi  du  dossier 
do  l'enquèle  et  des  brochures,  jupées  in- 
ronstilulionncllcs  et  dangereuses,  au  di- 
rectoire du  district  des  .\iidelys,  la  resli- 
tulion  des  autres  brochures,  dont  le  con- 
tenu est  constilulionnol,  à  ceux  à  <|ui  elles 
appartiennent,  et  l'incarcéralion  de  Guil- 
laume Bap  dans  la  maison  d'arn'l  du  dis- 
trict. 

16,  17  venlosc  an  II 
Original,  A.  .Y.,  I""  Mlb^". 

1738.  —  .\rrêté  du  directoire  du  district 
des  Andelys,  constalanl  l'arrestation  à 
Elrepajjny  de  Guillaume  Bap.  colporteur 
d'un  écrit  incendiaire,  contre-révolution- 
naire, tendant  à  l'avilis.semenl  et  à  la  dis- 
solution de  la  Convention  nalion.ile, atten- 
tatoire à  l'unité  et  à  l'iuilivisibililé  de  la 
Képubliijue,  et  contenant  une  criliiiue 
jileine  d'astuce  contre  le  gouvernement 
révolutionnaire,  et  décidant  que  l'agent 
national  du  district  dénoncera  ce  libelle 
au.v  Comités  de  salut  public  et  d'  silreté 
générale,  avfc  l'interrogatoire  dudit  (iuil- 
laumc  Itap,  qui  i-sl  ex|>éilié  au  Comil-'  de 
sûreté  générale,  sous  l'escorte  de  soldais 
révolutionnaires. 

17,  18  veoliisc  an  II. 
Copu-.A.N.,  V  4775»". 

I7II0.  —  Interrogatoire  subi  devant  le 
Comité  de  sftrelé  générale  par  Jciin-lla[>- 
tiste-Jarquos-l'hilippe  Kerthomicr,  impri- 
meur, prévenu  d'avoir  imprimé  et  vendu 
un  iiuvragi-  inlilulé  :  ninrmirs  frnlenirl  ri 
iii^lriirdiins  II  inrs ninrilni/rns  pnnr  1rs iiullre 
à  la  liaiiiriir  ih.i  rrpiiblieaiiiii.  accompagné 
d'une  épilre  déilicalnircà  tons  les  citoyens 
du  momie,  ouvrage  déchue  controiri^  aux 
principes  de  la  Itévidution,  dont  l'auteur 
l'sl  un  écrivain  publie  h  rrtté  du  portail  île 
Saitit-Mcolas-des-t^liamps,  lequel  llcrtho- 
mier  i>  déclaré  en  avoir  imprimé  !ioo  cxem- 


|>laires,  dont  Km»  ont  été  remis  à  l'auteur 
et  100  à  un  nommé  (iuillaume  Bap  |>uur 
:t6  livres,  et  que  l'auteur  avait  l'inlenliou 
de  les  vendre  aux  femmes  du  marché. 

21  vcnlùsc  an  11. 
Origia.il,  signé  de  Berlhoniier  et  île  Louis  (ilu 
Das-Rliin),  A.  .V.,  F''  4775". 

1740.  —  Arrêté  du  Coniité  de  sûreté 
générale,  vu  l'interrogatoire  subi  par  b- 
citoyen  Berthomier,  imprimeur,  rue  Nolre- 
I>amc-de-Nazareth,  n°  7.  ordonnant  qu'il 
sera  comluil  [lar  deux  gendarmes  dans  la 
maison  qu'il  indiquera,  à  l'elTet  de  saisir 
et  amener  au  Comité  l'indiiidu  qui  leur 
sera  désigné  comme  l'auteur  de  l'ouvrage 
intitulé  :  Disniiirs  fralrruel  ri  insinirlinns 
a  iiirs  eonciloijeiu',  imprimé  chez  ledit  Bei- 
Ihomier. 

21  veulù^  an  IL 
Minute,  A.  y.,  F*  4775". 

1741.  —  Interrogatoire  subi  devant  !>• 
Comité  de  siU"elé  générale,  en  vertu  d'uni- 
réquisition  de  l'agent  national  du  district 
des  Andelys,  pai'  liuillaume  Bap,  marchand 
de  peaux  de  lapin,  d'élrennes  niignnnnes 
et  de  calendriers,  colporleur  d'un  libelle 
incendiaire  et  contre-réviduli mnairc,  in- 
titulé :  Uiseotirs  fraternel  el  iiislrwlions  à 
mes  coneiloijens.  dont  UO  exemplaires  onl 
été  saisis  sur  lui,  et  qu'il  a  déclaré  avoir 
acheté  rue  de  Naiarelh.  n"  7,  au  mmibre 
de  12  dou/aini's,  avec  la  trei/.iéme  dou- 
zaine diinnée  par-dessus  le  marché. 

•     21  vcnlùsc  an  IL 
Uri(;inal,  «igni  de  Lmiis  (du  Bns-Uliin).  aver 
une  croix  pour  la  signature  île  Giiillaunu-  B.1|>. 
.A..V..1"  1775^'. 

1742  —  Arrélé  du  Comité  de  silreté 
géiiérab',  vu  l'interrogatoire  subi  parlliiil- 
laume  Bup, colporteur, ordoiinniil  i|uedeux 
gendarmes  conduiinnt  ledit  B.ip  dans  la 
maison  qu'il  leur  indiquera,  qu'ils  saisi- 
ront el  amèneront  au  Comité  rindixidii 
qui  leur  si'ia  indiqué  p.ir  ledit  ll:ip  pour 
élri-  celui  qui  lui  a  vendu  ledit  imprimé. 

V  I  vcnli'me  an  II, 
Copie  i-onfoniie.  A.  N„  V'  4775". 

I74:i.  —  Arrfllé  du  Comité  de  sunlr 
jrénérale.  vu   l'interrogatoire   subi   par  le 
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citoyen  rerthomier,  imprimeur,  rue  dite 
Notie-Dame-de-Nazareth.  chargeant  le  ci- 
toyen Morel  d'apposer  les  scelles  sur  ses 
magasins  et  imprimerie. 

11  ventôse  an  II. 
Copie  conforme,  A.  A'.,  F"  477i  ■^. 

1744.  —  Proci-s-vnrbal  de  transport  de 
Nicolas  .Moral,  secrétaire  du  Comité  de 
sûreté  générale,  accompagné  de  Fraaçois- 
l'rbain  Haguenier,  membre  du  Comité  ré- 
volutionnaire de  la  section  des  Cravilliers, 
au  domicile  du  citoyen  Bertliomier,  im- 
primeur, rue  .\olre-Dame-de-Nazareth,  et 
d'apposition  des  scellés  sur  ses  magasins 
et  imprimerie,  lesdils  scellés  consistant 
dans  le  cachet  de  Nicolas  Morel,  qui  porte 
pour  empreinte  la  déesse  de  la  Liberté  et 
les  mots  Morel,  secrétaire  du  Comité  de 
sûreté  générale  de  la  Convention. 

22  ventô.se  an  II. 
Original  signé,  A.  .\.,  F'  459G. 

174o.  —  .\rrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  vu  les  interrogatoires  en  date 
des  21  et  26  de  ce  mois,  décidant  que  les 
nonnnés  Vangorp,  Bertliomier  et  Cuillaume 
Bap  seront  mis  en  arrestation  dans  la 
maison  dite  Saint-Lazare. 

2  3  ventôse  an  II. 
Copie,  A.  A'.,  F'  477.53». 

1746.  —  Pétition;  de  la  citoyenne  Van- 
goi-p,  âgée  de  64  ans,  à  l'effet  d'obtenir  la 
mise  en  liberté  de  son  mari,  âgé  de  6.3  ans, 
arrêté  depuis  30  jours  pour  avoir  composé 
un  écrit,  où  un  patriote,  n'ayant  pas  l'usage 
de  la  littérature,  a  pu  se  tromper  dans 
l'expression  de  ses  idées,  écrit  qui  a  été 
présenté  aux  Jacobins  en  novembre  1702, 
accepté  par  la  Société,  qui  l'a  inséré  dans 
son  procès  verbal,  ce  qui  ne  pouvait  faire 
supposer  qu'il  entraînerait  son  arrestation 
et  occasionnerait  la  situation  pénible  où 
elle  se  trouve,  étant  réduite  à  la  dernière 
extrémité,  et  sollicitant  l'élargissement  de 
son  mari. 

18  germinal,   18  floréal  an  II. 
Originau.\  signés (2  pièces),  A.  A'.,  F"  4775^''. 

1747.  —  Requête  adressée  des  Madelon- 
nettes  au  Comité  de  sûreté  générale  par  le 
citoyen  Bertliomier,  imprimeur,  exposant 


que,  détenu  depuis  plus  d'un  mois,  il  a 
épuisé  toutes  ses  ressources  et  qu'infirme 
depuis  longtemps,  il  manque  du  néces- 
saire et  se  trouve  réduit  au  pain  et  à  l'eau, 
en  conséquence  demandant  la  levée  des 
scellés  sur  son  imprimerie  et  chez  lui,  et 
ajoutant  qu'il  ne  redoute  pas  l'examen  le 
plus  attentif  de  ses  papiers. 

22  germinal  an  II, 
Original  signé,  A.  N.,  V  47753'. 

I74S.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  décidant,  sur  la  demande  du 
Comité  civil  de  la  section  des  Gravilliers, 
qu'il  sera  procédé  par  le  juge  de  paix  de 
cette  section  à  la  levée  des  scellés  apposés 
chez  le  nommé  Berthomier,  imprimeur, 
rue  de  Nazareth,  n°  llo,  à  l'elTel  de  dis- 
traire les  types,  chiffres  et  impressions 
appartenant  à  ladite  section,  avec  l'arrêté 
du  Comité  civil. 

25  germinal  an  II. 

Minute  et  extrait  signé  (2  pièces),  A.  A'., 
F'  4775-«. 

1719.  —  Pétition  de  Pierre  Vangorp,  de- 
meurant à  Paris,  passage  de  la  Marmite, 
section  des  Gravilliers,  au  Comité  de  sû- 
reté générale,  exposant  qu'il  y  a  18  mois, 
lorsque  les  décrets  permettaient  la  libre 
opinion  et  la  liberté  de  la  presse,  il  a  com- 
posé un  livre  intitulé  -.Avisa  mes  concitoyens, 
et  qu'avant  de  le  livrer  à  l'impression,  il  le 
soumit  à  l'appréciation  des  Jacobins  et  du 
président  de  la  Convention,  qui  ne  lui 
tirent  aucune  observation  et  dont  l'appro- 
bation tacite  l'autorisa  à  le  livrer  à  l'im- 
pression, ajoutant  qu'il  n'a  jamais  eu  en 
vue  que  le  bien  général  de  sa  patrie,  et 
qu'il  a  cru  pouvoir  émettre  ses  idées,  sans 
méchanceté  et  sans  envie  de  nuire,  que,  le 
22  ventûse  dernier,  il  fut  arrêté,  ainsi  que 
l'imprimeur  et  le  misérable  colporteur, 
qui  ne  sait  ni  lire  ni  écrire,  qui  a  cru  por- 
ter des  livres  de  contes  et  fut  arrêté  à 
Etrepagny,  en  Normandie,  exprimant  le 
vteu  que  le  Comité  de  sûreté  générale  vou- 
dra bien  prendre  en  considération  l'inno- 
cence de  l'exposant,  de  l'imprimeur  et  du 
colporteur,  tous  détenus  aux  Madelon- 
nettes,  et  ordonner  leur  élargissement. 

26  germinal  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  V  47753'J. 
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1750.  —  Leilre  du  greffier  de  la  seclion 
lies  Gravilliers  au  Coiiiilé  de  sùrelé  géné- 
rale, renouveiuiil  la  demande  de  levée  des 
scellés  chez  le  ciloyeii  Berthomier,  impri- 
meur de  la  seclion,  déjà  adressée  le  23  ger- 
minal précédent,  à  l'efTet  d'extraire  les 
grilles  de  la  section  se  trouvant  sous  ces 
scellés,  qui  deviennent  d'une  utilité  indis- 
pensable et  qui  pourraient  compromelln- 
la  section  dans  le  cas  où  l'on  s'en  servirait 
à  son  insu. 

8  messidor  an  II. 

Original,  signe-  ^le  l'iot.  spcrélaire-L-iellRr. 
A.  .V.,  F^  iSOii 

17.".l.  —  MéinoMv  df  Jean-Uaplislc-Ja. 
<|ues-Pliili|ipe  Berthomier,  imprimeur  de 
la  section  des  (■ravilliers,au  Coniilé  de  srt- 
relé  générale,  exposant  qu'il  a  été  arrêté, 
le  21  ventôse,  pour  avoir  imprimé  en  dé- 
cembre 1702  une  brochure  intitulée  :  bh- 
coitrs  à  mes  concitoyens,  d'emiron  20  pages 
in-8,  que  son  auteur,  le  citoyen  Vangorp. 
écrivain  de  jilace,  avait  lue  en  manuscrit 
aux  Jacobins,  et  qu'il  lui  avait  fait  impri- 
mer à  000  exemplaii-es,  sans  lui  avuir  payé 
les  {'M)  livres,  [irix  convenu  pour  l'édition, 
(|ue  celle  brochure  aurait  sans  doute  été 
Dublire  sans  un  colporteur  forain,  mar- 
chand d'almanachs,  qui  lui  en  acheta 
12  douzaines  au  prix  de  36  livres,  et  fut 
arrêté  par  un  dclaclienient  de  l'armée  ré- 
vtdutionnaire  dans  l'Eure,  comme  débitant 
un  ouvrage  dangereux,  ajoutant  i|ue  l'nr- 
restatiiin  de  ce  colporteur  entraîna  la  sienne 
et  celle  lie  l'auteur,  l't  i|uc  depuis  ce  mo- 
mi-iil  il  gémit  aux  Madeloiiiii-ltes  dans  la 
détresse,  ne  .subsistant  que  du  trav.iil  de 
ses  mains,  rappelant  comme  titres  di-  ci- 
visme que,  lors  du  10  aortl.  il  était  au  poste 


le  plus  périlleux,  que  sa  fille  unique  a 
épousé  un  patriote,  officier  de  gendarme- 
rie à  cheval,  qui  depuis  peu  est  revenu 
des  frontières  couvert  de  blessures,  et 
sollicitant  sa  mise  en  liberté. 

30  thermidor  an  II. 
Original  sipné,  .4.  S.,  F"  4590. 

1752.  —  l'ctiliiin  de  Pierre  Vangor|>  au 
Comité  de  silreté  générale,  ex|<osant  qu'il 
est  détenu  aux  Madelnnnelles  depuis  le 
30  venlOse,  pour  un  jielit  ouvrage  intitulé  : 
AvU  à  mes  conciliu/ens,  lequel  a  été  soumis, 
il  y  quelques  jours,  à  l'examen  du  Comité, 
qui  a  reconnu  que  l'auteur  n'avait  été 
guidé  que  par  de  bonnes  inlenlions,  et 
rappelant  que.  lois  de  son  interrogatoire 
du  24  ou  26  ventôse,  le  citoyen  Louis  ilu 
Bas-Bliin  lui  avait  fait  espérer  un  prompt 
élargissement,  en  conséquence  insistant 
pour  sa  mise  en  liberté. 

C  fructidor  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  F"  4775". 

1753.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûrelé 
générale,  ordonnant  la  mise  en  liberté  du 
citoyen  Iterlhomier,  imprimeur,  rue  de 
Nazareth,  et  la  levée  des  scellés  appo.sés 
sur  ses  p.ipiers. 

7  rnictidnr  an  11. 
Copie  conforme.  A.  N.,  1'"  45'."' 

nr.i.  —  Arrêt.-  du  Ciimili-  .!•■  s  iif  le 
u'énérale,  oi-donnant  de  mettre  en  liberté 
le  citoyen  Vangorp,  détenu  aux  Mudelon- 
nelles,  et  de  lever  les  scellés  apposés  sur 
ses  papiers  et  efTel-s. 

Il)  fnirliilor  nn  II. 
t 'opii'  conforme,  A,  A'.,  1'"'  477.'i-". 


.i5  31.   -  Dons  patriotiques  pour  la  guerre    ventôse  an  II 


I7:ir>.  —  lliinimage  à  la  Cnnvenlion  na- 
lionale  par  le  citoyen  (lelée,  de  la  serliiui 
de  I Tnité,  employé  au  cnda.nlre,  d'un  la- 
blenu  de  II  pieds  de  hauteur  sur  f>  de  Inr- 
«eur,  re|irésentnnt  In  Conslitulion  de  la 
llêpuldique,  leuvre  (|u'il  s'élail  engagé  à 
exécuter  en  olîrani,  il  y  a  (pielque  temps, 


un  pelil  lablcau  renfemianl  l.i  jtérl.iraliiwi 
des  Itroits  de  l'Homme:  celui  de  la  CoUJtli- 
tulion  esl  composé  de  2  colonnes  partagées 
par  un  faisceau  surnionlé  du  bonnet  de  la 
Liberté,  avec  un  socle  Mur  lequel  se  voit  le 
niveau  de  l'Egalilé;  rencndremcnl.  formé 
par  des  no-uds  de  rubans  tricolores,  est 
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l'image  de  l'IndivisiMlité,  et  tous  les  dé- 
partemenls  renfermés  dans  chacun  de  ces 
nœuds  sont  les  bouleva.ds  inexpugnables 
contre  lesquels  viendront  se  briser  Ions 
les  efl'orts  des  tyrans  coalisés;  il  est  en- 
core remblèmc  de  la  réunion  de  tous  les 
Français  autour  de  la  représentation  na- 
tionale; enfin  il  représente  le  cercle  au- 
^'uste  au  milieu  duquel  les  Législateurs 
marcliaienl  lors  de  la  fête  de  la  Réunion. 

3  ventôse  an  II. 

Original  non  signé,  .4.  IV.,  C  295,  n"  9S'» 
([liècc  30). 

Mention  honorable  au  BuUelin. 

17")(5.  —  Lettre  des  directeurs  des  biens 
nationaux  et  des  émii;rés  du  district  de 
Paris  au  [irésidenl  de  la  Convention  na- 
tionale, accompagnant  l'envoi  d'une  somme 
de  400  livres,  montant  de  la  contribution 
des  employés  de  l'administration  des  biens 
nationaux  pour  les  frais  de  la  guerre,  pen- 
dant les  mois  de  nivôse  et  pluviôsederniers. 

4  ventôse  an  II. 

Original,  signé  de  Fréry,  Gomé  etLaRoclie, 
A.  IV.,  C  293,  n°  962  (pièce  19). 

Reçu  les  400  livres,  le  0  ventôse.  Signé  : 
Duoroisy. 

Mention  lionorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
0  ventôse,  lan  2'  de  la  République.  Signé  : 
Berlier. 

1757.  —  Adresse  des  militaires  et  em- 
ployés de  la  maison  nationale  des  Inva- 
lides à  la  Convention  nationale,  accompa- 
gnant le  don  de  171  paires  de  souliers, 
faisant  partie  des  201  paires,  produit  d'une 
souscription  volontaire  ouverte  entre  eux, 
les  30  paires  de  surplus  ayant  servi  à  com- 
pléter un  envoi  fait  par  la  section  des 
Invalides  à  leurs  braves  frères  d'armes 
ciui  combattent  les  brigands  de  la  Vendée, 
et  déclarantque  les  militaires  invalides  ont, 
malgré  les  glaces  de  leur  ;ige  et  leurs 
infirmités,  extrait  de  la  terre  ce  salpêtre 
qui  doit  exterminer  les  tyrans,  et  qu'ils 
présentent  à  titre  d'essai  à  la  Convention, 
jurant  d'extraire  jusqu'à  la  dernière  par- 
celle de  cette  précieuse  matière  et  do  ne 
se  reposer  que  quand  l'Europe  entière 
sera  libre. 

5  ventôse  an  II. 
Original,  signé  de  Nys,  A.  N.,  C  29.5,  h"  985 
pièce  25). 


Mention .  honorable,  insertion  au  Biiilelm, 
5  ventôse,  an  2  de  la  République.  Signé  :  Ber- 
lier, secrétaire. 

1758.  —  Adresse  de  la  section  deHonne- 
Nouvelle  à  la  (^.onvention  nationale,  an- 
nonçant qu'elle  a  fait  porter  au  magasin 
de  Trainel  les  objets  suivants,  savoir  : 
460  chemises  neuves,  423  chemises  lessi- 
vées, 222  paires  de  bas,  tant  de  laine  que 
de  coton,  20  paires  de  guêtres,  92  paires 
de  souliers  neufs,  7  paires  de  vieux,  24 
mouchoirs  neufs,  13  vieux,  1  coupon  de 
0  aunes  de  toile  d'Auneau,  14  cols,  3  pan- 
talons, 3  gilets,  1  chapeau,  o  gibernes  et 
8  paquets  de  charpie,  linge  et  bandages, 
et  ajoutant  que  l'Assemblée  générale  de  la 
section,  ainsi  que  la  Société  pojiulaire, 
ayant  recueilli  une  somme  de  2,097  livres, 
le  Comité  révolutionnaire  l'a  employée  en 
achat  de  cuir  pour  faire  travailler  les  n:al- 
heureux  cordonniers,  pères  de  famille, 
sans  ouvrage,  malheureusement  très  peu 
de  tem[)s,  vu  la  modicité  de  la  somme,  et 
que  l'on  a  confectionné  210  paires  de  sou- 
liers destinés  à  chausser  210  républicains, 
qui  se  battent  si  bien  et  qui,  à  coup  sûr, 
vaincront  et  terrasseront  tous  les  despotes. 

10  ventôse  an  II. 

Minute  non  signée,  A.  JV.,  C  293,  n"  96J 
(pièce  18). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
10  ventôse,  l'an  2"  de  la  République.  Signé  ; 
Oudot. 

1759.  —  .Vdresse  des  citoyens  du  Comité 
■  révolutionnaire  de  la  section  de  la  .Mon- 
tagne à  la  Convention  nationale,  raïqielant, 
comme  témoignage  de  leur  sollicitude  pour 
les  défenseurs  de  la  patrie,  qu'il  y  a  deux 
mois  ils  ont  donné  2,652  chemises,  800 
paires  de  bas,  34  paires  de  souliers  etbeau- 
coup  d'autres  objets,  tels  que  capotes,  ha- 
bits, vestes,  culottes,  pantalons,  charpie,  et 
déclarantiiu'ilssontheureuxdedéposersur 
le  bureau,  en  espèces,  5,864  livres  en  assi- 
gnats, 337  livres  15  sols  en  numéraire, 
une  croix  de  l'ancien  régime,  une  pièce  de 
mariage  en  argent,  une  boucle  d'oreille  en 
or  et  des  médailles  en  argent  et  en  cuivre. 

10  ventô.se  an  II. 
Original,   signé  de  Joberl,    président,  et  de 
8  connnissaires,  A.  iV.,C  293,  n<'965(|)ièce20). 
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Mention  Itonorable,  iasertiun  au  BulletiD,  le 
li  venlô.sc,  l'an  '2'  de  la  République  française. 
Signé  :  Mathieu. 

1760.  —  Adresse  des  citoyens  de  la  sec- 
lion  Maral  à  la  Convention  nationale,  an- 
nonçant l'envoi  du  proiluit  du  travail  des 
Sans-culottes,  un  millier  pesant  de  salp<*- 
Ire,  avec  enaagemenl  d'en  fournir  OOii  li- 
vres toutes  les  décades,  el  rappelanlque  la 
section  possédait  dans  son  sein  un  salpi^lre 
moral,  plus  terrible  encore  que  relui 
qu'ils  apportent,  que  les  sct'lérals  conjurés 
contre  la  liberté  du  peuple  ont  cru  l'avoir 
anéanti  par  leur  fer  assassin,  mais  que 
leur  crime  a  pénétré  d'indignation  ses 
concitoyens,  qui  ont  redoublé  d'énergie 
pour  chercher  dans  le  sein  de  la  terre  de 
quoi  venger  la  Liberté  et  ses  amis. 

10  ventùse  an  II. 

Original,  signé  de  Momoro  et  de  cinq  com- 
missaires, A.  N.,  C  295,  n"  088  (pièce  28). 

Mention  lionor.iblc,  insertion  au  Dullrlin,  le 
15  venlû!«.  Sifiné  :  Charles  Cochon. 

ITi'.l. — Lettre  de  Hanriot.  v'ént'ral  en 
chef  de  l'armée  de  Paris,  au  président  de 
la  Convention  nationale,  lui  Iraiismeltant 
une  Ifllre  ipi'il  a  reçue  du  ciluven  l(e 
(luercy.  à  l'hopilal  des  gardes-marine  de 
lîresl.par  larpielle  il  le  prie  do  déposer  un 
assignat  de  In  livres,  qui  sera  consacré  à 
l'ailiat  d'une  paire  de  souliers  au  premier 
soldat  qui  partira  de  Paris  pour  l'armée 
du  Nord,  seul  moyen  de  purilier  celle 
.somme  que  lui  avait  envoyée  le  liloyen 
Prciiat,  en  reinercicment  de  le  (|u'il  avait 
pris  sa  défense, avec  la  lettre  de  He  (iiiercy. 

1 1  vcntùAc  an  II. 

Original,  «igné  de  Hanriot,  A.  N.,  C  2'J3, 
n"  '.»68  (piècen  8,  '.»). 

Mention  honoralilc,  in.sertion  au  Utillclia, 
le  17  ventôse,  2'  année. 

17t'i-2.  —  Lettre  de  commissaires  de  In 
Cornmisitioii  des  salpêtres  de  la  section  des 
(innles-Krançaises  au  citoyen  .Saint-Jusl, 
président  de  la  Convention  nationale,  nu- 
iioni;jinl  In  remise  dniis  les  inagnsins  di> 
l'ailmini-lration  révolulionnaire  des  sal- 
pêtres de  1,011  livres  de  salpêtre,  qui, 
jointes  aux  1,2H  livre», envoyées  le  .10  plu- 


viôse  dernier,    forment    la    quantité    de 
2.;iH  livres  (.<ic). 

(  1 1  ventAse  an  II. 

Original,  signé  de  Derosnc  et  Leroy,  com- 
missaires, A.  JV.,  C  295,  n»  987  (pièce  32). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin, 
Il  venlMse.  an  2  de  la  République.  Signé:  Hcr- 
lier,  secrétaire. 

I7t>3.  —  Adresse  de  la  section  des  Qnin/.e- 
Vinglsà  la  Convention  nationale, déclarant 
que  la  section  saura  se  passer  de  t"Ul, 
pourvu  que  ses  frères,  qui  combattent  si 
glorieusement  et  avec  autant  de  courage 
sur  les  fronliéres,  ne  manquent  de  rien, 
qu'il  ne  faut  à  des  républicains  que  du 
pain,  du  fer  el  du  salpêtre,  et  annonçant 
l'envoi  de  1,200  livres  brute  de  salpêtre,  à 
litre  d'échantillon,  puissant  éraéliquepour 
purger  la  terre  des  ennemis  de  la  Liberté. 

12  ventôse  an  II. 

Original,  signé  de  Paltrie,  président,  Garnier, 
secrétaire,  A.  S.,  C  295,  n»  988  (pièce  8). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  ce 
1 1  v<'nl''ise.  Signé  :  Mathieu,  secrétaire. 

l7fiL  —  Pélilion  de  deux  artistes  amis 
de  la  Liberté,  Ph.  Caresme  et  Tassaert,  à  la 
Convention  nationale,  accompac;nanl  la 
présentation  d'un  dessin,  destiné  <t  rappe- 
ler les  derniers  momenis  de  Chniier  dans 
sa  prison,  dessin  qu'ils  désireraient  re- 
produire par  la  pravure,  mais,  sans  for- 
lune,  ils  n"  peuvfiit  oITrir  à  la  nalioii  que 
leur  zélé  et  deinandeni  que  la  Convention 
fasse  examiner  leur  dessin  pjir  le  ("oniilé 
d'instruction  publique,  avec  mission  de 
faire  un  rapport  sur  l'inlérét  qite  peut 
pré.senler  ce  sujet. 

12  ventAoc  an  IL 

(  >riginal  signé.  .A .  AT. ,  C  295.  n* 988  ,  piè«-«  U). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
1.1  vcnlô.'o,  l'an  2  do  la  République.  8igné  : 
Elic  I>aooiile,  scorétairo. 

l't'i'j. —  Lettre  adressée  le  17  pluviôse 
lie  Puyrerdn.parC.liarlel.élecleurde Paris, 
membre  du  Conseil  générni  de  lu  t'.om- 
niune,  actuellement  général  de  la  division 
du  Mont-Libre, aux  teprésiiilanls  ilu  peu- 
ple prés  l'arinéi»  .l.'s  Pyrêni-cs-Orientales, 
les  priant  de  faire  passer  a  la  (loiivenlion 
la  médnille  d'or  qu'il  a  <ditenue  à  la  suite 
du  snuveUge,  lo  Tt  seplembrc  17S2,de  plus 
lie  cent  de  ses  frère»,  prêts  i\  pi'rir  dnn» 
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uii  naufrage,  iiK-Jaille  qu'il  ne  veut  plus 
ganler  ou  porter,  parce  qu'elle  porte 
l'image  d'un  traître. 

(13  ventôse  an  II.) 

Originalsigné,  A.  N.,  C  '393,  n»966(pièce  16). 

Insertion  au  Bulletin,  le  13  ventôse,  l'an  2« 
de  la  République.  Signe  ;  Elle  Lacoste,  secré- 
taire. 

1766.  —  Lettre  du  Comité  révolutiim- 
naire  et  de  la  Commission  des  salpêtres 
de  la  section  Révolutionnaire  au  président 
de  la  Convention  nationale,  le  priant  d'an- 
noncer à  la  Convention  la  remise  à  l'ad- 
ministration de  la  fabrication  révolution- 
uaire  des  salpêtres  et  poudres  de  Paris 
do  200  livres  de  nitre  de  la  première 
qualité,  faisant  observer  que  leur  local 
semblait  d'abord  leur  interdire  l'extrac- 
tion du  salpêtre,  leurs  caves  étant  souvent 
inondées  par  les  eaux  de  la  Seine,  mais 
qu'ils  ont  surmonté  tous  ces  obstacles  et 
que  leurs  ateliers  sont  toujours  en  pleine 
activité,  chaque  citoyen  de  la  section  te- 
nant à  se  montrer  dig-ne  du  nom  de  sec- 
tion Révolutionnaire. 

14  ventôse  an  II. 

Original,  signé  de  Mesnil,  président  du  Co- 
mité révolutionnaire,  de  Sillans,  président  de 
la  Commission  des  salpèti-e.s,  d'Amiel  et  de 
Nouailliior,  secrétaires  du  Comité  révolutinn- 
naire  et  de  la  Commission  des  salpêtres,  A.  N., 
C  V.)ô,  n°  992  (pièce  3). 

Mention  honorable,  insertion  .au  Bulletin, 
22  ventôse  an  II  de  la  République. 

1767.  —  Hommage  par  le  citoyen  De- 
latre,  de  la  section  de  la  Halle-aux-Blés, 
d'un  sabre  et  d'une  paire  de  pistolets  pour 
armer  un  défenseur  de  la  patrie,  ainsi  que 
que  de  10  louis  pour  être  échangés  contre 
des  assignats  et  être  employés  à  se- 
courir dos  veuves  et  des  enfants  do  ses 
frères  morts  aux  frontières. 

(15  ventôse  an  II.  I 

Original  signé,  A.  N.,  C  293,  n»  967 
(pièce  6). 

Reçu  les  240  livres  ci-dessu.«,  le  sabre  et  les 
pistolets.  Signé  :  Durroisy. 

Mention  honorable  au  Bulletin. 

1768.  —  Don  patriotique  par  Nicolas 
Robinet,  soldat  invalide  de  la  T  division  à 
l'Hùtel  national  des  militaires  invalides, 
d'une  somme  di'   Ci  livres  en  3  assignats 


de  cent  sols,  provenant  de  ses  l'quirgnes 
sur  trois  mois  de  paye,  modeste  somme 
qu'il  destine  aux  frais  de  la  guerre,  en 
demandant  l'insertion  au  Bulletin,  sur  la- 
quelle il  insiste  d'autant  plus  qu'ayant 
donné,  le  16  nivôse,  2  chemises  et  2  mou- 
choirs pour  les  défenseurs  de  la  patrie,  la 
mention  honorable  et  l'insertion  au  Bul- 
letin, qui  avaient  été  décrétées,  ont  élé 
oubliées. 

15  ventôse  an  II. 

Original  .signé,  A.  N.,  C  293,  n»  967 
(pièce  1 1). 

Reçu  le.s  15  livres,  le  15  ventôse.  Signé  : 
Ducroi.sy. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
15  ventôse  an  2.  Signé  :  Charles  Cochon. 

1769.  —  Délibération  de  l'Assemblée 
générale  de  la  section  de  la  Maison-Com- 
mune, décidant  d'olTrir,  le  17  du  présent 
mois,  les  prémices  de  ses  travaux  pour 
la  fabrication  du  salpêtre,  et  de  se  Irans- 
porter  à  la  Convention,  en  cortège,  prési- 
dent en  lête,  avec  les  drapeaux  et  flammes 
de  chaque  compagnie,  qui  seront  déployés 
pour  cette  auguste  cérémonie,  avec  l'a- 
dresse des  Sans-culottes  de  la  section  de 
la  Maison -Commune,  déclarant  que  la 
terre,  si  longtemps  souillée  par  le  despo- 
tisme, ravie  d'être  devenue  un  sol  de  li- 
berté, seconde  leurs  efforts  et  leur  pro- 
digue de  quoi  former  la  foudre  qui  doit 
servir  à  écraser  leurs  ennemis. 

15,  17  ventôse  an  II. 

Extrait  conforme  et  minute  (2  p.),  A.  N., 
C  295,  n»  990  (pièces  6,  7). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
17  ventôse,  an  2  de  la  République.  Signé  : 
Bezard . 

1770.  —  l.etlro  des  gardiens  des  scellés 
de  la  section  dn  Bonnet-Rouge  au  prési- 
dent de  la  Convenlion  nationale,  déclarant 
qu'ayant  ouvert  une  souscription  volon- 
taire chez  le  citoyen  Breton,  payeur  du 
Déparlement,  ils  ont  versé  le  montant 
d'une  journée  de  leur  paye,  et  qu'ils  des- 
tinent cette  modique  somme  (146  livres 
5  sols)  aux  citoyennes  dont  les  maris  sont 
aux  fronlières,  faible  gage  do  l'amour  pour 
la  pairie  de  véritables  Sans-culotles. 

16  ventôse  an  II. 

Minute  non  signée,  A.  N.,  C  2!I3,  n°  968 
(pièce  10). 
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lte<:u  les  146  livres  5  sois,  le  16  ventosc. 
yignc-  :  Ducroisv. 

McDiion  honorable,  iiiscrtiun  au  Bulletin,  le 
17  venlMSe,  2'  année. 

1771.  —  Adresse  de  la  seclioii  du  Temple 
11  lu  Coiivenlion  nalionale,  déposant  les 
premiers  produits  de  sa  fabrication  du 
salpiHre,  et  promettant  à  la  patrie  4  quin- 
taux par  décade  de  letle  matière,  inlini- 
menl  plus  précieuse  que  l'or  pour  des 
hommes  qui  ont  à  défendre  leur  liberté 
contre  les  entreprises  de  la  tyrannie,  rap- 
pelant les  dons  patriotiques  remis  au  Co- 
mité révolutionnaire  et  déposés  dans  l'un 
des  magasins  de  la  République,  consistant 
en  790  chemises,  207  paires  do  souliers. 
2%  paires  de  bas,  H-2  pibernes,  112  bau- 
driers, ti'  paires  de  guêtres,  12  uniformes. 
23  culottes,  1(«  vestes,  12  couvertures  de 
laine,  et  y  ajoutant  OC»  livres  en  numé- 
raire, une  croix  de  Malte,  une  croix  de 
Saint-Louis,  une  pièce  d'argent  représen- 
tant le  sacre  du  dernier  des  tyrans. 

16  vcntô.se  an  II. 

Original,  signé  de  Laurent,  présiilenl,  A.  S., 
C  293,  n°  967(piùce  17). 

Heçu  les  90  livres,  Signé  :   Ducroisy. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  lo 
IBvenldse,  l'an  2".  Signé  :  Charles  Cochon. 

1772.  —  Adresse  de  la  Société  populaire, 
séante  rue  Vendôme,  section  du  Temple, 
à  la  Convention  nalionale,  accompagnant 
la  présentation  d'un  cavalier,  monté  et 
équipé  par  elle  pour  augmenter  le  nombre 
de  ses  frères  d'armes,  destinés  A  com- 
battre et  exterminer  les  despotes  et  leurs 
satellites,  exprimant  le  regret  que  ses 
ressources  l'oblige  à  se  borner  à  l'offre 
d'uD  seul  cavalier,  cl  déclarant  qu'elle 
s'efforcera  de  mériter  l'épithèle  luinoruble 
de  sentinelle  du  giiuverncrneiil  révolulion- 
nairu,  donnée  par  le  Comité  de  miIuI  pu- 
blic aux  sociétés  populaires,  par  la  plus 
active  surveillance  pour  ilévoiler  et  dé- 
jouer le»  rompbils  lies  ennemis  du  bien 
public,  de  quelque  m.'isi|ue  qu'ils  puissent 
se  couvrir. 

16  vcnlOKO  BU  n. 

I^lriginal,  signé  >lo  Diitilh,  vice-pK'aiiIrnl, 
A.  S.,  C  295,  n»  289  (pièce  29). 

Mention  honoralilo,  insertion  au  Bulletin,  lo 
!•;  vcnl"x«,  l'an  2".  Mignc  :  Charlox  Cochim. 


1773. —  Lettre  du  directoire  de  Fran- 
liade  au  président  de  la  Convention  na- 
tionale, faisant  connaître  que  les  citoyens 
du  district  de  Franciade,  pour  la  plupart 
pauvres  Sans-culottes,  aussitôt  cju'ils  nnt 
appris  par  une  lettre  du  bataillon  de  Fian- 
ciade  la  pénurie  de  plusieurs  effets  d'ha- 
billement, ont  rivalisé  d'ardeur  et  multiplié 
les  dons  patriotiques,  à  tel  point  que,  dés  le 
25  pluviôse  a  été  effectuée  la  remise  dans  les 
magasins  désignés  par  la  Commission  des 
subsistances  des  objets  suivants  :  204  paires 
de  guêtres,  1,007  paires  de  bas,  l,fo2  che- 
mises, 216  pantalons,  470  paires  de  sou- 
liers, 7  paires  de  bottes,  7.">  gilels,  49  cu- 
lottes. 17  vestes,  2o  habits,  et  un  nombre 
considérable  de  casques,  sacs  de  peau, 
cols,  mouchoirs,  chaussons.  2  à  3(Mt  livres 
de  charpie,  plusieurs  sacs  de  bandes  pour 
les  hôpitaux  mililaires,  ajoutant  que  les 
citoyens  ont  offert  et  qu'on  a  déposé  chez, 
le  receveur  du  district  2,040  livres  II  sols, 
une  médaille  d'argent  doré,  deux  croix 
en  or  et  une  en  argent. 

16  vent6se  an  II. 

Original  signé,  A.  A'.,  C  29»,  n*  '.i72 
(pièce  19). 

Mention  honorable,  insertion  nu  Bulletin, 
21  ventôse,  2«  année. 

1774.  —  Lettre  du  citoyen  Ilippolyte 
Quibel,  ancien  tabletier,  au  président  de 
la  Convention  nationale,  annonçant  qu'il 
abandonne  ce  qui  lui  revient  de  sa  maî- 
trise pour  le  soulugemenl  des  veuves  et 
orphelins  dont  les  pères  sont  niorls  en 
défeiidant  la  Itépublique. 

17  veniftsc  un  II. 

Original  signé,  A.  N.,C  2'j;î,  n"  9ii8  I pièce (i). 
Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,   le 
17  vonlùKC. 

I77î>.  —  Adresse  de  la  municipalité  et 
de  la  Société  piqiulaiie  de  'finals  à  la 
( 'on  \  en  lion  lia  linnale,  accompli  ^'nantie  don 
palriolique  pour  leurs  frères  d'armes  de 
123  chemi.'-es,  de  22  livres  de  charpie,  de 
quantité  de  bandes  et  compresses,  d'une 
culolte,  de  2  paires  de  gin^lres,  d'un  moii- 
ilioir,  de  4  gibernes,  de  3  paires  de  bo*  et 
de  !H7  livres,  dont  is:;  livres  on  assignats 
et  92  livres  12  sols  en  numéraire,  annon- 
çant  que    les    jeune.*   républicains  de    la 
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commune  onl  installé  dans  le  lieu  des 
séances  de  la  Sociélé  populaire  le  buste 
du  jeune  Barra,  ont  juré  de  l'imiter,  de 
prouver  aux  tigres  couronnés  que  le  sang 
de  ce  héros  de  leur  âge  coule  dans  leurs 
veines,  et  de  mourir  plutôt  que  de  céder  à 
l'esclavage  et  à  la  tyrannie,  enTin  récla- 
mant de  nouveau  pour  leurs  séances  la 
ci-devant  église  de  la  commune,  étant  gué- 
ris du  mal  fanatique  et  superstitieux. 

19  venloîe  an  II. 

Original,  signé  de  Plot,  maire,  et  Baudement, 
secrétaire -greffier,  A.  A'.,  C  293,  n»  969 
(pièce  28). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
le   .  .  ventôse,  2«  année.  Signé:  Tallien. 

1770.  —  Adresse  de  la  section  des  Droits- 
dc  l'Homme  à  la  Convention  nationale, 
annoni;-ant  qu'elle  a  déposé  à  l'administra- 
lion  révolutionnaire  des  poudres  et  sal- 
pêtres, le  14  de  ce  mois,  556  livres  de 
salpêtre,  reconnu  de  très  belle  qualité,  que 
la  même  quantité  existe  en  ce  moment 
dans  l'atelier  de  la  section,  prête  ù  èlft 
livrée,  et  déclarant  pouvoir  s'engager  à 
cil  fournir  50  à  60  milliers,  faisant  con- 
naître également  que  les  citoyens  de  la 
section  ont  armé  et  équipé  un  cavalier,  prêt 
k  aller  grossir  le  nombre  des  défenseurs 
de  la  République,  de  plus,  que  13  jeunes 
enfants  de  la  section  briilenl  du  désir  de 
servir  la  cause  de  la  Liberté  en  combattant 
pour  la  patrie,  soit  en  qualité  de  trom- 
pettes, soit  sur  les  vaisseaux,  enlin  men- 
tionnant avec  éloges  la  conduite  du  jeune 
lils  du  patriote  Bailly,  qui,  en  jouant  dans 
un  jardin,  a  découvert,  cachées  dans  un 
pot  de  fleurs,  43  pièces  d'or  à  l'effigie  du 
dernier  tyran,  connues  sous  le  nom  de 
doubles  louis,  et  en  a  fait  lui-même  la  dé- 
claration, mais  la  section  a  voulu  lui  pro- 
curer l'avantage  d'offrir  à  la  Convention  ce 
niétul  défiguré,  qui  ne  peut  avoir  de  prix 
ipi'cnipliiyé  riinli'O  les  ennemis. 

■20  venloic  au  II. 
Original  signé, >1.  A'.,  0  294,  n"  970(|ilécc  1 1). 
Mention  honoralile  ut  insertion  au  Liullclin. 

1777.  — Don  patriotique  à  la  ("onvention 

nationale    par    le    citoyen    Pierre -.Nicolas 

Hailly,  employé  à  la  Poste  au  bureau  des 

chargements  de  Paris  pour  les  départe- 

T.  X. 


ments,  demeurant  rue  des  Juifs,  ii"  18,  de 
43  doubles  louis,  qui  étaient  cachés  dans 
un  jardin,  trouvés  par  son  fils,  jeune  pa- 
triote de  7  ans,  avec  le  vœu  que  cet  or, 
qui  souillait  le  sol  de  la  Liberté,  puisse 
servir  à  anéantir  tous  ses  ennemis. 

20  venlose  an  II. 

Minute,   A.   A'.,    C  294,  n°  070   ( pièce    12). 

Remis  à  Ducroisy. 

Mention  honoralile,  insertion  au  Bulletin,  avec 
celle  du  nom  de  l'enfant  qui  a  apporté  le  don 
patriotique,  le  20  ventôse,  l'an  2  de  la  Répu- 
blique. Signé  :  Oudot,  secrétaire. 

1778.  —  Adresse  de  la  section  de  Brtitus 
à  la  Convention  nationale,  annonçant  que 
tous  les  patriotes  de  cette  section  tra- 
vaillent avec  un  zèle  infatigable  à  l'extrac- 
tion du  sel  précieux,  dcsiiné  à  composer 
la  foudre  qui  doit  pulvériser  les  tyrans, 
que  déjà  2.000  livres  de  salpêtre  sont  ve- 
nues à  l'Arsenal  grossir  les  immenses 
offrandes  de  leurs  frères  des  autres  sec- 
tions, s'eiigageant  à  eu  fournir  un  millier 
par  décade,  et  donnant  le  résultat  des 
déclarations  relatives  à  l'empi'unt  forcé, 
qui  ont  atteint  le  chiffre  de  1,600,000  livres. 

20  ventôse  an  II. 

Original,  signe  de  Cliarlemagne,  lils,  prési- 
dent, et  Coquéau,  vice-président,  A.  N.,  C  295, 
n°  991  (pièce  1). 

Mention  lionorable,  insertion  en  enlierde  l'a- 
dresse au  Bulletin,  le  20  venlose,  l'an  2«  de  la 
République.  Signé  :  Oudot. 

1770.  —  Adresse  du  citoyen  Cogniarl, 
commissaire  civil  de  la  section  de  Bonne- 
Nouvelle,  cour  des  Forges,  à  la  Convention 
nationale,  renouvelant  l'engagement  par 
lui  pris,  le  4  mars  1793,  de  verser  une 
somme  de  liO  francs  en  don  patriotique, 
qu'il  destinait  dans  sa  pensée  à  une  sous- 
cription à  ouvrir  parmi  les  Sans-culottes 
de  la  capitale,  pour  la  construction  d'un 
vaisseau  devant  remplacer  celui  de  la  ville 
de  Paris  ([ui,  au  combat  du  12  avril,  a  été 
si  lâchement  abandonné  au.\  Anglais  par 
l'infâme  de  (irace,  et  exprimant  le  regret 
que  cette  destination  ii'ail  pas  éli'^  men- 
tionnée au  procès-verbul. 

20  ventôse  an  II. 
Original  .signé,  A.N.,C  205,  u»991  (pièccS). 
Reçu  les  .50  livres.  Signé  :  Ducroisy. 
Mention    lionoralile,   insertion  au  Bulletin,  le 
20  ventôse,  l'an  2'.  Signé  :  Oudot. 
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1780.  —  Adresse  de  la  seclion  du  Fuu- 
liourg-du-Noid  à  la  Convenlion  nationale, 
accompagnant  le  di-|iôl  de  GOO  livres  de 
salpêtre,  avec  promesse  d"en  fournir  au- 
t'tnl  chaque  décade,  tant  que  les  maté- 
ri  lUX  le  lui  permettront. 

20  ve..là!ie  an  II. 

Original,  signe  de  J.-P.  Thicbaull,  président, 
^1.  N.,  C  295,  n"  991  (pièce  2). 

Mention  lionorablc,  insertion  au  Bulletin, 
l'an  2  de  la  Uépubliqne.  Signé  :  F.  Oudot,  se- 
crétaire. 

1781.  —  Adresse  de  la  seclion  de  Moii- 
treuil  à  la  Convention  nationale,  accom- 
pagnant la  remise  de  son  essai  pour  l'ex- 
traction du  salptMrc,  à  Tetrel  d'obéir  an 
décret  de  réquisition  et  d'empêcher  l'airain 
de  rester  oisif,  la  poudre  amoncelée  par  le 
despotisme  pour  tuer  la  Liberté  ayant  été 
absorbée  par  les  phalanges  républicaines 
victorieuses,  qui  dévorent  la  terre  des  es- 
claves. 

20  venl.Vse  an  II. 
OriginaUigné,  A.  A'.,  C29."),  i.-QOl  (pièce  G). 
Mention  honorable,   ini'crtion  au  Bulletin,  le 
20  ventôse,  l'an  2'.  Sigm-  :  F.  Oudol,  secrétaire. 

1782.  —  Adresse  de  la  sectioti  du  Boti- 
ncl-Honge  ;i  la  Convenlion  nationale,  nn- 
nonç^int  qu'elle  vient  de  porter  800  livres 
de  salpêtre  à- la  Commission  révolution- 
naire établie,  et  que  cette  quantité  sera 
sitivie  d'une  plus  considérable,  .iusi|u'à 
épuisement  coinpli-l  du  sol,  et  demandant 
la  permission  de  déliler  eti  masse  devant 
l'.Vssemblée,  à  l'issue  de  la  fêle  patrio- 
tique dotinée  pour  la  plantation  de  l'arbre 
de  la  Liberté,  faisant  connaître  qu'elle  est 
accompagnée  des  riloyen»  de  la  Société 
des  Amis  de  la  Liberté  de  la  même  sec- 
lion, i|ui  otlrent  un  cavalier  armé,  équipé 
et  monté  à  leurs  frais,  et  qu'en  lôte  des 
jeunes  répulilicain.s  de  la  section  marche 
un  patriote  de  17  ans,  d'un  courage  hé- 
roïque, qui  n  eu  le  br.is  uauilic  emporté 
par  tin  boulet  de  canon  et  qui,  transporté 
à  rhrtpilal,  dan.i  les  tourmetils  d'iinc  opé- 
ration des  plus  douloureuses,  nu  (<'s>.'iit 
de  demander  si  Maubeuge  était  déb|oi|ué 
et  n'avait  d'autre  préuccupalioti  quo  la 
pairie,  et  déclarant  pour  terminer  qu'avec 
ilu  fer,  lies  lanoii!',  du   saliiélie  et  la  sa- 


lutaire activité  de  la  guillotine  dans  l'in- 
térieur, la  Itépublique  n'a  rien  A  redouter 

20  ventd^e  an  II. 

Minute  avec  corrections,  A.  S.,  C  295,  n*  991 
(pièce  II). 

Mention  lionor.ilile,  in^ertion  au  Dullelinavoi 
le  nom  du  jeune  citoyen,  le  20  vcntiise,  l'an  2 
de  la  Iti'publii^ue  fr.imMis,  .  Si-jm  iiii.li.l.  >l - 
cri  l.àirc. 

1783.  —  Adiesse  rie  [,i  s.clion  el  de  la 
Société  populaire  de  la  Héunion  à  la  Con- 
vention nationale,  lui  ofTratit  les  prémices 
de  ses  travaux  pour  l'extraction  du  sal- 
pêtre el  en  déposant  1,200  livres  sur  lau- 
tel  de  la  pairie,  avec  la  Itattcuse  espérance 
que  leurs  efforts  réussiront  à  en  produire 
1,.')00  chaque  décade,  et  le  vu-ii  ijuc  Icni 
portion  île  salpêtre  devienne  l'agent  itn- 
médial  qui  fera  rouler  au  fond  desalum*'s 
les  trônes  des  tyrans. 

20  vcntijse  an  II. 

Original -igné.  A.. V.,C  295,  II»  991  (pièce  12). 

Mention  linnorable,   insertion  au  Bulletin,  le 
30  veotose,  l'an  deux  de  la  itépubliqiM.  Signé 
Oudot,  secrétaire. 

1784.  —  Délibéralioti  de  l'Assemblée 
générale  de  la  sectioti  de  l'opincourl,  auto- 
risant la  Cuininission  du  salpêtre  de  la 
section  à  rendre  compte  à  la  •àinvenlion 
de  son  travail  pour  la  fabrication  du  sal- 
pêtre, et  à  y  porter  le  pain  de  2.'i  livres 
présenté  à  l'Assemblée  générale. 

20  ventôse  an  II. 

Extrait  it.nformo,  A.  S.,  C  Î05,  u'  991 
(pièce  20). 

17kï>.  —  Adresse  de  la  section  de  lltidi- 
visibilité  à  la  Convention  nationale,  dé- 
clarant que  deux  décades  ont  siifli  aux 
citoyens  de  cette  section  pour  .'ipjirendre 
à  extraire  de  la  terre  la  tnatiiTC  prérioiike 
tieslinée  à  foriner  la  foudre  qui  anéaiilira 
les  ennemis  de  la  Liberté,  en  purgeant  lu 
sol  des  vils  satellites  du  despotisme,  el 
offrant  lespreinicrsrésullalsdesestrav.'iux. 

21  vonti'tM'  an  II. 

OiiginAl,  digne  lie  Krmy,  liloyrn  de  In  sec- 
tion lie  l'Indiviitibililé,  A.'jV.,  C  Î95,  n'OOl 
(pièce  î"). 

Mcnlinn   luinurablo,  interlion  au   Dullclin,  If 
51    vont.."!-,  l'an   2    ilc   l.i   Rrptibliipie.  Signé 
I  liarlc!"  <  'm-hon. 
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17S(.i.  —  Adresse  de  hi  section  de  la 
Fraternité  à  la  (Convention  nationale,  an- 
nonçant qu'elle  vient  offrir  les  piéniices 
du  salpêtre  qu'elle  a  extrait,  qui  ne  tar- 
deront pas  à  être  suivis  d'un  produit  plus 
considérable,  mais  déclarant  que  le  peu 
d'étendue  de  son  enceinte  qui,  par  sa  po^ 
sition  au  milieu  de  la  Seine,  se  trouve 
encore  inondée  aux  premières  crues  de  la 
rivière,  ne  lui  permettra  pas,  malheureu- 
sement, de  répoudre  au  zèle  et  à  l'ardeur 
de  ses  citoyens,  promettant  néanmoins 
tout  le  salpêtre  que  son  sol  recèle  et 
qu'elle  saura  lui  arracher. 

('22  veiUùse  aoll.) 
Minute,  A.  N.,  C  -295,  n»  992  (pièce  8). 
Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 

22  ventôse,  l'an    i'  de  la  République.    Signé  : 

Oudot,  secrétaire. 

1787.  —  Adresse  des  pensionnaires  du 
citoyen  Billaudel,  instituteur  àVincennes, 
à  la  Convention  nationale ,  annonçant 
qu'ils  ont  consacré  leurs  récréations  à 
tirer  des  entrailles  de  la  terre  la  matii're 
précieuse  avec  laquelle  se  forme  la  foudre, 
qui  doit  écraser  bientôt  les  tyrans  coali- 
sés, et  déposant  sur  l'autel  de  la  patrie 
dix  livres  de  salpêtre,  fruit  de  leur  travail. 

^25  ventôse  an  II.) 
Original  .signé,  A.  N.,  G  295,  n»  993  ((jiéco 
22). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin. 


émigré,  ni  prêtre  réfractaire,  enfin  solli- 
citant l'auloriisation  de  démolir  le  clocher 
de  la  ci-devant  église,  beaucoup  trop  élevé 
pour  contenir  la  seule  cloche  restée  à  la 
commune,  à  la  charge  de  remettre  les  fers 
et  plombs  dans  les  magasins  de  la  Répu- 
blique, en  gardant  les  bois  pour  servir  à 
l'établisseiiient  de  leur  salle  de  séances. 

25  ventôse  an  II. 
Original  signé,  A.  iV.,  C  294,  n»  973  (pièce  1). 
Mention    honorable,    insertion    au    Bulletin, 
jouissance  provisoire  du  temple,  2.5  ventôse. 

1789.  —  Adresse  de  l'Assemblée  géné- 
rale de  la  section  des  Gravilliers  à  la  (jon- 
vention  nationale,  accompagnant  l'offrande 
de  2  milliers  de  salpêtre,  que  la  section  a 
arrachés  du  sein  de  la  terre,  déclarant 
qu'il  n'y  aura  point  d'interruption  dans 
leurs  travaux  jusqu'à  la  chute  du  dernier 
des  tyrans,  ajoutant  que  la  section  vient 
en  niasse  demander  vengeance  contre  les 
auteurs  de  la  grande  conspiration  ourdie 
contre  la  souveraineté  du  peuple  français 
et  la  représentation  nationale,  qui  vient 
d'être  découverte,  et  l'instruction  immé- 
diate du  procès  contre  les  traitres. 

26  ventôse  an  II. 

Original,  signé  de  six  commissaires  nommus 
par  l'Assemblée  générale,  A.  N.,  <-'295,  n"  993 
(pièce  2'i). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
20  ventôse,  l'an  2°  de  la  I^cpublique.  Signe  : 
Oudol,  secrétaire. 


1788. — Adresse  de  la  Société  populaire 
do  la  commune  de  Montroiiil,  départe- 
ment de  l'aris,à  la  Convention  nationale, 
déclarant  que  248  enfants  de  la  commune 
combattent  pour  la  défense  de  la  Liberté, 
savoir,  53  dans  la  troupe  de  ligne,  70  vo- 
lontaires de  1792,  30  du  contingent  de  1793 
et  9b  do  la  première  réi(uisition,  et  an- 
nonçant le  don  patriotique  des  effets  d'ha- 
billement qu'a  produits  une  contribu- 
tion volontaire,  consistant  en  7(5  chemises, 
2  habits,  .'»  vestes,  '■>  culottes,  2  gilets, 
138  paires  do  bas,  fio  paires  de  souliers, 
101  paires  de  guêtres,  2  pistolets  d'arçon 
et  72  livres  17  sols  en  assignats,  faisant 
remarquer  que  c'est  l'olfrandc  républi- 
caine d'une  commune  qui  peut  se  glori- 
lier  de   n'avoir  jamais  eu   parmi   elle  ni 


1790.  —  .Vdrcsse  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  Tllomme-Armé,  au 
nom  de  la  section  et  de  la  société  popu- 
laire, à  la  Convention  nationale,  annon- 
çant que  les  républicains  de  la  section  ont 
armé  et  équipé  deux  cavaliers  au  grand 
complet,  qui  doivent  être  en  présence  de 
l'ennemi,  et  cjue  pour  subvenirauxbesoins 
de  leurs  frères  d'armes,  ils  ont  envoyé 
1,206  chemises,  201  paires  de  bas  de  laine, 
4i0  paires  de  souliers  et  H  paires  do  bas, 
sans  compter  les  hochets  du  fanatisme, 
portés  à  la  Monnaie  pour  les  besoins  de 
la  patrie,  et  déclarant  que,  malgré  bien 
des  obstacles,  un  atelier  de  salpêtre  a  été 
formé,  qui  va  produire  1,000  livres  de 
cette  matière  par  décade,  et  qui  a  fourni 
(loui  débuter  ilOO  livres,  mais  que  l'extrac- 
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lion  ne  cessera (jue lorsque  tous  les  tyiniis 
annnl  élé  anéantis. 

28  ventôse  an  II. 

Original,  signé  de  9  commissaires,  A.  S., 
C  205,  n"  095  (pièce  27). 

Mcnlion  honorable  et  insertion  au  Bulletin. 
28  ventôse,  .^igiié  :  Cliarlcs  Cochon. 

1791.  —  Etal  des  dons  fournis  à  la  Ré- 
publique par  la  section  du  .Muséum,  de- 
puis le  mois  de  pluviôse,  consislanl  en 
l.4.">8  chemises,  338  paires  de  bas,  216 
paires  de  souliers,  170  cols.  31  paires  de 
guêtres,  17  moucboirs,  Il  autres  de  toile 
neuve,  7  babils,  2  vestes,  7  culottes,  0  pan- 
talons, 0  gilets,  une  veste  blanche,  une 
redingote,  .">  bonnets  de  police,  I  bonnet 
de  coton,  "i  sacs  de  peau,  2  paires  de 
bottes,  4  vieux  draps,  ij  serviettes,  une  cra- 
vate, de  plus,  3,182  paires  de  souliers, 
fournis  par  les  ritovens  cordonniers  de 
la  section  en  vertu  de  la  réquisition,  état 
eerlillé  par  les  commissaires  du  Coniité 
révolutionnaire  de  la  section  du  Muséum. 

îy  vcnlose  an  II. 
Original  sign6,yl.  A'.,  CÎ91,  n°9"G(pièce  19). 
Mcnlion  honorable  et  insertion  au  Dnilotin. 

1702.  —  .Vdresse  de    la   section  du  Mu- 


séum il  la  Convention  nationale,  faisant 
«onnailre  que.  pour  extraire  les  salpêtres, 
elle  exploite  le  Chàlelet,  malgré  la  difliculté 
des  obstacles  et  tout  ce  que  peuvent  avoir 
de  rebutant  les  souterrains  (|ui  recelaient 
autrefois  le  crime,  et  qu'elle  présente 
1,800  livres  de  salpêtre  pour  les  prémices 
de  ses  travaux,  comme  gage  certain  de 
son  désir  pour  la  destruction  de  lotis  les 
tyrans,  déclarani  que  ses  fourneaux  ne 
s'éteindront  que  lorsque  la  Convention  en 
aura' donné  le  signal. 

30  venlùse  an  II. 

Originalsignô,  .<.A'.,C29l.n°976(|>iècel8). 

Mention  honorable  et  insertion  au  Dullclin, 
30  venlùse,  l'an  'î  tie  la  Iti'publii|ue,  une  cl 
inilivi^ible. 

1793.  —  Lellre  d'envoi  par  le  citoyen 
Mauclair  à  la  date  du  10  pluvil^se).'lu  pré- 
sident de  la  C.onvciilion  n^ilionale  d'un  ré- 
cépissé de  la  somme  de  o3K  livres  III  sols 
jiiir  lui  déposée  à  la  Trésorerie  nalionale, 
pour  être  employée  à  secourir  les  veuves 
et  orphelins  des  défenseurs  de  la  liberté. 

(30  venlosc  an  II.) 
()ngin.nlsign.'./«..V.,C204.n»9:6(|.ièceî8). 
Mention   honoralilo,   insertion  au   Uulletin,  le 
30  vcnliiso,  '•'•  nnn<>e. 


.^  3S.  —  L'esprit  public  à  Paris  en  ventôse  an  II. 


1794.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  année  île  Paris,  oit  est  annoncé  le 
départ  de  convois  pour  Melz.  et  .Sainl- 
Omer  et  où  se  Irnuvenl  consignées  les  re- 
ciimmandalions  suivantes  : 

Les  tambours  à  la  télc  des  délachetin'nls 
ne  batlronl  point  le  pas  de  charge,  celle 
mesure  n'est  bonne  que  dans  les  instanls 
de  danger.  Les  (latronilles  de  iiiiil  ne  doi- 
\enl  pas  discuter  dans  les  rues  avec  les 
personnes  (|u'elles  arrêtent,  ni  les  colle- 
ter, ni  les  brusquer,  le  service  doit  se  faire 
avec  la  lierlé  imposanle  d'un  républicniii, 
les  fonclionn.iires  publiis  seuls  ne  doivent 
pas  êlre  inquiété»  dans  leurs  courses. 

Le  Commandant  général  signale  In  con- 
ilulle  du  commissaire  de  police  de  la  sec- 
tion des  Lombards  i|ui,  relie  nuit,  a  fait 
preuve     de    beaucoup    de     viifil.inre.     coii- 


duile  div'iie  de  l'esliiiie  îles  bons  répu- 
blicains. 

Hanriol  invile  ses  frères  d'iinnes  les 
braves  grenadiers  de  la  Convention  na- 
lionale à  se  priver  de  leurs  honnels,  lors- 
qu'ils sonl  de  quelque  léle  civique  ;  le 
peuple,  qui  n'aime  ni  les  hnnnols,  ni  les 
gatices  il  l.n  Fayelle,  fraternisera  avec  eux. 
s'ils  font  ce  pelil  sncrillce;  ce  ne  sonl  pas 
leshtmnels,  mais  le  ctrur  el  le  courage  ipii 
gagnent  les  batailles. 

Le  Cominandatil  généi.il  iinile  les  buii- 
nés  républicaines  à  faire  elle.i-mêmes  la 
police  aux  portes  des  bouchers  ol  à  dé- 
jouer celle  nouvelle  intrigue,  dont  les  mn- 
gislrnts  reclterchenl  In  cause. 

I"  vcntùm-  an  II. 
t'opie  ronfornip,   uRnée  <lo  t'Iomenl,  «erré- 
tAire  lie  l'Etal-niajnr   L-rn.r.il,     \.  ,V.,    HR'  76. 


I.'RSPRIT   Pl'BI.ir.  A  PARIS  EN  VENTOSE  AN  II 


1793.  —  Arrèti^  du  Comilé  île  sùroU'^ 
générale,  vu  le  ilécrol  du  2o  juillet  17'j:!, 
qui  porle  que  les  papiers  trouvés  dans 
l'Armoire  de  fer  et  qui  ont  servi  au  pro- 
cès du  tyran,  ainsi  que  tous  ceux  qui 
avaient  été  apportés  aux  Commissions  des 
12  et  des  21,  et  qui  avaient  également 
servi  à  l'instruction  du  même  procès,  se- 
ront déposés  aux  Archives,  et  que  tous 
les  autres  qui  se  trouveraient  dans  ces 
deux  Commissions,  après  celle  remise 
faite,  seront  délivrés  au  Comilé  de  sftrelé 
générale,  instruit  que  les  représentants 
Boussion  et  Pellissier  ont  élé  chargés  par 
déliliéralion  des  deux  Commissions,  du 
25  juillet  dermer,  de  surveiller  la  remise 
desdils  papiers,  donnant  mandat  au  re- 
présentant Laloy  de  se  transporter  au 
local  où  sont  les  papiers,  dont  la  remise 
doit  être  surveillée  par  Boussion  et  Pellis- 
sier, à  l'effet  de  recevoir  lesdils  papiers  et 
de  les  déposer  au  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, et  l'autorisant  à  donner  décharge  do 
ladite  remise. 

l"  ventôse  an  II. 
Extrait  du   registre   des  arrêtés  généraux  du 
Comité  de  sûreté  générale,  .4.  iV.,  AF'ii  286. 

1796.  —  Uéclaration  du  citoyen  Bou- 
langer au  Comilé  de  sûreté  générale,  por- 
tant que  le  citoyen  Bréguet,  horloger, 
natif  de  Neuchàtel,  en  Suisse,  est  parti 
pour  son  pays,  où  il  a  une  maison  de  com- 
merce, correspondante  à  celle  de  Paris, 
accompagné  de  son  fils,  Agé  de  16  ans,  et 
de  sa  sœur,  que  ce  citoyen  a  obtenu  du 
Comité  de  sûreté  générale,  sur  la  demande 
de  Marat,  son  ancien  ami,  un  passeport, 
mais,  attendu  que  ce  citoyen  n'a  pu  en- 
core revenir  en  France,  étant  forcé  pour 
les  atiaires  de  son  commerce  de  passer 
encore  quelque  temps  dans  son  pays,  et 
que  depuis  près  de  onze  ans,  lui.  Bou- 
langer, travaille  chez  ledit  Bréguet,  artiste 
de  premier  ordre,  qu'ayant  sa  conliance, 
il  a  été  laissé  à  la  tète  de  sa  maison  de 
Paris,  comme  Bréguet  le  fait  chaque  annéi', 
ledit  Boulanger  prie  le  Comité  de  recevoir 
celte  déclaration,  de  lui  en  délivrer  une 
expédition  et  de  lui  prescrire  ce  qu'il  doit 
faire    rclalivement  à   sa   correspondance 


commerciale  avec  le  citoyen  Rrégiiet,  alin 
d'être  à  l'abri  de  tout  reproche. 

!"■  ventùse  an  II. 
Extrait  du   registre   des   arrêtés  généraux  du 
Comité   de  sûreté  générale,   A.  N.,  AF'll  286. 

1797.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  autorisant  le  citoyen  Morel  à 
portera  la  Trésorerie  nationale  les  49,942  li- 
vres, tant  en  écus  qu'en  deux  lingots  d'ar- 
gent, qu'il  a  saisies  dans  les  diligences  de 
Lille  et  d'Arras,  comme  ayant  élé  chargées 
sous  de  fausses  déclarations,  en  vertu  de 
l'arrêté  du  18  pluviôse,  à  charge  d'en  reti-* 
rer  récépissé;  2°  vu  la  demande  des  Co- 
mités civil  et  révohilionnaire  réunis  de  la 
section  des  Piques,  décidant  que  le  nommé 
Gérard  sera  extrait  pour  quelques  heures 
de  la  maison  d'arrêt  où  il  est  détenu,  alin 
de  prendre  chez  lui  l'argent  et  surtout  les 
comestibles  appartenant  au  Comité  de 
bienfaisance  de  ladite  section,  en  présence 
de  deux  commissaires  du  Comilé  révolu- 
tionnaire de  la  section  des  Piques,  qui 
réintégreront  ledit  Gérard  dans  la  maison 

d'arrêt. 

l'^''  ventôse  an  II. 
Extriit   du    registre   des  mandats   d'anél  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,  AF'll  29'^, 
fol.  32,  33. 

1798.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  vu  la  pétition  du  citoyen 
Veaudremonl  et  du  citoyen  Clavé,  son  an- 
ciendomestique,à  l'effet  d'obtenir  les  linges, 
vêtements  et  papiers  dont  ils  sont  privés 
depuis  deux  mois  et  qui  sont  sous  les  scel- 
lés, ordonnant  que  les  scellés  apposés  au 
domicile  desdits  Veaudremonl  et  Clavé  se- 
ront levés  par  les  soins  du  Comilé  de  sur- 
veillance de  la  section  du  Temple,  qui,  en 
remettant  les  linges  et  habits  nécessai- 
res, procédera  à  l'examen  des  papiers  et 
apportera  ceux  suspects  au  Comité  de 
sûreté  générale  ;  2°  ordonnant  que  les  ci- 
toyens La  Palu  et  Duret  seront  conduits 
au  Luxembourg  pour  y  rester  en  arresta- 
tion aux  termes  du  décret  de  la  Cunven- 
lion  nationale. 

\'"  ventùse  an  II. 
Extrait   du  n'gi.stre   des  ma-iclats  d'n.-rét  du 
Comilé  de  sûreté   générale,   A.  iV..  AF'lt  2il2, 
fol.  33, 
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1709.  —  Arrôlés  du  Comilé  de  sûrelt'' 
i;én>'Tale  :  I"  vu  les  atleslations;  et  éclair- 
cissements donnés  relativement  à  la  ci- 
toyenne Heurlel,  femme  Conimuneau,  par 
le  f;t'n>'Tal  Rossiiinol  el  Fossard,  capitaine 
de  gendarmerie,  ensemble  les  observations 
transmises  au  Comilé  de  sûreté  générale 
par  les  citoyens  Honsin  el  Bourgeois,  com- 
missaires du  Club  des  Cordeliers,  ordon- 
nant sa  mise  en  liberté  el  la  levée  des 
scellés;  2°  informé  que  le  citoyen  Perrin, 
de  la  section  de  Mulius-Scovola,  acluelle- 
nienl  dans  la  maison  de  surveillance  de 
relie  section,  caserne  ilite  des  Carmes,  rue 
de  Vaugirard,  serait  lésé  dans  ses  intérêts 
particuliers,  s"il  manquait  de  coniparailre 
aux  parties  casuelles,  autorisant  le  Comilé 
révolutionnaire  de  la  se<'lion  h  le  laisser 
sorlir,  sous  la  garde  d"un  Sans-culollo,  à 
condition  de  le  réintégrer  le  joui-  même 
dans  la  susdite  maison. 

l"  venlMfc  nn  II. 
Extrait  du   registre   des   mandais  d'arrêt   du 
Ooaii'.é  do  sûreté  génOrale,  A.  N.,  Al'li  291, 
fol.   100. 

1800.  —  Arrêtés  du  Comilé  de  sikelé 
générale  :  !•  décidant  que  le  concierge  de 
la  Force  sera  tenu  de  romellre  au  citoyen 
Pi.jeau  l'original  de  l'ordre  du  Comilé,  du 
18  vendémiaire,  en  verlu  ibicjuclle  nommé 
La  (•uiclie  a  élé  extrait  de  celle  maison 
d'arrèl  ;  2°cliargeanl  le  Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  de  la  Fonlainede-Cre- 
nclle,  en  particulier  les  citoyens  Antoine 
Jacquemin  et  Pierre  Ribaud,  membres  de 
ce  Comilé,  de  prendre  toutes  dispositions 
pour  l'arreslalion  du  citoyen  Itertr.ind. 

I*'  vcnl6<io  an  II, 
ICsIrait    du    rcgi.'Irc  de«  maiulals  d'.irrvt   du 
Comité  de  sfirelé  générale,   .\.  .V.,  .XU'ii  291. 
fol.  101). 

1801.  —  Délibération  dit  Comilé  de  .salut 
public  du  liéparlcinctit  de  Paris:  !•  rece- 
vant le  rumple  rendu  par  le  citoyen  Rnin- 
pr)l,  capitaine  de  gendarmerii-  à  .N'aiirv,  de 
l'arrestation  du  nommé  Lyonnais,  qui  a 
été  traduit  au  TrllMiiial  lévolulionnaire  de 
Strasbourg,  et  ib>  celle  du  nommé  Pilny, 
contre  lei|uel  le  représenlanl  llnr  avait 
lancé  un  niamlal  d'arrêt,  et  qui  a  été  ar- 
rêté à  Paris   et   incarcéré    aux    .Madelon- 


neltcs;  2»  recevant  le  compte  rendu  dis 
opérations  du  citoyen  Cartier,  qui  a  pin- 
cédé,  en  présence  du  citoyen  Jean  Amond. 
marchand  de  vins,  rue  du  Temple,  au 
coiti  de  la  rue  Meslay,  à  la  décoinposili-in 
de  deux  qualités  de  vins, à  lO  cl  à  20  sols, 
qui  ont  été  Jugées  faibles;  en  présence 
■  du  citoyen  François  Polcz,  marchand  de 
vins,  rue  de  Grenelle,  à  l'enseigne  du  Sa- 
bot cassé,  à  l'examen  d'une  qualité  de 
vin  à  Iti  sols,  lequel  se  trouve  composé 
en  grande  partie  de  poiré  et  esl  faible  ; 
puis  il  la  décomposition  de  deux  qualités 
de  vins  appartenant  au  citoyen  Itiirbicr, 
marchand  de  vins,  rue  Saint-|)ominii|ue, 
auriros-Caillou,n°2.13.  composées  île  beau- 
coup de  vins  blancs  colorés;  à  la  décoin- 
posilion  de  deux  qualités  de  \ins.  à  12  et 
10  sols,  prises  cher.  Jacijues  .\niberl,  mar- 
chand de  vins,  rue  du  Rac,  au  cciii  de  la 
rue  de  Crénelle,  opération  qui  n  donné 
pour  résultat  «[ue  le  vin  à  12  sols  esl  com- 
posé en  grande  partie  de  cidre,  vin  blanc, 
eau-de-vie  ou  esprit  de  vin,  très  peu  co- 
loré avec  du  vin  ronge,  i|iie  le  second,  à 
It)  sols,  esl  plus  faible  i\uc  le  premier  et 
conlienl  une  portion  d'alun  ;  enfin  à  la  dé- 
composition de  2  qualités  de  vins,  il  10  el 
à  20  sols,  prises  cht'i  Rapliste  Thierry, 
marchand  de  vins,  rue  Nolre-Rame-de-Na- 
7.areth,  n°  I,  lequel  contient  peu  de  tartre 
el  beaucoup  d'alun  ;  .1*  chargeant  le  riloyen 
Fournerot  de  se  rendre  (\  la  seclion  de  la 
Fralernilé  pour  y  prendre  copie  du  pro- 
cès-verbal qui  a  dû  être  dressé  par  deux 
de  ses  membres,  ii  l'effet  de  constater 
l'évasion  du  citoyen  Crelel;  1*  désignant 
le  citoyen  Francliet  ii  relfet  d'obtenir  des 
pouvoirs  pour  suivre  el  saisir  nue  corres- 
pondani-e  remise  entre  les  mains  d'une 
laitière,  ius(|ue  dans  les  communes  avoi- 
sinant  le  département  de  Paris;  !;*  portant 
que  le  maire  et  les  oiticiers  miiniripaux 
de  la  commune  de  Sceaux- l'Unité  font 
part  au  Comité  de  l'ordre  el  île  la  Iran- 
(piillilé  qui  ont  régné,  le  29  pluviôse,  dans 
le  marché  de  bestiaux  qui  se  lient  nrili- 
iiaircinenl  dans  celle  Incalilé,  ajoutant 
que  des  commissaires  nommés  par  eux 
ont  été  chargés  de  vérifier  si  parmi  les 
vaches  il  n'y  en  avait  pas  qui  fussent 
pleines,  mesure  <|ui  n'a  pas  été  Inutile  et 


L'ESPRIT  PL'RI.IC  A  PARIS  EX  VENTOSE  AN   II 


391 


a  amené  la  mise  en  réforme  de  beaucoup 
cil'  bêtes  qui  se  sonl  trouvées  dans  ce  cas; 
les  mêmes  maire  el  oflicicrs  municipaux 
envoient  co^ie  d'une  lettre  par  eux  adres- 
sée à  la  Commission  des  subsistances  et 
approvisionnenientsdelaUépubliciue,dans 
laipieljp  ils  indiquent  les  mesures  àprendre 
alin  ([ue  ce  marclié  soit  garni  de  bétail  en 
quantilé  suflisanle  pour  approvisionner 
Paris,  et  invitent  le  Comité  à  leur  cojn- 
muniquer  ses  réllexious  sur  un  objet  aussi 
important. 

!"•  venlijse  an  II. 
Exiraitilu  3«  regislredes  pi'ocès-veibauxetilo- 
libérations  du  Comilé  île  survpillauce  Ju  Dépar- 
Icmeiit  de  Paris,  A.  N  ,  BB''  SI'',  loi.  31-33. 

1802.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  do  la 
force  armée  de  Paris,  aux  termes  du- 
quel toutes  les  patrouilles  indistinctement, 
mènu'  celles  qui  se  font  hors  des  murs, 
devront  se  faire  reconnaître  suivant  l'u- 
sage. Plusieurs  sections  demandant  des 
lanternes  sourdes  pour  les  patrouilles  de 
nuil,  le  Conmiandanl  général  exprime  le 
viiu  que  les  gens  aisés  de  chaque  section 
fassent  droit  à  la  demande  des  amis  zélés 
de  l'ordre  en  imitant  l'exemple  de  celle  de 
fiuillaume-Tell,  et  met  à  l'ordre  les  ci- 
toyens Fauconnier,  chef  de  la  première 
légion,  et  Julict,  chef  de  la  seconde,  re- 
commandables  par  leur  surveillance  pour 
lo-mainlion  de  l'ordre  public. 

Hanriol  prie  les  républicains  de  le  dis- 
penser d'envoyer  la  force  armée  près  des 
bateaux  de  poisson,  ils  doivent  eux-mê- 
mes élablir  l'ordre  qui  doit  régner  dans  la 
distribution;  n  dans  un  état  libre,  ajoute- 
l-il,  où  chacun  connaît  ses  devoirs  et  ses 
droits,  la  raison  doit  régler  notre  conduite 
sur  des  bases  inébranlables  ». 

Les  réserves  des  sections  continueront 
à  se  porter  sur  les  ports  pour  protéger  la 
livraison  des  bois,  vins,  poissons  et  autres 
denrées  nécessaires  à  la  vie. 

2  venlose  an  II. 
Copie  conforme,  signée  de  Clémenl,  sccrélaire 
de  r Etal-major  général,  A.  N.,  BB'  7G. 

1803.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sitreté 
générale  :  1"  portant  que  le  ciloycn  Du- 
nant  -sera  conduit  du  (Comité  dans  une 
maison  de  détmtion;    2"  décidant  que  le 


nommé  La  Guicbe,  ci-devant  détenu  à  la 
Force,  provisoirement  relâché  pour  quel- 
ques jours  seulement,  sera,  sans  aucun 
délai,  dans  le  jour,  remis  en  arrestation  à 
la  maison  des  Carmes,  par  les  soins  de 
l'administration  de  la  Commune  de  Paris, 
qui  devra  en  certifier  le  Comité  dans  les 
24  heures;  3°  mettant  en  demeure  l'admi- 
nistration de  Police  de  la  Commune  de 
Paris  de  remetlre  l'original  de  l'ordre  du 
Comilé,  en  vertu  duquel  le  nommé  La 
(iuiclie  a  été  extrait  de  la  Force. 

2  venlose  an  II. 
E.'vh'ait   du   regi.stre   de.s   mandais  d'amt  du 
Comilé  de  si'irelé  générale,  A.  N.,  .VF'n  292, 
fol.  33,  34. 

1804.  —  Arrêtés  du  Comilé  de  sûreté 
géni-rale  :  1°  chargeant  le  citoyen  Fran- 
chet,  membre  du  Comité  de  surveillance 
du  Département,  ou  tous  autres  de  ses 
membres,  de  suivre  concurremment  avec 
un  ou  deux  commissaires  des  Comités  de 
surveillance  des  communes  ou  sections 
dans  lesquelles  ils  seront  dans  le  cas  d'o- 
pérer, foutes  les  traces  d'une  correspon- 
dance, dont  il  importe  à  la  sûreté  publique 
de  saisir  tous  les  llls,  et  d'en  faire  inces- 
samment rapport  au  Comité;  2" ordonnant 
de  procéder  à  l'arrestation,  comme  homme 
suspect,  du  nommé  Bignon,  ancien  secré- 
taire du  ci-devanlprocureurgénéralï"leury, 
et  de  mettre  les  scellés  sur  ses  papiers  et 
eflels,  en  son  domicile,  barrière  du  Roule, 
n"  234-;  3°  visant  l'arrêté  pris,  le  18  plu- 
viôse, par  le  Comilé  de  surveillance  de  la 
commune  de  Passy,  et  ordonnant  l'incar- 
cération, à  Sainte-Pélagie,  du  citoyen  La- 
vertu  ;  4°  convoquant  la  citoyenne  Henne- 
guit  [lour  le  lendemain,  à  2  heures  après- 
midi. 

2  ventô.'îe  an  II. 
Exlrait  du   registre   des   mandats  d'arrêt  du 
Comité   de  sûreté  générale,  A.   N.,  AF'n  2!),', 
fol.  34,  35. 

180o.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  décidant  la  levée  des  scellés 
apposés  chez  le  citoyen  Leborgne,  on  sa 
présence  el  en  présence  de  deux  commis- 
saires pris  dans  le  Comité  de  la  marine  et 
de.s  colonies,  l'examen  de  ses  papiers,  pour 
ceux  suspects  être  apportés  au  Comité; 
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2»  aulririsanl  les  citoyens  Marc-Anloiiic 
Doblane,  Mair  Plassi  el  Clémeiil  Jpunio,  à 
se  transporter  à  Bieôtrc,  pour  parler  à  un 
individu  que  le  concierge  sera  tenu  de 
leur  faire  voir;  S»  autorisant  le  citoyen 
Kaurc,  l'un  des  Juges  du  2'  arrondisse- 
ment, à  se  transporter  à  la  maison  des 
Termes,  rue  de  Grenelle,  el  aux  casernes, 
rue  de  Sèvres,  où  se  trouvent  détenus  les 
nninmés  Venle,  ci-devant  fermier  général, 
et  Clermont-Tonnerre.  à  l'ellet  de  rece- 
voir les  déclarations  desdits  Vente  el  Cler- 
mont-Tonnerre. 

2  venlùsc  an  II. 
Extrait   du   registre  des  manilats  d'arrûl  du 
Comité  de  sùielé  générale,  A.  N.,  AF'll  20i, 
fol.  101. 

1800.  —  Airété  du  Comité  do  sûreté 
générale,  autorisant  li-s  citoyens  Sirejean 
et  Hontemps  à  faire  lever  les  scellés  ap- 
posés chez  Prédicanl,  notaire,  pour,  con- 
joinlement  avec  deux  membres  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  seclion  de  lion-t^on- 
seil.  faire  visite  scrupuleuse  de  ses  papiers, 
apporter  ceux  suspects  au  Comité,  ainsi 
<iu"un  bon  de  24,000  livres,  souscrit  par 
la  femme  Michel  .Marbeuf,  en  dale  du  7 
d'un  des  mois  derniers,  aulorisaiil  en  outre 
les  membres  du  ("omité  révolutionnaire  à 
se  faire  remettre  les  fonds  appartenant  à 
leur  seclion,  dont  ledit  l'rédicant  est  dé- 
positaire comme  trésorier,  ;\  charge  par 
eux  d'en  l'ondre  compte  à  lailili'  section 
el  d'en  donner  déx-harge  au  fondé  de  pou- 
voirs du  Déparlement,  qui  assistera  aux 
opérations. 

2  vcniMSO  an  II. 

Extrait  du  n-gislro  îles  maniliils  d'arrêt  du 
Comité  de  .sùiclr  tfn.ral.  ,  .\ .  ,V  .  AI  "il  2'J2, 
fol.  38. 


IH07.-  |t.lil"i.ilion  ilu  Coiiiilr  cle  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1»  por- 
tant envoi  au  t^nnité  de  sûreté  générale  et 
à  l'administration  de  Police  de  la  lislr  des 
individus  incarcérés  par  le  Comité  du  Dé- 
partement dans  les  dilTérentes  maisons 
d'arrêt;  2"  recevant  du  citoyen  Cuigiu-, 
chargé  de  réintégrer  chez,  elli-  la  femme 
de  Constant  Camarre,  le  procès-verbal  de 
levée  des  scellés  sur  une  malle  i  imleiiant 
divers  effets,  ainsi  que  des  mouchoirs,  go- 


belets, couverts  d'argent,  scie  à  main; 
.■)°  constaUint  que  le  citoyen  Hasset,  mar- 
chand d'estampes,  a  reconnu  les  scellés 
apposés  sur  un  sac  conleiiaîit  des  gra- 
vures et  planches  de  cuivre,  qui  représen- 
tent des  contre-révolutionnaires,  tels  que 
mis,  reines,  en  outre  des  cartes  à  jouer, 
décidant  que  les  planches  de  cuivre  seront 
envoyées  à  la  fonte  pour  les  canons,  b's 
gravures  jetées  dans  la  cuve  pour  faire  du 
carton,  et  les  cartes  à  jouer  restituées  an 
citoyen  Basset;  4°  conformémenl  au  juge- 
ment rendu  par  le  Tribunal  révcdutionnaire 
en  faveur  de  la  citoyenne  Helgnder  et  de  la 
citoyenne  Dardel,  sa  lanle,  décidant  la 
levée  de  leurs  scellés  )>ar  les  Comités  ré- 
volutionnaires qui  auront  dû  les  apposer; 
;)°  portant  envoi  ù  l'agent  national  prés  le 
Tribunal  de  police  correctionnelle  de  copie 
des  pièces  concernant  la  femme  Daniel 
avec  les  pièces  à  conviction  ;  0»  chargeant 
le  citoyen  Chéry  de  mettre  à  exéculion 
l'ordre  obtenu  du  (Comité  de  sûreté  géné- 
rale par  le  citoyen  l'ranchel  pour  décou- 
viir  cl  suivre  la  trace  d'une  correspon- 
dance dont  il  importe  à  la  chose  publique 
de  saisir  le  fil,  en  s'adjoignaiit  le  nouiiné 
Tisset;  7"  relatant  les  opérations  du  ci- 
toyen Cartier,  qui  a  procédé,  en  présence 
du  citoyen  llilaire  Champenois,  marchand 
de  vins,  rue  du  Marché-Neuf,  à  la  décom- 
position de  trois  qualités  de  vins,  doM 
deux  de  rouge,  à  JO  et  20  sols,  et  une  de 
blanc  à  ICisols,  qui  ont  été  trouvées  très 
f.iihies,  et  en  présence  du  citoyen  Jean 
Duru,  marchand  de  vins,  rue  Neuve-Notre- 
Dame,  n»  IV,  à  la  décomposition  de  deux 
()ualilés  de  vins,  l'une  de  blanc,  l'autre  ih- 
rouge,  à  1(1  sols,  d'où  il  résulte  que  ces 
vins  sont  mélangés  avei- d'autres;  puis,  en 
présence  de  Krancois  Chell<>,  marchand  de 
vins,  rue  du  Marclié-.Neuf.  n»  I,  à  In  dé- 
roinposition  di>  <|uatre  ijualités  de  vins, 
2  il  tt'i  et  2  à  20  sols,  le  vin  à  l(i  a  préci- 
pité de  l'alun,  l'autre  est  f.iihle:  enliii,  en 
présence  du  citoyen  .Xndré  llutreau,  mar- 
chand de  vins,  rue  de  l'Arbre-Sec,  n'Ti,  h 
la  décomposition  de  trois  qualités  de  vins 
à  12,  Ifiel  20  sols,  d'où  il  est  résulté  (|ui- 
toutes  trois  sont  très  faibles  et  mélangéi's 
de  beaucoup  de  vin  blanc;  .S*  invitant  le 
Comité  de  surveillance  de  la  rouunune  de 


l'Simiï  Pllil.IC  A   PARIS  EN  VKNTOSE  AN 


303 


Laon  à  lui  faire  passer  le  résulUil  de  ses 
opérations  relalivement  au  nommé  Moiir- 
gue  et  à  la  fille  PAris,  demeurant  à  Vorges; 
9°  après  avoir  procédé  à  l'interrogatoire 
des  frères  Maurice  et  Jean-Bapliste  Baurez, 
prévenus  de  faire  le  commerce  d'argent, 
considérant  que,  quoiqu'il  n'en  résulte 
pas  une  certitude  complète  que  ces  deux 
individus  aient  vendu  de  l'argent,  il  resle 
cependant  la  conviction  inlinie  qu'ils  en 
vendaient  réellement,  et  que  pour  les  dé- 
clarer convaincus  de  ce  délit,  il  ne  inanqne 
alis<dumenlquedc  les  avoir  pris  en  llagrant 
délit;  considérant  que  toutes  leurs  réponses 
sont  évasives  et  même  contradictoires,  con- 
siiiérant  enfin  que,  sous  tel  point  de  vue 
(|u'on  veuille  examiner  leur  conduite,  ils 
m-  peuvent  réellement  être  regardes  l'un  et 
l'autre  que  comme  suspects  ou  marchands 
d'argent,  maisdans  l'impossibilité  dese  pro- 
noncer sur  Je  second  objet,  les  renvoyant 
tous  deux  devant  le  Tribunal  criminel 
du  Département  de  PiU-is,  se  réservant, 
dans  le  cas  où  le  Tribunal  ne  trouverait 
pus  de  preuves  suffisantes,  d'examiner  de 
nouveau  s'ils  ne  doivent  pas  être  traités 
comme  suspects  et  envoyés  en  consé- 
quence à  la  Force,  décidant  que  jusqu'à 
nouvel  ordre  l'argent  monnoyé  et  les  as- 
signats mentionnés  dans  les  procès  ver- 
lianx  d'arrestation  resteront  déposés  au 
Comité. 

2  venlôse  an  II. 
Exlnill  du  3^  registredes  procès-verbaii.x  cl  dé- 
libérations du  Comité  de  sEirveillancc  du  Déparle- 
i.icnt  de   Paris,  A.  .Y.,  HP,-'  %V\  fui.  3'i-;i7. 

1808.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de 
la  force  armée  de  Paris,  portant  que  les 
vidturiers,  conduisant  des  voitures  dans 
Paris,  seront  invités  à  ne  monter  ni  dans 
leurs  voitures,  ni  sur  leurs  chevaux, 
l'événement  malheureux  de  l'avant-veille 
prouve  la  nécessité  de  maintenir  les  rè- 
glements de  la  Police. 

Les  citoyens  de  garde  aux  barrières  de- 
vront prévenir  ceux  des  districts  arrivant 
;\  Paris,  et  destinés  pour  les  poudres  et 
salpêtres,  que  le  bureau  d'enregistrement 
est  quai  Voltaire,  n°  13. 

Les  sections  de  Paris,  (|ui  ne  sont  jamais 
en  têtard,  lorsqu'il  s'agit  du  bonheur  com- 
mun, sont  invilées  à  noinmer  prompte- 


ment  leurs  jeunes  élèves,  afin  qu'ils  pro- 
fitent des  cours  publics  commencés  à  cet 
égard. 

I.e  bateatt  de  vin  et  marchandises,  que 
l'on  disait  coule''  bas,  a  été  conservé  entiè- 
rement par  l'aclivité  des  frères  d'armes 
de  la  t"  légion. 

3  venti'ise  an  II. 
Copie   conforme,   fiynée    de    Clément,  .eccré- 
tairo  de  l'Elat-uiajor  général,  A.  A'.,  BB-'ÎU. 

1S09.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  vu  l'arrêté  du  Département 
de  Pttris,  pris  le  29  frimaire,  sur  le  réqui- 
sitoire de  l'agent  national  du  dislricl,  dé- 
cidant que  le  citoyen  Maillet,  ci  devant 
pourvu  de  la  place  de  receveur  des  Incu- 
rables, sera  extrait  de  la  maison  d'arrêt 
où  il  est  détenu  et  conduit  sous  bonne  et 
sl^re  garile  à  la  maison  des  Incurables, 
pour  remettre  au  citoyen  Lubin,  son  suc- 
cesseur, les  clefs  restées  entre  ses  mains, 
qu'inventaire  sera  fait  en  sa  présence  de 
tous  les  objets  dont  le  citoyen  Lubin  doit 
être  mis  en  jouissance,  et  sera  ensuite  le- 
dit Maillet  réintégré  dans  la  maison  d'arrêt  ; 
2°  ordonnant  la  mise  en  liberté  immédiate 
de  Pierre  Lambert,  dit  Roland,  détenu  à 
la  caserne  des  Carmes. 

3  ventôse  an  II. 
Extrait   du    registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  JV.,   AF'll  29Î, 
fol.  3J,  3li. 

LSIO.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté 
générale  aux  administrateurs  des  Postes, 
les  invitant  à  envoyer  l'un  d'entre  eux  au 
Comité,  vers  2  heures  après-midi,  pour 
lournir  certains  renseignements  qui  peu- 
vent être  de  conséquence. 

3  venlôse  an  II. 
Extrait   du    registre   des   mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   ,1.  A'.,   AF'ii  2l''2, 
fol.  36. 

1811.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûi'eté 
générale,  sur  les  renseignements  trans- 
mis parle  représenlant  Albille,  en  mission 
dans  le  département  de  l'Ain,  chargeant 
le  maire  de  Paris  de  mellre  en  état  il'ar- 
restatioii  les  nommés  André,  avoué,  et  Va- 
leiUiii  Duplanticr,  tous  deux  du  départe- 
inent  di'   l'Ain,  réfugiés  à  Paris,  et  de  les 
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liaduire  au  Comilé,  avisant  en  outre  le 
maire  de  Paris  que  le  nommé  Billion, 
ir.iprès  les  indications  fournies,  linliilcrail 
lue  de  la  Harpe,  vis-à-vis  l'iiôlel  d'Ilar- 
lourt,  el  l'invitant  à  rendre  compte  de 
rêX''cution  de  l'arrêté. 

3  venlijyse  an  II. 
Extrait    du    rcgislre   des   mandais  d'arrûl   du 
Comilc  de  siirelé  giJnërale,    A.  A'.,  .\F*1I  2111, 
fol.  102. 

1SI2.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
çénéralo  :  1°  vu  l'arrêté  pris  re  Jour  par 
le  r.oniité  révolutionnaiic  de  la  section  de 
l'Indivisibilité, à  l'occasion  du  citoyen  Fon- 
taine, destilué  le  23  brumaire  pai'  le  re- 
présentant Ko  des  fonctions  d'administra- 
teur du  département  de  la  Marne,  ordon- 
nant de  l'incarcérer  dans  une  maison 
d'arrêt  de  Paris;  2°  ordonnant  de  con- 
duire, le  soir  même,  à  0  heures  1/2,  au 
Comité,  le  citoyen  Sainl-l'élix,  ancien  com- 
mis au  bureau  de  la  i;uerre,  demeurant 
rue  du  Bac,  aux  ci-devant  l-'iiles  Sainte- 
Marie,  section  de  la  Fonlainc-dc-lirenellc; 
3°  ordonnant  d'amener  le  lendemain  nu 
Comité,  sous  bonne  et  sùie  f,'arde,  le  ci- 
toyen .Milairc-tirandmaison, détenu  à  Saint- 
Lazare. 

3  vcn(6sc  an  IL 

Extrait  du  registre  dos  mandats  d'iirrt^t  du 
Comité  de  nùreiù  gtnéta\c,  A.  N.,  AE'ii  291, 
fol.  102.  103. 

1813.  — Itélibéralinn  du  Comilé  de  salut 
public  du  DéparteinenI  de  Paris  :  I»  no- 
tant la  réponse  néKalive  du  ('omité  de 
surveillance  de  la  section  de  la  llalle-aii\- 
Blés  sur  la  demande  de  renseiijnemeiils 
concernanl  Weberl.marrliaiid  depravures. 
Maison  Egalité;  2"  notant  l'incarcération, 
à  la  Force,  de  Maurice  el  Jean-Baptisle 
Bnurci!,  marcliands  d'ar^'cnt;  3*  invitant  le 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  Le 
Pelelier  ù  lever  les  scellés  apposés  au  do- 
micile de  Callois,  (ils;  i"  inaiidaiit  au  Co- 
mité de  surveillani-<:  de  la  commune  île 
Seiilis,  au  sujet  ilo  la  demande  du  procés- 
verbitl  de  l'évasion  du  nommé  Crelul,  que 
le  Comilé  de  survcillaticc  de  la  section  de 
la  Fraternilé  n'en  avait  dressé  aucun  ; 
:i''  nolnnl  l'avis  dontié  par  le  Cotnité  do 
surveillanci'  de  la  commune  d>'  Scenux- 


l'L'nité,  que  le  marché  du  29  pluviôse  s'>-- 
tait  tenu  dans  le  meilleur  ordre;  t)"  sur  la 
demande  du  Comité  de  surveillance  de 
Noiient-sui'-Marne,  à  l'cITel  de  procéiler  à 
la  levée  des  scellés  chez  la  iioniniée  De 
Laleii,  nllu  de  perquisitionner  dans  ses 
effets  el  papiers,  chargeant  le  citoyen  Four- 
nerot  de  celle  opération;  7»  adressant  au 
Cotiiilé  de  la  section  des  Tuileries  copie 
du  procês-verbal  de  la  levée  des  scellés 
chez  Constant  Camarre;  8»  répondant  au 
citoyen  Mitrecy,  gardien  placé  auprès  de 
d'Ilervilly  et  sa  femme,  à  Hcniécourt,  qui 
consulte  le  Comité  au  sujet  des  ordres  du 
représentant  Dumonl,  prescrivant  de  tenir 
au  secret  ce  citoyen  et  sa  reninie  et  de  sé- 
questrer leurs  biens,  qtt'il  doit  obéir  à  Ions 
les   ordres  des    rcprésentant.s   du  pcMipl.-. 

3  veiilùsc  an  IL 
ICxtrail  du  S'  registre  des  procès- vorbaux  et 
iléliborations  du  Comitiïdc  surveillance  du  Ui-pnr- 
temiMit  de  Paris,  A.  N  ,  UO'  81»,  fol.  37-3'J. 


ISIl.  Extrait  de  l'ordre 
force  armée  tie  Paris,  par  b' 
mandant  général  itimoiice 
trois  convois  pour  les  arniée;^ 
bliqiie,  et  invite  ses  conriloy 
nir  de  leurs  caries  civiques,!' 
met  souvent  cet  oubli,  passe, 
ceux  ipti  sont  cliarjjés  de  la 
pour  lin  homme  sttspecl,  re 
de  continuer  le  service  qui 
partout. 

Los  patrouilles  hors  des  m 
seront  jusqu'à  nouvel  ordii- 

\  venli'«o  nn  IL 
Copie  i^onforme,  iij:nCc  ilc   (' 
taire  de  l'ICtat-major  Ki'iu'rjl,   A 


dtt  jour  de  la 
quel  le  Com- 
le  départ  de 
:  (le  la  Itépti- 
ens  à  se  mii- 
elui  qui  ciiin- 

aux  yeux  de 
surveillance, 
commattdant 

se   fait   bien 

iirs   se   lepo- 


Kliient,  nern'- 
N.,   nH'  70. 


I8l'i.  —  Arrêtés  du  (■.(unilé  de  si^ielé 
générale  :  I"  ordonnant  de  mellre  en  élal 
d'arrestation  le  iiotnmé  Couliiière,  ré^is- 
seiir  ^'étiéral  des  Domaines  tiatioiiaiix, 
avec  scellés  sur  ses  papiers;  2°oiilontiaiit 
de  procéder  à  l'arrestation  de  la  ci-devant 
barotitie  Dambac,  feininc  dtt  ci -devant 
Lieulaud,  colonel  de  In  Légion  germant- 
qite,  demeitratil  rue  Mntitinarlre,  n»  231, 
rheï  le  bijoutier,  vis-à-vis  celle  dt-  la  Jits- 
sientie,  à  ctMé  de  In  maison  du  Contrai- 
Social,  de   la  conduire  dans  une  in.tison 
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il'aiTiH  et  i\e  nielli'e  les  scellés  sur  ses 
pa[iiers;  3°  délivrant  un  laissez-passer  aux 
citoyens  Chandelier  et  Lucas,  en  vue  îles 
ordres  dont  ils  sont  porteurs  pour  le  ilé'- 
partement  du  Mont-Blanc. 

4  venlôse  an  II. 
Extrait   du   registre  des   mandats  d'arrêt    du 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF'il  '201, 
fol.  36,  37. 

1816.  —  Arrêté  du  Coniité  de  sûreté  gé- 
nérale, décidant  que  le  nommé  de  Tliiolaz, 
âgé  d'environ  3.t  ans,  né  dans  le  départe- 
ment du  iVIont-Blanc,  tailK;  d'ejiviron 
5  pieds  7  pouces,  cheveux  et  sourcils  châ- 
tains clair,  tirant  sur  le  blond,  le  teint 
blond  et  légèrement  coloré,  le  front  carré, 
les  os  de  la  mâchoire  supérieure  un  peu 
proéminents,  les  Joues  afiilées  et  formant 
un  grand  vide  en  creux,  le  menton  rond, 
lieu  de  barbe,  la  bouche  petite,  la  tenant 
ordinairement  resserrée,  les  épaules  plates 
et  carrées,  la  poitrine  en  avant,  la  cuisse 
mince  et  droite,  la  jambe  line,  quoique 
forte  en  mollet,  le  pied  long,  vêtu  qiiel- 
(luefois  d'un  chapeau  rond,  avec  une 
longue  et  épaisse  tresse  de  cheveux,  et 
d'une  lioupelande  de  bath  gris,  d'autres 
fois,  ayant  un  bonnet  de  poil  de  renard 
foncé,  auquel  pend  une  queue  de  renard 
argenté,  ayant  alors  les  cheveux  retrous- 
sés par  dessous,  sera  saisi  en  quelque  lieu 
qu'il  pourra  se  trouver,  et  particulièrement 
à  Paris  ou  à  Auteuil,  où  il  habite  ordinaire- 
ment, et  conduit  sous  escorte  suffisante 
par  devant  le  Comité  de  sûreté  générale, 
de  plus  qu'il  sera  procédé  à  une  visite 
domiciliaire  par  les  soins  du  citoyen  Chan- 
delier. 

4  ventôse  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'ii  292, 
f.d.  37. 

1817.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1"  vu  le  rapport  et  les  pièces 
communiquées  par  le  Comité  des  décrets, 
chargeant  le  citoyen  Chandelier  de  mettre 
en  état  d'arrestation  et  de  conduire  devant 
le  Comité  le  citoyen  Alard  de  Montes- 
quieu-Valvestre  et  d'apposer  les  scellés 
sur  ses  papiers;  2°  ordonnant  de  procéder 
à  l'arrestation  du  nommé  De  Vienne,  ci- 


devant  inspecteur  des  bâtiments  du  tyran: 
3°  ordonnant  la  mise  en  liberté  du  citoyen 
Bernard,  d('4enu  à  Saint-Lazare. 

■1  ventôse  an  II. 
Extrait   du    regsstre   des  mamlals  d'arrêt  du 
Comité   de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'll  294. 
fui.  103,  104. 

1818.  —  Lettre  dit  Coniité  de  silreté  gé- 
nérale aux  administrateurs  de  Police  de 
Paris,  les  invitant  à  lui  transmettre,  dans 
le  délai  de  trois  jours,  les  motifs  de  l'ar- 
restation du  citoyen  Basire  La  Coudraye, 
médecin,  section  du  Mont-Blanc,  détenu 
d'après  leurs  ordres,  motifs  restés  inconnus. 

4  ventôse  an  II. 
E.vtrait  du   registre  des   mandais  d'arrêt  du 
Comité  de   sûreté  générale,  A.  .V.,  .\F*n  294, 
fol.  104. 

1819.—  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Déparlement  de  Piiris  :  1"  por- 
tant que  le  Comité  de  surveillance  de  la 
commune  de  Laon,  ayant  perquisitionné 
au  domicile  du  nommé  Mourgue  et  de  la 
femme  Paris,  à  Vorges,  et  ayant  fait  tra- 
duire des  papiers  en  langue  anglaise,  opé- 
raljon  qui  n'a  rien  donné  à  leur  charge, 
les  a  mis  en  liberté,  et  envoie  au  Comité 
copie  des  procès-verbaux  de  levée  de  scel- 
lés et  de  vérincalion  des  lettres  anglaises 
par  des  traducteurs  ;  2°  cliargeant  le  ci- 
toyen Moissard  de  se  transporter,  rue  Saint- 
Denis,  chez  le  citoyen  Lecoq,  marchand 
mercier,  à  l'enseigne  de  l'Y  grec,  afin  d'y 
arrêter  le  nomibé  Crelel  de  Senlis,  qui  y 
est  logé,  et  l'amener  au  Comité;  3°  le  Co- 
mité de  surveillance  de  la  section  de  la 
Montagne  ayant  demandé  au  Comité  ijucls 
sont  '.es  motifs  qui  l'ont  engagé  à  sollici- 
ter auprès  du  Commandant  général  la 
destitution  des  nommés  Maillot,  Buquet  et 
Pierre  François,  préposés  à  la  garde  de  la 
Maison  et  du  Jardin  Egalité,  il  a  été  ré- 
pondu par  le  Comité  que  ces  particuliers, 
au  lieu  de  remplir  la  tùchc  qui  leur  était 
imposée,  celle  de  maintenir  la  police,  pa- 
raissent au  contraire  tolérer  les  infrac- 
tions (pii  se  commellent  dans  ce  lieu  pu- 
blic, d'après  la  déclaration  d'une  femme, 
écrouée  à  la  Force  pour  y  avoir  vendu 
sous  leurs  yeux  des  objets  de  la  dernière 
obscénité,  d'ailleurs,  si  ces  citoyens  sont 
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J"excellenls  palrioles  et  no  sont  coupables 
([ue  d'iiiconsi'qiiencp,  il  invilera  le  géiu'-- 
ral  à  les  rélablir  dans  leurs  roiiclions  ; 
4°  d'ai«rès  des  reiiseiijiiemenls  venus  de 
bonne  part,  qui  annoncent  l'existence  d'une 
conspiration  tendant  à  renouveler  la  ca- 
tastrophe sanglante  du  2  septembre  I  T'.(2, 
il  a  été  écrit  au  citoyen  l'ache,  maire  de 
Paris,  pour  l'en  prévenir  et  lui  demander 
ce  qu'il  [lense  d'un  tel  bruit;  5"  le  citoyen 
Miiissard  ayant  procédé  à  l'arrestation  du 
nommé  Crelel,  il  en  est  donné  avis  au 
Comité  de  Senlis,  ainsi  ijue  de  l'écrou  du- 
dil  Cretel  ù  la  Conciergerie  et  de  l'envoi 
de  copie  de  ses  pièces  à  l'arcusalcur  pu- 
blic du  Tribunal  révolulionnairt  ;  6°  ren- 
dant compte  des  opérations  du  citoyen 
Cartier  sur  deux  qualités  de  vin  rouge, 
à  12  sols  et  à  20  sols,  prises  chez  la  ci- 
toyenne Carillon,  marchande  de  vins,  rue 
de  la  Montagne,  n"  299,  qui  ont  été  trou- 
vées très  faibles  et  un  mélange  de  pin- 
sieurs  vins;  sur  deux  qualités  de  vins,  à 
10  et  20  sols,  prises  chez  Uilles  Desnoyei-s, 
marchand  di-  vins,  rue  de  la  Montagne, 
n°  282,  celle  à  16  sols  étant  un  composé 
de  plusieurs  vins;  sur  une  qualité  de  vin 
[•rovenant  de  chez  Pierre  Marchand,  mar- 
chand de  vins,  lue  de  la  Montagne, n°  180, 
(|ui  a  été  trouvée  bonne  ;  sur  deux  qualités 
de  vins,  ù  12  et  10  sols,  prises  chez  J.-lt. 
Doimery,  marchand  de  vins,  rue  de  la 
M(mtagne,  n"  281,  que  l'on  a  trouvées  fai- 
bles, surtout  celle  de  12  sols,  en  majeure 
partie  composée  de  vin  blanc  ;  sur  une 
i|ualité  de  vin  à  10  sols,  provenant  du  ci- 
toyen .Noél,  marchand  de  vins,  rue  de  la 
Mr)ntagne,  n°  t80,  qui  est  un  mélange  île 
plusieurs  vins;  sur  de  l'eau-de-vie,  prove- 
nant de  chez  le  nommé  Antoine  Vianl,  li- 
monadier, rue  Saint-Honoré,  ou  coin  de 
cidie  des  Itourdonnais,  dans  la  composi- 
tion de  laquelle  entre  beaui'oup  de  sucre 
et  un  peu  de  girolle;  sur  deux  qualités 
de  vins  à  10  sols,  prises  chez  Joseph 
(Jucrcy,  marchand  de  vins,  rue  de  la  Mon- 
tagne, jugées  faibles;  sur  deux  ((ualilés 
de  vin  rouge,  i\  12  et  10  sols,  et  sur  une 
de  vin  blanc  h  10  s<ds,  provenant  de  chez 
Louis  Pruilhomnie,  marchand  de  vins,  rue 
lie  la  Monlagne,  n"  20N,  toutes  faibles,  le 
vin  rouue  ronlenant  dp  l'alun  et  le  blanc 


du  cidre;  sur  deux  qualités  de  vins,  à  12 
et  10  sols,  prises  chez  Cuillaume  Cabot, 
marchand  de  vins,  celle  à  10  sols  étant  un 
mélange  de  plusieurs  vins,  et  celle  à  12 
composée  de  beaucoup  d'eau  colorée  et 
d'eau-de-vie;  sur  une  q\ialité  de  vin  ii 
10  sols,  provenant  de  chez  Franiois  Bil- 
lard, marchand  de  vins,  rue  de  la  Mon- 
tagne. n°  311,  qui  n'est  autre  chose  que 
du  vin  blanc  très  fort,  coloré  avec  du  su- 
reau ;  sur  une  qualité  de  vin,  au  prix  de 
16  sols  la  bouteille,  prise  chez  Claude 
Chevet,  marchand  de  vins,  rue  de  la  Mon- 
l-.igne,  n"  .'JOO,  qui  est  un  mélange  d'eau- 
de-vie  et  de  fausses  couleurs,  changeant 
naturellement  et  ayant  beaucoup  de  force, 
même  plus  que  les  vins  ordinairesà^n  sols; 
sur  trois  qualités  de  vins  à  12,  10et20sols, 
provenant  de  chez  Pierre  Chevet,  mar- 
chand de  vins,  rue  de  la  Monlagne,  n°  277, 
qui  sont  des  vins  vieux  et  nouveaux,  blancs 
et  rouges,  contenant  une  portion  d'alun  ; 
enlin,  sur  2  qualités  de  vins  prises  chez 
Julien  Fourbet,  marchand  de  vins,  rue  de 
la  Montagne,  n°  307,  i|ui  ont  paru  n'avoir 
aucun  défaut  à  part  leur  faiblesse. 

4  venlose  on  II. 
Extrait  ilu  3' registre  des  procès- verbaux  elil.- 
libérations  du  Comité  de  surveillance  du  Drparto- 
menl  de  Paris,  .\.  N.,  BB'  81",  fol.  39-13. 

1820.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Déparleineiil  «le  Paris  au  citoyen 
Pacbe,  maire  de  Paris,  déclarant  être  pré- 
venu, comme  le  Maire  doit  l'être  ans>i, 
qu'il  se  prépare  un  mouvement,  et  que  ce 
sont  les  prisons  qui  en  sont  l'objet,  lui 
demandant  ce  qu'il  pense  d'un  pareil 
bruit,  et  dans  une  circonstance  aussi  dé- 
licate jugeant  à  propos  de  le  consulter, 
étant  convaincu  que  l'accord  le  plus  par- 
fait dans  la  marche  des  autoiités  roiisli- 
liiées  peut  seul  éviter  tout  malheur,  et  se 
proposant  de  régler  la  condtiile  du  (~.omité 
sur  la  sienne. 

\  ventn<ie  an  11. 
Lxtrnil  du   reuistro  de   copie  de»   leHrei   du 
Comiti'  rir  <nlut  pidilic  du  Département  de  Pnri», 
A..\'  ,  Ba^8l,f»l.  31. 

1821.  —  Lettre  du  ('omilé  de  surveil- 
lance du  Héparlemenl  do  Paris  à  relui  de 
Senli»,  annonçant  l'arrestation  du  nommé 
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Crélel,  revenu  à  Paris,  et  priant  de  fuire 
savoir  de  quels  délits  il  est  coupable,  pour 
le  ineltie  en  jugement,  ou  si  le  Comité  de 
Senlis  désire  son  transfèrenient  àScnlis, 
l'invitant  à  faire  les  démarches  néces- 
saires pour  que  le  Comité  de  sùrelé  '^é- 
nérale  donne  des  ordres  à  cet  efïet. 

4  venlose  an  II. 
Extrait   du  registre  de   copie  des   lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
,\.  A'.  UB'  81,  fol.  34. 

Ifiii.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  à  celui  de  la 
section  de  la  Montagne,  l'informant  qu'il  a 
été  obligé  de  prévenir  le  général  Hanriot 
que  les  citoyens  dont  l'entretient  le  Comité 
en  question,  loin  d'arrêter  les  abus  qui 
compromettent  cliaciue  jour  les  manirs, 
autorisaient  à  la  Maison  de  l'Egalité  la 
venle  publique  d'objets  de  la  dernière  obs- 
cénité, ainsi  que  l'a  déclaré  une  femme 
arrêtée,  qui  a  donné  comiue  excuse  que 
les  sentinelles  l'avaient  assurée  qu'elle 
pouviiit  vendre  tranquillement  de  pareils 
objets,  qui étaient<c  la  stirelé  publique  n,  dé- 
clarant néanmoins  que  si  ces  sentinelles 
sont  d'excellents  citoyens,  coupables  seu- 
leiuent  d'étourderie  ou  d'inconséquence, 
le  Comité  sera  le  premier  à  demander  au 
général  de  les  réintégrer,  étant  persuadé 
que  celle  leçon  les  corrigera. 

4  ventôse  au  II. 
Extrait   du    registre  de   copie  des  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  N.,  PB»  81,  fol.  343. 

1823.  —  .arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  visant  l'arrêté  des  Comités 
de  l'examen  des  comptes  et  des  finances 
du  26  pluviôse,  ainsi  que  les  certilicats 
des  Comités  révolutionnaires  des  sections 
de  la  Montagne  et  du  Contrat-Social,  des 
17  et  28  pluviùse,  décidant  que  le  citoyen 
'l'onnelicr.  commis  aux  exercices,  dé- 
tenu dans  la  maison  d'arrôt  du  ci-devant 
Port-Royal,  par  ordre  du  déparlement  de 
Police,  en  vertu  de  la  loi  du  4  frimaire, 
sous  la  qualité  de  receveur  général  des 
tinances,  sera  mis  en  liberté  et  les  scellés 
apposés  sur  ses  effets  seront  levés;  'i°  or- 
donnant (|ue  les  citoyens  désignés  par  le 
Comité  de  surveillance  de  la  section  du 


Bonnet-Kouge  seront  séparés  et  transférés 
dans  d'autres  maisons  d'arrêt  que  celles 
où  ils  se  trouvent  détenus. 

5  ventôse  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comilc  de  sùrclô  générale,  A.   A'.,  AF'lI  'i92, 
fol.  38. 

1824.  —  Arrêtés  du  Comité  de  siirolé 
générale  :  1°  vu  les  certificats  et  attesta- 
tions produits  par  le  citoyen  Chaulet,  dé- 
tenu à  la  Force,  ordonnant  sa  mise  en 
liberté  et  la  levée  des  scellés  apposés  sur 
ses  elTels;  2°  vu  l'arrêté  pris  par  le  Co- 
mité, le  4  de  ce  mois,  pour  amener  de- 
vant lui  le  citoyen  Allard,  plus  particu- 
lièrement instruit  des  circonstances  rela- 
tives audit  ciloyen,rapportant  ledit  arrêté, 
qui  sera  considéré  comme  nul  el  non  avenu. 

5  venlose  an  II. 
Extrait   du   registre   des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'ii  29?, 
fol.  3'J. 

182o.  —  Arrêtés  du  Comité  de  siirelé 
générale  :  1»  portant  que  le  citoyen  .!é- 
rôiue  Longpré,  dit  Tourville,  détenu  par 
mesure  de  sûreté  générale  au  Luxem- 
bourg, sera  mis  sur-le-champ  en  liberté, 
et  que  les  objets  déposés  au  Comité  el  qui 
lui  appartiennent,  lui  seront  rendus  ;  2°  or- 
donnant la  mise  en  liberté  immédiate  des 
citoyens  Cibou,  agent  de  Malte,  et  d'Edme 
Tournai,  de  la  section  du  Mont-Blanc. 

5  vcntose  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sùretc  générale,  A.  N.,  AF*II  294, 
fol.  lO.Î. 

182G.  —  Uélibéralion  du  Comité  de  salut 
du  Départeiuent  de  Paris  :  1°  annonçant 
l'envoi  à  l'accusateur  public  du  Tribunal 
criminel  du  Déparlement  de  Paris  de  co- 
pie des  pièces  concernant  Maurice  oLIean- 
Baptisle  Baurcz,  frères,  prévenus  de  faire 
le  commerce  d'argent,  et  à  l'accusateur 
public  du  Tribunal  révolutionnaire  copie 
de  la  dénonciation  contre  Poltier;  2"  at- 
tendu.que  le  Comité  de  surveillance  de  la 
section  de  la  Cité,  chargé  de  procéder  à 
l'arrestation  du  nommé  Radix,  ci-devant 
chanoine,  suspect  par  son  aristocratie, 
après  l'avoir  arrêté,  refusait   de   le  faire 
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coiiduiio  au  l^omilé,  sans  èlre  mis  au  cou- 
rant des  motifs  qui  ont  déterminé  celle 
iiii'sure,  le  r.oniilé,  suriiris  d'une  conduite 
aussi  peu  fraternelle,  fait  remarquer  dans 
uiic  lettre  adressée  au  Comité  de  la  Cité 
et  insérée  au  procès-verbal,  qu'en  l'invi- 
luiil  à  arrêter  et  à  amener  ce  particu- 
lier, le  Comilé  du  Département  n'a  pas 
entenilu  lui  donner  des  ordres,  mais  une 
simple  invitation,  qui  aurait  [lermis,  a]«rés 
son  inl<-rrot:atoire,de  le  meltre  en  liherlé, 
si  les  faits  reprochés  avaient  été  jugés  non 
fondés,  rendant  le  Comilé  de  la  Cité  res- 
ponsable de  sa  détention,  puisque  le  Co- 
milé du  Département  se  trouve  hors  d'état 
de  prononcer  sur  son  arreslalion  définitive 
ou  sur  sa  mise  en  liberté;  3°  procédant  <i 
l'inlerroj-'atoire  du  citoyen  Mottelay,  parfu- 
meur, rue  Saint-Sauveur,  arrêté  par  la 
section  de  l!on-Conseil  comme  émigré,  et 
ajournunl  sa  décision  juscju'à  plus  ample 
informé  ;  4°  d'après  certains  renseigne- 
ments parvenus  sur  le  com|>le  de  la  com- 
nuiue  do  Yaugirard,  desquels  il  résulte 
qu'il  veut  s'y  établir  deux  jjarlis  qui  dc- 
viendraiiMil  1res  pernicieux  pour  la  Iran- 
qiiillilé  publique,  qu'il  existe  une  prélcnduu 
sociélé  populaire  qui  n'usl  rien  autre  quo 
l'Assemblée  générale  do  cello  commune, 
dans  le  liul  d'ancunlir  la  Société  po|mlairc 
aiilérieurenienl  formée  el  al'liliéé  à  celles 
des  Jacobins  cl  Cordeliors  de  Paris,  dépé- 
clianl  le  oiliiycn  lluiguu,  Jouiie,  au  Comité 
de  sûreté  généiale  pour  lui  faire  pari  de 
celle  division,  dont  les  suites  peuvent  de- 
venir funestes,  cl  dcmanib-r  l'aulorisation 
de  déléguer  à  Vaugirard  ilenx  mombres 
du  Comité  de  surveillance  du  Déparlenient 
pou r  examiner  les  foi Ifi ainsi  que  la  n.ilure  de 
dénoiii-iiilions  qui  paraissent  inculper  de» 
fonctionnaires  publies,  et  rappeler  les  ci- 
toyi-n»  à  l'union  si  nécessaire  en  ce  mo- 
ment; S°  adressant  à  l'acciisaletir  public 
du  Tribunal  révolulionniiire  une  seconde 
cnpii-  îles  pièces  de  Vigniiult  et  In  liste  de 
trois  nouveaux  témoins  pour  l'airaire  de 
la  femme  Heitenux,  de  Vaugirard;  0"  le- 
ce\nnl  du  citoyen  l'ache,  maire  de  Paris, 
une  réponxe  h  la  lellre  du  Comité,  (pii 
déclare  que  plusieurs  citoyens  lui  onldéjîi 
lémoluné  quelques  inquiéluiles  nu  sujet  des 
IiiImiii-^    r|ii<'  II-  iii'MiM'rui'nl   ni>  peut  vi-nir 


(]ue  du  dedans  au  dehoi's  ou  du  dehors  uu 
dedans,  qu'il  a  écrit  au  général  llnnriol 
pour  renforcer  les  postes  au  besoin,  et 
i]u'il  appelle  la  sollicitude  du  Comilé  sur 
cet  objet  pour  agir  de  concert;  7"  chargeant 
le  citoyen  .Moissard  de  se  transporter  au 
Comité  de  surveillance  do  la  section  de 
Bon-Conseil  |iour  y  prendre,  sur  le  compte 
du  citoyen  Mottelay,  p.irfumeur,  ainsi  que 
dans  la  section  du  Faubourg-du-.Nord,  oii 
il  a  demeuré,  tous  renseignements  néces- 
saires; 8"  procédant  à  l'inlerrogaloire  du 
citoyen  Coniparel,  ci-devant  inspecteur 
général  des  Postes;  0°  adressant  au  Comité 
de  la  section  de  l'iiommc-.^rmé  copie  du 
procès-verbal  de  perquisition  chez  In  ci- 
toyenne Despaux,  rue  Sain  le- Avoye;  10°  re- 
cevant du  Comilé  de  surveillance  deScnlis 
des  renseignemenls  sur  le  nommé  Crélcl, 
qui  élablissent  qu'il  esl  suspecl  par  ses 
mano-uvres  conlrc-révolutionuaires,  ses 
liaisons  et  propos  inciviques,  .lyant  tou- 
jours soutenu  la  maison  de  Condé  et  voulu 
semer  la  division  parmi  la  garde  nationale 
de  Senlis. 

5  vcnlosc  an  II. 
I''\lrall  (lu  STciiisIrcdospiiiccs-vcrbaux  cl  (!<!• 
Ilbciraliooii  du  ConiiU)  tle  «urvuillancc  du  Dep.nr- 
tcmcnl  de  Paris,  y(.  A'.,  Illl^  SI",  fol.  i.l-16. 

IS:**. —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  invile  ses  frères  d'armes 
de  service  à  In  Convention  à  laisser  entrer 
dans  les  cours  les  voilures  des  iniiiisires, 
des  représcnlanls  du  peuple  el  du  Maire. 

Les  citoyens  tle  service  ii  tous  les  iiosles 
doivent  arrêter  les  honunes  ivres,  lors- 
qu'ils se  perinetlenl  des  propos  imlécenls, 
lanl  envers  la  irarde  (|u'envers  b-s  pas- 
sants. "  L'Iioniini'  qui  prend  de  trop  ce 
que  d'autres  n'ont  pas  asser.,  mérite  une 
répiimanile  de  la  part  de  ses  eoneiloycns.  •• 

ij.ini'iol  dénonoe  h  lous  !>es  fr6rcs  d'ar- 
mes rintri;.'aul  Egron.se  disant  secrétaire 
do  la  Commission  de  l'année  de  l'Ouest  ri 
ci-d«vant  aide  de  cnmp  bononiire  de  la 
force  armée  de  Paris;  il  faut  l'.irréler 
partout  où  on  le  trouvera  et  le  mener  i\ 
rEtalinnjnr  géiiérnl. 

0  vt'UlA^c  au  II. 
Copie  conriirnir,  mundc  ilo  Clinunt,  RccreiAirv 
.le  t  l':i«l-tnn.».r  (?.'n*r»l,  A.  N.,  Itlt«  76. 
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1828.  —  Arrêtés  du  Comilé  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  le  citoyen  Morel, 
secrétaire  du  Comité,  de  lever  les  scellés 
apposés  chez  le  citoyen  Anisson-Duper- 
ron,  de  se  livrer  à  un  examen  scrupuleux 
de  ses  papiers,  en  présence  dudil  Duper- 
ron  ou  de  son  fondé  de  pouvoirs,  et  d'ap- 
porter au  Comité  ceux  suspects;  2°  ordon- 
nant d'amener  au  Comité,  à  8  heures  du 
soir,  les  citoyens  Micheron,  frères,  quai 
des  Orfèvres,  n"  U;  3°  ordonnant  la  mise 
en  liberté  des  citoyens  Coniciie,  Delisle  et 
Abema,  avec  lettre  du  Comité  à  celui  de 
salut  public,  accompagnant  l'envoi  du 
mandat  de  mise  en  liberté  du  citoyen 
Abema,  banquier,  arrêté  à  ce  titre,  per- 
suadé qu'en  raison  des  services  qu'il  est  à 
même  de  rendre  à  la  chose  publique,  il 
n'y  aura  qu'à  s'applaudir  d'avoir  concouru 
aux  vues  du  Comité  de  salut  imblic,  en 
lui  rendant  la  liberté. 

U  ventùse  an  II. 
E.xlrait   du  registre   des  mandats  d'ariét  du 
Comilé   de   sùrelé  générale,  A.  A'.,  AF'li  292, 
fol.    3'J,  40,  41. 

1829.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1"  décidant  que  les  papiers  du 
nommé  Henry  Rossel,  arrivant  de  Neuf- 
<hàtel  et  allant  à  Nantes,  logé  hôtel  de 
Hussie,  seront  rassemblés,  examinés  et 
apportés  à  l'instant  au  Comité  de  sùrelé 
générale;  2°  autorisant  le  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  de  la  Réunion  îi 
adopter  à  l'égard  d'un  fonctionnaire  telles 
mesures  relatives  à  l'intérêt  public  que  les 
circonstances  pourraient  exiger. 

6  ventôse  an  II. 
Extrait  du   registre  dc3  mandats   d'anèt  du 
Comilé  de  sûreté  générale,  A.  N  ,  AF'li  204, 
fui.  105. 

iK.'iO.  —  Déllbératiuii  du  Comité  do  saint 
public  du  Département  de  Paris  :  1"  char- 
geant le  citoyen  Marchand  d'examiner  les 
dilfércnts  procès-verbaux  dressés  par  le 
citoyen  Cartier,  dégustateur,  relativement 
à  ses  opérations  sur  la  décomposition  des 
vins,  pour  en  faire  son  rapport;  2"  char- 
geant le  citoyen  Chéry,  conjointement 
avec  le  citoyen  Damour,  et  les  citoyens 
Clerc  et  Thé/.ard,  membres  du  Comité  de 
surveillance  de  la  section  des  Arcis,  de  se 


transporter  à  Bonneuilsur-Marne,  au  do- 
micile du  nommé  Senonne,  à  l'ellel  d'exa- 
miner ses  papiers,  retirer  ceux  suspects 
et  amener  au  Comité  le  nommé  Senonne 
et  sa  femme,  la  femme  Malherbe  et  le 
nommé  Firmin,  précepteur  de  leurs  en- 
fants; 3°  autorisant  le  citoyen  Moissard  à 
examinerles papiers conccrnjint  le  nommé 
Mottelay  ;  4°  d'après  les  renseignements 
transmis  par  le  Comité  de  surveillance  de 
la  commune  de  Sentis  sur  le  nommé  Cré- 
tel,  considérant  que  l'émigration  dont  il 
est  prévenu  et  les  manœuvres  contre-ré- 
volutionnaires qu'on  lui  impute  ne  peuvent 
être  jugées  que  par  le  Tribunal  révolu- 
tionnaire, ordonnant  de  le  transférer  im- 
médiatement à  la  Conciergerie,  ce  qui  est 
elfectué,  et  d'envoyer  les  pièces  le  con- 
cernant à  l'accusateur  public  du  Tribunal; 
5°  chargeant  le  citoyen  Cuigue,  jeune,  de 
se  transporter  rue  Cloche-Percée,  au  do- 
micile du  nommé  Sirop,  intendant  du  ci- 
devant  marquis  de  Senonne,  pour  examiner 
ses  papiers  et  effets  et  le  faire  venir  au  Co- 
mité,lequel  est  amené  par  l'un  des  membres 
du  Comité  de  la  section  de  l'Indivisibilité: 
6"  n'ayant  pu  recueillir  aucun  renseigne- 
ment positif  sur  le  nommé  Dupont,  de 
Saint-Quentin,  soupçonné  d'intelligence 
avec  le  nomméSainte-Foix,  qui  est  prévenu 
d'agiotage  sur  les  biens  nationaux,  ni  par 
son  interrogatoire,  ni  des  représentants  du 
peuple  dans  le  département  de  l'Aisne,  dé- 
cidant qu'il  sera  conduit  sans  délai  au 
Comité  de  surveillance  de  la  commune  de 
Somme-Libre  (ci-devant  Saint-Quentin), 
avec  invitation  d'examiner  sérieusement 
son  affaire,  sous  tous  les  rapports,  conjoin- 
tement avec  les  représentants  Lejeune  et 
Leroux,  et  d'aviser  le  Comité  du  Départe- 
ment du  résultat  de  leurs  opérations  ; 
7"  sur  la  nouvelle  de  l'existence  au  bureau 
de  correspondance  de  la  nrlaison  des  Postes 
de  plusieurs  dénonciations  graves  contre 
Comparct,  ci-devant  inspecteur  général  des 
Postes,  décidant  de  demander  au  citoyen 
Legrand,  membre  dudit  bureau,  des  ren- 
seignements sur  ce  fait. 

6  ventùst!  au  II. 
Extrait  du  3' registre  des  procès-veibaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,  A.  N.,  BD'  81",  fol.  16-48. 
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18 ti.  —  Lellie  ilu  Coiiiil»''  de  suivcil- 
liiiice  du  Déparlemenl  de  Paris  à  celui  de 
Soinine-Lilire,  déclaranl  que  l'iiilcrroga- 
loiie  de  Cliarics  UuponI  ne  fail  qu'aug- 
incnler  les  doutes  du  Comilé  sur  son 
loiiiple,  parait  mémo  inculper  i>lutiM  son 
frère,  el  en  l'absence  des  renseignements 
que  devaient  envuyer  les  représentants  du 
peuple  Leroux  el  Lejeune,  prenant  le 
parti  de  lui  renvoyer  lluponl  pour  exami- 
ner, de  concert  avec  les  représentants, 
les  pièces  qui  le  concernent  el  juger  si 
elles  ne  sonl  pas  pluliH  applicables  à  son 
frère,  alin  de  se  décider  sur  le  compte  de 
lun  ou  de  Tautre. 

C  vonlosc  an  II. 
Kxliait  (lu    regisirc    de  copie  des  Icllros  ilu 
ComiliS  lie  salul  public  du  IMparlcmcnl  de  Paris, 
A.N.,  BB'  8!.  fol.  31  \°. 

[K'M.  —  Kxlr.iit  de  l'ordre  du.ji'ur  ilc  la 
fiirce  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mundanl  général  invile  ses  frères  des 
('omilés  révolutionnaires  el  civils  des  sec- 
lions  à  ne  pas  délivrer  de  laisser-passer: 
l'administralion  des  Subsistances  seule 
doit  être  cbargée  de  ce  détail;  il  ne  peut 
e;i  conséc|uence  sortir  de  Paris  aucune 
ilenrée  quelconque  sans  un  permis,  signé 
des  administrateurs  cl  revêtu  du  timbre 
sec  de  ce  déparlemenl,  tel  est  Tarrélé  de 
la  Commune,  il  l'exécution  duijuel  llanriot 
invite  de  nouveau  les  citoyens  de  garde 
aux  barrières  à  tenir  la  main. 

Le  Commandant  général  njoule  que  ses 
frèies  de  la  section  de  riîiiité  lui  ont 
donné  des  renseignenienis  qui  fiuil  bon- 
neur  à  leur  surveillance,  si  tous  les  bom- 
mes  s'entendaient,  tout  irait  lien,  b-s 
conspirateurs  seraient  réduits  à  leur  nul- 
lité. 

7  vrnlMsc  an  H. 

•  "o|iio  conforme,  »ipn(?o  de  f'iémonl,  »oon*tniro 
de  rr;i.il-niaj..r  (jénCial,  .»    N.,  UIV  70. 

Im;i:i.  —  .Viiélé.s  du  Comilé  de  sûreté 
générale  :  I"  à  In  suite  de  l'internigatoire 
subi  (levant  le  C.oniité  parle  niimméTIiio* 
las,  ordonnant  son  im  arcéi-ation  aux  Car- 
mes, pni'  les  soins  du  commandant  de  la 
gi'ndarmeiie  du  poste  placé  près  du  ('o- 
milé;  2*  h  la  suite  des  inlerrogatoires  sut 
bis  paries  nommés  Henry  llossc!  el  Charles 


Rossel,  bùlel  de  Russie,  ordonnant  leur 
envoi  dans  une  maison  d'arrêt  ;  .l' prescri- 
vant de  lever  les  scellés  apposés  chez  le 
citoyen  Maillard  el  de  procéder  à  l'exa- 
men de  ses  papiers  ;  4  ■  sur  la  rcquéle  de 
la  citoyenne  Cromas,  ordonnanl  de  lever 
les  scellés  apposés  chez  le  citoyen  Fer- 
rières,  détenu,  rue  des  Rons-Enfanis,  alin 
de  retirer  les  papiers  relatifs  à  la  demamlc 
de  ladite  citoyenne. 

7  vcnloso  an  n. 
Extrait  du  registre  dos  roanilaLs   d'irrél   du 
Comité  de  sûreté  générale,    .1.  .V.,  .\r'li  i'J'.', 
fol.  40,  17. 

1834.  —  Arrêté  du  Comité  de  silrclé  gé- 
nérale, enjoignanl  de  procéder  à  l'arresta- 
tion de  la  nommée  Louise-.VdeInye  Lori- 
inier,  ci-devant  comtesse  de  Sainl-Fui- 
geiil,  du  nommé  Sainl-Ceorges  Cn-iller, 
oflicier  de  la  ci-devant  Reine,  demeurant 
à  Saint-Germain,  d'Etienne  Loriinier.  pein- 
tre, de  Bureau  de  la  .Marée,  section  de 
Ron-Conseil,  neveu  de  Cbamilly,  de  l.i 
nommée  Coque,  babilanl  la  commune  d>' 
Rièvre,  où  elle  est  connue  par  son  inci- 
visme, belle-mère  de  lluramel,|si'c)  fermier 
général,  el  parente  d'émigrés,  lesquels 
seront  incarcérés  dans  des  maisons  d'ar- 
rêt, avec  examen  de  leurs  papiers  cl  ap- 
position des  scellés. 

7  ventôse  an  11. 
Kxirail  du  registre  des  mamliil.H  il'arn^l    ilii 
Comité  de   snrcté  générale,  A.  N.,    AI"ll  2yi, 
fol.  lOG. 

I83:i.  —  Ariélé  du  Comilé  d.'  si'iielé 
générale,  visant  une  délibération  du  Co- 
mité révidulionnaire  de  la  si-clion  de  l.i 
Fontaine  de-t;renelle,  en  date  du  21  plu- 
viôse, d'après  laquelle,  attendu  le  besoin 
urgenl  de  chandelles,  parliculièri'inenl  à 
l'alidier  des  armes  de  ladite  section,  il  se- 
rait urgent  de  procéder  à  la  levée  des 
scellés  apposés  »ur  enviidii  1,000  livres 
qui  ont  été  trouvées  chez,  le  nommé  Fre- 
rul-l^iiily,  tue  des  Saiids-Pères,  ainsi  i|ue 
sur  GOO  livres  de  riz  qui  y  existent,  pour 
en  èlre  disposé  par  vi-nle  publii|ue  au 
prolit  de  i|ui  il  appartiendra,  autorisant 
la  levée  des  scellés  en  «piestion,  à  l'elfid 
de  distraire  les  quantités  de  chandelb's  el 
de  riz,  au  stycl  desquelles  la  Cuiiiinissiuii 
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des  Subsistances  prendra  telle  disposition 
qu'il  apparliendra. 

7  ventûse  an  II. 
Extrait  du   registre   des   mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,  AF'li  '29  i, 
fol.   11-2. 

1836.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  rece- 
vant le  procès-verbal  de  l'arrestation  du 
nommé  Sirop  parle  citoyen  Guigne, jeune, 
et  celui  du  nommé  Senoiine,  à  Bonneuil, 
par  le  citoyen  Chéry,  ainsi  que  de  sa 
femme,  de  la  femme  Malherbe  et  du  pré- 
cepteur de  ses  enfants;  2°  portant  envoi 
h  l'agent  national  prés  le  Tribunal  de  po- 
lice correctionnelle  d'un  carton  contenant 
des  gravures  contre-révolulionnaires  et 
des  objets  obs<:ènes,  trouvé  chez. \rrouard, 
lors  de  l'arrestation  de  la  veuve  Thierry, 
sa  tante,  avec  un  panier  rempli  de  «  gon- 
dous  »;  3°  accusant  réception  des  rensei- 
gnements envoyés  par  le  Comité  de  sur- 
veillance de  Seuils  sur  le  nommé  Crétel, 
écroué  à  la  Conciergerie;  4°  adressant  au 
Comité  de  surveillance  de  la  section  de  la 
Cité  les  renseignements  demandés  sur  le 
nommé  Radix,  ex-clianoine;  S°  chargeant 
le  citoyen  Moissard  de  se  transporter,  le 
soir  même,  à  l'heure  qu'il  jugera  conve- 
nable, au  café  nommé  ci -devant  Grotte 
des  Variétés,  sous  la  galerie  de  verre, 
Maison  Egalité,  pour  passer  en  revue  ceux 
et  celles  qui  s'y  trouveront,  et  faire  arrê- 
ter et  conduire  au  Comité  ceux  qui  lui 
paraîtront  suspects,  en  s'adjoignant  à  cet 
ell'et  un  membre  du  Comité  de  surveil- 
lance delà  section  de  la  Montagne;  6°  char- 
geant le  citoyen  Guigne,  jeune,  d'une 
opération  analogue  dans  le  café  nommé 
la  Grotte-Flamande.  .Maison  Egalité,  prés 
la  salle  du  théâtre  de  la  Montagne,  lequel 
a  conduit  plusieurs  hommes  et  femmes  au 
Comité,  qui,  après  avoir  vérifié  leurs  pa- 
piers et  les  avoir  trouvés  en  règle,  les  a 
relâchés,  avec  invitation  de  ne  plus  fré- 
quenter ces  maisons,  repaires  du  vice,  et 
gardant  deux  femmes  jusqu'à  plus  ample 
informé;  la  visite  du  café,  ci-devant  Grotte 
des  Variétés,  par  Moissard,  n'a  donné  au- 
cun résultat,  les  individus  s'y  trouvant 
n'étant  pas  en  suspicion  ;  7°  sur  la  de- 
T.  X. 


mande  du  nommé  Sénéchal,  à  l'effet  de 
retirer  les  deux  Sans-culottes  chargés  de 
sa  garde  à  Montrouge,  où  il  se  trouve  en 
état  d'arrestation,  passant  à  l'ordre  du 
jour,  motivé  sur  la  loi  qui  ordonne  la  mise 
en  étal  d'arrestation  des  père  et  mère 
d'émigrés  jusqu'à  la  paix,  à  moins  de 
prouver  leur  civisme,  ce  que  ledit  Séné- 
chal devra  attester;  8°  recevant  le  procès- 
veibal  des  opérations  du  citoyen  Eour- 
nerot,  chargé  de  procéder  à  la  levée  des 
scellés  de  la  veuve  Laleu,  a  Nogent-sur- 
Marne;  9»  déclarant  avoir  écrit  au  citoyen 
Dupeuil,  rue  Saint-Denis,  et  à  la  citoyetme 
Marino,  marchande  fayencière,  Maison 
Egalité,  à  l'efTet  de  donner  des  renseigne- 
ments sur  Wcberl,  marchand  d'estampes, 
détenu;  10°  sur  le  rapport  du  citoyen  Mar- 
chand, membre  du  Comité,  chargé  d'exa- 
miner les dill'ércnts procès  verbaux  dressés 
par  le  citoyen  Cartier,  chimiste,  relative- 
ment a  la  décomposition  des  vins  achetés 
chez  diirérenls  niarclrands  de  vins  de  Pa- 
ris, décidant  que  les  noms  et  demeures 
desdils  marchands,  dénommés  dans  le  rap- 
port, seront  indiqués  à  l'agent  national 
près  le  Tribunal  de  police  correctionnelle, 
à  qui  tous  les  procès-verbaux  qui  leur  sont 
relatifs,  seront  adressés,  en  outre  que  co- 
pies du  rapport  et  du  présent  arrêté  seront 
envoyées  aux  Comités  de  salut  public  et  de 
sûreté  générale,  à  la  Commune  de  Paris 
et  à  la  Commission  des  Subsistances  et 
approvisionnements;  11°  recevant  la  dé- 
claration du  citoyen  Legrand,  employé  au 
bureau  de  correspondance  de  la  maison 
des  Postes,  convoqué  au  Comité  pour 
fournir  des  renseignements  sur  le  noininé 
Coniparet,  ci-devant  inspecteur  général 
des  Postes,  déclaration  d'après  laquelle 
existeraient  quelques  dénonciations  au  bu- 
reau de  correspondance  contre  Coinparet, 
mais  qu'il  ignore  quelle  en  est  la  gravité. 

7  ventôse  an  II. 
E.\trait  du   3«   registre  des  procès-verbaux  et 
délibérations  du  Comité  de  surveillance  du   De- 
parlement  de  Paris,  A.  iV.,DB-'Sli',fol.l'J-52. 

1837.   —  Lettre   du   Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  à  l'agent 
national  près  le  Tribunal  de   police  cor- 
rectionnelle au   Palais,   déclarant  que  la 
26 
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sei-lioii  (le  Bon-Conseil  ne  lui  pas  encore 
trnnsmis  les  lenseignemenls  demandés 
sur  le  coniple  d'Arrouard  el  de  sa  femme, 
et  que  le  Comité  n'a  pas  d'autres  pièces 
contre  ces  individus  sinon  un  panier  plein 
"  lie  ces  dégoûtantes  cochonneries  do  re- 
dini-'oles  •■,  qu'on  lui  envoie  avec  un  car- 
on  contenant  des  gravures  el  d'autres 
olijels  à  effigie  trouvés  chez  Arrouard. 

7  vcnlùsc  ao  II. 
Extrait   du    registre   de   copie   des  ietirce  Ou 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  K.,  nn^  SI,  fol.  31  v°. 

1838.  —  Leltre  du  Comité  de  surveillance 
du  Héparlemenl  de  Paris  à  celui  de  la  com- 
mune de  .Seiilis,  annonçant  qu'après  l'exa- 
men des  renseignements  envoyés  sur  le 
nommé  Crétel,  lils,  le  Comité  .s'est  décidé 
à  l'envoyer  à  la  Conciergerie  et  à  adresser 
copie  des  pièces  à  l'accusateur  public  du 
Tribunal  révoluliuimaire,  qui  prendra  à 
cet  égard  tel  parti  qu'il  appartiendra. 

7  vciilôfc  an  II. 
Extrait    du   registre  de  copie  des  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Déparlement  de  Paris, 
A.  N.,  BB'  81,  fol.  35. 

1839.  —  Lettre  du  Comilé  de  surveil- 
lance ilu  Déparlement  de  Paris  à  relui  de 
la  section  de  la  Cité,  exprimant  le  regret 
de  n'avoir  pas  reçu  de  réponse  au  sujet  du 
chanoine  Radix,  déclarant  que  les  hom- 
mes libres  ne  se  piquent  jamais,  parce  qu'il 
faut  que  le  bien  de  la  patrie  s'opère  avant 
tout,  que  le  Comité  a  cru  demander  à  re- 
lui de  la  Cité  un  service  de  frères,  qu'on 
lui  a  supposé  h  tort  un  auln-  molif,  ce 
(lui  le  prouve,  c'est  rpie  le  Comité  envoie 
les  renscignetnenls  qui  lui  son!  parvenus 
sur  le  comple  de  Radix,  exprimant  le  vœu 
que  le  Comilé  de  la  Cité  en  use  pour  le 
plus  prand  bien  de  la  Républiriue,  el  qu'il 
soii  persuadé  que  b;  Comité  du  Départe- 
ment lui  esl  nllnché  pour  In  vie  par  les 
liens  indissulublrs  de  l'union,  ilc  l'amilié 
el  de  In  plus  élroile  fraternilé. 

7  vciito'c  nu  II. 
Extrait   du    r(■l;i^lro    de   copie  de»  lvltrc!>  du 
Comité  de  italul  pulilic  du  Département  de  Paris, 
A.  N.,  UU'8I.  fol.  3.'). 

I8i(».  —  Exirnit  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  année  de  Paris,  aux  termes  duquel 


le  (Commandant  général  déclare  que  le 
service  ne  s'esl  pas  fait  aussi  exactement 
la  nuit  passée  comme  les  précédentes, 
c'est-à-dire  dans  quelques  postes,  el  il  es- 
père que  le  dévouement  de  ses  camarades 
à  la  chose  publique  les  empêchera  ••  de 
retomber  dans  cette  petite  insouciance  ». 
Ilanriot  invile  ses  frères  de  service  aux 
barrières  à  laisser  passer  les  bustes  des 
martyrs  de  la  Liberté,  destinés  à  leurs 
frères  des  départements. 

8  ventôse  an  II. 
Copie  conforme,   siiL'néc  de   t'Iénieut,  secré- 
taire do  rElal-ni.ajor  général,  .1.  A'.,  BB^  76. 

isll.  —  Arrélé  du  Coiuilé  de  st^relé 
générale,  siatiiant  sur  la  demande  de  la 
citoyenne  Penthièvre  (|ui,  ay.inl  élé  suivie 
au  Luxembourg  par  la  citoyenne  l.anoue, 
l'une  de  ses  femmes,  pour  lui  donner  les 
soins  (|uc  nécessite  son  triste  état  de  souf- 
france, désirerait  faire  suppléer  celle-ci, 
en  raison  de  son  âge  el  de  sa  santé  déla- 
brée, par  la  citoyenne  Verrier,  autorisant 
la  citoyenne  Penthièvre  à  prendre  cette 
citoyenne,  pour  aider  la  citoyenne  l.anoue 
dans  les  soins  .^i  lui  ilonner. 

S  vc'utàse  an  II. 
Extrait   du   registre  dos   mandais  darrét  du 
Comité  de  surel.-  ;.■,  n.  i.ilc.    .1      V       AI  "ii  î'!.'. 
fol.   II. 

1SV2.  —  Arri'ii'  «lu  l !■■  .!.■  surdr  ;;i- 

nérale,  vu  la  saisie  de  numéraire  en  or, 
opérée  sur  le  citoyen  Durai,  deineuraiil 
plaie  du  Palais-Egalité,  maison  d'itii  m.ir- 
chaiid  de  draps,  chargeant  le  ciloM'u  Kti- 
giiel  de  se  Iransporler  au  domicile  dudil 
Durai  pour  y  faire  la  recherche  du  nitmé- 
raire  qui  jiourrail  élrc  enfoui  ou  caché, 
ainsi  que  de  tous  papiers  suspects,  en 
s'adjoignant  pour  celle  opération  des  coin- 
inissaircs  du  Comité  de  surveillaiire  de  la 
scclion  ib's  Tuileries. 

8  \ciitMM>  an  11 
Extrait   >lu    registre  des  mnii.tni«  .i.ih.m  <Iii 
Comilé  lie  sûreté  |.'énéralp,  A.  .V.,   AE'II  Î9Ï, 
fol.  tl. 

I8i3.  —  Lettre  du  Comilé  de  stUclé  gé- 
nérale nu  Comité  de  salut  public,  annon- 
lanl   que   les  adminislraleiirs  des  l'osles 

lui   ont  apporté    •  ilii|    p.iqnels    à    I  adrishc 
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de  l'étranger,  où  peuvent  se  trouver  des 
lettres  pour  les  conspirateurs  existant  à 
l'intérieur,  et  adressant  ces  cinq  paquets  au 
Comité  de  salut  public,  à  qui  il  appartient 
de  décider  s'ils  peuvent  être  transmis  sans 
examen,  c'est  un  objet  de  diplomatie  sur 
lequel  la  sagesse  et  le  patriotisme  du  Co- 
mité de  salut  public  lui  feront  prendre  les 
mesures  qu'il  jugera  nécessaires. 

8  venlose  an  II. 
Extrait  du  registre   des  mandais    d'arrêt  du 
Comilc  de  sûreté   générale,   .4.  N.,  AF'JI    -9'2, 
fol.   12. 

1844.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  de  procéder  à  l'ar- 
restation du  nommé  Laban,  rue  de  la  Loi, 
ci-devant  rue  de  Richelieu,  au  coin  de 
celle  des  Petits-Champs,  chez  le  crémier, 
l'un  des  bailleurs  de  fonds  pour  la  banque 
de  Vauvineux,et  à  l'examen  do  ses  papiers; 
2»  chargeant  le  citoyen  Magnan,  l'un  des 
secrétaires  commis  du  Comité,  de  se  trans- 
porter au  domicile  de  la  citoyenne  Laiige- 
ron,  détenue  à  Sainte-Pélagie,  à  l'effet  de 
lever  les  scellés  et  d'en  distraire  le  linge 
et  les  hardes  nécessaires  pour  l'usage  de 
ladite  citoyenne;  3°  ordonnant  également 
de  mettre  en  état  d'arrestation  le  nommé 
Tietiot,  intendant  du  ci-devant  baron  de 
Rreteuil,  d'examiner  ses  papiers  et  de  le 
conduire  à  la  Conciergerie  pour  être  jugé 
par  le  Tribunal  révolutionnaire. 

8  venlose  an  II. 
Extrait  du    registre  des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'li  Î02, 
fol.  43. 

i84o.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  i»  vu  l'arrêté  pris  le  4  de  ce 
mois  par  le  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  du  Faubourg-Montmartre,  relati- 
vement aux  citoyens  Cohendet,  commis- 
saire de  police,  et  Erancastel,  autorisant 
le  (>omité  révolutionnaire  en  question  à 
prendre  à  leur  égard  les  mesures  de  sû- 
reté déterminées  par  la  loi  et  à  les  mettre 
en  étal  d'arrestation  ;  2»  ordonnant  la  mise 
en  liberté  de  la  citoyenne  Chanuel. 

8  venlose  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandat»  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'n  292, 
fol.  43. 


I84G.  —  Procès-verbal  de  transport  des 
commi!=saires  du  Comité  de  surveillance 
di'  la  section  de  Cuillaump-Tell  au  bureau 
du  ciloyen  Thibault  (receveur  du  bureau 
des  diligences  de  Lille),  et  de  vérification 
du  contenu  d'une  malle  à  destination  do 
Lille, déclarée  comme  contenantdes hardes, 
ouverte  le  25  pluviôse,  qui  s'est  trouvée 
vide  au  milieu  et  contenant  aux  deux  ex- 
trémités 21  rouleaux  de  300  livres  chaque, 
4  rouleauxde  130  livres  chaque,  un  sac  de 
201  livres,  un  paquet  de  134  livres  2  sols, 
formant  ensemble  la  somme  de  7,233  li- 
vres 4  sols,  avec  arrêté  du  Comité  de  sû- 
reté générale,  ordonnant  le  dépôt  de  ladite 
somme  à  la  Trésorerie  nalionale. 

8  vcntô.se  an  II. 
Exlrait    du   registre  des  mandats   d'arrct    du 
Comité  de  sùrelé  générale,   A.  N.,   Al'ji  292, 
fol.  45. 

1847.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  le  citoyen  .lacques 
Fabre,  commissaire  du  Comité,  de  mettre 
en  état  d'arrestation  le  nommé  Sinel,  ci- 
devant  intendant  de  l'ex-princesse  de  Mo- 
naco, et  sa  femme,  demeurant  rue  de 
Tournon,  dans  la  maison  neuve,  au  coin 
de  celle  dile  du  Petit-Bourbon,  d'exami- 
ner leurs  papiers  et  d'apporter  ceux  sus- 
pects au  Comité. 

8  ventôse  an  II. 
Exlrait   du   registre  des  mandais   d'arrêt   du 
Comilo  de  sûreté  générale,   A.  A'.,   AF*]I   29'i, 
fol.  106. 

1848.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  rece- 
vant le  rapport  du  citoyen  Moissard,  chargé 
de  se  renseigner  auprès  des  Comités  des 
sections  de  Bon-Conseil  et  du  Faubourg- 
du-Xord  sur  le  nommé  Mottelay,  parfu- 
meur, rue  Saint-Sauveur,  prévenu  d'émi- 
gration, d'après  lequel  le  Coniilé  de  la  sec- 
tion de  Bon-Conseil,  le  considérant  comme 
un  homme  malheureux  par  l'inconduite 
de  sa  Feinme,  déclare  qu'il  n'a  quitté  la 
France  (lue  pour  son  commei-ce,  que  rien 
n'a  été  trouvé  à  sa  charge  dans  ses  pa- 
piers, qu'au  contraire  plusieurs  lettres  par 
lui  écrites  de  Londres  à  Paris  témoignent 
d'une  grande  impatience  et  du  vif  désir 
de  revoir  Pans  ;  2"  d'après  l'examen  des 
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livres  conlre-révolutioDiiaiies  et  obscènes 
trouvés  ciicz  le  nommé  Webert,  ci  devant 
libraire  et  marchand  d'estampes,  Maison 
Eiralilé.  l'eslanipe  conlre-révolulionnairc, 
rcviHue  de  son  nom  et  de  sa  demeure,  et 
son  interrogatoire,  pensant  ([ue  celle  af- 
faire est  de  la  compétence  du  Tribunal 
révolutionnaire,  décidant  que  Michel  We- 
bert, prévenu  d'avoir  vendu  des  livres  et 
estampes  contre-révolutionnaires,  d'avoir 
écrit  contre  les  principes  de  la  Liberté, 
sera  écroiié  à  la  Concicriieric  et  ses  pièces 
envoyées  à  l'accusateur  public  du  Tribunal, 
ce  i|ui  est  exécuté;  3°  après  examen  des 
dénonciations  transmises  par  le  Comité 
de  surveillance  de  la  section  de  Bon-Con- 
seil sur  le  compte  du  nommé  Compare!, 
considérant  qu'elles  portent  un  caractère 
de  contre-révolution,  que  le  Tribunal  ré- 
volutionnaire peut  seul  juger,  décidant 
que  Trançois-Claude  Comparel,  ci-devant 
inspecteur  des  l'ostes,  prévenu  de  ma- 
iupuvi-csct  projins  contre-révolutionnaires, 
sera  conduit  à  la  ConciQrperie  et  les  pièces 
envoyées  à  l'accusateur  publie  du  Tribu- 
nal révolutionnaire,  ce  qui  est  effectué  ; 
4"  recevant  la  déclaration  de  la  citoyenne 
Marino  sur  le  compte  de  Webert,  qu'elle  a 
toujours  connu  pour  un  homme  immoral 
et  anlipati'iole,  ayant  vendu  des  pravures 
et  estampes  contre -révolutionnaires  et, 
par  «estes,  menai;anl  les  patriotes  du  der- 
nier siip[ilii:e;  de  niènie  lecevanl  la  dé- 
claration du  nommé  Dupeuil,  iiui  a  tou- 
jours connu  Webert  pour  un  mauvais 
patriote;  T.»  chargeant  le  citoyen  Cuiguc 
de  s'inlormcr  auprès  de  l'adminislralion 
des  Subsistances  mililaiics  de  l'emploi  et 
de  la  demeure  du  nommé  Chambure  ; 
fi°sur  la  réclamali'in  par  le  nommé  Com- 
parel d'une  somme  de  li"i,Ot)()  livres  en  as- 
signats, procédant  à  la  levée  des  scellés 
apposés  sur  un  paquet  pour  retirer  les  ef- 
fets y  ciiulenus;  ""  considér.int  que  le  ci- 
toyen Motlelay  est  dans  l'exceptinn  portée 
en  faveur  «les  négo»  innLs  et  fadeurs,  qui' 
le  Comité  révolutionnaire  de  la  seclinu  de 
Ilon-Consi'il  rend  bon  li'mnignage  de  lui, 
ordonnant  sa  mise  en  lilx'ilé,  sous  la  sur- 
veillance la  (dus  exacte  dudit  <'oniité; 
H"  portant  envoi  au  r.(unilé  «le  surveillance 
ib-    bi    veiiinn     îles    I;riiits-de  l'Homme    de 


copie  du  procès-verbal  de  la  peri]uisition 
faite  chez  le  nommé  Sirop,  rue  Cloche- 
l'eriée.  n"  18;  0"  chargeant  le  citoyen 
Moissard  de  se  rendre  sans  délai  à  l'admi- 
nistration des  Postes  pour  se  faire  remet- 
tre la  copie  du  procès-verbal  d'épuration 
des  membres  composant  les  bureaux  de 
celle  administration,,  depuis  sa  réorgani- 
sation. 

8  veiitâsc  an  II. 
Kilraildu3''rogislrede-s  procès-vcrbaiix  cl  rft*- 

libcrations  du  Comilc  de  surveillance  du  Dipartc- 
mcnl  de  Paris.  A.  .V.,  BB'  8!".  fol.  5Î-.Î.S. 

IS4'J.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  <;om- 
niandant  général  invile  ses  frèr<>s  d'armes 
les  canonniers  à  se  comporter  avec  dé- 
cence, à  être  sobres,  sages  cl  à  conserver 
celle  lierté  républicaine  qui  les  rend  chers 
à  la  société,  non  connue  corps  miblaire, 
mais  comme  une  famille  de  bons  citoyens. 

Le  Commandant  général  l'ecommande  à 
ses  frères  d'armes, de  service  aux  prisons 
et  malsons  d'arrél,  de  veiller  atlentivi-iueut 
à  ceux  «jui  entrent  et  qui  sortent  et  de  ne 
communiquer  en  aucune  manière  avec  les 
geôliers  et  concierges,  à  moins  que  ce  ne 
soit  pour  faire  exécuter  les  ordres  de  la 
Police,  ainsi  que  ceux  des  autres  autorités 
constituées. 

•<  Tous  les  vertueux  citoyens,  jaloux  du 
biui  ordre  et  de  la  lrani|uillilè  sociale, 
doivent  redoubler  de  surveillance  envers 
les  ennemis  intérieurs  de  la  llépublique. 

9  vcntAso  an  II. 

Copie  conforme,  !<igntc  de  Clément,  sccri- 
laire  do  l'Elal-major  giSnéml,  A.  N.,  IIB'  7G. 

l.s:>0.  —  Arrêtés  du  Comilé  de  sûreté 
générale  :  1°  autorisant  les  citoyens  Cour- 
lade  et  Poupnrt,  commis-secrétaires  dudlt 
C.ouiité,  ,'i  se  Iransporlei-  de  suite,  rue  de 
V.•nd.^me,  n"  .lO,  et  rue  Montmartre,  n"  l.lfi, 
et  à  visiter  tons  les  papiers  des  parents  ou 
amis  du  nommé  PAris,  dit  l.a  llrosse.  no- 
l.'iiMineui  ceux  di'.s  nommés  Fournier  el 
.Saint-Cham.iiit,  pour  en  extraire  les  pièce.n 
suspectes;  a*  yu  l'arrèlt'  du  représentant 
du  peuple  dans  les  départements  niéri<lto- 
naux  el  près  l'armée  il'ltalie,  en  date  du 
17  octobre,  ordonnant  la  mise  en  état  il'ar- 
rest;ilion  de  Joseph  llaoux,  dil  Onnierne, 
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acluellement  à  Paris,  qui  sera  incarcéré 
dans  la  prison  des  Carmes,  pour  èlre  tra- 
duit devant  le  Tribunal  révolutionnaire,  et 
l'envoi  des  pièces  et  documenls  à  l'accu- 
sateur public  du  Tribunal  révolutionnaire. 

9  veiUùse  an  II. 
Extrait  du  registre    dos   mandais    d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,    A.  A'.,    Al'"ll  '}'.>'}, 
fol.  43,  4i. 

I8ai.  —  Arrélé  du  Comité  de  siirelé 
générale,  autorisant  le  ciloyen  Martin,  l'un 
de  ses  secrétaires- commis,  à  extraire 
momentanément  de  la  Force  le  citoyen 
Marion  Brillantais,  ci-devant  entrepreneur 
de  la  manufaclure  d'armes  de  Moulins,  à 
l'effet  de  procéder  en  sa  présence,  con- 
jointement avec  deux  membres  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  du  Faubourg- 
Montmartre,  à  la  levée  des  scellés  apposés 
chez  lui,  rue  Bellefond,  près  la  barrière 
Cadet,  n°  258,  pour  en  distraire  les  titres 
et  pièces  établissant  la  propriété  dudit 
Brillantais  sur  les  domaines  nationaux  et 
particuliers,  servant  à  l'exploitation  de  la- 
dite manufacture,  et  qui  ont  été  cédés  par 
le  détenu  au  citoyen  Hérissé,  nouvel  entre- 
preneur, en  outre  les  originaux  ou  dou. 
blés  des  marchés  qu'il  a  contractés  pour 
l'exercice  de  ladile  manufaclure,  comme 
aussi  les  titres  d'affouagenient,  dont  ledit 
Brillantais  est  propriétaire  avec  plusieurs, 
de  lais  de  mer  à  Brouage  et  à  Marennes, 
titres  que  les  propriétaires  sont  tenus  de 
remettre  dans  un  bref  délai  aux  Comités 
d'aliénation  et  des  domaines  de  la  Con- 
vention. 

9  ventôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'li  29'2, 
fol.  44. 

1832.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  les  citoyens  Rou- 
dier  et  Thabourin,  membres  du  Comité  de 
surveillance  de  la  section  de  Guillaume- 
Tell,  de  faire  dans  la  maison  occupée  par 
le  citoyen  évèque  [{oisbernier,  toutes  re- 
cherches et  perquisitions  de  numéraire, 
argenterie  ou  tous  autres  objets  précieux 
qui  seraient  enfouis  ou  cachés  dans  la- 
dite maison,  de  les  saisir  au  profit  de  la 
Itépublique,  pour  du  tout  être  justilié  au 


Comité;  2°  chargeant  »e  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  Le  Peletier  de 
mettre  en  état  d'arrestation  les  nommés 
Mésenge,  ancien  procureur  au  Chàtelet, 
rue  d'Amboise,  n"  10,  Vasselin,  même 
m;iisiin,  Naudct,  rue  des  Prouvaires,  Gau- 
Irot,  rue  de  la  Chanverrie,  n°  20,  Soigny, 
rue  Saint-Denis,  chez  Gobin,  notaire.  Fon- 
taine, rue  du  Bouloi,  avec  apposition  des 
scellés  sur  leurs  papiers. 

9  ventcjse  an  II. 
Extrait  du  registre  des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,   AF'il  292, 
fol.  45,  46. 

1853.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûrelé 
générale  :  1°  agissant  en  conformité  du 
décret  du  8  ventôse,  qui  l'investit  du  droit 
de  prononcer  sur  les  paliioles  détenus,  et 
considérant  que  le  citoyen  Maillard,  aux 
difîérentes  époques  de  la  Révolution,  s'est 
montré  l'ennemi  de  la  tyrannie,  l'ami  du 
peuple  et  le  défenseur  de  ses  droits,  dé- 
cidant que  le  citoyen  Maillard  sera  mis 
sur-le-champ  en  liberté  et  les  scellés  ap- 
posés sur  ses  effets  el  papiers  levés. 

9  vtntose  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandais   d'arrêt  du 
Comité  de  sûrelé  générale,   A.  N.,  AF'lI  292, 
fol.  47. 

1854.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  chargeant  le  citoyen  Poupart, 
secrétaire  du  Comité,  avec  adjonction  de 
deux  membres  du  Comité  de  surveillance 
de  la  section  des  Piques,  de  lever  les  scel- 
lés chez  le  citoyen  Saiselaize,  à  l'effet  de 
se  procurer  les  moyens  nécessaires  pour 
acquitter  le  prix  des  journées  et  vacations 
dues  aux  gardiens,  d'examiner  les  papiers 
et  de  distraire  ceux  suspects. 

9  ventôse  an  II. 
Extrait  du  registre    des   mandats   d'arrêt   du 
Comité  de   .sûreté  générale,  A,  N.,  AF'li  292, 
fol.  48. 

1855.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûrelé 
générale  :  1°  enjoignant  au  concierge  de 
la  Force  ou  toute  aulre  maison  d'arrêt  de 
recevoir  le  nommé  LamoUie-Ango,  dit  de 
Fiers,  mis  on  élat  d'arrestation  et  conduit 
à  Paris;  2°  vu  la  délibéralion  de  Pacy-siir- 
Kure,  qui  met  en  étal  d'af  restution  le  nommé 
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.Malien  Viinl>;i(lon,  avocat  au  ci-dcvunl  Par- 
lerm>nl  de  Rouen,  chargeant  les  citoyens 
ReiK'-Louis  Tliibaiill  el  Charles  Hulin  de 
rincarcéper  au  I.iixenihour?;  3*ciiarf;eaiil 
le  ciloven  Chandelier  d'écroiier  à  la  Forci' 
les  nommés  Bertrand,  ci-devant  commis- 
saire des  guerres,  son  lils,  ci-devant  ofli- 
cier  au  régiment  de  Rnyal-Cham[iainiç. 
détenus  au  Coniilé,  et  la  lille  dudit  Ber- 
trand. 

0  vcnlosc  an  II. 
Extrait  du    registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comilû  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  .\r*ll  291, 
fol.  109. 

tS50.  —  Arrêté  du  Comité  de  siirelé 
générale,  vu  les  procè.e-verbaux  dressés,  le 
8  de  ce  mois,  par  le  citoyen  Rriguet,  com- 
missaire du  (;omilé,  el  deux  membres  du 
Comité  de  surveillance  de  la  section  de 
(inillaume-Tell,  ainsi  que  les  objets  saisis 
sur  le  nommé  Durud,  et  les  coins  et  ma- 
trice on  fer  annexés  au  procés-verbai, 
ordonnant  que  ledit  I>urud  sera  sur-le- 
champ  conduit  aux  Carmes  ou  la  Concier- 
gerie, pour  être  traduit  au  Tribunal  révo- 
lutionnaire. 

Il  vcnlùse  an  II. 

Extrait  du  rcjjistre  des  mandats  il  nrrit  ilii 
Comité  do  sûreté  générale,  A.  S'.,  .\F'iI  29't, 
fol.   110. 

18l>".  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  DéparliMiienl  de  Paris  :  1°  por- 
tant envoi  à  l'accusateur  public  du  Triliu- 
ii.'il  révolutionnaire  île  copie  des  luèces 
du  nommé  Webert,  avec  une  liasse  de 
briichiires  obscènes  cl  conlre-rév(dulion- 
naii'cs,  de  celles  du  nrinimé  ('omparel,  ci- 
devant  inspecteur  général  des  Postes,  tant 
«le  sa  nouvelle  affaire  que  de  l'ancienne, 
et  de  celles  dii  nommé  Crélei,  de  .Si-niis; 
2"  vu  l'autorisation  donnée  au  Comité  par 
relui  de  silrelé  générale,  'i  l'ellet  de  se 
transporter  dans  la  commune  do  Vaugi- 
ranl  pour  y  prendre  des  renseignements 
sur  les  divisions  existant  dans  celle  com- 
mune, prévenant  à  cet  elfel  lu  municipa- 
lité de  sou  deHsein  do  s'y  rendre  cojoiir, 
à  i  heures,  et  demandant  la  convurnlion  à 
son  de  misse  d'une  assemblée  L'énérale 
pour  0  heures  du  soir;  .1-  déridant  que 
tous  les  ineinbreH  du  Comité  qui  ne  nonl 
pas  employés  dans  d'aulros  missions  se 


transporteront  à  Nuugirard:  4*  d'après  les 
renseignements  recueillis  par  le  citoyen 
Guigne,  jeune,  auprès  de  l'administration 
des  Sulisislances  militaires  sur  le  coinpio 
du  nommé  Chambure,  desquels  il  résulte 
que  cet  individu  est  directeur  des  Subsis- 
tances militaires  <i  .\rras,  chargeant  le 
même  Cuigue  de  transmettre  au  Cotnilé 
de  sûreté  générale  les  dénonciations  por- 
tées contre  ce  Chambure,  afin  d'obtenir 
un  ordre  d'arrestation  et  le  f.iire  conduire 
au  l'.omilé  de  surveillance  du  Déparle- 
ment; a"  d'après  les  déclarations  des  nom- 
mées Marguerite  .\ubert.  dite  Reduin,  el 
Victorine  Bussy,  arrêtées  dans  le  café  dit 
rirolle-Klaïuandi',  Maison  Egalité,  qui  per- 
mettent sans  nul  iloule  de  les  considérer 
comme  femmes  publiques,  décidant  qu'en 
cette  qualité  et  ayant  été  arrêtées  dans  un 
rassemblement  suspect,  elles  seront  con- 
duites à  l'adininislralion  de  Police,  ce  qui 
a  été  eireclué;  6°  notant  le  rcnouvelleinenl 
du  bureau,  la  nomination  de  rourtierol 
comme  président,  el  de  Marchand  comme 
secrétaire,  cl  qu'il  n'y  aura  pas  de  séance 
le  soir. 

9  vonliisc  an  11. 
ICxIrait  du  3'  regi.-itre  des  pro<-ès-vcibaux  et 
déhberations  du  Comité  do  surveillance  du  Dé- 
partement do  Paris,  A.  N.,  BU^  81",  fol.  55-57. 

is:i8.  —  Lellre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  à  la  mu- 
nicipalité de  Vaugirard,  annonçant  qu'il 
s'y  tiansporteia  à  t  heures  et  priant  de 
convoquer  le  conseil  général  de  la  com- 
mune et  le  Comité  révolutionnaire,  en  vue 
de  la  tenue  d'une  assemblée  générale,  à 
ti  heures  du  soir,  dans  la  ci-devant  église 

!)  ventii>e  an  II. 
Extrait  du  registre   do   copie  des  lettre-<  du 
Comité  de  salut  public  du  Dépaiiemonlde  l'ari>^, 
A.  N..  BIP  SI,  fol.  3:.. 

IHliO.  —  A  II  étés  du  Comité  de  sthetij 
générale  :  1"  étant  informé  que  le  citoyen 
Noysenu  d'drmesson.  ci-devani  président 
au  Parlement  et  ci-devaiil  iioli|i",se  trouve 
rue  Saint-liiiillaume,  Faubmirg-Sainl-Cer- 
main,  l'Iiargrant  le  citoyen  Chandelier  de 
le  I  nnduire  dans  um-  maison  d'nrrél  el  de 
rechercher  ses  papiers  suspects;  2°  vu 
l'ai  rélé  piis  le  W  pluvi.'.se  par  le  Cumilii 
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révolutionnaire  du  Contrat-Social, ensem- 
ble d'autres  pièces,  desquelles  il  résulte 
que  Louis  Caillemer,  ci-devant  procureur 
syndic  du  district  de  Carentan,  a  été  pré- 
cédemment suspendu  de  ses  fonclious 
pour  avoir  participé  à  des  arrêtés  du  dé- 
parlement  de  la  Manche  contre  les  Jour- 
nées des  M  mai,  1"  et  2  juin,  décidant 
(|u"il  sera  mis  en  état  d'arrestation  et  con- 
duit à  Sainte-Pélagie. 

10  venlôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N-,  AF'li  'l'J'2, 
fol.  40,  48. 

Lefèvre  d'Ormesson  (Anne-Louis-Françuis- 
de-Paule),  ex-consliluant,  gai'de  de  la  Bililio- 
llièque  du  Rnl,  condamné  à  mort,  le  1"  floréal 
an  II  (A.  A'.,  W  310,  n»  7031^'"). 

18(J0. —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale :  1°  vu  le  cerlillcal  délivré,  le  9  ven- 
tôse, au  citoyen  l.avit  par  le  citoyen  Ma- 
zurier,  adjoint  au  ministre  de  la  guerre, 
duquel  il  résulte  qu'attendu  le  grand  nom- 
bre de  candidats  qui  se  présentent  pour 
le  concours  du  génie,  l'examen  qui  devait 
se  terminer  le  H,  est  lu'olongé  jus((u"au 
19  du  même  mois,  décidant  que  l'elTet  de 
son  arrêté  du  27  pluviôse  concernant 
le  citoyen  Lavit,  dont  l'exécution  a  été 
confiée  au  Comité  de  surveillance  de  la 
section  de  Guillaume-Tell,  est  prorogé  jus- 
qu'au 19;  2»  oidûnnant  que  les  scellés 
apposés  chez  le  citoyen  Saint-Félix  seront 
levés  en  sa  présence  et  en  celle  du  citoyen 
Bonjour,  cliargéde  l'examen  de  ses  papiers. 

10  ventOse  an  II. 
E.\trail  du    reyi.stre  des    mandais   d'arrêt  du 
Comité  de  silreté  générale.   A,  N-,   AE'ii   59'i, 
fol.   110,   112. 

\W<\.  —  Anvlé  (lu  Coniitr  di'  sûreté 
générale,  visant  la  [)étitioii  iirése'Utée  par 
Javon  au  nom  des  créanciers  du  ci-devant 
prince  de  Moutbarrey,  tendant  à  obtenir  la 
levée  <les  scellés  apposés  sur  les  papiers 
du  nommé  Duboc,  homme  d'all'aires  dudit 
.Moutbarrey,  chargeant  le  citoyen  Chan- 
delier, secrétaire  du  Comité,  de  procéder 
il  cette  opération  et  d'extraire  à  cet  cflet 
ledit  Duboc  de  la  maison  d'arrêt  où  il  est  dé- 
tenu, alin  d'assister  à  l'examen  et  distrac- 
tion des  papiers  nécessaires  au  bureau  de 
Liquidation,  sous  la  responsabilité  du  Co- 


mité révolutionnaii'e  de  la  section  de  l'In- 
divisibilité. 

10  ventôse  an  II. 
Extrait   du  registre   des   mandats    d'arrêt  du 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF*n  294, 
fol.  111. 

181)2.  —  Lettre  du  ('.oniilé  de  sùreti'' 
générale  au  citoyen  .Macliart,  comman- 
dant de  la  force  armée  de  la  section  des 
Quatre-Nations,  le  convoquant  pour  le  soir, 
afin  de  recueillir  des  renseignements  qui 
intéressent  la  République. 

10  ventôse  an  II. 
Extrait  du   registre  des   mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,  AF'll  294, 
fol.  111. 

1863.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  don- 
nant le  procès-verbal  des  recherches  faites 
par  le  citoyen  Chéry,  membre  du  Comité, 
assisté  du  citoyen  Tisset,  à  l'effet  de  dé- 
couvrir une  correspondance  suspecte,  aux 
termes  duquel  il  a  fait  arrêter  une  laitière, 
soupçonnée  de  porter  à  Paris  cette  cor- 
respondance, mais  n'a  rien  trouvé,  pas 
plus  à  l'Hay,  district  du  Bourg  de-l'Ega- 
lité,  chez  le  citoyen  Mainfroy,  mari  de 
cette  laitière,  qu'à  Wissous,  chez  le  citoyen 
Gonelle,  commandant  du  bataillon  de 
ce  canton,  de  môme  à  Chevilly,  chez  un 
citoyen  Lejeune;  2°  portant  envoi  au  Co- 
mité de  surveillance  de  la  commune  de 
Bonncuil  et  à  celui  de  la  section  des.\rcis, 
de  copie  du  procès-verbal  de  perquisition 
chez  le  nommé  Senonne;  3°  à  la  suite  du 
transport  du  Comité  il  Vaugiraid  poui- 
connaître  les  causes  des  divisions  existant 
entre  les  citoyens  de  cette  commune,  le 
citoyen  Marchand,  chargé  du  rapport  de 
celte  mission,  l'a  soumis  au  Comité  qui. 
après  l'avoir  entendu,  a  arrêté  qu'il  sera, 
ainsi  que  le  procès-verbal  dressé  dans 
cette  commune,  envoyé  au  Comité  de  sû- 
reté générale,  et  décide  de  se  transporter 
de  nouveau  à  Vaugirard  pour  terminer  ses 
opérations;  3°  sur  une  dénonciation  re(;ue 
coiilri'  le  nommé  Fleury,  bouclier  à  Fontc- 
nay-aux-Roses,  comme  vendant  la  viande 
il  nn  prix  supérieur  au  maximum  et  ayant 
un  cheval  à  la  réquisition,  dé'cidant  de 
mander  ledit  Fleury  pour  le  13,  à  l'effetde 
rendre  compte  de  sa  conduite  à  cet  égard; 
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4°  recevant  le  compte  rendu  par  (iuigue, 
jeune,  et  Lécrivain,  de  IV-xarneii  du  compte 
séniTal  présenté  par  le  citoyen  Delespine, 
ci-devant  trésorier,  au  sujet  de  {"emploi 
de  la  somme  de  43,400  livres,  duut  il  était 
devenu  comptable  par  la  démission  du  ci- 
toyen llarny,  duquel  il  résulte  que  le  citoyen 
Delespine  se  trouve  redevable  de  la  somme 
de  4,004  livres  16  sols  5  deniers,qu'il  a  re- 
mise à  l'instant  au  citoyen  Guigue,  trésorier 
actuel,  et  a  reçu  du  Comité  décharae  de  la 
somme  de  45,400  livres,  de  l'emploi  de  la- 
quelle il  a  pleinement  justifié;  le  même 
helespine  a  remis  également  23,000  livres, 
déposées  entre  ses  mains,  provenant  d'une 
lettre  de  change  de  pareille  valeur,  trouvée 
sur  le  domestique  de  la  nommée  l.ainyre, 
lors  delà  percjnisitii m  faite  chez Jossel Saint- 
Laurent,  et  en  a  été  déchargé. 

10  %-ent6se  an  II. 
F.xlralt  du3*  registre  des  procis-vcrliaux  cl  lii- 
libéralions  du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  N.,  BU'  81",  fol.  .^7-60. 

1804.  -  K\liait  de  l'oidie  du  jour  de  lu 
lurce  arme"  de  Paris,  par  lei|uel  le  Coin- 
mandant  général  dénonce  des  accapareurs 
et  accapareuses  d'une  nouvelle  couvée, 
qui  vont  au  devant  des  subsistances,  les 
arrélt-nt  et  les  déposent  dans  les  départe- 
nii'iits  Voisins,  et  recommande  aux  pa- 
trouilles extérieures  de  redoubler  d'acti- 
vité et  de  surveillance  pour  les  arrêter  et 
les  conduire  devant  les  inagislrals  du 
peuple, 

"  Il  se  fait  encore,  déclare  llanriot,  un 
commerce  d'un  nouveau  penre.  De  mau- 
vaises citoyennes  vont  de  marchés  en 
marchés,  achetant  le  beurre  et  les  ii'ufs. 
et  les  levendeiilaux  citoyens  aisés,  Inndis 
que  l'honnéle  républicain,  i|ui  veut  la  jus- 
tice et  l'égalité  toute  entière,  s'en  trouve 
privé.  Les  bons  frères,  les  Sans-culottes, 
c|ui  rougiraient  de  tout  s'aïqiroprier,  trou- 
vent dans  leur  sein  des  êtres  assez,  vils, 
assez,  assassins  pour  être  les  méprisables 
insiriimenis  des  manvais  riches,  égtnstes 
el  ennemis  de  la  llépubliqiie.  Vous,  lion- 
néles  citoyens  aisés,  ajoute  llaiiilot,  qui 
de\ei  aimer  vos  frères  et  biir  doiiiiiT 
l'exemple  des  privations,  dénoncer,  nous 
ceux  cl  celles  qui  enlèvent  la  substance 


de  vos  frères,  aidez-nous  el  surveillons  les 
aU'amateurs  sic)  de  la  société;  plus  vous 
êtes  riches,  plus  vous  lui  devei,  unissez- 
vous  à  nous,  chassons  et  punissons  les 
criminels,  et  ramenons  parmi  nous  la 
paix,  l'Egalité  et  la  Fraternité,  terrassons 
les  tyrans  du  dehors  et' vivons  comme 
d'inséparables  amis.  " 

Les  réserves  seront  de  10  hommes  par 
section  et  se  tiendront  prèti-s  a  marcher 
au  premier  ordre. 

1 1  vealùïe  an  II. 
Copie   conforme,  signée   de  Clément,  secré- 
taire de  l'Elat-major  général,  A.N.,  BB»  76. 

ISOr..  —  .Vrrétés  du  Comité  de  si'kieté 
générale:  l"  décidant  i|ue  le  citoyen  Hider- 
inanii  sera  réintégié  dans  la  maison  d'ar- 
rêt d'où  il  a  été  extrait  provisoirement  pour 
être  amené  au  Comité;  -2'  ordonnant  par 
mesure  de  siWeté  générale,  que  le  nommé 
Ceorges  Schena,  se  disant  hussard  du 
2«  escadron,  sera  arrêté  et  envoyé  à  la 
Force,  où  il  sera  détenu  comme  suspect, 
jusqu'à  ce  que  sa  conduite  ail  été  éclaircie 
relativement  aux  indications  contenues 
dans  l'interrogatoire  par  lui  subi  ce  jour; 
'i'  chargeant  le  citoyen  Chéret,  assisté  de 
deu.\  membres  du  Comité  de  surveillance 
de  la  section  îles  Tuileries,  de  lever  les 
scellés  sur  les  papiers  du  citoyen  I. héri- 
tier, pour  en  distraire  ceux  suspects. 

1 1  vontù«e  an  II 
Extrait  du    registre  des  mandais  d'arrél   du 
Comité  de  »rtrclé  générale,   A.  S..  AT'li  ÎU', 
fol.  47,  48,  *0. 

ISOO.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale au  citoyen  Amar,  membre  du  Co- 
mité, l'avisanl  que  Voulland  a  reçu  man- 
dat de  lui  exprimer  la  juste  im|>aliencedu 
Comité  au  sujet  du  r.ipport  ijti'.Xmar  fait 
attendre  depuis  plus  de  I  mois,  et  qu'il  a 
annoncé  le  dessein  dudil  .\marde  se  ren- 
dre le  soir  au  Comité,  lequel  est  très  sen- 
sible il  ce  nouveau  iiiMni|iieiiienl  d'Amar  à 
sa  parole,  senlimeiit  qui  est  roinmuti  A 
tous  les  meinbrcs  de  la  Convention  alla- 
rhés  ik  l.'i  chose  piibliipie,  unanimes  à  bl.l- 
nier  sa  négligence,  déclarant  qu'il  faut  ab- 
solument ipril  en  finisse  el  qu'il  ne  force 
pas  le  Comité  ù  prendre  «les  mesures  qui 
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contrarieraient  inluiinienl  son  iuiiilié  |iour 
lui. 

1 1  venlôse  an  II. 
Extrait  du   registre    des   mandats  d'anèt  du 
Comité   de    sûreté  générale,   A.  A'.,  AF"1I  iO'î, 
fol.   19. 

1807.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale au  citoyen  Paclie,  maire  de  Paris, 
l'informant  qu'il  devient  nécessaire  de  dé- 
couvrir le  domicile  de  deux  individus,  ve- 
nant de  Bordeaux  et  originaires  de  la  Mar- 
liniiiue.l'iin  nommé  le  ci-devant  chevalier 
Perpigna,  l'autre  Terrier  de  Lettre,  et  l'in- 
vitant en  conséquence  à  donner  des  ordres 
très  positifs  pour  qu'on  se  mette  à  leur 
recherche  et  qu'on  les  conduise  au  Comité 
do  sûreté  générale,  ajoutant  qu'il  est  d'au- 
tant plus  urgent  d'en  prévenir  soit  les  sec- 
tions, soit  le  Département  de  Police,  que 
ces  individus,  à  ce  qu'on  dit,  paraissent 
pressés  de  quitter  Paris. 

1 1  venlosc  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'lr  29'2 
fol.  50. 

Terrier-Delaitre  habitait  la  maison  garnie 
du  Point  du  Jour,  rue  de  Cléry,  n"  62,  étant 
malade,  il  v  resta  détenu  jusqu'au  1"'  fioréal 
{A.  A-.,  F"i775-"'^. 

1808.  —  .arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  vu  les  correspondances  pro- 
duites au  Comité  par  les  députés  de  la  sec- 
tion de  l'Unité,  chargeant  le  Comité  de 
surveillance  de  cette  section  de  procéder 
à  l'arrestation  et  à  l'envoi  dans  la  prison 
des  Carmes  de  la  nommée  Gouy,  demeu- 
rant ordinairement  rue  des  Saints-Pères, 
ainsi  iju'à  l'examen  de  ses  papiers;  2'nra- 
près  le  vœu  de  r.\ssemblée  générale  et  du 
Comité  de  surveillance  de  la  section  de  la 
Héunion,  qui  attestent  le  patiiotisme  du 
citoyen  Didot,  ordonnant  sa  mise  en  li- 
berté; 3°  sur  la  demande  des  citoyens 
Amelin,  Petit  et  Poisson,  chargeant  le  Co- 
mité de  surveillance  de  la  section  de  Mu- 
tius-Scevola  de  lever  les  scellés  apposés 
chez  le  citoyen  Poultier,  huissier-priseur, 
demeurant  rue  des  Quatre-Venls,  à  l'eifet 
d'en  extraire  les  titres  déposés  par  les  ci- 
toyens Amelin,  Petit  et  Poisson,  et  attendu 
que  ledit  Poultier  a  pris  la  fuite,  décidant 
que  son  frère,  détenu  à  SaiiUe-Pélagie,  en 


sera  extrait  momentanément  pour  assister 
à  cette  opération. 

1  1  ventosé  an  II. 
Extrait   du    registre  des  mandats  d'arrêt    du 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'ii   20-i, 
U.  11.3. 

180'.».  —  Bélibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  t"  décla- 
rant avoir  écrit  à  la  municipalité  et  au 
Comité  de  surveillance  de  la  commune  de 
Vaugirard  à  l'effet  de  convoquer  pour  le 
lendtrmain,  à  9  heures  du  malin,  le  con- 
seil général  de  la  commune,  et  d'annoncer 
la  tenue  d'une  assemblée  générale  de  la 
commune,  à  6  heures  du  soir,  au  temple 
de  la  Raison;  2°  d'après  les  bons  liMimi- 
gnages  rendus  par  le  Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  de  la  Montagne  en  faveur 
des  citoyens  Moullet,  Bucquet  et  le  père 
François,  destitués  de  leurs  emplois  de  sur- 
veillants de  la  Maison  Egaillé,  décidant 
d'écrire  au  Commandant  général  Ilan- 
riot  pour  l'inviter  à  rétablir  ces  citoyens 
dans  leurs  emplois;  3"  chargeant  le  citoyen 
Tisset  de  se  transporter  sans  délai  à  Mont- 
rouge,  au  domicile  du  nommé  Duchemin, 
pour  examiner  ses  papiers,  extraire  ceux 
suspects  et  amener  ledit  Uuchemin  au 
Comité,  ainsi  que  tous  ceux  qui,  par  ses 
liaisons  avec  lui,  paraîtraient  suspects, 
ce  qui  est  effectué;  4°  annonçatit  l'envoi 
au  Comité  de  surveillance  de  la  'section 
des  Sans- Culottes  du  procès-verbal  do 
perquisition  chez  la  lenime  Mainfroy,  lai- 
tière à  l'Hay,  et  au  Comité  de  surveil- 
lance de  l'Hay  de  copie  du  procès-verbal 
de  perquisition  chez  le  citoyen  Mainfroy, 
au  Comité  de  surveillance  de  Wissous  de 
copie  du  procès-verbal  de  visite  chez  le 
citoyen  Samsoii-Gonelle,  commandant  en 
chef  du  bataillon  du  canton  de  Longju- 
meau,  et  à  celui  de  Chevilly,  du  procès- 
verbal  de  visite  chez  le  citoyen  Lejeune  ; 
">■>  recevant  le  procès-verbal  des  nouvelles 
opérations  du  citoyen  Chéry,  à  Bonneuil- 
sur-Marne,  chez  le  citoyen  Senonne,  avec 
divers  objets  précieux,  tels  que  des  cou- 
verts en  argent,  calices,  ciboires  et  une 
cassette  de  titres  féodaux;  G"  autorisant  le 
citoyen  Fraiichet,  directeur  de  la  Posle, 
rue  de  l'Egalité,  à  retenir  et  à  lui  apporter 
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les  lellres  à  l'adresse  du  citoyen  (lUiiiel: 
7°  attendu  que  le  Comité  se  transportera 
tout  entier  dans  la  commune  de  Vaugirard 
pour  continuer  ses  opérations,  il  est  dé- 
ridé qu'il  n'y  aura  pas  de  séance  le  len- 
demain. 

1 1   venUise  an  II. 
E.\lrail  clu  3*  regislre  ile.<  procès-verbaux  cl  'lii- 
libér.itionsdu  Comité  de  surveillance  du  nt^|.aric- 
mcnt  de  Paris,  A.  .Y.,  BB^  81",  fol.  60-Ù3. 

1870. —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Uépartcmenl  de  Paris  au  toni- 
niissaire  de  police  de  la  section  de  Popin- 
courl,  lui  rappelant  que  pour  obéir  aux 
ordres  de  la  Convention  et  aux  invitations 
réitérées  du  Département,  depuis  plus  d'un 
mois  il  sollicite  en  vain  l'envoi  de  copie 
des  pièces  concernant  Saint- Liturent  t|iii 
se  trouvent  entre  ses  mains,  lui  faisant 
remarquer  que  dans  une  all'airc  d'une  im- 
portance aussi  majeure,  un  seul  instant 
peut  compromellre  les  intérêts  de  la  lU- 
puljlique,  et  le  pressant  d'oblempéi-ersans 
délai  à  la  demande  on  question,  s'il  ne 
veut,  en  s'exposant  au  juste  reproche  de 
négligence,  encourir  également  celui  de 
mauvaise  volonté. 

1 1  ventùse  an  II. 
Extrait    du   registre  de   copie  de»  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Déparlcnient  de  Paris, 
A.  N.,  BD^  81,  fol.  3.S  V. 

1871.. —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  au  Cnni- 
ninndant  général  llanriol,  déclar.int,  d'a- 
près les  bons  témoignages  renilus  par  le 
Comité  de  surveillance  de  la  section  de  la 
.Montagne  en  faveur  des  citoyens  Mailbil, 
Itncqnet  et  le  père  François,  le  Comité 
estime  ijii'ils  sont  assez,  punis  et  ne  voit 
pas  d'ini-onvénieiit  à  les  rétablir  dans  leurs 
|daces,  d'aub'tnt  mieux  que  leur  Comité  d<' 
surveillance  se  charge  de  veiller  de  près 
sur  leur  ciinduile. 

I  I  vcninse  an  II. 
Extrait    (lu    re)ii!itro  do   copie   don  Icttrca  du 
Comité  .lo  >>nlul  piddio  du  Diparlemrnt  de  l'arm, 
/l.  W,  BU'  81.  f.-l.  35  V" 

1872.  —  Extrait  de  l'orrlie  du  jour  de  la 
force  nrtiiée  di-  Paris,  faisant  cminallre 
(|un  le  Conseil  général,  par  son  arrêté  de 
lu  veille,  invite    les   riloyeiis   de   service  à 


mettre  eti  arrestation,  dans  les  plus  pt"- 
chains  corps  de  garde,  ceux  et  celles  qui 
refuseront  de  se  soumettre  .i  son  arrêté 
et  à  les  y  retenir  jusqu'après  la  distribu- 
tion de  la  viande.  l.cC.ommandaol  général 
espère  que  les  citoyens  qui  aiment  le  bon 
ordre  dispenseront  la  furce  armée  de  cet 
acte  de  rigueur  et,  à  co  sujet,  s'exprinu- 
en  ces  termes  :  «  Vous  ft'ites  sages  à  l.i 
porte  des  boulangers,  faites  encore  ce  qii.' 
vous  avez  fait  dans  ce  temps  là,  serve/.- 
vous  d'un  cordon,  tenez-le  de  mains  eu 
mains,  et  que  la  force  armée  soit  simple- 
ment spectatrice  de  votre  amour  pour  la 
tranquillité  sociale.  Apprene/.  aux  autres 
peuples  que  dans  notre  patrie  la  raisun 
établit  son  règne  sans  le  secours  des  pi- 
ques et  des  bayotineltes,  je  compte  sur 
vous  et  sur  votre  attachement  à  la  Ib'pu- 
blique.  » 

Les  patrouilles  auront  soin  d'examiner 
et  d'arrêter  ceux  et  celles  qui  revendent 
les  leufs,  le  beurre  et  la  vianile  à  des  prix 
au-dessus  du  maximum  cl  les  conduiront 
devant  les  magistrats.  L'adjudant  de  la 
section  du  Temple  en  a  arrêté  quelqiies- 
utis,  le  Commandant  général  espère  qui' 
ses  camarades  imiteront  son  activité  et  s.i 
surveillance. 

12  ventôse  an  IL 

Copie  conf'inne,  signée  de  CU'meut,  ftcrO- 
taire  de  rRlatmnjor  giMu-ral,  A.  S..  BB'  70 

IS73.  —  Lettre  de  llanriot,  général  en 
chef  de  Paris,  au  (Comité  do  surveillance 
ilu  Département,  anoiiiant  cpie.  d'après  sa 
lettre  du  II  de  ce  mois,  il  vient  de  réinté- 
grer dans  leurs  fonctions,  à  la  Maison 
Egalité,  les  citi  yens  Maillot,  liucquet  el  le 
père  l'rançois,  les  renseignements  dimnés 
sur  leur  compte  par  le  Comité  rêvoliilion- 
naiie  élant  à  b'iir  avantage. 

\i  vontése  an  IL 
(Iritiu.il  signé,  A.  S..  Illl^  7i,. 

1874.  -  Arrêtés  dit  Comité  de  srtielé 
générale  :  1"  ordonnant  l'incnrcêration  ,'i 
Soinle-I'élngie  du  citoyen  Colin,  dit  «Ir 
Sousy,  ex-conseillor  au  ci-devant  l'arb' 
mentile  Dijon,  actuellement  à  Paris; '2*  or- 
donnant d'arrêter  l'omnie  suspect  el  ib' 
traduire  sur-lo  champ  ii  la  mninon  d'arrêt 
des  itarmes  le  nommé  Champccnel/,  liU 


i;esprit  pi'blic  a  paris  en  ventôse  an  II 
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du  ci-devant  gouvernnur  du  duUcau  des 
Tuileries;  3»  ordonnant  d'arrêter  comme 
suspect  et  d'écrouer  aux  Madelonnetles  le 
nommé  Quatremère,  dit  Quinry,  ex-dépuli'' 
à  l'Assemblée  législative,  et  de  mettre  ses 
papiers  sous  scellés;  4°  autorisant  les  ad- 
ministrateurs des  Postes  à  remettre  au 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  Le 
Peletier  les  lettres  adressées  à  dilVérents 
individus  résidant  en  la  section,  et  que  le- 
dit Comité  croit  intéressai'  la  chose  pu- 
blique; b»  autorisant  le  citoyen  Presselinà 
retenir  500  livres  sur  l'argent  saisi  sur 
Dufai,  chirurgien  de  la  commune  de  Li- 
vry,  afin  d'indemniser  le  citoyen  Rouluuix 
de  deux  incarcérations  successives. 

12  ventôse  an  II. 
Extrait   du  registre  des   mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'ii  29'2, 
fol.  50-52. 

t87o.  —  .\rrèlés  du  Comilé  de  sûreté 
générale:  1°  vu  l'arrêté  pris,  le  11  ven- 
tôse, par  le  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  de  l'Indivisibilité,  considérant  qu'il 
existe  des  denrées  de  première  nécessité 
chez  des  individus  de  cette  section  qui 
sont  en  état  d'arrestation,  considérant  que 
ces  denrées,  se  trouvant  sous  les  scellés,  se 
détériorent,  tandis  qu'elles  peuvent  être 
utilisées,  surtout  dans  les  moments  ac- 
tuels, autorisant  le  Comité  révolutionnaire 
de  ladite  section  à  lever  les  scellés  dans 
les  maisons  de  ces  détenus,  afin  d'en  ex- 
traire ces  denrées  et  d'en  opérer  la  vente 
en  rendant  compte  du  produit;  2°  consi- 
dérant que  les  scellés  mis  chez  le  nommé 
d'Ereaux,  rue  de  la  Perle,  n»  3,  sont  suffi- 
s.imment  garantis  par  le  gardien  que  le 
département  a  placé,  décidant  que  le  gar- 
dien établi  en  vertu  d'ordre  du  t^omilé 
se  retirera  de  suite. 

12  ventôse  an  II. 
Extrait   du   registre  des   mandats  d'ariét   du 
Comité  de  sûreté  gi'-nérale,   A.  A'.,   AF'll  20 'i, 
fol.  114,  115. 

1870.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sùrcti' 
générale  :  1°  décidant  qu'Isaac-René-tiuy 
l.e  Chapelier  sera  traduit  au  Tribunal  ré- 
volulionnaire  et  qu'à  cet  elTet  les  pièces 
trouvées  sur  lui  lors  de  son  arrestation 
seront  sur-le-cliamp  adre.ssées  à  l'accusa- 


teur public  ;  2°  déclarant  avoir  reçu  du  re- 
présentant Duquesnoy  36  pièces  jointes 
aux  6a  à  la  charge  de  certains  individus, 
dont  le  rapport  sera  fait  conjointement 
avec  les  députés  détenus;  3°  ordonnant 
l'arrestation  comme  suspect  et  l'incarcé- 
ration à  Sainte-Pélagie  du  nommé  Gor- 
guereau,  homme  de  loi,  ci-devant  député 
à  l'Assemblée  législative. 

12  ventôse  an  II. 
Extrait  du   registre   des   mandats  d'arrêt   du 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF'li  294, 
fol.  115,  116. 

1877.  —  Letlre  du  Comité  do  si'ireté  gé- 
nérale au  président  du  Département  de 
Paris,  lui  renvoyant  une  déclaration  des 
frères  Launey,  relative  à  une  créance  du 
duc  de  Coigny  sur  eux,  afin  de  l'insérer 
dans  les  registres  du  Département  pour  as- 
surer les  droits  de  la  République,  cet  objet 
concernant  le  Département  en  raison  de 
la  surveillance  qu'il  exerce  svir  l'adminis- 
Iralion  des  Domaines  nationaux. 

12  ventôse  an  II. 
Extrait   du   registre    des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   .4.   N.,  AF'll  294, 
fol.   lie. 

1878.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale aux  administrateurs  des  Domaines 
nationaux,  rue  des  Petits-Champs,  leur  re- 
mettant copie  d'une  lettre  de  ses  commis- 
saires, Coulonghen  et  Feneau,  relative  aux 
affaires  de  Grandclos- Meslé,  qu'il  im- 
porte de  suivre  avec  célérité,  letlre  qui 
donne  la  liste  de  ses  correspondants  de 
Paris,  avec  lesquels  il  a  probablement  des 
comptes  ouverls  qui  peuvent  procurer  des 
rentrées,  et  se  metlaut  à  leur  disposition 
pour  tous  renseignements  ultérieurs. 

12  ventôse  an  II. 
Extrait  du    registre  des    mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté   générale,  A.  A'.,  AF'll  29i, 
fol.  118. 

1879.  —  Extrait  de  rurdro  du  jour  de  la 
force  armée  do  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  recommande  à  ses  frères 
d'annes  d'être  justes  et  sévères  dans  leurs 
patrouilles,  de  protéger  toujours  l'honnête 
républicain,  de  défendre  l'innocent  et  d'ar- 
rêter les  coupables;    "   ce   sont,    déclare 
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llanriut,  les  inlotitions  ilo  nos  inai^islitits, 
ils  veulcnl,  cotiimc  nous,  le  lionhi'Ui'  de  In 

SiK-irl.-.  .. 

Les  |>alruuili('s,  les  rt^serves  ft  l'iilloii- 
tiiiii  sôiit'iale  pour  le  hien  «lu  service  se- 
ront les  munies  jusi|ii°:i  nouvel  ordre. 

13  veotoso  an  II. 
Copie  conforme,  sigm^c  de  Clémonl,  socri- 
lairo  <lo  l'Elal-inajor  bénirai,  A.  N.,  DU'  70. 

I»8i).  —  ArriMés  du  C.tn.ilé  de  srtrelé 
Ki'-néralf  :  l"di''ciil;iiil  que  Marie-.Vnuo  ('■('•- 
raiil.  veuvi-  Kaleni'v,  sera  amenée  au|U'ès 
de  lui  à  l'eUel  il'élre  inlerroçée  sur  cer- 
tains faits  el  qu'il  sera  procédé  à  l'exanieii 
de  ses  papiers;  2°  ordonnant  d'extraire  le 
citoyen  Itideriunnn  de  la  maison  d'arrêt 
où  il  osl  détenu  pour  être  amené  au  Co- 
mité cl  de  le  réintégrer  tians  ladite  mai- 
son; .l-"  ordonnant  (|U(;  le  directeur  du 
spectacle, dit  tlié;\trc  de  la  ciloyenne  .Mon- 
lansicr,  se  rendra  le  soir  même,  à  10  heures, 
au  Comité;  4°  chargeant  le  citoyen  Clio- 
mey,  jeune,  l'un  de  ses  commis,  de  con- 
duire à  la  Torce  le  citoyen  Sélmslien  La- 
croix, el  di-  mettre  les  scell^^s  sur  ses 
papiers  après  les  avoir  vériliés. 

13  venlA.so  an  IL 
Kxlrail  du    rcKi!>lre  dc8  maniJalK   tl'arr^l    du 
('«mile  do  hitrvii  (:<5niTalf,  A.  N.,  M''\\  50'.'. 
fol.  .M,  5Î. 

18SI.  —  Lettre  du  Comité  d.'  srtrelé  gé- 
nérale aux  administrateurs  des  l'ostes,  les 
prévenant  d'intercepter  el  de  faire  parve- 
iiii-  au  Comité  les  lettres  à  l'adresse  du  ci- 
toyen lloetidoiix  ou  Le  lleisl-lloeli.loiix, 
iléparleiiient  desCc^tes-du-.\lM■<l,  ét.tiil  ins- 
triiil  (|ue  l'on  prendra  la  précaution  do 
cliart;er  lu  paquet. 

13  v»nlii!io  an  II. 
Dxli'ait  du    rt'içiulrc  dos   innn>lnl'<    d'arrêl    du 
Conilld   de   m'ircli)  générale,  A.  A".,  AT'll  Ï'J', 
f.d.  52. 

IKKi.  —  Arrêtés  du  Comité  de  srtrelé 
(féiiérale  :  l'sur  la  ilemaiide  de  In  .Société 
de  la  Liberté  el  de  rK^nlilé.  «léaiite  aux 
JiicoliiiiH,  el  d'après  le  vo'uexpiimé  par 
le  citoyen  liulTroy,  représenlaiil  du  peuple, 
inomhre  du  Comité,  décidant  qui-  deux  de 
si'H  iiieuilires,  jiuliariaii  et  Jai(ot,Ne  traiii- 
porteront  sur-ie-clinmp  au  domicile  du  ci- 


toyen Ciilfroy  pour  y  procéder  en  sa  pré- 
sence à  la  vérilicalion  de  ses  papiers  et, 
s'il  s'en  trouve  de  suspects,  les  autorisant 
à  s'en  saisir  pour  les  .ippoiter  au  Comité; 
i"\u  1,1  déiioiici.'ilion  portée  le  IN  seplenihro 
précédent  contre  la  nommée  Loys,  ci-de- 
vant comlcsse,  tante  de  Custines,  décidant 
qu'elle  sera  traduite  au  Trilmnal  révolu- 
tionnaire, comme  pié\eiiue  d'être  auteur 
ou  complice  d'une  conspiration  tendant  à 
appeli-r  sur  le  torritoire  français  les  enne- 
mis de  la  Képulilique,  à  avilir  les  pouvoirs 
constitués  et  à  favoriser  les  mameuvres 
des  contre- révolutioiinnires,  et  ordonnant 
en  conséquence  de  la  transférer  à  la  Con- 
ciergerie, d'examiner  ses  papiers,  enlin 
d'adresser  la  démuicialifui  susdite  et  autres 
pièces  il  conviction  pouvant  exister  dans 
ses  papiers  à  l'accusateur  public  du  Tri- 
liuiial. 

13  vonU'So  an  II. 
Extrait  du  rr^i^lro  des  maiidalK    d  arrfl    du 
Comilà   lie   surcli^   ui>ni>ralo,  A.  S.,  W'w  'i'J\, 
fol.  Ô2,  ;.3. 

1883.—  Ariêlé  du  C.oinilé  de  sûreté  ^é- 
nérale,  vu  le  procès-verlial  île  ce  p>ur 
ilressé  par  le  Coinilé  révolulionnaire  de  la 
section  de  la  lléunioii,  dans  le  domicile 
de  la  ciloyenne  llousseau,  aiilorisnnl  deux 
memlires  de  ce  Comilé  à  se  transporter 
à  la  maison  de  campagne  île  ladite  femme 
Itoiisse.'iu,  située  h  l'anlin,  à  l'ellet  de  faire, 
conjointement  avec  les  ofliciers  civils  du- 
dit  lieu,  les  ledierclies  el  fouilles  qu'ils 
jugeront  nécessaires  des  matières  d'or  et 
d'argent  qui  peuvent  y  être  cachées,  à  la 
charge  d'en  dresser  procès-vorhal  et  il'ap- 
poser  les  scellés. 

13  vciili'mr  an  II 
Kilrnil   du    rcKinIro   dr«  iiiandnl»  il'iirii<l   du 
Coniile    do   srtrelé  uen^ralo,  A.  i\  ,  AI'"ll  Î'.H, 
foi.   Il  G. 

1881.  —  Lettre  du  Comité  de  srtreté  gé. 
nérale  au  maître  de  posie  de  l'nris,  décla- 
rant être  informé  que  les  conlre-révolu- 
tionnaiies  ont  trouvé  un  moyeu  iioummii 
de  se  sou.Hliairi'  nu  glaive  de  la  loi,  en  «e 
présentant  rhei  les  maîtres  île  poste  pour 
remplir  l'ofllce  de  p(i>.lil|on,  à  la  Liveui de 
runiforme  dont  ils  sont  revêtus,  ils  (uir- 
vienncnt    ii    sortir  de  l'uris  el  Irompcnl 
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cl  accapaicuses,  et  cxpriinaiil  le  v«i-u  ijuc 
les  inagislrats  ne  bit^senl  pus  impunis  Je 
tels  criminels. 

14  vanlose  an  II. 
Copie   conTormc,   signée   de   Cléiiicnl,  sccri-- 
laire  de   l'Etat-major  général,  .•\.  A'.,  BB'  7(i. 

1887.  —  Arrélés  du  Comité  de  sûreté 
u'énéralc  :  1"  cliar^jeunl  le  ciloycii  Rous- 
seau, commissaire  du  Comité,  assisté  de 
deux  memlires  du  Comité  révnlulioiinaire 
lie  la  section  de  la  Monlaane,  de  mettre 
fil  état  iTarrestalioii  et  d'écroucr  à  la 
Conciergerie  le  nommé  Tessier.  épicier, 
au  coin  de  la  rue  du  Uemparl  et  de  celle 
de  la  Loi,  qui  sera  traduit  nu  Tribunal  ré- 
vidutioiinaire;  2*  cliarfjeanl  les  citoyens 
Chandelier  cl  Lucas  d'arrêter  et  d'amener 
il  Paris  la  citoyenne  .Martinet,  nièce  de 
.Montesquiou,  qui  sera  incarcérée  à  Sainte- 
l'i'lagie,  d'e.xamincr  ses  papiers  et  même 
de  l'interroger  :  3"  ordonnant  la  mise  en 
état  d'arrestation  des  nommés  Uoscary  de 
Ville[daine,  ci  devant  commandant  du  l>a- 
taill'in  des  Killes-Saiiil-Tliomas,  agent  de 
change,  résidant  à  la  Romaine,  route  de 
Rue,  et  Hoscary,  son  frère,  hanquier  et 
administrateur  de  la  Caisse  d'escompte. 

I  i  vcnl(')sc  an  II. 
Extrait  du   registre    des  mandats   d'arrél   ilii 
Comité  de  si'irclé  générale,    .\.  N..  .■VF'ii  "!)î, 
fol.  53,  55. 

1888.  —  Arrêtés  du  Comité  de  silrelé  gé- 
nérale :  1"  ordoiiiianl  la  mise  en  état  d'ar- 
restation du  ci-devant  chevalier  de  la 
Flotte,  denieurnnl  Kauhoiirg  Saint-llonoré, 
•linsi  que  l'examen  de  ses  papiers;  2'  or- 
iloiinant  également  de  procédera  l'arres- 
talion  du  nommé  l'a-sturcl,  ex-législaleiir 
ctadminislratciir  (lu  llépartenientde  Paris, 
et  à  son  incarcération  dans  une  iiiaisuii 
d'arrêt,  avec  tous  suspects  trouvés  clie/. 
lui. 

14  venli^w  an  II. 
Extrait  du   rcKi^Iro   ilos   mandais  d'arrél  ilii 
Comité   de  nûrelé  ginéralo,    A.  S.,  Wll  202, 
fol.  .-.0. 

IHHO.  --  Lettre  du  Cumité  de  si'irrlé  gé- 
nérale à  l'accusateur  puMic  du  Triluinal 
révolutionnaire,  l'engageaid  h  consulter  les 
pièces  Iroiuées  dans  l'Armnire  de  fer, 
\<agii  -io  du  Quatrième  recueil,  où  l.aporte 


ériit  au  tyran  «pie  Chapelier,  d'.\iidr<;  et 
Reauiiietz  étaient  disjiosés  à  le  servir,  el 
page  144,  où  il  est  (|ueslion  d'une  conver- 
sation de  Chapelier  avec  Thouret  et  I)é- 
meiinicr,  au  sujet  du  projet  de  constitu- 
tion monarchique  qu'ils  avaient  fahriqué. 

1 4  vcal6sc  an  II. 
Extrait   du  registre  des   mandais  d'arrél   du 
Coniité  de  sûreté  générale,   .A.  .V.,  .\F"ii  202, 
fol.  53. 

1800.  —  Lettre  du  Comité  de  sùreW  gé- 
nérale au  Comité  de  salut  public,  le  |iriant 
de  lui  faire  parvenir  les  pièces  relatives  à 
l'ex-général  Launay.qui  se  trouvent  en  sa 
possession .  alin  d'être  à  même  de  pré- 
senter à  la  Convention  nationale  le  rap- 
port sur  son  all'aire,  que  l'on  presse,  en 
conformité  des  deux  décrets  rendus  h  ce 
sujet. 

14  vonlùso  an  II. 
Extrait   du  registre  des  mandats   d'arrél   du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  .\.,  Ar'li  202, 
fol.  5L 

1801.  —  Lettre  du  Comité  de  silrelé  gé- 
iiérule  au  cilo\en  Lulier,  agent  général 
près  le  liéparteinenl  de  Paris,  au  sujet  île 
la  levée  des  scellés  chez,  le  citoyen  Plan- 
tier.  économe  des  Incurahles,  ordonnée  le 
17  frimaire  dernier,  mais  i|ui  fut  suspen- 
due à  cause  du  voyage  tpie  devait  faire  le 
citoyen  Dumoulin,  administrntetir  du  Dé- 
partenienl.a  l'ell'et  de  piTc|uisilionnerdans 
une  maison  dudit  Plantier.  nu  départe- 
ment du  Doulis,  l'infonnant  que  l'Assem- 
blée générale  de  la  section  du  Roiinel- 
Ronge,  le  Comité  révidulionnaire  de  cette 
section,  ainsi  (|uc  la  Société  populaire, 
demandent  la  levée  de  ces  scellés,  et  l'in- 
vitant h  accéder  à  celte  demande  qui  mé- 
rite la  plus  grande  attention. 

1 1  vrnlose  an  II. 
Extrait  du   rcgi-lre  dos  mandai*   d  nrr^l  du 
Coniité   ■!■■   -iM'-i.^   L...n,,,.l,v     \     V       M  'il  2'r.'. 
fol.  54. 

I80i.  —  Aii'i'^    ou    I  ..mil ^iiiiir 

générale  :  1°  oidonnaiil,  par  me>.uii-  du 
silieté  générali-,  la  mise  en  étal  d'arresta- 
tion et  l'envoi  ti  .Mainte-Pélagie  de  In  ci- 
toyenne llocquart.  helle-sonir  de  Montes» 
quiou.  é(ii\er  du  frère  tlu  tyran;  2"  déci- 
dant que   le   nommé  Jacques  Mouton,  se 
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disant  né  à  Blamly,  district  de  Verneuil, 
sera  incarcéré  aux  Carmes,  liaduil  devant 
le  Tribunal  révolutionnaire,  et  que  le  pro- 
cès-verbal d'interrogatoire,  avec  les  pièces 
jointes,  sera  adressé  à  l'accusateur  public 
du  Tribunal;  3"  ordonnant  la  mise  en  état 
d'arrestation  de  l'ex  marquis  de  Vergenncs, 
ci-devant  ambassadeur  en  Suisse,  et  qui 
était  cher  au  ci-devant  Roi,  d'après  les 
ronseii,'ncmcnls  recueillis  dans  ses  papiers, 
trouvés  dans  l'Armoire  de  fer  des  Tuile- 
ries, et  l'examen  de  ses  papiers,  avec  cx- 
ti'action  de  ceux  suspects. 

14  venlôse  an  II. 
Estiait   (lu   registre   des  mandais  d'arrêt  du 
Comité  de  sùrelc  générale,    A.  A'.,    Al'*il  ÎOi, 
fol.  117,   IIS,  119. 

IW-i.  —  .Vrrètés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  la  mise  en  état 
d'arrestation  du  nommé  Ronnay,  agent  de 
Lalande-Mugon, demeurant  Faubourg  Saint- 
Denis,  près  l'égout,  ainsi  que  l'examen  de 
ses  papiers;  2°  ordonnant  la  mise  en  état 
d'arreslatioii  du  nommé  Sarrazin,  ci-de- 
vant procureur  au  ci-devant  Parlement, 
puis  agent  de  change,  l'examen  de  ses 
papiers,  et  si  le  nommé  Dumoulin  se  trou- 
vait réfugié  chez  lui,  son  envoi  à  la  Con- 
ciergerie pour  être  jugé  par  le  Tribunal 
révolutionnaire. 

1 4  veutùse  an  II. 
E.Ktrait   du  registre   des   mandais  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  .4.  A'.,  AF*  u  294, 
fol.  110. 

IS'.ii.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
jiublic  du  Dé]iarteinent  de  Paris  :  1»  |)or- 
tant  envoi  aux  Comités  de  salut  public  et 
de  sûreté  générale,  au  Conseil  général  de 
la  Commune  et  à  la  Commission  des  .Sub- 
sistances de  copie  du  rapport  du  Comité 
sur  les  friponneries  des  marchands  de 
vins  et  leur  renvoi  au  Tribunal  de  police 
correctionnelle;  2°  au  sujet  du  renouvid- 
lement  des  pouvoirs  du  Comité,  annon- 
i;ant  la  réception  d'une  leltre  de  félicita- 
tions du  ministre  de  la  justice,  en  date  du 
12  ventôse,  qui  témoigne  toute  sa  salisfac- 
lion  de  la  continuation  des  travaux  du 
Comité  qui  tendent  à  la  destruction  de 
tous  les  abus  et  à  la  surveillance  des  ma- 
nœuvres perfides  des  ennemis  de  la  liépu- 


bliijue,  laquelle  letlie  est  insérée  m  ex- 
tenso dans  le  procès-verbal;  3"  portant 
envoi  au  Comité  de  surveillance  de  Fonte- 
nay-aux-Roses  de  l'arrêté  du  Comité  qui 
lui  renvoie  le  boucher  Fleury,  à  celui  de 
la  section  des  Arcis,  copie  des  procès-vei'- 
baux  de  perquisition  à  Boniieuil,  chez  le 
nommé  Senonne;  4o  recevant  le  compte 
rendu  de  la  mission  confiée  au  citoyen 
CeolTioy,  qui  a  conduit  à  Saint  Quentin  le 
nommé  Dupont;  o^  portant  envoi  à  l'agent 
national  près  le  Tribunal  de  police  cor- 
rectionnelle du  Cbàtelet  de  copie  des  pro- 
cès-verbaux de  décomposition  des  vins  par 
le  citoyen  Cartier,  ainsi  que  du  rapport 
fait  en  conséquence. 

14  venlûse  an  II. 
Extrait  du    3'  registre  des  procès-verb:iu.\  cl 
délibérations  du  Comité  de  surveillance  du  Dé- 
partement de  Paris,  A.  .Y.,  BO^'  SI",  fol.  67-09. 

1895.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  à  l'agent 
national  près  le  Tribunal  de  police  correc- 
tionnelle, lui  adressant  les  procès-verbaux 
de  dégustation  et  de  décomposition  des 
vins  appartenant  aux  marchands  de  vins, 
que  le  Comité  dénonce  comme  de  lâches 
empoisonneurs  etde  perfides  falsificateurs, 
faisant  observer  que  pour  aller  au  devant 
de  toute  réclamation  qui  pourrait  se  pro- 
duire sur  l'inexpérience  du  chimiste,  des 
hommes  d'un  talent  reconnu  ont  été  ap- 
pelés à  quelques-unes  de  ses  opérations 
pour  justifier  de  la  valeur  de  ses  expé- 
riences, et  l'invilant  à  venger  prompte- 
ment  les  bons  citoyens  des  manœuvres 
perfides  de  ces  égoïstes  scélérats,  qui  sa- 
crifient sans  remords  la  santé  de  leurs 
frères  à  un  sordide  intérêt,  envoyant  en 
même  temps  le  rapport  fait  à  ce  sujet  et 
la  note  des  dépenses  occasionnées,  qiù 
devront  être  réparties  entre  les  marchands 
de  vins  coupables. 

14  veulûse  an  II. 
Extrait   du   registre  de  copie   des   lettres   du 
Comité  de  salut  public  du  Déparlement  de  Paris 
A.iV.,  BB3  81,  fol.  35. 

1890.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  au  Comité 
de  sûreté  générale,  adressant  le  résultat 
des  renseignements  recueillis  à  Vaugirard, 
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confonnémeiil  à  ses  ordres,  el  l'iovilaul  à 
prononcer  sur  la  conduite  de  l'agent  na- 
tional dont  la  conduite  sera  sans  doute 
jugée  bien  coupable. 

I  4  vcQtu~c  aa  H. 
nuirait  du  rogisire   de    copie   des   lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Départcmcal  de  Paris, 
.\.  .Y..  I!B=  81,  M.  36. 

18i>7.  —  Lfttrc  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Déparlcinenl  de  Paris  au  Comité 
de  siilut  public,  exposant  que  le  Comité 
de  surveillance,  formé  à  la  suite  des  mé- 
morables journées  des  31  mai,  i«'  et  2  juin, 
a  eu  le  bonheur  de  ne  compter  parmi  ses 
iiK-mbres  que  des  |>alriotes  éprouvés  depuis 
178'.i,les  unsélectcursctJacoDins,  Icsaiilrcs 
soldats  de  la  République  el  de  la  Liberté, 
presque  tous  membres  du  Comité  central 
cl  révolutionnaire  du  .31  mai,  ajoutant 
que  la  cuntiaiice  du  Comité  de  salut  public 
dans  plusieurs  des  membres  du  Comité  de 
surveillance  l'a  privé  de  leur  zèle,  les  uns 
envoyés  comme  généi-aux  aux  armées,  les 
autres  remplissant  les  fonctions  déjuges  cl 
jurés  à  l'aufrusle  Tribunal  qui  fait  tomber 
les  têtes  conspiratrices,  les  autres  envovés 
dans  les  départements  pour  _v  prêcher  la 
liberté,  les  autres  pour  y  accélérer  l'envol 
des  subsistances,  tous  enfin  brtklant  du 
même  amour  pour  la  patrie,  travaillant 
toujours,  sous  les  yeux  du  Comité  de  salut 
public,  souvent  par  ses  ordres,  à  tout  ce 
i|ui  peut  ojiérer  le  bonheur  du  peuple, 
plus  courageux,  plus  /.élés  que  savants,  se 
doiinantpour  but  de  rechercher  et  fr,i|q>cr 
les  conspiraleurb,  d'arrêter  les  gens  sus- 
pecl^,  de  surveiller  les  marchands  i-t  ac- 
i;apareurs,  de  ranimer  les  patriotes  des 
Ihéàlrcs,  ilc  corriger  les  mœurs,  de  sur- 
veiller tout  ce  (|ui  peut  y  porter  atteinte, 
de  renseigner  les  autorités  consllluécs, 
de  communiquer  sans  cesse  avec  les  Co- 
mités de  la  Convention,  d'iiislriiire  le  plus 
po.HsibIn  les  respectables  ciloyensdes  cam- 
paKiiC!i,  de  surveiller  les»  journalistes, 
d'instruire  le  peuple  par  îles  afllrhes.  dé- 
clarant que  jamais  le  l'omllé  ne  s'écartera 
de^.  grands  principe*)  et  suilout  de  la  loi. 
jiiranl  de  toujours  faire  le  bien,  r'i  que  ses 
membres,  dignes  émules  de  la  Montagne, 
l'aideront  de  tout  leur  pouvoir  dans  ses 


Uavaux  et  mourront  tous  à  leur  poste,  en 
défendant  avec  elle  les  droits  du  peuple 
et  de  la  liberté. 

Il  vcDiose  an  II. 
Extrait  du    registre   de   copie  des  lettres   du 
Comité  de  salut  public  du  népartement  de  Paris, 
A..\.,  BB-'  81,  fol.  36. 

I8',>8.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  annonijaiit  pour  !•■ 
lendemain  plusieurs  épreuves  de  bouche> 
à  feu  el  le  départ  de  caissons  pour  Thion- 
ville. 

Le  Commandant  général  signale  à  ses 
frères  d'armes  toutes  les  ruses  de  l'en- 
nemi, toutes  leurs  menées,  dont  l'examen 
seul  révolte  tout  homme  qui  pense,  il  de- 
mande leur  concours  et  les  prie  de  lui 
faire  connaître  •  quels  sont  les  assassins 
civils  qui  ont  jeté  de  la  volaille  à  la  rivière", 
invitant  ses  frères  d'armes  à  les  arrêter 
liarlout  où  ils  seront  trouvés,  à  les  mener 
devant  les  magistrats,  alin  que  la  loi  puisse 
sévir  rigoureusement  contre  les  conspira- 
teurs et  les  ennemis  de  la  sociélé. 

'•  Veulent-ils  encore  nous  diviser,  s'écrie 
Hanriot,  veulent-ils  nous  incilcr  à  îles  ex- 
cès et  nous  faire  perdre  en  un  moment  b' 
fruil  de  cinq  ans  de  travail? 

'•  Faction  criminelle,  tu  ne  réussiras 
pas,  les  Sans-culottes  sont  patients,  purs 
et  vertueux,  ils  sauront  souffrir  pour  la 
Liberté,  ils  sauront  être  sobres  dans  les 
instants  de  disette,  se  priver,  parce  qu'ils 
sont  nés  au  sein  des  privations,  comme 
ils  sauront  punir  les  coupables  audacieux 
qui  osent  lever  une  têle  insolente  el  cri- 
minelle, union!  mes  frères  d'armes,  mé- 
prisons les  richesses  el  soyons  jaloux  de 
la  possession  de  quelques  vertus  n.ilu- 
relles.  » 

Le  Commandnnl  général  déclare  avoir 
invité  le  citoyen  Pain,  membre  de  la  t^oni- 
niune,  à  faire  droit  ù  la  demande  di's 
jeunes  élève»  destinés  à  la  fabricnlloii  des 
poudres  el  .salpêtres. 

Les  patrouilles  de  section  coinmence- 
ronl  à  7  heuies  du  soir  et  se  reliriTonl. 
lorsque  II-  repos  public  sera  assuré. 

\')  icuKtfC  an  II. 
Copie  confi'rmo,   l>ignl^p  Hr   Cli^menl,   iccr<>- 
Inirc  de  rKlat-major  général,  A.  N.,  BD>  7C. 
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1890.  —  Exilait  de  roidrc  ilu  lour  de  la 
force  arint'e  de  Paris,  par  let|uel  le  Com- 
niaiidant  général  recommande  à  ses  frères 
d'armes  de  gaider entre  eux  la  plus  grande 
union;  une  famille  qui  professe  les  mêmes 
principes  ne  devant  jamais  se  désunir, 
tous  ayant  juré  l'Eitalité,  la  Mberlé  et  l'In- 
divisibilité, il  faut  soutenir  celle  promesse 
jusqu'au  péril  de  la  vie. 

I,e  Commandant  ijénéral  constate  que  la 
iiarde  de  la  réserve  a  bien  fait  son  service 
celle  nuit,  que  deux  individus  suspecls  ont 
élé  arrêtés. 

"  Veillons,  mes  amis,  ajoute  Hanriol, 
veillons  les  conspirateurs  et  les  traîtres  de 
toule  espèce,  épurons  la  société,  rétablis- 
sons les  mœurs  et  les  vertus,  honorons  la 
vieillesse,  protégeons  les  respectables  ré- 
publicains, le  mépris  et  la  mort  à  tous  les 
tyrans  qui  voudraient  nous  asservir. 

15  vcntnse  an  II. 
Copie   conforme,  signée   de   Clément,  secré- 
taire de  l'Elat-major  général,  A.  A'.,  BB-"  76. 

1900.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  l'ordonnant  d'arrêter  et  de  tra- 
duire au  Comité  le  nommé  Butet,  ancien 
fournisseur  de  bois  de  marine  dans  le  dé- 
partement du  Cher,  résidant  présentement 
à  Paris,  hôtel  des  Patriotes,  au  bout  de  la 
rue  du  Temple,  avec  scellés  sur  ses  papiers 
et  effets;  2»  ordonnant  à  son  trésorier  de 
payer  à  la  citoyenne  Léonal  la  somme  de 
60  livres,  à  titre  d'indemnité  et  de  secours, 
pour  avoir  dénoncé  la  Dubut-Longcbamps. 

15  ventôse  an  II. 
Extrait   du   registre   des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de   sûreté   Générale,  A.  N.,  AF*n  292, 

fol.  55,  56. 

1001.  —  Lettre  du  Comité  de  si'irelé  gé- 
nérale au  citoyen  Naclie,  Maison  de  l'Ega- 
lité, cour  des  Fontaines,  n°  .3,  accusant 
réception  de  la  copie  de  la  lettre  adressée, 
le  10  ventôse,  par  ce  particulier  à  la  Société 
des  Jacobins,  et  déclarant  que,  sans  nul 
doute,  lesquatre  Américains  dont  il  s'agit, 
mis  en  liberté,  devront  subvenir  aux  frais  de 
posle  que  leur  débarquement  en  France  a 
nécessités  et  dont  la  République  ne  peut 
être  dupe;  ces  étrangers, étant  parvenus  à 
obtenir  justice  et  à  recouvrer  la  liberté, 
que  des  mesures  de  sûreté  générale  leur 
T.  X. 


avaient  momentanémenl  ravie,  doivent  à 
leur  tour  remplir  les  devoir-^^  que  la  jus- 
tice et  l'hospitalité  leur  imposent,  et  pré- 
sumant assez  de  leur  loyauté  pour  croire 
qu'ils  n'y  manqueront  pas,  a  l'inspeclinn 
de  la  présente  lettre. 

15  venlose  an  II. 
Extrait  du  registre   des   mandats   d'arrél   du 
Ccjinilé   de  sùieté  générale.  A.  N..   AF'lI  202, 
fol.  55. 

1902.  —  Ordre  du  Comité  de  sûreté 
générale  au  concierge  du  Luxembourg  de 
laisser  les  citoyens  Javogues,  député,  et 
Héron,  s'entretenir  avec  les  citoyens  La 
Palu  et  Durel. 

15  ventôse  an  II. 
Extrait  du   registre    des   mandats   d'arrêt    Jii 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF'li  20 'i, 
fol.  120. 

1903.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  l»adres- 
.sant  au  Comité  de  salut  public,  confor- 
mément à  son  invitation,  la  liste  des  mem- 
bres qui  composent  le  Comité  du  Déparle- 
ment et  qui  sont  en  activité,  ainsi  que 
celle  des  membres  enifiloyés,  tant  dans 
les  premiers  grades  militaires  que  dans 
les  tribunaux,  par  les  Comités  de  salut  pu- 
blic et  de  sûreté  générale  de  la  Convention, 
ainsi  que  par  la  Commission  des  Subsistan- 
ces et  approvisionnements,  avec  la  protes- 
tation franche  d'un  attachement  sincère  et 
inébranlable  à  la  glorieuse  Montagne  de 
tous  ses  membres  pour  l'aider  à  affermir 
le  gouvernement  populaire  républicain; 
•2°  adressant  au  Comité  de  sûreté  générale 
copie  du  rapport  de  la  mission  qu'il  a 
remplie,  conformément  à  ses  ordres,  dans 
la  commune  de  Vaugirard,  avec  invitation 
de  se  prononcer  au  plus  tôt  sur  les  agita- 
teurs de  cette  commune;  3°  autorisant  le 
citoyen  Lécrivain  à  assister  à  la  levée  des 
scellés  qui  doit  être  faite  au  domicile  du 
nommé  Lefèvre,  cour  Lamoignon,  par  un 
membre  du  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  des  .\rcis;  4°  adressant  au  Comité 
de  surveillance  de  Bonncuil  copie  des  pro- 
cès-verbaux de  la  perquisition  faite  chez 
Senonne  ;  ">°  chargeant  le  citoyen  Tissel, 
préposé  du  Comité,  de  mettre  en  état  d'ar- 
reslalion  le  nommé  Lazzaro,  ci-devant  né- 
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gociaiil  russe,  acliiflleraenl  vendeur  de 
marrons  au  lilron.  adossé  au  passante  qui 
conduit  lie  la  Maison  Egalité  à  celle  de 
Toulouse;  6"  procédant  à  l'interrogatoire 
du  nommé  Duchemin,  ci-devant  secrétaire 
de  Condé,  demeurant  ii  Monlrouge,  et  at- 
tendu que  le  nommé  Comparel,  compris 
dans  la  même  dénonciation  el  traduit  an 
Tribunal  révolutionnaire,  est  sur  le  point 
d'être  Jugé,  décidant  l'envoi  du  procès- 
verbal  de  son  arrestation  el  son  interro- 
gatoire à  l'accusateur  public  du  Tribunal 
révolutionnaire,  avec  invitation  de  lui  en- 
voyer l'assignation  pour  faire  comparaître 
ledit  Dui-hemin  lors  du  juttemenl  de  Com- 
parel; 7°  recevant  la  déclaration  du  nommé 
Châtelain  -  Dupont,  demeurant  rue  des 
Bourdonnais,  cul-dc-sac  de  la  Fosse-aux- 
Chieiis,  mandé  par  le  Comité  pour  fournir 
des  renseignements  sur  le  nommé  Charles 
Ihipont,  d'a|irès  laquelle  ce  Dupont  lui 
esl  inconnu. 

l.ï  Vfiilosc  an  U. 
Extrait  (lu  3" registre  dca  procès-verbaux  cl  ilu- 
libérations  du  Comité  de  surveillance  dii  Di-parlc- 
mcul  de  Paris,  A.  A'.,  ItB'  81»,  fol.  69-Ti. 

1S<04.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  portant  que  les  ci- 
toyens, employés  comme  novices  cl  ou- 
vriers dans  la  marine,  passant  à  Paris 
piiur  une  destination  quelconque,  échan- 
geront leurs  feuilles  de  route  au  l)ureau 
des  classes  de  la  marine,  rue  de  la  Hévo- 
lulion;  les  citoyens  attachés  à  la  marine, 
n'ayant  pas  de  pièces  Justilicatives,  seront 
conduits  à  ce  même  bureau  ;  ceux  ipii  au- 
ront des  feuilles  de  route  ou  congés  en 
forme,  ne  seront  pas  arrêtés,  le  Comman- 
dant génériil  s'en  rapporte  à  la  surveillance 
ordinaire  de  ses  frères  d'armes  pour  l'exé- 
cution de  cet  ordre. 

1^  patrouille  extérieure,  son»  les  ordres 
du  commandant  en  second  de  la  section 
des  Arcis,  a  bien  fuit  son  service,  elb-  a 
été  il  la  découverte  justpi'à  iiiu|  lieues, 
i  lin  de  surveiller  de  pins  près  l'arrivage 
dc.H  déniées. 

"  .Me»  frères  d'armes,  ajoute  Hanriol, 
veillons  de  bien  près,  il  v  a  encore  de» 
esclaves  à  Paris  qui  veident  un  maître,  un 
mangeur  d'hommes,  qui  voudraient  (enter 
quelques  nouvelles  incursions  h  rauniqucs, 


nous  asservir  et  nouii  enlever  tout  le  frint 
de  nos  travaux,  mais  Uni  que  nous  con- 
serverons notre  énergie,  nous  délierons 
ces  êtres  vils  el  corrompus  ilo  se  mesurer 
avec  nous,  nous  ne  voulons  pour  inaitre 
que  la  loi,  pour  idole  que  la  Liberté  et 
l'Egalité,  el  pour  autel  que  la  justice  el  la 
raison. 

16  vonloso  an  IL 
Copie  conforme,  signée  de  Clénienl,  secrélairr 
de  rEtat-m:ijor  général,  A.  N.,  KK'  76. 

1905.  —  .\rrétés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  décitlant  que  le  nommé  Ker- 
rière,  ci-devanl  trésorier  de  la  Société  des 
Jacobins,  sera  extrait  des  prisons  pour 
2i  heures  seulement,  à  dater  du  18,  sous 
la  garde  et  responsabilité  des  citoyens 
Mosnier.  Kieulin,  David.  ('K-ipitaine;  2*  or- 
donnant la  mise  en  étal  d'arrestation  ainsi 
que  l'incarcération  descito\ens  Audanper, 
Hizard,  Verdier.  Uuvé  cl  L'Ilermite.  et 
l'examen  de  leurs  papiers. 

1G  vcniôsc  an  II. 
Exlr;iit  du    registre  des    n).-<n<lat>    d  arrél  ilu 
Comilc  de  sùrelc  générale,   A.  .V  ,   .\K*II   2'.I2, 
fol.  57,  58. 

mOG.  —  Lettres  du  Comité  de  sikelé 
géiiér.tle  au  Comité  des  assignats  el  raon- 
tmies,  l'infornintit  que  le  iiouimé  Dubois, 
directeur  de  la  Monnaie  de  Stia.sbourg. 
amené  la  veille  au  Co-niié.  a  été  cotidtiit 
dans  la  maison  d'arrêt  des  Madebinnettes, 
et  déclarant  que  ce  citoyen  Dubois  cl  le 
nommé  Borel,  tiégociani,  n'ont  été  trans- 
férés de  Strasbourg  à  Paris,  où  ils  se  trou- 
veitl  acluellement,  qu'en  exécullon  de 
mesures  prises  par  le  Comité  îles  assignat.», 
el  que  c'est  à  lui  (|it'il  appatlient  de  dis- 
poser de  ces  citoyens. 

16  veniôso  an  IL 
Exlrnil  du   regiaire  des  mandats  d'arrfl   du 
Comité  de    surelé    générale,  A.  A'.,  .\P*n  V92, 
fol.  .'.7. 

l'.MtT.  —  Anété  dit  i;omilé  de  stUeté 
génénile,  visant  une  lettre  du  Comité  de 
salut  public  de  ce  jour,  et  décidant  que  le 
nommé  Lallegrin,  boucher  h  Paris,  sera 
mis  provisoirement  en  liberté,  aliii  que  le 
service  de  l'iinpital  militatte  de  Kraiiciude 
QC    Boil    pi'llil     iiil.  I  i,.iii|.ii     s.imI    .1    stjiUiiT 


L'ESPRIT  Pl'RLIC  A  PARIS  EN  VENTOSE  AN  II 


419 


ultérieurement   sur    les    faits   qui    seront 
articulés. 

16  ventôse  an  II. 
Extrait   du  registre   des   mandats    d'arrèl  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A".,   AF'll  294, 
fol.  120. 

1908.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  décidant,  sur  une  déclaration  du 
citoyen  Belgy,  que  les  citoyens  Romain- 
ville  et  Smits  se  rendront  sur-le-champ  en 
la  maison  du  nommé  Patu,  place  de  l'In- 
divisibilité, à  l'elTet  de  constater  la  quan- 
tité de  pièces  d'or  et  d'argent  en  numé- 
raire, comme  aussi  la  quantité  et  le  nombre 
de  pièces  de  vaisselle  et  d'argenterie  qui  se 
trouvera,  d'après  la  déclaration  du  citoyen 
Belgy,  d'en  ordonner  le  dépôt  à  la  maison 
du  Domaine  national,  rue  Vivieime,  et  dans 
le  cas  ofi  il  y  aurait  des  ariues,  d'en  faire  le 
dépôt  au  Comité  de  surveillance  et  de  sti- 
reté  générale,  avec  ordre  à  ces  commis- 
saires de  bien  observer  si  cet  argent  et 
argenterie  peuvent  être  justement  soup- 
çonnés d'avoir  été  soustraits  à  la  surveil- 
lance commune,  dans  ce  cas,  inventorier 
les  papiers  qui  leur  paraîtront  suspects 
chez  ledit  Patu,  tant  à  Paris  qu'à  Mello. 

16  ventôse  an  II. 
Extrait  du   registre   des   mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,    AF'li   294, 
fol.   128. 

1909.  —  Lettres  du  Comité  de  sûreté 
générale  au  Comité  de  salut  public  :  l'an- 
nonçant l'envoi  par  le  ministre  de  la  guerre 
de  renseignements  qui  paraissent  de  la 
plus  haute  importance,  mais,  attendu  que 
les  moyens  et  le  mode  d'exécution  des 
mesures  qu'ils  provoquent,  semblent  con- 
cerner uniquement  le  Comité  de  salut  pu- 
blic, les  lui  faisant  passer;  2°  lui  trans- 
mettant une  lettre  de  date  ancienne,  qui 
vient  seulement  de  parvenir  au  Comité  de 
sûreté  générale,  pour  lui  permettre  d'ap- 
précier les  prétendus  renseignements  y 
contenus. 

16  ventôse  an  II. 
Extrait   du   registre   des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N..  AF'lI  294, 
fol.  120,  121. 

1910.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1"  por^ 


tant  envoi  à  l'accusateur  public  du  Tribu- 
nal révolutionnaire  de  copie  des  pièces  du 
nommé  Duchemin,  à  Montrouge,  et  re- 
mettant la  personne  dudit  Duchemin,  se- 
crétaire de  Condé,  détenu  dans  l'une  des 
salles  du  Comité,  au  citoyen  Auvray, huis- 
sier près  le  Tribunal,  porteur  d'un  ordre 
d'écrou  de  Fouquier-Tinville  en  la  Con- 
ciergerie, avec  décharge  dudit  Auvray 
insérée  au  procès-verbal  ;  2°  recevant  le 
compte  rendu  de  la  mission  confiée  au 
citoyen  Tisset,  chargé  de  se  transporter  à 
la  Maison  Egalité,  près  du  passage  Radzi- 
will,  à  l'eilet  de  rechercher  et  d'arrêter  le 
nommé  Lazzaro,  marchand  de  marrons, 
ce  qui  est  exécuté;  3°  chargeant  le  citoyen 
Foui-nerotde  se  transporter,  avec  le  nommé 
Lazzaro,  en  son  domicile,  Maison  Egalité, 
sous  les  galeries  de  verre,  à  l'effet  d'y 
perquisitionner,  d'enlever  ce  qui  paraîtra 
suspect  et  d'apposer  les  scellés;  3°  recevant 
le  rapport  du  citoyen  Fournerot,  chargé 
d'assister  à  la  reconnaissance  et  levée  des 
scellés  apposés  chez  la  femme  Marbeuf, 
qui  a  subi  la  peine  de  mort;  4°  recevant 
le  compte- rendu  du  citoyen  Moissard, 
chargé  de  se  transporter  auprès  de  l'ad- 
ministration générale  des  Postes,  pour  lui 
demander  le  procès-verbal  du  scrutin  épu- 
ratoire,  qui  a  eu  lieu  entre  les  employés 
des  Postes,  compte -rendu  d'où  il  ressort 
que  les  administrateurs  ont  affirmé  qu'au- 
cun procès-verbal  n'a  été  dressé  à  ce  sujet; 
5°  donnant  mandat  au  citoyen  Fournerot, 
assisté  d'un  membre  du  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  la  Montagne,  de 
se  rendre  sans  délai  à  Boulogne,  pour  y 
perquisitionner  chez  le  nommé  Dimanche, 
prendre  les  informations  nécessaires  et 
mesures  utiles,  même  procéder  à  l'arres- 
tation dudit  Dimanche. 

16  ventôse  an  II. 
Extrait  du  3»  registre  des  procès-verhaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,  A.N  ,  BB^Sl»,  fol.  72-74. 

1911.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  i'  ordonnant  la  mise  en  état 
d'arrestation  immédiate  du  citoyen  Brul- 
ley,  de  Saint-Domingue,  actuellement  à 
Paris,  son  incarcération  aux  Carmes  et 
l'apposition  des  scellés   sur  tous  ses  pa- 
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piers,  registres  et  correspoudauces;  i"  or- 
donnant la  mise  en  étal  d'arrestation  du 
citoyen  Page,  de  Saint-Domingue,  actuel- 
lement à  Paris,  son  incarcération  ù  Sainte- 
Pélagie  et  rai>position  des  scellés  sur  ses 
papiers,  registres  et  correspondances  ; 
3°  ordonnant  farrestalion  et  lincarcéra- 
tion,  à  Sainte-Pélagie  du  noninié  Bertrand, 
se  disant  agent  du  pouvoir  exécutif  et  si- 
gnataire, avec  le  nommé  Langlois,  d'un 
écrit  ayant  pour  litre  :  Reriraiid  ef  Lan- 
glois Il  leurs  cnnciloycns  des  dépniiement.i 
luéridionmi.r ;  4° ordonnant  l'arrestation  des 
citoyens  r)upuis,jeuMe,  et  Sainte-Beuve,  do- 
miciliés dans  la  section  de  Bondy,  sous  le 
coup  de  dénonciations;  ">"  convoijuant  au 
Comité  la  citoyenne  Calenges,  rue  de  Me- 
nard,  n»  7,  peur  être  entendue  sur  des 
objets  intéressant  la  République. 

17  ventùse  an  II. 
Extrait    du    registre  des   mandats  d'arrêt   du 
Comité  de   sùreld  générale,  A.  N.,  AT'ii  292, 
fol.  56,  57,  59. 

1912.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  chargeant  le  Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  de  Bondy  d'arréler  et 
d'incarcérer  le  nommé  Casiel-B.ijac,  ci- 
devant  chevalier  de  Puivert,  ofticier  de 
marine,  taille  de  '.'>  pieds  6  pouces,  assez, 
droit,  quoique  Agé  d'environ  tio  ans,  por- 
t.int  cheveux  gris  et  en  rond,  le  Icinl  blanc, 
ligure  plus  allongée  que  pb'ine,  habit  gris, 
chapeau  à  3  cornes,  et  les  nommés  d'Ai- 
guevive,  Tils,  et  Tailhasson,  ci-devant  con- 
seiller au  Parlement  de  Toulouse,  ces  deux 
derniers  logés  rue  Neiive-Saint-.Marc,  hôtel 
de  la  (îuerre,  chez  les  Cambnn,  i|iii  scrmit 
égiilemenl  arrêtés. 

17  vcnlosr  au  II. 
ICxlrail  du   rrglittrc  dc.i    mandats  d'arrél   du 
Comité  do  .^ùreté  générale,   A.  S.,  .\I'"lt  '29Î, 
fol.  r>8. 

lOI."?.  —  i.etti.'  du  Comilé  de  siVelé 
générale  à  l'jiccus.ileur  public  duTrilmnal 
révolutionnaire,  l'itiformanl  que  le  nommé 
llermann,  détenu  à  la  l-'orco,  entendu  par 
Fouqiiier-Tinville,  n  vngué  dans  Paris  et 
(|u'il  a  été  dln)-r  n  In  1tt'ipée,snns  nul  doute 
QTec  l'espoir  dn  se  soustraire  à  la  surveil- 
lance du  gendarme  chargé  de  sa  garde,  et 
estiinnnt  dans  ces  circonslanrcs  que  l'ac- 


cusateur public  devrait  prescrire  aux  gen- 
darmes envoyés  dans  les  prisons,  pour  en 
extiaire  les  détenus,  de  les  y  ramener 
aussitiit  après  leur  audition,  et  s'ils  sf 
permettent  de  contrevenir  à  cette  injonc- 
tion, l'intérêt  public  exige  qu'ils  soient 
soumis  à  une  responsabilité  sévère. 

17  voniése  an  II. 
Extrait    du    registre  de^î   mandats   d'arrci  du 
Comilé   do   sûreté  générale,  A.  S.,  AE'll  29'.*. 
fol.  59. 

1914.  —  Ordre  .lu  Comilé  de  si^ielê 
générale,  défendant  ex|>ressemenl  au  con- 
cierge de  la  Korci'  de  laisser  extraire  le 
nommé  Hermanu  pour  aller  déposer  au 
Tribunal  révululionnaire,  si  ce  n'est  sous 
l'escorlc  de  deux  gendarmes,  enjoignant 
égalenicnl  au  même  concierge  de  retirer 
des  mains  dudit  llermann  les  passeports  et 
certificats  que  l'on  prétend  être  en  sa  pos- 
session et  d'en  rester  dépositaire  jusqu'à 
nouvel  ordre. 

17  vcnlMSf  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats  d'urrét   du 
Comité  de  sùrelé  générale,  .1.  ,Y.,  AF'il  294, 
fol.   123. 

I9l!'i.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  délibérant  sur  la  dénoncia- 
ticn  produite  par  le  Comité  révidution- 
naire  de  la  section  de  l'Observatoire  contre 
le  nommé  Simon,  ci-devant  cummissaire 
de  police  de  cette  section,  décidant  qu'il 
sera  mis  sur-le-champ  en  arreslalion  par- 
tout où  il  se  trouvera,  avec  apposition  di'> 
scellés;  2" ordonnant  d'incarcérer  comme 
suspect  ;i  Sainte-Pélagie  le  nommé  Charl.'s- 
Abxandre-(l'ian.;ois)  dr-Paule  .le  Baerl. 
ci-di'vanl  baron,  cx-ib-pitlé  de  la  i.égisl,.- 
tive,  domicilié  à  Paris,  rue  du  M.uit-Blan.', 
n"  18,  cl  chargenni  llér.ui  .le  l'exéruti.ui 
.1.^  ce   mandat. 

17  vciitA^c  an  II. 
Extrait  <lu  n-gixlro  de*  ninnd.its   .1  arrêt    du 
l'omiti-  «lo  »ùrot<  générale,  A.  N..  AE'li  2".H, 
fol.  121.  12.1. 

lOlC.  —  Arrêté  .lu  C..inilé  ,1..  sûreté  gé- 
nérale, considérant  <iu<>  l'atisloralie  cher- 
che tous  les  moyens  p.iur  exi'iler  «Ij's 
Irotibles  et  .|ue.  par  d.'s  mameuvres  aussi 
a.lroilcment  combinées  que  dangereuses. 
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elle  emploie  tout  ce  que  la  ruse  peut  in- 
venter pour  paralyser  les  mesures  de  sû- 
reté générale  et  détruire  les  Comités  ré- 
volutionnaires, qui  sont  les  pivots  Je  la 
Révolution,  considérant  qu'au  moment  où 
la  campagne  va  s'ouvrir  et  que  les  tyrans 
ne  peuvent  avoir  aucun  espoir  de  succès 
qu'autant  que  les  traîtres  de  l'inlérieur 
seront  mis  en  liberté  et  leur  serviront  de 
point  d'appui,  considérant  que  les  tenta- 
tives de  la  section  de  la  Réunion  contre  le 
t^omilé  révolutionnaire  sont  l'effet  des 
manœuvres  des  agents  des  tyrans,  mais 
qu'après  une  conciliation  fraternelle  que 
la  seule  iniluence  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale paraissait  avoir  opérée,  relative- 
ment au  citoyen  Didot,  des  ennemis  de  la 
tranquillité  publique  avaient,  en  l'Assem- 
blée générale  de  la  section,  lenue  le  2  de 
ce  mois,  attisé  le  feu  de  la  discorde  et, 
contre  le  vœu  de  la  loi,  fait  déclarer  que 
le  Comité  révolutionnaire  avait  perdu  la 
confiance  de  la  seclion,  que  l'on  a  ainsi 
érigé  la  section  en  une  espèce  de  tribu- 
nal dans  un  temps  où,  par  la  voie  de  la 
dénonciation,  l'on  pouvait  facilement  ob- 
tenir justice  du  Comité  de  sûreté  générale, 
par  toutes  les  preuves  morales  qu'à  pu 
donner  une  longue  discussion  entre  les 
membres  de  la  section  et  ceux  du  Comité 
révolutionnaire,  que  les  inculpations  ne 
sont  pas  fondées  et  qu'une  atteinte  portée 
à  l'autorité  des  Comités  révolutionnaires, 
simultanément  dans  les  différentes  sec- 
tions de  la  République,  paralyserait  toutes 
les  mesures  de  sûreté  générale  et  ferait  le 
Iriorapbe  de  la  tyrannie,  déclarant  la  déli- 
bération de  la  section  de  la  Réunion  illé- 
gale, l'improuvant,  en  conséquence  ordon- 
nant qu'elle  sera  biffée  sur  les  registres 
et  que  le  Comité  révolutionnaire  en  cer- 
tifiera celui  de  sûreté  générale,  ordonnant 
que  le  citoyen  Louvet  du  Bois,  qui  a  quitté 
le  fauteuil  pour  devenir  un  instrument 
actif  de  discorde,  sera  mis  en  état  d'arres- 
talion  jusqu'à  nouvel  ordre,  décidant  que 
le  citoyen  Didot,  qui  est  un  ferment  de 
division  et  qui  est  accusé  d'avoir  dit  que 
les  Comités  révolutionnaires  étaient  des 
autorités  monstrueuses  et  inquisitoriales 
cpii  détruisaient  les  droits  du  peuple,  sera 
également  incarcéré  dans  l'une  des  mai- 


sons d'arrêt  de  la  Commune  de  Paris, 
cbargeant  les  citoyens  Chaumet,  jeune,  et 
Le  Petit,  secrétaire  du  Comité,  de  l'exécu- 
tion de  cet  ordre  et  de  procéder  à  l'appo- 
sition des  scellés  sur  ses  papiers. 

17  ventôse  an  II. 
Exirait   du   registre  ile.s   mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  A'.,  AF'lI  294, 
fol.  121. 

1917.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  la  mise  en  état  d'ar- 
restation du  nommé  Cranville,  ci-devant 
capitaine  des  carabiniers,  et  Bourgeois, 
leur  incarcéralion  et  l'apposition  des  scel- 
lés sur  leurs  papiers. 

17  ventôse  an  II. 
E.xirait  du   registre  des   mandais   d'aircl    du 
Comité  de   sûreté  générale,    A.  N.,  AF'li  294, 
fo!.  12  i. 

1918.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale au.\  administrateurs  de  la  Police  de 
Paris,  les  invitant  à  remettre  au  porteur 
le  paquet  de  papiers  appartenant  au  ci- 
toyen Barbazun,  qu'ils  ont  entre  les  mains, 
atin  de  terminer  son  affaire  en  connais- 
sance de  cause. 

17  ventôse  an  II. 
Extrait   du    registre   des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de    sûreté  générale,  A.  N.,  M'  '.'  294, 
fol.  124. 

1919.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  rece- 
vant le  compte  rendu  de  la  mission  con- 
fiée au  citoyen  Fournerot,  chargé  de  per- 
quisitionner, à  Boulogne,  au  domicile  du 
nommé  Dimanche,  duquel  il  ressort  qu'il  a 
trouvé  chez  lui  15  cochons  vivants  et  5  tués, 
dont  ce  particulier  n'avait  pas  fait  la  décla- 
ration au  commissaire  aux  accaparements, 
et  que  le  citoyen  Fournerot  a  mis  sous  la 
surveillance  dudit  commissaire,  avec  dé- 
fense de  les  vendre;  2°  recevant  le  compte 
rendu  de  la  mission  contiée  au  citoyen 
Guigne,  jeune,  chargé  d'arrêter  le  nommé 
Chambure,  directeur  des  vivres  à  Arras, 
d'après  lequel  ledit  Chambure  a  été  remis 
entre  les  mains  de  la  gendarmerie  pour 
être  conduit  au  Comité;  3°  chargeant  le 
même  Guigue  de  se  transporter  au  domi- 
cile dudit  Chambure,  rue  Basse-Saint-De- 
nis, cnl-de-sac  des  Filles-Dieu,  n°  20,  alin 
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(le  peiquisilionner  dans  ses  papiors  t-l 
effets,  cxlraire  ceux  suspecls  et  apposer 
les  scclli'-s:  4°  adressant  au  Comll"''  de  sur- 
veillance de  la  section  de  la  Montapne,  h 
celui  de  Boulojjne,  au  commissaire  aux 
accaparemenls  de  cette  commune  copie 
du  procès-verbal  de  perquisili!in  chez  Di- 
manche ;  a"  adressant  au  Comité  de  sur- 
veillance de  la  commune  de  Montrouge 
l'invitation  d'apposer  les  scellés  au  domi- 
cile de  Oucheiiiin,  qui  vient  de  subir  la 
peine  de  mort  par  justement  du  Tribunal 
révolutionnaire,  lequel  enl raine  la  confis- 
cation au  profil  de  la  République;  6"  rece- 
vant le  rapport  du  citoyen  Fraiichel,  chargé 
d'arrêter  le  noninié  Tiuinel  et  d'examiner 
sa  corrcsponilance,  et  déridant  que  le  por- 
tier de  sa  maison,  qui  se  dit  cliarfré  de 
pouvoirs  du  Département  de  Paris  pour 
retirer  celle  correspondance,  aura  à  en 
justifier  au  citoyen  Franchel,  c|ui,  jusque- 
là,  reste  autorisé  h  en  arrêter  et  vérifier 
la  suile;  7°  entendant  la  lecture  du  rap- 
port de  Cliéry  sur  l'alTaire  de  Senonne; 
8°  sur  les  renseignements  donnés  au  Co- 
mité par  plusieurs  de  ses  membres  qu'il 
existait  dans  Paris  une  rerinentation,  sus- 
citée par  les  ennemis  intérieurs  et  ex- 
térieurs de  la  l(i''piibli(|ue  ptiur  portiT  le 
peuple  à  une  insurrection  contre  les  auto- 
rités constituées,  sous  le  prétexte  perfide 
de  la  rareté  des  subsistances,  cpie  des  pl;i- 
cards  provoquant  .'i  In  royauté  avaient  élc 
ariu-liés  dans  les  marchés  publics,  le  Cu- 
miti'-,  pénétré  de  son  devoir  qui  le  porto  à 
surveiller  tous  les  ennemis  do  la  chose  pu- 
blique et  à  pi'endre  des  mesures  pour  ilé. 
jouer  leurs  manieuvres,  convaincu  ipie  le 
si'ul  moyen  de  le  f.iire  avec  suciès,  était 
de  rechercher  les  causes  de  la  disclle  fac- 
tice <|ui  se  lait  seiilir  à  Paris  et  de  la  Taire 
cessiT,  a  mi»  cet  objet  en  disi'(ission,npi'és 
une  lonpuedi'libéralion,  il  a  été  arrêté  que 
le  Comité  se  concerterait  avec  le  Conseil 
«ênêral  de  laC.ommunede  Paris  et  le  Com- 
mandant tfénéinl  poui-  cet  objet,  et  le  ci- 
toyen l.oys  n  été  chargé  de  présenter  un 
projet  d'anirhe  à  ce  sujet. 

17  ventôse  an  II. 
l'ilrnil  du   .1"  rCKlntro  dos  piooi!,-,.  niux  n 
ib^llli^mlirin»  du  ConiiliS  de  nurvoillnnrp  ilu  Ut. 
parlemenl  .In  l'nri..  A.  \.,I«H»  81",  fol   71-77, 


l'.iit».  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  faisant  connaître 
que  des  malveillants,  disséminés  dans  les 
environs  de  Paris,  disent  hautenient  que 
nos  concilnyens  des  campagnes  qui  ap- 
portent des  denrées  sont  arrêtés  et  pro- 
menés de  barrières  en  barrières;  à  ce  pro- 
pos le  Commandant  général  recommande 
de  nouveau  à  ses  concitoyens  i|u°aucnn 
chef  de  poste  ne  doit  mettre  il'empêche- 
ment  ii  l'entrée  des  denrées  qui  viennent 
du  dehors,  tout  doit  entrer  librement. 

Les  adjudants  de  sections  renouvelle- 
ront cette  consigne  à  tous  les  postes  des 
barrières. 

18  venloso  an  II. 

Copie  conforme,  signiie  de  Clcnicnl,  soir«- 
lairc  de  l'Klal- major  gi-ncral,  A.  N.,  UU'  70. 

1921.  —  .Vrrêlés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  t»  chargeant  le  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  des  Cardes-Fran- 
(aisesdcprucéderàrarrestation  du  noniiiié 
Nioche,  ci-devant  >\  Commune-AITran- 
ehie  et  connu  à  Paris  sous  le  nom  de 
Philibert,  rue  du  C.hanlre,  n-  t'itt,  au  se- 
cond étage  de  la  maisun,  d'examiner  ses 
papiers,  de  distraire  ceux  suspects,  avec 
apposition  des  scellés;  i'  ordonnant  l'ar- 
restation et  l'incarcération  à  Sainle-Pé'a- 
gie,  par  mesure  de  sftrelé  générale,  du 
nommé  Laya;  !!•  chargeant  le  Cmnité  de 
surveillance  de  la  section  de  la  .Maison- 
C.onimune  de  mcllrn  en  étal  d'arrestation 
et  de  conduire  à  Paris  la  citoyenne  nnni- 
niée  de  Villegoublain,  à  Villcgoublain, 
près  Vend(^lne,  le  ci-dev.nnl  manjuis  d'A- 
vesnes  et  sa  femme,  demeurant  à  C.oni- 
braise.  prés  d'Ang«'is,  Pierron,  ingénieur, 
présumé,  chez,  l'un  d'eux,  le  nonnné  Chuii. 
rue  Caumarlin,  n"  72  ou  172,  le  ci-devant 
abbé  Vidal,  aujourd'hui  nommé  Quatre, 
rue  Itegrattièrt,  Ile  de  la  hnilernité,  la 
femme  Malherbe,  dont  on  annonce  que  les 
(ils  sont  érni)rrés,  rue  des  l''.nfants-Ri>uges, 
la  citoyenne  liouillerol,  jle  de  la  Kraler- 
nilé,  ainni  i|ue  les  personne»  liigéesi  dans 
les  maisons  des  Husnomméit. 

18  vcnlèoe  an  IL 
Extrait  (lu   rrginlro   dru  mandii-    .i.iri>i  .lu 
roinilA  du  »i1rel<<  K<«ni«rnle,    ,4.\..    AI'*n   Vr2, 
fol.  GO. 
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1922.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté - 
générale  :  1°  autorisant  le  citoyen  Pijeau, 
trésorier  du  Comité,  à  compter  aux  mem- 
bres du  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion de  Popincourl  la  somme  de  1.000  li- 
vres pour  subvenir  aux  dépenses  que  né- 
cessiteront les  arrestations  dont  ils  sont 
cliarjjés  par  le  Comité,  à  Noyon  et  aux 
environs,  sauf  à  compter;  2"  cliart;eant  le 
citoyen  Cbalol  d'arrêter  et  de  conduire  à 
la  Force  le  nommé  François-lîené- Alexan- 
dre .Maillé,  colonel  au  ci  devant  régiment 
Hoyal-Picardie,  après  avoir  au  préalable 
apposé  les  scellés  sur  ses  papiers,  hôtel 
de  Vendôme,  rue  Caumarlin,  n°  14  ou  29, 
et  dislrait  ceux  suspects. 

18  ventôse  an   II. 
Extrait   tlu  rcsistre  de-;  mandais    d'arrêt   du 
Comilé   de   siirelé  (^éiiorale,   A.  N.,  AF'lI  292, 
fol,  Gl. 

1923.  —  Arrèlés  du  Comité  de  sùielé 
g'néralc  :  1°  décidant  ([ue  l'accusateur 
public  près  le  Tribunal  révolutionnaire 
remettra  sous  quinze  jours  au  Comité  un 
état  des  prisonniers  détenus  à  la  Concier» 
jîerie,  avec  la  noie  abrégée  des  délits  dont 
ils  sont  prévenus,  et  pareil  élat  de  ceux 
que  la  Chambre  du  Conseil  a  mis  en  li- 
bellé; 5°  ordonnant  au  concierge  de  la 
maison  de  Saint-I.àzare  de  recevoir  le  ci- 
toyen l.ouvet-Dubois  jiour  y  être  retenu 
jusqu'à  nouvel  ordre. 

18  ventôse  an  II. 

Extrait  du  reyisire  i|os  iiiundaU  d'airèt  du 
Comité  de  sùrclé  générale,  A.  N.,  AF'll  29i, 
fol.  125,  120. 

Louvel-Dubois,  employé  à  l'admini.-lration  de 
Pulice,  arrêté  en  môme  temps  que  le  clerc  de 
procureur  Arislarquo  Didol.,  comme  partisan 
do  lionsin,  transféré  â  la  Bourl'C,  le  27  venlosc, 
fui  mis  en  liberté  le  7  vcndcmi.iiic  an  lit  (.1 .  A'., 

1921-.  —  l.elUe  du  llomilé  de  si'ir('lé  giMii'- 
rale  aux  adjuinistraleurs  de  la  Police  de  la 
\illedeParis,déclnrantqn'il  importe  à  l'exé- 
cution des  mesures  de  si'irelé  générale 
qu'il  siit  instruit  du  régime  suivi  jusqu'à 
ce  jour  pour  établir  la  surveillance  néccs- 
siire  dans  les  prisons  cl  maisons  d'ariôt, 
et  les  invitant  à  déléguer  des  commissaires 
i|ui  se  rendront  au  Comité,  le  lendetnain 
soir,  à  H  heures,  porteurs  de  registres  qui 
uieltront   le  Comité  à  même  de  recueillir 


des  renseignoajenls  qu'il  est  instant  de  se 
procurer. 

18  ventôse  an  II. 
lixtrait   du    registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.    A'.,  AF'll  294, 
fol.  125. 

192!).  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  ayant 
acquis  la  cerlilude  que  la  correspondance 
de  Régnier,  demeurant  à  l'Abbaye-aux- 
Bois,  élait  patriote,  décidant  d'inviter  le 
Comité  de  surveillance  de  la  section  du 
Bonnet-Rouge  à  cesser  dorénavant  l'envoi 
des  lettres  à  l'adresse  dudit  Régnier; 
2°  manifestant  au  commissaire  de  police 
de  la  section  de  Popincourt  son  étonne- 
menl  du  refus  d'envoyer  le  procès-verbal 
d'arrestation  de  Saint-Laurent,  condamné 
à  mort,  et  menaçant  de  signaler  sa  négli- 
gence au  Comité  de  sfireté  générale;  3°  re- 
cevant le  procès-verbal  des  opérations  du 
citoyen  Fournerot,  chez  Lazzaro,  Maison 
Egalité;  4°  chargeant  le  citoyen  Franchet 
de  recueillir  auprès  des  membres  de  l'an- 
cienne ComiTiission  épuratoire  des  Postes 
les  noies  et  listes  qu'ils  peuvent  avoir 
entre  les  mains;  5°  déclarant  avoir  reçu 
des  mains  de  deux  gendarines  le  nommé 
(^hambure,  et  d'après  l'examen  des  dénon- 
ciations portées  contre  lui.  qui  sont  de 
nalure  à  le  faire  considérer  comme  contre- 
révolutionnaire  et  dont  le  Tribunal  révo- 
lutionnaire peut  seul  connaître,  décidant 
son  envoi  a  la  Conciergerie;  6°  nolanl 
avoir  écrit  au  citoyen  Desaudrais,  direc- 
teur du  Lycée  de  la  Maison  Egalité,  de- 
meurant rue  Lévéque,  Bulle  Saint-Rocb. 
chargé  de  l'exécution  du  projet  consislanl 
à  faire  disparaître  limpression  de  tlessus 
le  papier;  7"  chargeant  le  citoyen  Tisset 
de  se  trausporler,  rue  de  la  Loi,  maison  de 
Piémont,  pour  y  arrêter  le  nommé  Henne- 
zel,  ci-devant  noble  el  atlaihé  à  la  mai- 
son d'.Xrlois,  pcrc|uisiiionn"r  et  apposer 
les  scellés;  8'^  chargeant  le  citoyen  l.écri- 
vaiii  d'assi.sler  à  la  levée  des  scellé;;  appo- 
sés chez  le  nointné  Ringard,  ex-curé  de 
Saint-dermain-l'Auxerrois;  9°  noiant  l'ar- 
restalion  par  le  Comité  de  surveillance  de 
la  section  Poissonnière  du  nommé  Miiiel, 
n'ayant  pas  de  passeport  en  forme,  ni  de 
carte  de   sûreté;   10°  recevant   le   procès- 
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verbal  des  opiTalion;;  du  citoyen  (iuitjue, 
jeune,  chargé  de  perquisitionner  au  domi- 
cile de  Ciiamliure,  rue  Basse-Sainl-Denis, 
cul-de-sac  des  Filles-Dieu. 

18  veniôsc  an  H. 
Extrait  du  3' registre  des  pro<^ès-vcrbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
lement de  Paris,  A.  N.,  DB^  81",  fol.  77-80. 

1926.  —  l.eltre  du  Comité  do  surveil- 
lance du  né|)artemenl  de  Paris  à  celui  de 
la  section  du  Itonncl-Rous-e.  déclarant 
avoir  ai'(|uis  la  certitude  i|ue  la  correspon- 
dance de  Réijnier  est  patriotique,  priant 
de  la  laisser  parvenir  librement,  et  le  re- 
merciant du  zèle  vraiment  républicain  qu'il 
a  déployé  dans  cette  affaire. 

18  ventose  an  II. 
Extrait  du    registre    de  copie  des  lettres   du 
Comité    de    salut    public    du    Déparlement   de 
Pari.i.  A.  N.,  BB^  81,  fol.  36  v°. 

I'.t27.  —  Lettre  du  Comilé  de  surveil- 
lance du  Déparlement  de  Paris  au  com- 
missaire de  police  de  la  section  de  Popin- 
court,  se  plaignant  de  son  refus  obstiné 
d'envoyer  le  procès-verbal  d'arreslaliim  et 
de  perquisition  du  guillotiné  Saint-Lau- 
rent, déclarant  que  sa  coupable  iiéfrliffence 
compromet  les  inlérèls  de  la  République, 
et  le  prévenant  que  si,  dans  les  24  heures, 
le  procès-verbal  en  question,  qu'on  le 
somme  au  nom  de  la  loi  d'envoyer,  n'est 
point  parvenu  au  Comité,  il  sera  forcé  de 
le  dénoncer  au  Comité  de  sûreté  générale. 

18  vcnlosc  an  II. 
Extrait   du   registre  de  copie  des  lettres  du 
Comité  do  salut  publir  du  Département  do  Paris, 
A.  N.,  UD'  81,  fol.  30. 

\'.tin.  —  l.i-ttre  ilu  Comité  de  surveil- 
lanre  du  liép.irtenienl  de  Paris  à  l'acciisa- 
teur  public  (lu  Tribunal  révolutionnaire, 
annonraiil  l'arrivée  d'Arras  du  noinnié 
Chainbiire,  secrétaire  de  Comparet,  qui  a 
été  guillotiné  la  veille,  arrfté  en  vertu  des 
ordre»  du  f^omilé  de  sûreté  générale,  et 
.s'einpressaiit  de  l'envoyer  avec  les  dénon- 
ciations leconcernanl,(|ui  sont  déjà  réunies 
aux  pièces  de  liucliemii)  el  Compare!. 

18  veniôso  an  11. 
Extrait    du   rrgintrn    do  cupie   ilc<    lettres  du 
Comilé  i\r  nalut  public  du  Département  do  Pari«, 
A.  N.,  UIl^  81,  fol.  30  V. 


1929.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Pa,'is,  déclarant  que  la 
force  armée  surveillera  avec  exactitude 
les  citoyens  qui  excitent  au  pillage  îles 
voitures  d'u'ufs  et  de  leurre,  avant  d'être 
rendues  à  leur  destination;  il  faut  espérer 
que  la  justice  nationale  sévira  contre  ceux 
qui  veulent  l'anarchie  et  la  dissolution  de 
Id  société. 

l>c-puis  un  mois,  observe  llanriot,  on 
voit  dans  Paris  des  ligures  étrangères, 
c'est  aux  bons  citoyens  à  surveiller  celte 
nouvelle  engeance. 

Le  Commandant  général  invile  aussi  ses 
frères  d'armes  à  s'entendre,  à  vivre  avec 
union  et  fraternité,  à  servir  la  chise  pu- 
blique et  à  défenilre  notre  commune  patrie 
des  ennemis  qui  voudraient  s'en  emparer 
el  la  livrer  à  de  nouveaux  oppresseurs. 

Les  armées  de  la  République  sont  sur 
un  pied  respectable. 

Le  Conseil  général  s'occupe  en  ce  mo- 
ment de  mettre  en  légumes  tous  les  ter- 
rains incultes  dans  l'enceinte  de  la  ville; 
celle  opération  bienfaisante  reinlia  des 
douceurs  ii  la  société. 

19  ventôse  an  II. 
Copie    lonforine,  signée  de  Clément,   secré- 
taire de  l'Elal-major  général,  A.  N.,  BB'  76. 

1930.  —  Lettre  du  Comilé  de  sAreté  gé- 
nérale au  maire  de  la  Commune  de  P;iris. 
le  convoquant  sur-le-champ  an  lieu  ordi- 
naire de  ses  séances. 

19  vcnlùsc  an  II. 
Extrait    du    registre   des  mandata  d'arrêt  du 
Comilé  de  sùrelé  générale,   A.  S.,  .M'"ti  29'2, 
fol.  61. 

1931.  —  L.lliedii  Ciiinité  de  Mirelé  gé- 
nérale à  radiiiiiiistralion  de  Pidii-e,  au  su- 
jet de  réclamations  ailressécs  par  le  Co- 
mité de  surveillance  île  la  section  de 
l'itb.Hcrvatoire.  relativement  à  l'arreslation 
du  citoyen  Vollnîid,(pii  a  élé  ordonnée  |>ar 
1,1  Pidici',  riiiviljinl  à  lui  roniinuiiupier  in 
cessatnineiit,  d'après  la  loi,  b»  motifs  ijui 
ont  dicté  celle  délerniinalion 

19  ventôse  an  II 
Exlrail  du  registre  des  n.andals   d'arrél   du 
Comité  de  (Areté  générale,  A.  N.,  AF'll  ?9.', 
fol    03. 
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193-2.  —  Arrêtés  d'i  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale :  1»  enjoignant  au  concierge  du 
Luxembourg  de  laisser  parler  les  citoyens 
Evrard  et  Lauden,  ensemble  ou  séparé- 
ment, au  citoyen  La  l'alii;  2°  sur  la  dé- 
nonciation par  le  citoyen  (iodefroy  de 
l'exposition  d'un  tableau  au  bas  du  Pont- 
Itoyal,  tableau  représentant  une  revue  du 
ci-devant  Roi.  devant  lequel  les  citoyens 
s'arrêtent  et  dont  l'aspect  est  propre  à  alté- 
ler  l'esprit  public,  décidant  que  le  tableau 
sera  saisi  et  que  l'individu  qui  l'a  exposé 
en  vente  sera  sur-le-champ  arrêté  et  conduit 
au  Comité. 

19  venlôse  an  II. 

E."ilrait  du  rcgislre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  29'i, 
fol.  62. 

1933.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  l°vu  la  lettre  du  citoyen  l'aclie, 
qui  dit  avoir  été  chargé  par  le  Comité  de 
salut  public  de  demander  au  Comité  de 
siircté  générale  que  le  citoyen  Neuville  et 
la  citoyenne  Montansier,  détenus  dans 
une  maison  d'arrêt  de  la  Commune,  puis- 
sent être  visités  par  des  propriétaires  du 
théâtre  de  la  Loi,  qui  ont  besoin  d'avoir 
des  conférences  avec  eux  pour  donner 
suite  à  des  projets  sur  l'emploi  du  bâti- 
ment où  le  théâtre  de  la  rue  de  la  Loi  est 
établi,  décidantque  deux  des  propriétaires 
de  ce  bâtiment  pourront  se  rendre  à  la 
maison  d'arrêt  où  sont  détenus  le  citoyen 
Neuville  et  la  citoyenne  Montansier,  une 
ou  plusieurs  t'ois,  à  des  heures  indiquées 
par  la  Police  et  en  présence  d'un  ou  de 
plusieurs  administrateurs;  2°  chargeant  le 
Comité  de  surveillance  de  la  section  Le 
Peletier  de  procéder  à  l'arrestalion  et  à 
l'envoi  à  Sainte-Pélagie  delà  femme  Marie- 
Anne-Laurence  Calenges,  âgée  de  27  ans,  et 
d'apposer  les  scellés  sur  ses  papiers,  après 
distraction  de  ceux  suspects;  3"  décidant 
que  le  nommé  Audanger  sera  traduit  dans 
une  des  maisons  d'arrêt  de  la  (Commune 
de  Paris. 

19  ventôse  an  II. 
ENlrait  du   registre   des  niandal.'i   d'.irrét   du 
('omilé  de  .siirclc  générale,  A.  A'.,    AF'il  292, 
fol.  63,  G4. 

1934.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, chargeant   le   citoyen  Poup.irt,  se- 


crétaire du  Comité,  de  s'adjoindre  deux 
membres  de  la  section  de  l'Unité,  afin 
de  conduire  dans  une  maison  d'arrêt  le 
citoyen  Pernaut,  ci-devant  noble,  demau- 
rant  rue  Jacob,  n°  17,  et  d'apposer  les 
scellés  sur  ses  papiers  après  distraction 
de  ceux  suspects. 

19  ventôse  an  II. 
Extrait   du   registre   des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  295, 
fol.  12G. 

193r).  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
publicduDépartement  de  Paris  :  1"  portant 
que  le  Comité  de  surveillance  de  Eonto- 
nayaux-Roses  a  mis  en  état  d'arrestation 
le  boucher  Fleury,  sous  la  surveillance 
d'un  gardien  ;  2°  recevant  du  commissaire 
national  près  le  Tribunal  du  district  de 
Saint-Quentin  une  réponse  négative  au 
sujet  de  Charles  Dupont,  qui  n'est  pas  im- 
pliqué dans  les  poursuites  pourfait  d'agio- 
tage des  biens  nationaux;  3°  recevant  le 
procès-verbal  d'arrestation  par  le  citoyen 
Tisset  du  nommé  Hennezel  ;  4»  en  vertu 
de  la  dénonciation  contre  le  nommé  Di- 
manche, demeurant  à  Boulogne,  de  laquelle 
il  résulte  qu'il  parait  vendre  sa  marchan- 
dise au-dessus  du  maximum  et  refuse  d'en 
vendre  aux  Sans-culottes,  décidant  de  ren- 
voyer celte  affaire  à  la  Commission  des 
Subsistances  et  appro  vis  ion  nements;o°  pro- 
cédant à  l'interrogatoire  du  nommé  La- 
zarro,  étranger  suspect,  faisant  jadis  un 
grand  commerce,  maintenant  marchand 
de  marrons  près  le  passage  de  la  Maison 
Egalité  et  de  celui  de  Radziwill,  et  ajour- 
nant toute  décision  à  son  égard;  6"  portant 
envoi  au  Comité  de  surveillance  de  la  sec- 
lion  Poissonnière  de  copie  du  procès-verbal 
de  perquisition  chez  la  femme  Chamhure, 
rue  Basse-Siiint-Denis;  7°  mentionnant 
l'envoi  d'une  lotlre  au  Département  au  su- 
Jet  du  nommé  Duihemin,  condamné  à 
mort  par  le  Tribunal  révolulionnaire,  afin 
de  prendre  toutes  les  mesures  nécessaires 
pour  éviter  toute  dilapidation  ;  8°  mention- 
nant l'envoi  d'une  lettre  au  Comité  de  sa- 
lut public,  à  l'effet  de  lui  soumettre  un  projet 
d'arrêté  tendant  à  faire  examiner  toutes 
les  lettres  par  24  patriotes,  conjointement 
avec  des  membres  du  (Comité  de  surveil- 
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lame  du  Di'-parlPiuenl  de  Paris;  'J"  roiivo- 
qiianl  |iiiiirle  lendcinnin.à  inidi.lo  nommé 
lti>[ueur,  iiisperlciir  gi-iit-ral  de  l'adiniiiis- 
tialion  dos  Messacorics  nalioiialcs:  10°  en- 
voyant  au  Coniilé  de  sùrelé  yéiHTale  son 
rapport  sur  l'alFaire  do  Cliainiture,  dirix- 
Icur  des  vivres  à  Arras,  el  sa  Iraii&lalion 
à  la  Conciergerie;  ll°invilant  le  Counr.an- 
dant  général  llaiiriol  à  lui  fournir  un  dê- 
lachenient  de  20  S;uis-culolles,  (|ui  se  ren- 
dronlau  Comité  à  (i  licuresdu  soir;  12''i.'liar- 
gcanl  le  i-iloyen  ïisset  d'arrêter  et  de  con- 
duire au  Comité  je  citoyen  Tiirlié.  rue  de 
ïourainc,  n»7,  i|ui  loiie  clicï  lui  le  nommé 
Prosper,  lionmic  de  couleur,  ci-devant  at- 
taché à  la  maison  de  Senonnc  cl  Malherbe. 

19  ventA^e  an  II. 
Extrait  du  3*rcî.'islredes  procès-verlianx  ot  tit— 
libéralinns  du  Coiiiilé  de  surveillance  du  Dèparlc- 
mcnl  de  Paris.  A.  ,Y..  HB^  81",  fol.  8U-83. 

(036.  —  I. élire  du  Çomilé  de  surveil- 
lance du  Déparlemenl  de  Paris  à  la  Com- 
mission des  Subsistances  el  approvision- 
nements, l'informant  de  la  penjuisition 
faite  à  Roulolîne.cliez  le  nommé  Uimanclic, 
où  l'on  a  trouvé  ITi  cochons  vivants  et 
5  tués,  déclarant  que  ce  paiticulier  li's 
vendait  à  ceux  qui  voulaient  les  payer  au 
poids  de  l'or,  mais  se  gardait  bii-n  d'en 
livrer  aux  Sans-culottes,  puisqu'il  n'en 
faisait  même  pas  la  déclaration,  et  invi- 
tant la  Commission  à  prendre  un  parti  dé- 
finitif sur  cette  affaire. 

10  vcnluse  au  II. 
E.xlrail   du    registre    de    copie  des  Icllres  di. 
Comité    do    «alut    |  ublir    ilu     l)i^|iarlcnicnl    de 
Paris  A.  S.,  WV  81,  fol    37. 

I0:t7.  —  Lettre  du  ('omilé  de  surveil- 
l.inre  du  jtép.irtcment  <l)-  l'.iris  au  Comilé 
de  salut  public,  exposant  i|ue  ilepuis  Ihmk- 
temps  l'intiiuni',  rambition,  l'éf;oisine 
manœuvrent  sourdement  pour. «eniii'aisser 
de  la  Kubstancc  du  peuple,  envahir  lou8 
les  emplois,  orréter  l'envoi  ordinaire  des 
Hubsi(ilnnces,n|titer  les  esprits  el  conduire 
par  là  à  de  nouveaux  malheurs,  il  cro>ant 
pouvoir  indiquei'  la  source  de  ces  ma- 
mi'uvre»  rriminelW'»  et  le  moyen  d'en  cou- 
naitrc  les  perfides  auleiii's,  la  Posie  re- 
cevant chaque  jour  les  mystère»  de  la 
riiMlre-ré\idiill'iu.    rappilaiit    les    service» 


rendus  par  laCommissioii  inspedanle  des 
Postes,  qui  apportait  chaque  jour  une 
vingtaine  de  lettres  et  a  conduit  à  l'éclia- 
faiid  plusieurs  contre. révolulionnaires.  dé- 
daranl  que  si  cette  mesure  était  généra- 
lisée, elle  pourrait  contribuer  pour  beau- 
coup au  silut  de  la  latrie,  et  soumettant 
à  la  r.itilicalion  du  t'oniilé  un  projet  d'ar- 
rêté tendant  à  faire  choix  de  21  fiatriolcs 
sans  reproche,  qui  seront  chargés,  ron- 
jointcnienl  avec  les  membres  du  Comité 
de  surveillance  du  Ilépnriemenl.  d'exa- 
miner toutes  les  lettres  des  défi.irlenients, 
tant  à  l'arrivée  ipiau  départ,  non  munies 
de  contreseing,  et  mellronl  de  coté  loules 
celles  qui  pourront  révéler  quelques  lils 
de  conspiration  ou  (|ueli|ues  mann-uvres 
subversives,  en  faisant  partir  de  suite 
celles  qui  ne  renfermeront  rien  dedan;;e- 
reux.  qui  rendront  compte  chai|ue  jour 
de  leui's  opérati(uis  au  Comité  de  salut 
public  el  seront  rémunérés  à  raison  de 
10  livres  par  jour. 

19  ven'ôsc  an  II. 
Extrait  du    registre  de  copie   >\t»  loltrr>.  du 
Comilé  de  salut  public  du  Di'iartcnicnt  de  Pan*. 
A.  N.,  Ub^  81,  fol.  37. 

I9:i8.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Déparlement  <le  Patis  au  Comité 
de  siireté  générale,  annonçanl  qu'en  con- 
f  >rmité  de  son  ordre  du  \'l  \enl(^se,  le 
citoyen  (iuigue,  jeune,  l'un  des  membres 
du  Comité,  a  procédé  h  l'arreslalion  du 
nommé  Chambure,  sous-directeur  de  l'atl- 
ministralion  des  fourrages  ii  Arras,  l'a 
amené  à  Paiis,  écroué  à  la  (tonriergeiio, 
les  pièces  le  concernani  ay.int  été  t  ti- 
voyées  à  l'accusateur  public  du  Tribiiiinl 
ié\cdntionnaire,  attendu  que  son  alTaire  est 
lie  1,1  même  nature  que  celle  deComparel. 
i|ni  a  subi  la  peine  de  moi  I. 

l'.l  xtiiinso  an  II. 
Kxlrait   du   rcgi^^lre   «le  copie  des  letlrc»  du 
Comité  di  ulul  putilio  du  I)^pnrtrnient  de  Pnrl>, 
A    S  .  m.'  81,  fol.  37. 

I'.»:t9.  —  Arrêté  ilu  C-oiiilé  de  si^ie;i' 
générale,  ptulant  défensi-s  expresses  au 
gar.lien  ou  roiiiierge  de  la  maison  dite 
ib's  Pelits  Pères,  où  furent  le-iferniés  hiii 
plusieurs  iinlividus,  anétés  comme  sus 
ppclH  dans    le  li-devalit   Palaio-lloyal,   de 
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relâcher,  sous  n'importe  quel  prétexte,  le 
nommé  Roux,  dit  Pnivert,  de  Toulouse, 
ciLii  se  trouve  du  nombre  de  ces  individus, 
et  décidant  qu'il  sera  donné  connaissance 
du  présent  ordre  à  l'administration  de  Po- 
lice, afin  de  faire  transférer  sur-le-champ 
dans  une  maison  d'arrêt  ledit  Puivert, 
pour  y  être  délcnu  jusqu'à  nouvel  ordre 
par  mesure  de  sûreté  générale,  comme 
ex-noble  et  chevalier  de  Malte,  avec  lettre 
aux  administrateurs  de  Police  dans  ce  sens. 

ÎO  ventôse  an  II. 
Extrait   du  registre  des   mandats   d'arrêt  du 
Comité  de   sûreté  générale,  A.  A'.,  AI"'il  202, 
fol.  63,  64. 

1940.  —  Arrêtés  du  Comité  de  siireté 
génér.Tle  :  1"  prenant  en  considération  les 
motifs  invoqués  par  les  commissaires  na- 
tionaux de  l'envoi  des  lois,  à  l'elfet  d'ob- 
tenir la  levée  des  scellés  apposés  sur  les 
papiers  du  citoyen  Anisson,  dans  son  lo- 
gement au  Louvre,  autorisant  ces  com- 
missaires à  faire  extraire  momentanément 
le  citoyen  Anisson  do  la  maison  d'arrêt  où  il 
est  détenu,  pour  assister  à  cette  opération, 
qui  devra  être  faite  en  présence  de  deux 
administrateurs  de  Police;  2"  ordonnant 
le  Iransférement  à  la  Conciergerie  de  la 
nommée  Grimaldi  de  Montmorin  et  l'en- 
voi à  l'accusateur  public-  du  Tribunal  révo- 
lulioimaire  du  procès-verbal  de  son  arres- 
tation, dressé,  le  8  brumaire,  par  le  citoyen 
Marolte,  commissaire  de  police  de  la  section 
des  Piques,  avec  la  dénonciation  produile 
contre  ladite  citoyenne  par  Pierre  Picard, 
instituteur  des  Ecoles  gratuites  de  la  sec- 
lion  des  Piques,  et  Charles-François  Mon- 
narl,  ci-devunt  instituteur  desdites  écoles, 
commis  au  bureau  de  la  confection  de 
riiabillemeiit  de  la  section  des  Piques,  à 
l'effet  de  presser  le  jugement  de  la  sus- 
nommée au  Tribunal  révolutionnaire. 

20  ventôse  an  II. 
Extrait   du   registre  des    mandats   d'arrêt   du 
Comité  de   sùrelè   eénérale,  A.  .V.,  AF'il  292, 
fol.  G4,  65. 

194-1.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sijrelé 
générale  :  1°  vu  que  le  citoyen  liauche- 
ron-Prouçay  se  trouve  suspect  en  sa  qua- 
lité de  ci-devant  seigneur  et  privilégié  et 
comme  parent   d'émigrés,   attendu    d'ail- 


leurs que  rien  ne  dépose  à  l'avantage  du 
civisme  dont  il  devrait  faire  preuve,  déci- 
dant n'y  avoir  à  délibérer  sur  la  demande 
en  relaxation  dudit  Baucheron;  2°  autori- 
sant le  citoyen  Lesueur  à  arrêter  parlout 
où  il  se  trouvera  le  nommé  Levêque-Du- 
moulin,  qui  se  soustrait  depuis  ")  mois  au 
mandat  d'arrêt  lancé  contre  lui,  et  à  exa- 
miner ses  papiers  ;  3°  autorisant  le  Co- 
mité révolutionnaire  de  la  section  de  Guil- 
laume-Tell à  lever  les  scellés  apposés 
sur  les  papiers  du  citoyen  Ausey;  4»  char- 
geant le  citoyen  Véry  d'arrêter  le  nommé 
Pivaire,  émigré  rentré,  demeurant  rue  des 
Bons-Enfants,  n"  33,  dont  tous  les  parents 
sont  émigrés,  et  de  saisir  les  papiers  qui 
seront  jugés  suspects;  5"  chargeant  le  ci- 
toyen Bailleux  de  procéder  à  la  levée  des 
scellés  apposés  chez  le  nommé  Giambone, 
banquier,  rue  de  Bondy,  qui  vient  de  dé- 
céder, ayant  un  fils  émigré,  en  la  maison 
du  nommé  Melin,  près  la  commune  de 
Brutus,  et  autres  lieux;  6»  ordonnant  la 
levée  des  scellés  apposés  chez  le  citoyen 
La  Flotte,  ci-devant  limonadier,  en  sa  pré- 
sence et  en  celle  des  citoyens  Chrétien  et 
Schmidt,  avec  examen  de  ses  papiers. 

20  venlo.^ie  an  II. 
Extrait    du    registre   des    mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,  AE'il   292, 
fol.  65,  66. 

1942.  —  .Vrrétés  du  Comité  de  si'trelé 
générale  :  1"  ordonnant  de  faire  perquisi- 
tions exactes  dans  la  maison  et  cave  de  la 
nommée  Parent,  rue  de  Sèvres,  aux  Incu- 
rables, à  l'effet  d'y  découvrir  son  argente- 
rie et  ses  bijoux  qui  y  sont,enfouis,  ainsi 
que  ceux  de  la  nommée  Clermont-Ton- 
nerre,  sa  lille,  avec  ordre  d'arrestation 
desdites  citoyennes;  2»  ordonnant  la  mise 
en  état  d'arrestation  du  nommé  Cousin, 
ancien  contrôleur  de  rentes,  rue  Chabu- 
nais,  prés  celle  des  Petits-Champs,  ayant 
fait  passer  des  sommes  considérables  au 
ci  devant  marquis  de  .Savine,  émigré,  ainsi 
qu'il  résulte  des  papiers  dudit  Savine,  in- 
ventoriés au  Département  de  Paris,  et  son 
incarcération  à  la  Conciergerie,  pour  être 
jugé  parleTribunal  révolutionnaire;  S'or- 
donnant  la  mise  en  état  d'arrestation  du 
nommé  Leguay,  de  la  section  des  Piques, 
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employé,  destitué  par  le  miiiislre  de  la 
marine,  sur  la  dénonciation  des  patriotes 
de  celte  section,  et  la  saisie  de  ses  papiers 

suspects. 

20  veDtùse  an  II. 
Extrait  du   registre   des  mandats  d'arrêt  du 
Comiié  de  sùrcti- générale,   A.  S.,    AF'u   29Î, 
fol.  67. 

|ii4:{  —  Arrêtés  du  Comité  de  sikreté 
générale  :  1*  vu  le  résultai  de  la  compta- 
bilité du  citoyen  Heriicret,  suivant  l'arrêté 
des  Coinilés  do  l'examen  des  comptes  et 
des  (inances,  du  2G  pluviôse,  el  le  décret  du 
•21  frimaire  précéilenl,  ordonnant  sa  mise 
en  liberté;  2»  chargeant  le  citoyen  l'ou- 
parl,  secrétaire-commis  du  Comité,  avec 
adjonction  de  deux  nuMubres  du  Comité 
de  surveillance  de  la  commune  di'  Cbail- 
lol,  de  procéder  à  l'arreslalion  du  nommé 
Couk  ou  Cock,  Hollandais,  soi-disant  ban- 
quier, demeurant  à  Cliaillol,  de  sa  reiiinie, 
ainsi  que  de  toutes  personnes  suspectes 
de  leur  entourage,  avec  apposition  des 
scellés  sur  ses  papiers,  examen  el  distrac- 
lion  de  ceux  qui  pourraient  intéresser  la 
cause  de  la  Hévolulion. 

20  venlùsc  an  II. 

Exirait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comit.-  de  siirelé  générale,  A.  N.,  AF'll  292. 
fol    71,  72. 

Kock  (Jean-Conr-id),  banquier  hollandais 
établi  à  l'aris  depuis  1787,  fut  inipll(|ué  dans  le 
procès  d'Hébert  et  condamné  ù  inorl  le  4  ger- 
minal an  II  (.A.  N.,  \V  339,  n°  317). 

|<.I44.  _  Arrêtés  du  Comité  de  siVelé 
générale:  l'ordonnant  la  levée  desscellés 
apposés  chez  l'abbé  Moyer.  de  la  section  de 
la  Eonlninf^de-liienelle.  ru  la  présence 
dtidil  abbé,  exlrail  à  cel  ellet  du  l.uxem- 
bduri!,  en  celle  ib-  deux  membres  du  Co- 
mité de  surveillance  de  celle  seclion  el 
des  citoyens  Ibiisrbut  el  Hailleux,  nllii 
de  pcrquisilionner,  pour  découvrir  el  s.ni- 
sir  deux  ou  tmis  malles  cachées  ou  en- 
biuies,  dans  lesquelles  il  y  a  une  "ti  deux 
chapelles  d'évêques  el  une  correspondance 
d'éIni^ré»,  avec  mandai  d'apporter  au  Co- 
mité celle  rorrespond.ince  el  tous  autres 
pnpiei's  suspr cls  et  de  déposer  a  la  Mon- 
naie l'or  el  largcnl  .saisis;  2"  allendu  qiK' 
In  riloyennel.arznyparnllsiisperle.d'npri'-s 
ses  linisouH,  Hoil  nver  des  cidevaiil  prêlres 


réfraclaires,  soit  avec  d'autres  individus, 
décidant  qu'elle  continuera  à  rester  en 
état  d'arrestation. 

20  veotose  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de   sûreté  générale,    .A.  .V.,  .\F'll   291, 
fol.   126,  127. 

1945.  —  Arrêtés  du  Comité  de  st^relé  gé- 
nérale :  1"  ordonnant  la  levée  des  scellés 
apposés  par  son  ordre  surla  cabine  (.<•'<•)  du 
nommé  Levêque-Duiuoidin .  cul-de-sai- 
Tailboul.  «jui  se  sousliail  depuis  T.  mois 
au  mandat  d'arrêt  du  Comité,  en  présence 
du  citoyen  Héron,  du  citoyen^  .Marotte, 
commissaire  de  police  de  la  seclion  des 
Piques,  el  du  citoyen  Hailleux,  chargé  de 
l'arrestation  dudil  Dumoulin,  avec  ordre 
de  perquisitionner  cher  lui,  d'examiner 
ses  papiers  et  <le  lever  également  lessiid- 
lis  apposés  sur  le  portefeuille  dudil  I»u- 
moulin,  saisi  chez,  le  nommé  Avinée,  dont 
la  lille  est  attachée  à  l'Opéia.  a>ec  examen 
des  papiers  y  cotitenus.  el  mandant  au  ci- 
toyen Héron  de  faire  rapport  du  tout  au 
Cotnilé;  2°  ordonnant  l'arrestalion  el  lin- 
carcéralion  du  non'iné  Houiniiel.  ci-de- 
vanl  procureur  de  la  Piévotédu  ci-devani 

Roi. 

20  venlâso  an  II 
Extrait  du   registre  des  mandats    d'ariét    dii 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AI'*il  294. 
fol.   127.  128. 

1916.  —  Lettre  du  Comité  de  stlieté  gé- 
nérale  au  président  du  li<  parlemeiil  de 
Paris,  l'invilaidà  lui  transmettre  lespièces 
à  conviction  contre  le  nommé  Cousin,  qui 
a  fait  passer  de  l'argent  .'i  l'émigié  mar- 
quis de  Savine.  pièces  qui  ont  été  di  po- 
sées par  le  citoyen  Cimbeaux  ilans  l.i  mai- 
son du  citoyen  Huchàlelet. 

20  vonlo^c  nn  II. 
Kxlrnil    du    rcKi<.tre   de»  inamlnlt  il'arrét   du 
Coniilé   de   sûreté   générale,  A.  S  ,  Al"ll  291, 
fol.  129. 

|i(l7_  _  Lettre  de  HanrInI  aux  citoyens 
composant  b-  r.oniité  «le  surveillance  du 
llépartemenl  de  Paris,  résidant  rue  de  bi 
Convention  nationale.  n°2N,  vis-n-vis  hi  ri- 
devant  église  Sainl-Roch,  pinmellanl  l'en- 
voi di-  la  force  demandée  i\  I  heure  précise, 
el  déclnranl  qu'il  espère  les  avoir  près  de 
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lui  i\   (;ibli>,  li'S  iiliiiieuts  sermil...  [l'roit 
mais  raniitii'  les  réchaulTera. 


20  venlô'e  an  II. 
né,  A.  N..  BB-  71 


1948.  —  l)Hlibéralioii  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  pro- 
cédant à  rinlerrogaloire  du  nommé  Sirop, 
précepteur  des  enfants  du  nommé  Sc- 
nonne,  qui  n'a  donné  aucun  résultat,  et 
ajournant  sa  décision  ;  2°  n'ayant  pu  ob- 
tenir du  nommé  Riqueur  de  renseigne- 
ments satisfaisants,  décidant  que  ledit 
Hiqueur,  en  sa  qualité  de  président  de  la 
Commission  épuratoire  des  Postes,  assem- 
blera tous  les  membres  qui  la  composaient 
pour  se  rendre  au  Comité,  le  hndemain  à 
8  heures  ;  3°  portant  que  le  Comité  de 
surveillance  de  la  section  de  Bon-Conseil 
a  fait  conduire  par  deux  de  ses  membres 
au  Comité  les  nommés  fiénard  et  Massot- 
Crandmaison,  le  premier,  demeurant  rue 
Saint-Denis,  n»  110,  et  le  second,  rue  No- 
tre-Dame-des- Victoires,  tous  deux  impri- 
meurs, prévenus  d'avoir  envoyé  au  Havre- 
Marat  une  caisse  remplie  de  brochures 
contre-révolutionnaires  pour  les  faire  par- 
venir au  Cap-Français;  4°  instruit  qu'il  se 
donne  chez  le  nommé  Lucquey,  rue  Elienne, 
un  bal  très  nombreux,  chargeant  les  ci- 
toyens Loys  et  Guigue  de  s'y  transporter 
avec  la  force  armée  et  le  citoyen  Tisset, 
d'y  faire  toutes  les  recherches  et  perqui- 
sitions que  leur  sagesse  leur  suggérera,  et 
d'envoyer  au  Comité  tous  ceux  qui  leur 
paraîtront  suspects,  ce  qui  est  exécuté  et 
a  donné  lieu  à  l'arrestation  de  7  individus 
suspects,  sans  papiers  à  décharge  ;  ;j°priant 
l'administration  des  Postes  et  Messageries 
d'envoyer  une  députation  le  lendemain,  à 
8  heures,  pour  conférer  de  choses  très 
importantes;  6°  procédant  à  l'inlerroga- 
toire  du  nommé  Massot-Grandmaison,  im- 
primeur, prévenu  d'envoi  de  brochures 
contre-révolutionnaires  au  Cap;  7°  cons- 
tatant l'allocation  au  Comité  par  celui  de 
salut  public  d'une  somme  de  15,000  livres. 

20  ventôse  an  II. 
Esiiait  du  3= registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris.  .1.  A'.,  BB^  81",  fol.  84,  85. 


l')VJ.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  recommande  à  ses  frères 
(l'armes  de  surveiller  les  prisons;  il  se 
forme  dans  ces  asiles  un  complot  contre 
la  liberté;  les  détenus  coupables  veulent 
s'en  ouvrir  les  portes  à  tel  prix  que  ce 
soit;  qu'ils  tremblent,  si  l'un  d'eux  ose 
porter  une  main  criminelle  sur  la  garde, 
ht  loi  sera  terrible;  lente  à  punir,  lors- 
qu'elle veut  ramener  le  coupable  à  lui- 
même,  elle  sera  alors  prompte  et  inexo- 
rable; les  juges  dans  de  semblables  cir- 
constances sauront  l'appliquer  à  propos. 

"  Des  agitateurs,  observe  Hanriot,  des 
agents  de  Pitt,  des  ennemis  de  la  Liberté 
calomnient  les  faubourgs,  ils  disent  qu'ils 
sont  en  agitation;  il  faut  arrêter  ces  ca- 
lomniateurs, les  traduire  devant  les  ma- 
gistrats, prendre  leurs  noms,  surnoms, âge, 
demeures  et  professions,  alors  on  recon- 
naîtra leurs  moyens  et  la  puissance  invi- 
sible qui  les  paye  pour  agiter  le  républi- 
cain paisible,  qui  ne  veut  pour  toute  fortune 
que  la  justice  et  la  raison.  » 

Les  patrouilles  surveilleront  tous  ces 
agitateurs. 

21  ventôse  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  BB'  76. 

1950.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale:  1°chargeant,  en  vertu  de  délibé- 
ration du  Déparlement  de  Paris,  le  citoyen 
Pijeau  de  lever  les  scellés  apposés  sur 
le  bureau  d'administration  du  Panthéon- 
Français,  par  suite  des  opérations  qui  ont 
eu  lieu  lors  de  l'arrestation  du  citoyen 
Qualremère,  pour  en  retirer  les  papiers  et 
plans  nécessaires  à  la  continuation  des 
travaux  du  Panthéon-Français,  sauf  à  les 
réapposer  ensuite  sur  les  papiers,  s'il  s'en 
trouve,  appartenant  audit  Quatremère  ; 
2"  convoquant  de  suite  le  nommé  Gardel, 
directeur  du  Grand-Opéra,  au  lieu  de  ses 
séances,  pour  donner  des  renseignements 
([ui  deviennent  nécessaires  au  Comité  dans 
l'intérêt  de  la  chose  publique;  3°  vu  le 
procès-verbal  dressé,  le  23  pluviôse,  par  le 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  de 
Guillaume-Tell,  au  sujet  du  nommé  Michel 
Fleury,  domicilié  à  Lille,  ordonnant  son 
incarcération  aux  Carmes;  4"  ordonnant 
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que  le  citoyen  Monbrelon,  place  des  Piques, 
II»  1-11,  se  rendra  sur-le-champ  au  lieu  des 
séances  du  Comité,  en  apportant  la  boile 
(|ul  a  été  ce  matin  saisie  sur  lui. 

21  veniose  an  II 
Extrait  du   registre    des   mandats   d'arrél  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  Wil  '292, 
fol.  68,  69. 

1951.  —  .\rrélés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  vu  rinleriogatoire  subi  pai- 
le  nommé  Beaucourt,  de  Rouen,  ordon- 
nant dereiifermeràSaiiitc-l'élagie  ou  toute 
autre  maison  de  la  commune  de  l'aris  ; 
■2°  ordonnant  la  levée  des  scellés  apposés 
chez  le  citoyen  Cassini.  en  sa  présence  et 
en  présence  de  deux  citoyens  délégués 
par  le  Comité  d'instruction  publique,  par 
les  soins  du  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  de  l'Observatoire,  à  l'elTet  d'en  re- 
tirer les  manuscrits  relatifs  à  la  contiai.<;- 
satice  des  temps,  que  ledit  Cassini  remet- 
tra à  la  Commission  des  poids  et  mesures, 
après  laquelle  opération  Ca.tsiiii  sera  réin- 
tégré dans  la  maison  d'arrêt  où  II  se  trouve 
détenu. 

21  vent6se  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandais    d  arrél    du 
Comité  de  sûreté  (générale,  A.  A'.,  .M'"'ll  291, 
fol.  129. 

1952.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûrelé 
générale,  statuant  sur  les  différentes  péti- 
tion» de  la  citoyenne  Ysabeau-Lavergne, 
tendant  h  obtenir  la  levée  des  scellés  ap- 
posés sur  l'apparlement  qu'occupait  son 
père,  mis  en  état  d'arrestation,  à  l'effet 
d'éviter  la  prolongation  <'n  pure  perli'  du 
bail  d'un  appartement  dont  le  loyer  est  île 
I.KOI)  livres,  décidant  la  levée  des  scel- 
lés par  deux  membres  dti  l'.omité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  l'Enilé,  l'inven- 
taire de»  meubles  el  effets  du  citoyen 
Ysnbcnu,  ainsi  que  ceux  lui  npparlenanl. 
qui  sont  déposé."»  cher,  le  citoyen  llrion, 
lesquels  meubles  el  effets  seront  trans- 
portés cher,  la  citoyenne  Ysabeait,  fia  (llle, 
demeurant  sur  la  .leclion  de  Mutius-.Sre- 
voln,  avec  apposition  des  scellés  sur  l'ap- 
partement oit  ils  seront  déposés. 

21  v.nl.'..r  «n  II. 
Extrait  du  rcKintre   dc«  m.indatn   d'arrêt  du 
Comité  do  «ar«l4  H«néralo,  A.  N.,  AI''ll  294, 
fol.  130. 


t953.  —  .\rrètés  du  Comité  de  sitrelé 
fîénérale  :  1°  décidant  que  la  veuve  Cus- 
tines,  demeurant  rue  de  Lille,  qui  se  trouM- 
en  état  d'arrestation  chei  elle,  sera  incar- 
cérée il  SaintePél:igie  ou,  à  défaut  de  plac<\ 
dans  toute  autre  maison  d'arrêt,  el  qur 
les  scellés  seront  apposés  sur  ses  papiers  ; 
2*  ofilonnanl  la  mise  en  liberté  du  citoyen 
Roetlier  la  Brelèclie, détenu  au  Port-Libre, 
et  la  levée  des  scellés  sur  ses  effets;  3*  d'a- 
près une  déclaration  faite  au  Comité  rérro- 
lulionnaire  de  la  section  de  la  Fonlaine- 
de-tirenelle,  ordonnant  l'incarcération  à 
la  Force,  comme  suspect,  du  nommé  Rer- 
trand.  amené  auprès  de  lui. 

■21  ventosc  an  IL 
Extrait    du   registre  des    m.indals  d'airét   du 
Comité   de  sûreté   uciioialc.  .1    S  ,  AF'll  294, 
fol.  130,  132. 

lOî)*.  —  .Xrrèti-  du  ("...mité  de  sftrclé 
i;énérale,  informé  des  in.inu'uvres  à  la  fa- 
veur desquelles  il  serait  possible  «le  sous- 
traire à  la  surveillance  des  autorités  cons- 
tituées la  connaissance  de  l'existence,  à 
Paris,  des  ennemis  de  la  République  et  de 
la  conduite  contre-révolutionnaire  qu'ils  y 
tiennent,  déciilant  que  les  maison  et  ap- 
partement, situés  rue  du  Bac,  on  entrant 
par  le  pont,  ci-devant  n°  CilO,  el  sur  l.i- 
quelle  se  trouve  un  écriteau  indii|u.int 
appartement  à  louer,  seront  ouverts  à  la 
première  réipiisitinn  qui  en  sera  faite  par 
les  citoyens  (iourlade  et  Monnery,  secré- 
taires du  Comité,  qui  y  feront  les  perqui- 
sitions nécessaires  pour  parvenir  ù  recon- 
naître toutes  le»  personnes  qui  y  .sont 
logées,  ainsi  que  les  effets  et  tous  autres 
objets  qu'il  serait  important  de  constater, 
apposeront  les  scellés  el  procéderont  mémo 
il  l'arreslalion  provisoire  des  individus  qui 
p.'iraltront  suspects. 

21  venl<)K«  an  IL 
Extrait    du    rcgi.Htrc   di's   inandaU   d'arrtl  du 
Ci.mit<*    do    Ri'ircté  K'niT.iK-.  .\ .  N..  A1"U  294, 
fol    l.ll. 

I9:i!i.  —  Arrêté  ilu  l'.omité  de  srtri'lé 
générale,  vu  trois  exlrniln  du  reaiolrp  de* 
déhbéiations  du  Coniitc  de  surveillance  ib' 
la  section  de  l'Observatoire,  relatifs  à  l'ar- 
restation du  citoyen  Rlauchurd,  capitaine 
au   102*  réfiimenl  d'iDfanteriu,  ol  tlu  ci- 
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toyeii  VeiidennaicU,  se  disant  ancien  tré- 
sorier général  de  la  marine  à  Rocliefurt, 
en  date  du  20  ventôse,  décidant  qu'ils  se- 
ront envoyés  au  Tribunal  révolutionnaire, 
et  que  les  pièces  contenues  dans  deux 
paquets,  paraphés  par  le  citoyen  Vailier, 
président  du  Comité,  seront  remises  à 
l'accusateur  public  du  Tribunal. 

21  ventôse  an  II. 
E.\lrail   du  registre   des    mandats   d'ariét  du 
Comilc   de   sûreté  générale,  A.   K.,  AF'll  29^, 
fui.   132. 

I0)>6.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1"  re- 
proiluisanl  la  teneur  de  l'arrêté  du  Comité 
de  saUil  public,  du  17  ventùse,  qui  accorde 
au  Comité  de  surveillance  du  Départeirient 
une  nouvelle  allocation  de  115,000  livres, 
avec  mandat  délivré  en  conséquence,  et 
chargeant  le  citoyen  (juigue.  Jeune,  son  tré- 
sorier, de  recevoir  cetle_somme  à  la  Tréso- 
rerie nationale;  2°  procédant  à  l'interro- 
gatoire du  nommé  Firrain,  précepteur  des 
enfants  de  Senonne,  sans  statuer  sur  son 
compte;  ?,"  procédant  à  l'interrogatoire  du 
nonniié  Hébert,  libraire,  rue  Champlleury, 
arrêté  la  veille  dans  le  bal  de  Lucquey, 
nie  Etienne;  4°  demandant  au  citoyen 
Hrelut  de  la  tirange,  notaire,  rue  Neuve- 
.'Jaint-Euslache,  des  renseignements  sur 
Senonne;  5°  chargeant  le  citoyen  Berceon, 
jireniier  chef  du  Bureau  de  liquidation,  de 
se  transporter  à  l'administration  du  Dépar- 
tement, division  des  émigrés,  afin  de  de- 
mander les  registres  et  autres  papiers  con- 
cernant le  Club  des  colons  de  l'Iiôtel  de 
Massiac,  trouvés  sous  les  scellés  apposés 
audit  hôtel,  lequel  Berceon  s'acquitte  de 
celte  mission  et  dépose  plusieurs  livres  et 
papiers;  G°  procédant  à  l'interrogatoire  du 
nommé  Bénard,  imprimeur,  rue  Saint-De- 
nis, n"'  1 10  et  72,  d'après  lequel, chargeant 
le  citoyen  Fournerot  de  se  transporter  sans 
délai  chez  le  nommé  Gattey,  libraire,  au 
ci-devant  Palais  Egalité,  d'y  perquisition- 
ner, de  saisir  les  ouvrages  suspects  qui 
pourront  s'y  trouver,  et  d'amener  ledit 
(latley  au  Comité;  7»  après  avoir  entendu 
l'administialion  des  Postes  et  Messageries, 
mandée  au  Comité,  et  avoir  pris  des  ren- 
seignements sur  le  travail  de  la  Commis- 
sion é|)uratoire  des  Postes,  décidant  que 


l'administration  lui  enverra  sans  délai  tou- 
tes les  pièces  y  relatives  et  désignera  celles 
qui  auraient  été  brûlées;  8°  portant  que  le 
citoyen  l.oys,  membre  du  Comité,  a  pré- 
senté un  projet  d'affiche,  tendant  à  éclairer 
le  peuple  sur  les  mouvements  convulsifs 
auxquels  on  voudrait  le  porter,  que  le  Co- 
mité l'a  adopté,  en  a  arrêté  rafllchage.mais 
sur  l'observation  présentée  par  le  citoyen 
Nicolas,  imprimeur  du  Comité,  d'après  la- 
quelle il  était  dans  l'impossibilité  de  le 
satisfaire,  ayant  ses  presses  en  réquisition 
pour  le  maximum,  décidant  de  l'insérer 
littéralement  au  procès-verbal,  ainsi  (|u'il 
suit  : 

"  Le  Comité  de  surveillance  du  DiqiaEie- 
nient  de  Paris  à  ses  concitoyens  : 

"  La  nuilveillance  s'agite  dans  tous  les 
sens.  Hier,  des  placards  incendiaires  ont 
été  aflichés  dùns  tous  les  coins  tle  Paris, 
des  lettres  excitant  le  peuple  à  l'insurrec- 
tion ont  été  semées  au  milieu  des  ténèbres 
à  la  Halle  et  dans  d'autres  endroits. 

"  Prenez  garde,  citoyens,  que  c'est  au 
moment  de  l'ouverture  de  la  campagne 
que  tout  annonce  être  glorieuse  pour  la 
Bépublique,  c'est  au  moment  que  l'armée 
du  Nord  se  dispose  à  chasser  ignominieu- 
semeid  Cobourg  et  ses  vils  satellites  du 
sol  de  la  Liberté,  que  nos  ennemis  s'ef- 
forcent de  paralyser  les  grandes  mesures 
pi  ises  par  le  Comité  de  salut  public,  en 
agitant  au  milieu  de  nous  les  brandons  de 
la  guerre  civile. 

«  Du  calme,  citoyens,  de  l'union,  et 
cette  nouvelle  conspiration  sera  bientôt 
déjouée.  Dallions -nous  plus  que  Jamais 
autour  do  la  Convention  nationale,  du  Co- 
mité de  salut  public,  du  Comité  de  sûreté 
générale,  qui  méritent  toute  votre  con- 
fiance. Ceux  qui  vous  parlent  d'insurrec- 
tion sont  des  traîtres,  qui  veulent  détruire 
la  Liberté  par  vos  mains.  C'est  le  décret 
vraiment  révolutionnaire,  qui  ordonne  la 
dé[iorlation  à  la  paix  des  gens  suspects 
et  la  confiscation  de  leurs  propriétés  au 
profit  des  Sans-culottes,  qui  est  la  cause  de 
tous  ces  mouvemenients  contre-révolution- 
naires, c'est  parce  que  les  Comités  de  sa- 
lut public  et  de  sûreté  générale  de  la  Con- 
vention nationale  ont  bien  mérité  de  la 
patrie,  en  décrétant  cette  grande  mesure. 
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dictée  par  la  Justice,  et  qui  va  ineltre  tlii  à 
toutes  les  conjurations,  que  les  uns  et  les 
autres  sont  en  butte  à  toutes  sortes  de  ca- 
lomnies. 

"  Du  calme,  de  l'union,  de  la  patience, 
coiiliance  dans  vos  raauisirals  qui  veillcnl, 
nuit  et  jour,  pour  votre  salut,  et  la  patrie 
sera  bientôt  sauvée.  » 
9°  à  la  suite  de  l'examen  de  la  coriespon- 
dance  du  nommé  (luiiiel,  arrêtant  de  man- 
der le  citoyen  Kortin,  administrateur  des 
l'ostes,  pour  avoir  des  renseiïnemenls  ; 
l(t»  d'après  ladénonciation  formelle  adres- 
sée au  (Comité  sur  dilîérents  employés  aux 
Postes  et  Messagei  ies.  tant  dans  l'ancienne 
que  dans  la  nouvelle  administration,  d'a- 
près les  preuves  de  conire-révolulion  qui 
ont  été  données  par  des  agents  de  celle 
administration,  dont  les  lils  s'étendent  né- 
cessairement fi  d'autres  individus  encore 
inconnus,  d'après  la  connaissance  intime 
c|ue  le  Comité  a  acquise  (|ue  la  Coniniis- 
siiin  épuratoire  de  ces  différentes  admi- 
nistrations avait  fait  un  travail  iiillnimenl 
important, qui  a  été  remis  entre  les  mains 
des  administrateurs,  mais  dont  plusieurs 
pièces  ont  élé  briMées  on  égarées;  consi- 
dérant que  l'intérêt  public  exige  impé- 
rieusement f|ue  les  conspirateurs  soient 
démasqués  cl  fra[>pés,  que  le  travail  de  la 
Commission,  dans  son  entier,  peut  seul 
produire  cet  avanla^e,  décidant  :  1°  que 
le  président  de  la  Commission  épuralnirc 
convoquera  sans  délai  les  membres  qui  la 
composaient;  2°  (|u'ils  s'épureront  eiiln' 
eux,  reviseront  le  travail  déjà  fait  et  four- 
niront aU  Comité  tous  les  renseignements 
à  leur  connaissance,  tant  sur  les  contrc- 
i-évohilionnairesde  l'administration  passée 
que  sur  ceux  de  la  présente,  que  le  citoyen 
l.oys,  membre  du  'Comité,  assistera  à  leurs 
opérations;  11"  recevant  de  ."^ijas,  adjoint 
lin  ministre  de  la  guerre,  l'avis  que,  sur 
ili'  nouvraux  renseignenn'tils  piis  au  sujet 
du  citoyen  PiévosI,  le  ministre  n'a  pas 
jugé  convenable  de  lui  rendre  le  cominan- 
deinenl  de  l'escadron  de  gendarmerie  ca- 
serne au  l.uxembiiMrg,  et  a  maintenu  la 
suppres.sion  prononcée  ronlie  lui,  le  II  ni- 
vrtsc  dernier. 

'21  vonlAsi'  un  II. 

Kxlr.-\ililu3«rcgi">lre(Ic«  proc^»  vcrlmuxclib'li- 


bcralioos  du  Coiuilc  Je  surveillance  ilu  Dépar- 
tement de  Paris,  A.  A".,BB'  81",  fol.  SC-OO. 

l'J.ï".  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lamc  du  Département  de  Paris  aux  artistes 
du  théâtre  de  la  rue  Feydeau,  leur  rappe- 
lant que  le  Comité  leur  avait  donné  des 
afiicbes  pour  ôlre  placardées  dans  leur 
spectacle,  et  qu'au  rapport  des  prépusés 
du  Comité,  cette  afiiclie  ne  se  trouvait 
dans  aucun  des  couloirs,  pas  plus  qu'aux 
fciyers,  enlin  dans  aucun  endroit;  .sans  nul 
doute,  si  les  artistes  s'étiiienl  conformés  ;i 
l'invitation  qui  leur  avait  élé  faite,  les 
bons  citoyens,  en  prenant  lecture  de  celle 
aflicbe,  reconnaissant  la  vérité  des  prin- 
cipes qui  y  sont  énoncés,  loin  d'applaudir 
et  de  faire  répéter  le  couplet  insultant  à 
la  vieillesse,  qui  se  chante  dans  la  pièce 
de  la  Piiprssi'  Jcnnnc.  sentiraient  au  con- 
traire que  chez,  tous  les  peuples  qui  ont 
vécu  sous  le  gouvernement  républicain, 
la  vieillesse  fut  en  honneur  et  respectée, 
comme  l'image  vivante  des  dieux  sur  la 
terre;  le  Comité,  étant  persuailé  ijifil  n'y 
a  de  leur  part  <|u'un  mamiue  d'atten- 
tion, leur  fait  passer  de  nouveau  plusieurs 
exemplaires  de  ces  afiicbes  sur  les  lliéA- 
tres,  pour  les  faire  placarder  dans  tous  les 
lieux  apparents,  comme  corridors,  foyers, 
escaliers  et  autres  endroits,  «le.  manière 
(jue  le  public  en  prenne  conn.iissancc  en- 
tière. 

21  »enli!>.«c  an  II. 

Elirait  «lu  re^jiflre  do  copir  dca  lellres  du 
Comili'  lie  salut  public  du  DOparlemcntde  l\'iri«, 
A.  A'.,  DD'  81,  fol.  .17  V'. 

19:;8.  —  Exilait  de  l'..rdre  du. jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Coin- 
inandaiil  général  déclare  qu'il  n'est  pas 
content  de  quelques-uns  de  ses  frère? 
il'armes,  qui  onl  arrêté  ii  la  barrière  de 
Itercy,  à  celle  des  Deiix-.Moulins  et  autres, 
des  déniées  destinées  il  la  Ville;  celle  in- 
ciindiiile  letle  sur  Paris  une  espère  de  di- 
faveur  qu'il  n'n  jamais  méritée  ri  dégcuMe 
les  bons  citoyens  qui  désirenl  l'approvi- 
sionnement  abondiint,  le  Commandanl  gé- 
néral invili-  les  bons  ciloyens  ii  dénoncer 
ces  atrocités  el  à  mettre  b-s  inagislrat.s  a 
même  de  sévir  contre  ces  mauvais  frères. 

«'  Souvene/,-vous.   ajoute    llanriol,    qile 
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les  Sans-culottes  ne  sont  pas  des  brigands, 
ni  des  amateurs  de  ricliesses  ;  ils  savent 
mieux  placer  leur  ambition;  ce  qu'on  ap- 
pelle palais  et  fortune,  passe  comme  l'é- 
clair, la  Liberté,  la  Justice  et  l'Egalité  sont 
des  trésors  impérissables,  comme  la  raison 
et  la  vertu.  » 

D'après  l'arrêté  du  Conseil  général  de 
la  Commune,  les  citoyens  composant  l'ar- 
mée révolutionnaire,  qui  viendront  il  Paris 
par  congé  limité  ou  absolu,  les  feront 
viser  au  conseil  d'administration  de  leur 
bataillon,  afin  que  l'on  puisse  connaître 
ceux  qui  seront  absents  de  leur  détacbe- 

ment. 

22  ventôse  an  II. 
Copie   conforme,  signée   de    Clément,   secré- 
taire  de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  BB'  76. 

1959.  —  Lettres  du  Comité  de  sflreté 
générale  :  1°  au  Directeur  général  des  Do- 
maines nationaux,  déclarant  être  informé 
que  les  immeubles  situés  à  Paris  et  appar- 
tenant ci-devant  au  nommé  Feaumarcbais» 
paraissent  être  encore  à  la  disposition  de 
ses  parents  ou  agents,  et  l'engageant  à 
ne  pas  perdre  de-  vue  les  intérêts  de  la 
République  qui  lui  sont  confiés,  et  à  faire 
part  au  Comité  des  mesures  qu'il  aura 
prises  ;  2°  au  citoyen  Gaillard,  directeur 
du  spectacle  de  la  République,  le  convo- 
quant immédiatement,  au  lien  ordinaire 
de  ses  séances. 

22  ventôse  an  IL 
Extrait   du   registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*il  292, 
fol.  69. 

1960.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  cliargeant  le  citoyen  Héron 
d'incarcérer  comme  suspect  à  Sainte-Pé- 
lagie le  nommé  Bonnières,  homme  de  loi, 
ci-devant  agent  d'Artois,  et  d'apposer  les 
scellés  sur  ses  papiers;  2»  décidant  que  le 
citoyen  Cambon,  représentant  du  peuple, 
se  transportera  au  domicile  du  citoyen 
Bidermann  pour  y  procéder  a  la  vérifica- 
tion de  ses  écritures  et  de  sa  correspon- 
dance,et  fera  lever  les  scellés  par  deux  mem- 
bres du  Comité  révolutionnaire  de  la  section 
de  Brutus;  3»  chargeant  les  citoyens  Mignié 
et  Sauvé  de  mettre  en  étal  d'arrestation, 
dans  les  maisons  de  la  Commune  de  Paris 

T.  X. 


à  ce  destinées,  les  nommés  PouUenot,  Joly 
et  Maucuit,  d'examiner  leurs  papiers  et 
correspondances. 

22  ventôse  an  II. 
Extrait  du  registre  des   mandats   d'arrêt    du 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF"!!  292, 
fol.  70. 

1961.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  décidant  que  le  nommé  Fer- 
rières,  ci-devant  trésorier  de  la  Société 
des  Jacobins,  sera  extrait  des  prisons, pour 
20  heures  seulement  à  dater  du  23,  sous  la 
garde  de  deux  gendarmes,  et  communi- 
quera avec  les  citoyens  Relin,  Mounière, 
Capitaine  et  Le  Clerc,  commissaires  nom- 
més à  cet  effet;  2»  chargeant  les  citoyens 
Poupart  et  Henry,  secrétaires-commis  du 
Comité,  de  mettre  sur-le-champ  en  état 
d'arrestation,  par  mesure  de  stireté  gé- 
nérale, les  nommés  Pastoret,  Muraire, 
Lacuée,  Navier  et  Bigot  de  Préameneu, 
tous  cinq  membres  de  l'.^ssemblée  légis- 
lative, de  les  incarcérer  à  Sainte-Pélagie 
ou  toute  autre  maison  de  détention,  et 
d'apposer  les  scellés  sur  tous  leurs  papiers, 
en  distrayant  ceux  qui  pourraient  être 
suspects. 

22  ventôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  292, 
fol,  70,  71. 

1962.  —  Arrêtés  du  Comité  de  silreté 
générale  :  1°  ordonnant  l'incarcération  du 
nommé  Biset,  ci-devant  procureur  de  la 
commune  de  Tonnerre,  ainsi  que  de  sa 
femme,  demeurant  rue  du  ,\Ionceaux-Saint- 
Gervais,  n"  18,  et  l'apposition  des  scellés 
sur  leurs  papiers,  avec  distraction  de  ceux 
suspects;  2°  après  avoir  pesé  mûrement 
la  dénonciation  dirigée  contre  le  citoyen 
Sébastien  Lacroix,  commissaire  du  Conseil 
exécutif,  et  les  réponses  que  ce  citoyen  a 
produites,  ordonnant  sa  mise  en  liberté 
immédiate. 

22  ventôse  an  II. 
E.\trait    du   registre  des  mandats  d'arrél    du 
Comité  de   sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'll  294, 
fol.  133,  134. 

1963.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  invi- 
tant l'administration  de  Police  à  avoir  l'œil 
sur  une  maison  de  jeu  qui  se  lient,  quai 
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de  la  Mégisserie,  où  se  rassemblent  des 
ôlrcs  suspects,  sans  mœurs  et  sans  vertus, 
et  de  faire  fermer  cet  infdine  repaire  du 
vire;  2»  chargeant  le  citoyen  l.oys  de  se 
transporter  à  la  maison  des  l'ostes,  pour 
assisliT  aux  opérations  de  la  Commission 
épuratoire  des  employés  à  la  Poste,  et  de 
prendre  telles  mesures  qu"il  Jugera  con- 
venables; S"  recevant  le  procès- verbal 
d'arrestation  par  le  citoyen  Tisset  du  nommé 
Prosper,  ci-devant  attaché  à  la  maison  de 
Malherbe;  4°  convoquant  le  citoyen  For- 
lin,  administratcui'  des  Postes  et  Messa- 
geries, et  le  gardien  des  effets  du  citoyen 
Guinel;  o»  considérant  que  Lazarro,  mar- 
chand de  marrons,  se  tenant  près  des  pas- 
sages des  Maisons  Egalité  et  Radzin'ill,  ne 
peut  être  regardé  que  comme  suspect  et 
que  l'administration  de  Police  peut  seule 
connaître  de  l'exéculion  ou  non  exécution 
de  la  loi  du  6  septembre  I79:t  sur  les 
étrangers,  loi  à  laquelle  Lazarro  ne  s'est 
piiint  conformé,  décidant  iju'il  sera  con- 
duit devant  elle;  G°  considérant  que  le 
nommé  Jean  Laloy,  demeurant  rue  des 
Prêtres-Saint-Germain,  n»  4,  arrêté  dans 
une  maison  de  jeu,  quai  tie  la  Mégisserie, 
lors  d'une  perquisition,  décadi  dernier, 
doit  ôlre  regardé  comme  suspect,  attendu 
qu'il  n'a  d'autres  moyens  de  subsister  que 
son  travail  et  qu'il  est  oisif  depuis  plus  de 
8  jours.  Considérant  en  outre  qu'il  est  dé- 
nué de  toutes  preuves  de  civisme,  sans 
carte  de  sûreté,  ne  pouvant  se  procurer 
aucune  attestation  en  sa  faveur,  décidant 
son  renvoi  à  l'administration  de  l'olice 
pour  être  par  elle  statué  ce  que  de  droit; 
7°  faisant  droit  ii  une  dénonciation  contre 
le  portier  du  (Comité,  accusé  de  l'ançonner 
les  prisonniers  sortants,  décidant  son  ren- 
voi et  son  remplacement  par  un  lio;Mme 
vertueux,  bon  Sans-culotte,  père  de  fa- 
mille; 8°  édictani  un  règlement  (lour  les 
fonctions  du  trésorier,  pour  la  consigne  de 
la  garde,  les  devoirs  des  secrétaires,  du  con- 
cierge et  du  garçon  de  bureau  ;  9'  rece- 
vant l<;  procès-verbal  de  l'arreslulion  par 
Kournerot  du  libraire  (iattey,  avec  un  jour- 
nal de  commerce,  plusieurs  fragments 
d'ouvrages  aristocratiques  et  2  pièces  d'ar- 
gent &  efllgic  royale;  IU°appelant  l'alten- 
lion  de  l'adminislrulion  de  l'olice  du  lié- 


partemeut  de  Paris  sur  un  abus  quifomenli- 
l'oisiveté,  la  paresse  et  diminue  l'intérêt 
du  h  l'homme  <|ni  offre  le  spectacle  atten- 
drissant des  souffrances,  l'invilanl  à  pren 
dre  des  mesures  ;i  l'eirel  d'arrêter  ceux  qui 
se  rendent  coupables  d'impostures,  et  qui 
restent  couchés  sur  la  paille  dans  les  rues, 
de  porter  remède  aux  maux  réels  des 
autres,  de  faire  examiner  leurs  plaies,  pu- 
nir avec  sévérité  ceux  qui  n'en  auraient 
que  de  supposées,  et  verser  sur  celles  des 
autres  le  baume  bienfaisant  qui  doit  les 
piiérir;  11°  ayant  entendu  le  rapport  sur 
l'alfaire  des  nommés  (irandmaison  et  llé- 
nard,  imprimeurs,  duquel  II  résulte  que 
Renard  avait  au  Cap-Français  une  maison 
de  commerce,  ainsi  qu'à  Paris,  que  Mnssol- 
(■randmaison  était  son  commis,  qu'il  lui  a 
fait  l'expédition  d'une  caisse  de  brochures 
conlre-révolulionnaires,  destinées  pour  le 
Cap  au  nom  de  Hénard,  décidant  leur  envoi 
à  la  Conciergerie  et  celui  di' leurs  pièces  au 
l'ribunal  révolutionnaire:  12°  d'après  l'exa- 
men de  l'atïaire  de  Calley,  libraire,  d'où 
il  ressort  que  lialtey  est  un  négociant  d'a- 
ristocratie, (|ue  Crandmaison  et  Renard, 
dans  leurs  interrogatoires,  ont  désigné 
plusieurs  libraires,  en  particulier  Caltey, 
que  la  rechei-rhe  faite  chei  lui  prouve  que 
Renard  n'était  pas  le  seul  à  qui  il  vendait 
le  poison  le  plus  subtil  de  la  contre-révo- 
lution, qu'il  a  élé  trouvé  tlans  ses  papiers 
une  correspondance  avec  un  libraire  de 
Londres,  i\  qui  il  faisait  passer  ce  qu'il  y 
avait  de  plus  dégoiltant  d'aristocratie,  dé- 
cidant l'envoi  de  Cuttey  à  la  Conciergerie 
et  de  copie  de  ses  pièces  à  l'accusateur 
public  du  Tribunal  révolutionnaire;  iS" 
chargeant  le  citoyen  Clémence  de  faire 
arièler  une  femme,  suspectée  de  prosti- 
tuer ses  deux  lilb's,  demeurant  rue  Saint- 
Martin,  près  le  tlié:Ure  des  Sans-l'uloltes  ; 
I  î°  autorisant  le  même  à  perquisitionner 
cIdiz  un  marchand  de  vins,  rue  du  Petit- 
Carreau,  à  l'enseigne  des  Rarreaux-Veris, 
avec  mandat  d'arrêler  Ions  suspects;  i:i» 
portant  que  les  administrateurs  des  Postes 
ont  remis  une  noie  ou  liste  des  employés 
il  la  Poste,  qui  n'a  pas  satisfait  le  Inimité; 
lli"  une  dépiitalion  du  Comité  de  suivcil- 
laiico  de  la  section  du  (Contrat-Social  s'é- 
tant  présenlée  uu  Comité  pour  demander 
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les  motifs  du  rétablissement  de  l'ancienne 
Commission  épuratoire  des  Postes,  le  Co- 
mité lui  a  remontré  fraternellement  que 
cette  opération  n'était  point  particulière  à 
la  section  du  Cotitrat-Social,  mais  s'éten- 
dait à  des  employés  aux  Postes,  demeu- 
rant sur  plusieurs  sections  de  Paris,  que 
d'ailleurs  ses  pouvoirs  lui  donnaient  le 
droit  d'agir  indépendamment  de  tous  les 
Comités,  et  le  public  l'exigeant  instam- 
ment, il  avait  dû  prendre  cette  mesure  eu 
en  rendant  compte,  comme  de  coutume, 
aux  Comités  réunis  de  salut  public  et  de 
sûreté  générale;  17°  recevant  le  rapport 
du  citoyen  Loys,  chargé  d'assister  à  l'as- 
semblée de  la  ci-devant  Commission  épu- 
ratoire des  Postes,  qui  déclare  qu'après 
avoir  exclu  de  celte  Commission  quelques 
membres  regardés  par  leurs  collègues 
comme  hors  des  principes,  la  liste  et  les 
notes,  si  longtemps  recherchées  et  si  astu- 
cieusement cachées  par  l'administration 
des  Postes,  doivent  être  apportées  demain 
par  la  Commission  épuratoire;  le  Comité, 
considérant  que  son  but  est  entièrement 
rempli,  que  les  pièces  qui  doivent  lui  être 
apportées  feront  enfin  connaître  les  com- 
plices perfides  de  Comparet,  Chanibure  et 
autres,  et  fourniront  enfin  les  moyens  de 
faire  punir  de  leurs  complots  ceux  qui 
s'en  sont  rendus  coupables,  décidant  que 
l'ordre  sera  intimé  de  suite  à  la  Commis- 
sion de  se  dissoudre  et  de  remettre  les 
pièces  à  sa  disposition,  et  qu'en  outre  le 
résultat  de  cette  opération  sera,  comme  de 
coutume,  envoyé  au  Comité  de  salut  pu- 
blic; 18°  décidant  d'écrire  de  suite  au  Co- 
mité de  surveillance  de  la  section  du  Con- 
trat-Social pour  lui  témoigner  combien  il 
y  a  lieu  d'être  étonné  de  la  conduite  mal- 
honnête et  indécente  du  citoyen  Balestrez, 
l'un  des  membres  de  la  députation  en- 
voyée auprès  de  lui,  et  l'inviter  à  ne  plus 
l'envoyer  en  députation, quand  par  hasard 
il  aura  trop  diné;  19"  vu  l'importance  des 
opérations,  décidant  de  se  réunir  le  lende- 
main matin,  à  8  heures;  20°  procédant  à 
l'interrogatoire  de  la  femme  Malherbe, 
femme  d'un  émigré  de  ce  nom,  sans  rien 
statuer  à  son  égard. 

22  ventôse  an  II. 
Extrait  du  3' registre  des  procès-verbaux  et  dé- 


libérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  A.  N.,  BB^  Sl^,  fol.  91-97. 

1964.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  aux  frères 
et  amis  composant  l'administration  de  Po- 
lice à  la  Mairie,  les  avisant  qu'à  la  suite 
de  son  transport  dans  une  maison  de  jeu 
tenue  par  le  citoyen  Devertu,  sur  le  quai 
de  la  Mégisserie,  il  a  eu  la  surprise  de 
trouver  dans  ce  repaire  du  libertinage  au 
moins  cent  individus,  la  plupart,  quoique 
munis  de  cartes  de  sûreté,  n'annonçant 
avec  leurs  figures  sinistres  que  des  êtres 
sans  mœurs  et  sans  principes,  les  uns, 
garçons  tailleurs,  les  autres,  garçons  cor- 
donniers, d'autres  des  militaires  blessés 
et,  dans  le  nombre,  beaucoup  de  pères  de 
famille  qui,  au  lieu  de  porter  chez  eux  le 
fruit  de  leurs  travaux,  préfèrent  aller  dans 
ces  infâmes  maisons  et  exposer  au  jeu  ce 
qui  pourrait  servir  à  sustenter  leurs  fa- 
milles; c'est  assez  dire  pour  exciter  la 
sévérité  de  l'administration  dePolice  contre 
cette  odieuse  maison  et  pour  en  ordonner 
la  clôture,  avec  lettre  d'envoi  de  copie  de 
cette  lettre  au  Conseil  général  de  la  Com- 
mune, qui  est  invitée  à  la  rendre  publique. 

22  ventôse  an  II. 
Extrait   du  registre   de   copie  des    lettres   du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  N.,  BB3  81,  fol.  38. 

1905.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  iJépartement  de  Paris  aux  répu- 
blicains administrateurs  de  Police,  décla- 
rant que  le  spectacle  des  malheureux  qui 
souffrent  arrache  des  larmes  à  tous  les 
cœurs  sensibles,  leurs  douleurs  et  leur  peine 
sont  généralement  partagées,  mais  quand 
on  se  fait  un  coupable  métier  du  malheur, 
quand  on  s'y  plaît  et  qu'on  en  fait  un  calcul 
d'intérêt,  il  est  du  devoir  des  magistrats 
du  peuple  de  remédier  à  un  abus  qui 
fomente  l'oisiveté,  la  paresse,  et  diminue 
l'intérêt  si  naturellement  dû  àl'homme  qui 
offre  le  spectacle  attendrissant  des  souf- 
frances, ajoutant  que  l'on  est  frappé  du 
nombre  infini  des  malheureux,  qui,  étendus 
sur  la  paille  et  couverts  des  haillons  de  la 
misère,  font  retentir  l'air  de  leurs  cris  et 
semblent  reprocher  à  tous  ceux  qui  les 
voient  le  sort  affreux  dont  ils  sont  victimes, 
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en  vain  l'hiimanilé  leur  prodigue-t-elle  tous 
les  secours  qu'on  doit  à  des  frt^res,  il  sem- 
ble qu'au  lieu  d'en  diminuer  le  nombre, 
la  sensibilité  soit  un  nouvel  encouragement 
qui  l'augmente  chaque  jour,  remontrant 
qu'il  est  temps  de  prendre  des  mesures 
pour  mettre  un  terme  à  cette  coupable 
imposture  chez  les  uns  et  pour  apporter 
le  véritable  remède  aux  maux  réels  des 
autres,  qu'il  faut  indislinclemenl  faiie  ar- 
rêter tous  ceux  qui  paraissent  blessés,  faire 
examiner  leurs  plaies,  punir  sévèrement 
ceux  qui  n'en  auraient  que  de  supposées, 
verser  sur  celles  des  autres  le  baume  bien- 
faisant qui  doit  les  guérir,  ce  sera  tout  a  la 
fois  venger  l'humanité,  que  les  premiers 
outragent,  et  remplir  envers  les  seconds  le 
devoir  précieux  de  la  bienfaisance,  vertu 
favorite  des  républicains,  annonçant  qu'il 
fait  part  de  ce  projet  à  la  Commune. 

22  venl6sc  an  IL 
Extrait   du  registre  de   copie  des   lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  do  Paris, 
A.  K.,  UB^  81,   fol.  38  v». 

1960.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  au  cilnyen 
La  Viiointerie,  représentant  du  peuple, 
membre  du  Comité  de  silrelé  générale,  lui 
faisant  cnnnaître  que  le  Comité  a  en  sa 
possession  tous  les  registres  du  club  qui 
était  tenu  au  ci-devant  hôtel  de  Massiac 
par  les  colons,  et  le  priant  d'en  instruire  le 
Comité  de  sôroté  générale,  pour  qu'il  indi- 
que l'usage  qu'on  doit  en  faire. 

22  vcntiisc  an  II. 
Extrait  du    registre  do   copie  des  lettres  ilu 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Pari-, 
A.  N.,  UQ'  81,  fol.  38  vV 

1067.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Déparlemeiit  de  Paris  îi  celui  de 
la  section  dit  Contrat-Social,  à  roccasiuii 
di'  l'envoi  d'une  députation,  chargée  de 
prévenir  d'un  rasseniblemeni  à  la  Poste,  se 
plaignant  de  la  conduite  de  Hnleslrcz,  l'un 
di's  membres  de  celte  députation,i|ui  s'est 
comporté  de  la  nuiiiiére  la  plu»  indiscrète 
et  comme  un  homme  qui  avait  Inqi  dîné, 
iléilarant  i\Uf  li-  but  i|uc  s'est  proposé  le 
<;omité,eii  rétablissanl  iiiomentaiiément  la 
Commission  épurntoire  îles  Postes,  était  de 
!te  procurer  des  pièce»  de  la  plus  haute 


importance,  de  nature  à  faire  connaître 
|ilusieurs  conspirateurs,  que  son  but  est 
atteint,  les  pièces  en  question  ayant  été 
retrouvées, cl  que  le  Comité  s'est  empressé 
de  dissoudre  la  Commission,  invitant  le 
Comité  de  la  section  du  Contrat-Social, 
lorsqu'il  auraquelquedéputalion  à  envoyer, 
à  choisir  les  membres  qui  devront  la  com- 
poser, et  pour  se  convaincre  du  bien-fondé 
de  ses  plaintes,  invoquant  le  témoignage 
des  autres  membres  de  la  députaliou.  qui, 
par  leur  conduite  vraiment  fraternelle  et 
amicale,  ont  dédommagé  le  Comité  du 
Déparlement  du  désagrément  éprouvé. 

22  ventôse  an  IL 

Extrait  du  registre  de  copie  des  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Déparlement  de  Paris, 
A.N.,  BB'  81,  fol.  38  v*. 

I9C8.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  invite  de  nouveau  ses 
frères  d'armes  de  service  aux  barrières  à 
ne  ])as  mettre  d'obstacles  à  l'entrée  des 
denrées  de  tout  genre  dans  Paris. 

Les  faubourgs,  que  l'on  a  si  faussement 
calomniés,  méprisent  tellement  leurs  ca- 
lomniateurs qu'ils  dédaignent  de  prendre 
connaissance  de  ces  calomnies. 

\  compter  du  25,  le  poste  de  la  Tréso- 
rerie  nationale  sera  porté  à  H^  hommes. 

Les  chefs  de  légions  tiendront  prêts, 
pour  le  lendemain,  cent  hommes  do  ré- 
serve par  légion,  pour  assurer  le  bon  ordre 
et  la  juste  distribution  des  aliments  néces- 
saires i\  la  vie.  Le  Coiiiniandanl  général 
aime  a  croire  que  les  vertueuses  républi- 
caines seront  les  premières  à  établir  la 
tranquillité;  les  marchandes  de  poissons 
commencent  &  faire  la  police  elles-mêmes. 

23  ventùse  an  II. 

Copie  conforme,  «ignée  de  Clément,  »ecr»'- 
lairo  cic  l'Etat-major général,  A.  N.,  BB'  76. 

IttOlt.  —  Arrélés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  In  mise  en  liberté 
du  ciloyen  Prieur-Roi|uemonl,  demeurant 
rue  Sainl-Ilonnré,  et  In  levée  îles  scellés 
apposés  cher,  lui;  -'•  rharifennt  le  Comité 
révolulionnnire  de  la  section  des  Tuileries 
de  mellre  en  élat  d'arrestation  le  nommé 
Pluchet-Clinron,  connu  par  ses  opinion!< 
aristocratique)  cl   ses   relations  avec  les 
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ennemis  de  la  chose  publique,  et  d'apposer 
les  scellés  sur  ses  papiers. 

23  ventôse  an  11. 
E.xtrait   du   registre   des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,    A.  N.,  AF'll  292, 
fol.  70,  71. 

1970.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  enjoignant  au  concierge  de 
la  prison  des  Carmes  d'écrouer  les  citoyens 
Larue,  homme  de  loi,  Larue,  cadet,  homme 
de  loi,  l'ex-abbé  Palmade  Fraxine,  ci-de- 
vant lieutenant  particulier  civil,  Darmaing, 
père,  Darmaing,  ci-devant  avocat  du  tyran, 
Caslet,  aîné,  ancien  greflier,  Monsirbent, 
apothicaire,  qui  y  seront  conduits  par  la 
gendarmerie  nationale  :  2°  étant  informé  de 
l'arrestation  du  nommé  François  Rabâche, 
demeurant  rue  du  Pot-de-Fer,  n''9o8,  sec- 
lion  de  Mutius-Scevola,  décidant  que  dans  le 
jour  les  motifs  de  cette  arrestation  seront 
adressés  au  Comité;  3°  ordonnant  la  mise 
en  liberté  immédiate  du  citoyen  Antoine 
Blanchard,  secrétaire  en  chef  du  Comité 
de  la  guerre,  détenu  à  la  Force;  4°  consi- 
dérant que  le  citoyen  La  Coudraye,  n'étant 
en  relations  qu'avec  des  gens  suspects,  ainsi 
que  cela  ressort  de  sa  correspondance, 
considérant  encore  qu'il  n'a  pas  apporté  à 
l'appui  de  sa  demande  de  mise  en  liberté 
la  moindre  preuve  de  civisme  et  d'atta- 
chement à  la  Révolution,  déclarant  n'y 
avoir  lieu  de  délibérer  sur  sa  réclamation. 

23  ventôse  an  II. 
Extrait    du    registre   des    mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,  AF'll  294, 
fol.  134,  135,  142. 

1971.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté 
générale  au  citoyen  Naulin,  substitut  de 
l'accusateur  public  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, déclarant  avoir  besoin  de  con- 
férer avec  lui  sur  un  objet  urgent  et  le 
convoquant,  pour  le  soir  à  10  heures. 

23  ventôse  an  II. 
Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt    du 
Comité  de   sûreté  générale,  A.  N.,   .\F'il  294, 
fol.  134. 

1972.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris:  1°  procé- 
dant à  l'interrogatoire  du  nommé  Prosper, 
homme  de  couleur,  autrefois  attaché  au 


service  de  l'émigré  Malherbe,  et  ajournant 
la  décision  à  intervenir;  2"  le  citoyen 
Marchand  ayant,  il  y  a  quelques  mois, 
déposé  sur  le  bureau  une  montre  en  or 
qui  lui  avait  été  envoyée  par  un  inconnu, 
et  qui,  vendue,  a  produit  une  somme  de 
290  livres,  cette  somme  a  été  partagée 
entre  tous  les  membres  pour  être  par 
chacun  d'eux  distribuée  aux  pauvres  Sans- 
culottes  de  leur  connaissance  ;  3"  portant 
renvoi  à  l'administration  de  Police  du 
nommé  Antoine  Hougot,  tailleur,  rue  des 
Prouvaires,  n»  535,  arrêté  dans  une  maison 
de  jeu  du  quai  de  la  Mégisserie,  n'ayant 
point  de  cartes  de  sûreté,  ni  aucune  preuve 
de  civisme  ;  4°  adressant  aux  Comités  de 
salut  public  et  de  sûreté  générale  le  résul- 
tat de  l'opération  de  la  veille  à  la  Commis- 
sion épuratoire  des  Postes,  en  présence  du 
citoyen  Loys,  l'un  de  ses  membres  ;  3°  in- 
sérant au  procès-verbal  la  réponse  de  la 
Commission  des  Subsistances  et  approvi- 
sionnements à  l'envoi  du  rapport  sur  les 
marchands  de  vin,  par  laquelle  la  Com- 
mission félicite  le  Comité  du  zèle  qu'il  met 
à  surveiller  la  conduite  infâme  de  ces 
ennemis  de  l'humanilé,  dont  les  manœu- 
vres perfides  font  frémir  d'horreur,  dé- 
clare que  ces  assassins  publics  ont  trop 
longtemps  exercé  leur  commerce  fraudu- 
leux et  engage  le  Comité  à  continuer  de 
déjouer  les  complots  exécrables  de  ces 
empoisonneurs  publics,  et  à  mettre  un 
terme  à  l'insigne  mauvaise  foi  dont  le 
peuple  a  été  jusqu'ici  la  victime;  0°  vu 
l'impossibilité  de  se  procurer  de  l'avoine 
pour  les  chevaux  destinés  au  service  du 
Comité,  donnant  pouvoir  au  citoyen  Martin 
de  se  transporter  à  Bellechasse  pour  s'en 
laire  délivrer  un  minot;  7»  recevant  un  mem- 
bre du  Comité  de  surveillance  de  la  com- 
mune de  Fontenay-aux-Roses,  qui  demande 
des  renseignements  au  sujet  de  la  conduite 
à  tenir  envers  le  nonxmé  Fleury,  boucher, 
et  chargeant  le  citoyen  Loys  d'une  mission 
à  cet  effet;  8°  recevant  de  la  Commission 
épuratoire  des  Postes  les  procès-verbaux 
rédigés  par  elle  lors  de  ses  opérations, 
contenant  34  feuilles;  9°  portant  que  le 
Comité, jaloux  de  conserver  l'estime  publi- 
que et  ne  voulant  avoir  dans  son  sein  que 
des  membres  d'un  patriotisme  prononcé  et 
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irréprochable,  qui  puissent  lui  donner  le 
détail  exact  de  leur  conduite  politique  de- 
puis 1789,  décide  de  procéder,  le  26  du  pré- 
sent mois,  à  0  heures,  au  scrutin  épuratoire 
de  chacun  d'eux,  avec  obliiialion  de  s'y 
trouver  poncluellemenl  ;  10°  portant  envoi 
à  la  Conciergerie  des  iui[>rimeurs  Bénard 
et  Massot-Grandniaison,  prévenus  d'avoir 
fait  et  reçu  des  envois  de  brochures  contre- 
révolutionnaires  à  destination  du  Cap 
Français,  ainsi  que  du  libraire  Galley,  pré- 
venu de  correspondance  avec  les  contre- 
révolutionnaires  de  l'étranger  et  d'avoir 
fait  plusieurs  envois  de  livres  de  ce  genre 
en  Angleterre;  11°  procédant  à  l'interro- 
gatoire de  la  femme  Senonne;  12°  malgré 
les  renseignements  fournis  par  la  commune 
deRouensur.Minel.lils,  considérant  que  cet 
individu  ne  jusiilie  en  aucune  manière  de 
sa  conduite  pendant  S  mois  de  domicile  à 
Rouen,  et  que  le  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  Poissonnière  peut  seul  connaî- 
tre sa  conduite  suivie,  décidant  qu'il  lui  sera 
renvoyé  pour  prononcer  délinilivement 
sur  son  compte;  12°  procédant  au  renou- 
vellement du  bureau,  à  la  nomination  de 
Loys  comme  président,  et  de  Francliel 
comme  secrétaire  ;  13°  adressant  au  Comité 
de  sûreté  générale  et  à  l'administration  de 
Police  la  liste  des  personnes  envoyées  dans 
din'érentes  maisons  d'arrêt. 

23  vcniôse  an  II. 
Extrait  ilu  3"  registre  des  procès- verbaux  et  di- 
llbérationsdu  Comité  de  surveillance  du  D<''|iarlc- 
incnl  de  Paris,/!.  .Y.,  HIP  81",  fui.  98-101. 

1073.  —  l.iltre  du  Comité  de  surveil- 
lance; rlu  Département  de  J'aris  au  Comité 
de  salut  public,  exposant  que  l'adminis- 
I ration  ancienne  des  Postes  était  un  foyer 
de  contre-révolution,  on  y  tramait  les  com- 
plots les  plus  liberlicides;  la  correspon- 
ilance  des  émigrés,  l'envoi  dans  les  dépar- 
tenii'nls  des  ouvrages  attentatoires  h  la 
liberté  de  la  République  y  étaient  crimi- 
nellement favorisé.i;  (|ue  (^omparel  parais- 
sait à  la  télé  de  ci'ite  niiispiration,  il  a  été 
guillotiné;  llurheniin,  à  qui  il  remell^iil  la 
correspondance  de  Condé,  a  subi  le  même 
.•iorl;Clinmburc  est  traduit  au  Tribunal  ré- 
volutionnaire,  leurs  interrogatoires  ont  ré- 
vélé leurs  rofnplices,  comme  une  Commis- 


sion épuratoire  des  Postes  avait  fourni  à 
l'administration  une  liste  où  étaient  dési- 
gnés les  complices  de  Compare!  et  où  leurs 
crimes  étaient  indiqués,  le  Comité  a  fait 
demander  cette  liste  à  l'administration  qui, 
après  force  tergiversations,  s'est  déterminée 
à  promettre  cette  liste,  sans  notes  ni  ren- 
seignements aucuns;  pour  arriver  à  un 
résultat,  le  Comité  a  rétabli  l'ancienne 
Commission  épuratoire  et  a  obtenu  toute 
satisfaction,  informant  le  Comité  de  salut 
public  que  la  plupart  des  contre-révolu- 
tionnaires portés  sur  cette  liste  et  chassés 
de  la  Poste  avaient  eu  l'intrigue  de  se 
fauliler  dans  d'autres  places  plus  impor- 
tantes, que  Comparet  et  Chambure,  par 
exemple,  lors  de  leur  arresLalion,  se  trou- 
vaient dans  les  vivres  militaires,  donnant 
ces  indications,  alin  que  si  un  ou  deux 
intrigants, qui  vont  de  droit  à  la  guillotine, 
cherchaient  à  ilénaturer  les  faits,  le  Co- 
mité sache  à  quoi  s'en  tenir,  et  le  priant 
de  se  faire  remettre  sous  les  yeux  le  pro- 
jet d'arrêté  relatif  à  la  Poste,  envoyé  le  19. 

23  ventôse  an  II. 
Extrait  du  registre  de   copie   des  lettres  du 
Comit»:-  de  salul  public  du  Département  de  Paris, 
A.K  ,  BB^SI,  fol.  38  V». 

1974.  —  Lettre  du  Comité  de  surveillance 
du  Département  de  Paris  à  l'agent  natio- 
nal près  le  Tribunal  de  police  correction- 
nelle, le  renseignant  sur  la  façon  d'opérer 
en  ce  qui  concerne  les  vins  prélevés  chez, 
les  marchands  de  vins,  déclarant  que  les 
bouteilles,  scellées  de  leurs  cachets,  ont  été 
déposées  au  t'omité  jusciu'au  moment  de 
l'expérience,  toujours  faite  en  leur  pré- 
sence, et  qu'on  ne  saurait  |>rélendre  «|ue 
le  plomb  trouvé  dans  le  vin  pourrait  pro- 
venir de  la  bouteille,  (|ui  a  été  rincée  et 
soumise  à  une  double  expérience,  njou- 
taiil  (|ttc  les  empoisonneurs  publics  ne 
devraient  trouver  dans  leurs  défenseurs 
iifllcieux  (|ue  des  juges  austères  qui  fas- 
sent valoir  en  leur  favettr  la  vi'rilé,  mais 
qui  ne  cherchiMil  pas  de  subterfuges  pour 
les  mettre  à  même  d'empoisonner  plus 
hardiment  le  leudemnin. 

23  ventéu  an  II. 
Extrait   du    registre   de  copie  de*  lettre»  du 
Comili'  de  salut  publie  du  IXpartemcnl  de  Paris. 
A.  N.,  BU'  Hl,  fol.  .39. 
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1973.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  à  ceux  de 
Besançon  et  de  Beaujeu  (Haute-Saône),  les 
avisant  de  la  mise  en  étal  d'arrestation 
du  ci-devant  comte  Hennezel,  comme  sus- 
pect sous  trois  rapports,  comme  ayant  un 
fils  émigré,  comme  ci-devant  noble,  comme 
n'ayant  donné  aucune  preuve  de  civisme 
et  muni  d'une  correspondance  très  inci- 
vique, et  les  invitant  à  mettre  l'épouse  du 
nommé  Hennezel,  ainsi  que  ses  biens,  sous 
la  main  de  la  Répuliiiciue. 

24  ventôse  an  II. 
Extrait  du   registre   de  copie   des   lettres   du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  JV.,   BB3  81,  fol.  39. 

1976.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  portant  que  la  sec- 
tion des  Quinze-Vingts  fera  des  patrouilles 
sérieuses  du  côté  des  communes  avoisi- 
nantes,  qui  arrêtent  les  provisions  de  Paris, 
et  dont  une  seule  s'est  emparée  de  16  mil- 
liers d'(eufs.  Bourbaut,  commandant  en 
chef  de  cette  section,  ira  cantonner  cette 
nuit  avec  ses  frères  d'armes  près  de  cette 
commune,  pour  y  examiner  la  conduite 
infidèle  de  ces  citoyens.  Le  Comjnandant 
général  cite  avec  plaisir  l'expression  pa- 
triotique de  Bourbaut  et  de  sa  section  :  On 
prend  nos  œufs,  notre  beurre,  etc.,  mais 
nous  avons  du  pain,  cela  nous  suffit. 

Le  citoyen  Guillon,  étant  de  service  hors 
des  murs,  a  vu  avec  peine  des  citoyens 
couper  les  blés  pour  la  nourriture  des 
lapins;  ce  crime,  digne  de  l'attention  des 
magistrats,  ne  restera  pas  longtemps  im- 
puni, on  doit  arrêter  partout  celte  espèce 
de  maraudeurs. 

Le  Commandant  général  invite  ses  frères 
d'armes  à  être  ce  qu'ils  ont  toujours  été; 
"  on  nous  calomnie,  ajoute-t-il,  on  mé- 
dite contre  nous  d'affreux  complots,  on 
veut  nous  lasser,  nous  ravir  notre  liberté. 
Pitt  et  ses  amis  pensent  que  les  Parisiens 
s'entr'égorgeront  et  pilleront  ce  qui  appar- 
tient aux  autres,  faisons-les  mentir  pour 
la  centième  fois,  protégeons  les  personnes 
et  les  propriétés,  traduisons  les  coupables 
devant  la  loi  et  déjouons  par  notre  union 
Pt  notre  exacte  surveillance  toutes  les  ma- 
nœuvres des  conspirateurs  qui  veulent  as- 


sassiner la  patrie,  nous  ne  tremperons  pas 
nos  mains  dans  le  sang  des  criminels,  la 
loi  juste  et  sévère  saura  les  juger  d'une 
manière  légitime  ». 

24  ventôse  an  II. 
Copie    conforme,   signée  de   Clément,  secré- 
taire de   l'Etat-major   général,  A.  N.,  BB'  76. 

1977.  —  .Vrrêtés  du  Comité  de  siireté 
générale  :  1°  autorisant  l'administration 
des  Postes  à  remettre  au  juge  de  paix  et 
au  Comité  révolutionnaire  de  la  section  de 
la  Réunion  toutes  les  lettres  ou  paquets  à 
l'adresse  de  Vaudé;  2°  ordonnant  la  mise 
en  état  d'arrestation  et  l'incarcération  à 
Sainte-Pélagie  de  la  citoyenne  Hébert,  avec 
apposition  des  scellés  sur  ses  papiers  ; 
3°  chargeant  le  Comité  de  surveillance  du 
Département  de  procéder  à  l'arrestation 
du  citoyen  Panclie,  demeurant  à  Passy, 
ayant  une  maison  place  des  Piques,  n°  8, 
parti  pour  Metz  ce  jour  à  la  suite  de  l'ap- 
position des  scellés,  l'avant-veille,  à  son 
domicile  de  Passy,  lequel  sera  incarcéré  à 
la  Force;  4°  chargeant  les  citoyens  Fabre 
et  Chabry,  commissaires  du  Comité,  avec 
l'adjonction  de  deux  membres  du  Comité 
de  surveillance  de  la  section  de  la  Mon- 
tagne, d'arrêter  le  nommé  Valongne,  sa 
femme,  son  flls  et  son  frère,  demeurant 
tous  rue  des  Capucines,  n°  7,  et  de  mettre 
les  scellés  sur  leurs  papiers. 

24  ventôse  an  II. 
Extrait   du   registre   des   mandats  d'arrêt  du 
Comité   de   sûreté   générale,  A.  N.,  AF'il   292, 
fol.  70,  71,  72. 

1978.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale :  1°  vu  le  n°  269  de  la  feuille  intitulée 
('orrespondance  politique  de  Paris  et  des 
Départements,  quartidi,  24  ventôse  de  l'an  2, 
décidant  de  traduire  à  l'instant  au  (Comité 
le  directeur  du  bureau  général  d'abonne- 
ment de  ladite  feuille,  cloître  Saint-Thomas- 
du-Louvre,  n"  5  ;  2°  ordonnant  d'extraire 
le  citoyen  Quatremère  des  Madelonnettes 
où  il  est  détenu  pour  le  conduire  au  bureau 
d'administration  du  Panthéon  Français, 
rue  du  Bac,  à  l'effet  d'assister  aux  opéra- 
tions à  faire  audit  bureau  et  être  ensuite 
réintégré  dans  ladite  maison  d'arrêt  ; 
3"  autorisant  le  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  Le  Peletier  à  extraire  momenta- 
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némenl  de  la  maison  d"arrél,  dite  les  An- 
glaises, la  veuve  Pisançon, demeurant  rue 
Keydeau,  n°  21,  pour  proct^der  en  sa  pré- 
sence à  la  levée  des  scellés  et  retirer  les 
papiers  suspects. 

24  ventôse  an  II. 
Extrait  du   registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.   .V.,  AF'll  îgi, 
fol.  73. 

1979.  —  Arrèlés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  I'  sur  la  demande  du  Comité  de 
surveillance  révolutionnairede  la  section  Le 
Pek'tier,  ordonnant  à  ce  Coiiiité  d'apposer 
les  scellés  chez  les  nommés  Lubersac,  mari 
et  femme,  dans  leur  ra.iison  à  Saint-Mau- 
rice, près  d'Arpajon.  de  mettre  en  étal 
d'arrestation  le  nommé  Grambouret  d'aji- 
poser  les  scellés,  tant  à  son  domicile,  rue 
de  Grammont,  que  dans  sa  maison  de 
campagne  à  Ris,  dit  Brutus,  de  procéder 
également  à  l'arreslation  des  nommés 
Courclian,  Nonaint  et  Pierrecour,  tous  trois 
au  cliûteau  de  Pierreeour  à  la  Ferté-lm- 
bault,  et  de  mettre  les  scellés  sur  leurs 
effets  et  papiers  ;  2°  ordonnant  la  mise  en 
état,  d'arrestation  et  l'incarcération  à  la 
Force  du  ci-devant  comte  de  Ruminié, 
chevalier  de  Saint-Louis,  et  l'apposition  en 
sa  présence  des  scellés  sur  ses  papiers. 

24  ventôse  an  II. 
Extrait  du    registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sùrctf  géni-rale,  A.  N.,  AF'll  292, 
fol.  74,  75 

1980.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale,  considérant  que  le  28  novem- 
bre 1702,  Beaumarchais  a  été  mis  en  étal 
d'accusniion  el  que  la  Convention,  par 
décret  du  10  février  1793,  lui  a  accordé  un 
sursis  de  deux  mois,  considérant  que  depuis 
celle  époque  cet  individu  n'a  pas  reparu 
sur  le  territoire  français,  ou  nu  moins  que 
rien  ne  le  constate  cl  (|u'il  doit  conséquem- 
inenl  être  réputé  émigré,  décidant  que  les 
biens  apparicnaiit  audit  Beaumarchais  se- 
ront mis  sous  séquestre,  d  que  l'adminis- 
trateur des  Homaincs  nalinnaux  fera  pru- 
céder  sans  délai  au  séquestre  el  sera  Icnu 
sous  s»  responsabilité  pcrsonocllc  d'en 
rendre  compte. 

24  vcnlô^c  an  II. 
Extrait   du    rc);iiilrc  des  mandatit   d'arrêt  du 


Comité  de  .«ùreli-  irëncr.ile.    .•\..V..    .\F*il   2;'4. 
fol.  136. 

1981.  —  l.eltr.-  du  ti.imité  de  Miret.' 
générale  aux  administrateurs  de  la  Police 
de  Paris,  déclarant  avoir  lieu  de  penser 
que  les  administrateurs  sont  actuellomeni 
en  étal  de  fournir  au  Comité  les  rensei- 
gnements qui  leur  ont  été  demandés  sur 
l'organisation  actuelle  de  la  police  des 
prisons  et  maisons  d'arrél  de  Paris,  et  quel 
que  soit  l'ordre  des  choses  à  cet  égard, 
les  convoquant  pour  le  soir,  à  8  heures, 
alin  d'en  faire  part  au  Comité. 

24  ventôse  an  II. 
Extrait   du   registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  A'.,  .\F'll  2!M, 
fol.  135. 

1982.  —  Lettre  du  Comité  de  srtnlé 
générale  aux  administrateurs  de  la  Polira 
de  Paris,  déclarant  qu'il  leur  a  été  dit  que 
le  nommé  Parpisna  ou  Perpignan,  ci-de- 
vant chevalier,  planteur  di'  l'île  de  Ia41ar- 
tinique,  a  élé  arrêté  dans  la  perquisition 
opérée  les  derniers  jours  au  Palais  de 
l'Egalité,  qu'il  importe  h  la  chose  publiqu<> 
de  veiller  à  ce  que  cel  individu  ne  puisse 
.s'échapper,recommandanlen  conséquencf 
de  le  faire  écrouer  dans  une  maison  d'ar- 
rêt el  d'en  informer  le  Comité,  pour  qu'il 
puisse  savoir  où  le  trouver  en  cas  de  besoin. 

24  ventôse  an  II. 
Extrait  du   registre   des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  do  sûreté   générale,  A.  N.,  AF'll  294. 
fol.  135. 

1983.  — Délibération  du  Comité  do  .••alul 
public  du  Dé|>arl('nii'nt  de  Paris  :  1"  d'a- 
près l'inlerrogiiloire  du  nommé  Charles- 
Antoine  Uennczcl, considérant  qu'il  est  de 
caste  nobiliaire,  qu'il  a  son  lils  émigré,  et 
(|ue  parmi  sa  correspondance  il  s'<'sl  trouvé 
des  lettres  contenant  des  passages  anti- 
civiques, cousidéranl  en  outre  qu'il  n  en- 
freint la  loi  rendue  par  l'A.ssemblée  rons- 
tituante,  qui  annule  les  clauses  portérs 
dans  les  billel,>i  sur  le  payemeni  en  arceiil 
monnayé,  m  dénaturant  son  tilre  el  on  !•' 
transformanl  on  dépiM,  décidant  que,  piii 
mesure  de  si^reté  géiiériilo.  il  sera  conduit 
h  la  maison  d'arrêt  do  Sainl-I.ajaro;  2*  d'a- 
près l'inlerrogaloiru  du  nommé  Augustin 
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Hébert,  libraire,  demeurant  rue  Champ- 
fleury,  arrêté,  le  décadi  précédent,  dans 
un  bal,  rue  Etienne,  considérant  qu'il 
n'a  jamais  donné  aucune  preuve  de  ci- 
visme, qu'il  est  resté  4  ans  chez  le  libraire 
(iattey,  son  parent,  homme  connu  par 
son  incivisme,  qui  est  maintenant  détenu 
à  la  Conciergerie,  considérant  que  ledit 
Hébert  est  violemment  soupçonné  d'avoir 
colporté  pour  Gattey  l'ouvrage  infâme  in- 
titulé :  les  Actes  des  apôlres,  décidant  que, 
par  mesure  de  sûreté  générale,  il  sera 
sur-le-champ  traduit  à  la  Mairie;  3°  ins- 
truit que  le  nommé  Uesenne,  libraire. 
Maison  Egalité,  n'a  cessé  depuis  la  Révo- 
lution de  vendre  des  ouvra;:!es,  livres  et 
brochures  contre-révolutionnaires,  char- 
geant Fournerot  de  perquisitionner  dans 
ses  livres  et  papiers,  d'extraire  tout  ce 
qui  lui  paraîtra  suspect,  d'amener Desenne 
au  Comité,  ainsi  que  tous  ceux  qui  se 
trouveraient  chez  Desenne;  4°  procédant 
à  l'interrogatoire  du  nommé  Senonne  et 
de  son  jardinier;  a<>  portant  envoi  à  l'ac- 
cusateur public  du  Tribunal  révolution- 
naire des  pièces  concernant  Bénard,  Mas- 
sot-Grandmaison  et  Gattey;  6°  notifiant 
aux  Comités  de  surveillance  de  Besançon 
(département  du  Doubs),  et  de  Beaujeu 
(Haute-Saône)  l'arreslalion  comme  sus- 
pect du  nommé  Hennezel,  ci-devant  comte, 
père  d'émigré,  et  les  invitant  à  arrêter  sa 
femme  et  à  mettre  leurs  biens  sous  sé- 
questre; 7"  notifiant  au  Comiié  de  sur- 
veillance de  la  section  de  Bon -Conseil 
l'écrou  il  la  Conciergerie  des  nommés  Bé- 
nard, Massot,  dit  Grandmaison;  8°  notifiant 
au  Comité  de  surveillance  de  Havre-Marat 
l'écrou  des  mêmes  et  l'invitant  à  conserver 
jusqu'après  leur  jugement  la  caisse  remplie 
de  brochures  qu'il  a  saisie  ;  9»  portant 
envoi  au  Comité  de  sûreté  générale  par  le 
citoyen  Lévêque,  son  secrétaire,  des  li- 
vres, registres  ou  papiers  concernant  le 
Club  des  colons,  tenu  à  l'hôtel  de  Massiac. 

24  ventôse  an  II. 
Extrait  du  3«  registre  des  procès-vei  baux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,  A.  N  ,  BB^  818,  fol.  101-104. 

1984.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  à  celui  de 


la  section  de  Bon-Conseil,  lui  annonçant, 
pour  répondre  à  sa  confiance,  l'envoi  des 
nommés  Bénard  et  Massot- Grandmaison 
au  Tribunal  révolutionnaire,  auxquels  a 
élé  donné  comme  compagnon  le  nommé 
Gattey,  libraire  à  la  Maison  Egalité,  qui 
est  pour  beaucoup  dans  cette  afiaire. 

24  ventôse  an  II. 
Extrait   du   registre  de   copie   des   lettres  ilu 
ConTité  de  salut  public  du  Déparlement  de  l'aiis, 
A.  N.,  BB3  81,  fol.  39  v». 

1985.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  à  celui  du 
Havre-Marat,  annonçant,  d'après  les  pro- 
cès-verbaux dressés  par  le  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  de  Bon-Conseil 
contre  les  nommés  Bénard  et  Massot- 
Grandmaison,  l'envoi  de  ces  individus  au 
Tribunal  révolutionnaire,  et  l'invitant  à 
mettre  sous  séquestre  jusqu'après  leur  ju- 
gement la  caisse  leur  appartenant,  ajou- 
tant que  la  même  mesure  a  été  prise  à 
l'égard  du  libraire  Gattey,  qui  leur  avait 
fourni  ces  infâmes  productions,  l'enga- 
geant en  outre  à  continuer  sa  surveillance 
afin  de  déjouer  de  concert  avec  le  Comité 
du  Département  de  Paris  les  projets  des 
ennemis  de  la  République. 

24  ventôse  an  II. 
Extrait   du   registre  de  copie   des   lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  N.,  BB^  81,  fol.  36  v°. 

1986.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté 
générale  aux  Comités  de  surveillance  de 
Paris,  déclarant,  que  quelque  zèle  qu'ils 
aient  apporté  dans  les  fonctions  qui  leur 
sont  confiées,  la  marche  active  de  la  Ré- 
volution exige  de  plus  en  plus  qu'elle  soit 
environnée  de  la  surveillance  que  lui  doi- 
vent de  vrais  républicains;  vérité  fondée 
sur  les  efforts  de  ses  ennemis  qui  s'accé- 
lèrent en  proportion  des  succès  qu'oblient 
le  patriotisme,  faisant  observer  que  pour 
déjouer  avec  le  plus  grand  avantage  leurs 
perfides  complots,  il  est  instant  de  corres- 
pondre avec  le  Comité  sur  ce  qui  aura  fixé 
leurs  regards,  excité  leur  sollicitude,  de 
nature  à  éclairer  le  Comité  pour  les  me- 
sures de  sûreté  générale,  dont  il  doit  sans 
cesse  s'occuper,  demandant  en  conséquence 
d'adresser  chaque  jour  un  état  sommaire 


«2 


CHAPITRE  !• 


JOURNEES  HISTORIQUES  UE  LA  RÉVOLUTION 


de  ce  qui  leur  paraîtra  intéressant  à  faire 
connaître  sur  le  nombre  des  arrestations, 
les  approvisionnements  des  comestibles, 
les  mouvements  des  agioteurs  et  des  enne- 
mis de  la  République,  en  général,  tout  ce 
qui  se  rapportera  à  l'étal  du  jour  précé- 
dent, en  le  plaçant  sous  la  rubrique  Rul- 
letin. 

24  ventôse  an  IL 
Extrait  du   registre  des  arrêtés  généraux  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'II   286. 

1987.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  déclarant  que  tout 
homme  qui  sera  trouvé  dans  les  rues,  pro- 
voquant au  meurtre  et  au  pillage,  sera  arrêté 
et  conduit  devant  les  magistrats;  il  s'agit 
de  la  découverte  d'une  grande  conspira- 
lion,  prêlezy  tous  vos  soins,  dénonce?, 
tous  les  conjurés  el  la  cabale  anglo-rova- 
lisle  au  Tribunal  révolutionnaire,  la  patrie 
vous  en  conjure  et  la  société,  avec  laquelle 
nous  avons  juré  de  n'obéir  qu'à  la  loi  seule, 
vous  y  invile. 

Surveillons  aussi  les  agitateurs  près  les 
distributions  de  tout  genre,  ils  engagent 
les  citoyens  à  la  révolte;  les  bonnes  répu- 
blicaines sont  invitées  à  mettre  en  usage 
les  moyens  dont  elles  se  sont  servies  tant 
de  fois  utilement,  elles  doivent  les  arrôler 
el  les  mettre  entre  les  mains  de  la  force 
armée. 

?5  ventôse  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secrétaire 
de  l'Elat-major  général,  A.  A'.,  BB'  76. 

1988.  —  Arrêté  des  Comités  de  salut 
public  et  de  stireté  générale  réunis,  in- 
formés par  la  .section  de  Le  Pelelier  qu'un 
homme  prévenu  d'émigration,  recherché 
depuis  longtemps  comme  tel,  vient  d'être 
trouvé  dans  l'apparlemenl  d'Hérault  de 
Séchelles,  député  à  la  Convention,  consi- 
dérant la  gravité  des  rens''ignemcnls  reçus 
sur  son  compte  et  la  conduite  suspecte 
qu'il  a  tenue,  ordonnant  la  mise  en  étnt 
irarrcstntion  immédiate  d'Hérault  de  Sé- 
chelles et  de  ceux  qui  habitent  avec  lui, 
qui  seront  incarcérés  au  Luxembourg,  et 
les  scellés  scronl  apposés  sur  leurs  papiers. 

Ih  vonlôfie  an  II. 
Extrait  du    rcginlrc    dr.i    mandat»  d'arrêt  du 
Comité   de  iirtrol*  générale,  A.  S.,  AF'II  29.'. 
fol.  74. 


I9S9.  —  Arrêtés  du  Corailé  de  suret», 
générale:  1*  chargeant  le  citoyen  Martin  de 
mettre  en  état  d'arrestation  el  d'incarcérer 
à  laForce  le  nommé  Endelel,rue  de  l'Echi- 
quier, el  d'apposer  les  scellés  sur  ses  pa- 
piers ;  2°  chargeant  les  citoyens  liuiberl  et 
Courtois,  commissaires  du  Comité  de  sur- 
veillance révolutionnaire  de  la  section  du 
Faubourg  Montmartre,  d'arrêter,  comnn' 
très  suspects,  le  noniraé  Bertier  Béti,  ci- 
devant  comte,  demeurant  rue  el  section 
de  Bondy,  prés  de  l'Opéra,  le  fils  dudit 
Berlier  Béti,  ci-devani.  garde  du  corps  du 
tyran,  demeurant  avec  son  père,  et  le 
nommé  Bonafont,  ci-devant  grand  vicaire 
de  Toulouse,  venant  très  souvent  chez  le- 
dit Berlier  Béti,  où  se  tenaient  les  conci- 
liabules, avec  ordre  d'apposer  les  scellés 
sur  leurs  papiers  et  effets  et  de  distraire 
ceux  suspects;  3°  chargeant  le  Comité  de 
surveillance  de  la  section  de  la  Halle-aux- 
Blés  de  procéder  à  rariestation  du  nommé 
Bouscarot,  actuellement  à  Paris  el  vrai- 
semblablement sur  la  section  de  la  Halle- 
aux-Blés,  el  à  son  incarcération  à  la  Force. 

2.1  vcnlose  an  II. 
Extrait   du   regislre  des  mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  .V.,  AI'*"  '?''.V 
fol.  73,  75,  76. 

1990.  —  Lettre  du  Comité  de  -\\\>-i- 
générale  à  l'accusateur  public  du  Tribunal 
révolutiontiaire  au  sujet  des  nommés  Sal- 
labery,  père  el  lils,  tradiiils  au  Tribunal 
en  vertu  d'un  arrêté  du  re|>résentanl  liar- 
nier,  de  Suintes,  lui  Iransmetlanl  les  pièces 
envoyées  par  ledit  tlarnier  sur  ces  indi- 
vidus, el  déclarant  se  reposer  avec  con- 
liance  sur  son  lèlc  pour  In  prompte  ex- 
pédition de  celle  affaire. 

2.1  vcnlôîie  an  11. 
Kxlrall    du   registre  ilo»  mandais  d  «rrùl    du 
Comité    de   sûreté   générale,  A.  .V..  AF'u  292. 
fol.  7». 

1991.  —  Arrêtés  du  Comité  de  si^n-lé 
générale  :  I"  cirdonn.nnt  la  mise  en  état 
d'nrrcslation  et  l'envoi  \  la  Force  du  nommé 
Chindret,  aciuelleineiit  à  Paris,  avec  per- 
quisition de  se»  pnpie|-s;  2*  chargeant  le 
maire  de  Paris  de  procéder  à  l'arrestation 
el  h  l'envoi  dans  ilifférentes  maisons  de 
détenlion    des   nommés   l.abourcau,  em- 
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ployé  au  Conseil  de  santé,  rue  de  la 
Harpe,  n»  60  ou  61,  Petit,  graveur,  rue 
Maçon,  n'SG,  Auger,  rue  de  Touraine,  n'a, 
actuellement  employé  dans  les  bureaux 
du  Département,  Gobel,  ci-devant  évèque 
de  Paris,  Saintex,  officier  de  sauté.  Pic, 
italien,  Lahaye  et  Dillon,  avec  ordre  d'exa- 
miner leurs  papiers  et  d'apporter  ceux 
suspects  au  Comité  ;  3»  ordonnant  de  faire 
perquisition  et  recherche  d'un  particulier 
nommé  (iaspard,  loiié  rue  Barbette,  n"  12, 
ayant  la  taille  d'environ  3  pieds  6  pouces, 
proporlionné  dans  sa  corpulence,  cheveux 
châtains  roux,  sourcils  et  favoris  ardents, 
ligure  pleine,  bouche  moyenne,  dents 
blanches,  le  nez  droit  etbien  fait,  le  menton 
effilé  et  le  teint  frais,  vêtu  d'un  pantalon 
et  d'un  gilet  à  manches  de  molleton  à  poil 
gris,  avec  un  bonnet  de  police,  donnant 
mandat  d'arrêt  aux  Comités  des  sections 
et  aux  secrétaires  du  Comité  de  sûreté 
générale. 

25  ventôse  an  II. 
Extrait   du   registre   des   mandats   d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,   A.  N.,  AF*n  294, 
fol.  136,  137. 

l'J02.-  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  I»  por- 
tant que  des  patriotes  opprimés  de  la 
commune  de  Mareil,  plongés  dans  la  der- 
nière misère,  recommandés  par  le  citoyen 
Clémence,  se  présentent  au  Comité  avec 
une  lettre  de  sa  part,  invitant  ledit  Comité 
à  recommander  leur  pétition  au  Comité 
des  secours,  ce  que  le  Comité  s'engage  à 
faire;  plusieurs  membres  du  Comité,  tou- 
chés de  la  malheureuse  situation  de  leurs 
frères  de  Mareil,  pères  de  famille,  hon- 
nêtes laboureurs,  se  sont  cotisés  et  leur 
ont  remis  la  somme  de  74  livres;  2°  sur 
l'ordre  d'arrestation,  donné  par  le  Comité 
de  sûreté  générale ,  visant  le  nommé 
l'anche,  domicilié  à  Passy  et  parti  la  veille 
[lour  Metz,  chargeant  le  citoyen  Guigue, 
jeune,  de  se  rendre  à  Metz  et  partout  où 
besoin  sera;  3°  recevant  le  compte  rendu 
des  opérationsdu  citoyen  Fournerot, chargé 
de  se  transporter  .Maison  Egalité,  au  do- 
micile du  nommé  Desenne,  libraire,  pour 
y  perquisitionner  dans  ses  ouvrages  de 
librairie  et  dans  ses  papiers,  le  mettre  en 
arrestation  et  l'amener  au  Comité,  avec 


envoi  à  la  section  de  la  Montagne  du  pro- 
cès-verbal d'arrestation  dudit  Desenne  et 
du  libraire  Gattey;  4°  ajournant  à  un  mois 
la  demande  du  nommé  Tercier,  à  l'efTet 
d'être  déchargé  de  son  gardien  ;  5°  rece- 
vant de  la  Commission  épuratoire  des 
Postes  une  lettre  où  elle  se  plaint  d'avoir 
été  dénoncée  par  le  nommé  Riqueur  à  la 
Société  populaire  de  la  section  de  Guil- 
laume-Tell, l'invite  à  s'en  faire  rendre 
compte,  et  annonce  sa  venue  pour  le  len- 
demain avec  le  procès-verbal  de  ses  opé- 
rations et  la  liste  des  membres  qui  la 
composent,  ainsi  que  leur  demeure,  afin 
de  mettre  le  Comité  à  même  de  prendre 
des  renseignements  sur  chacun  d'eux; 
6°  recevant  de  l'administration  de  Police 
du  Département  une  lettre  en  réponse  à 
sa  sollicitude  sur  les  estropiés  et  malheu- 
reux qui  gisent  dans  les  rues,  par  laquelle 
elle  annonce  qu'elle  s'occupe  des  moyens 
de  soulager  les. malheureux  infirmes  et 
leur  prépare  un  hospice,  et  de  réprimer 
les  abus  qui  pourraient  s'introduire  dans 
cette  classe  d'infortunés  en  raison  des  im- 
posteurs qui  singent  les  malheureux. 

25  ventôse  an  II. 
Extrait  du  3''  registre  des  procès-verbaux  et 
délibérations  du  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,  A.  N.,  BB^  81",  fol,  102-106. 

1993.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  par  lequel  le  Com- 
mandant général  se  déclare  très  content 
du  service,  <<  tant  que  nous  nous  enten- 
drons comme  cela,  nous  déjouerons  les 
projets  des  conjurés»;  la  veille,  ses  frères 
d'armes,  de  service  au  Temple,  ont  fait 
une  découverte  qui  fait  l'éloge  de  leur 
activité  et  de  leur  amour  pour  la  patrie. 
Veillez  toujours  de  même,  veillez  jusqu'à 
ce  que  vous  ayez  arrêté  tous  les  ennemis 
de  la  chose  publique;  le  Tribunal  révolu- 
tionnaire fera  justice  des  traîtres. 

Les  réserves  seront  de  20  hommes  par 
section  et  feront  de  fréquentes  patrouilles 
pour  surveiller  l'intérieur  et  l'extérieur  de 
la  ville,  le  Commandant  général  demande 
la  continuation  du  plus  grand  silence  et 
de  la  plus  grande  exactitude. 

Les  chefs  et  adjudants  généraux  de  lé- 
gions feront  plusieurs  rondes  dans  leurs 
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arrondissements  respectifs;  de  plus,  le 
Commandant  gt^néral  les  invile  à  faire 
passer  au  Tribunal  révolutionnaire  tous 
les  rapports  et  toutes  les  pièces  qui  pour- 
raient donner  quelques  éclaircissements 
sur  l'affaire  des  prévenus. 

26  ventôse  an  II. 
Copie  conforme,  signée  Je   Clément,  secré- 
taire de  l'Etal-major  général,  A.  N.,   BB^  76. 

1994.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  décidant  que  le  nommé  .Mel- 
letier  sera,  par  les  soins  du  Comité  de 
sirrveillance  de  la  section  du  Temple,  Ira- 
iluit  à  la  Conciergerie  et  les  pièces  le  con- 
cernant remises  îi  laccusatcur  public  du 
Tribunal  révolulioniiaire;  2°  chargeant  le 
citoyen  Longueville,  employé  dans  les  bu- 
reaux du  Comité,  de  mettre  sur-le-cliamp 
en  état  d'arrestation  et  de  conduire  à  la 
Force  les  nommés  Greney,  banquier,  et 
Démange,  son  secrétaire  ou  commis,  de- 
meurant rue  Traversière- Saint- Honoré, 
avec  apposition  des  scellés;  3° sur  la  péti- 
tion de  la  citoyenne  Bonenfant,  autori- 
sant le  citoyen  Liboran,  commissaire  de 
police  par  intérim  de  la  section  de  la  Ré- 
publique, à  remettre  à  ladite  citoyenne 
les  pièces  concernant  une  allaire  dont  le 
député  Savary  avait  fait  le  rapport  au  Co- 
mité de  législation. 

'26  ventôse  an  II. 
Extrait   du   registre  des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  .\l"ll  '292, 
fol.  77. 

I99">.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  décidant  que  le  citoyen  An- 
dré, détenu  par  ordre  <l\i  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  Marat,  sera 
amené,  le  lendemain  à  midi,  devant  le  Co- 
mité, par  les  soins  dudit  Comité  révolu- 
tionnaire; 2"  ordonnant  de  mettre  en  état 
d'arrestation  et  d'incarcérer  à  Saint-La- 
zare, comme  suspect  par  mesure  de  sûreté 
générale,  le  citoyen  Kranciii,  employé  au 
bureau  d'administration  du  l'iinlhénn,  et 
chargeant  de  l't'xéculion  de  cet  arrêté  un 
membre  du  Comité  île  surveillance  révcdii- 
lionnaire  de  la  section  du  Bonnet- Rouge. 

26  voiil''i'>c  an  II. 
Extrait  du    rcgintrc  des   mandats  d'arrtt  du 
Comité  de    sûroW  générale,  A.  N.,  AI'*il  29*, 
fol.   138. 


1996.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  portant  que  les  ennemis  de  la 
République  joignent  aux  moyens  ostensi- 
bles de  contrarier  la  marche  de  la  Révolution 
une  astuce  secrète,  telleque  l'accaparement 
des  monnaies  et  métaux  précieux,  et  étant 
informé  que  leurs  agents  se  rassemblent 
fréquemment  dans  le  café  tenu  par  le 
nommé  Méziére,  sous  le  nom  de  Café  du 
Cotnmerce,  rue  Saint-Martin,  chargeant  le 
citoyen  Limage,  en  qualité  de  commis- 
saire, de  se  transporter  cher  le  citoyen 
.Mézière,  cafetier,  à  l'elTet  de  faire  toutes 
recherches  et  perquisitions  tendant  à  dé- 
couvrir les  traces  d'accaparement,  agio- 
Uige  de  numéraire,  de  moimaies  et  métaux 
précieux,  et  du  résultat  de  ses  opérations 
ou  observations  dresser  procès-verbal,  dont 
il  sera  fait  rapport  au  Comité. 

26  ventôse  an  II. 
Extrait  du    registre   des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  S'.,  AF'il  2'.I4, 
fol.  MO. 

1997.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  !■>  dé- 
clarant avoir  écrit  à  l'accusateur  pui>lic 
du  Tribunal  révolutionnaire. pour  le  pré- 
venir que  le  nommé  Marquel,  rejeté  de 
son  sein,  était  le  collaborateur  d'Hébert, 
el  pourrait  être  compris  dans  la  conjura- 
liiin,  décidant  en  outre  de  lui  donner  avis 
que,  vers  le  mois  de  vendémiaire,  époque 
à  laquelle  ledit  .Marquel  fut  destitué  de  ses 
fonctions  d'accusateur  public  par  les  re- 
présentants du  peuple  près  l'armée  d'Ita- 
lie, il  se  présenta  au  (i^omilé  pour  y  re- 
prendre ses  fonctions,  mais  il  fui  alors 
pris  un  arrêté  les  lui  interdisant,  jii.Hqu'à 
ce  qu'il  se  fut  justilié  des  giiefs  qui  avaient 
causé  sa  destitution;  2°  sur  le  rapport  du 
citoyen  Chéry,  l'un  de  ses  membres,  con- 
sidérant que  le  nommé  Senonne,  ci-de- 
vant mari|uis,  est  sorti  du  territoire  de  la 
Répul>lii|ue  pour  se  rendre  à  Coblent», 
quartier  général  de  la  contre-révolution, 
le  2.'i  décembre  1791,  el  ti'esl  rentré  en 
France  que  le  10  avril  1792,  époque  à  la- 
quelle la  loi  défendait  la  rentrée  des  émi- 
grés, considérant  en  ontri-  «|u'il  a  été 
trouvé  elle»,  lui  des  letlrrs  ronlre-révolu- 
lionnaircs,  décidant  que  Senonne,  ancien 
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marquis  et  ancien  militaire,  sera  conduit 
à  la  Conciergerie,  comme  prévenu  d'émi- 
gration et  de  correspondance  avec  les  en- 
nemis de  la  République,  arrêtant  en  outre, 
d'après  la  correspondance  avec  les  émi- 
grés trouvée  chez  la  nommée  Brouillard, 
femme  de  Senonne,  qui  est  inculpée  d'a- 
voir tenu  des  propos  contre-révolution- 
naires, qu'elle  sera  également  conduite  à  la 
Conciergerie  et  que  toutes  les  pièces  re- 
latives, à  ces  deux  individus  seront  de  suite 
envoyées  à  l'accusateur  public  du  Tribu- 
nal révolutionnaire;  3°  quanta  la  citoyenne 
Drouillard,  (la)  femme  Malherbe,  Sirop, 
homme  d'affaires  de  Senonne,  Fremin, 
précepteur  des  enfants  de  Senonne,  tous 
impliqués  dans  l'atfaire  de  Senonne,  la  pre- 
mière,comme  épouse  d'émigré,  belle-sœur 
de  Senonne,  demeurant  chez  lui  et  soupçon- 
née d'avoir  détourné  à  son  profit  des  ob- 
jets provenant  de  son  mari,  maintenant  à 
la  Nation,  dont  elle  n'a  point  donné  d'état; 
Sirop,  comme  son  homme  d'affaires  et  se 
qualifiant  peintre,  quoiqu'il  ne  le  soit  pas; 
Fremin,  comme  précepteur  des  enfants 
Senonne  et  ex-génovéfain,  vivant  d'intelli- 
gence avec  Senonne,  dans  la  maison  du- 
quel il  logeait,  et  comme  accusé  de  propos 
inciviques;  décidant  que  ces  personnes 
seront  envoyées  dans  des  maisons  d'arrêt 
et  signalées  à  l'accusateur  public  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  pour  les  requérir, 
s'il  en  avait  besoin  dans  l'affaire  de  Se- 
nonne et  de  son  épouse;  4"  portant  que 
le  citoyen  Fouquier-TinviUe,  accusateur 
public  du  Tribunal  révolutionnaire,  en 
réponse  à  la  lettre  de  la  veille,  fait  con- 
naître que  le  citoyen  Marquet  est  détenu 
à  la  Conciergerie  ;  8°  constatant  que  le 
nommé  Senonne  et  sa  femme  ont  été 
transférés  à  la  Conciergerie;  6°  en  consé- 
quence de  son  arrêté  du  23  ventôse,  il  est 
procédé  par  le  Comité  au  scrutin  épura- 
toire  des  membres  qui  le  composent,  par 
rang  de  nomination,  d'où  il  résulte  que 
sont  admis  à  l'unanimité  les  citoyens Loys, 
(Clémence,  Fournerot,  Marchand,  Génois, 
llarny,  Dedouvre,  Lécrivain,  Francliet, 
Moissard,  Nicolas,  et  sont  admis  égale- 
ment, quoique  absents,  les  citoyens  Re- 
naudin,  Chàtelet,  Guigue,  jeune,  en  mis- 
sion du  Comité  de  sûreté  générale,  Deles- 


pine,  après  une  légère  discussion  ;  quant 
au  citoyen  Roulanger,  absent,  des  récla- 
mations se  sont  produites  à  son  égard,  à 
la  suite  desquelles  il  a  été  décidé  d'écrire 
au  Comité  de  sûreté  générale  pour  avoir 
des  renseignements  sur  son  compte.  L'on 
a  reproché  au  citoyen  Chéry  d'avoir  ré- 
digé la  pétition  en  faveur  de  Chaudot, 
notai l'e,  condamné  par  le  Tribunal  révolu- 
tionnaire, et  de  l'avoir  lue  à  la  barre  de  la 
Convention  nationale,  il  a  été  décidé  d'é- 
crire au  Comité  de  sûreté  générale  pour 
le  consulter  à  son  égard,  mais  qu'au  préa- 
lable on  attendrait  le  retour  du  citoyen 
Guigue. 

26  ventôse  an  II. 
Extrait  du  S^registre  des  procès-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,  ^.  Af.,  BB3  81D,  fol.  107-110. 

1998.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  déclarant  que  le 
service  des  barrières  s'est  assez  bien  fait 
la  nuit  précédente,  le  Commandant  gé- 
néral invite  ses  frères  d'armes  à  ne  s'em- 
parer de  denrées  quelconques;  cette  petite 
privation  fera  taire  les  malveillants,  qui 
cherchent  sans  cesse  l'occasion  de  nous 
humilier. 

«  Quelques  méchants,  stipendiés  par  des 
tyrans  étrangers,  plus  sanguinaires  et  plus 
coupables  que  tous  les  bandits  de  l'univers, 
ont  emprisonné  de  gaieté  de  cœur  tels  et 
tels,  eh  bien!  ces  tels  et  tels  sont  encore 
à  leurs  postes,  ils  y  sont  jusqu'à  ce  que  la 
justice  nationale  en  ordonne  autrement; 
ces  mêmes  méchants,  car  toute  cette  ca- 
lomnie part  de  la  même  bouche,  ont  as- 
suré qu'il  y  aurait  division  entre  la  repré- 
sentation nationale  et  les  i-eprésentés,  eh 
bien!  ils  se  sont  encore  trompés,  la  re- 
présentation est  à  son  poste  et  les  repré- 
sentés au  leur. 

«  Mes  frères  d'armes,  continue  Hanriot, 
soyez  toujours  sublimes  et  surveillants, 
souvenez-vous  que  la  Convention  natio- 
nale est  composée  de  Français,  qui;  toutes 
les  sociétés  populaires  et  la  Commune  le 
sont  aussi;  souvenez-vous  que  le  fer  dont 
nos  mains  sont  armées  n'est  pas  destiné 
à  déchirer  le  sein  d'un  père,  d'un  frère, 
d'une  mère,  d'une  épouse  chérie.  Souve- 
nez-vous que  dans  les  moments  de  trou- 
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blés,  vous  devez  quelques-unes  de  vos 
veilles  à  la  chose  publique.  Veillez  avec 
moi  el  souvenez-vous  de  mes  premières 
promesses  où  je  vous  fis  pari  de  l'horreur 
que  j'avais  pour  loule  effusion  de  sang. 

'■  Mes  frères  d'armes,  sociétés  popu- 
laires. Commune  de  Paris  et  toutes  celles 
de  l'intérieur,  rallions-nous  tous  ensemble 
auprès  de  la  Convention,  formons  par  celte 
réunion  une  masse  de  forces  inattaqua- 
bles, et  ne  donnons  pas  à  nos  ennemis  le 
temps  de  s'apercevoir  de  nos  divisions 
intestines. 

■•  Il  y  a  ."iOO.OOO  hommes  au  Nord,  pres- 
que autant  au  Midi,  les  quatre  coins  de  la 
République  sont  hérissés  de  troupes,  de 
bayonneltes  el  d'artillerie,  elles  attendent 
de  pied  ferme  nos  ennemis;  entendons- 
nous  bien,  ajournons  nos  querelles  et  nos 
haines  jusqu'à  la  destruction  du  dernier 
des  tyrans,  la  victoire,  le  ciel  el  la  nature 
entière  seront  pour  nous.  >• 

Le  Commandant  général  prévient  ses 
frères  d'armes  qu'il  ne  tolérera  jamais 
qu'aucun  d'eux  en  provoque  un  autre  au 
meurtre,  les  armes  qu'ils  portent  ne  doi- 
vent élre  tirées  que  pour  la  défense  de  la 
patrie;  c'est  le  comble  de  la  folie  de  voir 
un  Français  égorger  un  Français,  si  l'on 
a  des  querelles  particulières,  il  faut  les 
étouffer  pour  l'amour  de  la  patrie. 

Hanriot  dit  avoir  envoyé  plusieurs  de  ses 
frères  d'armes  à  la  découverte  d'accapa- 
reurs d'un  nouveau  genre. 

Le  poste  de  Saint-Lazare  restera  à  cenl 
hommes  jusqu'à  nouvel  ordre. 

27  ventôse  an  II. 
Copie  conforme,  «ignée  de  CIrmenI,  secrétaire 
do  l'Eut-major  gt'nérni,  A.  N.,  BB'  76. 

1909.  —  Arrêtés  du  Comité  de  si^relé 
générale  :  l'  ordonnant  la  mise  en  étal 
d'arrestjition  el  l'imarréralion  à  .Sainte- 
Pélagie  du  citiiyen  Tellier,  attaché  au  bu- 
reau ilu  ministre  de  l'inlérieur.  ainsi  que 
l'apposilioii  des  scellés  sur  ses  papiers, 
tant  dan.-*  le  lopemenl  qu'il  occupe,  n"  T», 
maison  du  ministre  de  l'intérieur,  que 
dans  celui  iju'il  tient  à  loyer,  rue  du  Crois- 
sant, n°  8,  el  chargeant  de  l'exécution  de 
cel  arrêté  le  citoyen  Chandelier,  secrélairc 
du  Comité,  qui   se   rendra  au  préalable 


auprès  du  ministre  de  l'intérieur, afin  de  le 
prévenir  de  la  mission  qui  lui  est  confiée; 
2"  chargeant  les  citoyens  Pasté  et  Sire- 
jeun.  secrétaires  du  Comité,  d'arrêter  el 
d'amener  nu  Comité  le  citoyen  Lasalle, 
imprimeur,  demeurant  rue  du  Faubourg- 
Saint-Denis,  au-dessous  de  la  rue  de  Pa- 
radis, la  première  porte  cochère  au-tles- 
sus  du  marchand  de  vins,  et  d'apposer  les 
scellés  sur  ses  magasins,  papiers  el  im- 
pressions, el  de  faire  la  même  opération 
pour  le  nommé  Dupont,  imprimeur,  de- 
meurant rue  Helvelius,  maison  dite  des 
Nouvelles  Catholiques. 

27  venlùse  an  H. 
Extrait  du    registre  des   mandais   d'arrêt  du 
Comité  de  sùrcto  einoialc.  .1.  .V  .  .\I"it    J'.t;'. 
fol.  77. 

2000.  —  Arréirs  liu  tonnlf  d.-  sûreté 
générale  :  !•  chargeant  le  citoyen  Pérès 
de  mettre  en  état  d'arrestation  le  nommé 
de  la  Calprenède,  ex-noble  el  banquier  de 
jeu  de  la  ci-devant  Reine,  demeurant  rue 
du  Monl-Blanc,  n°  18,  d'examiner  el  saisir 
ses  papiers,  el  d'arrêter  également  tous 
suspects  trouvés  chez  lui,  qui  seront  in- 
carcérés comme  ennemis  de  la  Révolu- 
lion  ;  2°  chargeanl  le  même  Pérès  de  pro- 
céder à  l'arrestation  de  la  femme  Saint- 
Julien,  dont  le  mari  était  trésorier  général 
du  clergé,  et  le  particulier  se  disant  son 
domestique,  qui  s'est  évadé  de  la  coin- 
luune  de  Fontaine-Française,  lorsqu'il  a  su 
qu'on  devait  l'y  arrêter,  ainsi  qu'a  l'examen 
de  ses  papiers  ;  3*  chargeanl  le  citoyen 
Héron  d'arrêter  le  ciloyeu  liuillin  de  Pou- 
gelon,  avocat,  chef  de  la  première  cons- 
piration de  celle  ville,  demeurant  sur  le 
boulevard  du  Temple,  grainle  maison  des 
patriotes,  avec  tous  suspects  trouves  chez 
lui,  el  d'examiner  ses  papiers;  i"  char- 
geant le  citoyen  Pasté,  secrétaire  du  Co- 
mité, de  meltre  en  élnl  d'arreslation,  à 
Sainle-Péingie,  la  nommée  Burgucl  1^  Place, 
femme  de  l'émigré  l.n  Place,  ex-noble, 
demeurant  maison  de  Russie,  rue  Traver- 
sière,  et  d'apposer  les  scellés  sur  ses  pa- 
jiiers. 

27  venlôM  an  IL 

Extrait  du  regintre  drs  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  «ùrcté  générale.  A.  S..  AF'M  '!9'i. 
fol.  78,  79. 
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2001.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1»  portant  que  le  citoyen  De- 
niars,  logé  maison  de  l'administration  à 
la  Compagnie  des  Indes,  place  des  Piques, 
sera  envoyé  dans  une  maison  d'arrêt  pour 
y  être  détenu  jusqu'à  nouvel  ordre,  et  char- 
gant  le  citoyen  Boismarat  de  mettre  les 
scellés  sur  ses  papiers;  -2"  ordonnant  éga- 
lement l'incarcération  du  citoyen  d'An- 
i.n'nn,  logé  rue  du  Mont-Blanc,  n"  23,  et 
l'apposition  des  scellés  sur  ses  papiers  par 
le  citoyen  Boismarat,  du  ciloyen  Gou- 
genot,  logé  rue  Le  Peletier,  n°  2,  du  ci- 
loyen Vaudeuil,  demeurant  rueCaumartin, 
M"  742,  du  citoyen  Boudeville,  logé  rue 
Vivienne,  n°  18,  du  ciloyen  Mauracin,  logé 
lue  Taitboul,  n-  9,  avec  apposition  des 
scellés  sur  leurs  papiers  par  le  même 
Boismarat;  3°  ordonnant  d'arrêter  partoul 
où  il  se  trouvera  le  nommé  Perrier,  ad- 
ministrateur en  chef  de  la  Compagnie  des 
Indes,  soit  à  Lorient,  département  d'Ille- 
el-Vilaine,  soit  à  Paris,  maison  des  Trois- 
Evèchés,  rue  des  Fdies-Saint-Thonias,  avec 
scellés  sur  ses  papiers  par  le  ciloyen  Bois- 
marat; 4°  décidant  que  le  ciloyen  (Cha- 
benat  de)  Bonneuil,  ci-devant  président  du 
Parlement  et  demeurant  dans  cette  com- 
mune, sera  arrêté  et  incarcéré  à  Sainte- 
Pélagie,  avec  scellés  sur  ses  papiers,  char- 
geant le  citoyen  Ployer  de  l'exécution  de 
ces  mesures,  avec  l'adjonction  de  deux 
commissaires  du  Comité  de  surveillance 
de  la  commune  de  Bonneuil. 

27  ventiiise  an  II. 
Extrait    du    registre    des  mandats  d'arrêt  du 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF'll  292, 
f>.l.  79,  80. 

2002.  —  Arrêtés  du  Comité  de  siireté 
générale  :  1°  chargeant  le  citoyen  Héron 
de  metlre  en  état  d'arreslation  le  ci-devant 
marquis  de  Toustain  d'Escrennes,  père  d'é- 
migré et  ami  de  Broglie,  demeurant  rue 
Saiiit-Eustache,  hôtel  de  Carignan,  et  d'exa- 
miner ses  papiers;  2°  chargeant  le  ciloyen 
Boismarat  de  procéder  à  l'arrestation  du 
citoyen  Gourlade,  logé  rue  Saint-Marlin, 
vis-à-vis  celle  Grenier-Saint-Lazare,  mai- 
son du  notaire,  et  d'apposer  les  scellés 
sur  ses  papiers;  3°  vu  les  réclamations  du 
citoyen   Fournier,  demeurant   rue   Mont- 


martre, et  les  attestations  en  sa  faveur, 
ordonnant  sa  mise  en  liberté  immédiate. 

27  ventôse  an  II. 
Extrait  du    registre  des  mandats   d'arrêt  du 
Comité   de  sûreté  générale,  A.  N  ,  AF'ir  292, 
fol.  SI. 

2003.  —  Arrêté  des  Comités  de  salut  pu- 
blic et  de  sûreté  générale  réunis,  ordon- 
nant la  mise  en  état  d'arrestation  immé- 
diate du  nommé  Vallée,  employé  au  bureau 
militaire  du  Comité  de  sùrelé  générale. 

27  ventôse  an  II. 
Extrait   du  registre   des   mandats    d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'il  292, 
fol.  81. 

2004.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  décidant  que  les  citoyens 
Didol,  actuellement  en  état  d'arrestation 
à  Saint-Lazare,  et  Dubois,  iils,  dit  Louvet, 
seront  transférés  de  ladite  maison,  le  pre- 
mier à  Sainte-Pélagie,  et  le  second  dans 
la  maison  d'arrêt,  dite  de  la  Bourbe  ;  2"  or- 
donnant la  mise  en  liberté  immédiate  du 
citoyen  André,  détenu  à  Sainte-Pélagie  par 
ordre  du  Comité  de  surveillance  de  la  sec- 
tion de  Marat  et  amené  au  Comité;  3°  or- 
donnant l'incarcération  du  citoyen  Dan- 
gereux,logé  rue  Portefoin,  au  Marais, n^n, 
avec  apposition  des  scellés  sur  ses  papiers 
par  le  ciloyen  Boismarat;  4°  ordonnant 
également  l'incarcération  du  citoyen  Li- 
mière,  logé  rue  Grange-Batelière,  la  pre- 
mière porte  cocbère  en  entrant  par  le 
boulevard,  avec  scellés  sur  ses  papiers  par 
le  citoyen  Boismarat. 

27  ventôse  an  II. 
Extrait    du   registre  des  mandats  d'arrêt   du 
Comité  de  sûreté  générale,  .4.  N.,  AF'ii  294, 
fol.  138,  139,  140. 

200"j.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  chargeant  le  citoyen  Bayeux 
de  porter  à  l'accusateur  public  près  le  Tri- 
bunal révolutionnaire  les  lettres  et  pièces, 
au  nombre  de  41,  trouvées  chez  le  ci-de- 
vant abbé  Royer,  ancien  maître  des  re- 
quêtes et  ex-constituant,  et  de  le  transférer 
de  la  maison  d'arrêt  du  Luxembourg,  où 
il  est  détenu,  à  la  Conciergerie,  pour  y 
être  jugé  par  le  Tribunal  révolutionnaire; 
2°   ordonnant  d'arrêter  partout  où  il  se 
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trouvera  cl  d'incarcérer  dans  une  maison 
d'arrél  de  Paris  le  nomnn'  Marie-Maurice 
Rivoire,  ci-devant  vice-prt-sident  du  dé- 
parlement  de  l'Aisne  en  1792,  acluelle- 
ment  à  Paris  sous  le  nom  de  Godard,  taille 
de  5  pieds  1  pouce  au  plus,  ilgé  de  3G  à 
40  ans,  châtain  foncé,  barbe  épaisse,  vi- 
sage rond,  menlon  un  peu  de  travers, 
marqué  de  petite  vérole,  une  épaule  plus 
haute  que  l'autre,  gros  et  trapu,  front 
haut  et  découvert,  voix  grêle,  yeux  gris, 
avec  apposition  des  scellés  sur  ses  elfets 
et  papiers. 

27  ventùsc  an  II. 
Extrait  du   registre   des  mandais  il'arrèt   du 
Gomi'^  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'li  '2'ih, 
fol.   !40,  Ul. 

2006.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  la  mise  en  étal 
d'arreslation  du  citoyen  Touraiit.  teneur 
de  livres  de  la  Compagnie  des  Indes,  avec 
apposition  des  scellés  sur  ses  papiers  par 
le  citoyen  Boismarat;  2°  ordonnant  la 
mise  en  état  d'arrestation  et  l'incarcéra- 
tion dans  une  maison  d'arrêt  jusqu'à  nou- 
vel ordre  du  citoyen  Salb',  auteur,  d'après 
son  aveu  même,  de  l'ouvrage  intitulé  : 
F-imiine  ou  (te  In  /Ic/iuWic/HC  de  Platon  ; 
.3»  décidant,  de  concert  avec  le  Comilé  de 
salut  public,  que  le  nommé  Chaumctte, 
agent  national,  sera  incarcéré  dans  une 
maison  d'arrêt  et  les  scellés  mis  sur  ses 
papiers. 

27  ventôse  .in  II. 
Exlriit   du    rcgiatrc    des  innndiils    il  arréi  ilu 
Comilé  de  .sûreté  générale,  A.  IV.,   AF'il  294, 
fol.  Hl,  \i1. 

2007.  —  Ijriili.  ration  du  Comité  de  salut 
public  du  Itéparlement  de  Paris  :  1°  rece- 
vant des  mains  du  Comilé  de  surveillance 
de  la  section  de  Hon-l'onscil,  avec  le  pro- 
ri's-verbnl  de  son  arreslalinn,  b-  nommé 
Ilippolyte  Sanguin,  radi-l,  vivant  de  son 
bien,  deineuraiil  habiluelleinent  à  Sar- 
celles, pri'-s  lioiicssc,  logeant  nctuellemciit 
à  Paris,  en  maisoti  garnie,  rue  Neùve- 
Saint-Marc,  ii"  8;  2"  rluirgeant  le  citoyen 
Tissel,  avec  l'arljunction  iriin  meiiibrc  du 
(Àmiité  de  HUrveillance  de  la  section  des 
Sans-(>uloltes,  de  se  transporter  rue  Cou- 
peau,  hôtel   du   ci-devont  Jardin  du   Roi, 


chez  la  femme  Chevalier,  logeuse,  aHn  de 
perquisitionner  chez  elle  et  de  l'amener 
au  Comité,  ainsi  que  la  veuve  Poussin, qui 
demeure  chez  elle,  ce  qui  est  effectué; 
3°  déclarant  envoyer  à  la  maison  d'arrêt 
du  Luxembourg  le  nommé  Frémin,  pré- 
cepteur des  enfants  de  Senonne,  à  celle 
du  Port-Libre,  rue  de  la  Bourbe,  la  femme 
Malherbe,  ainsi  que  le  nommé  Sirop;  3*  re- 
cevant de  la  Commission  épuraloire  des 
Postes  le  procés-verbal  de  ses  opérations, 
en  date  du  23  venlAse,  contenant  la  liste 
des  citoyensqui  la  composaient;  S'annon- 
çanl  avoir  entendu  le  nommé  lioutelle, 
peintre,  et  n'avoir  rien  statué  sur  son 
compte;  G°  après  examen  de  l'affaire  Ho- 
noré Hubert,  jardinier  de  Senonne,  consi- 
dérant qu'il  s'est  conduit  d'une  manière 
suspecte,  en  jetant  dans  un  puits  les  ob- 
jets désignés  aux  procès-verbaux,  en  en 
détournant  une  partie  au  prolil  de  l'ouvrier 
qui  les  avait  retirés,  en  donnant  encore, 
le  lendeiniiin,  une  boite  d'or,  drux  mé- 
daillons, une  douzaine  de  couteaux  .'i  man- 
che d'argent  à  ce  même  ouvrier,  considé- 
rantipi'il  a  tenu  cette  conduite  aulnomciit 
de  rarrrstatlon  de  Senonne  et  depuis,  et 
qu'il  s'est  mis  dans  le  cas  de  faire  suppo- 
ser qu'il  parlagcail  les  sentiments  de  ceux 
qui  lui  donnèrent  ou  tirent  donner  l'ordre 
de  jeter  à  fonds  perdu  les  objets  en  ques- 
tion, considérant  enfin  que.  comme  jar- 
dinier, Honoré  Hubert  peut  dans  ce  mn- 
nicnl  être  ulile  à  la  culture  des  terres  dont 
il  l'st  chargé,  décidant  que,  pour  ne  point 
entraver  cette  culture,  il  sera  renvoyé  a  sa 
commune,  sous  la  rcspunsubililé  et  l'ins- 
pection du  Comilé  de  surveillance  de  la 
commune  de  Boiineuil-sur-Marne,  el  qu'in- 
dic^ilion  sera  donnée  ù  l'accu.sateur  public 
du  Tribunal  révolutionnaire  du  lieu  de  sa 
résidence,  pour  en  obtenir  des  renseigne- 
cnenls,  s'il  le  juge  t\  propo.s,  ce  qui  est  ef- 
fectué. 

27  venlo>c  nn  II. 
Extrait  du  3'rcgistrc  dc.<  procès-verimux  et  dt- 
libéralinni  du  Comité  do  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Pari».  A .  N.,  BU'  81"'.  fol.  lin. in. 

2008.  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  ili-  la 
force  armi'"  de  Paris,  portant  i|ue  la  garde 
aux  barrières  ne  laissera  sortir  de  la  ville 
aucun   fusil  quelconque,  sans  que  b-  por- 
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teiir  ne  soit  muni  d'une  permission  des 
autorités  constituées. 

On  se  plait  à  répandre  sur  Paris  des 
iilrocités,  incroyables  aux  yeux  de  tout  bon 
républicain,  mais  qu'importe,  et  quel  rap- 
port la  calomnie  peut-elle  avoir  avec  des 
hommes  vertueux  et  irréprochables? 

«  Depuis  lo  jours,  déclare  Hanriot,  on 
accapare  nos  denrées  au  dehors,  des  mé- 
chants, répandus  sur  les  routes,  disent 
qu'à  Paris  on  vole,  on  pille  tout,  impos- 
teurs I  rendez-vous  à  la  Commune,  vous  y 
verrez  le  tableau  de  notre  serment,  il  n'y 
a  pas  un  seul  bon  républicain,  fonction- 
naire public,  en  entrant  en  fonction,  qui 
ne  fasse  le  serment  de  défendre  les  per- 
sonnes et  les  propriétés,  quelles  sont  celles 
(jui  ont  été  pillées?  Citez-en  une  seule'.' 
Vils  brigands,  vous  ne  nous  découragerez 
jamais,  le  peuple  ne  se  séparera  pas  du 
peuple,  et  en  dépit  de  l'intrigue,  !a  justice, 
l'Egalité  et  la  Liberté  triompheront,  seront 
éternelles,  et  les  calomniateurs,  les  intri- 
gants et  les  hommes  de  mauvaise  foi  pas- 
seront. " 

Les  citoyens  de  service  à  la  distribution 
des  légumes  surveilleront  ceux  qui,  après 
en  avoir  déjà  reçus,  se  remettront  à  la  fde 
pour  en  avoir  une  seconde  fois. 

28  venldse  an  II. 
Copie   conforme,   signée    de   Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A.  N.,  BB'7G. 

2000.  —  Ha|iport  dé  la  surveillance  de 
l'administration  de  Police  de  la  Commune 
de  Paris  :  1°  faisant  connaître,  en  ce  qui 
concerne  l'esprit  public,  que  le  peuple  de 
Paris  est  toujours  le  même,  qu'on  est 
contentde  la  surveillance  qui  a  fait  décou- 
vrir le  complot,  circonstance  qui  a  aug- 
menté la  confiance  des  Sans-culottes  à  un 
degré  duquel  elle  ne  descendrait  que  bien 
difficilement,  que  les  groupes  sont  aussi 
nombreux,  mais  moins  bruyants,  que  les 
sections  se  conduisent  révolutionnaire- 
ment,  surveillant  exactement,  et  ça  ira; 
2"  pour  ce  qui  touche  les  subsistances, 
les  denrées  et  le  poisson  augmentent  de 
jour  en  jour;  l'aflluence  est  toujours  la 
même,  mais  elle  ne  durera  pas.  Les  femmes 
commencent  à  s'ennuyer,  elles  voient  que 
les  approvisionnements  se  font  avec  soin 
ï.  X. 


et  que  l'on  s'occupe  de  Paris  de  manière 
à  pourvoir  à  tous  ses  besoins. 

Les  marchands  de  bœufs  annoncent 
qu'il  n'y  aura  point  de  bœufs  au  marché 
de  Poissy,  attendu  qu'ils  ne  savent  com- 
ment acheter  sans  connaître  le  maximum, 
et  qu'ils  ne  veulent  point  s'exposer. 

Un  jeune  homme  s'est  brûlé  la  cervelle 
dans  la  commune  de  Bercy,  on  est  occupé 
en  ce  moment  à  connaître  les  causes  de 
ce  suicide. 

28  venlùse  an  II. 

Original,  signé  de  La  Fosse,  chef  de  la  sur- 
veillance de  la  Police,  A.  A'.,  W  76,  cote  27. 

2010.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  ordonnant  la  mise  en  état 
d'arrestation  du  nommé  Dommanget  et  sa 
détention  jusqu'à  nouvel  onlre  à  la  Force; 
2°  ordonnant  la  mise  en  liberté  immédiate 
du  citoyen  Rubeau,  conduit  au  Comité  par 
ordre  du  Comité  de  surveillance  de  la  sec- 
lion  de  Chalier;  3°  décidant,  par  mesure 
de  sûreté  générale,  que  le  ci-devant  baron 
de  Menou,  ex-constituant,  sera  arrêté  sur- 
le-cbamp  et  conduit  à  la  Force,  pour  y 
rester  jusqu'à  nouvel  ordre. 

28  ventôse  an  II. 
Extrait   du   registre   des   mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'lI  202, 
fol.  82,  83. 

2011.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté 
générale  à  l'agent  national  près  le  Dépar- 
tement de  Paris,  déclarant  avoir  eu  occa- 
sion de  remarquer  combien  les  Comités 
de  surveillance  sont  chargés  de  fonctions 
étrangères  à  celles  qui  leur  sont  déléguées 
par  leur  institution,  observant  que  cette 
accumulation,  irrégulière  et  nécessaire- 
ment nuisible  à  l'intérêt  général,  n'est 
qu'un  moyen  d'atténuer  la  surveillance 
qu'ils  doivent  exercer  continuellement  et 
de  les  astreindre  à  une  responsabilité  qui 
les  mettrait  en  quelque  sorte  sous  une 
dépendance  qui  ne  peut  les  atteindre,  et 
l'invitant  très  expressément  à  s'opposer 
autant  que  possible  aux  mesures  désorga- 
nisatrices  d'une  surveillance,  dont  il  est 
important  de  laisser  le  libre  exercice  aux 
Comités  qui  en  sont  chargés,  à  faire  (re- 
tirer) à  l'instant  toutes  les  commissions 
ou  mandats  qui  leur  auraient  été  adres- 
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ses,  el  à  inforiiier  sous  trois  joure  le  Cuuiilé 
(lu  nouvel  ordre  qu'il  esl  iustaiit  li'i'-ltiblir. 

28  veiilCse  an  II. 
EUrait  du   registre  des   mandais  d'arrèl  du 
Comité  de  gi'irelé  générale,  .\.  .V..  Al-'*il  '2\lî, 
fol.  8Î.    . 

2012.  —  l,elU-e  du  Coiiiilc  d»-  siiieli- 
uénérale  à  l'accusaleur  piildic  du  Ti'ibuii;il 
li-viilulionnaiff,  lui  adressiinl  uiu-  letliT 
et  une  noie  conccniaiil  li-  miniini-  l'.nusin. 
Irad'jil  au  Tribunal. 

'.'8  vuntôïc  au  II 
Kitrait  du  rogislre   des  inaudals    d'arrùl   du 
Comité  de  siireli-  générale,   .\ .  A'.,   .\F'ir  Î92, 
f..I.  80. 

2013.  —  Arrélù  du  (.oinilt'  de  sùielt- 
ytinérak',  ohargcaiil  le  liloxeii  liuibcri, 
i|ui  s'adjoindra  le  eilojeu  André,  inenibiT 
du  Coniilé  des  Belges,  de  iiiellii'  en  étal 
d'arrestation  el  d'incartûrer  à  la  l'orce  le 
ei-devaiil  vicomte  Edouard  de  Vaikiers, 
bani|uii-r  de  la  cour  de  Vienne,  Hoyé.  père 
l'I  liU.  banquieis  à  Paris,  Uaulpreiiié,  négi'- 
1  iaiil  de  Hru.\ell(is,  Gruyer,  i'n)|>loyé  ci-de- 
\anl  dans  les  (iuautes  de  Bruxelles,  le 
nommé  La  Violelte  Beldiiii^uer.  membre  de 
r.Vssembléedes  Beltres.  le  nommé  liubosiji. 
le  nommé  Helhs,  négociant  de  la  ville  de 
liand,  Jacques  Suvock,  courtier  de  Bruxel- 
les, Françoise  Kaiser,  dite  Julie,  la  lemnie 
ilu  nommé  Gadolle,  ayenl  cli-  ri'.v-miiiistrc 
Knland,  I)U|>uis,  natir  de  l.yon.  iHililly, 
de  Brni.'es,leei-devanl  comte  de  Vilain  \l\, 
de  (iand,  Vandcsten,  ci-devant  prêtre  eu 
Belgique,  il'Or,  avocat  d'Anvers,  Siner, 
aussi  avocat  d'Anvers,  Lambert,  adminis- 
trateur d'.Xnvers,  hucoudrnv,  ex -noble 
français,  ces  cinq  derniers  employés  dans 
les  bureaux  du  ministre  de  l'intérieur, 
Itastinel,  commissaire  en  Belgique,  avec 
ordre  de  les  détenir  sépaiémenl  l'I  d'.i|i- 
ptisi-i-  les  scellés  sur  leurs  papiers. 

28  V(nlM<c  an  II 
Dxlrail  du    registre  des  iiiaii'Jul>  d  nnul   <lii 
Comité  de  (ùrelé  gtinéralc,   A.  A'.,  Al 'n  VJi. 
fol.  84. 

2o|4.  —  Arrêté  du  Comité  de  sftreté 
(rénérale,  vu  la  pétition  du  citoyen  Jenn- 
Joseph- François  Marcovelle,  domicilié  à 
l'iiris,  rue  Sninl-llonoré,  u"  14  4H.  tendant 
n  obtenir  la  lever  dfs  siiîlli'-s  apposés  sur 
les  flfi'ls  el   papiers  du   iito\en  .Ménard, 


poui  en  extraire  un  titre  principal  d- 
créance,  nécessaire  pour  les  iatéréls  de  la 
iiiére  diidit  Marcovelle,  cliarf.'eanl  'e  Co- 
mité révolutionnaire  de  la  section  de  la 
Moulagne,  en  présence  du  citoyen  Morel, 
secrétaire  du  Comité,  de  lever  les  .scellés 
apposés  sur  les  ell'els  et  papiers  dudil 
.Ménaitl,  ei-devant  receveur  de  renies,  ninrl 
dans  une  maison  de  détention,  pour  en 
extraire  le  litre  princi|ial  de  créance,  né- 
cessaire à  l'ellelde  percevoir  le  rembour- 
sement du  capital,  qui  doit  être  remis  au 
débiteur. 

'16  vculù!,c'  au  II. 
Kxtrail   du    registre  des   mandais  d'arn-t    du 
Comilo  de   sùrclé  ifcnérale,    .\.  .V..  AF*!!  ?0I, 
fol.  8?.. 

201!»  —  Arrélés  du  Comité  di-  suret' 
générale  :  I'  cliargeanl  le  citoyen  Martin 
d'arrêter  et  de  conduire  à  Saint- l.a/.arc  l<- 
nommé  Caslelbajac  el  d'apposer  les  scidlés 
sur  ses  papiers  ;  2*  ordonnant  de  levei 
les  scellés  clie/.  le  citoyen  liupont,  imiui 
ineur,  mais  cliari^eant  le  (;oiiiité  réMdu- 
lionnairc  de  la  section  Le  l'eleliei-  de  sur- 
veiller l'imprimerie  dudil  liupont:  ;<■' or- 
doiinaiil  la  mise  en  liberté  immédiate  du 
citoyen  itaballie.  Agé  de  'M  ans.  détenu 
aux  casernes  des  Carmes;  l'autorisant  le 
citoyen  Biestai,  secrétaire-t;reflier  du  t'o- 
iiiilé  civil  de  la  section  de  la  lléunioii,  ii  se 
transporter  en  la  maison  de  détention 
pour  faire  siijiier  les  ceiliticats  «le  rési- 
dence des  détenus  domiciliés  dans  la  sec- 
tion, en  s'adjoiunaiit  deux  membres  du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  de  la 
Réunion;  r»°  ordonnant  In  déientioii,  par 
mesure  de  silreté  irénérnle,  à  Sninle-I'é- 
In-jie,  du  citoyen  Pubois,  administrateur 
du  Département  de  l'nris.  et  la  mise  si>us 
scellés  de  ses  papirrs;  H°  ■•rdonnaiil  de 
meltie  en  état  d'an  estallMii  i-t  de  loiidiiire 
dans  l.'i  maison,  dili' des  Anglaises, la  nom 
■  née  Dupeilb  ,  lilb'  d<'  Ouillon.  baii:ii<ur. 
et  logeant  cher  Cliirat.  ci-di'Nant  agent  de 
1  bauge,  boulevard  Montmartre,  n»  21,  vis- 
à-vis  le  jardin  M'Oiinioreiiry,  et  d'apposer 
les  scellés  sur  ses  papiers. 

W  vcnlôw  an  II. 
nxirail  du    registre  de»  m.andal»  d'arr.'l    du 
(Iiiiiiit)'    dr  «ftrcté  |«»nénilc.  A    .V  .  AF'ii   ?'M, 
fol.  M.l.  m.  H'J. 
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2(llli.  —  Ant-Lé  des  Cuiiiilùs  de  salul 
public  (.4  de  sûreté  générale,  décidaul  que 
le  ciloyen  Aiitonelle,  juré  au  Tribunal  ré- 
volutionnaire, sera  mis  sur-le-cbanip  en 
état  d'arrestation  et  les  scellés  apposés 
sur  ses  papiers. 

28  venlose  an  II. 
Extrait  du   registre  des   mandats  d'arrêt   du 
tJoinité  de  sûreté  générale,  A.   A'.,  AF'li  294 
fol.   144. 

2017.  --  Lettre  du  t'.oinité  de  snrelé 
générale  au  citoyen  Rubeau,  uieuibre  du 
t:oniilé  des  Helges,  rue  des  Mathurins, 
près  le  Comité  révolutionnaire,  le  convo- 
((uant  pour  le  soir,  à  7  heures,  au  Comité, 
avec  le  citoyen  .\ndré. 

28  venlùse  au  II. 
Extrait  du    registre    des   mandats   d  arrêt  du 
Comité   de    sûreté  générale,   A.  A'.,  AF'II  2'.l4, 
fol.   U.S. 

20IK.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté 
L'énérale  au  maire  de  la  Commune  de 
Paris,  déclarant  qu'à  n'en  pas  ilouler,  les 
(Comités  de  surveillance  sont  tellement 
entravés  dans  leur  marche  par  l'abondance 
de  fonctions  ou  commissions  particulières 
qu'il  ne  leur  est  plus  possible  d'atteindre 
leur  but,  qu'aujourd'hui  surtout,  il  est 
indispensable  d'éloigner  d'eux  tout  ce  qui 
pourrait  détourner  leur  attention,  ralentir 
leur  activité  et  les  soumettre  à  une  res- 
ponsabilité et  à  des  inlluences  qui  doivent 
leur  être  parl'aitement  étrangères,  lui  de- 
mandant en  conséquence  de  laire  en  sorte 
que  toute  mission  ou  délégation,  qui  au- 
raient pu  leur  être  adressés  par  des  pou- 
voirs émanés  du  Conseil  général  de  la 
(-ommune  de  Paris,  soient  à  l'instant  re- 
tirés, et  qu'à  l'avenir  il  ne  puisse  leur  en 
être  conféré  de  contraires  à  leur  insti- 
tution. 

2S  veutose  an  II. 

E.\trait  du  registre  dos  mandats  d'arrêt  du 
I  oinite  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF*n  294, 
fol.  145. 

2019.  —Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  1°  pro- 
cédant à  l'interrogatoire  de  la  femme  ("lie 
valier,  tenant  une  maison  garnie,  rue 
Coupeau,  et  à  celui  de  la  femme  Poussin, 


ouvrière  en  linge,  demeurant  chez  ladite 
femme  Chevalier,  d'après  lequel  le  Comité 
a  envoyé  à  l'accusateur  public  du  Tribunal 
révolutionnaire  copie  de  la  dénonciation  pi'o- 
duite  contre  la  femme  Poussin,  avec  prière 
de  donner  son  avis  pour  savoir  si  elle  doit 
être  envoyée  audit  Tribunal;  2°  recevant 
une  députation  de  la  Société  populaire 
d'Issy-l'Union,  qui  demande  les  motifs  de 
l'arrestatiou  des  citoyens  Ivolberger  et 
Laniy,  de  cette  commune,  avec  envoi  d'un 
extrait  du  procès-verbal  du  Comité,  qui 
constate  leur  mise  en  liberté;  3°  recevant 
une  lettre  de  Philippeaux,  député  à  la  Con- 
vention nationale,  qui  demande  les  motifs 
de  l'arrestation  du  nommé  Desenue,  son 
libraire-imprimeur.  Maison  Egalité,  arrê- 
tant de  répondre  au  citoyen  Philippeaux  et 
d'envoyer  copie  des  pièces  concernant  De - 
senne  ainsi  quela  lettre  de  Philippeaux  aux 
Comités  de  sûreté  générale  et  de  salutpublic 
pour  les  inviter  à  se  prononcer  sur  cette 
alTaire;  4"  adressant  au  Comité  de  la  sec- 
lion  des  Sans-Culottes  copie  du  procès- 
verbal  d'arrestation  des  femmes  Poussin 
et  Chevalier;  o"  sur  l'observation  faite  par 
l'un  des  membres  que  les  ennemis  do  la 
Révolution  répandent  dans  le  public  les 
bruits  les  plus  calomnieux,  prétendant  que 
les  patriotes  vont  être  arrêtés,  que  déjà  plu- 
sieurs d'entre  eux  le  sont,  que  leur  but,  en 
semant  ces  faux  bruits,  est  de  glacer  le 
courage  des  bons  citoyens  et  de  les  rallier 
autour  de  leur  parti  pour  le  sauver;  un 
autre  membre  ayant  proposé  un  projet  de 
proclamation  au  peuple  jiour  le  prémunir 
contre  cette  sorte  d'intrigue  et  en  ayant 
donné  lecture,  le  Comité  en  arrête  l'im- 
pression au  nombre  de  2,000  exemplaires, 
pour  être  affichée  partout  où  besoin  sera, 
décide  qu'elle  sera  littéralement  insérée 
au  procès-verbçil  et  que  copie  en  sera  en- 
voyée aux  Comités  de  salut  public  et  de 
sûreté  générale. 

Proclamation  du  Comité  de  surveillance 
du  Département  de  Paris  à  ses  conci- 
toyens : 

11  Quel  que  soit  le  masque  dont  se  couvre 
le  conspirateur,  ses  lâches  complots  n'é- 
chapperont point  à  Iceil  surveillant  du 
peuple,  ses  manœuvres  sourdes  seront  dé- 
voilées, ses  crimes  paraîtront  au   grand 
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jour,  cl  le  glaive  de  la  loi  frappera  inJis- 
lincleiiient  toutes  les  léles  coupables. 

"  Ciloyens,  resserrons  plus  que  jamais 
les  niruJs  de  la  fraternil»',  que  nos  cu-ui-s 
se  confoiidenl  et  n'en  forment  plus  iju'un 
seul,  brûlant  du  même  amour  pour  la 
liberté. 

•'  Entourons  de  noire  force  el  de  toute 
noire  conliunce  la  Montagne  sainte,  les 
Comités  de  salut  public  el  de  sûrelé  géné- 
rale de  la  Convention,  ils  ont  sauvé  el 
sauveront  encore  la  République. 

<•  Rejetons  loin  de  nous  les  bruils  ca- 
lomnieux répandus  par  les  contre-n'-volu- 
lionnaires.qiie  tel  et  tel  patriote-  vont  être 
ou  sont  ai  riHés,  ces  bruits  ne  sont  s^més 
que  pour  diminuer  réner/ïiedes  patriotes, 
les  enjjager  à  se  réunir  aux  malveillants 
pour  sauver  leur  parti,  mais  le  piège  est 
trop  grossier;  non,  les  patriotes  n'ont  rien 
à  craindre,  les  conspirateurs  seuls  doivent 
Irembler. 

"  Attendons  avec  respect  le  jugement 
du  Tribunal  auguste  et  terrible  qui  purge 
si  bien  la  terre  de  la  Liberté  des  monstres 
qui  la  souillent  el  i|ui  la  déslmnorent.  " 
6°  convoquant  divers  employés  de  la  Poste 
des  bureaux  du  départ,  de  l'arrivée,  du 
chargement  el  de  la  taxe,  pour  le  lende- 
main à  la  séance  du  soir,  afin  de  fournir 
au  Comité  des  renseignements  sur  le 
nommé  Dagant,  père,  employé  à  la  Poste. 

'28  vonlâse  an  IL 
Extrait  du   3*   registre  des  procès-verbaux  et 
délilN-ralians  du  Comité  de  sarveillaocc  du    Dè- 
parlemenldePari<<.A.A'.,BB'81",fol.ll3-JI6. 

21120.  —  Lettre  du  Comité  de  surveil- 
lance du  F)épnrlempnt  de  Paris  aux  Comi- 
tés de  salut  public  i-t  de  sûreté  générale, 
déclarant  que  la  milveillance  qui  s'agite 
dans  tous  les  sens  répand  le  bruit  i|iie  b's 
liomme»  qui  ont  c<io[iéré  à  la  Révidulion 
<lu  :il  mai  el  autres  patriotes  vont  être 
arrêtés,  «m  (|u'ils  le  snnt  di'-jà.  le  but  (pie 
se  propoMcnl  les  enni-iiii.-  de  la  cimse  pn- 
bli(|ue  en  faisant  courir  ces  bruit."»  i-st 
d'clfrnycr  les  patriote»,  de  grossir  le  parti 
des  mécontents  el  de  sauver  par  ce  moyen 
les  conjurés,  fi  annonçaiil  que  le  Comité 
a  cru  devoir  faire  une  [iroclnmation  pour 
rassurer  les  citoyens,  qu'il  leur  en  adresse 


une  copie  et  qu'il  l'enverra  de  suite  à  l'im- 
pression. 

28  vcnlusc  an  H. 
Extrait  du  registre  de  copie  des  Icllrcs  du 
C<iniil<?<lc  falul  public  du  Déparlcmcat  de  Pari-, 

^\.  A..  Bij'  81,  fui.  m. 

2021.  —  Lettre  du  Comité  de  surveib 
lance  du  D-}parleincnl  de  l'aris  à  l'accusa- 
teur public  du  Tribunal  révolutionnaire, 
accompagoanl  l'envoi  d'une  dénonciation 
qui  n'est  revêtue  que  d'une  seule  signa- 
ture. Comme  l'objet  est  grave,  le  priant  de 
faire  coimailre  le  plus  tiM  possible  le  parti 
que  doit  prendre  le  Comité. 

28  ventijsc  an  IL 
Extrait  du    registre    de    co|iic  des  lellres   du 
Comilii  de  salut  public  du  lU-pnrIcment  de  Paris, 
A.  .V.,  RB^  81,  fol.  40. 

2022  —  Extrait  de  l'ordre  du  jour  de  la 
force  armée  de  Paris,  notifianl  le  décret 
de  la  Convention,  du  13  venlûse,  qui  in- 
terdit à  toutes  autorités  constituées  d'at- 
tenter en  aucune  manière  à  la  personne 
des  envoyés  des  gouverncmenls  étran- 
gers; les  réclamations  qui  pniirrnieiit  s'é- 
lever contre  eux  seront  portées  au  Co- 
mité de  .salut  public,  seul  compétent  pour 
y  faire  droit. 

Le  concours  pour  les  élèves  du  génie 
étant  terminé,  le  ministre  de  la  guerre 
invile  le  (^)mmandanl  général  à  en  préve- 
nir les  sections  ;  en  conséquence,  tous  les 
comniandaiilsdes  postes  et  patrouilles  ar- 
réteronl  tous  les  militaires,  e.vcepté  ceux 
<|ui  établiront  avoir  été  re<;us  audit  con- 
cours; ceux  qui  ne  l'ont  pas  été  ayant  été 
mis  en  demeure  de  rejoindre  sur-le-cbamp 
leurs  corps  n-speclifs.  On  arrêtera  aussi 
aux  barrières  el  dans  tous  les  posles  inté- 
rieurs ceux  (|ui  arrivent  encore  joiirnelb'- 
menl  dans  l'aris,  sans  permission. 

Nul  officier  militaire  n'a  If  droit  de  fer- 
mer une  barrière  sans  »ine  .'lutoiisation 
des  aulorités  < ^tiluéi'S. 

Les  citoyens  arrivant  a  Paris  ne  doivent 
point  être  inquiétés  en  entrant  dans  lu 
ville,  à  moins  qu'ils  ne  soient  liots  la  loi. 

La  garde  des  ba^^i^re»  ne  iloil  point 
s'emparer  de  ce  i|ui  appartient  \  autrui:  si 
quelques  ciloyens  sont  réfiactain-s  an  rè- 
glement de  police,  lesdélinquantsdevronl 
ôtre  liaduits  devant   b'S  autorités  b'-uales. 
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I.o  CoiiiniaiKlanlg(''iiôral  iiivilo  aussi  ses 
frères  d'armes  à  sévir  contre  ceux  qui 
coujient  les  lilés  pniir  la  niuirriturc  des 
lapins. 

■^0  venli'iso  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Clément,  secré- 
taire de  l'Etat-major  général,  A,  N.,  I3C'  7G. 

■202;5.  —  Ari-tMe'-s  du  dm.ilr  de  sûreté 
iténéiale  :  1°  ordonnant  la  mise  eu  état 
d'arrestation  cl  l'envoi  à  la  Force  du 
nommé  Doligny,  logé  maison  Ilerbaux, 
nie  Saint-Houoré,  n°  160,  ci-devaut  luMel 
d'Angleterre,  et  l'examen  minutieux  de 
ses  papiers;  2°  cliargeant  le  Comité  de 
surveillance  de  la  section  de  lîrutus  d'ar- 
rèler  et  de  conduire  à  Saint-Lazare  le  fils 
du  ci-devant  prince  de  Poix,  actuellement 
à  Paris,  ainsi  que  Yermondanl,  ex-oralo- 
lien,  demeurant  rue  de  Cléry,  et  d'appo- 
ser les  scellés  sur  leurs  papiers;  3°  déci- 
dant que  le  nommé  Bertels,  notaire,  sera 
réintégré  sur-le-champ  dans  la  maison 
d'arrêt  du  Luxembourg  par  les  soins  du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  [des 
Amis]  de  la  Patrie;  4"  décidant  que  le  di- 
recteur du  Joiiriial  des  décrcls  pour  les  liabi- 
Ifinls  des  campaçjncs,  rue  Jcan-Jacquos-Rous- 
seau,  n''38,prés  le  café  de  la  Poste,  sera  mis 
en  élal  d'arrestation  et  conduit  au  Coniilc 
do  si'irelé  générale,  ses  papiers  examiés 
et  ceux  suspects  portes  au  Comité;  3°  en 
exécution  du  décret  qui  vient  d'être  rendu 
à  la  (Convention,  ordonnant  (|ue  Marino, 
officier  de  police  de  la  seclion  de  lîonnc- 
Xouvelle,  sera  amené  sur-le-ihanip  au 
Comité  pour  êlre  enleiidn  sur  cnlains 
fails;  fl"ordonnanl  d'amenersur-le-champ 
au  Comité  le  citoyen  Laurent,  de  service, 
la  veille  au  soir,  au  coriis  de  garde  dos 
Feuillants. 

'29  ventôse  an  IL 

E.xtrait  <In  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  .--l'irelé  géncra'e,  A.  N.,  AI'll  2!)'2. 
f.d.  8.',  A3,  Si. 

21)24.—  Arrêté  du  Cnmilé  de  st'irelé  gé- 
nérale, cliargeant  le  citoyen  ISonjour  de 
peniuisilionner  chez  le  nommé  Marseille, 
ex-(>remicr  commis  du  nommé  Jauge,  lian- 
i|uier  en  arrestation,  demeurant  rue  llel- 
velius,  seclion  de  la  Montagne,  la  porli' 
coclière  à  côté  du  couvent  des  ci-devaut 
Cutholiques,   à    l'elTet   de    découvrir    une 


caisse  arrivée  chez  ledit  Jauge,  rue  du 
Mout-Blanc,  vers  la  fin  de  nivôse  ou  au 
commencement  de  pluviôse  dernier,  par 
la  messa'gerie  ve-ianl  de  Bàle,  laquelle 
caisse,  contenant  33,000  livres  en  assi- 
gnais, fut  portée  le  lendemain  pour  véri- 
fication à  l'adminislralion  des  assignais 
par  le  caissier  et  le  garçon  de  caisse  dudit 
Jauge,  et  déposée  ensuite  chez  Marseille  au 
lieu  d'avoir  été  reportée  chez  Jauge,  dé- 
clarée au  Comité  et  mise  sous  les  scellés, 
décidant  qu'examen  sera  fait  des  papiers 
dudit  Marseille,  qui  sera  incarcéré  dans 
une  maison  d'arrêt,  ladite  caisse  visitée 
sera  reportée  chez  ledit  JauL'e  et  mise  sons 
les  scellés. 

29  vinlôse  an  IL 
Extrait  du   registre  des  mandats   d'arrêt   du 
Comité   de   sûreté  générale,  A.  N.,  AF'iI  29'?, 
fol.  85. 

202o.  —  .\.rrèlés  du  Comité  de  stlrelé 
générale  :  l°chargeant  le  citoyen  Perés  de 
procéder  à  l'arrestation  de  la  ci-ilevant 
marquise  de  Fleury  et  de  la  nommée  Wur- 
sin,  ex-noble,  demeurant  rue  ci-devant  de 
Valoisau-Roule,  et  d'examiner  leurs  jia- 
piers;  2°  ordonnant  la  nnse  rn  état  d'ar- 
reslation  du  nommé  Bois-Chollel,  ci-devant 
grand  vicaire  du  ci-dmant  évêque  de 
Xaiites,  réfugié,  sous  un  faux  nom,  maison 
g.irnie  do  la  Marine,  rue  Croix-des-Petits- 
Champs;  3°  chargeant  le  cilojen  Chaumel, 
secrétairc-adjoinl  du  Comité,  de  se  trans- 
porter dans  la  maison, dile  la  Crandc  Mai- 
son de  la  lîépublique,  rue  de  la  Jussienne, 
n"  18,  accompagné  du  citoyen  Henri  Jidy, 
de  la  commune  de  llurnians,  pour  \  visiler 
l'aiipartement  que  ci-  Joly  lui  indiquer,!, 
cl  dresser  procès-verhal  des  fusils  et  ar- 
mes qui  s'y  trouveront;  4°  ordonnant  la 
mise  en  état  d'arrestation  du  nommé  .Ma- 
rine, officier  de  police, et  son  incarcération 
dans  la  maison  des  Carmes,  où  il  ne  pourra 
communiciuer  avec  qui  que  ce  soil  ;  3"  or- 
donnant la  mise  en  élat  d'arrestation  et 
l'incarcération,  comme  suspecte,  de  la  ci- 
devant  comtesse  Limiêre,  demeurant  rue 
de  Hfdf(Ut. 

29  ventôse  an  II. 

E.xtrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  .V.,  .VF'lt  292, 
fol.  86,  87. 
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203fi  —  Aiit-l^'S  du  Comilt'  île  silrelé 
si'iit'rale  :  1°  décidant  qu'en  conséquence 
de  la  mise  en  liberté  du  citoyen  Dnbisnon 
les  scellés  apposés  sur  son  lopenienl,  sec- 
lion  de  l'Indivisibilité,  seront  levés  en  pré- 
sence de  deux  membres  du  Comité  révo- 
lutionnaire, pour  (|u"il  en  jouisse,  s'il  ne 
se  trouve  rien  de  suspeci  :  i°  ordonnant 
d'amener  sur-le-cliamp  au  lieu  des  séances 
du  Comité  le  citoyen  J.-ll.  Pelissier.  place 
Mnrat,  n">  6,  et  de  mettre  les  scellés  sur 
ses  papiers  et  effets;  3"  chargeant  le  ci- 
toyen Perrin,  adjudant  •jénéral,  de  tra- 
duire au  Tribunal  révolutionnaire  le  ci- 
devant  baron  DefauX:  le  nommé  d'Henné- 
?.el,  ci-devant  noble,  lîoyiT  d'Erian^e,  ci- 
devant  avocat  pénéral  au  Parlement  de 
Hesançon,  l.i  Rretinière,  ex-conseiller  au- 
dit Parlement,  Rnudry  de  Cliaicliissac,  ex- 
nobl-,  Meill.ird  de  Mardisnac,  ex-noble,  et 
Simonnet  de  Kolvet,  aussi  ex  noble,  tous 
portés  sur  la  liste  des  émigrés. 

29  venlAse  an  II. 
Extrait  du   registre   des  mandais  il'arrèl  du 
ComiU''   de  sûrett  pénérale,  A.  K.,  Al'*ll  294, 
roi.   W:,.  U6. 

2(127.  —  Lettre  du  Cf.milé  ,1..  sùn-té 
tçénérale  au  représentant  du  pi-uple  Pons 
de  Verdun,  rue  llanlereuille,  n"  20,  lecon- 
voqnant  au  Comité  pour  qu'il  donne  con- 
naissance des  faits  sur  lestpiel-;  il  a  fondé 
sa  plainte  contre  Marino,  nflirier  île  police 
de  la  section  de  Ronne-Nouvelle,  alin  de 
mettre  ;\  même  le  Comité  d'exécuter  le 
décret  rendu  h  ce  sujet. 

29  vr.iliVsp  an  II. 
Extrait   dn  regislrc  dcR  mandnii  d'ariiM  ilii 
Comiie  de  Rûrel*  ffi'ni'rale,  A.  N.,  AF'il  201, 

fol.  un. 

2(i2«.  —  Arrêtés  du  Comité  de  silrelé 
«énérab'  :  I"  décidanlque  Mauracin  ettiou- 
«enot,  anciens  administrateurs  de  la  ci- 
devant  Compagnie  des  Indes,  actuellement 
détenus  en  In  maison  di-s  Eermes,  rue  de 
lirenelle-Sainl  Honoré .  seront  Iransfi'iés 
stirleclirimp  à  la  Force,  m'i  ils  ne  pour- 
ront conimiiiiiqiiei  avec  qui  que  ce  soit; 
2*  cliarijeant  1rs  citoyens  Calais,  secré- 
taire du  Comité,  et  André  de  mettre  en 
élnl  d'nrrestniiiin  el  d'incnrcérer  sépnré- 
m«'nt  à  Sainte. pélauie  les  iionimés  Antoine 


Uenef,  secrétaire  de  la  Société  des  Beluts. 
et  Reins,  négociant  de  la  Belgique,  en 
outre  d'apposer  les  scellés  sur  leurs  pa- 
piei-s,  ainsi  que  sur  ceux  de  la  Société  des 
Beliies;  3°  vu  l'arrêté  du  Corps  municipal 
de  l'aris,  cliarseanl  le  maire  da  Paris  de 
mettre  sur  le-chainp  eu  liberté  les  ciloyeits 
ïirret,  Collier  et  Vienne;  l'ordonnant  la 
mise  en  état  d'arrestation  du  nommé 
Pape,  denieuranl  rue  du  FourSaintJ.ic- 
ques,  qui  sera  amené  au  Comité,  et  l'exa- 
men de  ses  papiers, 

29  venlosc  an  II. 
Extrait  du  regialro   des  mandai-   d'arrol   dii 
Comité  de  sûreté  jrfnfrale,   A.  .V  ,    .\l*li  2'.M . 
fol.   147,  148. 

2020.  —  Lettre  du  Comité  de  sûreté 
générale  au  citoyen  Paclie,  maire  de  Paris, 
déclarant  savoir  à  n'en  pas  douter  que  le 
nommé  Daugeanl  et  sa  femme,  de  Bor- 
deaux, sont  actuellemeni  à  Paris,  mais 
ignorer  sur  quelle  section  ils  résident. 
comme  il  importe  essentiellement  de  dé- 
couvrir leur  domicile,  le  priant  de  diuini'r 
les  onircs  les  plus  précis  à  l'administra- 
tion de  Police,  pour  qu'elle  fasse  à  ce 
sujet  des  recherches  exactes  et  bien  com- 
binées, et  d'avoir  soin  d'i-ii  transmi-tlre  ]f 
résultat  au  Comité. 

29  ventAi-e  »n  IL 
E.virait  du   registre    des   mandais  d'arn''!  du 
Comiléde   srtrelt^  générale,  A.  .V.,  AI'll  294. 
fol.  H8. 

20.311.  —  Délibération  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  :  l"  d'après 
les  renseijfnements  donnés,  tant  par  la 
I  oMimiine  de  S.ircelles  que  par  le  C.oniité 
révolutionnaire  de  la  section  Le  Pelotier, 
sui  le  nommé  .^anguin,  dit  Livry,  consi- 
dérant qu'il  n'y  n  contre  lui  aucuns  faits 
qui  puissent  le  faire  regarder  slriclemenl 
comme  suspect,  décidant  i|u'il  sera  sut- 
le-cbamp  mis  en  liberté,  sous  la  surveil- 
lance i-l  responsabilité  de  In  commune  de 
Sarcidies  et  du  (j)inilé  révolutionnaire  de 
l.i  section  Le  Pidriier.  cidlc  mesure  motivée 
par  sa  qualité  de  i  i-devanl  noble;  2"  invi- 
tant II-  r.omité  ilf  surveillance  de  In  section 
de  In  Moiilnune  i\  donner  pnrécrll  son  opi- 
nion sur  le  nommé  Desenne.imprimeur-li- 
brnire,  Mnison  Eunlilé;  :!•  clmrifennt  le  ci- 
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loyeii  Fraiicliet  de  se  transporler  au  (".omilé 
do  sûreté  générale  pour  obtenir  un  ordre 
d'arrestation  de  la  nommée  Beaufort,hal)i- 
tant  à  Versailles;  4° sur  la  réclamation  par 
le  Comité  de  surveillance  de  la  section  de 
Bondydes  frais  de  garde  des  scellés  appo- 
sés au  tlomicile  d'Ygé  I.i  lllelonniére,  le 
renvoyant  au  Département  de  Paris,  avec 
une  lettre  invitant  à  porter  sur  la  liste  des 
éniif;rés  l'individu  en  question,  qui  s'est 
évadé  d'une  des  chambres  du  Comité, et  à 
payer  à  l'avenir  les  frais  do  iiardien  ; 
'■'<"  d'après  l'examen  de  la  dénonciation 
lontr-e  la  nommée  Poussin,  de  son  interro- 
galoiie,  et  sur  l'avis  de  raecusatcur  pu- 
blic du  Tribunal  révolutionnaire,  décidant 
l'envoi  de  copie  de  ses  pièces  au  Tribunal 
et  le  transférement  de  ladite  Poussin  à  la 
Conciergerie,  ce  qui  est  exécuté;  d'adres- 
sant aux  Comités  de  Sarcelles  et  de  la 
section  l.e  Pelelier  copie  de  l'arrêt  ordon- 
n:inl  1.1  mise  en  liberté  de  Sanguin,  dit 
l.ivry,  avec  sa  carte  blanche  de  sûreté; 
7»  recevant  le  compte  rendu  de  la  mission 
ronliée  au  citoyen  Franchel,  qui  dépose 
sur  le  bureau  l'ordre  d'arrestation  de  la 
femme  Beaufort,  ordre  que  ce  citoyen  est 
chargé  de  mettre  à  exécution  ;  8'  recevant 
les  déclarations  de  six  employés  à  la 
Poste  touchant  le  nommé  Daganl,  des- 
quelles il  résulte  que  ce  Dagant  est  pré- 
venu d'élre  un  ennemi  de  la  Révolution  ; 
9»  portant  envoi  à  la  municipalité  de  Vau- 
girard  de  copie  du  procès-verbal  qui  y  a 
été  dressé,  le  12  ventôse,  par  plusieurs  des 
membres  du  Comité  de  surveillance  du 
Déparlemenl  ;  10°  recevant  une  députa- 
tion  du  Conseil  général  de  la  ("'.ommune, 
qui  invite  le  Comité  à  lui  fournir  tous  les 
renseignements  qu'il  pourrait  avoir  sur 
les  listes  des  pétitionnaires  des  8,000  et 
des  20,000,  ainsi  que  tous  les  indices  qui 
permettront  de  se  les  procnrei-. 

29  venlôsc  an  II. 
l'.xli'aildu  3'^  registre  de;  procès- vei  baux  cl  dë- 
lil>érations  du  Comité  de  surveillance  tlu  t)é[tartc- 
mcnl  de  Paris.  A.  N  ,  BH->  81",  fol.   IIG-I  19. 

■>iy.'.\.  —  l.ellre  du  Comilé  de  survidl- 
bmi-p  ilu  l>ép;irtemcnl  d','  Pans  à  cflui  île 
la  sectiiin  de  la  Montagne,  linvilaut  à  lui 
donner  par  écrit  son  opinion  sur  le  compte 


de    liesenne,   qu'iui    voudrait    bien    faire 
passer  pour  p.ilrinir. 

'29  venlose  an  II. 
Extrait   du    registre   de  copie   des  lettres  du 
Comité    de    salut    public    du    Déparlement    de 
Paris  A.  A'.,  P.B-  Si,  fol.    iO. 

■20^i.  —  Lettre  du  (lomité  dv  surveil- 
lance du  Département  de  Paris  au  re[U'é- 
sinitant  Philippeaux,  déclarant  que  des 
motifs  connus  du  Comité  ont  déterminé 
l'arrestatijn  du  libraire  Desenne,  que  la 
persuasion  qu'il  a  de  son  palriotisine  doit 
le  lran(juilliser  sur  son  sort  et,  s'il  désire 
avoir  des  renseignements  sur  son  afl'aire, 
l'engageant  à  consulter  à  cet  éyard  le 
Comité  de  sûreté  générale. 

29  veiilose  an  II. 

Extrait  du  registre  de  copie  des  lettres  du 
Comité  de  salut  public  du  Département  de  Paris, 
A.  A'.,  BB^  81,  fol.  40. 

D'après  une  minute  de  lettre  au  même  repré- 
'^cntant,  raturée  .sur  le  registre,  le  libraire  Dc- 
sonne  était  acou-é  d'avoir  vendu  et  fait  colporter 
les  Actes  ilcx  npûlrcs  et  autres  libelles  contre- 
révolutionnaires;  il  déjeunait  tranquillement, 
parait-il,  pendant  que  l'on  combattait  la  tyran- 
nie au  10  aoiit.et  gardait  sa  boutique  lo  31  mai, 
quand  SCS  frères  ganlaicnl  a  vue  les  scélérats 
lédéralisies. 

2033.  —  Arrêtés  du  Comité  de  silreté 
générale  :  1°  aulorisaid  le  Coinité  de  sur- 
veillance de  la  section  de  Guillaume-Tell 
à  se  faire  remettre,  sous  récépissé  des 
commissaires  qu'il  aura  nommés,  les  let- 
tres qui  sont  ou  qui  se  ronl  adressées  au 
nommé  Massot,  imprimeur,  dont  il  sera 
(ail  rapport;  2»  ordonnant  la  mise  en  élal 
d'arrestation  du  nommé  Le  Crip,  direc- 
teur du  Joui  Mil  des  décrets  pour  les  liahi- 
lanls  des  campar/nes,  et  son  incarcération 
dans  la  maison  de  délention  des  Carmes, 
pour  y  être  gardé  jusqu'à  nouvel  ordre, 
sans  pouvoir  communiquer  avec  ([ui  que 
ce  soit;  3°  vu  l'état  de  maladie  du  citoyen 
Terrier-Delaitre  et  la  soumission  faite  par 
le  ciloyi'n  Berger,  tenant  maison  garnie, 
rue  de  Cléry,  n°  02,  de  le  représenter  dès 
qu'il  en  sera  requis,  autorisant  ledit  Ter- 
rier à  demeurerdans  la  maison  dudit  Ber- 
ger, sous  la  responsabilité  de  ce  dernier, 
et  ce  jusqu'ià  nouvel  ordre;  4»  cliargeant 
le  citoyen  Héron  de  mettre  en  état  d'ar- 
restation   le  nommé    I^enoir,    imprimeur. 


456 


CHAI'ITME  I".  —  JOIRXÉES  HISTORIQUES  1>E  l,A  HÉVni.i  TION 


demeurant  rue  des  Martyrs,  et  de  procé- 
der à  un  examen  très  scrupuleux  de  ses 
papiers,  avec  saisie  de  ceux  suspects  et 
apposition  des  scellés. 

30  vcniôse  an  II. 
Kxlrait   du   registre  des   mandats  d'arrêt  Ou 
Comité  de  sùreli-  générale,    A.  A'.,   AI'"*!!  29Î, 
fol.  84,  87,  89. 

203i.  —  Arrêtés  du  Comité  de  sûreté 
générale  :  1°  décidant,  par  mesure  de  sti- 
relé  générale,  qu'il  sera  fait  à  l'instant 
une  visite  dans  la  maison,  située  place 
Maral,  n*  6,  à  Teflet  de  constater  les  indi- 
vidus qui  s'y  trouvent  el  de  visiter  leurs 
papiers,  le  tout  par  les  soins  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  de  Marat.qui 
nommera  deux  comtiiissaires,  lesquels 
seront  autorisés  ii  interroger  et  même  ar- 
rêter provisoirement  toutes  personnes  sus- 
pectes; 2»  charjreant  le  citoyen  Mettrierde 
procédera  l'arrestation  du  nommé  Etienne, 
espion  de  Lafayelte  et  agent  de  Kumou- 
riez,  ainsi  que  d'un  individu  >|ui,  le  9  aoi'it 
1792,  se  présenta  avec  un  autre  chez  llo- 
bespierre,  datis  îles  desseins  présumés 
dangereux,  lequel  individu  a  été  signalé 
comme  se  trouvant  actuellement  à  l'aris, 
avec  apposition  des  scellés  sur  ses  papiers 
et  effets  ;  3»  chargeant  le  maire  de  la  Com- 
mune de  Paris  de  traduire  au  Comité  les 
auteurs  d'un  portrait  d'homme,  au  bas 
du(|uel  on  a  mis  Chalier,  député  ù  la  Con- 
vention nationale  en  1792,  assassiné  ii 
Lyon. 

30  ventOse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrM  du 
Comité  de  sûreté  générale. /\.  A'.,  AVlt  294, 
fol.   117,  U9. 

203:;.  —  nélihi'-ralion  du  Comité  de  salut 
piildir  ilu  Déparlemeul  de  Paris  :  I"  an- 
notir.'inl  (|u'il  a  écrit  au  citoyen  Philip- 
pe.iujc.  député  ;i  laOuivention  nationale, en 
réponse  à  sa  demande  de  renseiunemenl.s, 
du  2N  venlAse,  sur  Deseiitie,  liliraire,  .Mai- 
son Egalité,  le  lenvoyaiil  à  cet  vfi.iiA  au 
Comité  tie  sfirelé  générale;  2°  portant  en- 
voi à  l'arctisnteur  publie  près  le  Triliun.il 
révoluli(mnaire  du  n°  297  de  In  feuille  pé- 
riodiqtie.  intitulée  :  /c  P^rr  lliichi'iir,  rédigée 
par  llélierl,  qu'il  avait  arrêtée  à  In  Poste 
en  brumaire,  comme  contenant  des  phra- 


ses tendant  à  avilir  la  représentation  na- 
tionale, et  le  n"  38  du  Moniteur  universel. 
en  date  d'oclodi.  première  décade  de  bru- 
maire, 29  octobre  1793  ■  vieux  style),  où  se 
trouve  incluse,  dans  la  séance  des  Jacn- 
bins,  une  dénnncialion  qui  y  a  été  faile 
contre  le  Comité  par  Hébert,  au  sujet  du 
numéro  sus-désigné;  3°  déiidatit  que  copie 
des  pièces  relatives  au  nommé  Iteseniie, 
libraire,  sera  envoyée  au  Comité  de  sil- 
reté  générale,  avec  invitation  de  prononcer 
à  ce  sujet,  ce  qui  est  fait;  i'  portant  envoi 
à  l'accusateur  public  près  le  Tribunal  ré- 
volutionnaire de  copie  des  pièces  de  Se- 
nonne  et  de  sa  femme:  ;»•  décidant  qu'il 
n'y  aura  point  de  séance,  le  soir,  attendu 
qu'il  est  urgent,  dans  les  circonstain es 
actuelles,  que  tous  les  bons  citoyens  se 
rendent,  chacun  dans  leurs  sections  rcs 
peclives,  pour  déjouer  dans  r.\ssemblée 
générale  les  complots  des  Iraitres  qui  \ 
intriguent. 

30  ventôse  an  II. 
Kxirait  du3'  registre  des  procés-verbaux  et  dé- 
libérations du  Comité  de  surveillance  du  Départe- 
ment de  Paris,  AN.,  BD'  SI",  fol.  tîO.  \}\. 

203C.  —  l.eltre  du  Comité  de  surveil- 
lance ilu  Département  de  Paiis  au  citoyen 
Fouquier-Tinville,  accttsateur  public  près 
le  Tribunal  révululionnaire,  accompagnant 
l'envoi  d'une  feuille  il'llébert,  arrêtée  par 
ordre  du  Comité,  qui  donna  lieu  à  une 
dénonciation  faite  par  ledit  Héherl  aitx 
Jacobins,  et  déclarant  que  la  lecture  <lu 
numéro  du  Moniletir  joint  à  leur  lettre 
montre  <|ue  dès  bus  on  voulait  attenter  a 
la  souveraineté  nationale  el  a\ilir  les  au- 
torités constituées,  on  y  voit  aussi  Mo- 
innro  demander  la  traduction  du  Coinilé 
au  Tiibnna!  rév<dutionnaire.  pour  «von 
osé  arrêter  une  feuille  du  sieur  Hébert, 
coiiiine  si  le  patriotisme  du  Comité  n'était 
pas  connu. 

30  ventôfO  an  II 

l'^ilr.-iil  <l<i  rrgÎFlre  do  (npiediK  leltit»  du 
Comité  lie  ^nllll  publie  du  Déparli'iiiint  de  l'an*. 
A.  N.,  im'  81,  fi.l    40  V. 

2037.  —  Lettre  du  t^otnité  de  surviil 
lance  du  Département  de  Paris  au  Comité 
de  sitrelé  générale,  déclat-ant  que  le 
nommé  Desenne,  libraire  au  ci-devant  l'a- 
lais-Moyal.  fut  arrêté,  ces  jours  derniers. 
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par  ses  ordres,  comme  prévenu  d'avoir 
vendu,  distribué  tout  ce  que  la  contre-ré- 
volulion  avait  de  plus  perfide,  n'ayant  au- 
cun registre  chez  lui  depuis  avril  1702  ;  il 
déjeunait  tranquillement  en  ville,  le  jour 
de  la  destruction  de  la  tyrannie,  lelOnoût; 
il  était  tranquillement  dans  sa  boulique.lo 
31  mai;  attendu  que  Philippeaux  réclame 
sa  liberté,  invitant  lo  Comité  à  se  pronon- 
cer, ne  voulant  prendre  aucune   décision 


dans  une  afl'aire  aussi  délicate,  Desenne 
étant  considéré  dans  sa  section  comme 
un  mauvais  citoyen,  ajoutant  que  les  scel- 
lés ont  été  mis  chez  lui  par  ordre  du  Co- 
niiti'  de  salut  public,  depuis  le  moment  de 
son  arrestation. 

30  ventôse  an  II. 
Exirait   du   registre   de  copie   des  letti-es   du 
Comité  de  salut  public  du  Dcpai-tement  de  Paris 
A.N.,  BB'  81,  fol.  -'lO  V. 


33.  —  Arrestation  et  procès  des  Hébertistes  (Ronsin, 
Hébert.  Vincent.  Momoro.  Cloots  etc.),  4  germinal 
ai   II. 


A    —  l'affaiiie  des  hébertistes  a   la 

CONVENTION    NATIONALE 

2038.  • —  Présentation  à  la  Convention 
nationale,  au  nom  du  Comité  de  salut 
public,  d'un  rapport  et  d'un  projet  de  dé- 
cret relatif  au.x  manœuvres  des  ennemis 
du  bien  public  et  à  des  écrits,  répandus 
et  affichés  dans  la  Halle  et  dans  les  mar- 
chés de  la  Commune  de  Paris,  rapport 
dont  l'impression  est  ordonnée  et  le  décret 
adopté. 

16  ventôse  an  II. 

Extrait  du  proccs-verbal  de  la  Convention 
nationale,  .4.  JV.,  C  21)2,  n»  0'i5. 

Ed.  Procès-veibnl  tic  la  Convcnliun  nationule, 
t.  XXXIII,  p.  5.5. 

Journal  ilcs  délinlri  rt  ilp.s  ih-rrel-,  n"  .^33, 
p.   21-1. 

2()3!l.  —  Décret  de  la  Conveiilion  natio- 
nale, sur  le  rapport  du  Comilé  de  salul 
public,  chargeant  l'accusateur  public  du 
Tribunal  révolutionnaire  :  1°  d'infornicr 
sans  délai  conirc  les  auteurs  et  dislribu- 
tours  des  pani[dilets  manuscrils,  répandus 
dans  les  Halles  et  marchés,  el  iiui  sont 
attentatoires  à  la  liberté  du  peuple  fran- 
çais et  à  la  repré'scntation  nalionale;  2°  de 
rechercher  en  même  leinps  les  auteurs  et 
agents  des  conjurations  formées  conire  la 
sûreté  du  peuple,  ainsi  que  les  auteurs  de  la 
méliance  inspirée  à  ceu.\  qui  apporleiddcs 
denrées  et  des  subsistances  à  Paris,  déci- 
dant qu'il  rendra  compte  en  personne  dans 
trois  jours,  à  la  barre  de  la  Convenlion 


nationale,  des  mesures  qu'il  aura  prises, 
que  le  Comité  de  salut  public  fera  inces- 
samment son  rapport  sur  les  moyens  d'as- 
surer le  gouvernement  el  le  bonheur  du 
peuple,  et  de  le  préserver  des  intrigues 
des  conspirateurs. 

16  ventôse  an  II. 

Minute,  de  la  main  do  Barcre,  A.  N.,  C  293, 
n»  953  (pièce  24). 

Ed.  Procùs-verbnl  de  (a  Convenlion  nalionale, 
t.  XXXIII,  p.  55. 

2040.  —  Rapport  sur  les  factions  de 
l'étranger  et  sur  la  conjuration  ourdie  par 
elles  dans  la  République  française  pour 
détruire  le  gouvernement  républicain  par 
la  corruption  et  affamer  Paris,  fait  à  la 
Convention  nationale,  au  nom  du  Comilé 
de  salut  public,  par  Saint-Just. 


Ini|)i-im6 
XVIIl»  02. 


23  ventôse  an  II. 
in-S    dé    27    pages.    A. 
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2041.  —  Décrid  de  la  Convenlion  nalio- 
nale, sur  le  rapport  de  son  Comité  de  sa- 
lut public,  décid.int  (jue  le  Tribunal  révo- 
luliorniaiie  continuera  d'informer  contre 
les  auteurs  et  complices  de  la  conjuration 
ourdie  contre  le  peuple  français  el  sa  li- 
berté, qu'il  fera  promplement  arrêter  les 
prévenus  et  les  mettra  en  jugemeni,  que 
sont  déclarés  traîtres  à  la  ii.-itrit^  el  seront 
punis  comme  tels  ceux  <|ui  seront  con- 
vaincus d'avoir,  de  ([uelque  manière  que 
ce  soit,  favorisé  dans   la  République   le 


irA 


CIIAI'ITUR  I".  —   JOLIJNKKS  lllSKil'.IQrES  DE  LA  IU:VO|,|  TlMN 


|ilaii  de  iorru|ilion  des  citoyens,  de  sub- 
version des  pouvoirs  el  de  lespiil  public, 
il".-ivoir  cxcilc  des  inquiétudes  à  dessein 
irciiipêclier  r;irriv,iee  des  denrées  ;'i  Paris, 
d'.ivoir  donné  asile  aux  émiîirés,  ceux  qui 
aiiroiil  lenlé  d"oiivrir  les  prisons,  ceux  quj 
auront  inlroduit  dos  armes  dans  Paris 
ilaiis  le  dessein  d'assassiner  le  peuple  el  la 
liberté,  ceux  (|ui  auront  lenlé  d'éluanler 
ou  d'alli'rer  la  Torme  du  gouvernement 
républicain. 

•  La  Convfiiiion  nationale  étant  inves- 
tie parle  [leiiple  français  de  l'autorité  na- 
tionale, quiconque  tisnrpc  s.in  pouvoir, 
quiconque  attente  à  sa  sûreté  ou  à  .sa 
dianilé,  direcloincnt  on  indireclomenl.  est 
ennemi  du  peuple  el  sera  puni  de  morl. 

"  La  résistance  au  gouvernement  révo- 
lutionnaire el  répuldicain,  dont  la  Con- 
vention nationale  est  le  cenlri-,  esl  un 
attenl.'il  contre  la  liberté  publique  :  qui- 
conque s'en  sera  rendu  coupable,  qui- 
conque tentera,  pai-  quelque  acte  que  ce 
soit,  de  l'avilir,  de  le  détruire  un  de  l'en- 
Iravcr,  sera  puni  de  mort. 

n  Le  Comité  de  salut  pulili'"  destituera, 
conrormémenl  à  la  loi  du  II  Iritnaire. 
tout  fonctionnaire  publie  qui  mnnqnera 
d'exécuter  les  décrets  de  la  Convention 
nationale  ou  les  arrêtés  du  Comité,  ou  qri 
se  sera  rendu  coupable  de  prévarication 
ou  de  néijlipence  dans  l'exercice  de  ses 
fonitions,  il  le  fera  poursuivre  selon  la  ri- 
LiuiMirdes  lois  et  pourvoira  provisoirrmcnl 
à  son  ri-ni|dacemenl. 

•■  l.i's  autorités  constituées  ne  pouvant 
délé;,Miei-  |cur>  pouvoirs,  elles  ne  pourront 
l'iivoyer  aucinis  commissaires  au  dedans 
ni  au  di'liors  de  la  llépublique,  sans  l'au- 
torisation expresse  du  t'nmité  de  salul 
public,  les  pouvoii's  oin'nmniissionsqu'elles 
peuvent  avoir  donnés  ius.|u'à  ce  moment 
«ont  annulés  dés  à  présent;  c<'ux  qui, 
après  la  promulcalion  ilu  présent  ilécrel, 
offraient  en  continuer  l'exerrici-,  seront 
punis  (In  20  nus  de  fers.  I.rs  ai;enls  ile  la 
Commission  des  Subsistances,  îles  .Xrnu's 
l'I  poudres  continueront  provisoirement 
li'urs  fonctions. 

•  Il  sf-rn  nommé  six  Commissions  popu- 
laires pour  jujer  promptiMueni  lo  enne- 
mis de  In  Hévolulion,déti<nus  ilnns  les  pri- 


sons. Les  Comités  de  sùrelé  générale  el 
de  salut  public  se  concerteront  pour  les 
former  el  les  or^'aniser. 

"  Les  prévenus  de  conspiration  contre 
la  Uépubliiiuo,  qui  se  seront  souslrnils  h 
l'examen  de  la  justice,  sont  mis  liors  la  loL 

"  Les  Comités  de  surveillance  qui  auront 
laissé  en  liberté  les  individus,  notés  d'inci- 
visme dans  leur  arrondissement,  seront 
destitués  et  remplacés. 

i<  Tout  citoyen  esl  tenu  de  découvrir  les 
conspirateurs  cl  les  individus  mis  hors 
la  loi,  lorsqu'il  a  connaissance  du  li<ni  on 
ils  se  trouvent  Quiconque  les  recèlera  cbei 
lui  ou  ailleurs,  sera  regardé  et  puni  comme 
leur  complice. 

"  Les  individus  arrêtés  pour  cause  de 
l'onspiralion  contre  la  République  ne  pour- 
ront l'onnuuniquer  avec  qui  que  ce  .soil,  ni 
verbalement,  ni  par  écrit,  sons  la  respon- 
sabilité capitale  de  ceux  qui  sont  prépesés 
à  leur  garde  el  à  celle  des  prisons,  (pii- 
conquc  aura  participé  ou  aidé  A  ces  com- 
munications, sera  puni  comme  leur  com- 
plice. 

"  Le  Comité  de  salul  public  esl  cliarué 
de  veiller  sévèrement  ;\  l'exécution  du  pré- 
sent décret.  Il  en  rendra  compte  à  la  Cou- 
venlion,  selon  la  loi.  L'insertion  au  l'nlli'- 
lin  tiendra  lieu  de  promulgation. 

"  1.1  ConviMilion  ordonne  qni>  le  rap- 
port el  le  décret  seront  imprimés,  ilislri- 
liués  au  nombre  de  il  exemplaires  à  clia- 
cun  de  ses  niendires,  insérés  an  llulleiin 
el  envoyés  dans  tous  les  déparlenieols..iux 
armées  et  aux  sociétés  populair'  -. 

Î3  vcnl«.sc  «n  IL 
Minute,   non   ^ignép,   A.   S.,  C   'll.l,  n-  îli.S 
(pièce  ,*IIL 

Ktl.  /'rocèa.ri-WiaJ  rfe  In  Conririilioii  n«(iuii.ifi>, 

I   xxxm.  r-  2!>7- 

Ji.iOM.i/  <(r  ilrbalu  ri  .(.•»  lUcrelM.  n*  .SJO, 
p.  I'«'1 

■lOii  —  l.ettie  de  l-onquier-Tiuvdle, 
accusateur  piddic  du  Tribunal  révolution- 
naire, nu  l'.oniité  <|e  salul  publie,  aiiiion- 
eniit  que  par  suite  de  riustriiclion  qui  a 
eu  lii-ii  au  Tiiluinal  nu  ilésir  des  ilérrels 
de*  Ifiet  i.l  ventAse,  ipii  enioi^'nent  au  Tri- 
bunal de  faire  arrêter  et  juKer  sans  délai 
Ions  les  auteurs  el  eomplices  de  In  cons- 
piration tramée  eonlrc   le  peuple,    il   n'a 
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pas  diU'éré  un  instant  à  faire  mettre  en 
état  d'ai'ipstalion  les  citoyens  Ronsin, 
Vincent,  Hébert,  Monioro,  Ducroquet  el  le 
t;énéral  Laumiir,  qui  ont  été  écroués  cette 
nuit  à  la  Conciergerie,  ajoutant  qu'im  ban- 
quier hollandais,  nommé  Knoff,  doit  être 
arrêté  en  ce  moment,  que  l'information 
se  continue  toujours  avec  célérité  et  dans 
l'espoir  de  se  procurer  sous  peu  de  nou- 
veaux renseignements,  déclarant  qu'il  ne 
sera  rien  négligé  par  le  Tribunal  pour  par- 
venir là  assurer  enlui  la  tranquillité,  la 
liberté  du  peuple  et  la  pureté  de  la  Con- 
vention. 

2-4  venlôse  an  II- 

Original,  signé  de  Fouquier-TInville,  A.  N., 
C  293,  n°  959  (pièce  18V 

Cf.  Procès-verbal  de  In  Coiivcittinit  nnlionnlf, 
t.  XXXIII,  p.  SVk 

Jorirnal  îles  rh'bals  ri  c/cs  drrrcla,  n"  fil?, 
p-  328. 

2043.  —  Extrait  du  procès-verbal  de  la 
Convention  nationale,  portant  qu'un 
membre  du  Comité  de  salut  public  pré- 
sente quelques  réflexions  sur  la  conjura- 
lion  qui  vient  d'être  découverte  et  adjure 
tous  les  bons  citoyens  de  se  rendre  avec 
assiluilé  dans  leurs  sections  respectives 
pour  y  combattre  les  malveillants,  qui  ne 
manqueront  pas  de  chercher  <i  y  exciter 
des  troubles;  cette  communication  est  ac- 
cueillie par  des  applaudissements  una- 
nimes el  prolongés  des  tribunes, qui  pion- 
vent  à  la  l'.onvention  nationale  qn(^  Inus 
les  bons  citoyens  sont  réunis  autour  d'elle 
pour  exterminer  les  ennemis  de  la  lilierlé 
el  déjouer  leurs  coniplo!s. 

In  autre  membre  du  C.nniilê  df  salul 
public  donne  des  détails  sur  cette  conspi- 
ration, qui  tondait  à  faire  égorger  les  ci- 
toyens les  uns  par  les  autres,  anéantir  la 
République  et  à  réédifier  sur  ses  ruines 
l'assemblage  monstrueuxdu  monarchisme 
et  de  la  corruption. 

Il  annonce  que  celle  cons|iiialion,  diri- 
gée par  l'éti'anger,  s'étendait  n(m  seule- 
ment à  Paris,  mais  encore  dans  toutes  les 
parties  de  la  République,  et  que  le  Comité 
tient  en  ce  moment  lous  los  tlls  de  cette 
trame  infernale. 

Il  donne  lecture  de  deux  lettres  écrites  de 
Paris  par  des  agents  secrets  des  despotes 


coalisés,  et  dans  lesquelles  on  découvre 
une  partie  du  complot.  On  y  prétend  que 
deux  factions  divisent  en  ce  moment  la 
République,  que  l'on  a  employé  avec  suc- 
cès le  moyen  de  dépopulariser  les  hommes 
qui,  depuis  le  commencement  de  la  Révo- 
lution, ont  servi  avec  zèle  et  désintéresse- 
ment la  cause  du  peuple. 

La  lecture  de  ces  deux  lettres  est  sou- 
vent interrompue  par  des  marques  d'in- 
dignation. 

25  ventôse  an  II. 

E.xirait  du  procès- verbal, y\.N.,  G 292,  n"  947. 

Eli.  Procàs-vcrhal  de  la  ConreiiHon  nntionalr, 
t.  XXXIII,  p,  :Vr>G. 

Journal  des  ric/i3/s  et  des  di'.rrels,  n-  .■|'i2, 
p.  3:iO-334. 

20'f4.  —  Décret  do  la  Convention  natio- 
nale, portant  que  le  discours  prononcé  par 
Couthon,  au  nom  du  Comité  de  salut  pu- 
blic, sur  la  conjuration  découverte,  sera 
imprimé  et  inséré  en  entier  au  Rulletin, 
ainsi  que  les  lettres  dont  il  a  donné  lec- 
ture. 

25  ventôse  an  II. 

Minule,  signée  de  Tallien,  .4.  N.,  G  293, 
n»  950  (pièce  23). 

Ed.  Procùs-verbal  de  la  l'onvcnlion  nation.'de^ 
t.  XXXIIl,  p.  35G. 

V.  le  discours  de  Coutlion  dans  le  Journal 
l'es  dcbals  et  des  dicrels,  n"  542,  p.  330. 

204.'i.  —  Extrait  du  procès-verbal  de  la 
(Convention  nationale,  aux  termes  duquel 
un  membre  (Coutbou)  annonce  que  les 
preuves  de  la  conjuration  s'accioissent  au 
Comité  de  si-treté  générale,  etqu'nn  a  tenté 
de  faire  parvenir  au  Temple  une  lettre  et 
:iO  liluis  en  or  aux  enfants  Capet,  le  but 
était  de  faciliter  l'évasion  du  (ils  de  Capel, 

26  venlûse  an  II. 

E.Mraitdn  procés-verljal,  .-\ . N.,  C  29.!,  ii"947. 

Ed.  Proeés-verbal  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIIl,  p.  371. 

Journal  <les  dC'bals  el  des  clérrels,  n"  5'i3, 
p.  34'i. 

2046.  —  Décret  de  la  Convenlion  natio- 
nale, chargeant  ses  deux  Comités  de  sû- 
reté générale  et  de  salut  public  de  procé- 
der dans  le  plus  court  délai  à  l'examen  de 
la  conduite  et  à  l'épuration  des  autorités 
conslituées  de  Paris,  qui,  dans  les  cir- 
constances, ont  gardé  le  silence  sur  les 
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événemenls  piéseiils,eld"en  rendrecomple 
i'i  la  Convention  nationale. 

28  venlô«.e  au  II. 

Miiiuio,  signée  de  Rourdon  (de  l'Oise),  A.  y  , 
C  2y3,  n"  057  (pièce  1). 

Bon  à  expédier,  le  28  veotùse,  l'an  i'.  Signé  : 
Charles  Cochon. 

Ed.  Procèî-rerbat  de  ta  Convention  nationale, 
l    X.XXIII,  p.  408. 

Journal  des  débats  ot  des  décret»,  n'  545, 
p.  35!t. 

2047.  — Extrait  du  procès-verbal  de  la 
Convention  nationale,  aux  tenues  duquel 
un  membre  du  Comité  de  salut  public  {hi- 
lère;  prononce  un  discours,  dans  lequel  il 
rend  compte  des  découvertes  qui  se  font 
chaque  Jour  des  branches  de  la  conjura- 
tion, et  invite  la  Convention  nationale  à  si- 
prémunir  contre  toute  proposition  qui  ten- 
drait à  dénaturer  l'esprit  public  ou  le  faire 
incliner  vers  des  idées  étrangères 

30  venlôsc  an  H. 

Extrait  du  procès-verbal,  A.  .\.,  C  202, 
I.»  947. 

Ed.  Procés-cerbat  de  (a  Conoenlion  nationale, 
t.  XXXin,  p.  442. 

Journal  des  dél>ats  et  des  décrets,  n»  54C. 
p.  378,  379. 

2018.  —  Extrait  du  proc^s-veTbal  de  la 
Convention  nationale,  d'après  lei|uol  un 
membre  Coulhon  annonce,  au  nom  des 
("omilés  de  salut  public  et  de  sùrelé  géiié- 
r:ile,  que  les  conspirateurs  seront  mis  de- 
main en  jugement,  que  ces  (Comités  tien- 
nent les  (Ils  de  la  conspir.ition  et  que  la 
plupart  de  ses  ehefs  sont  connus.  Il  prie 
la  Convention  de  ne  rien  précipiter  et  de 
leur  renvoyer  toutes  les  mesures  ilo  sitreté 
1,'énérnlequi  pourraient  lui  être  présentées. 

30  vcnlAse  an  II. 

Kxlrail  dii  prjré»- verbal,  A.  S  ,  C  Î9î, 
i.'OlT. 

l'.il  Procù»- rerbal  de  la  Coni'cntion  nationale, 
t     X.WIII,  p.  480. 

Journal  den  di'bals  rt  den  dérrrtn,  n»  h\' , 
p.  383. 

2(ll9.  —  Lecture  à  In  Convention  natio- 
riale  par  un  membre  du  Comité  de  sn\\\\ 
(lublir  iliarère)  d'une  proclamation  nu 
peuple  franrais,  reintive  \  In  conspiialion 
dont  In  liberté  vient  d'être  menacée,  adop- 
tion  de   ci'tl<-   proclamation   par   la  Con- 


vention,qui  en  ordonne  l'envoi  aux  dépar- 
tements et  aux  armées,  et  la  distribution 
au  nombre  de  six  exemplaires  à  chacun 
de  ses  membres. 

2  germinal  an  II. 

Extrait  du  procos-vcrbal,  A.  N..  0  ?9C, 
n°  997. 

Ed.  Procès-verbal  de  la  Conrenlioi  nafion.'ile, 
I.  XXXIV.  p.  40. 

Jrmrnal  des  débals  et  des  décrets,  n*  519, 
p.  22. 

2o50.  —  j'roclamation  de  la  Convention 
nationale  au  peuple  frani;ais.  annonçant  In 
découverte. l'une  horrible  coiijuralion,  our- 
die h  l'étranprer,  suivant  laquelle  le  pinn 
d'une coiitre-iévoliilionsanïrlanteétait  pré- 
paré, la  représenlalion  nationale  devait 
disparaître  sous  le  f'-r  des  assassins,  le 
sana  des  patriotes  devait  être  prodiuué  il 
la  fureur  des  conjurés,  le  gouvernement 
républicain  devait  être  anéanti  pour  y 
substituer  les  crimes  de  la  tyrannie,  les 
prisons  devaient  être  ouvertes,  la  Monnaie 
et  la  Trésorerie  nationale  pillées,  une  fa- 
mine factice  préparée  p,ir  l'arrêt  des  sub- 
sistances, plusieurs  factions  s'ctani  par- 
tagé les  rôles  pour  l'avilissement  et  l'as- 
sassinat de  la  ie,>résenlation  nntionnie  et 
pour  dégoûter  le  peuple, par  toutes  les  ca- 
lomnies, de  ses  représenlanls,  prorlama- 
tiiin  terminée  par  un  appel  à  tous  les 
citoyens  et  tous  les  fonclionnaires,  et  une 
déclaration  portant  que  la  justice  et  la 
probité  sont  à  l'ordre  du  jour  dans  la  Ité- 
publique  française. 

2  f.'enninal  an  11. 
Placjrd  iiiipriiné,  A.  N.,  C  29C.  ii«  1003 
Ed.  Procés-rerbal  de  la  l'oni<<>iilion  naliunatc, 

t.  X\XI\',  p.  1.1. 

Jriiii'iiat  des   itcbals  el  des  décrets,  n"  549, 

p.  22. 

20!il.  —  Lettre  de  llii  hnrd,  représeninnt 
du  peuple  près  l'armée  du  Nord,  à  la  ('on- 
venlion  nationale,  déclaïaid  que  celte  ar- 
mer a  appris  avec  h  plus  vive  indi^rnalion 
la  conspiration  que  la  Conventiiui  n  si 
heuiousemenl  déjouéi",  et  ini'elle  l,i  re- 
mercie «lavoir  puni  la  scélér.iti'.'ise  «le  co.h 
hommes,  <|ui  voulaient  ravir  aux  Kraiiçni!) 
1.1  liberté,  finit  île  leur  sanp,  de  leurs 
travaux  et  de  leurs  sarrilices,  et  observant 
i|ue  s.ins  aucun   limite   la  conspiratimi  n 
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des  ramilications  Jaiis  l'arnire  <lu  Nord, 
que  déjà  ont  élé  arrèlés  filiisieurs  indivi- 
dus, qui  étaienl  en  correspondiincc  avec 
les  principaux  conjurés,  el  que  l'on  a  pris 
loutes  les  mesures  pour  saisir  fous  les 
complices  pouvant  s'y  trouver. 

(3  germinal  an  II. 1 

Oiiginal  signé,  A.N.,  C297,n°  1013  (pièce  3). 

ILii .  Procès-verbal  de  la  Coiwention  nationale, 
I.  XXXIV,  p.  G7. 

Journal  dfs  débals  el  des  décrets,  n"  550, 
p.  39. 

•20o2.  —  Lellre  de  Garnier  de  Saintes, 
représentant  du  peuple  en  mission  dans 
les  déparlemenls  de  Loir  et-Cber  et  de  la 
Sarthe,  à  la  Convention  nationale,  annon- 
i;ant  qu'un  cri  général  d'indignation  à 
Blois  et  à  Vendôme  a  accueilli  la  nouvelle 
de  la  découverte  de  la  plus  perlîde  des 
conjurations  que  soudoyait  l'étranger,  qui 
a  échoué  grâce  à  l'activité  des  Comités  de 
salut  public  et  de  sûreté  générale,  cl  qui 
offrait  un  danger  d'autant  plus  menaçant 
qu'au.x  conspirateurs  s'unissaient  naturel- 
lement, dans  les  départements,  tous  les 
hommes  qui,  sans  mceurs  comme  sans 
probité,  étaient  parvenus  à  force  d'audace 
à  diriger  l'opinion  et  à  porter  le  peuple, 
qu'ils  séduisaient,  à  persécuter  les  patriotes 
vertueux,  sourds  à  leurs  passions  et  à 
leurs  vengeances. 

4  germinal  an  II. 

Originalsigné,  A.A'.,C  297,  n»  10 13 (pièce 7). 

Mention  honorable,  inferlion  au  Bulletin,  le 
7  germinal,  2°  année  républicaine. 

Cf.  Proccs-rcrbal  de  la  Co>nei>lion  nationale, 
t.  XXXIV,  p.  193. 

20.Ï3.  —  Lettre  de  Fouché,  De)  La  Porte  et 
.Méaulle,  représentants  du  peuple,  en  mis- 
sion à  Commune-AlTrancliie,  à  la  Conven- 
tion nationale,  déclarant  que  la  conspira- 
tion, qui  vient  d'éclater  au  seiu  de  Paris  et 
qui  devait  envelopper  d'un  deuil  éternel  la 
République  entière,  à  frappé  tous  les  es- 
prits d'élonucment  et  de  douleur,  annon- 
çant que  le  déUichement  de  l'armée  ré- 
volutionnaire en  garnison  à  Commune- 
All'ranchie,  loin  de  garder  un  coupable 
silence,  n'a  pas  hésité  à  manifester  l'ex- 
pressron  franche  el  éner.î^ique  de  son  in- 
dignation, de  sa  colère  républicaine,  au 
moment  même  où  l'attentat  a  été  connu, 


où  son  chef  a  été  désigné  au  nombre  des 
complices,  et  a  arrêté  sur-le-champ  le 
texte  d'une  adresse,  revêtue  des  signatures 
des  braves  soldais  qui  composent  ce  déta- 
chement. 

4  germinal  an  II. 

Original  signé,  A.  N..  C  297,  n»  1013 
(pièce  17). 

Insertion  au  Bulletin,  le  lOgerminal,  S'annùe. 

Ed.  Journal  des  débnts  el  des  décrets,  n°bô7, 
p.  IGO. 

20b4.  —  Lettre  de  Micliaud.  représentant 
du  peuple,  en  mission  dans  les  déparle- 
ments de  rindre  el  du  Cher,  à  ia  Conven- 
lioii  nationale,  annonçant  que  l'alTreuse 
conspiration,  que  les  Comités  de  salut  pu- 
blic cl  de  sûreté  générale  viennent  de  dé- 
jouer, a  excité  une  indignation  générale 
dans  le  déparlement  de  l'Indre,  que  les 
Sociétés  populaires,  d'une  voix  unanime, 
ont  voué  à  l'exécralion  publique  et  au  der- 
nier supplice  les  scélérats  qui  ont  osé 
former  le  détestable  projet  d'étouffer  la 
liberté  du  peuple  dans  le  sang  de  ses  re- 
présentants, et  envoyant  différentes  adres- 
ses d'autorités  constituées,  rédigées  dans 
ce  sens. 

5  germinal  an  II. 

Original  signé^  A.  A'.,  C  297,  n"  1013 
'pièce  16). 

Mention  honorable,  insertion  an  Bulletin,  le 
9  germinal,  2"^  année. 

Cf.  Procés-ierba/  <)e  (a  Contention  iialionaje, 
t.  XXXIV,  p.  235. 

20:i3.  —  Lettre  de  JeanbonSaint-Audré, 
représentant  en  mission  dans  les  départe- 
ments maritimes,  à  la  Convention  natio- 
nale, annonçant  que  dès  que  la  nouvelle 
conspiration  ourdie  contre  la  Liberté  a  été 
connue  à  Brest,  l'administration  du  dis- 
trict de  cette  commune  s'est  empressée 
de  lui  appporter  l'expression  de  ses  senli- 
menls  dans  une  adresse  qu'il  transmet  à  la 
Convention. 

G  germinal  an  II. 

OriginaUigné,4.iV.,C297,nol013ipiéce221. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
12  germinal,  2*  année.  Signé  :  Bezard. 

Cf.  Procis-verbal  de  la  Coiiucnlion  iialioiiale, 
t.  XXXIV,  p.  509. 

2056.  —  Lettre  d'André  Dumonl,  repré- 
sentant du  peuple,  en  mission  dans  la 
Somme,  à  la  Convention  nationale,  faisant 
connaître  que  la  mort  des  conjurés  réjouit 
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tuus  It'S  pulriules,  tjue  cel  ucle  de  justice 
iiatiouale  a  ilouiié  lieu  ù  une  fôle  ii'-pu- 
Liiouiue  ù  Amiens,  uii  tous  les  vertueux 
Sans-i:ulotl«s,  daus  un  baui|iiel  civique  de 
;f  à  400  |>i:-isonnes,  pourvues  thacune  d'un 
niori'eau  de  pain  et  d'une  bouteille  de  vin, 
ont  bu  II  ta  prvsperitc  de  la  BépuhliffUf,'! 
la  vonsiTcalion  de  la  Conicntiun,  à  lu  mort 
de  tous  /es  hUriijanls  et  a  la  iiralii/ue  ilr 
loiiles  les  leilus  so'iales. 

8  geriniual  an  II. 

Origiual  Mgiic,  .1.  N.,  C  '.".i:,  u°  llMS 
(pièce  18). 

Insertion  au  Bulluliu,  11  germinal,  '2' année. 

Cf.  Procés-verbal  de  la  Conoenlion  nationale, 
I.  WXIV,  p.  303. 

R.— VtXNII-KSlATIO.NSDKL'oPI.MONfoNTKi; 
LES  HÉBERTISTES. 

•M^i'i. —  Uélibéraliun  de  l'.Vsseniblée  gé- 
uérale  delà  secliuudes  Itroils-dc  l'Iloniiue, 
après  lecture  du  rapport  de  .Saint-Jusl  du 
2-t  ventôse,  a|.plaudissant  aux  mesures 
prises  par  lu  Cun\cntion  nationale  et  déci- 
dant de  s'y  rendre  eu  niasse,  le  dôcaili 
prochain,  puur  ne  point  interrompre  ses 
travaux,  à  l'elTet  de  la  féliciter  d'avoir  en- 
cre une  fois  sauvé  la  rliosc  public|ue  el 
jurer  union  à  la  Montagne  sacrée. 

°25  vent6:ic  an  II. 
l'opie  conforme,   signée  de  Ravel,  président, 
cl  de  Grandjuan,  secrétaire  de  l'Assemblée  gé- 
nérale, A.  N.,  ('  20.5.  n°  906  (pièce  î\). 

'20"i8.  —  Délibération  de  l'Assemblée  gé- 
nérale de  la  section  tic  la  Fraternité,  por- 
tant ([u'après  un  discours  fort  énerffiqne 
de  l'un  des  memlires  sur  les  nouveaux 
dangers  dout  la  patrie  est  menacée  par  les 
inirigants,  (|ui  cherchent  à  établir,  soit  un 
régent,  siiit  un  dictateur,  l'Assemblée  par 
un  mouvement  s|ioutiiné  décide  que  la 
section  se  lèvera  en  masse  pour  aller  à  la 
Couvention  défendre  la  Munlagiir  ou  périr 
avec  elle. 

'2b  vcnlt'jM  an  U. 

VUlruil  «ien.^,  A.  N.,  C  îîl.S.n'OOS  (pièce  3.5). 

^'  Table,  inaertion  au  Dullotio,  le 

2*  'le    la    I{r|inliliqiir.    Siirné 

(  H 

1  .1  .(.  ririi.ir  dtê  ri*li»l»  fl  df«  décret»,  n'h\:>. 
|>.  360. 


•ÀOâfJ.  —  Délibération  de  l'Assemblée  gé- 
nérale de  la  sectiou  de  la  Halle-aux-Blés, 
après  lecture  du  rap|>ort  du  ciloyea  Sainl- 
Just,  membre  du  Comité  de  salut  public, 
sur  la  grande  conspiration  tramée  contre 
les  |iatriotes  et  la  Libellé  française,  el  du 
décret  de  la  Convention  rendu  en  consé- 
quence, lecture  accueillie  par  des  applau- 
dissements unanimes,  décidant  que  le  re- 
préseiiliint  Desrues,  qui  a  donné  lecture 
de  ce  discoui'S,  remettra  à  la  Convention 
un  exilait  du  procès-verbal  el  lui  expri- 
mera toute  la  gratitude  de  la  section  |>our 
les  mesures  fermes  el  vi^'ouieuses.  prises 
contre  les  conspirateurs  et  les  fauteurs  de 
l'infànie  complot  tramé  contre  la  Liberté, 
de  plus  que  la  section  secondera  d<'  lous 
ses  elforts  la  Convention  nationale  dans  la 
poursuite  de  tous  les  intrigants  el  de  tous 
le.s  conspiraleurs. 

ib  vcnlùsc  uu  II. 

Kxtrait  conforme.  .\.  N.,  i.'  'i'Jb,  n"  99S 
((liéce  40). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
'2(j  veiK6se,  l'an  °2'  de  la  République.  Signé  : 
F.  Oudot,  secrélairc. 

Cf.  Prucia-vcrbal  dr  la  l'onienlion  iinljonale, 
l    XX.MII,  p    370. 

Journal   l'os  di'bal»   <7    dra  décre/o.   n»  3^1. 

p   :n:). 

:2oi'iO.  —  Délibération  de  l'Assemblée  gé- 
nérale de  la  .section  de  la  Maison-l'.oin- 
iiiune.  décluranl  qu'après  avoir  enteadii 
la  lecture  du  rapport  fait  à  la  ('.onvenlion 
nationale  au  iioin  du  Comité  de  salut  pu- 
blic, le  23  du  présent  mois,  el  un  extrait 
du  discours  prononcé  le  jour  d'hier  h  la 
Société  des  Jacobins,  pénéln'-e  de  U  plus 
vive  indignation  contre  les  auteurs  de^i 
l'ompluls  abominables,  ourdis  contre  lu 
Liberté  par  des  fonctionnaires  conspira- 
teurs, d'aulunt  plus  dangeieui  que,  .sous 
le  musqué  iiiiposleur  du  |ialrioUsme,  ils 
avuii-nl  su  captii  la  coiiliaiice  du  peuple, 
elle  s'est  levée  tout  iMilière  el,  par  un  mou- 
vement unanime  et  spontané,  a  renouvelé 
le  serinent  de  iléfeudre  jusqu'à  la  inori  In 
Liberté,  l'Egalité,  l'unilé  i-t  l'indivisibilité 
de  la  llépubliiiue  el  de  poursuivre  jusqu'au 
lombiMU  les  tyrans.  Ir.'illres,  conspirateurs 
et  suppôts  de  la  lyraiinie,  et  décidant  do 
porter  I  expression  de  leurs  senlinienls  ù 
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lu  (.;oiiMji)liun  piir  nLialif  coimiiissaiies, 
les  citoyens  liuuquel,  Moraïul,  Hivière  et 
Marligny. 

2n  vcnlose  an  II. 

Expcdiliou  conforme,  sii^nêe  de  NVî^nicK, 
luvsident,  Couquet,  seciélaire,  A.  N.,  C  205, 
n»  993  ipiécc  "25). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bullelin,  le 
'iii  ventnse,  l'an  i'  de  la  Iîé|iuljlique.  Signé  : 
Oudot,  secrûlaire. 

Cf.  Procès-verhul  t/c  la  Cum-ention  nuliunale, 
I.  XXXllI,  p.  373. 

■Jom-iiiil  drs  di-hais  et  des  dé<Tcls,  n»  ,'>43, 
p.  3'i'i. 

•2061.  Adrose  de  la  secUoa  du  l'aii- 
théon-Français  à  la  Cuiiveiiliuu  iiulioiiale, 
déclarant  que  sou  éloge  est  dans  le  salut 
du  peuple,  venoiuelant  le  sernicnl  fait 
lors  de  la  trabisou  de  rinfàme  Iiuniouricz, 
et  jurant  d'exterminer  celid  qui  esera, 
sous  une  dénomination  quelcomiue,  nllen- 
ler  à  la  souveraineté  du  iicuple,à  la  repré- 
sentation nationale,  au  gouvernement  ré- 
volutionnaire, soit  dictateur,  triumvir,  roi, 
monarque  ou  régent,  de  dénoncer  tous  les 
ennemis  de  l'Egalité,  tous  les  complices 
de  la  nouvelle  conspiration,  de  quelque 
masque  qu'ils  soient  couverts,  avec  nomi- 
nation des  citoyens  Sérieys,  Coisnon,  Ga- 
vard,  Lardy,  Garnier,  Hu  et  Pdris  en  qua- 
lité de  commissaires,  chargés  de  présenter 
une  adresse  concernant  la  défense  de  la 
représentation  nationale  et  le  prompt  ju- 
gement des  conspirateurs. 

25  vcntoi-e  an  II. 

Originaux  signés  (2  pièces),  A.  A'.,  C  205, 
n°  993  (pièces  43,  44). 

Ci.  Prucés-vcrbal  de  la  Convenlion  nationale, 
t.  XXXIII,  p.  371. 

Joiirnnl  des  débals  et  des  décrels,  n»  543, 
p.  313. 

20G2.  —  Déllhéiation  de  l'Assemblée  gé- 
nérale de  la  section  de  la  Cité.  a|)rès  lec- 
ture par  le  président  VaidiecU  du  iap|icrt 
de  Saint-Just,  du  i'-i  ventôse,  sur  les  fac- 
tions de  l'étranger  et  sur  la  conjuration 
ourdie  pour  détruire  le  gouvernement  ré- 
publicain par  la  corruption,  lecture  ac- 
cueillie par  des  acclamations,  renouvelant 
le  serment  de  défendre  la  représentation 
nationale  contre  les  entreprises  de  tous 
les  factieux,  ou  s'inspirant  de  l'e.xeiDple 
di'.s  ciloyeus  de  la  ('.iLé,qui  se  sont  toujours 


c-levés  à  la  hauteur  des  principes  de  la 
Itévolulion.  et  dont  l'énergie  a  donné  l'im- 
pulsion à  toute  la  République  dans  les 
mémorables  journées  des  30,  31  mai  et 
I"  juin,  en  terrassant  tous  les  factieux, 
les  conspirateurs  et  les  eiini'inis  di'  la  Li- 
berté et  de  l'Egalité. 

2.:)  vonlofc  an  11. 
E.MiHit  c.nrornie.  A.  .V.,  r  200,  n"  lOiS. 

2003.—  .\dresse  de  la  section  de  la  .Mon 
lai-Mie  à  la  Convention  nationale,  ajirès  la 
lecture  du  rapport  de  Saint-Just  sur  la 
l'ailion  des  étrangers,  félicitant  la  Con- 
vention de  la  promptitude  et  de  la  sévérité 
de  sa  justice  qui  a  jiermis  de  déjouer  des 
projets  funestes  à  la  Liberté,  déclai-ant 
qui'  raristocratie  désespère  de  voir  la 
contre-révolution  s'opérer,  ijue  le  peuple, 
voyant  les  auteurs  de  ses  maux  décou- 
verts et  prêts  à  subir  la  peine  due  à 
leurs  forfaits  abominables,  applaudit  à  son 
courage,  à  sa  constance  et,  dans  son 
amour  passionné  pour  la  Liberté  et  l'Ega- 
lité, est  disposé  à  faire  les  jjIus  grands 
sacrifices  pour  achever  la  Révolution,  ajou- 
tant que  la  section,  pendant  que  ses  en- 
fants sont  occupés  à  combattre  les  enne- 
mis du  dehors,  aidera  la  Convenlion  de 
toutes  ses  forces,  de  toutes  ses  facultés  à 
terrasser  les  monstres  infâmes  qui  cons- 
pirent au  dedans,  que  les  grandes  me- 
sures révolulionnaires  seront  par  elle  re- 
(j'ues  avec  enthousiasme  et  exécutées  avec 
célérité,  prête  à  étoutfer  les  intrigants,  les 
conspirateurs  et  à  couvrir  les  représen- 
tants du  peuple  d'une  égide  impénétrable, 

25  ventôse  an  II. 

Original,  signé  de  Perdry,  président,  A.  .Y., 
r  295,  n"  993  (pièce  4"i). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
26  ventôse,  l'an  2'  de  la  République.  Signé  : 
Oudot,  secrèlairc. 

Cf.  Pvocès-verbiil  de  la  Cuneention  nationale, 
i.  XXXIII,  p.  374. 

Journal  des  d('tjals  et  des  décrets,  n"  543, 
p .  344. 

2004.  —  Adresse  de  la  ^eclion  des  Gra- 
villiers  à  la  Convention  nationale,  adoptée 
à  l'unanimité  par  l'Assemblée  générale, 
déclarant  qu'une  grande  conspiration 
existe  contre   la   souveraineté    du    peuple 
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français  el  contre  la  représenlalion  natio- 
nale, et  que  la  section  des  Gravilliers vient 
en  masse  demander  vengeance  de  ce  nou- 
vel attentat,  que  le  procès  des  traîtres  soit 
fait  sur-lc-eliamp.  que  cet  acte  de  ven- 
geance nationale  fasse  trembler  tous  ceux 
qui  oseraient  les  imiter,  en  se  pénétrant  de 
celte  maxime, poiii/  île  gnicc  au.r  perfides, 
fitsscnl-Us  nos  pères,  rios  frères,  nos  amis, 
iU  doivent  périr,  s'ils  conspirent  lontre  In 
liberlc  piibtii/ni\  ajoutant  que  la  section 
des  (jravilliers  périra  toute  entière,  plutôt 
que  de  souffrir  qu'un  tyian  vienne  souiller 
la  terre  de  la  Liberté,  et  cju'elle  réclame 
la  mort  de  tous  ceux  qui  voudraient  tout 
autre  gouvernement  que   la    Réiiubliqne. 

2U  venlosc  an  II. 

Original,  signé  de  Cliiquot,  président,  Cres- 
pin,  vice-présideni,  Uelcspine,  Fal)crl,  Leguay 
el  Bontemps,  commissaires,  A.  A'. ,C  ■29ô,n"9ï>3 
(pièce  i\). 

Mention  honorable,  insertion  au  bulletin,  le 
20  venlosc,  l'an  2«  de  la  République.  Signé  : 
Oiidot,  secrétaire. 

Cf.  Procès-verbal  de  la  Conien/ioii  nalioiiafo, 
t.  XXXIII,  p.  378. 

Journal  des  débats  et  des  dùcrela,  n°  553, 
p.  99. 

2063.  —  Adresse  de  la  section  de  lion- 
Conseil  à  la  Convention  nationale,  décla- 
rant solennellemenl  que,  non  contente 
d'avoir  rejeté  avec  indignation  l'arrélé  li- 
berlicide  qui  lui  fut  présenté,  le  décadi 
dernier,  |>ar  la  société  seclionnaire  de  Ma- 
ral,  éyarée  sans  doute  par  la  faclion  à  qui 
vient  d'élre  arraché  le  masque,  i|ue  les 
factieux  qui  avaient  conjuré  la  perte  de  la 
Convention  n'auraient  pu  parvenir  jus- 
qu'aux représenlanls  qu'après  avoir  mar- 
i:bé  sur  le»  cadavres  des  riloyeiis  de  Hon- 
Conscil,  que  le  vo!U  le  plus  cher  à  leurs 
cirurs  est  de  voir  tomber  sans  délai  sous 
le  glaive  des  lois  toutes  les  létes  scélérates 
qui  ont  lonspiré  contre  la  liberté  publique, 
df  quelque  naluie  i|uc  puissent  être  leurs 
services  passés,  ils  n'en  sont  que  plus  rri. 
minels,  puisqu'ils  n'avait'iil  plis  monieii- 
tanémeiit  le  iiiasi|ue  du  pali  inlisnie  que 
pour  mieux  assassiner  le  peuple, déridani, 
alin  de  donner  il  la  manirestiilimi  de  ses 
senlimenls  toute  la  publicité  pussible,  que 
celle  adresse  sera  envoyée  &  toute»  le» 
seclioiiîi  fie    Pari»,  à  Iniiles   b-s   nulnrilé» 


constituées,  à  toutes  les  sociétés  piipu- 
laires,  el  qu'elle  sera  imprimée  et  afti- 
chée. 

'26  ventôse  an  II. 

Extrait  conforme,  A.  N.,  C  295,  n"  993 
(pièce  37). 

Mention  lionârable,  insertion  au  Dullrlin  en 
entier  de  cetio  adresse  et  de  la  ré^ionsc  du  pré- 
sident, le  26  ventôse,  l'an  2°  de  la  Itépubliquc. 
Signé  :  V.  Oudot,  secrétaire. 

Cf.  /'rocèï-pcrfta/  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIII,  p.  368. 

Journal  des  débats  et  des  décrets.  n°  513. 
p.  337. 

2066.  —  .Vdresse  de  la  section  Le  l'ele- 
tier  à  la  Convention  nationale,  s'élevanl 
contre  l'audace  des  conspirateurs  qui  ont 
voilé  la  sainte  Déclaration,  gravée  par  la 
nature  el  jurée  par  les  Français,  et  t|ui 
veulent,  pour  satisfaire  leur  ambition,  que 
le  peuple  se  mette  en  insurrection,  el  ilé- 
clarant  que  les  citoyens  de  la  section  s'in- 
surgent contre  les  aristocrates,  contre  les 
intrigants,  contre  les  ambitieux,  contre  la 
faction  étrangère,  contre  tous  les  ennemis 
de  la  Liberté  et  de  l'Egalité,  qu'ils  remet- 
tent entre  les  mains  des  représentants  du 
peuple  le  soin  de  leur  vengeance,  deman- 
dant que  le  glaive  de  la  loi  frappe  tous  les 
conjurés,  que  la  cniispiratioii  qui  vient 
d'être  découverte  soit  suivie  et  que  les 
conspirateurs  soient  promplement  jugés 
par  le  Tribunal  révolulionnaire,  ces  liom- 
ines  qui  pendant  longtemps  se  sont  cou- 
verts du  maiileau  du  patriotisme,  ajoutant 
(|u'il  f.iut  frapper  indistinctement  le»  aris- 
tocrates déclarés  et  les  conlre-révolutinn- 
naires  secrets. 

2 G  vent<i.sc  an  II. 

Original,  signé  de  Calvcl,  préitidenl,  A.  S., 
C  295,  n»  993  (pièce  38). 

Mention  lionorable,  insertion  en  entier  de 
l'ailressc  au  Bnllolln,  lo  26  vcniftsc,  l'an  2'. 
Sigiiû  ;  Oiidol,  ••ocrélnirc. 

Kd.  l'rocis-vert'ul  de  In  Convention  nationnlr, 
l.  XXXIII,  p.  369. 

Journal  den  di'bats  et  des  dierels,  n"  513, 
p.  339. 

2067.  -  Adre.sse  de  la  seclinn  Le  Pele- 
lier  à  la  Convention  nationnle,  la  fi'dicilatil 
de  l'énergie,  de  lu  sévérité  réptiblicnine 
déployée  conlre  le»  .Mrélérals  qui  oseraient 
r^'vcr  enriire  In  résurrection  du  despo- 
tisme.   (|iii    lenleraieiit    ilf   donner    à    In 
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France  un  nouveau  niailre,  et  déclarant 
que,  grâce  au  code  complet  d'instruction 
que  le  Comité  de  salut  public  vient  de  re- 
mettre entre  les  mains  de  chaque  citoyen, 
miroir  fidèle  qui  réfléchira  sans  cesse  les 
traits  hideux  des  jésuites  en  patriotisme, 
les  vils  agents  de  Pitt  et  de  Cobourg 
n'auront  plus  aucun  moyen  d'échapper  à 
la  surveillance  nationale,  le  mouvement 
révolutionnaire  vient  d'acquérir  une  nou- 
velle force  et  déploiera  désormais  une  ac- 
tivité redoutable  pour  tous  les  factieux, 
pour  tous  les  traîtres. 

26  ventôse  an  II. 
Original,  portant   les   signatures  de  dix  com- 
missaires, A.N.,  C  295,  n°  993  (pièce  39). 

2068.  —  Adresse  de  l'Assemblée  géné- 
rale de  la  section  du  Mont-Blanc  à  la  Con- 
vention nationale,  renouvelant  le  serment 
d'obéissance  éternelle  aux  lois,  d'union  et 
de  respect  à  la  Montagne  sainte,  qui  a 
sauvé  la  République  et  la  sauvera  encore, 
malgré  tous  les  tyrans,  les  intrigants  et 
les  scélérats  qui  veulent  renverser  la  Li- 
berté, et  jurant  de  verser  tout  son  sang 
plutôt  que  de  soufl'rir  la  moindre  atteinte 
à  la  souveraineté  du  peuple. 

26  ventôse  an  II. 

Minute  non  signée,  A.  N.,  C  295,  n°  993 
fpièce  14). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
26  ventôse  an  2.   Signé  :  F.  Oudot,   secrétaire. 

Cf.  ProcèS'Verbal  de  la  Convention  nationale , 
t.  XXXIII,  p.  370. 

Journal  des  débats  el  des  décrets,  n°  543, 
p.  343. 

•2069.  —  Adresse  de  la  section  de  l'Arse- 
nal à  la  Convention  nationale,  déclarant 
que  tous  les  républicains  de  cette  section, 
levés  en  masse,  sont  venus  à  la  barre,  non 
pour  faire  des  phrases  (les  vrais  Sans-cu- 
lottes ne  les  connaissent  pas),  mais  pour 
jurer  guerre  aux  tyrans,  aux  factieux,  aux 
conspirateurs  et  aux  intrigants,  prêts  à 
verser  jusqu'à  la  dernière  goutte  de  leur 
sang  avant  que  les  ennemis  de  la  Répu- 
blique puissent  atténuer  la  souveraineté  du 
peuple  dans  la  représentation  nationale,  et 
qu'avant  de  venir  dans  cette  auguste  As- 
semblée, ils  ont  tous  juré  d'arrêter  el  de 
conduire  sous  le  glaive  de  la  loi  tous  ceux 
qui,  par  des  actions  ou  des  discours, 
T.  X. 


chercheraient  à   entraver  l'exéculion   des 
lois  révolutionnaires. 

27  ventôse  an  II. 

Original,  portant  2  pages  de  signatures, 
A.  N.,  G  295,  n"  994  (pièce  17). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin  en 
entier,  le  27  ventôse,  l'an  2'  de  la  République. 
Signé  :  Charles  Cochon. 

Cf.  Procés-verbal  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIII,  p.  386. 

2070.  —  .\dresse  de  la  Société  frater- 
nelle des  deux  sexes  du  Panthéon-F'ran- 
çais  à  la  Convention  nationale,  déclarant 
se  réjouir  à  la  nouvelle  que  les  deux  Co- 
mités sauveurs  ont  déjoué  le  complot  in- 
fernal, tramé  par  des  scélérats,  qui  s'étaient 
déguisés  en  patriotes  pour  surprendre  la 
confiance  du  peuple  et  qui  voulaient  le 
ramener  à  l'esclavage  en  égorgeant  l'As- 
semblée nationale  et  en  substituant  la  ré- 
gence à  la  représentation,  mais  qui  seront 
punis  de  leurs  forfaits  par  une  mort 
prompte  et  une  éternelle  ignominie,  juste 
châtiment  des  ambitieux  et  des  intrigants, 
et  jurant  union  à  la  Convention  et  mort  à 
tout  scélérat  qui,  sous  une  dénomination 
quelconque,  voudrait  porter  la  moindre 
alteinle  à.  l'Egalité,  leur  idole  chérie. 

(27  ventôse  an  II.) 

Original,  signé  de  Gavard,  président,  et  Mon- 
tagne, vice-président,  A.  N.,  C  295,  n°  994 
(pièce  24). 

Mention  honorable,  insertion  .lu  Bulletin, 
le  27  ventôse,  l'an  2  de  la  République.  Signé  : 
Charles  Cochon. 

Cf.  Procès -verbal  de  la  Convention  nationsde, 
t.  XXXIII,  p.  390. 

2071.  —  Délibération  de  la  Société  fra- 
ternelle et  républicaine  de  Lazowsky,  déci- 
dant qu'elle  se  transportera,  lé  lendemain, 
en  masse  à  la  Convention  nationale  pour 
lui  présenter  une  adresse  de  félicitations 
au  sujet  de  la  découverte  du  complot  tramé 
contre  la  patrie. 

27  Ventôse  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Foucault,  secré- 
taire, A.  N.,  G  295,  n»  995  (pièce  21). 

Cf.  Journal  des  débats  et  des  décrets,  n"  552, 
p.  83. 

207-.>.  —  Adresse   de  la  Société  ri'publi- 
caine  de  l'Ami  du  Peuple   aux  représen- 
tants du  peuple  français,  déclarant  proies- 
30 
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1er  contre  raccusalion  dont  elle  est  Tobjel 
de  la  part  du  Comité  de  salut  public,  des 
inébranlables  Jacobins,  de  la  représenta- 
tion nationale  toute  entière,  el  apportant 
l'expression  unanime  de  ses  senlinieiils  et 
de  ses  vtPux,  haine  aux  tyrans  de  loules 
les  espèces,  châtiment  prompt  et  terrible 
aux  traîtres,  respect,  confiance,  dévouement 
à  la  Convention  nationale,  adhésion  aux 
mesures  vigoureuses  des  Comités  de  salut 
public  et  de  sûreté  générale,  à  la  vigilance 
incorruptible  des  Jacobins,  avouant  qu'ils 
ont  été  abusés  par  ceux  qui  les  avaient 
aidés  à  renverser  le  despotisme  couronné, 
i|ui  avaient  caplé  leur  conliance.  monstres 
qui  en  abusaient  pour  leur  fniner  de  nuu- 
veaux  fers,  jurant  de  retremper  b-urs  cou- 
rages au  sein  de  la  Société  mère,  où  «'ai- 
guisent les  traits  vengeurs  de  la  liberté 
des  nations,  et  de  se  montrer  dignes  de 
combattre  toute  la  tyrannie  el  tous  les  ty- 
rans, en  ponssant  le  cri  de  :  Vive  la  Mon- 
tagne, périsse  enfin  la  trahison  avec  les 
traitres!  avec  décision,  portant  que  celte 
adresse  sera  imprimée  et  envoyée  aux 
48  sections,  aux  Sociétés  populaires  et  aux 
autorités  constituées. 

27,  28  ventùsc  an  II. 

Cnpiv  cooformc,  signée  <lc  \a:  Diane,  prési- 
dent, A.  N.,  C  295,   n»  9'.I5  (pièce  3'J). 

Mention  honorable,  insertion  au  BuUctia,  le 
28  vciitose,  l'an  2'  de  la  Riïpubliqiie.  Signé  : 
Cliarles  Cochon. 

Cf.  Procès-verbal  de  la  Conuenlion  nation«(c, 
I    XXXIII,  p.  405. 

Journal  rlea  dèbala  et  dei  décrets,  n"  518, 
p.   18. 

207.1. —  Adresse  de  la  section  île  Itonne- 
Nouvelle,  convoquée  el  réunie  dans  son 
Temple  de  la  Raison,  scrupuleusement 
attentive  h  obvier  aux  entraves  el  aux  con- 
jurations sans  cesse  renaissantes  pour  dé- 
truire la  Constitution  et  la  Déclaration 
des  Droits  de  l'Homme,  manifestant  sa 
trop  juste  iiKJignnlion  i  onire  les  cumplots 
.•ilTriux  qui  viennent  d'être  découverts  cl 
félicitant  In  Convention  des  grandes  me- 
sures i|u'elle  n  prises  pour  en  arré.ter  les 
effets,  .'liiisi  que  les  scélérat»  qui  les  our- 
dissaient, avec  extrait  du  procés-verbal  de 
l'Assemblée  générale  de  cette  section,  du 
ia  vcnl<'ise,qui,  informée  de»  perlldi-s  ma- 
nueuvrcB   traînée»  pour    |»er«lrc   la  Répu- 


blique et  étouffer  la  liberté,  et  des  mesures 
adoptées  par  la  Convention,  les  Comités  de 
salut  public  el  de  sûreté  générale,  a  juré 
de  soutenir  et  de  défendre  jusqu'à  son 
dernier  soupir  les  travaux  de  la  Conven- 
tion, l'unité  et  l'indivisibilité  de  la  Répu- 
blique. 

28  ventôse  an  II. 

Minute  signée  el  extrait  conforme  (2  pièces), 
^\  .S..C  295,  n"  995  (pièces  23,  21). 

Mention  honorable,  insertion  au  Dulletin,  le 
28  venti'ise,  an  2  de  la  République.  Signé  : 
Charles  Cochon. 

Cf.  Procès-verltal  de  la  Concenlion  nationale, 
t.  XXXIII,  p.  405. 

Journ.il  des  débalB  et  des  dicrels,  n*  548, 
p.  17. 

:2074.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
de  .Mutius  Scevola  à  la  Convention  natio- 
nale, se  réjouissant  de  ce  que  l'infime 
conspiration,  ourdie  par  des  scélérats,  qui 
devaient  incarcérer  la  Montagne,  les  mem- 
bres du  Comité  de  salut  public,  égorger 
tous  les  patriotes  et  convertir  Paris  en  un 
vaste  cimetière,  avait  avorté  grâce  au  /.éle 
et  à  l'énergie  <lu  Comité  de  salut  public, 
envoyant  son  adhésion  entière  au  gouver- 
nement révolutionnaire,  au  décret  rigou- 
reux, mais  salutaire,  rendu  le  23  de  ce 
mois,  et  juraiil  un  dévouement  absolu  à  la 
Convention,  au  Comité  de  salut  public,  les 
corps  de  tous  les  membres  de  la  Société 
devant  servirde  rempart  impénétrable,  tous 
périront  jiKsqu'au  dernier  avant  de  souffrir 
que  le  despidisme  ressuscite  en  France. 

28  venlAsc  an  II. 

t  irlginnl,  portant  deux  paiies  do  signature!, 
A.  S.,  C  Î9.S,  n*  nOô  (pièce  12). 

Mention  honorable,  intertinn  nu  Ruiletin, 
28  ventôse,  2"  année.  Signé  :  Charles  Corlion. 

t'f.  l'rocùs-vrrlial  île  la  l'oiirciidon  nafionafe, 

I.  XXXIII,  p.  sno. 

Journal  dm  dHials  el  des  dt'crett,  n"  552, 
p.  H4. 

207S.  —  Adresse  île  la  Société  populaire 
cl  républicaine  des  Saiis-culotti-s  des  j.oni- 
banls  a  la  ('.on  vent  ion  natioiLile.  proclamant 
il  la  barre  quelle  est  profonilémenl  indi- 
gnée de  l'horreur  de»  noirs  romplol!»  tra- 
més contre  la  représentation  nnlion'ile,  cl 
qu'avant  que  les  projet»  li'<niicide»  puis- 
aenl  s'accomplir,  il  faudra  ninrch-r  sur  les 
corps  (uinglants  île  tous  -leit  membres,  et 
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vouant  une  haine  implacable  à  lous  les 
ennemis  de  la  Convention. 

23  venlàse  an  II. 

Original  signé,  ^4 .  .V. ,  C  295.  n° 995 (pièce  25). 

Montiun  honorable  (insertion)  au  Bulletin,  jc 
28  ventose,  l'an  2  ilc  la  République.  Signé  : 
Charles  Cochon. 

Cf.  Procès-ccrbal  de  la  Coiiceiilioi»  nationale, 
t.  XXXIII,  p.  405. 

Journal  des  débaU  et  des  décrets,  n'  552, 
p.  33. 

2076.  —  Adresse  de  !a  Société  popu- 
laire de  Chalier  à  la  Convenlion  nationale, 
déclarant  qu'elle  ne  trouvera  jamais  de 
couleurs  assez  vives  pour  lui  témoigner  sa 
profonde  gratitude  de  la  découverte  de 
l'infâme  complot,  d'autant  plus  odieux  que 
ses  auteurs,  investis  de  la  conliance  pu- 
blique, couverts  du  nom  de  patriotes  et  de 
républicains  français,  conspiraient  pour 
imposer  un  nouveau  maître,  et  invitant  la 
Convention  à  fair<>  toutes  les  recherches 
pour  découvrir  les  complices  de  cette  af- 
freuse conjuration,  qui  ne  tendait  qu'à 
donner  à  la  France  un  nouveau  Calilina. 

28  venlose  an  II. 

Original,  signé  ite  Singier,  A.  .V.,  C  295, 
n«  995  (pièce  26). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  lo 
28  venlose,  l'an  2  de  la  liépublique.  Signe  : 
Charles  Cochon. 

Cf.  Procés-verbal  de  la  Coni-end'oii  nad'oii.ilo, 
t.  XXXIII,  p.  405. 

207".  —  Adresse  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  l'IIomme-Armé  à  la 
Convention  nationale,  fb^lrissanl  les  scé- 
b'Tals  qui  conspirent  contre  la  République, 
qui  cherchent  à  insinuer  qu'il  faudrait  re- 
nouveler la  Convention  nationale  et  orga- 
niser le  pouvoir  exécutif,  suivant  la  Cons- 
titution, et  qui  ne  peuvent  avoir  que  l'es- 
poir d'être  nommés,  sous  le  masque  du 
patriotisme,  à  ces  illustres  places,  ou  de 
nourrir  des  projets  contre-révolutionnaires, 
et  proclamant  que  les  hommes  révolution- 
naires de  la  section  de  rHomme-.\rmé 
formeront  autour  de  la  Convention  un 
rempart  inaccessible,  jurant  d'être  sourds 
à  toutes  les  intrigues  et  de  ne  prendre  de 
repos  que  lorsque  tous  les  ennemis  de  la 
République  seront  exterminés. 

28  venlose  an  II. 
Original siené, .4. iV.,C  29.^,  n« 995(pièce27). 


Mention  honor.-)blc  et  insertion  en  entier  au 
Bulletin,  28  venlose.  Signé  :   Charles  Cochon. 

Cf.  Procés-cerltal  de  la  Convention  nationale, 
t.  XX.XIII,  p.  406. 

2078.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
de  Franciade  à  la  Convenlion  nationale, 
déclarant  que  le  rapport  du  Comité  dé  sa- 
lut public  du  23  ventôse  et  le  décret  rendu 
à  la  suite  ont  été  accueillis  au  sein  de  la 
Société  avec  le  plus  grand  enthousiasme, 
attendu,  disait-on,  que  les  mesures  prises 
par  la  Convention  vont  déjouer  tous  les 
complots,  faire  pâlir  tous  les  intrigants, 
arracher  le  masque  de  tous  les  faux  pa- 
triotes, jeter  l'abattement  et  le  désespoir 
dans  l'âme  scélérate  de  tous  les  aristo- 
crates et  rassurer  les  vrais  républicains, 
approuvant  la  formation  de  Commissions, 
chargées  de  juger  tous  les  détenus,  de 
telle  sorte  que  ceux  qui  ont  conspiré  contre 
leur  patrie  seront  punis  de  mort,  et  ceux 
que  l'erreur  ou  la  calomnie  ont  fait  injus- 
tement renfermer  seront  rendus  à  la  so- 
ciété, et  exprimant  le  vœu  que  ceux  qui 
n'ont  pas  assez  fait  pour  mériter  la  mort 
des  traîtres,  mais  qui  ne  sont  pas  dignes 
non  plus  de  l'amitié  des  patriotes,  soient 
détenus  jusqu'à  la  paix,  par  mesure  de 
s'jreté  générale,  pour  ne  plus  former 
qu'une  famille  de  patriotes,  dont  seront 
exclus  tous  ceux  qui  soupirent  intérieure- 
ment après  le  retour  de  l'ancien  régime, 
ou  qui  répèlent  en  secret  les  croassements 
lugubres  des  crapauds  du  Marais  dont  le 
glaive  de  la  loi  a  fait  justice. 

(28  venlose  an  II.) 

Original  signé.. 4.. V.,  C 295,  n» 995 (pièce 28). 

Mention  honorable,  insertion  en  entier  de  l'a- 
dresse au  Bulletin,  le  28  ventùse.  l'an  2*  de  la 
République.  Signé  :  Charles  Cochon. 

Cf.  Procés-ierlial  de  la  Conucnlion  nationale, 
t.   XXXIII,  p.  406. 

Journal  des  déliais  et  des  décrets,  n°  545, 
p.  358. 

2079.  —  Adresse  de  la  Société  fialer- 
nelle  et  républicaine  de  Lazowsky  à  la 
Convention  nationale,  assurant  qu'elle  est 
fidèle  à  la  Montagne,  qu'elle  est  debout 
pour  la  défendre  et  pour  surveiller  les 
ennemis  de  la  patrie,  dévoiler  les  intri- 
gants et  démasquer  les  fourbes,  tous  d'ac- 
cord potrr  faire  un  rempart   d'airain  à  la 
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Liberté,  contre  lequel  s'émousseront  tous 
les  traits  de  la  tvrannie  et  de  la  trahison, 
et  s'unissant  pour  pousser  du  fond  du 
cœur  ce  cri  de  ralliement,  Icrrilile  pour 
les  ennemis  du  peuple  et  encourageant 
pour  les  amis  de  la  patrie  :  Vive  la  licpu- 
hliquCyUne,  indivisible  el  impérissable, et  vive 
la  Montafjne. 

28  ventùse  an  II. 

Orifrinal,  signé  de  Bourgoin,  A.  N.,  C  20f), 
n°  995  (pièce  29). 

Mention  honorable  et  insertion  au  Bulletin, 
le  28  ventôse,  l'an  2*  de  la  Rrpubliiiuc.  Si- 
gné :  Charles  Cochon. 

Cf.  Procés-verbal  de  la  Convention  nalionalc, 
t.  XXXIII,  p.  405. 

2080.  —  .\dresse  de  la  Société  des  .Amis 
de  la  République,  séante  rue  Monlmarat, 
près  celle  du  Jour,  à  la  Convention  natio- 
nale, exprimant  l'indignation  dont  clic  a 
été  pénétrée  contre  les  infilmes  coiis|iira- 
leurs  qui,  sous  le  m.isque  du  patriotisme, 
tramaient  l'Iiorrible  complot  d'attenter 
aux  jours  Jes  représentants,  de  dissoudre 
la  Convention  nationale  et  d'étouffer  la 
liberté  en  répandant  le  sang  et  la  désola- 
tion dans  le  sein  de  la  République,  faisant 
le  serment  de  servir  de  bouclier  aux  dé- 
putés et  de  combattre  tous  les  conspira- 
teurs el  les  tyrans  jusqu'à  leur  totale  des- 
lruction,et  souhaitant  que  périssent  tous 
les  conspirateurs  et  leurs  complices,  que 
la  terre  soil  à  Jamais  purgée  de  ces  mons- 
tres, qui  dégradent  l'huirinnité  et  rongent 
los  peuples. 

28  vcnl63c  an  II. 

Original,  signé  de  Potin,  président,  et  Oau- 
llcr,  secrétaire,  A.N.,  C  295,  n°  995  (pièce  30). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  lo 
28  ventôse,  l'an  2'  de  la  République.  Signé  : 
Charles  Cochon. 

Cf.  Procéê-verhal  de  la  Convention  netionalr, 
t.  XXXIII,  p.  105. 

Journal  de$  débuts  tl  dea  dccreti,  n°  548 
p.  18. 

2()SI.  —  .\(lresse  des  citoyens  de  la  sec- 
tion de  (iuillaumc-Tcll  ù  la  Convention 
nationale,  déclarant  partager  los  senti- 
ments manifestés  par  les  sections  de  Paris, 
qui  l'ont  précédée  à  la  barre,  et  l'assurer 
de  l'indignation  profonde  que  lui  a  ins- 
pirée la  conduite  airoro  de  ce»  hommes 
infâmes,  qui  n'avaient  paru  enibr.isser  avec 
ploiyir  la   Libellé  que    pour    l'assassiner. 


félicitint  la  Convenlion  d'avoir  pris  ces 
mesures  sages  et  vigoureuses,  qui  doivent 
faire  trembler  les  traîtres  dans  leurs  re- 
paires cl  les  tyrans  sur  leurs  trônes,  ajou- 
tant que  les  citoyens  de  la  section  seront 
empressés  de  faire  aux  représentants  un 
rempart  de  leurs  corps  el,  à  l'exemple  de 
Guillaume  Tell, auront  toujours  en  réserve 
une  flèche  prête  à  être  lancée,  au  premier 
signal  de  la  Loi,  contre  les  royalistes,  les 
factieux,  les  anarchistes,  lesconspiraleurs. 
en  un  mol  contre  tous  ceux  qui  ne  sont 
pas  de  francs  républicains. 

28  ventùsc  an  U. 

Original,  signé  de  Chcvallet,  président  do 
r.V?scinblce  générale,  AuborI,  secrétaire,  A.  .V., 
C  295.  n»  995  (pièce  31). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin  en 
entier,  le  28  ventôse,  l'an  2<  de  la  République. 
Si;;né  :  Charles  Cochon. 

Cf.  Prords-rcr(>al  de  la  Conrenn'on  n.ilionafe, 
I.  XXXIII,  p.  405. 

Journal  det  débats  et  des  décrcl.t.  n*  54S, 
p.  14. 

2082.  —  .\dresse  de  la  section  de  la  Fra- 
ternité à  la  Convention  nationale,  procla- 
mant qu'elle  n'a  pu  contenir  son  indigna- 
lion  au  récit  des  complots  affreux  (|ue 
l'infatigable  surveillance  de  la  Convention 
vient  de  faire  avorter,  que  les  scélérats 
qui  en  étaient  les  chefs,  les  intrigants 
qu'ils  faisaient  agir,  d'autant  plus  coupa- 
bles qu'ils  empruiilaieiit  le  laiiga;te  du 
peuple  et  abusaient  de  la  conliancc  dont 
il  les  avait  investis  pour  l'assassiner  el 
anéantir  la  République,  appellent  sans  dé- 
lai sur  leurs  létcs  criminelles  le  glaive 
vengeur  des  lois,  el  offrant  ses  bras  el  son 
sang  aux  représentants  mont.ignards,  au 
milieu  desquel»  siègent  les  ombres  chéries 
de  Marat  et  de  Le  Pelelier. 

i28  ventùsc  an  IL) 

Minute  non  -lignée,  A.  S.,  C  295,  n'  095, 
(pièce  35). 

Cf.  rrocéi-i-rrbaf  do  ta  Convenlion  nationale, 
I.  XXXIII,  p.  405. 

Journal  ifc*  débuta  tt  des  décrété,  a'  .'•<'>, 
p.   18. 

2083.  —  Discours  adressé  ii  la  Conven- 
lion nationale  par  les  ji'unes  citoyens  de 
la  section  de  In  l'riiti'rnité,  qui,  enflam- 
més de  l'ainiiiir  (b-  la  pairie,  jurent  de 
!nar<  lii'i    sur  1rs  Irai  rs  dr  leurs  père.",  de 
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voler,  comme  eux^  aux  frontières  pour 
repousser  et  terrasser  les  esclaves  des  ty- 
rans, de  surveiller  comme  eux  les  enne- 
mis intérieurs  et  de  déjouer  leurs  perfides 
complots,  enlin  de  se  serrer  autour  de  la 
représentation  nationale,  menacée  par  des 
traîtres  et  des  factieux. 

28  venlùse  an  II. 

Minute  non  signée,  A.  ?>'.,  C  Î9ô,  n"  995 
(pièce  38). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
28  ventôse,  l'an  2'  de  la  République.  Signé  ; 
Charles  Cochon. 

2084.  —  Arrêté  du  Conseil  général  de  la 
Commune  de  Paris,  portant  qu'il  se  ren- 
dra en  masse,  le  lendemain  à  midi,  à  la 
Convention  nationale  pour  la  féliciter  sur 
les  mesures  vigoureuses  qu'elle  a  prises  à 
l'effet  de  déjouer  les  projets  des  conspira- 
teurs, et  adoptant,  après  quelque  discus- 
sion, la  rédaction  du  discours  que  le  pré- 
sident doit  prononcer  à  ce  sujet  à  la  Con- 
vention. 

28  ventôfe  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Coulombeau,  se- 
crétaire-greffier, A.  N.,  C204,  n»  983  (pièce  3). 

A  cet  arrêté  est  joint  un  relevé  des  membres 
du  parquet  de  la  Commune,  notant  que  Chau- 
melle  et  Hébert  sont  en  arrestation,  Real,  en 
mission  pour  les  subsistances. 

208o.  —  Délibération  du  Tribunal  ilu 
troisième  arrondissement,  considérant  que 
c'est  par  la  vigilance  infatigable  des  repré- 
sentants de  la  nation,  par  la  vigueur  des 
mesures  qu'ils  ont  prises  et  par  l'énergie 
qui  caractérise  véritablement  les  amis  du 
peuple,  que  la  patrie  a  été  sauvée,  que 
ceux  qu'elle  devait  compter  au  nombre  de 
ses  plus  zélés  défenseurs,  en  la  trahissant 
lâchement  et  avec  une  peilidie  d'autant  pi  us 
atroce  qu'ils  étaient  couverts  de  ses  bienfaits 
et  des  marques  honorables  de  sa  confiance, 
ont  mérité  que  la  Convention,  toujours 
constante  dans  ses  principes  de  sagesse  et 
invariable  dans  sa  justice,  déployât  contre 
cu.t  la  vengeance  nationale  en  les  livrant 
au  glaive  des  lois,  décidant  que  le  Tribu- 
nal se  rendra  demain,  à  l'issue  de  l'au- 
dience, à  deux  heures  précises,  à  la  barre 
delaConventionnationaleafinde  laféliciler 
de  ses  sollicitudes  continuelles  |)our  le 
peuple,  lui  présenter   l'hommage  du  dé- 


vouement inaltérable  de  chacun  des  mem- 
bres du  Tribunal,  tous  prêts  à  mourir  pour 
la  Liberté,  la  République,  une  et  indivisible, 
et  le  salut  de  la  Convention  nationale,  à 
laquelle  ils  offrent  de  servir  de  rempart 
contre  le  fer  des  assassins  et  des  ennemis 
de  la  patrie. 

28  ventôse  an  II. 
Expédition  conforme,  A.  N.,  C  294,  n°  963 

(pièce  15). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
29  ventôse,  l'an  2".  Signé  :  Bézard,   secrétaire. 

Cf.  Procès-L^erbal  de  la  Co7\rcnlion  naiionale, 
t.  XXXIII,  p.  432. 

208('i.  —  Délibération  de  la  Société  po- 
pulaire de  Versailles,  séante  au  Palais  na- 
tional, arrêtant  la  rédaction  d'une  adresse 
à  la  Convention  nationale  pour  la  féliciter 
de  l'énergie  qu'elle  vient  de  nouveau  de 
déployer  avec  tant  de  succès  contre  les 
conspirateurs  et  les  ennemis  de  la  Liberté, 
et  adresse  de  ladite  Société  à  la  Conven- 
tion, l'invitant  à  ne  se  départir  de  son 
énergie  que  quand  les  intrigues  seront 
déjouées,  les  intriganls  confondus  et  pu- 
nis, les  conspirations  éteintes,  les  eon.=pi- 
rateurs  mis  à  mort,  et  à  frapper  tous  les 
ennemis  de  la  Républii[ue,  qui  sont  ceux 
du  genre  humain. 

28,  29  venlose  an  II. 

Original  et  extrait  conforme,  signé  de  Pacou, 
président,  Sadon,  secrétaire. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin, 
29  ventôse.  Signé  :  Bézard,  secrétaire. 

Cf.  Procès-verbal  de  la  Convenlion  nalionale, 
t.  XXXIII,  p.  430. 

2087.  —  Adresse  du  Tribunal  du  4'  ar- 
rondissement à  la  Convention  nationale, 
déclarant  que  son  énergie  a  sauvé  encore 
une  fois  la  République  des  projets  parri- 
cides des  intrigants,  et  que  les  amis  de 
Pitt  et  de  Cobourg  vont  payer  de  leurs 
tètes  leurs  infâmes  complots, ajoutantque, 
la  Convention  ayant  mis  la  vertu  et  la  pro- 
bité à  l'ordre  du  jour,  on  n'a  plus  rien  à 
craindre  et  que  le  Tribunal  reste  inviola- 
blement  attaché  à  la  représentation  natio- 
nale. 

29  ventôse  an  II. 

Minute  non  signée,  A.  N.,  C  294,  n"  983 
(pièce  18). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin, 
le  29  ventôse,  l'an  2".  Signé  :  Bézard,  secré- 
taire. 
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Cf.  Procis-verbal  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIII,  p.  432. 

Journal  des  débalt  cl  îles  décrets,  n"  546. 
p.  376. 

2088.  —  Arrêté  du  Couseil  liént-ral  de  la 
Commune,  assemblé  extraordinairemenl 
à  l'effel  de  se  porter  en  masse  à  la  Con- 
vention nationale,  en  exécution  de  son 
précédent  arrêté,  décidant  que  la  liste  des 
lii  membres  du  Conseil  sera  déposée  sur 
le  bureau  de  la  Convention  pour  être 
communiquée  aux  Comités  de  salut  publie 
el  de  sûreté  générale  réunis,  avec  la  liste 
en  question,  imprimée  el  corrigée. 

29  ventâse  an  IL 
Extrait  conforme,  .«igné  de  Coulombeau,  se- 
crétaire-greffier, et   imprimé  (2  pièces),  A.  A'., 
G  294,  n»  983  (pièces  4,  5). 

2089.  —  Adresse  de  la  (^)inmiii)o  de 
Paris  à  la  Convention  nationale,  constatant 
qu'une  conjuration  horrible  existait,  dont 
les  ramifications  s'étendaient  d'un  bout  de 
la  République  à  l'autre,  qu'une  partie  des 
autorités  constituées,  d'après  le  ra|»porl 
du  t-'omité  de  salut  public,  en  était  in- 
festée, déclarant  être  restée  ferme  à  son 
poste  en  attendant  que  les  agents  de  cet 
infernal  complot  fussent  dévoilés,  el  dans 
la  conviction  que  les  conspirateurs  sont 
arrêtés,  adressant  ses  félicitations  à  la 
Convention  pour  la  surveillance  active  dé- 
ployée par  elle  à  l'efTi-t  de  déjouer  les  ma- 
nœuvres des  ennemis  de  la  chose  publique, 
ajotitant  que  les  autorités  constituées  de 
Paris  conjurent  la  Convention  de  rester 
ferme  à  son  poste,  au  nom  du  salul  public, 
au  nom  de  la  patrie,  au  nom  de  la  Liberté, 
et  que  la  Commune  Jure  de  nouveau  de 
ne  jamais  abandonner  la  Convention  et  de 
verser  jus(|u'à  la  dernière  (;oultc  de  son 
sang  pour  la  Liberté  et  l'Egalité. 

(29  venlrtso  an  II.) 

Copie  conforme,  aigni^c  <le  Coulonilicaii,  «err^. 
taire-grellicr,  A.  N.,  V  293,  n»  9.Î7  (pièce  21). 

ICrI.  l'rocéi-vcThttI  de  (a  Conurnlion  nalioiiafr, 
t.  XXXIII,  p.  4.12. 

Cf.  Joiirnal  de»  débat»  et  dr»  décret»,  n'hMi, 
p.  371. 

2090.  —  Iliscours  ••ldre.^sé  à  la  Conveti- 
tion  natioiuile  par  Oinlaii,  nu  nom  des  tri- 
bunaux de  l'cnceinl''  du  l'nlais,  oii  il  dé- 
clare que  la  Convenlion,  assailli''  par  tous 


les  crimes  à  la  fois,  a  dans  celle  crise 
encore  bien  mérité  de  la  pairie  el  que  les 
tribunaux  s'estimeront  heureux,  à  travers 
tous  les  périls,  de  concourir  à  ratlVinii.-;- 
semeal  de  la  République  el  au  maintien 
de  la  Convention  nationale. 

(29  ventijse  an  II.) 
Minute,  A.  N.,  G  294,  n-  983  (pièce  H). 
Mention    honorable,  insertion  au  Bulletin,  lo 

29  germinal,  l'an  2>.  Siv'né  Bézard. 

Cf.  Proeès-i'crdaf  de  la  Conrcnlioii  nationale, 

t.  XXXIII,  p.  432. 

2091.  —  Adresse  du  Tribunal  de  cassa- 
tion à  la  Convention  nationale,  la  félicitant 
de  l'énergie  qu'elle  a  montrée,  en  étouf- 
fant la  conjuration  prèle  h  éclater,  elle  a 
sauvé  la  Liberté,  par  son  inilexibilité  contre 
les  traîtres  qui  outragent  la  représentation 
nationale,  contre  les  amliitieux  de  toute 
espècf  qui  voudraient  ressusciter  la  t\- 
r.innie,  elle  a  consolidé  l'unité  de  la  Ré- 
publique, et  attestant  que  les  principes 
qui  règlent  la  conduite  des  membres  du 
Tribunal  sont  fidélité  a  la  souveraineté  du 
peuple  et  dévouement  sans  réserve  à  la 
Convention. 

29  ventôse  an  II. 

Original,  signé  de  Loi;endre,  président  du 
Tribunal,  .1.  N..  C  294,  n°  983  (pièce  12). 

Mention  honorable,  inborlion  au  Dullctin,  le 
29  vcnli'iso,  l'an  2".  Signé  :  Béiard. 

Cf.  rrorès-ocrhal  dr  la  Concenlion  nationale, 
t.  XXXIII,  p.  432. 

2092.  —  Adresse  des  .jupes  de  paix  com- 
posant le  Tribunal  di'  police  correction- 
nelle ,1  la  Convention  iialiciiale. déclarant 
qu'une  grande  conjuration  a  été  tramée 
et  que  bientôt  le  glaive  de  la  loi  frappera 
b'S  conspirateurs,  grAci;  au  courage  el  à 
l'énerjfie  dont  la  l^otivention  a  fait  preuve, 
que  le  Tribunal  ne  cessera  de  poursuivre 
les  coupables  et  emplovern  tous  les  moyens 
que  la  loi  lui  confie  pour  faire  Irininpher 
la  Liberté  et  l'Eifalité  et  maintenir,  comme 
la  Convention  l'a  décrété,  la  piobité  el  la 
vertu  constamment  A  l'ordre  du  .jour. 

29  voniftse  an  II. 

Original,  iiignè  de  Boron,  prèaidrnt,  Ilruielin, 
Pluilpin,  et  autres  juge*,  A.  N.,  C  294,  n*  983 
(pièce  9), 

Mention  honorable,  insertion  au  Ilullelln, 
29  vontftpie.  l'an  V.  Signe  :  Bézard. 

Cf.  Prwtt-vfrb»!  de  la  C'onpenlion  n.ilioirale, 
I.  XXXIII,  p.  431. 
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2093.  —  Adresse  du  Déparlement  de 
Pai'is  à  la  Convention  nationale,  la  félici- 
tant des  grandes  mesures  adoptées  par 
elle  dans  les  circonstances  ciitiques  où 
l'on  vient  de  se  trouver,  et  estimant  que 
Ton  ne  confondra  pas  les  magistrats  11- 
dèles,  dont  se  compose  le  Département, 
avec  les  vils  scélérats  qui  conspiraient 
bassement  contre  la  liberté  de  leur  pays 
cl  que  la  justice  nationale  va  frapper  de 
son  fer  vengeur,  exposant  la  nécessité 
d'épurer  les  autorités  constituées,  mesure 
d'autant  plus  nécessaire  que  des  hommes, 
qui  s'étaient  couverts  depuis  longtemps 
du  masque  du  patriotisme,  ont  avili  aux 
yeux  du  peuple  la  dignité  dont  ils  étaient 
investis. 

(29  ventôse  an  II.) 

Original,  signé  de  Lulier.  agent  nalional  du 
Département  faisant  fonctions  de  district,  A.  iV. , 
C  294,  n"  983  (pièce  6). 

Note  pour  l'imprimeur,  pièce  à  remettre  après 
l'impression  pour  être  annexée  aux  autres  pièces 
du  procès-verbal  du  29  ventùse. 

Cf.  Proccs-vcrbal  de  la  Conrenlion  nationale, 
t.   XXXIII,  p.   533. 

2094.  —  Adresse  des  soldats  de  l'armée 
révolutionnaire  (casernes  à  l'Ecole  mili- 
taire) <'t  la  Convention  nationale,  protes- 
tant contre  les  calomnies  semées  sur  leur 
compte,  déclarant  qu'aucun  d'entre  eux 
n'aurait  trempé  dans  l'infâme  complot  qui 
devait  renverser  la  Liberté,  qu'à  l'excep- 
tion de  Commune-AtTrancliie,  Ronsin  n'a 
jamais  visité  aucun  détachement,  pas  même 
les  casernes,  que  pas  un  des  soldats  répu- 
blicains n'aurait  secondé  ses  intentions 
criminelles,  et  au  premier  pas  qu'il  aurait 
voulu  fuire  contre  la  représentation  natio- 
nale, tous  ses  subordonnés  seraient  deve- 
nus ses  plus  cruels  ennemis,  exprimant  le 
vo;u  que  le  glaive  de  la  loi  frappe  tous  les 
traîtres,  et  jurant  qu'au  moindre  signal 
les  corps  des  soldats  républicains  servi- 
ront de  bouclier. 

29  ventôse  an  II. 

Original,  si.srné  de  Drouin,  pour  et  au  nom 
des  vrais  révolutionnaires,  A.  N.,  G  295,  n"  995 
(pièce  44). 

Mention,  insertion  au  Bulletin,  le  29  ventùse, 
l'an  i'.  Signé  :  Bézard,  secrétaire. 

N».  L'imprimenr  observera  de  remettre  celle 
pièce  après  l'impression  pour  être  annexée  aux 
autres  pièces  du  procès-verbal  du  29  ventôse. 


Ed.  Procès-verbal  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIII,  p.  435. 

Journal  des  débals  et  des  décrets,  n°  546, 
p.  374. 

2093. —  Adresse  des  Elèves  de  la  patrie, 
rangés  autour  de  la  Commutje  de  Paris,  à 
la  Convention  nationale,  la  félicitant  du 
courage  et  du  calme  qu'elle  garde  au  mi- 
lieu des  tempêtes  et  l'invitant  à  continuer 
à  purger  la  patrie  des  traîtres,  qui  veulent 
déchirer  son  sein  et  qui  sont  plus  à  crain- 
dre pour  elle  que  toutes  les  hordes  enne- 
mies du  dehors,  jurant,  quant  à  eux,  qui 
devront  à  la  Convention  la  Liberté,  les 
mœurs  et  l'éducation,  de  défendre  son 
u'tivre  jusqu'à  la  dernière  goutte  de  leur 
sang. 

29  ventôse  an  II. 

Minute  non  signée,  A.  N.,  C  295,  n°  995 
(pièce  45). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  avec 
la  réponse  du  président,   le  29  ventùse,  l'an  2. 

N".  L'imprimeur  remettra  cette  pièce  après 
l'impression  pour  être  réannexée  aux  autres 
pièces  du  procès-verbal  du  29  ventùse. 

Ed.  Procès-verbal  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIII,  p.  436. 

Journal  des  débals  et  des  décrets.  n°  5'i6, 
p.   375. 

2096.  —  Adresse  de  la  section  de  Mutius- 
Scevola  à  la  Convention  nationale,  déplo- 
rant de  voir  l'assemblée  des  représentants 
en  butte  à  des  factions  nouvelles,  à  des 
conspirations  liberticides,  à  des  crimes 
d'un  genre  si  nouveau  qu'à  peine  l'histoire 
pourra-t-elle  en  développer  tous  les  res- 
so'rts,  manifestant  son  indignation,  et  expri- 
mant toute  sa  gratitude  à  la  Convention 
pour  le  grand  service  qu'elle  vient  de  ren- 
dre au  peuple,  toujours  confiant  et  loyal, 
qui  dormait  sur  la  foi  des  Prolées  qu'il 
avait  placés  en  sentinelle  autour  de  lui. 

29  ventôse  an  II. 

Copie,  écrite  de  la  main  de  Cejrat,  prési- 
dent, conforme  à  la  rédaction  adoptée  en  As- 
sendjlée  générale,  A.  ^^.,0 295,  n» 995  (pièce 40). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
29  vento.«e,  l'an  2=.  Signé  :  Bèzard. 

2097.  — .\dresse  de  la  Société  populaire 
et  républicaine,  séante  dans  la  section  de 
l'Unité,  à  la  Convention  nationale,  annou-? 
çaiit  qu'elle  a  frémi  d'horreur,  lorsqu'elle 
a  connu  l'atrocilé  de  la  nouvelle  conjura- 
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lion  qui  vient  d'être  dévoilée,  proclamant 
que  deux  génies  bienfaisants  veillent  sur 
la  République,  les  Comités  de  salut  public 
et  de  sûreté  générale,  d'où  émanent  des 
élans  d'énergie,  qui,  semblables  à  la  fou- 
dre, font  disparaître  et  les  conspirateurs 
et  leurs  infâmes  projets. 

29  venlôse  an  II. 

Original,  signé  de  Roux, président,  A.  N., 
C  295,  n°  995  (pièce  41). 

Mention  honoraijle,  insertion  au  Dulletin,  le 
29  venlôse.  l'an  2«.  Signé  :  Bézard,  secrétaire. 

Cf.  Procès-verbal  de  la  Convention  nationale, 
t.  .\.\.\III,  p.  429. 

2098.  —  Adresse  des  citoyens  de  la  sec- 
lion  de  la  Réunion  à  la  Convention  natio- 
nale, déclarant  s'unir  à  tous  les  véritiibles 
amis  de  la  Révolution  pour  applaudir  à  la 
conduite  ferme  et  courageuse,  toujours 
juste,  qui  a  dirigé  la  Convention  dans  la 
découverte  des  complots  libcrticides  d'in- 
dividus indignes  de  la  confiance  du  peuple, 
dont  ils  ont  si  cruellement  abusé,  invitant 
la  .Montagne,  qui  a  sauvé  la  patrie,  à  frap- 
per en  même  temps  tous  les  intrigants 
qui  entravent  le  gouvernement  révolution- 
naire, et  à  chasser  les  hommes  sans  mu'Urs 
des  fonctions  publiques  et  des  bureaux 
des  administrations. 

29  ventôse  an  II. 

Original,  signé  de  Ilumbert,  président,  cl  des 
conimissairps  civils  et  révolutionnaires,  A.  A'., 
C  295,  n»  995  ((.iéce  51). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
29  vcntù.sc,  l'an  2'.  Signé  :  Bézard, secrétaire. 

Cf.  Procàs-verhnl  de  la  Convention  nationale, 
I.  .\.\.\III,  p.  439. 

Journal  de»  dtbalê  et  des  décrets,  n'  5iG, 
p.  377. 

2099.  —  Adresse  des  Comités  révolution- 
naire et  civil  de  la  section  de  Marat,  pro- 
fondément affligés  de  l'erreur  funeste  dans 
!ai|uellc  ils  ont  vu  entraîner  l'Assemblée 
péni'-rale,  à  la  Convention  nationale,  alles- 
laiil  «pie,  depuis  cette  épfKjue  fatale,  les 
démarrlics  les  plus  actives  ont  été  faites 
au|ir<'-H  de  la  .Municipalité  alln  d'obtenir 
pour  la  section  la  faculté  de  s'assembler  h 
l'elfet  de  réparer  solennellement  l'erreur 
involontaire  dans  la(|uellc  sont  tombés  phi- 
«ieurs  des  cilojcri»  de  celle  section,  qui 
compte  «le  nombreux  et  vrais  patriotes, 
désireux  de  déposer  aux  pieds  do  la  Mon- 


tagne sacrée  leurs  vœux  el  leurs  serments, 
au  cri  de  Vive  la  .Montagne,  périssent  les 
tyrans  et  les  traîtres,  soient  à  jamais  con- 
fondus les  faux  amis  de  la  Liberté. 

29  ventôse  an  II. 

Original  signé,  .-\.  A'.,  C 295, n<>995  (pièce 4C). 

N».  L'Imprimeur  remettra  cette  pièce  après 
l'impression,  pour  de  suite  être  annexée  aux 
autres  pièces  du    procès-verbal  du   29  ventus«. 

Ed.  Procé<-ceil<al  de  la  Convention  nationale, 
t.  X.XXIII.  p.  439. 

Journal  des  débats  et  des  décrets.  n°  546, 
p.  378. 

2100.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
séante  sur  la  section  Poissonnière,  réunie 
aux  patriotes  de  la  même  section.. i  la  Con- 
vention nationale,  la  félicitant  d'avoir  dé- 
masqué les  traîtres,  de  les  avoir  livrés  à  la 
justice  nationale,  et  de  bientôt  sans  doute 
faire  tomber  leurs  télés  coupables  devant 
la  statue  de  la  Liberté.pour  servir  d'exem- 
ple aux  scélérats  dévorés  de  la  soif  des 
honneurs  el  des  richesses,  individus  sans 
talents,  sans  vertus,  dont  la  turpitude  et  les 
vices  ont  été  voilés  queli(ues  instants  sous 
une  gaze  transparente  d'hypocrisie,  et  en- 
gageant la  Convention  à  exierminer  jus- 
qu'au dernier  les  nombreux  complices 
qu'ils  ont  disséminés  à  dessein  dans  toute 
la  Ri'-|)ubli(iue  et  qui  ne  cessent  de  trahir 
la  patrie  dans  les  postes  les  plus  impor- 
tants, avec  délibération- de  la  Société,  ar- 
rêtant la  rédaction  de  celle  adresse  el  dé- 
cidant de  la  porter  h  la  Convention. 

29  ventôse  an  II. 

Original  cl  extrait  conforme,  sigm-s  de  Le 
Conte,  vice-président,  et  Oranger,  cx-secrélairè, 
A.  N.,  C  295,  n»  991!  {pièces  4,  0). 

Mention  honorable ,  Insertion  au  Rulletln  en 
entier,  le  30  venlnsc,  l'an  2*. 

Ed.Procé«-vcrbal  de  la  Convention  na(ion<(a, 
l.  X.XXIII,  p.  4G4. 

Journal  des  débats  et  des  décrets,  n*  547, 
p.  381. 

2101.  —  Adresse  du  ('onseil  général  de 
ht  commune  de  Versailles  à  la  Convention 
nationale,  lémoignanl  sa  gratitude  pour 
le»  grandes,  les  sages  el  les  vigoureuses 
mesures,  qui  viennent  encore  une  fois  do 
sauver  la  chose  publique,  el  exprimant  le 
vœu  que  le  glaive  de  la  Loi  purge  le  solde 
la  Libcrlé  de  ces  hommes,  (|tii  voulaient 
armer  leurs  mains  d'un  1er  liberlicid«,  de 
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ces  hommes  qui  sont  d'autant  plus  crimi- 
nels que  depuis  longtemps  ils  s'étaient 
couverts  du  manteau  et  du  masque  du 
patriotisme,  à  l'aide  desquels  ils  déchiraient 
le  sein  de  leur  patrie,  déclarant  enfln  que 
leurs  corps  formeront  un  rempart  contre 
les  scélérats  qui  seraient  tentés  de  méditer 
quelques  entreprises  contre  l'indivisibilité 
de  la  République. 

29  ventôse  an  II. 

Original,  revêtu  de  nombreuses  signatures, 
A.  A'.,  C  294,  n°  983  (pièce  26). 

Mention  honorable  et  insertion  au  Bulletin, 
30  ventôse,  l'an  2"^  de  la  République,  une  et  in- 
divisible 

Ed.  Procés-fcrbal  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIII,  p.  471. 

Journal  des  débats  et  des  décrets,  n»  547, 
p.  381. 

2102.  —  Adresse  du  détachement  de 
l'armée  révolutionnaire, stationné  à  Noyon, 
à  la  Convention  nationale,  déplorant  l'exis- 
tence des  traîtres,  dont  les  infernals  com- 
plots viennent  d'être  déjoués  et  les  ont 
fait  frémir  d'horreur,  demandant  leur 
juste  châtiment  et  les  vouant  à  l'exécra- 
tion au  delà  du  tombeau,  avec  lettre  d'Ou- 
dinet,  capitaine  du  détachement,  accom- 
paguant  l'envoi  de  l'adresse  et  assurant  la 
Convention  que,  s'ils  ont  eu  le  malheur 
d'avoir  pour  chef  un  nouveau  Cromwell,  la 
masse  de  l'armée  révolutionnaire  est  pure, 
toujours  prête  à  arrêter  et  à  punir  les 
malveillants  et  à  faire  un  rempart  de  leurs 
corps  à  la  représentation  nationale. 

29  ventôse,  3  germinal  an  II. 

Originaux  signés  (2  pièces),  A.  A'.,  C  299, 
n"  1046. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin  en 
entier. 

Cf  Procès-verbal  de  la  Convention  nalionale, 
t.  XXXIV,  p.  60. 

2103.  —  Adresse  de  la  municipalité,  du 
Comité  de  surveillance  et  de  la  Société 
populaire  des  Amis  de  la  Liberté  et  de 
l'Eîalilé  de  Gennevilliers,  à  la  Convention 
nationale,  se  réjouissant  de  voir  déjouée 
la  trahison  la  plus  infâmequi  ait  pu  souil- 
ler les  fastes  de  la  Révolution,  celle  d'en- 
fants, comblés  de  ses  bienfaits,  qui  se 
couvrent  du  masque  du  plus  ardent  pa- 
triotisme pour  déchirer  les  entrailles  de 


leur  mère,  et  demandant  vengeance  d'un 
crime  aussi  horrible,  que  la  surveillance 
exacte  des  Comités  de  salut  public  et  de 
sûreté  générale  a  épargné  à  la  République. 

(30  ventôse  an  II.) 

Original,  portant  de  nombreuses  signatures, 
A.  A'.,  C  294,  n"  983  (pièce  25). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin, 
30  ventôse,  l'an  21^ de  la  République,  une  et  in- 
divisible. 

Cf.  Procès-verbal  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIII,  p.  468. 

Journal  des  débals  et  des  déurels,  n»  547, 
p.  388. 

2104.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
et  de  tous  les  citoyens  de  la  commune  de 
la  Villette-lès-Paris  à  la  Convention  na- 
tionale, déclarant  qu'en  apprenant  l'hor- 
rible conspiration  que  la  Convention  a  si 
heureusement  déjouée,  ils  ont  été  saisis 
d'horreur  et  d'indignation,  et  félicitant  les 
Législaleurs  d'avoir  échappé  au  poignard 
parricide  des  conspirateurs,  ajoutant  que 
leurs  corps  leur  serviront  de  rempart  et 
que  leurs  derniers  soupirs  seront  pour  le 
soutien  de  la  représentation  nationale. 

(30  ventôse  an  II.) 

Original  signe,  A.  A'.,  C  294,n''983(pièce2l). 

Mention  honorable  et  insertion  au  Bulletin, 
30  ventôse,  l'an  2  de  la  République,  une  et 
indivisible. 

Cf.  Procès-verbal  de  la  Conveitlion  nationale, 
t.  XXXIII,  p.  408. 

Journal  des  débats  et  des  décrets,  n"  553, 
p.   100. 

2105.  —  Discours  adressé  à  la  Conven- 
tion nationale  au  nom  de  la  section  des 
Droits-de-l'Homme  par  le  citoyen  Gattrez, 
célébrant  la  découverte  d'une  conjuration 
inouïe  qui  menaçait  la  Liberté,  tramée 
par  des  monstres,  couverts  du  masque  im- 
posteur du  patriolisme  et  comblés  des 
bienfaits  du  peuple,  félicitant  la  Conven- 
tion d'avoir  saisi  d'une  main  hardie  tous 
les  lils  de  cette  trame  horrible  et  d'avoir 
déployé  une  énergie  toute  puissante,  une 
énergie  républicaine,  supérieure  à  tous 
les  obstacles,  rendant  grâces  à  la  Sainte 
Montagne,  qui  a  encore  une  fois  sauvé  la 
patrie,  et  souhaitant  pour  terminer  que  pé- 
rissent à  jamais  les  traîtres,  qui  oseraient 
porter  encore  une  main  sacrilège  sur  l'ar- 
che sainte  de  la  Constitution  républicaine. 


\-H  CHAPITRE  I".  —  JOl  RNKES  HISTOHIQIES  DE  LA  IIÈVOLLTION 


Mort  aux  tyrans,  aux  inlrigaiits.  à  tous  les 
ennemis  de  la  République. 

(30venl6fe  an  II.  1 

Original,  eigné  de  Karel,  président,  A.  N., 
C  29o,  n°  990  (pièce  Iti). 

Mention  honoralile  el  insertion  en  entier  au 
Bulletin,  30  ventùse,  l'an  2  de  la  République, 
une  et  indivisible. 

Ed.  Pi-océs-rerbal  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXMII,  p.  460. 

Journal  des  débats  et  des  décrets,  n°  517, 
p.  38S,  389. 

2I0C.  —  .\dri'S.«e  des  officiers,  sous-affi- 
riers  el  liendarme.*  de  la  iiendarinerie  na- 
tionale servant  près  les  tribunaux  et  char- 
gés de  la  garde  des  prisons,  à  la  Convention 
nationale,  se  réjouissant  de  voir  déchiré 
le  voile  qui  cachait  les  ténébreuses  et 
étonnantes  scélératesses  de  ces  hommes, 
d'aittaiit  plus  coupables  que,  sortis  des 
entrailles  du  peu])le,  ils  calculaient  froide- 
mont  l'instant  de  les  déchirer,  faisant  obser- 
ver que  parmi  les  victimes  que  ces  hommes 
atroces  devaient  égori^er,  ils  étaient  les 
premières  désisinécs  ;  préposés  à  la  garde 
des  scélérats  de  tout  genre  que  les  prisons 
eussent  vomi  pour  opérer  avec  eux  la 
conire-révolulion,  leur  surveillance  incor- 
ruptible était  le  premier  obstacle  à  fran- 
chir, et  il  leur  eût  fallu  passer  sur  leurs 
corps  sanglants  avant  de  se  réunir  à  leurs 
complices  pour  l'exécution  de  ce  plan;  à 
l'avance  des  bruits  diiïnmanls  sur  le  civisme 
des  gendarmes  avaient  été  semés  depuis 
binglcnips,  ces  intrigants  les  dénonçaient 
il  l'opinion  publique,  parce  (|u'ils  regar- 
daient la  dissoliilluii  du  ciirps  en  ques- 
tion comme  l'acheniiniMiient  le  plus  rer- 
t<'iin  à  l'exécution  de  leur  coin|>lul,  les 
gendarmes  ont  répondu  aux  calomnies 
dont  ils  ont  élé  abreuvés  par  un  redouble- 
ment de  zélé  dans  l'exercice  des  fondions 
pénibles  el  délicate»  à  eux  déléguées  par 
lu  loi.    / 

'  30  vcnt(jkc  an  II. 

Orik-innl,  portant  de  nombrcu^oii  signatures, 
en  li'to  celle  de  Uotot-niimornil,  rlief  do  batail- 
lon. A.  N.,  C  Îit5,  n*  090  (piéro  18). 

Mention  honurablo  et  insertion  en  entier  au 
Bulletin,  30  vent6«e,  l'an  1  de  la  Répul>li<pic, 
une  et  imlivi.oiblo. 

Kd.  Proc#«-irr6al  de  la  Cinvtiitlon  nationale, 
t.  XXXIII.  p.  UO. 

Journal  de»  rk'6a(j  el  dct  iii*cre(f,  n"  556, 
p.  150. 


2107.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
républicaine  de  Vaugirarda  la  Convention 
nationale,  déclarant  parla;ier  l'allégresse 
commune  de  tous  les  Français  vraiment 
amis  de  lu  Liberté,  heureux  d'apprendre  la 
découverte  de  l'affreuse  conspiiution  diri- 
gée par  des  traîtres,  d'autant  plus  coupa- 
bles que  cachés  sous  le  masque  du  pa- 
triotisme dont  ils  affectaient  les  dehors, 
modernes  Calilina.ils  chercbaient  par  tous 
les  movens  à  miner  sourdement  les  boises 
et  le  fondement  de  la  Liberté,  envoyant  du 
linge  pour  les  bravi!s  défenseurs  de  la  pa- 
trie et  les  pièces  de  mariage  dos  citoyennes 
de  la  section,  avec  .'tOj  livres  en  mitnéraire, 
ajoutant  que  la  Suciété  est  prête  à  faire  un 
rempart  aux  Législateurs  du  corps  ilc 
chacun  de  ses  membres. 

30  ventoso  an  II. 

Original,  signe  de  Uouliclier,  président,  A.  i\'., 
C  lOS.  n-  990  (pièce  13). 

Mention  honorable  et  insertion  au  Uulletin, 
30  vent6se,  l'an  2  de  la  République,  une  el  in- 
divisible. 

Cr.  l'rocés-rcrbal  de  la  Convention  n,i(ioiM(c, 
l.  XXXIII.  p.  171. 

Journal  iIm  .M..ir<  ri  ,l,s  iWi-rrls.  n'  .i:.8. 
p.   153. 

2108.  — Adies.so  des  ariiiiilicrs  desateliers 
établis  aux  ci-devant  Capucins  ii  la  Conven- 
tion nntionnie,  la  félicitant  de  ce  que,  par 
la  surveillance  toujours  active  de  ses  Co- 
mités, les  complots  de  tons  les  conspira- 
teurs sont  tb-joués,  malgré  la  scélérate 
adifsse  dont  ils  les  couvrent,  renouvelant 
leur  sormenl  de  tout  sacrilier  pour  voler 
au  moindre  signal  au  secours  de  lu  patrie, 
siirldiit  si  des  mécli.inls  o.siieni  encore 
menacer  la  sûreté  et  l'inviolnbllit'-  de  la 
^ep^é.^e|||ation  nalionnle,  et  envoyant  le 
iniintant  de  la  collecte  fuite  entre  eux, 
ISlt  livres,  qu'ils  C(in?ucrent  aux  frais  de 
lu  guerre  contre  les  l'itl  el  les  Cobourg. 

(.30  voniftsc  an  II). 

Original,  avec  23  signatures,  A.  N.,  C  295, 
n">  90tl  (pièce  19). 

Mention  honorable  cl  inxerlion  au  Dullrlin, 
30  vonlose,  l'an  2  de  la  liépubliquc,  une  el  in- 
divimblo. 

Kd.  rrocés-rcrbal  de  la  Conoeiilioii  nalionale, 
I.  XXXIII,  p.  478. 

Journal  do*  dtl'alê  et  des  décret»,  n*  5(7, 
p.  382. 
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leurs  côtés,  sans  que  la  liberté  les  voie 
pâlir. 


2109.  —  Adresse  de  la  section  de  l'Unité 
aux  représentants  révolutionnaires  d'un 
peuple  libre,  déclarant  avoir  vu  avec  hor- 
reur la  conjuration  parricide,  tramée  par  le 
royalisme  et  dévoilée  par  la  surveillance 
du  Comité  de  salut  public,  conjuration  qui 
devait  s'insurger  contre  la  Convention,  et 
lui  opposant  la  sainte  insurrection  qu'ils 
connaissent  contre  les  rois,  renversés  de 
leur  trône,  contre  les  prêtres  hypocrites, 
que  le  peuple  a  vomi  de  son  sein,  contre 
les  nobles  et  les  ennemis  de  la  Révolution, 
frappés  de  déportation,  au  bas  de  laquelle 
adresse  se  trouve  l'arrêté  de  l'Assemblée 
générale  de  la  section  de  l'Unité,  qui  ap- 
prouve cette  adresse,  rédigée  par  son 
commissaire  Rousselin,  et  décide  au  milieu 
des  transports  les  plus  vifs  qu'elle  sera 
présentée  à  la  Convention  par  tous  les 
citoyens  en  masse.  En  rej^ard  de  l'adresse 
de  la  section  se  trouve  celle  du  Comité  ré- 
volutionnaire de  la  section  de  l'Unité,  ren- 
dant grdces  aux  Comités  de  salut  public 
et  de  sûreté  générale  et  jurant  d'être  les 
exécuteurs  fidèles  du  gouvernement  révo- 
lutionnaire, qui  va  supprimer  tous  ces 
scélérats  et  ces  faux  patriotes  que  vient 
de  marquer  si  bien  au  front  le  Comité  de 
salut  public. 

30  venlôse  an  II. 

Originaux  signés,  le  premier  de  Rousselin 
(2  pièces),  A.N.,C  295,  n»  996  Ctiièce  20). 

Mention  honorable  et  insertion  au  Bulletin, 
30  ventôse,  l'an  2  de  la  République,  une  et  in- 
divisilile. 

Ed.  Procès-verbal  de  /a  Conueiilioii  nationale, 
t.  XXXllI,  p.  475,  476. 

Journal  i/i'S  dcbals  et  des  décrets,  n"  5iS, 
,,.  12. 

2110.  —  Adresse  du  Conseil  général  de 
la  commune  de  Choisy-sur-Seine  à  la  Con- 
vention nationale,  lui  rendant  grâces  d'a- 
voir sauvé  encore  une  fois  la  patrie  en  dé- 
masquant une  faction  ennemie,  qui  osa 
trop  longtemps  abuser  des  couleurs  de  la 
liberté,  exprimant  le  vœu  que  le  glaive  de 
la  loi  frappe  les  coupables,  que  partout  la 
vérité  et  la  justice  poursuivent  les  intri- 
gants, et  déclarant  qu'ils  ne  connaissent 
que  la  Convention  nationale,  qu'ils  sont 
prêts  à  verser  leur  sang  pour  maintenir 
ses  décrets,  et,  semblables  à  Brutus,  que 
la  loi  peut  frapper  leurs  fils  coupables  à 


30   ventùse  an  II 

Original,  signé  de  Vaugeois,  maire,  et  des 
officiers  municipaux,  A.  N.,  C  294,  n°  983 
(pièce  27). 

Mention  honorable  et  insertion  au  Bulletin. 

Ed.  Procès-verbal  de  la  Convention  nationale. 
t.  XXXin,  p.  477. 

Journal  des  débats  et  des  décrets,  n"  547, 
p.  382. 

2111.  —  Adresse  du  Conseil  général  de 
la  comniuiie  et  du  Comité  de  surveillance 
de  Neuilly-sur-Seine  à  la  Convention  na- 
tionale, se  réjouissant  d'apprendre  que 
l'heureuse  Montagne  vient  encore  de  cul- 
buter les  aristocrates  masciués  et  de  déjouer 
l'horrible  conspiration,  dont  ils  avaient 
ourdi  la  trame  et  dont  la  féroce  cruauté 
voulut  assassiner  la  patrie  avec  ses  repré- 
sentants, et  s'engageant  à  poursuivre  les 
traîtres  et  à  les  livrer  à  la  vengeance  na- 
tionale. 

30  ventùse  an  II. 

Original, avec  denombreuses signatures,  A. A'., 
C  294,  n»  983  (pièce  28). 

Mention  honorable  et  insertion  au  Bulletin, 
30  ventôse,  l'an  2  de  la  République,  une  et  in- 
divisible. 

Cf.  Pî'ocès-uevhal  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIII,  p.  478. 

Joiirna!  des  débats  et  des  décrets,  n°  556, 
p.  153. 

2112.  —  Adresse  de  la  section  du  Fau- 
bourg-du-Nord,  section  d'un  des  faubourgs 
de  Paris,  à  la  Convention  nationale,  mani- 
festant son  indignation  au  récit  de  la  con- 
juration infâme  qui  a  été  découverte,  ex- 
hortant la  Convention  h  faire  tomber  la 
tête  des  conspirateurs  nouveaux,  de  ces 
monstres  dénaturés,  qui,  sans  crainte  et 
sans  remords,  prostituaient  la  popularité 
qu'ils  avaient  su  dérober  au  peuple  pour 
le  perdre  plus  stlrement,  et  qui  voulaient 
écraser  la  Liberté  en  avilissant  la  Conven- 
tion nationale,  et  faisant  le  serment  de 
former  un  bouclier  pour  empêcher  les 
coups  qu'on  voudrait  portera  la  représen- 
tation nationale. 

30  ventôse  an  II. 

Original, signé  de  Thibault,  président,  A.N., 
C  295,  n»  996  (pièce  22). 

Mention  honorable  et  insertion  au  Bulletin, 
30  ventôse,  l'an  2  de  la  République. 


CHAPITRE  I".  —  JOURNÉES  HISTORIQUES  DE  LA  RÉVOLUTION 


Ed.  Procès-verbal  de  la  Concenlion  nalioiiaie, 
t.  XXXIII,  p.  479. 

Journal  des  débals  et  des  décreli,  n°  55G, 
p.  153. 

•211.3.  —  .Vdresse  de  la  .seilion  de.s  Pi- 
ques à  la  Convention  nationale,  assurant 
que  si  sa  dt'raarcbe  est  tardive,  que  si  elle 
a  été  devancée  par  d'autres  sections  dans 
Texpression  de  ses  vœux  et  de  ses  senti- 
ments, elle  n'a  pas  été  la  dernière  à  élre 
pénétrée  d'indignation  et  d'horreur  en  ap- 
prenant tous  les  complots  tramés  contre 
la  liberté  et  la  représentation  nationale,  et 
envoyant  toutes  ses  félicitations  aux  Cimii- 
tés  de  salut  public  et  de  sûreté  générale 
qui,  dans  ces  moments  de  crise,  ont  su  par 
leur  courase  et  leur  énergie  déjouer  les 
trames  criminelles,  ourdies  contre  la  liberté 
du  peuple  français. 

30  vcntfisc  an  II. 

Original,  signé  de  Tliiroux,  président,  A.  .\., 
C  295,  n»  996  (pièce  23). 

Mention  honorable  et  insertion  au  Bulletin, 
30  venlùsc,  l'an  2  de  la  République. 

IM.  Procàs-verbal  de  laConvention  nalionale, 
l.  XXXIII.  p.   181. 

Journal  des  di'bats  et  des  décrets,  n"  550. 
p.   153. 

2114.  —  Adresse  de  la  Société  générale 
des  ci-devanl  Liégeois,  composée  de  tous 
les  réfugiés  (à  part  ;i  ou  fi  individus  «lu'clle 
n  dû  expulser  de  son  sein  et  quel(|ues  au- 
tres (|ui  s'en  séparent)  ii  la  Convention  na- 
lionale, rendant  grdces  au  gouvernement 
révolutionnaire, qui  a  su  découvrir  la  plus 
scélérate  des  conjuralions,  et  faisant  ob- 
server, que  s'ils  ne  sont  pas  venus  plus 
loi,  c'est  que,  pour  ne  pas  priver  de  ce 
spectacle  civique  nombre  de  leurs  frères 
travaillant  dans  les  ateliers  de  la  Républi- 
que, ils  ont  préféré  attendre  le  jour  de  re- 
pos, déclarant  qu'ils  ont  été  lâchement  ca- 
lomniés à  celte  barre  par  !i  ou  0  misérables 
intrigants,  èlres  immuraux,  tarés,  artisans 
perpétuels  de  (II^C(lrdl'S  et  île  troubles,  mus 
par  les  ('iinspiratcurs,qui  vienneul  >le  im-t- 
Ire  la  liberlé  au  bi)r<l  du  précipice  et  se 
proposent  de  faire  perséculei-  h  l'nris  les 
anciens  de  la  Révolulicui  Liégeoise, qui  ont 
sonné  le  tocsin  de  la  liberté  dans  la  Cer- 
manie,  de  si  mer  la  ilivision  el  les  alarmes 
dans  leur  pays  ^l'I   de  faire  le  jeu  de  l'Au- 


Iriche,  et  annonçanl  qu'ils  porleroul  la  jus- 
tilicalion  de  leur  conduite  au  Comité  de 
Salut  public. 

30  ventôse  an  II. 

Original,  signé  de  Fyon,  présiilent,  Lyon, 
secrétaire,  A.  N.,  C  295,  n»  99C  (pièce  26). 

Mention  honorable  et  insertion  uti  Dullctln, 
ainsi  que  de  la  réponse  du  président,  30  ven- 
tôse, I  an  2  do  la  République  française,  une  et 
indivisible. 

Ed.  Procès-rerbal  de  la  Convention  nalionale, 
t.  XXXIII,  p.   183, 

Journal  des  débals  el  des  décrets,  u"  550, 
p.  153. 

211;i.  —  .'ydresse  de  la  commune  de  Cha- 
rentoii-Hépublicain  à  la  Convention  natio- 
nale, la  félicitant  du  caliue  iiuposanlcl  de 
la  vigueur,  qui  la  distinguent  dans  toutes 
les  circonstances  périlleuses, et  du  zèle  in- 
fatigable de  ses  Comités  à  rechercher  tous 
les  complots  ijui  se  Iratnent  contre  la  Li- 
berlé et  les  déjouer,  llélrissanl  tous  ers 
conspirateurs  obscurs,  ces  vils  intrigants, 
ces  scélérats  de  toute  espèce,  qui  s'imagi- 
nent ravir  en  un  instant  au  peuple  fran- 
çais le  premier  de  tous  les  biens,  la  sainte 
Liberlé,  acquise  par  4  années  de  sacrilice 
el  de  peines  el  cimentée  du  sang  do  tant 
de  citoyens,  et  i]ui  apprendront  que,  la  vertu 
el  la  probité  étant  à  l'ordre  du  jour,  le 
règne  de  l'intrigue,  de  la  cupidité  et  de 
l'ambition  va  liuir,  enlin  prolitaiit  de  la 
ciiTonslance  pour  apporter  leurs  ilotis  pa- 
triotiques, destinés  au  soulagemeiil  des 
braves  défenseurs  de  la  pairie,  consistant 
en  10  chemises.  2  draps,  12  serviettes. 
2  mouchoirs  de  poch-",  2  pairi's  de  guêtres 
et  une  euveloiqie. 

30  vcnlùse  an  II. 

Original,  »<igné  de  J.  Ruau,  maire,  A.  N., 
C  295.  n«996  (pièce  Î7). 

Mention  honorable  et  insenion  au  Rullotin, 
30  vcntiise,  l'an  2  do  la  Répuhliqiio,  une  cl  in- 
divisible. 

ICil.  Prorén-vcrbii/ lie  la  Convcnljon  national», 
t.  XXXIII,  p.  181. 

Joiirri.ll  des  di'balu  el  des  di'crtlf,  n"  TiiG, 
p.  153. 

2110.  —  Uélibération  de  l'Assemblée  gé- 
nérale de  la  section  du  Coiilral-Sorial, 
portant  qu.>,  pénétrée  di>  In  plus  vive  re- 
connaissance pour  l'énergie  que  met  la 
Convenliou  à  pnursiiivre  les  coupables  de 
complots  el  de  machinalions  cnnlie  l'inlé- 
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rèl  public,  visiblement  dirigés  coiilre  la 
Liberté  et  ta  République  par  des  scélérats 
qui  avaient  été  investis  de  la  confiance  du 
peuple,  que  dans  la  fameuse  conspiration 
qu'elle  vient  de  déjouer,  elle  a  déployé, 
pour  sauver  la  patrie,  toute  la  fermeté  et 
la  sévérité  qu'elle  devait  au  bien  général, 
décidant  de  se  transporter  eu  masse  à  la 
barre  de  la  Convention,  le  décadi  pro- 
chain, pour  la  féliciter  des  heureux  succès 
de  la  République,  tant  au  dedans  qu'au 
dehors,  pour  lui  présenler  le  produit  de 
ses  travaux  sur  le  salpêtre  et  six  cavaliers 
armés  et  équipés  par  ses  soins,  avec  le 
tableau  des  différents  dons  de  la  section. 

30  ventôfe  an  II. 

Extrait  conforme,  signé  de  Desvieux,  prési- 
dent, Beaufils,  secrétaire,  ^.JV.,C  295,  n<>99C 
(pièce  28). 

Mention  honorable  et  insertion  au  Bulletin, 
30  ventôse,  l'an  2  de  la  République,  une  et  in- 
divisible. 

Ed.  Procès-rei-6aI  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIII,  p.  484. 

Journal  des  débats  et  des  décrets,  n"  556, 
p.   153. 

2H7.  —  Adresse  de  la  commune  et  de 
la  Société  popidaire  de  Sceaux-l'Unité  à  la 
Convenlion  nationale,  déclarant  avoir  ap- 
pris avec  autant  d'horreur  que  de  mépris 
la  conjuration  ourdie  par  des  scélérats 
pour  ressusciter  la  tyrannie,  et  demandant 
que  la  Convention  reste  à  son  poste  jus- 
qu'à ce  que  la  tète  du  dernier  des  conspi- 
rateurs soit  tombée  sous  la  hàcbe  de  la 
loi,  que  la  liberté  soit  afTermie  et  l'aristo- 
cratie anéantie,  les  citoyens  de  la  com- 
mune et  de  la  Société  populaire  de  Sceaux 
venant  dans  le  sein  de  l'Assemblée  renou- 
velerle  serment  de  maintenir  jusqu'à  leur 
dernier  soupir  la  Liberté  et  l'Egalité  et  l'as- 
surer que  les  conspirateurs  ne  parvien- 
dront jusqu'à  clic  qu'après  avoir  marché 
sur  leurs  cadavres  palpitants. 

(30  ventôse  an  II.) 

Original  non  signé,  A.  N.,  C  295,  n"  996 
(pièce '29). 

Mention  honorable  el  insertion  au  Bulletin, 
30  venlijse,  l'an  2  de  la  République,  une  et  in- 
divisible. 

Ed.  Procès-verbal  de  la  Convention  nationale, 
t.  X.KXIII,  p.  485. 

Journal  des  débats  et  des  décrets,  n"  556, 
p.  153. 


2118.  —  Adresse  des  Défenseurs  de  la 
République  à  la  Convention  nationale,  lui 
présentant  le  tribut  de  leur  reconnais- 
sance et  l'invitant  à  continuer  de  terrasser 
cette  hydre  dont  les  tètes  sans  cesse  re- 
naissantes menacent  en  vain  la  République, 
proclamant  que  trop  longtemps  le  peuple 
fut  le  jouet  des  perfides  qui  cherchaient  à 
l'égarer,  que  quant  à  eux,  bien  cjtie  cou- 
verts de  blessures,  ils  sacrifieront  volon- 
tiers le  peu  de  vie  qui  leur  reste,  et  la 
liberté  trouvera  toujours  en  eux  des  sou- 
liens  inébranlables. 

(30  ventôse  an  II.) 

Original,  signé  de  Sercinne,  ci-devant  capo- 
ral au  1"^  bataillon  de  Seine-et-Oise,  A.  N., 
C  295,  n°  996  (pièce  30). 

Mention  honorable  et  insertion  en  entier  au 
Bulletin,  30  ventôse,  l'an  2  de  la  République, 
une  et  indivisible. 

Ed.  Procès-verbal  de  la  Conventio'i  nationale, 
t.  XXXIII,  p.  486. 

Journal  des  débats  et  des  décrets,  n"  556, 
p.  163. 

2119. — .\dresse  de  l'Agence  nationale 
des  poudres  à  la  Convention  nationale,  la 
remerciant  d'avoir  dépouillé  des  patriotes 
du  titre  odieux  de  régisseurs  et  déclarant 
que  désormais,  par  leurs  efforts,  les  ty- 
rans seront  placés  entre  l'échafaud  et  la 
foudre,  avec  réponse  du  président,  annon- 
çant que  les  conspirateurs  vont  périr  sous 
le  glaive  révolutionnaire,  et  que  si  le  sal- 
pêtre employé  peut  exterminer  les  des- 
potes et  leurs  esclaves,  la  vertu  seule  peut 
au  moral  triompher  du  crime  et  de  la 
tyrannie. 

30  ventôse  an  II. 

Original  signé,  A.  N.,  C  295,  n-  996,  et 
minute,  C  293,  n»  957  (pièce  32). 

Cf.  Procés-verbal  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIII,  p.  491. 

Journal  des  débats  et  des  décrets,  n"  548, 
p.11. 

2120.  —  .\dresse  de  la  Commission  des 
armes  et  poudres  de  la  République  à  la 
Convention  nationale,  annonçant  qu'elle  se 
joint  aux  élèves  de  tous  les  districts  et  sec- 
tions de  la  République,  formés  pour  la 
fabrication  des  poudres  et  salpêtres  ainsi 
que  la  fonte  des  canons,  pour  vouer  les 
traîtres,  les  conspirateurs,  les  intrigants, 
à  l'exécration  et  à  la  mort,  et  exhortant  la 
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Convention  à  terrasser  la  coalition  des 
traîtres  Jans  lintérieur,  à  dévoiler  les  mys- 
l^^cs  sinueux  de  leurs  complots,  le  peuple 
de  Paris  et  tous  les  départements  formant 
autour  de  l'Assemblée  un  rempart  impé- 
nétrable, qui  surveille  les  perfides,  ils  se- 
ront les  premiers  à  les  livrer  au  glaive 

de  la  loi. 

30  venl6sc  an  II. 

Minute  non  signée,  en  double  exemplaire 
(2  pièces),  A.  N.,  C  295,  n»  S96  (pièce  31). 

Mention  honorable  el  insertion  au  Dullelio, 
30  ventôse,  l'an  2<  (te  la  République. 

Ed.  Procèâ-fcrbal  de  la  Conueiifion  nationale, 
t.  XXXIU,  p.  A88. 

2121.  —  Adresse  de  l'Administratiomlc  la 
fabrication  révolutionnaire  des  salpêtres  el 
poudres  à  la  Convention  nationale,  décla- 
rant <iu'accompagnée  des  élèves  du  cours 
révolulioDuaire,  ils  présentent  des  canons, 
du  salpêtre,  de  la  poudre  fabriqués  par 
eux,  el  qu'au  moment  o(i  la  perfidie,  l'am- 
bition, rifitrif.'ue  travaillent  les  .Sans-cu- 
billes  en  tous  sens,  ils  redoublent  de  cou- 
rage pour  forger  les  tonnerres  et  composer 
la  foudre,  exliortant  les  Législateurs  à  gui- 
der toujours  par  de  sages  décrets  le  mou- 
vement révolutionnaire  qui  sauvera  la  Ré- 
publique, el  les  assurant  qu'ils  peuvent 
comjjter  sur  l'énergie  du  peuple  français, 
sur  son  amour  pour  la  patrie,  sa  liainc 
pour  les  tyrans,  son  respect  pour  les  lois 
et  sa  vénération  pour  les  représentants' 

(30  vent«u  tn  II.) 

Original  dod  «igné,  A.  A'.,  C  295,  n»  996 
(pièce  32). 

Mention  honorable  et  in.terlion  au  Bullelin, 
30  vcnlùse,  l'an  2«  de  la  République,  une  el 
indivixilile. 

Ed .  Procàs-verbal  île  la  Convention  nallonate, 
t.  XXXIII,  p.  <89. 

Journal  des  dibatê  cl  de»  dtcrel»,  n°  548, 
p.   II. 

2122.  —  Adresse  de  la  Société  po|iulairc 
des  r.ardos  Françaises  A  la  Convention  na- 
tionale, lui  présentant  l'hommngc  do  sa 
reconnaissance  pour  la  surveillance  vaste 
cl  active  (|ui  a  permis  de  déjouer  tous  le» 
Complots  menaçant  In  Liberté,  d  fuisanl 
l'éloge  des  Comités,  qui  avec  les  arme»  de  In 
prU'leiice  roMibatteiitlt'sageiits  olisrnrsdt" 
la  tyrannie,  renversent  les  projets  llberti- 
cide»,  g'ir.iiili''>*<'nl  di'   Idr  corrii|iliur  Je 


l'inrime  l'ill  et  punissent  ces  vils  égoïstes, 
dont  l'énergie  coupable  s'est  arrêtée  h 
l'ambition  et  n'a  pu  s'élever  jusqu'au  pur 
amour  de  la  pairie,  enfin  montrant  l'uti- 
lité des  Sociétés  populaires,  distribuées 
autour  de  la  Convention,  qui  secondent 
ses  grandes  vues,  répandent  l'esprit  de  ses 
décrets  et  répètent  de  concert  que  la  jus- 
tice el  la  vertu  sont  à  l'ordre  du  jour,  ju- 
rant de  ne  jamais  reconnaître  d'autre 
point  de  ralliement  que  la  Convention  el 
de  former  sans  cesse  autour  d'elle  «ne  bar- 
rière inexpugnable  contre  tous  ses  enne- 
mis. 

(30  Tenl6se  an  II.) 

Original,  signé  d'AlIbert,  A.  S.,  C  29.i, 
n»  996  (pièce  21). 

Mention  honorable  et  Insertion  au  Bulletin, 
30  venloso,  l'an  2<  de  la  République,  une  el 
indivisible. 

Ed.  Procès-verbal  de  la  Comvnlion  nationale, 
t.  XXXIII,  p.  178. 

Joiirnnl  des  déliais  el  des  dicrels,  n*  548, 
p.  12;  n-  554,  p.  130. 

212."}.  —  .\dresse  des  ouvriers  armuriers 
de  Ronne-Nouvellc  à  la  Convention  natio- 
nale, déclaiant  que  tout  en  fabriquant  les 
armes  destinées  à  leurs  frères  qui  com- 
battent les  monstres  couronnés,  les  des- 
potes, vils  usurpateurs  de  l'autorité  du 
peuple,  ils  sont  préis  à  combattre  les  in- 
trigants cl  les  traîtres,  dont  les  télcs  cou- 
pables devront  tomber  sous  la  hache  de 
la  loi,  jurant  d'être  toujours  fidèles  i  \n 
Convention  nationale,  de  la  défendre  el  de 
mourir  pour  elle. 

(30  venti'xic  an  II.| 

Original, si^né  de  Pierre,  armurier  de  Itonnc- 
Nouvelle,  Varcnnc  riunis.  A.  iV.,  C  Î9.i,  n«996 
(pièce  36). 

McnlioD  honnrnbU  et  in«ertion  an  Bullelin, 
.10  veniOiie,  l'an  2'  de  la  Képubli<|ue.  une  M 
indivisible. 

21îl.  —  Adresse  des  Sans  rulolle»  delà 
section  de  la  Maison-Commnne  .'i  I.i  Con- 
vention n.itionnle,  annonçant  qu'instruits 
que  des  conspirateurs  osaioiil  encore  lever 
un  fionlaudacieux  contre  raU'erinissemenl 
(le  la  sainte  liberté,  ils  redoublent  de  cou- 
rage et  la  défendront  jus(|u'i'i  la  niorl. 

(nOvrnlrtoe  an  II.) 
Original,  n[tnt  d  Kniflr»«rnl,  membr*  du  Co- 
mité révoltiliotinairo,  A.  !t.,   C  2!»5,  n-  996, 

ipièrc  :ls^. 
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•  Mention  honorable  et  insertion  au  Bulletin, 
30  vcntose,  l'an  1  île  la  République. 

Ed.  Procés-vcrbol  de  la  Convention  nutionale, 
t.  XXXIII,  p.  403. 

Journal  des  dèbals  ei  des  diïcrets,  n"  548, 
p.  12. 

2121).  —  Adresse  de  la  seclion  du  Temple 
et  de  la  Société  populaire  des  Sansculotles, 
séante  rue  de  Vendôme,  rétinies,  à  la  Con- 
vention nationale ,  la  félicitant  d'avoir 
sauvé  encore  une  fois  la  République,  et 
assurant  que,  lorsqu'elles  apprirent  que 
les  Droits  de  l'Homme  avaient  été  voilés  et 
que  de  faux  patriotes  prêchaient  ouverte- 
ment l'insurrection,  elles  cherchèrent  à 
découvrir  les  ennemis  qu'elles  avaient  à 
combattre,  elles  les  virent  dans  les  auteurs 
de  cette  proposition  liberticide,  des  scélé- 
rats qui  supposaient  le  peuple  capable  de 
s'insurger  pour  servir  leurs  vue»  ambi- 
tieuses et  perfides,  déclarant  que  les  ci- 
toyens de  la  section  du  Temple  ne  cessent 
de  répéter  avec  la  Convention  nationale, 
avec  tous  les  véritables  amis  de  la  Liberté, 
il  faut  que  la  justice  et  lor  vertu  soient  à 
l'ordre  du  jour,  enVm  engageant  la  Conven- 
tion à  poursuivre  les  traîtres,  à  démasquer 
les  hypocrites  et  les  intrigants,  elle  trou- 
vera dans  la  section  du  Temple  3,000  pa- 
triotes prêts  à  lui  faire  un  rempart  de  leurs 
corps. 

30  ventôse  au  II. 

Original,  signé  de  Laurent,  président  de 
l'Assemblée  générale,   A.  N.,   C  299,  n»  10 'i5. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin, 
l"  germinal.  2=  année.  Signé  :  Tallien. 

Cf.  Procès-verbal  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIV,  p.  16 

Journal  des  débats  et  des  décrets,  n"  548,  p.  3. 

2121). — Adresse  de  la  sectiim  desTuileries 
à  la  Conventioi]  nationale,  exposant  que  si, 
à  l'annonce  d'une  conspintion,  elle  a  gardé 
le  silence,  c'était  pour  déjouer  avec  plus 
de  succès  les  trames  ourdies  à  l'eflct  de 
diffamer  et  de  dissoudre  la  représentation 
nationale,  appelant  la  vengeance  nationale 
sur  la  tête  des  conspirateurs  nouvelleracnt 
découverts,  ces  royalistes  déguisés,  aux- 
quels la  terreur  avait  naguères  fermé  la 
bouche,  représentant  qu'elle  a  toujours 
surveillé  les  traîtres  et  qu'elle  les  surveille 
encore,  et  protestant  de  sa  confiance  dans 
la  Convention,  dans  les  Comités  de  salut 


public  et  de  sftreté  générale,  enfin  faisant 
connaître  qu'elle  a  déjà  livré  1,276  livres 
de  salpêtre. 

(30  ventôse  an  II.) 

Original,  signé  de  Grouvelle,  vice-président, 
A.  N.,  C  299,  n"  1095. 

Mention    honorable,    insertion    au    Bulletin. 

Cf.  Procés-vcrbal  de  la  Convenlinn  nationale, 
t.  XXXIV,  p.   13. 

Journal  des  débats  et  des  décrets,  n"  54S,  p.  2. 

2127. — Adresse  de  la  section  du  Finistère, 
dite  de  La7,o\vski,àla  Convention  nationale, 
s'excusant  de  ne  pas  être  venue  plus  tôt  la 
féliciter  du  décret  salutaire  qui  ordonne 
le  jugement  des  conspiraleurs,  par  respect 
pour  la  loi  qui  ne  permet  de  s'assembler 
que  tous  les  ;i  jours,  déclarant  que  des 
traîtres  avaient  pu  former  le  perfide  pro- 
jet d'asservir  le  peuple,  oubliant  que  la 
Montagne  veillait  sans  cesse  à  ses  inlérêls, 
et  jurant  que  les  corps  des  citoyens  de  la 
section  entière  serviront  de  rempart  aux 
représentants  fidèles,  avec  délibération  de 
l'Assemblée  de  la  section,  adoptant  cette 
adresse  et  décidant  qu'elle  sera  portée  à  la 
Convention  par  la  section  entière. 

30  ventôse  an  II. 

Copie  conforme,  A.  N.,  G  299,  n<>  1045. 

Memion  honorable,  insertion  au  Bulletin, 
l""  germinal,  2°  année.  Signé  :  Tallien. 

Cf.  Procès-verbal  do  la  Convention  îiationalc, 
I.  XXXIV,  p.  18. 

Journal  des  débals  et  des  décrets,  n^  548, 
p.  10. 

2128.  —  Délibération  de  l'Assemblée  gé- 
nérale de  la  section  de  l'Observatoire,  après 
avoir  entendu  le  rapport  qui  vient  de  lui 
être  fait  delà  conspiration  ourdie  par  des 
pervers  pour  attenter  à  la  souveraineté  du 
peuple  français,  faire  naître  la  discorde, 
les  guerres  civdes  et  le  carnage  dans  son 
sein,  pour  diffamer  la  représentation  na- 
tionale, en  assassiner  les  membres,  ainsi 
que  les  défenseurs  de  la  Liberté  et  de  l'E- 
galité séant  au  Club  des  ci-devant  Jaco- 
bins, arrêtant  que  les  noms  de  ces  pervers 
ne  souilleront  point  les  registres  de  ses 
délibérations,  qu'elle  les  voue  à  l'exécra- 
tion des  hommes  libres,  et  décidatit  que 
les  citoyens  et  les  citoyennes  de  la  section 
seront  convoqués  le  lendemain,  à  onze 
heures  du  matin,  sur  la  place  ci-devant  de 
l'Estrapade,  pour  de  là  se  rendre  à  la  Con- 
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Tention  nationale,  afin  daffirmcr  qu'ils  de- 
meurent inviolablement  attachés  aux  prin- 
cipes de  Liberté, d'Egalité, d'unité  et  d'iudi- 
visibilité  de  la  République  française,  que 
leur  amour  pour  la  patrie  est  au-dessusde 
la  haine  des  tyrans,  des  conspirateurs  et 
des  traîtres,  et  qu'ils  en  bravent  les  poi- 
sons et  les  poignards. 


30  ventôse  an  II. 

Extrait,  signé  de  Sabourdy,  président,  A.  S'., 
C299,  n»!045. 

Mention  honorable,  in^erlion  au  Ballelin, 
I"  germinal.  Signé  :  Tallien. 

Cf.  Procès-oerbaJ  de  (a  Conrenlion  nalionale, 
t.  XXXIV,  p.  18. 

Journal  des  débat»  et  des  décrets,  n'  548, 
p.  10. 

•2l2;t.  —  Délibération  de  la  Société  fra- 
ternelle des  deux  sexes,  séante  en  la  Bi- 
bliothèque des  Jacobins-Sainl-Honoré,  dé- 
cidant qu'elle  présentera,  le  l" germinal,  à 
la  Convention  une  adresse  pour  la  féliciter 
de  l'énergie  qu'elle  a  montrée  à  dévoiler 
cette  horrible  conspiration,  dont  elle  vient 
de  couper  le  M  en  livrant  au  fer  vengeur 
des  lois  les  tètes  coupables,  avec  le  texte 
de  l'adresse. 

30  venlosc  an  II. 

Original,  signé  de  Carsenac,  président  par 
intérim,  A.  ^•.,  C  Î99,  n"  1045. 

Mention  liononblc.  insertion  au  Bulletin, 
I"  germinal. 

Cf.  Procéi-vcrhal  de  l.i  Convention  nalionalc, 
t.  XXXIV,  p.  27. 

Journal  det  débats  et  dea  décret»,  n°  518, 
p.  10. 

2130.  —  Adresse  de  la  section  de  rilornme- 
Armé  à  la  Convention  nationale, la  remer- 
ciant d'avoir  garanti  la  patrie  du  danger 
qui  la  menaçait,  invoquant  les  lois  venge- 
resses contre  tous  les  genres  de  conspira- 
tions, contre  tous  les  faux  patriotes  qui 
ont  trahi  la  Liberté  et  la  République, 
vouant  au  glaive  de  la  bd  les  ti'tes  de  tous 
les  conjurés,  à  quelque  parti  «ju'ils  ap- 
partieinient,  s'ils  ont  osé  méconnaître  les 
droit.H  du  peu[ile  et  ses  lois,  enlln  applau- 
dissant aux  me.sures  éner(.'i(|ues  do  salut 
publir  priâtes  par  la  Convention  iMtionale. 

30  vonl^iu)  an  II. 
Kxirail  conforme,  A.  N.,  C  299,  n»  1045. 
Mrniinn  Imnorahle,  inMrlion  au   Dallctin,  le 
1"  germinal,  l'an  2. 


Cf.  Procéa-vtrbal  de  la  Conrenlion  nationale, 
t    XX.VIV,  p.  28. 

Journal  des  débats  et  des  di-crets,  n*  553, 
p.   106. 

21:H.  —  Hélibération  de  l'Assemblée gé- 
liérale  de  la  section  Révolutionnaire,  arrê- 
tant que,  le  I"  germinal,  elle  se  portera 
en  niasse  à  lat^onvention  afin  del'instniire 
que  la  section  sera  toujours  avec  elle  pour 
terrasser  et  anéantir  les  conspirateurs  ainsi 
que  les  ennemis  de  la  chose  publique,  avec 
adresse  à  la  Convention,  déclarant  que  les 
citoyens  de  la  section  sont  debout  et  que 
leurs  mains,  qui  savent  métamorphoser  la 
terre  en  foudre  pour  écraser  les  tyrans, 
sauront  pulvériser  lès  factieux  el  les  intri- 
gants. 

30  ventôse  an  II. 

Extrait  conforma  et  original  signr  (2  pièces), 
A.  N.,  0  299,  n»  1045. 

Mention  honorable,  inser'.ion  au  Bulletin, 
l"  germinal. 

Cf.  f'roctt-rerbal  de  la  Conrenlion  nationale, 
t.  XXXIV,  p.  28. 

213-2.  —  .Vdresse  des  administrateurs  du 
déparlement  de  Seine-et-oi.-io  à  la  Con- 
vention nationale,  la  félicitant  d'avoir  dé- 
joué le  complot  affreux  tramé  par  des 
hommes  profondément  pervers,  qui  avaient 
surpris  la  confiance  du  peuple  et  qui 
croyaient  qu'une  réputation  de  patriotisme 
était  un  brevet  d'iiiiiiiiiiiité,  plus  lâches  el 
plus  vils  que  les  llatteiirs  des  tyrans,  ils 
caressaient  le  peuple  pour  l'asservir  cl  lui 
donner  un  Roi,  leur  mort  ne  peut  expier 
un  tel  forfait,  el  l'ignominie  qui  signalera 
leurs  noms  à  la  postérité  peut  à  peine  .suf- 
fire h  la  vengeance  des  vrais  amis  île  la 
Liberté,  enfin  adjurant  les  Mont.ignards  in- 
corruptibles de  continuer  à  tenir  d'une 
main  ferme  et  assurée  les  rênes  du  gou- 
verneinenl  révolutionnaire. 

(t"'  germinal  an  II.) 

C)riginal,  signé  de  Lépiricr,  Charbonnitr, 
Goujon,  Oodin,  Prvronel  et  Charpentier,  A .  S., 
C  298.  n*  1032  (pièce  10). 

Menlinn  honorable,  innertion  au  Bulletin, 
ce  1"  gcniiinnl. 

(^f.  /'rwéi-riThal  de  la  Coiipenlion  iialionair, 
I.  XXXIV.  p.  Jl. 

Journal  ilea  di'balu  ri  rit»  dfcrtli,  n»  .S4H,  p.  4. 

2(33.  — Adresse  de  In  section  des  Inva- 
lides, présentée  h  la  l'.oiivciilion  naliunale, 
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en  vertu  d'une  délibération  du  30  ventôse, 
la  félicitant  d'avoir  déjoué  les  desseins 
d'hommes  corrompus,  couverts  du  masque 
du  patriotisme,  qui  projetaient  de  renver- 
ser le  superbe  édifice  de  la  Constitution, 
et  déclarant  que  ces  scélérats  hypocrites 
n'échapperont  pas  à  la  justice   nationale. 

1"  germinal  an  II. 

Minute  et  copie  conforme  {2  pièce.*),  .A.  .V., 
(■  299,  n»  1045. 

Mention  honorable,  inr^ertion  au  Bulletin. 

Cf.  Proccs-verbal  de  la  Convention  nationale, 
1.  XXXIV,  p.  lî. 

Journal  îles  débats  et  des  décrets,  n"  548,  p.  2. 

2134.  —  .\dresse  de  la  section  des  Amis 
de  la  Patrie  à  la  Convention  nationale, 
portant  qu'une  nouvelle  faction,  cachant 
sous  une  popularité  affectée  ses  projets 
contre-révolutionnaires,  tramait  des  com- 
plots affreux  contre  la  souveraineté  natio- 
nale, que  ces  èlres  vils,  rampants  et  or- 
1,'iieilleu.x,  s'affublaient  dos  attribuls  de  la 
Liberté  pour  mieux  la  détruire,  et  décla- 
rant qu'il  est  temps  que  le  glaive  de  la  loi 
frappe  tous  les  coupables,  que  le  patriote 
vertueux  seul  obtiendra  conliance,  car  les 
vertus  seules  servent  de  rempart  contre 
l'or  corrupteur  de  Pitt  et  de  Cobourg,  que 
le  peuple  a  frémi  d'horreur  en  entendant 
parler  de  roi,  de  régent. 

l"  germinal  an  II. 

Original,  signé  de  Morel,  président,  A.  N., 
C  29'J,  n»  1045. 

Cf.  Procés-vcrbal  de  la  Convention  n.ttionale, 
l.  XXXIV.  p.   13. 

2l3o.  —  .Vdresse  des  Elèves  du  .Musée 
d'Emulation,  dirigé  par  le  citoyen  Verrou, 
instituteur,  rue  Denis,  n"  97,  à  la  Conven- 
lii'n  nationale,  la  félicitant  d'avoir  déjoué 
les  complots  des  perfides  et  d'avoir  sauvé 
la  patrie,  et  offrant  le  tribut  de  reconnais- 
sance d'une  jeunesse  studieuse,  qui  jure 
de  servir  et  de  soutenir  jusqu'à  son  dernier 
soupir  la  République  française,  une  et  in- 
divisible. 

1"'  germinal  an  II. 

Original  non  signé,  .A.  iV.,  C  299,  n»  1045. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin, 
I  '■  germinal.  Signé:  Tallien. 

<'f.  Procès-verbal  ilc  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIV,  p.  13. 

Journal  des  débats  et  des  décrets,  n"  548,  p.  2. 

T.  X. 


2136.  —  Adresse  de  la  commune  de 
Passy-les-Paris  à  la  Convention  natio- 
nale, déclarant  avoir  frémi  d'horreur  à  la 
nouvelle  de  l'infâme  complot,  tramé  par 
une  horde  scélérate,  d'autant  plus  dange- 
reuse qu'elle  était  couverte  du  masque  du 
patriotisme,  mais,  la  conjuration  étant  dé- 
couverte, demandant  que  la  justice  natio- 
nale prononce  et  que  son  glaive  frappe 
les  coupables,  ajoutant  qu'elle  ne  cessera 
de  se  rallier  autour  de  la  Convenlion  na- 
tionale et  de  lui  servir  de  rempart. 

(1"  germinal  an  II.) 

Original,  signé  de  Combault,  A.  N.,  C  299, 
n»  1045. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin, 
l"  germinal,  2*  année.  Signé  :  Tallien. 

Cf.  Procès-verbal  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIV,  p.  13. 

Journal  des  -Jcbats  et  des  décrets,  n°  5i8,  p.  2. 

2137.  —  .\dresse  de  la  section  du  Fau- 
bourg-Montmartre à  la  Convention  natio- 
nale, rendant  hommage  à  la  victoire  écla- 
tante qu'elle  vient  de  remporter  sur  une 
horde  de  scélérats  qui  avaient  comploté  un 
grand  attentat  contre  la  Liberté,  et  qui, 
couverts  du  masque  du  patriotisme  et  em- 
prufttant  son  langage,  avaient  cru  par  ce 
moyen  trompeur  exécuter  leurs  sinistres 
projets,  et  jurant  de  ne  jamais  se  sépa- 
rer de  la  Convenlion,  de  la  seconder  de 
toutes  ses  forces  et  de  tout  son  courage 
pour  exterminer  quiconque  attenterait  à 
la  représentation  nationale,  attendu  que 
plusieurs  factions,  dont  une  est  déjà  sous 
le  glaive  de  la  loi,  existent  et  suivent  des 
marches  différentes  pour  anéantir  la  Li- 
berté. 

[["  germinal  an  II.) 

Original,  signé  de  Saint- Georges,  président 
de  l'Assembléï générale,  .A.  X.,C  299, n°  1045. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
l^f  germinal. 

Cf.  Procès-verbal  de  la  Convenlion  nafionale, 
t.  XXXIV,  p.  13. 

Journal  des  débats  et  des  décrets,  n"  548,  p.  2. 

2138. —  Adresse  des  Hommes  du  14  juil- 
let, ci-devant  gardes  françaises,  à  la  Con- 
vention nationale,  manifestant  toute  l'in- 
dignation dont  ils  ont  frémi  en  apprenant 
les  complots  horribles,  tramés  contre  la 
Liberté  par  des  hommes  qui  naguéres  pa- 
raissaient être  les  colosses  de  celle  au- 
31 
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guste  Ijberlé,  et  déclarant  que  le  peuple 
se  ralliera  toujours  autour  de  la  représen- 
tation nationale  et  lui  servira  de  bouclier 
contre  les  intrigants,  contre  ces  patriotes 
de  fraîche  date,  (|ui  ne  se  sont  couverts  du 
bonnet  roufie  que  pour  mieux  assassiner 
les  vrais  patriotes,  mais  ces  fourbes  n'é- 
chapperont pas  à  la  justice  et  à  la  ven- 
geance nationale. 

t"  germinal  an  II. 

Original,  siené  de  Pn-vost,  chef  d'escadron, 
cl  autres,  A.  N.,  C  299,  u"  1015. 

Cf.  Procés-verbàl  de  la  Convuntiim  ualionalc, 
l.  XXXIV,  p.  14. 

Journal  de»  dibals  et  des  décrété,  n»  548,  p.  4 . 

2130.  —  .Vdiessc  de  la  section  de  la  Ré- 
])iiblique  à  la  Convention  nationale,  lui 
rendant  grâces  pour  le  nouveau  et  siunalé 
service  qu'elle  \ientde  rendre  en  déjouant 
une  conspiration  abominable,  qui  mena- 
çait la  Liberté,  la  Uépubli(|ue  et  le  bonheur 
lies  citoyens,  et  proclamant  que  la  Conven- 
tion a  sauvé  la  patrie*  a  bien  mérité  do 
l'humanité  et  des  générations  futures,  qui, 
grAce  à  son  altitude  imposante,  Irouvc- 
Vonl  les  vertus  et  la  probité  à  l'ordre  du 

jmir. 

(!•'  germinal  an  II.) 

«IriKinal  signé,  A.  N.,  C  2911,  n"  1045. 

Mention  honurabic,  insertion  au  Dullctln, 
l"  germinal,  2*  année.  Signé  -.  Tallien. 

Cf.  Procès- ULT^al  de  la  Cunvtnlion  nnlionah-, 
t.  XXXIV,  p.  15. 

2140.  —  Adresse  des  républicains  com- 
posant le  Tribunal  dn  ;>'  arrondissement 
h  la  Convention  nationale,  la  félicitant 
d'avoir  échappé  aux  poignards  de  la  plus 
noire  trahison,  et  assurant  que,  cumine 
juges,  ils  feront  aimer  et  rcs(iccter  les  lois, 
comme  soldais,  ils  mourront,  s'il  le  faut, 
les  armcB  à  la  main,  pnnr  défeinlrc  les 
t-eprésentants,  que  s'ils  n'iint  pas  été  les 
premiers  ,'i  en  fairi-  l'offre,  c'est  que  le 
danger  le»  fixait  îi  leur  poste. 

l"  gcrniinnl  nn  II. 

Original,  «igné  de  Mirliniill,  pré.Hiilcnt  du 
TribiinBl,  A.  ^.,C29n.  n"  1114.^. 

Mention  lionornblo,  innorllnn  au  Kiillelin, 
1"  germinal,  2»  iinnre.  Higm-  :  Tallien. 

Cf.  Vrort$.ri-rlittt  de  (a  Omirnliim  uationah, 
I.  XXXIV.  p.  15. 

Journal  de»  di'linlt  cl  de»  d<irrel»,  n"  548, 
p.  3. 


2141.  —  Adresse  de  la  Société  palrio- 
liciue  de  .Mutius-Srevola  à  la  Convention 
nationale,  la  félicitant  d'avoir  découvert, 
gràie  au  zèle  et  à  l'énergie  du  Comité  de 
salut  public,  et  fait  avorter  l'infànie  cons- 
piration, la  plus  affreuse  des  trahisons, 
qui  se  propesait  d'égorger  la  Montagne, 
les  membres  du  Comité  de  salut  public, 
les  patriotes  incarcérés  par  des  scélérats, 
donnant  scn  adhésion  entière  au  gouver- 
nement révolutionnaire  que  la  Coiixen- 
lion  a  décrété,  et  au  décret  rigoureux, 
mais  salutaire.  (|u'elle  a  rendu,  dans  sa 
séance  du  23  de  ce  mois,  jurant  que  les 
corps  de  tous  ses  membres  seront  pour 
elle  un  rempart  impénétrable  et  qu'ils  pé- 
riront  Jusi|u'au  dernier  avant  de  soulVrir 
que  le  despotisme  ressuscite  en  France. 

(f''  germinal  an  IL) 

Original,  signé  de  Cevrat,  président,  et  dcl!a- 
nion,  .secrétaire,  A.  jY.,  C  209,  n"  1015. 

Mention  honorable,  insertion  au  Hullelin. 
l"  germinal,  2*  année.  Signé  :  Tallien. 

Cf.  Procès-vcvbal  île  ta  t'oneenlioii  iialioiiale, 
l.  XXXIV,  p.  10. 

Jourtinl  des  ditbatt  et  de»  déctvts,  n"  552, 
p.  84. 

•21 12.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
et  de  la  commune  de  t^licliy  en  masse  h 
la  Convention  nationale,  la  félicitant  d'a- 
voirdéjoué  les  complots  d'intrigants,  d'am- 
bitieux i)ui,  .<ous  le  masque  d'un  patrio- 
tismeardent, avaient  trompé  lepeuple, facile 
il  égarer,  <|uand  on  se  présente  à  lui  sous 
les  couleurs  de  la  Liberté,  et  déclarant 
qu'au  premier  bruit  de  celte  conjuration 
nouvelle  les  autorités  constituées  de  la 
commune  avaienl  pris  toutes  les  mesures 
de  sagesse  cl  de  prévoyance  pour  s'assurer 
si  la  réaction  n'avait  pas  des  racines  parmi 
eux,  mais  les  Calilina  modernes,  eflr.iyés 
ilu  patriotisme  sincère  des  braves  campa- 
gnards de  Clichy  et  de  la  pureté  de  leurs 
niieurs,  n'ont  pas  osé  s'y  montrer,  cl  le 
|dus  grand  calme  y  règne. 

(!•■  L- .ii.il  an  11. 

Original.  iind.   maire, /1.   iV., 

C  208,  n"  !' 

Menli'>n    li'>' ..-erlmn    au    lliillxlin, 

1"  germinal,  2*  année.  Sirfn«  :  Tnllien. 

Cf.  /'rorA«.i'erl.nl  de  lii  Conrenlion  naijonaf», 
t.  XXXIV.  p.  17. 

.loiirnitl  dn  d^bal»  et  de»  d*crcl«,n»S4S,  p.  4. 
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2143.  —  Adresse  de  la  municipalité,  du 
Comité  révolutionnaire  et  de  la  Société 
populaire  de  Belleville  à  la  Convention 
nationale,  la  félicitant  de  son  infatigable 
surveillance  qui  a  fait  découvrir  les  com- 
plots liberticitles  d'une  affreuse  conspira- 
lion  ourdie  par  le  crime,  et  l'exhortant  à 
écraser,  anéantir  les  reptiles  venimeux  qui 
ont  voulu  souiller  l'autel  impérissable  de 
la  Liberté,  jurant,  dans  le  sanctuaire  du 
Sénat  français,  de  maintenir  de  tout  leur 
pouvoir  le  fjouvernemeut  révolutionnaire, 
déclarant  que  si  l'invincible  courage  de  la 
Convention  a  déjoué  les  infâmes  projets 
des  traîtres  de  l'intérieur,  le  salpêtre  et 
les  forces  des  citoyens- pulvériseront  ceux 
des  hordes  coalisées  contre  la  sainte  Li- 
berté. 

1^'  germinal  an  II. 

Original,  .signé  de  Thiébaud,  maire,  Re- 
gnault,  président  de  la  Société  populaire,  et 
Louvain,  président  du  Comité  révolutionnaire, 
A.  N.,  299,  n"  1045. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin, 
l''  germinal,  2"  année.  Signé  :  Tallien. 

Cf.  Procès-verbal  de  la  Convention  natiunale, 
t.  XXXIV,  p.  17. 

Journal  des  débala  et  des  décrets,  n"  ôi8,  p.  3. 

"2144.  —  Adresse  de  la  commune  de 
Pantin,  représentée  par  le  Conseil  muni- 
cipal, le  Conseil  général,  le  Comité  de  sur- 
veillance révolutionnaire,  la  Société  po- 
pulaire et  la  justice  de  paix,  à  la  Con- 
vention nationale,  la  félicitant  de  la  dé- 
couverte par  le  Comité  de  salut  public  de 
la  dernière  conspiration,  de  l'énergie 
qu'elle  a  mise  à  la  déjouer  et  de  la  fermeté 
avec  laquelle  elle  punira  les  traîtres,  après 
avoir  donné  aux  Français  une  Constitution, 
après  les  avoir  délivré  d'un  tyran,  ou  plu- 
tôt d'une  cour  de  tyrans  qui  les  oppri- 
maient, et  d'une  autre  tyrannie,  non 
moins  funeste,  celle  de  la  superstition  d'un 
culte  dominateur  et  oppresseur  des  cons- 
ciences, avec  délibération  décidant  dépor- 
ter l'adresse  à  la  Convention. 

1"^'  srerminal  an  II. 

Original,  revêtu  de  nombreuses  signatures,  et 
extrait  conforme  (2  pièces),  A.  N.,  C  298, 
n"  1032  (pièce  25). 

Mention  honorable,  in.sertion  au  Bulletin, 
l<!r  germinal,  2°  année.  Signé  :  Tallien. 

Cf.  Procès-verbal  de  la  Convention  nationale, 
t.  X.WIV,  p.  19. 


2145.  —  Adresse  des  autorités  consti- 
tuées et  de  la  Société  populaire  de  la  com- 
mune de  Saint- Mandé-les-Paris  à  la  Con- 
vention nationale,  constatant  que  sa  vigi- 
lance infatigable  et sasagesseontcoupéles 
lils  d'une  trame  ourdie  par  la  scélératesse 
et  la  tyrannie,  découverte  au  moment  de 
sa  désastreuse  explosion,  se  gardant  de  la 
féliciter  par  des  flagorneries  également 
indignes  du  peuple  et  de  ses  représenlantSj 
mais  déclarant  que  la  postérité,  juge  seule 
des  hommes  et  des  vertus,  éternisera  leur 
reconnaissance  et  celle  des  générations 
futures. 

(1er  germinal  an  II.) 

Original,  signé  de  Moreau,  maire,  Lefcbvre, 
président  de  la  Société  populaire,  AN.,  C  298, 
n»  1032  (pièce  13). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin, 
l"  germinal,  2"  année.  Signé  ;  Tallien. 

Cf.  Procés-vcrhal  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIV,  p.  19. 

2146.  —  -Adresse  de  la  section  de  la  Cité 
à  la  Convention  nationale,  se  gloritiant 
d'avoir  toujours  eu  assez  d'énergie  pour 
provoquer  les  mesures  insurrectionnelles 
qui  ont  sauvé  la  patrie,  dans  un  temps  où 
la  représentation  nationale  ne  comptait 
qu'un  petit  nombre  de  vrais  montagnards, 
déclarant  que  le  peuple,  désormais  sur  ses 
gardes,  n'oubliera'  pas  (jue  c'est  sous  les 
livrées  de  l'Ami  du  peuple,  de  Marat,  que 
les  vils  conspirateurs,  qui  baissent  aujour- 
d'hui une  tête  humiliée  sous  le  glaive  de 
la  justice,  ont  voulu  égorger  la  Liberté,  la 
patrie  et  le  peuple  lui-même  tout  entier, 
que  longtemps  avant  que  la  conspiration 
ne  fùtdécouverte,lasection  de  la  Cité  était 
en  garde  contre  elle,  et  que  le  jour  môme 
où  les  traîtres  les  plus  connus  ont  été  ar- 
rêtés, l'assemblée,  après  avoir  entendu  la 
lecture  du  rapport  de  Saint-Just,  se  leva 
toute  entière  et  jura  la  mort  des  coupa- 
bles. 

(l"'  germinal  an  II.) 

Minute  non  signée,  A.  N.,  C  299,  n"  1045. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin, 
1"  germinal.  Signé  :  Tallien. 

Cf.  Procès-verbal  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIV,  p.  27. 

Journal  des  débats  et  des  décrets,  n"  .'i48,  ]i.  9. 

2147.  —  Adresse  de  la  section  de  Uru- 
tus  à  la  Convention  nationale,  la    félici- 
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citant  d'avoir  déjoué,  jiar  son  active  sur- 
veillance, lalTreuse  conspiration  prêle  à 
éclater,  et  se  réjouissant  de  voir  que  les 
faux  patriotes,  les  intrigants,  les  scélérats, 
i]ui  voulaient  la  subversion  totale  de  l'ordre 
social,  qui  osaient  méditer  l'attentat  le  plus 
atroce,  celui  d'envelopper  la  l.ilierté  d'un 
crêpe  alTreux  teint  du  san^  des  patriotes, 
attendent  maintenant  que  la  justice  natio- 
nale ail  vengé  la  nature,  que  l'orage  qu'ils 
prétendaient  former  tonne  en  ce  moment 
sur  leur  tête  coupable  et  la  foudre  va  frapper 
tous   les  auteurs  de  cel  horrible  complol. 

1^'  germinal  an  II. 

Orisinal,  signe  de  I  liarlemagne,  lils,  pn-siilcnt 
de  la  scclion,  A.  N.,  C  290,  n°  lOiS. 

Mention  lionor.iblc,  insertion  au  Bullctio, 
l"'  germinal,  l'an  '2'. 

Cf.  Procit-vcrbal  de  la  Conreiilioii  iialionaJe, 
I.  XXXIV,  p.  28. 

Journal  des  dvbaU  cl  îles  iti'crcis,  u°  ôiS, 
p.  10. 

2 lis.  —  Adresse  de  la  section  des  (iar- 
dL's-Fran(;aiscs  à  la  Convention  natioi^ale, 
impatiente  de  joindre  son  hommage  à 
icux  qu'elle  a  déjà  rcruj,  l;i  félicitant  de 
l'altitude  f-rmc  et  majestueuse  qu'elle  a 
conservée  au  milieu  des  horribles  com- 
plots tramés  autoui  d'elle,  qui  n'auraient 
pu  l'atteindre  .sans  anéantir  les  fondr- 
MifuLs  de  la  Itépuliliijui-,  une  rt  indivisible, 
admirant  le  génie  ipii  présid-  à  ses  Co- 
mités, '|Ui  déjoue  tant  de  trames,  si  n.é- 
chamment  ourdies  et  si  honteusement 
crimini'lles,  cl  exprimant  le  vu-u  que  du 
haut  de  l;i  .Montagne  sainte  la  massue  de 
la  Vengeance  nationale  tombe  pour  écraser 
ces  li'ielies  imposteurs,  dont  la  bouche  a 
pruslilué  le  langage  du  patriidisme,  nvc' 
délibération  du  .10  venlose,  décidant  spon- 
tanément de  se  transpr>rler  le  lendem.iin 
u  la  Convention,  pour  la  lélicitcr  d'avoir 
déjoué  les  comidols  libcrlicides  des  enne- 
mis lin  bien  public. 

(I"'  gcrminni  an  11.) 

Minute,  «ignée  do  qualra  commisiuiircH  île  In 
«rtion,  et  citrjil  (2  pièce»),  A.  S.,  ('  209, 
n<  lOt.'i. 

Mention  lioixirablo,  inacrtio.l  au  Bulletin, 
I  •'  germinal. 

('(.  Pro'-ài-rerlul  de  la  Convention  nalionalf, 
I.  XX.MV.  p.  2M. 

Journal  de*  rtàbùU  cl  <le«  (li'i  rel«,  n"  SV, 
p.  10. 


21»t>.  —  .\dresse  de  la  Société  républi- 
caine des  Sansculotles  des  Lombards  à 
la  Convention  nationale,  renouvelant  l'ex- 
prcssioti  de  son  voeu  au  sujet  des  mesures 
prises  par  la  Convention  contre  les  me- 
nées liberticides  des  ennemis  de  la  chose 
publique,  et  promettant  de  surveiller  tous 
ceux  qui  oseraient  projeter  l'avilissetnent 
oit  la  dissolution  de  la  Convention,  et  de 
ne  faire  qu'un  faisceau  pour  la  défendre. 

(I"  gcrinioal  an  II.) 

Original  signé,  A.  S'.,  C  299.  n»  1045. 

Mention  honorable,  insertion  au  Uultctin. 
I'''  germinal. 

Cf.  Procés-rcrbal  de  In  Convenlion  nationale. 
t.  XXXIV,  p.  28. 

Jiiiiriial  des  débats  cl  des  dtcreli.  n»  1152 , 
p.  83. 

21jO.  —  Adresse  de  la  secti>>n  de  Itotidy 
à  la  Convention  nationale,  déclarant  t|u'elle 
a  |>arlagé  avec  toutes  les  sections  de  Pa- 
ris l'horreur  et  l'indignation  qu'a  inspiré 
le  complot  infernal  dirigé  contre  la  re- 
présentation nationale,  et  félicilatil  la 
Convention  des  mesures  sages  et  vignureu- 
ses  i|u'elle  prend  poitr  faire  puiîirleslrai- 
Ires  de  toute  espèce,  que  ceux  qui  seraient 
tentés  de  les  imiter  sachent  i|uc  les  ci- 
loveiis  de  celte  sectioti  forment  autour  de 
la  Convenlion  un  rempart  inexpugnable 
et  qu'avant  de  l'atleindre  il  faudra  mar- 
cher sur  leurs  cadavres  sanglants,  enliii 
d.ins  la  crainte  que  des  patriotes  ite  soient 
incarcérés,  demandant  de  hiUer  l'organi- 
sattondes  six  l\>tntnissions  populaires. 

(I"  germinal  an  II.) 

(^ngindl,  iignt  de  Lelcllicr,  pre^idl'nt,  A.  .V., 
C  2'.)y,  n"  104.1. 

Mention  Imnorablc,  insertion  au  Ilulletoi, 
If  germinal. 

Cf.  /'ruCL^<-Dcrlial  d»  la  CoiivcMlioii  niilion.ile, 
t    XXXIV,  p.  28. 

.tournai  de»  dcbalt  et  de$  d.'crrl».  n"  548, 
P     10. 

ïC'il.  —  Ailrosse  du  C.onseil  de  la  coin- 
niune,  du  Comité  de  surveillance  et  de  la 
Société  p<qiulaire  d'.\tileuil  il  la  Conven- 
tion n.'ilionale,  bi  félicil.inl  di>  l.i  décou- 
verte d'un  complot,  d'.iularil  plus  alfreux 
(|ue  les  Iraiires  se  cachaient  sous  les  cou- 
leurs du  plus  brAlant  patriotisme,  adju- 
rant In  Convention  de  rester  h  son  poste 
jusi|u'ii  ce  qu'elle  oit  tati  toutes  le»  sources 
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de  ces  conspirations  sans  cesse  renais- 
santes et  que  les  tyrans  Je  l'Europe  soient  à 
ses  pieds,  enlln  déclarant  qu'iisse  rallieront 
toujours  autour  de  la  représentation  na- 
tionale, prêts  à  la  défendre  Jusqu'à  la  di'r- 
niére  goutte  de  leur  sang. 

(!''  scrmina!  an  H.) 

Minulc,  A.  A'.,  C  ÎOO,  n"  1015. 

Mention  lionorahle,  insertion  au  Bulletin, 
I"'  Ererniinal. 

Cf.  Pi'ocùs-verb:\l  de  la  Convenlion  naliunalc, 
t.  XXXIV,  p.  28. 

2152.  —  Adresse  des  citoyens  du  Fau- 
boiiri;  .Vntoine  à  la  Convention  nalionale, 
témoignant  toute  leur  salisfaclion  des  me- 
sures prises  pour  déjouer  les  complols 
d'une  nouvelle  conjm-ation  contre  la  Ré- 
publique, adjurant  la  Convenlion  do  frap- 
per tous  les  traitre.s,  déclarant  que  les  ci- 
toyens du  Faubourg  formeront  un  rem- 
part insurmontable  entre  les  Législateurs 
et  les  scélérats  qui  voudraient  porter  la 
moindre  atteinte  au  gouvernement  nais- 
sant, et  que,  tant  qu'il  existera  un  Sans- 
culotle  dans  le  Faubourg  Antoine,  leurs 
personnes  seront  toujours  en  sûreté. 

I"  germinal  an  II. 

Original,  signé  de  Leclerc  et  Oille,  prési- 
dents, A.  N.,  C  299,  n"  1045. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin, 
1"'  germinal,  l'an  2». 

Cf.  Procrs-verli^l  de  lu  Conrention  nalionale, 
I.  XXXIV,  p.  28. 

Journal  des  lU-balf;  et  des  déct-els,  n°  552, 
p-  SO. 

2II).3.  —  .\ilrcsse  de  la  scclion  de  .Miir.it 
à  la  Convention  nationale,  sollicilanl  son 
iiidu!i,'ence  pourrcrreur  moiTionlanée  dans 
laquelle  l'avaient  fait  lombcr  des  intri- 
gants et  l'expliquant  en  ce  que  une  partie 
de  l'assemblée  avait  été  despolisée  par 
l'exagération  du  patriotisme  et  de  la  po- 
pularité, et  l'autre  partie  comprimée  par 
la  terreur,  aussi  que  leur  situation  était 
telle  qu'elle  ne  pouvait  changer  que  par  la 
chute  de  leurs  oppresseurs,  ajoutant  que 
si  la  Convention  ranime  leurs  courages 
d'un  seul  de  ses  regards,  elle  se  croira 
encore  digne  de  combattre  au  premier 
rang  pour  la  cause  de  la  Liberté  et  de 
mourir  pour  elle. 

(!"■  germinal  an  II.) 
Original,  signé  de  Lécrivain,  vice-président. 


Iloudcycr  et  Des^eorges,  secrétaires,  Lambert, 
A.  iV.,  C  299,  n»  1045. 

Mention  honoraljle,  insertion  au  Bulletin, 
\"  germinal. 

Cf.  Procès- iici'(;a/  de  la  Convention  nalionale, 
t.  XXXIV,  p.  29. 

Joni-nal  ((es  débats  et  ilcs  décrets,  n"  552, 
p.  81. 

2l.'i't.  —  Adresse  des  administraleurs  du 
disliiit  de  Versailles  à  la  Convenlion  na- 
tionale, lui  rendant  grâces  pour  l'énergie 
qu'elle  a  déployée  dans  des  temps  di. li- 
cites, surtout  à  cette  dernière  époque,  où 
la  conspiration  la  plus  étendue  et  la  plus 
adroitement  ourdie  a  rais  la  Liberté  à  deux 
doigts  de  sa  perte,  conspiration  ciui,  grâce 
à  la  vigilance  de  la  Convention,  a  été  dé- 
couverte et  déjouée,  et  déclarant  qu'il  est 
temps  que  les  trailres,  les  ambitieux  et  les 
faux  patriotes  soient  démasqués  et  anéan- 
tis, que  l'intrigue  et  la  cabale  soient  for- 
cées de  céder  la  place  ;\  la  vertu,  à  la 
justice,  à  la  probité. 

le.-  germinal  an  II. 

Original  signé,  A.  N.,  C  298^  n-"  1033 
(pièce  17). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
(3)  germinal,  2'  année. 

Cf.  Procès-ucrbai  de  la  Convenlion  nalitmale, 
t.  XXXIV,  p.  60. 

2t''i.'i.  —  Adresse  de  la  commune  du  Pré- 
Pelletier  â  la  Convenlion  nationale,  ma- 
nifestant toute  son  indignation  à  l,i  suite 
clr  ladécouveilc  de  la  conspiration  tramée 
par  linéiques  hommes  comblés  des  bien- 
faits du  peuple,  et  félicitant  la  ('onvenlion 
d'avoir  anéanti  leurs  infâmes  complols, 
observant  que  son  premier  mouvement,  à 
la  nouvelle  de  cette  horrible  conspiration, 
l'avait  portée  à  se  rendre  à  l'Assemblée, 
mais  ne  voulant  pas  quiltcr  leurs  travaux, 
b-s  litojens  ont  remis  au  décadi  et  vien- 
nent jurer  de  verser  jusqu'à  la  dernière 
goutte  de  leur  sang  pour  défendre  la  re- 
présentation nalionale,  avec  lettre  au  pré- 
sident de  la  Convention. 

1='  germinal  an  II. 

Minute  et  original  siçnc  (2  pièces),  A.  N  , 
C  292,  n»  1033  (pièces  31,  32). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
4  germinal,  2'  année. 

Cf.  Procès-rerbaf  de  la  Convention  nationale; 
t.  XXXIV,  p.  80. 
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2150.  —  Péiition  adressée  à  la  Conven- 
lion  nationale  par  les  délachemenls  des 
â«  cl  6'  bataillons  de  larinée  révolulioii- 
iiaire  parisienne,  en  station  à  Laon.  à 
IcfTel  de  la  féliciter  des  mesures  de  sûreté 
publique  décrétées  par  elle,  qui  ont  per- 
mis de  déjouer  la  conjuration  inf;\mc  qui 
voulait  perdre  le  peuple  et  la  I.ilierté,  en 
exprimant  le  vu'U  de  la  mort  des  traîtres. 

1<"  germinal  an  II. 

Original,  portant  206  signatures,  A.  N-, 
G  299,  n°  1049. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
7  germinal,  2<  année  républicaine. 

Cf.  Procès-verbal  de  (a  Conocnlion  na(ioii.i(e, 
t.  XXXIV.  p.  188. 

2157.  —  Adresse  des  administrateurs  et 
de  l'airenl  national  du  district  de  l'Eiialité, 
départcMHMil  de  Paris,  à  la  Convention 
nationale,  la  ft-licilant  de  sa  surveillance 
active  qui  a  démasqué  tous  les  faux  pa- 
triotes, tous  les  intrigants,  et  de  la  niise 
îi  l'ordre  du  jour  de  la  vertu  et  de  la  pro- 
bité, émettant  le  vu-u  de  voir  périr  sur-le- 
champ  tous  ceux  cjui.  comme  les  consiû- 
ratcurs  qui  avaient  médité  le  massacre  de 
la  représentalifin  nationale,  alTectenl  des 
vertus  qu'ils  n'ont  j>as,  et  déclarant  que 
riiomme,  qui  est  vicieu.x  dans  le  jiarlicu- 
lier  et  qui  prêche  la  vertu  en  public,  ne 
peut  être  républicain,  dans  une  Révolu- 
tion, tout  hypocrite  est  un  conspirateur, 
demandant  enfin  que  la  terreur  soit  plus 
que  jamais  à  l'ordre  du  jour,  que  la  hache 
de  la  loi  s'abatte  sans  cesse  jusi|u'à  ce  que 
le  dernier  des  traîtres  soit  frappé. 

(2  germinal  an  II.) 

Original,  siene  de  PoUK-sin,  agent  national, 
A.  N.,  C  298,  n»  1032  (pièce  20). 

Mention  honorable  et  insertion  au  Bulletin, 
2  germinal,  l'an  2*  do  la  RApuliliquc,  une  et 
indivisible.  Signi  :  Pevssard,  secrétaire. 

Cf.  frorèi-veriiil  île  ta  Convcnlion  ii/ilionnie, 
t.  XX.XIV,  p.   il. 

2i:.8.  —  Adresse  du  la  Société  républi- 
caine, du  (*oiiscil  ffi'-néral  et  du  ('.omilr  de 
surveillance  de  la  commune  de  Muntreiiil 
h  la  Tonveiilion  nationale.  In  félicitaiit  de.n 
mesuri'S  de  silrelé  générale  qu'elle  n  pri- 
.ses  pour  déjouer  les  alfrcux  romplols  de 
rcn  lioinmeA  faux,  qui,  Kous  le  tiiasi|ue  du 
palriolisnie,  tramaient  Hoiii'derhenl  la  pi-rte 


de  la  République  et  espi'-raient  porter  leurs 
mains  parricides  jusque  dans  le  sein  de  la 
Monlat:ne  révérée,  et  l'exhortant  à  rester 
il  son  poste  jusqu'à  ce  que  le  dernier  des 
tyrans  et  le  dernier  des  prêtres  soient  ex- 
terminés. 

2  germinal  an  II. 

Original  signe,  A.  N.,  C  298,  n*  1032 
(pièce  24). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletio, 
2  germinal.  Signé  :  Pejssard,  secrétaire. 

Cf.  Procès-verbal  de  la  Conrenlion  nationale, 
1.  XXXIV,  p.  4,1. 

2159.  —  Adresse  du  Tribunal  du  2'  ar- 
rondissement à  la  Convention  nationale, 
annoni.-ant  qu'il  a  parlasse  avec  toute  la 
République  l'horreur  de  la  conspiration  dé- 
couverte, et  la  joie  c|u'éprouvetit  les  vrais 
amis  de  la  [latrie  en  voyant  la  prompti- 
tude et  la  sévérité  mises  dans  la  poursuite 
des  criminels,  sortis  du  sein  du  peuple,  et 
qui  dans  quelques  jours  vont  expier  leurs 
forfaits,  déclarant  une  guerre  immortelle 
aux  conspirateurs,  aux  intrigants,  à  tous 
ceux  qui  par  des  principes  insidieux  se- 
raient assez  hardis  pour  arrêter  la  marche 
rapide  de  la  Révolution,  et  demandant 
alin  de  montrer  leur  aversion  pour  tout  ce 
([Ui  tient  à  l'ancien  régime,  à  ne  porter, 
i-onime  marque  distinctive,  (|ue  le  ruban 
tricolore  et  le  bonnet  de  la  Liberté. 

(2  germinal  an  11.) 

Original,  signé  de  Perdry,  pré.sident,  A.  S., 
C  298,  n"  1032  (piice  29)." 

Mention  honorable,  insertion  au  Bullelin, 
2  germinal.  Signé  :  Peyssard,  secrétaire. 

Cl.  l'rocea-crrbal  île  ta  fonrcnliori  nationale, 
t.  XXMV,  |,.  43. 

2IGi>.  —  .\dresse  de  la  Commission  cen- 
trale de  bienfaisance  A  la  Convcnlion  na- 
tionale, la  félicitant  d'avoir  échappé  au 
fer  assassin  des  nouveaux  conspirateurs, 
proclamanl  <pie  c'est  gn'ii-e  A  la  vigilance 
des  Législateurs,  A  l'énergie  de  la  sublime 
Montagne  (|ue  la  République  doit  eiicon' 
une  fois  son  salut,  el  que  la  l'ontmission 
est  l'organe  des  indigents,  au  nom  des- 
quels elle  exprime  leur  recoiniaissaiice, 
lanl  pour  ce  nouveau  bienfait  que  pour 
1rs  secours  décrélés  en  leur  fa\eur. 

i  2  Korminal  an  11,  i 
Original,  signé  ilo  MIolion,  président,  A.  A°.. 
C  299,  n'  IIMfi 
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Menlion  honorable,  insertion  au  Bulletin, 
2  germinal.  Signi5  :  Peyssard,  secrétaire. 

Cf.  Procùs-vefbal  du  la  Convention  naiiona.le, 
t.  XXXIV,  p.  43. 

2101.  —  Adresse  des  citoyens  composant 
le  délachement  de  l'armée  révolution- 
naire, stationné  à  Commune -Affranchie, 
déclarant  qu'ils  ont  frémi  en  apprenant  la 
di'couverte  d'une  grande  conjuration,  et 
que  leurs  cœurs  sont  navrés  en  pensant 
que  le  général,  mis  à  leur  tête  par  le  Co- 
mité de  salut  public,  est  désigné  par  le 
Comité  lui-même  comme  l'un  des  chefs 
de  cette  infernale  conspiration,  qu'ils  ont 
été  très  affectés  en  lisant  qu'une  patrouille 
de  l'armée  révolutionnaire  devait  assassi- 
ner leurs  frères  d'armes  au  poste  de 
l'Abbaye,  ajoutant  qu'ils  attendent  dans 
le  calme  qui  convient  à  des  républicains 
ce  que  va  prononcer  la  justice  du  Tribu- 
nal révolutionnaire,  et  terminant  par  le  cri 
Vive  à  jamais  la  Convention,  vive  la  Mon- 
tagne, vivent  les  Jacobins,  vive  la  Hépu- 
blique  démocratique^  une,  indivisible  et 
impérissable.  Mort  à  tous  les  tyrans,  à 
tous  les  scélérats  corrupteurs  du  peu|)le. 

2  germinal  an  II. 

Cahier  in-folio,  avec  de  nombreuses  signa- 
tures, dont  la  première  est  celle  de  Parein,  gé- 
néral divisionnaire,  A.  N.,  0  299,  n°  10.51. 

Mention  lionorable,  insertion  de  l'extrait  au 
Bulletin,   10  germinal,  2=  année. 

Ed.  Jo)irn:il  des  ddbals  et  des  décrets,  n°  557, 
p.   162. 

2162.  —  Adresse  des  vétérans  de  la  force 
armée  parisienne  à  la  Convention  natio- 
nale, la  félicitant  d'avoir  une  fois  de  plus 
sauvé  la  patrie  en  démasquant  les  intri- 
gants, reconnus  traîtres  et  conspirateurs, 
les  ennemis  des  bonnes  m(eurs,  les  parti- 
sans de  l'esclavage,  ces  êtres  enfin  à  qui 
rien  ne  coule  pour  satisfaire  leur  ambi- 
tion et  leur  cupidité;  proclamant  que  tous 
les  efforts  se  briseront  toujours  contre  la 
Montagne,  dont  ils  seront  les  gardiens  li- 
déles,  jurant  de  former  autour  d'elle  un 
rempart  impénétrable  et  répondant  sur 
leurs  tètes  blanchies  de  la  sûreté  des  man- 
dataires du  peuple  souverain. 

(3  germinal  an  H). 
Original  non  signé,  A.  N.,  C  299,  n»  1046. 
Menlion  honorable,  insertion  au  Bulletin. 


Cf.  Procès-verbal  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIV,  p.  65. 

,/o(inia(  des  débals  et  des  décrets,  n°  555, 
p.  131. 

2163.  —  Adresse  de  la  29'  division  de 
gendarmerie  nationale  à  cheval,  formée  de 
la  cavalerie  nationale  parisienne,  à  la  Con- 
vention nationale,  déclarant  qu'un  grand 
orage  s'était  formé  et  semblait  menacer 
la  tranquillité  et  la  sécurité  républicaine, 
mais  sera  dissipé  par  l'effusion  du  sang 
des  traîtres  et  des  conjurés,  que  la  gen- 
darmerie du  10  aotîl  et  du  31  mai,  peut- 
Être  menacée  elle-même,  jure  de  nouveau 
de  vivre  et  mourir  pour  la  République,  et 
que  les  traîtres  qui  oseraient  attenter  à  la 
représentation  nationale,  ne  pourront  es- 
pérer une  contre-révolution  qu'en  passant 
sur  leurs  cadavres  expirants. 

(3  germinal  an  II.) 

Original,  portant  de  nombreuses  signatures, 
en  tête  celle  d'Hémart,  chef  d'escadron. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin. 

Cf.  Procés-verhal  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIV,  p.  65. 

2164.  —  Adresse  de  la  Société  populaire 
des  Tuileries  à  la  Convention  nationale, 
déclarant  être  également  pénétrée  d'indi- 
gnation contre  les  conspirateurs  et  de  re- 
connaissance envers  les  sauveurs  de  la 
République,  et  que  son  cri  de  ralliement 
sera  toujours,  en  dépit  des  intrigants  et 
des  conspirateurs.  Vive  la  Convention! 
vive  la  Montagne  !  vivent  les  Comités  de  sa- 
lut public  et  de  sûrelé  générale!  qui  ont  si 
bien  mérité  de  la  patrie  en  dévoilant  la 
plus  odieuse  et  la  plus  criminelle  des  con- 
jurations. 

(3  iierminal  an  II.) 

Original,  signé  de  Charpentier,  vice-prési- 
dent, A.  N.,  C  299,  n°  1046. 

Cf.  Procés-verbal  de  la  Convention  nalionale; 
t.  XXXIV,  p.  65. 

2165.  —  Adresse  de  la.  Société  populaire 
dos  Hommes  révolutionnaires  du  10  août 
à  la  Convention  nationale,  s'o.xcusant  de 
ne  pas  être  venue  des  premiers  la  couvrir 
de  leurs  corps  et  applaudir  aux  mesures 
énergiques  que  la  Convention  a  prises,  ne 
voulant  présenter  que  des  hommes  purs  et 
dignes  de  la  liberlé,  attestant  que  les  fou- 
dres du  peuple  anéantiront  tous  les  cens- 
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pirateurs, qui  ont  oublié  que  le  glaive  Je  la 
justice  plane  sur  toutes  les  têtes  coupa- 
bles, ces  hommes  que  la  soif  de  l'or  et 
l'orgueil  des  passions  transforment  en 
monstres,  qui  dans  leur  rage  veulent  dé- 
chirer la  République  par  lambeaux,  qui 
agiteront  en  vain  les  torches  de  la  discorde 
cl  les  serpents  de  l'envie,  mais  n'ébranle- 
ront Jamais  la  constance  des  Hommes  du 
to  aortl. 

3  germinal  an  II. 

Original,  signé  d'Ollivaull,  président  par  in- 
lérim,  Boulani/cr,  secrétaire  général,  Goudi- 
cheau,  secrétaire,  A.  N.,  C  299,  n"  1046. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bullctio. 

Cf.  l'rocis-vvThal  île  la  Convention  nalionnli', 
t    XXXIV,  p.  6,i. 

2li>ri.  —  Adresse  de  la  Soiiété  populaire 
des  Amis  des  lois  révolutionnaires, séante 
dans  la  section  de  la  Foiilaine-de-(irenelIe, 
à  la  Convention  nationale,  la  féliriLinl  de 
combattre  les  factions,  pendant  que  les 
volonlaires  romballent  le  perllde  anglais 
et  le  féroce  autrichien,  et  renoiivelanl 
l'assurance  de  rester  constamment  unis  et 
serres  autour  de  la  Convention  ni  de  se- 
conder de  tous  leurs  cflorts,  même  au . 
prix  de  leur  sang,  les  mesures  énergiques 
i\\if  dicteront  aux  représontanis  l'amnui- 
lie  la  patrie  cl  le  bonheur  du  peuple. 

.t  (Terminal  .m  II. 
Original  siL-n.-,  A.  A'.,  C  299,  n»  104G. 
Mention  lionoralilr,  insertion  au  Ruiletin. 
Cf.  Proci)a-rorhiil  ,<<•  la  Cnnvcnliou  naliwialr. 
I.  XXXIV,  p.  (,5 

2107.  —  Adresse  des  aiilorilés  cnnsli- 
luées,  de  la  .Société  populaire  et  des  habi- 
tants de  la  commune  deNogent-sur-M.irni', 
il  la  Convention  nationale,  la  félicitant  des 
grandes  mesures  qu'elle  a  prises  pour 
étouffer  les  nouveaux  complots  des  enne- 
mis et  consolider  la  Liberté  sur  des  bases 
inébranlables,  l'invitant  à  continuer,  avec 
une  énergie  vraiment  républicaine,  à  dé- 
ma-iquer  tous  ces  ennemis  et  à  déjouer 
leurs  infernales  manonivres,  jurant  depéiir 
pluti'it  i|iie  de  sniilTrir  qu'il  soit  porlé  la 
moindre  atli-inle  à  la  représentation  na- 
tionale, olfranl  les  premiers  essai»  d»*  leurs 
travaux  pour  la  fabrication  du  salpêtre, 
leurs  travaux  journaliers  devant  désuriunis 
se  partager  entre  l'aurirullure  fl  l'i'xlrai-- 


tion  de  la  poudre,  qui  doit  extei  miner  les 
tvrans  et  leurs  infAmes  satellites. 

(3  germinal  an  II) 

Original,  revêtu  de  nombreuses  signature», 
.1.  S.,  C  298,  n°  1033  (pièce  8). 

Mention  honorable,  insertion  au  Dullelin. 

tT.  Procisrerbat  de  (i  fonmilioii  nalionnfr, 
I.  XXXIV,  p.  6ô. 

2108.  —  Adresse  de  la  commune  de 
Thiais  à  la  Convention  nationale,  la  félici- 
lanl  de  l'énergie  et  du  courage  qu'elle  a 
(lé|il(iyés  pour  arriver  à  la  découverte  et  à 
la  poursuite  des  traîtres,  de  ces  scélérats 
qui  avaieiil  subtilisé  la  confiance  du  peu- 
ple pour  plus  aisément  le  détruire  et 
projetaient  de  donner  un  maître  ;\  des  ré- 
publicains qui,  en  dépit  des  traîtres,  res- 
teront tels,  s'écriant,  que  les  despotes 
commettent  tous  les  crimes,  que  les  intri- 
gants s'agitent,  ils  n'eu  tireront  que  la 
honte  et  l'échafaud. 

(3  germinal  an  IL) 
Original,  |K>rtant   les    signatures  du   maire  et 
dos  oflîriers  municipaux,  jA.  A'..  C  29S,  n»  1033 
■(piére  9). 

Mention  honorable,  insertion  au  Dullelin. 
Cf.  l'rocès-verbal  lie  la  Coni->-"fir.ii  ■.  i(i...i.T/,-. 
t.  XXXIV,  p.  65. 

2100. —  .Xdresse  de  la  oniiiiniin' de  \  m- 
cennes  ii  la  Convention  nationale.  ;ipplau- 
ilissant  aux  sages,  salutaires  et  vigoureuses 
mesures  qu'elle  a  prises,  à  la  stiite  de  la 
découverte  du  plus  alfreiix  Cfunpiol,  ourdi 
cl.iiis  l'ombie  et  sons  le  manteau  d'un  pa- 
triotisme lii'iMant  par  des  ennemis  d'une 
nouvelle  trempe,  qui  d'une  main  cares- 
s.iienl  les  passions  du  peuple  et  de  l'autre 
forgeaient  des  fers  pour  l'enchaîner,  cons- 
pirateurs qui  tentaient  tine  contre-révo- 
lution pour  eu  diriger  à  leur  pinlil  les 
mouvements  couvulsifs  et  redonner  .lu 
peuple  un  maître,  adjurant  la  Convention 
de  frapper,  sans  distinction  comme  sans 
pitié, tous  les  coupables  et  île  faire  tomber 
leurs  têtes  avec  le  masque  qui  couvrait 
tant  de  perfidie  et  de  scélératesse. 

(3  germinal  an  II  ) 

OrigintI  nigné.  A.  A.,  C  Î9H,  n"  1033 
(pièce  16). 

Mention  honorable,  in^erlion  nu  Riillelin. 

Cr  l'ritcH-Berbal  île  I»  f'nntirnlîon  ii.ifinna(e, 
I.  XXXIV,  p.  O.S. 
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2170.  —  Adresse  de  la  commune  J'Ej)!- 
iiay-sur-Scine  à  la  Convention  nationale, 
la  félicilant  des  mesures  sages  et  vigou- 
reuses, grâce  auxquelles  a  échoué  la 
grande  conspiration  ,  qui  en  exposant  les 
jours  de  la  représentation  nationale,  de- 
vait ramener  l'esclavage,  déclarant  que  les 
citoyens  de  la  commune  ont  tous  juré 
giierre  élernelle  aux  tyrans,  aux  factieux, 
aux  intrigants,  et  exhortant  la  Convention 
à  faire  disparaître  les  ambitieux  et  les  in- 
trigants 

(3  germinal  an  II.) 

Original  sisné,  A.  N.,  G  'J'JS,  n"  1033 
([jièce  13). 

Menlion  lionorable,  in.serlion  au  Bullelin. 

Cf.  Procès-verbal  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIV,  p.  C5. 

2171.  —  .\dresse  do  la  romniime  d'.\r- 
genteuil  à  la  Convention  nationale,  pré- 
sentant un  échantillon  des  1,200  livres  de 
salpêtre  qu'elle  a  retiré,  l'exhortant  à  dé- 
jouer les  trames  que  des  malveillants  our- 
dissent contre  la  Liberté,  et  à  frapper  sans 
management  les  traîtres  du  glaive  national, 
leur  sang  étant  nécessaire,  indispensable 
pour  cimenter  la  République,  ajoutant 
i]ue  la  tolérance  n'est  pins  de  saison,  car 
elle  tue  la  Liberté. 

(3  germinal  an  II.) 

Orit,'inal,  signé  d'Hédouin,  A.  N.,  C  298, 
n"  103.3  (pièce  14). 

Mention  lionoralile,  in.sertion  au  Bulletin. 

Cf.  Procès-vcrii.-il  de  la  Conrentioti  nationale. 
t.  XXXIV,  p.  05. 

2172.  —  Adresse  de  la  commune  de 
lioulogne,  près  Paris,  ti  la  Convention  na- 
tionale, la  félicitant  des  mesures  fermes  et 
vigoureuses  par  elle  prises  pour  déjouer 
toutes  les  entreprises  des  scélérats  (|iii 
voulaient  et  qui  voudraient  se  mettre  à  la 
place  des  représentants  du  peuple,  an- 
nonçant qu'elle  déploie  la  plus  grande 
activité  pour  extraire  le  salpêtre  qui  ser- 
vira à  exterminer  tous  les  intrigants  elles 
despotes,  sous  tels  masques  qu'ils  se  pré- 
senteront, et  s'engageant  à  servir  île  bou- 
clier à  la  Convention. 

(4  germinal  an  II). 

Minute  non  signée,  A.  N.,  C  298,  n"  1033 
(pièce  23). 

Cf.  Procès-verlial  de  la  Convention  nalinnale, 
t.  XXXIV,  p.  80. 


2173.  —  Adresse  de  la  conitiiune  de 
Colombes  à  la  Convention  nationale,  dé- 
clarant que  les  monstres  exécrables,  qui 
ont  ourdi  la  conspiration,  ignoraient  que  la 
Convention  tenait  dans  ses  mains  les  lins 
ciseaux  d'Atropos,  avec  lesquels  elle  cou- 
perait le  ni  horrible  de  la  trame  qui  de- 
vait perdre  l'Assemblée  et  avec  elle  la 
France  entière,  et  s'engageant  à  lui  servir 
d'égide  contre  les  coups  que  les  ennemis 
de  la  Liberté  essaient,  mais  en  vain,  de  lui 
porter. 

4  germinal  an  II 
Minulo,  A.  N.,C  298,  n»  1033  (pitié  19). 
Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin. 
Cf.  P)'océs-!)er6a(  de  la  Convention  nalimiale, 
t.  XXXIV,  p.  80. 

2174.  —  Adresse  de  la  commune  de 
Montmaral.  ci-devant  Montmartre,  à  la 
Convention  nationale,  déclarant  qu'elle  a 
donné  un  grand  exemple  en  traduisant  au 
Tribtinal  révolutionnaire  ceux  de  ses  mem- 
bres qui  souillaient  son  enceinte  sacrée, 
et  que  les  citoyens  de  cette  commune, 
occupant  un  poste  dont  l'horizon  est  étendu, 
aussi  vite  que  l'aigle  qui  fond  sur  sa  proie, 
descendraient  la  hache  à  la  main  pour 
défendre  la  Convention  et  exterminer  les 
monstres. 

4  germinal  an  II. 

Original,  signé  de  Grintelle,  maire.  Gaillard, 
agent  national,  Debrav,  président  du  Comité  de 
surveillance,  Drieu,  pré.sident  de  l'Assemblée 
populaire,  Marguerie,  commandant  la  garde  na- 
tionale, A.  1\.,  C  298,  n»  1033  (pièce  46). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  le 
4  germinal,  2«  année. 

Cf.  Procès-rerl)al  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIV,  p.  80. 

217:).  —  Adresse  des  élèves  de  l'Ecole 
nationab'  républicaine  de  Xanlerre  à  la 
Convention  nationale,  constatant  que,  pre- 
nant la  vertu  et  la  probité  pour  base  d'un 
gouvernement  républicain,  elle  a  poursuivi 
sans  relâche  les  scélérats  et  les  intrigants 
de  tout  genre,  jusque  dans  son  sein,  poul- 
ies livrer  au  glaive  de  la  loi.  et  que  le 
peuple,  eu  applaudissant  aux  mesures 
prises  contre  des  patriotes  hypocrites,  qui 
ont  été  longtemps  son  id('ile,  a  prouvé 
qu'il  est  las  d'être  le  jouet  de  l'intrigue,  et 
(Migageant  les  Législateurs  à  frapper  avec 
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force  et  conslance  tous  les  ennemis  du 
peuple. 

(i  geiminal  an  II.) 

Original,  signé  de  Houn*.  A.  A'.,  C  29!», 
.■•   1047. 

Cf.  Procès-crrbal  de  la  Convenlion  nationale, 
I.  XXXIV,  p.  80. 

Journal  des  débats  et  des  décrets,  n"  55f>, 
p.  155. 

2170.  —  Adresse  des  sociétés  populaires 
ilu  Ciiiitnn  d'Issy-l'L'nion  à  la  Convenlion 
nationale,  remerciant  la  Montagne,  formi- 
iJalile  aux  conspirateurs,  et  les  Comités 
de  sûrfclé  générale  et  de  salut  ]»ublic 
d'avoir  encore  une  fois  sauvé  !a  patrie,  en 
déjouant  par  leur  inlatigable  surNcillance 
retle  vaste  conjuration,  trailieusement 
ourdie  sous  un  masque  hvporrile  de  pa- 
triolisnie,  chef-d'ieuvre  de  scélératesse, 
auipiel  n'est  sans  doute  pas  étranger  le 
ministère  de  Londres,  Pitl,  le  Machiavel 
du  siècle,  njoulant  que  le  sang  vil  et  im- 
pur (|ni  allait  corrompre  le  corps  poliljque 
sera  versé,  que  la  République  repren- 
dra une  vigueur,  une  énergie  nouvelle,  et 
que  le  peuple  restera  vertueux. 

(t  germinal  an  II. 

Original  «igné,  A.  N.,C  299,  n°  1047. 

Mention  lionorablo,  insertion  au  Bullclin. 

Cf.  f'rocés-verbal  de  ta  Convention  nationale, 
t.  XXXIV,  p.  80. 

Journal  des  débals  et  des  décrets,  n'  55'', 
p.  1.55. 

2177.  —  .\dresse  des  citoyens  de  la  com- 
mune d'Ivry-sur-Seine  à  la  Convention 
nationale,  déclarant  avoir  appris  en  même 
temps  qu'un  complot  affreux  avait  été 
tramé  contre  la  Liberté  cl  l'Egalilé.que  la 
Convention  nationale  avait  couru  les  [dus 
grands  dangers,  mais  que  sa  sagesse  et  sa 
fiTHielé,  ainsi  que  la  surveillance  infati- 
i.'.ible  et  l'énergie  des  Comités  de  .salut 
public  et  de  sih'cté  générale,  avalent 
anéanti  celle  trame  horrible  en  pinçant  les 
conspirateurs  sous  le  glaive  vengeur  des 
lois,  et  jurant  guerre  élernelleaux  Ivrans, 
sous  i|Ueb|Ue  forme  qn'ilssc  préseiilenl  et 
de  quelques  masques  qu'ils  soient  couvert». 

(4  germinal  nn  II.) 
OrlKiniil    «lgn«,    AN.,    C    Î9.S,    n»    103:) 

(pi^rc  29). 

Mention  linnomble,  insertion  nu  Ilullelin, 
f!f.  l'riicts-verlial  de  tn  t-'oiiDcnlIuii  iiad'unntp, 

t.  .WXIV,  p.  81. 


2178.  —  .Vdresse  de  la  Société  populaire 
de  Puleaux  h  la  (".onvention  nationale, 
déclarant  que  la  commune  se  serait  por- 
tée en  masse  dans  son  sein  pour  recon- 
naître le  bienfait  que  la  Convention  ré- 
pand sur  toule  la  République  en  empê- 
chant les  discordes  civiles  et  en  éclair.-int 
les  intrigues  des  patriotes  imposteurs, 
mais  que  les  productions  nécessaires  à  la 
subsistance  de  la  capitale  occupent  en  entier 
tous  ses  habitants,  affirmant  que,  malgré 
les  efforts  des  conjurés  dont  les  niano'U- 
vres  sont  détruites,  les  marchés  des  Pari- 
siens seront  appiovisioiiciés,  (pie,  dans 
tous  les  cas,  la  C.onvcnlion  restera  tou- 
jours grande,  toujours  forte  à  leurs  yeux, 
toujours  chère  à  leurs  cœurs. 

(4  germinal  an  II) 

Original,  signé  de  NoOl,  pr6sidcnl,  A.  S., 
C  299,  n»  1047. 

Mention  honorable  et  insertion  par  extrait  au 
Hulletin,  4  germinal.  Signé  :  Pejsfard,  fccré- 
laiie. 

Cf.  l'rociis-verbal  de  In  Coiii'end'on  nationale, 
l.  XXXIV,  p.  81. 

2179.  —  Adresse  du  Conseil  général,  du 
Tribunal  de  paix,  du  Comité  de  surveil- 
lance et  de  la  Société  populaire  de  Port- 
la-Monlngne,  ci -devant  Sainl-f.loud,  h  la 
Convention  nationale,  applaudissant  à  sou 
nMe  infatigable  et  à  l'énergie  îles  Comités 
de  salut  public  et  <le  st'ireté  générale,  qui 
ont  amené  lu  découverte  de  la  mieux  our- 
die et  de  la  plus  scélérate  conjuration. qui 
letulait  à  tU^iiner  de  nouveaux  fers  aux 
Français  en  rétablissant  un  tyran  sur  un 
trt\ne,  encore  tout  funianl  des  crimes  des 
Capets,  et  en  anéantissant  la  t^onvenlion 
nationale  ain^i  i|ue  les  patriotes  par  le  fer 
des  assassin  s  de  la  Liberté, et  demanda  ni  que 
la  terre  de  celle  sainte  Liberté  soit  promp- 
tement  purgée  de  ces  nouveaux  monsties, 
ilonl  jdusieurs  ont  déjà  élé  happés  par  le 
glaive  de  la  loi. 

4  germinal  an  II. 

Original,  portant  de  nomlirouse»  signalun!*, 
A.  N.,  f'ÎOn,  11*  1017. 

Mention  biuinrable  ri  iiivertion  au  Rullctin,  l« 
5  germinal. 

Cf,  l'rocti-rrriiat  île  la  ''oni'endori  nnliuiiafr, 
I.  XXXIV.  p.  125. 

2180.  —  Adresse  de  la  commune  d'Orly 
à  In  Convention  nalionale,  déclarant  par- 
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lager  l'indignation  gt-nérale,  causée  par  la 
découverte  de  la  conspiration  la  plus  abo- 
minable, ourdie  par  des  traîtres  comblés 
des  bienfaits  du  peuple,  qui  ne  retireront 
de  leur  conduite  perlîde  que  la  honte 
d'être  découverts  et  la  peine  due  à  leurs 
crimes,  et  assurant  que  les  habitants  de 
ces  campagnes  serviront  de  rempart  con- 
tre les  ennemis  de  l'intérieur  et  l'hydre 
de  la  tyrannie. 

5  germinal  an  II. 

Oi'ifjinal ,  avec  de  nombreuses  signatures, 
A.  iV.,  C  298,  n<'*1034  (pièce  15). 

Mention  lionorable,  insertion  au  Bulletin. 

Cf.  Procès-verbul  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIV,  p.  12Î. 

2181.  —  .\dresse  des  Jugfes  du  Tribunal 
de  commerce  à  la  Convention  nationale, 
joignant  leurs  félicilations  à  celles  de  tous 
les  vrais  patriotes  et  la  remerciant  d'a- 
voir sauvé  encore  une  fois  la  République  du 
plus  infernal  complot,  exprimant  le  vœu, 
la  tête  des  coupables  étant  tombée  sous  le 
glaive  de  la  loi,  que  leur  supplice  soit  un 
monumentéternel  de  la  justice  d'un  peuple 
souverain  dont  les  droits  sont  impérissa- 
bles, et  montre  qu'il  n'y  a  pas  de  contre- 
révolution  à  espérer,  que  les  intrigants 
audacieux,  qui  foulent  aux  pieds  les  droits 
sacrés  du  peuple  pour  assouvir  leur  folle 
ambition,  sachent  que  le  règne  de  la  vertu 
et  de  la  raison  est  arrivé. 

(5  germinal  an  II.) 

Original,  signe  de  Ladainte,  président,  A. 
Minier,  Thiérard,  Guëroult  el  Laurent,  jus-es du 
Tribunal,  A.  i\'.,  C  298,  n»  1034  (pièce  Ili). 

Mention  lionorable,  insertion  au  Bulletin. 

Cf.  Procès-t-erbai  de  la  Co?i«eii(ion  nationale, 
t.  XXXIV,  p.  123. 

2182.  —  Adresse  de  la  commune  et  de 
la  Société  populaire  de  Bercy  à  la  Conven- 
tion nationale,  proclamant  qu'elle  vient  do 
sauver  encore  une  fois  la  Liberté  et  que 
déjà  une  partie  des  monstres,  qui  avaient 
osé  jurer  de  la  détruire  et  d'assassiner  les 
représentants  pour  prendre  leurs  places, 
ont  subi  la  peine  due  à  leurs  forfaits,  que 
leur  supplice  épouvante  ceux  qui  seraient 
tentés  de  les  imiter,  et  annonçant  que, 
pendant  que  la  Convention  déjoue  les  pro- 
jets de  ses  plus  vils  ennemis,  les  citoyens 
do  Bercy  ont  extrait  de  la  terre  plus  de 


">00  livres  de  salpêtre  qui,  sous  peu  de 
jours,  seront  portées  à  l'Arsenal. 

(ô  germinal  an  II.) 

Original,  signé  de  Renot,  maire.  Petit,  pré- 
sident de  la  Société  populaire,  Thiboust,  agent 
national,  et  d'officiers  municipaux,  A.  i\'., 
C  299,  n"  1047. 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulltlin, 
3  germinal. 

Cf.  Procés-vei-bal  de  la  Convention  nationale. 
t.  XXXIV,  p.  128. 

2183.  —  .Vdresse  de  la  municipalité,  du 
Comité  de  surveillance  et  de  la  Société 
populaire  de  l'Egalilé,  réunis,  à  la  Conven- 
tion nationale,  la  félicitant  des  mesures 
prises  par  elle  contre  les  factieux  qui,  sous 
le  masque  du  patriotisme,  tramaient  sour- 
dement la  perte  de  la  République,  la  re- 
merciant d'avoir  mis  à  l'ordre  du  jour  la 
probité  et  les  vertus  modèles  des  vraies 
Républiques,  et  annonçant  qu'ils  vont  re- 
doubler de  surveillance  pour  déjouer  les 
complots  des  traîtres  et  des  faux  patriotes, 
qui  chercheraient  à  tendre  encore  quelque 
piège. 

(5  germinal  an  II) 

Original,  signé  de  Lambert,  maire,  et  .lellard, 
jeune,  président  de  la  Société  populaire,  A.N., 
C  299,  n°  1047. 

Mention  honorable   et  insertion   au  Bulletin. 

Cf.  Procés-verbal  de  la  Convention  nationale, 
t.  XXXIV,  p.  128. 

2184. — .\dresse  du  Conseil  général  de  la 
commune,  du  IJDmité  de  surveillance  et  de 
la  Société  populaire  de  Chàtillon,  district 
de  l'Egalité,  à  la  Convention  nationale,  la 
conjurant  de  n'épargner  aucun  des  traîtres 
qui,  sous  l'apparence  trompeuse  d'une 
énergie  hypocrite,  ne  cherchaient  qu'à 
replonger  le  peuple  dans  l'esclavage  de 
nouveaux  tyrans,  que  ces  indignes  cons- 
pirateurs, en  qui  le  peuple  avait  mis  un 
instant  sa  confiance,  reçoivent  tous  le 
châtiment  qu'ils  ont  mérité  et  que  leur.s 
noms  ne  soient  prononcés  qu'avec  hor- 
reur. 

{i  germinal  an  II.) 

Original,  revêtu  de  nombreuses  signatures, 
A.N.,  G  298,  n"  1034  (pièce  13). 

Mention  honorable,  insertion  au  Dullelin. 

Cf.  Procès-verlial  de  la  Convention  nutionah', 
t.  XXXIV,  p.  12G. 

2185. —  Adresse  de  la  Société  populaire 
de  Villejuif  à  la  Convention  nationale,  ap- 
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|ilaudissanl  aux  seiitinienls  vraiment  n-- 
publicarns  el  révolulionnairfs  quelle  vient 
(Je  manifester  avec  tant  d'énergie,  el  la  fé- 
licitant de  la  découverte  de  Tinfernal  com- 
plot qui  devait  anéantir  la  République  et 
la  l.ibcrié,  avec  le  vœu  que  le  elaivc  de  la 
vengeance  nationale  s'appesantisse  pronip- 
lenirnt  sur  la  lète  des  monstres  qui  avaient 
juré  leur  perle. 

(G  germinal  an  II) 
Original,  siRné  do  D.TrbIjy,  président,  .1.  .Y  , 
C  299,  n»  1018. 

2180.  —  Adresse  de  la  commune  de 
Vincennes  à  la  Convention  nationale, ap- 
plaudissant aux  saijes,  salutaires  et  vi- 
«oureuses  mesures,  grâce  auxquelles  elle 
a  déjoué  les  manœuvres  des  traîtres  cl 
déjoué  les  projets  liberticides  irennemis 
d'une  trempe  nouvelle,  qui,  sous  le  man- 
teau d'un  patriotisme  brûlant,  ourdissaieiil 
dans  l'ombri'  le  plus  aIVreux  rnniplol,  qui 
dune  main  caressaient  les  passions  du 
peuple  et  de  l'autre  forpeaienl  des  fers 
pour  l'enchaîner,  l'exhortant  à  frapper, 
sans  distinction  comme  sans  pitié,  tous  les 
coupables,  que  leur  léle  tombe  avec  le 
masque  qui  couvrait  tant  de  perfidie  el  de 
scélératesse. 

G  germinal  an  II. 

Original  aiijni^  A.  N.,  C  '299,  n»  1048. 

V.  une  ndrciisc  analogue,  conçue  dans  1rs 
mi'ines  termes,  à  la  ilalc  «lu  3  germinal,  »ous  le 
n»  -.'ICO. 

2187.  —  .Vdresse  du  bureau  de  concilia- 
tion prî'S  le  Tribunal  du  .'I'  arrondisse- 
ment Il  la  Convenlion  nationale,  la  félici- 
tant «l'avoir  encore  une  fois  sauvé  la  p.ilrie, 
en  faisant  rentrer  dans  la  poussière  de 
nouveaux  conspirateurs, exprimant  b-vipu 
ipie  périssent  ainsi  tous  ceux  qui,  dans 
leur  coupable  délire,  oseraient  allenler  à 
l'Efalilé  et  à  l.i  l.iberlé,  déclarant  enliii 
qu'ils  sauront  lonjours,  à  la  voix  di>  leurs 
leprésenU'inls, déposer  leurs  insiiincspai'i- 
liques,  s'armer  de  la  hache  exlermina- 
Irici-  l't  ne  la  ipiiller  i|u'apri-s  avoir  anénnli 
tous  les  inlriunnls,  b-s  faux  patriotes  el 
tous  les  :i|,'euts  de  la  tyrannie,  sous  (|uid- 
que  forme  qu'ils  puissent  les  rléconvrir. 

7  germinal  an  II. 
Original  nignc^,  en  double  exemplaire  (2  pitre»), 
A    N..  C  Ï98,  n»  103.S  (pièce»  19,  '.'O). 


Mcntioa  honorable  et    insertion  au   Bulletin, 

7  gcrn  inal,  l'an  3  de  la  République,  une  el  in- 
divisible. 

Ed.  Procés-ierbal  de  l.i  Conr-nUion  nalionalr. 
I.  XXXIV,  p    198. 

2188.  —  .\dresse  de  la  commune  de  la 
Chapelle-rranciade  à  la  Coiivenlion  natio- 
nale, la  félicil.Tnt  d'avoir  échappé  au  sort 
dont  la  menaraietil  les  chefs  de  la  conju- 
rai ion,  ces  tnonslres,  prétendus  hommes 
du  peuple,  qui,  sous  le  manteau  du  patrio- 
tisme, machinaient  la  perle  île  la  f.onven- 
tion  et  avec  elle  la  ruine  de  la  République 
enliére,  se  réjouissant  de  ce  que  le  glaive 
de  la  loi  est  tombé  sur  la  léle  «le  ces  iiou- 
veau.x  C.alilina.  el  puisse  le  tnème  sort 
bieiih'il  frappée  leurs  complices,  ren«laut 
iirAics  également  à  la  Convenliou  pour  les 
sraniles  mesures  jiar  les«|ui'lles,  en  «lé- 
jouanl  tous  les  complots,  elle  assure  le 
salul  de   la  Républiinu^. 

S  germinal  an  II. 
Original    sign<^,    A.    A'..    C    298,    n"    10:15 
(pi«-cc  39). 

Mention    honorable,    insertion    au    llullelin, 

8  germinal. 

Cf.  Pro^és-i'er''al  ilf  l.t  ronieiili-.ii  ii.i/iiina/e, 
t.  XXXIV,  p.  229. 

2189.  —  l..-tlre  «lu  diici  (oir.-  «lu  l.yii-e 
des  Arts  au  présiilent  de  la  Ouivcnlion 
nationale,  l'avisant  de  la  tenue  d'une 
séance  publii|ue,le  déca«li  prochain,  10 ger- 
minal, à  II  ln'ures,  oit  il  sera  Irailé  d'«d>- 
jels  importants  relatifs  aux  subsistances, 
constatant  «iiie  les  factieux  sont  lerrassés 
et  que  l'induslrie  el  les  arts  Iriomplient.et 
lerininant  par  le  cri.  Vive  la  l'.onvenlion  I 
et  par  ellr  à  j.tmais  la  République. 

8  gernvnal  an  II. 

Miinilr,  'i^TiV  do  l'ioivai»,  Jonan  et  no«,->u- 
dray,  ndn.inislr.Miiir»,  A.  N.,   C  299,  n»  1019. 

M«'nlioii  lirmorablo. 

Cf.  /Vof^.'i-i't'rh.il  ilr  l.t  Cnnvenlion  nalionalt, 
I.  XXXIV,  p.  233. 

2190.  —  Adresse  de  In  rominiine  «le 
Haius-snr-S«'ine  ^ci-«|ovatit  .'<ainl-Ouen\ 
district  de  Francin«le,  à  la  Convention  na- 
tionale, la  félicitanl  el  remet ciani  de 
l'énergie  qu'elle  n  «léplnyé«'  pour  terrasser 
la  facti«in  «les  inlri|;ants,  «|ui  v«iulaienl  ,'tl- 
li-iiliT  .'i  la  l.ib'M'té  «'l  ,'iu  k'oiivorniMuonl  ré- 
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publicain,  déclarant  que  les  citoyens  de  la 
comnuine,  villageois  qui  ne  savent  pas 
tourner  de  longues  phrases,  seront  à  leurs 
postes  pour  conibaltro  et  anéantir  les  fac- 
tieux de  toutes  les  classes,  sous  tel  man- 
teau qu'ils  se  déguisent,  et  que  la  loi  ré- 
volulionnairc  sera  leur  boussole. 

(9  germinal  an  II.) 

Original  signé,  .4.  N.,  C  298,  n"  1036 
(pièce   18). 

Menlion  honorable,  inserlion  au  Bulletin. 

Cf.  Procùs-vcvbal  do  la  Convention  nationale, 
I.  XXXIV,  p.  2li3. 

Journal  tics  tlèbats  et  des  décrets,  n"  558, 
p.  173. 

2101.  ---  Lellre  des  employés  dans  les 
bureaux  de  l'adniinislralion  du  dislrict  de 
l'rovins  au  citoyen  Opoix,  représentant  du 
licuplc,  exprimant  leur  satisfaction  de  la 
mort  des  conjurés  qui  périrent  sur  Téclia- 
faud  à  l'heure  même  où  ils  devaient  sonner 
le  tocsin  du  massacre  des  patriotes,  décla- 
lant  que  les  feuilles  du  scélérat  Hébert 
s'étaient  répandues  depuis  quelque  temps 
dans  cette  commune  et  que  son  digne 
complice,  Descombes,  avait  multiplié  un 
mémoire  qui  tendait  à  apitoyer  sur  sim 
arrestation,  ajoutant  que  ses  infâmes  pro- 
ductions ont  été  livrées  aux  Qammesdans 
un  bûcher  élevé  sur  la  place,  que  tous  les 
magistrats  et  que  tous  les  citoyens  sont 
venus  applaudir  à  cet  acte  de  civisme  et 
mêler  leurs  chants  à  ceux  du  peuple,  que 
les  hymnes  chéris  do  la  liberté  succédèrent 
bientôt  aux  imprécations  auxquelles  était 
vouée  la  mémoire  de  ces  féroces  ennemis, 
enlin  que  le  refrain  de  tous  les  couplets 
était  le  cri  de  Vire  ta  Iti'puhliqiic!  Vive  lu 
Monlaijncl 

9  germinal  an  II. 

Original,  revêtu  de  nombreuses  signatures, 
A.N.,  C  299,  n»  1053. 

Mention  honorable  et  insertion  au  Bulletin, 
13  germinal,  l'an  II  de  la  République,  une  et 
indivisible. 

Cf.  Procès-verbal  de  ta  Convention  nationale, 
t.  XXXIV,  p.  360. 

2192.  —  .\drcsse  de  la  Société  populaire 
et  de  tous  les  Sans-culotlos  de  la  c  jmniune 
de  lîouleurs,  canton  de  Crécy,  aux  Sans- 
culottes  réunis,  députés  de  la  Montagne  à 
la  Convention,  les  remerciant  en  langage 
de  paysan  de  la  découverte  de  l'horrible 


conjuration,  ourdie  par  ce  Père  Duchesne 
qu'on  noiiimoit  Hébert,  ([ui  voulait  assas- 
siner les  représentants,  et  déclarant  qu'ils 
avaient  été  bien  trompés  par  ces  gueux-là, 
lorsqu'on  entendait  crier  la  grande  colère 
du  Père  Duchesne,  on  le  croyait  bon  pa- 
triote, on  s'écrasait  pour  acheter  et  lire 
ses  papiers,  avec  ses  b...  et  ses  f...,  il  jetait 
de  la  poussière  aux  yeux,  aussi,  depuis 
qu'il  a  été  démasqué,  chacun  l'a  guillo- 
tiné dans  son  cœur,  le  nom  d'Hébert  et 
ceux  de  ses  complices  sont  devenus  odieux 
et  seront  voué.s  à  une  élornelle  exécration. 

10  gcrniinal  an  II. 

Original  signé,  A.  N.,  G  '296,  n"  lOOG 
(pièce  18). 

Mention  honorable,  insertion  au  Bulletin,  ainsi 
que  de  la  réponse  du  président  iqui  manque). 

Renvoyé  au  Comité  de  correspondance  pour 
le  Bulletin,  le  12  germinal,  l'an  2".  h5gné  : 
Bézard. 

Ed.  Journal  des  débats  et  des  décrets,  d"  559, 
p.   198,   199. 

2193.  —  .\dresse  de  la  municipalité,  du 
Comité  de  surveillance  et  de  la  Société  po- 
pulaire de  Gcntilly  à  la  Convention  natio- 
nale, la  félicitant  d'avoir,  grdce  à  sa  solli- 
citude paternelle  et  à  l'active  surveillance 
des  Comités  de  salut  public  et  de  sûreté 
générale,  déjoué  des  complots  artificieu- 
senient  préparés  par  des  monstres  que  le 
peujde  avait  comble  de  biens,  enfants  dé- 
naturés (|ui,  tout  en  caressant  leur  tendre 
mère,  cherchaient  à  l'étoulTer,  qui  vou- 
laient baigner  leurs  mains  dans  son  sang, 
déchirer  sou  cœur  et  se  repaître  do  ses 
entrailles  palpitantes,  mais  qui  ont  payé 
de  leurs  léles  leur  audace  criminelle. 

(15  germinal  an  II.) 
Original  signé,  A.  N.,  C  290,  n"  lO.Vi. 
Mention    honorable,    in.ierlion    au    Bullclin, 
1 5  germinal. 

C.    —    .MUlliST.VTION    DES    HKBKKTI.STKS.    — 
S.VISllî    Dli    LKIMIS    COlîKESPOND.VNCKS. 

219'f.  —  Déclaration  faite  au  Comité  de 
sùiêté  générale  par  la  ciloyr'nno  Haquin, 
doipiciliée  à  SaintCloud,  aclucUenicnt  à 
Paris,  rue  de  la  Révolution,  n°  688,  por- 
tant qu'ayant  obtenu  de  la  Police  une  per- 
mission de  voir  le  citoyen  Cbolet,  détenu 
à  Saint-Lazare,  celui-ci  lui  a  dit  (ju'il  se 
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Irouvait  dans  cette  maison  d'arrêt  avec  Ana- 
cliarsis  Clools.  Heslieux  el  Pereyra,  i|u"il 
sVlail  aperçu  qu'ils  nourrissaient  de  ::ran>ls 
l>r(ijels,  celui  surtout  d'une  rt-|>ublique 
universelli',  et  que,  pour  y  parvenir,  leur 
liut  était  de  eulbuler  la  Convention  natio- 
nale, t'H  faisant  massacrer  une  jiarlie  de 
la  Mont;if.'ne,  el  qu'on  commencerait  par 
les  plus  chauds  patriotes,  tels  que  Hobes- 
pierro  et  IJarèrc,  qu'ils  avaient  un  i.'rand 
|iarli  dans  Paris  et  qu'il  y  aurait  bien  des 
tf'les  à  bas. 

3  ventôse  an  II. 
Original,  signé  de  la  femme  Haipiin,  de  Voul- 
land  et  de  Duharran,  A.  S'.,  W  78. 

210b.  —  Dt'claralion  faite  au  Comité  de 
sftreté  générale  par  le  citoyen  .Millin,  le- 
quel, apr^s  avoir  pris  connaissance  de  la 
déclaration  de  la  citoyenne  Haquin,  a  dit 
qu'il  était  bien  vrai  qu'il  existait  dans  la 
maison  de  Saint-Lazare  une  crainte  géné- 
rale de  l'établissement  d'un  tribunal  mi- 
litaire, qui,  sur-le-champ,  mettrait  en  li- 
berté les  patriotes  les  plus  prononcés  et 
ferait  fusiller  les  autres,  mais  que  rien 
n'annonçait  que  Oeslieux,  Pereyra  el  Ana- 
cbarsis  C.loots  participassent  h  ce  projet, 
qu'ils  semblaient  au  contraire  éprouver 
la  même  crainte  que  les  autres,  qu'ils  se 
plaignaient  de  leur  incarcération,  mais  ne 
disaient  rien  qui  prtt  les  faire  soupçonner 
il'un  projet  liberticide,  que  ce  bruit  pou- 
vait avoir  pour  fondement  les  discours 
plus  chauds  tenus  par  ces  citoyens  sur  la 
Liberté  et  sur  la  Uévolulion,  mais  (]u'il  n'y 
a    aucun    indice   du   complot   qu'on   leur 

SUjqiOSi-. 

i  venlose  an  II. 
Original,  .«igné  de  Millin,  de  Dubarrnn  cl  ilc 
Voulland,  A.  N.,  \\  78. 

ilîM'i.  —  Dédaralion  reclilbative  de  celle 
d<'  la  citoyenne  llaquin,  faite  au  (Comité 
de  siireté  générale  par  le  citoyen  Cliob-I, 
b'qui'l  a  reconnu  avoir  bien  confié  h  celle 
citoyenne  (|u'il  croyait  s'apercevoir  que 
nialheun-Msemenl  les  plus  chauds  patriotes 
»e  divi.saient  sur  b-  mode  de  gouvcrni-ment, 
que  les  uns  voulaient  la  loi  révolution- 
naire, les  oulr(!S  l'étnbli.Hsemcnt  de  la 
ConHtIlulion,  que  celle  scission  entre  les 
pnirioles  lui  parnitiSiiil  d'autant  plus  dan- 


geieuse  qu'il  était  ù  craindre  que  des  in- 
li'igiinls  soudoyés,  des  hommes  de  sang 
n'en  prolilassent  pour  exciter  des  trouble.>i. 
qu'il  y  avait  des  hommes  capables  de  tout 
pour  détruire  la  Liberté  el  se  défaire  des 
meilleurs  patriotes,  tels  que  llobespierre 
et  autres,  que,  la  citoyenne  Ha(|uin  lui 
ayant  demandé  quelles  personnes  étaient 
en  prison  avec  lui,  il  avait  cité  Anacharsis 
Clools,  Deslieux  el  Pereyra  lomme  ayant 
beaucoup  marqué  dans  la  Révolution,  ce 
qui  a  fait  confondre  ces  citoyens  avec  les 
homniesde  sangci-dessus  mentionnés, qu'il 
n'a  point  inculpé  leur  |>atriolisme.  ne  leur 
ayant  jamais  rien  entenilu  dire  que  de  très 
révolutionnaire,  qu'il  ne  leur  a  attribué 
aucun  dessein  atroce,  qu'à  la  vérité,  il  s'est 
permis  de  dire  que  l'ereyra  passai!  pour  un 
homme  très  violent,  que  lleslieux  lui  avait 
semblé  disposé  à  outrer  les  moyens  révo- 
lutionnaires, qu'Anacharsis  Clools,  avec 
beaucoup  il'esprit.  de  lumières,  d'instruc- 
tion et  un  système  suivi  d'athéisme,  lui 
avait  paru  d'une  int(dérance  religieuse  el 
sanguinaire,  que  jusqu'aloi-s  il  avait  cru 
inconciliable  avec  son  système,  que  tout 
ce  qu'il  a  dit  sur  ces  citoyens  éloil  conli- 
denliel,  el  que  la  citoyenne  Haquin  a  mal 
à  propos  appliqué  à  ces  trois  indiviilus  îles 
présomptions  relatives  à  des  scélérats  qu'il 
craint,  mais  qu'il  ne  connaît  pas. 

5  ventôse  an  II. 
Original,  signé  de  Cliolct,  de  nul>nrraii  et  do 
Voulland,  A.  N.,  W  78. 

■21117.  —  Lettre  de  Coulombeau.  secré- 
taire-greflier  de  la  Commune  de  Paris, au 
Comité  de  salut  public,  seclion  de  la  cor- 
respondance, accusant  réception  de  sa 
lettre  du  (7  venlose,  avec  dénonci.ilion 
d'une  assemblée  de  gens  suspects,  qu'il  a 
fait  passer  sur-IccUamp  à  l'ailminislralion 
de  Police,  qui  mettra  toute  l'aclivité  pos- 
sible pour  seconder  le  Comité  el  déjouer 
les    man<euvres    des   aristocrates   et    di>s 

modérés. 

21  vcnlntc  an  II. 
Original  ti(rn«.  A.  N.,  V'  III.  Srinc,  27. 

2108.  —  Lellre  de  Coulombeaii,  secré- 
laire-greflier  de  la  Commune  de  Paris,  au 
citoyen  l-'roidure,  adminishateur  de  Po- 
lice,  lui   adressant  une  dénonciation    ilu 
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Comilû  lie  salut  public  contre  une  assem- 
blée irboinmes  suspects,  qui  se  sont  em- 
parés de  tous  les  pouvoirs  dans  une  des 
sections  de  Paris,  comptant  sur  l'activité 
de  l'administration  de  Police  pourvérilier 
les  faits  ou  pour  faire  part  de  ses  décou- 
vertes au  Comité  de  salut  public. 

21  ventôse  an  II. 
Original  signé,  A.  A'.,  W  76,  n°  5. 

2100.  —  Révélations  sur  le  complot  ourdi 
pour  se  soustraire  au  despotisme  exercé 
par  la  Convention,  dont  on  devait  mas- 
sacrer tous  les  membres,  ainsi  que  ceux 
du  Club  des  Jacobins,  complot  qui  devait 
s'exécuter  d'une  décade  à  l'autre;  le  ras- 
semblement devait  se  faire  dans  une  mai- 
son prés  du  Luxembourg,  où  des  intelli- 
gences étaient  pratiquées,  l'on  se  propo- 
sait d'en  faire  sortir  tous  les  prisonniers, 
à  l'exception  de  Cbabot  et  Basire,  qui  de- 
vaimit  être  assassinés;  ou  devait  en  faire 
de  nième  à  l'Abbaye,  s'emparer  du  Pont- 
Neuf  et  de  la  Monnaie,  distribuer  l'argent 
au  peuple,  investir  les  Comités  de  la  Con- 
vention et  proclamer  un  roi  sur-le-champ; 
pour  cette  expédition,  les  armes  ne  man- 
quaient pas,  l'or  et  l'argent  non  plus,  dans 
3  ou  4  jours  devait  être  apposée  une  af- 
fiche, le  succès,  disait-on,  était  infaillible  ; 
toutes  ces  révélations  données  par  un  affidé 
du  complot  en  question,  dans  une  conver- 
sation tenue  chez  le  dénonciateur  (le  ci- 
toyen Haindel,  hôtel  de  Philadelphie,  pas- 
sage des  Petits-Pères),  furent  communi- 
quées immédiatement  au  citoyen  Sergent, 
député  à  la  Convention  nationale. 

23  ventôse  an  II. 
Minute,     avec     signature    illisible,    A.    N., 
W  7G. 

2200.  —  Lettre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  Poissonnière  à  l'accu- 
sateur public  du  Tribunal  révolutionnaire, 
déclarant  qu'au  moment  où  un  affreux 
complot,  dirige  surtout  contre  les  prisons, 
vient  d'éclater,  et  où  par  conséquent  les 
postes  des  maisons  d'arrêt  devraient  être 
renforcés  plutôt  ([u'alfaiblis,  le  Comité 
vient  d'apprendre  avec  surprise  que  le 
poste  de  la  maison  d'arrêt  de  Saint-Lazare, 
qui  renferme  environ  .'iOO  prisonnier.*,  vient 


d'être  diminué  de  moitié,  et  faisant  passer 
à  Fouquier-Tinville  des  renseignements  re- 
cueillis par  un  prisonnier  se  trouvant  à 
Sainte-Pélagie,  lors  de  la  détention  de 
Ronsin,  Vincent,  Desfieux  et  C". 

26  ventôse  an  II. 
Original,  signé   de  Leconte,  président,  et   de 
Bastien,  commissaire,  A.  N,,  W  76. 

iH)l.  —  Rapport  du  citoyen  Uossonville 
sur  ce  qui  se  passe  à  Sainte-Pélagie  et  à 
Saint-Lazare,  à  la  suite  de  la  translation 
de  plusieurs  détenus  de  la  première  mai- 
son dans  la  seconde,  déclarant  que  Bou- 
langer venait  souvent  à  Sainte-Pélagie  voir 
Ronsin,  et  lorsque  Boulanger  se  rendit  aux 
Jacobins  pour  se  dénoncer  lui-même  par 
feinte,  Dubuisson  dit  à  Cambis,  détenu  à 
Sainte-Pélagie  :  il  faut  un  31  mai,  mais  il 
n'y  a  personne  pour  le  conduire  (Ronsin 
étant  alors  détenu);  parmi  ceux  qui  étaient 
du  parti,  et  qui  se  réunissaient  souvent, 
figurent  Desfieux,  Pereyra,  Cloots  el  un 
certain  chevalier  Dejean,  lequel,  lorsque 
Ronsin  n'a  plus  pu  venir  à  Sainte-Pélagie 
sans  se  hasarder  et  donner  prise  sur  lui, 
était  le  porteur  des  secrets.  Cloots,  qui 
était  en  liaison  intime  avec  ce  Dejean,  dit 
que  Robespierre  était  perdu  et  qu'il  avait 
donné  à  la  Révolution  un  mouvement  ré- 
trograde, qu'il  était  par  le  fait  l'auteur  de  la 
mort  de  plusieurs  prêtres  guillotinés;  en 
terminant  son  rapport,  Dossonville  con- 
clut qu'il  est  bien  instant  de  faire  trans- 
férer ailleurs  cette  clique  infernale,  les 
détenus  qui  ont  connaissance  de  leurs 
noirs  et  sinistres  projets  ne  les  épargnent 
que  parce  qu'ils  comptent  sur  une  prompte 
vengeance. 

26  ventôse  an  II. 
Original  signé,  A.  JV.,  'W  77. 

2202.  —  Rapport  de  Dossonville  sur  les 
projets  tramés  dans  la  prison  de  Saint- 
Lazare  par  les  conjurés,  qui  voulaient 
très  certainement  s'emparer  de  la  Tréso- 
rerie, former  des  réunions  de  membres 
des  sections  pris  dans  la  Commune  pour 
dominer  el  diriger  absolument  la  Conven- 
tion, multiplier  les  massacres  et  les  éten- 
dre même  en  province  par  une  réper- 
cussion facile;  ils  avaient  également  formé 
et  laissé  transpirer  le  projet  d'assommer 
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une  |);u-lie  île  ceux  de  l'intérieur,  pour 
s'ouvrir  la  porte  extérieure  dans  le  tu- 
multe, provoquer  dans  les  rues,  avec  leurs 
couteaux  ensanglantés,  tous  les  gens  de 
bonne  volonté  qui  auraient  voulu  sejoindre 
il  eux,  et  marcher  droit  à  la  Convention, 
saisir  les  papiers  des  Comités  et  les  mem- 
bres eux-mêmes,  s'ils  le  pouvaient,  sinon  se 
piirter  à  leurdomicile.  Deslieux,  moins  vio- 
lent à  l'extérieur  que  les  autres,  protestait 
qu'il  n'avait  pas  partagé  les  |>rojcts  di"  ses 
associés  et  que  tous  ceux  qui  étaient  dans 
leur  secret  seraient  bien  à  plaindre,  quel- 
ques autres  l'imitent.  1,'acleur  Ciiainniont 
et  son  lils,  amenés  du  Luxembourg  depuis 
4  jours,  quoique  rivaux  de  Konsin  pour  sa 
place,  se  sont  liés  à  la  Iroupe  aussitôt  et 
installés  au  corridor  dit  tierniinal,  où  iclle 
secte  est  presque  entièrement  logée.  Ilou- 
sin  assurait  aux  d'Hcnus  de  sa  société 
qu'il  avait  donné  leurs  noms  à  des  députés 
de  ses  amis,  alin  que  dans  le  tumulte  ils 
fussent  srtrs  d'étie  épargnés,  c'est  ce  pro- 
piis  i|ui  probablement  a  fait  présumer 
qu'il  y  avait  des  listes  signées  et  arrêtées, 
peut  élieexislcnt-ellesVinaisc'estdouli'ux. 

27  vcntùsc  an  II. 
Klinulo   non  sij:n(5c,  A.  S'.,   W  77,   colc  17. 

îi03.  —  Lettre  du  citoyen  (jeorges-lMii- 
lippc  Jumel,  expert  écrivain,  au  citoyen 
Hobesjiierre,  membre  lUi  Comité  de  salut 
public,  lui  signalant  un  propos  à  lui  rap- 
porté par  une  jeune  citoyenne  à  laipielle 
il  enseigne  à  écrire,  nommi'-e  'l'roisgros, 
tlitc  .Meunier,  habitant  rue  du  M.nclié- 
l'alu,  d'après  lequel  une  femme  l'oussin, 
demeurant  chez  la  citoyenne  Chevalier, 
me  Coupeau,  lui  aurait  dit  :  Vous  verrez 
Il  In  fin  iIh  mois  le  miDiSaere  i/u'il  ij  mirn  <i 
l'iiri.s,  roiis  ne  serez  prut-rirc  pas  Iniijoiirs 
pnlriote,  la  femme  Chevalier  étant  d'ail- 
leurs elle-même  liés  suspecte,  pour  avoir 
diinné  asile  à  plusieurs  députés  qui  ont 
été  mis  en  étal  d'arrestation. 

27  vcnl/iso  nn  II. 
Original  signé,  A    N.,  \V  77,  colc  2C. 

220i.  —  Déclaration  des  citoyennes 
l'ranroise  .Noury,  costumière  du  théAtre 
de  la  Cilé,  femme  d'.Viiloiiie  Chevalier, 
tailleur  de  l'Opéra,  demeuiant  rue  .Saint- 


.Marlin,  n«  i;t7,  tieueviève-Heiirietle  I»u- 
breuil.  habilleuse  du  théâtre  de  la  Cilé, 
femme  de  Pierre-.Vdrien  Houdard,  employé 
au  .Moiit-de-l'iété,  demeurant  rue  de  lu 
Vieille-Uraperie,  Jeanne  Froment,  femme 
de  François  Sud,  fabricant  de  cocardes  au 
service  de  la  République,  demeurant  rue 
(•uérin-Uoisseau,  ii"  3,  reçue  (Kir  Jean- 
Antoine  Uucquet,  juge  de  paix  de  la  sec- 
lion  de  la  Cité,  portant  qu'étant  réunies 
dans  la  loge  de  la  citoyenne  Chevalier,  il 
y  a  8  jours,  entra  le  citoyen  Burry,  cor  à 
l'orchestre  du  spectacle,  lequel  aurait  dit 
que,  vu  la  disette  des  vivres,  il  allait  écla- 
ter un  grand  coup,  qu'il  fallait  commencer 
par  abîmer  la  moitié  de  la  Convention,  la 
moitié  de  la  Sociélé  des  Jacobins,  qu'il 
avait  passé  la  nuit  à  faire  des  cartouches, 
et  qu'il  comptait  passer  la  suivante  pour 
la  même  raison,  qu'au  premier  signal 
«ju'elles  reconnaîtraient,  il  leur  conseillait 
de  ne  pas  sortir  de  chez  elles,  attendu 
qu'on  ne  devait  épargner  ni  femme,  ni 
honiine,  (|u'on  ne  respecterait  que  les  en- 
fants, pour  placer  un  dictateur  qui  ne  res- 
terait (pie  2i  heures,  vu  <|u'il  en  fallait 
trois  poiii-  que  la  chose  fiU  terminée,  los- 
dites  déclarantes  n'avaient  tout  d'abord 
fait  aucun  cas  de  ces  propos,  ledit  llurry 
étant  très  pris  de  vin,  mais  l'infAme  projet 
qui  vient  de  se  découvrir  leur  a  ouvert 
les  yeux  et  les  a  engagé  a  faire  la  pré- 
sente déclaration,  qu'elles  eussent  fait  plus 
tôt,  si  elles  avaient  pu  se  réunir. 

ÎS  vcnh'sc  au  IL 
Kx|iiiJilioii    conforme,    signéj    de    lliicipicl, 
A.  N.,  %V77,  colc  13. 

•2-i(>'.'i.  —  liinom  ialioii  amuiynu'  cuntre 
Vincent  et  Konsin,  portant  :  I"  i|ue  Vin- 
cent est  caché  à  l  lieues  de  Paris  et  qu'on 
découvrira  son  gite  en  s'adressanl  ;)  la  ei- 
toyeniie  llny.  femme  d'un  ouvrier  ch.irroii, 
détenu  à  Saint-I.a7.are,  nièce  on  cousine  de 
la  belle-mère  de  Vinicnl,  demeurant  rue 
de  llabylone;  2°  (|uc,  loiMiue  llonsin  vint  h 
Saint-Lazare,  Il  y  a  ITi  jours,  pour  se  con- 
cerler  avec  ses  adhérents  détenus,  il  s'a- 
dressa à  un  jeune  homme  île  Francfort, 
nommé  Oridi  ou  librich,  corridor  Cennl- 
nal,  n*  I,  au  3»,  et  en  lui  nunoni;aiil  sa 
sortie,  lui  demanda  combien   il   lui   fan- 
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drail  de  temps  pour  aller  à  Francfort  et 
revenir  à  Paris,  d'où  il  faut  conclure  que 
le  projet  de  bouleversement  s'étendait  plus 
loin  que  Momoro  ne  le  prétendait  aux  Jaco- 
bins; 3°  que  le  maire  de  Paris,  son  gendre 
à  la  Guerre,  ses  agents  aux  Cordeliers, 
tels  sont  les  contre-révolutionnaires,  afl'u- 
blés  d'un  patriotisme  vivement  coloré, 
dont  il  convient  de  paralyser  l'inlluence, 
d'examiner  la  conduite  de  leurs  adhérents 
et  de  vérifier  leur  but  constamment  désor- 
ganisateur. 

Sans  dalc. 
Original  non  signé,  A.  N.,  W  78. 

2206.  -  Dénonciation  portée  contre 
Lubin,  lils,  juge  de  l'un  des  tribunaux  de 
Paris  et  officier  municipal,  qui,  le  29  ven- 
tôse, avait  dit  à  l'.-Vssemblée  générale  de 
la  section  des  Champs-Elysées,  en  faisant 
une  motion  très  conspiratrice,  que  sous 
peu  la  moitié  de  la  Convention  porterait 
la  tète  sur  l'échafaud;  ce  Lubin  est  l'ami 
d'Hébert  et  était  l'agent  de  la  conspiration 
dans  la  section  pour  l'entraîner  dans  le 
parti  des  traîtres,  l'on  donne  comme  té- 
moins pouvant  déposer  de  ce  fait  Lamai- 
gnière,  juge  de  paix,  qui  présidait,  Renard 
et  Boulet,  membres  du  Comité  révolutioji- 
naire,  Petitot,  sculpteur,  et  autres. 

Sans  date. 
Original,  A.  .V  ,  W  77,  n"  3. 

22(17.  —  Déclaration  du  citoyen  Honoy, 
portant  qu'une  citoyenne,  domiciliée  rue 
Maïarine,  n°  1594,  lui  a  assuré  que,  dans 
la  seconde  décade  de  ventôse,  Hébert, 
Roiisin,  Vincent  et  un  autre  particulier 
inconnu  avaient  été  à  Vincennes,  et  qu'on 
ignore  le  motif  de  ce  voyage,  mais  qu'on 
les  a  vus  donner  la  main  à  la  citoyenne 
François,  bouchère,  qui  passe  pour  être 
bonne  patriote. 

Sans  date. 

Copie  non  signée,  A.  A'.,  W  78. 

2208.  —  Déclaration  de  .Marie-Jeannc- 
Babet  Brochon,  demeurant  rue  des  Vieux- 
.Xugustins,  n"  60,  au  sujet  de  la  fermen- 
tation existant  dans  la  section  de  Guil- 
laume-Tell, par  suite  de  l'arrestation 
d'Hébert  et  C'%  et  des  menées  d'intrigants 
qui  cherchent  à  induencer  la  Société  po- 
T.  X. 


pulaire  et  le  Comité  de  celte  section  en 
leur  faveur,  notamment  d'un  nommé  Baril, 
banqueroutier  chassé  de  Toulon,  et  de  son 
ami  intime,  un  certain  Brichet,  expulsé 
des  Jacobins  sur  la  dénonciation  de  Robes- 
pierre, qui  se  proposent  de  rassembler  des 
patriotes  pour  faire  valoir  l'innocence  d'Hé- 
bert et  autres,  ajoutant  qu'un  citoyen  de 
la  section  de  Guillaume-Tell  aurait  assuré 
que  Chaumelte  avait  écrit  au  Comité  ré- 
volutionnaire de  cette  section  pour  l'en- 
gager à  soutenir  Hébert  et  ses  complices 
incarcérés. 

Sans  date. 
Original  signe,  A.  N.,  W  76. 

2209.  —  Observations  d'un  anonyme, 
faisant  connaître  que  Vincent  avait  fait 
décider  à  la  Société  des  Cordeliers  la  for- 
mation d'un  Comité  épuratoire  de  B  mem- 
bres, à  la  tête  duquel  il  s'était  mis,  en 
s'adjoignant  des  gens  à  lui  dévoués,  tels 
que  Momoro,  Gautruche,  Ancart;  d'après 
les  événements,  il  est  permis  de  conclure 
que  le  Comité  aurait  exclu  de  la  Société 
tous  les  patriotes  énergiques,  notamment 
les  Jacobins;  le  projet  contre-révolution- 
naire était  de  massacrer  les  patriotes,  à 
l'exception  de  la  Société  des  Cordeliers, 
dont  les  membres,  appartenant  en  même 
temps  à  la  Société  des  Jacobins,  devaient 
être  compris  sur  la  liste  de  proscription. 

(Sans  date.) 
Minute,  .1.  N.,  W  77,  n"  6. 


2210.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  pu- 
blic à  l'accusateur  public  du  Tribunal 
révolutionnaire,  l'invitant  à  se  rendre  à 
l'instant  dans  son  sein  pour  une  all'aire 
importante. 

23  venlose  an  II. 
Original,  signé  de  Collot  d'IIerbois  et  de  Bd- 
land-Varenne,  A.  N.,  W  77,  n°   Î6. 

2211.  —  Lettre  de  l'accusateur  public 
ilu  Tribunal  révolutionnaire  aux  repré- 
sentants du  peuple  composant  le  Comité 
de  salut  public  de  la  Convention,  l'infor- 
mant que  par  suite  do  l'instruction  qui  a 
eu  lieu  au  Tribunal  aux  termes  du  décret 
du  16  ventôse,  et  d'après  celui  du  jour 
d'hier,  qui  enjoint  au  Tribunal  révolution- 
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uaire  de  faire  arrêter  et  juger  sans  délai 
tous  les  auteurs  et  complices  de  la  cons- 
piration tramée  contre  le  peuple,  il  n'a  pu 
différer  un  instant  de  procéder  à  larresla- 
tion  des  citoyens  Ronsin,  Vincent,  Hébert, 
Monioro,  Ducroquet  et  du  général  Launuir, 
tous  ont  été  mis  cette  nuit  à  la  Conciergrc- 
rie,  et  rhacun  séparénu-iit,  un  lianquierlmi- 
landais,  nommé  Kuoff.doil  être  arrêté  en 
ce  moment;  l'inrormulion  se  continue  tou- 
jours avec  célérité,  il  ose  espérer  que 
dans  peu  il  obtiendra  de  nouveaux  ren- 
seignements, et  il  garantit  «pie  ni  les  me- 
naces, ni  les  dénonciations,  ni  les  qualili- 
cations  d'aristocrate  et  même  de  foutu 
révolutionnaire,  (|ui  prubablement  ne  vont 
pas  nianr|uer  de  pleuvoir  sur  lui,  comme 
ayant  osé  l'aire  arrêter  les  prétendus  com- 
plices de  la  Liberté,  n'arrêteront  pas  une 
minute  sa  marche  pour  parvenir  fl  assurer 
enlin  la  tranquillité  du  peuple  et  la  sùrelé 
de  la  Convention. 

24  ventôse  an  II. 
Autographe,  A.  N.,  W  77,  n»  36. 

•2212.  —  Lettre  de  Holot-Duraesnil,  chef 
de  bataillon  de  la  gendarmerie  près  les 
tribunaux,  à  Fiiui|uier-Tinville,  accusateur 
public  du  Tribunal  révululionnaire,  an- 
nonçant que,  conformément  à  ses  ordres, 
il  a  fait  écrouer  en  la  Conciergerie  les 
citoyens  Monioro,  administrateur  du  dé- 
partement de  Paris,  Hébert,  dit  le  Père 
lluchesne,  Michel  l.aumur,  général  de  bri- 
gade, Vincent,  secrétaire  généial  du  dé- 
parlement de  la  (luerrc,  Hcmsin,  général 
de  l'armée  révolutionnaire,  et  Ducroquet, 
commissaire  aux  accaparements,  et  que 
les  scellés  ont  été  apposés  sur  les  papiers 
de  CCS  six  particuliers,  ajoutant  qut?  le  gé- 
néral l.aumur,  au  moment  de  son  arres- 
tation, a  dit  au  maréchal  des  logis  :  Je  ne 
rraiiis  ricn,jr  me  ilniilc  île  ce  que  c'est,  mais 
if  n'ai  Irrmpe  en  rien,  t\\ic  le  citoyen  Vin- 
cent a  emporté  avec  lui  un  carton  qui  a 
été  mis  sons  scellés,  enlin  que  les  nfliriers 
et  les  L'niidarmr4  chargés  de  piniéder  il 
l'arrestation  des  six  citoyens  en  question  se 
sont  conduits  avec  totilc  la  priiilence  que 
nécessitait  rette  mesure  de  srtreté  «énérale. 

H  vtiMfo  un  II. 
Originnl  signe,  A.  i\  ,  W  77,  n'  Ci. 


2213.  —  Lettre  du  Comité  de  salut  pu- 
blic au  citoyen  accusateur  public  pri-s  le 
Tribunal  révolutionnaire,  l'invitant  k  se 
rendre  sur-le-champ  auprès  de  lui  pour 
objets  d'intérêt  public. 

25  venlùse  an  II  (I  heure  t/2  .ipres-midi). 
Original,    de    la  main   de    L'uullion,    A.    S.. 
W  76,  nM. 

2214.  —  Lellre  de  l'accusateur  public 
du  Tribunal  révolutionnaire  aux  cil>nens 
représentants  du  peuple  composant  le  Co- 
mité de  salut  public,  s'empressanl  d'an- 
noncer que  le  prévenu  de  KolT.  banquier 
hollandais, dont  il  parlait  dans  sa  lettre  de 
la  veille,  est  actuellement  à  la  Conciergerie, 
(ju'en  outre,  il  a  découvert  que  dans  une 
maison  à  Passy  se  rendaient  journelle- 
ment Ronsin,  Hébert,  leurs  femmes  et 
beaucoup  d'autres,  que  ce  rassemblement, 
plus  fréquent  depuis  ijuelque  temps,  a 
donné  quelques  soupçons  au  Comité  de 
surveillance,  suivant  le  rapport  qui  vient 
de  lui  être  fait,  et  qu'il  a  pris  sur-le-champ 
les  mesures  nécessaires  pour  se  procurer 
les  plus  amples  éclaircissements  sur  ce 
point.  En  ce  moment,  ajoute  Kouquier- 
Tinville,  le  Tribunal  est  occupé  à  recevoir 
une  foule  de  déclarations  de  témoins,  cités 
à  tout  instant,  relativement  à  la  nouvelle 
insurrection  provoquée  la  veille,  aux  Cor- 
deliers,  contre  la  représentation  nationale 
et  les  autorités  constituées,  et  il  déclare 
qu'il  ne  négligera  rien  pour  arriver  ù  la 
découverte  de  celte  horrible  trame;  ce  qui 
se  passe  acluellenient,  observe  Koui|uier- 
Tinville,  exige  pins  (|ue  jamais  que  l'ac- 
cusateur public  du  Tribunal  aie  des  sur- 
veillants à  sa  disposition  de  manière  à  être 
instruit  exactement  des  faits  relatifs  aux 
grands  objets  dont  le  Tiibunnl  esl  saisi, 
si  le  Comité,  dans  sa  sagesse,  approuve 
celte  mesure,  il  propose  d'êlre  autorisé  h 
employer  b'  nombre  de  surveillants  jugé 
nécessaire,  en  faisant  remarquer  qu'il  se 
gardera  bien  d'employer  aucun  de  ceux 
qui  lenaioni  h  In  police,  tant  ancienne 
«jue  nouvelle. 

t't  venl/tw  an  II. 
Autographe,  A.  N.,  W  71.  n    2(i. 


2215.    - 
|>aix,  rue 


Lellre  di 
lie  Ciéry, 


Verdel,   officier  de 
à    Kouc|uier  Tinville, 
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accusateur  public  du  Tribunal  révolution- 
naire, déclarant  qu'il  serait  de  la  plus 
grande  importance  d'avoir  avec  lui  un  en- 
tretien particulier  le  plus  tôt  possible,  re- 
lativement à  la  conspiration  manquée,  et 
le  priant  de  vouloir  bien  indiquer  l'heure 
où  il  pourra  lui  faire  des  révélations. 

I  "'  germinal  an  11^ 
Original  signé,  A.  A'.,  W  77,  n"  '21. 

I.  HÉBERT  (Jacqucs-Ronù),  substitut 
de  l'agent  national  de  la  Commune 
de  Paris,  rédacteur  du  Pcre  Du- 
chesne. 

•2216.  —  Lettre  de  Vincent,  secrétaire 
général  de  la  (iuerre,  au  citoyen  Hébert, 
substitut  du  procureur  de  la  Commune, 
auteur  du  Pcre  Ikichesnc.  le  priant,  au 
nom  du  ministre  de  la  guerre,  d'insérer 
dans  sa  prochaine  feuille  une  note  en  ré- 
ponse aux  calomnies  atroces  et  aux  impu- 
tations absurdes  dirigées  depuis  quelque 
temps  contre  ce  ministre  patriote,  et  in- 
sistant pour  que  cette  note  soit  publiée 
sans  délai,  comptant  sur  le  zèle  d'Hébert 
pour  le  bien  public  et  sur  son  amour  pour 
la  vérité. 

26  juin  1793. 

Originaux,  signés  de  Vincent  et  de  Bnucholle 
(ï  pièces),  A.  A'.,   W  78. 

La  note  en  question  est  une  réponse  aux  as- 
sertions du  Tableau  politique  et  littéraire  (te 
Paris,  qui  dans  son  numéro  du  16  juin,  accusait 
Bouchotte  d'avoir  fait  retirer  a  Dugazon,  pour 
cause  de  niodérantisme,  ses  épaulettes  d'aide 
de  camp,  ce  qui  était  erroné.  Dugazon  n'élait 
plus  aide  de  camp  du  ministre  longtemps  déjà 
avant  les  événements  du  31  mai.  Le  même  jour- 
nal annonçait,  le  12  juin,  que  Maral  et  Hébert 
avaient  touché  50,000  livres  à  laïrésorerie  na- 
tionale pour  souscription  à  leurs  journaux  en- 
voyés aux  armées  et  dans  les  départements,  fait 
inexact,  en  ce  que  les  abonnements  existaient 
avant  le  12  juin,  non  pas  pour  deux  feuilles 
seulement,  mais  pour  un  plus  grand  nombre  de 
journaux  patriotitiues,  qui,  était-il  dit,  ne  sau- 
raient être  trop  répandus  dans  les  armées,  et  ce 
par  décision  du  Conseil  exécutif  provisoire. 

2217.  —  Lettre  de  Gullroy,  membre  du 
Comité  de  sûreté  générale,  à  Hébert,  subs- 
titut du  procureur  de  la  Commune,  nie 
Neuve-de-l'Egalité,  ci-devant  Bourbon-Vil- 
leneuve, à  la  caserne,  lui  mandant,  comme 
il  est  chargé  d'assister  à  la  levée  des  scel- 
lés apposés  chez  Marat,  que  sa  veuve  est 


fort  inquiète  de  toutes  les  allées  et  venues 
d'un  certain  Héluis,  commis  expulsé  des 
bureaux  de  la  Guerre,  qui  s'est  ingéré  de 
mettre  opposition  à  la  levée  de  ces  scellés, 
sous  prétexte  de  connaître  une  dénoncia- 
tion faite  contre  lui  et  le  dénonciateur, 
estimant  que  pour  éviter  de  pareilles  scè- 
nes, il  faudrait,  du  consentement  de  la 
veuve  Marat,  remettre  toutes  les  dénon- 
ciations se  trouvant  dans  ses  papiers,  soit 
au  Comité  de  surveillance  de  la  Munici- 
palité, soit  au  Comité  de  sûreté  générale, 
et  que  ces  papiers  peuvent  être  réclamés 
par  Hébert,  en  sa  qualité  de  substitut  du 
procureur  de  la  Commune,  le  priant  de 
faire  promptement  décider  que  les  presses 
et  les  meubles  appartenant  en  totalité  à  la 
citoyenne  Evrard,  veuve  Marat,  seront  mis 
en  vente,  attendu  qu'il  a  le  dessein  d'ac- 
quérir ces  presses,  mais  que  si  la  chose 
traîne  en  longueur  seulement  quatre  jours, 
il  prendra  le  parti  de  se  pourvoir  ailleurs. 

23  juillet  1703. 
Original,  A.  N.,  W  78. 

2218. — Lettre  de  Dolivet,  soldat  citoyen, 
adressée  de  Metz  au  citoyen  Hébert,  subs- 
titut du  procureur  de  la  Commune  à  Paris, 
qualifié  de  Père  Duchesne,  déclarant  que 
son  piège  est  grossier  et  qu'on  ne  donne 
point  dans  ses  ordures  contre  Cusline, 
qu'on  sait  qu'Hébert  est  payé  pour  décrier 
le  mérite,  et  conséquemraent  laisser  la 
France  sans  défenseurs  et  sans  moyens, 
c'est  aussi  le  parti  de  Pache  qui  protège 
tous  les  fripons,  parce  qu'il  l'est  lui-même, 
ajoutant  que  l'armée  et  les  garnisons  de 
la  Moselle  ont  fait  justice  des  pitoyables  et 
merdeux  écrits  du  Père  Duchesne,  et  que 
la  suite  lui  apprendra  le  reste; 

25  juillet  1793. 
Original  signé,  A.  N.,  W  78. 

2210.  —  Lettre  de  Delbrel,  Letourneur 
et  Châles,  représentants  du  peuple  à  l'ar- 
mée du  Nord,  au  citoyen  Hébert,  rédac- 
teur du  journal  intitulé  le  Père  Duchesne, 
se  plaignant  de  ne  plus  recevoir  depuis 
3  semaines  son  journal,  que  toute  l'armée 
réclame  à  grands  cris,  déclarant  (|u'ils  ont 
toujours  reconnu  dans  sa  feuille  le  soin 
d'instruire  les  braves  défenseurs,  de  leur 
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faire  connaître  leurs  devoirs  el  leurs  tlroits, 
el  que  le  salul  de  la  pairie  lui  i>rescril  le 
devoir  imptnieux  de  ne  pas  les  néfriigcr, 
ajoulanl  ijuc  plusieurs  de  leurs  collègues, 
alUK'lit^s  aux  armées  des  Ardenncs,  se 
plaigiicnl  ciiuiiiu'  eux  de  la  suspension  de 
l'envoi  de  son  journal,  qu'ils  «ni  d'ailleurs 
signalée  au  Miiiiislre,sans  avoir  |>u  ublenir 

de  répoi.se. 

■23  aoùl  1793. 
Original  si;,-n*,  .4.  S.,  W  78. 

2220.  —  Lellre  de  Xavier  .\udouin,  ad- 
joint au  minislre  «le  la  guene,  à  son  ami 
llt-brrl,  subslilut  de  la  Commune  de  Paris, 
l'avisaiil  que  les  deux  citoyens,  envoyés  el 
recommandés  par  lui,  seront  incessam- 
ment occupés  dans  le  nouveau  bureau  qu'il 
va  organiser,  déclarant  qu'il  les  accepte 
fermement,  persuadé  que  celui  qui  parle 
francliemeiit  au  peuple  ne  peut  le  trom- 
per dans  le  choix  de  ses  agents,  et  ter- 
minant en  le  saluant  d'une  manière  bou- 
gi-cnienl  fraternelle. 

5  septembre  1793. 
Original  .signù,  A.  A'.,  W  78 

2221.  —  Lettre  de  Cally,  ili.-f  du  bureau 
des  lois,  au  citoyen  Hébert,  rédacteur  du 
journal  le  l'ère  liurhesne,  rue  Neuvc-de- 
ri'j.'<ililé,  cour  des  Miracles,  à  la  ci-devant 
caserne  de  Ilonne-.Nouvellc,  lui  annonçant 
(|u'eii  conformité  des  ordres  du  ministre 
lie  la  guerre,  l'abonnemenl  de  son  journal 
est  porté  à  I2,0(M)  excmplaii es,  ce  qui  fait 
4,0(10  df  |dus  à  partir  du  18  septembre, 
le  priant  en  conséquence  de  lui  envoyer 
4.nO<)  excn)|>laires  du  n"  2Sl'>,  el  de  lui  faire 
dire  à  quelle  dalc  linit  l'abonnement  des 
H  premiers  milb-,  en  lui  mai'quant  qu'il  est 
nrgiMit  de  fournir,  le  jour  même  où  l..- 
journal  paraît,  les  12,000  exemplaires  de- 
ni.'indés,  nllii  (|u'ils  parviennent  aux  ar- 
niéi:s,  avec  une  leltre  du  citoyen  Gaignol, 
au  verso  de  la  piérédente,  prévenant  Hé- 
bert <)ue  s'il  ne  prend  à  l'instant  les  me- 
sures les  plus  promptes  pour  exempter 
ses  ouvriers  de  lu  réipiisition,  il  n'aura 
peut-être  pas,  le  lendemain,  un  ouvrier  à 
son  imprimerie,  el  (|u'il  ne  pourra  remplir 
ses  engagements  envers  le  bureau  de  la 

(juerre. 

19  »f|ilcnibrc  1793. 
Original  Rignf,  ,\.  .V.,  W  7». 


D'après  une  note  jointe  â  cette  leUre,  le  ministre 
de  la  guerre  était  abonné  au  Père  Diichesiir. 
d  llcbcrt,  pour  5  000  eiemplai.-es.  an  Priil  It^ 
puiiicain  pour  2,000,  au  Jnuniat  de  la  .Uoiitagiie 
l>our  2,000,  dont  la  rrparlitioii  devait  tire  faiic 
aux  armées  proportionnellement  i  leur  nombre. 

2222.  —  Lettre  du  sapeur  Sans-culotle 
Koclier  au  l'ère  Duchesne,  dénon<:aiit  l'in- 
civisme qu'il  a  conslalé  ilans  le  dislricl 
d'.\niboise,  on  il  se  trouve  avant  de  partir 
|)our  la  Vendée,  cl  où  il  n'a  vu  que  des  inu.s- 
cadins  qui  cberclient  à  se  soustraire  à  la 
première  réquisiiion,  tandis  qu'on  fait  mar- 
cher les  laboureurs  el  les  vignerons,  ipi'il 
a  visité  lu  maison  d'arrêt  où  sont  détenus 
de  bons  patriotes,  tels  qu'un  adjoint  du 
général  .Meiiou,  un  juge  du  tribunal  d'.Ani- 
boise,  alors  qu'il  y  a  comme  procureur 
syndic  du  district  un  intendant  du  <'  vieux 
sodoinisle  de  l'enthièvre  et  de  son  infer- 
nale lille,  femme  du  sacré  monstre  d'Or- 
léans et  mère  des  infAines  complices  du 
scélérat  Dumouriez  ",  ajoutant  qu'il  a  vu 
dans  la  ci-devant  cathédrale  d'(»rléans  des 
endroits  parsemés  de  Heurs  de  lis,  et,  dans 
la  maison  d'arrêt  d'.Xmboise,  le  portrail 
du  "  vieux  bougre  d'aristocrate  ■■  de  Peu- 
tbièvre,  porlani  un  bAlon  d'amiral  dans 
sa  main,  el  encore  des  fleurs  de  lis. 

?5  septembre  1793. 
Original  signé,  A.  N.,  \V  78. 

2223.  —  Leltre  adressée  du  Tenipli-  par 
le  <'  républicain  Simon  au  palrijle  el  bou- 
grement patriote  le  Père  Itiichesne  »,  le 
priant  de  venir  vite  le  jrmr  ni^me,  attendu 
qu'il  a  beaucoup  de  choses  à  lui  dire,,-ijon- 
tant  qu'Hébert  le  trouvera  toujours  franc  el 
brave  républicain,  Jivec  post-scriptuni  de 
récriture  et  avec  l'orthographe  de  Simon, 
où  il  le  prie  de  ne  pns  manquer  de  venii , 
la  chose  étant  pressante. 

30  «eplembrc  1793. 
OriK"n.il.  A.  .V.,  \V  7S. 

222t.  -  -  Uénoncialiiin  anonyme  cnvojre 
à  Hébert,  signalant  l'existence  d'un  petit 
café  ou  taverne  à  bière,  joignant  l.i  ni.ii- 
son  du  ('.a<lran-Hleu,  boulevard  du  Temple, 
rende;,  vous  d'un  grand  nonibro  d'arislo- 
cralc»  ou  royalistes  qui,  sur  les»  à  10  heu- 
re» du  soir,  y  tiennent  leurs  sabbats  contre- 
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révoluLionnaires,  fuisant  connailre  égale- 
ment que,  la  semaine  dernière,  dix-sept 
ci-devant  genlilshomines  de  la  cour,  pour 
loucher  leurs  arrérages  à  rilôlol  de  Ville 
et  ailleurs,  ont  inonlé  la  garde  au  Templi», 
vêtus  comme  les  plus  pauvres  Sans-cu- 
loltes,  cl  faisaient  mille  plaisanteries  sur 
les  billets  de  civisme  que  celle  farce  devait 
leur  procurer,  lavcitissant  encore  qu'An- 
toinelle  sait  tout  ce  qui  se  passe,  déclarant 
que  si  l'auteur  de  celte  dénoncialion  garde 
l'anonyme,  il  n'en  est  pas  moinsun  vrai  et 
sincère  républicain,  ami  d'Hébert  et  du 
pauvre  Marat,  qu'il  pleure  encoie,  sans  les 
avoir  jamais  vus  ui  l'un  ni  l'aiilri'. 

Sans  '{Me    (avanl   orlolire    I7'J3|. 
MlmUe,  A.  A'.,  \\'  78. 

522o.  —  Letire  de  Musquinet  I.a  Pagne, 
maire  et  président  de  la  Société  populaiic 
d'Ingouville,  détenu  à  la  Force,  à  Hébert, 
dénonçant  le  représentant  Legendre,  qui, 
sous  le  masque  du  patriotisme,  n'a  tenu 
dans  le  département  de  la  Seine-Inférieure 
que  la  conduite  d'un  intrigant,  qui  prend 
à  làclie  d'opprimer  les  plus  chauds  pa- 
triotes, et  qui  n'est  entouré  que  de  tout 
ce  qu'il  y  a  de  plus  hideux  et  de  plus  dé- 
goûtant dans  l'aristocratie,  fait  mettre  en 
liberté  des  contre -révolutionnaires  pro- 
noncés, et  semble  vouloir  préparer  au 
Havre  le  sort  de  Lyon,  où  il  s'est  si  mal 
comporté,  déclarant  que  c'est  à  son  inep- 
tie, à  son  ignorance,  à  son  imprévoyance 
et  à  sa  perlldie  que  l'on  doit  attribuer  la 
perle  et  tous  les  malheurs  de  F^yon  et,  par 
suite,  celle  de  Toulon,  qu'on  a  été  obligé 
de  dégarnir  pour  défendre  Lyon,.aioulanl 
(|ui'  si  l'on  n'y  prend  garde,  le  port  et  la 
villty  du  Havre,  vendus  aux  Anglais,  subi- 
ront bientôt  le  sort  de  Toulon,  se  plai- 
gnant d'avoir  été  frappé,  injurié  par  le 
même  l.egendre  (|ui,  .3  jours  durant,  a 
pi'ovoipié  le  peuple  à  l'assassinei-,  puis, 
alors  (|u"il  était  venu  à  Paris  pour  di'- 
iioncer  l.egendre  et  Lacroix,  d'avoir  été 
traîné  à  l'hôtel  de  la  Force  comme  contre- 
révolulionnaire,  mettant  au  défi  l.egendre 
de  prouver  toutes  les  onlures  (|u'il  vomit 
contre  lui,  eiitin  priant  Hébert  de  s'inlé- 
resser  à  son  sort,  attendu  que,  comme 
magistrat  du  peuple,  président  d'une  so- 


ciété populaire  qu'il  a  fondée,  on  devait 
au  moins  l'entendre,  et  il  n'a  pu  jusqu'ici 
l'oblenir. 

7"  jour  Je  la  Z'  drcade  rlu  1"'  iiioi.s  de  l'an  "2 
(il  veiid(?miaii'e  an  II) 
Original  S1L.^.^  A.  N..  \V  78. 

22^6.  —  Lettre  adressée  d'Alençon  par 
I.elourneiir,  lîls  aîné,  au  brave  Père  Du- 
cliesne,  signalant  l'arrivée  du  représentant 
l.etourneur,  de  la  Sarlhe,  dont  la  visite  à 
la  Société  populaire  a  ranimé  l'espérance 
et  le  courage  dos  Sans-culolles,  mais  qui 
ne  semble  pas  déridé  à  prendre  des  me- 
sures énergiques,  et  païaîl  plutôt  enclin 
à  la  pitié,  alors  que  l'administralio'n  du 
département  de  l'Orne  a,  par  ses  arrêtés 
liberticides,  donné  les  preuves  les  plus 
frappantes  de  la  scélératesse,  du  fédéra- 
lisme et  de  la  contre-révolulion,  comme 
en  fait  foi  la  réponse  du  président  Vau- 
geon  à  une  députalion  du  déparlemenl  de 
l'Eure,  en  insurrection  ouverte  coulre  Pa- 
ris, où  il  la  félicitait  des  mesures  que  ce 
déparlement  avait  prises,  et  applaudissait 
à  ses  sentiments,  marquant  sa  surprise 
de  ce  que  les  administrateurs  du  départe- 
ment de  l'Orne  n'aient  pas  été  traînés  au 
Tribunal  révolulionnaire,  et  invitant  Hé- 
bert à  exercer  une  surveillance  efficace  et 
à  juger  si  les  mesures  prises  par  le  repré- 
sentant du  peuple  Leiourneur  sont  en  |  ro- 
portion  avec    les  crimes  du  déparlemeut. 

S«  jour  de  la  3«  décade  du  1"  mois  de  l'an  'i 
(in  vendémiaire  an  II.) 
Original  signé,  ,4.  A'.,  \V  78. 

2227.  —  Lettre  de  Roux,  représentant 
du  peuple  dans  le  déparlement  de  l'Aisne, 
à  Hébert,  substitut  du  procureur  de  la 
Commune  de  Paiis,  lui  envoyant,  pour  le 
faire  ins'rer  dans  le  Père  Ducltcsne,  l'ex- 
tiait  d'une  leltre  qu'il  adresse  au  Comité 
d(i  salut  public,  où  il  signale  une  tentative 
de  corruption  de  Pardieu,  ex-constiluanl, 
détenu  dans  la  maison  de  réclusion  de 
Laon,à  l'égard  du  sieui-  Rardin,  bon  Sans- 
culotte  de  Paris,  auquel  il  avait  fait  re- 
mellre  .1,400  livres,  annonçant  des  succès 
de  l'armée  française  et  la  prise  de  Mons, 
le  priant  de  lui  envoyer  promptement 
2(10  hommes  de  l'armée  révolulionnaire, 
afin  d'expédier  en  peu  de  jours  la  réquisi- 
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lion  pour  l'aris,  seul  moyen  de  fairo  cesser 
loiiles  les  lenteurs  apportées,  tant  par  les 
corps  adininislratifs  que  par  les  rultiva- 
tftirs,  et  le  priant  d'assurer  le  maire  de 
l'aris  qu'il  brûle  d'envie  de  mettre  un 
terme  à  ses  inquiétudes. 

2*  du  2<  mois,  l'an  2  de  l'ère  républicaine 

(2  brumaire  an  I].| 
Original  signé,  A.  S.,  \\  78. 

2228.  —  Lettre  du  représeulaDl  Silvain- 
Phalier  Lejeune,  en  mission  à  Laon,  à 
Hébert,  lui  faisant  passer  l'arrêté  qu'il 
vient  de  prendre  avec  son  t•olI^gue  sur  les 
|.'U>-nilles  sacrées,  annonçant  que,  yràce 
aux  nombreuses  arrestations  opérées  dans 
le  département,  les  projets  des  fédéra- 
lislesontélédéconcertés,  déclarant, comme 
pourra  en  témoigner  de  vive  voix  l'ami 
Collonge,  qu'ils  n'épargneront  ni  peines, 
ni  soins,  ni  travaux  pour  assurer  les  sub- 
sistances de  Paris,  exprimant  le  vœu  que 
la  hache  des  lois  frappe  sans  miséricorde 
tous  les  conspirateurs,  l'exhortant  à  ne 
cesser  de  poursuivre  dans  ses  feuilles  et  à 
la  tribune  des  Jacobins  les  intrigants  et 
les  hunimcs  pusillanimes  qui  vnudraient 
entraver  la  marche  de  la  Révolution,  la  ré- 
compense de  ses  travaux  sera  l'estime  de 
ses  concitoyens  et  de  la  postérité,  et  termi- 
nant en  offrant  l'iiomniage  de  son  respect 
à  la  Mérc  Duchesne,  qu'il  a  bien  regretté 
de  n'avoir  point  vue  le  jour  oi'i  il  a  eu  le 
plaisir  de  dîner  avec  Hébert. 

2  frimaire  au  II. 
Original  signé,  A.  A'.,  W  78. 

2229.  —  Déclaration  portant  qu'Hébert 
est  monté,  le  f>  nivi'ise,  à  la  tribune  des 
Jacobins,  à  l'effet  de  dénoncer  une  grande 
ciinspiialion  ourdie  par  certains  hommes, 
qui  avaii-nt  osé  inculper  le  (".oniilé  ib' salut 
public,  ipiil  était  question  d'un  grand  com- 
plot d'une  armée  ijui  n'allenduit  plus  que 
son  général,  qu'en  somme,  d'après  le  récit 
de  deux  Sans-culottes  guidés  par  Hébert, 
Il  s'agissait  d'un  projet  d'adresse  à  la  Con- 
vention, supposée  faite  au  nom  du  Fau- 
bourg Saint-Antoine,  envoyée  sous  enve- 
loppe an  juge  de  paix  de  la  section  des 
(Juin/.e- Vingts,  dans  laquelle  on  parlait  di- 
se porter,  an  nombre  de  ;ii),in)(»  Iximmcs, 
il    la  (',(in>enii(in   pour   demander  justice 


des  I'  intrigants  »,  où  l'on  ijblniait  Phili|)- 
peaux,  Rourdon  de  l'Oise,  Camille  Dos- 
nioulins,  et  on  y  louait  Vincent  et  Ronsin. 

G  nivôse  an  II. 
Minute  non  signée,  A.  .V.,  W  78. 

22.30.  —  Lettre  de  Merlin  de  Thionville 
à  Hébert,  substitut  du  procureur  de  la 
Commune  de  Paris,  caserne  de  Bonne- 
Nouvelle,  annonçant  que  les  Sociétés  de 
Versailles,  qui  étaient  désunies,  viennent 
de  se  réunir,  ce  qui  constitue  un  gain  pour 
le  patriotisme  de  ce  berceau  de  la  Liberté, 
lui  rappelant  que  la  désunion  a  fait  le  mal 
de  Lyon,  de  .Marseille  et  de  Bordeaux,  et 
se  Joignant  aux  membres  de  ces  sociétés, 
qui  l'ont  chargé  de  prier  Hébert  de  célé- 
brer celte  victoire. 

21  pluviôse  an  II. 
Autographe,  A.  .Y.,  W  "S. 

2231.  —  Déclaration  de  .Merlin  de  Thion- 
ville, portant  qu'étant  à  la  3'  représenta- 
tion li'Epicharis  dans  une  loge,  vis-à-vis  le 
tliéillre,  avec  Danton  et  ("haumette,  procu- 
reur de  la  Commune  de  Paris,  ils  repro- 
chèrent à  ce  dernier  la  coniluile  de  la  Mu- 
nicipalité qui  faisait  des  luis,  semblait  vou- 
loir rivaliser  avei'  la  Convention  nationale 
et  favorisait  ceux  qui  la  dépréciaient,  C.hau- 
niette  répondit  qu'il  n'était  pas  cause  de 
ces  désordres,  (in'un  jour  Hébert  lui  ayant 
dit  :  (Jtioi,  lu  rsasscz  hi'te  pour  faire  cxrcutrr 
relie  loi  rivolulioiinnire  I  Chaumelle  lui  ré- 
fiondit  (yi/'i7  ne  rouhil  p(i.<  se  faire  couper  le 
nui  et  (pi'il  ferail  Inujours  c.rèculer  Inules 
les  lois. 

San»  (lato. 
Original  «igné,  A.  N-,  W  78,  n"  13. 

2232.  —  Lettre  de  la  ciloyenm;  I.<'brns80, 
femme  du  lieutenant  de  gi'udaimerie  l.e- 
brnsse,  au  citoyen  Ilébeit,  l'inforin.inl  ipie 
depuis  dix  jours  son  mari  est  détenu  dans 
la  prison  de  la  Force  avec  3  autres  gen- 
darmes cl  que,  malgré  les  démarches  de 
leurs  Jéfen.Mcurs  ofllcieux,  ils  resteront 
prisonniers  el  seront  jugés  par  le  Tribimal 
révolutionnaire,  n  l'instiKalion  du  lieutc- 
nnnl-cidoMel  Rotot-Dumesnil,  ami  de  Pou- 
quivr-Tinville,  accusateur  public  du  Tribu- 
nal révidutionnaire,donl  il  veut  si- ménager 
l'appui,  l't    priant    le   citoyen    Hébert,  qui 
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prend  toujours  la  défense  des  opprimés, 
de  se  joindre  aux  défenseurs  oflicieux 
nommés  par  le  Comité  rêvohilionnaire  de 
la  section  Révolutionnaire,  [assistés]  dos 
Défenseurs  de  la  République,  de  la  Société 
des  Hommes  libres  et  de  celle  des  Corde-r 
liors,  pour  accélérer  le  jugement  de  ces 
patriotes,  dans  la  conviction  qu"il  rendra 
hommage  à  la.  conduite  que  Lebrasse  a 
tenue  lors  de  l'arrestation  dudit  Hébert  par 
l'inquisition  des  Douze,  et  prouvera  aux 
tyrans  des  patriotes,  aux  oppresseurs  du 
peuple  que  son  mari,  en  faisant  son  service, 
ne  servit  jamais  les  ordres  arbitraires,  et 
qu'en  bon  Cordelier  il  sent  d'une  lieue  les 
aristocrates. 

3,  7  venlûse  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  W  78,  n  M. 

2233.  —  Lettre  adressée  de  Nouvion  par 
Girod  et  Lavoy,  lieutenants  de  la  12'  com- 
pagnie d'artillerie  légère,  au  San.s-culQtte 
Père  Duchesne,  signalant  la  coquinerie  du 
citoyen  Sébastien-Maximilien  Foy,  leur  ca- 
pitaine, qui  se  fait  attribuer  indûment  des 
rations  de  fourrage  et  qui  avait  déjà  été 
dénoncé,  lors  de  l'évacuation  de  la  Bel- 
gique, pour  avoir  tenu  des  propos  tendant 
à  favoriser  les  projets  de  l'infâme  Dumou- 
riez  tendant  à  l'acceptation  de  la  royauté 
constitutionnelle,  déclarant  en  outre  qu'au 
mépris  de  la  loi  qui  défend  d'avoir  des 
femmes  à  l'armée,  en  dehors  du  nombre 
réglementaire  de  blanchisseuses  et  de  vi- 
vandières, les  camps,  les  cantonnements  et 
les  garnisons  fourmillent  de  femmes,  les 
généraux  eux-mêmes,  les  officiers,  les  sol- 
dats en  ont,  l'inexécution  de  cette  loi  est 
de  la  plus  dangereuse  conséquence,  car 
nu  militaire,  toujours  aux  trousses  d'une 
femme,  néglige  son  service,  devient  mou, 
lâche,  eiïéniiné,  sans  compter  les  haines 
oL  les  rixes  occasionnées  par  ce  commerce, 
et  les  maladies,  qui  font  que  bien  des  sol- 
dats, qui  devraient  être  dans  les  rangs, 
pourrissent  dans  les  hôpitaux  de  la  Répu- 
blique, déjà  assez  pleins  de  blessés  et 
d'autres  malades,  se  plaignant  enfin  de  ce 
que  l'on  tue  dans  les  boucheries  des  ar- 
méts  des  vaches  pleines,  abus  auquel  on 
devrait  remédier. 

7  ventôse  i»n  II. 
Ori(;inal  signé,  /l.  N.,  'W  78. 


2234.  —  Lettre  de  Jeudy  de  l'Houmaud, 
physicien  et  naturaliste,  9,  rue  Fromen- 
teau,  au  citoyen  Hébert,  ex-substitut  de 
l'agent  national  de  la  Commune  de  Paris, 
déclarant  qu'il  a  été  frap|ié  à  la  lecture  des 
vérités  que  renferme  son  discours  à  la 
Société  des  Cordeliers,  surtout,  lorsqu'il  in- 
vile ses  collègues  à  se  réunir  aujourd'hui 
plus  que  jamais,  parce  que  c'est  dans  les 
moments  de  calme  que  la  foudre  la  plus 
forte  se  prépare,  et  désirant,  sous  ce  rap^ 
port  comme  sous  plusieurs  autres,  avoir  le 
plaisir  de  le  connaître  plus  particulière- 
ment, le  priant  de  lui  accorder  un  rendez- 
vous,  rappelant  que  c'est  lui  qui,  le  28  juil- 
let 1793,  offrit  de  faire  sortir  40,000  âmes 
des  hôpitaux  et  en  dernier  lieu  d'arrêter 
le  cours  des  maladies  épidémiques  dont  la 
République  est  menacée,  que  ces  Iraits  ne 
permettent  pas  de  méconnaître  son  ardent 
patriotisme,  et  lui  font  espérer  qu'en  bon 
républicain  Hébert  ne  balancera  pas  à  lui 
accorder  le  nioment  d'entretien  qu'il  sol- 
licite. 

8  ventôse  an  II. 

Original  signé,  A.  N.,  W  78. 

2233.  —  Lettre  du  citoyen  Lebrasse  (lieu- 
tenant de  gendarmerie)  à  Hébert,  lui  rappe- 
lant que,  dans  la  séance  du  14  ventôse,  il  n'a 
pas  été  le  dernier  à  jurer  qu'ilse  jeteraitau 
devant  des  coups  que  la  scélératesse  vou- 
drait diriger  contre  le  Père  Duchesne,  dé- 
clarant que,  la  veille,  il  s'est  présenté,  ainsi 
que  ses  camarades,  avec  une  lettre  du  gé- 
néral Hanriot,  chez  le  ministre  de  la  guerre, 
qui  a  cru  d'abord  qu'ils  demandaient  à 
passer  dans  )in  autre  corps,  et  qu'il  a  solli- 
cité au  contraire  leur  rein  légration,  en  oppo- 
sition à  une  députalion  de  la  gendarmerie, 
qui,  à  l'instigation  du  lioutenant^colonel, 
venait  au  môme  moment,  demander  qu'on 
ne  les  laissât  pas  rentrer,  protestant  de  ses 
sentiments  révolutionnaires,  attestés  par 
un  vétéran  de  la  Révolution  à  la  tribune 
des  Jacobins  et  à  celle  des  Cordeliers. 

16  ventôse  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  W  78,  ii°  I. 

2236.  —  Lettre  adressée,  du  quartier  gé- 
néral de  l'armée  révolutionnaire  à  Com- 
mune-Affranchie, par  le  citoyen  Grosley,  au 
Père   Duchesne,    se    plaignant  de  son  si- 


504 


CHAPITRE  1".  —  JOURNÉES  HISTORIQUES  DE  LA  RÉVOLUTION 


lenceetfaisanl  entendre  qu'il  vaudrait  mieux 
écrire  à  ses  amis  que  d'accaparer  25  livres 
de  salé,  mettre  en  mouvement  lout  un  Co- 
mité révolulionnaire  et  donner  prise  aux 
aristocrates,  qu'à  ce  propos  Boissay,  qui 
retourne  à  Paris  avec  force  provisions  do 
jambons,  de  sucre,  de  chandelles,  d'huile, 
est  fort  perplexe,  se  demandant  ce  qu'il 
va  en  faire,  si  Hébert  a  été  <•  inquisitorié  •■ 
pour  23  livres  de  petit  lard,  quoiqu'il 
comptait  bien  partager  ses  provisions  avec 
les  Sans-culottes  de  sa  connaissance,  ob- 
servant qu'il  n'est  guère  habile  de  proscrire 
les  denrées  que  des  citoyens  ont  l'indus- 
trie d'emporter  à  Paris,  ce  qui  dlminiie 
d'autant  la  consommation  des  denrées  ar- 
rivant dans  cette  ville  par  les  voies  ordinai- 
res, ajoutant  que  s'il  n'était  pas  perclus  par 
suite  d'un  rhumatisme  aifru,  il  serait  déjà 
de  retour  à  Paris,  et  priant  Hébert  d'in- 
tercéder auprès  de  Ronsin  iiour  lui  faire 
donner  la  place  de  secrétaire  général  de 
l'Etat-major  de  Paris,  qu'occupait  Folio- 
ville  et  qui  est  vacante  depuis  son  envoi 
dans  le  Mord. 

'25  ventôse  an  II. 
Original  signt,  A.  N.,  W  78,  n»  1. 

2237.  —  Déclaration  de  Jacques-Mario 
Botot-Dumesnil,  chef  de  bataillon  de  la 
première  division  de  la  gendarmerie  prés 
les  tribunaux,  demeurant  rue  do  In  ("alen- 
dre,  n"  14,  re(;ue  par  .Martial-Claude  ller- 
inan.  président  du  Tribunal  révidution- 
nalro,  d'après  l.iquelle  il  n'a  aucune  con- 
naissance direcCo  et  particulière  de  la  cons- 
piration qui  a  menacé  un  insLint  la  Répu- 
blique, mais  ne  peut  s'empêcher  ilo  faire 
ipii'lquos  rapprochements  résultant  d'une 
alTaire  entre  quatre  individus  de  la  gen- 
darmerie et  le  corps  entier,  déclarant  qu'il 
est  certain  qu'lléhorl  s'est  remué  en  tous 
siMis  pour  faire  rentrer  au  corps  ces  qtialro 
hommes,  qui  sont  plus  que  suspects  aux 
viais  patriotes,  puisqu'il  est  notoire  que 
I.fbrasse,  qui  était  de  service  au  bureau 
central  des  juges  de  paix  avant  le  lOnnùt. 
ridiculisait  et  vexait  les  Jacobins  en  les 
IrailJint  de  «  nalionniement  bétes  ..  et  en 
les  faisant  mettre  au  violon,  que  l'ori- 
gine des  relations  dudit  l.ebrasse  avec 
Hébert  est  dans  l'arrestation  qu'il  devait 
fniri-  de  sa  personne,  puisrpie  Caillot,  l'un 


de  ces  gendarmes  à  l'époque  où  tous  les  of- 
ficiers de  la  gendarmerie  de  Paris  ont  été 
licenciés,  a  été  dénoncé  comme  aristocrate, 
que  Havelier  a  eu  l'audace  de  dire  que,  s'il 
arrivait  un  serond  deux  soplembre.  il  tue- 
rait tous  les  anciens  i|ui  se  trouvaient  dans 
le  corps,  et  s'il  était  riche,  il  ne  resterait 
pas  24  heures  en  France,  que  l'opinion  gé- 
nérale demandait  que  ces  quatre  indivi- 
dus, qui  ne  pouvaient  qu'introduire  le  dé- 
sordre dans  la  gendarmerie,  pas.sassent 
au  moins  dans  d'autres  divisions,  et  que. 
Cette  n.esure  même  ayant  été  concertée 
entre  Roucliotte,  Fouquier-Tinvllle,  Han- 
riot  et  le  maire  de  Paris,  il  est  arrivé  que 
Houcholte  n'a  pas  tenu  parole  et  que.  loin 
d'exécuter  cette  mesure  conciliatrice,  le 
général  Hanriot  est  venu  avec  des  canons 
pour  réintégrer  ces  individus  dans  leur 
corps,  ajoutant  que  ledit  l.ebrasse,  dans 
son  mémoire  justificatif,  a  invoqué  ,\  l'ap- 
pui de  son  patriotisme  le  témoignage 
d'Iléberl. 

28  vcniôsc  an  II. 
Original  signé,  A.  S.,  W  78. 

2238.  —  Déclaration  de  Clauilo  Rigeot, 
mercier,  ;lgé  de  TiO  ans,  demeurant  à  Paris, 
rue  de  Crénelle,  n*  373,  reçue  par  Cabriel 
Doliège,  l'un  des  juges  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, faisant  connaître  que  la  femme 
d'un  gendarme  se  trouvant  en  Vendée, 
ayant  reyu  de  son  mari  une  lettre  très  in- 
téressante sur  les  manci'uvres  porlidos  qui 
se  prati(|u:iient  dans  l.i  Veiidi'i»,  la  porta 
au  nommé  Crops,  garron  de  bureau  au 
secrétariat  de  la  Guerre.  Ii'quel  la  commu- 
niqua à  Vini'onl,  qui.  après  en  avoir  pris 
connaissance,  n'en  parut  point  surpris  et 
ilit  que  tous  ces  faits  étaient  avérés,  que 
lodit  Crops  mil  cotte  lollro  sous  enveloppe 
il  l'ailresse  d'Iléberl,  rédactoMr  du  P^rf 
Diirlirmif,  et  chargea  le  déclarant  de  la  lui 
porter,  ce  qu'il  lit.  ol  la  remit  il  une 
feniini'  qu'il  croit  être  colle  du  siour  llé- 
borl,  que  iloux  jours  après,  s'élnnl  pré- 
sonté  pour  réclamer  cotte  lettre,  la  femme 
dudit  Hébert  dit  nu  <léclarnnt  qu'elle  no 
savait  |ioinl  ce  que  celte  Irtlro  était  deve- 
nue, qu'ello  p<uivail  être  ilnns  los  chiffons 
do  son  mari,  et  l'invita  à  repasser,  quo  la 
femme  ilu  gendarme  on  question  y  était 
retournée,  mais  toujours  infructuouHoniont. 
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Le  déclarant  ajoute  que  quatre  mois  au- 
paravant, il  dina  chez.  Rousseville,  demeu- 
rant à  l'Abbaye,  ri-devant  prêtre,  actuelle- 
ment commissaire  aux  frontières  du  Nord, 
envoyé  par  le  ministre  de  rinlérieiir,  qu'à 
ce  diner  se  trouvèrent  deux  députés  à  la 
Convention,  dont  il  ne  se  rappelle  pas  les 
noms,  Hébert  et  sa  femme,  mais  Rousse- 
ville, en  mission  pour  quelques  jours,  était 
absent,  et  n'assistait  pas  à  ce  diner,  où 
sa  femme  se  trouvait,  ce  qui  fil  présumer 
an  déclarant  qu'il  y  avait  entre  Rousse- 
ville et  Hébert  d'intimes  liaisons,  faisant 
observer  que  la  femme  de  Rousseville  ha- 
bite toujours  à  l'Abbaye  au-Bois. 

28  ventôse  an  II  (11  heures  du  matin). 
Original  signé,  A.  N.,  W  78. 

■2iM\.  —  Déclaration  de  Louis-Pierre 
Landragin,  âgé  de  40  ans,  caissier  de  l'ad- 
ministration des  Quinze-Vingts,  demeurant 
rue  de  Charenton, reçue  parCharlesHarny, 
l'un  des  juges  du  Tribunal  révolution- 
naire, portant  que  depuis  le  mois  d'août 
dernier  il  a  passé  du  Corps  municipal, 
dont  il  était  membre,  à  la  place  qu'il  oc- 
cupe actuellement,  ce  qui  l'a  obligé  à  dé- 
missionner, que  pendant  tout  le  temps 
qu'il  a  été  à  la  Commune,  il  a  plusieurs  fois 
pensé,  en  voyant  les  réquisitoires  qu'Hébert 
faisait,  qu'il  était  un  peu  exagéré  et  même 
peu  sage,  mais  qu'il  a  cru  que  c'était  l'ef- 
fiMvescence  d'une  jeune  tête  et  la  chaleur 
du  patriotisme  qui  le  guidaient,  sans  cepen- 
dant y  avoir  une  foi  aveugle,  que,  le  len- 
demain de  l'arrestation  d'Hébert,  il  ren- 
contra Chaumelte  au  bout  du  pont  Notre- 
Dame,  qu'il  engagea  la  conversation  et  lui 
dit  :  Hébert  el  Vincent  sont  donc  arrêtés  pour 
lu  srconde  fois;  que  Chaumetio  lui  répon- 
dit :  Que  l'cu.v-tu,  mon  (imi.  on  dit  bien  que 
je  le  suia  aussi,  qu'il  lui  objecta  :  Ou  ne  m'a 
pas  dit  cela,  que  Chaumette  reprit  alors:  Le 
but  est  d'arnier  tons  les  palriotea,  il  n'ij  a 
plus  que  moi  et  Pache.  C'est  un  nouveau  Co- 
mité des  Douze  ;  que  le  déclarant  lui  lit  quel- 
ques observations  sur  la  vivacité  des  ré- 
quisitoires peu  modérés  d'Hébert  et  sur  sa 
négligence  à  se  trouver  à  son  poste. 


2240.  —  Déclaration  de  Louis- Claude 
Adnel,  âgé  de  46  ans,  capitaine  de  la  gen- 
darmerie près  les  tribunaux,  demeurant 
rue  de  la  Harpe,  n°  20,  reçue  par  René- 
François  Dumas,  vice-président  du  Tribu- 
nal révolutionnaire,  faisant  connaître  que, 
le  présent  j'Jur,  accompagnant  Hébert  au 
moment  où  l'on  examinait  ce  dont  il 
pouvait  être  porteur,  celui-ci  lui  dit  ;  /'es 
patriotes  sont  victimes,  à  quo'i  le  déclarant 
a  observé  :  C'est  nous  qui  sommes  vietimcs 
de  vos  menées,  Hébert  a  répl  iiiué  :  Vous  n'êtes 
pas  encore  quittes,  il  y  en  aura  bien  d'au- 
tres: que,  la  veille,  quelques  femmes  à 
chapeau  et  à  panaches,  ainsi  qu'un  ami 
d'Hébert,  dont  il  ne  sait  pas  le  nom,  ont  de- 
mandé F^ebrasse,  officier  de  gendarmerie, 
et  que  le  déclarant  craint  qu'il  n'exisle 
quelques  manœuvres  pour  procurer  des 
communications  aux  conspirateurs  déte- 
nus, et  cela  avec  d'autant  plus  de  raison 
que  Lebrasse  était  l'ami  de  quelques-uns 
d'entre  eux  et  a  été  désigné  comme  devant 
être  fait  colonel  à  la  lin  de  la  décade. 

28  ventôse  an  II  (midi). 
Original  signé,  A.  IV.,  W  78. 

2241.  —  Lettre  du  citoyen  Legrand, 
substitut  provisoire  de  l'agent  national  de 
la  Commune  de  Paris, au  président  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  lui  transmettant 
une  lettre  adressée  de  Tonneins-la-Mon- 
lagne,  le  27  ventôse,  sous  les  initiales  B. 
(i.  .\.,  au  républicain  montagnard  Hébert, 
substitut  de  l'agent  national  de  la  Com- 
mune, et  déclarant  qu'il  lui  fera  passer 
toutes  celles  qui  lui  parviendront,  ladite 
lettre  consacrée  à  des  articles  parus  dans  le 
Créole  patriote  {n°'  63  à  73);  dans  ce  der- 
nier, la  Société  des  Cordeliers  est  justifiée 
d'avoir  voilé  la  Déclaration  des  Droits  de 
l'Homme,  jusqu'à  ce  que  ces  droits  soient 
rétablis  par  l'insurrection. 

3  germinal  au  11. 

(2  pièces). 
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W  77, 


20, 


28  ventôse  an  II 
Original  signé,  A. 


1 1  heures  du  matin) 
V.,  W  78. 


2242.  —  Orlifieat  du  Comité  de  sur- 
veillance révolutionnaire  de  l;i  section  de 
lionne-Nouvelle,  attestant  que  les  commis- 
saires du  Comité,  lors  de  leur  visite  chez 
les  citoyens  qui  avaient  des  provisions  de 
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salé,  n'ont  trouvé  chez  ie  citoyen  Hélierl, 
réducteur  du  journal  intitulé  le  Père  Du- 
chesne,  que  la  quantité  de  24  livres  pesant 
de  salé,  lequel  Hébert  a  déclaré  que  son 
intention  était  que  le  produit  en  lût  dis- 
tribué aux  pauvres. 

18  venl6sc  an  II. 
Original,  signé  de  Roussel,  président,  Poux- 
Landry  et  autres  commissaires,  A.  N.,  W  339, 
n°  617. 

22i3.  —  .Mandat  d'arrêt  en  la  Concier- 
gerie, décerné  par  A. -Quentin  Fouquier- 
Tiiivijje,  accusateur  public  du  Tribunal 
lévolulionnaire,  contre  le  citoyen  Hébert, 
demeurant  cour  des  Miracles,  section  de 
Honne- .Nouvelle,  corarao  prévenu  de  com- 
plicité, avec  d'autres,  d'avoir  provoqué 
l'anéantissement  de  la  représentation  na- 
tionale et  d'avoir  conspiré  contre  la  li- 
berté du  peuple  français. 

'23  vcnlAse  an  II. 
Original,  signé  de  Fouquier-Tinvillc,  A.  S., 
\V  77,  n-  15. 

2244.  —  Rapport  des  citoyens  Ronnevie, 
brigadier,  et  Oliarmnnt.  pendarme,  sous 
les  ordres  du  lieutenant  Fribourg,  porteur 
d'un  mandai  d'arrêt  contre  le  citoyen  Hé- 
biTl,  coiislatanl  qu'apri-s  l'exécution  de  ce 
mandai,  ils  ont  attendu  le  juge  de  paix, 
alin  d'a.-isister  ù  l'apposition  des  scellés, 
mais  que  ce  juge  refusa  de  procédera  celle 
opération,  sous  prétexte  qu'elle  n'était 
pas  autorisée  par  le  mandat  d'arrêt,  ce  qui 
t>l)ligea  Hoiinevie  ;i  retourner  au  Palais  et 
à  rapporter  un  orilre  si^né  de  Rotol-I)u- 
rnesnil,  auquel  le  jui;e  de  paix  refusa 
d'nbli'Mipérer,  disant  <|ii'un  roiiimandant 
de  force  armée  ne  pnuvait  remplir  deux 
l'onrlions;  le  bri}{adier  Ronnevie  lui  ayant 
ilrmandé  nct<'  de  son  refus  pour  en  référer 
au  r.iiinilé  révoliiliontiaire,  le  juge  do  paix 
répondit  alors  qu'il  allait  procéder  à  l'opé- 
ration aux  risques  et  périls  du  citoyen  Ro- 
tôt-Dumesnil,  l'ordre  étant  illégal,  et  la  ci- 
toyi-nne  llébi'it  pouvant  l'empêcher  et  aller 
en  référé,  mais  ludilf  citoyenne  ayant  dé- 
claré (|u'elle  ne  s'opposait  pas  à  l'apposi- 
tion des  scellés,  le  juge  de  paix  s'en  ac(|iiitta 
avec  exactitude. 

(24  vcntôHc  an  II.) 
Original  «igné,  A.  A'.,  \V  77. 


22l.">.  —  Interrogatoire  sommaire  subi 
devant  François-René  Dumas,  vice-prési- 
dent dii  Tribunal  révolutionnaire,  en  pré- 
sence de  Michel-Nicolas  tîrébauval,  substi- 
tut de  l'accusateur  public,  par  Jacques- 
René  Hébert,  Agé  de  35  ans,  natif  d'Alen- 
çon,  à  Paris  depuis  1.1  ans,  y  demeurant 
me  Neuve-dc-l'Egalité,  cour  des  Forges, 
avant  la  Révolution  homme  de  lettres  el 
imprimeur,  agent  national  ]irès  la  Com- 
mune de  Paris,  extrait  de  la  Conciei^erie, 
auquel  il  est  demandé  s'il  a  conspiré 
contre  la  Républitiue,  a  répondu  négati- 
vement, s'il  a  un  défenseur,  a  répondu 
qu'il  choisit  le  citoyen  Destournelles,  mi- 
nistre des  Contributions. 

Î8  ventôsf  an  II. 
Original, signé  de  Hébert,  Duina;'.  Ortb.iuval 
et  WolIT,  commis  greflier,  A.  S.,  W  78. 

2246.  —  Déclaration  de  Josejdi  Feneau, 
juré  du  Tribunal  révolutionnaire,  reçue 
par  René-François  Dumas,  juge  au  Tribu- 
nal révolutionnaire,  portant  qu'il  sait  que 
Maral  avait  des  soupçons  sur  Momoru, 
qu'ayant  témoigné  peu  d'estime  pour  Hé- 
bel  t,  surtout  à  raison  de  l'ambilion  qu'il 
manifeslail,  i|u<>lques  personnes  parurent 
le  trouver  mauvais,  ajoutant  que  ses  oc- 
cupations no  lui  ayant  pas  permis  d'assis 
ter  aux  séances  des  C.ordeliers,  il  m-  >ait 
pas  ce  (|ui  s'y  est  passé. 

28  ventôse  an  11  (3  licurc»  de  relevée). 
Original  signé,  A.N.,  W  77.  n"  17. 

2247.  —  Déclaration  de  C.harlcs-Prosper 
Moiilessuit,  secrétaire  de  l'administralion 
de  Police  i\  la  Mairie,  dciiii-urant  rii<>  de 
Perpignan,  n"  '.<,  reçue  par  Ftienne  Masson. 
juge  ati  rribunnl  i  évolutioiinaire,  faisant 
rulinallre  qu'élant  membre  di'  la  .Société 
desl'.iirdviiers,  il  vint  certain  iourù  l'une  di-s 
séances,  qu'Hébert  était  (i  la  tribune,  pa- 
raissant foi'lérliaiiiré.ct  que  dans  son  dis- 
cours ou  rapport  il  se  récriait  sur  ce  que 
r.habot,  R.isirr,  Fabre  d'I^gianline  et  Plii- 
lippeaux  n'élaienl  pas  eiicotc  jugés,  il  ilil 
qu'il  existait  un  complot  et  employa  ilaiis 
son  discours  le  ternie  insiirrcrlion.  .Momoru, 
alors  président,  l'inleiTompit  i-l  lui  repro- 
cha d'avoir  été  faible  depuis  un  mois,  Hé- 
bert,   toujours    fort   échauffé,    promit   de 
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dénoncer  dans  ses  numéros  tous  les  cons- 
pirateurs et  le  jura  sur  sa  tête. 

29  ventôse  an  II  (8  heures  de  relevée). 
Original  signé,  A.  N.,  W  77,   n">  14. 

2248.  —  Déclaration  d'Augustiu-Atha- 
nase  Chéron,  âgé  de  3:!  ans,  acteur  à 
l'Opéra,  demeurant  rue  du  Faubourg-de- 
Franciade,  reçue  par  Charles  Harny,  juge 
au  Tribunal  révolutionnaire,  portant  qu'il 
n'a  aucune  connaissance  de  la  conspira- 
tion ourdie  contre  la  souveraineté  du  peu- 
ple et  sur  les  manœuvres  employées  par 
les  ennemis  de  la  chose  publique,  relative- 
ment aux  subsistances,  il  ajoute  qu'il  s'est 
trouvé  quelquefois  avec  Hébert  et  Chau- 
mctte,  mais  qu'il  n'a  rien  reconnu  en  eux 
qui  put  choquer  les  principes  du  gouver- 
nement républicain. 

2  germinal  an  II  (midi). 
Original  signé,  A.  N.,  W  76. 

2249.  —  Déclaration  de  Jacques  Verdet, 
âgé  de  40  ans,  officier  de  paix  de  la  sec- 
tion de  Bonne-Nouvelle,  demeurant  rue 
de  Cléry,  n»  2ï9,  reçue  par  Pierre-Noël 
Subleyras,  juge  au  Tribunal  révolution- 
naire, portant  que  le  nommé  Marquet,  as- 
socié avec  Hébert  pour  la  rédaction  de  son 
journal,  et  qui  logeait  dans  le  même  cor- 
ridor que  lui,  a  disparu  le  leiulemain  de 
l'arrestation  d'Hébert,  ce  qui  a  donné 
beaucoup  de  soupçon  au  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section,  qui  a  fait,  mais 
inutilement,  toutes  les  recherches  possi- 
Ides  pour  le  découvrir,  qu'un  nommé  Col- 
longe,  ci-devant  aide  de  camp  du  général 
Hanriot  et  actuellement  employé,  par  la 
protection  d'Hébert,  dans  la  ville  des  Deux- 
Ponts  pour  le  service  de  la  place,  était  in- 
timement lié  avec  ce  dernier  et  avec  le 
banquier  Kock,  chez  lequel  ils  allaient  sou- 
vent diner  ensemble  à  Passy. 

16  germinal  an  II  (midi). 
Original  signé,  A.  N.  W78.^ 

2250.  —  Déclaration  anonyme,  faisant 
connaître  que  Froidure  et  Soulès,  admi- 
nistrateurs de  Police,  ont,  lors  de  la  Com- 
mission des  Douze,  dénoncé  des  faits  graves 
contre  la  municipalité  de  Paris,  et  qui 
lurent   cause   de    l'arrestation    d'Hébert; 


Froidure  et  Soulès,  compromis  dans  l'af- 
faire d'Osselin,  ont  été  remis  hier  en  li- 
berté, on  peut  savoir  la  vérité  en  interro- 
geant Froidure,  on  le  dit  faible  et  ambi- 
tieux, Soulès  a  plus  de  caractère. 

D'après  la  même  déclaration,  à  l'époque 
du  31  mai  dernier,  deux  hommes  à  che- 
val, décorés  d'écharpes  municipales,  vin- 
rent au  district  de  Marat,  alors  section  du 
Théâtre-Français,  lurent  une  adresse  de  la 
Ville  et  dirent  que  la  République  était  sau- 
vée et  que  c'étail  la  Commune  qui  l'avait 
sauvée;  le  nommé  Bonneville,  peintre,  de- 
meurant rue  du  Théâtre-Français,  et  ac- 
tuellement à  la  Conciergerie  ou  à  la  mai- 
son d'arrêt  de  la  section  de  Marat,  s'élant 
approché  des  deux  citoyens  qui  venaient  de 
faire  cette  publication,  en  reconnut  un  pour 
être  du  nombre  des  ouvriers  qu'il  employait, 
et  lui  observant  qu'il  était  étonné  de  le  voir 
ainsi  décoré,  n'ayant  jamais  été  officier 
municipal,  l'autre  lui  répondit  qu'on  le  lui 
avait  ordonné;  plusieurs  citoyens  du  ba- 
taillon des  Cordeliers  ont  été  témoins  du 
fait,  et  peut-être  serait-il  utile  d'interroger 
ce  Bonneville,  qui  parait  être  parfaitement 
au  fait  de  ce  qui  se  [lassa  alors,  tant  à  la 
Ville  qu'au  Comité  central'? 

Il  est  à  noter  que  les  deux  hommes  eu 
écbarpe  furent  couverts  de  huées. 

(Sans  date.) 
Original  non  signé,  A.  .V.,   W  78. 

2.    RoNsm  (Charles-Philippe),  général 
de  l'armée  révolutionnaire. 

2281.  —  Lettre  de  (jrammont  au  citoyen 
Leduc,  écuyer  français,  maître  d'équila- 
tion,  hôtel  du  fiaillardbois,  près  le  Car- 
rousel (depuis  inspecteur  au  dépôt  des 
remontes  du  Bec-Hellouin,  district  de  Rer- 
nay),  le  priant  de  passer  chez  lui  avant 
8  heures,  afin  d'être  présenté  au  général 
Honsin,  qui  a  besoin  de  causer  avec  lui 
d'affaires  importantes  (selon  firammont.de 
la  fourniture  des  chevaux  de  l'armée  ré- 
volutionnaire). 

28  octobre  1793. 
Original  signé,  A.  N.,W  IS. 

22!)2.  —  Lettre  écrite  de  Sainte-Pélagie 
parle  général  Ronsin  «à  siui  ami  Fouquet»; 
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accusateur  public  aupri^s  du  Tribunal  it-- 
volulionnairc,  (iéciaranl  qu"avaDl  son  tlé- 
pail  pour  Lyon,  il  avait  remis  au  citoyen 
Fiiievillc, adjoint  à  rEtat-major.despii'-ces 
relatives  à  l'cx-géni-ral  Hiron,  dont  l'ail- 
judaiit  «•'•néral  lirainmonl  a  ilù  ou  devra 
lui  Pair.'  passer  le  n'-sumi-,  (lirces  qu'on  ne 
retrouve  pas,  ajoutant  qu'il  n'a  vu  Riruii 
qu'à  Sauniur,  et  trop  peu  de  temps  pour 
le  Jugrer,  mais  que  l'adjudant  ?én(?ral 
Colette,  Sninl-Félix  et  Aniar  l'ont  vu  à 
Niort  et  peuvent  donner  des  renseitine- 
iiienls  positifs  sur  la  conduite  de  cet  ex- 
j.'én>'-rnl,  c|ui  n'a  négligé  aucun  moyen  de 
persi'-f  ulcr  les  patriotes,  et  qu'on  accuse 
d'avoir  souffert  qu'en  sa  présence  l'un 
prêchât  impunément  le  fédéialisme  dans 
la  Société  soi-disant  populaire  de  Niort. 

7  nivôse  an  IL 
Original  signr,  A.  A'.,  W78. 

•2233.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté 
générale  décidant,  en  conformité  du  dé- 
cret de  la  Convention  nationale  de  ce  jour, 
que  le  citoyen  Ronsin  sera  mis  sur-lc- 
rliamp  en  lib>'rlé. 


t'opic,  A.  \ 


14  pluviùse  an  H, 
..  F'  4175'». 


22"iV.  —  Procés-verlial  de  transport  île 
Joseph  Faiire  et  Alexis  Allmer,  membres 
du  Comité  révolutionnaire  île  la  si'clion  du 
Monl-lllanc,  assistés  de  Louis  •  François 
Ki'U'ara,  commissaire  de  police  de  Indite 
section,  en  vertu  d'autorisation  ilu  Comité 
de  sûreté  générale.  t'M  r;i[ipartetnenl<iriupé 
p.ir  le  général  llonsin.  Imulcvard  du  Fau- 
bourg-Montmartre, n°27,où  s'est  trouvé  le- 
dit Itonsin,  mis  en  liberté  par  décret  de  la 
Convention  nationale,  recruinaissance  d 
levée  des  scellés  apposés,  le  28  frimaire, 
sur  la  porte  du  cabinet  donnant  dans  le 
salon,  perquisition  dans  ce  cabinet,  m'i  il 
ne  s'est   trouvé  aucuns  papiers    ni   elTiN 

suspecta. 

15  pliiviùT  nn  II 
Oriitinnl.  »i(rnr  lie  Kon'in,  Pt  copie  ronfornip, 
xiRnée   de    lli'(T»ra,   «le    Faiiro    cl    >l'Allnier    (.' 
pièce»),  A    N  ,  F-  4";.S'". 

22H5.  —  Lettre  de  Froment,  «piartier- 
niallre-lrésorier  du  1"  bataillon  de  l'ar- 
mée   réyolulionnnire    au    Havre. Maral,   à 


Ronsin.  général  en  chef  do  cette  r.rmée, 
lui  envoyant  copie  du  [irocés-vorbal  de 
l'organisation  de  la  6*  compagnie  de  fusi- 
liers du  I"  bataillon,  composée  de  recrues 
fournies  par  les  sections  de  la  Fraternité, 
des  Sans-Culottes  et  de  l'Observatoire,  et 
marquant  qu'il  n'y  a  pas  «i'^iulre  mutation 
dans  le  détachement  stationné  an  llavie- 

Maral. 

18,  21  venlése  an  II 
Orliiinal  si^ê   et  copie  ronfuime  (2  pieie»  , 
A.  N..  \V  77,  n°  21. 

22">6.  —  Lettre  écrite  du  quartier  géné- 
ral de  l'.irmée  révolutionnaire  par  le  gé- 
néral Ronsin  à  ••  FouquelTainville",  accu- 
sateur publi»'  du  Tribunal  révolutionnaire, 
lui  envoyant  la  leltie  anonyme  qu'il  a  re- 
çue le  malin,  au  sujet  de  sa  récente  visite 
à  SainlLazare.  où  il  aurait  eu  des  intelli- 
gences avec  un  jeune  .Vlleninnd,  qui  a  été 
conduit  au  Tribunal  révolutionnaire  et  in- 
terrogé pour  savoir  si  Ronsin  ne  l'aurait 
pas  engagé  à  retourner  à  Francfort,  et 
n'aurait  pas  parlé  avec  lui  de  rétablir  la 
royauté,  et  déclarant  i|u'il  a  été  à  Saint- 
Lazare  voir  d'anciens  compagnons  de  mal- 
heur qu'il  a  connus  comme  patriotes  à 
Sainte-Pélagie,  et  portera  un  pauvre  ilinble 
de  voiturier,  bien  innocent,  son  ordre  de 
sortie,  délivré  par  le  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, qu'il  n'a  jamais  entendu  parler  de 
l'Alleniaud  siimalé  dans  la  lettre  anonyme, 
et  n'a  pas  d'autre  réponse  à  faire  à  une 
calomnie  aussi  absurde. 

22  venli'iso  an  II. 
Original  signé  el  copie  conforme  (2  pi«Sce«i, 
A.  N.,  \V7fi.  n-  :•. 

22117.  —  Leltri-  de  .Sefer,  vidonlaire  de 
l'année  révcdiitionnaire  de  la  section  de  la 
Montagne,  à  Rimsin,  commandaiil  géné- 
ral de  l'.irmée  révolutionnaire  parisienne, 
lui  mandant  i|ue  le  capil.iine  Curbel.  i|ui 
coininanile  b<  ilélachemeni  stationné  à 
Kw'alilé-sur-Marne,  n  reçu  l'ordre  île  refu- 
ser toute  permission  pour  se  rendre  à 
Paris,  exposant  que  sa  présence  y  serait 
nécessaire  pour  retirer  des  mains  d'un 
mandataire  inlldMe  une  cassette  où  il  avait 
mis  tout  ce  qu'il  possède,  <•!  dans  la  ron- 
viclion  que  Ronsin  serait  fâché  de  savoir 
un  vrai  Snns-rulnlte  réduit  à  In  derni<Te 
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extrémité,    le    priant  il'écrire  ;i   son   capi- 
taine à  l'efl'el  de  lui  délivrer  une  permission. 


'23  vcntose  an  II. 
inal  si,i,'né,  A.  -V.,  \V  77, 


U. 


22o8.  —  Lettre  du  citoyen  Rey  au  citoyen 
Ronsin,  général  en  chef  de  l'armée  révolu- 
tionnaire, lui  demandant  des  explications 
au  sujet  de  la  suspension  de  ses  fonctions 
(pii  aurait  été  provoquée  [lar  ledit  Ronsin, 
probablement  parce  que  sa  nomination  de 
fçénéral  divisionnaire  avait  été  faite  par 
l'iiilippeaux,  déclarant  qu'il  n'avait  jamais 
vu  ce  député,  ne  lui  avait  rien  demandé  et 
ne  le  fréquentait  pas,  qu'il  ne  chcrcliail 
qu'à  faire  son  devoir,  en  donnant  pour 
preuve  ([u'au  Conseil  de  guerre  tenu  le 
2  septembre  à  Saumur,  il  avait  proposé  de 
faire  passer  l'armée  de  Mayence  par  Cholet 
et  non  par  Nantes,  et  le  priant  de  lui  faire 
rendre  la  justice  due  à  un  vrai  républicain. 

2.1  venlôse  an  II. 
(  Miginal  signé,  A.  .\.,  W  70,  n»  7. 

•2259.  —  Lettre  de  Parcin,  général  divi- 
sionnaire, adressée  de  Commune-.Mi'ian- 
cliio  à  son  ami  Ronsin,  commandant  en 
chef  de  l'armée  révolutionnaire,  lui  mar- 
quant sa  surprise  de  la  nomination  de  Ve- 
zicn  en  remplacement  de  Maubant, attendu 
qu'il  n'a  point  les  talents  nécessaires  et 
qu'en  outre  il  est  sourd,  ■■  c'est  un  foutu 
cadeau  qu'on  lui  a  fait  là",  déclarant  qu'il 
préférerait  Theurol  et  le  priant  d'agir  au- 
près du  Comité  de  salut  public  pour  em- 
pêcher la  nomination  de  Vezien  ;  quant  à 
celle  de  Rayot,  secrétaire  de  Boissay, 
comme  adjoint,  il  est  inutile  d'y  songer, 
Rayot  refusantdo  quitter  Boissay,  et  priant 
de  réserver  cette  place  à  un  patriote  de 
ses  amis,  vaimiucur  de  la  Bastille,  qui  est 
à  l'armée  de  la  Moselle,  annonçant  le  dé- 
part de  Boissay,  avec  sa  femme  et  son  se- 
crétaire, ainsi  que  de  (iroslaire,  pourl'aris, 
mais  l'aillardel,  l'imbécile,  veut  absolu- 
ment rester  à  Lyon,  «  c'est  un  véritable 
paillasse,  incapable  de  remplir  aucune 
fonction,  si  ce  n'est  celle  de  boire,  manger 
et  dormir  >.;  ajoutant  qu'il  a  appris  ce  qui 
s'est  passé  aux  Cordeliers  et  qu'on  a  célé- 
bré ici  la  fêle  de  l'Egalité,  le  spectacle 
d'un  pcujdc  immense  était  vraiment  lou- 


chant, les  Lyonnais  commencent  à  revenir 
de  leur  stupeur,  enfin  mettant  Ronsin  en 
garde  au  sujet  des  plaintes  portées  contre 
Daubigny  par  les  citoyens  de  Villefranche, 
«  ce  sont  des  foutu  gueux  qu'il  a  maltraités, 
parce  que  c'étaient  des  contre-révolution- 
naires ". 

2'i  venlôse  an  II. 
Original  signe,  A.  A'.,  W  77,  n»  21. 

2260.  —  Lctlre  adressée  de  Ville-AQran- 
chie  par  Boissay  à  Ronsin,  lui  marquant 
que  diverses  opérations,  entr'autres  le  li- 
cenciement du  7°  bataillon,  organisé  par 
arrêté  des  représentants  du  peuple  et  sup- 
primé par  un  autre  arrêté,  qui  lui  donne 
beaucoup  d'occupation  par  suite  de  la  stu- 
pidité et  l'inexactitude  que  l'on  met  à  sui- 
vre la  marche  prescrite,  les  comptes  à 
rendre  aux  représentants  pour  les  eliets 
d'habillement  et  d'équipement,  destinés  au 
détachement  de  l'armée  révolutionnaire, 
retardent  son  départ,  mais  qu'il  quittera 
avec  plaisir  cette  ville  infâme,  annonçant 
qu'il  vient  d'écrire  à  Sijas  au  sujet  du  choix 
du  citoyen  Martin,  qui  doit  le  remplacer. 


(Avant  le  25 
;inal  signe,  A .  . 


ventcse  an  II.) 
,'.,  W  77,  n'>2l. 


2261.  —  Lettre  du  citoyen  Orléans,  lieu- 
tenant de  l'armée  révolutionnaire  dans 
l'Aisne,  à  Ronsin,  général  on  chef  de  cette 
armée,  annonçant  que,  le  23  venlôse,  en 
vertu  d'une  réquisition  à  lui  délivrée  par 
le  commandant  de  la  place  de  Laon,  il 
s'est  Iransporté,  à  la  tête  d'un  détache- 
ment de  30  hommes  et  une  pièce  de  ca- 
non, à  Chavignon  près  Laon,  dont  le  maire 
et  le  greflier  avaient  maltraité  des  soldats 
de  l'armée  révolutionnaire,  qu'il  a  occupé 
l'église,  y  a  placé  un  corps  de  garde,  a 
procédé  à  l'arrestation  du  maire  et  du 
greffier,  qu'il  a  expédiés  à  Soissons,  sous 
l'escorte  de  6  cavaliers,  et  que,  voyant  la 
tranquillité  rétablie,  il  est  revenu,  en  lais- 
sant un  poste  de  neuf  hommes. 

25  venlôse  an  II. 
Original  signe,  A.  N.,  W  77,  w  21. 

2262.  —  Lettre  du  citoyen  Naudet,  con- 
cierge de  Saint-Lazare,  au  ministre  de  l'in- 
térieur, le  priant  de  vouloir  bien  faire 
transférer  le  plus  tôt  possible  les  nommés 


alO 
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ci-après,  qui  sont  soupçonnés  par  leurs  co- 
délenusd'avoir  eu  des  liaisons  particulières 
arec  Ronsin  et  d'être  de  son  parti,  et  sont 
cause  que,  depuis  deux  jours,  il  s'élève 
une  division  et  une  rixe  qu'eux-mêmes 
semblent  provoquer  à  chaque  instant  du 
jour,  ce  srmt  les  citoyens  Jaubert,  Sey- 
maiiJi.  Horace  Moiin,  Pereyra,  Desfieux, 
Ituparl,  Gellibert,  Grammonl,  père  et  fils, 
lluret,  la  Patul,  Voyaux,  Sers,  Rolerdam, 
Riimberg,  Vanhérem,  et  priant  de  faire  eu 
sorte  que  la  tranquillité  soit  rétablie,  telle 
qu'elle  était  avant  la  découverte  du  com- 
plot, assurant  que,  jusqu'au  moment  du 
Iransfèrement  de  ces  détenus,  il  fera  tout 
ce  qui  sera  en  son  pouvoir  pour  empêcher 
qu'il  n'arrive  rien  de  fAcheux. 

27  venUse  an  II. 
Copie  conforme,  A.  tf.,  W  78. 


2263.  —  Discours  prononcé  par  Ronsin, 
le  17  ventôse,  à  la  séance  de  la  Société 
des  Cordeliers,  et  dont  elle  a  arrêté  l'im- 
pression, mettant  en  garde  les  citoyens 
contre  les  modérés  et  contre  une  faction 
encore  plus  désastreuse  que  les  factions 
Urissoline  cl  dt»  l'Epalité.  qui  uni  été  écra- 
sées, celle  des  ambitieux  et  des  domina- 
teurs, montrant  le  modérantisme  coalisé 
avec  l'ambition  et  la  cupidité  pour  dé- 
clarer la  guerre  aux  vrais  amis  de  la  Révo- 
lution, dénonçant  les  impostures  et  les 
crimes  ilc  Philippoaux,  auteur  de  tant  de 
désastres  dans  les  départements  voisins 
de  la  Vcniléc,  qui  a  donné  le  signal  de 
l'oppression  contre  les  patriotes,  et  invi- 
tant les  Cordeliers,  les  Jacobins,  les  pa- 
triotes de  toutes  les  sections,  à  s'unir 
contre  les  modérés.  Ii's  Iripons,  les  ambi- 
tieux et  les  traîtres,  ledit  discours,  trouvé 
sur  le  frère  de  Ronsin,  employé  dans  les 
charrois  à  Soissons,  lors  de  son  arresta- 
tion et  lors  de  l'apposition  des  scellés 
elle?,  lui,  avec  lettre  d'envoi  du  Comité  ré- 
volutionnaire de  In  section  du  .Mnnl-ni.'inr. 

17.  'il  v<'nl6>(!  nn  II. 
Im|irimé  ot  original,  nx^né  ilo  ,Mnr<'Olial,  pri— 
Ridcnl,  et  .Mimer,  sccrtialrc,  A.  S.,  \V76,  n"  7, 

2264,  —  Héclorntion.t  de»  témoins  .sui- 
vants, reçues  par  Jimu  .\rd<>uin.  l'un  de» 


Juges  du  Tribunal  révolutionnaire,  on  pré- 
sence de  Fouquier-Tinville  : 

I»  Louis-Joseph  Roy.  âgé  de  34  ans. 
charron,  actuellement  détenu  à  Saint-La- 
zare, demeurant  rue  de  Babylone.  n*  700, 
lequel  a  dit  avoir  connaissance  que  Ronsin 
est  allé,  il  y  a  environ  10  a  12  jours,  avec 
son  étal-major  à  Saint-Liiiare.  et  qu'il  a 
ouï  dire  sur  le  préau  à  plusieurs  détenus 
que  Ronsin  ferait  sortir  certains  prison- 
niers et  qu'il  y  avait  une  liste  de  dressée 
à  cet  égard  ; 

2°  Auguste  Horix,  âgé  de  20  .ins,  natif 
de  .Mayence,  étudiant  en  philosophie,  en 
arrestation  à  Saint-Lazare,  lequel  a  dit 
qu'il  ne  connaît  Ronsin  que  de  ligure  pour 
l'avoir  vu  à  Sainte-Pélagie,  mais  qu'il  ne 
lui  a  jamais  parlé,  ni  à  personne  de  sa 
part,  qu'il  y  a  environ  15  jours,  il  a  ont 
dire  que  Ronsin  était  venu  h  Saint-Lazare, 
qu'il  y  a  effectivement  vu  deux  chevaux 
qu'un  a  dit  appartenir  à  Ronsin.  mais  ne 
l'a  pas  vu  lui-même  et  ne  lui  a  point  parlé, 
que  depuis  4  à  ">  jours  on  lui  a  appris  que 
Ronsin  avait  fait  sortir  un  prisonnier, qu'il 
y  a  environ  quinze  jours,  il  a  été  interroge 
par  des  commissaires  du  Comité  de  sûreté 
générale,  qui  lui  promirent  sa  mise  en  li- 
berté le  même  jour,  que  celui  <|ui  l'a  in- 
terrogé est  l'inlerprète national. quedepuis 
cette  é|ioque  il  n'a  entendu  parler  de  rien  ; 

3"  Jean-Claude  Picqucl.  ;\gé  de  47  ans, 
natif  de  Strasbourg,  administrateur  de 
l'Iiabillemenl  des  troupes  de  laRépubliqui-, 
di-nieurant  à  Paris,  rue  ,\euve-des-Pelils- 
Champs  maison  Reaugrand.  Iei|ue|  a  fait 
conn.iîlre  qu'il  a  ouï  ilire,  il  y  a  ipielques 
jours,  par  cpieli|ues-uns  des  .idmiiiistra- 
teurs  qui  demeurent  à  l'entresol  de  l'Ora- 
toire, qu'il  y  avait  eu  dans  le  voisinage,  A 
l'IiAtel  d'Angivillicrs,  des  affiches  incen- 
diaires concernant  les  subsistances  et  au- 
tres objets,  observant  en  outre  qu'il  a  en- 
teuilu  dire  que  Ronsin  avait  fait  entrer  p.ir 
parcelle  une  partie  de  l'armée  révolution- 
naire dans  Paris  >■!  qu'il  le  tient  du  géné- 
ral Weslermann,  de  plus  (jue  le  nommé 
Cliapel,  premier  commis  de  l'adjoint  de  la 
si'cnnile  division  de  la  (iuerre,  revenant  de 
Versailles,  a  manifesté  de  l'inquiétude  au 
sujet  de  la  situation  actuelle  el  des  inci- 
dent,-*  de  la  Société  des  C<jrdelici-s  lelati- 
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veillent    à    Ronsiii,    \iiicent,    Cliaumetle. 
Hébert  et  Momoro  ; 

t°  Joseph  Roy,  charron  à  Paris,  lequel, 
pour  compléter  sa  déclaration  précédente, 
a  dit  qu'en  revenant  à  Saint-Lazare,  plu- 
sieurs prisonniers  lui  demandèrent  la  dé- 
position qu'il  avait  faite  relativement  à 
Honsin,  entr'autres  le  nommé  Molin,  au- 
quel il  rapporta  ce  qu'il  avait  dit,  qu'alors 
Molin  le  pressa  à  plusieurs  reprises  d'en- 
trer chez  un  détenu  du  nom  de  Joly  pour 
y  boire  un  verre  de  rogomme,  qu'aussitôt 
entré,  il  se  trouva  au  milieu  de  'i  ou  0  per- 
sonnes, notamment  Desfieux  et  le  juif  Pe- 
rcyra,  qui  partagèrent  la  captivité  de  Ron- 
sin  à  Sainte-Pélagie,  et  Dupart,  marchand 
de  bois,  de  la  section  du  Bonnet-Rouge,  ils 
fermèrent  leur  porte  pour  que  l'on  fût 
tranquille,  alors  il  leur  répéta  sa  déposi- 
tion, telle  qu'il  l'avait  faite;  sur  ce  Molin 
dit  au  déclarant  qu'il  était  faux  que  Ronsin 
eût  dressé  une  liste  pour  faire  sortir  ses 
amis,  que  c'étaient  des  contre-révolution- 
naires qui  avaient  fait  courir  ce  bruit,  que 
Ronsin  leur  avait  seulement  demandé  leurs 
mémoires  pour  les  remettre  au  Comité  de 
sûreté  générale,  afin  d'obtenir  leur  mise 
en  liberté,  que  ledit  Ronsin  avait  simple- 
ment procuré  l'élargissement  d'un  charre- 
tier, que  le  greffier  Ridoux  lui  avait  aussi 
confié  qu'il  avait  entendu  parler  de  cette 
liste. 

'Il  ventôse  an  II  (11  lieures  ilu  matin). 
Original  signé,  A.  A'.,  W  78. 

2265.  —  Mandat  d'arrêt  à  la  Concierge- 
rie décerné  par  Ant. -Quentin  l''ou([uier- 
Tinville,  accusateur  public  du  Tribunal  ré- 
volutionnaire, contre  le  citoyen  Ronsin, 
général  de  l'armée  révolutionnaire,  pré- 
venu d'avoir  provoqué  l'anéantissement  de 
la  représentation  nationale  et  d'avoir  cons- 
piré contre  la  liberté  du  peuple  français, 
portant  au  verso  la  mention  de  la  mise  ù 
exécution  du  mandai  par  le  brigadier  de 
gendarmerie  Narbcati  et  de  ra[)position 
des  scellés  par  les  citoyens  Degault,  Ha- 
noi et  Lacroix,  commissaires  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  du  Mont-Rlanc. 

23  ventôse  an  IL 
Original  signé,  A.  A'.,  W  77,  n°  15. 


2260.  —  Déclaration  de  Denis  .Naudel, 
càgé  de  72  ans,  concierge  de  la  maison 
d'arrêt  de  Saint-Lazare,  reçue  par  Etienne 
Masson,  l'un  des. juges  du  Tribunal  révo- 
lutionnaire, portant  qu'il  y  a  environ 
lo  .jours,  le  général  Ronsin  est  venu  à 
Saint-Lazare  et  s'étanl  adressé  au  décla- 
rant, celui-ci,  qui  ne  le  connaissait  pas, 
le  renvoya  au  greffe,  que  Ronsin  y  de- 
manda la  sortie  d'un  citoyen,  laquelle  lui 
fut  refusée  par  le  greffier,  que  cependant 
Ronsin  a  décliné  son  nom,  ainsi  qu'il  a 
été  rapporté  au  déposant,  qui  affirme  ne 
pas  s'être  trouvé  là  dans  le  moment  oîi 
Ronsin,  étant  entré  plus  avant,  se  serait 
exprimé  en  ces  termes  :  S'il  y  a  ici  des  bons 
patriotes,  qu'ils  fassent  leurs  réclamations, 
je  déclare  que  je  m'emploierai  pour  les  faire 
sortir,  que  le  citoyen  Ridoux,  greffier  de 
ladite  maison  d'arrêt,  auquel  Ronsin  s'est 
adressé,  est  à  même  de  donner  au  Tri- 
bunal de  plus  amples  éclaircissements. 

24  ventôse  an  II  (10  heures  du  matin). 
Original  signé.  A.  A'.,  W  70. 

2207.  —  .Vutorisation  donnée  au  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  du  Mont- 
Blanc,  à  la  suite  du  mandat  d'amener 
décerné  contre  le  nommé  Ronsin,  général 
de  l'armée  révolutionnaire,  demeurant  rue 
et  boulevard  Montmartre,  n"  27,  à  l'effet 
d'apposer  les  scellés  chez  ledit  Ronsin,  de 
mettre  un  ou  deux  Sans-culottes  pour  la 
conservation  des  meubles  et  papiers,  et  de 
relever  un  gendarme,  placé  provisoirement 
pour  leur  garde,  de  même  chez  le  citoyen 
Vincent,  ad.joint  du  ministre  de  la  guerre. 

24  ventôse  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  I""  4775". 

2268.  —  Procès-verbal  dressé  par  le 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  du 
Mont-Blanc  à  la  suite  de  la  communication 
par  le  citoyen  Narbeau.  brigadier  de  la 
première  division  de  gendarmerie  natio- 
nale servant  près  les  tribunaux,  du  man- 
dat d'arrêt  décerné,  le  23  ventôse,  par 
A. -Quentin  Fouquier-Tinville,  accusateur 
public  du  Tribunal  révolutionnaire,  contre 
le  citoyen  Ronsin,  général  de  l'armée  ré- 
volutionnaire, traduit  à  la  Con('iergerie, 
sous  la   prévention   d'avoir  provoqué   l'a- 
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néantissement  de  la  représenlalion  Dalio- 
nale  et  d'avoir  conspiré  contre  la  liberté 
du  peuple  français,  transport  des  citoyens 
Joseph  Degaull,  Jean-Baptisle  Lacroix  et 
Hubert  llanot,  membres  du  Comité  révo- 
lutionnaire de  la  section  du  Mont-Blanc, 
au  domicile  dudit  Itonsin,  boulevard  Mont- 
martre, où  ils  ont  trouvé  la  citoyenne  Marie- 
Angélique  Ler|uesne,  Temme  Ronsin,  ûgée 
de  26  ans,  ainsi  que  le  citoyen  Jean-César 
Hi>nsin,  son  frère,  ci-devant  brasseur  à 
Soissons,  et  présentement  directeur  des 
relais  militaires  de  la  République,  depuis 
mai  1703,  et  apposition  des  scellés  sur  la 
porte  de  la  chambre  à  coucher  donnant 
sur  le  boulevard  et  sur  celle  d'un  cabinet 
dans  l'intérieur  du  salon,  lesdils  membres 
du  Comité  ayant  emporté  8  paires  de  pis- 
tolets d'arçon  et  demi-arçon,  un  de  poche, 
3  sabres  et  une  carabine. 

24  ventùse  an  II  (Il  heures  du  malin). 
Original  .signé.  A.  ,\.,  I'"  1775". 

•220'.».  —  Déclaration  de  Jean-I<a|itiste- 
l.éonard  Durand,  ;\gé  de  SI  ans,  demeurant 
rue  des  .Moulins,  reçue  par  Pierre-.Vndré 
Cofllnhal,  l'un  des  juges  du  Tribunal  ré- 
volutionnaire, Iciiufl  a  dit  qu'il  ne  connaît 
point  Ronsin,  qu'il  a  été  en  relations  avec 
le  «iloyen  Boulanger,  général  de  brigade, 
'.'ommaiidaiit  en  second  l'armée  révolu- 
lioiinaire,  (|u'il  est  venu  quelc}uefois  chez 
lui  avec  sa  femme  et  sa  lille.  qu'il  l'a  tou- 
jours regardé  comme  un  excellent  [lalriole, 
brûlant  de  l'amour  de  la  libellé, que  Bou- 
langer lui  a  toujours  ilit  qu'il  fallait  sou- 
iHiiir  la  Conveiitinn,  se  rallier  autour  d'elle, 
i|iie  c'était  le  seul  moyen  de  vaincre  les 
ennemis,  que  dans  sa  conversation,  on 
s'apercevait  qu'il  n'aimait  pas  Ronsin,  qu'il 
critifpiait  mémr  ses  o|)éialions  de  Lyon  et 
la  manière  dont  il  menait  son  état-major, 
i|u'il  sait  même  i|ue  Boulanger,  quoique 
«llarhé  par  étal  aux  onlres  de  Ronsin, 
n'avait  avec  lui  aucune  liaison  intime. 

'24  vonUino  an  II  (I  houro  de  relevée). 
Original  signé,  A.  N.,  W  78. 

2270.  —  Décinr.ition  de  Félix-Thornas 
Ridoiix,  ereflh'r  de  In  maison  d'arrêt  de 
Saint-Lazare,  y  demeurant,  reçue  par  (;a- 
briel  ToussoiDl  Scellier,  l'un  de»  juge»  du 


Tribunal  révolutionDaire,  portant  que,  cer- 
tain jour  de  ce  mois,  qu'il  croit  être  le 
premier  décadi,  Ronsin.  accompagné  de 
Mazuel,  vint  à  Saint-Lazare  pour  mettre  en 
liberté  un  nommé  Cocbepin,  routier,  en 
vertu  d'un  ordre  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, qu'étant  sortis  du  greffe,  ils  péné- 
trèrent dans  l'intérieur  de  la  maison,  en 
disant  qu'ils  allaient  voir  Pereyra,  Ites- 
lieux  et  Joly,  danseur  de  l'Opéra,  occupant 
chacun  une  chambre,  qu'ils  eurent  avec 
ces  trois  individus  une  conférence  asseï  lon- 
gue, que  Ronsin  el  .Mazuel  étant  descendus 
au  greffe,  Ronsin  embrassa  le  déclarant 
avec  une  effusion  extraordinaire  et  lui  dit 
ensuite  qu'il  allait  s'occuper  de  faire  mettre 
en  liberté  tous  les  patriotes,  qu'à  cet  effet 
ledit  greffier  pouvait  recevoir  des  patriotes 
détenus  dans  la  maison  de  Saint-Lazare 
des  mémoires  éiionciatifs  de  leur  conduite 
depuis  1789,  que  cette  visite  de  Ronsin 
répandit  l'alarme  dans  l'esprit  de  tous  les 
détenus,  parce  qu'alors  courut  le  bruit  (|u'il 
existait  une  liste  portant  les  noms  de 
30  patriotes  que  Ronsin  devait  faire  sortir, 
et  que  le  reste  des  prisonniers  devait  être 
massacré,  qu'il  ne  peut  cependant  pas  af- 
lirinerqiie  cette  liste  ait  réellement  existé, 
parce  iju'il  ne  l'a  point  vue. 

Ih  veiilùsu  an  II  (une  heure  de  relcvéel. 
Original  signé,  A.  N.,  W  78' 

2271.  —  déclaration  de  Claude  \rm,  dit 
Jean-Rart,  âgé  «le  13  ans,  général  «le  divi- 
sion commandant  ci-devant  la  division  «le 
Maubcuge.  demeurant  à  Taris,  rue  des 
.Marmousets  en  la  Cité,  r«'çue  par  llabriel 
l>elii''ge,juge  au  Tribunal  révolutionnaire, 
portant  i|ue  Ronsin  est  arrivé  «mi  Relgi«|iie 
à  l'armée  de  Hiimourii-z.  en  leniplacemeiil 
«le  Malar,  en  i|iialilé  «h-  commi.s.-i.iin*  ««r- 
ilonnateur,  aloi-s  i|ue  lui  commandait  le 
3''  bataillon  de  Paris,  qu'il  réclama,  ainsi 
(|uc  plusieurs  chefs  de  corps,  au«lit  Ronsin 
des  effets  d'hahillemeiit  et  «les  «haussures 
pour  h's  soldats  .sans  pouv«iir  en  obtenir 
i|ue  1res  peu,  au  point  que  les  soldaiss'on 
relourn^l■«'nt  dans  leurs  familles  et«|ue  le 
«iirp»  «le  ,10,000  licjnimcs.charg)^  «le  gnr«ler 
les  b«irilsdela  Roer.fiil  réduit, 'i  lOou  12,iilH( 
hoiiiin«-s,  ce  «lonl  l'ennemi  prollta  pour 
passer  cotte  rivière  cl  écraser  les  troupe» 
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françaises,  attendu  que  du  bataillon  du 
déclarant  il  n'échappa  que  o  ou  6  hommes, 
mais  en  évacuant  Liège  et  Bruxelles,  leur 
surprise  fut  grande  d'apprendre  que  les 
magasins  étaient  remplis  d'habillements, 
notamment  à  Liège,  où  il  y  avait  une  église 
pleine  de  souliers  avec  80,000  aunes  de 
draps,  sous  la  surveillance  de  Ronsin,  com- 
missaire ordonnateur,  et  de  Lambert,  com- 
missaire subordonné  à  Uonsin,  et  dont 
l'ennemi  s'empara,  ce  qui  n'a  pas  peu 
contribué  au  désastre  des  troupes  françaises 
en  Belgique  et  fait  présumer  que  Ronsin 
et  Lambert  étaient  alors  d'intelligence 
avec  l'infâme  Dumouriez  et  les  scélérats 
qui  ont  trahi  la  patrie. 

25  ventôse  an  II  (6  heures  du  soir). 
Original  signé,  A.  N.,  W  78,  n"  3. 

2272.  —  Déclaration  d'Henry  Yvrié,  âgé 
de  41  ans,  capitaine  au  3' bataillon  de  Paris, 
reçue  par  Jean  Ardouiu,  l'un  des  juges  du 
Tribunal  révolutionnaire,  portant  qu'à 
l'époque  de  la  retraite  des  troupes  de  la 
République,  au  mois  de  mars  1793,s'étanl 
trouvé  à  Liège,  il  avait  été  étonné  de  trou- 
ver des  magasins  remplis  de  comestibles 
et  de  vêtements  utiles  à  la  troupe,  qui 
cependant  en  avait  constamment  manqué, 
que  notamment  il  y  avait  une  espèce  d'é- 
glise ou  chapelle, remplie  de  souliers  et  de 
bottes,  que  la  hâte, qui  fut  mise  à  l'évacua- 
tion de  cette  ville,  fit  que  tous  ces  dépôts 
tombèrent  entre  les  mains  des  ennemis; 
que  le  déposant,  arrivé  à  Bruxelles, décou- 
vrit dans  une  communauté  religieuse  en- 
viron 3  à  4,000  sacs  d'avoine,  tous  mar- 
qués aux  armes  de  l'Empire,  qu'il  en 
fit  sa  déclaration  aux  états-majors  qui 
étaient  alors  à  Bruxelles,  (jue  cependant  il 
n'a  pas  eu  connaissance  que  lesdits  grains 
aient  été  enlevés,  ce  qui  dénotait  une  mau- 
vaise organisation  dans  les  fonctions  des 
commissaires  ordonnateurs,  que  s'étant 
informé  de  leurs  noms,  on  lui  avait  désigné 
Ronsin,  qu'il  déclara  ne  pas  connaître. 

26  venlôse  an  II  (10  heures  du  matin). 
Original  signé,  A.  N.,  \X  70,  n"  4. 

2273.  —  Déclaration  de  Louis-Claude 
C.e/.eron,  âgé  de  26  ans  environ,  commis 
chez  «n  receveur  de  rentes,  demeurant  à 

T.  X. 


Paris,  actuellement  détenu  à  Saint-Lazare 
et  ci-devant  à  Sainte-Pélagie,  reçue  par 
Charles  Bravât,  juge  au  Tribunal  révolu- 
tionnaire, faisant  connaître  que,  lorsque 
Ronsin  fut  mis  en  arrestation  et  conduit 
à  Sainte-Pélagie,  il  logea  avec  Pereyra, 
qu'ils  passaient  une  partie  des  nuits  à  s'en- 
tretenir et  faire  beaucoup  de  bruit,  mais 
qu'on  ne  pouvait  entendre  ce  qu'ils  di- 
saient, qu'il  croit  cependant  que,  le  soir 
où  l'on  apprit  que  Camille  Desmoulins  et 
Philippeaux  attaquaient  fortement  Ronsin 
dans  leurs  journaux  ou  écrits,  Ronsin, 
Pereyra  et  Desfieux,  qui  logeaient  ensem- 
ble, eurent  une  vive  dispute  à  ce  sujet  et 
semblaient  se  faire  mutuellement  des  re- 
proches et  que,  le  lendemain,  Ronsin  et 
Pereyra  dirent  :  Nous  avons  fait  pleurer 
hier  Madcmoiselte  Desfieux;  qu'il  sait  aussi 
que  l'étal-majorde  l'armée  révolutionnaire 
venait  souvent  à  Sainte-Pélagie,  que,  lors 
de  l'arrestation  de  Tabre  d'Eglanline,  Des- 
fieux dit  :  En  voilà  déjà  un,  il  faut  eapérer 
f/u'ils  y  viendront  tous,  et  que  tous  les  trois 
dirent  qu'il  fallait  changer  le  Comité  de 
siireté  générale,  parce  qu'il  était  gangrené, 
que  ces  trois  individus  parlaient  en  des- 
potes dans  les  prisons  et  se  vantaient  hau- 
tement que  quand  ils  seraient  dehors,  ils 
en  feraient  beaucoup  guillotiner. 

Ajoute  le  déclarant  qu'il  a  vu  dernière- 
ment Ronsin  à  Saint-Lazare,  remontant  à 
cheval,  accompagné  d'un  aide  de  camp, et 
ayant  appris  qu'il  était  venu  ou  devait 
venir,  le  jour  de  sa  visite,  Ronsin  est  allé 
chez  Pereyra  et  Desfieux,  logés  ensemble, 
qu'il  l'a  entendu  dire  à  Desfieux,  à  Sainte- 
Pélagie,  auprès  du  poste,  en  présence  de 
plusieurs  personnes  :  Je  veux  que  la  Révo- 
lution vienne  à  ce  point  que  quand  je  passe- 
rai te  Pont-Neuf,  si  je  rencontrais  unepucellu 
qui  me  convienne,  je  la  trousse  et  laf.....en 
public. 

26  ventôse  an  II  (3  heures  ilc  relevée). 
Original  signé,  A.N.,  W  78. 

2274.  —  Récépissé  par  A. -Quentin  FoU' 
quier-Tinville,  accusateur  public  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  du  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  du  .Mont-Blanc,  par 
les  mains  du  citoyen  Tessier,  adjudant  de 
ladite  section,  d'un  imprimé  intitulé  :  Dis- 
33 
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cours  prononcé  par  Rnnsin  /r  t7  tenMsi;,  d'un 
pa(|uel  à  l'adressede  Roiisin,  comninndanl 
en  chef  de  l'armée  révolutionnaire  à  Paris, 
timbré  de  Tours,  avec  la  lettre  de  ladite  sec- 
tion, indicative  de  l'envoi  des  deux  objets 
ci-dessus,  du  27  présent  mois. 

27  ventùsc  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  F'  4775". 

•227o.  —  Iitkiaration  de  Paul  f.haix,  âgé 
de  50  ans,  ci-devant  consul  d'Espasne  à 
Oslende  pour  toute  la  Belgique,  demeurant  à 
Paris,  rue  Montmartre,  maison  du  (Contrat 
Social,  n"  232,  reçue  par  Charles  Hnrny, 
l'un  des  juges  du  Tribunal  révolutionnaire, 
jiorlanl  que,  ci-devant  habitant  a  Liège, 
où  il  faisait  avec  et  pour  La  Kastide  et  Sa- 
niel  le  néfjoce  de  fusils  avec  la  République, 
il  n'eut  l'occasion  de  connaître  Ronsin 
que  le  11  janvier  1793,  se  trouvant  dans 
un  café  patriote  de  Liège,  vers  les  i  heures 
après  midi,  il  fut  instruit  par  l'avocat  Mel- 
sion,  patriote  liégeois,  qu'on  venait  de  dé- 
libérer chez,  Ronsin,  commissaire  ordon- 
nateur en  chef  de  la  Belgique,  de  mettre 
arrêt,  le  même  jour,  sur  les  fusils  et  cara- 
bines que  les  fournisseurs  de  l'armée,  La 
Raslide  et  Soniel,  avaient  achetés  pour  le 
compte  de  la  République,  en  exécution  d'un 
contrat  passé  pour  en  fournir  2(1, (K)0,  sous 
prétexte  que,  au  dire  d'un  dénonciateur, 
ccsarnie» étaient  achetéesà des  aristocrates 
pour  les  envoyer  en  Prusse  par  Venloo; 
que  a'étant  transporté  chez  Ronsin,  il  le 
trouva  dans  sa  chambre  avec  un  membre 
de  la  municipalité,  fabricant  d'armes, 
nommé  (losswin,  qu'il  croit  être  le  dénon- 
ciateur, qu'il  a  voulu  In  désabuser  en  lui 
disant  que  l'on  n'avait  acheté  de  l'arislo- 
crale  Leassence  que  7  caisses  de  fusils,  en 
conlenant  3i)3,  que  de  ces  7  caisses,  il  n'en 
restait  (|ac  2,  attendu  <|ue  les  5  autres 
étaient  parties  le  7  du  même  mois  pour 
l'arsenal  de  (jivel,cn  vertu  d'un  laisser.-pas- 
ser,  <|ue  d'après  cela  Ronsin  le  renvoya  k 
son  secrétiiire  l.eclerc,  auquel  le  déclarant 
fournit  les  niêmi's  détails  en  présence  de 
l'avocat  Lyon,  qui,  nmsuUé  par  Leclen-,  lui 
déclara  i|u'il  devait  aller  de  l'avatil.et  lui 
demanda  en  conséquence  commission  par 
écrit  pour  aller  mettre  arrêt  surlesarmes 
déposées  dans  la  maison  du  citoyen  Kim- 


pener,  bon  patriote;  qu'il  se  rendit  dans 
celte  maison  avec  Lyon,  qu'arrivé  il  compta 
les  caisses  au  nombre  de  34,  et  fil  nbser- 
ver  en  |>ni*e  perle  à  Lyon  que  dans  ce 
nombre  il  y  avait  trois  caisses  de  chemises 
qu'on  devait  livrer  pour  les  besoins  pres- 
sants de  l'armée,  qu'eu  siirtant,  le  décla- 
rant prévint  Lyon  qu'il  y  avait  encore 
6  caisses  de  fusils  dans  lu  Halle  des  dra- 
piers, sur  lesquelles  fut  pareillement  mis 
arrêt;  qu'en  rentrant  cher  lui  le  soir,  il 
trouva  des  sentinelles  à  toutes  les  portes, 
avec  consigne  donnée  par  Lyon  de  ne  rien 
laisser  sortir  de  la  maison,  qu'à  9  h.  1/2 
du  même  soir,  un  sergent  vint  le  chercher 
de  1,1  part  de  Ronsin,  cher,  lequel  il  se  fit 
accompagner  par  .Michel  Kimpcner.  lils, 
chargé  de  la  procuration  de  La  Bastide  et 
Saniel,  et  fut  escorté  par  des  fusiliers 
de  Ronsin,  qu'il  trouva  dans  une  espèce 
d'orgie  indécente  et  eut  une  altercation 
a.ssez  vive  avec  lui,  dans  laquelle  il  l'au- 
rait convaincu  de  ses  torts,  si  Ronsin  eût  été 
susceptible  d'entendre  raison,  alors  il  se 
retira,  en  conséquence  les  fusils  restèrent 
longtemps  en  arrêt  et  la  plus  grande  partie 
tomba  entre  les  mains  de  l'ennemi  par  le 
fait  de  Ronsin,  ainsi  >|ue  quantité  d'autres 
objets  d'habillement,  ainsi  qu'il  espère  le 
démontrer  à  Ronsin  en  face. 

Î7  vcnlôso  an  11  (10  liciires  «lu  mtllD]. 
Original  signi»,  A.  N.,  \V  77. 

2270.  —  Oéclaralioii  de  .Michelle  Rernard, 
femme  Leroy,  marchand  de  vin,  Auéc  de 
4'.i  ans,  demeurant  rue  Contrescarpe,  n*  10, 
reçue  |Kir  Jean  Ardouin,  l'un  di's  jupes  du 
Tribunal  révolutionnaire,  laquelle  n'a  au- 
cune connaissanci"  des  écrits  incendiaires 
qui  ont  été  afiichés  il  y  a  <|uelques  jimrs 
dans  les  rues  de  Paris,  i|u'élant  à  la  .So- 
ciété des  Cordelieis,  le  10  de  ce  mois,  elle 
a  entendu  Ronsin  dire  à  In  tribune  qu'il 
fallait  une  insurrection,  parce  qu'd  y  avait 
à  In  Convention  des  intrigants ipii  siégeaient 
dans  la  Montagne,  i|ue  Ronsin  désigna 
Camille  l)esmouhn!<,  Plnlip|>eanx,  ilourdon 
(le  l'Oise  el  Fabre  d'Eglanlino,  et  cjue  ces 
scélérats  étaient  ceux  qui  faisaient  incar- 
cérer cl  AMossiner  les  |>ntriotes,  que  celle 
insurrection  était  nécessaire  pour  faire 
juger  loB  (ta  députés  qui  aonl  délenus.que 
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dans  les  deux  séances  suivanles,  Carrier, 
Hébert,  Vincent,  Ancar,  Bourgeois  et  Mo- 
moro  onl  prêché  les  mêmes  principes,  en 
appuyant  fortement  la  motion  de  Ronsin 
et  disant  que  le  peuple  ilevait  veiller  à  ce 
que  ces  factieux  ne  parvinssent  pas  à  op- 
primer les  patriotes,  qu'elle  a  connais- 
sance que  dans  le  jardin  des  Cordeliers. 
il  a  été  vendu  ou  distribué  du  beurre  et 
des  œufs,  mais  qu'elle  ignore  par  l'ordre 
de  qui. 

27  ventôse  an  II  (10  heures  du  matin). 
Original  signe,  A.  N.,  W  78. 

2277.  —  Déclaration  de  Louis  Drot,  âgé 
de  2S  ans,  gendarme  de  la  21°  division, 
demeurant  rue  Denis,  reçue  par  Pierre- 
André  Coflinbal,  juge  au  Tribunal  révolu- 
tionnaire, exposant  qu'étant  d'ordonnance 
cbez  le  général  Ronsin,  il  y  a  environ 
12  jours,  celui-ci  arriva  avec  deux  autres 
particuliers,  dont  l'un  avait  l'air  d'un  gé- 
néral, et  dans  la  cour,  tandis  que  lui  était 
au  corps  de  garde,  Ronsin  examina  la  lame 
de  son  sabre  et  celle  de  son  camarade,  et 
lorsqu'il  fut  question  des  subsistances  qui 
manquaient,  il  dit  que  dans  15  jours  le 
jugement  dernier  allait  venir. 

11  ventôse  an  II  (midi). 
Original  signé,  A.  N.,  W  77. 

2278.  -  Déclaration  de  Jean-Baptiste 
Dalloyeau,  âgé  de  32  ans,  gendarme  de  la 
21°  division,  demeurant  lue  Denis,  n°  208, 
reçue  par  Pierre-André  Cofflnhal,  juge  au 
Tribunal  révolutionnaire,  portant  qu'étant 
d'ordonnance  chez  Ronsin,  rue  de  Choi- 
seul,  n°  17,  il  vit  Ronsin  et  un  gros  bel 
homme,  qu'on  lui  a  dit  être  Boulanger,qui 
se  promenaient  dans  la  cour  en  se  tenant 
sous  le  bras,  séparés  do  leurs  aides  de 
camp,  qu'il  a  entendu  Ronsin  parler  à  son 
compagnon  des  subsistances,  qu'ensuite 
tous  les  deux  onl  sorti  leurs  sabres  et  ont 
examiné  les  lames,  que  le  déclarant  a  sorti 
le  sien  et  a  montré  la  lame  à  Ronsin,  le- 
quel lui  a  dit  que  cette  lame  était  un  da- 
mas et  que,  (junique  rouillée,  elle  était  bien 
dans  le  cas  de  trancher,  et  a  ajouté  que  d'ici 
à  15  jours  le  jugement  dernier  arriverait. 

27  ventôse  an  II  (midi). 
Original  signé,  A,  .V.,  W  76. 


2279.  —  Déclarations  des  témoins  sui- 
vants, reçues  par  Charles  llarny,  l'un  des 
juges  dn  Tribunal  révolutionnaire,  savoir, 
de  : 

1°  Alexandre  Sagniel.àgé  de  ."ÎO  ans,  né- 
gociant à  Paris,  rue  de  Grammont,  n"  28, 
lequel  a  fait  connaître  qu'étant  à  Liège 
depuis  le  10  novembre  1792  jusqu'en  mars 
1793,  comme  fournisseur  de  fusils,  habil- 
lements et  autres  objets,  en  vertu  de  mar- 
chés passés  avec  les  ministres,  à  l'époque 
où  Ronsin  fut  dans  cette  ville  en  qualité 
de  commissaire  ordonnateur  en  chef,  il  y 
manifesta  l'intention  du  complot  qui  parait 
se  découvrir  aujourd'hui  contre  la  Répu- 
blique, que  par  son  fait,  soit  de  négligence, 
mésintelligence,  ineptie  ou  mauvaise  foi  de 
lui  ou  de  ses  agents,  plus  de  4,000  fusils 
et  autres  objets,  que  le  déclarant  voulait 
fournir  à  la  République,  furent  perdus  et 
tombèrent  presque  tous  entre  les  mains 
des  ennemis;  que  depuis  le  déclarant  s'est 
rendu  à  Paris,  tant  pour  y  obtenir  justice 
que  pour  rendre  compte  de  la  mauvaise 
conduite  de  ce  faux  républicain,  mais  que 
sa  toute-puissance  et  celle  de  ses  com- 
plices l'ont  empêché  jusqu'à  ce  jour  de 
réussir,  qu'il  a  préparé  sur  toute  sa  con- 
duite dans  ce  pays  un  mémoire  qu'il  s'en- 
gage à  présenter  au  juge  ou  à  l'accusateur 
public  du  Tribunal,  sous  deux  jours,  et 
qui  mettra  le  Tribunal  à  portée  de  juger 
de  l'honnêteté  et  du  patriotisme  de  cet 
homme; 

2°  Nicolas-Michel  Jolivet,  âgé  de  37  ans, 
employé  de  l'Administration  des  transports 
militaires  et  ci-devant  agent  de  la  Répu- 
blique à  Liège,  demeurant  à  Paris,  rue  de 
la  Monnaie,  n"  31,  lequel  a  dit  que  pen- 
dant qu'il  était  à  Liège,  il  eut  l'occasion 
de  voir  la  conduite  immorale  de  Ronsin, 
ses  orgies  indécentes  et  propres  à  dégoû- 
ter tout  honnête  citoyen  de  la  liberté  ré- 
publicaine, que  toutes  les  vexations  arbi- 
traires qu'il  a  exercées  dans  ce  pays  l'y 
font  regarder  de  si  mauvais  œil  qu'à  son 
nom  seul  le  Liégeois  frémit  d'horreur,  qu'à 
l'égard  des  fournitures  de  fusils  par  Sa- 
gniel  et  autres,  le  déclarant,  après  en 
avoir  référé  au  ministre  des  affaires  étran- 
gères, en  reçut  l'ordre  de  faire  lever  les 
Bcellés  que  Honsin  avait  fait  apposer,  qu'il 
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fui  le  voir  |iour  lui  communiquer  cel  ordre, 
qui  est  la  seule  fois  qu'il  le  vit,  mais  qu'il 
sait  que  ce  Ronsin  a  causé  les  plus  grands 
mnux.relalivement  aux  subsistances,  dans 
ce  pays,  en  empi'chant  les  citoyens  des 
campagnes  d'apporter  leurs  denrées  dans 
les  magasins  de  l'armée  française,  par  les 
mauvais  traitements  qu'ils  essuyaient  dans 
ses  bureaux,  lorsqu'ils  venaient  faire  viser 
leurs  bons,  d'où  il  résulte  que  la  Républi- 
que a  été  obligée  de  passer  des  marchés 
désastreux,  entr'autres  un.  signé  en  jan- 
vier 1793,  par  lequel  le  sac  d'avoine  était 
payé  au  fournisseur  à  raison  de  2o  livres 
en  numéraire,  tandis  que  la  récolle  de  1792 
était  encore  en  enlierdansles  magasins  des 
fermiers  du  pays  de  Liège,  ajoutant  que 
les  coopérateurs  des  vexations  de  Ronsin 
étaient  les  nommés  Marie.  Iluguenin,  qu'on 
lui  a  dit  avoir  été  commis  de  barrière,  que 
s'il  en  est  besoin,  il  donnera  de  plus  amples 
détails  aux  débats  lors  du  jugement. 

27  venlose  an  II  (C  heures  de  relevée). 
Original  sipné,  A.  N.,  W  78. 

2280.  —  Déclaration  de  .Marcel  Régnier, 
commissaire  des  guerres,  chargé  de  la  po- 
lice de  la  maison  du  Champ  de  Mars,  y 
demeurant,  reçue  par  Ktienne  Foucault, 
l'un  des  juges  du  Tribunal  révolutionnaire, 
poi'lant  que  vers  le  20  du  premier  mois  de 
l'an  seciind  de  la  République,  le  citoyen 
Ronsin  se  présenta  au  déclarant  dans  la 
maison  du  Champ  de  Mars  et  lui  dit  que 
cette  maison  était  destinée  à  loger  l'armée 
révolutionnaire  toute  entière,  à  quoi  il  lui 
répondit  que  le  dépôt  général  des  hi\pi- 
taux  des  armées  occupait  plus  de  la  moi- 
tié de  celle  maison  cl  qu'on  ne  pourrait, 
sans  faire  un  tnrl  notoire  à  la  République, 
changer  cette  deslinalion,  le  général  Ron- 
sin persista  h  répéter  qu'il  prendrait  loulc 
la  maison  et  que  le  dépiM  général  des  hô- 
pitaux serait  évacué,  le  comparant  ayant 
envoyé  CCS  obscrvalion»  au  ministre  de  la 
guerre  .sur  l'inconvénient  de  transférer  ce 
dépAl,  le  général  Ronsin  vint,  quelques 
jours  après,  acrompagm'  deipielques  aides 
de  camp,  reprcicliant  nu  iléclnr.int  d'élre 
un  vieux  inlri^vint,  de  sioilenir  les  établis- 
semenis  falL^dans  la  maison  pour  y  placer 
sr's  enfanlx.  d'aviiir  iniriuué  .luprès  tic   la 


section  alin  de  s'opposer  au  logement  de 
l'armée  révolutionnaire,  ajoutant  qu'il  lui 
ferait  perdre  sa  place  et  qu'il  serait  le  pre- 
mier qu'il  ferait  arrêter  révolulionnaire- 
ment,  et  sur  ce  que  le  citoyen  Régnier, 
neveu,  observait  au  général  que  son  oncle 
n'était  pas  ce  qu'il  disait,  ses  aides  de 
camp  le  prirent  au  collet  et  le  menacèrent 
de  leurs  sabres,  que  onze  citoyens  pré- 
sents à  cette  scène  peuvent  l'attester.  Sur 
l'observation  du  comparant,  le  ministre  de 
la  guerre  chargea  son  adjoint  liaulhier  de 
vériller  les  faits:  lors  de  cel  examen  dans 
la  maison  du  Champ  de  Mars,  les  citoyens 
Rrichel  et  I.eclerc,  chef  des  bureaux  Judit 
Gauthier,  qui  l'accompagnaient,  dirent  au 
déclarant  qu'ils  avaient  décidé  entre  eux 
que  l'armée  révolutionnaire  devait  être 
réunie  toute  entière  dans  cette  maison  et 
qu'un  autre  élablissemenl  ne  pouvait  y 
élre  conservé.  Quelques  jours  après  la  me- 
nace du  général  Ronsin,  le  déclarant  fut 
suspendu  de  ses  fonctions  et  ce  ne  fut 
qu'au  bout  d'un  mois  à  6  semaines  et  à 
la  suite  d'une  démarche  du  Déparlemenl 
de  Paris  qu'il  fut  réintégré.  Dans  la  pre- 
mière décade  de  pluviAse  dernier,  des 
hommes  de  l'armée  révolutionnaire,  ar- 
més de  fusils  et  de  bayonnettes  au  bout,  se 
présentèrent  chez,  lui,  A  7  ou  X  heures  du 
soir,  sous  un  faux  prétexte,  pour  le  meltre 
en  arrestation,  procès-verbal  en  fut  dressé 
et  envoyé  à  rét,-il-major  de  l'armée  révo- 
lutionnaire, commandée  alors  par  le  ci- 
toyen Crimmont,  lequel  onlonna  une  in< 
formatii.n  eonlre  les  coupables,  qui  fut 
faite  par  le  citoyen  Ilalme.  commandant 
de  bataillon,  et  envoyée  au  ministre  de  la 
guerre,  et  quoique  celle  affaire  soit  de  la 
plus  graniie  gravité,  elle  tomba  dans  l'ou- 
bli, fait  étrange. 

Autre  déclaration  d'Adam-Josepli-Kuhm 
l.eromie,  tailleur,  rue  de  Seine,  membre 
du  Club  des  Cordeliers,  et  rommaiidonl  en 
secDiul  de  In  force  année  de  la  section  de 
ITnilé,  lequel  dit  ne  cominllre  Ronsin  que 
pour  l'avoir  vu  seulement  une  fois  nu  Club 
des  Cordelii'rs,  le  surlendemain  ou  le  len- 
demain qu'il  est  sorti  de  prison,  cl  n'a 
aperçu  Vinrent  qu'au  (^lub  électoral. 

27  vcnliW  BU  II  (6  liPiireii  de  relev*«). 
OrliruLil  oiifni*.  A     N..  \\  77.  n'7. 
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2281.  —  Interrogatoire  sommaire  subi 
devant  François-Hené  Dumas,  vice-prési- 
dent du  Tribunal  révolutionnaire,  en  pré- 
sence de  Michel-Nicolas  tlrébauval.  substi- 
tut de  l'accusateur  public,  par  Charles- 
Philippe  Ronsin,  âgé  de  42  ans,  natif  de 
Soissons,  demeurant  à  Paris,  boulevard 
Montmartre,  n"  2",  général  de  l'armée  ré- 
volutionnaire, avant  la  Révolution  homme 
de  lettres,  extrait  de  la  Conciergerie, 
auquel  il  est  demandé  s'il  a  conspiré 
contre  la  République,  a  répondu  négative- 
ment, s'il  a  un  défenseur  et  s'il  veut  qu'on 
lui  en  nomme  un.  a  répondu  qu'il  fait 
choix  comme  défenseur  du  citoyen  Dau- 
bigny,  adjoint  du  ministre  de  la  guerre. 

28  ventôse  an  II  (Il  heures  du  nnatin). 
Original,  signé  de  Ronsin,   Dumas,  Grcbau- 
val  et  n.  ^VollT,  A.  N.,  W  78. 

2282.  —  Déclaration  des  témoins  sui- 
vants, reçues  par  Charles  Harny,  l'un  des 
juges  du  Tribunal  révolutionnaire  : 

l'  Henry-Catherine  Blanchard,  âgé  de 
a9  ans,  concierge  de  la  maison  d'arrêt  de 
Picpus,  y  demeurant,  lequel  a  dit  qu'il  y 
a  environ  î>  semaines  et  peu  de  temps 
après  l'élargissement  de  Ronsin,  ce  parti- 
culier se  présenta  dans  sa  maison  avec 
trois  autres  individus  de  lui  inconnus,  qu'il 
lui  demanda  après  Saint-Prix,  c|ui  se  trou- 
vait alors  dans  son  guichet,  auquel  il  parla 
devant  tout  le  monde,  que  ledit  Ronsin 
manifesta  l'intention  d'entrer  de  plein  pied 
dans  l'intérieur  de  cette  maison,  mais  que 
l'ayant  arrêté  en  lui  disant  :  On  n'entrepas, 
Ronsin  lui  répondit:  Cela  m'étonne,  j'cnlrc 
partout,  i\\x"\\  lui  répliqua  :  Tu  n'entreras 
pas  ICI  sans  permission:  qu'alors  Ronsin  se 
retira  dans  un  cabaret  en  face  avec  ses 
camarades  et  deux  femmes,  où  ils  restè- 
rent plus  de  deux  heures,  que  ce  sont  les 
prisonniers  qui  le  virent  arriver  qui  lui 
apprirent  que  c'était  Ronsin,  qu'il  ne  l'a 
pas  revu  depuis  ; 

2"  -Michel-François  Pelletier,  âgé  de 
33  ans,  l'un  des  gardiens  de  la  maison 
d'arrêt  de  Picpus,  y  demeurant,  lequel  a 
dit  qu'il  y  a  environ  .'î  semaines,  Ronsin  est 
venu  à  la  maison  d'arrêt  de  Picpus  avec 
2  ou  3  aides  de  camp,  tous  en  uniforme, en 
ayant   l'air  de   vouloir    entrer    dans    la 


maison  qu'il  demanda  à  visiter,  que  lui 
ayant  répondu  que  l'on  n'entrait  pas  sans 
permission,  il  trouva  cette  réponse  éton- 
nante, disant  que  lui  eulrait  pnrtout,  qu'il 
parla  au  nommé  Saint-Prix,  détenu  dans 
cette  prison,  qui  se  trouva  au  guichet, 
qu'ils  s'entretinrent  devant  tout  le  monde, 
et,  à  ce  qu'il  croit,  leur  conversation  roula 
sur  les  pièces  de  théâtre,  qu'après  s'être 
retirés,  ils  entrèrentdans  un  cabaret  voisin, 
où  ils  dînèrent  avec  deux  femmes,  à  ce 
qu'on  lui  a  dit. 

3"  Jacques-Denis  Poncet,  âgé  de  43  ans, 
gardien  de  la  maison  d'arrêt  de  Picpus,  y 
demeurant,  lequel  a  dit  qu'il  y  a  environ 
îi  semaines  Ronsin  et  3  ou  4  aides  de 
camp  ou  officiers  se  présentèrent  à  la  mai- 
son de  Picpus,  où  ils  demandèrent  à  en- 
trer, que  lui  ayant  répondu  qu'on  n'entrait 
pas,  il  dit  que  cela  ;était  étonnant,  qu'il 
entrait  partout,  V)ue  Saint-Prix  so  trouvant 
au  guichet,  il  lui  parla  devant  tout  le 
monde,  puis  se  retira  et  fut  dîner  dans 
un  cabaret  voisin  avec  sa  société  et  deux 
femmes,  mais  que  ces  dernières  ne  se  pré- 
sentèrent pas  à  la  maison  de  Picpus. 

28  ventôse  an  II  (11  heures  du  matin). 
Original  signé,  A.  N.,  W  78. 

2283.—  Déclaration  de  Jean-lî.iplisic  Du- 
grain,  âgé  'de  29  ans,  marchand  de  buis, 
rue  des  Fossés-Saiiit-Bernard,  actuelle- 
ment détenu  à  la  maison  d'arrêt  des  Ecos- 
sais, reçue  par  Jean  Ardouin,  l'un  des  ju- 
ges du  Tribunal  révolutionnaire,  portant 
qu'étant  en  arrestation  à  Sainte-Pélagie, 
il  y  a  vu  le  général  Ronsin,  dont  la  société 
ordinaire  était  composée  de  Desfieux,  Pe- 
reyra  et  Dubuisson,  qui  vivaient  ensemble 
et  n'admettaient  dans  leur  chambre  que 
ceux  qu'ils  regardaient  dans  leur  sens 
comme  patriotes,  que  lui  n'y  était  pas 
reçu,  parce  que  Ronsin  et  Pereyra  ne  le 
considéraient  pas  comme  patriote,  n'étant 
pas  extra-révolutionnaire,  cependant  qu'il 
a  mangé  une  seule  fois  avec  eux  le  jour  où 
Ronsin  a  obtenu  sa  liberté;  que  Ronsin 
avait  demandé  à  plusieurs  détenus  des 
mémoires  sur  leur  conduite  et  leur  avait 
promis  de  s'employer  pour  leur  procurer 
leur  élargissement,  qu'à  la  requête  de 
l'un  des  détenus,  dont  il  ne  se  rappelle 
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plus  le  nom.  il  a  présenlé  un  mémoire 
ileslin<-  à  Hcnsiii,  qui  devail  l'appuyer 
romine  ceux  qui  lui  avaient  été  remis; 
qu'il  a  connaissance  que  dans  In  i-hainlire 
occupée  par  Roiisin,  Pereyra  el  De^lii-ux, 
il  y  a  eu  dans  dillÏMeules  nuits  des  oriifics 
qui  ont  causé  beaucoup  d'inquiéludi'  au 
concierge,  qu'il  a  également  connaissance 
que  lo  général  Ilanriot  el  cinq  ii  six  de  ses 
aides  de  camp  sont  venus  une  fois  rendre 
visite  à  Honsin  environ  sur  les  onze  heures, 
midi,  et  qu'ils  sont  restés  au  plus  ">  mi- 
nutes, que  Boulanger,  chef  de  division  de 
l'armée  révolutionnaire,  y  allait  très  fré- 
quemment, ainsi  que  d'autres  individus, 
de  lui  inconnus. 

28  ventôse  an  II  (G  lieurcs  du  soir,. 
Oripinal  signé,  A.  N.,  W  78. 

228*.  —  Procès-verlial  île  transport  de 
(lOdard  et  Dnngé,  administrateurs  de  Po- 
lice, accompagnés  d'Au/.olles,  commissaire 
de  police  do  la  section  des  Droits  de 
l'Homme,  à  la  Force,  où  ils  ont  interpellé 
le  coiicierfre  liault  de  leur  déclarer  si  les 
nommés  Ronsin,  Momoro,  Hébert  et  Si- 
mon, députés,  ne  se  sont  pas  présentés  à 
la  Force  pour  voir  des  détenus,  lequel 
Baull  a  répondu  avoir  effectivement  vu,  il 
y  a  trois  semaines,  le  citoyen  Ronsin  sortir 
delà  maison,  et  ils  ont  eiisuilr  reçu  la  décla- 
ration du  citoyen  Richelot,  commis  greffier 
de  la  Force,  d'après  laquelle  un  particu- 
lier, revêtu  d'un  habit  de  général,  se  se- 
rait présenté  pour  voir  le  détenu  l'alluy, 
en  disant  ([u'il  éliiil  1.^  géniTnl  Honsin,  et 
qu'entré  vers  ".•  heures  1/2  du  mutin, il  se- 
rait sorti  do  In  Force,  vers  II  heures,  mais 
que  ne  l'ayant  pas  suivi  dans  sa  visite, 
ledit  Richelot  ignore  si  Ronsin  alla  voir 
d'autres  détenus,  avec  envoi  de  ce»  décla- 
rations il  Fou(|uier-Tinville,  ncrusalcur 
|>ulilic  ilu  Tribunal  révolutionnaire. 

2K  vonl6ac  an  II. 
Copie  conforme,  iiKni^e  de  Ooilanl,  mlnilnin- 
Iralcur  de  Police,  A.  N.,W  76.  n*  0. 

228!).  —  Procès-verbal  de  transport  de 
François  Dangé,  administrateur  de  Police, 
iinompagné  du  citoyen  llrandpré,  ayant 
le  département  clex  prisons  pur  ordre  du 
ministre  do  l'intérieur,  en  la   maison  de 


suspicion  de  la  Rourbe,  où  ils  ont  reçu  les 
déclarations  de  Lîuiis-François  Rrissollier, 
concierge,  au  sujet  de  la  venue  de  Ronsin, 
il  y  a  environ  3  semaines,  qui,  sans  per- 
mi.ssion,  était  venu  voir  ileux  détenus  du 
iiomdeFrey.beaux-fréresdiM'.liabot.auijuel 
Itonsiu  il  avait  enlevé  son  sabre  au  grelTe, 
de  lacitoyenne  Huyet,  femmedu concierge, 
et  des  gardiens  Lambetin  et  nesjardins, 
ensuite  ils  ont  interrogé,  au  sujet  do  la  vi- 
site de  Ronsin,  le  citoyen  Emmanuel  Frey, 
;lgé  de  2S  ans,  natif  de  Brunu  en  Moravie, 
le(]uel  a  déclaré  qu'il  avait  connu  Ronsin, 
lors  de  sa  détention  à  Sainte-Pélagie,  où 
il  a  remarqué  que  les  opinions  de  Ronsin 
l'Iaifut  toutes  en  faveur  il'IIébert  et  de  ses 
adhércuts,  qu'avant  le  triomphe  de  Ron- 
sin, il  n'avait  voulu  avoir  avec  lui  aucune 
espèce  de  rapport,  mais  qu'au  moment  où 
tout  le  monde  s'est  déclaré  en  sa  faveur,  il 
a  cru  devoir  retirer  de»  mains  de  la  ci- 
toyenne Fran((ueville  une  note  sur  les 
propos  tenus  par  ledit  Ronsin  sur  le  compte 
des  Comités  de  salut  public  et  de  sAreté 
générale,  el  l'a  même  recherché,  dan»  la 
crainte  du  mal  qu'il  aurait  pu  lui  faire, 
qu'après  sa  S(utie  de  Sainte-Pélagie,  Ron- 
sin est  venu  dans  la  maison  d'arrêt  de 
la  Rourbe,  et  y  a  manifesté,  il  y  a  3  se- 
maines, l'espoir  du  triomphe  prochain 
des  patriotes,  est  resté  dans  sa  chambre 
environ  un  quart  d'heure,  qu'auparavant  il 
avait  été  voir  un  citoyen  Lambert,  autrefois 
détenu  a  Sainte-Pélagie, et  en  pnriantavail 
iléclaré  i|u'il  n'était  venu  cjue  pour  visiter 
ses  anciens  compagnons  d'infortune,  ainsi 
qu'il  l'avait  déjà  fait  à  Saint- Lazare  et  à 
Sainte -Pélagie.  En  outre,  ledit  Frey  a  in- 
diqué les  noms  de  dilTérentes  personnes 
qui  pourraient  donner  des  renseignements 
sur  Ronsin,  à  charge  et  à  déclnirge,  el  a 
signalé  comme  ses  parti.sans  présumés  les 
citoyens  Deslieux,  Pereyra  et  Dubuistsun, 
el  comme  ses  antagonistes,  .Molliii,  1)e- 
lonne  et  llonliomme,  ilis.int  que  Mojlin  lui 
a  souvent  fourni  des  détails  sur  les  propos 
infâmes  de  Ronsin,  surtout  Contre  Robes- 
pierre, qu'il  a  vu  venir  à  Sainte-Pélagio 
plus  de  cent  personnes,  tant  Cordelicm 
c|uc  Jacobins,  el  presque  tout  l'éiat-niiOor 
de  l'iirmée  révidulionnaire,  i|Ui- Monioro  el 
lloulanger  s'y  sont  rendus  très  fréi|uent- 
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inent,  et  qu'en  particulier  Monioro  a  eu 
plusieurs  conférences  coulidentiplles  avec 
Hoiisin,  que  celui-ci  el  son  parti  avaient 
inspiré  une  telle  terreur  au  concierge  et  à 
sa  femme  qu'ils  ne  pouvaient  s'opposer 
aux  visites  illégales  qu'on  lui  faisait,  el  a 
ajouté  que  lors  de  sa  visite  à  la  maison  de 
la  rue  de  la  Bourbe,  Ronsin  a  promis  au 
déclarant  de  procurer  à  sa  sd'ur,  femme 
Chabot,  toutes  les  permissions  el  facilités 
pour  le  voir,  mais  qu'elle  n'en  avait  point 
profilé,  et  que  depuis  celte  visite  sa  sœur 
ne  s'est  point  introduite  dans  la  maison 
par  l'intermédiaire  de  Honsin. 

Lesdits  Dangé  et  Orandpré  ont  ensuite 
fait  venir  le  nommé  Siegmond-Gottlob-Ju- 
nius  Frey,  ?igé  de  36  ans,  natif  de  Brunn 
en  Moravie,  lequel  interrogé  au  sujet  des 
visites  de  Ronsin,  a  déclaré  avoir  connu 
Ronsin  à  Sainte-Pélagie  et  avoir  envoyé, 
conjointeraent  avec  son  frère, deux  dénon- 
ciations au  Comité  de  sûreté  générale,  tiui 
ont  été  remises,  à  ce  qu'il  croit,  au  député 
Merlin  par  la  citoyenne  Franqueville,  mais 
qu'une  3«  dénonciation  a  été  retirée,  lors 
du  triomphe  éclatant  de  Ronsin,  de  peur 
de  s'en  faire  un  ennemi  irréconciliable  ; 
que  Vincent  était  venu  vers  le  20  pluviôse 
ù  la  Bourbe,  où  il  était  resté  environ 
une  heure, et  s'était  transporté  dans  beau- 
coup d'autres  prisons  pour  voir  ses  com- 
pagnons d'infortune,  qu'à  Sainte-Pélagie, 
il  faisait  entrer  de  sa  pleine  autorité  qui 
bon  lui  semblait,  que  dans  la  maison  d'ar- 
rêt de  la  rue  de  la  Bourbe  il  avait  beau- 
coup déblatéré  contre  Bourdon,  de  l'Oise, 
PhilippeauxelEabred'Eglantine,  qui,  à  l'en- 
tendre, devaient  bien  lût  al  1er  à  la  guillotine. 

Après  cette  déposition, le  conciergeétant 
mis  en  demeure  de  déclarer  combien  de 
fois  Ronsin  s'était  introduit  dans  la  maison 
de  la  Bourbe  et  par  quels  moyens,  a  ré- 
pondu qu'il  y  a  environ  3  semaines,  Ron- 
sin s'était  présenté  à  la  maison  d'arrêt  et 
avait  demandé,  au  premier  guichet,  le  ci- 
toyen Guinebault,  gardien,  qui  l'avait  ques- 
lionné  sur  ses  intentions,  le  visiteur  ayant 
répondu  :  Je  suis  lionsiu,  rjdnénd  de  l'ar- 
mée riivohiiionnaire,  le  concierge  lui  avait 
objecté  qu'il  ne  croyait  pas  que  cette 
qualité  fût  suffisante  pour  entrer,  Ron- 
sin répliqua  d'un  ton  imposant  :  JN'c  veux- 


tu  pas,  je  vais  me  retirer.  Je  ferai  voir 
qui  je  suis,  car  j'ai  le  droit  d'entrer  par- 
tout, de  te  surveiller,  toi  et  la  maisoii, 
qu'alors  lui,  concierge,  dans  la  crainte 
que  lui  inspirait  Ronsin,  le  laissa  entrer, 
en  lui  demandant  au  surplus  ce  qu'il  vou- 
lait, Ronsin  dit  :  Je  veux  y  voir  d'abord  le 
dedans,  puis  je  ferai  ma  ronde  au  dehors, 
cl  il  entra  seul,  le  concierge  ne  put  l'ac- 
compagner, étant  retenu  au  greffe  pour 
affaires  pressées,  mais  prit  cependant  la 
précaution  de  lui  faire  quitter  son  sabre, 
qu'environ  trois  (|uarts  d'heure  après,  il 
voulut  aller  le  retrouver,  mais  que  l'aper- 
cevant à  la  fenêtre  de  la  chambre  des 
deux  beaux-frères  de  Chabot,  il  le  laissa 
et  retourna  à  son  poste,  que,  quelque 
temps  après,  voulant  aller  le  rejoindre, 
il  apprit  qu'il  était  parti.  Sur  la  demande 
à  lui  faite  pourquoi  il  n'avait  pas  informé 
sur-le-champ  l'administration  de  Police 
de  la  violence  exercée  sur  lui  par  Ronsin, 
il  répondit  qu'il  l'avait  cru  sur  parole  et 
au  droit  de  surveillance  qu'il  s'attribuait. 

Puis  le  citoyen  Guinebault,  porte-clef, 
invité  à  déclarer  s'il  avait  connaissance 
que  Ronsin  se  fût  introduit  dans  la  mai- 
son d'arrêt,  déclara  qu'en  effet,  Ronsin 
s'étant  présenté  à  la  porte  du  premier 
guichet,  demanda  le  concierge,  qui  lui  fit 
observer  que,  (]uoique  général  de  l'armée 
révolutionnaire,  Il  n'avait  pas  le  droit  d'en- 
Irer  dans  la  maison,  mais  que  sur  la  me- 
nace de  Ronsin  de  se  retirer  el  de  se  faire 
connaître,  le  concierge  l'avait  laissé  entrer. 

Après  celte  déposition,  les  citoyens  Dangé 
et  Grandpré  ayant  fait  venir  le  citoyen 
Lambert,  ci-devant  négociant,  âgé  de  65  à 
06  ans,  demeurant  à  Paris,  rue  de  la  Loi, 
n»  00,  lui  ont  demandé  s'il  avait  connais- 
sance que  Ronsin  fût  venu  dans  la  maison 
d'arrêt,  lequel  a  répondu  qu'il  y  a  environ 
un  mois,  étant  dans  le  greffe,  il  a  vu  en- 
trer le  citoyen  Ronsin,  qu'il  a  reconnu 
pour  l'avoir  vulor.s  de  sa  détention  à  Sainlo- 
Pélagie,  et  qu'il  lui  a  ditboniour,qnc  Iton- 
sin  avait  pris  sur-le-champ  le  chemin  de 
l'intérieur  de  la  maison,  où  il  ne  l'avait 
point  suivi,  qu'il  ignoie  quel  était  l'objet 
de  sa  visite  el  le  temps  qu'il  y  est  resté. 

28  ventôse  an  II. 
Expédition  conforme  àla  minute,  A.  W.,  W78. 
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2286.  —  Déclarations  des  témoins  sui- 
vants reçues  par  Charles  Harnv,  l'un  des 
juges  du  Tribunal  révolutionnaire  : 

1°  JosepU-Guillaume  Rriiicard,  âgé  de 
31  ans,  charron  à  Paris,  rue  du  Bac,  n°ooO, 
détenu  à  Saint-Lazare,  lequel  a  fait  coii- 
naitre  qu'il  y  a  environ  3  semaines  ou  un 
mois,  se  trouvant  à  la  geôle  de  Saint- 
Lazare,  il  y  a  vu  le  nommé  Ronsin  causer 
avec  différents  détenus,  qu'il  ignore  s'il 
est  entré  dans  d'autres  chambres  de  l'in- 
térieur, qu'il  sait  qu'à  l'occasion  du  décret 
du  3  du  présent  mois  concernant  les  déte- 
nus, il  y  a  eu  une  sorte  de  repas  fraternel 
dans  une  chambre  du  3*,  ce  qui  a  donné 
lieu  à  y  renouveler  une  espèce  de  société, 
que  même  sur  la  porte  avait  été  mfse  une 
afdche  contenant  une  indication  à  ce  sujet, 
et  qui  fut  déchirée,  parce  que  cela  parais- 
sait dénoter  l'intention  de  faire  classe  à 
part;  qu'il  avait  aussi  entendu  dire  que 
Ronsin  avait  promis  à  plusieurs  prisonniers 
de  les  faire  sortir,  que  Rubigny,  ci-devant 
détenu  à  Sainte -Pélagie  et  actuellement 
ù  Saint- Lazare,  lui  avait  dit  que,  dans 
le  temps  que  Ronsin  était  aussi  à  Sainte- 
Pélagie,  beaucoup  de  personnes  venaient 
le  voir,  et  notamment  le  général  llan- 
riot,  qu'il  a  aussi  oui  dire  qu'Hébert 
fré(|uentait  souvent  les  membres  du  Co- 
mité révolutionnaire  «le  sa  section  (celle 
du  Bonnet  rouge)  avec  lesquels  il  man- 
geait; 

■2°  Jacques  d'PIglise,  dgé  de  35  ans,  con- 
liseur  à  Paris,  y  demeurant  rue  du  Bac, 
chez  la  citoyenne  (^liàtillnn,  actuellement 
détenu  il  Siiint-I.azare,  lei|uel  a  dit  iiu'il  y 
a  environ  un  mois  ou  cinq  semaines  qu'il 
fut  transféré  de  Sainte-Pélagie  h  Saint-La- 
zare, que  depuis  il  a  su  que  Honsin  y  était 
venu  deux  fois  depuis  sn  sortie  de  prison, 
qu'il  a  entendu  dire  par  ses  camarades  (|ue 
Ronsin  devait  venir  dlncr  avec  eux  le  len- 
demain, mais  que  lui  déclarant  ne  l'a  vu  ni 
ii  Sainl-I^zare,  ni  .'i  Sainte-Pélagie,  qu'on 
lui  a  affirmé  que  Ronsin  avait  fuit  sortir  un 
rh.'irrolicr  de  Siilnt-Laznre,  que  Itnnsin 
avait  déclaré  r|u'il  verrait  leriloyeii  Lebrun, 
ancien  adjudant  de  la  section  du  Ronnel- 
Rougf,  a  l'elTet  de  savoir  pouripinj  il  y  avait 
tant  de  monde  de  celle  seclion  incarcéré, 
qu'il   lui  a  également  été  dit  (|ue  Ronsin 


s'intéressait  à  faire  sortir  un  nommé  Du- 
pard,  marchand  de  bois  de  sa  section. 

Î9  veniôse  an  II  (10  tieurcs  du  malin  . 
Original  signé,  A.  S.,  \V  78. 

2287.  —  Déclaration  de  Jacques  t.harles 
Joly,  igé  de  22  ans  et  demi,  détenu  à 
Saint-Lazare,  reçue  par  Jean  .\rdouin,  l'un 
des  juges  du  Tribunal  révolutionnaire, 
portant  que,  durant  sa  détention  à  Sainte- 
Pélagie,  il  avait  emprunté  d'un  de  ses 
camarades  300  livres,  alin  de  fournir  des 
denrées  aux  détenus,  qu'allant  et  venant 
pour  faire  ce  petit  commerce,  avec  la  per- 
mission du  concierge,  il  n'a  pu  avoir  grande 
connaissance  de  ce  qui  s'est  passé  à  Sainte- 
Pélagie,  ni  des  propos  ijui  ont  pu  y  *tre 
tenus,  sauf  d'une  rixe  qui  a  eu  Hou  dans  la 
prison,  parce  que  quelques  individus  qu'il 
ne  connaît  pas  avaient  barbouillé  sur  le  mur 
la  ligure  de  Pereyra,  tenant  un  cigare  à  la 
bouche,  et  la  ligure  d'un  autre  prisonnier, 
entre  lesquels  on  avait  placé  un  âne  au- 
dessus  duquel  avait  été  inscrit  le  nom  de 
Ronsin,  mais  que  la  rixe  a  été  bientôt 
apaisée,  le  concierge  ayant  fait  effacer  «es 
portraits  ;  (|u'il  a  ouï  dire  qu'Hanriot  était 
venu  à  Saiiile-Pélagie,  qu'il  sait  que  le 
citoyen  Rocher,  sapeur,  est  venu  h  3  ou 
4  reprises  voir  Ronsin,  do  mémci|uc  l'aide 
de  camp  .Mléset  plusieurs  autres  personnes, 
dont  il  ignore  les  noms,  que  l'un  d'eux, 
petit  avec  des  cheveux  noirs,  serait  du 
Tribunal  révolutionnaire;  qu'un  jour  Ron- 
sin et  Pereyra  avaient  fait  venir  des  petits 
pâtés  qui  se  trouvèrent  envelo,>pés  dans 
une  feuille  de  papier  imprimée,  qu'après 
en  avoir  pris  lei'ture,  ils  dirent  au  pâtis- 
sier qu'ils  lui  donneraient  bien  3  livres, 
s'il  pouvait  leur  apporter  la  suite  de  ce 
papier:  qu'il  sait  (|ue  Honsin  promit  de 
s'employer  pour  obtenir  la  sortie  de  plu- 
sieurs prisonniers  et  notamment  celle  de 
Pereyra  ;  que  lorsque  Ron.sin  sortit  de 
Sainte-Pélagie,  il  se  transporta  i\  Sainl- 
l.azare  avec  le  citoyen  Allés,  entra  dans  la 
chambre  de  Deslleux  et  Pereyra,  dont  la 
porte  resta  ouverte,  dit  i|u'il  Irioniph.iil, 
et  que  pour  accomplir  la  promesse  par  lui 
faite  à  Sainte-Pélagie,  il  allait  s'employer 
alin  d'obtenir  la  liberté  des  patriotes,  incar- 
cérés en  très  grand  nombre  à   Saint  Li- 
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7.are,  en  conséquence  il  demanda  qu'on 
lui  adressai  des  notes  et  des  mémoires,  ce 
que  firent  beaucoup  de  prisonniers,  lui 
entr'autres,  que  Ronsin  revint  quelques 
temps  après  avec  un  chef  de  brigade,  pour 
apporter  la  liberté  de  Cocliepin,  charretier 
à  Reiras,  que  Cochepin  [embrassa  Ronsin 
de  joie,  de  même  que  le  déclarant,  que 
Ronsin  lui  dit  au  greffe  qu'il  avait  parlé 
de  son  affaire  et  qu'il  sortirait  avant  peu, 
qu'ensuite  il  monta  dans  la  chambre  de 
Desfieux  et  Pereyra  qui  lui  témoignèrent 
leur  joie  de  la  sortie  de  Cochepin,  ajoutant 
que  lorsqu'on  apprit  à  la  maison  d'arrêt 
l'arrestation  de  Honsin,  il  y  eut  quelques 
mouvements  entre  les  détenus,  se  disant 
patriotes,  et  les  aristocrates,  que  depuis 
cette  scène  ceux  qui  sont  au- corridor  du 
second  montent  la  garde  toutes  les  nuits. 

29  ventôse  an  II  (11  heures  de  relevée). 
Orighial  signé,  .4.  A'.,  '\V  78. 

2288.  —  Déclarations  des  témoins  sui- 
vants, reçues  parAntoine-Marie  Maire,  l'un 
desjuges  du  Tribunal  révolutionnaire  : 

1°  Charles  Dupard,  âgé  de  42  ans,  mar- 
chand de  bois,  rue  du  Pelit-Vaugirard, 
lequel  a  fait  connaître  qu'étant  détenu  en 
la  maison  de  Sainte-Pélagie  et  le  général 
Ronsin  y  étant  aussi,  celui-ci  lui  promit, 
lorsqu'il  serait  dehors,  de  s'occuper  de  le 
faire  sortir,  qu'il  est  à  sa  connaissance  que 
ledit  Ronsin  fréquentait  plus  particulière- 
ment les  citoyens  Desfieux  et  Pereyra, 
mais  n'est  pas  au  courant  de  leurs  con- 
versations, qu?  parmi  les  personnes  qui 
sont  venues  voir  Ronsin,  il  a  remarqué 
les  citoyens  Mazuel  et  Boulanger,  mais 
qu'il  ne  sait  rien  de  ce  qui  s'est  passé 
entre  eux, ajoutant  que, transféré  de  Sainte- 
Pélagie  à  Saint-Lazare,  il  y  a  revu  Ronsin 
et  Mazuel,  qui  ont  emmené  un  nommé 
Cochepin,  en  état  d'arrestation  depuis 
4  mois,  transféré  également  de  Sainte-Pé- 
lagie à  Saint-Lazare,  enfin  qu'il  a  entendu 
dire  qu'il  y  avait  un  coup  monté  pour 
assassiner  les  gendarmes  détenus; 

2°  Pierre  Gelliberl,  âgé  de  37  ans,  mar- 
chand de  vins,  demeurant  rue  Thévenot, 
au  coin  de  celle  Saint-Denis,  lequel  a  dit 
qu'étant  à  Sainte-Pélaçie  an  secret,  il  ne 
peut  fournir  grands  renseignements  sur  ce 


qui  se  passe  dans  la  prison,  que  cependant 
il  est  à  sa  connaissance  que  Ronsin  avait 
promis  ;'i  plusieurs  détenus  de  leur  pro- 
curer leur  liberté,  que  le  même  fréquen- 
tait plus  particulièrement  les  nommés 
Pereyra,  Deslieux,  Cezeron,  Dubuisson, 
Bonhomme  et  les  frères  Frey,  parents  de 
Chabot  du  côté  de  sa  femme,  que,  tous  les 
jours  ordinaires,  ses  adjudants  et  aides  de 
camp,  ainsi  que  sa  femme,  venaient  le 
voir  et  dînaient  avec  lui;  que  ledit  Ronsin 
a  eu  avec  un  nommé  MoUin,  qui  logeait 
dans  sa  chambre  et  qui  depuis  a  été  trans- 
féré à  Saint-Lazare,  une  dispute  sur  la 
Révolution,  dont  il  ne  se  rappelle  pas  les 
expressions,  mais  qui  a  déterminé  Mollin 
à  traiter  Ronsin  de  fou  révolutionnaire; 
que  depuis  que  le  déclarant  a  été  transféré 
là  Saint-Lazare,  il  y  a  vu  venir  Ronsin  à 
cheval,  accompagné  de  Mazuel,  son  aide  de 
camp,  qui  a  fait  mettre  en  liberté  un 
nommé  Cochepin,  et  d'après  les  ouï  dire, 
il  aurait  recommandé  à  Pereyra  et  Des- 
fieux, qu'il  continuait  de  fréquenter  à 
Saint-Lazare,  de  lui  donner  une  liste  avec 
les  placets  de  ceux  des  patriotes  qui  vou- 
draient être  mis  en  liberté,  ajoutant  qu'il 
est  à  sa  connaissance,  pour  l'avoir  ou'i  dire, 
qu'on  devait  massacrer  les  gendarmes 
prisonniers,  que  parmi  ceux  qui  seraient 
sauvés,  il  y  en  avait  de  désignés  pour  en 
aller  porter  la  nouvelle  à  Francfort,  et 
qu'on  devait  nommer  un  régent; 

3°  Louis  Delon,  âgé  de  3o  ans,  mar- 
chand, rue  du  Faubourg-Denis,  lequel  a 
fait  connaître,  par  rapport  à  l'insurrection 
et  au  complot  qui  devait  y  donner  lieu, 
que  Ronsin,  général  de  l'armée  révolution- 
naire, lui  parut  manifester  des  opinions 
où  perçait  de  l'animosité  contre  Bourdon 
de  l'Oise,  Pliilippeaux  et  Fabre  d'Eglan- 
tine,  qu'il  n'a  jamais  vu  Ronsin  en  parti- 
culier, nais  l'a  vu  aller  déjeuner  chez 
Dubuisson,  détenu  à  Sainte -Pélagie,  qu'il 
fréquentait  plus  particulièrement,  ainsi 
ijuc  Pereyra,  Desfieux,  Mollin  et  Dupard; 
que  divers  officiers  de  l'armée  révolution- 
naire sont  venus  le  voir,  entr'autres  le 
nommé  Mazuel,  chef  d'escadron,  Gram- 
mont.  Boulanger,  Rocher  et  quel([ues  aides 
de  camp,  ainsi  que  le  nommé  Riutus,  de 
la  Mairie,  qu'on  a  vu  dans  la  même  cham- 
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bre  i(ue  Ronsin,  lequel  llaltait  ceux  iiu'il 
appelait  les  vrais  Saiis-culi'lles,  leur  pro- 
inellant  d'obtenir  leur  sorlic;  que  le  même 
Konsin  aurait  dit  qu'aussitôt  sorti,  on  vou- 
drait sûrement  le  faire  partir,  mais  qu'il  s'y 
refuserait  et  resterait  r>  semaines.  Le  dé- 
clarant, lors  deson  trarisfèrenienl  à  Sainl- 
l.aiare,  apprit  la  sortie  de  Ronsin,  qui 
y  vint  deux  fois,  la  ])roniii'Te  avec  Mazuel, 
la  seconde  avec  un  aide  de  camp,  et  se 
rendit  dans  la  clianil>re  de  Deslieux  el 
Pereyra,  où  il  était  très  entouré,  le  monde 
afiluant  dans  les  corridoi-s,  et  la  porte 
restant  ouverte,  Honsin  lui  parut  très 
content  de  lui-même  et  dans  le  cas  de 
favoriser  la  mise  en  liberté  de  ceux  aux- 
quels il  s'intéressait,  observant  que  depuis 
quel(|ues  jours  il  s'est  manilesté  une  fer- 
mentation à  Saint-La/.are,  qu'il  s'est  formé 
des  groupes  dans  la  cour,  qui  se  sont  ter- 
minés par  une  dispute  très  vive  entre 
Jauberl  el  Auger,  tous  d'eux  d'opinions 
politi(|ues  absolument  dilTérenles,  ajoutant 
qu'on  monte  la  garde  chaque  nuit  danslea 
corridors  du  premier  el  du  second  étage, 
qu'entr'autres  un  détenu  du  nom  deMoyse 
lui  a  dit  avoir  été  mis  en  faction  au  second 
étage  .iusi|u'ù  '.i  heures  du  malin. 

2<J  ventosc  an  II  (I  heure  t/'2  de  rcicviei. 
Original  siijni-,  A.  N.,  \V  78,  n°^. 

2289.  —  Déclarations  des  témoins  sui- 
vanls,  reçues  par  Jean  Ardouin,  l'un  des 
juges  du  Tribunal  révolutionnaire  : 

1°  Adrien-Iienis-ilenoit  \  iotio,  âgé  de 
4o  ans,  employé  à  la  Liquidation,  détenu 
à  Saint-La/are,  lequel  n  oui  dire  i|ue  Ron- 
sin était  venu  dans  celte  maison  cl  avait 
promis  de  faire  sortir  30  ou  4U  prétendus 
patriotes,  i|u'on  a  déclaré  que  de  ceux  qui 
resteraient,  il  y  en  aurait  d'épargnés  el 
d'autres  de  .nacrillés,  que  ce  sont  \k  des 
bruits  de  prison;  qu'il  y  a  lU  ou  12. jours 
environ,  éUitil  dans  le  guichet  du  premier 
corridor  de  la  maison  de  Sninl-l.n/are, 
assis  sur  un  banc,  à  rôle  de  la  citoyenne 
Villemandi,  femme  d'un  déli-nu  Iransléré 
la  veille  de  .Saihl-L'i/aie  à  l'ic  pus,  il  en- 
lendil  le  cidiyen  Jaubert,  détenu,  conseil- 
ler u  ccUo  citoyenne  do  faire  en  sorte  que 
son  mari  »c  mil  bien  avec  sud  Coiiiilé  ré- 


volutionnaire, attendu  qu'avant  15  jours  il 
y  aurait  un  grand  mouvement  polilique  ; 
2"  François-Germain  ùihagne,  kgé  de 
32  ans,  tanneur,  détenu  à  Saint-Lacare, 
Icipiel  a  dit  avoir  vu  deux  fois  à  Saint- 
Laiare  Ronsin,  i|ui  faisait  beaucoup  d'ami- 
tiés aux  prisonniers  transférés  de  Sainte- 
Pélagie,  leur  promettant  de  leur  faire 
obtenir  leur  liberté,  i]u"il  a  apporté  celle 
d'un  charii'lier,  qu'un  nommé  Jaubert, 
aussi  détenu,  disait  dans  un  café  de 
la  prison  qu'il  fallait  que  les  détenus  se 
réconciliassent  avec  leurs  Comités  révo- 
lutionnaires, qu'il  a  aussi  connaissance 
qu'Hanriot  est  venu  à  .'<ainl- Lazare  et  a 
traité  les  prisonniers  de  foutu  iiueux  et  de 
scélérats,  qu'il  ne  fallait  pas  les  épargner, 
el  qu'en  elTel,  le  soir  même,  un  coup  de 
fusil  fut  tiré  dans  la  fenêtre  de  l'un  des 
détenus,  qu'un  nommé  Hubreuil,  commis- 
saire aux  accaparements,  el  plusieurs 
membres  du  Comité  révolutionnaire  de  sa 
section  ont  dit  à  la  femme  du  déclarant 
qu'elle  ne  devait  plus  compter  sur  son 
mûri,  qu'il  serait  guillotiné,  ou  au  moins 
déporté  el  retenu  jusqu'à  la  paix. 

20  ventôse  an  II  (2  heures  de  relevée). 
Oriffinal  si^-uè,  A.  S.,  \V  "b. 

2290.  —  Déclaration  de  Joseph  llenoc.  dit 
Rrutus,  âgé  de  28  ans,  demeurant  rue  de 
Jérusalem,  rocher  de  l'adm'nislralion  de 
Police,  reçue  par  Etienne  Foucault,  l'un 
des  juges  du  Tribunal  révolutionnaire,  fai- 
sant connaître  qu'à  la  .Société  des  C.orde- 
liers,  dont  il  est  membre,  le  \'J  du  préseul 
mois,  Ronsin  druianda  la  parole  ei.en  alla* 
quant  certains  membrcsdela  Convention, 
Fabre  d'Kglantine,  Rourdon,  de  l'Oise,  el 
Cliabnl,  il  donna  il  entendre  qu'ils  conspi* 
raient  contre  la  patrie,  qu'a  la  lin  de  son 
discours,  il  concluait  h  une  insurrection, 
rpie  le  déclarant  à  son  tour  demanda  la 
parole  sur-b'-rhamp  pour  comballre  l'opi- 
nion de  Itoiisin,  en  disant  qu'il  n'élait  pas 
nécessoire  île  recouiir  à  \ine  insurrec- 
tion, qu'il  fallait  plulAl  éclairer  le  peuple 
de  Paris  sur  la  condiiile  des  Iraltriii  en 
i|uestioii,  qu'Hébert  prit  ensiiiti>  la  parole 
pour  combattre  l'opinion  émisa  par  Ron- 
sin, que    ce  dernier  lU  comprendre  que 
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l'insurrection   qu'il    réclamait  n'rtait   que 
pour  Jécouvrir   les  Irailre?. 

29  ventôse  an  II  (6  heures  de  relevée). 
Original  signé,  A.  N.,  W  7G,  n°  4. 

2291.  —  Déclaration,  sous  forme  de  note 
remise  par  Alexandre  Sagniel,  négociant 
de  Paris,  à  l'accu-sateur  public  duTiibunal 
révolutionnaire,  pour  fournir  quelques  lu- 
mières sur  les  faits  dont  il  a  été  témoin 
depuis  le  26  novembre  I792jusqu'en  mars 
1793,  pouvant  éclairer  l'afl'reuse  conspira- 
tion tramée  contre  la  Liberté,  l'Egalité  et 
la  sfireté  nationale,  au  sujet  de  ses  rap- 
ports avec  Ronsin,  commissaire  ordonna- 
teur en  chef  des  troupes  de  la  République 
à  Liège,  à  l'occasion  de  fournitures  de  sou- 
liers, de  fusils,  de  cuirs,  de  fourrages,  qui, 
par  suite  de  machinations  infernales,  tom- 
bèrent au  pouvoir  des  Autrichiens,  ledit 
Sagniel  et  ses  associés  n'ayant  pas  voulu 
se  prêter  aux  combinaisons  louches  et  aux 
dilapidations  des  ordonnateurs  de  l'armée, 
qui  notamment  avaient  accaparé  tous  les 
cuirs,  avec  renonciation  des  négociants  de 
Liège  à  leurs  traités  passés  avec  les  ci- 
toyens La  Bastide  et  Sagniel,  en  raison  de 
l'accaparement  des  cuirs  par  les  commis- 
saires ordonnateurs,  et  sommation  des 
marchands  et  fabricants  d'armes  de  Liège 
aux  mêmes  de  prendre  livraison  et  de 
payer  les  armes  qu'ils  ont  fait  fabriquer. 

29  ventôse  an  II. 
Copies  conformes  (3  pièces),  A.  N  ,  \V  78. 

2292.  —  Déclaration  de  Jean-Jacques  Wal- 
ther,  lieutenant  de  la  7*  compagnie  du  Mu- 
séum, de  garde  à  Saint-Lazare  les  28  plu- 
viôse et  10  ventôse,  portant  que  le  géné- 
ral Ronsin  s'est  présenté  et  est  entré  dans 
l'intérieur  de  cette  maison,  la  seconde  fois 
avec  son  aide  de  camp,  en  annonçant  qu'il 
venait  chercher  un  détenu,  qui,  disait-il, 
depuis  longtemps  aurait  dû  être  mis  en 
liberté. 

29  veiitùse  an  II. 
Copie  conforme,  A.  !\'.,  W  78,  n"  6. 

2293. —  Lettre  du  ministre  d("  l'intérieur 
à  l'accusateur  public  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, accompagnant  l'envoi  de  co|iio 
d'une  lettre  (|ue  vient  de  lui  écrire  le  con- 
cierge delà  maison  d'arrêt  de  Saint-Lazure, 


et  lui  mandantque,d'aprèslebruilquicourt 
ilans  celte  prison,  les  individus  désignés 
dans  cette  lettre  sont  suspectés  d'avoir  des 
liaisons  particulières  avec  Ronsin,  soumet- 
tant à  Fouquior-Tinville  ces  renseigne- 
ments, dont  il  fera  l'usage  qu'il  Jugera  à 
propos. 

29  ventôse  an  II. 
Original,  signé  de  Paré,  A.  A'.,  W  78. 

2294.  —  Procès-verbal  de  transport  de 
Nicolas  Tirrart,  huissierau  Tribunal  révo- 
lutionnaire, en  vertu  de  jugement  du  Tri- 
bunal, du  28  ventôse,  au  domicile  de 
Charles-Philippe  Ronsin,  général  de  l'ar- 
mée révolutionnaire,  boulevard  Montmar- 
tre, n°  27,  et  de  levée  des  scellés  y  apposés, 
en  présence  de  Claude-Emmanuel  Dob- 
sent,  juge  dudit  Tribunal,  et  de  Lescot- 
l'Ieuriot,  substitut  de  l'accusateur  public, 
([ui  ont  procédé  à  une  perquisition  en 
règle  et  ont  extrait  tous  les  papiers  pou- 
vant être  à  charge  dans  le  procès  dudit 
Ronsin,  lesquels  ont  été  renfermés  dans 
une  malle  et  deux  portefeuilles,  scellés 
du  cachet  du  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  du  Mont-Blanc  et  emportés  au 
Tribunal,  un  membre  du  Comité  ayant 
réapposé  les  scellés  sur  la  porte  du  cabi- 
net donnant  dans  le  salon. 

29  ventôse  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  V  ■4775'*. 

229Î).  —  Déclarations  faites  devant  Char- 
les Harny,  juge  au  Tribunal  révolution- 
naire, par  Jacques  Dagieu,  âgé  de  43  ans, 
cultivateur  à  Saint-Pé,  district  de  Saint- 
Caudens,  demeurant  à  Paris,  rue  du  Petit- 
Bourbon,  lequel  a  dit  qu'étant  détenu  à 
Sainte-Pélagie  en  même  temps  que  Ron- 
sin, il  a  été,  ainsi  que  ses  co-détenus, 
scandalisé  de  la  grande  afiluence  de  monde 
qui  venait  voir  Ronsin,  tandis  qu'eux  ne 
voyaient  personne,  que  Ronsin  avait  reçu 
Boulanger,  en  uniforme  d'officier,  Hanriot 
et  ses  aides  de  camp,  et  qu'il  avait  annoncé 
qu'on  allait  révolutionner;  qu'à  sa  con- 
naissance Ronsin  est  venu  deux  fois  à 
Saint-Lazare  pour  faire  sortir,  à  ce  qu'on 
croyait,  les  patriotes, que Desfieux,  Péreyra 
et  Ronsin  jouissaient  à  Sainte-Pélagie  d'une 
i-'iunde  liberté,  recevaient  le  monde  qu'ils 
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voulaient,  étaient  toujours  en  fête  avec 
leurs  femmes  et  autres,  tandis  qu'eux  tous 
étaient  privés  de  tout  et  gémissaient, enfin 
que  Ronsin  était  le  grand  niaitre  de  la 
maison. 

29  ventôse  an  II. 
Original    signé    de    Dagicu,  Harnv,  A.   .%'., 
W  76,  n°  6. 

22'Jt>.  —  Lettre  du  Comité  de  travail  de 
l'Assemblée  générale  des  réfugiés  liégeois 
à  l'accusateur  public  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, portant  à  sa  connaissance  le 
rapport  fait  à  ce  Comité  par  plusieurs  offi- 
ciers municipaux  de  Liège  au  sujet  de 
l'existence  dans  les  archives  de  cette  ville 
de  plusieurs  pièces  chargeant  l'ex-général 
Ronsin,  relativement  à  son  administration 
dans  le  pays  de  Liège,  dont  une  partie  a 
été  envoyée  aucitoyen  ministre  des  allairrs 
étrangères. 

\''  germinal  an  II. 

Copie  conforme,  signée  de  Cliarlier,  secré- 
taire archiviste,  et  scellée,  A.  .Y.,  W  78. 

2297.  —  Déclaration  du  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  du  Finistère,  dite 
de  Lazowski,  envoyée  à  Fouquicr-Tinville, 
accusateur  public  du  Tribunal  révolution- 
naire, portant  que  l'ex  député  Osselin, 
condamné  à  la  déportation  par  le  Tribunal 
révolutionnaire  et  envoyé  jusqu'à  son  dé- 
part à  Ricêtre,  où  il  devait  être  enfermé 
dans  les  cabanons,  se  trouve  en  liberté  dans 
les  cours  de  l'Iirt^ilal  de  cette  maison  et 
loge  dans  le  b.Uinient  de  l'économe  des 
prisons,  Julien  Le  Roy,  qui  depuis  s'est  fait 
nommer  Eglalor,  lequel  est  connu  pour 
être  particulièrement  lié  avec  Ronsin,  qui 
allait  manger  et  coucher  chez.  Le  Roy, et  ré- 
ciproquement; ledit  Le  Koy était  également 
un  protégé  de  Momoro,  ipii  l'avait  fait  pla- 
cer à  Bicétre,  où  son  lils,  commissaire  des 
guerres,  lui  envoyait  des  malles  de  linge, 
de  dentelles  et  antres  effets  précieux,  di' 
sorte  r|ue  Le  Roy,  en  arrit.int  à  Hicétre,  il 
y  a  18  mois,  était  dans  la  plus  grande  mi- 
sère et  )|u'aujouril'liui,  il  [laralt  ne  man- 
quer de  rien. 

2  germinal  an  II. 

Original  «igné,  A.  N.,  W  77,  n"  l."}. 


le  nommé  Leclerl,  demeurant  rue  Saint- 
.\ntoine,  n»  273,  d'après  laquelle,  il  s'était 
trouvé,  vers  la  fm  de  pluviôse  ou  au  com- 
mencement de  ventôse,  à  la  Société  des 
Cordeliers, comme  spectateur,  dans  les  tri- 
bunes,qu'ilavaitenlendu  Ronsin  présenter 
la  motion  qu'il  fallait  un  31  mai,  et  dé- 
noncer a  l'opinion  publique  tous  les  cons- 
pirateurs,teIsquePhilippeaux  et  aulresqui 
avaient  fait  traincren  lungueurla  guerre  de 
la  Vendée,qu'Hébert  a  observé  qu'il  ne  fallait 
pas  un  31  mai  en  armes,  Ronsin.  reprenant 
la  parole, a  ditipiec'étaitdans  l'opinion  pu- 
blique qu'il  fallait  préparer  cette  insurrec- 
tion, plusieurs  membres  manifestèrent  des 
opinions  analogues:  quelques  autres  ayant 
reproché  à  Hébert.  .Momoro,  Ronsin  et 
Vincent  de  n'avoir  pas  accueilli  les  dénon- 
ciations contre  ceux  qui  avaient  prolongé 
la  guerre  de  la  Vendée,  Hébert  objecta 
que  ses  occupationsjournalièresl'en  avaient 
empêché;  sur  la  motion  faite  par  l'un  des 
membres  à  l'effet  de  nommer  des  com- 
missaires pour  recevoir  toutes  dénoncia- 
tions de  celte  nature,  furent  désignés  Hé- 
bert, Momoro,  Ronsin  et  Vincent,  mais  Ron- 
sin et  Vincent  se  récusèrent  sur-le-cliamp. 
en  disant  qu'étant  eux-mêmes  dénoncia- 
teurs, ils  ne  pouvaient  accepter  ce  man- 
dat; d'après  tous  ces  débals  et  reproches, 
il  parut  au  déclarant  que  ce  n'était  pas  la 
première  séance  où  la  Société  des  Corde- 
liers s'étiiil  occupée  de  la  question,  ayant 
demandé  comment  se  nommait  le  prési- 
dent, on  lui  rép<.ndil  que  c'était  Momoro. 

3  i.'erniinal  an  II. 
Original  signé,  A.  .V.,  W  7S. 

2299.  —  Déclaration  faite  au  Cnniité  ré- 
volutionnaire de  la  section  du  Faubourg- 
ilu-Nord  par  Pierre  Rlondeau.  eendarme 
à  cheval,  deineiirant  Faubourg  Saint-Mar- 
tin. Il*  1H'>,  relev.int  un  propos  tenu  par 
Ronsin  et  entendu  par  un  de  ses  camarades, 
qui  le  lui  avait  ratiporlé  le  2S  venlAse, 
d'après  lequel  Ronsin  aurait  dit  que  dans 
une  quinzaine  de  jour.s  «  ce  serait  le  grand 

coup  ». 

3  gcrminni  an  II. 
Kxlrait  conforme,  A.  .V.,  W  70. 


229H.  —  Déclaration  faite  au  l'.nmilé  de  23(H).  — Déclaration <leDioHènePalloy,. Agé 

surveillance  de  la  section  de  l'Arsenal  par      de  41  ans.  nrchilccte,  demeurant  à  Sceaux- 
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l'Unité,  et,  pour  ses  ateliers,  rue  Piibli- 
cola,  section  des  Sans- Culottes,  reçue  par 
Gabriel-Toussaint  Sceilier,  l'un  des  juges 
du  Tribunal  révolutionnaire,  faisant  con- 
naître que,  se  trouvant  détenu  à  la  Force, 
Ronsia  vint  un  jour  l'y  voir  et  lui  dit  : 
S(  lu  vcnx  sorlir,  je  me  charge  de  ta  iiOerli', 
j'ai  du  pouvoir  au  Comité  de  sûreté  générale 
et  suis  chargé  de  visiter  toutes  les  prisons 
pour  délivrer  tous  les  bons  patriotes,  qu'il 
lui  répondit  que  n'ayant  rien  à  se  repro- 
cher, il  voulait  sortir  par  la  belle  porte, 
c'est-à-dire  qu'il  espérait  que  la  Conven- 
tion lui  rendrait  justice  par  un  décret, 
qu'alors  Ronsin  le  traita  de  nigaud,  qu'il 
revint  une  seconde  fois  dans  sa  chambre, 
mais  sans  lui  parler,  qt;'il  adressa  seule- 
ment la  parole  au  nommé  Cbarlier,  son 
camarade  de  chambrée,  auquel  il  prit  la 
main  avec  alTection,  en  lui  annonçant  qu'il 
sortirait  le  soir  même,  qu'il  lui  montra  à 
l'instant  un  ordre  du  Comité  de  sûreté 
générale,  signé  GufTroy,  que  lui  déclarant 
vit  cet  ordre,  ainsi  que  toute  l'assemblée, 
que  Mazuel,  qui  accompagnait  Ronsin  dans 
cette  seconde  visite,  dit  qu'ils  étaient  nom- 
més tous  deux  pour  courir  toutes  les  pri- 
sons et  faire  une  liste  de  tous  les  patriotes 
qui  étaient  détenus,  que  lorsqu'ils  furent 
sur  le  point  de  s'en  aller,  le  même  Palloy 
s'écria  :  Comment,  Ronsin  et  Mazuel  vien- 
nent dans  une  chambre  remplie  de  patriotes 
et  semblent  ne  s'occuper  que  du  seul  Char- 
lier,  alors  Ronsin,  lui  adressant  la  parole 
avec  dédain,  répliqua  que  quant  à  lui 
on  ne  devait  point  s'en  occuper,  parce 
qu'il  ne  voulait  sortir  que  par  un  décret, 
qu'ils  descendirent  l'escalier,  accompa- 
gnés de  Charlier,  seul;  Palloy  ajoute  qu'il 
n'a  vu  Ronsin  que  ces  deux  fois-là  dans  la 
prison,  mais  que  Mazuel  y  venait  beau- 
coup plus  fréquemment  et  toujours  pour 
voir  Charlier.  Le  même  raconte  qu'ayant 
réuni  il  y  a  8  ou  9  mois  plusieurs  amis  à 
diner  chez  lui,  Vincent,  qu'il  n'avait  vu 
qu'une  seule  fois  à  cette  époque,  vint  avec 
plusieurs  personnes  augmenter  le  nombre 
des  convives  sans  l'avoir  prévenu,  qu'il  lui 
dit  en  entrant  qu'il  avait  eu  envie  de  lui 
amener  un  excellent  patriote,  le  Père  Du- 
chesne,que  le  déclarant  répondit  que  cela 
lui   aurait  fait  plaisir,   que   ce   diner   se 


passa  très  tranquillement,  à  l'exception 
d'une  discussion  assez  vive  entre  Vincent 
et  Turpin,  employé  au  Département,  rela- 
tivement à  plusieurs  membres  du  Dépar- 
tement que  Vincent  traita  d'aristocrates, 
disant  qu'il  les  mettrait  au  pas. 

Louise  Nobilot,  femme  Palloy,  âgée  de 
43  ans,  demeurant  rue  Publicola,  n°  122o, 
a  déclaré  ne  rien  savoir. 

Il  germinal  an  II  (10  heures  du  malin). 
Original  signé,  A.  ^'.,  W  76. 

2301.  —  Déclaration  de  Charlotte  Pal- 
loy, âgée  de  17  ans,  née  à  Paris,  demeu- 
rant chez  son  père,  rue  Publicola,  n°  1223, 
reçue  par  Gabriel-Toussaint  Sceilier,  l'un 
des  juges  du  Tribunal  révolutionnaire,  la- 
quelle fait  connaître  qu'ayant  la  permis- 
sion de  visiter  son  père,  détenu  à  la  Force, 
ellevit  unjourentrer  Ronsin  dans  la  cham- 
bre où  il  élail,et  il  lui  offrit  de  le  faire  sortir, 
que  son  père  lui  ayant  observé  qu'il  ne 
voulait  obtenir  sa  liberté  qu'en  veitu  d'un 
décret,  Ronsin  lui  répliqua  que  dans  ce 
cas  il  resterait  bien  cent  ans,  que  Ronsin 
y  revint  une  seconde  fois,  accompagné  de 
Mazuel,  qu'il  n'adressa  point  la  parole  à 
son  papa,  qu'il  fut  trouver  un  nommé 
Charlier,  occupant  la  même  chambre,  au- 
quel il  montra  un  ordre,  signé  Guffroy, 
en  lui  disant  :  Tiens,  voilà  l'ordre  de  ta  li- 
berté, tu  sortiras  ce  soir,  puis  interpellant 
son  père,  il  lui  dit  :  Quant  à  toi,  il  est  inu- 
tile de  s'occuper  de  ta  liberté,  puisque  tu  ne 
veux  sortir  qu'en  faveur  d'un  décret,  qu'ils 
sortirent  ensuite,  accompagnés  de  Char- 
lier, qui  les  reconduisit,  que  Charlier  étant 
rentré  dans  la  chambre,  déclara  que  Ron- 
sin et  Mazuel  ne  lui  avaient  pas  caché 
qu'ils  voulaient  le  faire  sortir,  parce  qu'ils 
pourraient  avoir  besoin  de  lui.  Rapporte 
ladite  Charlotte  Palloy  que,  se  trouvant 
à  la  Force,  le  jour  où  la  conspiration 
fut  découverte,  elle  l'annonça  à  toute  la 
chambrée  de  son  père,  en  ajoutant  :  Si 
les  conspirateurs  eussent  réussi,  vous  étiez 
<0!(s  ^c/iHS,  que  Charlier,  prenant  la  parole, 
dit  :  Oh  que  non,  parce  que  cette  chambre, 
appelée  la  Montagne,  et  celle  dite  la  Répu- 
blique, auraient  été  ménagées,  que  quel- 
ques jours  après,  la  déclarante,  rappelant 
à  Charlier  le   propos  de  Ronsin,  qui  lui 
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avait  annoncé  (ju'il  le  ferait  sortir  parce 
qu'il  aurait  besoin  de  lui,  ledit  Charlier 
nia  ce  propos,  sur  quoi  elle  lui  observa 
qu'elle  le  regardait  comme  un  mauvais 
patriote  et  ayant  un  caracttro  faux,  puis- 
qu'il ne  savait  pas  soutenir  ce  qu'il  avait 
avancé. 

13  g-erminal  an  II  (10  heures  du  matin. 
Original,  signé  de  Scellier  et  de  la  (îlle  Pal- 
lov,  républicaine  pour  la  vie,  A.  A'.,  W  76. 

2.302.  —  Dik'laralion  de  Bochaux,  cou- 
cierge  de  Sainte-Pélagie,  faisant  connaître 
que  llonsin  est  entré  à  Sainte-Pélagie  le 
27  frimaire,  en  vertu  d'un  décret  de  la 
Convention  nationale,  et  en  est  sorti,  par 
une  décision  analogue,  le  14  pluviôse,  que 
le  Comité  de  sûreté  générale  et  l'adininis- 
tralion  de  Police  avaient  autorisé  ledit  Uon- 
sin  à  communiquer  avec  le  dehors,  qu'il  a 
reçu  aussi  des  députalions  de  différentes 
sections,  .d'après  des  arrêtés  qui  lui  ont 
été  exhibés,  que  plusieurs  administra- 
teurs de  Police  lui  ont  en  outre  recom- 
mandé de  le  laisser  communiquer  avec  sa 
femme  et  son  enfant,  enfin  que  le  général 
Ilanriot  est  venu  le  voir  asseï  souvent. 

(Sans  date.) 
Ori;,inal  corlilié,  A.  N.,  \V  78. 

5303. — Déclaration  d'un  citoyen  Liégeois, 
reçue  par  le  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  de  Bonne-Nouvelle,  d'aprJ's  laquelle 
le  citoyen  Ronsin,  lorsqu'il  était  h  Liège, 
en  qualité  de  commissaire  ordonnateur, 
ordonnait  aux  paysans  d'amener  (piantité 
de  voiluri'S,  il  10  heures  du  malin,  pour 
l'après-dhier,  et,  quand  elles  ét.iicnt  arri- 
vées, déclarait  n'en  avoir  plus  l-csoin. 

Sans  da(o 
Copie  conforme,  A.  N.,  W  78. 

2.301.  —  Notes  remises  par  un  patriote 
Ai^r  rolativenienl  au  séimir  de  Konsin  II 
Sainle-Pélagin,  desijuellcs  lessurtenl  les 
faits  suivants  : 

llr)nsiii  avait  une  rnur  bien  nombreuse 
cl  a  donné  diiiis  »a  chambre  des  repas, 
tant  ù  ile.s  hommes  qu'à  <\r»  femmes.  .Sou- 
vent il  y  a  di's  orgies  et  des  c|Uorelles  qui 
scandalisent  et  qui  font  souffrir  ceux  qui 
n'ont  pas  la  permission  de  voir  des  visi- 
teurs, llonsin   menace  tout   le  monde,  ul 


tout  ce  qui  ne  lui  fait  pas  une  cour  basse  sera 
parait-il, guillotiné.  Il  loge  avec  Deslieux  et 
Pereyra,  qui  sont  d'une  aristocratie  rebu- 
tante, c'est-à-dire  qui  veulent  tout  dominer, 
tout  maîtriser,  tout  condamner  ou  tout 
protéger,  on  dirait  que  ces  individus  ont 
le  droit  de  vie  et  de  mort.  Ils  ont  l'air  si 
sûrs  de  leur  fait,  que  Konsin  voulait  ]iarier 
60t)  livre»  (|ue  Desfieux  serait  dehors  avant 
l:i  jours,  c'est  Destieux  qui  a  rapporté  le 
fait.  Il  se  vante  aussi  de  faire  guillotiner 
Camille  Desmoulins.  Pliilippeaux,  etc. 

Boulanger  vient  très  souvent.  Hocher, 
idem,  et  toute  leur  suite.  Dubuissoii  ne 
garde  pas  le  secret. 

Konsin  a  des  espions  et  des  affidés  par- 
tout; il  en  a  même  au  Comité  de  sArelé 
générale,  car  un  nommé  Héron  vient  lui 
rapporter,  ou  lui  fait  savoir  tout  ce  que  l'on 
dit  contre  lui  au  Comité.  Ce  Héron  est  l'ami 
do  Daubigny  et  agent  du  Comité  de  srtrelé 
générale,  dont  l'intldélilé  et  l'indiscrétion 
peuvent  être  nuisibles  à  la  chose  publique. 

l'ne  note  au  bas  de  ce  rapport  observe  <|»'il 
faudrait  envoyer  un  officier  de  Police  pour 
vérilit-r  ces  faits,  ou  plutftl  iju'il  faudrait 
avoir  un  ou  deux  mouton»  dans  chaque 
maison  d'arrêt. 

Sans  date. 

Original  non  .sipnr,  A.  A'.,  \V  78. 

2303.  —  Lettre  de  Charles  Jauberl.  dé- 
tenu à  Saint-Lazare,  au  citoyen  ••  Fouquel- 
Tinville  ■•,  accusateur  public  du  Tribunal 
révolutionnaire,  estimant  qu'il  est  de  la 
plus  haute  importance  de  faire  déposer  dans 
l'atfaire  do  Konsin  les  citoyens  Mollin,  Sey- 
manili,  Koliincl,  détenus  h  Saint-Larare. 
et  surtout  le  ciloyen  Bonhomme,  détenu 
l'i  Sainte-Pélagie,  qui  pourront  ronllrmer 
les  faits  ilonl  il  a  déposé,  priant  instam- 
ment Fouqnier  Tinville,  pour  aider  sa  dé- 
position publique,  dr-  lui  faire  remettre  un 
••xtrail  de  sa  déposllii>n  secrète,  afin  il'al- 
der  sa  mémrdre. 

Sans  lUlp 

Original  «igné,  A.  N-,  \V  70,  n*  \'i. 

3.  ViNCKMT  (François- Nicolas),  socrc- 
loire  KÎ'""-^''"'  <^"  département  de  lo 
(iucrro. 

i'MXi.  —  Dénonciation  ailressée  nu  Co- 
mité de  srtrel-'  générale  par  Félix,  adjoint 
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du  ministre  de  la  guerre,  contre  le  citoyen 
Vincent,  employé  jusqu'au  1"  mars  dans 
les  bureaux  de  la  6«  division  de  la  Guerre, 
qui,  le  matin  même,  a  pénétré  dans  le 
bureau  oii  il  travaillait  et  y  a  enlevé  quan- 
tité de  papiers,  et,  en  présence  dune  sous- 
traction aussi  considérable  faite  aussi  bar- 
diment,  demandant  qu'il  soit  procédé 
inopinément  à  une  visite  des  papiers  dudit 
citoyen  Vincent,  à  l'effet  de  s'assurer  si 
aucun  papier  important  n'a  été  pris. 

1  mars  1793. 
Original  signé,  ,4.  A'.,  F^  4775". 

2307.  —  Lettre  de  Dupont,  employé  des 
bureaux  de  la  Guerre,  demeurant  Fau- 
bourg Poissonnière,  «  à  un  brave  répu- 
blicain >',  déclarant  que  les  bureaux  de  la 
Guerre  ont  fait  plus  de  mal  à  la  Révolu- 
lion  que  tous  les  fédéralistes,  que  Vincent, 
secrétaire  intime  de  Bouchotle,  ministre 
de  la  guerre,  a  fait  de  ces  bureaux  des 
sociétés  anticiviques,  où  régnent  l'imper- 
tinence, la  dureté,  l'ignorance  la  plus  mar- 
quée, que  ce  Vincent  a  ^ulu  se  mêler  de 
les  organiser;  il  est  dépeint  comme  un 
jeune  homme  ennemi  du  travail,  à  la  tète 
exaltée,  qui  prétend  avoir-servi  son  pays, 
quand  il  a  dit  ou  fait  du  mal  dans  sa  jour- 
née, dénonçant  de  tous  les  eûtes  pour  se 
faire  une  réputation  qu'il  est  indigne 
d'avoir,  enfin  un  écolier  en  patriotisme.  Il 
est  le  gendre  de  Deshayes,  concierge  de 
Rambouillet,  il  a  placé  son  beau-frère  dans 
les  bureaux  de  la  Guerre,  puis  dans  ceux 
du  ministre  des  affaires  étrangères.  Ce 
Vincent  a  employé  des  fonds  énormes  pour 
les  dépenses  de  la  Guerre,  notamment  en 
aménagements  de  bâtiments,  il  faut  l'aveu- 
glement du  ministre  et  de  ses  agents  pour 
souffrir  de  pareils  abus.  Le  même  Vincent 
est  convaincu  d'avoir  reçu  8  sols  par  paire 
de  souliers,  soit  20,000  livres,  en  donnant 
ce  marché  à  l'un  de  ses  amis,  tout  Paris 
connaît  le  maquignonage  iju'il  a  fait  à  ce 
sujet. 

27  frimaire  an  II. 
Original    signé,    A.    N.,    W    78. 

2308.  —  Procès-verbal  d'arrestation  du 
citoyen  Vincent,  secrétaire  général  du  dé- 
partement de  la  Guerre,  par  Antoine- 
Pierre-Maric   Paslé,    secrétaire    dans   les 


bureaux  du  Comité  de  siireté  générale,  en 
vertu  d'un  arrêté  dudit  Comité,  et  de 
transport  de  Louis-François  Beffara,  com- 
missaire de  police  de  la  section  du  Mont- 
Blanc,  en  la  maison  de  la  (luerre,  rue 
Grange -Batelière,  dans  un  appartement 
au  2'  étage,  occupé  par  François-Nicolas 
Vincent,  à  l'effet  d'apposer  les  scellés,  re- 
cherche de  tous  les  papiers,  qui  ont  été 
renfermés  dans  cinq  cartons,  et  remise  aux 
bureaux  du  ministre  de  six  liasses  d'ordres 
du  ministre  aux  divisions  de  son  minis* 
tère,  papiers  qui  n'ont  aucun  rapport  per- 
sonnel audit  Vincent,  mais  concernent  ses 
fonctions  de  secrétaire  général. 


27  frimaire  an  II. 
Original,  signé  de  Beffara,  A.  N,,  F"  41 
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2309.  —  Procès-verbal  de  transport  de 
Joseph-Nicolas  Cohendet,  commissaire  de 
police  de  la  section  du  Faubourg-Mont- 
martre, à  l'hôtel  Cromot,  rue  Cadet,  occupé 
par  le  citoyen  Vincent,  secrétaire  général 
du  déparlement  de  la  Guerre,  à  l'etTet  d'y 
apposer  les  scellés,  par  ordre  du  Comité 
de  sûreté  générale,  et  déclaration  du  ci- 
toyen Claude  Gralieux,  portier  de  l'admi- 
nistration des  Transports  militaires,  tenant 
ses  bureaux  dans  ladite  maison,  faisan  tcon- 
naîtreque  Vincent  etson  épouseavaientoc- 
cupé  deux  petites  chambres  au  3'=étage,au 
commencement  du  mois  de  mai  der- 
nier, durant  l'i  jours,  que  Vincent  en  était 
sorti  pour  aller  demeurer  à  la  maison  de 
la  Guerre,  au-dessus  du  ministre,  et  qu'ac- 
tuellement ce  logement  élail  habité  par  le 
citoyen  Longuet,  inspecteur  des  chevaux 
de  l'adminislralion  des  Transports  mili- 
taires, (jui  allait  le  céder  au  citoyen  Hervé, 
caissier  de  ladite  administration. 

29  frimaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  F''  4775". 

2310.  —  Déclaration  anonyme  portant 
qu'on  ne  dit  rien  de  nouveau  du  secré- 
taire Vincent  que  ce  qui  a  été  démontré  à 
la  séance  des  Jacobins  par  le  citoyen  Du- 
fourny,  savoir,  qu'il  avait  cherché  à  dis- 
soudre le  Département  et  la  Municipalité, 
f|uil  avait  fait  arrêter  aibilrairement  par 
l(!  Comité  de  sa  section  un  citoyen  d'une 
autre  section,  et  qu'il  exerçait  un  pouvoir 
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absolu  sur  l'esprit  du  ministre  RouchoUe, 
à  reQVl  d"en  disposer  à  son  gré.  L'on  pré- 
sume qu'il  a  eu  des  intelligences  avec  le 
colonel  Darcvidu  108«  régiment,  et  l'on  sait 
(|u'iladiné  il  y  a  environ  irijoursariiùtel  de 
Malhan,  rue  des  Capucines,  avec  plusieurs 
commissaires  ordonnateurs  et  le  ministre 
Foucbotle;  ledit  colonel  est  signalé  comme 
absent  de  son  régiment  depuis  plus  d'un  an 
et  dénoncé  comme  suspect  le  7  nivôse,  de 
plus  comme  ayant  chez  lui  les  registres  des 
notes  secrètes  des  officiers  principaux  de 
l'armée,  qui  ne  pouvaient  lui  avoir  été 
communiqués  que  par  quelques  commis 
infidèles  du  ministère  pour  en  faire  un 
mauvais  usage. 

(Sans  date.) 
Minute  sans  signature,  A.  S.,  W  78. 

2311.  —  Lettre  de  Vincent  Formaleony, 
détenu  sans  explication  à  la  Force,  au  ci- 
toyen "  Fouquet-Tinville  >■,  accusateur  pu- 
blic, déclarant  qu'il  a  connaissance  d'un 
dépôt  très  considérable  d'effets  précieux  cl 
d'argent,  appartenant  à  la  nation,  qu'en  sa 
qualité  de  vrai  républicain,  il  se  fait  un 
devoir  de  signaler,  alin  de  déjouer  des 
projets  aristocratiques  de  contre-révolu- 
tionnaires, attestant  qu'il  est  un  patriote 
à  toute  épreuve,  mais  ayant  le  désavantage 
d'être  né  hors  do  France  (à  Venise),  il  a 
été  arrêté  comme  étranger,  quoique  si  pa- 
trie ne  soit  pas  en  guerre  avec  la  Républi- 
que, ajoutant  que  l'on  peut  vuirpar  l'fcVoffC 
<lv  Mariil  ce  qu'il  pense  et  ce  qu'il  est,  qu'il 
endure  tout  pour  la  chose  publi(|iio  et 
que  le  républicatiisme  est  inné  chez.  lui. 
priant  F'iU(|uicr-Tinville  de  prendre  pour 
recevoir  sa  déclaration  les  ménagements 
qu'exigent  .si  faible  santé  et  sa  complexion 
délicate. 

I  nivôse  an  II. 

Aulograplic,  A.  N.,  W  78. 

V.  une  lettre  du  môme  Vincent  avec  cet 
ICtogr  (le  Mnral,  en  date  du  2.1  frimaire  an  II, 
t.  IX  do  notre  fti'pcrloire,  n°  873. 

2312.  —  Attestation  de  Mariit-I.uédnn, 
ci-devant  .<<oiis-rhcf  des  bureaux  de  In 
Guerre,  demeurant  impasse  .Soiirdis.  rue 
des  Fossés-Saint-Gerinain-l'Auxerroiîi,  por- 
tant qu'ayant  un  jour  conversé  avec  le  ci- 
toyen lloutibonnc,  l'un  dc.i  employé»  de 
la  '■>'  division,  ii  la^iuelle  il  appartenait,  au 


sujet  du  citoyen  Vincent, secrétaire  général 
du  département  de  la  Guerre,  ledit  Bouti- 
bonnc  lui  dit  être  en  mesure  de  prouver 
que  Vincent  avait  fait  passer  un  marché 
de  fournitures  pour  la  République  et  qu'il 
avait  rei;u  40,000  livres  de  pot-devin  de 
Celui  à  qui  le  marché  avait  été  passé,  cerli- 
lianl  en  outre  que  le  citoyen  Boiitibonne 
lui  avait  confié  qu'il  était  en  butte  à  la 
persécution  la  plus  atroce  de  la  part  de 
Vincent,  et  déclarant  avoir  appris  depuisque 
Routibonne   était  emprisonné  à  la  Force. 

20  nivôse  an  II. 
Original  sigm-,  A.  N.,  W  78. 

2313.  —  Délibération  de  r.\sserablée  gé- 
nérale de  la  section  de  l'Ilomine-.Xrmé, 
convaincue  du  patriotisme  et  des  principes 
révolutionnaires  des  citoyens  Vincent  et 
Ronsin,  de  leur  dévouement  à  la  cause  du 
peuple  et  des  constants  efforts  qu'ils  n'ont 
cessé  de  faire  pour  déjouer  les  trames  per- 
fides ainsi  que  les  intrigues  criniim-lles  et 
fédéralistes  des  conspirateurs,  arrélaul  la 
nomination  de  six  commissaires  (Leroux, 
Naury,  Guyard,  Richebraques,  C-izenave  et 
Chalandon),chargésde  se  rendre  tan  tau  Co- 
mité de  sûreté  générale  qu'à  la  ('onvention 
nationale,  pour  obtenir  que  les  citoyens 
Vincent  et  Ronsin  soient  jugés  ou  mis  en 
liberté,  en  ex|irimant  b'  vipu  que  ces  pa- 
triotes triomphent  cle  la  calomnie  et  des 
injustices,  s'ils  sont  op|>rimés.  ou  qu'ils 
soient  punis,  s'ils  sont  coupables. 

5  pluviôse  an  II. 
Extrait  conforme,  A.  S,,  V'  1T75". 

23U. — Pétition  de  Vincent,  électeur, 
serrétaire  général  du  dép.Trlenient  de  In 
Guerre,  détenu  depuis  tO  jours  à  la  maison 
d'arrêt  du  Luxembourg.  i\  la  ('onvention 
nationale,  se  plaignant  de  n'avoir  pas  été 
entendu  et  d'être  victime  de  dil.ileurs 
éhonlés,  tels  que  Fable  d'Eglantine,  Plii- 
lippratix  et  Roiirdon.  déclarant  que  tous 
les  patriotes  auraient  ii  frémir  si  le  peuple 
et  la  Convention  n'ouvraient  biriitùl  les 
yeux  sur  les  soiirdi's  menées  qui  se  Im- 
menl  depuis  quelque  temps  avec  une  in- 
croyable perversité  pour  perilre  les  meil- 
leurs citoyens,  et  en  invoi|uant  l'article  31 
de  In  Déclaration  des  Droits  de  l'Iloinnic, 
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qui  porte  que  les  délits  des  mandalaires  du 
peuple  et  de  ses  agents  ne  doivent  jamais 
rester  impunis,  demandant  à  rire  entendu 
et  jugé  avec  eux. 

6  pluviôse  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  V  4775-'». 

â.'JlS.  —  Lettre  adressée  de  la  maison 
d'arrêt  du  Luxembourg  par  Vincent  au  re- 
présentant du  peuple  Vadior,  déclarant 
([ue  pour  avoir  servi  et  défendu  de  toute 
son  âme  la  cause  populaire  depuis  les  pre- 
miers jours  de  la  Révolution,  il  est  op- 
primé aujourd'hui  avec  la  même  fureur 
que  sous  le  règne  du  tyran  et  de  ses  com- 
plices, et  que,  quoi  qu'il  ait  pu  sortir  des 
cachols  de  la  Conciergerie,  il  n'a  cepen- 
dant encore  pu  se  débarrasser  des  poisons 
de  la  calomnie,  en  conséquence  le  priant 
de  faire  en  sorte  que  la  justice  nationale 
prononce  entre  ses  accusateurs  et  lui,  et 
de  donner  lecture  de  sa  lettre  à  la  Conven- 
tion nationale. 

6  |iluviùse  an  II. 
Original  signé,  .4.  A'.,  F"  4775". 

2.'}16.  —  Arrêté  de  la  Société  populaire 
des  .\rcis,  convaincue  que,  depuis  le  mois 
de  juillet  1789,  Vincent  et  Ronsin  n'ont 
cessé  un  instant  de  suivre  la  roule  que  la 
Révolution  a  tracée  républicaine,  convain- 
cue aussi  que  tout  patriote  doit  être  rigou- 
reusement observateur  de  la  loi  et  faire 
avec  plaisir  le  sacrifice  de  sa  liberté,  lors- 
que la  chose  publique  semble  l'exiger,  dé- 
clarant à  l'unanimité  qu'elle  verrait  avec 
jdaisir  Vincent  et  Ronsin  sortir  triom- 
phants de  l'inculpation  sous  laquelle  ils 
gémissent  depuis  quelque  temps,  et  qu'à 
l'effet  de  bâter  ce  moment,  elle  fera  toutes 
les  démarches  nécessaires  pour  solliciter 
un  prompt  jugement,  et  que  le  présent 
arrêté  sera  envoyé  à  Vincent  et  à  Ronsin. 

6  pluviôse  an  II. 
l'xtrait  du  registre  des   délibérations,  A.  N., 
V  471 G  tdoss.  Garncrin). 

2317.  —  Pétition  de  la  section  de  .Mu- 
tius-Scevola.  unie  à  celles  du  Bonnet- 
linugc,  de  l'Unité  et  de  Marat,  à  la  Con- 
vention nationale,  dénonçant  le  système 
d'oppression  exercé  contre  Vincent,  ce 
T.  X. 


zélé  patriote,  qui  fut  toujours  l'un  des  pre- 
miers à  donner  l'éveil  et  à  appeler  l'atten- 
tion sur  les  projets  liberticides  que  les 
restes  impurs  des  Brissotins  et  des  contre- 
révolutionnaires  veulent  renouveler  pour 
le  malheur  de  la  République,  témoi- 
gnant leurs  inquiétudes  de  ce  que  l'un  des 
lidèles  compagnons  de  la  Révolution  soit 
confondu  dans  les  fers  avec  les  méprisa- 
bles esclaves  qu'il  a  contribué  à  vaincre, 
et  demandant  que  Vincent,  Ronsin  et  Clia- 
vessey  soient  renvoyés  devant  le  Tribunal 
révolutionnaire  pour  être  jugés,  s'ils  sont 
coupables,  ou  puissent  confondre  leurs 
lâches  calomniateurs. 

12  pluviôse  an  II. 

Original,  avec  3  pages  de  signatures,  A.  N., 
F'  4775". 

Renvoyé  au  Comité  de  sûreté  générale,  le 
12  pluviùse,  l'an  2  de  la  République.  Signé  : 
Bouquier. 

3;!  18.  —  Délibéra  lion  du  Club  des  Cor- 
deliers,  portant  que  les  commissaires  de 
la  Société,  chargés  d'obtenir  l'expédition 
du  décret  relatif  à  la  mise  en  liberté  de 
Vincent  et  Ronsin,  ont  rendu  compte  des 
démarches  inutiles  qu'ils  ont  faites  à  cet 
égard,  et  nommant  une  députalion  qui 
devra  se  rendre  au  Comité  de  siireté  géné- 
rale pour  demander  l'élargissement  de  ces 
patriotes  et  prendre  des  informations  sur 
les  causes  du  retard. 

14  pluviôse  an  II, 

E.Ktrait  conforme,  signé  de  Momoro,  prési- 
dent, et  Chenaux,  secrétaire,  A.. A'.,  F''  4475**. 

2310.  —  Autorisation  du  Comité  de  sû- 
reté générale  au  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  de  Mutius  Scevola  de  pro- 
céder sans  délai  à  la  levée  des  scellés  ap- 
posés chez  le  citoyen  Vincent,  secrétaire 
général  de  l'administration  de  la  Cuerre, 
mis  en  liberté  par  décret  de  la  Convention 
nationale,  et  d'apporter  les  papiers  sus- 
pects, s'il  s'en  trouve,  au  Comité. 

15  pluviôse  an  II. 

Original,  signé  de  Dubarran,  Jagot,  Louis,  du 
Bas-Rhin,  GufTroy  cl  Vadier,  .1.  .V.,  F"  4775". 

2320.  —  Procès-verbal  de  transport  de 
Joseph  Faure,  membre  du  Comité  révolu- 
tionnaire,   et   de   Louis-François  BelTara, 
34 
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commissaire  de  police  de  la  section  du 
Moiit-Rlanc,  sur  la  réquisilioD  de  Fran- 
çois-Nicolas Vincent,  électeur  de  la  sec- 
tion du  Thi'ùtre-Français  et  secrétaire  gé- 
néral de  la  Guerre,  demeurant  en  la  mai- 
son de  la  (iuerre,  rue  (irange-Balelière, 
sectiun  du  Mimt-HIanc,  pour  Texéoution 
de  l'ordre  du  Comité  de  sûreté  générale, 
à  l'effet  de  procéder  à  la  levée  des  scellés 
apposés,  le  27  frimaire,  chez  ledit  Vincent, 
mis  en  liberté  par  décret  de  la  Convention 
nationale,  reconnaissance  et  levée  des  scel- 
lés en  présence  dudil  Vincent,  perquisi- 
tion dans  ses  cartons,  où  il  ne  s'est  trouvé 
aucuns  papiers  suspects,  mais  au  contraire 
la  majeiire  partie  de  ces  papiers  prouvent 
le  patriotisme  et  le  civisme  du  citoyen 
Vincent. 

17  pluviôse  an  IL 
Original,  signé  de  l'aure,  DefTarn  et  Vincent, 
^.J\'.,  F'  4-;75". 

2321.  —  Déclaration  du  1,'énéral  Vezu, 
au  sujet  de  Vincent  el  de  Ronsin,  dont  on 
fait  grand  bruit,  et  qui  créent  une  lutte 
continuelle  entre  deux  partis,  donnant  les 
renseignements  à  sa  connaissance  sur  leur 
conduite,  disant  au  sujet  de  Vincent  cpi'il 
ne  le  connaît  pas  parliciilii'ii'inent,  mais 
(|ue  le  Département  de  la  (iuerre  fonc- 
tionne on  ne  peut  plus  mal,  et  (|u'il  faut 
l'atlrilnier  aux  chefs  de  l'entmirage  du  mi- 
nistre, qui  est  honnête  homme  et  bon  pa- 
triote. En  ce  qui  concerne  Ronsin,  tantAt 
commissaire  îles  guerres  et  successivement 
gén^^ral,  mais  si^renient  intrigant  et  ambi- 
lietix.  il  rc>nipla(,a  Malarcii  qiialilé  de  com- 
missaire en  chef  en  llelgi(|ue,  el  eut  pour 
second  Lambert;  ces  deux  individus,  dépo- 
sitaires de  tous  les  eiïols  renfermés  dan.s 
les  magasins  de  la  République,  aimèrent 
mieux  les  laisser  prendre  aux  etineinis(|ue 
de  les  donner  aux  soldats  de  la  patrie,  qui 
pas.sèrent  l'hiver  le  pitis  dur,  au  bivouac  et 
dans  les  bois,  sans  habillements  et  .^aiis 
sdulids,  Cl'  qui  causa  de  grandes  maladies 
el  une  désertion  considérable,  qtii  rédui- 
sit l'armée  chargée  de  garder  la  Moer  de 
.10,000  hommes  à  10,000,  source  de  tous 
les  malheurs  survenus  en  Relgiqui-.el  lors- 
qu'il fallut  batlro  en  retraiti',  on  apprit 
avec  indignation  que  les  magasins  de 
llruxi'lles  et  de  Lià({o  étaient  remplis  d'ef- 


fets et  de  draps,  notamment  qu'à  Liège  il 
y  avait  une  église  pleine  de  souliers  et  de 
bottes, avec  80,000  aunes  de  draps,  quantité 
de  capotes  el  autres  habilleiiieiits:  malgré 
tout  cela,  ces  deux  hommes  ont  conservé 
leurs  places  et  trouvent  tant  de  défenseurs 
et  de  protecteurs.  Les  mêmes  faits  à  la 
charge  du  commissaire  Drolenvaux  sunl 
cités  par  le  général  Vezu,  qui  fut  révolté 
de  voir  que  les  magasins  regorgeaient  de 
vêlements,  tandis  que  les  malheureux  sol- 
dats mouraient  de  frjid  dans  les  champs, 
le  général  s'en  plaignit  au  représentant 
Prieur,  de  la  Côle-d'Or,  qui  lui  reprocha 
de  ne  pas  avoir  fait  arrêter  ce  commis- 
saire, auquel  Prieur  le  g'''néral  Vezu  ré- 
pondit qu'il  le  croyait  protégé  de  Rouchotle 
el  qu'on  aurait  pu  croire  à  une  animosité 
personnelle  de  sa  [lart. 

20  |i|uvi(>se  an  IL 
Original  signé,  A.  S.,  W  78. 

2322.  —  Pétition  du  Club  des  Cordeliers 
à  la  Convention  nationale  en  faveur  de 
Vincent  et  de  Ronsin,  détenus  depuis  "lO 
jours,  rappelant  la  maxime  sucrée  :  Il  y  <i 
oppression  contre  le  corps  sorial,  /iir.«/M'i/H 
seul  (le  ses  membres  est  opprimi',  et  deman- 
dant le  renvoi  au  Tribunal  révolutionnaire 
de  Vincent,  de  Ronsin  el  de  tous  les  pa- 
triotes que  l'on  a  pris  ù  lAche  de  per>é- 
culer,  pour  être  jugés  et  pour  que  leurs 
odieux  persécuteurs  périssent  sous  le  glaive 
qu'ils  avaient  voulu  faire  lever  pour  frap- 
per des  têtes  innocentes. 

(29  pluviAsc  an  IL) 

Original,  portant,  cnlr'autrc.^signaturis,  celle» 
lie  Momoro  et  île  Chenaux,  prd-idenl  et  »ecr*t."iire 
<bi  Chil)  do.H  Cordolier»,  A    N.,  V  »77,»»». 

Itoiivo\é  au  ComiU  do  sùreti  générale. 

2323.  —  Déclaration  de  Marie-Enielie 
lluslache,  femme  Roy,  Agée  de  3:>  ans,  de- 
meurant rue  de  Rabylone,  n*  700,  re^ue 
par  Jean  .\rdouin,  l'un  des  juge»  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  portant  qu'il  y  a 
environ  \  ou  :•  jours,  la  ciloyeniie  Marie- 
Anne  Lange,  femme  Priigol,  sa  sirur.  ib-- 
metirant  rue  de  Vaugirard,  n*  l!iCi,  lui  a 
dit  que  le  citoyen  Vinrent,  premier  .secré- 
taire du  ministre  de  la  guerre,  étant  parti 
k  la  campagne,  i»  l!i  lieue»  de  Paris,  rhe« 
un  de  ses  cousins,  que  ledit  jour,  voulant 
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mettre  un  paquet  du  citoyen  Vincent  au 
coche,  elle  constata  que  la  voiture  était  rem- 
plie d'objets  accaparés,  que  le  19  du  présent 
mois,  se  trouvant  chez  la  citoyenne  Hébert, 
belle-mère  du  citoyen  Vincent,  demeurant 
au  coindu  boulevard, section  deMutius-Sce- 
vola,  elle  vit  dans  la  cour  une  voiture  cou- 
verte de  boue  et  on  lui  dit  que  celait  celle 
du  citoyen  Vincent  qui  était  de  retour. 

21  ventôse  an  II  (11  heures  du  malin). 
Original  signé,  A.  N.,  W  78. 

2324.  —  Mandat  d'arrèl  à  la  Concierge- 
rie,décerné  parAiitoine-Quentin  Fouquier- 
Tinville,  accusateur  public  du  Tribunal 
révolutionnaire,  en  vertu  du  décret  de  la 
Convention  de  ce  jour,  contre  le  ciloyen 
Vincent,  secrétaire  général  de  la  Guerre, 
comme  prévenu  de  complicité  avec  d'au- 
tres d'avoir  provoqué  l'ancanlissement  de 
la  représentation  nationale  et  d'avoir  cons- 
piré contre  la  liberlé  du  peuple  français, 
portant  au  verso  un  certificat  des  citoyens 
Degault  et  Dupré,  commissaires  de  la  sec- 
lion  du  Mont-Blanc,  attestant  que  Bouin, 
gendarme  des  tribunaux,  a  fait  un  service 
continu,  de  2  heures  du  malin  à  10  heures 
du  soir,  chez  le  citoyen  Vincent,  secré- 
taire du  minisire  de  la  guerre. 

23  ventôse  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  W  77,  n"  15. 

2325.  —  Lettre  de  Bouchotte,  minisire 
de  la  guerre,  au  citoyen  Vincent,  secré- 
taire général  de  la  Cuerre,  déclarant  qu'il 
a  toujours  cru  à  son  patriotisme  et  ;\  sa 
probilé,  que  s'il  avait  pensé  dilTéremment, 
il  ne  l'aurait  pas  gardé  dans  l'administra- 
tion de  la  Guerre,  que  le  seul  reproche 
qii'nii  [luisse  lui  faire, c'est  de  ne  pas  met- 
Ire  dans  sa  conduite  la  mesure  de  sagesse 
nécessaire,  en  conséquence  des  patriotes 
ont  pensé  qu'un  autre  emploi  que  celui  de 
secrétaire  général  du  Département  de  la 
Guerre  lui  conviendrait  mieux,  l'emploi  de 
secrétaire  géiu';ral  n'étant  créé  par  aucune 
loi  et  n'existant  que  par  une  simple  or- 
ganisation des  bureaux,  réglée  par  le  mi- 
nistre, il  ne  peut  en  résulter  aucune  gône 
pour  lui  en  le  (piitlant,  mais,  comme  il  est 
avantageux  à  la  Répuldiquc  d'être  servi 
par  de  bons  [lalriolrs,   lo  priant  de  lui 


indiquer  ce  qui  serait  analogue  à  ses  con- 
naissances dans  les  emplois  dépendant  de 
la  Guerre,  el  assurant  qu'il  s'emploiera 
volontiers  pour  lui  en  procurer  un,  alin 
que  son  patriotisme  ne  reste  pas  iuactif. 

23  ventôse  an  II. 
Original  signé,  A    N.,  W  78. 

2326.  —  Arrêté  du  Comité  révolulion- 
naire  de  la  section  du  Mont-Blanc,  instruit 
que  le  citoyen  Vincent,  adjoint  du  minis- 
tre de  la  guerre,  avait  été  mis  en  arresta- 
tion par  un  mandai  d'arrêt  de  l'accusateur 
public  du  Tribunal  révolutionnaire,  char- 
geant deux  de  ses  membres,  les  citoyens 
Dupré  et  Degault,  de  se  transporter  au 
domicile  dudit  Vincent  pour  y  faire  per- 
quisition el  apposer  les  scellés,  si  besoin 
est,  sur  les  papiers  qui  paraîtront  sus- 
pects, et  procès-verbal  du  transport  des- 
dils  Dupré  et  Degault  au  domicile  dudit 
Vincent,  maison  de  la  Guerre,  où  la  ci- 
toyenne Anne-Philippe  Hébert,  femme 
Vincent,  a  mis  à  leur  disposition  tous  les 
papiers  qui,  après  examen,  ont  été  mis 
sous  scellés  dans  une  armoire  de  la  garde- 
robe,  les  membres  du  Comité  ayant  em- 
porté une  paire  de  pistolets  d'arçon,  une 
autre  paire  de  moyenne  grandeur,  ainsi 
qu'une  carabine  et  un  sabre,  et  laissé  un 
fusil  à  deu.x  coups  el  un  autre  de  muni- 
tion, soi-disant  pour  servir  de  modèle. 

24  ventôse  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  F'  4775*". 

2327.  —  Déclaration  de  Jean  Langlois, 
âgé  de  27  ans,  demeurant  cour  de  la  ci- 
devant  abbaye  de  Saint-Germain,  n°  1102, 
reçue  par  Charles  Rravet,  l'un  des  juges 
du  Tribunal  révolutionnaire,  portant  qu'il 
est  l'i  sa  connaissanie  que  Vincent,  peu  de 
jours  après  sa  sortie  de  prison,  vint  à 
l'assemblée  de  la  section  de  l'I'nilé,  qu'il 
y  déclama  fortement  contre  deux  patriotes 
bien  avérés,  qui  se  battent  aux  fron- 
tières depuis  1792,  savoir,  Vincent,  capi- 
taine de  la  compagnie  franche  des  chas- 
seurs, et  Aubert,  capitaine  d'une  corapa* 
gnie  de  volontaires,  tous  deux  de  la  sec- 
tion de  ri'nité,  qu'il  fil  même  iirendre  un 
arrêté  pour  demander  leur  deslilulion  au 
ministre  de  la  guerre,  qu'à  l'assemblée  de 
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ladite  scclion  du  25  du  présent  mois,  le 
nommé  Bereyter,  ci-devnnl  noble  et  ban- 
queroutier, protesta  fortement  contre  l'ar- 
restation de  Vincent,  Hébert,  Ronsia  et 
autres,  en  disant  qu'il  ne  fallait  pas  croire 
à  des  dénonciations  contre  des  patriotes 
de  ce  genre,  et  comme  le  déclarant  était 
un  peu  éloigné,  il  ne  put  entendre  la  suite 
du  débat,  à  cause  du  murmure  qui  s'éleva, 
mais  que  plusieurs  citoyens  dirent  dans  le 
même  instant  que  ledit  Rereyler  avait  dé- 
claré que  quand  même  le  Tribunal  révolu- 
tionnaire les  condamnerait,  il  les  croirait 
encore  innocents:  ajoute  le  déclarant  que 
Lacroix,  demeurant  dans  la  section,  est 
convenu  d'avoir  donné  un  passeport  et 
laissez-passer  à  du  ChAtclet  et  qu'il  est 
reconnu  dans  toute  la  section  pour  un  in- 
trigant. 

26  ventôse  an  II  (midi). 
Original  signé,  A.  N.,  V,'  78. 

2328.  —  Déclaration  de  Ccorgcs  .Martin. 
Agé  de  29  ans,  limonadier  à  Paris,  rue  de 
Seine,  n»  10C6,  reçue  par  Pierre-.N'oél  .Sub- 
leyras,  l'un  des  jupes  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, faisant  connaître  qu'ayant  été 
employé  en  qualité  de  commis  au  bureau 
de  la  Guerre, d'abord  sous  le  ministère  de 
Pache  en  17i.>2,  dont  il  est  sorti  au  mois 
d'aoAl  1703  par  l'intrigue  de  Vincent  et  de 
l'aristocratie,  il  a  eu  lieu  de  ramarijuer  que 
ce  Vincent  poursuivait  avec  acharnement 
les  vrais  patriotes,  pour  proléger  les  intri- 
gants et  royalistes,  qu'il  peut  donner  pour 
preuve  de  ces  faits  que  le  ritoyen  .Mou- 
tonnier, l'un  dis  canonniers  de  la  section 
du  Luxembourg,  patriote  de  1780,  ainsi 
que  lui,  ont  été  renvoyés  arbitrairement 
des  bureaux  par  les  ordres  de  Vincent, 
que  lui  déclarant,  quelque  temps  après  le 
pillage  des  épiciers  sous  prétexte  de  sucre, 
étant  alors  membre  des  Tordeliers,  y  en- 
tendit présenter  In  motion  de  s'insurger  et 
de  fermer  les  barrières,  ce  qu'il  vint  an- 
noncer A  la  section  de  ri'nité  qui  en  fut 
alarmée,  que  Champion  et  un  autre  mem- 
bre des  C.onleliers  se  Iransporlèrent  à  la 
(;ommune  pour  faire  part  A  Hébert  de  ces 
faits  et  l'inviter  Â  ordonner  In  fermeture  de» 
barrières,  ce  (|ui  eut  lieu  quelques  instants 
après;  que  le  rapport  alors  présenté  par 


le  déclarant  aux  Cordeliers  donna  lieu  ù  de 
vifs  reproches,  qu'on  le  blâma  d'avoir  été 
répandre  l'alarme  et,  sur  la  proposition  de 
Vincent,  Husson  et  Sandos,  qui  le  taxèrent 
de  faux  patriote,  il  fut  délibéré  aux  Cor- 
deliers qu'on  lui  retirerait  sa  carte,  ce  qui 
eut  lieu  et  ce  qui  l'a  fait  expulser  depuis 
des  bureaux  de  la  Cuerre 

Que  Vinrent  a  encore  pour  intime  ami 
un  nommé  Lacroix,  qui  a  été  accusé  et 
même  chassé  de  la  section  des  Cordeliei-s 
pour  avoir  intrigué  et  procuré  à  prix  d'ar- 
gent un  faux  certificat  de  résidence  au 
ci-devant  duc  du  ChiUelel,  son  protecteur, 
que  ce  Lacroix  est  venu  depuis  se  réfu- 
gier dans  la  section  de  ri'nilé,  où  il  n'est 
sorte  de  vexations  qu'il  n'ait  commises, 
en  professant  un  .système  de  calomnie  et 
de  persécution  contre  tous  les  bons  ci- 
toyens de  la  seclion,  eu  y  prêchant  publi- 
quement le  pilla-re,  le  meurtre  et  la  guerre 
civile  de  toules  les  manières  possibles 
avec  cinq  à  six  autres  aflidés,  ci-devant 
nobles,  bani|ueroutiers  étrangers  et  valets, 
d'abonl  un  ci -devant  chevalier  de  Re- 
reyler qui  a  fait  plusieurs  banqueroutes, 
qui  prétend  être  bon  patriote  et  a  déclaré 
en  .Vssembléc  générale  qu'en  celle  ijualité 
il  avait,  depuis  la  loi  contre  les  ci-devant, 
brûlé  chez  lui  ses  lettres  de  chevalier, 
qui  est  monté  à  la  tribune  à  l'etret  de  pro- 
poser pour  des  missions  délicates  des  gens 
entachés  de  •■  coquinisme  >•,  et  sur  les  ob- 
servations à  lui  faites,  qu'importe,  reprit-il. 
pourvu  <[u'on  soit  patriote;  qu'il  lui  a  en- 
tendu dire,  il  y  a  environ  Ti  A  fi  jours,  en 
Assemblée  générale  qu'un  second  31  mai 
n'él.-iit  pas  loin,  qu'aux  C.ordeliei-s.  dans  la 
séance  du  2i  présent  mois,  après  que  deux 
memhresdesJacobins  eurent  rendu  conipte 
de  ce  (|ui  s'y  était  passé  A  l'égard  di-  Vin- 
cent, Ronsin.  Momoro  cl  autres,  le  même 
Rereyler  monta  à  la  tribune  et  reprocha  ii 
Rrochet  d'avoir  jeté  du  louche  sur  trois 
bons  pati'ioles,  auxquels  on  n'avnit  rien  A 
reprocher  et,  s'odressnnt  h  l'Assemblée, 
demanda  si  queli|u'un  avait  des  reproches 
A  faire  aux  trois  détenus: 

(,>u'A  l'Assemblée  qui  a  eu  lieu  In  veille 
à  la  seclion  de  M'iiilê.  il  avait  élé  délibéré 
unanimenient  de  se  présenter  A  la  Con- 
vention pour  la  féliciter  d'avoir  dérouverl 
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une  conspiration  qui  tendait  à  détruire  la 
Hépublique,  lorsque  Bere\  ter  protesta  en 
disant  qu'il  ne  pouv;iit  croire  les  accusés 
coupables  et  qu'ils  sortiraient  peut-élre 
blancs  comme  neisc  : 

Que  parmi  les  partisans  de  Vincent  dans 
la  section  se  trouvent  encore  Ballay  et 
Matliis,  membres  du  Comité  révolution- 
naire, le  premier,  qu'on  accuse  d'avoir 
reçu  d'Amelot  plusieurs  liacres  chargés 
d'argent,  que  l'on  suppose  avoir  été  ex- 
portés en  Angleterre  par  l'intermédiaire  de 
sa  femme, qui  pour  ce  fait,  dans  la  section, 
a  reçu  le  surnom  de  voyageuse  d'Angle- 
terre, observant  que  cet  homme,  ancien 
domestique,  est  devenu  depuis  2  ans  riche 
au  point  d'acheter  une  maison  de  30,000  li- 
vres, il  était,  comme  Lacroix,  lîereyter, 
Rousselin,  aussi  agent  du  ministre  de  la 
guerre,  ainsi  qu'un  nommé  Guérard,  agent 
du  Conseil  exécutif,  nommé  par  le  minisire 
de  la  guerre  grâce  à  la  protection  de  Vin- 
cent ;  que  Mathis  est  suspecté  d'avoir  été  as- 
socié avec  lîallay  pour  le  même  commerce 
d'argent,  qu'il  existe  une  liaison  intime 
entre  les  susnommés  Lacroix,  qui  loge 
chez  Ballay,  le  commandant  du  bataillon 
de  la  section,  ancien  musicien  de  la  Heine, 
et  Lalande,  commissaire  de  police,  fort  mal 
noté  dans  l'opinion  publique,  et  il  est  à 
remarquer  que,  depuis  l'arrestation  de 
Vincent  et  autres,  on  les  voit  souvent  en- 
semble et  se  faire  des  visites,  paraissant 
fort  intrigués  ; 

Que  lorsqu'il  fut  question  de  nommer 
dans  les  sections  les  Comités  révolution- 
naires, Vincent  les  parcourut  toutes  et  dé- 
signa lui-même  plusieurs  des  citoyens  qui 
en  ont  été  membres  et  avec  lesquels  il  a 
conservé  des  relations,  le  déclarant  a  pensé 
ijue  toutes  ces  manœuvres  n'avaient  d'au- 
tre but  que  de  se  faire  un  parti,  de  cor- 
rompre l'opinion  pulilique  et  de  réaliser 
ses  projets  de  dominalicjn;  que  c'est  Vin- 
cent qui  a  fait  nommer  commandant  de  la 
cavalerie  de  l'armée  révolulionnaire  le 
nommé  Ma/.uel,  qui  a  subi  un  jugement 
de  la  police  correctionnelle  de  Montpel- 
lier, ainsi  que  Camboulas,  dénoncé  à  la 
Convention  nationale;  que  L'Espagnol, 
chef  du  bureau  des  routes,  son  ami,  lui  a 
dit  que  hier,  ce  Mazuel  s'étant  présenté  à 


son  bureau  pour  avoir  une  route  pourBeau- 
vais  et  l'étape  d'ofUcier,  il  lui  fut  observé 
que  l'étape  était  la  même  pour  l'ofllcier 
comme  pour  le  soldat,  Mazuelrépondit  alors 
pour  i'6  h.  (le  francs  que  la  Nation  me  fait 
par  jour,  je  pourrais  bien  mettre  mon  sabre 
dans  mon  armoire  :  qu'il  est  bien  constaté 
que  depuis  que  Vincent  est  dans  les  bu- 
reaux de  la  Guerre,  il  a  placé  au  moins 
15,000  personnes,  la  [ilupart  étrangers  et 
gens  sans  aveu. 

2G  veiUose  an  II  (G  lieures  de  relevée). 
Original  signé,  A.  iV.,  W  78. 

2329.  —  Déclaration  de  Louis  Legendre, 
âgé  de  39  ans,  natif  de  Versailles,  demeu- 
rant à  Paris,  rue  de  Beaune,  n"  630,  dé- 
puté à  la  Convention  nationale,  reçue  par 
René-François  Dumas,  l'un  des  juges  du 
Tribunal  révolutionnaire,  relatant  les  iaiis 
suivants  : 

-\  la  sortie  de  prison  de  Ronsin,  celui-ci 
ayant  parlé  à  Legendre  de  la  conduite  de 
Vincent,  lui  avait  dit  qu'il  serait  néces- 
saire de  laver  la  tète  à  cet  étourdi,  que 
Legendre  était  seul  capable  de  le  rame- 
ner de  ses  erreurs.  Il  y  a  environ  un  mois, 
Legendre  s'étant  trouvé  à  diner  chez 
l'aclie,  maire  de  Paris,  avec  Vincent,  Ron- 
sin, Boulanger,  un  ancien  commandant 
du  bataillon  de  la  section  do  Grenelle,  Au- 
douin,  adjoint  du  ministre  de  la  guerre, 
un  officier  municipal  du  10  août,  Ilanriot, 
commandant  de  la  garde  nationale,  Monin, 
un  de  ses  aides  de  camp,  le  citoyen  Vin- 
cent apercevant  Legendre,  vint  à  lui,  l'em- 
brassa en  lui  disant  :  Je  t'embrasse  pour  le 
passé  et  non  pour  le  présent,  car  je  ne  te 
reconnais  pas  comme  ce  Legendre,  si  cncr- 
(jique  depuis  1789  jusqu'en  1702,  à  quoi  le 
citoyen  Legendre  i-épondit  qu'il  clail  très 
possible  qu'un  frd  tel  que  Vincent  prit  un 
homme  sage  pour  un  modéré.  A  table,  Pache 
plaça  Vincent  entre  lui  et  Legendre,  dans 
l'intention  où  il  était  que  Legendre  lavât 
uii  peu  la  tête  à  Vincent,  le  regardant 
seulement  comme  un  étourdi.  Pendant 
le  dîner,  Vincent  prit  la  parole  et  de- 
manda au  citoyen  Legendre  s'il  avait,  dans 
le  cours  de  la  mission  qu'il  venait  de  rem- 
plir, porté  le  costume  des  représentants 
du    peuple,   Legendre    répondit   qu'il   ne 
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ne  le  portail  que  pour  se  prcseuler  aux 
autorités  constituées,  mais  que,  ilans  les 
Sociétés  populaires,  avec  le  peuple,  il  se 
considt'Tait  comme  un  simple  citoyen.  Vin- 
cent n'-pliqua  que    ce  costume  était  une 
décoration   aristocratique,  de  laquelle  les 
représentants  se  servaient  pour  se  donner 
de  l'importance. et  que  lui.  Vinrent. avant 
peu  de  jours,  habillerait  un  mannequin  en 
costume  de  représentant  du  peuple,  qu'il 
le  placerait  dans  les  Tuileries,  en  appelant 
le  peuple  autour,  et  qu'il  lui  dirait  :  Voijcz 
les  beaux  rc/n-csenldnls  que  vous  uvez.  ils 
vous  pri'chcnl  h  simpiicilc,  ri  voilà  comme 
ils  s'hnmachent   dans  les  dcpiirlemenls  et 
aux  années  pour  faire  craindre  tes  sols  cl 
pour  leur  en  imposer,  à  quoi  Le^endre  ré- 
pondit :  Si  ta  mauvaise  li'te  le  portail  à 
faire  wn-  pareille  sottise,  je  te  jetterais  sous 
ton  mannequin  et  te  brûlerais  avec  lui:  le 
citoyen  Paclie  dit  alors  à  Vincent  :   Vous 
connaissez  les  principes  de  Leijendre,é:outez 
ses  conseils  et  vous  ne  vous  en  trouverez  pus 
mal.  En  sortant  de  table,  Legendre  se  dis- 
posait à  faire  passer  Vincent  dans  la  salle 
àcôté  pour  lui  faire  quelques  remontrances 
en  particulier,   lorsqu'entrèrenl  tous    les 
convives,  Legendre  prit  néanmoins  la  pa- 
role et  dit  à  Vincent  :  J'aime  à  croire  qu'il 
n'i/  a  que  ta  If  te  de  coupable  et  j'espl-rr  que 
tous  ceux  qui  sont  ici  sont  patriotes,  ainsi  je 
me  permettrai  de  le  faire  des  reproches,  me 
reijardant  comme  au  milieu  d'une  famille  de 
O'éres,  l'amilié  que  j'ai  eu  pour  loi  ordonne 
quelques  droits,  en  consi'quenre,  je  le  dérlare 
que  si  je  m'apercevais  qtie  tu  persistes  dans 
les  ftourdcries,  je  te  couperais  les  bras  à 
coups   de  Ixilon.  Vincent  ne   répondit  que 
par  des  rires  sardoniques  et  l.ependre  se 
trouva  fort  surpris  en  voyant  llonsin  lui 
dire  :  .Si  Vincent  était  autrement  qu'il  n'est, 
il  ne  vaudrait  rien  pour  ta  eirconslanee,  rar 
vous  avez  une  nouvi  Ile  fartinn  dans  la  Con- 
vention, vous  la  rliasserrz  de  votre  sein,  ou 
mus  nous  en  ferez  raison.  Sur  ce,  ronicirr 
municipal  du  H>  noiH  prit  In  parole  el  dit 
î"i  l.pRendre  :  l'uisque  tu  n»  dérlari'  que  par 
tempérament   lu  n'i'tnis  pas   haineux,   d'oii 
vient  que  tu  ne  te  rérimrilies  point  avec  //«'- 
(irrf,  |p  citoyen  l.eneinlre  répli(|ua  qn'elTec- 
tivement  il  n'était  pas  hnineux.  qu  il  l'Ion 
prfl  fi  se  enncilier  arec  1rs  rnncmif  parliru- 


liers  qu'il  pouvait  aroir,  s'ils  voidaient  bim 
fcrrir  leur  pays,  mais  711'i/  lui  t'Iail  démon- 
tré qu'Hébert  était  un  scélérul,  non  pas  pour 
Faroir  denonré  aux  Jacobins,  mais  pour  avoir 
nie  tout  à  la  tribune  desdils  Jaeoliins  de  ce 
qu'il  avait  dit  contre  lui,  qu'il  re-janlait  un 
homme  qui  niait  ce  qu'il  avait  avancé  comme 
un  lilche,  et  de  plus  qu'il  ne  connaissait  point 
Hébert  pour  un  patriote,  mais  bien  comme 
un  iniriiiant.  et  i/ue  si  la  ronlre-ré\-olution 
s'était  faite  en  91,  que  tous  les  Lcijendre  de 
la  llépublique  auraient  été  éijorijés,  qu'on 
n'aurait  pas  su  qu'il  cnstail  un  lleliert.  I.e 
minisire  de  la  suerre.  qui  jusciue  \h  avait 
aardé  le  silence,  fit  observer  à  l.ecendit» 
que  l'on  ne  pouv.iit  se  dissimuler  que  les 
journaux  du  ciloyen  Hébert  avaient  rendu 
de  très  grands  services  dans  les  armées,  à 
quoi  l,ei;eiidre  répondit  qu'il  ne  le  pensait 
pas  et  qu'il  avait  cru  s'apercevoir  que 
ces  hommes  désiraient  qu'il  précli;\t  ii  la 
Montagne  de  In  Convention  les  principes 
professés  par  eux  dans  les  Sociétés  po- 
pulaires, el  qu'il  leur  av.iit  déclaré  n'élre 
point  leur  homme.  La  conversai  ion  prit 
lin  là  dessus,  le  ministre  de  la  guerre 
passa  lins  le  cabinet  du  M.iire  et  les  au- 
tres s'en  allèrent  aux  Jacobins.  I.egendre 
crut  remarquer  qu'Audoniu,  Houlanger  el 
l'rx-commandant  du  bataillon  de  la  Fon- 
taine-de-rirenelle  difTéraient  il'opinion  et 
avaient  manifesté  leur  sentiment  en  haus- 
sant les  épaules,  déclarant  qu'il  n'était  pas 
sans  inquiétude  sur  le  compte  du  roni- 
mnndanl  de  la  garde  nationale,  ayant 
constaté  par  divers  signes  une  gramb-  dis- 
simulation de  sa  part  el  de  celle  de  son 
aide  de  camp,  et  qu'Hanriol  lit  même  un 
signe  à  l'oflicier  municipal  du  lOaoïU,  en 
lui  disant  tout  bas,  par  allusion  h  Legcndre, 
ci'l  homme  m-  vaut  rien  l.egendre  entm 
ensuite  d.iiis  le  cabinet  du  Maire.  (|Ui  le 
félicita  du  langage  tenu  à  Xincenl.en  pré- 
sence de  Houcholle,  auquel  Leyendre  dit  : 
J'aime  a  rroirr  que  Vincent  n'est  qu'un 
étourdi,  c'est  li  roiis  a  Cobscrrrr,  et  s'il  ne 
rhang»  /mis  dr  conduite,  mus  dern  le  tnrtlir 
à  la  porte  de  vos  lairraux.  ou  il  vous  inmprn- 
mettra. 

'16  vonlo^r  an  IL 
OriKin.il,  nignO  de  Duma«,  Lofi^ndre,   A.-*^. 
l'ouipiier,  H .  Jomo,  commi!-  irranier ,  A ,  .V, ,  \V  "fi 
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2330.  —  Déclaration  de  Henry-David 
Margotin,  âgé  de  32  ans,  marchand  mer- 
cier, rue  des  Nonnains-d'Yères,  n"  14,rei;iie 
par  Jean  Ardouin,  l'un  des  juges  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  portant  qu'il  n'a 
aucune  connaissance  des  écrits  et  placards 
incendiaires  qui  ont  été  alfichés  dans  les 
rues  de  l'aris,  que  lorsque  Vincent  a  été 
élargi  par  décret  de  la  Convention,  il  s'est 
trouvé,  ce  jour  là,  à  la  Société  des  Corde- 
liers,  qui  était  présidée  par  Momoro,  à  ce 
qu'il  croit,  que  l'un  des  membres  ayant an- 
noni^'é  la  liberté  accordée  à  Vincent  et  à 
Ronsin,  elle  fit  la  motion  de  nommer  une 
députation  pour  presser  l'expédition  du 
décret,  ijuil  n'est  allé  ce  jour-là  aux  Cor- 
deliers  que  sur  l'invitation  du  citoyen 
Altesse,  tailleur,  rue  Jean-Pain-Mollet, 
qui  lui  avait  dit  que  la  séance  serait  inté- 
ressante et  lui  proposa  même  de  le  faire 
recevoir  dans  cette  société,  en  oITrant  de 
lui  servir  de  parrain. 


ventùse  an  II  (10  heures   du  matin) 
inal    signé,  A.  ,Y.,   W  78. 


2331.  —  Déclaration  de  Louis-Joseph 
Foureau,  âgé  de  34  ans,  commissaire  à  la 
Municipalité,  demeurant  rue  des  Aveugles, 
n"  Ij49,  re(;ue  par  Pierre-André  Coflinhal, 
l'un  des  juges  du  Tribunal  révolutionnaire, 
lequel  a  fait  connaître  que  depuis  long- 
temps Vincent  menait  la  section  de  .Mulius- 
Scevola  avec  un  tel  despotisme,  que  si 
quelqu'un  se  fût  avisé  de  le  contredire, 
l'arrestation  eût  suivi  de  près  la  contra- 
diction, que  vers  la  fin  d'octobre  dernier 
(v.  st.l  les  femmes  infortunées  des  défen- 
seurs de  la  patrie  qui  sont  aux  frontières 
vinrent  à  sa  section  pour  demander  que 
l'indemnité  accordée  par  la  section  leur 
fût  payée,  qu'alors  Vincent  leur  répondit 
avec  violence  qu'elles  étaient  des  scélé- 
rates et  des  contre-révolutionnaires,  qu'il 
leur  demanda  quel  était  celui  ou  celle  qui 
leur  avait  conseillé  cette  démarche  et  leur 
avait  fait  leur  pétition,  ([ue  les  partisans 
de  Vincent  l'aidèrent  à  invectiver  encore 
ces  citoyennes,  qui  furent  obligées  de  s'en 
aller  en  versant  des  larmes;  qu'un  des 
grands  partisans  de  Vincent,  le  nommé 
Petit  Gérard,  limonadier,  rue  du  Vieux- 
Colombier,  parleur  éternel,  qui  pérore  per- 


pétuellement dans  la  section,  a  toujours 
appuyé  les  propositions  de  Vincent  el, 
lorsqu'il  s'est  agi  des  femmes  des  volon- 
taires, il  est  parvenu  à  empêcher  qu'elles 
n'eussent  leurs  indemnités,  que  le  but  de 
cet  homme  ainsi  que  de  Vincent  était  de 
mécontenter  les  volontaires  aux  fron- 
tières pour  les  exciter  à  abandonner  leurs 
drapeaux,  qu'enlin  on  est  parvenu  à  pous- 
ser tellement  à  bout  les  femmes  des  vo- 
lontaires que  quelques-unes  d'entre  elles 
ont  failli  se  porter  à  des  excès  contre  Petit 
Gérard;  que  lorsque  Vincent  sortit  de  pri- 
son, le  nommé  Vigneuil,  membre  du 
Comité  révolutionnaire  de  sa  section,  en- 
core l'un  de  ses  grands  partisans,  est 
venu  le  prendre  à  sa  sortie  de  prison,  l'a 
porté  en  triomphe  dans  sa  section,  et  avec 
le  concierge  de  la  maison  de  la  Guerre  et 
autres  dont  il  ne  se  rappelle  pas  les  noms, 
l'a  conduit  dans  plusieurs  sections. 

27  ventôse  an  II  (midi). 
Original  signé,  A.  N.,  W  76. 

2332.  —  Déclaration  d'Alexandre  Cassel, 
âgé  de  37  ans,  horloger,  rue  Payenne,  au 
coin  de  la  rue  des  Francs-Bourgeois,  re- 
çue par  Claude-Emmanuel  Dobsent,  l'un 
des  juges  du  Tribunal  révolutionnaire, 
portant  que,  certain  jour,  étant  au  Comité 
militaire  de  sa  section,  il  reçut  l'ordre  de 
mettre  en  état  d'arrestation  Vincent,  que, 
pour  y  parvenir,  il  se  transporta  à  l'.-Vs- 
semblée  générale  de  la  section  où  se  trou- 
vait Vincent  et  lui  notifia  l'ordre  de  le  suivre 
au  Comité  militaire,  que  Vincent  l'accom- 
pagna et  dit  aux  membres  qu'ils  étaient 
des  ignorants  et  qu'ils  jugeaient  en  des- 
potes, qu'incontinant  le  déclarant  reçut 
de  nouveau  l'ordre  d'arrêter  Vincent  et  de 
le  conduire  au  corps  de  garde,  ce  qu'il  fit, 
el  là  fut  accosté  par  Japsé,  traiteur  près 
le  bureau  des  voitures,  rue  de  Vaugirard, 
et  I.ucron,  perruquier,  rue  de  Tournon, 
qui  lui  dirent  en  lui  mettant  le  poing  sous 
la  gorge,  qu'il  était  un  aristocrate,  qu'il 
arrêtait  les  patriotes,  et  que  tôt  ou  tard 
ils  le  lui  payeraient,  que,  depuis  cet  évé- 
nement, ces  deux  particuliers  l'ont  tou- 
jours mal  regardé,  qu'ayant  été  nommés 
membres  du  Comité  révolutioniiairede  Mu- 
tius-Scevola,  ils  ont  été  chez  lui  pour  l'ar- 
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rêler,  mais  qu'heureusement  il  élail  à  la 
campagne,  et  qu'ayant  été  prévenu  de  leurs 
mauvaises  intentions,  il  avait  pris  le  parti 
de  ne  pas  reparaître  dans  le  quartier; 
le  déclarant  ajoute  que.  sa  femme  étant 
couchée  et  prêle  à  donner  un  citoyen  à 
la  République,  ils  avaient  eu  la  cruauté 
de  la  forcera  se  lever, eU'avaient  obligée  à 
rester  nue  et  sans  bas  pendant  au  moins 
une  demi-heure,  sous  une  porte  coclière, 
au  point  qu'elle  s'y  élail  trouvée  mal  et 
fut  emportée  dans  cet  état  par  une  voi- 
sine, que  le  citoyen  Canaplo,  sellier,  rue 
des  Qualre-Venls,  peut  renseigner  sur  ces 
laits;  observe  en  oulre  qu'en  temps  el  lieu 
il  représentera  l'ordre  d'arrestation  de 
Vincent. 

27  venlôse  an  II  (I  heure  de  relevée). 
Oriçinal  signé,  A.  N.,  W  76,  n»  4. 

2333.  —  Déclaration  de  Claude-Nicolas 
Girardin,  âgé  de  46  ans,  employé  comme 
inspecteur  des  maisons  garnies  à  Paris,  y 
demeurant  rue  du  Sépulcre,  n"  690.  reçue 
par  Charles  Ilarny.  l'un  des  juges  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  lequel  a  fait  con- 
naître que.  depuis  plus  de  6  mois,  il  gémit 
de  la  manière  atroce  dont  il  a  vu  que  Vin- 
cent avait  inlluencé  la  section,  oii  tous 
ceux  qui  onl  joui  des  pouvoirs  souverains 
du  peuple  ne  juraient  que  par  son  nom, 
que  depuis  les  nominations  des  généraux 
qui  onl  remplacé  Sanlerre,  il  a  vu  avec 
chagrin  que  le  droil  impresc ripliblc  de  la 
liberté  de  voler  y  a  élé  étouffé  ;  qu'il  a 
constaté  <|u'un  nommé  Rereyter,  cidcvanl 
noble,  Mnlhis,  chef  de  légion.  Rousse- 
lin,  Champion,  Sandns,  lieulenaiil  de  <a- 
nonniers.  Poulain,  fiuérard  el  autres,  lous 
agents  afiidés  de  Vincent,  à  l'aide  de  quil- 
c|iiC9  septembriseurs  de  I7!t2,  dnniinaiiiil 
toute  la  section,  au  gré  de  Vinrent  <-l  du 
minisire  de  la  guerre;  qu'il  a  bien  pre^- 
senli  que  lous  ces  individus,  qui  se  sont 
toujours  masqués  du  patriotisme  b-  plus 
austère,  onl  fait  souIVrir  uti<'  inlliiil''-  de  f.i- 
inille»  el  d'excellents  républicains  do  la 
section,  que  pardessus  tout  reh  élail  de- 
puis (|uel(|uc  temps  survenu  dan»  celte 
section  un  ecrt;iin  l^acroix,  chassé  de  In 
scclioii  des  Cordeliers,  pour  avoir  proruré 
h  prix  d'argent  un  faux  rerlilicat  de  ré;!- 


dence  à  du  Chiltelet,  dont  le  Tribunal  a 
fail  justice,  qu'il  l'a  vu  exciter  les  ciloyens 
les  uns  contre  les  autres,  el  prêcher  la 
guerre  civile,  lors  du  31  mai,  d'après  le 
dire  du  citoyen  I.ecomle,  comniatidanl  m 
second  du  bataillon,  qu'il  avait  même  cher- 
ché à  se  procurer  20  chevaux  pour  alb'i 
égorger  la  Convention,  que  dans  ces  mê- 
mes journées  Lacroix,  comme  souverain 
membre  du  Comité  révolutionnaire,  me- 
naça de  faire  incarcérer  sar-le-chainp  les 
personnes  qui  persisleraienl  à  lui  deman- 
der pour<iuoi  il  continuait  à  faire  sonner 
le  tocsin  ;  qu'a  l'égard  de  Kousselin,  Ma- 
Ibis,  ils  ont  été  perpétuellement  les  sup- 
pôts de  ce  Lacroix  el  de  Vincent,  que  peu 
de  jours  avant  l'arrestation  de  ce  dernier, 
Bereyler  el  Poulain  lui  dirent  en  propres 
termes  qu'il  fallait  sous  4  jours  une  nou- 
velle journée  du  31  mai.  mais  bien  plus 
sanguinaire  que  la  première. 

27  venlûse  an  II  (6  heures  de  relevée). 
Original  signé,  A.  iV.,  W  16. 

233i.  —  Déclarations  faites  à  Cabriel 
Deliège,  juge  au  Tribunal  révolutionnaire, 
par  les  témoins  suivants  : 

1"  Laurent  Servière,  dgé  de  3~>  ans.  cor- 
donnier et  juré  au  Tribunal  révolution- 
naire, demeurant  cloître  du  Muséum,  sec- 
tion du  Muséum,  lequel  a  dit  connaître 
Vincent  depuis  l'origine  de  la  Révolution 
au  Club  des  Cordeliei-s,  i|u'il  a  reMinri|ué 
en  lui  un  homme  fort  emporté,  lorsqu'il 
se  vuil  contrarié  dans  ses  opinions,  au 
point  que  le  déclarant  l'a  considéré  romnn' 
un  inilividu  à  qui  l'on  ne  peut  routier  une 
place  importante  dans  la  Révohilii>n  sans 
rlang>'r.  iiu'après  la  disrnssion  qui  eut  lieu 
aux  Jacobins  relativement  à  l'hilippeanx 
ri  Rourdon  de  l'Kiso.  le  déclarant  si-  rendit 
aux  Cordeliers,  où  le  l'ère  Ducliesne  Rêbcrl 
monta  it  la  tribune  et  dit  qu'on  atail  ib's 
preuves  positives  i|ur  l'un  des  trois  députés 
mis  en  eause  à  laséani'e  îles  Jacobins,  c'i-sl- 
ù-ilire  l'hilippeanx,  Rourdon  «le  l'Oise  i-l 
r.ihre  iLEglantine.  sans  pouvoir  désigner 
lequel  de»  trois,  avait  e»croi|iié  certaine 
.Homme  à  un  iiloyen,que  le  fail  élail  cer- 
tain cl  i|u'd  le  divulguerait;  iiu'aprèK  une 
longue  discussion  fui  décidé  l'envoi  d'une 
députntion  aux  Jacobins  pour  dénoncer  la 
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friponnerie  signalée  par  Hébert,  que  le 
déclarant  se  rendit  aux  Jacobins,  mais  que 
la  dépulation  de  la  Société  des  Cordeiiers 
ne  fut  pas  entendue; 

■2°  François-Hubert  Monory,  libraire,  rue 
des  Fossés-Saint-tiormain-des-Prés,  n'-iSl, 
lequel  a  dit  qu'étant  du  district  des  Corde- 
iiers, il  a  eu  l'occasion  de  connaître  Vin- 
cent, et  qu'il  a  formé  son  opinion  sur  la 
conduite  turbulente  que  celui-ci  tenait 
dans  les  assemblées  des  sociétés  et  du 
corps  de  garde,  que  par  une  suite  de  cette 
même  opinion,  le  jour  du  départ  du  tyran 
arrêté  à  Varennes,  le  bataillon  des  Cor- 
deiiers s'assembla  sur  la  place  du  Théâtre- 
Français,  et  comme  il  était  question  de  le 
diviser  pour  différents  postes,  le  déclarant 
proposa  de  le  sectionner  par  compagnie, 
afin  qu'aucun  particulier  inconnu  ne  s'iri- 
troduisit  dans  la  garde  nationale,  que  ce 
parti  ayant  été  adopté,  beaucoup  d'indi- 
vidus inconnus  ou  qui  ne  faisaient  point 
de  service  furent  rejetés,  que  Vincent  fut 
de  ce  nombre,  parce  que  dès  lors  on  pres- 
sentait les  principes  qu'il  a  constamment 
manifestés  depuis.  . . 

3°  Jean-Louis  Monnot,  horloger,  rue  des 
Petits-Auguslins,  n°t200,  lequel  a  fait  con- 
naître qu'à  l'Assemblée  électorale  dont  il 
était  membre,  Vincent  est  souvent  venu 
l'intluenoer  et  cela  quelque  temps  après 
le  jugement  de  Cusline,  autant  qu'il  peut 
s'en  souvenir,  et  dont  le  Tribunal  révolu- 
tionnaire a  fait  justice,  que  depuis  ce 
temps  il  a  regardé  Vincent  comme  un  in- 
trigant dont  il  fallait  se  mélier. 

27  veotôse  an  II  (6  heures  do  relovée). 
(Iriginal  signé,  A.  iV.,  W  78. 

233o.  —  Letlre  de  la  citoyeniir  llaniun 
au  citoyen  Fouquet,  accusateur  public  du 
Tribunal  l'évolutionnaire,  lui  signalantlrois 
créatures  de  Vincent,  dont  la  conduite 
mérite  d'être  examinée,  savoir  :  Seguin, 
ancien  président  du  Comité  révolution- 
naire du  Bonnet-Rouge,  Creps  et  Savoy, 
garçons  de  bureau  du  secrétaire  de  la 
Guerre,  tous  trois  domiciliés  sur  la  section 
du  Bonnet-Rouge,  pourvus  do  places  par 
Vincent  pour  avoir  signé  des  dénoncia- 
tions et  contribué  à  l'arreslation  île  pa- 
triotes, véritables  Iléaux  de  la  République, 


tendant  à  sa  destruction,  en  persécutant 
d'excellents   républicains  démocratiques. 


Oi'igina 


27  venlôse  an  II. 
A.N.,  \V  78. 


2336.  —  Interrogatoire  sommaire  subi 
devant  Jean  Ardouin,  l'un  des  juges  du 
Tribunal  révolutionnaire,  en  présence  de 
Gilbert  Liendon,  substitut  de  l'accusateur 
pulilic,  par  François-Nicolas  Vincent,  âgé 
de  27  ans,  secrétaire  général  du  départe- 
ment de  la  Guerre,  natif  de  Paris,  y  de- 
meurant, rue  des  Citoyennes,  section  de 
Mutius-Scevola,  extrait  de  la  Conciergerie, 
auquel  il  est  demandé  s'il  a  conspiré  con- 
tre la  République  française,  et  qui  a  dé- 
claré l'avoir  constamment  servie,  et,  in- 
terrogé s'il  a  un  défenseur,  a  répondu  qu'il 
s'occupera  d'en  choisir  un,  et  lui  est  dési- 
gné provisoirement  le  citoyen  Chauveau. 

28  venlose  an  II  (il  heures  du  matin). 
Original,  signé  de  Vincent,  Ardouin,  Liendon, 
et  R.  Josse,  commis-greffier,  A.  A'.,  W  78. 

2337.  —  Déclaration  d'Antoine-Jean  Dor- 
bergue,  âgé  de  'M  ans,  huissier-audiencier 
du  3"  Tribunal  d'arrondissement,  demeu- 
rant rue  de  Tournon.  n"  1166,  reçue  par 
Charles  Harny,  l'un  des  juges  du  Tribunal 
révolutionnaire,  portant  qu'il  a  connu 
d'une  manière  indirecte  Vincent,  avant  son 
entrée  au  ministère  de  la  guerr<^  jusqu'en 
1791  Vincent  demeurait  dans  la  même 
maison  que  lui,  dans  une  petite  chambre 
au  premier,  qu'alors  il  lui  a  paru  dans  un 
élat  complet  de  misère,  qu'il  était  alors,  à 
ce  qu'il  croit,  secrétaire  de  l'Assemblée  gé- 
nérale de  la  section;  qu'il  y  a  environ  un 
mois,  alorsquele  déclarant  venait  d'obtenir 
très  régulièrement  son  nouveau  certificat 
do  civisme  en  sa  qualité  d'huissier  du  Tri- 
bunal, Vincent  lit  rapporter  l'arrêté  le  lui 
accordant,  lui  lit  retirer  sa  carte  et  voulut 
même  le  faire  conduire  à  son  Comité  ré- 
lutionnaire  pour  être  traité  comme  suspect, 
ce  ([ui  n'eut  pas  lieu,  parce  que  le  décla- 
rant se  trouva  indisposé,  ce  qui  a  duré 
assez  longtemps  et  lui  a  causé  bien  du 
chagrin,  ainsi  qu'à  son  épouse,  qui  a  été 
obligée  d'aller  devant  les  magistrats  du 
'fribunal,  lescpiels  lui  donnèrent  un  certifi- 
cat de  bonne  conduite  et  de  bons  principes, 
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que  malgré  cela  il  n'a  encore  pu  ravoir  sa 
carte,  qui  lui  fui  ùlée  sans  motif  comme 
sans  raison,  et  par  le  seul  abus  que  Vin- 
cent faisait  de  son  autorité  dans  sa  section. 

'28  ventôse  an  H  (Il  heures  du  malin). 
Original  signé,  A.  A'.,  W  78. 

2338.  —  Déclaration  de  Mathius  ilalm, 
âgé  de  48  ans,  né  à  Coblenlz,  mnilre  de 
dessin  à  la  ci-devant  Ecole  militaire,  pré- 
sentement chef  du  3«  bat^iillon  dans  l'ar- 
mée révolutionnaire,  demeurant  rue  des 
Saint.s-I'ères,  reçue  par  François-Joseph 
Denizot,  l'un  des  juges  du  Tribunal  révo- 
lutionnaire, en  présence  de  Rover,  substi- 
tut de  l'accusateur  public,  portant  que 
d'après  une  invitation  il  lui  faite  par  Paclie 
de  venir  manger  sa  soupe,  le  hasard  lui 
lit,  il  y  a  environ  3  semaines,  aller  deman- 
der ;'i  dîner  à  ce  magistrat,  chez  qui,  contre 
Sun  attente,  se  trouvèrent  invités  l.cgen- 
lire,  député,  RoDsin,  Vincent,  Hanriot. 
Iloucholle  et  quelques  autres,  dont  il  ne 
se  rappelle  pas  les  noms,  cjuau  dessert 
I.egendre  et  Vincent  eurent  un  entretien 
asseï  chaud,  dans  lequel  Miicenl  reprocha 
à  I.egendre  de  n'avoir  pas  la  mdnc  cha- 
leur de  palriolisnio  qu'autrefois,  que  I.e- 
gendre lui  répondit:  l'mir  moi,  jf  ne  t'uimc 
•lue  jiisiiiicslii,  en  porlant  la  main  au  col 
pour  lui  faire  entendre  que  lui  Vinrent 
avait  une  mauvaise  tête.  Déclare  de  plus 
que  s'élant  levé  de  table,  tout  le  monde  se 
rendit  dans  le  salon,  mais  petit  à  petit 
une  partie  des  convives  étonl  sortis,  la 
ronveisalion  se  réengagea  entre  I.egendre 
et  Vincent,  ce  dernier  persistant  toujours 
à  dire  à  I.egendre  iju'il  él.-iil  changé,  sur- 
tout depuis  qu'il  avait  voyagé  avec  La- 
croix. 

28  Tcnto.Hc  an  II     10  lictires  du  malin). 
Original    figm-,    A.    N,,    W  76,  n"  7. 

233'.».  —  Déclaration  de  l'ierre-tiermain 
lialeau,  à?é  de  30  ans,  ndminislraleur  di-s 
Subsistances  militaires,  demeurant  rue 
.Mesbiy,  11*  7,  reçue  par  Etienne  Foucault, 
juL'e  nu  Tribunal  réviilutionnaire,  faisant 
conn.illre  (|u'.nyiinl  imi  aulrefuis  des  rel.i- 
liohs  d'alTaires  relatives  au  gouvernenjent 
avec  Vinrent,  soit  r(mime  son  ridlègue 
dans    In     Id'luique  en   qualité   de    I  iiiiiiiiifi- 


saire  du  Conseil  exécutif,  soit  depuis,  en 
raison  des  différentes  missions  qui  lui  ont 
été  confiées  par  le  ministre,  il  avait  cru 
jusqu'alors  reconnaître  en  lui  un  ami  chaud 
de  la  liberté,  que  depuis  son  retour  de 
l'armée  du  Rhin,  il  y  a  environ  un  mois,  il 
l'avait  vu  seulement  Irois  fois  dans  le  se- 
crétariat général  de  la  (luerre,  cpie  la  der- 
nière, il  sortit  avec  lui  et  Godet  du  Frcsne 
pour  aller,  suivant  le  dessein  d-'  Vincent, 
jaser  un  ninment  dans  les  Tuileries,  que 
dans  le  trajet  jusqu'au  cul-de-sac  dit  Itau- 
phin,  il  lui  avait  fait  quelques  observations 
."^ur  la  Société  des  Cordeliers  et  notamment 
sur  la  séance  où  l'on  avait  prétendu  démon- 
trer la  nécessité  d'un  mouvement  popu- 
laire, que  lui  ayant  demandé  quels  avaient 
pu  être  les  motifs  de  ceux  qui  avaient  parlé 
en  faveur  de  ce  mouvement  populaire  et 
quel  devait  en  être  le  but,  il  lui  avait  ré- 
pondu que  c'était  le  représentant  du  peuple 
Carrier  qui  avait  fait  cette  (u-oposition.  cl 
que  d'ailleurs  les  journalistes,  qui  ne  ren- 
daient jamais  compte  des  séances  des  Cor- 
deliers, s'étaient  plu  fi  dénaturer  celle-ci 
par  des  récits  faux  et  calomnieux;  qu'en- 
suite  ils  entrèrent  dans  une  espèce  d'é- 
choppe de  librairie  avec  MncenI,  qui  vou- 
lait,disait-il,  compléter  quelques  journaux 
de  Marat  qui  lui  manquaient. 

28  venlùsc  an  II  (Il  heures  du  malin). 
Original  signé,  A.  N..  W  70,  n*  4. 

2310.  —  Délibération  du  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  seclion  des  Arcis,  jusle- 
ment  indigné  de  l'alTreuse  conspiration 
tramée  par  les  plus  insignes  et  les  plus 
airoces  scélérats  <|Ue  la  République  fran- 
çaise ait  j.'imais  vu  naître  dans  son  sein, 
et  délibérant  sur  ce  que  le  salut  public 
exige  la  plus  grande  et  la  plus  exacte  siir- 
veillniice,  d'npiès  la  b'ilre  il  lui  aili-»'8»é«» 
par  le  ('omité  de  srtrelé  générale,  le  2i  ven- 
ll^.He,  décidant  d'instruire  ce  tloniilé  des 
fortes  suspicions  qu'il  a  loiilre  un  nommé 
J. -R. -Olivier  •inrnerin,  demeurnni  quai  Pel- 
letier, n"  32,  ci-ile\anl  commissaire  du 
pouvoir  exécutif,  aciiiellenient  occupé  nu 
Comité  de  vérillcatlon  cher  le  minisire  de 
la  guerre,  el  qui  depuis*  huit  jouis  est 
parti,  par  ordre  du  même  ministi-e,  pour 
alb'r  épurer  Iim  c  llo^en^   empli, vés   dans 
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les  charrois  des  armées,  attendu  que  ledit 
Garnerin  est  un  des  intimes  amis  de  Vin- 
cent, qui  a  souvent  entravé  la  marche  des 
assemblées  de  la  section,  en  dénonçant  à 
tort  et  à  travers,  de  même  qu'à  l'Assem- 
blée populaire  et  au  Club  électoral  de 
l'Evéché,  sans  jamais  définir  aucune  dé- 
nonciation, ni  vouloir  en  signer,  et  qu'il 
est  reconnu  comme  un  homme  doucereux 
et  captant  les  suffrages  par  ses  discours 
mielleux. 

28  venlùse  an  II. 
Kxlrait  signé,  A.  A'.,  F''  ''iTIG   (iloss.  Ciai-ne- 
rin!. 

2341.  — Déclaration  do  Chrétien-Eran- 
çois  Legendre,  Agé  de  o7  ans,  employé 
dans  le  bureau  des  Subsistances,  section 
des  étapes,  demeurant  rue  Cassette,  n"^  834, 
reçue  par  Jean  Ardouin,  l'un  des  juges  du 
Tribunal  révolutionnaire,  portant  qu'il  a 
connaissance  que  dans  sa  section  dont  Vin- 
cent, premier  secrétaire  de  la  Guerre,  fai- 
sait aussi  partie,  celui-ci  cherchait  par  les 
moyens  les  plus  astucieux  à' y  accaparer 
les  suffrages,  qu'il  gardait  presque  toujours 
la  parole,  qu'il  interrompait  ceux  qui  par- 
laient en  leur  adressant  quelquefois  des  in- 
jures, qu'il  en  disait  même  à  l'Assemblée 
générale,  en  la  traitant  de  bête,  qu'il  s'éle- 
vait contre  les  femmes  qui  assistaient  aux 
séances  en  déclarant  qu'il  fallait  les  en 
chasser  parce  qu'elles  y  faisaient  du  bou- 
can, qu'il  abusait  même  de  son  ascendant 
sur  l'Assemblée  pour  satisfaire  ses  ven- 
geances particulières,  notamment  contre 
le  citoyen  Dorbcc,  à  qui  il  fit  retirer  le 
certificat  de  civisme  qui  lui  avait  été  ac- 
cordé par  l'Assemblée;  qu'cà  la  séance  sui- 
vante, Vincent  dit  qu'il  avait  rencontré 
Dorbec  et  qu'il  était  étonné  de  ce  qu'il 
n'eût  pas  encore  été  arrêté,  qu'il  pro- 
posa d'afliclier  les  noms  des  citoyens  qui 
avaient  signé  pour  l'obtention  de  ce  certifi- 
cat de  civisme,  qu'un  d'eux  ayant  parlé  au 
bureau  et  s'étant  justifié  à  la  satisfaction 
des  membres  présents,  Vincent  dit  haute- 
ment que  si  cela  continuait  ainsi,  il  ne  re- 
tournerait plus  à  l'Assemblée,  qu'il  se  rap- 
pelle qu'une  fois  Vincent  déclamait  contre 
Uourdbn  de  l'Oise  et  Philippeaux,  en  s'é- 
criant  qtf'il  fallait  (|ue  leurs  têtes  tombas- 
sent,   qu'ils   étaient  des   scélérats;   que. 


lorsque  Vincent  obtint  sa  liberté,  à  la  suite 
de  son  incarcération  au  Luxembourg,  il 
vint  à  la  section  faire  ses  remerciements 
et  ayant  manifesté  l'intention  de  se  rendre 
dans  les  sections  avoisinantes,  l'Assemblée 
lui  proposa  deux  commissaires  pour  l'ac- 
compagner, que  Vincent  pérora  beaucoup 
et  parvint  à  en  obtenir  24  au  lieu  des  2 
que  sa  section  lui  avait  accordés,  lesquels 
l'accompagnèrent  aux  sections. 

29  ventôse  an  II    (11  lieures  de  rclevi-el. 
Original  signé,  A.  N.,  W  78. 

23  42.  —  Déclarations  des  témoins  sui- 
vants reçues  par  Charles  llarny,  juge  au 
Tribunal  révolutionnaire  : 

1°  Claude  Bonnet,  miroitier,  âgé  de 
:iO  ans,  demeurant  rue  de  Reuilly,  lequel 
se  rappelle  avoir  dit  chez  la  citoyenne 
d'Iléiicourl,  cjue  l'on  faisait  des  guillotines, 
tenant  ce  fait  d'une  femme  inconnue; 

2°  Jean  Dolbeau,  âgé  de  58  ans,  tenant 
une  maison  garnie,  dite  maison  de  Elandre, 
rue  de  Thionville,  lequel  a  dit  que  la  sec- 
tion de  l'Unité  ayant  nommé  4  commis- 
saires pour  réclamer  la  liberté  de  Vincent, 
celui-ci  vint  le  lendemain  remercier  et  dé- 
clara c^u'il  poursuivrait  ses  ennemis  jus- 
ques  sur  l'échafaud  ; 

3°  Jacques-François  Canaple,  âgé  de  28 
ans,bourrelier,  rue  des  Quatre-Vents,  le- 
quel a  dit  qu'ayant  été  président  de  sa 
section,  il  s'aperçut  que  Vincent  semblait 
avoir  la  plus  grande  inlluence,  faisant 
prendre  des  arrêtés  à  sa  convenance,  et 
crut  devoir  cesser  d'y  aller,  voyant  des 
choses  qui  ne  devaient  pas  plaire  ;i  on 
républicain  ; 

4°  Louis  Dutray,  âgé  de  47  ans,  perru- 
quier coiffeur,  rue  du  Four,  lequel  a  dit 
(ju'il  a  tout  lieu  de  croire  que  Vincent 
s'était  fait  un  parti  dans  sa  section,  parce 
qu'on  ne  pouvait  parler  (|ue  quand  l'on 
était  de  son  avis,  qu'il  traitait  très  dure- 
ment et  même  de  coquins  ceux  (jui  parais- 
saient de  sentiments  contraires  aux  siens; 

;)"  Louis-Joseph  Foureau,  âgé  de  34  ans, 
commissaire  municipal,  rue  des  Aveu.t'les, 
n''ïj49,  lequel  dit  ([ue  lorsiiue  Vincent  était 
en  arrestation  au  Luxembourg,  Ceyrat, juge 
de  paix,  prit  rinitialive,  au  Comité  révo- 
lutionnaire, d'une  pétition  pour  demander 
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réiargissemeiil  de  Vincent  en  déclaraiili|ue 
ceux  qui  ne  la  si^'neraient  pas  ne  seraient 
pas  regarJi'-s  comme  patriotes,  i|u"il  con- 
naissait les  principes  de  Vincent  qui  étaient 
purs.  Ledit  Foureau  ajoute  que  Vincent 
avait  toujours  exercéun  despotisme  affreux 
sur  l'AssemblOe  générale,  que  personne 
n'osait  faire  d'opposition  dans  la  craitite 
d'être  incarcéré  par  le  Comité  révolution- 
naire et  ses  suppôts,  que  depuis  que  Vin- 
cent avait  un  pied  dans  la  section,  les 
femmes  et  veuves  des  frères  d'armes  aux 
armées  ont  toujours  été  méprisées  cl  avilies 
par  les  créatures  de  Vincent,  que  même 
des  membresduComité  révolutionnaireont 
refusé  de  faire  délivrer  de  la  viande  à  la 
veuve  d'un  volontaire,  accoucliée  depuis 
quelques  jours,  portant  son  enfant  dans 
ses  bras  ; 

tj»  Jean  Dclaunay,  àijé  de  oO  ans,  coif- 
feur de  femmes,  rue  de  Tournon,  n»  ll.'iS, 
lequel  dit  que  Vincent  avait  beaucoup 
d'influence  dans  l'Assemblée  de  sa  section, 
qu'il  parlait  très  souvent  et  empêchait 
quelquefois  les  autres  citoyens  de  parler; 

70  Pierre-Paul  Sollier,  Ai,'é  de  bl  ans, 
receveur  do  rentes,  rue  de  l'Kgalilé,  n°^l, 
le<|UPl  dit  s'être  souvent  aperçu  i|ue  Vin- 
rent iulhicnçnit  l'Assemblée  de  sa  section, 
et  que  quand  des  imlividus  n'étaient  pas 
de  son  avis,  il  les  traitait  de  scélérats  cl 
de  Vendéens,  que  beaucoup  de  personnes 
n'osaient  combaltre  son  opinion,  parce 
qu'il  avait  pour  lui  le  Cmnité  révolution- 
naire, qui  les  aurait  fait  incarcérer,  et  que 
les  arrestations  se  faisaient  à  la  légi-rt-. 

29  vpniôsc  an  II     C,  lioiirc!i  lU  relevée  . 
Original  signé,  A.  A'.,  W  711,  n"  C. 

23i3.  —  Déclarations  des  témoins  sui- 
vants, reçues  par  IClienne  Kourault,  l'un  des 
juges  du  Tribunal  révidutionnaire  : 

I"  Auguste  Ciinivet,  âgé  de  n7  ans,  ri- 
dfvanl  adjudant  de  la  section  de  Mnlius, 
demeurant  rue  du  Petit-Lion-Saint-ricr- 
main,  lequel  a  dit  que  le  citoyen  Vinrent 
intlueniail  lellemeni  sa  section  que.  par 
.sa  faute,  le  déclarant  perdit  sn  place, 
quiiii|u'ayanl  élé  lenomnié  par  tous  les 
citoyens  de  sa  section,  ajoulant  que  c'est 
par  vengeance  de  ce  que  Vincent,  s'étant 
intrnriuil  au  Comilé  mililaire,  où  l'en  ve- 


nait de  décider  qu'un  individu  qui  avait 
manqué  à  sa  garde,  la  monterait  double, 
traita  les  membres  du  Comité  de  despotes, 
que  le  présiilent  du  Comité  le  rappela  à 
l'ordre  cl  voulut  le  faire  sortir,  que  s'y  re- 
fusant, le  Comité  fut  obligé  de  prendre  un 
arrêté  par  lequel  il  était  dit  que  Vincent 
serait  conduit  au  corps  de  garde,  que  le 
déclarant  fut  chargé  de  l'y  conduire,  qu'il 
y  resta  environ  deux  heures,  ce  que  le 
même  X'incent  n'a  pu  lui  pardonner  et  l'a 
fait  destituer;  ajoute  de  plus  ([ue  le  nommé 
Bourgeois,  employé  au  ministère  de  la 
guerre,  a  participé  à  sa  destilution; 

2*  Jean  Lonveau,  ;1gé  de  .t7  ans.  garçon 
traiteur,  demeurant  rue  de  Tournon, n''12C(i, 
nommé  par  .>a  section  piiur  suivre  le  cours 
l'évolulionnaire  des  événenjenls,  lequel  dit 
i|ue  Vincent  iniluençail  beaucoup  sa  sec- 
tion au  point  de  la  faire  trembler,  que 
le  même,  après  sa  sortie  du  Lnxeml>ourg, 
s'élant  présenté  ;\  une  .Vssemblée  générale 
de  sa  section,  y  fil  la  motion  de  solliciter 
l'élargissement  d'un  détenu  du  Luxem- 
bourg, arrêté  avec  lui,  appartenant  à  la 
section  du  llonnet-Rouge  et  dont  le  père 
demeure  sur  la  section  du  décl.irant,  que 
la  majeure  partie  de  l'Assemblée  s'y  op- 
posa, disant  que  c'était  un  Fayelliste,  et  que 
des  membres  opinèrent  pour  que  l'on  olàt 
au  père  sa  carte  de  citoyen,  avec  d'autres 
faits  analogues  <|ui  prouvent  combien  Vin- 
cent cherchait  à  influencer  .sa  section. 

39  voniôso  an  II  (6  licurcs  de  rclovOeK 
Original  signé,  A.  .V.,  \V  "(i,  n«  1. 

21-4V.  —  Déclarations  faites  par  les  lé- 
nioins  suivants  en  présence  detiabriel  De- 
liège,  juge  au  Tribunal  révolutionnaire  : 

1"  Anloine-Ueidinaiid  liardelmis,  né  h 
Strasbourg,  àué  de  27  ans,  homme  de 
lettres,  demeurant  rue  du  Kour,  n»  174, 
commissaire  vérillcaleur  des  déclarations 
pour  l'emprunt  forcé  île  la  section  di- 
.Mulius-Scevola,  lequel  a  dit  que  quant  h 
la  conspiration  (|ui  a  érialé,  il  n'en  a 
élé  informé  i|u"au  moment  on  elle  a  élé 
ilévoilée,  qu'il  n'en  ronnail  proprement 
aucun  des  auteurs,  seulenieiil  qu'il  a  en 
l'occasion  de  voir  Vincent  dans  ^As^em- 
bléc  générale  de  la  section  de  Muliu.s- 
Scevola,  dont  lui  el  Vincent  sont  meni- 
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brcs,  et  qu'il  peut  dire  qu'il  a  eu,  comme 
beaucoup  d'autres  citoyens,  lieu  de  se 
plaindre  du  despotisme  violent  que  ledit 
Vincent  cbercliuit  à  exercer  sur  l'Assem- 
blée générale  eu  écartant  et  réduisant  au 
silence  et  à  l'inutilité  de  bons  citoyens, 
francs  patriotes  et  zélés,  parce  qu'ils  ne 
lui  convenaient  pas,  qu'au  surplus,  il  a 
toujours  regardé  Vincentcommeunhomme 
impérieux,  voulant  dominer  rAssembléc 
générale  de  sa  section  ; 

2°  Jean-Guillaume  Plomb,  âgé  de  31  ans, 
né  à  Nortose  (Nordhausen),  en  Allemagne, 
ville  libre  gouvernée  par  ses  magistrats  à 
la  nomination  du  peuple,  fourreur,  résidant 
à  Paris  depuis  10  ans,  cour  de  l'Abbaye- 
Saint-Germain,  lequel  a  déclaré  qu'il  ne  sait 
rien  relativement  à  la  conspiration  ni  aux 
subsislances,  qu'il  a  entendu  dire  seule- 
ment que  des  citoyens  de  la  section  de 
I  Tnilé,  à  laquelle  Vincent  n'appartient 
pas,  après  la  mise  en  liberté  dudit  Vincent, 
l'avaient  introduit  et  présenté  à  l'Assem- 
blée générale  de  cette  section,  comme  en 
signe  de  joie  ;  observe  le  déclarant,  qu'é- 
tant de  garde,  dans  la  nuit  du  27  au 
28  pluviôse,  au  poste  de  la  rue  Taranne, 
une  patrouille  y  entra  pour  prévenir  qu'il 
y  aurait  une  ronde  de  i  hommes  à  cheval 
sans  ordonnance,  qu'il  fallait  se  tenir  sur 
ses  gardes,  qu'ensuite  la  ronde  major 
étant  venue  et  ayant  donné  le  même  avis, 
le  poste  resta  toute  la  nuit  en  observation, 
ne  découvrit  rien,  ce  qui  cependant  inspira 
de  la  méfiance,  que  l'officier  faisant  la 
ronde  major  fit  remarquer  que  si  l'on  était 
dans  un  moment  de  danger,  il  faudrait 
sur-le-champ  changer  le  mot  d'ordre; 

3°  I.ouis-Antoine-Erançois  Dédé.  âgé  de 
•1i  ans,  né  à  Kouen,  charpentier,  rue 
Notre-Danie-des-Cliarnps,  n°  131(9,  lequel 
a  déclaré  ne  rien  savoir  relativement  à  la 
conspiration  ni  aux  manœuvres  qui  se 
pratiquent  à  l'égard  des  subsistances,  il 
observe  cependant  que  la  manière  impé- 
rieuse avec  laquelle  Vincent  se  présentait 
dans  les  Assemblées  générales  de  la  sec- 
tion de  Mutius-Scevola,  lui  faisait  penser  . 
que  Vincent  avait  quelques  visées  particu- 
lières. 

29  ventôse  an  II  (G  heures  du  soir). 
Original  signé,  A.  iV.,  W  77,  n"  3. 


234o.  —  Déclaration  de  Pierre  André, 
teinlurier,  rue  des  Canettes,  n°  522,  sec- 
lion  de  Mutius-Scevola,  reçue  par  Jean 
Ardouin,  l'un  des  juges  du  Tribunal  ré- 
volutionnaire, lequel  a  déposé  être  à  sa 
connaissance  que  le  nommé  Vincent,  pre- 
mier secrétaire  de  la  Guerre,  avait  une  in- 
lUience  incroyable  dans  sa  section  et  qu'il 
ne  pouvait  être  contredit  par  personne, 
parce  qu'il  était  soutenu  par  les  membres 
du  Comité  révolutionnaire  de  la  section,  que 
la  Miajeure  partie  des  citoyens  redoutaient, 
ayant  été  menacés  d'incarcération;  qu'il  y 
u  environ  six  semaines  ou  deux  mois,  le- 
dit Vincent  fit  la  motion  dans  l'Assemblée 
générale  de  la  section  de  déporter  indis- 
tinctement les  détenus  des  maisons  d'arrêt 
à  Malagascard  [sic],  qu'il  déposa  une  autre 
motion  tendant  à  faire  retirer  à  Ions  les 
citoyens  qui  s'opposaient  à  celte  mesure 
leur  carie  de  citoyen,  pour  ne  leurdonner 
que  des  caries  rouges,  et  que  leur  nom 
fût  affiché  à  la  porte  du  lieu  des  séances, 
qu'il  disait  publi(juemenl  que  ceux  du  côté 
gauche  de  sa  section  étaient  tous  Brisso- 
tins.  Feuillants  modérés,  Vendéens,  elc, 
et  qu'ils  mériteraient  tous  d'être  guilloti- 
nés; le  déclarant  observe  qu'il  passe  pour 
constant  dans  su  section  qu'il  y  a  eu  beau- 
coup d'arresLalions  qui  n'auraient  pas  eu 
lieu,  si  le  Comité  révolutionnaire  n'avait 
pas  été  conseillé  par  Vincent. 

29  veâtose  an  II  (G  heures  de  relevée). 
Original  signé,  A.  N.,  W  76,  n"  i. 

2346.  —  Déclaration  d'Etienne  La  Mon- 
tagne, marchand  mercier,  membre  du 
Comité  civil  de  la  section  de  Mutius-Sce- 
vola, reçue  par  Lanne,  l'un  des  juges  du 
Tribunal  révolutionnaire,  lequel  a  dit  n'a- 
voir d'autres  renseignements  à  donner 
relativement  aux  décrets  des  16  et  17,  si 
ce  n'est  quelques  faits  concernant  Vin- 
cent : 

r  II  a  entendu  dire  par  ce  dernier  à 
l'Assemblée  de  la  section,  il  y  a  environ 
deux  mois,  qu'il  fallait  présenter  une  pé- 
tition à  la  Convention,  tendant  à  obtenir 
que  les  détenus  pour  cause  de  suspicion 
fussent  déportés  à  2;')0  lieues,  ajoutant 
que  c'était  le  moyen,  grâce  auquel  les 
départements,   pour  se   débarrasser   des 
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ennemis  inlérieurs,  feraient  chez  eux  ce 
que  Paris  avait  fnit  chez  lui  le  i  septenilire; 

•2°  Qu'il  a  quelque  temps  après  proposé 
de  rechef  de  prier  la  Convention  de  faire 
déporter  tous  les  détenus  à  l'ile  de  Mala- 
uascar  isi'c)  ; 

3"  Enfin  qu'il  avait  encore  proposé  de 
prier  la  Convention  de  faire  traduire  le 
restant  de  la  famille  de  Capet  à  la  Con- 
cierperie;  le  déclarant  laisse  au  Tribunal 
à  juger  de  l'ialention  de  Vincent,  ajoutant 
que  lui  il  a  cru  voir,  surtout,  d'après  tout 
ce  (fui  vient  de  se  passer,  que  ces  diffé- 
rentes propositions  tendaient,  d'une  part, 
h  l'insurrection,  à  l'avilissement  de  la  re- 
pr'-sentalion  nationale,  en  suiq)osantqu"elle 
n'ertt  pas  tenu  compte  de  ces  propositions, 
d'où  Vincent  auiait  pu  conclure  qu'elle  ne 
faisait  pas  son  devoir  et  faire  tourner  ce 
moyen  contre  elle,  enlin,  d'autre  part,  a, 
faciliter  sans  doute  l'enlèvement  du  petit 
Capet. 

2y  ventôse  an  II. 

Original  signé,  A.  iV.,  \V  76,  n"  8. 

2347.  —  Procès-verbal  de  transport  de 
Jacques-Joseph  Depoiix  et  Jean-Haptisle 
Lacroix,  membres  dii  Comité  révolution- 
naire de  la  section  du  Mont-lllaiic.  surla  ré- 
qiiisitiiin  de  Cilbcrt  Lii-ndim,  siibslilut  de 
ra<'<'usaleiir  public  du  Tiibunal  lévcdiilion- 
iiaire,  et  en  présence  d'Anilié  CnfllnhaL 
l'un  des  jupes  dudit  Tribunal,  rueCrange- 
Itatelière,  maison  de  la  Guerre,  dans  l'ap- 
partement y  occupé  par  François  Vincent, 
secrétaire  général,  de  levée  des  sci.-llés, 
les  papiers  trouvés  sous  les  scellés  ayant 
été  mis  dans  un  carton  et  emportés,  les- 
dits  moMibrr><  du  Ciunité  ont  de  leur  nllé 
enlevé  un  fusil  de  munition  i-t  un  fu>il  ili- 
chasse  à  ileux  coups. 

30  vcnlùic  un  11. 
Originol  «igné,  A.  W.,  I"  477.S'-. 

2H4N  —  Déclaration  faite  au  i..iimir 
réviilutionnaire  de  la  section  dr  .Mulius- 
.Scuvola  par  le  citoyen  Decatte,  capitaine 
de  la  Cl"  compagnie  du  la  hci  lion  armée  du 
Mulius-.Scevola,  lequel  a  dit  que,  le  Ll  ven- 
tùse,  ayant  (fuitlé  le  poste  sur  le.n  10  heuruK 
du  soir  pour  aller  sou|)cr,  il  rencontra 
le»  citoyens  Vincent,  Uourpeois,  Vosse  cl 
lluusscl,  (|Ui  l'accoNtèrcnt  et  l'invil^renl 


amicalement  à  boire  avec  eux  un  verre  de 
bière  -lu  café  Noël,  au  coin  des  rue^  do 
Tournon  et  du  31  Mai,  que,  sur  son  refus, 
ils  l'engagèrent  à  venir,  après  souper, 
prendre  un  verre  de  liqueur,  ce  qu'il  lit; 
en  buv.-int,  Vincent  s'adressant  aux  trois 
autres,  dit  en  parlant  de  Decatte  :  Voila 
uii  bon  fiUriûlcjc  suis  si'ir  qu'il  a  dans  sa 
poc'ie  ses  billets  de  yarde  depuis  H9;  à  quoi 
Decatte  répondit  :  Je  suis  étonné  de  ee  pro- 
pos (jue  rous  m'appliijuez  mal  à  propos,  il 
ne  peut  reyarder  lyu'im  nrislocrttte  :  alors 
Vincent  reprit  :  C'est  aussi  un  ami  d'Has- 
senfratz;  mais, ^i<r  dites-ious  donc?  ajouta 
alors  Decatte  :  J'estime  tous  les  huninies  pré- 
cieux et  Hassenfrai:  est  île  relie  dusse, puis- 
qu'il a  la  confiance  du  Comité  de  salut  public, 
étant  de  la  Commission  des  rtMio's;  et  Vin- 
cent dit  de  suite  :  Ali!  tu  as  raison,  il  faut 
virre  avec  tous  les  linmmes.'  qn'aloi-s  ils  se 
séparèrent. 

2  gormiual  an  II. 
Extrait  conforiiic,  A.  S.,  \V  '({'•. 

•j:il'.».  —  Déclaration  de  Jean  Béraud  el 
Anibroise  Itripaiidin,  ingénieurs  géogra- 
phes, employés  au  Dépôt  général  de  la 
guerre,  sous  la  direction  du  citoyen  Ciiloii, 
député  à  la  Convention  nationale,  nicmbres 
de  la  Société  des  Cordelieps,  au  sujet  d'une 
dénonciation  portée  aux  Cordeliers  dans 
le  courant  de  pluviôse,  contre  le  citoyen  La 
Huelle,  chef  des  ingénieurs  du  Dépi^t  du 
la  guerre,  membre  de  cette  Société,  qu'on 
accusait  d'avoir  dit  dans  son  bureau  que 
Vincent  était  un  intrigant  et  d'avoir  fait 
lire  en  commun  des  numéros  de  Camille 
Desmoulins,  ce  i|ui  était  dénué  de  fonde- 
ment, déimnciatiun  qu'il.s  attribiiaienl  au 
citoyi'u  Kaynioiul.  ingénieur  au  DépAt  île 
la  guerre,  et  qui  donna  lieu  à  une  enquête 
in>lruite  par  le  citoyen  Champion,  commis- 
>aire  de  la  Société  des  Cordeliers;  ladite 
dérlaration  tendant  ii  démontrer  que  La 
lluellc  a  clé  victime  d'une  aniipathie  per- 
sonnelle de  Vincent,  el  ipu'  dans  la  Société 
des  Cordeliers  il  a  existé  un  parti  créé  pur 
Vincent  pour  paralyser  par  la  crainte  ta 
bonne  foi  cl  la  franchise  des  palriolen,  el 
pour  les  perséruler,  ipiand  ils  ne  conve- 
naient pas  au  chef  du  complot,  ou  qu'il 
rcdoiiUiit  luurcloirvoyunce  el  leur  énergie, 
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que  les  hommes,  assez  peu  délicats  pour 
être  ainsi  les  proxénètes  de  Vincent,  ne 
peuvent  être  considérés  que  sous  deux 
rapports,  ou  comme  imbéciles  et  au-des- 
sous de  la  dignité  républicaine,  ou  comme 
partisans  et  peut-être  complices  des  me- 
nées subversives  qui  viennent  d'être  si 
heureusement  découvertes. 

3  germinal  an  II. 
Original  signé,  -4.  iV.,  W  7S. 

2.330.  —  Déclaration  do  tUaude-Jacques- 
François-Robert,  membre  du  Comité  révo- 
lutionnaire de  la  section  du  Contrat  Social, 
rapportant  certains  propos  tenus  par  le 
nommé  Centy,  membre  dn  la  Société  des 
Cordeliers,qui  aurait  dit,  «  que  le  jour  où 
les  Cordeliers  avaient  voilé  les  Droits  de 
l'Homme,  c'était  la  plus  belle  séance  qui 
eût  eu  lieu  aux  Cordeliers  >',  observant 
que  ce  Genty  a  été  nommé  par  la  faveur 
de  Vincent,  secrétaire  général  de  la  Guerre, 
pcfur  le  désarmement  de  la  section  de  la 
Montagne,  en  conséquence  qu'il  a  pu  y 
avoir  entre  Vincent  et  Genty  quelques 
liaisons. 

3  germinal  an  II. 

C^opie  conforme,  A.  N.,  W  ICi,  n"  557. 

4.  MoMORO  (Antoine-François I,  impri- 
meur-libraire, administrateur  du 
Uépartement  de  Paris. 

2351.  —  Lettre  de  Momoro,  rappelant  que 
dans  sa  mission,  en  qualité  de  commissaire 
du  pouvoir  exécutif  provisoire,  il  a  sauvé 
la  vie,  à  Lisieux,  à  la  baronne  de  Drucourt, 
ainsi  qu'à  ses  domesticiues,  que  l'on  vou- 
lait massacrer,  et  qu'il  a  évité  le  massacre 
des  détenus  dans  les  prisons  de  Eisieux. 

9  décembre  1792. 
A"togra|iho,   Bibl.  ville  de  Paris,  mss.  Coll. 
Cliaravay. 

2352  —  Lettre  de  Momoro  à  Vincent, 
secrétaire  du  département  de  la  Guerre, 
luiadressantune  dénonciation  grave  contre 
Westermann,  qui  parait-il,  est  allé  en 
Vendée  pour  livrer  les  républicains  aux 
rebelles,  déclarant  (lu'il  faut  lui  faire  son 
procès,  qu'il  est  temps  de  chasser  tous 
les  coquins  de  l'armée,  à  commencer  par 
les  généraux  ci-devant  nobles,  et  que  Ros- 
signol, qui   est   actuellement  général  en 


chef,  purgera  tous  ces  drôles-là,  deman- 
dant en  outre  l'envoi  des  Mayençais  en 
Vendée  pour  en  finir  au  plus  vile. 

!"•  août  1793. 
Original,  Bibl.  ville  de  Paris,  mss.  Coll  Cha- 
ravay. 

2333.  — Letlre  de  Momoro,  commissaire 
national  à  l'armée  de  la  Vendée,  à  ses  an- 
ciens collègues,  rappelant  la  suspension 
arbitraire  du  citoyen  Rossignol,  général  en 
chef  de  l'armée  des  Côtes  de  la  Rochelle, 
annonçant  sa  réintégration  par  décret  de 
la  Convention  et  le  rappel  des  représen- 
tants (ioupilleau  de  Fontcnay  et  Bourdon 
de  l'Oise,  envoyant  un  exemplaire  du  rap- 
port qu'il  a  préparé  à  ce  sujet,  ainsi  que  le 
Journal  du  soir,  où  ces  faits  se  trouvent 
consignés,  et  déclarant  que  l'on  pourrait 
donner  de  la  publicité  ;i  ce  rapport,  en  y 
joignant  celui  adressé  à  la  Convention,  ([ui 
est  inséré  dans  le  journal  qu'il  envoie. 

29  août  1793. 
.Vntographe,  A.  N.,  W  78. 

23S4.  —  Lettre  de  Rossignol  à  son  ami 
Momoro,  s'excusant  de  n'avoir  pu  aller  le 
voir,  comme  il  se  l'était  promis,  parce 
iiu'ayant  dîné  avec  Ronsin  et  Bourbotte, 
un  frisson,  accompagné  de  lièvre,  l'a  pris 
et  l'a  obligé  de  rentrer  chez  lui  et  de  se 
mellre  au  lit,  priant  Momoro  de  venir  le 
voir,  parce  qu'il  compte  partir  le  lende- 
main sans  faute,  ayant  écrit  à  Sauinur 
pour  annoncer  le  décret,  ajoutant  qu'il 
est  très  reconnaissant  des  peines  que  lui 
et  les  vrais  amis  de  la  Liberté  se  sont 
données  pour  lui  faire  rendre  justice,  qu'il 
n'en  sera  que  plus  exact  pour  remplir  son 
devoir  envers  sa  patrie,  sa  seule  amliition 
étant  de  vaincre  ou  de  mourir  pnur  elle. 

Sans  dale  (août  1793). 
Original  signé,  A.  N.,  W  78 

Hy.'i'j.  —  Lettre  de  Richard,  inspecteur 
des  charrois  de  l'armée  du  Nord  à  Réu- 
nion-sur-Oise (ci-devant  Guise),  au  citoyen 
Momoro,  membre  du  ltr|)artementde Paris, 
vrai  républicain,  annon(;ant  son  arrivée  à 
destination,  et  que,  malgré  le  mauvais 
temps  et  les  mauvais  chemins,  c'était  un 
plaisir  de  voir  ses  frères  d'armes  chanter, 
déclarant  qu'ils  ne  tarderont  pas  à  entrer 
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en  campagne,  rappelant  ù  Momoro  sa  pro- 
messe de  lui  envoyer  des  imprimés  pour 
élre  distribués  à  l'armée,  chose  bien  ur- 
;:ente.elpouren  donner  lecture  à  la  Société 
de  Réunion-sur-Oise,  qui  n'est  pas  à  la  hau- 
teur de  la  Révolution,  et  priant  Momoro  de 
le  rap|)i'ler  au  souvenir  des  frères  et  sœurs 
de  la  Société  des  Cordcliers. 

1"  vento.se  an  II. 
Original  signé,  .1.  N.,  W  78. 

2356.  —  Lettre  de  Lulier  à  son  ami  .Mo- 
moro, administrateur  du  Département,  rue 
de  la  Harpe,  le  priant  de  lui  envoyer  le 
plus  tôt  possible  deux  douzaines  d'aflichcs 
et  deux  douzaines  d'exemplaires  iD-4  de 
son  adre.«se. 

17  venlùsc  an  II. 

Original,  A.  N.,  W  78. 

23o".  —  Lettre  adressée  de  Pontoise  au 
Comité  de  salut  public  par  Charles  Goret, 
agent  df  la  Commission  des  Subsistances 
et  approvisionnements  de  la  République, 
pour  l'éclairer  sur  certains  agissements  de 
Momoro  qui,  dans  \eJourwU  de  lu  Montarjnc 
qu'il  revoit,  ligure  sur  la  liste  des  conjurés; 
d'après  une  déclaration  d'un  homme  d'af- 
faires de  la  famille  de  Colbert-Maulevrier, 
Momoro  se  serait  rendu  coupable  de  ton- 
cussiun,  en  faisant  obtenir,  en  sa  qualité 
de  niembie  du  Département,  un  arrêté 
pour  la  levée  du  séquestre  mis  sur  lesbiens 
de  M,  <'.olbert,  ex-anibassadcur,  inscrit  sur 
la  liste  des  émigrés;  ledit  Goret,  adjoint  à 
ce  moment  à  l'administration  de  Police, 
rapporte  qu'en  cette  qualité  il  lit  subir,  en 
mars  1793,  un  interrogatoire  à  cet  homme 
d'affaires,  duquel  il  résulta  que  Momoro 
avait  reçu  2i,(M»n  livres  île  M^'l^olbert  par 
l'entremise  d'une  femme  Airiii,  qui  demeu- 
rait plai  e  des  Trois-Maris  (sic  ,au  coin  d<'  la 
rue  des  Prétres-Saint-Gerniain-l'.Vuxerrois, 
qui  ne  put  être  retrouvée,  observant  qu'une 
dénonciation  très  grave  contre  Momoro  est 
rotisignéc  au  rejiislre  sur  le<iuel  s'mscri- 
Vaient  les  intcrrocnloires  pour  fait  d'émi- 
gration, dans  le  murant  de  mars  1703,  et 
qu'il  faut  avoir  recours  à  rei  interrogatuire. 

27  vonl.pç.o  ftn  II. 
Originnl  nignt,  /.  A'.,  W  78. 
Kcnvovt    à   l'occUDalcur   public  ilii  Tnbiiiinl 
rrviilutionnairr,  le  3  krerminal  an  1. 


•233s. —  Déclaration  de  Momoro, piutant 
que  le  Journal  entrepris  par  la  Société  des 
Cordeliers  dévoilera  bien  des  intrigues, 
que  les  malintentionnés  vont  se  coaliser, 
comme  les  scélérats  Fayettistes  se  sont  coa- 
lisas contre  .Marat,  que  ces  monstres  pour- 
ront bien  briser  leurs  presses,  violer  la  li- 
berté, mais  ne  parvienilront  pas  h  éloufler 
la  vérité,  que  c'est  en  vain  qu'ils  agiteront 
le  peuple,  qui,  d'un  m^'uvenient  de  sa  vo- 
lonté toute  puissant)-,  aura  bienlAt  tout 
fait  rentrer  dans  l'ordre. 

(Hans  date.) 

Minute,  do  la  main  de  Momoro,  A.  .V.,  W78. 

Le  journ.ll  en  i^ucslion  parut  Ii>r$  ilc  I  alTairo 
duChamp  de  Mars  jus<|u'aii  13  août  t79l  et  fut 
alors  saisi.  V.  .1  la  Itibl.  de  la  vdie  ilo  Pans. 
Coll.  Charavay,  plusieurs  numiros  de  ce  journal, 
de  la  main  de  Momoro. 

2359.  —  Discours  de  Momoro,  s'élevanl 
contre  les  progrès  du  modérantismc  et 
déclarant  que  des  Journalistes,  gagés  par 
les  modérantistes,  par  ceux  qui  j'ortent 
encore  dans  leur  cœur  le  deuil  de  la 
royauté,  calomniaient  avec  audace  la  ."so- 
ciété des  Cordeliers.  pour  faire  prendre  le 
change  à  ropiiiioii  publi>|ue  et  détourner 
l'attention  des  scrléiats  qui  avaient  fornif 
le  projet  infAme  d'a.-isassiner  k-s  amis  île 
Marat, à  TeOeldese  soustraire  au  glaivo  ven- 
geur de  la  loi,  proclamant  que  la  lorreui 
doit  être  à  l'ordre  du  jour  contre  les  s<"élé- 
rats,  tel  est  le  vœu  du  gouvernement  ré»  olu- 
tiontiaire,  ti-l  est  le  but  du  Comité  do  salut 
public,  que  les  Cordeliers  otit  conslaintiieiil 
défendu  contre  les  calomnies  des  Pliilip- 
polins,lel  est  le  but  de  lu  Montagne.  ijti'iU 
tléfendront  également  avec  les  Sans-cu- 
lottes; la  .Montagne,  c'est  la  réunion  des 
Vertus  républicaines,  c'est  le  combat  à 
mort  de  la  vertu  contre  le  crime. 

Sans  date. 
Minute,  lie  la  inain  de  Momor»,  A.  .\..  W  7S. 

2300.  —  Discours  de  Momoro,  h  J'elTet 
de  dénias(|tier  les  menées  «le  la  faction 
nioib'Taiilisli',  ipii  a  cherché  à  perdre  dons 
rupintiin  publu|ue  la  Société  si  redoutée 
des  Cordeliers,  en  fai.«ant  croire  h  tine  divi- 
sion chin)érii|Ue  entre  idie  et  les  Jacobin!>, 
t|ue  lies  explications  fraternelles  ont  mi.se  à 
néant, qui  a  dirig<'-  une  main  sacrilège  pour 
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tracer  les  regrets  de  la  royault''  et  les  faire 
circuler  dans  les  marchés  publics,  qui 
agile  le  peuple  en  l'inquiétant  sur  ses 
moyens  d'existence,  qui  a  ourdi  une  nou- 
velle trame  contre  la  section  de  Marat,  à 
raison  de  son  arrêté  tendant  à  réveiller  la 
sollicitude  des  magistrats  du  peuple  au  sujet 
des  subsistances,  contre  son  président,  qui 
n'a  développé  aucune  opinion  et  n'a  fait 
que  mettre  aux  voix  un  arrêté  réclamé  à 
l'unanimité,  déclarant  pour  terminer  que 
poursuivre  un  républicain,  organe  d'une 
section  qui  a  tant  fait  pour  la  liberté,  c'est 
le  comble  de  la  démence,  et  mettant  ses 
lâches  détracteurs  au  défi  de  l'assassiner. 

Sans  date  (ventôse  an  II). 
Minute  non  signée,  A.  N.,  \V  78. 


2361.  —  Déclaration  anonyme  portant 
que  le  nommé  Auger,  ancien  domestique, 
placé  par  Momoro  dans  les  bureaux  du 
Département,  a  fait  dans  le  club  de  Marat 
la  motion  de  présenter  une  pétition  à  la 
Convention  pour  réclamer  Vincent  ou  le 
faire  juger  prompteraent,  observant  que 
cet  homme  est  très  lié  avec  Momoro,  qui  lui 
fait  souvent  signe  d'appuyer  ses  motions, 
et  que  Momoro  n'assistait  pas  à  la  séance. 

14  nivôse  an  II. 
Minute  non  signée,  A,  N.,  W  78. 

2362.  —  Réponse  de  Momoro,  président 
du  Club  des  Cordeliers,  à  la  députalion 
de  la  Société  des  Jacobins,  déclarant  que 
les  ennemis  de  la  Liberté,  les  fourbes,  qui 
ont  emprunté  le  masque  du  patriotisme 
pour  opprimer  les  patriotes,  ont  trompé 
avec  impudence  le  Comité  de  salut  public, 
que  les  Cordeliers  défendront  les  Droits 
de  l'Homme  et  s'uniront  à  la  Société  des 
Jacobins  pour  terrasser  avec  elle  les  op- 
presseurs du  patriotisme  et  de  la  Liberté, 
(lu'ils  ne  dégénéreront  jamais  et  qu'en  dé- 
pit des  calomniateurs,  des  royalistes,  des 
modérés,  des  faux  patriotes,  ils  resteront 
cramponnés  après  l'édillce  de  la  Répu- 
blique, et  priant  les  Jacobins  de  venir  sou- 
vent iiaiini  eux,  pour  s'éclairer  mutuel- 
lement sur  les  dangers  de  la  patrie  et  sur 
leurs  devoirs. 

17  ventôse  an  II. 
Minute,  pour  l'impression,  A.  N.,  W  78. 

T.  X. 


2363.  —  Déclaration  d'Antoine-François 
Momoro,  âgé  de  37  ans,  demeurant  rue 
de  la  Harpe,  n°  171,  reçue  par  Antoine- 
Marie  Maire,  l'un  des  juges  du  Tribunal 
révolutionnaire,  en  présence  de  Fouquier- 
Tinville,  accusateur  public,  et  portant  qu'il 
n'a  aucune  connaissance  des  placards  et 
mouvements  qui  peuvent  se  produire;  quant 
aux  subsistances,  il  a  été  instruit  qu'à  la 
barrière  d'Enfer,  où  la  section  de  Marat  a 
un  poste,  la  garde  avait  arrêté  des  œufs, 
que  l'on  avait  payé  un  sou,  avec  lesquels 
avaient  été  faites  des  omelettes,  il  ajoute 
que  le  citoyen  Warmé,  membre  de  la  Com- 
mune, pourra  fournir  des  renseignements 
sur  les  subsistances. 

Déclare  en  outre  qu'à  la  séance  du  1.5 
de  ce  mois,  il  a  été  délibéré  de  présenter 
à  la  Commune  un  arrêté  relatif  au  moyen 
d'assurer  la  liberté  et  les  subsistances, 
arrêté  qui  a  été  rapporté  à  la  séance  sui- 
vante du  20,  que  ce  fut  Ducroquet  qui 
en  fit  le  premier  la  motion,  laquelle  fut 
adoptée  à  l'unanimité,  lorsque  lui  Momoio 
la  mit  aux  voix. 

22  ventôse  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  W  78,  n"  3. 

2364.  —  Mandai  d'arrêt  à  la  Concierge- 
rie décerné  par  Anloiiie-Quentin  Fouquier- 
Tinville,  accusateur  public  du  Tribunal 
révolutionnaire,  en  vertu  du  décret  de  la 
Convention  nationale  de  ce  jour,  contre  le 
citoyen  Momoro,  membre  du  Directoire 
du  Département  de  Paris,  comme  prévenu 
d'avoir  provoqué,  de  complicité  avec  au- 
tres, l'anéantissement  de  la  représentation 
nationale,  et  d'avoir  conspiré  contre  la 
liberté  du  peuple  français. 

23  ventôse  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  "W  77,  n°  15. 

236o.  —  Procès-verbal  de  transport  du 
citoyen  Longueville-Clémentière,  commis- 
saire du  Comité  de  sûreté  générale,  ac- 
compagné de  .Nicolas-Pierre  Joyaux  et  de 
Louis-Robert-Edme  (joust,  membre  du  Co- 
mité révolutionnaire  de  la  section  de  Marat, 
avec  la  force  armée,  au  domicile  du  ci- 
toyen Momoro,  rue  de  la  Harpe,  n"  171,  à 
l'eflet  d'y  perquisitionner  et  apposer  les 
scellés,  faisant  connaître  qu'il  a  été  trouvé 
3.5 
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trois  pistolets  et  un  sabre,  laissi^'s  aux 
membres  du  Comité  révolutionnaire  sur 
leur  demande,  un  coin  armorié  aux  armes 
de  rEinpire  ou  de  l'Espagne,  sept  boutons, 
recouverts  de  fleurs  de  lis  et  de  couronnes, 
la  cartouche  de  frarde  nationale  de  Momoro, 
lesdils  effets  eniiiortés  par  le  ciloven  Lon- 
gueville-Clémenlière,  pour  être  remisau  l'o- 
miléde  sûreté  générale  et  servir  de  pièces 
à  conviction,  letiuel  commissaire  déclare 
n'avoir  trouvé  aucuns  papiers  suspects  et 
avoir  constaté  que  les  scellés  avaient  été 
apposés  la  nuit  dernière  sur  un  secrétaire 
par  un  commissaire  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  Mnrat,  qui,  sans 
vérllier  les  papiers,  avait  constitué  gar- 
dienne Maric-Françoise-Joséphine  Tourné, 
femme  de  Momoro,  qui  est  mise  en  étal 
d'arrestation. 

25  vcDlùsc  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  W  77,  n"  18. 

2:)6C. — Déclaration  de  Louis-Nicolas  De- 
biclie,  charron-serrurier,  âgé  de  32  ans, 
denii'urant  rui'  llautefeuille,  n"  H,  reçue 
par  (labriel-Toussaint  Scellier,  l'un  des 
juges  du  Tribunal  révolutionnaire,  faisant 
connaître  que,  se  trouvant  à  l'Asseiiibléc 
générale  de  la  section,  le  Kl  veiitnse  der- 
nier, le  nommé  Ducroc|uct  demanda  avec 
beaucoup  de  chaleur  que  l'on  voildt  les 
Droits  de  l'Homme,  prenant  pour  prétexte 
la  disette  factice  des  subsistances,  ajoutant 
iiu'il  fallait  les  laissorainsi  voilés  jusqu'à  ce 
que  les  accapareurs  fussent  punis  et  que 
l'abondance  repariM,  qu'alors  le  ciloyen 
Laurent,  de  la  même  section,  s'iqqiosa  A 
retle  mesure  et  proposa,  pour  en  détourner 
l'exécution,  d'en  référer  à  la  Municipalité 
pour  obtenir  son  assentiment,  que  dans 
la  mémi-  séance  plusieurs  antres  citoyens 
dirent  <|u'il  fallait  en  même  temps  annon- 
cer à  la  Municipalité  ijuc  la  section  de 
.Maral  se  levait  en  masse  et  se  mettait  en 
insurrection,  et(|u'elle  resterait  dans  celle 
alliludi-  jusqu'à  ce  que  1rs  sulisislances 
reparussent,  qur  b-  citoyen  NVarmé,  se- 
crétaire du  bureau,  on  du  moins  qui  tenait 
la  pince  d'un  scciélain'.  prit  la  parole  et 
obsi-rva  h  l'Assembler  qu'il  ne  fallait  point 
se  presser  pour  l'exécution  de  ces  mesures, 
que  déjà  le  peuple  avait  fait  trois  saintes 


insurrections  qui  avaient  tourné  au  prolit 
de  la  chose  pidilique,  mais  que  sous  [)eu 
de  jours  on  en  verrait  une  qui  terminerait 
enlin  la  Révolution.  Momoro,  (|ui  présidait 
Celte  Assemblée,  bien  loin  de  s'opposer  à 
ces  projets  séditieux,  y  applaudissait  vive- 
ment, ainsi  que  le  ciMé  gauche  de  r.\ssem- 
blée,  mais  s'apercevant  que  la  discussion 
ne  tendait  qu'à  relarder  l'exécution  des 
mesures  proposées,  il  se  leva  avec  beau- 
coup de  vivacité  et  de  chaleur  pour  mettre 
la  première  partie  de  la  proposition  aux 
Voix,  qu'ayant  en  effet  été  mise  aux  voix, 
il  fut  décidé  que  les  Droits  de  l'Homme  se- 
raient voilés,  après  que  la  Mimicipalité 
aurait  été  avisée,  jusqu'à  ce  que  les  accapa- 
reurs fussent  arrêtés  et  punis  et  les  sub- 
sistances revenues  ;  les  patriotes  de  r.\s- 
semblée,  qui  depuis  longtemps  étaient 
pour  ainsi  dire  paralyses  par  la  dureté  de 
Momoro  et  son  influence  despotique,  ne 
s'opposèrent  point  à  cette  mesure,  parce 
qu'ils  étaient  bien  convaincus  que  non 
seulement  ou  ne  ferait  aucun  cas  de  leur 
réclamation,  maisi|u'elle  ne  servirait  qu'à 
échauffer  les  esprits  du  côté  gauche,  c'est- 
à-dire  celui  des  r/uaruiUc  .<o/.«,  et  qu'à  cau- 
ser le  trouble  le  plus  dangereux  dans  la 
section;  comme  il  était  déjà  lÀird,  le 
déchirant  se  relira,  quand  l,i  première 
proposition  fut  adoptée,  ainsi  que  la  moi- 
tié de  l'Assemblée  au  moins,  mais  il 
ajiprit  qu'on  profila  du  petit  nombre  (|ui 
resta,  composé  en  grande  partie  des 
lu  s<ds  (et  qui  élait  dans  l'usage  de  nu 
quitter  que  ijuand  Momoro  levait  la  séance) 
pour  arrêter  qu'on  ne  se  présenterait  pas 
à  la  Commune  en  dépulalion.  mais  bien 
en  masse,  et  dès  le  lendemain  Iti,  à  *'i  heures 
du  soir,  ce  qui  fût  exécuté,  au  nombre  de 
CiO  à  70  individus  seulement.  .\Joule  le  dé- 
clarant que,  dans  la  .séance  d'hier  i">,  ipii 
fut  exlrémeiiirnl  nombreuse,  parce  que 
les  patriotes  y  ri'(Niinreiit,  le  nommé  La- 
bouieau,  citoyen  de  la  seclinii,  III  la  mo- 
lion  de  faire  nommer  deux  défenseurs  à 
.Moiiiuro,  pnqiosa  même  indirecloinenl  de 
désigner  des  commissaires  et  donna  à 
entendre  qu'ils  serviraient  à  surveiller  et 
à  afiir  auprès  du  Ti  ibun.'il  révolutionnaire 
poui'  le  faire  juger  le  premier,  que  la  sec- 
tion s'y  opposa  fiirnielieinenl  en  déclarant 
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qu'elle  avait  pleine  confiance  dans  les  ma- 
gistrats du  peuple,  et  la  proposition  n'eut 
aucune  suite. 

26  ventôse  an  II  (10  heures  du  matin). 
Original  signé,  .4.  A'.,  \V  77,  n°  17. 

2367.  —  Déclaration  de  Michel-Aritoine- 
Marie  Lesage,  âgé  de  31  ans,  commissaire 
du  Département  de  Paris,  demeurant  rue 
de  l'Hirondelle,  n'"3,  reçue  par  Gabriel  De- 
liège,  juge  au  Tribunal  révolutionnaire, 
portant  qu'il  n'était  pas  à  l'Assemblée  au 
moment  où  l'on  lit  la  motion  tendant  à 
voiler  les  Droits  de  l'Homme  et  à  se  déclarer 
en  insurrection,  qu'il  ne  l'a  appris  que  le 
lendemain  par  la  rencontre  qu'il  fit  de  plu- 
sieurs citoyens,  qui  hii  annoncèrent  cette 
horrible  aiTaire,  provoquée  par  le  com- 
missaire aux  accaparements  de  la  section 
nommé  Ducroquet,  appuyée  par  un  nommé 
Gougault,  portier  de  la  maison  Dubail,  rue 
de  Vaugirard,  que  cette  motion  a  été  d'a- 
bord attaquée  de  front,  ensuite  mitigée 
par  un  autre  citoyen,  écartée  enfin  par  un 
rapport  que  voulut  faire  le  citoyen  Gues- 
pereau,qui  eu  avait  été  chargé  par  la  sec- 
tion. Momoro,  qui  présidait  l'Assemblée, 
qualifia  le  citoyen  d'aristocrate, parce  que, 
disait-il,  son  rapport  ne  tendait  qu'à  élu- 
der la  question  principale,  qui  était  alors 
de  voiler  les  Droits  de  l'Homme  et  de  se 
déclarer  en  insurrection.  Observe  le  dépo- 
sant n'être  au  courant  de  ces  faits  que  par  oui 
dire,quequantàViiK;eiit,  il  neconnaîtpoinl 
ses  opinions  poliliques  depuis  que  celui-ci 
a  quitté  la  section,  que  néanmoins  il  y  a 
paru  plusieurs  fois  et  y  a  excité  des  trou- 
bles par  ses  motions  violentes.  Pour  ce  qui 
est  de  Momoro,  jusqu'au  moment  de  son 
retour  de  la  Vendée,  ledit  Lesage  avait  dé- 
couvert en  lui  plusieurs  qualités  patrioti- 
ques, beaucoup  d'apparence  de  zèle  pour 
le  peuple  et  pour  le  bien  de  son  pays,  mais 
qu'aussi  plusieurs  fois,  il  a  lai.ssé  percer  une 
opinion  tendant  à  l'égalité  des  fortunes, 
frappant  souvent  les  fortunes  particulières 
et  traitant  d'aristocrates  et  de  coquins  ceux 
qui  les  possédaient.  A  déclaré  surtout  qu'il 
existait  dans  la  section  une  fermentation 
relative  aux  subsistances,  qui  a  éclaté  par- 
ticulièrement depuis  une  décade,  au  point 
que  les  propriétés  lui  paraissaient  à  chaque 


instant  menacées,  qu'il  ne  sait  rien  rela- 
tiveineiitaux  manœuvres  employées  contre 
les  subsistances  et  n'a  même  pas  su  qu'on 
ait  affiché  des  placards  à  ce  sujet. 

26  ventôse  an  II  (midi). 
Original  signé,  A.  N.,  W  77,  n°  17. 

2368.  —  Déclarations  faites  à  Gabriel 
Scellier,  juge  au  Tribunal  révolutionnaire, 
par  les  témoins  suivants  : 

1°  Barthélémy  Damour,  âgé  de  46  ans, 
imprimeur  en  taille-douce,  demeurant  rue 
de  la  Harpe,  n"  165,  capitaine  de  la  l"com- 
pagnie  du  7«  arrondissement,  lequel  a  dit 
que  toutes  les  fois  que  Momoro  présidait 
l'Assemblée  générale  de  sa  section,  il  l'in- 
tluençuit  de  la  manière  la  plus  despotique, 
qu'il  poussait  même  les  choses  au  point 
de  menacer  du  Tribunal  révolutionnaire 
quiconque  n'opinait  pas  selon  ses  désirs, 
comme  s'il  l'etît  eu  à  sa  disposition,  que  lui 
déclarant  n'a  pu  assister  à  la  séance  où  il 
fut  proposé  de  voiler  les  Droits  de  l'Homme 
et  de  se  porter  en  masse  à  la  Commune, 
mais  qu'il  fut  instruit  de  tous  ces  détails  le 
lendemain,  qu'il  observa  au  citoyen  qui 
l'en  informa, que  s'il  eût  été  présent,  il  s'y 
serait  opposé  de  toutes  ses  forces,  qu'il  con- 
sidérait ces  deux  arrêtés  comme  un  com- 
mencement de  contre-révolution  et  du 
plus  grand  danger  pour  la  chose  publique, 
que  ce  citoyen  le  qualifia  de  modéré  et  lui 
conseilla  de  se  tenir  tranquille  et  de  se 
taire.  Damour  déclare  encore  qu'en  juin 
dernier  (v.  st),  en  sa  qualité  de  capitaine, 
il  fut  chargé  de  la  collecte  pour  le  recru- 
tement de  la  Vendée,  que  s'étant  présenté 
chez  Momoro,  celui-ci  lui  remit  23  livres 
en  disant  qu'il  était  chargé  par  quelqu'un 
de  donner  pareille  somme,  mais  (ju'il  hési- 
tait, parce  que  cette  personne  n'était  pas 
de  l'arrondissement,  Damour  ayant  insisté 
en  faisant  observer  que  lui  Momoro  ne  ris- 
quait rien,  et  qu'il  était  toujours  honorable 
pour  une  compagnie  de  recueillir  le  [)lus 
possible  pour  ses  Irères,  qu'alors  Momoro 
lui  donna  les  25  livres,  mais  que  Damour 
en  sortant  apprit  de  son  sergent-major  qui 
l'accompagnait  que  ce  donateur  était  un 
émigré,  ce  qui  était  exact.  Damour  ajoule 
qu'il  a  toujours  regardé  .Momoro  comme 
un  intriijant  et  un  mauvais  citoy ou,  attendu 
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iju'il  a  fail  deux  fois  baii(|ueroule  el  qu"il 
escroquait  de  tous  c6Us,  i|u'il  consiilèrc 
également  Dueroquet  comme  un  intrigant 
qui,  depuis  le  10  août,  de  garçon  perru- 
quier qu'il  était,  mène  aujourd'hui  un 
train  qui  inquiète  les  citoyens  honnêtes, 
que  ledit  Ducroiiuet  a  conslammenl  été 
mis  en  avant  par  Momoro,  ciui  le  proté- 
geait ouvertement  ; 

2°  Pierre-Jac(|ues  Guespcrcau.  âgé  de 
o"  ans,  ancien  notaire,  cliargé  de  la  con- 
fection des  rôles  pour  le  payement  des  se- 
cours accordés  aux  parents  des  défenseurs 
de  la  patrie,  demeurant  rue  de  la  Harpe, 
11"  102,  lequel  a  déclaré  que.  le  1">  de  ce 
mois,  se  trouvant  dans  l'Assemblée  géné- 
rale de  la  section  de  Marat,  il  a  été  fait  lec- 
ture au  bureau  d'un  avis  de  la  Commission 
de  Police  sur  de  nouveaux  complots  qui  se 
tramaient  et  sur  rarcapareineni  des  sub- 
sistances, qu'alors  Dueroquet,  conmiis- 
saire  aux  accaparements,  a  parlé  avec  la 
plus  grande  véhémence  contre  les  acca- 
pareurs, disant  que  les  riches  et  les  égoïstes 
en  étaient  cause,  qu'il  en  avait  été  question 
dans  la  dernière  séance  de  la  Société  po- 
pulaire de  la  section  et  que,  parait-il,  l'on 
avait  ciiiisidéré  iju'il  fallait  un  grand  mou- 
vement, même  une  insurreclion,  que  l'on 
avait  également  proposé  de  voiler  la  Décla- 
ration lies  Droits  de  rilomnie.  mais  ipi'oii 
s'était  déterminé  d'en  faire  pari  aupara- 
vant à  l'Assemblée  générale  de  la  section; 
f|uc  le  citoyen  Warmé.  oflicicr  municipal 
el  l'un  des  secréliiires  de  la  section,  ayant 
demandé  la  parole,  dit  qu'il  ne  fallait  pas 
voilerla  Déclar.itiondesDroits  de  l'Homme, 
qu'on  avait  fait  serment  de  l'exécuter  el 
qu'il  fallait  la  respecter,  que  lui  Ciiespe- 
reau,  alin  de  détourner  l'altentioii  d'un 
plan  aussi  exagéré  que  celui  de  Duero- 
quet, dit  i|u'il  avait  préparé  un  rapport 
tendant  u  découvrir  les  abus  relatifs  aux 
snbsistjinces  et  demanda  à  l'assislance  si 
elle  voulait  l'entendre,  la  majorité  répondit 
nfArmalivemenl,  mais  Momoro,  président 
de  1(1  section,  s'y  opposa  avec  fureur,  en 
disant  :  •■  Voil.'i  comme  il  y  a  des  gens  qui 
veulent,  par  des  molions  incidentes,  faire 
jierdrc  de  vue  les  grands  objets  en  tlé- 
libérnlion  m,  et  reprit  l.i  iliscussion  i|ui 
uboulit  a  l'arréli'-  de  In   section,  décidant 


qu'elle  se  porterait  en  niasse  le  lendemain 
au  Conseil  général  de  la  Commune. 

36  vcnlùse  an  II  (I  heure  de  relevée|. 
OrJL'inal,    signé  de    Damour,  Gucspc.-eau   et 
Sccliier,  A.  .V.,  \V  78. 

23C9.  —  Déclaration  du  citoyen  Berge- 
rat,  demeurant  rue  du  Foin,  n»  2o6,  reçue 
par  le  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion de  .Marat.  relatant  une  convei-salion 
tenue  avec  un  sieur  .Marot,  ancien  pos- 
tillon de  C<mdé,  domestique  au  service  du 
citoyen  Momoro,  revenu  de  la  Vendée, 
lequel  déclara  qu'il  était  le  seul  de  sa  fa- 
mille qui  n'eût  pas  été  arrêté,  qu'il  ne 
devait  pas  rester  chez  .Moinoro,  qui  n'avait 
plus  d'occupation  pour  lui,  el  se  proposai! 
de  retourner  en  Vendée,  où  il  trouverait 
dix  maîtres  pour  un,  el  sur  l'objection  à 
lui  faite  de  la  difllculté  qu'il  éprouverait 
il  se  placer  sans  papiers,  aurait  répomlu 
i|ue  Momoro  lui  en  procurerait  de  lions. 

id  vcnlose  an  II. 
Origin.ll  S'gné,  A.  .V.,   \V  Tti. 

2.170.  —  Déclaration  de  Pierre  François 
Scbillolle,  âgé  de  ."lll  ans,  demeuiant  rue 
du  Paon,  n"  2,  reçue  par  Ariiiaiid-M:ii  li.il- 
Claiiile  llerni.'iii.  président  du  Tiiluinal 
révolutionnaire,  portant  que  la  fiinnir  Mo- 
moro nflichait  un  luxe  scandaleux,  peu 
fiit  pour  une  républicaine,  qu'elle  avait 
des  ameublements  soinpliieux,  une  gurde- 
robe  superbe  et  une  très  belle  voiture 
qu'elle  remisoil.ruc  de  la  Harpe,  clie?  Nor- 
bert, coinmiss.iire  de  la  section  de  Marat. 

3G  ventùsc  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  W  78. 

i^'\. — Déclarations  des  témoins  .sui- 
vanls  reçues  par  (jabriel  Deliège,  juge  au 
Tribunal  révolutionnaire  : 

1"  Laurent  Servière,  Agé  de  ^T>  ans,  cor- 
ilonnier  el  juré  au  Tribunal  n'-volution- 
naire,  demeurant  doilre  du  Muséum,  ser- 
tion  du  Muséum,  lequel,  à  l'égard  de 
Momoro,  ne  peut  rien  dire  relativement  à 
la  conjuration,  oli.>iervanl  rependant  que, 
l'ayant  connu  comme  très  peu  fortuné,  il 
fut  étruiné,  lors  d'un  repas  on  il  s'élail 
trouvé  sur  l'invilnlion  de  Momoro,  de  von 
«juc  ce  repos  était  fort  poni|ieux  et  roni- 
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posé  des  mets  les  plus  exquis,  ce  qi:i  lui  a 
fait  présumerqueson  hûle avait  des  ressour- 
ces inconnues  de  lui  déclarant  pour  don- 
ner un  dîner  aussi  splendide,  ainsi  qu'à 
plusieurs  citoyens  qu'il  ne  peut  désigner; 
ledit  Servière  ajoute  que  le  lendemain  il  se 
présenta  chez  Momoro,  auquel  il  demanda 
ce  qu'il  devait  pour  sa  part  dans  ce  repas, 
que  Momoro  lui  dit  qu'il  ne  devait  rien, 
que  le  repas  avait  été  payé  et  que  c'était 
une  gageure  ; 

2°  François-Hubert  Monory,  libraire,  rue 
des  Fossés  Saint-Gerraain,  ii°28l,  lequel, 
à  l'égard  de  Momoro,  dit  qu'il  l'a  connu 
comme  trésorier  du  district,  dont  il  était 
l'imprimeur,  quoii|u'il  ne  fût  pas  du  dis- 
trict, il  l'a  considéré  comme  un  liomine 
qui  voulait  s'avancer  pour  parvenir  à  quel- 
que place. 

27  ventôse  an  II  (6  heures  de  relevée). 
Original  signé,  A.  i\'.,  W  78. 

2372.  —  Déclaratien  de  J.-B.  Loys,  de 
la  section  de  Bon-Conseil,  faisant  con- 
naître que,  s'étant  trouvé  à  la  séance  dos 
Cordeliers,  à  laquelle  se  rendit  une  dépu- 
tation  des  Jacobins,  il  entendit  la  lecture 
du  procès-verbal  de  la  séance  précédente, 
qui  lui  fournit  la  preuve  que  certaines  per- 
sonnes, désignées  au  procès-verbal  sous 
le  nom  d'un  membre,  avaient  provoqué  le 
peu[ilo  à  l'insurrection,  afin  de  détruire 
une  faction  existant  dans  la  Convention 
nationale,  et  comme  il  avait  été  décidé  que 
ce  même  procès-verbal  serait  relu,  lorsque 
la  députalion  des  Jacobins  serait  arrivée, 
l'un  des  membres  en  demanda  la  lecture, 
conformément  à  la  délibération  prise  par 
la  Société,  Momoro,  qui  présidait,  éluda  la 
question, sous  prétexte  qu'il  avait  été  fait 
quebpics  araendemenis  et  que  le  procès- 
verbal  serait  imprimé,  lorsqu'il  aurait  été 
adopté  déRnitivemcnt  par  la  Société;  cette 
astuce  de  .Momoro  prouva  au  déclarant 
qu'il  n'était  pas  de  bonne  foi  et  qu'il  crai- 
gnait que  les  Jacobins  députés,  entendant 
la  lecture  du  procès-verbal,  n'éclairassent 
les  Cordeliers  sur  le  piège  qui  leur  était 
tendu,  avec  lettre  d'envoi  du  même  l.oys 
au  citoyen  «  Fouquel-Tinville  »,  accusa- 
teur public  près  le  Tribunal  révolution- 
naire, où  il  lui  mar(|ue  que  si  la  déclara- 


tion qu'il  lui  adresse  ne  lui  suffit  pas,  Fou- 
quier-Tinville  pourra  le  faire  assigner,  rue 
Française,  n"  4. 

27  venlose  an  II 
Originaux  signes  (2   pièces),  A.  N.,  W  77, 
n°  17. 

2373.  —  Interrogatoire  sommaire  subi 
devant  François-Bené  Dumas,  vice-prési- 
dent du  Tribunal  révolutionnaire,  en  pré- 
sence de  Micbel-Aicolas  Grébauval,  subs- 
titut de  l'accusateur  public,  par  .\nloine- 
François  Momoro,  âgé  de  38  ans,  né  à 
lîesançon.  département  du  Doubs,  depuis 
13  ou  14  ans  domicilié  à  Paris,  demeu- 
rant rue  de  la  Harpe,  n"  171,  extrait  de 
la  Conciergerie,  auquel  il  est  de.^nandé 
s'il  a  conspiré  contre  la  République,  a  ré- 
pondu négativement,  s'il  a  un  défenseur 
et  s'il  veut  qu'on  lui  en  donne  un,  a  ré- 
pondu qu'il  choisit  le  ciioyen  Goberl , 
avoué,  rue  de  Hièvre. 

28  ventôse  an  II  (10  heures  du  matin). 
Original,   signé    de    Dunia*,    Momoro,    Gré- 
bauval, Wohî,  commis-greffier,  A.  A'.,   W  78, 
n°    1. 

2374.  —  Déclaration  de  Jean-lîaptisle- 
Toussaint  Beausire,  âgé  de  32  ans,  procu- 
reur de  la  commune  de  Choisy-sur-Seine, 
y  demeurant  lors  de  son  arrestation, reçue 
par  Jean  Ardouin,  l'un  des  juges  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  leciuel,  par  addi- 
tion à  la  déclaration  qu'il  a  faite,  la  veille, 
à  l'un  des  Juges  du  Tribunal,  a  dit  que  le 
citoyen  Lasalle,  détenu  à  Sainl-La/.are,  lui 
avait  confié,  ainsi  qu'à  bien  d'autres,  qu'il 
n'était  point  inquiet  au  sujet  de  sa  sortie, 
parce  qu'il  avait  pour  défenseurs  officieux 
Momoro  et  un  juré  du  Tribunal  dont  il  ne 
se  rappelle  pas  le  nom,  qu'il  sait  en  oulrc 
que  les  nommés  Mayeuret  Pierre,  détenus 
au  Luxembourg,  ont  des  déclarations  in- 
téressantes à  faire  sur  la  conjuration. 

28  ventôse  an  II  (6  heures  du  soir). 
Original  signé,  A.  iV.,  W  78. 

237,").  —  Déclaration  de  Chrétien-Fran- 
çois Lcgendre,  âgé  de  "i"  ans,  employé 
dans  le  bureau  des  Subsistances,  section 
des  Etapes,  demeurant  rue  Cassette, n°834, 
reçue  par  Jean  Ardouin,  l'un  des  juges  du 
Tribunal  révolutionnaire,  portant  iiu'il  a 
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ouï  dire  par  le  ciloyen  Hupuel,  perruquier, 
rue  Sainl-André-des-Arts,  en  face  la  rue 
Pavée,  qu'un  oncle  de  Moinoro,  tailleur  de 
profession,  avait  dit  à  l'une  de  ses  prali- 
(|ucs  que  son  neveu  i?lail  un  homme  de 
mérite,  qu'il  avait  payé  ses  dettes  et  possé- 
dait au  moins  80,000  livres  de  bien,  que  ce 
propos  avait  paru  d'autant  plus  étonnant 
au  ciloyen  Huguel  qu'il  avait  entendu  re- 
procher à  Momoro,  en  pleine  section,  d'a- 
voir fait  deux  fuis  lianqucroute,  cl  qu'un 
citoyen  présent  avait  olTert  d'en  adminis- 
trer In  preuve,  observant  que  ce  propos  a 
été  tenu  «u  ciloyen  llu^'uet,  il  y  a  environ 
six  mois; 

Autre  déclaration  faite  par  Jean  SchmiU, 
âgé  de  37  ans,  tailleur,  rue  du  Cul-de-sac 
du  Paon,  section  de  Marat.  lequel  a  dit 
avoir  connaissance  que  Momoro  dominait 
sa  section  et  qu'il  refusait  constammeul 
la  parole  ù  ceux  qui  ne  lui  plaisaient  pas 
et  qui  ne  pensaient  pas  comme  lui.  qu'il 
sait  également  que  Vincent,  lorsqu'il  est 
sorti  du  Luxembourg,  est  venu  à  l'Assem- 
blée fjénérale  de  la  section  de  Marat  et  a 
dit  qu'il  se  vengerait  de  ses  ennemis  et 
(|u'il  les  poursuivrait. 

29  ventôse  an  II  (Il  heures  de  relevie). 
Original  signé,  A.  N.,  W  78. 

2370.  -  Déclarations  reçues  par  An- 
toine-Marie Maire,  l'un  des  .jupes  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  et  faites  par  les 
témoins  suivants  : 

1°  Jean  Fahre,  libraire,  pont  Saint-Mi- 
chel, section  de  Marat,  lequel  a  dit  nu  su- 
jet de  Momoro,  comme  président  de  cette 
section,  ijue,  par  son  audace  el  son  des- 
potisme, il  empêchait  les  ritoyens  i|ui 
n'étaient  pas  de  son  parti  de  monter  à  la 
tribune,  en  leur  disant  qu'il  avail  la  puis- 
sance en  main  et  qu'il  les  ferail  linduire 
au  Tribunal  révolutionnaire  ;  ,'i  l'épurd  de 
l'Assemblée  où  l'on  a  piiqiosé  de  voiler 
les  Droils  de  l'Homme  et  de  s'insurger, 
déclare  n'y  avoir  point  assisté,  parce  (|u'il 
travaillait  aux  salpêtres,  mais  avoir  ouï 
dire  que  c'était  .M'unorn  qui  présidait  et 
que  c'était  l)urro(|net  ipii  en  avait  fnil  la 
motion  ; 

2"  Jean  Hochnrd,  rtgé  de  32  ans,  tailleur, 
rue  de  Thionvillr,  n"  !>;;,  leqiiel  dil   avoir 


à  reprocher  à  Momoro,  président  de  s.i 
section,  d'avoir  despotiquement  géué  la 
liberté  des  opinions  dans  les  assemblées, 
notamment,  lorsque  la  motion  fut  faite  ilr 
planter  l'arbre  de  la  liberté  clic?,  le  minis- 
tre de  In  guerre,  un  citoyen  se  leva  et  ile- 
mnnda  qu'on  le  planlAt  également  chez 
tous  les  autres  ministres,  Momoro,  qui  pré- 
sidait alors,  lui  dil  :  Tais-loi,  tu  n'as  pas  lu 
parole,  ces  coquins-là  sont  connus  de  tout  le 
moiif/c,  on  demanda  l'expulsion  du  citoyen, 
mais  Momoro  reprit  :  Cela  siiffil,  o»  saiii'i 
bien  le  reconnaître, s'il  recommence.  \  l'égard 
de  r.Vssemblée  où  il  a  été  question  dr  s'in- 
surger cl  de  voiler  les  Droits  de  l'Homme, 
il  déclare  n'y  avoir  point  été.  mais  avoir 
ouï  dire  que  c'était  Ducroquet  qui  en  avait 
fait  In  motion. 

.Vjoute  qu'un  nommé  Ancart.  demeurant 
rue  des  Mauvais-tïarçons,  ancien  coupeur 
de  gants,  a  dil  dans  un  café,  cher.  Happey, 
.lu  carrefour  Bussy,(|ue,  dans  peu  de  temps, 
il  y  aurait  au  moins  70,000  télés  en  bas. 
que  lui  ayant  dit  :  C'est  impossible,  ou  i/> 
ne  seront  dune  pnsjiKjes  Ici/alemenl,  il  ré- 
pondit si,  observant  que  ce  fait  s'est  passé 
il  y  a  deux  ou  trois  mois. 

2n  ventôse  an  II  (miHiV 
Original  signé,  A.  N.,  W  78. 

2377.  —  Procès- verbal  de  Irnnspoit  dr 
Pierre- André  Cofllnhal,  juge  au  Tribu- 
nal révolutionnaire,  accompagné  d'An- 
loiiie-(,tiienlin  Fouqiiier-Tinvillc,  accusii- 
leur  public  dudil  Tribunal,  el  assisté  du 
greffier  en  chef  Nicolas-Joseph  t'abricius. 
au  domicile  du  nonimé  Momoro.  impri- 
meur, el  l'un  des  admijiistraleurs  du  Dé- 
partement de  Paris,  rue  de  la  Harpe,  n"  171, 
reconnaissance  et  levée  des  scellés  appo- 
sés sur  les  meubles  et  elTels  dudil  Momoro 
par  Jean  ("arrny,  l'im  des  membres  du  Co- 
mité révolutionnaire  de  In  section  ih-  Mu- 
rât, à  l'eirr-l  de  procéiler  à  la  recherclii- 
des  papit-rs  pouvant  servir  ii  l'inslruclion 
du  procès,  enlévemi-nt  d'un  carton  conte- 
nant divers  papiers  trouvés  dans  un  »<■- 
crélaire,  plus  de  qiialre  feuilles  d'im- 
pression intitulées  Manuel  dn  répubticnin, 
rl'un  portefeuille  de  cuir  noir  fermant  à 
clef,  d'un  recueil  do  ililTérenl.s  journaux 
rn  un  Volume,  le  tout  avant  été  enfrrmé 
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dans  un  autre  carton,  qui  a  été  empoité 
comme  le  premier,  un  examen  scrupuleux 
de  tous  les  locaux  occupés  par  ledit  Mo- 
moro  n'a  rien  fait  découvrir  de  nature  à 
être  saisi. 

29  venlrise  an  II. 
Original,  signé  deCarray  et  Fabriciu?,  A.  .V., 
^Y  77. 

2378.  —  Déclaration  des  membres  du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  des 
Lombards,  portant  qu'ayant  été  instruits 
par  voie  indirecte  que  le  juif  Sasiak,  rue 
(iît-le-Co'ur,  n"  lo,  a  entretenu  des  rela- 
tions avec  Momoro,  cl  soupçonnant  que  ce 
dernier  lui  a  fait  donner  des  missions  pour 
aller  en  Vendée,  en  conséquence  ils  croient 
devoiren  informer  l'accusateur  public  près 
le  Tribunal  révolutionnaire,  attendu  que 
dans  les  circonstances  actuelles  ces  ren- 
seignements peuvent  lui  être  utiles  contre 
les  conspirateurs  de  la  République. 

l''  germinal  an  II. 
Original,  signé  de  trois  commissaires,  A.  N., 
W78. 

2379.  —  Lettre  du  citoyen  Lechard,  com- 
mis au  bureau  des  rebuts  à  la  Grande  Poste, 
à  Fouquier-Tinville,  lui  dénonçant  un  fait 
concernant  la  nouvelle  conspiration,  rap- 
porté dans  une  conversation  tenue  par  un 
nommé  Servole,  de  la  section  de  .Marat,  en 
présence  de  quatre  commis  de  la  Poste, 
d'après  laquelle  Momoro  aurait  200  gardes 
de  corps,  payés  à  raison  de  2  livres  par 
jour,  le  môme  citoyen  aurait  dit  qu'il  était 
aussi  à  sa  connaissance  qu'une  femme  de 
sa  section  vendait  de  la  graisse  de  chien 
et  de  clial. 

2  germinal  an  II. 
•Original    signé,   avec  attestation   du    nommé 
«ervière,  A.  N.,  W  77,  n"  13. 

2380.  —  Déclaration  de  Charles  Viel,  de- 
meurant rue  de  la  Loi,  n°  887,  adressée  à 
l'accusateur  pui)lic  du  Tribunal  révolution- 
naire, portant  que,  dans  une  des  séances 
de  la  Société  des  Amis  de  la  Liberté  et  de 
l'Egalité,  séante  aux  Jacobins,  dont  il  fait 
partie  (du  18  pluviôse),  il  fut  donné  lecture 
d'une  dénonciation  de  la  section  de  Bonne- 
Nouvelle  contre  C.hainpertois,  soumis  k  l'é- 
puration, dénonciation  qui  fut  appuyée  par 
Momoro,  et  quoique  le  député  Simond  eût 


conclu  à  ce  que  l'on  entendit  la  justification 
de  Cbampertois,  Momoro  insista  pour  que 
celui-ci  fiU  renvoyé  à  une  commission,  et  au 
milieu  des  cris  de  non!  non!  le  déclarant 
entendit  Cbampertois  dire  de  la  tribune  h 
Momoro,  se  trouvant  prés  du  bureau  :  Mo- 
moro, pourquoi  l'atlachcs-lu  avec  acharne- 
ment après  moi,  Momoro,  tu  tomberas  aussi, 
toi.  Depuis  quelque  temps  ledit  Viel  regar- 
dait Momoro  comme  un  intrigant  et  pré- 
sume que  Cbampertois  pouvait  connaître 
des  faits  là  sa  charge,  et  qu'en  l'appelant  au 
Tribunal,  il  pourra  donner  des  éclaircisse- 
ments dans  l'aflaire  d'Hébert,  Momoro  et  C^'". 

.\n  II  (sans  autre  date). 
Original  signé,  A.  N.,  W  78. 

2381.  —  Déclaration  de  François  Bonne- 
ville,  âgé  de  38  ans,  imprimeur  en  taille- 
douce,  rue  du  Théâtre-Français,  n»  4,  re- 
çue par  Etienne  Masson,  juge  au  Tribunal 
révolutionnaire,  faisant  connaître  qu'il  y  a 
5  ou  6  jours,  le  nommé  Didier,  coiffeur  de 
femmes,  demeurant  rue  des  Maçons-Sor- 
bonne,  n°  444,  au  2«  étage,  est  venu  chez 
le  comparant  travailler  de  la  profession 
de  graveur,  attendu  que  celle  de  coiffeur 
est  moins  avantageuse  en  ce  moment,  et 
lui  a  dit  que  s'il  y  avait  deux  personnes 
avec  lui,  Momoro  serait  bientôt  guillotiné, 
qu'il  a  été  fait  audit  Didier,  ne  sait  par 
qui,  une  offre  de  2b  louis  pour  servir  de 
témoin  à  la  femme  La  Calissonnière,  de- 
meurant Faubourg  Saint-Germain,  émi- 
grée,  que  cette  offre  venait  de  la  part,  soit 
de  Momoro,  soit  de  la  maîtresse  de  ce  der- 
nier, que  Didier  coilTait,  que  le  même  Di- 
dier a  connaissance  des  intrigues  de  Mo- 
moro avec  le  ci-devaiit  marquis  de  Puisaye, 
demeurant  rue  du  Théâtre-Français,  n"  13, 
lequel  est  beau-frére  de  Wimpffen,  et  que 
la  maîtresse  de  .Momoro,  dont  le  compa- 
rant ignore  la  demeure,  était  aussi  iiée 
avec  ledit  de  Puisaye,  ajoutant  (juo  ce  Didier 
est  un  brave  citoyen  et  pourra  découvrir 
toutes  ces  menées. 

(Sans  dale.j 
Original  signé,  A.  A'.,  W  77,  n  17. 

2382.  —  Dénonciation  adressée  aux  re- 
présentants du  peuple  français  par  une 
veuve  Blanchard  contre  un  agent  du  traî- 
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tre  Momoro,  un  nommé  Courtye,  faiseur 
de  boites  et  de  caisses,  demeurant  rue  de 
la  Harpe,  près  du  traître,  laquelle  déclare 
qu'il  serait  essentiel  de  perquisitionner 
cliez  cbl  ialri^anl. 

Sans  date. 
Original  sisrné,  A.  .\.,  \V  77,  n»  13. 

5.  Lauml'u      Michel',   général    de    bri- 
gado,  gouverneur  de  Pondichcrv. 

2383.  —  Déclaration  de  Michel  Launuir, 
àpé  de  03  ans,  natif  de  Paris,  général  de 
brigade  et  gouverneur  de  Pondichérv.  em- 
ployé au  service  de  la  Marine,  demeurant  à 
Paris,  i-ue  Croix-des-Petils-Cliamps,  ci-de- 
vant liùlel  du  Perron,  reçue  par  Jean  Ar- 
douiii,  l'un  des  jui,'es  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, en  présence  de  Fouquier«-Tin- 
viilc,  le(iuel  a  dit  qu'il  a  eu  connaissance, 
par  les  bruits  et  les  papiers  publics,  de 
quelques  propn.s  tenus  à  Paris  relativement 
aux  placards  incendiaires,  aflichés  depuis 
4  à  H  Jours,  tendant  à  inquiéter  le  public, 
et  encore  sur  les  diiïérentes  motions  faites 
dans  les  Clubs  des  Cordeliers  et  des  Jaco- 
bins, qu'au  sujet  de  ces  bruits  propres  à 
donner  beaucoup  iPinquiéludes  et  de  ces 
mouvements  qui  faisaient  nalurellcinenl 
l'objet  des  conversations  engagées  avec 
<|uelques  citoyens,  i-ntr'autres  le  citoyen 
<iomliault,  il  y  lut  ilil  que  de  ces  divisions 
ne  pouvait  résulter  t|u'un  mal  pour  la  .Na- 
tion, car  vraisemblablement  il  pourrait  eu 
sortir  un  chef,  auquel  on  ne  donnerait  pas 
le  nom  de  dictateur,  mais  un  nom  (jnel- 
conque.  l'on  disait  également  que  ce  ne 
serait  ni  Danton,  ni  Robespierre,  étant  de  la 
Société  des  Jacobins,  mais  (pi'on  croyait 
qu'on  le  clioisirait  dans  la  Muniiipalilé, 
qu'il  fut  ajouté  <|ue  la  Convention  prendrait 
un  grand  parti,  qui  tournerait  à  In  traii- 
(juiliité  publique,  par  la  conllnnce  que  l'on 
avait  dans  la  Montagne,  que  (|uant  aux 
subsistances,  il  éprouva  comme  les  autn-s 
leur  pénurie,  mais  ne  sait  d'où  pmvii-nt  la 
rareté. 

1\  venli'iKO  an  II  (  1 1  lii-iir<-«  du  nia(in). 

OriKinnl  «ign*.  A.  N.,  \V  7«. 


Tinville,  accusateur  public  du  Tribunal 
révolutionnaire,  en  vertu  du  décret  de  la 
Convention  de  ce  jour,  contre  le  citoyen 
.Michel  Lauinur,  général  de  brigade  et  g-ou- 
verneur  de  Pondichérv,  demeurant  rue 
Croix-dcs-Petits-Cbamps,  ci-devant  bote! 
du  Perron,  comme  prévenu  de  complicité 
avec  autres  d'avoir  provuqué  l'anéanlisse- 
mcnt  de  la  représentation  nationale  et 
d'avoir  conspiré  contre  la  liberté  du  peuple 
français. 

23  ventâse  an  II. 
Original  signé,  -•1.  S'.,  \V  77,  n*  là. 

•238"».  —  Procès-verbal  de  transport  de 
Charles-Joseph  Lefèvre  et  Lambert  Clercy, 
membres  du  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  de  la  Halle-aux-Blés,  au  domicile 
de  Michel  Lnumur,  général  de  brigade  et 
gouverneur  de  Pondicbéry.  luMel  du  Per- 
ron, rue  Croix-des-Pelits-t'.bamps,  el  at- 
tendu qu'il  est  en  état  d'arrestation  à  la 
Conciergerie,  apposition  des  scellés,  qui 
sont  laissés  à  la  garde  de  Claude  Cucnot, 
son  homme  de  conliance,  avec  levée  des- 
dils  scellés  et  perquisition  dans  les  papiers 
en  présence  des  citoyens  Masson,  juge  au 
Tribunal  révolutionnaire,  et  Naulin,  subs- 
titut de  l'accusateur  public. 

M.  2'.t  vonlùsc  an  II. 
Original  .-^igné,  A.  N.,  V'  -4768. 

2380.  —  Interrogatoire  sommaire  subi 
devant  Krançois-Joseph  llenizol,  l'un  des 
juges  du  Tribunal  révolutionnaire,  en  pré- 
sence de  ('lamle  Ruyer,  substitut  de  l'ac- 
cusateur public,  par  Michel  l.auniur,  Agé 
de  03  ans,  né  ii  Paris,  ci-devant  colo- 
nel d'infanterie,  maintenant  gouverneur 
de  Pondicbéry,  demeurant  rue  Croix-des- 
PelitS'Cbamps,  n"  42.  extrait  de  la  (Con- 
ciergerie, auquel  il  est  demandé  s'il  u 
conspiré  contre  la  Républi<|ue,  lu  Liberté  el 
la  souveraineté  »lu  peuple  français,  a  ré- 
pondu négativement,  s'il  a  un  défenseur, 
sur  sa  [réponse  négative,  en  conséquence 
lui  a  été  donné  le  citoyen  La  Fleulrie. 

28  vontnnr  an  II  (10  licuro<<  itii  malin). 
Original,  ftigni>  ilr  I)pni:ti>l,  l.,aiinuir,  Royrret 
Giranl,  oxinmin-Krcllivr,  A.  N.,  W  78. 


238i.  —   Mandai  d'arrêt  a  la  Concierge-  ',^387.  —  Itéclaration  de  Raymond  Veriii- 

rie  décerné  par  Antoine-Uiientin  Fouquier-       nac,  ministre  di-  la  llépiiblique  en  .*<uède. 
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demeurant  à  Paris,  rue  et  maison  Grange- 
Balelière,  reçue  pai-  Antoine-Marie  Maire, 
l'un  des  juges  du  Tribunal  révolulionnaire, 
portant  qu'il  n'a  aucune  connaissance  de 
ce  qui  concerne  les  subsistances  ainsi  que 
les  placards  qui  ont  été  alllchés,  mais  qu'd 
croit  devoir  rendre  compte  d'un  fait  relatif 
à  la  conspiration  découverte  par  les  aulo- 
rités  constituées,  savoir,  que,  le  17  du  pré- 
sent mois,  vers  midi,  se  rendant  avec  le 
citoyen  Gombault  dans  la  rue  Grange-aux- 
Belles,  ils  furent  accostés  par  le  citoyen 
Laumur,  lequel  mit  la  conversation  sur  la 
séance  du  Club  des  Cordeliers,  dans  la- 
quelle il  avait  été  questiond'une  insurrec- 
tion, qu'après  que  les  uns  et  les  autres 
eurent  manifesté  leur  étonnement  sur  un 
projet  aussi  inattendu,  le  citoyen  Laumur 
dit  que  le  dessein  des  «  insurgenls  »  avait 
été  de  faire  un  grand  juge  et  que  ce  grand 
juge  devait  êlre  Paclie,  cette  confidence 
parut  si  vraisemblable  au  citoyen  Gom- 
bault et  à  lui  qu'ils  ne  demandèrent  pas 
au  citoyen  Laumur  des  explications  plus 
étendues,  et  qu'ils  le  quittèrent  pour  aller 
à  leurs  alfaires. 

28  venlùse  an  II  (U  houri's  du  matin). 
Original  signé,  A.  N.,  W  7(1. 

G.  KocK  (Jean-Conrad  dei,  banquier. 

2:i88.  —  Mémoire  d'impression  parDidot, 
aîné,  pour  M.  de  Kock,  d'un  discours  pro- 
noncé au  Club  des  Jacobins,  in-8,  foniiunl 
2  feuilles  et  demie,  tirées  à  2,000  exem- 
plaires, à  raison  de  104  livres  la  feuille, 
papier,  impression  et  brochage,  avec  un  ti- 
rage supplémentaire  de  1,000  exemplaires, 
se  montant  à  'Ml  livres,  réduit  à  360, avec 
récépissé  de  cette  somme. 

15  août  1791 
Original  signé,  A.  N.,  W  117. 

2389.  —  Hcçu  par  le  citoyen  Boursier, 
de  la  section  de  Honne-Nouvolle,  de  M.  Le 
Coq,  par  les  mains  du  sieur  .Saint- Amand, 
cocher,  d'un  fusil,  d'une  bayonnctte,  d'une 
giberne  et  d'un  sabre,  dont  il  fait  présent 
à  la  Nation  pour  les  volontaires  qui  se  sont 
enrôlés  pour  la  défense  de  la  patrie. 

4  septembre  1792. 
Original  signé,  A.  A'.,  W  II 7. 


2390.  -—  Quittance  de  la  somme  de  192  li- 
vres, payée  par  le  citoyen  Kock  au  citoyen 
Delalande,  pour  la  fourniture  et  pose  de 
9  inscriptions  en  marbre  noir,  rue  Nenve- 
de-l'Egalilé,  sous  le.s  ordres  de  M.Regnard, 

architecte. 

27  octobre  179'?. 
Original  signe,  A.  .V.,  W  117. 

2391.  —  Passeport  délivré  par  Lebrun, 
ministre  des  affaires  étrangères,  à  Conrad 
de  Kock,  membre  du  Conseil  d'administra- 
tion de  la  légion  franche  étrangère,  âgé 
de  37  ans,  taille  de  5  pieds  6  pouces,  che- 
veux et  sourcils  châtains  foncés,  front  or- 
dinaire, yeux  bleus,  nez  aquilin,  bouche 
moyenne,  visage  et  menton  ronds,  allant 
à  Anvers,  avec  sou  épouse,  femme  de 
chambre  et  domestique. 

27  novembre  1792. 
Original  signé,  A.  .V.,  W  117. 

2392.  —  Passeport  délivré  par  Lebrun, 
ministre  des  all'aircs  étrangères,  au  citoyen 
Jean-Conrad  de  Kock,  membre  du  Conseil 
d'administration  de  la  légion  franche  étran- 
gère, actuellement  en  garnison  à  Anvers, 
où  il  se  rend  avec  son  épouse,  domestique, 
femme  de  chambre  et  cocher. 

12  janvier  1793. 
Original  signé,  A.  N.,  W  117. 

2393.  —  Laisse/.-passer  délivré  par  la 
municipalité  de  Lille  au  citoyen  Jean-Con- 
rad de  Kock,  Hollandais,  réfugié  en  France, 
âgé  de  37  ans,  taille  de  5  pieds  u  pouces 
6  lignes,  cheveux  châtains,  yeux  bleus, 
frontbienfait,ne7, aquilin, bouche  moyenne, 
visage  plein,  se  rendant  à  Passy  près  de 
Paris,  accompagné  de  son  épouse  et  d'une 
femme  de  chambre. 

18  avril  1793. 
Driginal,   signé  de  P.  Dupont,  officier  muni- 
cipal, A.  N.,  W  117. 

2394.  —  Lettre  du  citoyen  Cochiiis,  ser- 
gent-major de  la  '■}"  compagnie  de  la  sec- 
tion de  Bonne-Nouvelle,  au  citoyen  Le 
Kocq,  lui  demandant  de  contribuer  aux 
frais  nécessaires  en  vue  de  l'eurfllenient 
des  troupes  qui  vont  partir  pour  combattre 
les  rebelles  de  la  Vendée,  et  le  priant  d'en- 
voyer sa  réponse  au  citoyen  Bernard,  capi- 
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laine,  rue  N'euve-de-l'EgaliU*,  n°  6ii,  ou  à 
lui. 

14  mai  1793. 
ilriginal  siiriid,  A.  N.,  W  117. 

â.T.'o.  —  Qiiillance  de  la  sommo  de  400  li- 
vres, reçue  par  le  Conseil  général  de  la 
commune  de  Passy  en  pernianenee,  du  ci- 
loycn  de  Kock,  pour  les  frais  de  la  guerre 
contre  les  rebelles  de  la  Vendée  el  aulres 
déparlcments  adjacents. 

15  mai  1793. 

Original,  signé  de  P.  Ilcvi'zo,  m.iire,  Tous- 
saint, officier  municipal ,  et  île  ileu.v  notables, 
A.  N.,  W  117. 

2.19(1.  —  Récépissé  par  le  Consail  géné- 
ral de  la  commune  de  Pnssy  de  la  sommo 
de  400  livres,  montant  de  la  souscription 
du  citoyen  Kocq,  pour  les  Irais  extraor- 
dinaires et  indemnités  des  sul»;i<l.iTi(  .><  ili> 
la  l'ommune  de  Passy. 

18  eeplembre  1793. 

Orifjinal  signé,  A.  N.,  W  117. 

2.197.  —  Délibération  de  la  section  de 
Ronno-Nouvelle,  portant  acceptation  d'un 
bon  clieval  dressé  au  feu,  offert  par  le  ci- 
toyen Le  Kock,  rendant  hommage  à  son 
patriotisme,  et  décidant  que.  conformé- 
ment aux  intentions  dudit  Le  Kock,  re  che- 
val sera  donné  au  citoyen  Delsas,  adju- 
dant de  la  section,  nommé  capitaine  dans 
la  cavalerie  de  l'armée  révohitionnaii'e,  qui 
réunit  les  qualités  demandées  dans  la  let- 
tre du  citoyen  Le  Kock. 

10  septembre  1793. 

ICTirnit  conforme,  signé  rie  Cocliois,  secré- 
taire, A.  N.,  W  117. 

21198.  —  Si^'nincalion  à  Conrad  de  Kock, 
banquier  .'i  Paris,  par  ministère  d'huissier, 
à  la  requête  des  citoyens  Scliuchardt, 
banquier  h  Paris,  rue  Neuvc-de  TlCiialité, 
Charles-Louis  Miebeckcr,  aussi  bani|uier, 
rue  de  Richelieu,  associés  avec  ledit  de 
Kock,  sous  la  raison  sucijile  Sartorius, 
Schiichardt  et  C'',  qu'à  partir  du  1'' jan- 
vier prnchain,  rn.ssociation  avec  ledit  de 
Kock  cessera  d'ejtisterelqtie  !editdeKock 
n'aura  plus  aucun  intér'^l  dans  cette  luiii- 
son  de  banque,  avec  un  avis  imprinié  du 
12  nivi'iRe  an  II. 

30  «eplembro  179.1. 
C..|iic,  A.  S.,  W  117. 


2.199.  —  Délibération  du  Conseil  général 
de  la  commune  de  Passy,  considérant  l;i 
uécessilé  de  payer  comptant  le  prix  des 
blés  accordés  par  le  ministre  de  l'intérieur 
à  la  commune  de  Passy,  considérant  aussi 
que  la  commune  n'a  pas  de  fonds  sufli- 
sants  pour  effectuer  ce  payement,  déci- 
dant de  recevoir  à  titre  de  prêt  la  somme 
de  a,000  livres,  savoir,  3,000  livres  du  ci- 
toyen de  Kock  et  2,^00  du  citoyen  Cirivel. 
auxquels  ces  sommes  seront  rendues  aussi- 
lùl  ((u'elles  auront  été  remises  par  les  bou- 
langers à  la  caisse. 

20  brumaire  an  II. 
Extrait  conforme,  A.  K  ,  W  1 17. 

2-400. —  Lettre  du  républicain  Del;;as  au 
républicain  Le  Coq  (chez  le  limonadier  eu 
face  des  nouveaux  ateliers  pour  la  labrica- 
lion  des  armes,  prés  la  rue  Sainte-Foyi, 
l'invitant  et  le  priant  de  partir  sur-le- 
champ  à  Versailles,  alin  de  célébrer  de 
concert  avec  les  patriotes  la  fêle  donnée 
le  5  nivôse  en  l'honneur  des  martyrs  de 
la  liberté  Marat  el  Le  Peletier,  et  l'enga- 
geant à  amener  sa  républicaine,  avec  billet 
d'admission  à  la  cérémonie  d'inauguration 
des  immortels  Marat  el  Le  Peletier  et  nu 
banquet  civique  (|ui  terminera  cette  fête, 
au  nom  de  Mazuel,  chel  du  l"  escadron 
de  la  cavalerie  révolutionnaire. 

5  niviSsc  an  II. 
Original  signé  et  imprimé  (î  pièces),  A.  .V.. 
W  117. 

2401. —  Certilical  dti  l'omilé  de  surveil- 
lance révolutionnaire  de  la  section  de 
Ronne-Notivelle,  alleslnnt  que  le  citoyen 
de  Kocq  leur  a  remis  fi cheniiseselU paires 
de  bas,  destinées  à  leurs  frères  aux  fnm- 
tiéres  pour  la  défense  de  la  République. 

1 I  nivAse  an  II. 
OriKinal  signé,  A.  N.,  W  117. 

2UI2.  —  Déclaration  de  Jean-t'oiirad  de 
Kock,  âgé  de  :1H  an»  passés,  né  en  llol- 
lanile,  réfugié  en  qualité  de  patriote  hol- 
landais, ci-devant  associé  du  citoyen  Sar- 
torius, banijuier  h  Paris,  demeurant  i\ 
Passy, rue  Chalier.  reçue  par  Jean  Ardouin. 
l'un  des  piges  du  Tribunal  révolutionnaire, 
en  présence  de  Kou(|uier-Tinville,  accusa- 
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teur  public  du  Trilninal,  lequel  a  dit  n'avoir 
eu  d'autre  connaissance  des  papiers  incen- 
diaires que  par  les  papiers  publics,  qu'il 
n'en  connait  ni  les  auteurs,  ni  les  trames 
qui  pourraient  avoir  été  ourdies  contre  la 
souveraineté  du  peuple  et  tendant  à  la 
dissolution  de  la  Convention,  qu'étant,  il  y 
a  environ  4  ou  "t  jours,  chez  le  citoyen 
Hébert,  auteur  du  Père  Duchesne,  il  vit  un 
certain  nombre  de  femmes  rassemblées 
devant  sa  porte  cl  devant  celle  d'un  niar- 
cliand  de  vins,  que  ce  rassemblement 
l'ayant  cirrayé,il  en  demanda  les  motifs  à 
Hébert  et  à  son  épouse,  que  ceux-ci  lui 
répondirent  que  c'était  pour  distribuer  du 
porc  salé  qu'on  availsaisi,  disait-on,  chez  un 
marchand  de  vins,  que  celui  sur  qui  on  avait 
fait  celte  saisie  avait  dénoncé  le  citoyen 
Hébert  comme  en  ayant  reçu  en  même 
temps,  qu'Hébert  en  elVet  lui  dit  que  son 
associé  et  lui  en  avaient  reçu  24  livres  et 
qu'il  les  avait  données  pour  les  distribuer, 
qu'Hébert  ajouta  qu'il  était  peiné  de  voir 
de  pareils  rassemblements  dans  un  mo- 
ment semblable  et  qu'il  craignait  qu'ils 
n'occasionnassent  quelques  malheurs. 

21  ventôse  an  II  (11  heures  du  matin). 
Original  signé,  A.  N.,  W  78. 

2403.  —  Procès-verbal  de  transport  de 
Robert  de  Genne,  lieutenant  de  gendarme- 
rie près  les  tribunaux  de  Paris,  porteur 
d'un  mandat  d'arrêt  décerné  par  A. -Quen- 
tin Fouquier-Tinville,  le  24  ventôse,  contre 
le  citoyen  Le  Kock,  assisté  de  Louis  Adnet, 
capitaine  de  gendarmerie,  et  de  membres 
du  Comité  de  surveillauce  de  Passy,  en  la 
maison  occupée  par  ledit  Le  Kock,  rue 
Chalier,  n°  31.  à  l'effet  de  le  mettre  en 
étal  d'arrestation  et  de  perquisitionner 
dans  ladite  maison,  et  interrogatoire  subi 
par  Barlie-Tbérôse  Hessels  de  Eontaine, 
née  à  ISàle,  âgée  de  28  ans,  femme  de  Jean- 
Conrad  Le  Kock,  au  sujet  des  relations  de 
son  mari  avec  Hébert,  Honsin,  le  général 
llaiiriot,  laquelle  a  déclaré  avoir  9  enfants, 
savoir,  6  garçons  et  3  filles;  autres  interro- 
gatoires subis  par  les  personnes  qui  se 
sont  trouvées  dans  la  maison,  savoir,  Phi- 
lippe-Claude Saint-Amand,  capitaine  hol- 
landais, Conslantin-Cuillaume  Probsling, 
px-érhevin  de  Ileusden,  patriote  hollandais, 


réfugié  en  Krance,  Pierre-François  Chan- 
depie,  insliluteur  des  enfants  du  citoyen 
Le  Kock,  Louis  Cuillaminet,  Pierre  Qui- 
gnon, domestiques  au  service  du  même, 
Joséphine  Avot,  femme  de  chambre  de  la 
citoyenne  Le  Kock,  Marguerite  Seigné,  do- 
mestique, avec  décision  du  Comité  de  sur- 
veillance de  Passy,  portant  que  la  fenin'.e 
Le  Kock  sera  gardée  à  vue. 

24  ventôse  an  II. 
Oriîrinal,    signé   de    Trécourt,    président   du 
Comité   de   surveillance  de  Passy,   Boudgoust, 
secrétaire,  A.  N.,  AV  7S. 

2404.  —  Rapport  du  lieutenant  de  gen- 
darmerie de  Genne  au  citoyen  Fouquier- 
Tinville,  accusateur  public  du  Tribunal  ré- 
volutionnaire, déclarant  qu'un  heureux 
hasard  lui  a  permis  d'arrêter  le  nommé 
de  Kock,  étant  arrivé  chez  lui  vers  midi, 
fl  y  avait  à  peu  près  deux  heures  qu'il  avait 
quitté  Passy  pour  se  rendre  à  Paris,  selon 
son  habitude,  mais  comme  il  devait  ren- 
trer pour  dîner  vers  4  heures,  le  capitaine 
Adnet  et  le  maréchal  des  logis  de  gendar- 
merie de  Passy  s'embusquèrent  sur  son 
passage  et  se  saisirent  de  sa  personne,  quoi 
qu'il  fût  suivi  de  3  individus,  armés  de  bâ- 
tons dits  de  Constitution, avec  des  bonnets 
à  poil  surmontés  d'écarlate,  qui  assuré- 
ment eussent  été  de  bonne  prise,  s'il  eût 
été  possible  de  les  conduire  devant  le  Co- 
mité de  sui'veillauce,  le  citoyen  de  Kock 
fui  ramené  à  son  domicile  et  les  scellés 
furent  apposés  chez  lui  en  sa  présence, 
pendant  qu'on  le  laissait  manger  un  mor- 
ceau, ensuite  il  fut  conduit  à  la  Concier- 
gerie, où  il  fut  écroué  à  7  heures  moins 
un  quart. 

24  ventôse  an  II. 

Original  signé,  A.  A'.,  \V  77. 

2403.  —  Déclarations  des  témoins  sui- 
vants, reçues  par  François-Joseph  Denizot, 
l'un  des  juges  du  Tribunal  révolutionnaire  : 

1"  Louis  Magnan,  ;igé  de  42  ans,  entre- 
preneur de  bâtiments,  né  à  Villeneuve- 
sur-Seine,  demeurant  à  Passy,  rue  Pelle- 
tier, n"  10,  membre  du  Comité  de  surveil- 
lance dudit  Passy,  lequel  interpellé  sur  ce 
qui  s'est  passé  et  passe  encore  dans  la 
commune  de  Passy,  a  répondu  qu'Hébert 
et  Ronsin  se  rendaient  fréquemment  dans 
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la  maison  du  nommé  kock,  banquier  hol- 
landai-s,  surloul  qu"Hél»ert  y  venait  Tré- 
queramenl,  n'étant  pas  bien  sûr  des  visites 
qu'a  pu  y  faire  Ronsin; 

■2'  Nicolas  Guérin,  âgé  de  40  ans,  né  à 
Passy,  y  demeurant,  membre  du  Comité 
de  surveillance,  loiiuel  a  fait  connaître 
que,  dans  le  courant  d'octobre  dernier 
(v.  st.),  Hébert,  Hanriot,  Itonsin  et  la  femme 
d'un  fournisseur  des  armées  se  rendaient 
très  souvent  dans  la  maison  du  nommé 
Peureux,  qu'ils  arrivaient  en  fiacre  sur  les 
4  heures  du  soir,  y  restaient  à  faire  bom- 
bance jusqu'à  minuit,  ne  pouvant  nous 
dire  les  noms  des  autres  convives,  mais 
assurant  qu'il  n'y  avait  qu'une  femme,  fort 
grande,  belle  et  d'une  jolie  tournure.  Dé- 
clare de  plus  qu'il  est  à  sa  connaissance 
qu'Hébert  et  sa  femme  se  rendaient  sou- 
vent cbez  Le  Kock,  banquier  hollandais, 
qu'il  y  avait  une  liaison  étroile  entre  eux, 
mais  que  la  femme  Le  Kock  se  plaignait 
de  ce  que  la  femme  Hébert  parlait  trop 
des  affaires  publiques  et  avait  cunlié 
qu'elle  ne  l'aimait  guère,  observant  i)u'elle 
n'a  dit  cela  que  le  jour  où  l'on  mettait  les 
scellés  clie/.  elle  ilailile  femme  Le  Kock); 

3»  Louis  Lemaire,  âgé  de  40  ans,  demeu- 
rant à  Pa.ssy,  blanchisseur  et  membre  du 
Comité  de  surveillance  do  ladite  commune, 
lequel  a  dil  avoir  souvent  rencontré  des 
ofliciers  supérieurs  de  l'armée  parisienne 
et  de  l'armée  révulutionnain-,  qui  se  ren- 
daient chez  le  nommé  Peureux  avec  deux 
femmes,  où  ils  faisaient  des  orgies  qui 
se  [irolongeaient  très  avant  dans  la  nuit, 
observant  «|u'il  y  a  près  de  2  moisijue  ces 
espèces  de  rassemblements  n'ont  plus  lieu, 
ne  pouvant  cilcr  positivement  les  noms  de 
ces  ofliciers,  mais  on  lui  a  ditque  c'élaient 
Konsin  et  Hanriot,  ainsi  qu'Hébert.  Déclare 
de  plus  (|u'il  a  enti-ndu  dire  i|ii'Héberl  et 
Itonsin  venaient  souvent  die/.  Koik,  ban- 
quier hollandais; 

4"  .Nicol.'is  Devillié,  Agé  de  2N  ans.  ser- 
rurier et  membre  du  (;omité  révolulion- 
nnire  de  Passy,  lequel  a  dit  que  dans  une 
maison,  sise  rue  de  la  Raison, appartenant 
nu  ciloyei)  Peureux,  venaient  souvent  des 
ofliciers  de  l'armée  révolutionnaire  et  de 
l'armée  |>nrisiciilie,  qui  y  restaient  jusi|u'a 
minuit  h  .ne  divertir  et   chanter,    n'avant 


jamais  avec  eux  qu'une  seule  femme.  grand<- 
et  belle,  dont  il  ignore  le  nom; 

j*  .Malhurin  Mazurot,  dit  Marin,  âgé  de 
54  ans,  demeurant  à  Passy,  rue  de  la 
Raison,  pûtissier-traileur,  lequel  a  fait  con- 
naître que  la  femme  llugnenin  occupait  un 
appartement  chez  le  nnmmé  Peureux,  où 
se  renilaient  tK-s  souvent  Hanriot,  Ronsin, 
llu;;uenin  et  quatre  ou  cinq  ofliciers  de  la 
force  armée  parisienne,  dont  il  ignore  les 
noms,  qu'il  leur  fournissait  tout  ce  qui  re- 
garde son  état,  ajoutant,  par  réilexion 
concernant  la  maison  Kock,  qu'il  sait 
qu'Hébert  et  sa  femme  fréquentaient  sou- 
vent cette  maison, et  que  la  femmeMoreau, 
jardinière  dudil  Kock.  nourrissait  l'enf.int 
du  Père  Duchesne.laciuelle  femme  pourra 
à  l'égard  de  celle  maison  donner  des  ren- 
seignements précieux; 

>t°  Jeanne -Marie- Françoise  Tricourl  , 
femme  Col.is,  âgée  de  21  ans,  demeurant 
à  Passy,  rue  de  la  Raison,  laquelle  a  dil 
qu'ayant  été  employée  environ  40  jours 
chez  la  citoyenne  llugnenin,  elle  en  a  passé 
à  peu  près  la  moitié  dans  la  maison  du 
nommé  Peureux,  et  l'autre  moitié  ii  Paris, 
rue  de  lirammonl.  au  «lomiiile  alors  dllu- 
gneniii,  que  pendant  iiu'elle  a  été  ,'i  Passy 
chez  la  femme  lluguenin,  son  mari  y  ve- 
nait souvent  avec  des  ofliricrs  de  l'armée 
révolutionnaire,  qu'elle  entendait  souvent 
parler  de  Konsin  et  de  Hanriot,  et  qu'un 
jour  ayant  dit  à  la  femme  lluguenin  :  Je 
^'Olld|■ais  birn  voir  llnnriol,  elle  lui  répon- 
dit :  On  <i  lie  In  pii'nc  <i  <«•  ;)rori/rcr  des  pro- 
visirins.iniiis  tjuanil  iiuus  aurons  un  bnndlnrr, 
il  ;/  rirndni,  ajoutant  que  le  Père  Durhesne 
venait  souvent  chez  Koi-k.  ainsi  que  .sa 
femme,  l'ayant  entendu  dire  plusieurs  fois  ; 

7*  Claude  Cramoizin,  Agé  de  4".>  ans,  de- 
meurant il  Passy,  carrier  ol  membre  du 
Comité  de  surveillance  dudil  Passy,  lequel 
a  dil  qu'il  était  A  sa  connaissance  que  îles 
ofliciers  de  l'armée  révolutionnaire  se  ren- 
daient souvent  dans  la  maismi  de  Peu- 
reux, où  ils  faisaient  des  vies  du  iliable,  et 
avait  OUI  dire  que  Ronsin,  Hanriot  y  ve- 
naient, ainsi  qu'un  député  dont  on  ne  lui 
a  jamais  dit  le  nom,  qu'il  sait  aussi  que  le 
Père  Duchesne  allait  dans  la  maison  Kock. 
ne  pouvant  nous  dire  la  cause  île  vi>ites 
aiissi  Iréquenti's; 
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S"  Marie-Jeanne-Catherine  Projet,  veuve 
Courtin,  âgée  de  ^'i  ans,  blanchisseuse  à 
Passy  et  portière  chez  le  citoyen  Peureux, 
laquelle  a  dit  qu'elle  a  vu  venir  beaucoup 
de  monde  chez  la  citoyenne  Huguenin,  qui 
occupaitun  appartementau  premier,qu'elle 
ne  connaissait  pas  la  plupart  de  ceux  qui  y 
venaient,  assurant  cependant  qu'elle  y  a 
vu  venir  plusieurs  fois  les  aides  de  camp 
d'Hanriot  et  Hanriot  lui-même,  et  qu'elle 
leur  a  entendu  chanter  des  chansons  très 
patriotes,  déclarant  de  plus  qu'elle  a  ouï 
dire  que  le  Père  Duchène  venait  souvent  à 
Passy,  mais  qu'elle  ne  l'a  jamais  vu  venir 
chez  la  citoyenne  Huguenin; 

9°  Catherine-Rose  Courtin,  âgée  de  10  ans, 
demeurant  à  Passy,  rue  de  la  Raison,  la- 
quelle a  déposé  que  le  Père  Duchêneetsa 
femme  étaient  amis  de  Kock,  qu'elle  avait 
oui  dire  qu'ils  y  venaient  souvent  et  qu'il 
y  avait  toujours  grande  compagnie  qui  se 
retirait  généralement  très  tard,  mais  qu'il 
n'est  pas  vrai  que  la  jardinière  ait  eu  l'en- 
fant du  Père  Duchène  pournourrisson.  Ob- 
servant qu'il  est  à  sa  connaissance  que  la 
citoyenne  Huguenin  occupait  une  maison, 
rue  de  la  Raison,  qu'elle  y  a  vu  venir  Han- 
riot deux  fois  avec  ses  aides  de  caniji,  qu'il 
peut  se  faire  qu'ils  y  soient  venus  plus  sou- 
vent, mais  qu'allant  travailler  au  dehors, 
elle  peut  ne  pas  les  avoir  vus,  ajoutant 
qu'elle  a  beaucoup  entendu  parler  do  Ron- 
sin  ; 

10"  Jean-Nicolas  Peureux,  âgé  de  liO  ans, 
ci-devant  huissier-jjrisour  à  Paris,  y  de- 
meurant, rue  Neuve-Saint-Roch,  Iccpicl  a 
dit  savoir  par  son  jardinier  qu'Hébert  et 
sa  femme  allaient  souvent  chez  Le  Kock, 
et  que  la  femme  d'Hébert  y  avait  passé  un 
mois  ou  environ,  mais  que  le  nommé  Vi- 
gnon,  rue  d'Angoulème,  n°  4,  propriétaire 
de  la  maison  (ju'occupe  Kock,  et  la  jardi- 
nière de  cette  maison  pourraient  donner 
quelques  éclaircissements  intéressants  ; 
ajoute  qu'ayant  loué  un  appartement  à  Des- 
brières,  il  fut  fort  étonné  d'y  voir  venir 
deux  femmes  à  lui  inconnues  et  qui  au 
premier  abord  lui  parurent  suspectes;  il 
monta  dans  l'appartement  pour  leur  de- 
mander qui  elles  étaient  et  de  la  part 
de  (|ui  elles  venaient,  alors  l'une  d'elles 
lui  dit  qu'elle  était  femme  du  citoyen  Hu- 


guenin et  l'autre  sa  parente,  et,  ne  con- 
naissant pas  Huguenin,  il  prit  des  infor- 
mations sur  son  compte  et  ayant  appris 
que  c'était  un  bon  patriote,  fournisseur 
des  armées,  il  ne  fut  plus  inquiet,  qu'il 
sait  aussi  que  pendant  que  Huguenin  a 
occupé  cet  appartement,  Hanriot  y  ve- 
nait souvent  et  qu'Huguenin  lui  a  dit  plu- 
sieurs fois  que  Honsin  et  Hanriot  idaient 
ses  amis  ; 

11"  François- Germain  Billaut,  âgé  de 
4S  ans,  officier  de  gendarmerie,  demeu- 
rant à  Passy,  lequel  a  dit  que  lors  de  l'ar- 
restation de  Le  Kock,  il  entendit  dire  par 
diflérents  particuliers,  il  n'y  a  rien  d'éloii- 
nanl,  c'est  là  que  se  rendaient  Hébert,  Han- 
riot, Honsin  et  la  femme  d'ÎIébert,  assurant 
que  les  susnommés  venaient  très  souvent 
à  Passy,  mais  (ju'il  ne  peut  indiquer  d'une 
façon  précise  l'endroit  de  leur  rassemble- 
ment; 

12"  Jean-Nicolas  Lelu,  âgé  de  î'.i  ans, 
demeurant  à  Passy,  gendarme  audit  lieu, 
lequel  a  dit  qu'il  n'a  aucune  connaissance 
des  moyens  qu'emploient  les  ennemis  du 
bien  public  et  qu'il  est  assez  bon  patriote 
pour  les  dénoncer  et  les  arrêter,  mais  qu'il 
n'a  jamais  su  qu'il  y  eût  des  rassemble- 
ments à  Passy,  qu'aujourd'hui  qu'il  en  est 
prévenu,  il  y  fera  la  plus  grande  attention. 

■^6  venlose  an  11  (midi). 
Oi-iginal  signe,  A.  N..  \X  78,  ii"  1. 

2100.  —  Interrogatoire  sommaire  subi 
devant  François-Joseph  Denizol,  l'un  des 
juges  du  Tribunal  révolutionnaire,  en  pré- 
sence de  Claude  Royer,  substitut  de  l'ac- 
cusateur public,  par  Jean-Conrad  Kock, 
âgé  de  38  ans,  né  à  Heusden,  en  Hollande, 
et  réfugié  en  France  depuis  1787,  domi- 
cilié à  Passy,  rue  Chalier,  n°  31,  employé 
d'abord  comme  commis  chez  Girardot  et 
Ilaller  et  ensuite  intéressé  dans  la  maison 
de  commerce  de  Sartorius  jusqu'au  mois 
de  décembre  dernier  (v.  st.),  extrait  de  la 
Conciergerie,  auquel  il  est  demandé  s'il  a 
conspiré  contre  la  République,  la  liberté 
et  la  sûreté  du  peuple  français,  a  répondu 
jamais  et  que  personne  ne  peut  être  plus 
intéressé  à  la  liberté  de  la  Fiance  que 
jui,   et  s'il   a   un   conseil,  sur   sa  npu  se 
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négative,  il  lui  est  donné  le  citoyen  Bou- 
Iroue. 

28  vcnlOse  an  11  (une  heure  de  relevée). 
Original,  signé  de  Kock,  Denizot,   lîoyer   et 
Girard,  commis  greffier,  A.  N.,  W  78,  n"  I, 

2407.  —  Détlaraliou  de  Pierre-Adrien 
Uriaclie,  perruquier,  rue  Neuve-de-l'Egalilé, 
n"  324,  reçue  par  Jean  Ardouin,  l'un  des 
juges  du  Tribunal  révolulioimaire,  portant 
qu'après  le  décret  qui  a  ordonné  que  le;; 
scellés  seraient  apposés  chez  les  banquiers 
étrangers,  le  surlendemain,  étant  au  Co- 
mité de  sa  section,  le  nommé  Choucart 
est  descendu  plusieurs  fois  au  Comité,  de- 
mandant le  sccrélaire-greflier,  l'a  attendu 
Jusqu'à  ce  qu'il  fill  arrivé  et  se  retira  avec 
lui  dans  une  pièce  voisine  pour  conférer, 
i|u'il  aperçut  ledit  secrétaire-grelfier  qui 
entrait  dans  la  maison  de  Koq  et  Ciiouquart, 
où  les  scellés  avaient  été  appposés  deux 
jours  auparavant  par  le  même  secrétaire, 
qu'étant  descendu  chez  le  citoyen  Rolin, 
son  principal  locataire,  il  le  pria  de  sur- 
veiller la  soitie  dudil  secrétaire  jusqu'à  ce 
i|u'il  eut  réuni  4  témoins  à  l'appui  de  sa 
dénonciation  à  l'.Xssemblée  générale,  qu'il 
revint  avec  les  citoyens  I-'ournicr.  tapissier 
en  face  de  la  caserne  de  Bonne-Nouvelle, 
Maxin,  cor<lonnier,  bâtiment  des  Killes- 
Uieu,  Lalotte,  cordonnier,  eu  face  des  de- 
grés de  Bonne-Nouvelle,  Woicker,  canon- 
nier  en  la  caserne  de  Bonne-Nouvelle, qu'ils 
virent  en  elTet  sortir  Morin  de  (iuériiiiére, 
.secrétaire,  regardant  sa  démarche  comme 
suspecte,  parce  qu'il  avait,  à  ce  que  l'on 
a  rapporté,  le  cachet  dans  .sa  poche,  et  était 
resté  4  heures  dans  In  maison;  qu'il  a  en 
outre  afipris  que  lois  de  la  levée  des  scel- 
lés chez  Le  Koq  et  Choucart,  il  s'est  trouvé 
des  scellés  de  brisés,  qu'il  a  connaissance 
qu'Hébert  et  Le  Koq  étaient  familiers  en- 
semble, qu'ils  mungeaienl  souvent  l'un 
liiez  l'autre,  qu'on  lui  a  dit  i|Ui'  le  nipininé 
Le  Koq  aurait  prêté  de  l'argent  au  nnmiiié 
Ueiioyi-rs,  traiteur  de  la  niaismi  d'arrêt  de 
la  Bourbe,  et  associé  avec  In  nommé  Le 
lloide,  traiteur  de  celle  du  Luxembourg; 
ledit  Le  Koq  allait  souvent  au  nifé  du  ci- 
tii.vcn  (leiitieii,  rue  Neuvc-de-l'Kgalité,  et 
il  y  payait  du  punch  à  plusieurs  canon- 
iiiei-»  pour  le  recevoir  parmi  eux  comme 


canonnier  ;  que  ce  Le  Koq  était  ami  de 
Koms,  secrétaire  de  Mirabeau,  qu'il  a  fait 
don  d'un  cheval  tout  équipé  à  la  section 
de  Bonne-Nouvelle  en  disant  qu'il  désirait 
que  ce  cheval  fftt  monté  par  le  citoyen 
Delgas.  capitaine  à  l'armée  révolutionnaire. 
Autre  déclaration  de  Jean  Holin,  mar- 
chand devins,  rue  .Neuve-de-rEgalité,ii*34. 
reçue  également  par  Jean  Ardouin,  juge  au 
Tribunal  révolutionnaire,  lequel  dit  qu'il 
sait  qu'à  la  suite  de  l'apposition  des  scellés 
chez  les  nommés  Chouquart  et  Le  Koq,  ban- 
quiers à  Paris,  les  citoyens  I.efèvre,  com- 
missaire civil,  et  Morin  de  liuérinière,  se- 
crétaire de  la  section,  entrèrent  deux  jours 
après  dans  celte  maison,  à  2  heures  après- 
midi, et  n'en  sortirentqu'àCheures  du  soir, 
que  cette  conduite  lui  ayant  paru  suspecte, 
il  a,  conjointement  avec  les  citoyens 
Briache,  Maxin  et  autres,  fait  une  dénon- 
ciation à  l'Assemblée  générale  de  la  sec- 
tion, qu'il  a  été  chargé  de  vérifier  les  pro- 
cès-verbaux rédigés  lors  de  la  reconnais- 
sance et  levée  des  scellés,  et  (ju'il  a  su 
(|u'il  y  avait  eu  des  scellés  brisés  ;  i,u'il  a 
vu  sortir  plusieurs  fois  des  petits  barils 
qui  ont  été  conduits  à  la  Messagerie,  qu'il 
suppose  que  ces  barils  étaient  remplis  d'or 
et  d'argent  di'stiné  aux  ennemis  de  la 
République;  que  quelques-uns  de  ses  ca- 
marades canonniers  lui  ont  dit(|ueLeKoi| 
voulait  entrer  dans  leur  compagnie,  qu'il 
recevrait  le  traitement  de  l'année  révolu- 
tionnaire et  qu'il  le  consommerait  avec 
eux,  que  lui  déclarant  a  eu  quelques  con- 
testations à  cet  égard,  parce  qu'il  leur 
disait  qu'il  ne  fallait  pas  recevoir  cet  aris- 
tocrate. 

28  ventùso  an  II  (I  licuro  1/2  «le  rilrvoo  . 
Original  signé,  A.  S.,  W  ~&.  n'  ^ 

2Km.  —  Procès-verbal  de  lran>|>oit  île 
Pierre-André  Cofllnhal,  jug<'  au  Tribunal 
révr>lulionnaire.  accomp.igné  d'Aiiloiue- 
Queiiliii  Kouquier-Tinville,  ncrusnteur  p\i- 
lilic,  et  lie  N.  Fabrii'ius,  gieflier  «lu  Tribu- 
nal, nu  domicile  de  Jean-Conrad  de  Kock, 
banquier,  rue  Châtier,  h  l'assy .  reroii- 
naissance  et  levée  des  scellés  ;ipposés  par 
les  citoyens  Jcnn-llonoré  lloudgoust  et  Jean- 
Baptiste  IloU'hel.  membres  «lu  Comité  ré- 
v«iliili.iiinaire  de  la  comniune  de  Pas.ty,  et 
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eulovement  des  jiapiers  trouvés  dans  deux 
secrétaires  et  un  bureau,  pouvant  servira 
rinstruelion  du  procès  intenté  audit  de 
Koclc,  pour  être  remis  à  l'accusateur  pu- 
blic du  Tribunal. 

29  ventôse  an  II  (6  tieures  de  relevée). 
Original,  signé  de  Boudgoust,  Bouchet  et  N. 
Fabricius,  A.  .V.,  W  76,  n"  l'2. 

2409.  —  Déclaration  de  Sulpice  Uugue- 
nin,  âgé  de  29  ans,  ci-devant  inspec- 
teur des  fermes  et  administrateur  de  l'ba- 
billement  des  troupes  de  la  République, 
demeurant  rue  Popincourt,  n°  0,  reçue  par 
François-Joseph  Denizot,  l'un  des  juges  du 
Tribunal  révolutionnaire,  portant  qu'il  n'a 
aucune  connaissance  positive  des  diffé- 
rentes manœuvres  employées  par  les  mal- 
veillants pour  affamer  Paris,  que,  s'il  en 
avait  connu,  il  aurait  été  le  premier  à  les 
livrer  au  glaive  de  la  loi,  et  que,  par  rap- 
port à  la  conspiration,  il  dit  connaître 
quelques-uns  des  prévenus,  sans  avoir  eu 
de  relations  particulières  avec  eux,  qu'ayant 
accepté  un  logement  à  Passy  pour  raison 
de  santé,  il  a  eu  le  plaisir  de  recevoir 
quelques  amis  connuspour  bons  patriotes, 
tels  qu'Hanriot,  Nicolas  et  Deschamps; 
Uunsin  et  Hébert  n'y  étiuit  jamais  venus, 
quoique  ce  dernier  vint  souvent  à  Passy 
et  que  sa  femme  y  ait  fait  quelque  séjour 
chez  un  particulier  dont  il  ignore  le  nom, 
ajoutant  qu'Hébert  et  Vincent  ont  toujours 
été  ses  ennemis  déclarés. 

29  ventôse  an  II  (6  heures  du  soir). 
Original  signé,  A.  N.,  W  78,  n»  4. 

7.    PiioLV    (Pierre-.Iean-Berthold),    né- 
gociant. 

•2U0.  -  Arrêté  des  Comités  de  salut 
public  et  de  sûreté  générale  réunis,  or- 
donnant l'arrestation  des  nommés  de 
Uatz,  Henoît,  Proly,  Dubuisson,  Simond, 
Duroy  et  Hoyd,  banquiers,  et  leur  incar- 
cération dans  les  maisons  de  détention  de 
Paris,  sans  pouvoir  communiquer  entre 
eux,  ni  avec  personne,  verbalement  ou 
par  écrit,  et  l'apposition  des  scellés  sur 
leurs  papiers. 

27  brumaire  an  II  (3  heures  du  matin). 
Original,  signe  de  Billaud  Varenne,  A.  Prieur, 


Carnot,  R.  Lindet,  Voulland,  B.  Barère,  Du- 
bai-ran,  Piobespierre,  Guffroy,  Louis,  du  Bas 
Rhin,  JaLTOt  et  Amar,  A.  N.,  "SV  96,  n°  9 
Ipièce  94). 

2411.  —  Procès-verbal  de  transport  du 
citoyen  Jacquin,  membre  du  Comité  révo- 
lutionnaire de  la  section  Le  Peletier,  en 
vertu  d'un  ordre  de  l'administration  de 
Police,  rue  Vivienne,  n°  5a,  au  domicile 
du  citoyen  Proly,  à  l'efl'et  do  le  mettre  en 
étal  d'arrestation,  et  le  portier  de  la  mai- 
son ayant  déclaré  que  Proly  était  absent 
depuis  quelque  temps,  apposition  des 
scellés  sur  la  porte  de  son  appartement, 
au  3"  étage,  au  fond  de  la  cour. 

28  brumaire  an  II. 
Copie  conforme,  .4.  N.,  W  76,  u"  9. 

2412-  —  Rapport  des  inspecteurs  de 
police  Monteils,  Moreau  et  Bayard,  char- 
gés de  rechercher  Proly,  constatant  que 
depuis  la  veille  il  n'est  pas  rentré  dans 
son  nouveau  domicile  de  la  rue  Vivienne, 
n°  VtV),  et  qu'ils  se  sont  transportés,  rue 
de  Grammont,  chez  la  citoyenne  Dubuis- 
son, femme  de  l'un  des  amis  de  Proly, 
lequel,  divorcé,  habite  rue  Saint-Honoré, 
n"  273,  dans  la  maison  du  citoyen  Goyard, 
près  de  Saint-Roch,  où  Proly  se  rend  très 
souvent  et  où  se  réunit  une  société  d'amis, 
enfin  ajoutant  que  Desfleux  doit  connaître 
la  demeure  actuelle  de  Proly,  avec  lequel 
il  est  d'intelligence. 

28  brumaire  an  II. 
Originil  signé,  A.  N.,  W  76,  n»  9. 

2413.  —  Rapport  des  inspecteurs  de 
police  Brigallant,  Ggiard  et  Moussel,  jeune, 
déclarant  qu'ils  espèrent  découvrir  Proly 
sous  peu,  s'il  est  à  Paris,  attendu  que  Des- 
(îeux,son  ami  intime,  qui  le  logeait  et  qu'ils 
ont  fait  suivre,  ai)rès  plusieurs  marches  et 
conlremarches,  est  entré  rue  Vivienne  au 
domicile  dudit  Proly, a  monté  les  escaliers 
sans  parler  au  portier,  ce  qui  ferait  croire 
((ue  Proly  pourrait  être  caché  dans  cette 
maison,  ou  que  Desfieux  n'ignore  pas 
absolument  sa  résidence,  ajoutant  que  le 
Proly,  de  la  rue  Vivienne,  n°  ">\>,  a  été  ser- 
gent-major de  la  section  Le  Peletier,  mais 
n'y  couche  point  depuis  quelques  jours, 
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on  sail  toutefois  qu'il  avait  une  mailretist\ 
domiciliée  à  Ménilmonlanl. 

Sans  date  (l"  frimaire  an  II). 
Original  signé,  A.  A'.,  \V7G,  n"  9  (pièce  Cl). 

2414.  —  Rapport  de  police  concernant 
de  Balz,  Benult,  Proly,  Dubuisson,  Duroy 
et  Boyd,  constatant,  en  ce  qui  concerne 
Proly,  que  les  scellés  sont  apposés  sur  son 
appartement,  rue  Vivicnne.  n»  55,  qu'on 
ne  peut  le  rejoindre,  qu'il  avait  une  maî- 
tresse qui  demeurait  à  .Ménllmontant.  Au 
dire  de  Desficux,  Proly  serait  parti  pour 
s'embarquer,  et  Desfieiix  a  ajoiili'  que  s'il 
t'tiiit  à  sa  place,  il  en  ferait  autant. 

\"  frimaire  an  II 
Minute    non    signOe,     A.    N.,    W    Tli.    n     II 
(pièce  62). 

2415.  —  Rap[iort  de  l'inspiTtoiir  ii<'  po- 
lice Simon,  qui  a  driiaré  s'élre  traiisporlé, 
la  veille,  chez  Ueslieux,  qui  habile  la  ci- 
devant  Maison  de  secours,  rue  des  Filles- 
Saiiil-Tliomas,  et  avoir  tout  fait  pour  lui 
îirraclier  le  secret  du  lieu  où  s'est  retiré 
Proly,  lequel  Deslieux  a  déclaré  que,  de- 
jiuis  l'apposition  des  scellés,  il  ignorait  où 
il  pouvait  se  trouver,  l'ayant  d'ailleurs  in- 
vité à  cesser  ses  visites  et  «•herchant  à  con- 
vaincre ledil  ins|)ecleiir  qu'il  l'avait  roni- 
plètemcnl  perdu  de  vue,  les  infnrmatioiis 
prises  dans  le  voisinage  n'ont  permis  de 
trouver  aucunes  traces  de  l'évasion  de  Proly. 

2  frimaire  an  II. 
Original  signé,  A.N.,  W  70,  n>>9  ((iièce  4'J). 

2410.  —  Procés-verbal  de  transport  des 
citoyens  Simon  et  l'erté,  membres  du  ilo- 
milé  révolutiiiniiaire  de  la  section  de  la 
Montagne,  accompagnés  des  inspecteurs 
lie  police  Rrigallant  el  Mellct,  rue  Neuve- 
Saint-ltocli,  n»  l.'ti»,  en  l'apparlemenl  au 
second  étage  occupé  par  le  citoyen  lioni- 
pard,  ancien  domestique  de  Proly,  et  sa 
maîtresse,  Callierine-Vicloire  Olivier,  per- 
quisition y  opérée,  i|ui  a  amené  la  décou- 
verte de  rt,(XKl  livres  en  assignais,  conte- 
tenues  dans  plusieurs  cassi-lles,  d'une 
bourse  contenant  fi  écus  de  II  livres.  I  pièce 
di-  21  sols,  M  doubles  louis  ilOr  de  is  li- 
vres el  8  autres  louis  d'or  di?  2i  livres,  qui 
ont  été  laissés  à  la  citoyenne  Olivier  avec 


110  livres  pour  ses  besoins,  en  outre  de 
différents  papiers  se  trouvant  dans  une  ar- 
moire, deux  malles,  une  cassette,  avec  ap- 
position des  scellés  sur  les  cassettes,  au 
nombre  de  cinq,  enlèvement  des  papiers  el 
correspondances,  qui  ont  été  renfermés 
dans  une  serviette  et  emportés  à  l'admi- 
nistration de  Police,  où  a  été  conduite 
également  la  citoyenne  Olivier,  après  l'ap- 
position des  scellés  sur  la  porte  d'entrée 
du  logement. 

3  frimaire  an  II. 
Copie  conforme,  i4.,Y.,  W  76,  n*  9  (pièce  98). 

2417.  —  Procès-verbal  de  comparution 
devant  Jean -Antoine  Kelormc,  commis- 
saire de  police  de  la  section  Le  Peletier, 
ilu  domestique  de  Proly,  arrêté  au  mn- 
inent  où  il  entrait  dans  la  maison  habitée 
par  ledit  Proly  el  Deslieux,  rue  des  Filles- 
Saint -Thomas,  n"  «2,  et  interrogatoire 
subi  [lar  ce  domestique,  François  Hompard, 
faisant  le  commerce  des  tableaux  depuis 
environ  i3  mois,  époque  à  lai{uelle  il  a 
quille  le  citoyen  Proly.  mais  ayant  continué 
son  service  auprès  de  lui,  le  ra.sani,  le 
peignant  et  en  recevant  un  salaire  comme 
perru(|uier.  lequel  a  déclaré  l'avoir  vu 
passer  la  dernière  fois  rue  Vivienne,  n*  5,  où 
Proly  .ivait  pris  un  logement,  et  qu'il  allait 
souvent  à  la  campagne  ;  invité  à  se  fouil- 
ler, ledit  Hompard  .i  exhibé  2.72''i  livres 
en  assignais,  provenant,  :i-l-il  dit.  de  ses 
épargnes,  et  un  billet  qu'il  a  déchiré  en 
neuf  nmrccaux,  sans  donner  a\icune  expli- 
cation lie  cet  jicle. 

3  frimaire  an  II. 
(  'npie  conforme,  gign*  Delorme,  AN  .  W  76. 
n»  9  (pièce  99). 

2118.  —  Interrogatoire  subi  devant  ('.ail- 
lieux  et  Laurent,  administrateurs  du  Dé- 
parlement  de  Police,  par  François  Rom- 
pard,  Ag*"'  »''■  •«>  ans,  faisant  le  commerce 
des  tableaux  depuis  15  mois,  domicilié  rue 
Neuve-Sainl-Roch.  n"  l.'to.  lequel  a  déclaré 
i|ue  les  meubles  framissant  l'appartemenl 
qu'il  occupe  lui  apparlii-nnent.  sauf  deux 
petites  cas.selli's,  pnqiriélé  de  Proly,  dmil 
l'une  renferme  un  contrat  d'union  entre 
Proly  et  Régnier  «oncernanl  un  p>urnnl 
qu'ils  faisaient,  une  armoire  et  une  in.ille 
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apparlenanl  à  Calheriiie-Victoire  Olivier, 
ci-devaiil  femme  de  chambre  de  la  vicom- 
tesse d'Ilervilly,  qui  vit  avec  lui  et  qu'il  se 
propose  d'épouser.  Ledit  Bompard,  ancien 
domestique  de  Proly,  inlerrogé  sur  les  re- 
lations de  son  maître, a  répondu  que  Proly 
allait  quelquefois  chez  Perouteau,  ban- 
quier, rue  Montmartre,  à  côté  du  passage 
du  Saumon,  chez  Moynat,  courtier,  rue  du 
Faubourg-Poissonnière,  n°  5,  chez  Hérault 
de  Séchelles,  rue  Basse-du  Rempart,  chez 
Busscher  et  Champgrand,  Maison-Egalilé, 
n°  9,  chez  la  femme  Poussin,  rue  des 
Filles-Saint-Thomas,  n"  10,  chez  Germain, 
Lenoir  et  Porteau,  courtiers  ou  agents  de 
change,  chez  Sainle-Foy,  Maison  Egaillé, 
chez  Régnier,  à  Versailles,  près  la  grille  du 
Dragon,  chez  Barreau,  rue  Neuve-des-Pe- 
tits-Champs,  n"  77,  chez  Tassin,  banquier, 
même  rue,  et  Boucher,  agent  de  change, 
petite  rue  Saint-Roch,  n"  i,et  sur  la  ques- 
tion à  lui  posée  pourquoi  il  emportait  de 
chez  Desfieux  un  paquet  de  bardes,  a  ré- 
podu  que  c'était  pour  se  nantir  de  ce  qui 
lui  était  dû.  A  la  suite  de  l'interrogaloire, 
se  trouve  une  décision  des  administrateurs 
de  Police,  aux  termes  de  laquelle,  consi- 
dérant que  le  citoyen  Bompard  peut  être 
soupçonné  de  vouloir  receler  la  demeure 
du  citoyen  Proly,  ou  de  l'avoir  volé  de  ses 
bardes  pour  se  payer  par  ses  mains,  ils 
ordonnent  son  incarcération  au  secret  le 
plus  rigoureux,  jusqu'à  ce  que  l'adrainis- 
Iration  puisse  découvrir  la  demeure  du- 
dit  Proly. 

3  frimaire  an  II. 
Origin.ilsigné,  A.N.,  W  76,  n»  9  fpicceldO'. 

3419.  —  Interrogatoire  subi  devant 
D.-E.  Laurent  et  Heussée,  administrateurs 
au  Département  de  Police,  par  Catherine- 
Victoire  Olivier,  âgée  de  .32  ans,  ci-devant 
fe.Time  de  chambre  de  la  vicomtesse  d'Hcr- 
villy,  demeurant  à  Paris,  rue  Neuve-Saint- 
Uoch,  avec  le  citoyen  Bompard,  actuelle- 
ment détenu  à  la  Mairie,  au  sujet  de  ce 
qu'a  fait  ledit  Bompard,  depuis  (pi'il  a 
quitté  Proly,  dont  il  était  le  valet  de  cbam- 
bre,  laquelle  a  déclaré  que  ledit  Bompard 
s'était  associé  avec  un  de  ses  cousins, 
marchand  de  tableaus  et  d'autres  objets 
de  curiosité,  qui  est  parti  pour  la  Ven- 
T.  X. 


dée,  qu'il  avait  l'habitude,  à  cause  de  sa 
fréquentation  des  ventes,  de  porter  avec  lui 
beaucoup  d'argent,  et  qu'il  pouvait  avoir 
1,200  livres  à  2,000  francs.  Ladite  O'ivier, 
interrogée  sur  la  demeure  du  ciloyen  Des- 
lieux, a  dit  l'ignorer,  ajoutant  que  ledit 
Bompard  et  elle  ne  fréquentaient  per- 
sonne, avec  dérision  des  administrateurs 
de  Police,  oidonnant,  après  en  avoir  référé 
au  Comité  de  sûreté  générale,  que  ladite 
Olivier  sera  conduite  à  la  Petite  Force. 

4  frimaire  an  II. 
Orisrinal   signe,  A.   .V.,   W   70,  n"  9    (|iicce 
09  bm. 

2420.  —  Procèy-verbal  de  transport  de 
Philippe-Henri-Rosquin  et  Jean-Baptisle 
Bonnot,ofliciers  municipaux  de  Versailles, 
en  verlu  des  ordres  de  la  Commune  de 
Paris,  chez  le  ciloyen  Jacques-Marie-Jo- 
seph Régnier,  rue  Beaurepaire,  n°  0,  lequel, 
interpellé  sur  ses  relations  avec  le  nommé 
Proly,  a  dit  qu'il  le  connaissait  depuis  la 
fin  de  1789,  que  c'était  au  Palais-Royal 
qu'avait  commencé  leur  connaissance  et 
qu'ils  s'étaient  vus  8  ou  10  fois,  mais  que 
Proly  s'élant  absenté  lors  des  troubles  du 
Brabant,  il  ne  l'avait  revu  que  vers  le  mois 
d'octobre  1790,  que  Proly  ayant  désiré  voir 
les  membres  de  l'Assemblée  coloniale  de 
Saint-Domingue,  il  l'avait  mis  en  relations 
avec  quelques-uns  d'entre  eux,  et  qu'a- 
lors ils  s'étaient  vus  une  douzaine  de 
fois;  qu'à  cette  époque  Proly  ayant  formé 
le  projet  de  fonder  un  journal  intitulé 
le  Cosmopolite,  lui  proposa  de  fournir  la 
moitié  des  fonds  nécessaires  à  l'achat  des 
presses  et  objets  y  relalils,  que  lui  Régnier 
remit  au  nommé  Jansen,  imprimeur,  cloître 
Saint-Honoré,  la  somme  de  2,.'J00  livres 
pour  sa  part,  que  ce  journal  parut  pen- 
dant environ  4  mois,  après  lequel  temps 
ledit  Jansen  traita  avec  un  autre  particu- 
lier, qu'au  1")  décembre  1791,  époque  de 
l'apparition  du  journal,  Proly  prit  une 
portion  du  logement  dudit  fîi'guior,  rue 
de  \'alois,  qu'ayant  quitté  Paris  le  0  sep- 
tembre 1792,  il  ne  revit  Proly  qu'une  seule 
fois  dans  le  courant  de  mars  179:)  à  l'hôU'l 
des  Bains,  rue  île  Richelieu;  lesdits  com- 
missaires étant  ensuite  entrés  chez  la 
citoyenne   Ménage,    où    s'était    trouvé    le 
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citoyen  Hc;inier,  rinlenogèreiil  au  sujet 
du  citoyen  Proly.  qu'elle  a  déclaré  n'avoir 
Jamais  vu,  ni  connu,  ni  remontré,  que 
connaissant  toutefois  les  relations  de  Ré- 
gnier et  de  Proly  et  sachant  que  ce  dernier 
était  membre  des  Jacobins  de  Paris,  elle 
lui  avait  écrit  pour  lui  demander  les  moyens 
à  employer  afin  de  convaincre  de  son  pa- 
triotisme, mais  qu'elle  n'avait  reçu  aucune 
réponse. 

^  frimaire   an  II. 
Copie  conforme  à  la  roinule,  si^'née,  A.  S.. 
W  76.  n'  9. 

2421.  —  .\Ianilat  d'amener  délivré  par 
lleussée  et  Laurent,  administrateurs  au  l>é- 
partement  de  Police,  contre  le  citoyen  Hc  u- 
clier,  agent  de  cliaiiiio,  pctile  rue  Saiiit- 
Roch,  no  4,  el  réquisition  au  commissaire 
de  police  de  la  section  à  l'elTet  de  recher- 
cher chei  ledit  Boucher  la  personne  du  ci- 
toyen Proly,  en  vertu  d'ordre  du  Comité 
de  srtreté  générale,  avec  déclaration  du 
Comité  de  surveillance  révolutionnaire  do 
la  section  de  ftrutus,  portant  que  le  man- 
dat en  question  n'a  pu  être  exi''culé  en  rai- 
son de  l'alisence  dudil  Boucher. 

t  frimaire  an  II. 
Originaux   signus  ("2   pièce.'il,  A.  A'.,  \V  7ti, 
n"  9. 

2422.  —  Procès-verbal  de  transport  de 
.'^imon  Jacob  el  François  Chevalier,  mem- 
bres du  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion de  Brutus,  pai'  ordre  de  l'administra- 
tion de  Police,  rue  Neuve-.S.iJnl-Roch,  n°4, 
au  domicile  du  citoyen  Boucher,  perqui- 
sition en  régie  sans  découvrir  le  i-iloyen 
Proly,  et  remise  île  la  personne  du  citoyen 
Boucher  au  ritoyen  Chardon,  commandant 
lie  la  force  armée  de  la  section  de  Itrutns, 
piiur  le  conduire  devant  les  ailmiiiist râ- 
leurs de  Police. 

4   rrimaii'i'  nn  II. 
Original  oigne,  .\ .  A'.,  W  76,  n"  0. 

2V23. —  liitcrr<i|<nl<>ire  subi  devant  Meii- 
nossier  el  Laurent,  ndininistrateiirs  de  la 
Police,  par  Pjerie  Bouclier,  A^é  de  in  ans, 
I  i-devant  négoriaiil,  denieurnnl  pellto  me 
.Sninl-Bocli,  n°  i,  au  sujet  di-  ■*es  rein- 
lions  avec  le  citoyen   Priily,  lequel  a  dé- 


claré en  avoir  eu  de  17SS  à  1787,  en  qua- 
lité d'agent  de  change,  et  que  depuis  leur 
cessation  d'affaires,  il  a  rencontré  diverses 
fois  et  à  desépuques  éloignées  ledit  Proly, 
qui  lui  a  demandé  à  diner  pour  lui  el  plu- 
sieurs palrioli'S,  qu'il  l'a  reçu  environ  ti  fois 
depuis  deux  ans  avec  les  ciloyens  ."^aint- 
Just,  Benlabole,  Chaudron-Roussau,  Fabrc 
d'Eglanline,  etc.,  notamment  3  ou  4  fuis 
depuis  le  retour  de  Proly  de  la  Belgique, 
que  celui-ci  est  venu  le  voir  une  fuis  à  la 
campagne,  avec  un  juré  du  Tribunal  révo- 
lutionnaire, nommé  Sempronius-Cracchus 
Vilate  :  ajoutant  que  Proly  ne  lui  a  jamais 
écrit  el  que  lui,  Bouclier,  n'a  jamais  été  le 
voir  à  son  domicile,  si  ce  n'est  qu'il  y  a  un 
mois,  il  se  rendit  chez  Ueslieux,  et  que 
le  motif  de  celle  visite  était  que,  Deslleux 
cl  Proly  ayant  projeté  une  partie  à  la 
campagne  dudil  Boucher,  celui-ci  élail 
allé  trouver  Deslieux  pour  en  concerter  le 
préparatifs.  Kn  réponse  à  la  question  à  lui 
posée  si,  parmi  les  convives  amenés  par 
Proly.  se  trouvaient  de  Bit/.,  Benoist,  l>u- 
bulsson,  Simon,  Duroy.  Boyd,  Deslieux, 
Régnier,  Poreyra  et  les  femmes  Simon, 
tante  et  nièce,  a  déclaré  qu'il  n'était  venu 
chez  lui  que  lliibuisson.  Deslieux  el  Pe- 
reyra,  les  autres  étant  inconnus  do  lui, 
ordre  des  adminislraleuis  de  Police  de  pla- 
cer auprès  du  citoyen  Boudier  un  patriote, 
qui  restera  auprès  de  sa  peisonne  el  rac- 
compagnera on  ses  affaires  l'appelleront, 
et  de  disposer  dans  son  appartement  une 
cliamlre  sans  meubles  sujets  a  peri|uiM- 
linn,  où  il  habitera. 

4  frim.iire  nn  II. 
Original  signé,  A.  A'.,  W  76,  n"  9. 

2i2V.  —  Manilal  d'amener  délivré  par 
les  adniinistratenrs  du  Département  de  Po- 
lice à  l'inspecleur  de  police  Mnnssel  contre 
le  citoyen  Bussclier  cl  son  ilonie>liqiie, 
■lemeurant  .Maison  Egalité,  n"  is,  pour 
répondre  aux  interpellations  qui  leur  se- 
rniil  l.iil<>s,  avec  ordre  au  commissaire  de 
police  de  la  section  de  pr«>céder  i\  une  per- 
quisition i\  l'elfel  do  se  saisir  de  In  por- 
soniie  du  niiniiné  Proly. 

4  frimnirc  «n  II. 
Orik'innI,  oiKné  do  llcu««^o  ol  Laurent,  <4.  A',, 
W  70,  n*  9  (|>i6co  93). 
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2423.  —  Procès-verbal  de  transport  de 
Joseph-Nicolas  Cohendet,  commissaire  de 
police  de  la  section  du  Faubourg-Mont- 
raarlre,  accompagné  de  l'insppcteur  de 
police  Pasquis,  au  domicile  du  citoyen  Le- 
noir,  artiste,  ci-devant  courtier  de  change, 
rue  du  Faubourg-Montmartre,  n"  1039,  à 
l'effet  d"}-  perquisitionner  et  rechercher  la 
personne  du  citoyen  Proly,  opération  res- 
tée sans  résultat,  Proly  ou  tout  autre  sus- 
pect n'y  ayant  été  trouvé,  de  [dus  le  citoyen 
Lenoir  a  déclaré  ne  pas  C(jnnailre  la  de- 
meure dudit  Proly  depuis  qu'il  a  quitté  a 
rue  des  Filles  Saint  Thomas. 

4  frimaire  an  II. 

Original  signe,  A.  .V.,  \V  76,  n"  9  (pièce  72). 

2426.  —  Procès-verbal  de  transport  du 
citoyen  Toublanc,  commissaire  de  police 
de  la  section  de  la  Montagne,  sur  réquisi- 
tion du  nommé  Moussel,  inspecteur  de  po- 
lice. Galerie  de  la  Maison  Egalité,  n'IS,  au 
troisième  étage,  en  l'appartement  occupé 
par  le  citoyen  Busscber,  qui  a  été  trouvé 
au  lit,  se  disant  incommodé,  lequel  inter- 
pellé a  déclaré  que  le  citoyen  Proly  ne  se 
trouvait  pas  chez  lui,  mais  que  malgré  son 
incommodité  il  allait  se  lever,  et,  sans 
tenir  compte  de  cette  réponse,  il  a  été  pro- 
cédé à  une  perquisition  en  règle  et  à  la 
recherche  du  nommé  Proly,  même  dans 
un  petit  grenier  au-dessus  de  l'apparte- 
ment, puis  à  l'examen  des  papiers  et  cor- 
respondances du  citoyen  Busscber,  qui  ont 
été  renfermés  dans  deux  carions,  confiés 
à  l'inspecteur  Moussel  pour  les  remettre 
aux  administrateurs  de  Police. 

5  frimaire  an  II  (7  heures  du  matin). 
Copie  conforme,  signée  de  Toublanc,  .\.A'., 
W  76,  n"  9  (pièce  02). 

2427.  —  Rapport  des  inspecteurs  de  po- 
lice Roussel,  (luiard  et  lirigallant,  dii(|iirl 
il  résulte  qu'informations  prises,  ils  ont 
découvert  à  Ménilmontant  une  maison  oc- 
cupée par  la  citoyenne  (iougenot,  qui  y 
vivait  avec  un  particulier,  que  l'on  présu- 
merait être  Proly,  et  annon(.ant  (pi'ils  con- 
naissent sa  demeure  et  qu'ils  sauront,  le 
Jour  même,  si  c'est  elïeclivenient  Proly  qui 
vivait  avec  elle. 

5  frimaire  an  H. 

Original  signé,  4.  N-,  W  70,  n"  '.)  (pièce  5ô). 


2428.  —  Procès-verbal  de  transport  de 
François-Claude  Maisoncelle,  commissaire 
de  police  de  la  seclion  de  Brulus,  en  vertu 
d'ordre  des  atlministrateurs  de  Police,  rue 
du  (jros-Chenet,  u"  2,  au  domicile  du  ci- 
toyen Germain,  où  il  a  été  procédé  à  une 
perquisition  exacte,  tant  de  ses  papiers, 
parmi  lesquels  il  ne  s'est  rien  trouvé  de 
suspect,  que  de  la  personne  du  nommé 
Proly,  avec  injonction  audit  Germain  de 
comparaître  devant  les  administrateurs  de 
Police. 

.5  frimaire  an  II. 
Original  sign.-,  .4.  N.,  W  76,  n"  9  (pièce  70). 

2429.  —  Interrogatoire  subi  devant  les 
administrateurs  au  Département  de  Police, 
Goilard  et  Cordas,  par  Louis-Michel  Ron- 
dot,  âgé  de  SI  ans,  domestique  depuis  20 
ans  au  s<?rvice  du  citoyen  Busscber,  Mai- 
son Egalité, n'18,  au  sujet  des  relations  de 
son  maître  avec  Proly  et  Desfieux,  qui  ve- 
naient quelquefois  chez  le  sieur  Busscber, 
lequel  fréquentait  surtout  des  artistes  et 
des  marchands  de  tableaux  et  d'estampes, 
ledit  Rondot  déclare  avoir  vu  Proly  pour 
la  dernière  fois,  il  y  a  9  à  10  jours,  prendre 
une  tasse  de  café  le  matin  pour  déjeuner 
et  ne  l'avoir  pas  revu  depuis,  en  outre 
ignorer  où  se  trouvent  actuellement  Proly 
et  son  domestique  Bompard. 

6  frimaire  an  II. 
Copie  conforme,  signée  de  Godard  et  Cordas, 
A.  N.,  W  76,  n»  9  (pièce  30). 

2430.  —  Interrogatoire  subi  devant  les 
administrateurs  au  Département  de  Police, 
Cordas  et  Godard,  par  Nicolas-Joseph-Joa- 
chim  de  Busscber,  âgé  de  60  ans,  né  à 
Bruxelles,  vivant  de  son  revenu  à  Paris 
depuis  179  l,demeurant]'alais-Egalité,n°  3, 
et  actuellement  détenu  dans  les  prisons  de 
la  .Mairie,  au  sujet  de  ses  relations  avec 
Proly,  lequel  a  déclaré  le  connaître  dès 
son  enfance,  ([u'il  l'a  vu  pour  la  première 
fois  à  Paris  chez  l'ambassadeur  Mercy,  que 
depuis  cette  époque,  ils  se  sont  liés  cta- 
milié,  surtout  depuis  le  retour  de  Proly 
d'un  voyage  d'Italie, et  (juc  leurs  relations 
sont  devenues  encore  plus  intimes  depuis 
que  Proly  s'était  logé  dans  une  maison  oii 
se  tenait  le  <',lub  des  Arcades,  voisine  de 
la   sienne,  et  que  le  lien  qui  les  unissait 
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résidait  dans  l'inlérêl  qu'ils  prenaient  tous 
deux  à  la  première  révolulion  de  Beli;ii|ue 
et  à  la  prospérité  de  la  Itévolution  fian- 
i;aise;  ajoute  qu'il  a  vu,  il  y  a  8  à  9  jours 
Proly,qui  était  venu  le  matin  lui  deman- 
der à  déjeuner:  qu'il  voyait  iiabituellement 
l'roly  chez,  lui  ou  chez  Deslieux,  où  se 
réunissait  le  soir  une  société,  composée 
de  l.afaille  et  Coindre,  agents  de  change, 
Renlabole,  député,  et  Pereyra.  Interrogé 
sur  ce  qu'il  faisait  le  10  août  1792,  a  ré- 
pondu qu'il  se  trouvait  avant  il  heures  du 
malin  dans  le  jardin  des  Feuillants  avec 
des  patriotes  afin  de  savoir  les  suites  de  la 
Révolution,  et  au  sujet  de  ses  relations 
avfC  les  nommés  Perouteau,  Hérault  de 
Séciielles,  Chanqigrand,  l.enoir,  Porteau, 
Sainte-I'oy,  Itognier,  Tassin  et  Roucher,  a 
déclaré  connaître  Perouteau  comme  ban- 
quier, Hérault  de  Seclielles  comme  député, 
pour  l'avoir  vu  avec  des  patriotes  tant 
chez  lui  qu'ailleurs,  Cbampgrand  comme 
logeant  dans  la  maison  de  Proly  et  comme 
ayant  été  dîner  chez  lui  plusieurs  fois, 
Porteau  père,  pour  avoir  été  une  fois  chez, 
lui  avant  le  10  août  1792.  .'«ainleKoy.  pour 
l'avoir  fréquenté  à  .Neiiilly,  liirs((u'il  était 
intendant  du  comte  d'Artois,  par  co:isé- 
(|iient  avant  la  Révolulion,  et  à  l'occasion 
d'un  procès  du  prince  de  Ligne,  Tassin 
pour  l'avoir  vu  chez  son  oncle,  et  Roucher 
pour  avoir  dîné  Irois  ou  quatre  fois  chez, 
lui  avec  plusieurs  patriotes,  du  nombre 
desquels  était  Proly. 

.'^ur  la  représonlalion  audit  Russrher  par 
les  adtninislrali'urs  de  Police  de  deux  car- 
tons remiilisdc  papiers  el  correspondames, 
après  avoir  procédé  h  leur  examen,  lesdils 
admiiiisirateurs  ont  constaté  que  depuis 
longtemps  ledit  Russcher  entretenait  des 
r:>rrespoiidances  avec  les  ennemis  de  la 
République,  particulièrement  avec  l'impé- 
ralrice  de  Russie  et  autres,  de  même  avec 
des  conlre-révelulioun.iircs,  tels  quf  Cicn- 
sonné,  Vorgniaud.  linadct,  (irangeneuve 
01  autres  roiispirali-urs  dr  cette  trempe, 
de  plii<t  qu'il  résullodi-  l'inlerrognloire  siH<i 
par  b'dil  Russi'hrri|n'il  n'a  cessé  d'être  en 
corre.Hpondance  et  en  inlimilé  avec  le 
nommé  Proly,  déridant  en  conséquence 
que  ce  Ru.s.<icher  et  Louis  Mirhel  Rondot, 
son  domestique,  seronl  dénoncés  à  l'accu- 


sateur public  du  Tribunal  révolutionnaire 
auquel  seront  envoyés  les  inlerrogatoires, 
les  procès-verbaux  ainsi  que  les  deux  car- 
tons pleins  de  lettres,  et  que  ces  deux  in- 
culpés seront  incarcérés  à  Sainte-Pélagie. 

G,   7   frimaire  an  II. 
Copie   conforme,  signée  de  Godard  cl   Cor- 
das, .\.  .V.,  W  76,  n'  9  (pièce  91). 

2»3i.  — Interrogatoire  subi  devant  1>.-E. 
Laurent,  administrateur  de  la  Police,  pnr 
Jean-Claude  Moynat.  âgé  de  31  ans,  né  à 
Lyon,  ci-devant  agent  de  change  aupn's 
de  la  Trésorerie  nationale,  el  demeurant  à 
Paris  depuis  7  ans.  rue  du  Faubourg-Pois- 
sonnière, n"  b.  acluellemenl  détenu  à  l.i 
Mairie,  au  sujet  de  ses  relations  avec  Proly, 
a  répondu  le  connaître  depuis  deux  ans. 
l'ayant  souvent  vu  à  la  Rourse.  mais  n'avoir 
point  fait  d'opérations  de  banque  avec  lui, 
que  dans  cet  intervalle,  il  est  venu  manger 
environ  lo  fois  chez,  lui,  la  dernière  fois,  il 
y  a  environ  3  semaines  ou  un  mois,  et 
qu'il  venait  toujours  seul,  que  pendant  ces 
diuers,  il  était  rarement  question  de  pidi- 
tique.  que  seulcnunl,  lors  de  leur  der- 
nière euirevue.  Proly  lui  remit  un  discours 
imprimé,  qu'il  lui  dit  avoir  fait  pour  Des- 
fieux,  et  qui  fut  prononcé  parcolui-ci  dans 
la  section  Ix  Peletier  à  l'occasion  de  la 
fête  de  Maral.  Il  est  demandé  audit  Moy- 
nat s'il  sait  dfpuis  quand  Proly  est  absent 
cl  dans  qu(d  endroit  il  peut  être,  a  répondu 
qu'il  l'ignore;  à  lui  ilemandé  également 
s'il  cnnnail  quelques  pi-i-sonties  en  rela- 
tions d'aniilié  on  d'affaires  avec  Proly,  nu 
quelques  femmes  auxquelles  il  frti  attaché, 
a  déclaré  ne  connaître  ni  les  amis  ni  les 
amies  de  Proly  sous  aucun  rapport.  .\  lui 
demandé  s'il  connaît  le  domestique  de 
Proly  et  s'il  peut  dire  son  nom,  a  répondu 
qu'il  le  connaît  et  i|u'il  s'appelle  Rompard, 
et  a  déclaré  ne  point  connallre  les  nommé» 
Russciier,  ('lianipgraud,  de  Ralz,  llenoist, 
Ihdinisson,  Simon,  le  dépulé  huroy,  Rind. 
Iteslieux,  R"gnli'r,  de  Vers;iilles,  Pereyrii, 
les  femmes  Simon,  l.inle  et  nièce,  a  dit  sen- 
b-nienl  av.iir  fait  des  affaires  pour  la  Tré- 
sorerie avec  le  banquier  Royd  et  .savoir 
i|ue  Dnbuisson  et  Pereyra  étaient  1res  lié.s 
avec  Proly,  mais  ne  s'être  jamais  trouvé 
en  leur  compagnie,  «voir  rencontré  deux 
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fois  Desfteux  olicz  Proly,  avec  décisiùii  clos 
adminislralcurs  de  Police,  poilant  que  1 1 
perquisilion  faite  ciicz  le  nommé  Moynal, 
Faubourg  Poissonnière,  n'a  rien  révélé  de 
suspect  louchant  la  Révolution,  au  con- 
traire qu'il  n"a  été  trouvé  que  des  cerlili- 
cals  de  la  Trésorerie  nationale,  où  il  a  été 
employé,  (|ui  sont  à  son  avantage,  et  or- 
donnant sa  mise  en  liberté. 

7  frimalie  an  IF. 
Original  signé,  A.  N.,'W  70,  n»  9  (pièce  74). 

■2VM  —  Interrogatoire  subi  devant  Go- 
dard et  D.-E.  Laurent,  aduiinistrateurs  de 
la  Police,  par  Dominique  Lenoir,  âgé  de 
28  ans,  né  à  Lyon,  artiste,  ci-devant  cour- 
tier de  change,  demeurant  rue  du  Eau- 
bourg-Monlmarlre,  n°  1039,  au  sujet  de 
ses  relations  avec  Proly,  lequel  a  déclaré 
n'avoir  été  en  rapport  avec  lui  que  pour 
des  atfaires  de  banque  jusqu'au  coruinen- 
ccment  de  1790,  alors  que  Proly  était  ban- 
quier, qu'il  n'a  jamais  accepté  ni  rendu 
de  repas  et  n'a  pas  mangé  avec  lui  dans 
d'autres  maisons,  ajoutant,  au  sujet  des 
personnes  qui  connaissaient  Proly  dont 
les  noms  lui  sont  indiqués,  qu'il  a  vu  de 
Unt7.  chez  le  citoyen  Duruey,  mais  n'a  eu 
aucune  entrevue  avec  lui,  ni  là  ni  ail- 
leurs, qu'il  a  connu  Boyd,  étant  forcé  par 
son  état  de  courtier  d'aller  chez  lui,  mais 
n'a  jamais  fait  société  avec  lui  et  ne  co:i- 
nait  Deslieux  que  de  vue,  et  au  sujet  des 
autres  personnes  avec  lesquelles  Proly 
aurait  été  en  relations,  a  répondu  que 
Proly  voyait  fréquemment  Hérault  de  Sé- 
clielles  et  que  c'est  la  seule  de  ses  rela- 
tions dont  il  ait  connaissance,  avec  déci- 
sion des  administrateurs  de  Police, portant 
que  l'examen  de  la  personne  et  des  pa- 
piers de  Lenoir  n'a  rien  révélé  de  suspect 
et  ordonnant  sa  mise  en  liberté. 

9   frimaire    an   II. 
Original  ^ignc,  A.  A'.,  \V76,  n»  9    pièce 73). 

■>'i.i3.  —  Interrogatoire  subi  devant  E  -I). 
Laurent,  administrateur  au  Département 
de  Police,  par  Marie-Rose  Camus,  femme 
de  Michel  Farcy,  revendeuse  d'ell'els  à  la 
Malle,  détenue  à  la  Mairie,  à  laquelle  il  est 
demandé  si  elle  a  connu  un  nommé  l'roiy, 
étranger,  depuis  longtemps  en  France,  et 


qui  a  fait  un  grand  commerce,  ainsi  (ju'un 
certain  François  llompard,  demeurant  rue 
Neuve-Sainl-Roch,  n°  130,  et  qui  a  déchiré 
ne  connaître  ni  l'un  ni  l'aulni. 

I  '2  frimaire  an  II. 
Original  signi',  A.  .V.,  W  7G,  n"  9  (pièce  7C). 

2434.  --  Procès-verbal  de  transport  à  la 
Conciergerie  des  administrateurs  au  Dé- 
partenient  de  Police,  Codard  et  Cordas,  et 
inlerrogatoire  y  subi  par  le  nommé  Fran- 
çois Bumpard,  auquel  il  est  demandé  s'il 
veut  ou  peut  indi(|uer  l'endroit  où  se  Ironve 
Proly,  etqui  a  répondu  qu'il  l'ignore,  mais 
que  si  l'administration  veut  lui  assurer  la 
liberté,  il  se  mettra  à  sa  recherche  et  se 
(latte,  si  Proly  est  à  Paris  ou  dans  les  en- 
virons, de  le  trouver  et  de  le  livrer  à  l'ad- 
ministration de  Police;  il  lui  est  encore 
demandé  s'il  connaît  le  nommé  Champ- 
grand,  qui  se  fait  p  issor  pour  marquis,  et 
si  Proly  n'allait  pas  fréquemment  chez  ce 
Champgrand  jusqu'au  moment  de  sa  dis- 
parition, à  quoi  ledit  Bompard  a  répondu 
qu'il  y  allait  souvent,  mais  croit  que  c'était 
plutôt  pour  la  fille  que  pour  le  père,  et  sur 
la  question  à  lui  posée  si  Proly  n'avait  pas 
l'intention  de  l'épouser,  a  répondu  qu'il  ne 
le  présumait  pas,  parce  que  son  maître 
détestait  le  mariage;  il  lui  est  encore  de- 
mandé s'il  connaît  la  citoyenne  Poussin,  a 
répondu  qu'il  la  connaît  depuis  environ 
4  ans,  pour  avoir  demeuré  avec  Proly  chez 
elle,  l'espace  de  6  mois,  rue  des  Filles- 
Saint-Thomas,  n°  10,  qu'alors  elle  tenait 
des  filles,  mais  qu'il  y  a  fort  longtemps 
qu'il  no  l'a  vue,  pour  l'avoir  rencontré 
quelquefois  dans  les  rues,  et  qu'il  ne  sait  si 
son  maître  a  continué  de  fréciuenter  ladite 
Poussin;  au  sujet  des  relations  de  Proly 
avec  le  nommé  Busscher,  répond  avoir  en- 
tendu dire  à  son  maître  qu'ils  se  connais- 
saient depuis  25  ans,  que  Proly  le  voyait 
assez  fréquemment,  et  que  peu  de  jours 
avant  son  départ,  il  fut  envoyé  par  Proly 
chez  ledit  Busscher  pour  le  prévenir  de  sa 
visite. 

25  frimaire  an  II. 

Original,  signe  de  Compard,  A.  A'.,  W  70, 
n«  9  (pièce  112). 

.\u-Jessous  se  trouve  une  décision  des  admi- 
nis'.raleurs  de  Police,  en  date  du  l"  germinal, 
por'.ant  que  cet  inlerroiritoire,  ainsi  que  toutes 
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les  pit'ccs  relatives  à  l'afTaire  Prolv,  seront  en- 
vorées  a  l'accusateur  public  du  Tribunal  révo- 
lutionnaire, 

2435.  —  Lpllre  do  F.  Bonipard,  ('criledo 
la  Conciergerie  à  l'administration  de  Po- 
lice à  la  Mairie,  déclarant  que,  si  le  Con- 
seil assemblé  veut  lui  accorder  une  petite 
audience  et  l'aider  dans  ses  recherches, 
en  joignant  quelipies  réflexions  à  celles 
qu'il  a  communiquées  à  l'administrateur 
qui  est  venu  rinterrot'er  de  nouveau,  il  se 
fait  fort  en  8  jours  de  découvrir  le  citoven 
Proly.el,  si  sa  proposition  n'est  pasaiiréée, 
priant  de  lui  faire  donner  les  objets  de 
première  nécessité,  étant  sans  argent, 
sans  linge  el  oblisié  de  recourir  à  l'assis- 
tance d'autrui. 

Sans  date  (t''  niviise  an  II). 
Original  signé,  A.  A'.,  W76,n»9  (piioe  1 13). 

243fi.  —  Interrogatoire  subi  devant  les 
administrateurs  au  Département  de  Police, 
(lodard  et  Cordas,  par  le  nommé  Champ- 
grand,  détenu  en  la  chambre  d'arrêt  de  la 
Mairie,  lequel  a  déclaré  se  noiiimerCharles- 
Jean  (loury-Cliampgrand,  âgé  de  63  ans, 
ancien  lieutenanl-colunel  de  dragons,  re- 
tiré depuis  8  ans,  demeurant  à  Paris,  Jar- 
din Egalité,  11°  9,  n'étant  sorti  de  Paris  (|uc 
pour  aller  à  Saint- .Mandé  travailler  sur  un 
bien  national  qu'il  a  ac(|uis  depuis  un  an; 
interrogé  sur  ses  relations  avec  le  citoyen 
Prnly.a  répondu  qu'il  y  a  sept  ans  il  le  voyait 
souvent,  étant  logé  dans  la  même  maison 
du  citoyen  Coradza,  mais  (|ue  depuis  il  ne 
lui  avait  parlé  dix  fois  ;  il  lui  est  demandé 
si  Proly  n'était  pas  venu  depuis  peu  el  n'a- 
vait pas  mangé  chex  lui,  a  répondu  qu'il  y 
avait  diné  trois  fois,  savoir,  une  fuis  avec 
Kabre  d'Kglantinr,  député,  et  son  frèro, 
oflicierdi;  hussarils,ct  les  autres  fuis  ildhia 
avec  la  lille  du  répondant,  la  citoyenne  et 
le  citoyen  lirétry.  Il  lui  est  demandé  s'il  a 
connaissance  du  lieu  oii  peut  se  trouver 
nctuellemenl  Proly,  a  lépinidu  que  s'il  le 
savait,  il  demanderait  main-forte  pi.ur  le 
faire  arrêter.  Interrogé  sur  sus  ndalions 
avec  le  nommé  de  Husscher,  a  répondu 
qu'il  le  Connaît  depuis  environ  sept  ans> 
au  sujet  d'acquisitions  de  tableaux,  ot  que 
en  Husscher  vcnoit  assez.  fréi|uemment  cliet 
lui  pour  entemlr.'  ses  rnlanis  fiirc  de  la 


musique.  Questionné  sur  ses  relations  avec 
un  certain  Jules  (iuelnock,  qui  va  fré- 
quemment chez  lui.  a  répondu  <iue  cet  in- 
dividu est  le  cidevaul  prince  de  Hohan- 
Rocheforl,  qui  a  pris  à  bail  de  la  Nation 
les  fermes  de  Uocliefort  appartenant  jadis 
à  son  père,  où  il  fait  le  métier  de  cultiva- 
teur, el  que  leurs  relations  se  sont  bor- 
nées à  des  échanges  el  marchés  de  bes- 
tiaux et  d'arbres. 

1"  nivose  an  II. 
Original  signé,  A.  y.,  W76,n«9  (pièce  109V 

2437.  —  Arrêté  du  Comité  de  salul  pu- 
blic, autorisant  le  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  Le  Peletier,  dans  laquelle  le 
nommé  Proly  avait  son  domicile,  à  en- 
voyer un  ou  plusieurs  de  ses  membres 
pour  faire  saisir  ledit  Proly  dans  tous  les 
points  des  environs  de  Paris  où  le  Comité 
pourra  croire  qu'il  se  tient  caché,  d'après 
les  renseignements  qu'il  a  déclaré  avoir 
reçus  ou  qu'il  pourrait  se  procurer. 

9  nivôse  an   II. 
Extrait,   signé  de   Barore,   Collot  it'ilerboi*, 
Billaud-Varcnne  el  Carnol,  A.  A.,  1  ■  474 4»\ 

2V38.  —  Arrêté  du  Comité  de  si^reté  ué- 
nérale,  ordonnant  l'arrestation  ot  l'incar- 
cération du  nommé  Proly,  comme  homme 
vraiment  suspect,  par  les  soins  du  citoyen 
La  llivièrc,  membre  du  Comité  ré\olu- 
tionnaire  tlo  la  section  Le  Peletier,  qui 
est  autorisé  à  prendre  toutes  les  mesures 
et  précautions  nécessaires,  A  faire  des  per- 
quisitions dans  toutes  les  maisons  oh  l'on 
soupçonnerait  que  Proly  pourrait  être  ca- 
ché, en  s'ailjoignant  à  cet  effet  le  ciloyen 
Magnat),  secrétaire  commis  du  Comité. 

1 1  niv6se  an  II. 
Original,    signé    di-   Lavii-onilt-rii-,   ICIic    I.a- 
cnsle,   Vailirr,    Panis,   Ja^ot,    Louis,    du    Hax 
niin,  ri  Voulland,  A.tl.,  l'i  4771" 

2139.  —  Interrountoire  subi  devant  Cor- 
das el  i;o<lard.  ndininistialeurs  au  Hépar- 
tomcnl  de  Police,  par  llonolt  Itomp.iid, 
(■igé  de  13  ans,  employé  ii  la  Trésorerie 
nntion.ile,  demonratit  <|uai  de  l'Iiiion,  rue 
de  la  Krateinilé,  n"  27,  aiii|uel  il  est  de- 
mandé s'il  connaissait  Proly  et  depuis 
quand.  Il  n  répondu  depuis  environ  neuf 
ans,  ipie  son  frère  était  entré  au  service 
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thidit  Proly,  mais  qu'il  ne  l'a  pas  vu  depuis 
au  moins  deux  ans,  qu'il  ignore  oii  il  peut 
se  trouver  et  ne  peut  dire  si  son  frère  con- 
naît le  lieu  de  sa  retraite,  attendu  que  de- 
puis longtemps  il  ne  voyait  plus  ce  dernier. 

1 1  nivôse  an  II. 
Original,  signé  de  Cordas  et  Godard,  A.  N., 
W  76,  n°  9  (pièce  75). 

i'l40.  —  Interrogatoire  subi  devant  Go- 
dard et  Cordas,  administrateurs  au  Dépar- 
tement de  Police,  par  Catherine-Vicloire- 
Olivier,  âgée  de  32  ans,  ci-devant  femme 
de  chambre,  acluellemenl  sans  profession, 
extraite  de  la  maison  de  la  Petite  Force, 
où  elle  se  trouve  en  arrestation  depuis  le 
i  frimaire,  laquelle  a  déclaré  être  en  rela- 
tions d'amitié  et  sur  le  point  de  se  marier 
avec  Bompard,  avec  lequel  elle  demeure 
depuis  io  mois,  rue  Neuve-Saint-Roeb, 
que  depuis  que  Bompard  n'était  plus  do- 
mestique de  Proly,  il  s'occupait  d'aller 
aux  ventes  et  d'y  acheter  des  tableaux  et 
porcelaines,  en  association  avec  l'un  de 
ses  cousins,  mais  que  son  cousin  étant 
parti  avec  la  première  réquisition,  il  ne 
faisait  plus  rien,  ne  se  connaissant  pas 
assez  en  tableaux  et  espérant  avoir  une 
place  que  lui  avaient  promise  plusieurs 
Jacobins  et  plusieurs  membres  du  Dépar- 
tement. A  la  demande  qui  lui  est  faite  si 
Proly  ne  venait  pas  quelquefois  chez  elle, 
a  répondu  que  non  seulement  il  n'y  est 
Jamais  venu,  mais  qu'elle  ne  l'a  vu  de  sa 
vie,  et  si  Bompard  ne  lui  parlait  pas  cpiel- 
quefois  des  affaires  de  Proly,  a  dit  que  non  ; 
interrogée  au  sujet  des  moyens  de  subsis- 
tance d'elle  et  de  Boni  panl,  a  ré  pondu  qu'elle 
possédait  environ  5,000  livres  en  assignats, 
une  dizaine  déçus  de  C  livres  et  26  louis 
en  or  provenant  de  ses  gains  et  épargnes, 
et  que  la  fortune  de  Bompard  consistait 
en  7,000  livres  en  assignats  de  ses  épar- 
gnes, ayant  été  longtemps  valet  de  cham- 
bre, notamment  7  à  8  ans  chez  Proly; 
après  cet  interrogatoire,  ouverture  ayant 
été  l'aile  de  paquets  de  linge  et  de  papiers, 
il  est  procédé  à  la  vérification  d'un  petit 
paquet,  foinié  d'une  serviette  nouée  con- 
tenant .'i.OOO  livres  en  assignats,  des  louis 
cl  des  écus,  sur  la  réclamation  de  ladite 
Oliviei',  attendu   son   dénilnient,  il   lui  est 


renjis  une  somme  de  'JOO  livres  en  assi- 
giiats  de  ■>  livres,  tant  pour  elle  que  pour 
faire  passer  des  secours  à  Bompard,  son 
futur,  avec  décision  des  administrateurs, 
portant  qu'attendu  que  Proly  est  en  Juge- 
ment, toutes  les  pièces  pouvant  se  rappor- 
ter à  son  affaire  seront  envoyées  à  l'accu- 
sateur public  du  Tribunal  révolutionnaire. 

16  nivdse  an  II. 
Oi'iiiinal  signé,  A.  IV.,\V76,n°',l  i pièce 69 dis), 

2 14 1.  —  Procès-verbal  de  transport  des 
membres  du  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  Le  Peletier,  accompagnés  de  Jean- 
Louis  Baillieux,  agent  du  Comité  de  sûreté 
générale,  en  vertu  d'un  ordre  du  Comité 
de  salut  public  du  9  nivôse,  àSucy,  dépar- 
tement de  Seine-et-Oise,  àl'elTet  d'investir 
une  maison  de  cette  commune,  apparte- 
nant à  la  veuve  Sain  te-Amaranthe,  laquelle, 
sommée  de  déclarer  les  personnes  occupant 
avec  elle  ladite  maison,  a  répondu  que  sa 
maison  était  habitée  en  ce  moment  par  les 
citoyens  Aucanne,  Sainte-Amaranthe,  son 
fils,  la  citoyenne  Bordeaux,  sa  sœur,  et  ses 
domestiques  habituels,  et  étant  interpellée 
à  l'effet  de  dire  si  elle  n'avait  pas  en  outre 
dans  sa  maison  le  nommé  Proly  et  si  elle 
ne  savait  pas  oii  il  pouvait  être,  a  répondu 
qu'il  n'est  point  chez  elle,  qu'elle  ne  le 
connaît,  ni  directement  ni  indirectement, 
et  qu'elle  ignorait  absolument  où  il  pou- 
vait se  trouver,  une  perquisition  faite  dans 
la  maison  et  la  visite  des  lettres  et  papiers 
n'a  amené  la  découverte  de  rien  de  suspect. 

18  nivôse  an  II  (7  heures  du  malin). 
Original  signé,  A.  N.,  F^  477  4*3. 

2442.  —  Décision  du  Comité  de  surveil- 
lance révolutionnaire  de  la  section  Le  Pe- 
letier, autorisant  le  citoyen  Potier,  l'un 
des  membres,  à  remettre  au  citoyen  Bail- 
lieux,  chargé  d'ordres  à  la  suite  du  Co- 
mité de  sûreté  générale,  la  somme  de 
200  livres  pour  subvenir  aux  frais  occa- 
sionnés par  la  recherche  que  le  Comité  de 
salut  public  a  ordonné  être  faite  pour  dé- 
convrii'  l'asile  ou  refuge  du  nommé  Proly, 
baliitant  sur  la  section  Le  Prleticr. 

18  nivôse  an  II. 
Original,  signé  de  Trial,  pcrc,  et  Peron,  pré- 
sidents, Goiirguechon,  La   lîivière  et  Jacquin, 
/\.  JV.,  F-  4774»^ 
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2443.  —  Procès- verbal  dressé  à  Vaud'lier- 
land,  district  de  Goiiesse,  par  Guillaume 
Pf  ron  et  l'ierre  Cornet,  membres  ilu  Co- 
mité de  surveillance  de  la  section  Le  Pe- 
letier,  en  exécution  des  ordres  du  Comité 
de  sûreté  générale  du  8  pluviôse,  portant 
qu'étant  entrés  pour  se  rafraîchir  dans 
Tauberge  appelée  te  Petit  Cerf,  ils  y  ont 
reconnu  le  nommé  Pierre  Proly,  liabitaiit 
de  leur  section,  à  eux  signalé  comme  sus- 
pect, lui  ont  fait  décliner  ses  noms  et  ont 
jugé  nécessaire  de  le  nieltre  en  étal  d'ar- 
restation, de  le  Conduire  à  leur  section 
cl  d'en  donner  avis  au  Comité  de  sûreté 
générale, 

30  pluviôse  an  II. 
Original,  si?n6  de  PéroD,   Cornet  cl  l'rolv, 
>l.  W.,  I"M774". 

2444.  —  Lettre  de  Prolv  aux  citoyens 
Perregaud,  négociants,  rue  du  Mont-Rlanc, 
les  priant  de  vouloir  lui  bien  faire  passer  le 
montant  d'une  traite  sur  sa  mère, qu'il  leur 
a  remise  il  y  a  quelque  temps,  déduction 
faite  des  avances  c|u'ils  lui  ont  consenties, 
et  déclarant  qu'il  attend  lenr  réponse  à 
l'adresse  du  citoyen  RerllioM.  sous  le  cou- 
vert du  citoyen  Helville,  rue  .Montmartre, 
a  côté  de  la  rue  du  Croissant. 

Sans  date  |l"  vcniôse  an  II), 
Original  signé,  A.  N.,  V'  1774»^ 

2445.  —  Lettre  de  Proly  au  citoyen  Por- 
lau,  rue  du  Faubourg- Poissonnière.  n°  ii, 
le  priant  de  lui  envoyer  en  assignats  ù 
Unulogne,  où  il  compte  se  trouver  dans 
:t  ou  i  jours,  à  l'adresse  du  citoyen  Uer- 
tholil,  cliez  Garnier,  le  solde  d'une  traite 
sur  sa  mère  à  Itruxelles,  ((n'il  le  charge  do 
denianiler  ii  Perregaux,  ou  à  défaut,  la 
somme  de  ion  livres  à  titre  de  prêt,  réa- 
lisé entre  les  deux  Moynat,  Garnier  et 
le  destinataire  de  celte  lettre,  déclarant 
qu'une  plus  longue  correspondance  ii  ce 
sujet  les  compromettrait  tous  deux,  ipi'il 
compte  que  le  service  par  lui  demandé 
sera  promplnim-nt  rendu  et  ajoutant  pour 
terminer  sa  lettre,  que  leilit  Perlau  est  un 
brave  );ari;on  qu'il  aime  autant  qu'il  aimait 
autrefois  ses  maltresses. 

!•'  vcnIftM!  an  II. 
Original  «ign*,  A.  N.,  V'  477<»^ 


2410.  —  Interrogatoires  subis  devant  les 
commissaires  du  Comité  de  surveillance 
de  lô  section  Le  Pelelier  par  Pierre-Ber- 
thold  Proly,  natif  de  Itruxelles,  homme 
de  lettres  ruiné,  domicilié  rue  Vivienne, 
n'  7,  et  depuis  huit  mois  errant  autour  de 
Paris  pour  échapper  à  l'incarcération,  se 
faisant  passer  pour  fripier,  acheteur  aux 
ventes  des  émigrés,  marchand  de  cuivre  ou 
de  fer,  lequel  a  déclaré  avoir  changé  tous 
les  jours  de  résidence,  être  venu  deux  fois 
à  Paris  par  la  barrière  de  Clichy  et  avoir 
couché  dans  une  auberge  au-dessus  de 
Saint-Lazare  :  questionné  sur  la  vie  qu'il 
a  menée  à  Paris  depuis  I7S;),  a  dit  que  de 
1783  à  1789,  il  a  vécu  comme  un  homme 
riche,  des  revenus  d'une  fortune  acquise 
aux  Indes,  que  ruiné  depuis  1789,  il  a  vécu 
des  débris  de  cette  fortune  et  a  travaillé 
,nu  journal  appelé  le  Cosinopolile;  quant 
aux  projets  tendant  à  l'avilissement  de  la 
Convention  nationale  et  à  la  perte  de  la 
Républii|ue,  iju'il  aurait  formés  en  sa  qua- 
lité de  ci-devant  comte  de  l'empire,  a  pro- 
testé avoir  toujours  parlé  et  agi  dans  le 
sens  de  la  Révolution,  aimant  |iar  dessus 
tout  la  liberté,  et  avoir  toujours  attaqué 
de  vi\e  voix  et  par  écrit  les  Itrissolins. 
Proly  s'explique  sur  ses  relations  avec 
Riclier  de  Seri/.y,  qui  lui  avait  souvent 
parlé  d'un  |)arti  de  patriotes  exagérés, 
ennemis  de  Danton,  à  la  tète  desquels  il 
mettait  Hébert  et  Paclie,  et  anqui-l  il 
croyait  que  Proly  appartenait,  ce  qui  lui 
avait  valu  l'inimitié  de  Camille  Desniou- 
lins  et  de  h'abre  d'Kglanline,  ce  dernier 
craiirnant  que  les  patriotes  purs,  par  lui 
désignés  SI. us  le  nom  de  faclieui,  ne  tlévui- 
lassentses  friponneries  et  dilapidations, dé- 
clarant que  In  conduite  de  Richer  deSeriiy 
était  des  plus  é(|uivoques. 

2  vrnlOse  un  II. 

Originaux,  i-igntii  de  Proly,  Peron,  pr<^»illcnl. 
C^irncl,  Vcrgnc,  La  Rivière,  *jourguarlion,  A.  iV. , 
\V  78. 

I.c  Co»inopo/ije  on  Joiirn.i/  liirloriqur,  politi- 
que tl  (■(/l'i'.iii'r.pnrnl  Hii  \3  ib^rrnibrr  lîtlt  au 
:il  mar»  I70Î  Cf.  M.  Toi  llNnv,  ;iiMii>3r»;);ii« 
i/c  l'Ilit'oire  <le  Périt  penilanl  la  /(i'ro(ii(îuii 
/■rniiçai.r,  I.  Il,  n'  10718. 

2147.  —  Arrêté  du  Comité  de  Mlielr  gé- 
nérale, donnant  ni.in<l.'it  nu  Connlè  île  sur- 
veillance  de   la   sc-rlion    Le   Pelelier  de  lui 
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amener  dans  le  lieu  ordinaire  de  ses 
séances,  le  soir  même,  à  7  heures,  le 
nommé  Proly,  mis  en  élat  d'arrestation. 

3  ventôse  an  II. 

Original,  signé  d'Elie  Lacoste,  Dubarran, 
Louis,  du  Bas-Rhin,  et  Voulland,  A.  N.,  F^ 
477A8^. 

Au-dc.«sous  se  trouve  la  mention  de  la  remise 
dudit  Proly  au  Comité  de  sùrelé  générale  par  les 
citoyens  La  Rivière  et  Péron,  allestoe  par  La- 
viconitcrie  et  Louis,  du  Bas-Rliin. 

2H8.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, ordonnant  de  conduire  le  nommé 
Proly  dans  la  maison  d'arrêt,  dite  des 
Carmes,  nu  dans  toute  autre  où  il  y  aura 
de  la  place  pour  le  recevoir,  et  de  l'y  gar- 
der au  plus  grand  secret  jusqu'à  nouvel 
ordre. 

3  ventôse  an  II. 

Extrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  A'.,  AF'll  29"î, 
fol.  3G. 

^iW.  —  Lettre  de  Proly  à  Bentabole, 
«  membre  montagnard  de  la  Convention 
nationale  »,  faisant  appel  à  sa  conscience 
et  l'adjurant  de  déclarer  si  lui  Proly  n'a 
pas  toujours  été  un  ami  ardent  de  la  Li- 
berté, s'il  a  dévié  un  seul  instant  du  sen- 
tier étroit  de  la  Révolution,  s'il  n'a  pas  tou- 
jours attaqué  tour  à  tour  les  aristocrates, 
les  Feuillants,  les  Brissolins,  ajoutant  que 
Bentabole  doit  bien  savoir  que  les  persé- 
cutions dont  il  est  l'objet  sont  dues  aux 
préventions  que  l'infâme  Fabre  d'Eglan- 
line,  Camille  Desmoulins  et  Dufourny  ont 
semées  contre  lui  et  ses  compagnons  d'in- 
fortune dans  l'esprit  de  Danton  et  de  Robes- 
pierre, qu'enfin  c'est  un  devoir  sacré  pour 
lui  d'élever  la  voix  en  faveur  de  ses  frères 
de  la  petite  société  qui  s'assemblait  chez 
Desfieux,  et  de  venir  au  secours  de  l'in- 
nocence et  du  patriotisme  opprimés. 

3  ventôse  an  II 
Original  non  signé,  A.  N.,  W  78,  n"  5. 

2450.  —  Ordre  du  Comité  de  sûreté 
générale  au  concierge  de  la  maison  des 
Carmes  de  remettre  au  porteur  le  nommé 
Proly  pour  être  conduit  au  (Comité. 

19  veniùse  an  II. 
E.xirait  du   registre   des   mandats  d'arrêt  <iu 
Comité   de  sûreté  générale,  A.   N.,  AF'II  29^, 
fol.  02, 


24;il. —  Interrogatoire  subi  au  Comité 
de  sûreté  générale  par  Pierre-Jean-Ber- 
Ihold  Proly,  détenu  en  la  maison  des  Car- 
mes, principalement  au  sujet  de  ses  rela- 
tions avec  Dubuisson  et  Pereyra  et  de  la 
mission  en  Hollande  qui  leur  fut  conliée 
afin  de  faire  tomber  la  Banque  d'Angle- 
terre, par  l'entremise  des  Juifs  portugais 
établisà.Vrasterdam,  au  moyen  d'opérations 
de  change  combinées  et  au  besoin  par  la 
contrefaçon  des  billets  de  cette  banque, 
mission  qui  s'effectua  du  18  au  30  mars  1793 
et  qui  fut  interrompue  par  les  revers  de 
l'armée  fi'ançaise  en  Belgique,  au  cours  de 
laquelle  ils  reçurent  les  révélations  de  Du- 
mouriez,  consignées  dans  leur  rapport,  et 
découvrirent  sa  trahison  ;  le  même  Proly 
reconnaît  avoir  été  intimement  lié  avec 
Desfieux  chez  qui  il  demeurait  à  Paris, 
lequel  était  en  relations  suivies  avec  Has- 
senfratz,  Coindre,  Courtois,  probablement 
aussi  avec  Chaumette,  et  voyait  fréquem- 
ment Hébert  aux  Jacobins,  et  déclare  qu'a- 
verti de  son  arrestation  imminente  par  le 
citoyen  Bompard,  il  s'était  réfugié  àVaud'- 
herland  où  il  avait  été  arrêté. 

19  ventôse  an  II. 

Original,  signé  d'Amar,  Proly  et  Vassal, 
secrétaire  du  Comité,  .4.  N..  \V  78. 

24,'i2.  —  Ordre  au  concierge  de  la  mai- 
son des  Carmes  d'y  réintégrer  le  citoyen 
Proly. 

20  venlôse  an  II. 

E.xtrait  du  registre  des  mandats  d'arrêt  du 
Comité  de  sûreté  générale,  A.  N.,  AF'lI  292, 
fol.  G6. 

24)3.  —  Interrogatoire  sommaire  subi 
devant  Claude-Emmanuel  Dobsent,  juge 
faisant  fonctions  de  président  du  Tribunal 
révolutionnaire,  assisté  de  J  -B.  Tavernier, 
commis  greffier,  par  Pierre-Jean-Bcr- 
thold  Proly,  âgé  de  42  ans,  né  a  Bruxelles, 
demeurant  à  Paris,  rue  Vivienne,  n°  7,  ci- 
devant  négociant,  actuellement  sans  état 
et  vivant  de  son  bien,  extrait  de  la  maison 
des  Carmes,  auquel  il  est  demandé  s'il  n'a 
pas  conspiré  contre  la  Républi([ue,  a  ré- 
pondu jamais,  s'il  a  fait  (dioix  d'un  di'fcii- 
seur  officieux,  a  répondu  qu'il  n'en  con- 
naissait pas  et  qu'il  s'en  rapporlait  au 
Tribunal,  en  conséquence  lui  a  été  dési- 
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gné  irofllce  pour  d<''fi'nseiir  Cliauveau  Li- 
!:arde. 

30  ventôse  an  II  (10  lieiires  de  relevée). 
Original,  signé   île  Dubseot.  Proij  et  Taver- 
nier,  A.  .V.,  W  78. 

2+o4.  —  Lellre  de  (jodnnl,  adminislra- 
leur  de  Police,  au  citoyen  Fouquler-Tin- 
ville.  accusateur  public  du  Tribunal  révo- 
lutionnaire de  Paris,  le  prcveiianl,  à  l'oc- 
casion de  la  mise  en  jugrincnt  du  nommé 
Proly,  qu'il  a  entre  les  mains  plusieurs 
interrogatoires  subis  par  divers  particu- 
liers, arn^lés  pour  obtenir  des  renseigne- 
nietits  sur  Proly  alors  caché,  ipie  dans  les 
papiers  du  nommé  Rompard  et  de  sa  maî- 
tresse, la  nommée  Olivier,  écroués  à  la 
Force,  se  sont  trouvés  des  billets  de  Proly, 
ainsi  que  des  lettres  d'un  certain  Husscbcr, 
et  demandant  à  Kouquier-Tinville  s'il  en  a 
besoin  en  ce  moment. 

1*'  germinal  an  II, 
Original  signé,  A.  A'.,  \V  78. 

8.    DicsFiKUX     François),   marchand   de 
vins  de  Bordeaux. 

■24n5.  —  Discours  prononcé  par  I)es- 
fleux,  présidcnl  de  la  scclinn  Le  Pelelier, 
le  jour  de  l'inauguration  des  bustes  de 
Marat  et  Le  Peletier. 

Sans  date 
Minute,  A.  lY..  F'  4774»". 

24:i0.  —  l.etlrc  de  Deslieux  au  (Juuité 
de  stirclé  générale  au  sujet  de  la  dénon- 
rialion  dirigée  contre  lui  cl  du  bruit  de 
son  arrestation,  répandu  chez  les  aristo- 
crates, iKiiaïunicnlcIic/.  le  libraire  Dfsi'iiiie, 
déclunint  que,  loin  do  se  siiu.siraire  aux 
recherches,  il  veut  provoquer  l'examen  le 
plus  rigoureux  de  .sa  conduite  depuis  In 
llévolution,  pour  (|uc  le  système  de  cnlom* 
nie  dont  il  est  l'objet  soit  mis  nu  grand 
Jour,  enïoynnt  quelques  exemplaires  de 
ses  réponses  niix  Vergiiiaud  et  Dnlniire 
(|iii  l'avaient  rabuniiié,  (|u'il  piie  de  distri- 
buer h  clmruii  îles  membres  du  Comité  de 
.ti^rclé  générale. 

Il)  npplrmltrn  I7!),1. 
Original  iiiKn«,  A    W..PM07?. 


ii-'i'i.  —  Invitation  des  administrateurs 
du  liéparlement  de  Police  au  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  Le  Pelelier  alin  de 
faire  rechercher  et  mettre  en  état  d'arres- 
tation comme  suspect  le  citoyen  Deslieus, 
demeurant  rue  des  Filles-Saint-Thomas, 
ci-devant  .Maison  de  secours,  et  d'apposer 
les  scellés  sur  ses  papiers,  avec  ordre  du 
Comité  aux  citoyens  Jacquin  et  Cornet 
d'arrêter  ledit  Deslieux. 

23  vendémiaire  an  II. 
Originaux,   signés  de  Vaudrais,  Mennessier. 

Michel  et  Ileussée  (2  pièces),  A.  S.,  T'  467Î. 

24ii8.  —  Procés-vcrbal  d'apposilion  des 
scellés  par  les  citoyens  Jacquin  «t  Cornet, 
membres  du  Comité  de  surveillance  révo- 
lutionnaire de  la  serlion  Le  Peletier,  cliex 
le  citoyen  Deslieux,  sur  les  papiers  ren- 
fermés dans  une  armoire  de  sou  cabinet 
et  sur  un  secrétaire  en  acajou  dans  sa 
chambre  i  coucher. 

24  vendémiaire  an  IL 
Ori'.'inal  signé,  A.  A'.,  F''  4672. 

245'.l.  —  Lettre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  Le  Pelelier  aux  admi- 
nistrateurs de  Police,  exposant  que  Des- 
lieux et  Proly,  arrêtés  par  leurs  ordres  et 
mis  en  liberté,  demandent  la  levée  des 
sctillés  apposés  ù  leurs  domiciles,  ainsi  que 
la  visite  la  plus  scrupuleuse  de  leurs  pa- 
piers, afin  de  ne  Inissi-r  planer  aucun 
doute  sur  leur  civisme  et  leur  conduite,  et 
insistent  pour  que  cette  opération  snit  faite 
en  présence  d'un  des  administrateurs. 

'2h  vendémiaire  au  IL 
Minute,  A.  A'.,  F"  4072. 

24tiO.  —  Procès- verbal  de  transport  de 
Joseph-Nicolas  Jai-quiii  el  Pierre  Curnel, 
membres  du  Comité  de  surveillance  de  l.i 
section  Le  Pelelier,  nu  dnmii'ile  du  citoyen 
Deslieux,  rue  des  Filles-Sniiit-Thtimns,  rc- 
ciinnaissancc  des  .scellés,  recherche  de.s  pa- 
piers, dans  lesquels,  apri's  la  visite  la  plus 
exacte,  faite  eu  prési-nce  de  Deslieux,  il 
n'a  rien  été  trouvé  de  suspect  ni  de  con- 
traire aux  inléiéls  de  In  République. 

!•'  bruiniiirp  an  II. 
OriKinal,  >i|tnà  do  Jaeipim,  Cnrnet.  Planeliard 
cl  Dcilîrux,  A.  \.,  l"  Uni. 
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2461. — Procès-verbal  de  transport  de 
Guillaume  Peron,  commissaire  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  Le  Peletier, 
accompagné  de  deux  inspecteurs  de  po- 
lice, chargés  d'arrêter  et  de  conduire  à  la 
Force  le  nommé  Deslieux,  au  domicile 
dudit  Desfieux  et  d'apposition  des  scellés 
en  sa  présence. 

3  frimaire  an  II  (3  heures  du  malini. 
Original  signé,  A.  N.,  F''  AGli. 

2402.  —  Lettre  adressée  de  Sainte-Péla- 
gie par  Desfieux  au  citoyen  Gaillard,  dé- 
clarant avoir  été  très  surpris  d'apprendre 
qu'Hébert  l'avait  dénoncé  à  la  Commune, 
qu'il  n'est  d'aucun  conciliabule,  qu'il  n'a 
pas  vuDubuisson  deux  fois  depuis  le  31  mai, 
c'est-à-dire  depuis  son  retour  de  la  Suisse, 
et  seulement  aux  Jacobins,  sans  lui  parler, 
qu'il  voyait  très  peu  Proly,  quant  à  Pereyra, 
qu'il  était  depuis  plus  de  6  semaines  en 
mission  que  lui  avait  conliée  Deforgues 
du  cùlé  de  Lille,  ajoutant  qu'Hébert,  qu'il 
a  peu  vu,  pourra  témoigner  qu'il  ne  lui  a 
jamais  dit  de  mal  d'un  patriote,  et  qu'il  a 
toujours  soutenu  chaudement  le  parti  des 
patriotes,  et  priant  ledit  Gaillard  de  deman- 
der à  Hébert  que  sa  conduite  politique  de- 
puis le  12  juillet  1789  jusqu'à  ce  jour  soit 
examinée,  faisant  observer  qu'il  est  en 
prison  sans  pouvoir  communiquer  avec 
personne,  qu'il  n'est  pas  riche  et  n'a  pour 
vivre  que  son  commerce,  qui  est  aban- 
donné, il  ne  sait  pour  combien  de  temps, 
et  cela  par  suite  de  malentendus. 

4  frimaire  an  II. 
Original  non  signé,  A.  N.,  V  407Î. 

246:).  —  Lettre  adressée  de  Sainte-Péla- 
gie par  F.  Desfieux  au  Comité  révolution- 
naire de  la  section  Le  Pelelier,  se  plai- 
gnant de  la  mise  sous  scellés  de  ses  effets, 
attendu  qu'il  n'a  de  linge  que  pour  2  à 
.3  jours,  dédai'ant  qu'il  n'est  coupable 
d'aucune  coalition,  que  depuis  le  31  mai, 
c'est-à-dire  son  voyage  en  Suisse,  il  n'a 
presque  pas  vu  Proly,  Dubuisson  et  Pe- 
reyra, que  Pioly  ne  loge  plus  dans  sa  mai- 
son et  n'y  couchait  même  plus  deiiuis  deux 
mois,  lorsqu'on  l'a  arrêté,  attestant  son 
patriotisme  et  demandant  à  être  entendu. 
4  frimaire  an  II. 

Original  signé,  A.  N.,  I''  4672. 


2464.  —  Lettre  adressée  de  Sainte-Péla- 
gie par  Desfieux  au  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  Le  Pelelier,  le  priant  de  vou- 
loir bien  presser  la  levée  des  scellés  indû- 
ment apposés  sur  ses  portes,  tandis  qu'ils 
ne  devaient  l'élre  que  sur  ses  papiers,  at- 
tendu (ju'il  manque  de  linge,  n'en  ayant 
pris  que  pour  4  ou  ii  jours,  et  qu'il  y  a 
beaucoup  de  rais  qui  vont  lui  gâter  son 
linge,  priant  les  membres  du  Comité  de 
lui  servir  de  défenseurs  officieux  et  de  dire 
comment  il  s'est  comporté  au  Comité  ré- 
volutionnaire, il  faut,  ajoute  Desfieux,  que  la 
vérité  triomphe  et  que  le  crime  soit  puni. 

9  frimaire  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  F''  4G7'3. 

246o.  —  Lettre  de  Desfieux  au  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  Le  Peletier, 
se  défendant  d'être  un  intrigant,  déclarant 
qu'il  sert  la  Révolution  depuis  le  12  juillet 
1789,  sans  avoir  brigué  aucune  place,  que 
la  section  l'a  nommé  à  son  insu  électeur, 
représentant  à  la  Commune,  et  membre 
du  Comité  révolutionnaire,  cl  recomman- 
dant, si  l'on  fait  des  démarches  en  sa  fa- 
veur, de  faire  en  sorte  de  démontrer  à 
Robespierre  qu'il  a  été  trompé. 
13  frimaire  an  II. 

Original  signé,  A.  N.,  V  4C7'2. 

2466.  —  Lettre  du  citoyen  Eynauii,  de- 
meurant rue  des  Miramionnes,  n°  20,  au 
citoyen  Fouquier,  accusateur  public  du 
Tribunal  révolutionnaire,  affirmant  qu'à 
ses  yeux  Desfieux  est  coupable,  ou  du 
moins  complice  du  projet  découvert,  et  se 
basant  sur  ce  fait  que  le  citoyen  Poirson, 
desa section  (celle  des  Sans-Culottes),  étant 
allé  voir  un  prisonnier  à  Saint- Lazare,  Des- 
fieux se  mêla  à  la  conversation, qui  roulait 
sur  les  mouvements  politiques,  et  entr'au- 
tres  propos  dit  sur  un  ton  menaçant,  il  faut 
une  insurrection,  au  point  que  Poirson  le 
reprocha  à  Desfieux,  en  déclarant  r/îi'i/  ne  le 
crni/ail  pris  plux  patriote  iiuc  le  roi  de  Prusse, 
ajoutant  que  ce  propos,  joint  aux  circons- 
tances connues  de  Fouquier  au  sujet  de  la 
conjuration,  doit  lui  démontrer  que  Des- 
fieux était  instruit  et  complice  de  l'insur- 
rection projeti'e. 

2.Î  venU)Sc  an  II. 

Original  signé.  A.  N..  \\  77,  n"  26. 
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2407.  —  Iléclaralioii  de  Jean  JacijueniiiT, 
ilaé  «Je  27  ans,  liijoulier,  actuelleinenl  dé- 
tenu à  Sailli-Lazare,  rerue  par  Pierre-Noel 
Subleyras,  Tun  des  ju^es  du  Tribunal  rv- 
volulioniiaire.  lequel  a  dit  qu'avant  d'rlre 
à  Sainl-Lazare,  il  a  rie  détenu  pendant 
deux  mois  à  Sainte-Pélagie,  que  Ronsin, 
Pereyra,  Desfieux,  Mollin  et  Duparl  vivaient 
dans  la  mémo  chambre,  et  que  les  quatre 
premiers  étaient  cxlrômemenl  liés,  qu'il 
était  quelquefois  question  au  poêle  et  dans 
la  chambre  de  Ronsin  des  afl'aires  poli- 
tiques, mais  le  déclarant  n'a  pas  été  à  portée 
de  connaître  leuis  propos  intimes;  cer- 
tain Jour  la  conversation  s'engajjea  dans 
sa  chambre  sur  Robespierre  et  Prieur,  ac- 
tuellement juré,  Deslieux,  parlant  de  ce 
dernier,  dit  qu'il  était  sans  caraclèro  et 
fort  dangereux,  qu'il  se  liait  aveug-lémeiil 
à  eux,  en  qui  il  avait  conliance,  qu'il  était 
ami  de  Robcs;'ierre,  et  qu'il  blâmait  ceux 
qui  ne  lui  avaient  lien  fait  et  même 
ceux  «|u'il  ne  connaissait  pas,  le  déclarant, 
«|ui  renarde  Prieur  comme  un  bon  pa- 
Iriole,  prit  sa  défense,  ce  qui  mit  DcsIlcux 
en  méfiance  à  son  égard,  a  même  entendu 
dire  à  l'erovra  qu'il  a>ail  élé  l'un  des  au- 
teurs du  31  mai,  que  l'insurrerlion  n'avait 
pas  eu  lieu,  et  ([ue  si  elle  avait  été  exécu- 
tée comme  elle  avait  été  méditée,  il  ne 
devrait  exister  ni  Convention,  ni  autorités 
constituées;  dans  une  aulre  conversation, 
où  il  était  (pieslion  de  inii-urs,  lleslieux 
ayant  tenu  des  propos  très  iléplarés,  le 
déclarant  lui  observa  qu'il  avait  tort  de 
vouloir  avilir  la  Réoubllquc  dans  lni|uelle 
li's  nuriirs  seraient  tombées  à  un  pareil 
ile^ré,  lleslieux  répliqua  :  Jr  veux  (/«c  /•'*■ 
climat  en  viennent  nu  point  que  le  pi'rc  (. . . 
SH  fille  au  coin  iriinc  home  el  même  sur  le 
Pont  Neuf.  Quel<|ue  temps  après  l'arrivée 
de  Roiisin  h  Saiiile-Pélagie.b»  iinnimé  D.i- 
xieux  lui  a  dit  (pi'il  se  formait  diiiis  la 
prison  entre  Ronsin,  Keslb-iix,  Pereyra, 
Mnllin  el  Dubuisson  un  complot  contre  a 
(Convention,  b'  (loniilé  de  sitrelé  générale 
l't  Robes(iierre,  ei  lui  fil  même  dire  un 
jour  par  (V'/erés  de  faire  si-mblanl  de 
ilenner  dans  le  complot,  en  lui  prometlant 
une  rnrie  du  C.omilé  de  silrelé  générale, 
qui  le  inetlrnil  à  l'abri  dos  dénonciations 
c|u'il  pourrait  faire,  mais  le  déclarant  ré- 


pondit qu'il  n'avait  pas  besoin  de  cette 
carte  et  que  par  tous  les  moyens  possibles 
il  tâcherait  de  déeou\rir  ce  qui  pourrait 
être  contraire  à  la  patrie,  qu'il  a  entendu 
dire  qu'il  avait  été  ilressédes  listes  de  pri- 
sonniers par  catégories,  que  Mulliii  lui  a 
dit  que  le  Comité  de  srtrelé  générale  était 
gangrené  d'aristocratie,  et  une  autre  fois 
((ue  le  Comité  serait  bientôt  changé  et  que 
dans  peu  il  y  aurait  ilu  nouveau,  ajoulant 
qu'il  fallait  un  31  mai  et  (|u'on  serait  bien 
surpris  quand  on  verrait  Robespierre  el 
tant  d'autres  sur  le  pot.  Ce  qui  a  donné  des 
soupçons  au  déclarant,  c'est  que  Dubuis- 
son, quoique  au  secret,  obtenait  quelques 
heures  de  liberté  et  les  passait  assidue- 
ment  avec  Ronsin,  Deslieux  el  autres,  et 
que  souvent  les  uns  et  les  autres  se  reii- 
tlaient  dans  le  chambre  des  frères  Frey. 
beaux-fréres  de  Chabot,  et  y  conversaient.... 
A  Saint-Lazare,  .\nacharsis  ClooLs  lui  a 
dil  que  Robespierre  l'avait  fait  arrêter, 
pan  e  qu'il  avait  la  coiiliancc  du  peuple, 
qu'il  avait  été  nommé  présiiient  des  Jaco- 
bins et  qu'on  craignait  qu'il  ne  le  fiU  de 
la  Convention  iialionale,  que  Robespierre 
avait  donné  léle  baissée  dans  ce  parti, 
mais  que  bientôt  lui  ne  serait  plus  détenu, 
malheur  à  ceux  <|ui  auraient  trempé  dans 
ce  complot,  et  il  parla  dans  le  même  mo- 
ment de  Ronsin, disant  iju'il  était  le  pati  iote 
le  plus  pur,  dans  la  même  convei-sation 
Clools  ajoutait  que  Robespierre  était  sou- 
verain, mais  que  cela  cesserait  sous  peu, 
«pie  .sa  maladie  n'était  qu'une  rhiiiière  el 
ipie  ceux  qui  l'avaient  certifié  ultrarévo- 
liilionnaire  n'étaient  (|ue  des  ullra-Rrisso- 
liiis;  que  Pereyra,  dans  dill'érenles  cir- 
constances, a  déclaré  (|u'il  rumplail  les  mi- 
nutes de  sa  délenlion  et  ()ue  lorsqu'il 
serait  sorti,  il  en  feniit  guillotiner  autant 
qu'il  y  était  resté  de  miiiulcs;  «pie  la  nou- 
velle «le  l'iiicarci''rati«iiido  Riuisin  et  de  si's 
amis  a  attristé  Pereyra  et  autres,  ipi'ils  ont 
«epeiidanl  nITerlé  le  Iciulemaiii  «le  faire 
courir  dans  la  maison  une  lettre,  i|ui  pa- 
raissait iiisiiiu«-r  «|ue  1,1  femme  il«<  Pereyra 
ronllail  à  son  mari  qu«'  lui  et  Desfieux  n'a- 
vaient ]ias  ilo  plus  cruels  eniK'mis  «pie 
Ronsin,  et  que  c'étaient  eux  <|iii  «levaient 
être  sacrifiés  les  premiers,  que  depuis 
celte  ménii-  arrestation,  parlant  avec  Cloots 
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de  l'affaire  de  Ronsiii,  celui-ci  lui  a  dit  que 
cette  affaire  traiuait  en  longueur  et  ([ue 
par  ce  moyen  l'opinion  changeant  eu  fa- 
veur des  détenus,  ils  pourraient  en  sortir. 

28  ventôse  an  II. 
Original  signé,  A.  A'.,  W  78. 

■2468.  —  Interrogatoire  sommaire  subi 
devant  Claude-Emn;anuel  Dob.'sent,  juge 
au  Tribunal  révolutionnaire,  en  présence 
de  Jean-Baptisle  Tavernier,  conimis-gref- 
lier  du  Tribunal,  par  François  Desfieux, 
âgé  de  39  ans,  né  à  Bordeaux,  demeurant 
à  Paris,  rue  des  Filles-Saint-Thomas,  mar- 
chand de  vins  de  Bordeaux,  extrait  de  la 
maison  de  Saint-I.azarc,  auquel  il  est  de- 
mandé s'il  a  conspiré  contre  la  Républi- 
que, a  répondu  jamais,  et  s'il  a  fait  (  hoix 
d'un  conseil,  a  répondu  qu'il  s'en  rappor- 
tait au  Tribunal,  en  conséquence  lui  a  été 
désignée  la  personne  de  Cliauveau  La- 
gardi,  avec  ordonnance  du  juge,  portant 
que  ledit  Desfieux  sera  écroué  à  la  Con- 
ciergerie, comme  prévenu  de  conspiration 
contre  la  République. 

30  ventôse  an  II  (G  ticures  de  relevée). 
Original,  signé  de  F.  Desfieux,  Dobsent,  Ta- 
vernier, A.  A'.,  W  78. 

2469.  —  Procès-verbal  de  transport  de 
Pierre-Nicolas  Vergne  et  Nicolas  (lourgue- 
chon,  membres  du  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  Le  Peletier,  au  domicile  de 
François  Dosfieux,  marchand  de  vins  de 
Bordeaux,  condamné  à  la  peine  de  moit 
par  le  Tribunal  révolutionnaire,  rue  des 
Filles-Saint-Thomas,  w  28,  au  deuxième 
étage,  dans  un  appartement  qui  avait  été 
occupé,  tant  par  ledit  Desfieux  que  par 
Proly,  apposition  des  scellés  sur  des  ar- 
moires et  un  coffre,  et  description  des 
effets  restés  en  évidence,  laissés  à  la  garde 
de  Paulin  Blanchard,  tonnelier  et  homme 
de  confiance  dudit  Desfieux. 

5  germinal  an  II. 

Original  signé,  A.  A'.,  F''  4G72. 

g.  Ci.ooTS  (Jean-Bapti.stc,  se  di.saiit 
Anacharsis),  homme  de  lettres,  ex- 
député à  la  Convention  nationale. 

2470.  -~  Lettre  d'Anacharsis  Clools  à 
son  oncle  le  chanoine  Pauw,  lui  marquant 


qu'il  ne  serait  pas  surpris  si  Xanlen  et 
Cléves  envoyaient  dansdeux  mois  leurs  dé- 
putés à  Paris,  dont  certainement  son  oncle 
sera  du  nombre,  déclarant  que  la  devise 
adoptée  par  les  Français  :  PaU-  aux  chait- 
mU-res, guerre  au-cchfitcawi:, fera  réfléchir  les 
tyrans,  que  l'ardeur  des  gardes  nationales 
et  des  troupes  de  ligne  est  incroyable,  et 
que  les  généraux  ont  de  la  peine  à  conte- 
nir la  bravoure  d'une  nation  régénérée  et 
indignée,  demandant  à  son  oncle,  qui  doit 
causer  avec  les  paysans,  quelle  idée  le 
peuple  Clévoisse  fait-il  de  ce  qui  se  passe; 
que  dit-il?  qu'espèret-il?  sera-t-on  bien 
reçu  dans  ce  pays?  et  le  priant  de  lui  ré- 
pondre à  ce  sujet  longuement  et  en  délai). 

22  janvier  1792. 
Minute,  delà  main  d'Anacharsis  Clootp,  A .  A'. , 
F'  46i9. 

2471.  —  Lettre  d'Anacharsis  Clools  à 
son  oncle,  M.  Clœtiug  van  Westenappel,  à 
Vegtoever-les-Maarssen  (\Yechtnever),  près 
d'Utrecht,  lui  adressant  ses  condoléances  à 
l'occasion  de  la  mort  de  M"«  van  de  Mortel, 
aussi  indulgente  que  ve.-tueuse,  qui  ne  con- 
fondait pas  la  religion  avec  la  superstition,  ni 
la  piété  avec  l'intolérancer,  qui  savait  que  la 
foi  est  vaine  sans  l'espérance  et  la  charit», 
cl  qui  réussira  peut-être  mieux  auprès  de 
Dieu  que  des  hommes.  Dieu  étant  moins 
exigeant  et  plus  miséricordieux  que  ses 
créatures,  dont  la  meilleure  pèche  sept 
fois  par  jour,  annonçant  que  M.  Valkenaer, 
ci-devant  professeur  de  droit  public  à 
Francker  et  actuellement  citoyen  français, 
lui  remettra  son  cachet  armorié,  dont  il 
a  fait  cadeau  à  son  frère,  et  le  priant  de 
convertir  en  louis  d'or,  que  rapportera 
M.  Valkenaer  à  son  retour  en  France,  ses 
couverts  d'argent,  surchargés  d'armoiries 
inconslitutionnelles. 

Avril  1792. 
Minute,  de  la  main  d'Anacharsis  Clools,  A.  A'., 
F'  4649. 

2472.  —  Lettre  d'Anacharsis  Cloots  à  la 
chevalière  d'Eon,  invitant  l'héroine  de  son 
siècle  à  mettre  le  sceau  à  sa  gloire  ci} 
s'armant  de  pied  en  cap,  conmie  Talostris 
et  Jeanne  d'Arc,  pour  aider  à  délivrer  le 
monde  de  la  race  infernale  des  tyrans,  lui 
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ri'pro.  Iianl  diî  préférer  les  aluurs  dune  loi- 
lelle  aux  armes  victorieuses  d'Achille, 
l'adjuraiU  de  marcher  au  secours  de  sa 
pairie  el  l'assurant  qu'une  phalange  d'ama- 
jioiies  volera  sur  ses  pas  contre  les  oppres- 
seurs du  genre  humain. 

!•:   mai  de  l'an  4  (1792) 
Minute, de  la  main  d'Anacharris  Clools,A.\  , 
F  •  4649. 

2473.  _  Lettre  d'Anacharsis  Cluols  à 
Sophie  Arnould,  membre  de  l'Académie 
de  musique,  déclarant  à  l'aimable  Sophie 
qu'il  la  regrette  trop  pour  l'oublier,  qu'il 
ne  rencontre  jamais  quelqu'un  de  leur 
connaissance  sans  demander  de  ses  nou- 
velles, qu'il  voudrait  avoir  le  temps  de  lui 
écrire  fréquemment  et  longuement,  qu'un 
voyage  à  Lur.arches  roule  dans  sa  léle  et, 
en  attendant  un  roulement  plus  réel,  il 
l'embrasse  de  tout  son  cœur. 

22  mai  1792. 
Minute, de  lamaind  .\nacliarsis  Clools. -4.  .V., 
F'  4619. 

•2V7V.  —  Lettre  d'Anachai-sis  Clools  à 
Julie  Talma,  rue  Chantereine-Mirabeau, 
s'excusnnt  de  ne  pouvoir,  ce  dimanche, 
lui  présenter  ses  hommages,  le  dimanche 
étant  vraiment  pour  Anacharsis  Cloots  un 
jour  saint,  puisqu'il  le  consacre    à  Julie 

Cornélie. 

8  juillet  1792. 
Minu'«,dela  main  il' Anacharsis ClooU«,jA.  S., 

V  46 i y. 

2',7r,.  —  Lettre  d"Anacliarsi.s  Clools  i  la 
chevalière  d'Eon,  h  Londres,  lui  marquant 
que  la  Franco  applaudit  ;\  sa  fureur  guer- 
rière, el  qiK-  les  lenteurs  du  Comité  mili- 
tiiire  dans  l'affaire  qui  la  concerne  lui  at- 
lirenl  souvent  des  reproches,  la  conviant 
de  venir  à  Paris  el  de  paraître  h  la  barre 
de  l'auguste  Sénat,  oii  sa  présence  excitera 
un  enthousiasme  général  el  fera  voler  sa 
demande  par  acclanialion. 

H  jiiill.'i  17'.);'. 
Minulo.du  la  main  il'.XnaclittrNis  (Jloi^l-,  A.  A'.. 

VI  J6J9. 

247ft.  —  Lettre  ile  recommandation  en 
fnvcnr  d'Auguste  Hanican,  homme  du 
14  luillnl,  genrlnrnie  réfornié  n»\\»  l'uni  ien 
régime,   ndroBoée    n   Condorcl   par   Ana- 


charsis Clools,  qui  déclare  que  ce  guerrier 
pétitionnane,  dont  les  servîtes  militaires 
et  révolutionnaires  ont  été  méconnus  par 
le  roi  de  France,  qui  a  été  évincé  par  les 
ministres  feuillants,  n'aurait  besoin  d'au- 
cune recommandation,  si  le  chilleau  des 
Tuileries  n'existait  pas. 

24  juillet  1792. 
Minute,    de    la   main    d'.Xnacharsis    Clool*. 
A.  N.,  V>  464it. 

2477.   —    Lettre    d'Anacharsis  Cloots  a 
son  ami  Rongiès,  déclarant  qu'il   se  rési- 
snera  à  ne  le  revoir  que  dans  un  an,  si  ce 
délai  le  ramène  à  Paris  en  qualité  de  très 
honoi-able   membre  de  la  législature  pro- 
chaine, compl.ml  bien  que  ses  concitoyens 
vondionl  illustrer  l'Aveyron.  lui  marquant 
que  les  aristocrates  afiluent  par  milliers  à 
Paris,   où   les    luMels  garnis   regorgent  de 
familles   émigraiites.    «[ue    l'on  compte  .i 
Paris  60,IM)0    prêtres    insermentés,    sans 
préjudice  de  la   foule  des  roÉiins  el   des 
chevaliers,  mais  que  le  patriotisme  est  ici 
dansioulesa  vigueur,  que  les  bannières 
tricolores  Uoltenl  partout,  que  l'on  joui- 
rail  d'un  parfait  repos  sans  la  LisU-  civile 
et  sans  les  Cordiliers.  double  Iléau  qui  tend 
vers  le  même  but;  observant  que  Robes- 
pierre, qu'on  accuse  d'élre  le  chef  des  fac- 
tieux,   n'en     est    vraisemblablement    que 
l'instrument  aveude,  ijuc  le   personnage 
est  connu;  si  quelque  chose,  ajoute  Ana- 
charsis C.lools.  iiouvail  faire  In   satire  du 
meilleur  des  peuples,  ce  serait  l'engoue- 
ment des  tribunes  pour  un  orateur  empi- 
rique, ce  délire  est  fomenté  par  la  Cour 
qui  paye  lesapplauilisseurs  de  Robespierre 
et    les   hueurs    de    Rrissol.  Ileun-usemenl 
que  les  écrivains  patriotes  font  ouvrir  les 
yeux  au  srrvuin  pcriis  el  l'ambitieux  tribim 
va   tomber  aussi   bas  que  ses   lalenls.  le 
rrôilit  de  ce  Tartuffe  est  la  hont<-  de  notre 
Révolution,  «est    un  des  mille   llé.nux  qui 
siirtenl   du   palais  des  Tuileries,  lanl  que 
ce   funi'sle  cliAli-au  existera,  noln*   exis- 
tence sera  houleuse   et    précaire.   Le    roi 
Louis  Wl  et  le  roi   Robespierre   sont   de 
vrais  héros,  car  il»  sont  plus  redoutables  A 
la  France  «pie  les  armées  autrichiennes  el 
prussiennes.  Supprime/,  la    Liste  civile  el 
no»  deux  roi»  tomberont  par  terre,  et  ton» 
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nos  ennemis  seront  exleiminés  ou  con- 
vertis. Peut-èlre  Robespiere  ne  se  doule- 
t-il  pas  de  l'action  magique  de  la  Liste  ci- 
vile, dont  il  est  ou  le  pensionnaire  ou  le 
mannequin,  ou  l'un  et  l'autre. 

A  propos  de  factieux,  Anacharsis  Cloots 
recommande  à  son  ami  Rongiès  d'étudier 
l'ouvrage  de  l'abhé  Auger  sur  la  Constilu- 
tion  des  Romains,  ouvrage  à  l'ordre  du  jour, 
car  c'est  le  moment  de  s'élever  à  la  gran- 
deur romaine,  les  Carthaginois  commen- 
ceront par  nous  battre,  mais  avec  du  cou- 
rage et  de  la  fermeté,  Rome  englobera 
Cartilage,  La  Fayette  sera  notre  Fabius; 
vivre  libre  ou  mourir  est  la  devise  éternelle 
des  Français,  vivre  esclave  cl  mourir  est  la 
devise  éphémère  de  nos  ennemis. 

Sans  dale  (avant  le  10  août  1792). 
Minute  incomplète,  de  la  main  d'Anacliarsis 
Cloots,  A.  N.,  F'  4649. 

2478.  —  Lettre  d'Anacliarsis  Cloots  à  son 
ami  Rongiès,  s'excusant  de  son  silence  épis- 
lolaire  qu'explique  la  journée  du  10  aoiM, 
parce  qu'il  s'agissait  du  salut  public,  et 
qu'il  n'a  pas  peu  contribué  à  dévoiler  les 
trahisons  royales  cl  à  préparer  les  esprits 
à  un  meilleur  ordre  de  choses,  déclarant 
que  la  victoire  est  complète  et  que  sa  sa- 
tisfaction sera  entière,  si  les  concitoyens 
de  Rongiès  l'envoient  à  la  Convention  na- 
tionale, que,  quant  à  lui,  certaines  forma- 
lités domiciliaires  lui  manquent  pour  être 
éligible,  grâce  aux  idées  étroites  des  nobles 
constituants,  que  d'ailleurs  son  indépen- 
dance ne  saurait  s'accommoder  du  régime 
d'une  fonction  quelconque,  qu'il  préfère 
exercer  une  magistrature  inamovible,  vo- 
lontaire, prenant  ses  vacances  à  sa  guise, 
d'autant  que  personne  ne  lui  reprochera 
de  voler  les  honoraires  de  sa  charge,  ter- 
minant en  embrassant  très  cordialement 
son  ami,  au  chant  du  ('a  ira. 

21  août  1792. 
Minute,  de  la  main  il'.\nacharsis  Cloots,  A.  A'., 
F^  4G49. 

2479.  —  Lettre  d'.Xnacharsis  Clools,  mem- 
bre de  la  Convention  nationale,  au  citoyen 
Potereau,  négociant  à  Amsterdam,  ami 
des  bons  patriotes  et  dont  le  civisme  ne 
s'est  pas  démenti   depuis  le  cominence- 


raent  de  la  glorieuse  révolution,  lui  recom- 
mandant le  citoyen  Genest,  ministre  plé- 
nipotentiaire de  la  République  française, 
qui  se  charge  de  lui  faire  connaître  un  très 
aimable  patriote,  bien  supérieur  aux  ci- 
devant  Excellence. 

16  octobre  1792. 
Jlinute.de  la  main  d'Anacliarsis  Cloots,  A. /V., 
F"  4649. 

2480.  —  Lettre  de  l'Orateur  du  genre 
humain,  Anacharsis  Cloots,  à  Dumouriez, 
vainqueur  des  Prussiens,  des  Hessois,  des 
.autrichiens  et  autres  rebelles,  général  du 
genre  humain,  signalant'  à  son  attention 
riilandais  Ward  et  le  Prussien  (ieresheim, 
qui  sont  animés  d'un  zèle  révolutionnaire 
et  civique,  dont  les  talents  seront  funestes 
à  la  cause  des  rois,  et  exprimant  le  vœu 
que  Dumouriez,  amant  de  la  victoire,  ne 
tarde  pas  à  former  les  départements  de 
l'Escaut,  de  la  Lys,  de  la  Meuse  inférieure, 
de  la  Moselle  inférieure,  de  l'Yssel,  des 
Rouclies-du-Rhin,  etc. 

16  octolire  1792. 
Minute,  de  la  main  d'.^nacliarsis  Cloots,  A .  N., 
F"  4G49. 

2481.  —  Lettre  d'Anacharsis  Cloots  à 
Roland,  ministre  de  l'intérieur,  accusant 
réception  de  la  lettre  qui  lui  annonce  offi- 
ciellement que  la  République  indivisible 
l'a  placé  au  rang  de  ses  citoyens,  et  espé- 
rant que  le  reste  du  monde  voudra  s'éle- 
ver au  niveau  du  peuple  français  pour  ne 
former  qu'une  seule  famille,  la  société  du 
genre  humain. 

20  octobre  1792. 
Minute, de  la  main  d'Anacliarsis  Cloots,  A.  JV., 
F'  4G'i9. 

2482.  —  Lettre  d'.\nacharsis  Cloots, 
membre  de  la  Convention  nationale,  aux 
habitants  de  la  commune  de  Huiles,  dis- 
trict de  Clermont,  ses  braves  commettants, 
annonçant  (jue  la  Convention  a  chargé  le 
Comité  d'agriculture  de  s'occuper  de  leurs 
affaires  et  que  les  républicains  répareront 
les  injustices  des  royalistes,  les  adjurant 
de  vivre  en  bons  citoyens,  d'oublier  les 
vieilles  querelles,  tous  étant  égaux  devant 
la  loi,  si  les  uns,  dit-il,  sont  plus  riches, 
les  autres  sont  plus  industrieux,  chacun 
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ayant  ses  qualiU'-s,  el  déclarant  qu'il  ne 
faut  songer  qu'à  venger  la  nation  entière 
des  injures  de  la  tyrannie  européenne. 

20  o.;lobre  179-2. 
Minute, de  la  main  d'Anacharsis  Cloots,  .4..V., 

V  4619. 

2483.  —  Lettre  d'Anacharsis  Cloots  au 
citoyen  Mayer,  exprimant  le  regret  de  ne 
pouvoir  recevoir  n  un  frère  qui  vaut  sans 
doute  mieux  que  lui,  mais  qu'il  ne  con- 
naît pas  et  n'a  pas  le  temps  de  connaître  », 
déclarant  que  c'est  au  minisire  à  donner 
audience,  que  quant  ;'i  lui.  il  appartient  à 
ses  commettants  en  masse. 

20  octobre  1792. 
Minute, de  la  main  d'Anacliarsis Cloots, . A.  A\, 
F"  40i9. 

2481.  —  Lettre  d'Anacliarsis  Cloots. 
membre  de  la  Convention  nationale,  au 
victorieux  Custine,  dérlarant  qu'il  sera 
reçu  triomphalement  après  l'insurrection 
des  élcctorats  du  Rliin,  du  Mein  et  de  la 
Moselle,  le  priant  de  faire  sentir  à  «  nos 
voisins  affranchis  »  combien  la  division 
déparlemenlable  est  préférable  au  système 
si  discordant  de  petites  républiques  fédé- 
ratives,  alliées,  protégées,  lui  atlrcssant  un 
exemplaire  de  sa  Ràpulitiquc  unirerscllc, 
qu'il  pourra  faire  traduire  en  allemand, 
ainsi  que  son  IHscnurs  sur  Guteiiiberg  de 
.Mayence,  dont  ('usiine  enverra  sans  doute 
l'urne  funéraire  avec  la  fameuse  Rible. 
afllrmant  que  son  initiative  suffira  à  un 
homme  de  sa  trempe  dont  l'esprit  est 
aussi  pénétrant  que  juste,  et  terminant  en 
embrassant  avec  transport  le  citoyen  sol- 
dat. 

20  nclobre  1792. 

Minute,  «le  la  main  d'Anacharsis  riool»,  A ,  A'. , 

VI  4019. 

2485.  —  Lettre  d'Anacharsis  Cloots  à  la 
citoyenne  I Viser- llerensherg,  veuve  d'An- 
toine -  Adolphe  {''enquières,  maréchal  de 
camp,  à  Chaton,  l'assurant  que  son  procès 
aura  une  issue  heureuse,  le  temps  étant 
passé  où  II!  fort  iqtprini  lit  le  faible,  i|ue 
sa  sanlé  el  ses  orcupalions  ne  lui  permet- 
tent pas  d'aller  la  voir,  une  dislance  de 
.')  lieues  l'épouvante,  tandis  ((u'autrefois  il 
faisait  sans  hésiter  des  voyages  de  ;»,(MI0 


lieues,  .ijoulant  que  si  le  Souverain  ne  le 
retenait  pas  à  son  poste,  il  se  ferait  un 
devoir  de  servir  de  défenseur  officieux  à 
une  dame  étrangère,  et  irait  plaider  sa 
cause  au  tribunal  de  son  arrondissement. 

16  novembre  1792. 
Minute,  de  la  main  d'.Vnacharsis  Cli'Ol-î.  A .  S  . 
F'  1049. 

2486. —  Lettre  d'.Xnacharsis  Clools,  ora- 
teur des  Sans-culottes,  au  général  Dumou- 
riei,  toujours  victorieux,  apôtre  comme  lui 
de  la  République  universelle,  lui  adressant 
des  imprimés  antifédéralistes  à  l'usage  des 
gazetiers  el  des  pcup'es  délivrés  par  ses 
armes  invincibles, montrant  l'ulililéde  faire 
réimprimer  à  Rruxellesou  à  Liège  .son  /)'.<- 
cours  sur  Gullcmlicrii.  et  comme  Dumouriez 
va  se  diriger  sur  Coblentr.,  lui  recomnian- 
dantson  pays  deClèvesetsa  llrjiuliliiui' uni- 
verselle, déclarant  i|ue  sans  aucun  doute  il 
va  prendre  la  Hollande  en  traîneaux  et  faire 
son  carnaval  à  .\n\sterdam,  rappelant  qu'il 
faut  le  déparlement  des  Rouches-du-Rliin 
pour  faire  pendant  à  celui  des  Rouchcs- 
du-Rliône,  el  priant  le  nouveau  Messie, 
libérateur  du  genre  humain,  de  ne  pas  ou- 
blier les  imprimeurs  el  les  traducteurs. 

2  décembre  1792. 
Minute,  de  la  main  d'Anacliar»is  Clooti',  .\ .  .V  , 
F"  4619. 

2(87.  —  Lettre  d'Anacharsis  C.lools, 
membre  de  la  Convention  nationale,  à  son 
frère  unique,  à  Cnadenthal  près  de  ('.lèves, 
le  félicitant  de  cultiver  la  terre,  ce  qui  est  le 
vrai  bonheur,  annou(;aiit  qu'il  s'est  acheté 
une  retraite  champêtre,  à  12  lieues  de  Pa- 
ris, pour  échapper  de  temps  à  antre  au 
tourbillon  immense  de  la  capitale,  qu'il  a 
loué  h  bail  un  bel  apparlemeul.nK*  de  Mé. 
nars.  n°  iiOt,  mais  (|ue  son  inidiiiier  est  un 
peu  trop  magnifique  pour  un  Saus-ciilolte, 
ajoutant  c|u'il  mène  la  vie  d'un  curé  gro> 
décimateur,  avec  de  boinies  fermes  et  de 
jolii-s  fermières,  el  conwne  son  temps  est 
absorbé  par  une  foiuMion  très  pénible,  di- 
sant ipi'il  abrège  la  conversation  on  lui 
souhaitant,  ainsi  qu'à  sa  femme  el  h  ses 
l'iifiiiits.  une  hi'ureuse  année. 

2  ij.invi.r)  1793. 
Minulr.dc  1.1  ro.iin  d'Anarhnri>isClix>l>,  A.  .\  , 
F'  «61 9 
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2488.  —  Lettre  d'AnachaisisCloots,raem- 
lire  de  la  Convention  nationale,  à  sa  pa- 
rente la  ciloyenne  Feuquières,  née  Belser- 
Berensberg,  à  Cliatou,  lui  demandant  si 
file  veut  convertir  sa  demeure  en  prison 
et  soutenir  un  siège  contre  les  aristocrates 
idolâtres  et  les  patriotes  ombrageux,  en 
ce  cas  qu'elle  prenne  chez  elle  les  enfants 
du  dernier  roi,  mais  à  condition  d'attendre 
qu'on  les  lui  donne,  parce  que  la  de- 
mande à  elle  seule  excilerait  des  soup- 
çons fâcheux. 

23  janvier  1793. 
Minute,  delà  main  d'.\nacliar.sisClools.  A.  jV., 
F"  4649. 

2489.  —  Lettre  d".\nacharsisClools,  mem- 
bre de  la  Convention  nationale,  à  la  ci- 
toyenne Beauharnais,  actuellement  à  Lyon, 
la  remerciant  de  son  bon  souvenir,  que  lui 
a  transmis  ■■  le  municipe  Corbière  >■.  au- 
quel il  est  très  sensible,  la  félicitant  d'èlre 
guérie  des  préjugés,  dont  la  raison  saf- 
llige  et  que  la  Nation  proscrit  à  jamais,  de 
devenir  républicaine  et  de  mériter  ainsi 
l'estime  de  tous  les  bons  citoyens,  en  mar- 
chant droit  dans  la  route  civique. 

1-2  février  1793. 
Minute,  de  la  main  d'Anacliarsis  Cloots,  A .  .Y. , 
F''  4649. 

2490.  —  Lettre  d'Anacliarsis  Cloots  à  son 
ami  Cremer,  le  mettant  en  garde  contre 
un  certain  de  Beaumont  et  l'engageant  à 
ne  pas  être  dupe  des  déserteurs,  des  aven- 
turiers, des  criminels  de  lèse  nalion,  dé- 
clarant que  son  propre  frère  a  commis 
une  grave  imjirudence  en  donnant  asile  à 
un  prêtre  émigré,  et  que,  malgré  l'espèce 
de  sauvegarde  qu'il  lui  a  envoyée,  aucune 
force  humaine  ne  pourra  préserver  Gna- 
dendaal  du  pillage,  si  ce  transfuge  n'en 
sort  pas  sur-le-champ,  et  manifestant  l'es- 
poir qu'Amsterdam,  Paris  et  Uorsteii  fe- 
ront incessamment  partie  de  la  même 
République. 

17  février  1793. 
Minute,  de  la  main  d'Anacliarsis  Cloots,  A.. V., 
F"  46 i9. 

2491. —  Lettre  d'.\nacharsis  Cloots  au 
citoyen  Câblé,  rue  d'Anjou-Saint-IIpnoré. 
n"  926,  joignant  ses  regrets  à  ceux  de  la 
T.  X. 


famille  Quinette  et  de  ses  amis,  pour  la 
perte  d'une  excellente  citoyenne. 

26  février  1793. 
Minute,    de    la    main    d'Anacliarsis    Clools, 
A.   N.,   F'  4649. 

2492.  —  Requête  de  l'Orateur  du  genre 
humain,  ,\nacharsis  Clools,  membre  de  la 
Convention  nationale,  aux  soldais  de  la 
République,  leur  rappelant  que  son  ber- 
ceau est  à  Gnadendaal  près  de  Clèves,  et 
recommandant  à  leur  loyauté  la  maison 
de  si  famille,  qui  n'a  pas  élé  inutile  à  la 
cause  qu'ils  défendent  avec  tant  de  gloire, 
puisqu'ils  ont  vaincu  les  oppresseurs  de 
son  pays  natal. 

An  II  (février  1793). 
Minute,    de    la    main    d'Anacliarsis    Clools, 
A.  N..  V  4649. 

2493.  —  Lettre  d'.\nacharsis  Cloots, 
membre  de  la  Convention  nationale,  à  la 
citoyenne  ForbinJanson,  rue  Saint-Guil- 
laume, Faubourg  Saint-Germain,  lui  mar- 
quant qu'après  avoir  consulté  ses  collègues 
du  département  de  l'Oise,  il  estime  qu'il 
agirait  contre  sa  conscience  en  faisant  la 
moindre  démarche  en  faveur  d'une  famille 
qui  lui  parait  évidemment  émigrée,  qu'il 
serait  méprisable  à  ses  propres  yeux,  en 
sacrifiant  les  intérêts  de  la  République  à 
ceux  de  ses  ennemis,  que  d'ailleurs  les 
biens  que  M.  Forbin-Janson  possède  en 
Allemagne  le  dédommageront  de  la  con- 
fiscation de  ses  biens  en  France. 

14  mars  1793. 
Minute,    de    la    main    d'.\nacliarsis     Clools, 
A.   N.,  V  'i6'i9. 

2494.  —  Lettre  d'.\nacliiirsis  Cloots  au 
colonel  Heyden,  déclarant  que  tout  le 
monde  rend  justice  à  sa  légion,  aussi  pa- 
Irioto  que  brave,  et  que  l'aimable  citoyenne 
Ilyndcl  lui  dira  que  la  Convention  et  le 
Comité  savent  apprécier  ses  talents  mili- 
laires  et  ses  vertus  civiques,  et  ayant  la 
conviction  qu'il  trouvera  un  calme  parfait 
dans  la  Vendée  et  que  sa  présence  en 
imposera  aux  Anglais. 

22  avril  1793. 
Minule,    de    la    main    d'AnacIiarsi-i    Cloot?, 
A.  N.,  F'  4619. 
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219").  -  -  l.etlre  d'Anaeliarsis  Clools  à 
son  collègue  Marnl,  prolcslanl  conlre  l'as- 
K:?rlion  du  n°  l'j:»  ilc  son  journal,  iiui  peut 
donner  lieu  à  divers  conimenlaires,  d'après 
laiiiielle  Lebrun  aurait  pavé  les  impres- 
sions de  Clools  pour  s'en  faire  un  ;inii  dans 
le  Comilé  diplomatique,  déclarant  que  c'est 
uniquement  dans  un  but  de  propagande 
et  nullement  pour  capler  son  amitié  que 
Lebrun  a  donné  une  nouvelle  édition  de 
ses  Adrei>ses  nu.r  Bi'lgrs.  (W.r  Hn'nvr/s,  aux 
Piémonlfiis ,  aux  Cosmopoliles,  rappelant 
qu'il  n'a  pas  attendu  la  retraite  de  M.  et 
.Madame  Itoland  pour  démasquer  ces  deux 
monstres,  ajoutant  que  s'il  coimaissail 
quelque  fait  à  charge  contre  le  ministre 
des  affaires  élran;jères,  il  en  ferait  conli- 
dence  au  public  avec  sa  naïveté  ordinaire, 
<iu'à  la  vérité  il  n'a  jamais  dîné  ni  chez 
l.ebiun,  ni  avec  Lebrun. 

15  mai   1793. 
Minule,    de    la    m.iin    il'Anacharsis    Clools, 
A.  N.,  F' 4619. 

2490.  —  Lettre  du  C.omité  de  surveil- 
lance de  1q  section  du  Temple  au  Comité 
de  silreté  générale,  accompagnant  l'envoi 
d'une  lettrée  l'adresse d'.Xnacharsis  Clools, 
se  trouvant  dans  un  billet  envoyé  des  fron- 
tières du  Nord  par  le  citoyen  Charton  au 
citoyen  Simon,  de  leur  section,  observant 
que  le  [lalriotisme  d'.Vnacharsis  Cloots  est 
connu,  mais  qitc  dans  les  moments  de  ré- 
volution la  déllance  est  une  verlu  républi- 
caine. 


5*  jour  dp  la  2'  iliïcade  Ju  3"  mois 

|I5  frimaire  an  II). 
Original  «igné,  A.  A'.,  I'"  10*9. 


•  l'an  ' 


2407.  —  Procrs-vcrbiil  de  transport  des 
ritnypns  (lillet  et  Dorté,  cnmroiss.'iii'es  du 
Comilé  révoltdiiinnaire  de  la  srclion  de 
riiiilé,  ri'ipiis  par  b's  lilnycns  J.-R.  Mar- 
tin et  Lninit,  socrélaires-rommi»  du  Co- 
milé do  RÙrelé  générale,  au  domicile  du 
citoyen  Anarharsis  C|ool.<t,  député  de  la 
Convention  nationale,  qu'il.»  ont  trouvé 
couché  dans  une  rlinmbre  prenant  jour 
.sur  la  rue  do  M>''n.'irs,  exnnien  des  papiers 
trouvés  dans  un  secrétaire  de  bois  d'ara- 
jon,  dont  ont  été  extraits  ceux  qui  <uit 
paru  suspecl.-<,  et  ilaus  une  romiiiode   di' 


bols  de  rose,  qui  ne  renfermait  que  des 
papiers  relatifs  à  1a  qualité  de  député 
d'Anaeliarsis  Cloots,  avec  quelques  letti-es, 
apposition  des  scellés  sur  In  porte  de  la 
chambre  à  coucher,  perquisition  dans  le 
salon  et  la  salle  à  manger  et  apposition 
des  scellés  sur  des  commodes  remplies  de 
linge  et  d'elfets,  sur  des  armoires  et  en- 
coignures contenant  des  livres  et  bro- 
chures ayant  rapport  aux  fondions  de 
Cloots,  ledit  procès  verbal  clos  par  la  mise 
en  état  d'arrestation  dudil  .Xnacharsis 
Cloots. 

8  nivuse  an  II  (!   heure  i  3  h.  l/'2  du  malin). 
Original  signe,  A.  .Y.,  F'  4649. 

2498.  —  Manifeste  adressé  de  la  prisun 
du  Luxembourg  par  .VnacliarsisCloots  aux 
Hommes  de  bonne  volonté,  invitant  les 
Montagnards  à  relire  le  fameux  discours 
du  scélérat  Gensonné,  dans  lequel  Ana- 
charsis  Cloots  est  dépeint  sous  des  cou- 
leurs qu'il  est  bon  de  comparer  ii  celles 
que  l'on  broie  aujourd'hui  sur  le  front  de 
VOralair  du  ijciiir  /iKmdi»,  déclarant  qu'au 
dire  de  tous  les  imposteurs,  depuis  le 
commencement  de  la  Révolution,  il  passe 
pour  un  agent  des  rois  coalisés,  mais  que 
l'inTïnie  Pilt  veut  donner  le  change  aux 
républicains  on  faisant  passer  pour  siens 
les  soi-disant  élinngers  qui  ont  juré  la 
destruction  des  tyrans,  adjurant  ses  an- 
ciens collègues  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale d'ordonner  la  levée  de  ses  scrllés  et 
d'examiner  scrupuleusement  ses  paperas- 
ses, oii  ils  trouveront  la  gradation  de  ses 
croyances  religieuses,  de  ses  connaissances 
(lolitiques  sur  les  hommes  et  les  choses, 
le  rirsrnido  de  son  élan  vers  lu  Constitu- 
tion sublime  d'un  peuple  avec  lequel  il  a 
fait  son  éducation  révolutionnaire,  rappe- 
lant que  son  pays  natal  entre  la  Meuse  et 
le  Ithin  est  gaulois,  que  les  llelgos  de 
liand,  de  Liège  cl  de  Clèvc»  sont  le.s  enne- 
mis nés  dos  Autrichiens  et  des  Prussiens, 
et  que  si  le  projet  do  descenio  eu  Angle- 
lerro  est  une  folie,  relui  en  Itrnbanl.  sur 
11'  plancher  des  vaches,  est  une  mesure 
aussi  f.'icile  qu'indispensable,  qu'il  faut  se 
délier  do  la  prélenduo  armée  de  91  inilh- 
lù'osa^tronvrnlioiini'ls  cl  que  c'est  parle 
Toxel  ipio  les  l'°raui;ais  conventionnels  ai- 
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riveront  à  la  Tamise  pour  y  plongerGeor^es 
et  Pitt,  observant  que  la  prison  achève  tris- 
tement son  éducation  et  qu'il  soufTie  la 
captivité  avec  horreur  et  résig'nation,  vi- 
vant dans  ses  ouvrages  révolutionnaires, 
traduits  en  dilTérentes  langues,  que  sa  né- 
publique  universelle  a  singulièrement  pré- 
paré les  esprits  à  se  passer  de  roi  et  à  se 
familiariser  avecTidéeque  la  France  n'est 
pas  trop  grande  pour  se  constituer  en  Ré- 
publique indivisible,  que  son  calomnia- 
teur, Camille  Desmoulins  lui-même,  re- 
connut plusieurs  mois  avant  la  chute  du 
Irùne  la  brillanle  perspective  que  Cloots 
montrait  au  genre  humain  dans  sa  Rcpu- 
hliiiue  universelle,  que  son  système  philan- 
thropique a  ramené  vers  la  Révolution 
française  les  plus  célèbres  philosophes  de 
l'Allemagne  et  du  Nord,  terminant  par  ces 
mots  :  «  Citoyens  raisonnables,  le  genre 
humain  vous  saura  gré  de  mon  élargisse- 
ment. •> 

19  nivôse  an  II. 
Autographe,  A.  N.,  F"   IG'iO. 

2499.  —  Pétition  de  la  femme  Jamcl, 
domestique  au  service  d'Anacharsis  Cloots, 
aux  représentants  du  peuple  (adressée  au 
cito3-en  Jagot,  membre  du  Comité  de  sûreté 
générale) ,  renouvelant  la  requête  déjà 
présentée  par  elle  afin  d'obtenir  la  levée 
des  scellés  apposés  chez  son  maître  et 
de  retirer  son  linge  ainsi  que  ses  habille- 
ments, «  si  nécessaires  à  son  sexe  »,  et  que 
la  rapidité  de  l'arrestation  d'Anacharsis 
Clocls  ne  lui  a  pas  permis  de  rechercher. 

4  pluviôse  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  F'  4049. 

2oOO.  —  Requête  d'Anacharsis  Cloo'.s, 
«  né  dans  la  Belgique  et  Français  depuis 
l'âge  de  onze  ans,  cultivateur  à  Crépy, 
électeur  de  Paris  et  appelé  à  la  Conven- 
tion nationale  par  sept  départements  ", 
adressée  de  la  maison  d'arrêt  du  Luxem- 
bourg au  Comité  de  sûreté  générale,  expo- 
sant (jue  l'on  a  surpris  la  bonne  foi  des 
patriotes  cl  ([ui:  «  l'enfant  perdu  Camille 
Desmoulins,  secrétaire  des  commande- 
ments du  scélérat  d'Eglantine  »,  a  répété  ce 
que  soutenait  ell'rontément  Rrissot  :  Lr 
factieux  Cloots,  avec  ses  pkilippiijues  tiiiiver- 
lelles,  nous  fait  un  mal  infini,    déclarant 


([u'un  montagnard  régicide,  le  père  de  la 
liépubli(juc  universelle,  ne  saurait  être 
classé  sur  le  tableau  des  yens  suspects,  des 
clranijers,  qu'il  est  ou  le  plus  opprimé  des 
humains  ou  le  plus  guillotinable  des  scé- 
lérats, que  son  élargissement  ferait  pâlir 
les  tyrans  coalisés,  qu'ils  ont  trop  ri  de  sa 
chute  pour  ne  pas  s'aflliger  de  son  retour 
à  la  tribune  aux  harangues,  demandant 
que  le  Comité  le  mette  à  même,  en  ordon- 
nant la  levée  des  scellés  apposés  chez  lui, 
do  publier  son  Adresse  aux  Sans-eulotles  an- 
glais, véhémente,  persuasive,  conçue  dans 
les  principes  qu'on  lui  connaît,  dans  la- 
quelle les  agents  du  très  pacifique  Mon- 
sieur Pitt  sont  démasqués,  que  la  ca- 
bale pacificatrice  voulait  étouffer  en  ca- 
lomniant et  persécutant  myslérieusemeiit 
l'invariable  Orateur  du  génie  humain. 

10  pluviôse  an  II. 
Original  signé,   A.  N.,  F'  4049. 

2S01.  —  Déclaration  de  Frédéric  Guil- 
laume Gugenthal,  qui  se  proclame  officier 
prussien  ayant  déserté,  franc  républicain, 
reçue  par  la  municipalité  de  Metz,  portant 
qu'en  qualité  de  premier  lieutenant  au 
bataillon  de  Muflling,  il  vint  en  1793  comme 
adjudant  auprès  du  général  Kaigstein,  et 
fournit  plusieurs  renseignements  sur  les 
positions  des  armées  aulrichienne  et  prus- 
sienne, successivement  aux  généraux  Cus- 
tine,  Kellermann,  Landremont,  Scherer  et 
à  la  Convention  nationale,  fut  blessé  en 
cherchant  à  déserter  et  soigiié  dans  les 
hôpitaux  de  Spire  et  Huningue,  d'où  il 
vint  à  Melz,  en  exprimant  le  désir  d'avoir 
une  lettre  des  représentants  du  peuple,  qui 
lui  permettrait  de  conférer  en  particulier 
avec  le  président  de  la  Convention  natio- 
nale, relativement  à  Anacharsis  (Cloots, 
qui  a  écrit  au  duc  de  Brunswick  trois  let- 
tres, qu'il  dit  avoir  vu  de  ses  yeux  chez  le 
général  Kaigstein.  Le  môme  Gugenthal  dé- 
nonce un  certain  .\ntoine  (iuerber,  pré- 
tendu membre  de  la  Convention,  en  cor- 
respondance avec  le  professeur  Weber,  do 
Strasbourg,  (|ui  fait  passer  ses  lettres  aux 
généraux  Wurmser  et  Kaigstein. 

17  venlcise  an  II. 
»    Copie  conforme,  IransIaWe  par  le  citoyen  Béer, 
officier  municipal  ili-  Melz,  A.  N,,  W  77,  n°  14. 
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2o02.  —  Inlorroiiatoiie  sommaire  subi 
devant  Clauiio-Emmanuel  Dobseiil,  juge 
Taisant  fonctions  de  présidenl  du  Tribunal 
révolulionnaire,  assisté  deJ.-B.  Tavernier, 
commis  sreflier,  par  Anacharsis  Clouls, 
âgé  de  31  ans,  né  à  Ciéves  en  Belgique, 
demeurant  à  Paris,  rue  de  Ménars,  n"  :>03, 
ci-devant  député  à  la  Convention  natio- 
nale, homme  de  lettres,  extrait  de  la  mai- 
son de  Saint- Lazare,  auquel  il  est  demandé 
s'il  a  conspiré  contre  la  République,  a 
répondu  néçalivemenl,  s"il  a  fait  choix 
d'un  défenseur,  a  déclaré  qu'il  choisissait 
le  citoyen  Chauvcau-l.agarde  ;  avec  déci- 
sion du  juge,  ordonnant  son  écrou  à  la 
Conciergerie  comme  prévenu  de  conspi- 
ration contre  la  République. 

30  venlôsc  an  11  (0  heures  du  malin) 
Original,  siimé  de  Dobsenl,  .\nacharsisClools 
cl  Tavernier,  A.  N.,  \V  78,  n°  1. 

2ri03.  —  Lettre  d'.Viiaiharsis  Clools  à 
l'accusateur  public  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, lui  adressant  une  justificalion 
de  la  conduite  de  la  [ilébéieneie  Cheminot, 
inscrite  par  suite  d'une  erreur  sur  la  liste 
des  émigrés  et  dont  la  non  émigration  est 
constatée  depuis  tongleiiips,  la  cilojeniic 
Cheminot  ayant  renoncé  aux  voyages 
qu'elle  faisait  depuis  (juinze  ans,  lorsipie 
la  Révolution  fixa  tous  lus  vrais  Français 
sur  le  sol  de  la  liberté,  Dufourny  lui- 
même,  chargé  de  se  rendre  chez  celle  ci- 
toyenne, ayant  rendu  justice  à  son  civisme, 
déclarant,  en  ce  qui  le  concerne,  que  la 
perfidie  de  ses  cabitnnialeurs  lui  aurait 
fait  désirer  qu'on  le  Jet.U  hors  de  la  vie, 
si  sa  mémoire  lui  était  moins  chère  que 
son  existence. 

2  germinal  nn  II. 
Atilograplic,  A.  N.,  W  77,  n»  1.1. 

10.    Pf.rkyua    (Jacob  ,    inanufoLturicr 
de  tabac. 

2!>()V.  —  Itiph'iine  délivré  h  Jacob  l'e- 
rcyrn,  en  qualité  de  membre  île  la  .Société 
des  Amis  de  In  Liberté  et  do  l'Kgalité, 
sénnie  aux  Jacobins. 

28  vrndi'miairc  an  II. 
Original,  «luné  ilc  I)iil>»rrnn,  prt'didcnl.  Rois- 
non,    vJoe-|irr!iidoni,   T.   Rou^wnii,    Roiiurclin, 


.\ii-ilos-;ou<  fc  Irouvfnt  :  1°  l.i  niinijun  ilc  la 
réception  de  J<tcob  Percvra  au  sein  île  la  So- 
ciété populaire  cl  moniagnarJe  de  Dunkerqtie. 
avec  applaudi.«scnicnts.  le  16  brumaire  an  II  ; 
2°  la  mention  de  la  réception  Hu  même  Jacob 
Percvra  au  sein  de  la  Société  populaire  cl  mon- 
ligriarde  de  Lille,  au  milieu  des  plufi  vif»  ap- 
plaudissements, avec  inviuiion  de  venir  parla- 
(.'er  les  tr.ivaux  de  celte  Société  le  p  us  qu'd  li:i 
sera  possible,  le  2j  lirumairc  an  II. 

2">0S.  —  Mandai  d'arrêt  décerné  par  les 
adminislralcurs  du  Département  de  Police 
contre  le  nonimé  Pereyra.  deineurani  rue 
Saint-Denis,  n"  l'.i3.  qui  sera  conduit  à  la 
maison  de  Sainle-Pélagie,  avec  ordre  au 
commissaire  de  police  de  la  section  des 
Lombards  d'apposer  les  scellés  slir  les 
pnpiers  dudit  Pereyra  et  d'en  dresser  pro- 
cès verbal. 

3  frimaire  au  IL 

Copie  conforme,  A.  S'.,  W  78,  n*  8. 

250G  —  Procès-verbal  de  transport  des 
citoyens  Poirier,  commissaire  du  ('oinilé 
révolutionnaire  de  la  section  de  Ron-Con- 
seil,  cl  Migné,  commissaire  du  ("oinilé  ré- 
volutionnaire de  la  section  des  Lombards, 
accompagnés  des  sieurs  Rance  el  Diancciuil. 
iiispecleuis  de  police,  qui  ont  reçu  mand.il 
d'écrouer  à  Sainle-Pélapie  le  nommé  Pe- 
reyr.i,  aux  deux  ibiinioilcs  dudit  Pereyra, 
premièremenl,  rue  Saiiil-Denis.  n»  103.  au 
2*  étage,  011  les  papiers  trouvés  dans  la 
chambre  à  coucher  ont  élé  mis  dans  un 
secrétaire  et  une  armoire,  pnis,  même  rue, 
11°  413,  dans  une  houtique  el  arriére-bou- 
lique,  où  peri|uisitioii  a  élé  faite  des  pa- 
piers, qui  ont  élé  emportés  pour  être  réunis 
aux  aulres,  après  celle  opération,  apposi- 
tion des  scellésdoiil  la  garde  a  élé  confiée  à 
Inciloyenne  Rachel,  femme  duilil  Pereyra. 

3  friinnirc  an  II. 
Ori>;in.il  »igni>.  A    A'.,  1"  V77U". 

2:i07.  —  Elal  des  armes  trouvées  cher 
le  ciliiyen  Pereyra.  rue  .Saint-Denis,  n*ll'3, 
savoir,  un  fusil  dv -c  sa  bayonnelte  de 
calibre,  un  fusil  d'enfanl  garni  de  sa 
bayonnelle,  deux  sabres  el  une  épée,  dont 
une  d'enfanl,  une  paire  de  pistolets  à  deux 
coups,  fabrique  de  Maeslrichl,  plus  une 
nuire  paire,  garnie  de  fourreau  roiige. 
une  .mire  di'  iiiéiue  inlible.  ni  L'eiilé.  saiih 


AliliESTATIÛN  DES   IIERERTISTES   ,  l'EUEYRA) 


liayonnetle,  plus  une  paire  de  pistolets 
anglais,  garnis  en  cuivre  jaune,  plus  une 
ceinture  de  maroquin  rouge,  garnie  de 
dix  cartouches,  une  poudrière  et  un  tire- 
hourre. 

(3  frimaire  an  II. 
Original  signé,  A.  A'.,  F'  4774'''. 

2jOS.  —  Délibération  de  l'Assemblée 
générale  de  la  section  de  Bon-Conseil, 
recevant  une  dépulation  des  canonniers 
de  la  section,  qui  est  venue  faire  part  de 
la  douleur  que  leur  causait  la  détention 
du  citoyen  Pereyra,  dont  les  actes  leur 
ont  toujours  paru  être  ceux  d'un  bon 
républicain,  et  qui  demande  la  nomina- 
tion de  commissaires  chargés  de  se  ren- 
seigner à  ce  sujet,  ahn,  s'il  est  innocent, 
de  demander  son  élargissement  au  Comité 
de  salut  public  ou,  s'il  est  reconnu  cou- 
pable, de  le  conduire  eux-mêmes  au  sup- 
plice, avec  désignation  de  quatre  commis- 
saires. 

1 5  frimaire  an  II. 

Extrait  conforme,  A.  N.,  F''  4774'''. 

2509.  —  Pétition  de  Pereyra,  canonnior 
de  l'armée  révolutionnaire,  au  Bonnet  de 
la  Liberté,  rue  Saint-Denis,  n"  55,  actuel- 
lement détenu  à  Saint-Lazare,  au  Comité 
de  sûreté  générale,  à  l'effet  de  présenter 
sa  justification  et  demander  sa  mise  en 
liberté,  exposant  que,  depuis  le  16  juillet 
1789,  il  a  été  le  premier  à  prendre  les 
armes  et  la  cocarde  à  Bordeaux,  qu'il  a 
fait  la  campagne  de  Montauban,  fédéré 
par  le  club  national  en  1790,  il  a  fait  venir 
sa  famille  à  Paris,  a  toujours  été  Jacobin, 
a  été  «  fusillé  "  avec  nombre  de  ses  frères. 
vrais  Jacobins,  au  Champ  de  Mars,  a  tou- 
jours combattu  toutes  les  factions,  a  signé 
avec  les  vrais  républicains  la  pétition  du 
20  juillet  pour  la  déchéance  du  ci-devant 
Roi,  dans  la  journée  du  10  août  n'a  pas 
abandonné  un  instant  les  drapeaux  ni  les 
canons,  que  sa  conduite  en  Belgique  à 
l'égard  du  traître  Dumouriez  l'a  fait  hono- 
rer d'un  décret  do  la  Convention  déclarant 
qu'il  avait  bien  mérité  de  la  patrie,  qu'il  a 
signé  l'adresse  de  sa  section  demandant 
un  décret  d'accusation  contre  22  députés, 
où  le  côté  droit  voulait  le  marquer  d'un 
fer  rouge,  qu'au  :tl    mai   et  2  juin,  il  n'a 
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pas  abandonné  un  instant  so3  frères  d'ar- 
mes; ijue,  détenu  3  mois  à  Sainte-Pélagie, 
il  a  été  transféré  à  Saint-Lazare  sur  une 
charretle  découverte,  et  que  sa  section  de 
son  propre  mcuivement  a  bien  voulu  le 
réclamer,  enfin  défiant  les  ennemis  de  la 
chose  publique  de  citer  un  seul  fait  depuis 
la  Révolution  dont  il  ne  puisse  s'enor- 
gueillir, 

;t  venlose  an  II. 
Original   signé,  .4.   N.,  V  477i''''. 

2510.  —  Interrogatoire  sommaire  subi 
devant  Gabriel  Deliège,  juge  au  Tribunal 
révolutionnaire,  en  présence  de  Claude 
Rover,  substitut  de  l'accusateur  public, 
par  Jacob  Pereyra,  âgé  de  o2  ans,  né  à 
Bayonne,  manufaclurier  de  tabac,  demeu- 
rant à  Paris,  rue  Saint-Denis,  n°  55,  extrait 
de  la  maison  d'arrêt  de  Saint-Lazare,  au- 
quel il  est  demandé  s'il  a  conspiré  contre 
la  République,  a  répondu  négativement; 
s'il  a  un  conseil,  sur  sa  réponse  négative, 
il  lui  est  donné  d'office  le  citoyen  Chau- 
veau-Lairarde,  homme  de  loi,  avec  ordon- 
nnnce  du  lit  Deliège,  décidant  son  écrou  à 
la  Conciergerie,  comme  prévenu  de  cons- 
piialion  contre  la  République. 

30  venlôse  an  II. 
Original,  signé  de  Deliège,  Pereyra,  Rover  et 
Wolff,  A.  JV.,  W  78,  n»  1. 

2:111.  —  Lettre  de  Berckem,  maison  de 
Russie,  rue  Traversière,  à  Foucjuier-Tin- 
ville,  accusateur  public  du  Tribunal  révo- 
lutionnaire, l'informant  que  Pereyra,  se 
trouvant  il  y  a  quelques  mois  à  Dunker- 
que,  y  fréquentait  la  Société  populaire,  et 
élait  particulièrement  lié  avec  un  certain 
Cordange,  considéré  comme  contre-révo- 
lutionnaire, grand  meneur,  qui  était  par- 
venu à  faire  chasser  60  membres  de  ladite 
Société,  qui  sont  les  anciens  patriotes, 
ceux  qui  se  sont  bien  montrés  dans  les 
moments  de  crise,  estimant  qu'il  convien- 
drait de  poser  quelques  questions  à  Pe- 
reyra sur  ses  relations  avec  ce  Cordange, 
que  l'on  pourrait  faire  arrêter  ensuite, 

4  germinal  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  W  77,  n"  13. 

2512.  —  Récépissé  par  Antoine  Labrièro, 
gardien  des   scellés  chez   le   nommé   l'e- 
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reyra,  du  linge  indiqué  dans  une  noie 
annexée,  y  compris  celui  de  sa  tille,  ù 
l'exceplion  d'un  tablier  de  balisle  absent. 

4  germinal  an  II. 
Original  signé,  A.  N„  V  M~k'''. 

2"ii:i.  —  Lettre  du  citoyen  Jaoqucmier  ii 
Fouiiuier-Tinville,  accusateur  public  du 
Tribunal  révolutionnaire,  lui  rappelant 
qu'il  lui  avait  écrit  pour  mettre  en  de- 
meure la  citoyenne  Dervieux  et  Bélanger, 
actuellement  détenue  dans  une  maison 
de  santé  en  face  du  Jardin  des  plantes,  de 
s'expliquer  sur  le  prétendu  gouvernement 
militaire,  qui,  dit-on,  s'est  discuté  chez 
Pereyia  en  présence  de  Clools,  etc.,  fai- 
sant en  outre  connaître  que  le  citoyen  Du- 
part,  camarade  de  chambrée  do  Ronsin 
à  Saint-l.a7.aro,  a  dit  chez  M;n|uié,  corridor 
germinal,  au  :i',  il  y  a  2  ou  :j  jours,  que 
l'on  n'oserait  rien  faire  contre  Ilonsin  et 
Vincent,  qu'ils  avaient  un  très  fort  parti  à 
Paris  et  dans  les  armées,  quo  Ronsin  avait 
rapporté  beaucoup  d'or  de  Lyon,  et  qu'il 
avait,  indépendamment  de  l'armée  révo- 
lutionnaire, d'autres  gens  à  son  service. 

(8an9  ilaie.) 
Original  signé,  A.  N.,  W  77,  n"  13. 

ir.    Oi'KTiNKAU    (Maric-.-Vnne-Cntheiine 
Latreiile.  femme  du  général  Picrre\ 

2i>li.  —  Procès-verbal  de  transport  des 
commissaires  du  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  de  Marat.en  vertu  d'un  onlro 
du  t'.oniité  de  sftrelé  générale,  communi- 
i|ué  par  le  citoyen  llossonville,  rue  et 
maison  Uussy,  au  domicile  de  la  nommée 
(Juélinoau,  qui  a  été  sommée  de  les  suivi  i- 
il  Sainte-Pélagie,  examen  des  papiers,  cpii 
n'tmt  pas  été  jugés  suspects,  mais  ont  été 
mis  sous  scellés, confiés  à  la  gardn  ilu  ci- 
toyen Vcc,  logeur. 

27  vonlAs»  an  II. 
Orlf^iiial,    hl^ni!    (le    In    citovt'nno    Lolroilli', 
femme  (Jiii'linenu.  <lo<  sioiira  Dossionvillc,  Ver, 
et  (li'N   cnmiiii>!'nirc4  do    In  section    ilo   Mnral, 
A.  /ST.,  î"  nT4«'. 

2!'ili>.  —  Interrogatoire  sommniie  subi 
devant  Claude-Emnuinurl  |)o|isent,  jugi- 
faisant  fonrlinns  de  préniilrnt  du  Tribunal 
révnluiionnuiro,  aNsisli'  de  J.-Il.  T.ivrmier, 


commis-greffier,  par  Marie-.\nne  Lilreille, 
femme  Quétineau.  Agée  de  34  ans,  née  à 
Montreuil-Uellny,  prés  de  Saumur,  ci-de- 
vant cultivateur,  demeurant  à  Paris,  rue 
de  Rohan,  chez  la  citoyenne  l'.orbel.  et 
depuis  rue  de  Bussy,  maison  Bussy,  ex- 
traite de  Sainte-Pélagie,  à  laquelle  il  est 
demandé  si  elle  connaissait  le  citoyen 
Berckem.a  répondu  négativement,  si  elle  a 
conspiré  contre  la  République,  a  répondu 
non,  si  elle  a  fait  choix  d'un  défenseur,  a 
dit  qu'elle  n'en  connaissait  point,  il  lui  est 
donné  d'office  le  citoyen  Cbauveau-La- 
garde,  avec  ordonnance  du  juge  Dobsent, 
portant  i|iie  la  femme  Quétineau  sera 
écrouée  à  la  Conciergerie,  comme  prévenue 
de  conspiration  contre  la  République. 

30  vciidtgo  on  II  (0  heures  de  relevàe). 
Original,    signé    de    la    citoyenne    Laircillo, 
femme  Quùlincnu,  Dobscnl  et  Tavernicr,  A,  S-, 
Wl».  n"  t. 

12.    .\K.M.\Nn  (.lenn -Antoine- Florent ', 
élève  en  chirurgie. 

2'ilG.  —  Lettres  du  citoyen  llaindel  au 
citoyen  Moïse  Bayle,  député  à  la  Convention 
nationale,  membre  du  Comité  de  sOroté  gé- 
nérale, le  renseiun.'inlsur  Irs  faits  et  gestes 
de  la  femme  tjuélineau  et  d'Armand,  sur 
ce  qui  se  passe  A  l'.Vbbnye,  sur  ce  qu'il 
a  entendu  cbe?.  Lnrombe.au  sujet  de  l'évé- 
nement de  Ronsin,  et  de  ce  que  pensent 
le»  conspirateurs  qui  se  llgureiit  que  les 
décrets  et  le  discours  de  Sainl-Jusl.  qui 
ont  jeté  l'ell'roi  parmi  eux,  n'ont  été  faits 
qu'.*!  l'occasion  de  Ronsin,  estimant  i|u'il 
y  iiurail  lieu  de  faire  suivre  Armand  et 
Lacombe  pentlant  deux  jours  iivani  de  les 
faire  arrêter,  annonçant  l'aricslaiion  ilu 
citoyen  Lacombe,  qui  a  écrit  du  Luxem- 
bourg une  letlro,  où  il  jirle  île  demander 
aux  représonlanis  Camille  llesniouliiis  et 
Itommo  les  motifs  île  celte  mesure,  dérln- 
ranl  que  ee  conspirateur  n'a  nullement 
l'air  inquii-l  et  alTerle  braUroiip  de  calme, 
ajoutiinl  qu'il  lui  -«('mble  néro^salre  de  no 
concerler  avec  Moife  lln>le  au  sujet  de 
l'interrogaloiie  à  faire  subir  h  l'elTet  d'en 
obtenir  la  vérité  el  l'aveu  de  leurs  crimes, 

24    2.'..  27  vonlA-enn  IL 
OriKlnniu  Hi^-nén  cl  iniiiiile  1.1  pierm),  A.  A., 
\V  7U. 
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2;ilî.  —  Interrogatoire  sommaire  sulii 
devant  daliriel  Deliège,  juge  au  Tribunal 
révolutionnaire,  en  présence  de  Claude 
Royer,  substitut  de  l'accusateur  public, 
par  Jean-Antoine-Florent  Armand,  Agé  de 
27  ans,  né  au  Cbeylard,  département  de 
l'Ardèche,  élève  en  chirurgie,  demeurant 
à  Paris,  rue  et  maison  de  Bussy,  auquel  il 
est  demandé  s'il  a  conspiré  contre  la  Ré- 
publique, qui  a  répondu  négativement,  et 
s'il  a  un  conseil,  a  répondu  qu'il  choisit  le 
citoyen  Rlaqiie,  avec  ordonnance  du  juge 
susdit,  décidant  l'écrou  du  noinmé  Armand 
à  la  Conciergerie,  comme  prévenu  de  cons- 
piration conire  la  République. 

30  venlôse  an  II. 
Orlginîil,  signé  de  Deliège,    Armand,    Royer 
et  Wolff,  commis  greffier,  yl.  N.,  W  78,  n»  1 , 

2318.  —  Déclaration  de  Charles-Fran- 
çois-Fi'édéric  Haindel,  ;\gé  de  31  ans,  ci- 
devant  officier  de  la  Légion  germanique  et 
chef  de  brigade  du  Ii«  régiment  de  hus- 
sards, demeurant  passage  des  Petits-Pères, 
maison  de  Philadelphie,  reçue  par  Noél 
Subleyras,  l'un  des  juges  du  Tribunal  ré- 
volutionnaire, et  relatant  les  faits  suivants  : 

Le  21  de  ventôse  dernier,  le  nommé  Ar- 
mand, que  connaissait  le  déclarant  pour 
l'avoir  vu  à  Tours,  vint  le  trouver  en  lui 
parlant  des  affaires  du  temps,  du  grand 
nombre  de  mécontents  qui  existaient  à 
Paris,  observant  i|ue  la  France  était  livrée  à 
des  tyrans,  qu'il  était  temps  de  .secouer  le 
joug,  et  lui  fit  part  d'un  projet,  que  lui, 
les  nommés  I. oiseau,  l,acombe,  d'accord 
avec  les  nommés  lieysser  et  iSarral,  déte- 
nus à  l'Abbaye,  avaient  formé,  en  l'invi- 
tant à  se  lier  avec  eux  pour  son  exécution  ; 
ils  devaient,  grâce  à  de  fausses  patrouilles, 
munies  du  nml  d'ordre  et  d'intelligences 
ménagées,  se  présenter  à  l'Abbaye  et  à  la 
Conciergerie,  et,  pendant  que  l'officier  de 
la  fausse  patrouille  inscrirait  son  nom  sur  le 
livre  d'ordre,  ses  complices  le  suivraient  au 
corps  de  garde,  assassineraient  les  soldats 
do  garde,  s'empareraient  de  leurs  armes, 
ouvriraient  les  prisons,  et  de  là  s'empa- 
reraient du  Pont-Neuf  et  de  la  Monnaie, 
pour  distribuer  de  l'argent  au  peuple,  qui 
par  ce  moyen  se  défclarerail  pour  eux,  que 
de  là  ils  se  tendraient  maîtres  de  là  ville 


et,  s'ils  étaient  attaqués  par  des  forces  su- 
périeures, se  retireraient  dans  l'île  Saint' 
Louis,  ([ui  est  plus  forte  que  l'île  de  Noir- 
mou  tiers,  où  s'étaient  réfugiés  les  rebelles  de 
la  Vendée,  et  y  organiseraient  une  défen.se 
vigoureuse,  qu'une  autre  partie  de  la  troupe 
s'emparerait  également  de  l'Arsenal,  d'ofi 
clic  enverrait  des  bombes  et  des  boulets 
sur  Paris.  Armand  lui  avoua  en  même 
temps  qu'il  avait  placardé  lui-même  l'af- 
fiche contre  laquelle  le  Comité  de  salut 
public  avait  sévi,  et  lui  dit  que,  le  jour  de 
l'exécution  du  complot,  l'on  en  poserait  de 
semblables,  que  le  même  jour  on  ferait 
suivre  Ilanriot  et  son  état-major,  qui  avait 
coutume  de  dîner  au  Luxembourg,  qu'on 
les  y  assassinerait  tous,  de  même  que  la 
Convention  et  les  Jacobins,  que  l'on  in- 
cendierait les  Comités  de  la  Convention, 
et  qu'on  massacrerait  dans  les  prisons  du 
Luxembourg  Chabot,  BaSire  et  quel(|ues 
autres  qu'Armand  ne  sait  pas  nommer;  le 
même  Armand  ajouta  qu'ils  étaient  munis 
de  toutes  les  armes  nécessaires  pour  cette 
expédition,  à  l'exception  de  66  paires  de 
pistolets  et  de  sabres,  que  l'or  et  l'argent 
ne  manqueraient  pas  à  ceux  qui  concour- 
raient à  ce  grand  œuvre,  et  qu'ils  allaient 
toucher  1-0,000  livres,  tant  pour  achever 
leurs  acquisitions  que  pour  distribuer  de 
l'argent,  qu'ils  comptaient  beaucoup  sur 
la  gendarmerie  à  pied  et  sur  partie  de  la 
garde  nationale,  et  qu'il  y  avait  encore 
beaucoup  de  conspirateurs  qui  s'étaient 
promis  le  secret.  Le  déclarant  ayant  ob- 
servé à  .\rmand  que  l'exécution  de  ce  pro- 
jet était  très  problématique,  Armand  lui 
répondit  qu'ils  étaient  stjrs  du  succès  et 
proposa  de  lui  faire  connaître  l'un  des 
conjurés,  sur  ce  rendez-vous  fut  pris  pour 
le  lendemain.  A  peine  Armand  fut-il  sorti, 
que  le  déclarant  s'empressa  de  se  rendre 
chez  Sergent  pour  le  mettre  au  courant  de 
l'horrible  proposition  qui  venait  de  lui  être 
faite  et  en  instruisit  aussi  les  Comités  de 
sfireté  générale  etde  salut  public,  qui  l'au- 
torisèrent à  suivre  les  fils  de  cette  conspi- 
ration et  lui  remirent  une  permission  pour 
entrer  dans  les  prisons.  lîn  conséquence, 
le  lendemain,  ledit  Haindel  se  transporta 
au  domicile  d'Armand,  sans  le  trouver,  eii 
s'en  retournant)  il  rencontra  dans  la  rue 
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de  Tliionvillc  la  femme  Qiiéliiieau,  qu'il 
avait  vue  h  Tours,  ijui  Taborda  el  lui  de- 
manda si  Armand  l'uvail  mis  au  courant 
du  projel,  sur  sa  réponse  aflirmalivc,  elle 
le  conduisit  au  n"  30  de  celle  même  rue, 
chez  un  nommé  l.acomlie.où  se  trouva  un 
certain  Loisoau,  et  où  il  fut  question  du 
môme  complot,  l.acombe  déclara  qu'il  était 
bien  familiarisé  avec  ces  sortes  d'affaires, 
s'étant  bien  pénétré  des  conspirations  de 
Catilina,  <|ue,  pour  être  plus  srtrs  de  réus- 
sir dans  l'entreprise,  il  n'y  avait  qu'un  cer- 
tain nombre  de  conjurés  au  courant,  qu'on 
se  contentait  de  dire  aux  autres  (|u'il  exis- 
tait une  conjuralion.à  laquelle  les  amis  de 
la  patrie  sauraient  bien  se  Joindre  au  mo- 
ment voulu,  que  liejsser  et  Barrai  étaient 
à  la  télé  du  complot,  connu  de  plusieurs 
détenus  de  l'Abbaye.  Ilaindel  déclare  être 
retourné  2  ou  3  fois  cliez  la  femme  Ouéli- 
neau  et  y  avoir  vu  Armand  el  Loiseau,  avec 
lesquels  il  s'élait  entretenu  du  complot  et 
de  ses  moyens  d'exécution;  Loiseau,  en 
répétant  qu'il  complaît  sur  une  partie  de 
la  garde  nationale,  disait  qu'il  avait  été 
récemment  de  parde  avec  36  hommes,  dont 
34  avaient  des  sentiments  aristocratiques, 
et  Armand  faisait  observer  que,  parmi 
ceux  qui  avaient  été  arrêtés  au  l'alais  de 
l'Egalilé,  30  étaient  de  la  conjuralion,  mais 
qu'ils  n'éventeraient  jamais  le  projet.  Dans 
ces  conversations,  Armand,  Loiseau  el  la 
femme  Quétineau  s'accordaient  à  dire  qu'il 
fallait  hiller  l'cxidosion  de  colle  cotispira- 
tion  avant  que  l'abondance  ne  revint  à 
Paris,  el  la  Quétineau  pressait  de  son  coté 
pour  sauver  son  mari,  (jui  craignait  de 
n'avoir  pas  le  temps  d'en  profiler;  on  par- 
lait aussi  des  facilités  que  Beysser  avait, 
comme  médecin,  d'entrer  dans  loules  les 
chambres  des  prisonniers,  d'autant  que  le 
concierge  étant  gauné  serait  fort  coulant; 
on  assurai!  que,  dans  l'aiis,  il  y  avait  au 
moins  4U  complots  lemlanlau  même  bul  el 
l'on  recommandait  au  déclnranl,  si  dans 
les  rues  on  lui  parlai!  de  ronspiralion, 
d'avoir  l'air  d'ignorer  la  chose  et  surlout 
de  ne  s'en  ouvrir  a  personm-.  Apres  le 
rapport  de  Saint-Jiisl  et  les  ordres  donnés 
pour  défendre  toute  communication  avec 
les  prisons,  Lacombc  confia  au  déclarant 
que  l'on  ne  pouvait  rien  faire  en  ce  moment 


et  qu'il  fallait  attendre  une  quinzaine  de 
jours,  et  se  plaignit  beaucoup  des  incon- 
séquences d'Armand,  en  disant  qu'il  fallait 
absolument  le  laisser  de  coté.  Lorsque  la 
Convention  cal  mis  en  évidence  la  conjura- 
tion de  Ronsin,  ledit  Haindel,  venant  ù  en 
parler  avec  Armand  el  Lacorobe,  leur  dit  : 
Voitii  ilonr  celte  conspiration  découverte,  (■//<• 
aniit  les  mêmes  moyens  ijtir  lu  wilre.  vous 
étiez  donc  d'ai-eord:  non,  lui  répondirent-ils, 
mais  il  n'y  avait  pas  d'atdre  parti  à  prendre, 
et  Armand,  dans  ses  premières  conliden- 
ces,  prétendait  que  le  complol  devait  s'exé- 
cuter de  décade  en  décade;  le  même  Ar- 
mand el  la  Quétineau  ajoutaient  qu'ils 
avaient  été  bien  contents  d'avoir  vu  à  la 
Halle  beaucoup  de  femmes  en  peine  au 
sujet  des  subsistances,  affirmant  que  cela 
hâterait  l'explosion  du  complot,  et  que  si 
l'on  pouvait  mouler  les  femmes,  il  y  en 
aurait  assez.  Le  même  Ilaindel  déclare  que 
lous  ces  détails  par  lui  donnés  et  d'autres 
qu'il  peut  avoir  oubliés,  ont  été  par  lui 
dénoncés  jour  par  jour  aux  Comités  de 
salut  public  et  de  sûreté  générale. 

7  germinal  an  II  (10  heures  du  malin). 
Original  signé,  A.  A'.,  W  78. 

2ol9.  —  Dé,.-laration  de  Julienne-.Vmélie 
Durquant,  femme  du  citoyen  Ilaindel,  Agée 
de  28  ans,  demeurant  passage  des  l'elils- 
Péres,  maison  de  Philadelphie,  reçue  par 
.Noél  Subleyras,  l'un  des  juffes  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  lelatant  les  faits 
suivan!s  : 

Le  21  ventôse  dernier,  vers  les  1 1  heures 
du  malin,  étant  avec  son  mari,  elle  vil 
entrer  dans  sa  maison  le  nommé  .\rinanil, 
(|u'elle  avait  connu  à  Tours  et  qu'elle  avait 
rencontré  (pielquefois  au  Palais  de  l'Ega- 
lité avec  la  femme  Quétineau,  la  conver- 
sation s'engagea  sur  les  alfaires  du  temps, 
et  après  un  échange  Af  propos  tendant 
il  bliïmer  l'ordre  de  choses  actuel,  Ar- 
mand révéla  à  son  mnri  l'existenie  d'un 
complot  tendant  à  sauver  enli  'autres  pri- 
sonniers le  général  Quétineau,  il  lui  apprit 
que  les  conjurés  fort  nombreux  se  réuni- 
raient nu  Liixembourg,  se  procureraient 
le  mol  d'ordre,  feraient  de  fausses  pa- 
trouilles, que  d'un  cAté  on  ns.sassinernit 
llanriot  cl  son  état-mtyor,  de  l'autre  l'un 


AliUESTATlON  DES  IIEBEIITISTES  (ANCARDI 


se  poi'Ieruil  à  l'Abbaye,  où  l'on  assassine- 
rait la  garde  et  l'on  s'emparerait  des 
armes,  l'on  s'introduirait  dans  les  prisons 
au  moyen  d'intelligences  que  l'on  y  avait 
ménagées,  Loiseau,  qui  était  chirurgien, 
devait  ouvrir  leschamlires  des  prisonniers; 
Armand  ajouta  qu'ensuite  l'on  s'empare- 
rait du  Pont  Neuf,  de  la  Munnaie  et  du 
Trésor  national,  qu'on  irait  incendier  les 
Comités  de  la  Convention,  qu'on  assassi- 
nerait les  députés,  qu'on  nommerait  un 
chef  et  que  la  conspiration  pouvait  comp- 
ter sur  30,000  hommes,  dont  une  bonne 
partie  de  la  force  armée.  Alors  la  décla- 
rante, qui  était  malade,  navrée  d'un  pareil 
projet,  objecta  à  Armand  :  Mais  que  poisez- 
voiis  faire,  quelque  nombreux  que  vous  puis- 
siez être,  voulez-vous  faire  un  second  dix 
août,  vous  massacrerez  beaucoup  de  monde, 
mais  vous  ne  rmssirez  jamais,  parce  que  le 
peuple  est  trop  fort,  et  je  vois  que  vous  vous 
exposez  à  avoir  la  lèle  coupée,  à.  quoi  Armand 
répondit  que  son  projet  était  immanquable, 
que  depuis  4  mois  les  chefs  sondaient  les 
opinions  publiques  et  que  c'était  bien  dif- 
férent du  10  août,  époque  à  laquelle  il  n'y 
avait  pas  de  mécontents,  quant  au  peuple, 
il  dit  qu'on  lui  jetterait,  pour  le  gagner, 
de  l'or  et  de  l'argent.  La  déclarante  était 
sur  le  point  d'interrompre  Armand  pour 
lui  témoigner  son  indignation,  mais  son 
mari  lui  fit  signe  de  le  laisser  parler,  en 
efl'et  Armand  continua  ses  confidences  et 
finit  par  promettre  au  mari  de  la  décla- 
rante de  le  conduire  chez  Lacombe  et 
Loiseau,  deux  des  chefs  du  complot;  le 
même  jour,  son  mari  fut  au  Comité  de  sa- 
lut public  rendre  compte  de  ce  qu'il  avait 
entendu,  elle  a  su  depuis  lors  qu'il  avait 
suivi  le  fil  de  la  conspiration,  mais  elle 
n'en  a  pas  de  connaissance  particulière, 
elle  a  vu  seulement  Armand  venir  cher- 
cher son  mari,  se  ressouvenant  que  dans 
la  première  conversation,  Armand  a  dit  à 
son  mari  qu'il  y  avait  dans  Paris  40  com- 
plots du  même  genre,  qu'ils  n'avaient  pu 
encore  se  reconnaître,  et  que  celui  dont  il 
est  question  devait  s'exécuter  de  décade 
en  décade  et  avant  le  jugement  de  Qué- 
tineau. 

7  germinal  an  II  (raidi). 
Original  signé,  A.  N.,  W  78. 


i3.  Ancakd  Jean-Baptiste),  coupeur 
de  gants,  journalier,  en  dernier  lieu 
employé  au  Comité  des  recherches 
du  département  de  Paris. 

2520.  —  Déclaration  d>i  citoyen  Claude 
Tessier,  demeurant  rue  d'Anjou,  n"  9.";6, 
reçue  par  le  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  de  la  République,  faisant  connaître 
que,  le  10  ventôse,  s'étant  trouvé  dans 
une  tribune  des  Jacobins,  il  vit  arriver 
beaucoup  de  membres  du  Club  des  Gor- 
deliers,  entre  autres  un  nommé  Ancard, 
demeurant  rue  des  Mauvais  Garçons,  avec 
lequel  il  engagea  conversation,  et  qui  lui 
dit  qu'il  fallait  une  insurrection,  allendu 
qu'il  y  avait  encore  beaucoup  de  coquins, 
prétendant  que  cela  n'allait  pas  assez  vile, 
et  sur  l'observation  que  le  déclarant  lui  fit, 
s'il  prétendait  faire  une  fusillade  comme 
dans  la  Vendée,  répondit  non,  mais  un 
deux  septembre  ;  lors  de  la  séance,  Collot 
d'Herbois  ayant  pris  la  parole  et  crié  ana- 
thème  contre  ceux  qui  demandaient  l'in- 
surrection, tout  le  peuple  se  leva,  mais 
Ancard  montra  qu'il  n'était  pas  de  l'avis 
du  peuple,  en  s'abstcnant,  Monioro  étant 
monté  à  la  tribune  et  ayant  dit  à  Collot 
d'Herbois  qu'il  ferait  ôler  le  voile  de  dessus 
les  Droits  de  l'Homme,  Ancard  soutint 
qu'il  n'en  avait  pas  le  droit,  quoique  pré- 
sident, le  déclarant  ajoute  qu'il  a  toujours 
vu  Ancard  dans  les  bons  principes  et  croit 
qu'il  a  été  égaré  par  des  meneurs  de  la 
sociale. 

20  ventôse  an  II. 
Copie  conforme,  A.  N.,  W  76. 

2321.  —  Déclaration  de  Jean -Etienne 
Brochet,  iigé  de  40  ans,  juré  du  Tribunal 
révolutionnaire,  demeurant  rue  Saint- 
André-des-Arts,  n-  43,  reçue  par  Gabriel 
Deliège,  juge  au  Tribunal  révolutionnaire, 
relatant  les  faits  suivants  : 

Le  24  ventôse,  en  sortant  de  la  Société 
des  Jacobins,  Brochet  s'était  rendu  à  la  So- 
ciété des  Cordeliers,  l'ayant  trouvée  dans 
une  très  grande  fermentation  à  la  suite  des 
arrestations  de  Vincent,  Monioro  et  autres, 
il  demanda  la  parole  pour  rendre  compte 
du  rapport  que  Billaud-Varenne  avait  fait 
à  ce  sujet  à  la  Société  des  Jacobins,  que 
pendant   ce  temps  la   fermentation  aug- 
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menta,  que  beaucoup  de  membres  de  la 
SocifHé  dirent  que  c'élail  une  inramic, 
qui!  nélail  p.is  possilde  que  ces  homraes- 
l'i  fussent  coupables,  que  c'élail  un  parli 
pris  pour  perdre  les  palrioles  lus  plus 
énergiques;  à  la  suite  de  son  rapport  plu- 
sieurs (ilovons  prirent  la  parole,  entre 
outres  l'orateur  d'une  dépulation  de  la 
Sociélé  des  Hommes  libres,  le  citoyen 
Ancard  et  Monin,  aide  de  camp  de  Hanriot, 
i's  parlèrent  successivement  sur  lesdites 
arrestations,  sur  le  danaer  qu'il  y  aurait 
i|iie  la  Sociélé  ne  vint  pas  à  leur  secours, 
et  proposèrent  d'envoyer  sur-le-clianip  une 
dépulation  auprès  de  l'accusateur  public 
du  Tribunal  révolutionnaire,  ainsi  qu'au 
("omilé  de  salut  public,  à  l'eiret  de  deman- 
der communication  des  pièces  relatives  il 
ces  arrestations  ainsi  que  des  charges  qui 
pouvaient  exister  contre  les  détenus,  en 
ajoutant  (jue  le  décret  de  la  Convenlion 
rendu  à  la  suite  du  rapport  de  Saint-Just 
pouvait  être  un  décret  médité  pour  faire 
périr  les  plus  chauds  patriotes,  et  invitant 
la  Société  à  y  prêter  la  pi  us  grande  attention. 

I.e  môme  Ancard  crut  devoir  déclarer  : 
Mais  enfin,  si  cfi  Comiti'-là  l'Inil  un  second 
Comité  (li-s  Douzr,  où  en  serions-nous,  citoi/ens, 
il  faut  se  soulever  eotilre  eetle  oppression,  et 
il  ajouta  :  //  crisie  une  faction  pour  perdre 
les  palrioles,  mais  nous  les  connaissons,  el 
nous  les  poiijnarderons  tous,  rommeni,  vous 
souffrez  i/ue  l'on  vienne  ii-i  vous  parler  le 
laïujaije  de  l'ollot .'  Enfin,  quant  h  la  propo- 
sition faite  de  se  transporter  au  Comité  d6 
salul  public  et  chez  l'accusateur  public, 
un  arrêté  fui  pris  en  conséquence  par  la 
Sociélé. 

Obîterve  le  déclarant  i|Ui',(lans  la  séani'C 
précédente  do  la  Société  des  (^ordelieri», 
le  nommé  llourgeois,  niemlire  do  la  So- 
ciété, lit  une  «ortie  contre  les  Jacobins, 
disant  :  Cilnijrns,  laissez,  pour  le  bonheur 
du  poiple,  le  droit  li  celle  iiociiti'  de  cen- 
surer les  Cardeliers,  qui  eut  toul  rc  que  lo 
dérlarrtnl  a  dit  savoir  cl  bc  rappeler  pour 
le  moment. 

Ï5  vcnl6««  nn  II  (midi), 
Origlnnl    tlfint,    A,   N.,   \V  77,  »•>  I.'. 

•iTtii.  ■—  Déclarnlions  dex  témoins  sui- 
vants recueil  pur  Maiie-EmuMiiuil-JoKeph 


Lanne,  l'un  des  juges  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire : 

1"  Anne-Marguerite  Evrard,  femme  Sou- 
lard,  vivant  de  son  revenu,  demeurant  rue 
Saint-Reiioil,  n°  1)28,  laquelle  a  fait  con- 
naître que,  le  21  de  ce  mois,  vers  le  soir, 
aux  Jacobins,  dans  l'une  des  tribunes,  il 
lui  fut  dit  par  lo  citoyen  Tessicr,  demeu- 
rant, à  ce  qu'elle  croit,  Faubourg-Saint- 
Honoré,  en  présence  de  deux  citoyennes, 
l'une  nommée  femme  Parent,  demeurant 
rue  du  Itac  avec  sim  mari,  vivant  de  ses 
revenus,  et  l'autre,  donl  elle  ignore  la 
demeure,  qu'un  nommé  Ancard,  demeu- 
rant rue  des  Mauvais-liar^uns,  section  de 
l'I'nilé,  avait  tenu  des  propos  infilmes,  dé- 
clarant qu'il  fallait  al>solunient  une  insur- 
rection, que  sur  ce  <|ui  lui  fut  observé  par 
ledit  Tessier,  à  quoi  servirait  une  insur- 
rection, puisque  les  gens  suspects  étaient 
en  étal  d'arrestation,  Ancard  répliqua  : 
Quand  je  dis  une  insurrection,  c'est  un  deux 
scpteialiie  i/u'il  nous  faut. 

La  déclarante  ajoute  qu'à  la  séance  des 
Cordeliors  du  17  de  ce  mois,  à  ce  qu'elle 
croit,  elle  entendit  Ronsin  crier  à  la  tri- 
bune, après  avoir  déclamé  contre  les 
Philippolins,  une  insurrection,  il  faut  une 
insurrection,  un  certain  Rriilus,  qu'elle  croit 
do  In  section  de  Marat,  lui  succéda  et  dit  : 
{Juoi,  une  insurrection,  iiimnienl,une  insur' 
rcction,  non,  il  ne  faut  }ias  une  insurrection. 
A  la  séance  suivante,  Hébert  professa  des 
opinions  tendant  aussi  à  l'insuirccliou; 
la  citoyenne  Métras,  gréneliére,  rue  des 
Mauvais-Gardons,  lui  répétai  un  [unpos  qui 
aurait  été  tenu,  dans  une  tribune  d(-s  Ja- 
•'(diiiis,  par  la  feminn  Ancard  :  Si  tous  les 
Cordelicrs  eussent  elc  moins  imprudents,  on 
aurait  làen  frotti  les  Jacobins.  I.a  même 
citoyenne  Métras,  en  revenant  d'une 
séance  des  Jacobins,  lui  aurait  rappoilé 
un  propos  tenu  par  la  femme  Ilébeitsur 
Collot  d'Ilerbois.  qu'i'lle  aurait  qualilié  ilo 
comédien,  do  bateleur  ol  d'intrigant,  dont 
on  ne  pouvait  rien  attendre,  en  ajoulanl 
que  les  Jacobins  auraient  payé  une  cabale 
pour  venir  aux  Cordelicrs,  mais  i|uc  les 
CiirdelierK  él'iient  pauvres  et  ne  payaient 
piiintde  cabale,  et  déclarant  que  ce  propos 
fut  tenu  dans  une  des  tribunes  des  C.ordt- 
licrs,au  cours  d'une  don  séances  à  laquelle 
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assistait  r.ollot  d'Herbois  en  qualité  de 
coiniiiissaire. 

La  déclarante  croit  devoir  faire  la  ré- 
flexion suivante  sur  une  proposition  de 
Momoro,  déposée  depuis  il  y  a  environ  6  se- 
maines ou  2  mois,  tendant  à  rayer  dans 
un  temps  déterminé  ceux  qui  n'assiste- 
raient pas  assidûment  aux  séances;  eu 
rapprochant  les  événements  qui  se  sont 
produits  aux  Cordeliers,  elle  ne  peut  voir 
dans  cette  motion  de  Momoro  que  l'inten- 
tion de  rendre  l'Assemblée  nombreuse  pour 
pouvoir  tromper  plus  de  personnes.  Elle 
ajoute  enfin  qu'Hébert,  depuis  l'arrêté  ci- 
dessus,  vint  très  exactement  contre  son 
ordinaire  aux  Cnrdeliers; 

2°  Julie  Capelet,  âgée  de  32  ans,  demeu- 
rant rue  Saint-André-des-Arts,  n°  43, 
laquelle  a  déclaré  que,  dans  la  séance  de 
la  veille  aux  Cordeliers,  elle  a  entendu  un 
nommé  Ancard,  demeurant  rue  des  Mau- 
vais-(jarçons,  dire  à  la  tribune  que  le 
Comité  de  salut  public  et  de  sùrelé  géné- 
rale étaient  des  tyrans,  qu'il  existait  une 
faction  dans  la  Convention  et  qu'il  était 
abominable  que  l'on  eût  fait  incarcérer 
des  patriotes;  qu'un  nommé  Gautruche, 
menuisier.  Faubourg  Saint-Marcel,  d'une 
taille  basse,  gros  et  de  mauvaise  tournure, 
a  tenu  à  peu  près  le  même  langage,  ajou- 
tant que  les  deux  personnes  ci-dessus 
avaient  dit  qu'il  fallait  se  porter  en  masse 
chez  l'accusateur  public  du  Tribunal  révo- 
lutionnaire ;  que  dans  les  séances  anté- 
rieures elle  a  entendu  Hébert,  Ronsin, 
Vincent  crier  à  l'insurrection,  de  plus  Mo- 
nin,  aide  de  camp  de  Manriot,  a  dit  que 
les  Comités  de  salut  public  et  de  sûreté 
générale  étaient  des  tyrans,  en  faisant 
cette  réflexion,  qui  nous  répond  que  ce  ne 
sont  pas  un  Comité  des  Douze. 

25  ventôse  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  W  77,  n»  12. 

2U23.  —  Mandai  d'arrêt  à  la  Concierge- 
rie, décerné  par  .\ntoinc-Vinccnl  Fouquier- 
Tinville,  accusateur  public  du  Tribunal 
révolutionnaire,  contre  le  nommé  .\ncard 
(Jean-Raptiste),  ex-commissaire  du  pou- 
voir exécutif,  rue  des  .Mauvais-Cari.nns, 
Faubourg  Saint-Germain,  prévenu,  de  com- 
Iillcité   avec    d'autres,    d'avoir    provoqué 


l'anéantissement  de  la  représentation  na- 
tionale et  d'avoir  conspiré  contre  la  liberté 
du  peuple  français,  avec  ordre  au  porteur 
de  requérir  l'apposition  des  scellés  par  les 
autorités  constituées. 

26  ventôse  an  II. 

Original  signé,  A.  N.,  "W  77,  n°  G. 

2S24. — Déclarations  dés  témoins  sui- 
vants reçues  par  Etienne  Masson,  l'un  des 
juges  du  Tribunal  révolutionnaire  : 

1°  Pierre-Jean  Rousseau,  ûgé  de  22  ans, 
demeurant  rue  Saint- ;Vndré-des-Arts,  n°7, 
lequel  a  dit  que,  le  matin  après  l'arresta- 
tion d'Hébert,  il  a  rencontré  dans  ladite 
rue  le  citoyen  Dufour,  membre  du  Comité 
de  vérification  de  la  Guerre,  qui  s'atten- 
dait à  être  arrêté,  et  lui  a  proposé  d'aller 
le  soir  même  aux  Cordeliers,  que  sûrement 
on  discuterait  les  moyens  d'obtenir  leur 
mise  en  liberté  elque  le  comparant  y  travail- 
lerait avec  eux,  que,  si  l'on  était  adroit,  on 
pourrait  tirer  bon  parti  de  cette  affaire,  et 
que  l'on  s'en  occuperait  sûrement,  qu'il 
ne  fallait  que  très  peu  de  chose.  Au  sujet 
du  nommé  Ancard,  actuellement  arrêté, 
ledit  Rousseau  déclare  qu'avant  la  fin  de 
l'année  dernière,  il  n'avait  pas  de  moyens 
d'existence  et,  à  présent  ne  sort  pas  des 
cafés,  où  il  fait  de  la  dépense,  ainsi  que 
dans  d'au  très  endroits, qu'il  est  fort  acharné 
à  célébrer  les  vertus  d'Hébert  et  à  calom- 
nier les  représentants,  qu'un  certain  loueur 
de  carrosses,  place  du  Carrousel,  et  autres 
habitués  du  café  Payen  sous  la  Conven- 
tion, peuvent  donner  des  renseignements 
sur  cet  individu,  qui  dans  le  moment  était 
chargé  de  la  distribution  de  la  nouvelle 
feuille  des  Cordeliers,  continuation  de  Ma- 
rat;  le  môme  Ancard  a  été  vu,  monté  sur 
une  chaise,  lever  son  chapeau  et  crier  : 
Vive  la  Hi'publiqiic!  au  moment  où  Hébert 
a  parlé  d'insurrection  aux  Cordeliers,  leilit 
Ancard  était  aussi  grand  ami  de  Ronsin. 

Ajoute  le  déclarant  que,  le  17  de  ce 
mois,  passant  dans  la  cour  du  Commerce, 
en  face  de  la  boutique  de  Raron,  chapelier 
et  juré  en  ce  Tribunal,  il  a  cru  distincte- 
ment reconnaître  les  voix  de  Vincent  et  de 
Ronsin,  qui  s'entretenaient  avec  d'autres, 
qu'il  n'a  pu  distinguer  les  termes  d'une 
conversation  dans  laquelle  il  s'agissait  de 
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Iri'iiisiii"    li-  €•(  qur  le 

l'.iii  ■•Il   \ii.  .1  luirU»  de 

|iriiu»li,    il»    oui   ijdldlf   a  Jj  tJiliUUr  qu'il* 
•n    ««•iitfi'rair'nl.   i|<rilii   «ni   uumI   dit  ii  la 
' I"'l    )     '■ 

.  •  I  ,   t\W    |r«    I 

\i •■■   -uri-K' i^i'iii  I li  (...- 

riiiiiiiii'''  \i-»T  |iiii|i|ï'  u(Tiiir<<  iiv«T  «hiipi  d«' 
nom,  <|u'il  full/iil  iiui'  juddi'o  ji-iir  fôl  it-n- 
diii*,  t\»U  n/i  l'iiiiii/niiiKiiM'i',  If  iioiiiiiii-  Au- 
('(inl,  roMiiiiiii  ii  lu  liiii'irp,  iiii^iiK'  n|iW->i  l'ur- 

l'CKlllllIlM   df<  lIllMKIM,    llrlicrl  l'I  (  IIIIIIUI  lu,  U 

i|i>iiii/>  h  fiili'iiilit'  «iii'il  riilliiil  i|u<'  Ic-ii 
nie llililoN  dPK  (;oril>>|ji<rf>  l»'  |iIi>I|ii|ii;ii<i!m-IiI, 

ullii  i|u'iiii  vil  i|f<|Ufl  piirli  il*  ^<liiti-iit,  t|ii<> 
liliiK  r-lli»  Il  i'U>  (riilll|il''C,  iilim  rllc  i-Nl  fu- 
Iji'imi'  roiill')'  llrlii'l'l  l'I  riiiiHoil». 

17  vfnU»<i  an  II  ["X  \\rutc*  iln  •um). 
nrlKinnl  «iKiiA.  A.  S..  \V  7U. 

Snsn.  —  liili'i'l'iiunliijii'  Hoiiiliiiiii'i'  Hiilil 
ilnviint  Ji'iin  Aiiliiiiili,  riili  ili'H  ,\»#f<t  (lu 
Trlliiiiinl  i'i''Viiliitli>iiiiiiii'i'.  l'ii  |iir'«i>nii'  ili' 
lillliKil  l.ii'iiiliin,  hiiIihIiIiiI  iI<'  lut  <  iif^iilriii 
|iiili|l)-,  |ini-  Ji-iiii  llii|>tiHii<  AïKiiiil,  Aki'  (I« 
'.li  iiim,  i<iii|i|i)>r  un  ll<'-|iiirli'iiii'iil,  liiiiraii 
lien  rri'lii-l'rlli'N  ili'X  i'IiiIkI''''".  HUlir  •!•'  <•!''' 
Iiojili',    ilriMi'Ulillll   II    INlIiN,    l-IK'   ili-i    Miill- 


|MIUI 

«ni 

dmi 


l>uur  Irur  i^uliMsl-aurr  et 
;iirnirtil  dr  Pân»,  qu'iU 
>rndi«  cl  dii>tnbn<T  et* 
I   »«T|j(in,  au   liru   dr  iet 


l.oIlKT   «•»    ■  '  llir   do 

li-urvi-iidi'  -  '        ,uii|«rix 

KU|M'Tirur  au  iiiaximuui,  ce  à  >|uoi  rllr 
n'eut  n-ru)><'-r  <  oiiitlniiiinriil,  m  ii|>srr\an( 
iilrirleiiiciil  la  loi.  I..a  iii^nie  dépoMinle  a 
AJouK'-  (|ii<-,  la  veille  (lu  Miir,  vint  dans 
mi  liiiulii|ue  le  citoyen  lloclinid,  tailleur, 
me  de  Tliioiiville.ci-dev.iiit  l)au|>liiiie,  i|ui, 
k  |iio|iui>  de  In  ('i>iis)>initiiin  ri'reiiimenl 
ilé<'<iuverte,di''rluriii|iiei>'t^tunt  troiité,  il  va 
i|Ui'li|ilrN  jouj-H,  au  curé  du  l'ituveii  ll(i|te, 
liiiiiinudier,  rue  de  Tliioiiville  ;  il  entendit 
le  nnninii'  Aiiciiid,  iiiiii  de  Vincent  et  de 
Miiiiiiiro.dire  en  |iailiinl  du  Cluti  des  l'.tir- 
delieiH,  i|iie  cette  calmle  Unirait  lllentl^t, 
et  i|iril  Tallait  que  daiix  ;i  M-nwiineH  NO.lHH) 
liMi-N  llllnlla!«^enl,  à  t|iiiii  ledit  llocliard 
ré|iiindil  que  léKalenient  ce  n'était  pas 
pimitihle,  le  leinpH  étant  trop  court  pour 
que  IcM  tiiliuiiaux  puisHciit  Ich  ju^er;  An- 
lanl  répliqua  :  "  qu'importe  de  quelle  ma- 
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nière,  pourra  qu'elles  tombent  :  il  faut 
bien,  ajouU-t-il,  que  ces  ricbes  égoïstes 
partagent  leurs  fortunes  avec  les  Sans- 
culottes.  » 


Orig 
liêye  e; 


'.anue.  Dc- 
.V.,  W  78, 


i.^T.  —  liiclaralion  de  Françoise  Dai- 
l'oy,  marchande  gaatiitr^,  me  Saint-Ho- 
nor^,  à  la  Tête   d'or,    faisant  connaître 
quAncard  de  Grenoble,  coupeur  de  gants, 
condamné  à  perdre  la  t^le  par  jugement 
du  Tribunal  réTolutionnaire,  demeurait  en 
i"3    V.  st.i  cher   le   citoyen   Delaporte, 
fabricant  de  gants,   rie  du  Bouloi,    son 
occopî<Uon    daus   cette   boulique    consis- 
Unt  a  dresser  des  g;ints,  comme  tous  les 
eanls  de  ceUe  fabrique  lui  passaient  par 
les  mains,  il  avait  trouré  le  moyen  d'en 
soustraire  une  quanlilé  asseï  consid'-rable 
qu'il    Tendait  au-dessous  de  leur  ralear, 
el  la  preare  en  fut  vite  faite,  altendu  que 
U^us  les  gaiiLç  du  cit<>yen  Uelaf>orte  «Uient 
marqués  dune  empreinte  à  l'huile:  Ancard 
fut  arrêté  et  conduit  dans  la  prison  du  Petit 
Châtelet,  qui    existait   dans  ce  lemps,  et 
sans  un  de  s«s  frères  qui  demeurait  chez 
un   ambassadeur,   il   eût  ét^  fouetté   et 
marqué,  depuis  cett«  époque,  il  n'a  pas 
cessé  d'être  connu  pour  un  voleur,  il  est 
fa*;ile    d  en    fournir   la   preuve,    plus   de 
H)  témoins  allesleront  ce  fait  et  bien  d'au- 
tres qui  ne  sont  point  à  la  connaissance 
de  la  déclarante.  De  plus,  le  citoyen  Flan- 
din  lui  a  assuré  que  le  même  Ancard  avait 
été  violemment  soupçonné  d'avoir  empoi- 
sonné sa  ferume,  deux  enfants  et  un  frère, 
V)us  morts  subitement.  1^  garçon  de  Flan- 
din  lui  a  dit  avoir  vu  ce  malheureux  se  rou- 
lant et  écumant,  comme  s'il  eftt  été  enragé. 
F,  germinal  ao  II. 
Original  tigDé.A.  S..  W  77.  n*  15. 

14.  DccB'Xjo-ET  'Frédéric- Pierre»,  ex- 
perruquier-coiffeur  et  parfumeur, 
commissaire  aux  accaparements  de 
la  section  de  Marat. 

252».  —  Mandat  d'arrêt  â  la  0>ncierge- 
rie,  décerné  par  Antoine-<iuenlin  Fouquier- 
Tinville,  accusateur  public  du  Tribunal  ré- 


volutionnaire, en  vertu  du  décret  de  la 
Cf>nvention  de  ce  jour,  contre  le  nommé 
Ducroquet,  commissaire  aux  accapare- 
ments de  la  section  de  Marat,  prévenu,  de 
complici'.é  avec  d'autres,  d'avoir  provoqué 
l'anéantissement  de  la  représentation  na- 
tionale et  d'avoir  conspiré  contre  la  liberté 
du  peuple  français. 

Î3  re.U'jus  an  II. 
Original  âgoé,  A.  X.,  W  77,  n»  1-7. 

2523,  —  Déclaration  de  Nicolas  Pîgeot, 
juré  au  Tribunal  révolutionnaire,  âgé  de 
Uaiis,  demeurant  rue  Conlre&f;arpe,  re^ue 
par  Ant/»ine-Marie  Maire,  l'un  d'^  juîresdu 
Tribunal  révolutionnaire,  portant  qu'il  est 
à  sa  connaissance  que,  le  15  du  présent, 
s'étant  rendu  à  l'Assemblée  générale  de 
sa  section,  le  citoyen  Ducroquet  occu- 
pait la  triimne,  dans   un  discours  qu'il 
prononija,  qui    lui   parut   extravagant,   il 
invita  les  citoyens  â  se  rendre  en  masse  à 
la  Commune  pour  l'engager  à  venir  au  se- 
cours des  malheureux  Sans-culottes,  qui, 
suivant    lui,  manquaient  du  nécessaire, 
et,  dans  le  cas  où  la  0>mmune  ne  ferait 
pas  droit  à  leur  demande,  il  fallait  alors 
aviser  â  un  autre  parti,  et  il  fit  alors  la 
motion  de  voiler  la  Déclaration  des  Droits 
de   l'Homme,    ce   qui    donna   lieu   à   un 
membre  de  demander  qu'on   se   mil  en 
insurrection.    Le   déclarant   ajoute   avoir 
ouï  dire  que  le  citoyen  Ducroquet  faisait 
arrêter,  en  sa  qualité  de  commissaire  aux 
accaparements,  des  denrées  à  destination 
de   divers   particuliers,   notamment  d'un 
apothicaire,  demeurant  au  coin  des  rues 
f^ain^André-des-Arts  et  de  l'Ejjeron.  que 
les  denrées  ainsi  arrêtées  chez  ce  citoyen 
ont  être  débitées  à  d'autres,  qu'il  a  en- 
tendu dire  qu'il  avait  été  vendu  du  i>ois- 
son  pourri  dans  U  cour  de  Maral; 

l>e  citoyen  Bougevin,  ayant  succédé  à  la 
tribune  au  citoyen  Ducroquet,  s'est  beau- 
coup étendu  sur  la  misère  d<«  Sans-cu- 
lottes et  les  difficultés  qu'ils  éproijvjj'ir.t 
pour  se  promrer  des  subsistances,  '  ;  -'ri- 
vant que  '"'■  ■'  ''■-  "  ' '■-  les  <;s'v.^-':5 
et  les  tn.  '  "l  l*""'  ««» 

insistant;  les  traiteurs 

qui  nourrissajeni  les  aru^lotrales  â  H  francs 
par  repas,  et  qu'il  fallait  demander  à  la 
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Commune  qu'elle  enjoignit  aux  Irnileuis 
de  ne  donner  à  manger  qu'à  raison  de 
40  sols. 

Le  déclarant,  ayant  demandé  la  parole 
pour  une  motion  d'ordre,  invita  les  ora- 
teurs à  instruire  contre  qui  il  lallail  se 
mettre  en  insurrection,  ce  qui  occasionna 
un  lé?er  murmure,  le  ralme  rétabli,  le  pré- 
sident l'engag-ea  à  continuer  l'exposé  de  son 
opinion,  sur  quoi  il  observa  à  l'Assemblée 
qu'il  lui  paraissait  fort  étonnant  que  de- 
puis longtemps  on  parhït  des  riches  égoïstes 
et  de  grands  accaparements,  mais  qu'il  ne 
voyait  pas  que  l'on  ail  jamais  entendu 
parler  de  la  découverte  de  ces  acciipare- 
ments  et  qu'on  ait  traduit  les  accapareurs 
devant  les  tribunaux. 

23  veiilôsc  an  II  {2  heures). 
Original,  A.  N.,  V>'  70. 

2S30.  —  Déclaration  des  témoins  sui- 
vants reçues  par  Charles  Bravet,  juge  au 
Tribunal  révolutionnaire  : 

1°  Louis-François  Barrois  aine,  ;\gé  de 
46  ans,  libraire  h  Paris,  quai  des  Augus- 
lins,  n«  10,  section  de  Marat,  lequel  dit 
n'avoir  d'autre  connaissance  sur  la  cons- 
piration qui  s'est  ourdie  dans  la  ville  de 
Paris  que  le  fait  suivant,  savoir,  que  le 
l.S  du  courant,  il  entendit  le  nommé  Dii- 
croquet,  commissaire  aux  accaparements, 
dans  l'Assemblée  de  la  section  de  Marat, 
dire,  après  avoir  parlé  des  accapareurs 
des  subsistances,  qu'il  fallait  voiler  li>s 
Droits  de  l'Homme  et  se  mettre  debout, 
que  sur  celle  motion,  qui  était,  nutani 
qu'il  peut  en  juger  par  les  journaux  (]u'il 
lit,  la  même  que  celle  qui  fui  f;iile  la  veille 
au  Club  des  Cnnleliers,  la  section  déclara 
par  un  arrêté  fin'i'lle  était  debout,  et  après 
cela  une  autre  motion  fut  présentée  à  l'effet 
d'envoyer  une  dépiilalion  A  la  M<inicipalité 
pour  lui  signifier  que  la  section  était  de- 
bout cl  l'inviter  h  en  faire  do  m*me,  qu'un 
aulif  mfmbrc  di-manda  que  la  section  s'y 
portât  rn  masse,  ce  ipii  fut  adopté,  i|u'il 
ne  peut  désigner  les  persoimes  qui  llrml 
ri's  propositions,  pari-e  qu'il  était  éloigné 
et  n'iivail  pu  les  voir; 

2"  Louis-Kurcy  l'onlairu'  le  jeune,  ^^fi 
de  no  ans,  receveur  A  la  caisse  de  Lnfarge, 
df'Uii'Uranl  rue  di-  la  Harpe,  n»  I IR.  l<>c(uel 


a  dit  n'avoir  aucune  connaissance  des 
manœuvres  f|ue  l'on  a  pratiquées  pour 
faire  insurger  le  peuple  et  troubler  la 
tranquillité  publique,  étant  extraurdinai- 
rement  occupé  dans  ses  bureaux,  ce  qui 
''empêche  de  se  rendre  assidûment  dans 
les  assemblées  de  sa  section,  sait  cepen- 
dant que,  le  1^1  du  courant,  le  nommé  Du- 
croquet,  commissaire  au.\  accaparements, 
était  à  la  tribune  de  la  section  de  Marat, 
lorsque  le  déclarant  y  entra,  qu'on  lui  dit 
qu'il  avait  déjà  parlé  beaucoup  contre  les 
accapareurs  des  subsistances  et  qu'il  en- 
tendit alors  ce  même  Ducroquct  faire  la 
proposition  de  se  lever  en  masse  pour 
aller  à  la  Commune  et  l'inviter  à  se  porter 
à  la  Convention  pour  lui  demander  d'être 
autorisée  à  l'clTet  de  se  rendre  avec  pleins 
pouvoirs  dans  toulcs  les  communes  à  dix 
et  quinze  lieues  de  Paris  à  la  ronde  et 
forcer  les  habitants  qui  ne  voulaient  pas 
amener  leurs  denrées  à  Paris  à  les  y 
apporter,  et  que  cette  proposition  fut 
adoptée,  qu'il  croit  aussi  avoir  cnleudu 
dire  au  même  Ducroquet  qu'il  fallait  voi- 
ler les  Droits. 

?6  ven(6sc  an  H  (midil. 
Original  »ign«,  A.  N.,  \V  78. 

2">3I.  — Déclarations  faites  deviint  A  niand- 
Martial-Josepli  llerniann,  président  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  par  les  témoins 
suivants  : 

1»  Charles-Jean-B.iplisleBioclie,  llls,  ;lgé 
de  n.t  ans,  artiste  à  Paris,  demeurant  rue 
de  l'Eperon,  n"  I,  section  de  Maiat,  lequel 
a  dit  ne  savoir  que  ce  qui  a  été  répandu 
dans  le  public  et  que  tout  le  monde  sait. 

i'  Jacques  Thomas,  Agé  di-  31  ans,  tour- 
nrur  en  bois,  demeurant  rue  dr  Haute- 
feuille,  n'  I,  lequel  a  dit  qu'ayant  ossir.lé 
la  veille  à  l'Assemblée  de  .<a  section,  il  n 
vu  le  nommé  Labourcau  faire  des  efforts 
pour  i|u'ou  nomniAt  ile.<  défenveui's  ofll- 
cicux  h  Momoro,  (|u'HVQnl-hicr,  In  section 
de\ait  s'assembler  exlrnordinairement,  en 
vertu  d'un  arrêté  de  In  t.Minmune  connu 
tiop  liirdivcmeni,  qu'une  di-^cussion  s'en- 
gagea ponr  saviiir  s'il  fallait  se  fumier  en 
Assemblée  populaire,  (|uel.nbourenudilàcp 
sujet  qu'importe  que  ce  soit  en  Assemblée 
populaire  ou  Assemblée  de  seçlion,  pourvu 
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que  nous  arrivions  à  notre  but,  le  déposant 
ajiuite  qu'il  y  a  environ  10  ou  12  jours,  au 
Comité  civil  de  la  section,  un  nommé  Byic 
lui  avait  demandé  si  l'on  pouvait  compter, en 
cas  d'afl'aire,  sur  les  canonniers  démission- 
naires de  la  section,  qu'il  répondit  affirmati- 
vement, pensantque  ce  ne  pouvait  être  que 
pour  la  bonne  cause  ;  le  mC'me  Tbomas  se 
rappelle  avoir  entendu  beaucoup  de  mur- 
mures et  des  f;ens  dire  qu'il  fallait  une 
quatrième  insurrection,  mais  sans  pouvoir 
préciser  qui  avait  tenu  ces  propos,  qu'il 
entendit  à  diverses  reprises. 

3°  François  Mercier,  âgé  de  3i  ans,  com- 
missaire civil  de  la  section  de  Marat,  juré  au 
Tribunal  révolutionnaire,  demeurai>!.  rue 
du  Battoir,  n"  17,  lequel  a  dit  que,  le  quin- 
tidi  présent  mois,  dans  la  séance  de  l'As- 
semblée générale  de  sa  section,  le  citoyen 
Ducroquet,  commissaire  aux  accapare- 
ments de  sa  section,  prit  la  parole  sur  les 
subsistances  et  tonna  contre  les  accapa- 
reurs, en  disant  que  les  riches  égoïstes, 
les  scélérats,  avaient  le  talent  de  se  pro- 
curer toutes  sortes  de  comestibles  et  en 
abondance,  tandis  que  les  Sans-culottes 
pouvaient  à  peine  se  procurer  les  objets 
de  première  nécessité,  qu'il  fallait  voir 
leurs  tables  splendidement  servies  et  les 
repas  qu'ils  donnaient,  où  rien  ne  man- 
quait, qu'ils  faisaient  venir  chez  eux  des 
paniers  d'œufs,  de  beurre  et  de  cochon; 
ledit  Ducroquet  déclara  que  les  Droits  do 
l'Homme  étaient  violés,  demandant  qu'on 
les  voilât  d'un  crêpe  noir  et  que  l'on  nom- 
mât une  dépulalion  pour  se  rendre  à  la 
Commune,  alin  de  co.maitre  la  cause  du 
manque  de  subsistances  et  de  savoir  si  la 
Commission  des  Subsistances  avait  pris  les 
mesures  nécessaires  pour  approvisionner 
Paris,  et  dans  le  cas  où  l'on  ne  donnerait 
pas  de  raisonssatisfaisantes,  de  déclarer  que 
l'on  était  en  insurrection;  qu'à  ce  moment 
un  citoyen  Guespréau  demanda  la  parole 
pour  présenter  un  rapport  sur  le  beurre  et 
les  œufs,  que  le  président  Momoro  la  lui 
refusa,  disant  à  l'Assemblée  qu'il  y  avait 
des  individus  qui  venaient  faire  des  rap- 
ports, des  motions  incidentes  pour  dis- 
traire des  grands  intérêts,  qu'il  fut  aloi-s 
question  de  nommer  des  commissaires, 
que   l'on  proposa  de  modifier  la  motion 


de  Ducroquet,  ce  qui  provoqua  des  mur- 
mures dans  l'Assemljlée,  où  l'un  des  as- 
sistants cria  d'un  coin  de  la  salle  qu'il  fal- 
lait partir  tout  de  suite,  que  le  président 
se  tourna  de  son  côté,  demandant  quel 
était  l'auteur  de  cette  proposition,  que  ce 
ne  pouvait  être  qu'un  malveillant,  attendu 
qu'il  savait  bien  qu'il  n'y  avait  pas  d'as- 
semblée en  ce  moment,  qu'à  cet  instant 
l'Assemblée  déclara  à  la  grande  majorité 
qu'elle  ne  nommerait  pas  do  commissaires, 
mais  qu'elle  irait,  le  lendemain,  en  masse 
à  la  Commune,  le  citoyen  Pigeot,  prenant 
la  parole,  observa  que,  puisqu'il  y  avait  des 
accapareurs,  des  scélérats,  il  fallait  les 
nommer,  les  dénoncer  à  la  justice  et  les 
mettre  sous  le  glaive  de  la  loi,  et  demanda 
aussi  contre  qui  on  voulait  s'insurger. 

26  veiilùse  an  II  (2  heures  de  relevée). 
Original  signé,  A.  N.,  W  7S,  n°  2. 

2332.  —  Déclaration  d'Elienne-Nicolas 
Fabre ,  Agé  de  44  ans,  homme  de  let- 
tres à  Paris,  y  demeurant,  rue  Poupée, 
u"  17,  section  de  Marat,  reçue  par  Charles 
Harny,  l'un  des  juges  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, portant  qu'il  n'a  aucune  con- 
naissance personnelle  de  la  disette  et  de 
l'empêchement  des  arrivages  de  subsistan- 
ces à  Paris,  mais  que,  le  Ib  du  présent, 
étant  à  l'Assemblée  de  sa  section,  il  fut 
surpris,  et  même  indigné,  d'y  entendre 
présenter  par  un  nommé  Ducroquet  la 
motion  de  voiler  la  Déclaration  des  Droits 
de  l'Homme  et  de  se  mettre  en  insur- 
rection, qu'il  a  pensé  sur-le-champ  que 
ce  Ducroquet  répétait  un  catéchisme  qu'il 
avait  mal  appris,  d'abord,  parce  que  ce 
particulier,  ci-devant  perruquier  ou  coif- 
feur, d'une  part, n'était  pas  par  lui-môme  en 
état  d'avoir  imaginé  cette  motion,  et  de 
l'aulre, parce  que  dans  le  cours  de  sondé- 
bit  il  employait  presque  toujours  le  mot 
violer  pour  celui  de  voiler,  que  le  citoyen 
Wouarmé  et  le  citoyen  Laboureau  mon- 
tèrent ensuite  à  la  tribune,  et,  pour  con- 
server la  parole ,  affectèrent  de  ne  pas 
combattre  de  front  cette  motion,  craignant 
que  le  président  Momoro  ne  leur  inter- 
dit la  parole,  mais  cherchèrent  à  l'atté- 
nuer autant  qu'ils  purent,  que  le  citoyen 
Guespréau  voulut  aussi  parler  pour  faire 
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un  rapport,  dont  il  avait  été  chargé,  rela- 
tivement au  Leurre  et  aux  œufs,  mais  ne 
put  y  parvenir  et  fui  même  fort  nialmenu 
par  le  président  Momoro,  qui  lui  dit  des 
choses  désagréables. 

27  venlôsc  an  II  (10  heures  du  malin  . 
Original  signé,  A.  jV.,  W  77. 

2333.  —  Déclarations  des  témoins  sui- 
vants, reçues  par  Etienne  Masson.l'un  des 
juges  du  Tribunal  révolutionnaire  : 

1»  Jean-François  Binet,  dgé  de  46  ans, 
au  service  du  citoyen  Rioche,  père,  rue 
Saint-André-des-.\rls,  n°  it»,  leipiel  a  dit 
quf,  le  iode  ce  mois,  étant  à  la  porte  des 
Cordeliers,  vis-à-vis  la  rue  llautefeuiile, 
avec  les  citoyens  Brochet  et  Jarry,  se  pré- 
sentèrent deux  citoyens  réclamant  une 
bourriche  contenant  une  dinde,  un  lapin, 
des  grives  et  des  œufs,  qui  avaient  été 
portés  à  la  section,  et  que  le  citoyen  Du- 
croquet,  commissaire  aux  accaparements, 
s'étant  trouvé  là,  dit  aux  réclamants  que 
celte  provision  était  trop  forte,  que  le  len- 
demain elle  serait  vendue.  Sait  encore  le 
comparant  qu'on  envoie,  toutes  les  dé- 
cades, des  chapons  audit  Rioche,  mais 
qu'ils  sont  arrêtés  à  présent  à  Klampcs  et 
qu'on  n'en  reçoit  plus. 

2»  Marie  François,  âgé  de  37  ans,  gar- 
çon marchanil  de  vins,  rue  André-des- 
Arts,  n°  iJO,  lequel  a  dit  que,  le  21  de  ce 
mois,  il  a  été  lommandé  pour  pniti''ger  la 
vente  des  denrées  dans  la  cour  des  Cor- 
deliers, que  Ducroquet  recevait  le  prix 
des  marchandises  et  que  Daujon  les  déli- 
vrait, que,  le  même  jour,  après  la  vente  du 
poisson,  Ducroquet  en  a  emporté  dans  un 
mouchoir  et  que,  sur  une  grande  quantité 
d'œufs,  il  n'en  a  été  vendu  qu'un  panier, 
le  reste,  lui  a-t-on  dit,  ayant  été  trans- 
porté au  Marché-Neuf. 

?7  vcntosc  an  II  (8  heure»  du  soir). 
Original  signé,  .\.  N.,  W  70. 

2;i34.  —  Inlerrogaloire  nomiuaire  subi 
devant  François-Joseph  Denizol,  l'un  des 
juges  du  Tribunal  révolutionnaire,  en  pré- 
sence de  Claude  Rnyrr,  substitut  de  l'ac- 
rusatcur  public,  par  Frédéric-Pierre  Du- 
croquet, Agé  de  31  ans,  né  à  Amiens,  ci- 
devant    perruquier-coiffeur,   arluellcmi'nl 


commissaire  contre  les  accaparements  de 
la  section  de  Maral,  demeurant  rue  du 
Paon,  n"  2,  extrait  de  la  Conciergerie,  au- 
quel il  est  demandé  s'il  n'a  pas  conspiré 
contre  la  R'-publique.  la  liberté  et  la  sou- 
veraineté du  peuple  français,  a  répondu 
non,  s'il  a  un  conseil,  sur  sa  réponse  né- 
gative, il  lui  est  désigné  Chauveau. 

28  vcnlùsc  an  II. 

Original,  signé  de  Denizol,  Uucroqucl,  Rnver, 

I".  Girard,  commis  greffier,  A    .V.,  \V  78,  n"2. 

2;i3:'>.  —  Procès-verbal  de  Ir.insport  de 
Charles  Rravel,  juge  au  Tribunal  révolu- 
tionnai re,  accompagné  de  .Marie-Emma- 
nuel-Joseph  Lanne,  juge  dudit  tribunal, 
faisant  fonctions  d'accusaleur  public,  sur 
son  réquisitoire,  en  la  maison  de  Frédéric- 
Picrre-Ducroquel,  commissaire  aux  acca- 
parements, demeurant  rue  du  Paon,  n*  2, 
maison  ci-devant  de  Tours,  reconnais- 
sance et  levée  des  scellés  apposés  par 
Thuilliei-,  juge  de  paix  de  la  section  de 
Marat,  ouverture  d'une  garde-robe  et  d'un 
secrétaire  en  présence  de  Thérèse  Des- 
senne, femme  dudit  Ducroquet,  remise 
dans  un  linge  des  papiers  trouvés  sous 
les  scellés,  pour  le  tout  élre  porté  au  par- 
quel  de  l'accusateur  public. 

29  vcnliiso  an  II. 
OrigiiK-il  sign«,  A.  !\\.  W  78,  ii°  9. 

i.T.  [.i.cLKRC  (.^mand  Hubert,  ancien 
archiviste  de  l'évéché  de  Bcauvais, 
chef  de  division  au  bureau  de  la 
tlucrrc. 

2o30.  —  Déclarations  des  témoins  sui- 
vants reçues  par  Pierre-Noèl  Subleyras. 
l'un  des  juges  du  Tribunal  révolution- 
naire : 

1°  Clauiline  Rappon,  femme  de  Jean- 
Louis  Boucher.  ciloMu  de  Paris,  âgée  de 
lia  ans,  drmeurant  rue  Saint-l..i/.are,  n*  N 
aniien,lai|uelle  a  fait  connaître  que,  <|uel- 
ques  jours  après  le  renvoi  de  Tliuriot  des 
Jacobins,  elle  a  reçu  trois  fois  à  dîner  le 
cilo)en  l.eclerc,  employé  en  chef  dans  un 
des  bureaux  de  laCuerre.  qui-,  le  premier 
jour,  en  présence  de  plusieurs  personne» 
dont  elle  ne  se  rappelle  pas  les  noms, 
mais    parmi    lesquelles    était    le    citoyen 
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Guillemai'det,  député,  ledit  Leclerc  parla 
beaucoup  contre  Barère,  aussi  député, 
que,  le  second  Jour,  il  tint  encore  des  pro- 
pos contre  Barère,  que,  le  troisième  jour,  se 
trouvant  après  diner  avec  le  même  Leclerc, 
la  sœur  du  mari  d'elle  déclarante,  la  ci- 
toyenne Sugière  et  la  citoyenne  Chérain, 
ayant  demandé  à  Leclerc  pourquoi  la  So- 
ciété des  Jacobins  avait  rayé  ïhuriol,  qu'elle 
avait  cru  bon  patriote,  il  répondit  que  dans 
peu  de  jours  il  serait  guillotiné, que  la  con- 
versation commença  à  rouler  sur  d'autres 
députés  qu'elle  nomma  comme  bons  pa- 
triotes, entr'aiitres  Cambon,  Cboudière  et 
autres  de  la  Montagne,  mais  qu'à  cbacun 
de  ces  noms  Leclerc  disait  qu'il  serait  guil- 
lotiné, mais  enfin,  lui  fit  observer  la  décla- 
,  rante  :  Sî  tous  les  palriotes  de  la  Montagne 
sont  giiillolinés ,  que  deviemlrons  -  nous? 
Bah!  lui  répondit  froidement  Leclerc,  quand 
il  n'en  resterait  qu'un,  il  y  en  aurait  assez. 
Lorsque  Leclerc  fut  sorti,  la  déclarante,  la 
sœur  de  son  mari,  qui  l'avait  amené  chez 
elle,  et  les  autres  personnes  présentes 
furent  désolées  de  ce  que  ce  Leclerc  leur 
avait  dit,  elle  répéta  ces  propos  à  toutes 
les  personnes  qu'elle  a  vues  depuis  et  no- 
tamment à  plusieurs  députés,  en  leur 
déclarant  que  les  bureaux  de  la  Guerre 
lui  paraissaient  bien  suspects  et  leur  con- 
seillant de  les  surveiller  ; 

2°  Charlotte -Radegonde  Boucher- Le - 
grand,  âgée  de  30  ans,  demeurant  chez 
le  citoyen  Boucher,  son  frère,  rue  Saint- 
Lazare,  Faubourg  Montmartre,  n°  07,  la- 
quelle a  dit  qu'il  y  a  environ  2  ou  3  mois 
que  le  citoyen  Leclerc,  chef  d'un  bureau 
de  la  Guerre,  est  venu  diner  deux  ou  trois 
fois  chez  la  citoyenne  Boucher,  sa  belle- 
sœur,  avec  laquelle  elle  habite,  qu'un  jour 
après  le  diner  la  conversation  vint  à  rouler 
sur  les  députés  montagnards,  qu'il  en  fut 
nommé  plusieurs,  tels  que  Cambon,  Hé- 
rault, Barère,  Thuriot,  Montant  et  autres, 
auxquels  ledit  Leclerc  trouvait  toujours 
des  défauts,  mais,  comme  depuis  peu  de 
temps  Thuriot  avait  été  chassé  des  Jaco- 
bins, la  citoyenne  Boucher  observa  qu'elle 
l'avait  cru  bon  patriote,  et  Leclerc  ayant 
déclaré  successivement  que  presque  tous 
les  députés  qu'elle  connaît  pour  ôtre  de 
la  Montagne  seraient  guillotinés,  la  ci- 
T.  X. 


toyeune  Boucher, alarmée,  lui  objecta:  Si 
tous  les  bons  patriotes  permissent,  à  qui  nous 
fierons-nous?  à  quoi  Leclerc  répondit: 
pourvu  qu'il  en  reste  an,  e'est  assez,  ce  qui 
mit  la  déclarante  et  sa  sœur  de  fort  mau- 
vaise humeur  et  les  consterna; 

2»  Claudine  Sugière,  âgée  de  26  ans, 
native  de  Commune-Affranchie,  ci-devant 
Lyon,  citoyenne  de  Paris,  y  demeurant,  rue 
Saint-Lazare,  n°8  ancien,  maison  Boucher, 
laquelle  a  dit  qu'un  jour  que  le  citoyen 
Leclerc,  employé  au  bureau  de  la  Guerre, 
était  venu  diner  chez  la  citoyenne  Bou- 
cher, sa  tante,  ledit  Leclerc,  la  citoyenne 
Boucher,  la  citoyenne  Boucher-Legrand, 
elle  déclarante  et  la  citoyenne  Chérain  se 
retirèrent  dans  le  boudoir,  où  la  conversa- 
tion s'engagea  sur  les  députés  de  la  Con- 
vention nationale,  qu'il  en  fut  nommé 
plusieurs,  soit  par  la  citoyenne  Boucher, 
soit  par  Leclerc,  parmi  lesquels  elle  ne  se 
rappelle  que  du  nom  de  Cambon,  que  Le- 
clerc disait  à  chaque  nom  qu'on  pronon- 
çait, qu'ils  seraient  guillotinés,  parce  qu'ils 
n'étaient  pas  palriotes  et  qu'ils  conspi- 
raient, alors  la  citoyenne  Boucher,  qui 
croyait  bons  patriotes  tous  ces  députés 
qu'on  signalait,  lui  ayant  dit  :  Mais  si  tous 
ces  patriotes  sont  guillotinés,  que  deviendra 
la  Convention?  le  même  Leclerc  répliqua  : 
que,  quand  il  n'en  resterait  qu'un,  il  y  en 
aurait  assez  pour  les  affaires. 

25  venlôse  an  II  (5  heures  de  relevée). 
Original  signé,  A.  N.,  W  78,  n°  3. 

21)37.  —  Procès-verbal  de  transport  deri 
citoyens  Le  Cerf  et  Hanot,  membres  du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  du 
Mont-Blanc,  accompagnés  de  Charles  Re- 
naudin,  officier  de  la  gendarmerie  natio- 
nale des  tribunaux,  chargé  de  mettre  à 
exécution  le  mandat  d'arrêt  décerné  contre 
Amand-llubert  Leclerc,  au  domicile  dudit 
Leclerc,  apposition  des  scellés  sur  toutes 
les  issues  de  son  appartement,  et  remise 
de  la  personne  du  citoyen  F-eclerc  au  ci- 
toyen Rcnaudin  pour  être  écroué  en  la 
Conciergerie. 

27  ventôse  an  II  (2  heures  du  matin). 
Original  signé,  A.  N.,  F'  ■i77i''. 

21)38.  —  Interrogatoire  sommaire    subi 
devant  Jean    Ardouin,  l'un  des  juges  du 
38 
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Tribunal  révolulionnaire,  assisté  de  tiil- 
berl  LiendûJi,  subslilul  de  l'accusateur  pu- 
blic, par  Amand-Huberl  Leclerc,  âgé  de 
44  ans,  chef  de  la  3*  seclion  de  la  3*  divi- 
sion du  déparlemenl  de  la  Guerre,  né  à 
Cauny.dt-parlemenl  de  la  Seine-Inférieuie, 
demeurant  à  l'uris,  rue  llrange-Ualelièrc, 
extrait  de  la  Conciergerie,  auquel  il  est 
demandé  s'il  n'a  pas  conspiré  contre  la 
Ilépublique  française,  a  répondu  négati- 
vement, ot  s'il  a  un  conseil,  a  répondu 
qu'il  occupera  d'en  choisir  un:  il  lui  a  éti^ 
donné  provisoiremonl  le  citoyen  Chau- 
veau-Lagarde. 

28  venlô^e  an  II  (il  heures  1/2  du  iiiatio). 

Original, signé  de  Leclerc,  Ardouin,  Liemioo 
et  Josse,  comrais-yrefficr,  .■t.  A'.,   \V  78,  n°  1. 

aS39.  —  Procès-vprbal  de  transport  de 
Pierre- Joseph  Crespin,  commissaire  du 
béparlement  de  Paris,  acoompaam^  de 
Jacques-Jcseph  fiegault,  commissaire  du 
Coniilé  révolulionnaire  de  la  section  du 
iMont-Blanc,au  domicileduciloyen  Amand- 
iluberl  Leclerc,  pour  procéder  au  croise- 
monl  des  scellés,  par  ordre  du  Déparle- 
ment de  Paris,  ce  qui  a  été  effeclué. 

6  germinal  an  H. 
Extrait  conforme,  «igné    de    Crespin  cl  I>e. 
gaull,  A.  S.,  F'  4774*. 

i6.  BoiRGF.ois  (Jean -Charles),  ingé- 
nieur, employé  dans  les  bureaux  de 
la  Guerre,  commandant  de  la  force 
armée  de  sa  section. 
iJ.'iiO.  —  Mamlal  d'arrêt  ;\  la  C.oncier- 
gerie,  décerné  par  Anloine-Quentin  Fou- 
quicr-TinvilIe,  accusateur  public  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  contre  Jcan-Oharles 
Hourgcois,  ingénieur  et  cmploy.^  au  ilé- 
partement  de  la  fiuerre  au  ("omité  de 
vérillcalion ,  demeurant  rue  luiisardc, 
U"  241,  seclion  MuUus-Scevola,  prévenu, 
de  complicité  avei-  autres,  d'avoir  pro- 
voqué l'anéantissement  de  la  représenta- 
tion nationale  et  d'avoir  conspiré  contre 
la  Itépiiblique,  portant  au  verso  la  mention 
de  la  mise  fi  exécution  «lu  mandat  ci- 
dessus  par  François  Desborilcs,  cumniis- 
sairc  de  police  i|e  la  seillnn  de  .Miitius- 
Scevola,  le  20  vcnl(^.'^l^  à  iî  heures  ilu  malin. 

2&  v<nl6M  an  IL 
Original  «gnt,  A.  N.,  W  7î,  r  6. 


55  U.  —  Procès-verbal  de  li°anspurt  d>' 
François- Desbordes,  commiss^iire  de  po- 
lice de  la  seclion  de  Mutius-Scevola,  eu 
vertu  d'un  ordre  apporté  par  Charles 
Clauiel,  maréchal  des  logis  du  la  gendar- 
merie nationale,  1'"  division,  au  domicile 
de  Jean-Charles  Bourgeois,  ingénieur  au 
département  de  la  Guerre,  rue  Cuisarde, 
h'  241,  lequel  a  d>'-claré  être  prêt  a  obéir 
à  la  loi,  et  demander  même  l'apposition 
des  scellés  chez  lui  pour  prouver  lu  pureté 
de  ses  intentions,  en  conséquence,  le  com- 
missaire a  ramassé  les  papiers  dudit  Bour- 
geois dans  un  cabinet  par  lui  occupé  et  a 
apposé  les  scellés  sur  la  croisée  et  la  porto 
de  ce  cabinet,  scellés  dont  la  garde  a  été 
conPiée  a  Charles  Bourgeois,  père,  puis  ii 
emporté  une  paire  de  pistulels  du  poche, 
satis  baguettes,  garnis  en  acier,  et  remis 
la  personne  dudit  Bourgeois  entre  le» 
mains  du  citoyen  Clauiel. 

20  venlOse  an  II  (1  licurv  du  malin). 
Copie  coatorroc,  A.  N.,  W  77,  n"  24. 

2542.  —  Interrogatoire  sommaire,  subi 
devant  Jean  .Vrdouin,  l'un  des  juges  du 
Tribunal  révolutionnaire,  en  présence  de 
(•ilbert  Lieadiin,  subslilul  de  l'accusateur 
public,  par  Jean-Charles  Bourgeois.  Agi' 
de  26  ans,  membre  d'un  Comité  de  vérill- 
calion au  bureau  de  la  lîuerre,  nalif  de 
Paris,  y  demeurant,  rue  des  Sans-Culotics, 
n°  241,  section  de  Mutius-Scevola,  extrait 
de  la  Conciergerie,  auquel  il  a  été  de- 
mandé s'il  n';i  pas  conspiré  contre  la  Ré- 
publique française,  a  répondu  qu'il  a  tou- 
jours été  l'ennemi  des  conspir.iteurs,  s'il 
a  un  conseil  <iu  un  tléfenseur  ofibieux, 
sur  sa  réponse  négative,  il  lui  a  été  donné 
provisoirement  le  citoyen  Cliauve,iu-La- 
garde. 

28  vpnlu'c  ,-in  II  (t  I  Ixurc»  1/2  du  malin). 

Driginal.  ni^ni  di>  Ar<l(>uin,  l<our((roi<.  l.u'ii- 
ilon,  H.  Jo!ne,  commli<-grcnicr,  A.  S.,  W  T8, 
n"  1. 

17  .MvzoKi,  (Alhcrti,  cordonnier,  bro- 
deur, aide  do  camp  du  mitiistio  de  la 
guerre,  chct  d  escadron  de  la  cavale- 
rie révolutionnairc.cum  mandant  tem- 
poraire de  N  ille-.Vflrunchic. 
2:>Ll.  —  lli'i  laralion  fuile  au  Comité  de 

»ûrelé  i^énéiali'  p.ii  le  citoyen  André  .Soin', 
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artiste  du  théAtre  de  l'Opéra-Comique  na- 
tional, lequel  a  dit  que  le  citoyen  Mazuyer 
;.s/V), commandant  de  la  cavalerie  de  l'armée 
révohilionnaire,  a  fait  à  deux  reprises 
beaucoup  de  tapage  dans  le  petit  foyer  de 
la  Comcdie  italienne,  assurant  qu'il  en  fe- 
rait murer  les  portes,  et  voulait  faire  ar- 
rêter le  citoyen  Elleviou,  acteur  dudit 
théàlre,  le  même  Solié  déclare  savoir  par 
hien  des  gens  de  la  rue  Favart  que  l'on 
n'entendait  que  des  disputes  dans  le  Café 
Chrétien  et  qu'on  ferait  bien  de  faire  fer- 
mer ce  café;  d'après  le  bruit  public,  ces 
citoyens  veulent  faire  la  loi  partout  où  ils 
vont. 

11  fi'iinaire  an  11. 
Original  signé,  A.  N.,  W  78. 

2")44.  —  Procès-verbal  de  transport  des 
commissaires  du  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  du  Mont-Blanc,  en  vertu 
d'ordre  du  Comité  de  sûreté  générale, 
exhibé  par  les  citoyens  Niquille,  officier 
de  paix,  et  Brossier,  inspecteur  de  police, 
portant  arrestation  du  citoyen  Mazuel, 
adjudant  général  de  l'armée  révolution- 
naire, rue  et  maison  Grange-Batelière,  où 
il  a  été  procédé  à  l'examen  et  à  la  visite 
de  tous  ses  papiers,  où  il  ne  s'est  rien 
trouvé  de  suspect,  mais  qui  au  contraire 
ne  respirent  que  le  patriotisme  le  plus  pur, 
lesquels  papiers  ont  été  mis  dans  une 
caisse  de  bois  blanc,  sur  laquelle  les  scellés 
du  Comité  ont  été  apposés,  à  la  garde 
desquels  a  été  constituée  la  citoyenne 
Dépêche,  femme  Mazuel. 

2  nivôse  an  IT. 
Original,  signé  de  Mazuel,  chef  d'escadron, 
Fischer,  clief  d'escadron.  Berger,  adjoint  aux 
adjudants  généraux,  Duparc,  soua-lieutenant, 
Niquille,  officier  de  paix,  femme  Mazuel,  et 
expédition  conforme  (2 pièces),  A. S.,  F'' 4771*". 

2:;4'i.—  Réquisition  des  adrainistrateur.s 
de  police,  Michel  et  Dangé,  aux  commis- 
saires qui  ont  apposé  les  scellés  chez  le 
citoyen  Mazuel,  chef  d'escadron  de  l'ar- 
mée révolutionnaire,  présentement  mis  en 
liberté  par  décret  de  la  Çonvenlion  natio- 
nale, rue  et  maison  tIrange-Batelière,  de 
procéder  à  la  levée  desdits  scellés,  sans 
faire  aucune  description,  avec  levée  des 
scellés  on   ciuestion  par  Dupré,  commis- 


saire du  Comilé  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion du  Mont-Blanc. 

27,  28  nivôse  an  II. 
Originaux  signés  (2  pièces),  A.  N.,  V'  4774'". 

2.'i46.  —  Mandat  d'arrêt  à  la  Concier- 
gerie décerné  par  Antoine-Quentin  Fou- 
quier-Tinville,  accusateur  public  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  en  verlu  du  décret 
de  la  Convention  du  23  de  ce  mois,  contre 
le  nommé  Albert  Mazuel,  commandant  en 
second  de  l'armée  révolutionnaire,  pré- 
venu d'avoir,  de  complicité  avec  autres, 
provoqué  l'anéantissement  de  la  repré- 
sentation nationale  et  d'avoir  conspiré 
contre  la  liberté  du  peuple  français,  et  h 
cet  effet  autorisant  le  porteur  du  présent 
mandat  à  requérir  les  autorités  constituées 
d'apposer  les  scellés  sur  les  meubles  et 
effets  de  Mazuel. 

2G  ventôse  an  II. 
Original  signé,  A.  A'.,  W  7ti,  n"  12. 

2)347.  —  Déclaration  de  .lacques-Jean 
Borel,  sous-lieutenant  de  la  4=  compagnie 
d'artillerie  du  4«  bataillon  de  l'armée  ré- 
volutionnaire, section  l.e  Peletier,  reçue 
par  Pierre-André  Coflnilial,  l'un  des  juges 
du  Tribunal  révolutionnaire,  portant  qu'il 
y  a  quelque  temps  son  sergent-major, 
appelé  Eugène  Baptiste,  demeurant  rue  de 
la  Loi,  :\  côté  du  passage  Guillaume,  lui  a 
dit  qu'un  bon  patriote,  nommé  Gaillard, 
fils,  aide  de  camp  de  l'armée  révolution- 
naire, demeurant  rue  de  la  Michodière,  au 
rnin  du  boulevard,  l'avait  questionné  sur 
les  sentiments  de  la  compagnie  des  ca- 
nonniers,  et  que  ledit  Baptiste  avait  ré- 
pondu à  Gaillard  que  ses  camarades  étaient 
toujours  dévoués  à  la  Républicjue,  une  et 
indivisible,  mais  non  départementale,  ce 
qui  avait  paru  faire  grand  plaisir  audit 
Gaillard.  Ajoute  le  déclarant  queDugrand, 
chef  du  0"  escadron  de  l'armée  révolution- 
naire, lui  a  dit  être  envoyé  à  Commune- 
Afl'rancliio  pour  commander  le  i''  esca- 
dron de  l'armée  révi)lutiûnnaire,  attendu 
que  Mazuel  prenait  le  commandement  du 
6"  escadron,  à  Versailles. 

27  vent6.se  an  II  (midi). 
Original  signé,  A.  N.,  W  78,  n°  4. 
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2oi8.  —  Déclaralion  de  Julie-Elisabeth 
Chalia,  femme  de  Jean-Krançois  Mellct, 
demeurant  rue  Bouché,  n"  2,  reçue  par 
Ktieniie  Foucault,  l'un  des  juges  du  Tri- 
bunal révolulionnaire.  faisant  connaître 
qu'elle  a  appris  que  la  citoyenne  I.acombe, 
comédienne  avant  la  RéYolulioii,  état 
qu'elle  n'a  cessé  de  professer  depuis  celle 
époque,  a  obtenu  de  la  Commune  de  Paris, 
il  y  a  environ  2  ou  3  jours  (un  passeport) 
pour  aller  à  Uuiikerque,  soi-disani  pour 
jouer  la  comédie,  quoiqu'il  ne  soit  d'usage 
de  faire  les  engagements  que  dans  la  ci- 
devant  semaine  sainte,  ce  qui  lui  a  paru 
suspecl,  elle  ci-oitque  celle  citoyenne  peut 
avoir  une  mission  quelconque  relative- 
ment aux  événements  du  jour,  peut-élrc 
même  avec  l'iatcntion  de  s'embarquer 
pour  l'Angleterre,  fondant  ses  soupçons 
sur  ce  qu'elle  est  liée  avec  toute  la  clique, 
c'est-à  dire  Deslieux,  Mazuel  et  autres, 
qu'elle  ne  connaît  que  de  vue,  ajoutant 
que  ladite  I.acombe  passait  publiquement 
pour  vivre  avec  Mazuel. 

Observe  la  déclarante  qu'elle  a  entendu 
dire  par  la  même  Lacombe,  à  la  Société  des 
femmes  révoiulicmnairos,  le  lendemain  ou 
surlendemain  du  décret  de  la  Convention 
nalionale  (lui  déclarait  le  gouvernement 
français  révolulionnaire  jusi|u'à  la  paix, 
(|u'il  élait  temps  de  faire  accepter  à  la 
Convention  la  Conslitulion  qu'elle  faisait 
si  bien  accepter  aux  autres,  avec  d'antres 
propos  analogues. 

Déclare,  en  outre,  que  son  élonnement 
a  redoublé  quand  clic  apprit  que  la  ci- 
toyenne l.éoii,  mariée  depuis  peu  à  l'inlri- 
gant  l.oclcrc  (venu  de  l.yon  intriguer  à 
Paris,  dans  le  but  de  faire  croire  aux  Pari- 
siens que  ci'tle  commune  élail  dans  les 
meilleurs  principes  à  l'i'poque  où  In  con- 
tre-révolution s'y  manifesUit,  lequel  a  élé 
chassé  des  Jacobins  et  des  Cordeliers  à  peu 
prés  on  même  temps  que  Jac(jUes  Houx', 
venait  aussi  d'oliienir  un  passeport  pour 
aller  rejoindre  son  maii  dans  la  Vendée, 
que  celle  femme  étail  ci-ilevanl  nligiciise 
cl  l'acolyte  de  l^ncombn,  ce  (|ui  lui  fait 
naître  aussi  des  soupçons  sur  son  voyage. 

27  vonloïc  ftii  II  (0  liciircs  de  rcliivi»c). 
Original  Kisni,  A.  .V.,  \V  77,  n"  7. 


2iJ»'J.  —  Interrogatoire  sommaire,  subi 
devant  François-Joseph  Denizot,  l'un  des 
juges  du  Tribunal  révolutionnaire,  en  pré- 
sence de  Claude  Rover,  substitut  de  l'ac- 
cusateur public,  par  Albert  Mazuel,  âgé  de 
2K  ans,  né  à  Ville-AITranehie,  chef  d'esca- 
dron dans  l'armée  révolulionnaire.  demeu- 
ranl,  lors  de  son  arrestation,  à  Versailles, 
boulevard  de  l'Egaliti-,  et  domicilié  depuis 
9  ans  à  Montpellier,  extrait  de  la  Concier- 
gerie, auquel  il  a  été  demandé  s'il  a  cons- 
piré contre  la  llépubli(|ue,  la  liberté  et  la 
souveraieielé  du  peuple  français,  a  répondu 
jamais,  et  s'il  a  un  conseil,  sur  sa  réponse 
négative,  il  lui  a  été  donné  Vilain. 

28  vcDiOso  an  II  (I  t  heures  du  malin). 
Original,  signé  de  Dcnizol,  Mazuel.  Royor  et 
Girard,  coinmis-greffiïr,  A.  K.,  W  7S,  n°  2. 

2')')0. —  Déclaralion  de  Nicolas  llenrion, 
Agé  de  36  ans,  employé  à  la  liquidation 
des  charrois,  demeurant  rue  Bergère,  n*  12, 
reçue  par  Pierre-Noël  Subleyras,  l'un  des 
juges  du  Tribunal  révolutionnaire,  faisant 
connaître  que.  peu  de  temps  après  l'élar- 
gissement de  Vincent  el  de  Itonsin,  se  trou- 
vant chez  le  citoyen  CharliiT.  ri-devanl 
employé  dans  ses  bureaux,  la  femme  de 
ce  dernier  lui  dit  tenird'iine  autre  femme 
que  Mazuel  aurait  déclaré  que  si  Ronsin 
cl  Vincent  n'avaient  pas  été  élargis,  Il  au- 
rait fait  entrer  dans  Paris  l'armée  révolu- 
tionnaire, compagnie  par  compagnie,  ou 
partie  par  partie,  que  Mazuel  avait  ajouté 
que  cela  n'empêcherait  pas  qu'il  ne  les  fil 
venir  dans  quelque  temps,  mais  que  ce 
n'était  pas  le  moment,  puisqu'elle  éUiil 
occupée  aux  i-nvirons  de  Paris,  ciue  ce 
qui  l'engageait  i\  prendre  cette  détermi- 
nation élait  pour  se  défaire  de  lout  le  parti 
de  Danton,  que  le  déclarant  ayant  de- 
mandé à  la  femme  Charlier  si  elle  av.iil 
entendu  dire  t|ue  llobespierrc  frti  du  nom- 
bre de  ceux  qu'on  voulait  détruire,  elle  lui 
répondit,  toujours  d'apn'-s  le  lang.igc  ([u'aii- 
r.'iit  tenu  Mazuel,  que  llobespierrc  élail  un 
Janus,  qu'aucun  parti  ne  pouvait  rempler 
sur  lui,  et  qu'il  y  passerait  comme  les 
autre». 

Dédorc  encore  avoir  entendu  «lire,  il  y 
n  H  jours,  par  des  personnes  (|ui  formaient 
im  groupe  sur  la  place  du   C^irrousel,  que 
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le  nommé  Osanne,  ancien  employé  au  Co- 
mité de  sûreté  générale,  actuellement  dé- 
tenu, avait  dit  que  lorsque  Chabot  vint 
faire  sa  déclaration  h  ce  Comité  sur  l'objet 
qui  a  donné  lieu  à  sa  mise  en  accusation, 
il  avait  demandé  audit  Comité  d'envo3er, 
chez  lui,  des  personnes  affidées,  affirmant 
qu'on  y  trouverait  des  complices  de  la  cor- 
ruption, qui  étaient  Hébert,  sa  femme  et 
le  baron  de  Bast  (sic). 

28  ventôse  an  II. 
Original  signé,  .4.  N.,  W  78. 

23'Jl.  —  Note  portant  que  Uoze,  trai- 
teur, hôtel  de  la  Grange-Batelière,  doit 
être  interrogé  pour  déclarer  combien  dé- 
pensent habituellement  chez  lui  les  offi- 
ciers de  l'état-major  de  l'armée  révolu- 
tionnaire, notamment  Mazuel,  comman- 
dant la  cavalerie,  qui  aurait  dépensé  1,180 
livres  en  deux  jours.  Ce  Mazuel  était  par- 
tisan du  Roi,  dans  l'affaire  du  10  aoilt;  il 
reçoit  dans  son  corps  îles  aristocrates  dé- 
cidés et  des  jeunes  gens  de  la  première 
réquisition,  enlr'autres  un  nommé  Hébert, 
fils  du  médecin  du  ci-devant  duc  d'Or- 
léans, se  qualifiant  de  marquis. 

Sans  date. 
Minute  non  signée,  A.  N.,  W  78. 

i8.  Desco.mbes  i,\ntoine),  ancien  gar- 
çon épicier,  secrétaire  g^reffier  de  la 
section  des  Droits-de-l'Homme. 

2552.  —  Lettre  de  la  section  du  Uoi  de 
Sicile  aux  fédérés  des  83  départements 
séants  aux  Jacobins,  en  réponse  à  leur 
lettre,  déclarant  que  leur  vceu  était  le 
sien  et  qu'elle  avait  déjà  invité  les  amis 
de  la  Liberté  à  honorer  les  mânes  des  in- 
trépides défenseurs  qui  se  sont  immolés 
pour  elle  et  à  célébrer  leur  triomphe  en 
les  couronnant  des  lauriers  de  la  vic- 
toire, que  les  citoyens  de  la  section  iront 
se  joindre  aux  fédérés  et  porter  les  cou- 
ronnes que  leur  dévouement  héroïque 
leur  a  si  bien  méritées. 

15  août  1702 
Minute,  de  la   main  do  Descnmbes,   proba- 
l)lement  rédigée  par  lui,  A.  N.,  W  94,  n»  2. 

2553.  —  Discours  prononcé  dans  la  So- 
ciété des  Amis  de  la  Constitution  par  Kes- 


combes,  père,  le  jour  anniversaire  de  la 
naissance  de  son  fils,  accompagné  au  verso 
d'une  lettre  de  Descombes,  de  Besançon, 
domicilié  sur  la  section  des  Droits-de- 
l'Homme,  au  président  de  la  Société,  de- 
mandant si  la  Société  daignerait  entendre 
un  citoyen  qui  désire  faire  l'offrande  de 
son  fils  à  la  patrie. 

2i  août  1792. 
Original  sgné,  A.  A'.,  W  94,  u"  2. 

2554.  —  Carte  électorale  au  nom  d'Xn- 
loine  Descombes,  pour  les  élections  de  la 
Convention  nationale. 

i20  septembre  1792.) 
Original,  signé  de  CoUot  dllerbois,  prési- 
dent, et  de  Mathieu,  .secrétaire,  au  do.s  se  trouve 
la  signature  de  Descombes,  section  des  Droits- 
de-l'IIomme,  A.  N.,  W94,  n"  t.  A  ceUe  carte 
est  jointe  une  autre  carie  au  noi*  de  Descombes, 
en  qualilé  de  commissaire  de  police  au  camp 
près  Paris. 

2555.  —  Lettre  du  citoyen  Descombes, 
de  la  section  des  Droils-de-l'Homme,  aux 
maire  et  officiers  municipaux  de  la  com- 
mune d'Arcueil  au  sujet  de  cartes  qu'il 
avait  écrites  sur  le  compte  du  citoyen 
Fayel,  ancien  juge  de  paix  de  sa  section, 
en  réponse  à  des  renseignements  qui  lui 
avaient  été  demandés  sur  cet  individu, ré- 
fugié dans  le  canton  d'Arcueil,  dans  les- 
quelles ledit  Descombes  avait  qualifié  ce 
Fayel  d'oppresseurdespatriotes,derun  des 
juges  de  paix  formant  le  tribunal  de  sang 
établi  aux  Tuileries  après  le  20  juin  contre 
les  patriotes  de  r.\ssemblée  nationale,  et 
pour  ce  fait  incarcéré  après  le  10  août, 
ledit  Descombes  déclarant  qu'il  avait  sim- 
plement voulu  appeler  l'attention  sur  les 
opinions  et  les  talents  de  Fayel,  mais  sans 
vouloir  incriminer  personnellement  un 
homme,  assez  puni  par  les  événements  du 
10  août  et  les  malheurs  dont  il  a  été  le  té- 
moin lors  de  sa  détention  dans  les  prisons. 

24  avril  179.3. 
Copie  conforme,  A.  N.,  F'  'iG72. 

2550.  —  Arrêté  du  Comité  de  salut  jiu- 
blic,  portant  que  les  citoyens  Cham|)eaux 
et  Descombes,  membres  du  Conseil  géné- 
ral de  la  Commune  de  Paris,  qui  ont  ac- 
compagné les  représenlanls  du  peuple  en 
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coniinissiiin  dans  les  dOparlemenls  du 
Loiret  el  d'Eure-et-Loir,  ou  autres,  re- 
loiirneronl  sur-le-champ  dans  ces  dépar- 
tements pour  y  faire  les  achats  et  envois 
de  subsistances  nécessaires  à  la  Commune 
de  Paris,  les  autorisant  à  faire  aux  corps 
administratifs  toutes  demandes  el  ri'iiui- 
sitions  iiidispensaiiles  pour  accélérer  la 
prompte  arrivée  de  ces  subsistances  à 
Paris,  ledit  arrêté  accompag-né  de  réqui- 
sitions des  ministres  de  l'intérieur  et  de 
la  guerre,  avec  visa  du  district  de  Melun 
el  du  directoire  du  département  de  Seine- 
et-Marne  à  Melun. 

7  août  1793. 

Extrait  conrorinc,  signj  de  Coutlion,  bnint- 
Juit  et  llorault,  arec  le.s  rcquiailions, signéci  île 
Paré  et  Boutliollc.  A.  N.,  W  04,  n«  3. 

2557.  —  Laissez-passer  délivré  par  Pachc, 
maire  de  Paris,  au  citoyen  .Vntoine  Dcs- 
(ombes,  membre  du  Conseil  général  de  la 
Commune  de  Paris,  chargé  d'une  mission 
par  le  Comité  de  salut  public  de  la  Con- 
vention et  par  le  ministre  de  l'intérieur, 
ilgé  de  20  ans,  taille  de  .'i  pieds  G  pouces, 
cheveux  el  sourcils  blond  clair,  iront  ordi- 
naire, nez  moyen,  yeux  bleus,  bouche 
moyenne,  menton  rond,  visage  ovale,  avec 
invitation  ù  donner  audit  Dcscombcs  toutes 
facililé»  [lour  remplir  l'objet  de  sa  inis- 
.sicii). 

8  aoiH   1/93. 

Original,  signé  de  Pachc,  maire,  coQln-signé 
lie  I>c!icombe<<,  F''  4<i72. 

Vu  par  le  rr|>i«itcntanl  du  peuple  dan»  le 
digiartemeiil  de  l'S'oonc  &  Sons,  le  2  nivt>»('  au  11, 
Si^né  :   Maurr. 

i'y.iH.  —  Lettre  des  nilministrateuis  des 
Subsistances  de  la  Commune  de  Paris  aux 
citoyens  Champeaux  et  Itesrombes,  com- 
missaire» des  subsistances  de  la  commune 
de  Paris,  leur  rappelant  combien  est  cri- 
tique la  silualion  actuelle  de  Pari»  relati- 
vement aux  subsistances,  déclarant  que 
c'est  en  vain  c|u'om  voudrait  b-  dissiniulrr 
el  (|iie  l'un  est  réduit  ii  la  nécedsité  de 
vivre  au  jour  le  jour  sur  ce  qui  e.>.l  pro- 
curé por  les  préposés  aux  oïliats,  que  cha- 
que jour  en  se  levant  on  se  ileiuande  si  les 
opérotinns  réunies  des  divers  préposés 
donneront  île  rpioi  nourrir  Paris  le  lende- 
main, sans  moyeu  de  prévenir  la  catastro- 


phe, qui  serait  la  suite  inévitable  d'un  tel 
événement,  les  priant  de  vuubiir  bien  leur 
adresser  Jour  par  jour  le  compte  rendu 
de  leurs  opérations,  présentant  le  résul- 
tat du  travail  des  moulins  soumis  à  leur 
surveillance  et  de  la  quuntiléjournalière  de 
farinet]u'ils  pourront  envoyer, en  .songeant 
que  le  stIuI  de  Paris  et  par  suite  celui  de 
la  République  entière  est  dans  leurs  mains 
et  peut  dépendre  de  la  ponctualité  avec 
laquelle  sera  exécutée  la  mesure  qu'ils 
sollicitent  de  leur  zèle. 

n  août  17;i3. 
Original,  signé  de  Dcfavaone,  A.  .V.,  W  91, 
n«  1. 

25.">9.  —  Lettre  de  (iarat,  minUtro  de 
l'intérieur,  aux  citoyens  Champeaux  et 
Hescoinbes,  commissaires  du  Conseil  exé- 
cutif dans  le  département  de  Seine-et- 
Marne,  les  invitant  à  délivrer  au  citoyen 
Hayard,  commissaire  des  corps  adminis- 
tratifs de  Sens.  4(iO  septiers  de  blé  à  pren- 
dre sur  ceux  ré(|uisilionnég  por  la  ville  de 
Poris  dans  le  dé()arteineiit  de  Seine-et- 
Marne,  si  toutefois,  ainsi  que  l'assure  l'ad- 
ministration des  Subsistances,  l'étal  des 
prains  existant  encore  dans  ce  département 
pour  l'aris  peut  permettre  cette  distrac- 
tion, à  charrie  par  lu  ville  de  Sens  de 
rendre  ces  iOO  septiers  de  blé  en  nature 
sur  le  produit  de  la  récolle  de  celte  nnnée 
dans  le  district  de  Sens. 

M  août  1793. 
Original  «igné,  A.  S.,  >V  94,  n*  5. 

intiû.  —  Lettre  de  Champeaux  et  I»e»- 
conibes,  cninniissaires  aux  apprii\isii>nne- 
nienln  do  PuriK  daiih  b'  dép.irlenii'ut  de 
Seine-et-Marne,  aux  ailininistialeurs  des 
Subsistances  du  Pans,  hc  plaignant  des 
entrave»  apportées  à  leurs  opérations  (tar 
la  municipalité  de  Cuulominiers,  très  dis- 
ponéo  il  lu  contre-révululi<Mi  et  Invorisant 
leit  aristocrates,  qui  fourmillent  dans  celle 
ville,  demandant  que  le  citoyen  IVicho  re- 
cueille des  renseignenieuls  auprès  du  ci- 
toyen Le  Roy,  appelé  aujourd'hui  IIU  am'il, 
qui  a  été  maire  di-  Couloniiniers  et  est  juré 
ou  juge  du  Tribunal  ré\iilutinMii.iire,  déchi- 
rant que  la  municipnlilé  en  question  laisse 
nianipier  de  grains  «ur  les  marrhés  pour 
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iiiilisposcr  lo  peuple  contre  les  approvi- 
siuiineiiients  destinés  à  Paris,  un  oflicier 
municipal  ayant  dit  hautement,  devant  plus 
de  30  femmes,  que  le  blé  regorgeait  il  Paris, 
pendant  que  l'on  demandaitdes  gendarmes 
pour  l'enlèvement  du  grain,  ajoutant  qu'il 
est  urgent  d'instruire  le  Comilé  de  salut 
public  de  la  situation  de  celte  ville,  où 
l'esprit  public  est  presque  entièrement  per- 
verti, et  d'envoyer  un  ou  deux  commis- 
saires de  la  Convention,  dont  la  présence 
ferait  rentrer  la  municipalité  dans  lo  de- 
voir, ou  plutôt  dans  le  néant. 

16  août  1793. 
Copie  conforme,  certifiée  par  Dumez  etCliam- 
peaux,  le  3  germinal  an  II,  A.  N.,  W94,  n'  5. 

2o(31.  —  Lettre  des  administrateurs  des 
Subsistances  aux  citoyens  DesCombes  et 
Champeaux,  commissaires  aux  approvi- 
sionnements de  la  Commune  de  Paris  à 
Melun,  les  invitant  à  s'assurer  si  les  repré- 
sentants Maure  et  Dubouchet  ont  pris  les 
mesures  nécessaires  pour  la  répression 
des  abus  commis  au  fait  des  subsistances 
dans  le  département  de  Seine-et-Marne, 
déclarant  que,  comme  ils  l'avaient  pres- 
senti, les  brillantes  promesses  des  admi- 
nistrateurs de  ce  département  ont  fini  par 
se  réduire  à  de  très  faibles  effets,  mais 
qu'en  réunissant  toutes  les  ressources,  ils 
parviendront  peut-être  à  nourrir  Paris 
jusqu'à  la  mise  en  activité  des  greniers 
d'abondance,  à  Torganisation  desquels  tra- 
vaille la  Convention,  jugeant  très  vraisem- 
blable ce  qUe  disent  les  commissaires  des 
fermiers,  qui  préfèrent  vendre  aux  boulan- 
gers de  Paris,  lesquels  leur  paient  le  blé  à 
peu  près  ce  qu'ils  veulent,  plutôt  que  de  le 
livrer,  au  prix  du  maximum, sur  les  réqui- 
sitions qui  leur  sont  adressées,  estimant 
que  la  nécessité  de  faire  vivre  les  habi- 
tants de  Paris  oblige  de  s'en  rapporter  aux 
boulangers  pour  le  prix  qu'ils  prétendent 
payer  les  farines,  trop  heureux  qu'ils  veuil- 
lent bien  se  donner  du  mouvement  pour 
procurer  à  la  ville  de  Paris  quelques  vivres, 
fet  que  jusqu'il  ce  que  les  députés  aient 
pris  des  mesures  pour  l'exécution  de  leurs 
réquisitions,  il  faudra  continuer  à  en  pas- 
ser par  ce  que  voudront  les  boulangers 
de  Paris;  quant  aux  suRpicions  sur  l'au- 


thenticité des  pouvoirs  des  commissaires 
aux  approvisionnements,  il  n'y  a  que  la 
mauvaise  foi  qui  puisse  les  concevoir,  la 
signature  du  maire  de  Paris  et  le  sceau 
de  la  Municipalité  élalit  trop  généralement 
connus  pour  inspirer  des  doutes. 

19  aoi'it  1793. 

Original,  signé  de  Garin  et  de  Dcfavanne, 
A.  N.,  W  94,  h»  2. 

2j62.  -"  Lettre  des  administrateurs  des 
Subsislances  de  la  Commune  de  Paris  au 
citoyen  Descombes,  commissaire  député  à 
Provins  pour  l'exécution  du  décret  du 
15  août,  déclarant  qu'ils  comptent  beau- 
coup sur  les  farines  dont  il  annonce  la 
prochaine  arrivée,  le  priant  de  presser 
vivement  la  mouture  des  grains  envoyés 
aux  moulins  et  de  marquer  la  quantité 
de  grains  qu'il  a  achetée. 

20  aovU  1793. 

Original,  signé  de  Louvet,  A.  /V.,  W  94,  n»  1. 

2o63.  —  Déclaration  de  Descombes,  por- 
tant qu'etivoyé  par  le  Comité  de  salut  pu- 
blic de  la  Convention  pour  faire  des  achats 
en  vue  des  besoins  de  la  ville  de  Paris,  il 
a  acheté  du  citoyen  Cruel,  fermier  aux 
Filles-Dieu,  la  quantité  de  6  septiers  de 
blé,  au  prix  fixé  par  la  loi,  pour  être  rendu 
au  grenier  de  la  Congrégation,  à.  Provins. 

27  août  1793. 
Original  signé,  ,4.  N.,  W  94,  n°  3. 

2364.  —  Lettre  des  adminislraleurs  du 
Déparlement  des  Subsistances  de  la  Com- 
mune de  Paris  au  citoyen  Descombes, 
commissaire  des  subsistances  à  Provins, 
lui  envoyant  un  pouvoir  spécial  pour  suivre 
l'exécution  du  décret  du  1j  août,  jugeant 
inutile  de  multiplier  les  agents,  par  con- 
séquent d'employer  le  citoyen  Laborde, 
annonçant  l'envoi  de  23,000  livres  et  de 
1,000  sacs,  et  au  sujet  de  la  différence 
entre  le  prix  de  ses  achats  et  de  ceux  des 
boulangers,  déclarant  que  ces  malheu- 
reux, profitant  de  la  détresse  de  Paris, 
ont  b;Ui  leur  fortune  sur  la  ruine  de  cette 
ville,  que  la  Convention,  en  rapportant  le 
décret  du  l"'' juillet,  a  coupé  court  à  cet 
énorme  abus,  mais  tju'il  faudra  bien  boire 
le  fond  de  la  coupe  et  subir  les  marchés 
passés  avant  le  décret,  demandant  des  ex- 
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plications  au  sujet  des  doules  qui  planent 
sur  certaines  administrations  qu'on  dénon- 
cera.sil  le  faut,  au  Comité  de  salut  public. 

VJ  août  1793. 
Original,  signé  de  Pa^he,  Louvel  it   Ch»m- 
f.eaux,  A.  N.,  W  91,  n*  1. 

2."j6ô.  —  Instructions  données  par  les 
maire  et  administrateurs  au  Déparlt-ment 
des  Subsistances  de  la  municipalité  de 
Paris  aux  commissaires  députés  dans  les 
départements  voisins  pour  l'approvision- 
nement de  celte  ville,  en  exécution  du  décret 
de  la  Convention  du  ir.  août  17'.t3,  avec 
décision  des  administrateurs  des  Subsis- 
tances de  la  Commune  de  Paris,  portant 
qu'ils  ont  confié  cette  importante  mission 
pour  l'étendue  du  district  de  Provins  au 
citoyen  Descombes,  pour  l'exercer  de  con- 
cert avec  les  cilovens  Piquard  et  Geoffroy, 
déjà  nommés  commissaires  au  même  effet 
dans  le  même  ressort. 

29  août  1793. 
Imprimé,   avec   meolion  manuscrite  aa   bas, 
signé  de  Loovet  el  Cbampca>jx,  A.  S.,  W  91, 
n°  3. 

2566.  —  Lettre  de  Descombes  aux  ci- 
toyens composant  l'Assemblée  générale 
de  la  section  des]  Droits -de -l'Homme,  à 
l'effet  de  se  justifier  des  inculpations  dont 
il  a  été  l'objet,  le  30  août,  à  Provins,  de 
la  l'art  du  citoyen  ChoUet.  épicier,  rue  du 
Faubourg-.\ntoine,dela  section  des Droits- 
de-l'llomme,  lequel  aurait  dit,  en  présence 
du  maire  et  du  citoyen  Uilly,  notable,  qu'il 
le  connni.ii'tU  bien  et  qu'il  était  sflr  que  les 
blés  et  farines  destinés  à  Paris  n'y  arri- 
vaient pas,  parce  que  lui,  Desconibes,  les 
faisait  conduire  ailleurs,  inculpation  très 
grave  dans  des  circonstances  aussi  criti- 
ques, où  l'inquiétude  du  pi-uple,  relative- 
ment à  ses  subsistances,  était  portée  à  son 
comble  par  des  macliinalions  perfides, el 
au  moment  même  où  il  allait  fiiiri-  parlir 
pour  Paris  un  convoi  considérable  ilr-  fa- 
rinas. 

31   aool  1703. 
Minute,   A.  N.,    W  9«.   n-   2. 

2567.  —  Arrêté  de  Pierre  Dulio«i:h<-l  i-l 
de  Nicolas  .Maure,  niné,  reprétentint*  du 
pruple  dan!»  les  ilénarlemenl»  di-  Seine- 


et-Marne  el  du  Loiret,  en  vertu  du  décret 
de  la  CoiiTcntion  nationale  du  15  août, 
donnant  pouvoir  au  citoyen  Descombes, 
membre  de  la  Commune  de  Paris,  d'agir, 
conjointement  ou  séparément,  avec  les 
citoyens  Geoffroy,  le  jeune,  el  Piquart 
d'.Xllut,  commissaires  de  la  Commune  de 
Paris,  el  de  se  transporter  dans  les  dis- 
tricts de  Rozoy  et  de  Provins,  pour  y  faire 
nietlre  à  exécution  la  loi  du  15  août  der- 
nier, l'aulorisant  à  requérir  les  autoiilés 
constituées  et  les  municipalités  pour  accé- 
lérer ladite  exécution,  à  préposer  tous 
agents  nécessaires  aux  rassemblements  des 
grains,  à  se  faire  accompagner  par  la  force 
armée,  si  besoin  est,  et  à  prendre  toutes 
les  mesures  convenables  pour  que  ces 
grains  soient  promplement  rendus  à  leur 

destination. 

(Aoùl  1793.) 
Minute,  .A.  y.,  W  91,  n-  3. 

2568.  —  Lettre  de  Louvct,  administra- 
teur des  Subsistances  de  la  ville  de  Paris, 
au  citoyen  Descorabes,  commissaire  dé- 
puté à  Provins  pour  l'exécution  du  décret 
du  15  août,  le  priant  de  faire  passer  à  Cor- 
beil,  pour  y  occuper  les  moulins,  une  por- 
tion des  grains  requis  dans  les  dislricU  de 
Melun  et  de  Nemours,  en  adressant  les 
envois  au  citoyen  I.acroix-Morlol,  garde 
des  magasins  de  la  ville  de  Paris. 

1''  septembre  1793. 
Original  signe,  A.  N.,  W  94,  n«  9. 

2569.  —  Lettre  des  adn)inistraleurs  des 
Subsistances  au  citoyen  Dcscombcs,  com- 
missaire national  pour  l'approvisionne- 
ment de  Paris  dans  le  district  de  Provins, 
déclarant  que  l'administration  ayant  con- 
senti à  la  mainlevée  des  (OU  i|uinUiux  de 
blé,  aciielés  à  Provins  pour  le  di^lricl  de 
Bar-sur-Seine  el  arrêtés  par  les  représen- 
lanl.s  du  peuple,  ne  peul  retirer  celle  au- 
lorisalion,  i|u<>ii|ue  la  détresse  dans  la- 
quelle se  trouve  Paris  pour  ses  subsistances 
soit  bien  capable  de  faire  regretter  l'aban- 
don d'un  idijel  dont  il  eût  pu  s'a<ljut{er 
le  profit,  mais  il  faut  que  leurs  frères  de» 
autres  déparlemenLi  voient  des  témoigna- 
ge» de  leur  loyauté,  el  il  n'est  pas  de  si- 
tuation pénible  qui  puisse  faire  renoncer 
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aux  principes  Je  fraternité  que  l'on  s'est 
toujours  piqué  de  professer. 

2  septembre  1793. 
Original,  signé  de  Louvct, /V.A'.,  W  114,  n°  1. 

2i)70.  —  Lettre  des  administrateurs  des 
Subsistances  à  Descombes,  commissaire 
national  pour  l'approvisionnement  de  Pa- 
ris à  Provins,  accompagnant  l'envoi  de 
copie  d'une  lettre  des  administrateurs  des 
Subsistances  de  Paris  au  citoyen  Valquet, 
procureur  de  la  commune  de  Sens,  au 
sujet  de  la  délivrance  aux  commissaires 
de  cette  commune  de  cent  quintaux  de 
blé,  qui  lui  ont  été  accordés  à  raison  de  la 
consommation  extraordinaire  que  l'on  a 
été  obligé  de  faire  lors  du  passage  de  la 
garnison  de  Mayence  se  rendant  en  Ven- 
dée, attendu  qu'il  ressort  d'une  explica- 
tion avec  le  ministre  que  l'administration 
du  département  de  Seine-et-Marne  s'était 
engagée  à  rendre  ces  grains  à  la  Com- 
mune de  Paris. 

2  septembre  1793. 
Original,  signé  de  Louvet,  et  copie  (2  pièces), 
A.  A'.,  'SV  77,  n'  6. 

2i)71.  —  Lettre  des  administrateurs  des 
Subsistances  de  la  Commune  de  Paris  à 
Descombes,  commissaire  national  pour 
l'approvisionnement  de  Paris,  déclarant 
que  la  pénurie  de  sacs  ne  leur  permet  pas 
de  lui  envoyer  les  1,000  nouveaux  sacs  qu'il 
demande,  lui  adressant  des  instructions 
pour  le  garde-magasin  qui  va  être  établi 
à  Provins,  et  lui  marquant  qu'il  ne  doit 
agir  que  pour  l'exécution  de  la  dernière 
loi  du  23  août,  celle  du  l"  ayant  été  rap- 
portée. 

5  septembre  1793. 

Original,  signé  de  Cliampeaux  et  Louvet, 
A.  N.,  W  94,  n"  1. 

2572.  —  Arrêté  du  Département  des 
Subsistances  de  la  ville  de  Paris,  char- 
geant le  citoyen  Geoffroy  de  se  rendre  à 
Provins  pour  se  concerter  avec  le  citoyen 
Descombes,  commissaire  de  la  Commune 
de  Paris  pour  les  réciuisitions  des  grains, 
le  seconder  pour  la  mouture  des  grains 
et  le  transport  des  farines,  surveiller  les 
moulins  et  en  rendre  compte  a  l'effet  d'ac- 
célérer le  travail  qui  dans  ce  moment  est 


extrêmement  pénible,  afin  que  l'approvi- 
sionnement de  Paris  n'éprouve  aucun  re- 
tard. 

10  septembre  1793. 

Original,  signé    de    Louvet    et    Cliampeaux, 
A.  N.,  W  94,  n°  2. 

2373.  —  Lettre  de  Cliampeaux,  admi- 
nistrateur des  Subsistances  de  la  Commune 
de  Paris,  au  citoyen  Descombes,  commis- 
saire national  pour  l'approvisionnement 
de  Paris  à  Provins,  approuvant  sa  circu- 
laire du  :i  septembre  aux  municipalités 
du  district  de  Provins,  qui  est,  comme  tout 
ce  qui  sort  de  sa  plume,  forte  de  persua- 
sion et  de  patriotisme,  déclarant,  au  sujet 
de  la  question  par  lui  posée  si  l'approvi- 
sionnement de  Paris  ne  doit  se  faire  que 
par  voie  de  réquisition,  que  le  décret  rendu 
le  10  septembre  est  formel  à  cet  égard; 
quant  à  la  question  de  savoir  comment 
statuer  sur  les  réclamations  de  ceux  qui 
ont  satisfait  aux  réquisitions  dans  le  délai 
voulu  et  qui  n'ont  été  payés  qu'à  raison 
de  25  livres,  tandis  que  ceux  qui  par  mau- 
vaise volonté  l'ont  relardée  seraient  payés 
à  raison  de  35  livres,  invitant  Descombes 
à  considérer  les  fermiers  négligents  et 
retardataires  comme  n'ayant  fait  leurs  li- 
vraisons qu'au  moment  requis,  et  à  les 
payer  à  raison  de  2o  livres,  attendu  qu'aux 
termes  du  décret,  ils  devraient-être  traités 
comme  ennemis  publics,  arrêtés  sur-le- 
champ  et  tous  leurs  grains  confisqués, 
l'autorisant  à  vendre  les  sons  à  raison  de 
7  livres,  mais  en  surveillant  sévèrement 
le  travail  des  meuniers  afin  de  s'assurer 
si  les  blés  sont  bien  épurés. 

1 1  septembre  1793. 

Original,  signé  de  Cliampeaux,  A.  N.,  W9'i, 


2574.  —  Lettre  des  adniiiiistiateurs  des 
Subsistances  de  la  Commune  de  Paris  au 
citoyen  Descombes,  commissaire  aux  ap- 
provisionnements de  Paris  à  Provins,  ap- 
prouvant la  proclamation  qu'il  se  propose 
de  faire  pour  désabuser  les  citoyens  de 
Provins  et  du  ressort  au  sujet  de  ses  opé- 
rations, constatant  qu'il  y  encore  bien  de 
la  malveillance  dans  la  contrée,  que  le 
peuple  y  est  fortement  travaillé,  et  ([ui'  la 
municipalité   a  tenu  de  longue  date  unr 
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marcbe  plus  qui'-quivoque  relalivcmenl  à 
rapprovisionncmenl  de  Paris,  annonçant 
l'envoi  de  50,000  francs  au  receveur  du 
district  de  Provins  pour  pajer  le  prix  des 
urains,  livrés  tant  à  Provins  quTl  Donne- 
marie  et  à  Bray,  signalant  la  conduite 
mf-prisable  du  coniniissairc  de  la  commune 
de  Sens,  qui  s'est  permis  d'altérer  une 
lettre  du  procureur  de  cetle  commune  au 
Département  des  Subsistances,  où  il  n'était 
question  que  de  100  sepliers  et  100  quin- 
taux, aussi  déclarant  que  c'est  à  juste  litre 
que  le  prêt  sollicité  a  été  ramené  «  lu 
demande  vraie  et  primitive,  et  qu'on  eOl 
peut-être  dû  renvoyer  ce  commissaire  à  la 
commune  de  Sens,  en  l'invitant  à  en  dé- 
léguer un  autre  moins  fripon. 

14  septembre  1793. 
Origioal,  signé  de  Champeaux  et  de  Louvet, 
A.  N.,  W  94,  n«  2. 

2X75.  —  Lettre  des  administrateurs  des 
Sutmistances  de  la  Commune  de  Paris  & 
Iiescombes,  commissaire  national  pour 
ra(iprovisionncmenl  de  Pniis  à  Provins, 
déclarant  que  la  mesure  d'nprés  laquelle 
le  ministre  de  l'intérieur  clinraernit  le» 
adiiiinistradons  de  départements  et  de 
dislrirts  de  rnp|iruvisloiinemeiit  de  Poris 
leur  parait  bien  incertaine,  nttchilu  (|uo 
celte  expénence  a  déjà  été  faite  en  vertu 
de  la  loi  du  4  mai  et  (|u'ii  la  foiit  l'insoU' 
fiance,  la  malveillanrc,  l'é^olsmc  et  l'es- 
prit d'irolciiieiil  du  plus  )<rand  nombre 
d'rnlre  elles  nvnit  déjà  fortement  compro- 
mis cet  approvisiiiiineiiieiil.  et  monlraiit 
que  dans  le  département  de  Seine-et- 
Marne,  moin»  mal  disposé  que  les  autres, 
il  a  fallu  l'éncrpic  de  Uencombcs  et  de  ses 
camarades  Sans-culottes  pour  imprimer 
un  4'ertain  élan,  (|ue  dans  celui  d<!  Seine- 
el  (Use,  trois  administrateurs  ont  dû  être 
Incnrcérés  pour  avoir  ronstammeiil  el  ou- 
vertement suivi  depuis  la  loi  du  4  mai  les 
dispositions  du  complot  de  famine,  quant 
à  l'emploi  di-  l'nrméc  révolutionnaire  pour 
approvisionner  Paris  par  In  lerreur,  la 
regardant  comme  déteslnble,  même  iiii- 
pcditiqiie  el  excessivement  ilanjreieuse 
pour  la  l.iberlé,  les  meilleurs  républicains 
ne  voyant  dans  l'armée  lévolutioniinire 
avec  In  guillotine  qu'un  exrelliMil    moyen 


d'organiser  la  giien-e  civile  dans  les  dé- 
parlements, citant  l'exemple  de  Publicola 
Chaussard  ù  Melun  qui,  malgré  son  éner- 
gie et  malgré  le  détachement  de  l'année 
révolutionnaire  envoyé  pour  le  protéger, 
a  failli  être  pendu,  proposant,  pour  assu- 
rer l'approvisionnement  de  Paris,  la  fixa- 
tion d'un  maximum  uniforme  dans  toute 
la  llépubliquc,  le  recensement  des  grains 
dans  chaque  commune  et  l'estimation  de 
la  quantité  nécessaire  pour  la  consomma- 
tion générale  durant  l'année,  la  conserva- 
tion dans  chaque  commune  de  la  quantité 
nécessaire  pour  l'alimentation  de  tous 
les  habitants,  l'envoi  de  l'excédent  dans 
un  magasin  général  au  district,  qui  serait 
mis  à  la  disposition  de  l'administration  du 
département,  et  la  répartition  de  l'excé- 
dent général  entre  les  déparlements  m'i  il 
y  aurait  insuffisance,  demandant  l'avis  de 
I)escombes  sur  ces  projets. 

18  septembre  1793. 
Miuule   non    signiïe,    A.    .Y.,    \V  '.H,    n'  I. 

2:i7o.  ~-  Lettre  des  .idministrateurs  des 
Subsistances  de  la  ville  de  Paris  au 
citoyen  Deseombes,  commissaire  pour  les 
subsistances  à  Provins,  annon^-anl  que 
lieoffroy  vient  de  leur  demandi-r  loo.ooo 
livres  et  1,000  sacs,  le  prévenant  que  le 
commissaire -du  magasin  de  ('orbeil  leur 
donne  avis  que  ses  moulins  vont  s'arrêter, 
s'il  lie  reçoit  à  temps  des  grains,  l't  le 
priant  d'envoyer  le  plus  de  grains  qu'il 
pourra,  sans  cepi'iidant  faire  clii'imer  ses 
propres  moulins. 

18  srplonibro  I7'.l3. 
Ori)<inal  signé,  A.  S.,  %V  '.'1,  n*  '2. 

2'j77.  —  Lettre  de»  administrateurs  des 
Subsistances  de  la  Commune  de  Paris  à 
Deseombes,  commissaire  pour  rexécutinn 
du  décret  du  IB  aoiH  à  Provins,  applaudis- 
sant au  j.èle  el  h  l'activité  républicaine 
(|u'il  déployé  dans  ses  opérations,  l'jnvi. 
tant  à  payer  la  farine  qu'il  n  achetée  et  A 
imitrc  en  réquisition  celle  qu'il  trouvera 
encore,  en  prenant  garde  de  se  laisser 
tromper  sur  la  qualité,  reiifraceanl  éuali'. 
ment  à  payera  ses  meuniers  les  deux  tiers 
de  ce  (|ui  leur  e»t  dù,  le  tiers  reslnnl  de- 
vant leur  être  p.iyé  lnrs  du  n'-Klement  de 
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Ipur  comple,  rappelant  que  le  prix  ilu  son 
est  fixé  à  5  livres  le  quintal  sans  distrac- 
tion. 

22  septembre  1793. 
Origiiiil  signé,  A.  N.,  W  9'*,  n°  2. 

2b78.  -  Lettre  dePaclie,  maire  de  Paris, 
au  citoyen  Descombes,  commissaire  na- 
tional pour  les  subsistances  à  Provins, 
lui  mandant  que  les  arrivages  à  Paris  ont 
diminué  depuis  quelques  jours  et  (]ue  l'on 
se  trouve  dans  une  nouvelle  crise,  le  priant 
de  faire  parvenir  le  plus  promptement  des 
farines,  de  ne  rien  ménager  pour  faire 
verser  des  grains  aux  moulins,  et  de  pres- 
ser les  départements,  les  districts,  les  mu- 
nicipalités. 

23  septembre  1793. 
Original  signé,  A.  N.,  W  94,  n°  1. 

2579.  —  LetU'e  des  administrateurs  des 
Subsistances  de  la  Commune  de  Paris  au 
citoyen  Descombes,  commissaire  pour  l'ap- 
provisionnement de  Paris  à  Provins,  le 
mettant  en  garde  contre  le  danger  des 
opérations  de  commissaires  qui  ne  seraient 
pas  ceux  directement  de  Paris,  attendu 
l'intention  du  ministre  de  l'intérieur  de 
faire  faire  des  réquisitions  par  des  com- 
missaires de  son  choix,  ce  qui  à  propre- 
ment parler  serait  transporter  l'adminis- 
tration des  Subsistances  dans  les  mains  du 
ministre  de  l'intérieur,  et  ce  qui  coïncide 
avec  les  menées  tendant  à  ce  que  Paris 
ne  se  mêle  plus  de  son  approvisionnement, 
le  tableau  de  toutes  les  machinations  qui 
se  trament  partout  est  de  nature  à  faire 
trembler  pour  Paris,  comme  l'observe  très 
justement  Descombes  dans  ses  deux  ou 
Irois  dernières  lettres,  «  on  nous  travaille 
horriblement,  et  si  l'on  ne  prend  de  grandes 
mesures  en  conséquence,  on  sera  perdu.  » 

23  septembre  1793. 
Original,  signé  de  Cliajnpeaux  cl  Dumez,  A  ..\. , 
W  94,  n»  1. 

2!j80.  — Lel/lre  des  administrateurs  des 
Subsistances  de  la  Commune  de  Paris  à 
Descombes,  commissaire  pour  l'approvi- 
sionnement de  Paris,  ne  pouvant  s'expli- 
quer comment  ils  ne  reçoivent  que  très 
peu  de  farines,  quand  les  magasins  de 
Provins    sont    abondamment    [lourvus  de 


blés,  si  le  rendement  de  ses  moulins  est 
trop  faible,  l'invitant  à  se  servir  des  grands 
moulins  à  sa  portée,  ceux  de  Corbeil  man- 
quant en  ce  moment  de  blé,  et  déclarant 
qu'il  est  très  important  que  des  blés  ne 
restent  pas  en  magasin,  quand  il  y  a  des 
moulins  qui  chôment. 

25  septembre  1793. 
Original,  signe  de  Ghampeaux  et  Dume2,  A  .IV. , 
W  94,  n"  1.  ^ 

2b81.— '  Lettre  des  adminislrateurs  des 
Subsistances  de  la  Commune  de  Paris  à 
Descombes,  commissaire  pour  l'approvi- 
sionnement de  Paris  à  Provins,  l'informant 
des  dispositions  actuellement  prises  pour 
subvenir  à  l'approvisionnement  de  Paris, 
qui,  en  vertu  de  la  loi  du  11  septembre, 
sera  désormais  approvisionné,  comme  les 
armées,  par  voie  de  réquisition,  et  que, 
par  ordre  du  ministre  de  l'intérieur,  ce 
sera  une  réquisition  permanente,  qui  est 
lixéo,  pour  le  déparlement  de  Seine-et- 
Marne,  à  4,200  sacs  de  farine  de  325  livres, 
ou  l'équivalent  en  froment,  en  observant 
que  le  district  de  Provins  devra  fournir 
4,500  quintaux  par  sema,ine. 

30  septembre  1793. 
Original,  signé  de  Dumez,  A.  N.,  W  94,  n°  1. 

2582.  —  Instruction  donnée  par  le  maire 
et  les  administrateurs  des  Subsistances  et 
approvisionnements  de  Paris  au  citoyen 
Desconibes,  membre  du  Conseil  général 
de  la  Commune,  à  l'effet  de  mettre  h  exé- 
cution la  réquisition  du  ministre  de  l'in- 
térieuraux  départements  avoisinant  Paris, 
en  vue  de  son  approvisionnement,  le  char- 
geant de  se  concerter  à  cet  égard  avec  le 
département  de  Seine-et-Marne,  le  district 
de  Provins  et  les  municipalités,  de  rendre 
compte,  tant  à  la  municipalité  de  Paris 
qu'au  ministre  de  l'intérieur,  de  toutes 
les  facilités  qu'il  trouvera,  soit  auprès  des 
autorités  constituées,  soit  auprès  des  ci- 
toyens, ainsi  que  des  obstacles  qui  pour- 
raient s'y  opposer,  invitant  les  départe- 
ments, les  districts  et  les  municipalités  à 
faciliter  audit  Descombes  sa  mission,  dans 
la  persuasion  où  ils  sont  que  des  frères 
et  des  républicains  s'empresseront  de 
remplir   les  vues  de  l.i  Convention    natio- 
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nale,  en  assurant  les  subsislances  de  la 
ville  de  Paris,  avec  approbation  de  ladite 
ÎDSlruction  par  l'are,  ministre  de  l'inté- 
rieur, et  Dubouchet,  représentant  du  peu- 
ple à  Provins. 

1,  2,  5  octobre  1793. 
Original,  signé  de  Pache,  Champeaux  et  Du- 
mcz,    contresigné    de   Paré    et   de    Duboucliel, 
A.  y.,  W94,  n»  3. 

2383.  —  Lettre  des  administrateurs  des 
Subsislances  de  la  Commune  de  Paris  ;ï 
Descombes,  commissaire  pour  Tapprovi- 
sionnement  de  Paris  à  Provins,  annon(;ant 
que  pour  faire  droit  aux  réclamations  des 
mariniers  qui  dirigent  le  transport  par  eau 
des  subsistances  tirées  du  district  de  Pro- 
vins, l'indemnité  qu'ils  reçoivent  a  été  élevée 
à  100  livres  par  couplaiie,  déclarant  qu'il  ne 
faut  pa.s  mélanger  les  farines,  en  confor- 
mité de  l'instruction  du  Corps  municipal, 
qu'en  vertu  de  ses  derniers  pouvoirs,  il 
va  suivre  de  nouveaux  errements,  le  priant 
de  s'entendre  avec"  le  commissaire  muni 
de  pleins  pouvoirs  du  ministre  de  l'inté- 
rieur, de  façon  a  avoir  sur-le-champ  beau- 
coup de  farine  et  beaucoup  de  blé. 

2  octobre  1793. 
Original,  signé  de  Champeaux  et  de  I>urocz, 
A.  N.,  W  9»,  n°  1. 

2o«4.  —  Lettre  de  Dumez,  administra- 
teur des  Subsistances  de  la  Commune  d<' 
Paris,  à  son  ami  Descombes,  commissaire 
de  la  Commune  de  Paris  au  district  de 
Provins,  le  pressant  do  venir  chercher  ses 
pouvoirs  et  de  rejoindre  sur-le-champ  son 
poste,  attendu  que  l'on  a  le  plus  grand 
besoin  de  son  activité,  déclarant  que  le 
Maire  le  croit  pnrti,  et  qu'il  se  gardera 
bien  do  le  délromper. 

2  octobre  1793. 
Original  signé,  /.  iV.,  \V  91,  n°  2. 

2085.  ■  -  Lettre  dos  admiiiislratours  dos 
Subsislaiicos  do  la  Commune  do  Paris  au 
citoyen  Descombos,  commis>airo  pour  l'ap- 
provisioniicmont  de  Paris  à  Provins,  lui 
représentant  i\uv  les  moulins  de  tkubeil 
n'ont  plus  do  grains  quo  pour  un  jour  et 
qu'il  l'st  très  imporlanl  il'évilor  leur  chô- 


mage, le  priant  en  conséquence  d'v  onvovor 
d'urgence  tous  les  blés  qui  ne  seront  pas 
indispensables  à  la  confommalion  jour- 
nalière de  ses  moulins. 

5  octobre  1793. 
Original,  signé  do  Champeaux,  .» .  .Y.,\V9l, 


2.'i8G.  —  Lettre  de  V.  Lacroix- .Morlot. 
régisseur  et  entrepreneur  général  du  ma- 
gasin de  Corbeil  pour  la  Conmiune  de  P.i- 
ris,  au  citoven  Descombes,  commissaire 
nalional  à  Provins,  faisant  connaître  qu'il  a 
quarante  moulins  à  alimenter  pour  l'ap- 
provisionnement de  Paris  et  qu'il  n'a  plus 
de  blé,  qu'il  a  or</rf  de  l'administration  de 
l'en  aviser,  pour  que,  toute  aulro  desltna- 
tion  étant  suspendue,  il  ne  laisse  jias  man- 
quer le  magasin  intéressant  de  Corbeil. 

10  octobre  1793. 
Original  signé,  A.  N.,  W  91,  n»  1 

21)87.  —  Lettre  de  Pache,  maire  do  Paris, 
aux  citoyens  Descombes  et  Geoffroy  à  Pro- 
vins, manifestant  sa  surpri.^c  de  ce  t|ue 
l'arrivage  hebdomadaire,  reipiis  au  dépar- 
toinont  de  Seine-et-.Marne,  le  Iti  du  mois 
précédent,  par  le  ministre  de  l'inlériour, 
ne  soit  pas  encore  établi,  les  sommant  de 
convoquer  aussitôt  le  directoire  du  district 
de  leur  résidence  cl  d'appeler  son  atten- 
tion sur  l'inexécution  de  la  loi  et  les  maux 
qui  en  résulteront, el  faute  par  ces  admi- 
nistrateurs de  donner  l'assurance  de  ces 
arrivages  constants  de  farines,  de  s'ad- 
joindre quatre  républicains  de  la  Société 
populaire  i\  l'effet  d'aviser  aux  moyons  les 
plus  prompts  pour  l'oblonir,  sans  admoltre 
aucun  prétexte,  ()u'il  s'agisse  ilo  lovées  ou 
desarmées,  attendu  ipi'il  importo  de  ne  pas 
oublier  que,  si  les  arinoos  n'ont  de  vivres 
(|uo  pour  un  mois,  Paris  n'en  a  quo  pour 
un  jour,  do  plus  qu'en  ce  qui  roncerno  les 
dépiirlemenls,  il  n'en  est  pas  un  qui  n'ait 
recueilli  nu  moins  |iour  .'<  ou  i  mois  dans 
SCS  granges,  déclarant  que  s'il  parlait  i\ 
d'aulros  hoiumos  qu'à  des  commissaires 
répiibliiains,  il  leur  dirait  qu'ils  sont  \\cv- 
soniK'llemonl  rospousablos  de  rin>'x«'cu- 
tioii  do  la  loi,  mais  qu'ils  comproiidront 
qu'il  faut  dos  subsislances  à  celte  armée  do 
8IK),0tK)  bouches,  qui  combat  avec  tant  de 
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peines   depuis  b  ans  pour   la   Liberli^   el 
TEgalitO. 

16  vendémiaire  an  II. 
Original,    signé    de   Paclie,  maire  de   Paris, 
vu    et   approuvé  par   Paré,    ministre   de  l'inté- 
rieur, A.  .V.,  W  94,  n»  1. 

2588  — Lettre  de  Pache,  maire  de  Paris, 
aux  citoyens  Geoffroy  et  Descombes,  com- 
missaires nationaux  pour  les  subsistances 
à  Provins,  les  invitant  à  vérifier  si  le  dis- 
trict de  Provins  a  pris  les  dispositions 
nécessaires  pour  assurer  l'arrivage  pério- 
dique des  1,122  sacs  de  32o  livres  par 
semaine  qu'il  doit  fournir  pour  Tapprovi- 
sionnonieiit  de  Paris,  enverlu  de  la  ré<iui- 
sition  faite  aux  termes  de  la  loi  du  11  sep- 
tembre dernier,  et  dans  le  cas  où  ces 
dispositions  seraient  incomplètes,  posant 
un  certain  nombre  de  questions  au  sujet 
des  desiderata  qui  pourraient  être  consta- 
tés, soit  du  fait  des  réquisitions,  soit  du 
fait  des  meuniers,  soit  du  fait  des  char- 
rois, attendu  que  l'inexécution  de  la  loi 
et  des  réquisitions,  qui  est  due  ou  à  la 
malveillance  ou  à  l'esprit  contre -révolu- 
tionnaire, réduit  Paris  à  la  plus  alfreuse 
famine. 

'22  vendémiaire  an  II. 

Original  signé,  A.  N.,  W  77,  n"  2G. 

2589.  —  Lettre  des  administrateurs  des 
Subsistances  de  la  ville  de  Paris  au  ci- 
toyen Deseombes,  commissaire  pour  l'ap- 
provisionnement de  Paris  à  Provins,  an- 
nonçant l'envoi  de  200  sacs  et  eu  égard  à 
la  pénurie  où  ils  se  trouvent,  l'autorisant 
à  acheter  des  sacs  <à  un  prix  raisonnable, 
en  les  faisant  marquer  au  nom  de  la 
Municipalité,  car  sans  cette  précaution  ils 
seraient  tous  volés,  et  au  sujet  des  com- 
missaires chargés  par  le  ministre  d'ache- 
1er  des  grains,  déclarant  lui  avoir  écrit 
à  l'effet  de  réserver  certains  départements 
à  l'approvisionnement  de  Paris  et  d'em- 
pêcher que  les  réquisitions  destinées  à 
cette  ville  ne  se  croisent  avec  celles  qui 
ont  lieu  pour  les  armées,  communes  ou 
districts,  ce  qui  apporterait  un  retard  fu- 
neste aux  subsistances  de  Paris,  annon- 
çant enfin  avoir  envoyé  un  million  au  dé- 
partement de  Seine-et-Marne,  qui  aurait 
déjà  dû  répartir  cette  somme  dans  les  dil- 
férents  districts,  de  façon  à  ce  que  lui, 


Descombes,  ne  soit  pas  obligé  de  leur  de- 
mander de  l'argent. 

23  vendémiaire  an  II. 
Original,    signé   de   Dumez,    A.   A'.,    W'Ji, 

n»   1. 

2500.  —  Lettre  des  administrateurs  des 
Subsistances  de  la  Commune  de  Paris  au 
citoyen  Descombes,  commissaire  pour 
l'approvisionnement  de  Paris  à  Provins, 
le  félicitant  de  son  activité  et  de  son  zèle, 
l'engageant  à  leur  procurer  des  blés,  ajou- 
tant que  l'argent  ne  lui  manquera  pas, 
attendu  qu'ils  ont  envoyé  200,000  livres  le 
23  avec  2,000  sacs,  et  que  le  Département 
a  reçu  un  million  à  répartir  dans  les  dif- 
férents districts. 

24  vendémiaire  an  II. 
Original,  signé  de  Champeaux,  A.  A'.,  W  04, 

n"  2.' 

2"à91.  —  Lettre  des  administrateurs  des 
Subsistances  de  la  Commune  de  Paris 
au  citoyen  Descombes,  commissaire  pour 
l'approvisionnement  de  Paris  à  Provins, 
en  réponse  à  la  lettre  où  celui-ci  demande 
si  leurs  a'armes  sont  diminuées,  décla- 
rant que  si  tous  leurs  commissaires  avaient 
agi  comme  Descombes,  ils  pourraient  res- 
pirer, le  priant  de  fournir  l'état  de  sa  dé- 
pense au  cours  de  sa  première  mission,  dont 
le  montant  lui  sera  aussitôt  alloué,  quant 
à  ses  honoraires  personnels,  ils  sont  fixés, 
comme  ceux  des  autres  commissaires,  à 
3,000  livres,  indépe.ndamment  de  la  grati- 
fication qui  sera  accordée  à  ceux  qui, 
comme  lui,  remplissent  avec  zèle  et  acti- 
vité la  mission  importante  dont  ils  sont 

chargés- 

28  vendémiaire  an  II. 
Original,   signé  de  Dumez,  A.   N.,  W  94, 
n°  2. 

2;;92.  —  Lettre  de  Pache,  maire  de  Paris, 
aux  citoyens  Descombes  et  Geoll'roy,  com- 
missaires pour  l'exécution  des  lois  sur  les 
subsistances  à  Provins,  annonçant  que  de- 
puis deux  jours  les  arrivages  de  farines 
ont  considérablement  diminué,  et  comme 
il  n'y  a  rien  pour  y  suppléer,  Paris  court 
les  plus  grands  dangers,  leur  demandant, 
au  nom  de  la  patrie,  de  faire  force  envois 
pour  les  conjurer. 

2  brumaire  an  II. 

Original  signé,  A.  N.,  W  94,  n»  1. 


600 


CIIAPITIIE  I".  —  JUlliNliES  HISTORIQUES  DE  LA  KÉVuI.lTlON 


2o'j:J.  —  Lellre  des  administrateurs  des 
Subsistances  de  la  Commune  de  Paris  iV 
Desconibes,  commissaire  fiour  le>  subsis- 
tances à  Provins,  l'informant  que  chaque 
jour  les  arrivages  diminuent,  les  inquié- 
tudes augmentent,  qu'il  n'existe  pas  en 
ce  moment  cent  sacs  de  farine  dans  les 
magasins  de  Paris,  <juand  il  en  faut  2,000 
par  jour,  que  l'on  ne  cesse  de  trembler 
sur  le  malheur  iirochain  que  ce  ralentis- 
sement semble  présager,  Paris  un  seul  jour 
sans  subsistances,  c'est  l'anéanlissemont 
de  la  Hépuhlique  par  les  secousses  et  le 
bouleversement  général  communi<|ué  à 
toute  la  France,  ajoutant  qu'il  est  plus  qnc 
temps  de  connaître  la  cause  du  mal  et  de 
la  faire  cesser,  et  déclarant  qu'il  faut  frap- 
per tout  individu  qui  entrave, ou  même  qui 
ne  favorise  pas  la  rapidité  de  l'exécution, 
qui  seule  doit  sauver  la  République,  avec 
copie  d'une  lettre  du  maire  de  Paris  au.x 
administrateurs  des  Subsistances. 

4  brumaire  an  II. 
Original,  sisné  de  Oliampeaiix,  .A .  iV. ,  W 91 , 
n»  1. 

2ii9».  —  Lettre  de  Paclie,  maire  de  Paris, 
au  citoyen  Descombes,  commissaire  pour 
l'approvisionnement  de  Paris  à  Provins, 
déclarant  que  par  suite  de  la  diminution 
des  arrivages  pendant  plusieurs  jours,  l'on 
se  trouve  dans  rembarras,  et  le  priant  de 
faire  tout  son  possible  pour  accélérer  et 
augmenter  ceux  qui  viennent  de  son  ar- 
roudisseiuent, 

G  brumaire  an  H. 
Autographe,  A.  N.,  \V  01,  n"  I. 

25'.)3.  —  Lettre  de  Pachr,  rnaii-f  d.'  Pa- 
ris, à  Desconibes,  commissaire  aux  ap- 
|irovisionnvmeuts  do  Pariit  à  Provins,  lui 
répétant  que  l'on  se  trouve  dan.s  le  plus 
Krand  cnibarras,  le  priant  île  presser  les 
l'iivoi.s,  de  voir  leilislricl,  la  municipalité, 
la  Société  pii|iulaii'*\  onliii  de  mettre  tout 
on  u<uvro  pour  atteindre  ce  but. 

7  lirnmalrc  an  IL 
Aulo^apha,  A.  N.,  W  9i.  n"  \. 

'21>W.  —  Lellre  circulaire  do  Desconibes 
aux  officiers  muiiici|iaux  du  distrii  l  dr 
Provins,  exponaiit  que  Inii  hi'Miin<i  de  Paris, 


qui  par  son  sacrifice  et  son  énergie  a  tant 
mérité  des  hommes  libres  et  de  la  patrie, 
sont  des  plus  pressants,  que  le  transport 
des  farines  est  lent,  faute  de  voitures,  les 
priant  de  venir  au  secours  de  leurs  amis 
de  Paris,  de  mettre  sur-le-champ  en  ré- 
quisition des  voitures  pour  transporter  à 
Hray  les  farines  se  trouvant  dans  les  mou- 
lins qui  travaillent  jiour  Paris  et  d'en 
fournir  aux  meuniers. 

8  brumaire  an  H. 
Minute.  A.  S  .  W  9J,  n°  3, 

2^)07.  —  Lettre  de  Pache,  maire  de  Paris, 
aux  citoyens  Descombes  et  (".eoffroy,  com- 
missaires nationaux  pour  les  subsistances 
à  Provins,  annonçant  que  les  efforts  des 
aulorilés  et  des  commissaires  de  quelques 
districts  avoisinani  Paris  ont  doublé  les 
arrivages  durant  les  trois  derniers  jours 
et  que  le  mouvement  contre-révolulion- 
naire  ne  s'est  pas  elTectué,  mais  que  le 
danger  n'a  pas  disparu,  quosi  les  autorités 
et  les  commissaires  ne  senlenl  pas  l'impor- 
tance du  service  qui  leur  est  confié  pour 
If  satul  dr  h  flrpiibHquc .  si  un  seul  ins- 
tant l'arrivage  périodique  régulier  n'est 
pas  ét<ibli,ils  seraient  vraiment  coupables, 
invitant  lesdils  commissaires  à  concourir 
pour  leur  part  à  sauver  la  patrie  des  dan- 
gers qu'elle  court  par  l'insouciance  de 
quelques-uns  et  le  défaut  d'énergie  de 
linéiques  autres,  en  faisant  remplir,  sans 
admettre  d'excuses  futiles,  les  obligations 
imposées,  de  façon  à  ce  que  les  arrivages 
soient  lel»  qu'ils  doivent  être. 

S  brumaire  an  II. 
Oriiîinal  «igii*.  A.  .V  ,  \V  77.  ii"  ï(!. 

i.'iftS.  —  Lettre  des  administrateurs  de» 
Siibsislaiires  dr  la  llumiiiune  de  Paris  h 
Descoinbes  et  tleollroy,  comniissaiies  pour 
rappmvisiiinneiiii'iil  de  Paris  à  Provins, 
le>  avi.sant  que  les  moulins  de  l'.orbi'il  muiI 
absolument  sans  blé»  et  les  priant  d'en- 
voyer nnr-le-rjiainp  tous  b'S  v'ains  en 
magasin  dispniiibleii,  la  position  de  Pniis 
ilnvenant  de  jour  en  jour  plu*  critique,  il 
n'y  a  \v,\*  un  instant  .'i  perdr»',  les  iiinl.inl 
à  reiloiihler  d'activité  et  d'ellorts  pour 
aider  h  sortir  do  la  crise  oii  l'nu  se  tniuve, 
annonçant  enllii  l'envoi  de  l.iMMt  sacs  cl 
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de  3U0,0UU  livTL'S  uu  receveur  du  dislricL,  el 
déclarant  qu'il  faut  prendre  les  sacs  que 
les  meuniers  prêteront,  quitte  à  les  réqui- 
sitionner après  et  à  les  payer  suivant  l'esti- 
mation. 

9  brumaire  an  II. 
Original,  signé  de  Cliampeaux,  A.  N.,  W  77, 
n»  26. 

•2o99.  -^  Lettre  des  administrateurs  des 
Subsistances  de  la  Commune  de  Paris  à 
Descombes,  commissaire  pour  l'approvi- 
siannemenl  de  Paris  à  Provins,  annon- 
çant l'envoi  de  .'ÎOO,ÛOO  livres  pour  le  rece- 
veur du  district  de  Provins,  et  de  1,000 
sacs  pour  lui,  faisant  observer  que  les 
frais  d'envoi  d'argent  sont  très  considé- 
rables et  demandant  si  l'on  ne  pourrait 
adresser  au  receveur  du  district  des  récé- 
pissés de  la  Trésorerie  au  lieu  d'assignats. 

9  brumaire  an  II. 
Original,  signé  de  Champeaux,  ^.JV.,\V9'i, 
n«  1. 

•2ti00.  —  Lettre  des  administrateurs  des 
Subsistances  de  Paris  à  Descombes,  com- 
missaire pour  l'approvisionnement  de  Paris 
à  Provins,  lui  marquant  que  le  ministre 
de  l'intérieur  vient  de  leur  communiquer 
l'état  des  réquisitions  qu'il  a  faites  pour 
l'approvisionneuient  des  liApitaux  de  Paris, 
d'après  lequel  la  département  de  Seine-et- 
Marne  doit  fournir  par  décade  400  sacs  de 
farine  de  3âi>  livres  chaque,  ou  l'équiva- 
lent en  blé,  et  l'invitant  à  presser  le  dé- 
partement d'en  faire  sur-le-champ  la  ré- 
partition par  districts, 

1 1  brumaire  an  II. 
Original,  signé  de  Louvet  et  Dumez,  .4.  iV., 
W  94 ,  n"  1 . 

2601.  ^^  Lettre  des  administrateurs  des 
Subsistances  do  la  Commune  de  Paris  à 
Descombes,  conunisisaire  pour  l'approvi- 
sionnement de  Paris  à  Provins,  témoiisnant 
leur  satisfaction  de  ce  que  les  réquisition» 
sont  en  pleine  activité  dans  son  district, 
grâce  à  son  zèle  infatigable,  et  annonçant 
l'envoi  de  300,000  livres  au  reccveui'  du 
district,  qui  a  été  effectué  le  8  du  courant. 

13  brumaire  an  II. 
Original,    signé   de  Champeaux    et    Dumez, 
.1.  A'.,  W  94,  n»  2. 


2602.  —  Lettre  des  adminislrulcurs  des 
Subsistances  de  la  Commune  de  Paris  au 
citoyen  Descombes,  commissaire  de  la 
Commune  à  Provins,  manifestant  le  désir 
de  le  voir  rapproché  de  leur  administra- 
tion, de  manière  à  y  être  attaché  d'une 
façon  plus  immédiate,  lui  demandant  si  sa 
présence  est  indispensablement  utile  à  Pro. 
vins,  et  le  priant,  s'il  peut  revenir,  do  je 
faire  sans  délai. 

15  brumaire  an  II. 

Original,  si.iaé  de  Champeaux  et  Dumez, 
A.  JV.,  W  94,  n°  2. 

2603.  —  Lettre  de  Descombes,  commis- 
saire pour  l'approvisionnement  de  Paris  ;\ 
Provins,  aux  administrateurs  des  Subsis- 
tances de  la  Commune  de  Paris,  déclarant 
que,  lors  de  son  dernier  voyage  à  Paris, 
il  voulait  demander  son  rappel,  pensant 
que  la  situation  des  subsistances  à  Paris 
étant  plus  assurée,  il  pourrait  se  déchar- 
ger d'un  lourd  fardeau,  rpais  que  le  ta- 
bleau afiligeant  que  lui  traça  Dum.ez,  lors 
de  son  entrevue  avec  les  administrateurs, 
lui  ferma  la  bouche  et  lui  fit  prendie  la 
résolution  de  continuer  à  remplir  sa  mis- 
sion ou  d'y  périr,  mais  qu'il  est  fermement 
résolu  à  ne  se  charger  de  sa  vie  de  fonc- 
tions relatives  aux  subsistances,  toutefois 
confiant  tout  son  embarras  pour  accepter 
un  autre  poste,  dans  la  crainte  d'être  au- 
dessous  de  la  tâche  qu'on  voudrait  lui  im- 
poser, déplorant  les  réquisitions  imposées 
par  le  minisire  de  l'intérieur  au  prolit 
d'autres  départements  et  communes  et 
demandant  la  promulgation  d'un  décret, 
qui  assigne  tel  ou  tel  département  exclu- 
sivement à  la  Commune  de  Paris,  expri- 
mant le  vœu  que  le  département  de  Seine- 
et-.Marnc  soit  invité  à  faire  immédiatement 
la  répartition  entre  les  districts  de  la  ré- 
([uisition  pour  l'approvisionnement  des 
hôpitaux  de  Paris,  déclarant  enfin  que  le 
receveur  du  district  de  Provins  n'a  que 
des  assignats  à  lace  tyrannique,  avec  les- 
quels il  ne  pourrait  payer  les  blés. 

16  brumaire  an  II. 
Copie,  A.  N.,  W  91,  n"  2. 

2ti0i.  —  Lettre  des  administrateurs  des 
Subsistances  de  la  Commune   de  Pai'is  h 
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Descombes,  commissaire  pour  l'approvi- 
sionnemenl  de  Paris  à  Provins,  se  plai- 
gnant de  ce  que  la  paille  envoyée  à  Paris 
ou  aux  armées  est  si  mal  battue  qu'en  la 
soumettant  à  un  nouveau  battage,  l'on  en 
a  relire  plusieurs  sars  de  srain,  lui  re- 
commandant, dans  ses  tournées,  de  sur- 
veiller le  battage,  surtout  chez  les  fer- 
miers ou  cultivateurs  dont  le  civisme  est 
suspect,  de  façon  à  empêcher  un  abus 
aussi  criminel,  qu'il  résulte  de  la  malveil- 
lance, de  la  négligence  ou  de  trop  de  pré- 
cipitation. 

17  brumaire  an  II. 
Original,   signé    de  Champenux    et    Duniez. 
A.  A'.,  W  94,  n°  1. 

2603.  —  Lettre  des  administrateurs  du 
district  de  Provins  au  citoyen  Descombes, 
commissaire  national  pour  les  subsistances 
de  Paris  à  Provins,  lui  faisant  observer 
que  son  collègue  Geoffroy  a  déjà  fait  aban- 
don, en  faveur  de  la  commune  d'.\uxerre, 
du  seigle  qui  pouvait  se  trouver  dans  le 
grenier  d'abondance  de  Bray.  c|ue  peul- 
élre  l'ignorance  de  ce  fait  lui  a  fait  offrir 
aux  commissaires  d'Iranry  bO  quintaux 
de  seigle  à  jirendre  dans  le  môme  dépôt, 
et  le  priant  de  s'assurer  si  celte  quantité 
se  trouve  disponible. 

17  brumaire  an  II. 
Oriirinal  signé,  A.  .Y.,  W  77,  n"  2G. 

2600.  —  Lettre  des  ailministrateurs  des 
.Subsistances  de  la  Comniune  de  Paris  au 
citoyen  Desconibes  à  Provins,  rinformanl 
que  If  maire  de  Paris  «lésire  sa  présence 
au  Conseil  général  de  la  Commune ,  de 
même  qu'eux  dans  leur  administration,  oi'i 
il  sera  employé  d'une  manière  avanta- 
geuse dans  la  correspondance,  et  insistant 
pour  son  prompt  retour,  attendu  que  ses 
servicfs  leur  seront  nécessaires. 

20  brumaire  an  II. 
Original,  »ign«  de  Dumcz,  ^\.  jV.,W  ".tl,u"2. 

2l><i7.  —  Lettre  des  administrateurs  des 
Subsistances  de  In  Commune  de  Paris  k 
De.scombcs,  commissaire  pour  l'approvi- 
sionncmi'nt  de  Paris  k  Provins,  déclarant 
que  les  moulins  de  Corbeil  manquent  ab- 
solument de  blé,  et  le  priant  d'y  envoyer 
tous  ceuj  i|ui  ne  seraient  pa.H  indispen- 


sables à  la  consommation  journalière  de 
ses  moulins. 

23  brumaire  an  II. 
Original,    signe  de   Champcaux   et    Dumez, 
A.  N.,  W  04,  n»  l. 

2008.  —  Lettre  de  Pache  à  Descombes 
et  (ieolfroy,  commissaires  pour  l'approvi- 
sionnement de  Paris  à  Provins,  les  invi- 
tant à  correspondre  avec  les  représentants 
en  mission,  ce  qui  peut  n'être  qu'avanta- 
geux pour  leurs  opérations,  de  même 
qu'ils  feront  bien  de  fraterniser  avec  les 
nouvelles  autorités  consliUiées.  les  enga- 
geant à  faire  tous  leni-seflorls  pour  parvenir 
enlin  à  établir  l'arrivage  décadaire  régu- 
lier, sans  leipiel  Paris  ne  peut  subsister, 
que  ce  soit  l'objet  de  tous  leurs  soins  et 
de  toutes  leurs  peines. 

20  brumaire  an  II. 
Oriu-inal  signé,  A.  .V.,  W  94,  n»  I. 

2000.  —  Etal  des  sommes  avancées  par 
le  receveur  du  district  de  Provins  sur  les 
fonils  destinés  aux  subsistances  de  la  C,om- 
mune  de  Paris  au  citoyen  Descombes, 
commis.saire  de  ladite  Commune  dans  ce 
district,  du  17  septembre  170:tau  ITi  bru- 
maire an  II, montant  ensemble  ,'i  la  somme 
de  :S8,000  livres. 

(Ilrumaire  an  II.) 
Minuie,  A.  N.,  W  94,  n-  3. 

2010.  —  Lettre  de  Descombes  au  maire 
et  aux  ofliciers  municipaux  de  Paris,  les 
conjur.int  d'unir-  tous  leurs  efforts  pour 
l'aidera  sauver  la  Républii|ueet  la  Liberté, 
attendu  que  si  Paris  manque  de  pain,  tout 
est  perdu,  les  priant  de  presser  le  battage 
et  de  promettre  tine  prime  aux  fermiers 
dont  le  zèle  sera  reconnu,  en  proportion 
de  la  quanlilé  de  blé  qu'ils  fourniront,  et 
qu'il  faudra  engager  h  employer  le  plus 
de  bras  possible,  qu'ils  comprennent  bien 
que  si  Paris  vient  à  être  anéanti,  tout  sera 
aussi  délrnil  pour  eux,  il  ne  leur  restera 
que  la  mi.Hére  et  l'esclavage. 

S,inii  dnie  (Imimnirc  an  II). 
Minute,  A    A'.,  W  04.  n»  î- 

2t'ill.  —  Lettre  des  adniinisllateui-  di'S 
Subsistances  de  la  Commune  de  Paris  n 
Descombes  et  Ceoffroy,  cnmmissaires  piuir 
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l'approvisionnement  de  Paris  à  Provins, 
déclarant  que,  s'il  y  a  tout  avantage  à  cor- 
respondre avec  les  représentants  en  mis- 
sion dans  les  déparlements  où  ils  se  trou- 
vent, il  n'est  pas  moins  important  d'éta- 
blir une  correspondance  analogue  avec 
les  aiitorilés  conslituées,  chargées  spécia- 
lement de  faire  exécuter  les  réquisitions, 
pour  que  l'on  puisse  se  rendre  compte, 
jour  par  jour,  de  l'entrée  des  grains  par 
commune  et  de  l'envoi  par  décade  des  fa- 
rines à  Paris,  seul  moyen  d'assurer  l'ap- 
provisiqnnenient  de  celte  ville,  objet  de 
toule  leur  sollicitude  et  récompense  de 
tous  leurs  travaux. 

1"  finmalre  an  II. 
Original, signé   de    Louvet  et  Dumez,  A    N., 
W94,  n"  1. 

Î6i2.  —  Lettre  du  citoyen  Colin,  de 
Dijon,  à  son  ami  Descombes,  rue  Sainte- 
Croix- de-la- Bretonnerie,  lui  marquant 
qu'il  a  eu  le  plaisir  d'embrasser  ses  pa- 
rents à  Dijon,  qu'il  était  tellement  révolté 
de  la  manière  dont  Dumouricz  traitait  les 
volontaires  dans  la  Belgique, qu'il  s'est  fait 
remplacer  et  a  été  envoyé  depuis  contre 
les  rebelles  de  Lyon  en  qualité  de  capi- 
taine, qu'il  se  trouve  en  ce  moment  à  Lyon 
avec  son  bataillon,  annon(;ant  que,  le  dé- 
cadi prochain,  aura  lieu  l'inauguration  de 
la  slatue  de  la  Liberté  dans  la  cathédrale, 
et  que  les  femmes,  qui  jadis  paraissaient  1res 
dévotes,  sont  les  plus  hostiles  h  la  religion, 
que  les  culbutes  qu'on  fait  faire  aux  grands 
saints  prêtent  à  rire,  et  que  les  pauvres 
vierges  doivent  rougir  de  la  façon  dont  on 
leur  met  les  jupons  sur  la  tète. 

2  frimaire  an  II. 
Original,  A.  A'.,  W  9i,  n"  2. 

2613.  —  Lettre  des  administrateurs  des 
Subsistances  de  la  Commune  de  Paris  à 
Descombes  et  Geoffroy,  commissaires  pour 
l'approvisionnement  de  Paris  à  Provins, 
les  invitant  à  faire  descendre  sans  relard 
des  grains  à  Corbeil,  et  en  grande  quantité, 
pour  alimenter  les  moulins,  rappelant  que 
le  district  de  Provins  devait  fournir  1,122 
sacs  de  farines  par  semaine,  et,  suivant 
la  nouvelle  répartition  faite  par  la  Com- 
mission des  Subsistances,  1,608  par  dé- 
T.  X. 


cado,  el  demandant  si  ce  double  objet  est 
rempli. 

10  frimaire  an  II. 

Original,  signe  de  Louvet,  A.X.,  W94,n°  1. 

2614.  —  Lettre  des  administrateurs  des 
Subsistances  de  la  Commune  de  Paris  à 
Descombes,  commissaire  pour  l'approvi- 
sionnement de  Paris  à  Provins,  l'invitant 
à  restreindre  sa  correspondance  immé- 
diate avec  le  Maire  aux  objets  d'une  im- 
portance majeure,  en  raison  de  la  sur- 
charge de  travail  qu'elle  lui  occasionne,  et 
à  leur  faire  part  à  eux  seulement  des  dé- 
tails d'administration,  ils  se  réserveront 
de  communiquer  au  Maire  tout  ce  qui 
pourra  mériter  de  retenir  son  attention. 

1 1  frimaire  an  II. 

Original,  signé  de  Champeaux  et  Dumez, 
A.  JV.,  W  94,  n°  1. 

20rD.  —  Lettre  des  administrateurs  des 
Subsistances  de  la  Commune  de  Paris  à 
Descombes,  commissaire  pour  l'approvi- 
sionnement de  Paris  à  Provins,  l'invitant, 
en  exécution  du  décret  qui  ordonne  que 
Paris  sera  approvisionné  pour  un  an,  à  ex- 
pédier sur  Paris  tout  ce  qu'il  peut  avoir  en 
grains  et  farines  dans  ses  magasins  et  dé- 
pôts, attendu  qu'on  ne  peut  y  laisser  en  sta- 
gnation les  grains  qui  y  sont  déposés,  et 
d'envoyer  aux  moulins  tout  ce  qui  lui  ar- 
rivera par  la  suite,  annonçant  l'ouverture 
de  deux  magasins  à  Paris  pour  les  farines, 
ajoutant  que  pour  les  grains  ils  devront 
être  expédiés  à  la  Halle  aux  veaux  et  à 
celle  aux  vins. 

18  frimaire  an  II. 
Original,  signé  de  Dumez,  ,A  .  iV.,  W94,n»  1. 

2616.  — Lettre  des  administrateurs  des 
Subsistances  de  la  Commune  de  Paris  à 
Descombes,  commissaire  pour  l'approvi- 
sionnement de  Paris  à  Provins,  au  sujet 
du  payement  des  contributions  en  nature, 
mesure  générale  qui  est  sollicitée  de  la 
Commission  des  Sul  sislances,  et  du  rap- 
port de  la  loi  du  18  vendémiaire  qui  réta- 
blit les  marchés  existants  en  1789. 

18  frimaire  an  II. 
Original,  signé  de  Dumez,  A.N.,\V94,n"  I. 

2617.  —  Lettre  des  administrateurs  des 
Subsistances  do  la  Commune  de  Paris  à 
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Descombps,  commissaire  pour  l'approvi- 
sionncmcnt  de  Paris  à  Provins,  ravisant 
de  larrrlé  pris  par  le  Conseil  g<'-néral  de 
la  Commune, qui  rajipelle  tous  ceux  de  ses 
membres  se  Ironvanlencommisoiop.,  l'invi- 
tant à  mettre  toute  la  célérité  possible 
dans  la  confeclion  de  ses  comptes,  avec 
pièces  à  l'appui,  et  à  revenir  à  Paris  aus- 
sitùl  qu'ils  seront  en  élal  d  élre  présentés, 
celle  mesure  s'nrcordnnl  avec  la  loi  qui 
élablil  le  gouvernemenl  provisoire  révolu- 
tionnaire, d'après  laquelle  la  faculté  d'en- 
voyer des  agents  appartient  à  la  Conven- 
tion nationale,  au  Comité  de  salul  public, 
à  la  Commission  des  subsistances,  de  sorte 
que  les  commissaires  envoyés  dans  les 
déparlements  pour  surveiller  l'approvi- 
sionnement de  Paris  ne  seront  plus  com- 
missaires de  la  Commune  de  Paris,  mais 
de  la  Commission  des  Subsistances. 

2  \  Irimaire  an  II. 
Original,   signt    de    Louvcl  et   Cliampcaux, 
A.  N.,  V,'  94,  n«  1. 

2t')l8.  —  Lettre  des  administrateurs  des 
.'*»bsislances  de  la  Commune  de  Paris  à 
nesrombes,  commissaire  à  Provins,  témoi- 
gnant leur  salisTaclion  des  bonnes  dispo- 
sitions de  l'administration  et  des  habilauls 
du  dislricl  de  Provins,  aussi  précieuses 
que  son  7.èle  el  son  activité  dans  les  cir- 
consUinces  présentes,  l'enen'reanl  à  U\- 
cher  d'obtenir  des  meuniers  de  son  c.in- 
lon  de  la  farine  aussi  belle  que  peut  le 
permettre  le  nouveau  penre  de  mouture, 
attendu  qu'il  ne  seniil  pas  juste  île  laisser 
leurs  moulins  sans  occupation,  l'invitant  à 
envoyer  ses  avoines  à  Meurine.  itardc  ma- 
frasin  de  la  Commune  de  Paris,  à  la  Halle 
aux  veaux,  annonçant  l'envoi  de  2(K),0iM» 
livres,  parties  le  10,  au  receveur  du  dis- 
trict el  dp  -2,000  sacs. 

2\  rrimairc  nn  IL 
Ori|{inal,  «igné   l'.o    Loiivct    cl    Cliampraux, 
A.  N.,  W  94,  n"i. 

Jt'il'.i.  —  Lellre  de  Mapin,  commissaire 
de  la  Municipalité  de  Paris  pour  sesappro- 
visionnemenli^  en  bois  el  charbons,  aux 
citoyens  Descombes  el  CeolTroy,  commis- 
saire» aux  Hubsislnnces  n  Provins,  expo- 
sant  que   pour   déjouer  b-s  complotH  de* 


contre-révolutionnaires  qui  voudraient  faire 
périr  Paris  île  faim  et  de  froid,  il  emploie 
sur  une  grande  étendue  un  nombre  consi- 
dérable d'ouvriers,  qui  ne  trouvent  poii\l 
de  pain  sur  leur  passaue.  les  priant  de 
mettre  à  sa  disposition  de  leurs  magasins 
à  Montereau  ce  qu'ils  possèdent  de  méleil, 
seigle  et  or^e,  ayant  dû  pour  ses  opéra- 
tions en  prendre  à  Nemoui^s,  à  Montereau 
et  à  Bray,  et  déclarant  qu'ils  concourront 
à  sauver  Paris  et  à  anéantir  l'aristocralie 
agonisante,  dont  cependant  tous  les  es- 
poii"s  ne  sont  pas  encore  perdus.  , 

30  frimaire  an  II. 
Original  signé,  A.  S.,  '\\  94,  n"  3. 

2t"i20.  —  Déclarations  faites  à  la  Société 
piipulaire  de  la  section  des  Droits  de 
ribnume  contre  le  citoyen  Descombes: 
I"  par  le  citoyen  Pinet,  employé  aux  Pos- 
tes, rue  des  Droils-de-l'llomine,  n*  42, 
(lequel  invoque  le  lémoienape  du  citoyen 
Cordier,  traiteur,  même  rue),  qui  aurait 
dit  que  l'administration  des  Subsistances 
faisait  maniier  A  la  popul.ilion  de  la  farine 
d'orce  pourrie,  el  aurait  élé.  pour  ce  fail, 
traité  par  ledit  Descombes  «le  contre -révo- 
lutionnaire, de  mauvais  citoyen,  el  même 
de  calomniateur,  parce  que  ledit  Pinel 
aurait  afiirmé  avoir  vu  dans  le  moulin  de 
rilopilal  sur  la  Hicvre.  près  du  Janlin  des 
Plantes,  de  la  mauvaise  farine  d'orge,  el  à 
l'appui  de  celle  déclaration,  aurait  rap- 
porté dudil  moulin  comme  preuve  à  l'ap- 
pui \in  écbanlillon  de  relli-  farine,  qui 
exhalait  une  odeur  puante  et  qui  fut  pro- 
duite à  r.\ssemblé{- générale  de  la  section, 
ce  qui  couvrit  île  confusinn  ledit  Descoin- 
bes;  2'  par  le  citoyen  Pierre  Cjirron,  com- 
missaire aux  ncraparemenis,  maçon  de 
son  éUl,  lequel,  OU  sujel  de  pmpos  prêtés 
au  miiiislre  de  l'inlérirur  par  un  boulan- 
ger, qui  lui  avait  léclatui'  une  indemnité 
po<ir  des  farines  piliers,  aurait  élé  pris  h 
partie  par  llcscombes,  qui  ■•iiirail  «léclaré 
qu'il  fallait  bien  s"-  gar  1er  di- ib'noncrr  des 
minislres  patriotes, et,  le  H  luilb-t  ilrmn-r. 
aurait  élé  rencontré  dan»  In  nin  par  le 
sieur  Descombos,  ipii  l'aurait  interpellé  en 
ces  terini'S  ;  Tr  miln,  Momt,  à  qui>i  Irilil 
Carron  aurait   répondu    en    bon   lépubli- 
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cain  :  J'aime  mieux  ctrc  un   Maral 
traitre  Mirabeau  comme  foi. 

8  nivôse  an  II. 
Copie  conforme,  A.  A'.,  F''  4672. 

2621.  —  Procès-verbal  de  transport  des 
quatre  membres  du  Comilé  lévolution- 
naire  de  la  section  des  Droits-de-l'Homme 
au  domicile  du  citoyen  Antoine  Descorabes, 
secrétaire- greffier  de  la  section,  officier 
municipal  de  la  Con;mune  de  Paris,  rue 
SainLe-Croix-de-la-Bretonnerie,  n"  21,  à 
l'effet  de  procéder  en  sa  présence  à  l'ap- 
position des  scellés  sur  ses  papiers,  dont 
la  garde  est  confiée  à.  Jeanne-Antoine  Ber- 
nard, sa  femme,  ;'i  la  suite  de  cette  opéra- 
tion, délibération  sur  la  lettre  adressée 
par  ledit  Descombes  a  la  municipalité 
d'.\rcueil,  le  24  avril  1793,  de  laquelle  il 
ressort  que  ledit  Descombes  doit  être  re- 
gardé comme  un  patriote  faux  et  dange- 
reux, après  en  avoir  référé  au  Comité  de 
sûreté  générale,  ordre  est  donné  d'incar- 
cérer ledit  Antoine  Descombes  à  la  Force, 
et  il  est  procédé  à  la  reconnaissance  et  levée 
des  scellés  apposés  sur  les  papiers  du  même 
Descombes,  par  trois  membres  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  des  Droils-de- 
l'Homme,  qui,  après  les  recherches  les  plus 
minutieuses,  n'ont  trouvé  que  des  imprimés 
et  des  écrits  émanant  de  Descombes,  qui 
montrent  le  patriotisme  le  plus  pur,  notam- 
ment un  procès-verbal  d'arrestation  du 
même,  du  30  juin  1792,  pour  avoir  publié 
hautement  les  crimes  de  Lafayette. 

8-27  nivôse  an  II. 
Extrait  conforme,  A.  JV  ,  P'  4672. 

2622.  —  l.etlre  des  administrateurs  des 
Subsistances  de  la  Commune  di-  Paris  à 
Descombes,  agent  national  à  Provins,  lui 
adressant  un  exemplaire  du  décret  de  la 
Convention  du  14  frimaire,  contenant  l'or- 
ganisation du  gouvernement  provisoire 
révolutionnaire,  et  l'invitant,  a  partir  de  ce 
moment,  à  supprimer  la  dénomination  de 
commissiiire  pour  l'approvisionnement  do 
Paris  pour  prendre  la  qualité  d'agent  na- 
tional, attendu  que  c'est  à  la  ("ommission 
des  Subsistances  qu'il  appartient  d'en- 
voyer des  agents  et  de  leur  conférer  des 
pouvoirs,  l'invitant   également   à  corres- 


pondre avec  la  nouvelle  Commission  des 
Subsistances,  séante  maison  de  Toulouse, 
toutes  les  fois  qu'il  sera  question  d'objels 
intéressant  le  bien  public,  ou  pour  lui 
rendre  compte  de  ses  opérations  et  des 
difficultés  plus  ou  moins  grandes  qu'il 
pourra  rencontrer  dans  l'exécution  des 
ré(|uisitions,  sans  toutefois  rien  changer  à 
sa  correspondancejournalière  avec  l'admi- 
nistration de  la  Commune  de  Paris,  en 
ajoutant  qu'il  trouvera  dans  le  décret  la 
ligne  de  démarcation  de  ses  pouvoirs 
comme  de  ses  fonctions. 

9  nivôse   an  II. 
Original,    signé   de    Champeaux   et   Damez, 
A.  N.,  W  94,  n°  1. 

2623.  —  .Vrrèté  du  Comité  de  sûreté 
générale,  vu  l'extrait  d'une  lettre  écrite 
par  le  citoyen  Descombes  aux  maire  et 
officiers  municipaux  d'.\rcueil,  de  laquelle 
il  résulte  des  preuves  de  duplicité  et  d'un 
faux  et  dangereux  patriotisme  de  la  part 
dudil  Descombes,  et  après  avoir  entendu 
les  dénonciations  verbales  de  deux  mem- 
bres du  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion des  Droits-de-l'Homme,  décidant  que 
ledit  Descombes  sera  mis  en  état  d'ar- 
restation dans  une  des  maisons  d'arrêt, 
qu'examen  sera  fait  de  ses  papiers  par 
les  soins  du  Comité  ri'voiutionnaire  de  la 
section  des  Droits-de-l'Horame. 

9  nivôse  an  II. 
Original,  signé   il'Elie  Lacoste,  Voulland   et 
Dubarran,  A.  N.,  F'  4672. 

2624.  —  .Vrrèté  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, autorisant  leComité  de  surveillance 
de  la  section  des  Droits-de-l'IIomme  à 
prendre  les  mesures  nécessaires  pour  ar- 
rêter à  Coulommiers  et  à  Provins  la  cor- 
respondance du  nommé  Descombes  avec 
Champeaux  et  Dumez,  administrateurs  des 
Subsistances  de  la  Commune  de  Paris, 
examiner  leurs  papiers  et  extraire  ceux 
qui  paraîtront  suspects  et  qui  seront  ap- 
portés au  Comité. 

13  nivôse  an  II. 
Coiiie  conforme,  A.  N.,  V  4672. 

2625.  —  Lettre  de  Coulombeaiu,  serré- 
taire-greffier  de  la  Commune  de  Paris,  au 
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citoyen  Descombes.accusanl  réception  de  sa 
lettre  du  12  et  de  celles  qu'il  lui  avait  adres- 
sées pour  être  lues  au  ("onseil  général  de 
la  Commune,  et  déclarant  qu'après  avoir 
donné  au  Conseil  quelques  explications 
sur  le  compte  de  Descombes,  le  Conseil  a 
passé  à  l'ordre  du  jour,  ne  pouvant  inter- 
venir en  faveur  de  n'importe  qui  arrêté 
par  mesure  de  sftreté  générale,  espérant 
qu'il  pourra  détruire  les  inculpations  qui 
pèsent  siir  lui  et  qui  ont  entraîné  son  ar- 
restation par  ordre  du  Comité  de  sûreté 
générale,  l'engaceant  à  mettre  moins 
d'amertume  dans  sa  défense  et  à  faire  con- 
naître directement  au  Comité  révolution- 
naire de  sa  section  tous  ses  moyens  de  jus- 
tification, à  lui  faire  toutes  les  déclara- 
tions et  à  lui  donner  tous  les  renseigne- 
meiils  de  nature  à  dégager  sa  responsabi- 
lité ;i  Provins,  à  solliciter  enfin  la  levée  des 
scellés  apposés  chez  lui,  afin  de  mettre  au 
grand  jour  sa  moralité  et  sa  conduile. 

13  nivôse  an  II. 
Orifinal  tigai,  A.  N.,  W  04,  n"  3. 

2626.  —  Procès-verbal  de  transport  de 
Louis  Houdaillc  et  Cléinent-ltené  Hernard, 
membres  du  Comité  révolutionnaire  de  la 
Section  des  riroits-de-rilomine,  en  vertu  de 
commission  du  Comité  de  srtrrlé  générale, 
accompagnés  des  citoyens  Tariot  et  Dosjar- 
dins,  membres  du  Comité  révolutionnaire  de 
la  commune  de  Provins,  au  logementocoupé 
par  le  citoyen  Descombes  dans  l'ancienne 
maison  des  ci -devant  religieuses  de  la 
Congrégation,  examen  des  papiers  trouvés 
dans  son  bureau,  nolanimcnlde  sa  corres- 
pondance avec  Parbe,  maire  de  Paris, 
Champeaiix  et  Duniez,  .ulniinislraleiirs  des 
Subsistances  de  Paris,  ainsi  que  dos  pa- 
piers (lu  riloycn  Cicolfriiy,  commissaire 
adjoint  audit  Iie::rombes,  où  ils  n'ont 
trouvé  rien  de  suspect  eu  ce  qui  concerne 
la  Hévolution,cl  où  ne  se  renronlrenl  que 
deslémoigiinges  de  conllanceclde  satisfac- 
tion pour  In  gestion  et  pourla  conduile  prii- 
donic  et  révolutionnaire  du  même  Dos- 
coinbe»  dans  U'S  opérations  dont  il  était 
chargé;  le»  susdit.-*  commissaires,  étant  en- 
trés dans  la  chambre  à  roiirlier  diidil  Des- 
combes,  n'y  ont  trouvé  dans  une  nrinoire 
que  du  linge   A  Si>ii  usiiL'e,  iinrlqnrs  lirirs 


et  quelques  affiches  relatives  à  sa  mission, 
mais  aucuns  papiers,  ni  rien  qui  puisse 
être  à  la  charge  ou  compromettre  leilit 
Descombes,  et  ont  constaté  qu'il  n'oc- 
cupait pas  d'autres  locaux  dans  ladite 
maison. 

17  nivosc  an  II. 
Copie  conforme,   A.  S..  F"  4672. 

2627.  —  Invitation  des  citoyens  Carron 
et  Cervais,  membres  du  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  des  Droits -de- 
l'ilomme,  au  citoyen  Héron,  à  l'i-ff^i  d'expé- 
dier des  courriers  a  Coulommiors  et  à 
Provins  pour  faire  saisir  une  correspon- 
dance du  citoyen  Doscombes  avec  Cham- 
peaux  et  Dumez,  administrateurs  des 
Subsistances  de  la  ville  de  Paris,  et  de 
faire  apposer  les  scellés  sur  ses  papiers. 

19  nivôse  an  II. 
Original,  sifirné  de  Carron  et  Gervais,  A,  A'., 
F'  4672. 

262S.  —  Requête  de  la  citoyenne  Des- 
combes au  Comité  de  sûreté  générale,  ex- 
posant que  son  mari  a  été  arrélé  et  mis 
au  secret  depuis  plusieurs  jours,  sans  que 
l'on  sache  les  motifs  de  sou  arrestation. 
(|ui  n'a  pu  être  provoquée  (|ue  par  bi  mal- 
veillance ou  une  erreur,  le  palriotisine 
luononcé  de  Descoinbes  et  ses  principes 
révoliilioiUMires  lui  ayant  attiré  la  haine 
d'un  grand  nombre  de  modérés  et  d'aris- 
tocrates de  sa  section,  priant  le  Comité 
d'adoucir  la  délenlion  de  son  mari,  de 
faire  connaître  les  délits  cpii  lui  sont  im- 
putés et  d'accélérer  un  jugement  i|ni  ren- 
dra la  liberté  à  l'un  de  ses  plus  hardis  dé- 
fenseurs. 

(Avant  le  24  nivôse  an  II.) 

Original  sign.»,  A.  N..  F'  4672. 

26i9.  —  I.ellre  du  Cuniilé  de  silreté  gé- 
nérale aux  citoyens  cinuposant  le  Comité 
réviilutionnaire  de  la  section  des  Droits- 
de-l'llomme,  les  invitant,  conformément 
à  la  lui  du  17  septembre  dernier,  à  faire 
remettre  sans  délai  au  Comité  les  motifs 
de  l'arrestation  du  nommé  Descoinbes. 

24  nivôse  an    II. 
Mimile,  A.  A'.,  F'  1672. 

2630.  —  Arrêté  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, autoi  i>"'int  II-  l'oiiiilé  réviiliiliiinnaire 


ARRESTATION  DES  HÉBERTISTES  (DESCOMBKS) 


tic  la  section  des  Droilsde-l'Homme  à  ex- 
tiaiie  momentanéniont  des  prisons  le  ci- 
toyen Descomlies  pour  procéder  en  sa  pré- 
sence à  la  levée  des  scellés  apposés  chez 
lui,  on  distraire  les  papiers  suspects  elles 
envoyer  sans  délai  au  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, faire  en  outre  les  plus  exactes  re- 
Cliercbes,  ensuite  réintégrer  sur-le-cUamp 
ledit  Descombes  dans  les  prisons. 

24  nivôse  an  II. 

Original,  signé  de  Louis,  du  Bas-Rhin,  Guf- 
fi'oy  et  Dubarran,  A.  N.,  F'  467'2 

.\u  bas  se  trouve  cette  mention  :  Réintégré 
ledit  jour  et  an  que  dessus.  Pour  le  citoyen 
Bault.  Signé  :  Jeaunée. 

2631.  —  Quittance  de  la  somme  de  4,000 
livres  reçue  par  Dangé,  administrateur  de 
Police,  au  greffe,  entre  les  deux  guichets 
de  la  prison  de  la  Force,  du  citoyen  .\n- 
loine  Descombes,  prisonnier  à  ladite  Force, 
pour  être  remise  a  la  citoyenne  Magin. 

27  nivôse  an  II. 
Original  signé,  A.  .V.,  W  94,  u°  3. 

2632.  —  Lettre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  des  Droits-de-l'Homme 
au  Comité  de  siircté  générale,  en  réponse 
à  sa  demande  des  motifs  d'arrestation  du 
citoyen  Descombes,  en  date  du  24  nivoso, 
déclarant  que,  vu  sa  qualité  d'officier  mu- 
nicipal et  d'agent  pour  les  subsistances  do 
Paris,  il  avait  préalablement  soumis  au 
Comité  ta  lettre  adressée  par  Descombes 
aux  officiers  municipaux  d'Arcueil  en  fa- 
veur de  Fayel,  ancien  juge  de  paix  de  la 
section,  condamné  à  mort  par  le  Tribunal 
révolutionnaire,  à  l'efTel  de  rétracter  ce 
qu'il  avait  écrit  précédemment  à  un  élec- 
teur d'Arcueil,  cette  lettre  ayant  pnru  au 
Comité  de  sûreté  générale  pleine  de  du- 
plicité et,  jointe  aux  dénonciations  ver- 
bales des  citoyens  Gervais  et  Carron,  dé- 
noter un  faux  et  dangereux  patriotisme, 
ce  quimotiva  l'arrestation  iludit  Descombes 
par  ordre  du  Comité  de  stireté  générale,  du 
9  nivôse,  et  l'exaracn  de  ses  papiers,  s'ex- 
cusant  du  retard  qu'il  a  mis  à  les  envoyer, 
ayant  attendu  le  retour  de  ses  commis- 
saires envoyés  à  Provins  et  Coulommiers, 
et  annonçant,  après  la  levée  des  scellés  au 
domicile  de  Descorabes  à  Paris,  l'envoi  de 
tous  les  procès-verbau.^,  de  copie   de   la 


lettre  de  Descombes  a  Arcueil  et  des  dé- 
nonciations signées  contre  lui. 

28  nivôse  an  II. 
Original,  signé  de  Temponnet,  président,  et 
Descbanips,  commissaire,  A.  N.,  V  4672. 

2633.  —  Lettre  du  citoyen  Fale,  do  Be- 
sançon, à  son  ami  Descotubes,  déplorant 
son  arrestation  et  l'accusation  de  faux  pa- 
triotisme qui  pèse  sur  lui,  bien  injuste, 
quand  l'on  sait  que  lui,  Descombes,  a  ex- 
posé sa  vie  en  combattant  à  Marseille  avec 
les  vainqueurs  du  fort  Saint-Jean  et  qu'il  a 
quitté  sa  famille  pour  se  rendre  à  Paris, 
afin  d'y  être  plus  utile  à  la  patrie,  ajou- 
tant qu'il  a  plaidé  sa  cause  auprès  de  la 
Société  (populaire)  de  Besançon,  qui  s'est 
fait  un  devoir  de  réclamer  sa  mise  en  li- 
berté. 

8  pluviôse  an  II. 
Original  signé,  A.  ]\'.,  \V  94,  n°  2. 

2634.  —  Lettre  de  la  citoyenne  Maugras, 
de  Besançon,  à  Descombes,  exprimant  tous 
les  regrets  que  lui  a  fait  éprouver  la  nou- 
velle de  son  arrestation,  et  assurant  que 
si  le  club  des  femmes  n'avait  pas  été  sup- 
primé, les  braves  citoyennes  qui  le  compo- 
sent lui  auraient  rendu  justice,  déclarant 
pouvoir  attester  que,  lors  de  son  séjour  à. 
Paris,  ledit  Descombes  lui  avait  parlé  de 
tous  les  efforts  qu'il  voulait  tenter  pour 
faire  nommer  Robespierre  maire  de  Paris, 
en  disant  que  Robespierre  valait  mille  Pé- 
lion,  lui  conseillant  de  s'adresser  au  ver- 
tueux Robespierre,  qui  est  le  défenseur 
des  opprimés  et  qui  le  fera  mettre  en  li- 
berté. 

9  pluviôse  an  II. 
Original  signe,  A.  N.,  W  9i,  n»  2. 

263.'>.  —  Lettre  adressée  de  Provins  par 
le  citoyen  Sirel  à  Descombes,  portant  qu'il 
s'unit  à  tous  les  républicains  de  Provins  et 
à  la  Société  populaire,  qui  se  sont  plu  à 
lui  rendre  la  justice  la  plus  éclatante,  pour 
déplorer  son  arrestation  et  souhaiter  son 
triomphe  sur  ses  ennemis,  conjurés  contre 
lui  sous  le  masque  d'un  faux  patriotisme, 
pour  le  voir  reparaître  ce  qu'il  est,  pur, 
sensible,  généreux  et  patriote. 

15  pluviôse  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  W  94,  n"  2. 
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2636.  —  Di'-libéralion  de  rAsseniblée 
générale  de  la  seclion  des  Droits -de - 
l'Homme,  après  lecture  d'un  imprimé 
du  citoyen  Descorabes,  déclarant,  en  ap- 
prouvant la  conduite  de  son  Comité  révo- 
lutionnaire, qu'elle  rend  hommage  au  pa- 
Irintisme  de  ce  citoyen  qui.  dans  toutes 
les  époques  marquantes  de  la  Révolution, 
s'est  constamment  montré  le  défenseur 
des  droits  du  peuple,  qu'elle  regarde  son 
arrestation  comme  l'expiation  d'une  fai- 
blesse dont  les  hommes  ne  sont  pas 
exempts,  faiblesse  que  l'on  ne  peut  prendre 
en  considération,  lorsqu'on  lui  oppose  la 
pureté  des  intentions  de  ce  citoyen,  ajou- 
tant que  si  la  section  n'idolâtre  personne, 
même  ceux  pour  lesquels  elle  a  conçu  de 
l'estime,  elle  entend  néanmoins  se  mon- 
trer aussi  ardente  à  réclamer  un  citoyen, 
qu'il  lui  tarde  déjà  de  revoir  dans  son  sein. 

20  pluviôse  an  II. 
Kxtrait  conforme,  A.  N.,T''  1672. 

203".  —  Lettredu  citoyen  Colin,  de  Dijon, 
ù  son  ami  Descombes,  manifestant  sa  sur- 
prise de  voir  arrêté,  incanéré  l'un  des 
plus  chauds  amis  de  la  République,  qui 
s'est  tant  de  fois  exposé  au  leu  des  Fayel- 
tistes,  déclarant  que  sa  captivité  doit  être 
bien  lourde  pour  sa  femme,  son  (ils  et  sa 
mère,  et  se  demandant  de  quoi  ses  enne- 
mis peuvent  bien  l'accuser,  lui  dont  la 
conduite  n'a  rien  d'équivoque,  dont  la  for- 
tune est  plus  que  médiocre,  mais  ne  dou- 
tant [las  que  son  innocence  sera  bientîlt 
reconnue,  exprimant  le  regret  de  ne  con- 
naître personne  .'i  qui  il  (misse  s'adresser 
pour  presser  le  rapport  de  son  atTaire. 

21  pluviôse  an  II. 
Ori(;inal  non  signé,  A.  S.,  \V  91,  n°  i. 

2rt38.  —  Lettre  adressée  de  Provins  par 
(ienirroy  i\  son  collègue  et  ami  Desconibes, 
insistant  pour  son  prochain  retour,  désiré 
de  tout  le  monde,  dont  l'annonce  h  In  So- 
ciété populaire  a  été  nccucillie  par  drs 
applaudissements  unanimes,  annonçant 
qu'il  y  a  lu  son  niénioire  nu  milieu  d'une 
assistjince,  d'nutnnl  plus  nombreuse  que 
l'on  comptait  sur  la  veiiui'  du  représen- 
tant .Maure,  qui,  arrivé  le  23  ii  Provins, 
n'as.sistail  pas  h  cette  lecture,   mais  qui  a 


dû  être  édifié,  que  Geoffroy  caractérise 
comme  une  Ame  pure,  un  patriote  sensible, 
qui  a  toutes  les  vertus  d'un  républicain. 

2o  pluviùse  an  II. 
Original  signé,  A.  S.,  W  9A,  n°  2. 

2039.  —  Lettre  des  administrateurs  des 
Subsistances  de  la  Commune  de  Paris  au 
Comité  de  sûreté  générale,  renouvelant  la 
requête  qu'ils  lui  ont  adressée,  les  13  et 
22  nivtlse.  à  l'effet  de  statuer  le  plus 
promptement  possible  sur  le  sort  de  Des- 
combes, l'un  des  membres  du  Conseil  gé- 
néral de  la  Commune  de  Paris,  commis- 
saire pour  les  subsistances  dans  le  district 
de  Provins,  arrêté  par  ordre  du  Cmnité, 
sur  la  dénonciation  de  quelques  membres 
du  Comité  révolutionnaire  de  la  section 
des  Droils-de-rilomme,  dont  la  détention 
retarde  la  reddition  de  ses  comptes  et 
mettra  dans  le  plus  grand  embarras  l'ad- 
ministration du  district  de  Provins,  le  re- 
ceveur de  ce  district,  le  collègue  de  Des- 
combes, les  meuniei-s  et  gnrde-niag.-tsins, 
enlin  l'administration  des  Subsistances  elle- 
même,  rappelant  les  importants  services 
rendus  à  la  chose  publique  par  Descombes, 
dans  sa  mission  pour  l'approvisionnement 
de  la  Commune  de  Paris,  ainsi  que  le  zèle 
infatigable  i|u'il  a  déployé,  et  représentant, 
sans  rien  préjuger  des  motifs  de  son  arres- 
tation, combien  sa  présence  est  nécessaire 
à  Provins,  combien  la  chose  publique  souf- 
fre de  sa  détention,  motifs  assez  puissants 
pour  déterminer  le  Comité  de  sftreté  géné- 
rale à  prononcer  sur  son  sort  dans  le  plus 
court  délai  possible. 

30  pluvii'ise  ail  II. 
Original,  signé  de  Louvcl,   Dumcz  i-t  Cliam- 
peaux,  A.N.,  F'  4672. 

2610.  —  Délibération  de  l'Assemblée  gé- 
nérale de  la  section  des  hroits-dc -rilomme. 
après  lecture  d'une  lettre  du  citoyen  Des- 
conibi's,  détenu  h  la  Force,  et  après  l'in- 
tervention de  plusieurs  membres  qui  pren- 
nent la  défense  de  <  e  citoyen,  invitant  le 
Comité  ri'volutionnaire  de  la  seclion  A  con- 
tinuer les  déniarches  qu'il  a  commencées 
en  f»»eurdudil  Descombes. 

2.S  vcnlê*>é  an  II. 
I  xlruil  conforme,  A.  N  ,  V'  4672. 
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2641.  —  Arrêté  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  des  Droi(s-de-l'Homine, 
sur  rinvilalion  de  l'Assemblée  générale  de 
cette  section,  à  l'égard  du  citoyen  Des- 
combes, agent  national  des  Subsistances  à 
Provins,  détenu  à  la  Force,  chargeant 
deux  de  ses  tnembres  de  se  transporter 
au  Comité  de  sûreté  générale,  afin  d'ap- 
puyer, au  nom  du  Comité  révolutionnaire, 
la  demande  de  l'Assemblée  et  prier  le  Co- 
mité de  sûreté  générale  de  la  prendre  en 
considération. 

27  ventôse  an  II  (midi). 
Extrait  conforme,  A.  N.,  F'  4672. 

2042.  —  Interrogatoire  sommaire  subi 
devant  Claude -Emmanuel  Dobsent,  juge 
faisant  fonctions  de  président  du  Tribunal 
révolutionnaire,  en  présence  de  J.-B.  Ta- 
vernier.  commis  greffier,  parAnloine  Des- 
coinbes,  âgé  de  29  ans,  né  à  Besançon, 
demeurant  à  Paris,  rue  Sainte-Croix-de- 
la-Bretonnerie,  secrétaire -greffier  de  la 
section  des  Droits-de-l'Homme,  extrait  de 
la  Force,  auquel  il  est  demandé  s'il  a  cons- 
piré contre  la  République,  a  répondu  ja- 
mais, s'il  a  fait  choix  d'un  défenseur,  a  dit 
qu'il  n'en  connaissait  pas,  et  depuis  a  dé- 
claré qu'il  choisissait  pour  son  défenseur 
Gatrey,  demeurant  rue  de  la  Verrerie. 

30  venlose  an  II  (9  heures  de  relevée). 
Original,     sisné    de     Dobsent,     Descombes, 
Taverniei',  A.  iV.,  W  78,  n»  1. 

2643.  —  Lettre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  des  Droits-de-l'Homme 
au  citoyen  Fouquier-Tinville,  accusateur 
public  du  Tribunal  révolutionnaire,  lui  en- 
voyant la  dénonciation  portée  par  le  citoyen 
Lasne,  commandant  en  chef  de  la  force 
armée  de  la  section,  contre  le  nommé  Des- 
combes, ci-devant  agent  national  pour  les 
subsistances  à  Provins,  maintenant  pré- 
venu et  accusé  au  Tribunal  révolution- 
naire, accompagnée  d'un  mot  de  Lasne 
«au  citoyen  Fouquet, accusateur  publique  ., 
par  lequel  il  le  prie  «  de  le  faire  passer  le 
plutôt  possible  ",  disant  '■  qu'il  nubliiiera 
son  concitoyen  ». 

U'"  germina  an  II. 
Original,    signé    de    Pomme,    secrétaire    du 
Comité,  A.N.,  W  94,  n°  5. 


2644.  —  Déclaration  faite  au  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  des  Droits-de- 
l'Homme  par  le  citoyen  Etienne  Lasne, 
commandant  en  chef  de  la  force  armée 
des  Droits-de-l'Hoinine,  au  sujet  d'une  con- 
versation tenue  avec  le  nommé  Descombes 
dans  sa  prison,  lequel  aurait  dit  qu'il  n'at- 
tendait point  sa  mise  en  liberté  du  Comité 
révolutionnaire  qui  l'avait  incarcéré,  mais 
qu'il  sortirait  par  une  autre  voie,  c[ue  sous 
peu  il  y  aurait  du  changement  et  que  s'il 
y  avait  dans  la  prison  ;>  ou  0  patriotes 
comme  lui,  il  en  serait  dehors  avant  ujours; 
ledit  Lasne,  rapprochant  ces  propos  des 
circonstances  actuelles  de  l'alfreuse  conju- 
ration qui  vient  de  se  découvrir  et  du 
mouvement  qui  s'est  produit  dans  cer- 
taines prisons  de  Paris,  croit  de  son  de- 
voir, aujourd'hui  que  ledit  Descombes  est 
traduit  au  Tribunal  révolutionnaire,  de 
signaler  les  faits  en  question,  invitant  le 
Comité  révolutionnaire  à  transmettre  à 
l'instant  sa  déclaration  à  l'accusateur  pu- 
blic du  Tribunal  révolutionnaire,  à  l'elTet 
d'éclairer  la  religion  des  jurés  au  sujet  de 
l'accusation  dont  Descombes  est  l'objet. 

[er  germinal  an  II. 
Copie   conforme,  A.  A'.,  W  91,  n°  5. 

264o.  —  Lettre  des  administrateurs  du 
Département  des  Subsistances  de  la  Com- 
mune de  Paris  à  l'accusateur  public  prés 
le  Tribunal  révolutionnaire,  lui  adressant: 
1°  copie  d'une  lettre  de  Champeaux  et 
Descombes  à  leurs  prédécesseurs;  2°  un 
petit  extrait  de  la  correspondance  de  Des- 
combes, dans  la  pensée  que  ces  pièces 
jiourront  concourir  à  faire  juger  du  pa- 
triotisme de  ce  citoyen  et  des  services 
signalés  qu'il  a  rendus  à  la  Commune  de 
Paris  pour  son  approvisionnement  dans  le 
district  de  Provins. 

3  germinal  au  II. 
Original,  signé    do    Dumtz   et    Champcau.x, 
A.  ^'.,  W94,  n"  5. 

26i6. —  Extrait  de  la  correspondance  de 
Descombes,  lors  de  sa  mission  à  Provins, du 
21  aoiH  au  12  octobre  1793,  témoignant  de 
SCS  elVorls  pour  assurer  l'aïquovisionne- 
niont  de  Paris,  malgré  le  m.iuvais  vouloir 
et  l'hostilité  de    (dusieurs   muiiicipalitéH, 
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notammeat  celles  de  Coulommiers,  Pro- 
vins, Donnemarie-ien-Monlois],  de  ses  st-n- 
timeiits  patrioles,  avec  note  éniananl  des 
adminislraleurs  des  Subsislanecs,  qui  dé- 
clarent que  toute  la  suite  de  la  correspon- 
dance de  Descombes  jusqu'au  moment  de 
son  rappel  comme  membre  de  la  Com- 
mune de  Paris  respire  les  mt^mes  senti- 
ments et  les  mêmes  principes. 

3  germinal  an  II. 
Copie  certilièe.  signée  de  Champcaux  el  Du- 
mez,  A.  N.,  W  91,  n"  5. 

2riS".  —  Dénonciation  portée  devant  le 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  des 
liroils-de-l'Homme  par  le  citoyen  Dupau- 
mié,  bijoutier,  membre  de  la  Commune, 
demeurant  rue  de  la  Verrerie,  n*  224, 
contre  le  citoyen  Descombes,  membre  de 
la  Commune  de  Paris,  détenu  à  la  Force, 
qu'il  était  allé  voir  d'après  un  arrêté  de 
l'Assemblée  générale  de  sa  section  en  vue 
de  solliciter  son  élargissement,  lequel  lui 
aurait  dit  qu'il  n'attendait  sa  sortie  ni  de 
sa  section,  ni  du  Comité  révolutionnaire, 
mais  qu'il  ne  resterait  pas  longtemps  en 
prison,  qu'il  allait  encore  une  fois  faire 
gémir  la  presse  el  que  son  emprisonne- 
ment sauverait  la  chose  publique,  le  ci 
loyen  Dupaumié  déclarant  que  d'abord  il 
avait  cru  à  la  pureté  de  ses  intentions, 
mais  qu'en  présence  du  complot  qui  se 
tramait  jusques  dans  les  maisons  d'arrêt,  il 
croirait  manquera  l'honneur  s'il  ne  révé- 
lait pas  des  faits  de  nature  à  éclairer  la 
religion  du  Tribunal. 

3  germinal  an  II. 
Original  signi-,  avec  mention  du  renvoi  à 
l'accuaateur  public  du  Tribunal,  sous  la  aigna- 
lurc  de  Oervaii,  préaidcnl,  el  Pomme,  secré- 
taire du  Comité  révolutionnaire.  A.  S'.,  \V9i, 
n'  5. 

2618.  —  Délibération  du  Comité  de  sur- 
veillance cl  révolutionnaire  de  la  scrlinn 
des  I)rr>its-de-ri|rirnnie,  dési;,'naiit  quatre 
conifnissaires  cliarpés  il'exprimer  ses  rc- 
grcLs  au  Comité  de  silrclé  générale  d'avoir 
appuyé  la  demande  en  relaxation  du  nommé 
l>psronibes,  prévenu  actuellement  de  com- 
plots liberlicides  envers  le  peuple  et  atten- 
tatoires h  la  sûreté  de  la  représentation 
nalionale,  qui,  bien  qu'il  ne  soit  pag  en- 


core jugé,  lui  parait  grandement  coupable, 
aflirmant  que,  depuis  la  lettre  de  Des- 
combes à  la  municipalité  d'Arcueil.le  Co- 
mité n'avait  recueilli  à  Provins  et  à  Cou- 
lommiers que  des  maniues  du  iMe,  du 
courage,  de  l'activité  et  du  palriotisnie 
dudit  Descombes,  et  dotinant  l'assurance 
que  le  Comité  révolutionnaire  actuel  de  la 
section  des  Uroits-de-l'Homme  ne  déviera 
pas  de  la  formule  des  principes  révolu- 
tionnaires el  prudents,  si  utiles  à  la  chose 
publique. 

3  germinal  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  F'  4672. 

ig.  Di'Di"issoN(Pierre-Ulric),  homme  de 
lettres,  ex-commissaire  du  pouvoir 
exécutif. 

2649.  —  .Mandat  darrél  conlre  le  ci- 
toyen Dubuisson,  demeurant  rue  Saint- 
Honoré,  n'  373,  délivré  par  Heusséc  et 
Menne.ssier,  administrateurs  au  Départe- 
ment de  Police,  aux  iospecteui-s  de  police 
Kance  et  Diancourt,  chargés  d'écrouer  le- 
dit Dubuisson  à  Sainte-Pélagie,  en  vertu 
de  l'ordre  des  Comités  de  sûreté  générale 
el  de  salut  public  réutiis. 

27  brumaire  an  II. 
Original  «igné,  A.  N„  W  76,n*9  . 

2650.  —  Interrogatoire  sommaire  subi 
devant  Claude-Emmanuel  Dobseiit,  juge 
faisant  fonctions  de  président  du  Trilumal 
révolutionnaire,  en  présence  de  Jean-Hap- 
liste  Ta vernier,ronimis-gref lier,  par  Pierre- 
riric  Dubuisson,  homme  de  lettres,  Agé 
de  4M  ans,  né  à  I.aval.  demeurant  à  Paris, 
rue  Saitit-Honnré ,  n*  1443,  extrait  de 
Sainte-Pélagie,  auquel  il  est  demandé  s'il 
a  conspiré  contro  la  llépnbliqtie,  a  répondu, 
jamais,  et  sur  la  demande  à  lui  faite  s'il 
avait  fait  choix  d'un  défenseur,  a  répondu 

qu'il  n'en  connai.s.sait  pas,  en  conséqu e, 

lui  a  été  donné  d'oflire  comme  défenseur 
Chauveau  de  l.agarde. 

30  vcntùve  an  II  (lit  heure»  de  rcicvtfo). 
Original,  «igné  de  DobsenI,  Dubuisson  elTa- 
vcrnior,  A.  N.,  W  78.  n°  I. 

2631.—  Note  ou  tableau  du  citoyen  Du- 
buisson, détenu  h  Sainte-Pélai^ie  depuis 
4  mois    le  18  brutnaire),  adressé  au  Go* 
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mité  de  surveillance  de  la  section  de  la 
Montagne,  ledit  tableau  sous  forme  de  de- 
mandes et  réponses,  où  il  déclare  être  âgé 
de  48  ans,  avoir  deux  filles,  l'une  de  il  ans, 
l'autre  de  4  ans,  être  divorcé  depuis  le  7  sep- 
tembre 1*93  pour  incompatibilité  d'iui- 
meur,  se  donne  comme  homme  de  lettres, 
principalement  auteur  dramatique,  ayant 
fait  jouer  depuis  i789septou  huit  pièces  sur 
quatre  différents  théâtres  de  Paris,  régis- 
seur pendant  l'année  1792  du  théâtre  Lou" 
vois,  très  partisan  de  la  Révolution  et 
s'étant  manifesté  comme  tel,  chez  Desenne, 
libraire,  au  Jardin  de  l'Egalité,  et  au  Ca- 
veau, vivant  de  son  travail,  notamment 
du  produit  de  ses  pièces  de  théâtre,  rap- 
pelle qu'il  fut  chargé,  le  7  janvier  179:1, 
aux  Jacobins,  de  l'adresse  contre  Roland, 
lirissot  et  les  fédéralistes,  qui  fut  adoptée 
et  envoyée  à  toutes  les  sociétés,  devint 
vice-président  des  Jacobins,  lorsque  Marat, 
son  président,  fut  traduit  au  Tribunal  ré- 
volutionnaire, se  trouvait  à  Poligny  (Jura), 
lors  de  l'assassinat  do  Marat,  et  fut  sur  le 
point  d'être  arrêté  pour  avoir  manilesté 
Bon  sentiment  au  sujet  de  cet  événement. 

Sans  'late  (ventôse  an  II). 
Original,  de  la  main  de  Uubuisson,  A.  A'., 
W  76,  n»  9. 

•26o2.  —  Exposé  précis  de  la  vie  poli- 
tique de  Dubuisson,  détenu  depuis  plus  de 
quatre  mois  au  secret  à  Sainte-Pélagie,  où 
il  déclare  avoir  assisté  à  la  prise  de  la 
Bastille,  avoir  participé  à  l'attaque  du  châ- 
teau des  Tuileries,  le  10  août  1792,  oix  il 
fut  légèrement  blessé,  avoir  été  envoyé 
en  Belgique  avec  Proly  et  Pereyra,  en  qua- 
lité de  commissaire  du  pouvoir  exécutif, 
et  avoir  dévoilé  l'un  des  premiers  la  trahi- 
son de  Dumouriez,  avoir  été  chargé  par 
Lebrun  d'une  mission  en  Alsace  et  en 
Suisse,  avec  lettre  adressée  à  Dubuisson 
par  l'un  de  ses  amis,  lequel  dit  avoir  mon- 
tré ce  précis  à  Ronsin,  qui  l'a  trouvé  fort 
bien,  mais  le  prie  d'en  faire  un  infiniment 
plus  court  pour  le  Comité,  en  ne  mettant 
que  quatre  lignes  pour  arriver  à  1789,  et 
ajoute  qu'il  lâchera  d'en  faire  accepter  un 
exemplaire  à  Danton. 

Sans  dale. 
Original,  de  la  main  de  Dubuisson,  A.  N., 

\v  m,  w  9. 


20.  Laboureau  (Jean-Baptiste),  méde- 
cin, premier  commis  au  Conseil  de 
santé. 

2653.  —  Déclaration  de  Jean- Baplisle 
Laboureau,  âgé  de  41  ans,  demeurant  mode 
la  Harpe,  regue  par  Antoine-Marie  Maire, 
l'un  des  juges  du  Tribunal  révolutionnaire, 
en  présence  de  Fouquier-Tinville,  accu- 
sateur public  du  Tribunal,  portant  que, 
le  13  de  ce  mois,  il  a  été  fait  par  Ducro- 
quel  une  motion  tendant,  à  ce  qu'il  croit, 
à  se  déclarer  en  insurrection,  et  positive- 
ment à  voiler  les  Droits-del'Homme,  que 
cette  motion  a  été  appuyée  par  Gombeau, 
tailleur,  qui  a  parlé  d'insurrection,  ce  qui 
l'a  d'autant  plus  surpris,  qu'il  l'a  toujours 
connu  comme  un  bon  patriote  ;  ce  qu'il  y 
a  de  certain,  c'est  que  Momoro  a  dit  qu'il 
fallait  prendre  des  mesures  propres  à 
assurer  la  subsistance  des  citoyens,  et, 
enfin,  témoigner  à  la  Commune  l'inquié- 
tude de  la  section,  que  pour  ce  qui  est  de 
l'arrêté,  il  n'en  a  pas  connaissance  exacte, 
mais  qu'à  la  séance  suivante,  l'arrêté  a 
été  rapporté,  à  son  avis,  il  serait  impor- 
tant de  consulter  le  citoyen  Berge  sur  la 
moralité  politique  antérieure  du  citoyen 
Ducroquet,  dont  il  lui  a  paru  avoir  quel- 
ques notions  particulières. 

22  ventôse  an  II. 
Original  signé,  A.  N.,  \V  78,  n°  3, 

2634.  —  Déclaration  de  Jacques  Thomas, 
âgé  de  31  ans,  tourneur  en  bois,  demeu- 
rant rue  Hautefeuille,  n"  1,  reçue  par 
Amand-.Martial-Joseph  Herman,  président 
du  Tribunal  révolutionnaire,  faisant  con- 
naître que,  la  veille,  il  a  assisté  à  l'Assem- 
blée de  la  [section  de  Marat,  o(i  il  a  vu  le 
nommé  Laboureau  s'eflorcer  de  faire  nom- 
mer des  défenseurs  officieux  à  .Momoro, 
que,  l'avant-veille,  la  section  devait  être 
assemblée  extraordinairement,  suivant  un 
arrêté  de  la  Commune,  mais  que  cet  arrêté 
fut  connu  trop  tard,  puisqu'il  était  déjà 
7  heures  1/2  ou  huit  heures  du  soir,  (|u'à 
cette  heure,  il  était  trop  lard  pour  rappeler 
les  citoyens  au  son  de  la  caisse,  iju'alors 
l'on  proposa  de  se  former  en  Société  po- 
pulaire, que  Laboureau  dit,  après  la  dis- 
cussion qui  eut  lieti  à  cet  égard,  qu'im- 
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porle  que  «e  soil  assemblée  populaire  ou 
assenil>l»>e  de  section,  pourvu  que  nous  m 
venions  à  notre  but;  ajoute  le  déclarani 
qu'il  y  a  environ  dix  à  douze  jours,  trou- 
vant le  nommé  Pevre  au  Comité  civil  de 
sa  section,  ce  dernier  lui  dit  en  particu- 
lier qu'on  lui  avait  demandé  si  l'on  pou- 
vait compter,  en  cas  d'alfaiie,  sur  les  ca- 
nonniers  démissionnaires  de  la  section, 
qu'il  répondit  afiirtuativement,  soupçon- 
nant que  ce  ne  pouvait  être  que  pour  la 
bonne  cause,  se  rappelle  avoir  beaucoup 
entendu  murmurer,  et  déclarer  qu'il  (al- 
lait une  quatrième  insurrection,  sans  pou- 
voir dire  par  qui  i'  avait  entendu  à  diverses 
reprises  tenir  ces  propos. 

26  veotAM!  aa  II  (2  lieures  de  relevée). 
Original  signe,  A.  S.,  AV  78,  n°  2. 

20.'>!>.  —  Interrogatoire  sommaire  subi 
devant  Uené-Franrois  Dumas,  vice-prési- 
dent du  Tribunal  révolutionnaire,  assisté 
de  R.  Josse,  commis-greflier,  par  Jean- 
Kaptiste  Laboureau,  ùgé  de  41  ans,  natif 
de  Cliarnay-sur-Arroux,  département  de 
la  C»Me-d'Or.  médecin  et  premier  commis 
au  Conseil  de  santé,  demeurant  rue  de  la 
Harpe,  n°  160,  extrait  de  la  Conciert;erie, 
auquel  il  est  demandé  s'il  a  conspiré  con- 
tre la  République,  a  répondu  négativement, 
s'il  a  un  conseil,  a  répondu  choisir  le  ci- 
toyen Magon,  rue  de  la  Liberté,  n«  18. 

28  vcniôsc  an  II  (midi). 
Original,  signé  de  Diim;is,  I^aliourcau  cl  Josse, 
^.^■.,  W76. 

itiiiil.  —  Déclaralion  d'Ainlré  Damas,  ilssi 
de  27  ans,  menuisier,  demeurant  rue  llau- 
Icfeuille,  n"  2.1,  reçue  par  tiabrifl-'l'ous- 
iiaint  Scellier,  l'un  des  juges  du  Tribunal 
révolutionnaire,  le<|uel  a  dit  que  la  So- 
ciété populaire  de  la  section  de  Marat 
s'étanl  réunie,  lo  vingt-qualrième  jour  do 
ventftse  dernier,  dans  le  lieu  des  séances 
de  l'AssiMiililéi'  uénérale,  le  niunnu'-  Lalum- 
reau,  l'un  d.'s  protégés  de  .Momoro,  prnllta 
de  l'iiislanl  où  r.\ssemlilée  était  nom- 
breuse pour  prendre  In  parole  avec  cha- 
leur et  véhémence  sur  l'arrestation  de 
Momoro,  qui  n>ait  eu  lieu  la  nuit  pré- 
rédi-nlc,  et  s'étendit  beaucDup  sui'  .«on 
innocence,  i|u'il    propo»a  do  déclarer   la 


permanence  de  ladite  société,  qu'il  follait 
nommer  des  commissaires  qui  se  ren- 
draient d'heure  en  heure  à  la  Conrieree- 
ric,  cher  l'accusateur  public  et  au  Comité 
de  salut  public,  lesquels  viendraient  rendre 
compte  successivement  du  succès  de  leurs 
opérations,  mais  t|u'il  ignore  si  la  Société 
populaire  s'est  tenue  en  jiermanence.  Dé- 
clare en  outre  qu'il  lui  a  été  dit  i|ue,  dans 
la  même  séance,  ledit  Laboureau  avait  dé- 
claré que  si  la  tête  innocente  de  Momoro 
tombait,  il  fallait  que  la  sienne  InmbAt 
également,  que,  le  lendemain  2ri.  le  même 
Laboureau  prit  la  parole  au  milieu  de  l'As- 
semblée générale,  qui  était  exiréniement 
nonibreuse,  en  alfectanl  de  m-  s'adresser 
qu'au  C(ité  où  se  plaçaient  tous  les  parti- 
sans de  Momoro.  qui  seuls  obtenaient  la 
faveur  de  la  parole,  qu'il  s'exprima  avec 
la  même  \ioloiice  quela  veille,  loujoui'sau 
sujet  de  Momoro  ;  qu'il  lit  la  proposition 
de  nommer  deux  défenseurs  oflicieux.  pris 
dans  la  section,  lesquels seraienlchar«és  de 
se  rendi  e  au  Comité  de  salut  public  et  cher 
l'accusateur  public  du  Tribunal,  alin  de 
prendre  cunnai.-^sance  des  faits  imputés  îk 
Momoro,  d'éclairerlesjuges  et  le  jury  surla 
conduite  de  ce  patriote  et  de  les  intéres- 
ser à  son  innocence  ;  que  le  côté  aiuiuel 
s'adressait  Laboureau  applaudit  àcesdilTé- 
rentcs  propositions,  mais  que  plusieurs 
membres  de  l'autre  coté,  et  particulière- 
ment lo  citoyen  Drochet,  observèrent  que 
celte  mesure  était  inutile, parce  que  le  Tri- 
bunal révidutionnaire  était  dans  l'usage 
de  nommer  des  défenseurs  à  tous  les  ac- 
cusés, que  ces  dilférenles  observiitions 
ramenèrent  le  calme  et  tirent  rejeter  les 
propositions  de  laboureau. 

28  vcnliisc  an  II  (midi). 
OhKinal  signé,  A    N.,  W78. 

2fi5".  —  Procès-verbal  de  transport  do 
l'.liarles  llravel,  pige  au  Tribunal  révolu- 
liiiiiiiairc,  aci'iimp»t,'né  du  i  iluyen  Jacipies- 
l'hilibi'it  liuellanl.  Ccinimi.ssair>>  de  police 
de  la  section  de  .Maiat,  et  de  M.irie-Kin- 
maniiel-Joseph  Laniie.  juge  dudit  'l'riliunal, 
faisan!  fonctions  d'accusateur  public,  et 
sur  son  réquisitoire,  au  dtunirile  de  Jeaii- 
Ripliste  Laboureau,  médecin  et  premier 
commis   du  Conseil   de   santé,    rue  de   In 
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Harpe,  n»  160,  reconnaissance  et  levée  des 
scellés  en  présence  de  la  citoyenne  Elisa- 
beth Dei'eins,  femme  Laboureaii,  qui  a  dé- 
claré qu'elle  trouvait  étrange  que  son  mari 
ne  fiU  pas  présent  à  cette  opération,  réu- 
nion des  papiers  dans  une  petite  caisse  de 
bois  blanc,  pour  le  tout  être  porté  au  par- 
quet de  l'accusateur  public  du  Tribunal. 

29  ventôse  an  II. 
Original  signé,  A.  A'.,  W  78,  n"  'J. 

2658.  —  Lettre  de  Laboureau  à  l'accu- 
sateur public  du  Tribunal  révolutionnaire, 
déclarant  qu'il  est  si  peu  porté  aux  moyens 
désorganisateurs,  qu'il  est  le  seul  dans  sa 
section  qui  se  soit  opposé  à  la  motion  de 
Ducroquet,  ainsi  qu'à  l'arrêté  de  la  sec- 
tion. 

Sans  date  (ventôse  an  II). 
Original  signé,  A.  A'.,  W  7S. 

2659.  —  Déclaration  de  Jean-Baptiste 
Laboureau,  premier  commis  au  Conseil 
de  santé,  rue  de  la  Harpe,  n"  160,  reçue  par 
François-Joseph  Denizot,  l'un  des  juges 
du  Tribunal  révolutionnaire,  portant  qu'a- 
vant son  arrestation  il  n'a  eu  aucune  con- 
naissance de  l'existence  d'une  conjuration, 
qu'il  avait  une  présomption  de  la  forma- 
tion d'uQ  parti  pour  s'entrenuire,  sans 
avoir  pu  distinguer,  qui  avait  droit,  ou  qui 
avait  tort,  que  depuis  les  débats  ayant 
voulu  s'instruire,  Vincent  a  constamment 
refusé  de  lui  montrer  la  moindre  con- 
liance,  même  dans  les  écrits  qu'il  fa.isait, 
ce  qui  lui  a  inspiré  une  grande  méfiance, 
Momoro  au  contraire  lui  a  témoigné  de 
r.Tmitié  et  de  la  reconnaissance  de  ce  qu'il 
avait  pris  sa  défense,  mais  s'est  tenu  ca- 
ché et  ne  lui  a  parlé  qu'amicalement,  si 
ce  n'est  que  sur  une  interrogation  que  ledit 
déclarant  lui  faisait  au  sujet  d'accusés 
i]u'il  ne  connaissait  point,  Momoro  lui  a 
répondu  :  C'est  la  faction  Proty,  ce  sont 
des  coquiiis  et  des  voleurs  et  un  reste  de  la 
faction  de  Dutnowiez.  Pour  ce  qui  est  de 
Ducroquet,  il  a  persisté  à  dire  qu'il  était 
innocent,  ijucique  le  déclarant  lui  ait  dit 
(|u'il  ne  passait  pas  pour  être  révolution- 
naire, qu'il  était  accusé  de  faire  de  grands 
repas  hors  de  chez  lui,  d'avoir  arrêté  l'ar- 
rivage des  subsistances  destinées  aux  mar- 
chés de  Paris,  même  d'en  mésuser,  d'avoir 


une  cave  où  il  y  avait  du  vin  et  de  l'eau-de- 
vie,  il  a  soutenu  au  déclarant  que  tout 
cela  était  faux  ;  que  pour  ce  qui  regardait 
l'arrivage,  c'était  le  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  Marat  qui  avait 
commis  quelques  imprudences  par  l'or- 
gane du  citoyen  Daujon,  membre  de  ce 
Comité,  et  que  si  on  le  désirait,  il  le  prou- 
verait. Pour  ce  qui  concerne  Launiur,  le 
déclarant,  tant  pour  la  chose  pubUque 
que  pour  sa  curiosité  particulière,  chercha 
à  savoir  auxquels  des  accusés  il  pouvait 
tenir,  il  en  parla  à  cet  effet  aux  autres 
accusés,  qui  tous  parurent  ne  pas  le  con- 
naître, il  railla  ensuite  Launmr  sur  l'idée 
d'un  grand  juge  et  lui  soutint  qu'on  ne 
concevait  pas  une  pareille  idée,  appuyée 
par  des  témoins,  sans  être  conspirateur, 
Laumur  lui  répondit  que  c'était  Wester- 
mann,  qu'il  avait  vu,  qui  avait  commis  l'im- 
prudence de  prendre  en  mauvaise  part  ce 
que  lui  n'avait  dit  que  par  pure  imagi- 
nation ;  sur  ce,  le  déclarant  lui  objecta 
qu'on  n'imaginait  pas  un  grand  juge  et 
que  l'on  ne  désignait  pas  un  magistrat 
connu  dans  une  chose  aussi  dangereuse 
sans  avoir  eu  des  indices  ou  sans  être  soi- 
même  un  conspirateur,  il  se  défendit  une 
seconde  fois  de  la  même  manière  que 
la  première,  si  ce  n'est  qu'il  y  mit  plus 
de  chaleur,  alors  presque  tous  les  accusés, 
entr'autres  Desfieux,  le  turlupinèrent,  Mo- 
moro aussi,  ce  qui  fit  croire  au  décla- 
rant que  si  cette  idée  de  grand  juge  n'était 
pas  l'ellet  d'une  imagination  absurde,  la 
conspiration  sur  cet  objet  n'était  pas  parmi 
les  accusés  et  qu'alors  il  serait  sage  de  la 
chercher  dans  la  société.  Le  déclarant  ob- 
serve aussi  que  les  accusés  s'accordaient 
tous  à  le  traiter  d'aristocrate. 

Quant  à  Ronsin,  il  a  conservé  une  séré- 
nité qui  a  embarrassé  le  déclarant  pour 
se  rendre  compte  si  c'était  l'elïel  de  son 
courage  ou  de  son  innocence,  mais  l'ayant 
écouté  comme  il  parlait  à  Momoro,  il  lui  dit 
à  l'oreille  :  Nous  nous  y  sommes  pris  trop 
tard,  notre  eonfuinee  nous  a  abusé,  il  ne  fal- 
lait pas  parler  aux  Cordeliers,  mais  il  fallait 
ufjir, depuis  longtemps  je  me  suis  upcrm  que 
nous  étions  mirés  et  suivis  depuis  lowjlemps 
dans  le  Sénat  par  un  homme  rusé  et  dange- 
reux qui  nous  conduirait  à  l'échafaud,  mais 
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■ce  qui  me  console,  c'est  que  j'ai  adopte  un 
enfant  à  qui  j'ai  inailqué  les  principes  d'une 
liberté  illimilèe,  il  poiijnardera  un  jour  ceux 
qui  nous  feront  mourir,  et  pour  cela  on  n'a 
besoin  que  d'un  couteau  de  deux  sols.  Pour 
Hébert,  c'est  un  imbécile  qui  n'a  point  de 
caractère,  qui  aurait  du,  pour  justifier  son 
journal,  présenter  de  certains  numéros  de 
iliiral,  au   surplus,  s'il  continue  à   faire  la 


ijrimace,  je  deiHonderai  qu'on  le  mette  dans 
une  charrette  tout  seul.  Xoire  mort  sera  ven- 
gée, les  aristocrate.^,  qui  avaient  peur  de 
nous,  viclimeronl  dans  peu  le  Tribunal  lui- 
même,  (7,  i/uoiqu'on  puisse  fiiire,  la  liberté 
se  conservera,  ceux  qui  auront  peur  de  mou- 
rir n'ont  qu'à  me  rajarder. 

3  germinal  an  II  (1  heure  de  relevée  . 
Original  non  signé,  A.  S.,  \\  70,  n»  4. 
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CHAPITRE  PREMIER 

JOURNÉES   HISTORIQUES  DE   LA 

RÉVOLUTION 

ET  ÉVÉNEMENTS  POLITIQUES 


§  18.  —  Procès  et  exécution 
de  Marie-Antoinette. 

C.  gonspiratidn  de  l'œii.let 

Affaire  du  baron  de  Bat:. 

2660.  —  Procès- verbal  de  transport  de 
Pierre-Xicolas  Vergne,  commissaire  du 
Comité  de  surveillance  de  la  section  de 
1792,  avec  Guillaume  Pérou,  adjoint,  sur 
la  dénonciation  à  eux  faite  que  dans  la 
maison  de  la  rue  des  Filles-Saint-Thomas, 
au  coin  de  celle  Richelieu,  se  réunissaient 
des  gens  suspects  et  émigrés,  notamment 
le  baron  de  Batz,  en  la  susdite  maison,  où 
l'on  n'a  rien  trouvé  de  suspect,  el  ensuite 
au  village  de  Charonne,  à  l'eirel  de  faire 
perquisition  dans  une  maison  occupée  par 
ledit  Balz,  sise  avenue  de  Bagnolet,  don- 
nant par  le  fond  sur  le  parc  de  Bagnolet, 
qui  a  été  investie  par  la  force  armée,  et 
dont  la  porle  cochèro  n'a  élé  ouverte  qu'au 
bout  de  10  à  12  minutes,  il  a  été  procédé 
à  une  perquisilion  qui  est  restée  sans  ré- 
sultai; d'un  interrogatoire  subi  par  Claude 
Roblot,  jardinier,  il  résulte  que  la  maison 


n'est  habitée  que  par  la  citoyenne  Grand- 
maison  el  par  le  ci-devant  baron  de  Balz, 
mais  que  celui-ci  n'a  pas  paru  depuis  une 
quinzaine  de  jours  ;  la  citoyenne  Aune  Jouy, 
femme  de  Mammès  Bourrier,  charretier, 
femme  de  journée,  interrogée,  a  déclaré 
que  le  ci-devant  baron  de  Batz  est  venu 
dans  la  maison,  il  y  a  huit  ou  di.\  jours, 
qu'elle  n'a  pas  connaissance  qu'il  y  soit 
venu  coucher  la  nuit  précédente,  et  sur  la 
question  à  elle  posée  si  le  baron  de  Ratz 
ne  vient  pas  souvent  dans  la  maison,  a 
répondu,  deux  ou  trois  fois  par  semaine,  el 
qu'il  demeure  chez  le  citoyen  Roussel,  rue 
.Sainte  Anne;  le  citoyen  Amable-Charles 
l.aguiche,  commensal  de  la  maison,  où  il 
avait  couché  la  nuit  précédente,  a  déclaré 
qu'il  y  voyait  quelquefois  le  baron  de  Batz, 
mais  qu'il  ignorait  sa  demeure.  Le  citoyen 
Jean-Baptiste  Denabre,  dit  Marignan,  an- 
cien acleur  de  la  Comédie-Italienne,  âgé 
de  72  ans,  a  dit  venir  fréquemment  dans 
la  maison  de  la  citoyenne  Grandmaison, et 
y  voir  souvent  Jean,  baron  de  Batz,  dépulé 
à  l'Assemblée  dite  Constituante,  lequel 
demeure  rue  des  Filles-Saint-Thomas,  près 
la  rue  Richelieu,  et  sur  la  question  à 
lui  posée  à  l'effet  de  savoir  où  ledit  de 
Batz  a  demeuré  dans  l'intervalle  de  sa 
sortie  de  la  rue  de  Menars  et  de  son  entrée 
rue  des  Filles-Saiut-Tliomas,  dilqu'il  croit 
que  de  Batz  a  voyagé,  el  qu'il  a  élé  chez 
lui  il  y  a  environ  6  semaines  ou  2  mois,  et 
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qu'il  l'a  vu  pour  la  dernii-re  fois  à  Cha- 
ronne,  il  y  a  huit  jours.  Le  ciloyen  Charles 
Sarliges.  homme  de  lettres,  âgé  de  26  ans, 
l'un  de  ceux  qui  avaient  couché  dans  la 
maison  de  Charonne  a  déclaré  connaître 
le  baron  do  Balz  et  l'avoir  vu  dans  la 
maison,  il  y  a  environ  deux  mois.  La  ci- 
toyenne Marie  Bahin-Grandmaison,  ma- 
jeure, ancienne  actrice  de  la  Comédie- 
Italienne,  demeurant  à  Paris,  rue  de  Mé- 
nars,  a  déclaré  être  locataire  de  son  frère, 
directeur  de  la  poste  aux  lettres  à  Etampes, 
et  connaître  depuis  lor)glemps  le  baron  de 
Batz,  qui  demeure  rue  Sainte-.\nne,  n«70, 
et  qui  s'est  fait  meubler  un  appartement, 
rue  des  Filles-Saint-TImmas,  mais  n'est 
pas  venu  dans  cette  maison  depuis  8  ou 
10  jours,  qu'elle  l'a  vu,  il  _v  a  environ  3  ou 
i  jours  ;  ii  la  suite  de  «es  interrogatoires,  en 
raison  des  contradictions  y  relevées,  il  est 
décidé  que  tous  les  citoyens  ni-dessus,  ainsi 
que  Marie  Babin-Grandmaison,  seront  con- 
duits sous  bonne  et  sûre  parde  au  Comité 
ri'vcilutionnaire  de  la  .section  de  1702. 

30  scpicmlire  1703. 
Original  signé,  /\.  A'.,  F''  473'2. 

2661.  —  Instructions  de  l'administration 
de  Police  en  vue  de  l'arrestation  ilu  ci- 
toyen de  Bat/.,  qu'il  faut  absolument  trou- 
ver à  tel  prix  que  ce  soit  cl  i|uoi(|u'il  en 
route,  avec  mandai  donné  à  cet  effet  à 
Niquille,  Sadous,  .\rbellier,  Cautier,  Bétre- 
miciix,  l'atné,  Cuiard,  Brignllant,  Moussel 
et  Simon,  qui  s'adjoindront  tels  hommes 
qu'ils  j\igeroiit  h  propos,  s.ins  être  tenus 
de  les  prendre  parmi  les  préposés,  et  fe- 
ront toutes  les  dépenses  nécessaires,  ins- 
trui'tioiis  accompagnées  d'une  note  de 
Figuet,  ordonnant  de  ne  rien  épargner, 
d'agir  avec  la  rapidité  de  l'éclair  et  de  faire 
qu'en  celte  occnsion,  on  ne  pui.sse  dire  i|UC 
les  agents  <le   la  l'ulic  e  Mi,iii(|iieiil  de  zi'-le 

cl  de  moyens. 

HioR  <lato  (lin  lirinnairc  .nn  II) 
Minute,  A.  S.,  W  76,  n*  0. 

2662.—  Iliippnrt  du  sieur  l.eclerc,  rons- 
Intant  i)ue  pendant  qu'il  perquisilionnail 
riiez  le  sieur  de  Balz,  l'i  Charonne,  li-dll  de 
Batr.,  prévenu, n«ail  rebrouNoé  rheniin,  qu'il 


se  retirait  souvent  à  Etampes,  chez  le 
nommé  Babin- lirandmaison ,  maître  de 
poste  et  juge  de  paix  du  canton,  frère  de 
sa  maîtresse,  et  qu'il  avait  plusieurs  asiles 
dans  Paris,  notamment,  rue  des  Francs- 
Bourgeois,  allait  souvent  au  Palais  Ega- 
illé, indiquant  son  signalement  en  ces 
termes  :  taille  de  Ti  pieds,  blondin  de  che- 
veux, assez  gentil  de  ligure,  âgé  de  .33  a 
40  ans,  redingote  grise  à  deux  collets,  cha- 
peau rond,  haut  de  forme. 

28,  29  brumaire  an  H. 
Original  signé,  A.  S.,  %V  76.  n°9. 

2663.  —  llapport  des  recherches  failes 
par  le  sieur  .'^imon,  desquelles  il  résulte 
que  le  ci-devant  baron  Batz,  qui  est  des 
plus  dangereux  pour  la  Bépublique,  a  de- 
meuré rue  de  Ménars,  n*  7,  oit  le  portier 
est  instruit  des  arrestations  qui  se  sont 
faites  de  la  femme  Grandmaison  ii  Cha- 
ronne, qui  était  la  maîtresse  du  susdit, 
qu'on  n'a  plus  revu. 

[*'  frimaire  an  II. 
Original  signé,  A.  A'.,  AV  "li,  n'  0. 

266'».  —  Bapport  du  citoyen  Simon,  ob- 
servateur de  Pdlire,  déclarant  qu'il  y  a 
2  mois,  de  Balz  a  loué  un  appartement,  au 
premier  étage,  au  coin  de  la  rue  des  Filles- 
Saint -Thomas,  chez  le  citoyen  ("orley, 
épicier,  dans  lequel  il  n  mis  des  ouvriers, 
qui  ne  sont  payés  ni  de  leur  travail,  ni  de 
leurs  fournitures,  et  ledit  épicier,  ainsi 
que  les  ouvriers,  inquiets  de  n'avoir  point 
revu  ledit  de  Balz.  prennent  dfS  informa- 
lion»  pour  saviiir  s'il  aur.iil  quelque»  pro- 
priétés qui  pourraient  leur  serMr  .!.•  n.iu- 
tissemenl. 

1  frimaire  an  II. 

Original  !"ign(S,  A.  S.,  W  76,  n«  0. 

26CH.  —  Bapport  de  Belreniieus,  aîné, 
observateur  de  Police,  dérbiinnl  que  d'n- 
|irè»  les  renseignements  pris,  Bnl»  de- 
v.Tiil  élrr  logé  .luloiir  de  In  place  de  la 
Fralerniti-,  il  a  été  dans  tous  les  liAlels 
garnis,  ses  recherches  ont  élé  vaines,  qu'il 
esl  allé  à  la  seclion  de  1702  et  a  compulsé 
iniililemeiit  les  registres,  que  son  collègue 
Tréhaii  lui  n  r.ipporté  que  plu»ieurs  bons 
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jacobins   lui   av;ii<'iil  dit  l'avoir  vu  depuis 
peu,  mais  ne  pas  connaitrc  sa  demeure. 

2  frimaire  .111  II. 
Original,  signé  A.  N-,  \V  76,  n»  9. 

200(3.  —  Rapport  par  Niquille  des  recher- 
ches qu'il  a  faites  pour  découvrir  le  nommé 
de  Balz,  dans  lequel  il  déclare  que  le  Co- 
mité révolulioiinaire  de  la  section  Le  Pele- 
tier,  par  sa  mahidresse,  est  l'auteur  de  la 
fuite  de  de  Batz,  d'abord,  pour  avoir  voulu 
le  faire  arrêter  à  Charonne  un  jourqu'ilen 
était  absent,  ensuite,quelqiies  jours  après, 
pour  avoir  été  le  rechercher  dans  un  petit 
appartement  qu'il  avait  loué  rue  des  Filles- 
Sainl-Thomas,  que  depuis  ce  temps-là  de 
Batz  n'a  cessé  de  se  cacher  très  étroite- 
ment, cependant  a  encore  paru,  il  y  a  un 
mois,  dans  la  rue  de  Ménars,  vêtu  d'une 
grande  redingote  grise,  avec  une  perruque 
à  l'anglaise,   des  bottines  bien    cirées  et 
une  barbe  très  longue;  il  y  a  0  mois,  il 
habitait    cette    même    rue    et    avait  pour 
maîtresse  la  demoiselle  Furelte  des  Ita- 
liens, nommée  aujourd'hui  Grandmaison, 
mais  il  avait  aussi  des  liaisons  encore  plus 
étroites  avec  la  Saint-IIuberli,  de  l'Opéra, 
en    outre  avec  la   ci  devant  duchesse   de 
Braucas,  connue  pour  femme   très  intri- 
gante et  la  maîtresse  de  Galonné;  il  ne 
quittait  point  cette  femme  et  l'on  présume 
même  qu'il  s'est  caché    dans   une  petite 
maison  qu'elle  possède  à  Sèvres,  et  alter- 
nativement  dans   une  autre    maison    au 
Gros-Caillou,  qu'il  tâchera   de   découvrir. 
Le  même  Niquille  déclare  faire  des  démar- 
ches pour  savoir  si  de  Balz  avait  des  rela- 
tions avec  Abbéma,  riche  Hollandais,  déjà 
dénoncé  par  lui  comme   entretenant   des 
intelligences  secrètes  avec  Lafayette;  il  re- 
cherche également  un  agent  de  change  qui 
avait  les  plus  intimes  liaisons  avec  de  Batz, 
au  point  que  celui-ci  disait  même  aux  ou- 
vriers qui  travaillaient  pour  lui,  je  n'ai  que 
di'  l'or  cl  des  gumics,  allez  chez  un  tel. 


Orii;inal 


4  frimaire  an  II 
igné,  A.  N.,  W 


0,  n"  0. 


2067.  —  Réquisition  adressée  par  les 
maire,  ofliciers  municipaux  et  administra- 
teurs de  Police  de  Paris  à  ceux  d'Etampes, 
à  l'effet  d'arrêter  et  do  conduire  à  la  mai- 


son d'arrêt  de  Sainte-Pélagie  le  ciloyiui  de 
Batz,  évadé  de  Paris  et  présentement  ré- 
fugié chez  le  citoyen  Grandmaison,  maître 
de  poste  à  Elampes,  où  il  est  suspecté 
d'être  caché  sous  lo  costume  de  postillon, 
de  faire  perquisition  des  papiers  apparte- 
nant au'Jit  de  Batz,  qui  seront  saisis  et 
portés  au  Comité  de  sûreté  générale  par 
les  soins  des  citoyens  Guiard  et  Moussel, 
inspecteurs  de  police. 

Sans  date  (4  frimaire  an  II). 
Original,  signé  de  Godard,  Calllieux,  Cordas, 
Baudrais  et  Pache,  maire,  A.  N..  W  76,  n°  9. 

2008.  —  Procès-verbal  de  transport  d'Ar- 
mand Clartans,  maire  d'Etampes,  et  de 
Manon,  procureur  de  la  commune,  accom- 
pagné des  citoyens  Moussel  et  Guiard,  ins- 
pecteurs de  police,  chargés  d'incarcérer 
au  secret,  à  Suinte-Pélagie,  le  citoyen  Batz, 
évadé  de  Paris  et  réfugié  chez  le  citoyen 
Grandmaison,  maître  de  poste  à  Etampes, 
sous  le  déguisement  d'un  postillon,  chez 
ledit  Babin,  dit  Grandmaison,  qui  se  trouve 
détenu  à  Versailles  pour  incivisme,  et  in- 
terrogatoire y  subi  pai-  la  femme  dudit 
Grandmaison,  qui  a  déclaré  ue  point  con- 
naître ledit  de  Balz  et  n'en  avoir  jamais 
entendu  parler,  que  son  mari  avait  acheté 
une  maison  à  Charonne,  qui  était  occupée 
par  sa  sœur,  domiciliée  rue  de  Ménars, 
11°  7,  et  transport  des  mêmes,  à  l'effet  de 
prendre  tous  les  renseignements  qu'exige 
la  sûreté  publique  sur  le  compte  du 
nommé  de  Batz,  chez  les  citoyens  Thomas 
et  Duverger,  maîtres  de  poste  et  tenant  le 
bureau  des  messageries,  lesquels  ont  dé- 
claré ne  rien  savoir,  et  comme  il  est  inté- 
ressant pour  la  République  de  découvrir 
les  malveillants  et  les  traîtres,  communi- 
cation est  donnée  desdites  recherches  aux 
deux  Comités  révolutionnaires  d'Etampes, 
auxquels  est  laissé  le  signalement  du  même 
de  Batz. 

4  frimaire  an  II. 
Expédition  conforme,  /\ .  N.,  W  76,  n°  9. 

2000.  —  Rapports  des  inspecteurs  de 
police  (iuiard,  Moussel,  jeune,  et  Brigal- 
lant,  faisant  connaître  que  de  Batz  possé- 
dait à  Charonne  une  maison,  qu'il  oceu- 
paitdepuis  six  ans  avec  la  citoyenne  Grand- 
maison,  qu'il    a   vendu    ou    paraît   avoir 
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Tendu  celle  maison  au  citovcii  (Irandiuni- 
son,  mailrp  de  posle  ù  Ktarapes,  frère  de 
ladile  citoyenne,  qu'il  est  pri-suniable  qu'il 
peut  receler  chez  lui  de  BaU,  dont  il  aurait 
favorisé  l'évasion,  en  le  faisant  courir 
comme  postillon,  que  la  même  femme 
(irandmaison  a  une  sœur  nommée  l-e- 
roussat,  mariée  à  un  gendarme,  demeu- 
rant paroisse  Saint-Ambroise,  cliez  lequel 
de  Batz  pourrait  être  caché,  ajoutant  qu'il 
est  certain  que  de  Batz  ne  se  trou*e  plus 
à  Paris,  même  dans  son  dernier  domicile, 
rue  des  Filles  Saint-Thomas,  mais  que, de- 
puis l'arrestation  de  sa  maîtresse,  il  n'a 
point  paru,  ni  couché  rue  des  Filles-Saint- 
Tbomas,  qu'il  occupait  une  maison  de 
campagne  à  Ménilmontant,  où  il  voyait 
M"«  Grandmaison,  actrice,  qu'un  certain 


Rouillon,  habitant  rue  Saint-François.sem- 
blerait  ôtre  de  la  connaissance  de  ce  Batz. 

Sans  dale  (frimaire  an  U'i. 
Originaux  sign.-s  (2   niocc»),  AS.,  \\  76 
n»  9. 


2670.  —  Happort  de  police,  portant  que 
de  Batz.  ci-devant  baron  et  député,  est 
présumé  se  Irouverchez  le  citoyen  Grand- 
maison,  maître  de  poste  d'Elampes.  lequel 
peut-être  le  fait  courir  comme  postillon, 
pour  mieux  lui  |>rocurer  son  évasion,  il 
pourrait  encore  être  caché  chez  la  ci- 
loyenne  Feroussal,  rue  d'Ambroise,  sec- 
lion  de  Popincourl. 

Sans  dale. 
Minute  non  signée,  A.  A'.,  \V  76,  n'  9, 
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2525,  25.30,  2531  ;  de  vins  sur  les  ports, 
1462. 

Accaparemonis  (roiiiniissaires  auxi  dans 
les  communes,  733,  703,  997,  1919,  dans 
les  »cclinnsdc  Pari»,  528.  979,  1017, 1239, 
1432,  1443.  1511,2.(03,2306  2.368.2370. 
2525-25:15,  20.53.  26:.8,  2059;  (femm.- 
accusée  d'),  1004 

Accapareur  (dénonciation  d),  dans  la  sec- 
tion de  (;uillaumi-  Tell,  SH9. 


Accapareurs  (découverle  par  les  Comités 
révolutionnaires  d'),  1880;  (discoui-s  de 
Ducroi|uel,  commissaire  aux  accapare- 
ments de  la  section  de  .Marat,  contre 
les),  2308,  2525,  25.30,  2531  ;  (mesur.v 
contre  les),  007;  (recherche  d'),  1S97. 
1998. 

.VccxRD  (Louis),  gardien  descellés.  1683. 

Accident  causé  par  des  fusils  chargés  lors 
de  l'exercice  de  la  garde  nationale,  40S 

Accidents  causés  par  les  voitures  dans 
Paris.  1608. 

Accusateur  public  prés  l'armée  d'Italii- 
(destitution  de  Marquet),  1997. 

.Vccusation  (Beaumarchais  mis  en  état  d'  . 
1980;  (commissaires  de  Sainl-Domingue, 
décrétés  d'),  913. 

.\chat  de  fusils  et  carabines  pour  l'armée 
française  en  Belgique,  2275.  2278,  2291. 

Achats  de  grains  et  farines  pour  l'aris 
dans  les  départements  voisins,  2556, 
2502,  2563,  2577,  25S9. 

.\ciiiLLK,  cité,  2472. 

.XcLOuiF.  (André-.VrnouIll,  brasseur.  OOo. 

Acte  coustiliitioniifl,  imprimé.  402. 

Acte  d'accusation  contre  Bailly,  420;  con- 
tre .\.  Brousse,  conipignon  serrurier. 
852;  contre  Cauchois,  architecte,  1727: 
contre  Uuclicsne,  cx-iutendanl  de  Ma- 
dame, 871;  contre  Mufresne.  oflicier  di- 
sante, 920;  contre  Froullé  et  l.e  Vigueur, 
libr.iires,  1718;  contre  les  liiroiidins, 
390,  391  ;  contre  Corneau,  employé  au 
ministère  de  l'Intérieur,  90:t,  901;  con- 
tre l.amarche,  directeur  général  de  la 
fabrication  des  assignais,  592;  contre 
.Manuel,  ex-député,  453,  403  :  coutn' 
Marie-Antoinette  d'Autriche,  veuve  de 
Louis  Capel,  103,  104;  contre  Sébastien 
Mauduit,  traiteur.  8M8;  contre  Marie- 
Ji'anni'  l'Iilipon,  femme  llojaiid,  395  ; 
contre  Michonis,  112;  contre  Olympe  de 
Couges,  828,  832;  contre  t:liarles  lisse- 
lin,  député  à  la  Convention,  786;  con- 
tre Toulan.  libruii-c.  143. 

Actes  liis  iipotres  îles),  journal.  |ys:i,  2032. 

Acteur  déguisé  en  chien  (obscénités  com- 
mises par  un),  14*3;  du  lliéùlrc  de  In 
Nation  ,inise  en  liberté  d'un).  lOlO;  du 
TliéiVlre  des  Viiriété.s. Amusantes  (arres- 
tation d'un),  i:>97,  1007,  ICI3. 

Acteurs  du  ThéiUre  de  l'Ambigu-t^oiniqnr 
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(coiivocalioa  au  Comité  de  salut  public 
ilu  Dpparlement  des),  1473,  1480,  lo41, 
l.'i47,  loOO;  du  Tliéàtre  des  Amis  de  la 
Patrie,  1:>34;  du  Théâtre  Ijrique  des 
Amis  de  la  Patrie,  rue  de  Louvois,  i:j34, 
Iii41;  du  Théâtre  de  laCilé-Variélés,lol3, 
i:>17;  du  Théâtre  du  Délassement-Comi- 
que, i:i34,  l.iil;  du  Théâtre  do  rE>tra- 
pade,  lo41  ;  du  Théâtre  de  la  rue  Feydeaii, 
loI7,  lo2(i,  1630;  du  Théâtre  national  de 
la  rue  de  la  Loi,  l.'in,  i:i26;  du  Théâtre 
du  Lycée  des  Arts,  l.'i34;  du  Théâtre  de 
Nicolet,  1468,  1473;  de  rOpéra-Comique, 
1517,  i:i26;  de  l'Opéra  national,  1534;  du 
Théâtre  de  la  Hépublique,  i;il3,  VM'i  ; 
du  Théâtre  de  Salle,  i:i34;  du  Théâtre 
desSans-Culoites,  lo31r,  1">47;  du  Théâtre 
des  Variétés  Amusantes  du  boulevard, 
1541,  i:')l7;  du  Théâtre  du  Vaudeville, 
1!>I3,  l')l7;  du  Théâtre  palriotijue  du 
boulevard,  1!>41;  du  Théâtre  de  la  rue 
Feydeau  (envoi  d'affiches  sur  les  théâtres 
aux),  19:i7:  du  Théâtre  de  la  C.ailc  irc- 
quê'.e  au  Comité  de  salut  public  du  Dé- 
partement des),  1488,  i:i4l,  l.'i47;  de 
l'Opéra-Coniique  (invitation  adressée  au 
Comité  de  salut  public  du  Département 
par  les),  16:'i'.i;  de  l'Opéra  comique(lctlre 
du  Comité  de  salut  public  du  Département 
auxi,  1002. 

Actrice  du  Théâtre  de  la  Nation  y  mise  en 
liberté  d'une),  1611,  1012. 

.Vctrices  du  Théâtre  de  la  Nation  arresta- 
tion d'),  1610,  1612;  (détention  à  Sainte- 
Pélagie  d'i,  1002. 

Adam,  chapelier  à  Paris,  i)48. 

Adam,  commandant  du  4<!  bataillon  de  vo- 
lontaires de  la  Seine-lnrériciir<'.  'J02, 
1 007 . 

Adam,  aine,  détenu  à  Saint-Lazare,  7'.i6. 

Adelixe  (Denis),  voiturier  de  la  maison  de 
Gourmont,  966. 

Adeli.ne-Colo.mbe  (i\Iarie-.\Iadili'inc  lin\ni:i- 
coLi  HioGiERi,  dite),  ex-actrice  du  Tlirâtre 
Italien,  6.';3,  1623,  1631,  1636,  1044. 

Adelle,  l'eii'.irie  de  chambre  de  la  i-itoyenne 
Lassoley,  lti»3,  i.ilS. 

.Vdicuxde  .M""  Roland  à  sa  lille  Eudora,  386; 
à  sa  dnmeslique,  387. 

.Vdjudanl  général  (voies  de  fait  de  gardes 
nationaux  sur  un),  7li7  ;  générai  des 
2'  el  3*  légions  (nomination  d'),  tiil'J. 


Administration  de  la  fabrication  révolu- 
tionnaire des  poudres  el  salpêtres.  1702. 
1766,  1776,  2121;  de  l'habillement  de» 
troupes  à  l'Oratoire,  22()4  ;  des  trans- 
ports militaires,  2279,  2309. 

Aumiral  (Henri),  ancien  domestique,  gar- 
çon de  bureau  de  la  Loterie  royale,  142. 

Ad.net  (Louis-Claude),  capitaine  de  la  gen- 
darmerie près  les  tribunaux,  2240,  2403, 
2404. 

Adresse,  au  roi  de  Prusse,  manuscrit  d'O- 
lympe de  Gouges,  844. 

Adresse  aux  smift-ctiloltes  nniihiis  par  .\na- 
charsis  Cloots,  VMQ. 

-Vdresse  de  la  Convenlion  aux  arméi's  de 
la  Hépublique,  1199. 

—  des  .lacobins  contre  les  fédéralistes, 
20:il. 

—  de  la  veuve  de  Bailly  aux  Conseils  des 
Cinq-Cents  et  des  Anciens,  428. 

Adresses  à  la  Couvenlion  :  de  Brivois,  an- 
cien soldat,  288;  de  Cogniart,  commis- 
saire civil  de  la  section  de  Bonne-Nou- 
velle. 1779:  de  J.  Mallard,  citoyen  de  la 
section  du  iionnet- Rouge,  1246;  de 
Rouillard,  contrôleur  des  manufactures 
d'armes,  928;  do  Vcrzy,  membre  de  la 
Commune  des  .Vrts,  1238;  des  adminis- 
trateurs du  département  de  l'Aisne,  229; 
des  administrateurs  du  département  de 
Seiuc-et-Oise,  2132  ;  des  administra- 
teurs du  district  de  Josselin,  212;  des 
administrateurs  du  district  de  Montpel- 
lier, 280;  des  administrateurs  du  district 
de  Versailles,  21o4;  de  l'administration 
provisoire  du  district  d'Orgelet,  213;  de 
l'administration  révolutionnaire  de  la 
fabrication  des  salpêtres  et  poudres, 
2121  ;  de  l'Agence  nationale  des  poudres, 
2119;  des  armuriers  de  Bonne-.Nouvelle, 
2123;  des  armuriers  des  ateliers  des 
Capucins,  2108;  du  bureau  de  concilia- 
tion près  le  Tiibunal  du  3'  arrondisse- 
ment, 2187;  de  l'Assemblée  générale  de 
la  section  des  Gravilliers,  1789;  des  ci- 
toyennes de  la  commune  de  Caraman, 
240;  des  citoyennes  des  Halles,  1231; 
des  citoyens  du  Faubourg  .\ntoine, 2152  ; 
des  citoyens  de  la  1'°  réquisition  de  la 
section  des  Piques,  190;  du  Comité  de 
surveillancede  Boulogne-sur-Seine,  1227; 
du  Comité  révolutionnaire  de  la  section 


GM 


TAKI.E   ALPHA I;ÉT1QIE 


de  rilomme-Ariiu',  1700,  2077;  du  Co- 
miti-  révolulionnaire  de  la  section  de  la 
Montagne,  1750;  des  Comités  révolution- 
naire et  civil  de  la  section  de  Marat, 
2099;  des  commissaires  des  sections  du 
Muséum,  des  Gardes-Frani;aises  et  des 
Tuileries,  341  ;  de  la  Commission  des 
armes  et  poudres,  2120;  de  la  Commis- 
sion centrale  de  bienfaisance,  2IC0;  de 
la  commune  d'Arcueil,  1209;  de  la  com- 
mune d'Argenleuil,  2171;  de  la  com- 
mune, du  Comité  de  surveillance  et  de 
la  Sociélé  populaire  d'Auteuil,  2151;  de 
la  commune  de  Hains-sur-Seine  (Sainl- 
Ouen),  2190;  de  la  commune  de  Beau- 
caire,  281;  de  la  commune  de  Houlogne, 
322,  2172;  de  la  commune  de  Bouloitne- 
sur-Mer,  238;  de  la  commune  du  Bour- 
get,  320;  de  la  Cliapelle-les-Paris  ou  la 
Chapelle-Franciade,  3i3,  2188;  de  la 
commune  do  Cliarenlon-Sainl-Maurice 
ou  Cli.irenton-le-Répul)licain,  2115;  de 
la  commune  de  Chillillon,  2184;  de  la 
commune  do  Clmisy-sur-Seine,  335.  21 10; 
de  la  ciimmune  de  Clamart,  332;  de  la 
commune  do  Colombes,  2173;  de  la 
commune  de  Créleil,  315;  de  la  com- 
mune de  Drancy,  338;  de  la  commune 
de  Ungnv,  344;  de  la  commune  d'Kpi- 
nay-sur-Seine,  2170;  de  la  commune 
d'Evron,  200;  de  la  commune  de  (ien- 
nevilliers,  314;  de  la  commune  de  Cen- 
tilly,  2193;  de  la  commune  de  llavre- 
Marat,  259:  de  la  commune  il'lvry-sur- 
Seine,  94fi,  2177;  de  la  commune  do 
Millery,  223;  de  la  commune  do  Munl- 
roarat,  ci-devant  Monlmarlre,  2174;  do 
la  commune  de  Monlreuil,  2158;  de  la 
commune  de  Nouilly-sur- Seine,  349, 
2111;  de  la  commune  d'Orly.  2180;  de 
la  commune  de  Pantin.  2144;  do  la  com- 
mune de  Paris,  20N9;  de  la  commune  de 
Passy-lcs-Piiris,  2136;  tie  la  commune  de 
Pierrelllto.  334;  do  la  cnmminio  do  Poi- 
tiers, 257;  de  la  coniMiutio  ilu  Prr-l'ol- 
lotier,  2155;  de  la  commune  do  lluniilly, 
249:  do  la  commune  et  de  la  Société 
populaire  île  Sconux-l'Cnilé,  2H7;  de  la 
commune  de  Tliiais,  2l('iS:  do  la  nirn- 
tiiuno  do  Vcrsaillos,  2101  ;  do  la  rnm- 
mune  de  Vinccnnos,  2109,  2IH(l:  des 
Dérensour.H  de  la  Itopubliipip,  2118;  du 


liéparlemenl  de  Paris.  2093;  du  déla- 
cbement  de  l'armée  révolutionnaire  à 
Commune-Affranchie,  2161  :  du  dolache- 
montdel'armée révolutionnaire  à  N'oyon, 
2102;  du  district  de  Clormonl,  2o5;  du 
dislricl  de  l'Eiialité,  2157;  du  district  de 
l.oudéac,  258:  du  district  de  Saint-Yrieix- 
la-Monlagne,  233;  du  dislricl  de  Semur. 
239;  du  dislricl  de  Verdun,  256;  de  la 
29'  division  de  gendarmerie  nationale  à 
cheval,  2163;  des  Elèves  de  l'Ecole  na- 
tionale républicaine,  2175  ;  des  Elèves  du 
Musée  d'Emulation,  2135;  des  Elèves  de 
la  Pairie,  2095;  des  gendarmes  près  les 
tribunaux  cl  chargés  de  la  garde  dos 
prisons,  2106;  des  liabilants  de  l'ran- 
ciade,  310;  des  Hommes  du  14  juillet, 
ex-gardes  françaises,  2138:  des  llonimes 
du  Dix-aoùt,  61  ;  des  Juges  de  paix  com- 
posant lo  Tribunal  de  police  correction- 
nelle, 2it92;  des  militaires  et  employés 
do  la  maison  des  Invalides,  1757;  de  la 
municipalité,  du  Comité  révolutionnaire 
et  de  la  Société  révolulioniiaire  popu- 
laire do  Bollevillo.  2143;  do  la  munici- 
palité, du  Comité  de  surveillance  et  do  la 
Société  populaire  de  l'Egalité,  2183;  de 
la  municipalito.du  Comité  de  surveillauie 
et  de  la  Société  populaire  de  Gennevilliors, 
2103;  de  la  municipalité  provisoire  du 
Havre-Maral,  260;  do  la  municipalité  et 
do  la  Société  popuUiiro  de  Thiais,  317, 
1775;  des  ouvriers  du  magasin  du  Bon 
Pasteur,  1234;  de  21  patriotes  tiétonus  à 
la  Conciorgorio,  1226;  des  ponsionnaires 
du  ciloyi'U  Billaudel  à  Vimonnes.  I7S7; 
des  républicains  cle  l.iiuoi;es,  235;  dos 
Sans-culollos  de  Snint-Klorontin,  252; 
des  Sans-culottes  do  la  section  de  la 
Maisonl'ouimuno, 21 24;  des  Sans-culollos 
montagnards  de  Calais,  210;  dos  Sans 
cnlollos  monlaguarils  du  Mont -Libre, 
221  :  des  Sans-culoltes  révolutionnaires 
do  Maubougo,  236;  de  la  soclion  des 
Amis  ilc'-la-Palrio,  2134  ;  do  la  soclion  de 
l'.Vrsonal,  2069;  do  In  section  do  Bon 
Conseil.  2O05;  do  In  section  de  llondy, 
2150;  do  In  soclion  ilo  Bonne-Nouvelle, 
3i.S,  175s,  2073;  de  In  section  du  Bonnet 
Bouge,  I7H2;  de  In  section  do  Brutiis, 
935.  1778,  2U7;  do  la  sooli.m  de  Brulus 
pour  la  reprise  île  Toulon,  1203;  di-  la 
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section  des  Champs-Elysées,  'J2(i;  de  la 
seclion  de  la  Cité,  2146;  delà  section  des 
Droits-de-l'Homme,  1776;  de  la  section 
du  Faubourg-Montmartre,  2137;  de  la 
section  du  Faubourg-du-Nord, 1780, 2112; 
de  la  section  du  Finistère,  dite  de  La- 
z.owski,  2127;  de  la  section  de  la  Fon- 
taine-de-Grenelle,  347;  de  la  section  de 
la  Fraternité,  1786;  de  la  seclion  des 
Cardes-Françaises,  2148;  de  la  section 
des  Cravilliers,  299,  2064;  de  la  section 
de  Cuillaume-Tell,  237,  2081  ;  de  la  sec- 
tion de  l'Homme-Armé,  2130  ;  de  la  sec- 
tion de  rindivisibilité,  178:;  ;  do  la  seclion 
des  Invalides,  2133  ;  de  la  section  LePe- 
lelier,  2066,2067  ;  de  la  seclion  des  Lom- 
bards, 94o  ;  de  la  section  de  la  Maison- 
Commune,  1769  ;  de  la  seclion  de  Marat, 
1760,  21o3  ;  de  la  section  de  la  Montagne, 
2063  ;  de  la  section  du  Mont-Blanc,  2068; 
de  la  seclion  de  Monlreuil  1781  ;  de  la 
section  du  Muséum,  287,  1792  ;  de  la  sec- 
tion de  Mutins -Scevola,  2096;  de  la 
seclion  du  Panthéon-Français,  2061  ;  do 
la  seclion  des  Piques,  21 13  ;  de  la  section 
des  Quinze-Vingts,  1763  ;  de  la  seclion 
de  la  République,  2139  ;  do  la  section  et 
de  la  Société  populaire  de  la  Réunion, 
1783,  2098  ;  de  la  section  du  Temple, 
1771,  2123;  de  la  section  des  Tuileries, 
2126  ;  de  la  section  de  l'Unité,  194,  2109  ; 
des  sections  de  Mutius-Scevola  et  du 
Ronnet-Rouge,  313  ;  des  sections  de  la 
ville  de  Lisieux,  219  ;  de  la  Société  des 
Amis  de  la  Constitution  républicaine  de 
Sens,  209  ;  de  la  Société  des  Amis  de  la 
Liberté  de  la  section  du  Bonnet-Rouge, 
324;  de  la  Société  des  Amis  de  la  Répu- 
blique, 2080;  de  la  Société  du  culte 
Israélite,  307  ;  de  la  Société  fraternelle 
et  républicaine  de  Lazowski,  2071,  2079; 
de  la  Société  fralernelle  des  deux  sexes 
du  Panthéon-Français,  2070;  de  la  So- 
ciété générale  dos  réfugiés  Liégeois,  21 14  ; 
de  la  Société  montagnarde  de  Coursan, 
224  ;  de  la  Société  montagnarde  do  Qiiini- 
per,  234;  de  la  Société  niontagnarili'  de 
la  Sauvetal,  274;  de  la  Société  populaire 
des  Amis  des  lois  révolutionnaires,  2166; 
de  la  Sociélé  populaire  des  Gardes- 
Françaises,  2122;  de  la  Sociélé  popu- 
laire  des   Hommes  révolutionnaires  du 


10  aoiH,  216:);  de  la  Société  populaire 
«l'Abbeville,  268;  de  la  Société  popu- 
laire d'Armeville,  230,262;  de  la  Société 
populaire  d'Avize,  2S0;  de  la  Société 
populaire  d'Ax,  241  ;  de  la  Sociélé  popu- 
laire de  Bercy,  :108,  2182;  de  la  Sociélé 
populaire  de  Bouleurs,  2192;  de  la  So- 
ciélé populaire  de  Rourganeuf,  216;  de 
la  Sociélé  populaire  de  Briançon,  247; 
de  la  Société  populaire  de  Brulus-le- 
Magnanime,  226:  de  la  Société  populaire 
de  Caslellane,  282;  de  la  Société  popu- 
laire de  Cbalier,  2076;  de  la  Sociélé  po- 
pulaire de  Chantilly,  198;  de  la  Société 
populaire  et  de  la  commune  de  Clichy, 
2142;  de  la  Sociélé  populaire  de  Cor- 
beil,  303;  de  la  Société  populaire  de 
Crécy,  197;  de  la  Société  populaire  de 
Delémont,  214;  de  la  Société  populaire 
d  Egalilé-sui'-Marne,  354;  de  la  Société 
populaire  d'Epoisses,  273;  de  la  Sociélé 
populaire  de  la  Flotte,  21:)  ;  de  laSociété 
populaire  de  Foix,  246;  de  la  Société 
populaire  de  Franciade,  2078;  de  la  So- 
ciété populaire  de  Grignon,  206;  de  la 
Sociélé  populaire  de  Guirnps,  231;  de  la 
Société  populaire  d'IUiers,  279;  de  la 
Sociélé  populaire  de  Laigle,  204;  de  la 
Société  populaire  de  l.angogne,  277  ;  de  la 
Société  populaire  de  Lannion,  283;  de  la 
Sociélé  populaire  et  républicaine  de  Léré, 
276;  de  la  Société  populaire  de  Louhans, 
207;  de  laSociété  populaire  de  Lure,2a3; 
de  la  Société  populaire  de  Meilhan,  27o; 
do  la  ."îociété  populaire  des  Montagnes 
du  district  de  Riom,  201  ;  de  la  Sociélé 
populaire  et  républicaine  de  Monlivilliers, 
267;  de  la  Sociélé  populaire  de  Monlreuil, 
1788;  de  la  Sociélé  populaire  de  Morez- 
en-Montagne,  271  ;  de  laSociété  populaire 
et  républicaine  de  Mulius-Scevola,  2:j4, 
2074;  de  la  Société  populaire  de  Nogenl- 
sur-Seine,  3;');>  ;  de  la  Société  populaire 
républicaine  de  Noyers,  248  ;  de  la  Société 
populaire  de  Pamiers,  203  ;  de  la  Société 
populaire  de  Pons,  2;)3  ;  de  la  Société 
populaire  de  Puteaux,  2178  ;  de  la  Société 
populaire  de  Rozoy,  269  ;  de  la  Société 
populaire  et  de  la  commune  de  Saint- 
Cloud,  2179;  de  la  Société  populaire  de 
Saint  Etienne,  230,  262;  de  la  Sociélé 
populaire    de   Sainl-Jean-du-Gard,    244  ; 
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de  la  Sociélé  populaire  de  Saint-Mandé, 
2145:  Je  la  Sociélé  populaire  de  la  sec- 
tion Poissonnière,  2100;  de  la  Sociélé 
populaire  de  la  section  du  Temple,  1772; 
de  la  Sociélé  populaire  de  la  seclion  de 
rrnité,  2097;  de  la  Sociélé  po|iulaire  de 
Seulis,  208;  de  la  Sociélé  populaire  de 
Sennecev,  278;  de  la  Sociélé  populaire 
de  Tarascon-sur-Ariéye,  228;  de  la  So- 
ciélé poi>ulaire  de  Vaugirard,  2107;  de 
la  Sociélé  populaire  de  Vei-sailles,  î63  ; 
de  la  Sociélé  populaire  de  Villejuif,218ô; 
de  la  Sociélé  populaire  de  la  Villelle- 
les-Paris,  2104;  de  la  Suciélé  populaire 
de  Vouziers,  220;  de  la  Sociélé  popu- 
laire el  répulilicaiiic  des  SanscuioUes 
des  Lomlorils,  2075;  de  la  Sociélé  pa- 
Iriolique  de  Mulius-Scevola,  21 H;  de  la 
Sociélé  ré^îénérée  des  Sans-culolles  de 
Jean- Jacques -Rousseau  /Sa  inl  Esprit), 
251;  de  la  Société  républicaine  de  l'Ami 
(lu  peuple,  iOli;  de  la  Sociélé  républi- 
caine de  Calais,  )!•'.);  de  la  Sociélé  répu- 
blicaine de  Cliarolles,  211;  de  la  So- 
ciélé républicaine  cl  populaire  de  Clià- 
leau-Saliiis,  227;  de  la  Société  républi- 
caine de  Carlin,  270;  de  la  Sociélé  ré- 
publicaine d'ilersin.  232;  de  la  Sociélé 
républicaine  des  l.unibards,  2I4'J;  de  la 
Sociélé  républicaine  de  Monl-de-.Marsan, 
272;  de  la  Société  républicaine  d'Ora- 
dour-sur-Vajres,  213;  de  la  Sociélé  ré- 
publicaine de  Roanne,  201  ;  de  la  Sociélé 
républicaine  de  Saint- Yrieix,  242;  de  la 
Société  répuliiiraini'de  Seyne-les-Alprs, 
245;  de  la  Société  républicaine  de  Vil- 
lers-Ciitterels,  2t'>0  ;  des  Sociétés  popu- 
laires du  canl4in  d'issy-l'Cnion,  3I7C; 
des  Sociétés  populaires  de  Longueville 
et  .Sninte-Foy-sur-l.onKueville  réunies, 
217  ;  de  71  Sociétés  populaires  réunies  à 
Valence  contre  le  rédéraliî.mc.  247;  des 
soldats  de  l'année  révnliiiiunnnire  ca- 
sernes à  l'Ei-nJo  inilllnirc.  20'J4;  des  sol- 
dats de  l'arméf  lévululiunniiirc  en  gar- 
nison h  Cnnirnuni--Airran>'liji>,  20.'i:i  ;  du 
Tribunal  du  2"  arrondissement,  2l5'.t; 
du  Tribunal  du  4' arrondissemenl,  2087; 
■  lu  Tribunal  du  5'  arrondiss'-nicnl,  2140; 
du  Tnbunul  de  cassation,  2t)UI  ;  du  Tri- 
bunal de  et nerce,  2181  ;  du  tribunal 

du  district  de  Cliarolles,  204;   du  tribu- 


nal du  district  de  Clermont.  2)i5;  du 
Tribunal  criminel  militaire  de  l'armée 
du  Nord,  225;  des  vétérans  de  la  force 
armée  parisienne,  2102;  des  volontaires 
de  Vitry-sur-Seine,  331. 

.l(/ro.W(\s-  iiiu-  Bclijes,  aux  llulaces,  mit  hie- 
montais,  aux  Coimopnliies,  par  Anachar- 
sis  Ciools,  2495. 

.\nRiE.N  (Etienne),  domestique  de  M.  d't»r- 
messon,  482. 

Affaire  du  baron  de  Halz,  2060-2070. 

—  Rertliomier,  imprimeur,  Vançorp  el 
Bap,  colporteurs,  1737-1754. 

—  Caucluijs.  arcbitectc,  1725-1730. 

—  du  Cbamp  de  Mars,  410,  413,  4'4,  410, 
418-420,  422,  1188,  2.3,".N,  250>.t. 

—  des  colonies,  810. 

—  Debard,  trésorier  de  la  maison  de  Mon- 
sieur, 479,  483,  517. 

—  Deverjjne,  imprimeur,  1731-1730. 

—  Galley,  libraire,  1903. 

—  Germé  el  l^lache,  arcbiviste  et  inlen- 
(lanl  de  la  maison  Guéménée,  509. 

—  Henry,  ex -administrateur  des  bùpi- 
taux,  53!t. 

—  Josset  de  Sainl-LaurenI,  17."..  »7s.  :il4. 
52.3,  680,  687,  1134,  1473. 

—  du  général  Launay,  1890. 

—  Hébert,  2O38-205'.». 

—  Le  Vigueur  et  Kroullé,  hbr.iires.  l';07- 
1724. 

—  Maingut.  gendarme,  187-192. 

—  d'Osselin,  député  à  la  Convention,  2250. 

—  des  poigtiai'ds,  988. 

—  llefiuier-Ausset,  1251,  1258,  1201.  1271, 
1307.  1388,  i:i9y,  1451,  1473.  I  i88,  1493, 
l.'jS7,  1007,  1059. 

—  Rousseau  et  Cliéret,  983. 

—  Saint-Martin,  patriote  du  département 
de  rOrni-,  505. 

—  Sailli-Venant,  commissaire  de  police 
de  la  section  de  la  Halle  au  Blé,  483. 

—  .Sainte  Koix  et  Maillet,  1537. 
-  des  Tbéaiins,  420. 

AITaires  cl'Kspnaiie  ^papiers  trouvés  iliet 
II-  duc  d  llrbans  sur  les),  .350. 

—  de  Grandclos  Mesié.  1878. 

—  de  la  maison  Ruliaii-liuéménée,  7ii|. 

Afilrliagede  l'adresse  delà  sec  lion  de  Bon- 
Conseil  relative  h  la  ronspiialion  d  Hé- 
bert, 2<i05;  d'uni-  dialril>e  contre  Parhe, 
1720;  d'un  discours  de  .Marcliand  sur  la 
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iv.ir, 


question  des  théàlies,  loi 7,  1j47;  de 
placards  séditieux  dans  les  marchés  pu- 
blics, 1919,  2276,  2330;  d'une  procla- 
mation du  Comité  de  surveillance  du 
Déparlement  au  peuple,  2019;  du  rap- 
port de  la  mission  de  Clémence  el  Mar- 
chand, 1064. 

Affiche  contre  les  marchands  falsificateurs 
et  réfractaires  au  maximum,  12S2, 1384, 
1389;  du  Comité  de  salul  public  du  Dé- 
partement pour  l'exécution  de  la  loi  du 
maximum,  745;  du  Comité  de  salut  pcf- 
blic  du  Département  au  sujet  d'une  rixe 
dans  la  section  du  Contrat-Social,  040, 
641  ;  du  Comité  de  surveillance  de  la 
commune  de  Saint-Denis,  348;  indica- 
trice d'un  lieu  de  réunion  dans  la  pri- 
son de  Saint-Lazare  (lacéralion  d'une), 
2286;  relative  aux  abus  commis  par  les 
bouchers,  1639;  relative  à  la  suppression 
des  bons  de  papier,  487;  sur  les  théâ- 
tres (acteurs  du  Théâtre  de  la  rue  Fey- 
deau  ayant  négligé  d'apposer  une),  19r)7. 

Afficheur  de  la  Commune,  822. 

Affiches  (instruction  du  peuple  par  des), 
1897;  de  la  Municipalité  (délenses  d'ar- 
racher les),  .')30;  de  la  municipalité  el 
du  maire  de  Paris  touchant  les  subsis- 
tances, 1726;  sur  les  théâtres,  destinées 
à  être  placardées  dans  le  Spectacle  de 
la  rue  Feydeau,  1957;  incendiaires  tou- 
chant les  subsistances,  2264;  apportées 
par  Olympe  de  Gouges  pour  être  pla- 
cardées dans  Paris,  814,  818,  822,  832; 
teintées  de  rouge,  placardées  par  Olympe 
de  Gouges,  813,  822,  8i4. 

Ai;ard  riE  Maup.as  (.\ntoine- Pierre-. lean- 
Baplisle),  conseiller  aux  ISequètes  du 
Palais,  1161. 

.\i;.vTHE,  nom  d'une  amie  du  député  Ma- 
nuel, 440-442,  444,  443,  447. 

Âgen  (évèque  d'),  720. 

Agence  des  Domaines  nalionaux,  404. 

—  nationale  des  poudres,  2119. 
Agent  du  comte  d'.Arlois,  1900. 

—  de  la  Cour  inspecteur  général  de  la 
Poste  aux  lettres,  suspecté  d'êlre  un), 
1073. 

—  de  Dumouriez,  2034. 

—  de  la  faction  Brissot  et  Uoland,  1729. 

—  de  la  République  à  Liège,  2279. 

—  national  des  Subsistances  (titre  de  com- 


missaire pour  l'upprovisiounement  de 
Paris  remplacé  par  celui  d'),  2622,  2632, 
2641,  2643. 

—  officieux  fréquentant  les  prisons,  1732. 
.\genls   des  aristocrates  (menées  dans  les 

spectacles  des),  1497. 

—  de  Beaumarchais,  1959. 

—  de  la  Commission  des  armes  et  pou- 
dres (exercice  des  fonctions  des),  2041. 

—  de  la  Commission  des  subsistances 
(exercice  des  fonctions  des),  2041. 

—  des  conspirations  contre  la  srtreté  du 
peuple,  1704. 

—  d'émigrés,  1304. 

—  de  Malte,  1690,  1805. 

—  des  nobles  (exclusion  des  Cojnités  ré- 
volutionnaires des),  1038. 

—  du  duc  d'Orléans,  1040. 

—  de  Pache  aux  Cordeliers,  2205. 

—  de  Pilt  et  de  Cobourg,  124",  1348,  1949, 
2007,  2087,  2108. 

—  employés  par  Maillard  (salaire  des), 
638,  1379. 

—  secrets  des  despotes  coalisés  (lettres 
d'),  2043;  secrets  du  ministre  de  l'inté- 
rieur (rapports  d'),  1248,  1253,  1204, 
1274,  1284. 

—  de  change  (déclaration  des  lettres  de 
change  sur  l'étranger  exigée  des),  1483. 

Agiotage  sur  les  biens  d'émigrés,  1023  ; 
sur  les  biens  nationaux,  1591,  1649, 
1607,  1830;  sur  les  diamants  de  la  Cou- 
ronne en  Hollande,  1607;  sur  le  numé- 
raire et  les  métaux  précieux,  1996. 

Agioteurs  (mouvements  des),  1980  ;  de  la 
rue  Vivienne  (accaparement  du  vin  sur 
les  ports  par  des).  1402;  de  Sainl-Quen- 
liu  (poursuites  contre  des),  1591,  1649, 
1607. 

Agitateurs  (  patrouilles  pour  la  surveil- 
lance des),  626. 

Aide  de  camp  du  général  Biron  destitué 
(arrestation  d'un),  608;  du  ministre  de 
la  guerre  (Duga/.on,  ex-),  2216. 

—  autrichien  (plans  d'altaque  des  Prus- 
siens contre  Landau  divulgués  par  un), 
1072. 

Aides  de  camp  de  la  force  armée  de  Paris 
en  mission  (pouvoirs  dcsj,  634;  (uni- 
formes des),  342. 

—  du  général  Ronsin  (voies  de  fait  et  me- 
naces exercées  par  les),  2280. 
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Aigueperse  l'uy-dr-D(>nie),  ufficiers  mu- 
nicipaux, 357. 

AiiiLEvivE,  fils,  suspect,  1912. 

Ain.  riloycns  de  ce  dépaiiomont  n'fuijii's 
à  l'aiis,  ISII. 

—  fi'-déi-alisme.  I0t7. 

—  mission  du  représenlani  .-Vlbillc,  IOm, 
ISII. 

AiuiN  , femme),  servant  d'intermédiaire  à 
M"«  Colberl  de  .Maulevrier,  2:<.17. 

Aisne,  .idniinistr.Tleurs  du  déparlenienl, 
■2i'.K 

—  armée  révolutionnaire  (détaclieineiil 
de  1'),  22C1. 

—  mission  des  représentants  Rou.k  et 
l.ejeune,  1;;87,  I0:»0,  ls:tO. 

—  mission  du  représentant  Itoux,  2227. 

—  vice-président  du  déparlement,  is'i, 
200:;. 

Aix-la-Chapelle  (Allemagne),  faluique 
de  draps  dans  la  région,  1032. 

ALAiNviLLK(llenr>-Louis,  chevalier  d'}.  ma- 
réchal des  loi{is  du  Roi,  IliVS. 

AlAIID    IIF.   Mo.VTKSyllEL-VALVKSTRK,  SlISpeOt, 

1817,  1821. 

Ai.iiEnr  (Kraneois-Simon),  membre  du  l'.o- 
mité  révolutionnaire  de  la  section  de 
l'Unité.  JIIO,  ir.20,  1;W;8. 

AuiiTTK  (Antoine- Louis),  député  de  la 
Seine-Inférieure  à  la  Convention  natio- 
nale, 1107,  ICt7,  IHII. 

Aleoçon  (Orne),  lieu  de  naissance  d'Hé- 
bcrl,  rédacteur  du  Pi-re  Ducliesnc,  22iS. 

—  Société  populaire,  222ti. 

Ai.EMiALK,  habitant  de  Choisy-sur- Seine, 
I43:>. 

AlJiiEtir  (d'),  président  de  la  Société  pnpu- 
laire  des  (iJinles-Krançaises,  2122. 

Aliénation  mentale  (envoi  à  lllôtel-Dieu 
<run  détenu  atteint  il),  loîiM. 

.\i.i\  (Kniiiçiilsi,  juije  du  Tribunal  du  ;>•  ar- 
rondissement, 172!'i. 

Ai.i.K\rMK,  suspect,  79!i. 

Allemagne,  biens  y  possédés  par  Korbin- 
Jansrin.  2403. 

—  pliiiosophes,  2i'.l8. 

Allemand  larreslation  d'un),  789;  (incar- 
cération à  la  Force  d'un),  909;  suspect 
(dénonciation  contre  un  baron'i,  l(»32. 

Allemande  (saisie  de  livres  en  l.iiifruel, 
1072. 

Allemands  (circulation  de  journaux),  W-'i, 


1102;   (saisie  de  journaux),  800;    vlia- 

duction  de  Journaux).  025,  634,  1271. 
Allés,  aide  de  camp,  2287. 
.Vli.meii  i.Vlexis).  membre  du  Comité  révo- 
lutionnaire de  la  section  du  Mont-Blanc, 

2254,  2263. 
.\llois,  professeur  des   Sourds  l'I  Muets, 

528,  533. 
Allot  (Pierre),  suspect,  1692. 
-Vlmain  (Jean),  commissaire  de  police  de 
,1a  section  de  l'Indivisibilité,   128;   chef 

du  bureau  des  interrogatoires  au  Comité 

do  sûreté  générale,  147. 
Minaïuich  ncccssrtirc  île  I7S3.  462. 
.\lmanachs    (marchands    d'),    1737,    I7il 

1751. 
Alozay  (comtesse  d'),  1050. 
Alphabet  républicain,  1737. 
Alsace,  mission    de    Dubuisson,   homme 

de  lettres.  2652. 
AuEs.-iK,  tailleur,  2330. 
Alun  (vin  additionné  d),  1607,  1613,  1618, 

1623,  1636,  1639,  1C44,  1659,  1662,  1667, 

1673,     1689,     1697,     1801.     1807,     1819; 

calciné  (analyse  d'un  broc  de  lie  ayant 

produit  de  1'),  1689. 
Amaule  nu  toiiibrnu  (/*),  pièce  du  théillre  de 

Nicolet,  1468. 
Amaii  (.Vndré),  membie  du  Comité  de  sil- 

reté  générale.  89-92,  123,  183,  391.  6k3, 

658,  1096,   1299,  1351,  1800,  2252,  2'.I0. 

2451. 
Amazones  (lleuvc  des),  93K. 
Amiikiii  iJacc|ues),  marchand  de  \ins,  isoi. 
.XmiKiii    (Charles-louis    Mkhi.ks    hk    IIkai- 

ciiAMi',  marquis  d'i,  1013. 
Ambolse  (Indre-et-l.oire),  district,  22'.'2. 

—  maison  d'arrêt,  2222. 

—  tribunal,  2222. 
Amki.in  (citoyen),  1868. 

AniKi.M  II,  domeslii|ue  du  conseiller  Ygé 
l.a  lllelonnii'-re,  liKM,  1541,  1547. 

AuKi.oi  [iiK  Cn(n.i.oi]  i.ViiloineJean\  admi- 
nistrateur lies  lloniaiues,  515,  ;»S2,  679, 
1633,  232N. 

.\>iKi.oi  (Ilenis  Jean),  conseiller  au  l'.irle- 
nienl  de  Paris,  1 161. 

Américain  (roninns  che;  un  négociant', 
1256. 

Américains  (frais  occasionnés  par  le  dé- 
baripienient   en   France  d).    l'.HH;    ité- 


TAliLE   ALPHABÉTIQLIE 


mnienage  d'union  et  de  fraternitt' donm'- 

aux),  143(î. 
Amérique,    spéculations    dans    ce    pays 

conseillées  par  M"'  Uoland  à  son  mari, 

3H-2. 
Ameublements  somptueux  de  la  femme  de 

Momoro.  2370. 
Ami  du  peuple  (Société  républicaine  de  l'I, 

2072. 
Amiel,  secrétaire  du  Comité  révolutionnaire 

de  la  section  Révolutionnaire,  970, 17(10. 
Amiens  (Somme),  agioteur  do  biens  natio- 
naux y  réfugié,  1607. 

—  citadelle,  1329,  1432,  14.13,  1480. 

—  Comité  révolutionnaire,  637. 

—  fête  républicaine,  2036. 

—  lieu  de  naissance  de  Ducroquet,  com- 
missaire aux  accaparements  de  la  section 
de  Marat,  2334. 

—  maison  de  la  citoyenne  Laniyre,  997, 
1106. 

—  messageries,  16'2S. 

—  mission  de  Marchand,  membre  du  Co- 
mité de  salut  public  du  Déparlemenl  de 
Paris,  763,  1376,  1493. 

—  municipalité,  1106,  1376,  1493. 

—  rue  de  l'Horloge,  637. 

ÂJiroT,  secrétaire  commis  dans  les  bureaux 
du  Comité  de  sûreté  générale,  1339. 

Amoni)  (Jean),  marchand  de  vins,  1801. 

Amom.n,  payeur  des  rentes,  1014. 

Amsterdam  (Hollande),  emprunt  y  con- 
tracté chez  des  banquiers  par  le  duc 
d'Orléans,  336. 

—  Juifs  portugais  y  établis,  2431. 

—  négociant,  2479. 

—  .séjour  présumé  de  Dumouriez,  2486. 

—  vœu  pour  son  union  à  la  République 
française,  2490. 

A.NCARD  (Jean-Baptiste  I,  employé  du  Dépar- 
tement au  bureau  de  recherche  des 
émigrés,  2209,  2276,  2376. 

Andelys  (les)  (Eure),  agent  national  du 
district,  1741. 

—  directoire  du  district,  1737,  1738. 

—  district,  322. 

André  (Antoine-Haltliazar-Joseph  d'I,  ex- 
constituant, 1889. 

—  (Pierre),  teinturier,  2343. 

—  avoué,  originaire  de  l'Ain,  réfugié  à 
Paris,  1811. 


—  commis  au  bureau  du  départ  des  lettres, 
1701. 

—  membre  de  l'Assemblée  des  Belges. 
1368,  1993,  2004,  2013,  2017,  2028. 

—  (citoyen),  rue  du  Coq,  1463. 

Andros  et  Almona,  ou  le  philosophe  à  Ras- 
sura, pièce  du  théâtre  Favart,  1662. 

Anglais  (adresse  arix  Sans  culottes),  2300  ; 
(biens  dévastés  par  les),  932;  (colonel 
Heyden  envoyé  contre  les),  2494;  (courti- 
sane vivant  près  de  Laon  avec  un),  1587; 
décret  contre  les),  808  ;  (épée  d'un 
olllcier)  fait  prisonnier  à  la  bataille  de 
Fontenoy,  288;  (payement  d'achats  à  la 
manufacture  de  Sèvres  en  faux  assignats 
par  un),  568;  (port  et  ville  du  Havre 
vendus  aux),  2223  ;  (représentant  du 
peuple,  qui  aurait  été  pendu  à  Toulon 
par  les),  317;  (reprise  de  Toulon  sur  les), 
1196-1199,  1231,  1241;  (traduction  de 
papiers),  1431,  1644,  1667,  1819;  (vais- 
seau de  la  Villede  Paris,  capturé  parles), 
1779;  (volontaires  combattant  les  per- 
lides),  2166;  venus  en  F'rance  pour  leur 
éducation  (arrestation  de  jeunes),  1130. 

Anglaise  (femme  dite  1'',  incarcérée  à 
Sainte-Pélagie,  1634. 

Anglaise  (division  semée  par  la  faction), 
1283;  'interprète  chargé  de  traduire  des 
lettres  écrites  en  langue),  1132  ;  (maison 
de  banque),  808;  (professeur  de  langue). 
1136. 

Anglaises  (détention  de  la  dame  Corail 
d'Aubépin  dans  la  maison  d'arrêt  des), 
1667  ;  détention  de  la  veuve  Pisançon, 
1978;  détention  de  la  veuve  Thevenet, 
1093  :  détention  de  Wiedenfeld,  ban- 
quier, 1333  ;  incarcération  de  la  baronne 
de  Brumant,  1090  ;  incarcération  de 
Deguassié,  premier  commis  de  l'admi- 
nistration des  Domaines,  1363  ;  incar- 
cération de  la  femme  Dupeille,  fille 
d'Ouillon,  baigneur),  2013. 

—  (maison  des),  rue  de  Cliarenton,  719. 

—  de  la  rue  de  Lourcine  (détention  de  la 
citoyenne  Boisdenemetz  dans  la  maison 
des),  1167;  détention  de  Jauge  et  (iirar- 
dot,  banquiers,  1571. 

—  de  la  rue  Saint- Victor  :  détention  des 
citoyennes  Betheini,  1336;  détention  de 
la  dame  Crussol  d'Amboise,  336. 

—  de  la  rue  des  Fossés-Saint-Victor  (dé- 
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lenliitn  de  lu  ciloycnne  liurliilk'iiu  dans 
la  maison  des),  1097. 

—  (maison  des),  à  Sainl-Maiir.  dame  Clark, 
éiossaise,  y  habitant,  045. 

Angleterre,. argent  y  importé,  2328;  (bil- 
lets de  la  banque  d\  2451;  chargé  de 
mission  pour  l'i,  1348:  (correspondance 
supposée  d'une  i-ourtisane  avec  1").  1587; 
(despotes  d'),  12K»:  livre.s  contre-révolu- 
tionnaires y  envoyés,  1072;  projet  de 
descente,  24'J8  ;  projet  de  placenienls 
d'argent,  13'.t9;  projet  de  voyage  de  la 
comédienne  Lacoinbe,  25  J8;  propagande 
ti\x Patriote  fraiiriiis, H60;  réfugié  français, 
1350;  retour  du  duc  d'Orléans,  357;  sé- 
jour de  M"«  liiiliarry,  sol  ;  (suspicion  sui' 
un  négociant  venant  d'i,  ;)67  ;  (Georges, 
tyran  d').  517. 

A.NGBA.N  (citoyen  d"),  rue  liu  .Mont-Blanc, 
2W01. 

Anis>o.n-Dcperbo.n  (li)ticnne-Alexandre-Jac- 
i|ues),  directeur  de  l'Imprimerie  natio- 
nale, 632,  1005,  1N2H,  1040. 

ÀNJOHH.tNT  (Jean  -  llaptisle,  marquis  d'). 
écuyer  cavalcadour  de  la  comtesse  d'.Vr- 
tois,  1339. 

Anitiilcs  <lr  In  lii'publiijiie  (/es),  journal, 
1480. 

Anneau  d'alliance  (don  jiar  une  femme 
divorcée  de  son),  295. 

Anneaux  d'or  (remise  par  Marie-Antoinetle 
à  Tronson  du  Coiidray  de  .si-s),  184. 

Anso.n  (l'ierrc-llul)crt),  ex-dépulé  de  Paii.s 
à  la  (k>nslituante,  1050. 

Aospach  lAlletuaguc  ,  envoi  d'une  lettre 
unonyriK'  u  la  Convention,  150. 

Antkkmuk  I  l'ahlié  Louis- |)>'nis-IUbrii'P, 
institutourdes  Enlanls  cic  la  Patrie,  1 4-72. 

Antique  (buste  de  Mirhel  l,e  Peletier,  cos- 
tumé à  1'),  1501. 

A.ntoim; (Jacques-Denis),  urcliilecledc  len- 
ceinte  de   iViris,   7r.s,  OOO,    1412,    1555, 

I(i58. 

.VNTO.NKLI.K  (Pierre-Antoine),  juré  nu  Tribu- 
nal révoluUonnaire,  20U>. 

Amtoni  (citoyen),  I  »70. 

A.NTOWY  (Ktiennci,  juge  de  paix  d<!  la  ltéo|i>, 
878. 

Antony  (Seine),  maison  du  chevalier  Lam- 
bert, 1132. 

Anvera  ijlelgiquei,  .idininistraleur,   2013, 

—  aviicals,  2013, 


—  légion  franche  étrangère  y  tenant  gar- 
nison, 2392. 

—  voyage  de  M.  de  Kock,  ban<|uier  hollan- 
dais, 2391,  2392. 

.X.NviLLK,  (intendant  de  la  duchesse  d"), 
1178. 

-Vppels  nominaux  lors  du  jugement  ib- 
Louis  .W'J,  450.  1707-1724. 

.\ppoiiilemenls  des  employés  du  minis- 
tère des  aiïaires  étrangères  (retenues 
sur  les),  1237;  des  employés  du  Temple, 
22,  31,  49,  57,  02. 

Apport  Paris  (T),  822. 

.\p|>rovisionnement  de  brasseries  de  Paris, 
COO;  des  hOpitaux  de  Paris  (réquisitions 
pour  1"),  2000.  2003. 

—  de  Paris  (administration  des  Subsis- 
tances chargée  de  1'),  017;  (administra- 
tions lies  départements  et  des  districts 
chargées  de  l'j,  2575;  (arrivage  des  den- 
rées destinées  à  1'),  702,  708,  1378, 1507. 
2050;  (entraves  apportées  à  1),  1488, 
2579,  2582,  2503,  2050;  (habitants  de 
Puleaux  abs(U'bés  par  les  soins  de  !'), 
2178;  (mesures  propres  à  assurer  1"), 
2575,  2581,  2582,  2587,  2589,  2503-2508. 
2003,  2011,  2015,  2045,  2040;  (moulins 
binctionnanl  pour  1').  2580,  2590;  dans 
le  Loiret  el  l'Eure-et-Loir  (commissaires 
pour  l'i  2556;  en  bois  et  charbons,  2019, 

.Xliprovisionnements  (passeports  délivrés 
aux  conduclcurs  des),  1402;  (service 
des),  554. 

AiiiiANKiiK  (citoyen),  président  du  liibiinnl 
criminel  de  la  llaute-lîaronne,  1041. 

AniiELTiKn  (lîlienne',  oflicier  do  paix,  loo, 
9S3,  2001, 

Arbre  de  la  Liberté  (destruction  d'un), 
1000;  chei:  le  minisire  de  la  unorre 
(motion  de  planter  un\  2370;  planté  par 
la  seclion  du  Bonnet- Hougo,  1782. 

Archives  nationales  (cominunir.ilion  îles 
pièces  du  procès  de  Louis  XVI  par  le 
uarde  des),  157,  101;  i papiers  trouvés 
ilans  l'Armoire  de  fer.  déposés  auxi.  170!i 

—  d"'  Liège  (pièces  relatives  a  l'adminis- 
Iraliou  do  i:énér,il  Itousin  dans  les\  2200. 

—  de  la  maison  d'nriéau»  (examen  dest, 
350 

Archiviste  de  In   maison  liuéméuéo,  569  : 

lie  la  ."^ociélé  lie»  Jacobins,  017. 
Aroueil  t.Seine),  canton,  253a. 
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—  fèto  en  l'honneur  de  la  reprise  de  Tou- 
lon, 1200. 

—  maison  Le  Pilleur  et  Loi;el,  li:i2. 

—  officiers  municipaux,  132;j,  2">;):),  2021, 
2623,  2632,  -2648. 

Arcy   (Louis   de  (iuiv   îj'I,  ex-niarécli  il  de 

camp,  612. 
Akcy  (comte  d'),  mousquetaire  noir,  e.xempt 

des  Cent  Suisses,  1603. 

—  (Elisabelh-Suzanned";.  veuve  O'Connell, 
.304. 

—  (Marie -liernardine  d'),  veuvr  d'.Aicy, 
304. 

Ardèche  (départenienl  de  1"),  2:il7. 

—  représentants  en  mission,  1296. 

—  mission  des  représentants  Roux  et  Le- 
jeune,  1387,  1636. 

—  tribunal  criminel  du  département,  1417. 

.\RDori\  (Jean),  juge  au  Tribunal  révolu- 
tionnaire, 822,  839,  848,  8G.ï,  900,  2264, 
2272,  2276,  2283,  2287,  2289,  2323,  2330, 
233:;,  2336,  2341,  2343,  2374,  2375,  2383, 
1:402,  2407,  2325,  2538,  2342. 

AnK.\BERij(Augusle-Marie-Rayniond,  prince 
d'),  1559. 

.ViuiE.NSox  (.\nloine-René,  marquis  d'),  1423. 

Argent  (achat  pour  les  émigrés  d'),  1633  ; 
(commerce  de  1'),  483,  314,  1343,  1807, 
2328;  (importation  en  .Angleterre  d), 
2328;  (pièces  octogones  eu),  339;  (retrait 
de  la  circulation  de  1"),  754;  (saisie  dans 
les  diligences  de  Lille  et  d'Arras  de  lin- 
gots d"),  1797;  caché  chez.  Delassus,  ser- 
rurier de  I-ouisXVI,  1016;  caché  dans  le 
plafoud  d'un  boudoir,  1397;  caché  sous 
des  haillons  (saisie  d),  1683;  chargé 
dans  les  messageries  de  Lille  et  d'Amiens 
(recherche  de  1').  1628;  saisi  sur  Dufai, 
chirurgien,  1874;  monnayé  caché  (dé- 
noncialion  et  recherche  d'),  714,  1293; 
monnayé  (recherche  dans  la  maison  du 
fermier  général  Douel  d'i,  734,  1119;  en 
lingots  (saisie  de  300  marcs  d"),  1634. 

.\rgenlerie  (difficulté  de  procéder  à  la 
Monnaie  à  la  pesée  de  1'),  740;  (ordre 
de  déposer  à  la  Monnaie  deux  caisses 
d'i,  1103:  (recel  à  Passy  d'),  735;  (re- 
cherche à  U.iyeux  d'),  1634;  (recherche  à 
Gennevilliers  d'),  402  ;  (recherche  dans 
la  maison  du  fermier  général  Douet  d'), 
734,  lUî);  (recherche  sous  une  statue 
dans    un    jardin  d'),  668;   (rechcrolie  et 


transport  à  la  maison  du  Domaine  na- 
tional d'),  1908;  cachée  (recherche  d'f, 
797,  1171;  cachée  chez  d'.\riuzoii,  ex- 
fermier général  (recherche  de  l'I,  078; 
cachée  dans  un  petit  garde-meuble  ou 
sous  des  carreaux,  790;  cachée  sous 
des  haillons  (saisie  d'),  1683;  enfouie 
aux  Incurables  (recherche  d'),  1942;  en- 
fouie chez  Amonin,  payeur  des  rentes, 
1014;  enfouie  chez  d'Hervilly,  1366;  en- 
fouie dans  la  lerre  (saisie  par  le  Comité 
de  surveillance  du  Déparlcmcnt  de  Paris 
d'),  549,  692;  entachée  de  marques  do 
féodalilé  (saisie  d'i,  633;  saisie  chez  le 
duc  de  Cûssé  à  Moussy,  794;  saisie  in- 
dûment chez  Hébert,  ex-curé  de  Cour- 
bevoie,  933;  saisie  chez  Payen,  au  Che- 
nay,  794;  saisie  chez  la  comtesse  de  La 
Vieuville  à  Etiolies,  794;  trouvée  chez 
Dutarlrc,  ex-nolaire,  1293. 

—  armoriée  (saisie  de  pièces  d'i,  1240; 
saisie  par  le  Comité  révolulionuaire  de 
la  section  de  Brulus,  933,  933  ;  de  la 
dame  de  Boullongne  (saisie  de  l'i,  533, 
333  ;  d'Anacharsis  Clools,  2471  ;  d'El- 
chepar,  émigré  (recherche  de  1'),  988;  de 
U°"  de  Lauraguais  (découverte  dans  une 
cave  de  F),  1339;  de  Serres  de  Brancas 
(recherche  de  1'},  714. 

—  de  l'ambassadeur  de  Hollande  (envoi  à 
la  Monnaie  de  1"),  1333  ;  de  Boisbernier, 
ex-i.'raud  vicaire  de  Sens  'recherche  de 
1'),  1832  ;  de  la  dame  de  Boullongne,  692  ; 
du  marquis  de  Chambray  .recherche  de 
l'I,  516;  de  M.  de  Courmont,  seigneur  de 
Pomponne,  966;  de  M""=  Crussol  d'Am- 
boise,  cachée  dans  son  hôtel,  336,  337; 
de  la  chapelle  de  M""=  Crussol  d'Amboise 
à  Bondy,  337;  de  la  confrérie  de  Saint- 
Eloi  des  marchands  et  loueurs  de  che- 
vaux de  Paris  (don  de  1'),  330  ;  des  dé- 
parlements de  l'Oise  et  de  Seine-et-()ise 
(mise  sous  scellés  de  1"),  740;  du  député 
lleubell  (envoi  à  la  Monnaie  de  1'),  1430; 
de  Dulartre  (découverte  dans  un  caveau 
à  ;\ogenl-sur- Marne  de  1'),  1251,  i:!07. 

—  d'église  achetée  à  Provins,  1363;  d'église 
des  déparlements  de  l'Oise  et  de  iseine- 
et  Oise  (dépôt  au  Comité  des  inspecteurs 
de  la  salle  de  1'),  1153;  d'église  des  dé- 
parlements de  l'Oise  et  de  Scine-el-Oise 
(envoi  à  la  .Monnaie de  1),  772;  de  l'église 
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J'Aiitcuil  lion  palrioli(|ue  de  l"),  333;  de 
l'église  de  Belleville  (don  patriotique  de 
1'),  319  ;  de  léglise  el  de  l'hôpital  de 
Charenlon -Saint-Maurice  (don  palrio- 
li.jue  de  1'  ■,  300  ;  de  l'église  de  Clicliy  (d..n 
patrioliiiue  de  1'),  33".i;  de  l'église  île 
Créteil  (don  de  1'),  3U>  ;  de  l'église  d'Issy- 
l'Union  (don  de  1'),  931  ;  de  l'église  d'Ivry- 
sur-Seine  (don  palriolique  de  l'I,  94()  ; 
de  l'église  de  Saint-Ja(([ues-de-la-Bou- 
clierie  (don  patriotique  de  1'),  942;  de 
l'église  de  Saiut-Jai-ques-le-Majeur  (don 
patriotique  de  l'i,  942  ;  de  l'église  de 
Saint-I.eu  (don  palriolique  de  1'^  9i2  ; 
de  l'église  de  Sainle-Callierine  (don  pa- 
lriolique de  1'),  942  ;  de  l'église  de  Tliiais 
(don  palriolique  de  1'),  317;  des  églises 
(envoi  à  la  Monnaie  de  l'I,  299. 
—  (lu  (iarde-Meuble,  portée    au  Temple, 

Argenteuil  (Seine),  commune,  2171. 

AiilSTiiiË,  cité,  H79. 

Arislorrale  (Fouquier-Tinvillc,  qualiliéd'), 
2211;  (général  Laumur  considéré  comme 
un),  26!»9;  (Manuel  allaqué  comme),  431  ; 
(gendarme  dénoncé  comme',  2237. 

Arislocrales  i  abords  du  Comité  de  sûreté 
générale  obstrués  par  des  solliciteurs 
el  sollicileuses),  603;  (admission  dans 
la  cavalerie  de  l'armée  révolutionnaire 
d'i,  25bl  ;  (aflluence  à  Paris  des),  2477; 
(a.s9emblées  dans  le  cliùleau  de  Corbeil 
d'j.  •'loi;  (audace  à  Juvisy  dcsi,  î;Ci3; 
(membres  du  Péparlemenl  traités  d'). 
230(1;  I  municipalité  de  Oiulommiers  fa- 
vorable aux),  2.')C0;  (prélmdu  .ichal  de 
fusils  et  carabines  i'i  des),  227!i;  (repas 
à  8  francs  servis  aux),  2S29;  (taverne  à 
bière,  rendez-vous  d'),  2224;  (troubles 
iliitis  les  spectacles  excités  pur  les),  1497  ; 
d'Orléans  (menées  des),  459. 

Aristocratie  (administrateurs  h  Valen- 
ciennes  victimes  de  la  plus  per(ide),  790: 
(Comité  de  sûreté  générale  gangrené  d'  ', 
2467;  (Comités  révolutionnaires  battus 
en  brèche  pari'),  1916;  (huissiers  île  In 
Convention  suspectés  d'),  729;  (menées 
ténébreuses  de  l'i,  237. 

Aristocratique  (cnbalei  à  Versailles,  'MU  ; 
icoslumc  des  l'cpréseiilanLs  du  peuple 
considéré  comme  une  décornlioui,  2329. 

Aristocratiques  (livres  el  brochures,  1306. 


.Vbji'zon  ilîabricl-Thomas-Marie  d'i,  ex- 
fermier  général,  978. 

Arles  iBouches-du-HhAnel,  avoué  de  la 
commune,  ir>58. 

—  Société  populaire,  1215. 
AnLixroiHT   (Charlcs-.\drien    I'nj\o-i    d   , 

ex  fermier  général,  1122. 
Aiiy.vNii   (Jean-.Vnloine-Florenl  ,  élève  en 
chirurgie,  2516-2519. 

—  huissier  de  laConvenlion  nationale.  729. 
Armée  des  .VIpes  (adjudant  général  à  r\ 

1171.  1184,  1450. 

—  des  Ardeniies  (représentants  en  mis- 
sion à  1),  2219. 

—  de  Condé  (émigré  servant  à  l'i,  |ikj4. 

—  des  Cotes  de  la  Rochelle  (suspension 
de  Kossignol,  général  en  chef  de  l'i. 
2353. 

—  d'Italie  (accusateur  militaire  de  1'  , 
1610,  1997;  (adjudant  général  à  1),  350; 
quartier  général  du  Var  à  Nice,  3.50; 
(représentant  en  mission  près  1'^  1850; 
(Keauvais,  représentant  eu  mission  près 
l'I.  1210. 

—  de  Mayence  ^passage  de  1'),  2258. 

—  de  la  .Moselle  (commissaire  général 
pour  le  recrutement  de  1').  I1K4;  (écrits 
du  Prie  Diirlirsiif  méprisés  à  1'  ,  221s  ; 
(régiment  de  Flandre  à  1"),  1143;  (vain- 
queur lie  la  Haslille  à  1"),  2259. 

—  du  Nord  (achat  de  souliers  pour  un 
soldai  de  l'aris  à  I"),  1761;  (adjudant 
général  de  1'),  1025;  (affectation  de  Fol- 
leville,  secrétaire  général  de  rKl.nl  m.ijor 
de  Paris,  ii  l'i,  2236;  (cartes  de  géogr.i- 
pliie  de  Ferrari  pour  les  généraux  de 
l'i,  992;  (convoi  d'artillerif  pour  1' , 
1073;  (division  de  Vezii  l\  V).  1224;  gen- 
darmes de  la  22'  division  a  !'),  1659; 
(inspecteur  des  charrois  de  1'),  2355  ; 
(opérations  de  1'),  1956;  (ramilicotinns 
de  la  conspiration  d'Hébert  dans  r<. 
2051  ;  (Delbrel,  I.elourmur  et  Ch.'lles. 
rrprésenlanis    en    mission  ;i  1'),   2219: 

succès  de  1'),  1567;  tabatière  d'argent 
venant  de  1'),  280;  (tribunal  criminel 
mililairc  de  1'),  225. 

—  de  l'duest  (secrétaire  de  In  Conimi.s.<iion 
de  1),  1827. 

—  des  Pyrénées-Orientales  (division  du 
Mont-I.ibre  ii  \'\  1765;  (roprésent.mt^  en 
mission  prés  l'i,  1705. 
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-  de  la  Hépublique  (canlonnemenls  à 
Landau  de  V),  1482;  contre  Toulon, 
I 106-1199. 

-  du  Rhin  (commissaire  du  Conseil  exé- 
cutif à  1'),  2339  :  convoi  d'artillerie  à 
elle  destinée,  1065:  ^fils  d"01ympe  de 
Gouges,  qualifn-  d'officier  général  h  1"), 
835,  84IJ. 

-  de  la  Vendée  Momoro,  commissaire 
national  à  1"  ,  2353;  (ils  d'Olympe  de 
(;ouges.  officier  à  1'),  822,  832. 

-  des  Vosges  (Blanchard,  commissaire  or- 
donnateur à  r  .  780. 

-  autrichienne  renseignements  sur  la 
position  de  1'  .  2501. 

-  marseillaise  venant  au  secours  des  re- 
belles de  Lyon,  1056. 

-  prussienne  iplans  d'attaque  de  1')  contre 
Landau,  1072:  i  renseignements  sur  la 
position  de  l'i,  2501. 

-  révolutionnaire  (agents  d'émigrés  ar- 
rêtés par  un  détachement  de  l'i,  1069; 
(4'  bataillon  de  V),  421:  (Pereyra,  ca- 
nonnier  de  1"  ,  2509;  (canonniers  enrô- 
lés dans  1"),  495,  1265;  (canonniers  et 
volontaires  de  1')  déchargés  de  la  garde 
des  prisonniers,  997  ;  (capitaine  dans  la 
cavalerie  de  I'  ,  2397,  2407;  ichef  du 
.3=  bataillon  de  l'i.  2280.  2.3.38;  igénéral 
Boulanger,  commandant  en  second  de 
1'),  2269:  iMazuel,  commandant  de  la 
cavalerie  de  1'  ,  2328;  i4'  compagnie 
d'artillerie  du  4«  balaillon  de  l'i,  2547; 
(craintes  causées  par  1'),  654.  962;  dé- 
faveur jetée  sur  1'».  626;  (demande  par 
le  représentant  Roux  d'un  détachement 
de  ri.2227;  idémission  projetée  des  ca- 
nonniers de  r  .  1444:  (dépense  des  offi- 
ciers de  l'état-major  de  1'',  2551;  déta- 
chement à  Commune-Affranchie,  2053, 
2161,  22.50,  2260:  détachement  à  Coup- 
vray,  1260;  détachement  caserne  à  l'E- 
cole militaire,  2094;  détachement  à 
Egalité-su r-Marne,  2257;  détachement 
dans  l'Euie.  1738.  1751;  détachement  à 
Neuilly-sur-Marne.  1047,  1098:  détache- 
ment stationné  à  Xoyon,  2102:  détache- 
ments des  2<  et  6«  bataillons  cantonnés  i 
Lion,  2156;  destitution  d'un  adjudant 
de  r  ,  1356;  lemploi  pour  l'approvision- 
nement de  Paris  de  l'i,  2575;  1"  esca- 
dron cantonn<-  à  Commune-Aflrranchi<>. 

T.  X. 


2347;  6«  escadron  cantonné  à  Versailles, 
2547;  (évasion  d'un  canonnier  de  1"), 
1107;  (fourniture  des  chevaux  de  1"),  2251; 
(fraternisation  des  citoyens  des  sections 
avec  ceux  de  l'i,  648;  (Ronsin,  général 
de  1'),  1611,  2212,  2251-2261;  (lettre  re- 
lative à  1'),  1094;  opérations  de  l'i,  510; 
(organisation  de  1'  ,  476,-501,2255,2260; 
(orgies  d'officiers  supérieurs  de  1'),  2405  ; 
(projet  de  faire  entrer  à  Paris  1').  2550; 
(projet  de  loger  dans  la  Maison  du 
Champ  de  Mars  1'),  2280;  (quartier  gé- 
néral à  Commune  - -A^ffranchie  de  II, 
2236,  2256;  (réglementation  du  service 
de  1'),  702,  1065;  (revue  de  1'),  484; 
soldats  de  celte  armée  maltraités  à  Cha- 
vignon  près  de  Laon,  2261  ;  (venue  à 
Paris  de  détachements  de  1'),  2264:  (visa 
des  congés  accordés  aux  soldats  de  1'), 
1938;  (visite  à  Sainte-Pélagie  de  l'état- 
major  de  r  ,2273:  (volontaire  de  l'i,  560. 
Armées  (comptes  de  la  fourniture  des 
chevaux  aux),  1665;  (demande  par  F. 
Xogaret  de  l'envoi  de  son  chant  héroïque 
sur  la  reprise  de  Toulon  aux),  1218  ; 
(envoi  du  journal  rAmi  <lu  peuple  aux), 
2216;  (envoi  du  journal  le  Père  Dii- 
c/ie.vncau.x},2216,  2219,2221;  membresdu 
Comité  de  surveillance  du  Département 
envoyés  comme  généraux  aux),  1897; 
(proclamation  au  peuple  français  rela- 
tive à  la  conspiration  d'Hébert,  envoyée 
auxl,  2049. 

—  des  Côtes  de  Brest  et  de  l'Ouest  réu- 
nies (commission  militaire  des  ,  1464, 
1601. 

—  de  la  République  'adresse  de  la  Con- 
vention aux;,  1199;  (chars  du  cortège 
de  la  fête  du  10  nivôse  consacrés  aux  14), 
1202;  (tableau  de  répartition  des  .  897. 

—  ennemies  (renseignemcnls.sur  la  situa- 
tion des),  1086. 

-Armes  (activité  dans  la  fabrication  des). 
928;  (ateliers  d' ,  1H5;  (nouveaux  ate- 
liers pour  la  fabrication  des),  2400:  (di- 
recteur de  la  fabrication  des',  683, 1082; 
manufactures  pour  la  fabrication  des  , 
928;  (ouvriers  de  la  fabrication  de.s^, 
1599;  (travaux  relatifs  à  la  fabrication 
des  ,  132;  pour  les  volontaires  (don  parle 
banquier  de  Koek,  d'),  2389:  fabriquées 
à  Liège.  2291  :  fabriquées  à  Saint-Etienne 
41 
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(miracles  opért-s  par  les),  230;  trouvées 
chez  Pereyra,  iiiunufaclurier  dt-  tal)ac. 
•2:)07;  d'honneur  don  au  premier  sui- 
dai qui  enlrera  à  Toulon  d'),  li22. 

—  de  Tessé  sur  des  livres  suppression 
des),  1063. 

AiiMKT  (Nicolas-Jacques^,  sans  [irolession, 

Armeville  I, Loire I,    nom  rôvolutionnuirc 

de    Sainl-Elieuue\    Société    populaire. 

■'M,  2ti2. 
.VHMtz  Jean-Nicolus-.Viiloine),  employé  au 

bureau  du    contentieux   des    Domaines 

ualioiiuux,  -iiKi. 
Armoire  de  fer  des  Tuileries  i^dépôt  aux 

Archives  des  papiers  trouvés  dans  1'), 

1795;    I  papiers  trouvés   dans  1").   I88'.i; 

(papiers  du  marquis  de  Vei'sennes  trou- 
vés dans  1),  I8"J2. 
.•\rniuriers  des  aleliei-s  des  Capucins  (don 

patriotique  des),   2I0M;  de  Bonnc-.\ou- 

velle  .atelier  des),  2123. 
Ah.nallt,    préposé    des   vivres    à    Marien- 

bourg.  [t'.K 
.\nNoiV,  marchand  de  vins,  ICiii. 
AiiNoLLD     François),  impliqué  dans  l'al- 

fuire  du  colonel  Dcvault,  478. 
Arnuuld  (Sophie),  membre  de  l'Ai  adémie 

<le  musique,  2473. 
Arras    (Pas-de-Calais),    correspondance 

de  .M'»«  de  Lauraguais  y  recueillie,  1~>'6'.K 

—  député  t'i  la  Constituante  (de  Heau- 
melzi,  KCio. 

—  diligence,  I7'.i7. 

—  directeur  des  subsistances  militaires. 

i«;;7,  i««3,  l'.H'.t,  192:;,  I93!;,  i93s. 

—  juge  de  paix,  l!i:>9. 

—  maison  de  la  ronilesse  il'Aln^.iy  aux 
environs,  lOoO. 

—  prisons,  Ci.ï'.i. 

—  tribunal  criminel  mili(.iii''  id-  (armée 
du  .Nnrd  y  siégeant,  22!'«. 

Arrestation  d'Abbema,  banquier  hollan- 
dais, 737,  I82H;  de  la  citoyenne  Adelle, 
femme  de  chambre,  r»'.i3;  d'Aiguevive 
lils,  suspect,  1912;  du  chevalier  d'Alain- 
ville,  1543;  dWlanl  de  Monlesquieu-Val- 
vcslre,  1817,  1824;  d'Allenumc,  huspecl, 
799;  de  la  comlcssc  d'Aloïny,  1080; 
d'AmicI,  suspect,  970;  d'Ancard,  cx- 
commi^sllirc  du  pouvoir  exécutif,  2523; 
d'Amlré,  a\oué,  IKII;  d"Aiidré,  commis 


au  bureau  du  départ  des  lettres.  1701; 
d'une  femme  dite  l'Anglaise,  163'»  ; 
d'.\nissoii-Uuperroii.  directeur  de  l'Im- 
primerie nationale,  632;  d'Aiison.  ex- 
Coiisliluant,  1050;  d'.Vntoine,  768;  d'An- 
lonelle,  juré  au  Tribunal  révolution- 
naire, 2016:  d'.Vrbanère,  président  du 
tribunal  criminel  de  la  llaule-Caronne . 
1641;  d'Ai'taud.  parfumeur,  13lti;  il'.Vu- 
dainel,  807;  d'.Vudanger,  suspect,  l'.H)5; 
il'.Xudill'red,  commis  au  bureau  des 
Consulats  des  .VITaires  étrangères,  622: 
(l'Autliiiot.  directeur  du  théâtre  de  l'Am- 
bigu-Comique,  1480;  d'Auger.  suspect. 
1991:  d'Aumale,  suspecl,  Ci43  ;  du  duc 
d'Aumont,  1524;  du  marquis  d'Avesnes, 
1921:  (le  Marie  Kabin-lirandmaison . 
maîtresse  du  baron  de  HaU,  2660,  2663, 
2669;  de  Bacon  de  la  Chevallerie,  ex- 
président de  l'Assemblée  i-oloniale  de 
Saint-Domingue,  lOOl  ;  de  M.  de  Bac- 
quencourt,  ex-conseiller  d'Ktal,  i'9.i  ; 
de  Bailly,  ex-maire  de  Paris,  à  .Melun. 
■►116.  107,  110.  418;  de  Baldran.  ilil  1^- 
brun,  C'i73;  du  baron  de  Balincourl,  ex- 
maréchal de  camp,  1540;  de  Ballion. 
suspecl.  l.'U»2;  de  (luillaume  Bap,  colpor- 
teur, 1737,  1738,  1749;  du  marquis  de 
Barbenlanne,  751;  de  Barbou,  ex-gardo 
ilu  corps,  1186;  de  Basire,  député,  1096: 
de  B;isire  La  Coudraye,  médecin.  1818; 
lie  Basdnet,  commissaire  en  Belgique, 
2013  ;  de  Balle,  janlinier.  loi  |  ;  du  baron 
de  Bat/,  (.ordre  de  procéder  a  l'i.  528,  2061. 
2666, 2667;de  Bavard, inspecteur  tluCardc- 
.Meuble,  1036;  du  chevalier  de  Bateicre, 
lo:;(l;  de  Beaumet/..  ex-Constiluant.  I050; 
desépoux  Beauregard,  1572;  de  Beausire, 
procureur  de  la  lommune  de  Clmisy- 
sur-Seine,237V:d'AbelBen'roydeUeigny, 
682.  1062:  de  Beg.issen  du  Box.  1464; 
de  Belval,  suspect  d'émigr.ition,  Iii2'.' ; 
lie  Benabers,  ancien  prncureur  au  Parle- 
ment de  Toulouse,  !>75  ;  de  Beiiil.  ex- 
lUré  de  Presles,  460;  de  Bennisl.  ami  du 
conspirateur  l'roly,  2H0;  de  Benoit,  com 
mandant  de  la  garde  nationale  de  C.halon 
sur-SaiSne,  1408  ;  de  Benoit,  sous-lieule- 
nanl  au  103»  régiment,  1687  ;  du  vicomte 
de  Béranger  lorilre  d'i,  657  ;  de  Bernard, 
ex- premier  huissier  du  Parlement,  704, 
1310;  de  la  fenmie  llerlaux.de  Vaui;itard. 
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1366;  de  Berthelotile  la  Villeurnois,  1271: 
du  citoyen  Berlhon,  1372;  de  BerlierBeti, 
père  et  fils,  1989;  de  l'abbé  Bertrand, 
1340  ;  de  Bertrand,  prétendu  agent  du 
pouvoir  exécutif,  1800,  1911;  de  Belhs, 
négociant  de  Gand,  2013:  de  Beyerlé, 
frères,  coinmissuire  et  premier  commis 
des  Monnaies,  742  :  de  Bezard,  banquier, 
1288  :  de  Bidcrmann,  banquier,  l')4)i  ;  de 
IJignoii,  ancien  secrélaire  du  procureur 
général  Fleury,  1804;  de  Bigot  de  Préa- 
meneu,  député  à  l'Assemblée  législative, 
1961  ;  de  Bitaubé  et  de  sa  femme,  étran- 
gers, b03  ;  de  Bizard,  suspect,  190o  :  de 
Blamard,  suspect,  1420;  de  Blanchard, 
capitaine  au  102'=  régiment  d'infanterie, 
19oo;  de  Blanchard,  suspect,  o98;  de 
Blavetle,  conseiller  au  Parlement,  712: 
deBlétry,  négociant  commissionnaire  à 
Belfort,  1377;  de  Bois-Chollet,  ex-grand 
vicaire  de  l'évèque  de  Nantes,  202")  ;  de 
Bois-Guyon,  adjudant-général  à  l'armée 
des  Cùtes-de-Brest,  877  ;  de  Konafont, 
ex-grand  vicaire  de  Toulouse,  I98'J;  de 
Bonjour,  adjoint  au  niinislre  de  la  ma- 
rine, 1407;  du  citoyen  Bounetat,  140(i: 
du  comte  de  Bonneval.  maréchal  de 
camp,  1128,  1621  ;  de  Bonneville,  ancien 
secrétaire  de  Balainvilliers,  1030  ;  dos 
frères  Borez,  marchands  d'argent,  1667; 
1673,  1807;  de  Boscary,  banquier,  1887; 
(le  Boscary  de  Villeplalne,  ex-comman- 
dant du  bâtai  lion  des  Filles-Saint  Thomas, 
1887;  de  Bossu,  ingénieur,  1102;  de 
Boucher  d'Auvergne ,  commandant  le 
l'-''  bataillon  de  la  '.'>'  légion,  1623  ;  de 
Boucherolle,  chevalier  de  Saint- Louis, 
1414;  de  la  mère  de  Bougon,  ex-procu- 
reur général  syndic  du  Calvados,  1404; 
de  la  citoyenne  Bouillerot,  1921  :  de 
BouUongne,  ex-fermier  général,  et  de  sa 
femme,  ;>3It,  1043;  de  Bouquinville,  sus- 
pect, 792  ;  de  Bourgeois,  ingénieur,  em- 
ployé au  Comité  de  vérification  de  la 
guerre,  2o4o  ;  de  Bourgeois,  suspect, 
1917  ;  de  Bourni/.el,  ex-procureur  de  la 
Prévôté  de  l'HOtel,  l'J4u  ;  de  Bouscarot, 
suspect,  1989;  de  Boyd,  banquier,  2410; 
de  Boyé,  père  et  fils,  banquiers  à  Paris, 
2013  ;  de  Boyer,  rédacteur  de  la  Gazette 
Universelle,  lo31  :  du  citoyen  Jacques- 
Marie  Boyer,  1486  ;  de  Boyer,  de  Mmes, 


1408;  de  Brassard, domestique  de  M. d'Her- 
villy,  74.'î  ;  de  M,  de  Bréquigny,  membre 
de  l'Académie  française,  712;  de  la  Bre- 
tèche,  financier,  791,  1368;  de  Brochet 
de  Saint-Prest,  ancien  mailre  des  requê- 
tes, .")37  ;  de  Victor  de  Broglie,  683  ;  de 
Brusié,  député  de  Saint-Domingue,  1911  ; 
de  la  baronne  de  Brumant,  1090;  de 
Bruno-Lafitte,  1000;  de  Bugneau,  officier 
municipal,  123  ;  de  la  citoyenne  Buisson, 
suspecte,  1333;  de  Bureau  de  la  Marée, 
neveu  de  Cliamilly,  1834;  de  la  femme 
liurguet  La  Place,  2000:  de  Butef,  four- 
nisseur des  bois  de  marine,  1900;  de 
Buzony,  banquier,  1103  ;  de  Caccia,  ban- 
quier, 1420  ;  de  Cahier  de  Gerville,  ex- 
ministre de  l'intérieur,  1030;  de  Caille- 
mer,  ex-procureur  syndic  du  district  de 
Carentan,  1839;  de  la  femme  Calenges, 
1933;  de  la  Calprenède,  ex-banquier  de 
jeu  de  laReine,  2000;  deCanapIe,  suspect, 
1290  ;  de  Capolte-Feuillide,  capitaine  de 
dragons,  1616;  des  époux  Carcado,  1049, 
1494;  de  Cartier,  commis  au  bureau  du 
départ  îles  lettres,  1701  ;  de  Castelbajac, 
olticier  de  mai'ine,  1912;  de  Castries, 
évêque  de  Vabres,  1617;  de  Catois  de 
Biencourt,  119:1;  des  femmes  Chabert, 
1331  ;  de  Chabot,  député,  1096;  de  Cha- 
bouillet,  ex-agent  de  change,  1166;  de 
Chabroud,  ex-Constituant,  730  ;  de  Roger 
Chalabre,  1437  ;  de  AL  de  Chambon,  pre- 
mier président  au  Parlement  de  Toulouse, 
373  ;  de  Chambure,  directeur  des  sub- 
sistances militaires  à  Arras,  1938;  de 
Chamilly,  père  et  fils,  valets  de  chambre 
de  Louis  XVI,  1647  :  de  .M.  de  Champce- 
netz,  1031  ;  de  la  marquise  de  Champce- 
net/.,  1611  ;  de  Chardin,  suspect,  1.303; 
de  Chaumelte,  procureur  de  laCommune, 
2084  ;  de  Chendretde  Verigny,  contrôleur 
du  Marc  d'or,  1303,  1991;  de  la  femme 
de  la  Chiffonlaine,  contre-révolution- 
naire, 1370;  de  Choderlos  de  Laclos, 001, 
066,  609,672;  du  citoyen  de  (Ihuiseul 
(ajournement  de  l'i,  649;  de  Clavière, 
frère  du  ministre,  807;  de  Choraet,  natif 
de  Berlin,  1073;  de  Choquet,  huissier 
près  le  Tribunal  du  4»  arrondissement, 
1S23;  du  nommé  Chou,  1921;  de  Chré- 
tien, sénéchal  d'Hennebont,  1130;  du 
chevalier  de  ("inlré,  1303:  du  marquis  de 
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Cleniionl-riullerande,  787  ;  de  la  femme 
Clermonl-Tonnerre,  1942  ;  d'Anacliarsis 
(^loûl^,  2407-2499;  de  la  comtesse  de 
Coalins,  lOoCi;  de  Coallaiel.  Iiaroii  de 
Comniana,  1530;  desépoux  CocliepiM,7ti|; 
iIl-  Coliendet,  commissaire  de  [lolice  de  la 
ïeclion  du  Faubourg-Monlmailre.  1815: 
du  chevalier  de  Coigny,  I.t04;  de  Colbeil 
de  Maulevrier  (ordre  d'i,  1004;  deCuliin, 
liani|iiier,  254."i;  du  comle  deC.ombourg. 
("Iiàleaubrland,  l.tOi;  de  dimparel,  iiis- 
peilcur  général  à  la  l'oslc  aux  lellres, 
1(;73;  dEmille  Comlal,  ailrici-  du  Tliéù- 
Ire  do  la  Nation,  KilO;  du  maréchal  de 
roulades,  lOtil  ;  de  Cor,  procureur  svn- 
ilii-  du  district  de  Corheil.  ."iSN;  de  Cor- 
dier.  suspect,  I.">.'i8;  de  Colliii.  proprié- 
laiic  dans  le  district  de  Charolles,  IIIIO; 
de  l'ourrhan,  suspect.  I'.i79;  de  Coureur, 
1322;  lie  Cousin,  ancien  coulnMeur  de 
r«;ntes,  1942;  de  Cnuliriére,  régisseur 
uénéral  des  Domaines  untinnaux,  Isi.'i; 
du  citoyen  Couturier,  1091;  de  Cran- 
ville,  capitaine  des  carabiniers,  1917; 
du  nnrquis  de  Oussol,  1001  ;  de  M""  do 
(>ussol  d'Anilioise,  33(1,  337;  de  la  veuve 
de  Custino,  |>,):i3;  de  Hosalio  Dalberl, 
72V;  de  la  vicomtesse  do  Damas.  <i97  ; 
de  la  baronne  Dambac,  femme  de  l.iou- 
taud.  colonel  de  la  Léiiion  t:eimanii|ue, 
IM3;  de  la  femme  Daniel,  marchande 
d'objets  obscènes,  |il89,  ir.97,  1702;  de 
D.irdenne,  intendant  do  Caraman,  lOtil; 
de  Danbremé,  négociant  do  IJriixellos. 
2013;  de  Daudet  de  Jossan,  ancien  agent 
du  gouverneur  de  r.Vrsenal,  720;  do 
Daugny,  ex-fermier  généi-al,  1189;  do 
Debray,  négociant,  1079;  de  Doguassie, 
premier  commis  do  l'administration  des 
Diim.-iines  n.ilinn.iux,  t3r>3;  île  Deliuige, 
prèlro  réfiaclairo,  iii:i  ;  dr  Delaniotto, 
lildven  ilo  la  section  du  l'anthénn-Kran- 
çais,  I lillH; do Delaunay  d'Angers, ilépu té, 
1090;  de  Dolcombes,  suspect,  I32."i;  do  De- 
lesserl,  bnni|uier,  |0'i!i;  di-  Delignv,  ox- 
■Mpit.iinc  aux  gardos-françaisos,  IC28; 
de  I)id7.i"ne,  ancien  bampiior  do  jeux. 
1372;  do  Démange,  secrétaire  ou  com- 
mis du  liamiuior  r.ronoy,  l'.iOi;  do  De- 
mangevillo,  l'.ViX;  du  citoyen  Denis,  li:i7: 
do  Doni/ard,  ciloyon  de  la  section  du 
Tifnplc.  IIO',  :   do  Doplodiicho.   i:;'i3;   do 


Hérisson,  ex-noble.  14;i7;  de  la  femme 
Doschamps,  accapareuse.  1004;  de  Des- 
combes, socrétairegrcflier  de  la  sectii>n 
des  Droits-de-rilommc,262l,  2G23,2fi2.'i. 
202S,  2029,2032-2037.20.39;  de  Desenne. 
libraire.  1992,  2037:  de  Deslieux,  mar- 
chand de  vins  de  Bordeaux,  2450,  2457, 
2159,  2401  ;  de  Desfossés,  ex-Constiluanl, 
4So:  de  Deslandcs,  ex-noble,  723;  de 
Desinarlis  pour  propos  tenus  en  ol;it 
il'ivresso,  1190:  de  Dospaux.  citoyen 
de  la  première  réquisition,  lUO;  de  la 
femme  Despols,  1018;  de  Després,  rv- 
dacteur  du  journal  lu  Feuille  du  jnuv, 
l'iOO:  de  Devaines,  receveur  général  à 
Caen.  1431  ;  de  De\orgne.  imprimeur, 
1732,  1735;  de  De  Vienne,  ex  inspecteur 
lies  bâtiments  du  Moi,  1817;  de  Diève, 
prévenu  d'émigration.  1359:  do  Dillon, 
suspect,  1991  :  de  Dini.incho.  habitant 
de  Boulogne,  1910;  de  Dommangot.  ci- 
toyen do  la  section  do  la  Fraternité, 
1082,  201(1;  de  Dorgemont,  ancien  ban- 
([uior  de  jeux,  1372;  de  Doucct,  fils, 
adjudant  général,  909:  de  Douet,  fer- 
mier général.  754;  do  M"'  Du  Barry, 
801  ;  de  |iu  RIaisel.  ex  lieutenant  général 
dos  armées.  1453:  de  Dubois,  curé  do 
la  paroisse  do  Saint-Médard.  1030;  do 
Dubiisrh.  belge,  '.'013;  de  Dubuisson, 
homme  «le  lettres.  2'»lii;  du  nommé  Du- 
buisson, dit  Duplantis,  700;  do  Duclie- 
min,  secrétaire  do  Coudé,  1503;  do  Du- 
chesne,  ox-intcndant  de  Madame,  859- 
803:  do  Ducoudray,  employé  dans  les 
bureaux  du  ministre  de  l'iidériour,  2<H3; 
do  Ducroquet,  commissaire  aux  accapa- 
rements. 2012,  2211,  2212:  do  Ducros, 
iuspocleur  des  tribunes  de  la  ("onvon- 
lion,  077;  île  Dufouleur.  notaire  du  duc 
d'(>rlé;ins,  751;  de  Dufour,  commissaire 
nati(mal,  1035;  île  Dufoiu.  habitant  de 
l^aen,  IlOV;  de  Dnfresne.  agent  >\o 
change,  S07;  île  Dufresno,  directeur  du 
rié>or  public.  7!it;  do  Duhamel,  om- 
plo\o  à  la  Trésorerie  nationale.  CiKl; 
de  Ch.-Ab'xandre  Dumas,  neveu  du  duc 
du  CliAlolel,  710;  du  citoyen  Dumou- 
lin, 152»;  do  la  femme  Dupeillo,  lillo 
d'finillon,  baigneur,  2015;  do  Duplan- 
chor.  citoyen  do  l'Ain,  1811:  do  Ch. 
Diipoiil.  sM-pi'c|  do  Sdint-Ouonlin.  153V. 
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lo37,  loSO;  ae  l;i  veuve  du  (Irputé  [)u- 
prat,  651  ;  de  Dupriville.  |j;int)uier,  loi!.; 
de  Dupuis,  Lyonnais.  2013;  de  Dupuis 
jeune,  citoyen  de  la  seclion  de  Bondy, 
1911  ;  de  nuramliourg,  maître  de  langue 
française,  737;  de  Durand,  maire  de 
Montpellier,  7ri3;  de  la  fille  Durand, 
maltresse  d'un  acteur  des  Variétés- 
Amusantes,  1597;  de  Duras,  suspeci, 
"01;  de  Diu'ivoir,  chevalier  de  Saint- 
Louis,  1414;  de  Duroy,  banipiier,  2410; 
dos  femmes  Du  Sauzai,  émiiirées  ren- 
trées, 1494;  de  Dutartre,  ex-trésorier 
des  bitimenls  du  Roi,  1057,  1090;  de 
Dulilleul,  premier  commis  de  la  liqui- 
dation, 1050;  de  du  Tilly,  1352;  de  Du- 
lilly,  citoyen  de  Bruges,  2013;  de  l'abbé 
d'Ecquevilly,  1495  ;  d'Edée,  épicier,  140't; 
d'Egré  et  autres  brasseurs  de  Suresncs, 
1549;  d'Enron,  aide  de  camp  honoraire 
de  la  force  armée  de  Paiis,  1827;  d'Em- 
mery,  ex-Consliluant,  1050;  d'Endelel, 
suspect,  1989;  de  la  veuve  d'Erlach, 525; 
d'Etienne,  adjudant  général  des  armées 
belges,  2034;  de  J.-Fr.  Eusenon,dit  Ker- 
saloun,  suspect,  1370;  de  la  comtesse 
ou  marquise  d'Evieux,  097;  d'Evry,  père 
et  fds,  ofllcicrs  des  gardes  françaises, 
1694  ;  de  Fabre  d'Eglanline,  député.  2273  ; 
de  Fagès,  ancien  capitoul,  16il  ;  de  l'a- 
guet,  marchand  de  bois,  1457;  du  mar- 
quis do  Falaiseau,  7 12;  de  Fau vêle t, admi- 
nistrateur de  l'Encan  national ,  194  ;  de 
Faverolles,  ex  aide  de  camp  de  Dumou- 
rie/.,  1138;  de  Ferrand,  snspeil.  I52S; 
du  comte  de  la  Feriiére,  100(1;  do  Koj- 
liére-Sauvebœuf,  1020;  de  Forriéies, 
suspect,  1071;  do  Louis  Flavigny,  7'i3  ; 
(le  l;i  niai(|nisi-  de  Fleury,  2025;  de 
Fleuiy.  lMiU(  liiM  à  Fuiilenay-aux-Rosos, 
193);  do  Fleury,  conducteur  do  messa- 
geries, 1()78;  du  chevalier  de  bi  Flotlo, 
188.8;  de  Fondary.  maichand  do  vins  à 
Vaugii'ard,  1282;  do  l-onlaine,  suspect, 
1055,  1852;  de  Forgel,  prévenu  d'émi- 
gration, 10 15;  de  Fournier,  fabricant  d'ob- 
jets obscènes,  1097,  1702;  de  Fournier, 
patriote  de  Versailles,  5."il  ;  de  Francas- 
lol.  citoyen  do  la  seclion  du  Faubourg- 
.Monlmartre,  1845;  de  Francin,  omphjvé 
au  Bureau  d'administiation  An  l'an- 
tliéon    Frani;ais,    1995;   do    Franquolot, 


chevalier  de  l'oigny.  79';  de  Freret 
d'Kiicourl,  ancien  huissier  de  lu  Cham- 
bre des  Comptes,  1075;  de  Junius  et 
Emmanuel  Frey,  973;  de  Fricq,  notaire 
à  Courbevoie,  1009;  de  la  femme  de  Ga- 
dolle,  agent  de  l'ex-ministre  Roland, 
2013;  do  (iar.it,  ex-rainisire  de  l'inté- 
rieur, 1009;  de  la  veuve  Cas  et  de  sa 
lilie,  148t;  de  Gattey,  libraire,  4903, 
l'.)'.)2;  de  Gaudet,  suspect,  1.t84;  d'An- 
tiiine  r.ellée,  743;  de  la  dame  Gentil, 
790;  de  Gerbot,  1036;  de  Gersin,  insti- 
tuleur  des  Enfants  Aveugles  aux  Céles- 
tins,  1034;  de  Giambouce,  banquier, 
807;  du  marquis  de  Gibert,  sénéchal  de 
Toulouse,  575;  de  Gin,  conseiller  au 
(iraiid  Conseil,  712;  de  (iirard,  secré- 
taiie-grefller  de  la  seclion  des  Tuileries, 
1003;  de  Girardin,  notaire,  1031;  de 
(iiiey-Dupré,  rédacteur  du  Patriote  fran- 
çrt/s,  877,  880;  de  Girouard,  imprimeur, 
1300;  de  Gobel,  évêqiie  de  Paris,  1991; 
de  Gobert,  citoyen  de  la  seclion  des 
Lombards,  1563;  de  Gonchon,  suspect, 
597;  de  Gonnet  de  Rupc,  payeur  du  Dé- 
partement, 1173;  de  Gorguereau,  ex- 
député à  la  Législative,  1876;  de  Gouge- 
nol,  maître  d'bôlel  de  Louis  XVI,  1251, 
1271,  1272,  1282.  1308;  de  De  Gourgues, 
ex  président  au  Parlement  de  Paris, 
1300;  du  citoyen  Gourlade,  suspect, 
2002  ;  de  Goulière,  ciseleur  doreur,  1457; 
di'  (biuvieux.  suspect,  1363;  de  la  femme 
Gnuy,  1868;  de  M.  Gouy  d'Arcy,  0S7; 
de  Grabilo,  libraire,  1010;  de  Grambour, 
suspect,  19" 9;  de  Grandiieu,  sus[iect 
d'émigration,  1029;  du  marquis  de  la 
Grange,  1004;  de  Grellullio,  banquier, 
1015;  do  Greney,  binquior,  l'.lOt;  ib,' 
Grenier,  suspect,  llVj.S;  di;  Grir.uui, 
marguillior  do  la  paroisse  do  Sainl-Mé- 
dard.  1650;  do  la  femme  Grimaldi  do 
.Montmoriii,  1910;  de  Gruyer,  employé 
dans  les  finances  de  Bruxelles,  2013; 
du  marquis  de  la  Guiche,  727  ;  de  (îui- 
giiard  de  Saint-Priest,  1108;  de  Guillin 
do  l'ougolon,  avocat,  2000;  de  Ilad.iin- 
couil.  snspeol,  1303;  d'Halloy.  dil  Un- 
calrljc,  ^'eiiil.irme ,  755;  d'ilaly.  cun- 
cierge  de  la  maison  de  Port-la-Bourbo, 
ci-devant  Port-Royal,  1455;  de  la  ci- 
tovenno    Hébert,    1077;    d'lb''berl,   curé 
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Je  Courlievoie.  707,  '.OS;  dllébcit,  lé- 
ilaclcur  du  Père  Uuchesn>\  2012,  2081, 
2208,  2211,  2212.  2239,  22V3,  224'.i,  2327, 
2524;  du  même  par  la  Commission  des 
Douze,  2232,  22o0;  do  Hfll.  ex-Consli- 
luanl,  1380;  d"Hellenvilliers-.Marbeuf, 
1 240;  du  prince  de  Ilénin,:'i73;  d"Hennezol, 
allaclié  à  la  maison  d'Artois,  i'.i2.'(,  103ri, 
I07."'>;  de  lleni-.v,  ancien  administrateur 
des  liOpilaux,  :i3'J;  de  Henry,  Tainqueur 
de  la  Bastille,  H27;  de  Hérault,  mar- 
chand de  bois,  croupier  de  tripots,  l()o4; 
d'Hérault  de  Scchelles,  iléputé  à  la  Con- 
vention, 1988;  du  comte  d'Hervilly,703: 
d'Hirschmann,  aide  de  camp  autrichien, 
lOiJ"  ;  de  la  citoyenne  Hocquarl.  1892; 
de  Hom,  greflior  du  Tribunal  de  cassa- 
lion.  (i27;  de  Horticr.  dit  Boiiriiiiifrnon. 
cordonnier  inlidùle,  67;i,  fisi;;  de  Claude 
d'Housse,  118G;  de  Huet,  perruquier, 
1071  ;  d'Huvé,  suspect,  I90:i;  de  Jacquet, 
suspect,  I3;i9;  deJaucourt,  ex-dépul<;  à 
la  Législative,  768;  de  Jauge,  bancjuier, 
2024;  de  Jayel,  ex-garde  du  corps,  1480; 
de  Jessé,  ex-Constituant,  1146;  de  Joly, 
suspect,  K't'iO;  de  Jiiillnrd,  eniployé  des 
bureaux  du  Comit-j  de  salut  public, 
1182;  de  Julien,  administrateur  dos  ar- 
mes, 083;  du  général  Komarcski,  7i:-i  ; 
deFrançoiso  Kaiser,  dilo  Julie,  2013;  do 
Kock,  banquier  hollandais,  2042.  2403, 
2404;  de  Kolberger,  citoyen  d'Issy-lT- 
nion,  2019;  de  I^ban,  bailleur  de  fonds 
de  la  banque  Vauvjtieux,  1844;  do  lu 
femme  l.abarre,  149.1;  de  Laboureau. 
employé  au  Conseil  de  santé.  1991,2659; 
de  Ui  (Jiabeaussiére,  1421  ;  de  l.acombe, 
conspirateur,  2.")I0;  de  l.acorno,  com- 
mandant de  la  cavalerie  nationale  du 
Havre,  1008;  de  l-acuée,  député  à  l'As- 
semblée législative,  1961  ;  de  Laliayo, 
suspect,  1991;  do  l.akanal,  ancien  pro- 
cureur au  l'arlement,  727  ;  de  l.ambort, 
administrateur  d'Anvers,  201 3  ;  de  l.am- 
berl,  ex-contrôleur  «énérnl  dos  (Inances. 
713;  de  l.anib(-rt,  lils,  conseiller  nu 
l'arlomenl  de  l'nris,  IKiO;  du  citoyen 
L'Amiral,  suspect,  ."i93  :  de  Lamoi^iion 
de  Miilesherbes.  président  du  l'arlemi-nl, 
1161;  de  Lnmotlie-Ango.  dit  île  l-'lers. 
1835;  de  Denis  l.amy,  1.101,  1:166;  de 
Lamv.  citnven  d  Issv-rUnion,  2019;  de 


l.amy,  vitrier.  1010;  de  l.aadrieux.  an- 
cien banquier  de  jeux,  1372;  des  ci- 
toyennes Lange  et  Méreray,  actrices  du 
ThéiUre  de  la  Nation,  1012:  de  Lan;!lier, 
ex-commis  aux  bureaux  de  la  guerre. 
1419:  de  La  Perrière,  banquier  de  jeux. 
1010;  du  lieutenant  de  vaisseau  Lar- 
cher,  472:  de  la  veuve  La  Reniére.  1694: 
de  l.a  RévelliîTo- l.épeaux.  ex-Consti- 
tuant. 1672;  de  la  citoyenne  Lnriiiy.  I9ii: 
de  Latouche,  ofllcier  général  des  armées 
navales,  496;  de  Latour.  citoyen  de  la 
section  du  Panthéon-Français.  001  :  du 
marquis  de  Laubépin,  1029;  de  Lauuier. 
parfumeur,  1316;  du  général  L-iumur. 
gouverneur  de  Pondichéry,  20'»2,  2211. 
2212,2383;  de  la  duchesse  de  Laura- 
guais,  1309,  lol'.t;  de  Lavallée,  citoyen 
de  la  section  du  .Mont-ltlanc,  1003;  de 
La  Violette-Reldinguer,  membre  de  l'As- 
semblée des  Belges,  2013;  de  Livillelle. 
membre  du  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  des  Tuileries,  1439:  de  Laya. 
auteur  dramatique,  1921  ;  de  Liizzaro. 
marchand  do  marrons,  1903;  de  Lebois. 
rédacteur  du  nulliliii  du  Tribiiiuil  rrro- 
lulioniwiir,  021  :  de  l.ebu-uf.  ofliciei  mu- 
nicipal, I2t'i,  127:  de  Le  Chapelier,  ex- 
Constituanl,  lO'lO.  1876;  de  Benjamin 
Leclerc,  1451  ;  de  Leclerc,  chef  de  divi- 
sion au  bureau  de  la  guerre,  2337  ;  de 
Lcclercq,  suspect,  1672;  de  Lecoinlo, 
agent  de  change,  1627;  de  Le  lirip,  di- 
recteur du  Journal  des  décrflf  pour  1rs 
hiibilanis  i/cs  cnmpaijnrf,  2023,  2033  ; 
do  Le;;ros  et  Larue,  anciens  vicaires  île 
Sainl-Louis-en-l'lle,  1060;  de  Le«uay. 
emplo\é  destittié  de  la  Marine.  1912;  de 
Le  lleurleiir.  néijocianl,  1023;  de  Jeanne 
Lelicrre.  femme  .Morée,  1033;  de  Le- 
loup,  ancien  oflicier  de  In  fi-mme  C-ipel, 
720;  de  l.cmaire,  ogent  des  aiïaires  ilu 
duc  «l'Orléans.  696;  de  J -B.  Lemaire 
et  J.  P.  Serrel,  suspects,  1326;  de  Le- 
moine  de  Crécy,  ex-uarde  général  des 
meubles  de  la  Couronne.  611  ;  d.-  I.cn- 
fanl.commis  de  r.iilniiiii>lrnlinndt>  biens 
nationaux,  .'>(tl  :  de  Leiioir.  imprimeur, 
2033  :  lie  l.iMiormanil.  inspoileur  «éné- 
ral  lie  la  Hégie  des  poudres  et  salpêtres. 
391;  d'Ange  l.enormnnd,  HM'il;  de  l.i 
femme  l.enormand.  suspecte,  |0h7:   de 
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la  citoyenne  Le  Peletier-Rosanibo,  llGl  ; 
lie  l.e  Pilieiir-Brevanne,  président  du 
parlement  de  Toulouse,  ')75  :  de  Lopoi- 
vre,  habitant  de  Coupvray,  1100;  de 
F.  Leroux,  valet  de  chambre  de  Cha- 
milly,  1603:  de  Leroy,  fils.  131(1;  de  la 
veuve  Lesclapart,  libraire,  l'ii»;  de  Le 
Sénéchal,  ex-adininislrateur  des  Do- 
maines, 1836;  de  Lèses,  banquier,  1290; 
de  Lesguillier,  membre  du  Tribunal  de 
commerce,  1083,  1089;  de  Le  Tellier, 
épicier,  161C;  de  Lelellier,  membre  de 
la  municipalité  de  Qiiillebiruf,  699;  de 
Lévêque-Dumoulin,  ancien  fermier  de 
l'évèque  de  Baveux,  1334;  de  Levai, 
banquier,  1056;  de  Levai,  cadet,  gar- 
dien de  scellés,  1364;  de  Lévis-Mire- 
poix,  ex-Consliluant,  481  ;  de  Lhermi- 
nier  et  Pigeon,  tenant  maison  garnie, 
1066;  de  L'Herniito,  suspect,  1905;  de 
Limbour-Lebnin,  suspect,  796;  de  la 
comlesse  de  Limière,  2025  ;  deM.  de  Livry , 
chevalier  do  Malte,  1570;  du  marquis  de 
Livry,  1523,  1531,  1578;  de  Lorimier  de 
Chamilly,  ex-valet  de  chambre  de  Louis 
XVI,  1693;  de  Lorimier,  peintre,  1834; 
de  la  dame  Lorimier,  comtesse  de  Saint- 
Furgent,  1834;  de  la  fille  Loriot,  dite 
d'Etreville,  1627;  de  Lotte,  marchand 
d'arg-ent,  1628  ;  de  Louis,  acteur  des 
Variétés-Amusantes,  1597;  de  Loussia, 
suspect,  1642;  de  Louvet  du  Bois,  ci- 
toyen de  la  section  de  la  Réunion,  1916; 
de  Maillard  par  le  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  la  Cité,  694  ;  de 
Maille,  1316;  de  Maillet,  maçon,  796;  de 
la  citoyenne  Maleissye  (Tardieu  de  Mal- 
Iccy),  1421  ;  de  la  femme  Malherbe,  1921  : 
de  Mallet,  fils,  aide  de  lauip,  1056:  de 
la  femme  Mailly,  maîtresse  du  marquis 
de  Travanel,  690;  de  Manuel  à  Fontai- 
bleau,  447,  448,  461,  467;  de  M'""  de 
Marbeuf  à  son  domicile,  634;  de  Mar- 
bos,  député  à  la  Convention,  "il!  : 
de  la  citoyenne  Marchai  de  Saiiil-Cy, 
1055;  de  Marcieu,  ancien  gouverneur  de 
la  citadelle  de  Grenoble,  782;  de  Marenti', 
suspect,  1042  ;  de  Marie-Antoinette  (indi- 
dignation  provoquée  à  l'étranger  pari'). 
150;  de  François-Pierre  .Marleli.  suspect. 
473;  de  la  femme  Martinet,  nièce  de 
Monlesquiou,  1887;  du  citoyen  Massart, 


1336;  de  Massucone,  agent  de  la  Répu- 
blique de  Gènes,  1053;  de  la  comtesse 
de  Mathan,  697;  de  la  citoyenne  Mathez, 
1421  ;  de  Maucuit,  suspect,  1960;  de  Ma- 
zuel,  adjudant  général  de  l'armée  révo- 
lutionnaire. 2514;  de  Melin,  ex-premier 
commis  des  finances,  695;  de  Menard, 
facteur  des  postes  pour  le  service  des 
Comités,  1637;  de  Menard,  père,  1192  ; 
du  baron  de  Menou,  ex-Conslituanl, 
2010;  de  Mercier,  ex-fermier  général, 
:i60;  de  Mésenge,  ex-iirorureur  au  Chà- 
telet,  1852;  de  Mesnard,  agent  général 
de  M"»»  de  Lauraguais,  673;  de  M.  de 
Mestre,  seigneur  de  Vaiijours,  1061  ;  ar- 
liitraire  de  Miclielis.  suspect,  686,  692; 
de  Minard,  habitant  de  Coupvray,  1100; 
de  Mique,  intendant  des  jardins  du  Roi, 
architecte  de  la  Reine,  521;  de  Mirdou- 
day,  employé  à  l'armée  des  Alpes,  1171, 
IlSi;  de  Moelle,  officier  municipal,  136, 
137;  du  sieur  Moinaix,  569;  de  Momoro, 
imprimeur,  2042.  2211,  2212,  2656;  du 
marquis  Montai  ban  de  la  Garde,  1677; 
de  Montereau,  de  la  section  des  Gardes- 
Françaises,  1055;  de  Mathieu  de  Mont- 
morency, ex-Constituant,  1061;  de  la 
femme  Montréal,  808;  de  Jean-B.  Morée, 
suspect,  1035;  du  comte  Mortowki,  715  ; 
de  Mortanne,  fils,  suspect,  1688;  de 
l'abbé  Mulot,  ex-député  à  l'Assemblée 
législative,  620,  1188;  de  Muraire,  dé- 
puté à  l'Assemblée  législative,  1061;  de 
Muron-Servière,  suspect,  1108;  de  la 
femme  Mursin,  ex-noble,  2025;  de  Mus- 
quinet  de  la  Pagne,  maire  d'ingouville, 
499;  du  comte  de  N'antouillet,  763;  de 
la  comtesse  de  Narbonne,  47.5,  483  ;  de 
.Naudet,  suspect,  1852;  do  Naulay,  sus- 
pect, 1133;  de  Navier,  député  à  l'Assem- 
blée législative,  1961;  de  Xécart  ou  Né- 
(juart,  homme  d'affaires  de  la  comtesse 
de  Mathan.  697,  1601  ;  de  M.  do  Nicolaï, 
I5i3;  (le  Nicolel,  directeur  de  lliéàtre, 
.ni  Comité  de  salut  public  du  Département, 
1473;  de  Nigolage,  suspect,  1601;  de 
Niochc,  citoyen  do  Commune-AH'rancliie, 
1921;  do  l'h.deNoaillcs-Mouihy,  552;  de 
Noirtier,  commis  an  Inii  eau  du  départ  des 
lettres,  1701  ;  de  Nonaint,  suspect,  1979; 
de  Odart,  inspecteur  de  la  C'«  Wintei-, 
973;  de  la  dame  Oisenon  de  Champion, 


Ct8 


TAItl.i:   Al.lMIAItKTIQlK 


000;  de  la  femme  Olivier,  ex -femme 
de  chambre,  24iy,  24-îO;  d'Olvmpe  de 
Goujres  à  la  Mairie,  813-810,  8JI,  832; 
à  lAbbaye.  820-828;  du  citoyen  dOr. 
avocat  d'Anvers,  2013;  de  L. -Philippe- 
Joseph,  duc  d"0rléans,  dit  Egaliti^  3;;i; 
de  M.  d"Orraesson,  •182;  d"Oslul,  sus- 
pect, 1301;  «rOursin  de  Monchevrel , 
1289;  de  Page,  di'-pulé  de  Saint-Domin- 
gue, l'JI  I  ;  de  Panche,  habitant  de  Passy, 
11177;  du  citoyen  Pape,  2028;  de  la 
femme  Parent,  I<,t42;  de  la  tille  IWris, 
courlisaue,  l.'isT;  du  chevallier  Parpigna 
ou  Perpignan,  planteur  de  la  Martinique, 
11182;  de  Pasquier,  peintre  en  minia- 
ture, 80'J;  de  Pastoret,  député  à  l'As- 
semblée législative,  1901;  d'Avoyc  Pa- 
viet,  femme  Coslar,  1*80;  de  Paysac, 
1008;  de  Pegnier,  commis  de  marchand 
de  bois,  161)4;  de  Pereuse  de  Jallais 
(ordre  d'),  100»;  de  Pereyra,  niaïuifac- 
lurier  di;  tabac,  250!;,  2500;  du  comte  de 
Périgord-Tallcyrand,477;  de  la  citoyenne 
Perrault  d'ilurville,  1534;  de  Perrier, 
administrateur  en  chef  de  la  Compagnie 
des  Indes,  2001  ;  de  Perrier,  citoyen  de 
la  section  du  Temple,  1104;  de  Perrin, 
banquier  de  jeux,  1050;  de  Perrin,  fer- 
mier à  Coupvray.  1090,  1100;  de  Perru- 
chel,  directeur  des  douanes  di-  Saint- 
Malo,  521  ;  de  Peseau,  employé  aux  hôpi- 
taux de  l'armée,  1531,  1530;  de  Petit, 
graveur,  1991  :  do  Petit, ancien  procureur, 
1333;  de  Petit,  rédacteur  du  journal  l'Iii- 
dicateur, 'liH;  de  Petit  de  Magniiourt, 
ex-Constituant,  1004;  de  Peyre,  curé  de 
Noisy-le-Cirand,  578,  OOV;  de  Pierlot, 
banquier,  15ï5;  de  Pierrecour,  suspei'l, 
1979;  de  Pierron,  ingénieur,  1921;  de 
Pilastre,  suspect,  1072;  du  marquis  de 
Pimodaii,  1477;  de  Pinon  du  Coudray, 
050,  770;  de  Pio,  Italien,  1991;  de  l'i- 
vairc,  émigré  rentré,  19U;  de  Pbinlier, 
économe  des  Incurables,  701, 1*85;  de  Plu- 
cliet-Charon,  aristocrate,  1909;  <le  Plu- 
([uct,  suspect,  1495;  de  Poissonnier,  dit 
Verigny,  suspect,  1200;  du  llls  du  prime 
de  Poix,  2023;  de  Pollicr,  suspect,  i;<()3; 
de  Pomaret,  père  cl  llls,  banquiers,  l(i'i5; 
de  Pollu-aul,  portier  de  l'iiolel  de  lleaux, 
<58C;  de  Poulain,  p.iyeur  général  <lu 
département  de   la  Manche,   liTiri;    de 


Poullenot,  suspect,  19t\0;  du  duc  de 
Praslin,  613;  de  Praly.  1.333;  de  Prédi- 
cant.  notaire,  1010  ;  de  Proly,  négociant. 
2410,  2411,  24'>3,  2147,  2451.  2V59  ;  de 
Prosper,  attaché  à  la  maison  de  Malherbe. 
1903;  de  yuatremi'-re  de  yuincy,  ex- 
député  à  la  l..''gislative.  1874.  1950;  d.- 
F.  Rabâche,  1970;  de  llibol,  négociant 
de  Marseille,  1380;  de  Itadix,  nnciiii  cha- 
noine de  Notre-Dame,  1089;  de  Itaffy. 
buissii'r-priseur,  10X3;  de  llebulïel.  de 
Marseille,  973;  de  la  feninu'  neguier- 
Ausset,  1258,  15S7,  1007;  de  Uenard. 
suspect,  1040;  de  Kestout,  inspecteur 
du  Carde-Meuble,  809:  de  Reubell,  dé- 
puté à  la  Convention,  1010;  de  Hi- 
chard,  concierge  de  la  Conciergerie,  13N  : 
de  Hichel,  banquier  de  jeux,  1056;  de 
Ricliet,  dit  Serisier,  suspect.  1040;  de 
Rilliel,  banquier  genevois,  039:  de  Riva- 
roi,  1031;  de  Rivière,  ««x-religieux  Petit 
Père,  1510;  de  Rochefort  de  Varenne, 
couuuatulaut  de  la  garde  nationale  de 
Lyon,  1334;  de  Rochete,  sous-caissier  de 
l'administration  des  Eaux  de  Paris,  975; 
de  Roeltiers  de  la  Rretèclie,  ex-fermier 
général,  991;  de  Madame  Roland,  359, 
303,  370,  372-374.  370-378;  de  Ronnay, 
agent  de  Lalande-.Magon,  1X93;  île  Rou- 
sin,  géiu'ral  de  l'armée  révolutionnaire. 
2042.  2211.  2212,  2287.  2327;  deRonsin. 
employé  dans  les  charrois,  frère  du  tir- 
iiéral,  2203;  de  Rose,  huissier  de  la  Con- 
vention nationale,  1627;  de  Roussrlin, 
patriote  de  Vaugirard,  1072;  de  Royer, 
secrétaire-gn-flier  de  la  Municipalité  de 
1792,  1050;  de  la  femme  Roziéres,  1623; 
de  la  comtesse  de  RuITé,  1093;  île  Sainl- 
Amour,  dit  l.iessel-Menenville,  1055;  de 
Saintex,  "fllrier  di-  santé,  l'.l'.H  ;  de  Saint- 
(ieorges-Caller, oflirienle  la  Reine.  l!S3l; 
de  la  dani>'  S.iiiit-llilain-,  |(H)5;  de  la 
femme  de  Saint-Julien,  trésorier  général 
du  clergé,  21MM);  de  Josset  île  Saiiit- 
l.aurenl,  1429,  I VC9,  1031.  lOU.  1680, 
1927:  du  citoyen  Saint-Martin,  p.ilriole 
ilu  ilépartenieiil  «le  l'Orne,  505;  du  che- 
valier de  Saint-Simon,  1028;  de  Sainle- 
Reuve,  litoyen  de  In  section  di'  llondy, 
1911:  du  sieur  Sainti-Foiv.  I5li;  de 
Salle,  auteur,  17tM"i,  2000;  du  prince  de 
Salm-Kirbourg,  1 391  ;  du  prince  de  Salm- 
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Salm,  1591,  lo92;  de  Sanguin,  caJel. 
2007;  de  Sarrazin,  agenUlecliangi',  18',I3; 
de  Sarrazin,  marchand  de  vins,  1059, 
1667;  de  Sauler,  concierge  du  seigneur 
de  Pomponne,  73i);  deScliena,  hussard, 
186S;  de  Séguier,  chaiiojno  d't'/.ès,  i'tH'j; 
de  Seifer,  étranger,  IUt2;  de  Seiiïer- 
Sayon,  médecin  de  Philippe  d'Oi'léans. 
689;  de  Sellier,  capitaine  de  la  12"  com- 
pagnie de  la  section  des  Tuileries,  14iil  ; 
du  marquis  de  Senonne.  IS3G;  de  Sérilly, 
ancien  trésorier  des  guerres,  1028;  de 
(i.  Seydes  Bellecote,  suspect,  1010;  de 
M.  de  Sèze,  ex-avocat  au  Parlement  de 
Paris,  S26;  de  Sicard,  instituteur  des 
Sourds  et  Muets,  ul8,  534,  ;)u4,  oiio;  de 
Simon,  ex-commissaire  de  police  de  lu 
section  de  l'Observatoire,  1 9  l.'i;  des  frères 
Simon,  négociants,  1627;  de  Simond, 
député  à  la  Convention,  2410;  de  Sine), 
intendant  de  la  princesse  de  Monaco, 
1847;  de  Siner,  avocat  d'Anvers,  2013; 
de  Soigny,  suspect,  1832;  du  marquis  de 
Sombreuil,  720;  de  la  comtesse  de 
Souarches,  1694;  de  Soulès,  avoué,  731  ; 
deSoulès,  citoyen  natif  de  Boulogne-sur- 
Mer,  1193  ;  de  Stainville,  carreleur,  1573  ; 
de  Suweck,  courtier  de  Bruxelles,  2013  ; 
de  Tailhasson,  ex-conseiller  au  Parle- 
ment de  Toulouse,  1912;  de  la  famille 
Tardieu  de  Mallecy,  1173;  de  J.-B.  Teil- 
lard,  1466;  de  ïellier,  attaché  au  bureau 
du  ministre  de  l'inlérieur,  1999;  de  Ter- 
cier,  conseiller  à  la  Cour  des  aides,  1251, 
12o8;  de  Tessier,  épicier,  1887;  de  la 
veuve  Thierry,  1836;  de  Thion  de  la 
Chaume, administrateur  du  Département, 
744;  de  Thomain,  acteur  du  Théàtie  de 
Nicolet,  1473;  de  Thomas,  banquier,  1545; 
de  Thomé,  1345;  de  Thouret,  président 
du  Tribunal  de  cassation,  730;  deTienot, 
intendant  du  baron  de  Ihcteuil,  In;4: 
de  Tisserant,  1528;  des  époux  Tituii, 
1701  ;  de  Tondu,  huissier,  I4ii'j;  de  Ton- 
neau, traiteur,  1616,  162'J;  de  la  mar- 
quise de  Toulo;igeon,  1325;  de  Tourant, 
teneur  de  livres  de  la  Compagnie  des 
Indes,  2006;  de  la  vicomtesse  de  La  Tour 
du  Pin  de  la  Charce,  723;  de  Joséphine 
Tourné,  femme  de  Momoro,  administia- 
teur  du  Département,  2363;  de  Sahin 
Tournel  d'Avignon,  1467;  deTournevi|le, 


ex-noble,  1301;  de  ïournier,  comte  de 
iN'aillac,  575;  du  marquis  Toustain  d'Ks- 
crenncs,  2002;  de  Travanet,  ancien  ban- 
quier de  Jeu  chez  la  Reine,  502;  de  Tre- 
main,  ex-chevalier  do  Saint-Louis,  1692; 
de  Tryelle,  banquier,  1345;  de  Turbé, 
suspect,  1935;  des  femmes  Turgat,  pa- 
rentes d'émigrés,  1061;  de  M.  de  Tur- 
nienyes,  1561;  de  Vaillant,  seigneur  de 
Fresnes,  à  Péronne,  962  ;  de  De  Vaines, 
administrateur  de  la  Trésorerie  natio- 
nale, 984;  du  duc  de  Valentinois,  1043; 
d'Kdûuard  de  Valkiers,  banquier  de  la 
lunr  de  \  ienne,  2013;  de  Vallée,  em- 
ployé au  bureau  militaire  du  Comité  de 
sûreté  générale,  2003  ;  de  Valogne,  sus- 
pect, 1977;  de  Vandenhyver,  père  et  fils, 
à  la  Force,  522,  1304;  de  Vandeslen, 
prêtre  de  Belgique,  2013;  de  Vasselin, 
suspect,  1852;  de  Vaubadon,  avocat  au 
Parlement  de  Bouen,  1855;  de  Vaucaré, 
chevalier  de  Saint-Louis,  737  ;  deVender- 
marck,  ex-trésorier  général  de  la  marine, 
1955;  de  Venet,  ex-commandant  du  batail- 
lon de  l'Arsenal,  1692;  de  Venin,  négo- 
ciant commissionnaire  à  Relfort,  1577; 
de  Verdier,  suspect,  1905;  du  marquis  de 
Vergennes,  1892;  de  Vermondant,  ex- 
oratorien,  2023;  de  Veymerange,  737; 
de  l'abbé  Vidal,  1921  ;  de  Vignault,  clerc 
de  procureur,  1649  ;  du  comte  Vilain  XIV, 
lie  Gand,  2013;  de  l'abbé  Villepépin,  ex- 
grand vicaire  de  iNotre-Dame,  151S;  de 
Villiers,  noble  suspect,  1014;  de  J.-B. 
Vincent,  officier  municipal,  129,  130; 
de  Vincent,  secrétaire  général  du  Dé- 
partement de  la  Guerre,  2042,  2211, 
2212,  2308,  2324,  2326,2327,  2332,  2336; 
du  baron  de  Viomesnil,  1028;  de  Vis- 
covis,  1352;  de  Volland,  suspect,  1931; 
(11'  Vrac-Dubu;sson,ex-génovéfain,  1001  ; 
de  la  riliiyenne  Vull'et,  veuve  Bethelni, 
1330;  du  comte  de  Wargemont,  1304; 
de  la  femme  WolIT,  belle-sœur  du  re- 
présentant Dentzel,  1524;  d'Vgé  La  Ble- 
tonnière,  conseiller  au  Parlement,  1317, 
1480;  d'Vsabeau-l.avergne,  1952. 
-  d'un  adjudant  généial  par  les  gardes  na- 
tionaux de  la  section  du  Bonnel-Bouge, 
757  ;  d'administrateurs  du  déparlement 
de  Seine-et-Oise,  2573;  d'agents  d'émi- 
grés, 1069;  d'agents  de  l'Espagne,  1031; 
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il'iin  Allemand,  7N9;  de  i)anquier<<  sus- 
pects, ri39;  (le  bli'  comluil  à  Paris,  en 
rours  de  roule,  r>l7;  d'un  boucher  ayant 
tenu  des  propos  insultants,  1044;  de 
ronjurés  au  Palais  de  l'Egalitt-,  2518; 
des  rontre-r(^vùlulionnaircs  de  Norman- 
die et  de  Bretagne,  ;i3l;  du  ruré  de 
Saint- Aubin. 48")  ;  de  dilapiilaleurs,  I29C; 
de  domestiques  emportant  des  pains, 
ri-IO;  des  domestiques  lie  Houel.  fermier 
■îénéral.  l.'iS.":  de  rex-év<''(|ue  d'Aaen. 
720;  des  filles  publiques.  510,  My,  7:;7, 
098,  laUC,  lK;i7:  d'habitants  de  llléran- 
coiirt,  48o  ;  d'inceniliaires  ordre  d"), 
1039;  de  l'intendant  de  la  dnrhesse 
d'Anville,  1178;  du  Journal  du  Pèir  [tii- 
r/iesHc  par  la  l'ommission  inspectante 
des  Postes,  602,  l'iOC;  du  maire  et  du 
greffier  de  Chavignon,  22ti|  ;  de  mem- 
bres du  Comité  de  surveillance  de  la 
section  des  Tuileries,  107);  île  mem- 
bres du  Parlement  de  Paris,  llfil;  des 
militaires  non  miniis  de  permissions  en 
rèjrle,  1134;  d'officiers  municipaux,  com- 
promis au  Temple,  ill;  d'im  pédant 
de  classe,  793;  de  perturbateurs  dans 
les  spectacles,  1497;  des  porteurs  d'uni- 
formes, dépourvus  de  commissions.  .'i42  ; 
de  prêtres  réfrartaires  et  d'aristocrates 
(ordre  d'),  1191;  du  pi-ocureur  de  la 
commune  de  Bry-sur-Marne,  Iii72;  de 
secrétaires-commis  des  bureaux  du  Co- 
mité de  sûreté  générale.  111119;  de  sus- 
pecls,.SI0,979.  lOo:;,  1017,1899. 1948.  I9;i4, 
1903;  des  suspects  après  11  heures  du 
soir,  !)01  ;  des  suspecLs  (lenteurs  daus 
l'envoi  des  procés-verbaux  d'i,  79';  ;  lU- 
suspects  à  Noyon,  1922;  de  suspects  au 
Palais-Boyal,  1939.  1982;  de  suspects  à 
Suresnes,  47:i;  des  volontaires  non  mu- 
nis de  certillcats,  7iM;  illégale  d\i  ci- 
toyeei  Pilet,  1471;  provisnirc  de  Tron- 
sou  du  Coudr.'iy  et  Cliauveau-I..ii.'arde. 
défenseurs  oflbieux  île  .Maii:'-Anloinellc, 
I81-18ii;  h  main  armée  rie  llegnier, 
commissaire  des  «ueires,  22t>o:  l'i  main 
armée  d'une  voiture  sur  la  roule  du 
pont  de  Neuilly,  1073;  aux  bn^ri^res  de 
denrées  destinées  à  l'approvisionne- 
ment de  Paris,  I9;'i8. 
Ami  lie  mori  li'Olympr  de  (iitwjrs  mnlrr 
J.riUix  Caprl.  binchure,  844 


Arrivages  de  farines  à  Paris  (diminution 

des).  2578,  2580,  2592-2394.  2390;  pério- 
diques  et  «onslanls  de  farines  pour 
l'approvisionnement  de  Paris.  2587-2389, 
2397,  2608,  20tl. 

.Vrrosage   public   (suspension  de  D,  1238. 

.VnRoiAnM  iciloyen \  \M'.K  1697,  1702,  18.36. 
1«37. 

-Vrsenal  (agent  du  gouverneur  de  l'i,  720; 
(corps  de  garde  de  l'I.  676;  (cuivres  et 
matières  de  cloches  déposés  dans  le 
Jardin  de  1',  7tt7.  716.  723.  772.  792: 
magasin  de  salpêtre,  1778;  'projet  de 
s'emparer  de).  23IK:  (refus  de  service  à 
1').  702;  (remise  du  salpêtre  extrait  par 
les  habitants  de  Bercy  h  1),  2182. 

—  de  lîivel  caisses  de  fusils  envoyées  à 
r),  2275. 

.\rsenaux    (réquisition    des    ouxriei-s    des 

arts  maritimes  par  les',  1469. 
AiiT.MD  iJean\  iiarfumeur.  1316,  1577. 
.Vmin'R  jUoberl-JeanJiicques  .  membre  du 

Conseil  général  de  la  Commune,  13,  21, 

25. 
Artibonite  i  lerie  et  quartierde  l'i  à  Saint- 

Homini.'ue.  909.  913.  915 
Artillerie   (charrois  d'i.   565;  (convois  d'), 

590,   708.  734.   748.  784,  963,  990,  998, 

1008,  l(»26,  1065,  1073.  1137. 
AiiTois  (Charles- Philippe,  comte  d'),  460, 

847,  1037,  1960. 

—  ancien  intendant  du  comte  i\' \  2430. 
.\rls  (iibjets  désignés  ii  Francinde  par  la 

Commission  des  Mimuments  comme  pré- 
cieux p'iur  les),  310. 

Asnlères   Srini'),  municipalité,  1689. 

Asniëres-sur-Oise  Seine-el-Oise\  indi- 
vidu oritiinaire  de  cette  localité,  13(M>. 

Assassinai  d'un  préposé  au  recouvremenl 
des  conlribnliiuis.  1613;  de  la  repri'- 
senlalinn  nalirui.ile  ipnqet  d'),  2030. 

Assemblée  de  sus,ii  ils,  2197,  2198. 

—  coloniale di'Sainl-Domingue, 810,  liNH. 
2420. 

—  ronsliluanle,  332,    4H|,   JS5,  516,  730; 

—  (baron  de  llalr.,  membre  de  1'),  2660; 
(liste  des  membres  du  ciMé  gauche  ii  l'I. 
876;  Railly,  premier  président  de  ]'), 
427. 

—  électorale,  2334. 

—  f^énêralc  des  nrlisles  du  Théâtre  de  la 
rue  Kevdenu,  16.36;  de  la  commune  de 
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Vaugirard,  1826,  1857,  18:')8,  ISCll,  ISSIi; 
des  réfugiés  liégeois,  2290. 

-  générale  de  la  section  de  HonConseil, 
2508;  de  la  section  de  Bonne-Nouvelle. 
:Uo,  17.">8,  2073,  2407;  de  la  section  du 
Bonnet-Rouge,  1891  ;  de  la  section  des 
Champs-Elysées,  2206;  de  la  section  de 
la  Cité,  2062;  de  la  section  du  Contrat- 
Social,  2116;  de  la  section  des  Droits- 
de- l'Homme,  2037,  2566,  2G20,  2636, 
2640.  2641,  2647;  de  la  section  du  Fau- 
hourg-Montmartre,  21.37  ;  de  la  section 
du  Finistère,  2127;  de  la  section  de  la 
Fraternité,  2038  ;  de  la  section  des  Gra- 
villiers,  1789,  2064  ;  de  la  section  de  Guil- 
laume-Tell, 2081  ;  do  la  section  de  Ja 
Halle-aux-Blés,  2039;  de  la  section  de 
l'Homnie-Armé,  2313;  de  la  section  de 
la  Maison-Commune,  1769,  2060:  de  la 
section  de  Marat,  2099,  2366,  2368,  2375, 
2376,  2654,  2636  ;  de  la  section  des  Mar- 
chés, 124,  1664;  de  la  section  du  Mont- 
Blanc,  1636,  2068;  de  la  section  de  Mu- 
tius-Scevola,  2096,2341-2345;  de  la  sec- 
tion de  l'Observatoire,  2128  ;  de  la  section 
de  Popincourt,  1784;  de  la  section  de  la 
Réunion,  1868,  1916;  de  la  section  Ré- 
volutionnaire, 2131  ;  de  la  section  du 
Temple,  2123;  de  la  section  des  Tui- 
leries, 1354;  de  la  section  de  l'Unité, 
2109,  2327,  2328,  2344. 

-  législative,  (de  Bacrt,  député  à  1'),  1915; 
(Gorguereau.  député  àl').  1876;  (Jaucourt, 
député  à  1'),  768;(Quatrenière  de  Quincy, 
député  à  l'),  1874;  (députés  extraor- 
dinaires de  Saint-Pierre  de  la  Martinique 
à  1'),  778. 

-  populaire  de  Montmartre,  2174;  de  la 
section  des  Arcis,  2310;  de  la  section  do 
Marat,  2331. 

-  primaire  du  canton  de  la  Roque-Esté- 
roii,  692. 

-  des  Belges,  1568,  2013. 

-  du  Comité  de  salut  public  du  Départe- 
ment dans  la  salle  des  Jacobins,  740. 

-  des  Comités  révolutiorjnaires  du  Dépar- 
tement de  Paris,  10.38,  1072. 

-  des  commissaires  îles  cnnimiiiies  du 
Département,  746. 

-  de  la  section  Poissonnière  ikjuc  la  ré- 
quisition, tenue  au  clos  Saiiil-Lazare, 
890. 


.assemblées  d'aristocrates  et  d'émigrés  ilans 
le  château  de  Corbeil,  361. 

—  générales  des  communes  et  sections  du 
Déparlement  de  Paris  (convocation  et 
suppression  des),  307,  514,  317,  528,  340, 
607,  618,  635,  792,  1038,  1072,  H 14. 

—  générales  des  sections  (lecture  quoti- 
dienne de  l'ordre  du  jour  de  la  force 
armée  dans  les),  (wx,  1311. 

—  primaires  Inécessitéde  renvoyer  le  juge- 
ment de  Louis  XVI  anxi,  837. 

.\ssignat  (recherche  de  planche  d'),   1396; 

—  ih^  10  livres  pour  achat  de  souliers  à  un 
soldat  de  l'armée  d-i  Nonl  idon  d'un), 
1761. 

.\ssignats  (achats  à  la  manufacture  de  Sè- 
vres, payés  avec  de  faux),  368;  (adminis- 
tration des),  1664;  (arrivée  et  vérification 
d'une  caisse  d'),  2024;  (cours  sur  les 
bords  du  Rhin  des),  1070;  (dépréciation 
des),  9H  ;  (directeur  général  de  la  fabri- 
cation des),  ,')59,  392;  ^discrédit  jeté  sur 
les),  734;  (échange  de  louis  d'or  et  de 
jetons  contre  des),  633,  1662;  (émission 
de  faux),  982,  1569;  (évasion  d'un  fabri- 
cateur  de  faux),  1663;  (fabrication  de  faux), 
374;  (introduction  en  fraude  d'),  1059; 
(introtluction  par  le  courrier  de  Toulouse 
de  faux),  965;  (manufacture  de  papiers 
à),  1029  ;  (recherche  de  fabricateurs  et 
distributeurs  de  faux),  1626  ;  (saisie  d), 
1621  ;  (soustraction  au  cours  de  perqui- 
.silions  d'),  641  ;  (tribunal  du  l^'  arron- 
dissement saisi  d'une  affaire  de  faux), 
1556,  1374;  (vérificateur  en  chef  des), 
1847,  1536,  1574;  de  400  livres  jugés 
faux,  1422,  1317,  1356,  1574  ;  à  face  dé- 
monétisés (extraction  des  scellés  d'Egré, 
brasseur  à  Suresnes,  des),  1314;  à  face 
tyrannique  (impossibilité  de  payer  des 
blés  avec  des),  2603;  démonétisés  (de- 
mande d'emprunt  en),  1358;  démonétisés 
(recherche  et  extraction  des),  1273  ;  des- 
tinés au  payement  des  ouvriers  de  l'éclai- 
rage public  de  Paris,  498;  républicains 
(conversion  de  monnaie  d'or  et  d'argent 
en),  304,  323,  703,  932. 

Association  de  banquiers  (dénonciation 
d'une),  2398. 

—  entre  les  détenus  de  Saint-Lazare, 2286. 
Ass0L.\NT  jeune,    (Jean-Louis),    élève    en 

chirurgie,  1100. 
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AsTi.N,  détenu  liuns  la  muiâon  de  force  du 
ciloyi-n  La  Chapelle,  1477. 

Aleliers  d'armes  des  Capucins,  2108  :  des 
armes  de  la  seclion  de  la  Fonlajiie  de 
Grenelle,  18:<">;  pour  la  raliricalioii  d'ar- 
mes (nouveaux).  2400. 

—  d'armui-eric  (aclivilé  des),  lll"i,  2123. 

—  de  Palloy,  arcliileclc,  2300. 

—  de  la  Rôpuldique  (  Liégeois  occupés 
dans  les),  2114. 

—  pour  la  confection  des  tentes,  21)7. 

—  publics  {demande  de  tuyaux  et  ma- 
driers aux),  123$. 

.\lhéisme  d'.Anacbarsis  (!;ioots,  2l;iii. 

Atropos  (liseau.x  d'i,  2173. 

.\ltroupenienl  limiultueux  à  M(inlar:;is, 
431. 

.\tlroupemetils  aux  portes  des  boulanpei-s, 
4:i«,  4'J3,  510,  r.lo,  r,[H.  .S30,  MO,  1872. 

.\liikpin  (comtesse  d'  ,  1j97;. 

.\uberi;e  de  la  Oiiire  de  Dieu,  à  Reims,  0:15  ; 
du  Pctil  Cerf,  à  Vaiidherland,  2443. 

AinEiiT  (Charles \  capitaine  de  la  f*  com- 
pagnie du  4'  bataillon  de  Paris,  :^.327. 

—  (Jacques-.Xugustini,  marchand  de  meu- 
bles, rue  des  Moulins,  1513,  1517,  1518. 

—  (Jean-Claude),  imprimeur  '-n  tuillf- 
douce,  1728. 

—  (l'abbé  Jean-l.ouis(,  rédacteur  des /'i7i^'s 
Afficha.  1552. 

—  (.Maraiierile),  dite  ftEoiiN,  femme  pu- 
blique, 1N57. 

—  secrétaire  de  l'.V.ssi'mblée  générale  de 
la  section  de  Ciuillanme-Tell,  2081. 

—  (citoyen\  1451. 

Aubervilliers  (Seine),  Comité  de  surveil- 
lai!, e,  lii:r.. 

—  ciiré,  10711. 

—  procureur  de  la  coniniuni-,  107t'i. 

—  société  pojiiiiaire,  I07(i. 

—  parc  d'artilli-rie  du  camp,  284. 
.VuiiiiY     Marie-Olympe   de  liour.Ks,  veuve), 

femme  de  lettres,  812-816. 

—  (Pierre),  lil»  d'Olympe  de  (iouges,  Sit'i. 

—  (Pierre-Nicolas,  aîné),  maître  d'école  et 
de  pension,  N!I2. 

—  (Marie,  veuve I,  demeurant  plaie  des 
Fédérés,  1(M)2,  1027.  HlOl. 

Aiini'iiriM.  employé  dans  les  bureaux  du 
Comité  de  sùrelé  générale,  luH'.l. 

.\i  i:\M.Nr.  (  Jcan-I.ouis-Marii- ),  ex-capitaine 
de  cavalerie.  24'»l. 


Alii.MNEL  (Henry-.\lexandri-\   litléraleur, 

S07 
.\ld.vxcer,  suspect,  lOiVà.  1933. 
.ViiiiFKBKfi,  d'.\vignon.  ex-négociant,  com- 

misau  bureau  des  Consulats  des  .affaires 

étrangères,  022. 
-VlliixoT    '  Nicolas- Médard  ,    directeur   du 

Théiltre   de    l'Ambigu-Comlque,    1480, 

\Vy.\.  I.'i7l. 
Awlilvur  niilioiiiil  [}'].  journal,  -486. 
.Xi'iini  IN  (Xavieii,  gendre  de  Pache,  adjoint 

au  ministre  de  la  guerre,  22o.i.  2220.232'.'. 
Al  GEn  ^l'abbé  Allianase),  auteur  de  la  Coji.'s- 

lilulion  des  llomiiiiis,  2477. 

—  C.laudcl,  détenu  à  Saint-La/.are.  2288. 

—  ancien  domestique,  employé  dans  les 
bureaux  du  Département,  l'.lOl,  23G1. 

AiGET   i>E   Cu.vMiiRV     Jaci|ues-Christophe- 

l.ouis),  1030. 
.Viiiw  (d').  (iliiis  Dm  i.w,  fermier  général, 

l3tio. 
.-\uguslins  (coment    des  Crand.s-  ,   1557; 

(magasin  de  librairie  aux).  1711. 
.\iLÉE  citoyenne  ,  maîtresse  de  M   de  Tur- 

menyes.  980. 
.■\iii.\ssY   .\rnaud  .  tailleur  de  pierres,  IsS. 
.ViMERLE,  suspect,  1543. 
.-ViMoxT  (Louis-Marie-liuy,  duc  d'),  l.'i2l. 

—  (Loiiise-Kélirité-Victoirc  d').  femme  tle 
.Maurice  de  Crimaldi,  duc  de  Valentinois, 
1013. 

Auneau  (toile  d'),  1758. 

AiiiiDi  (épou.M,  tenant  le  l'itil  llunker'iiii-. 

au  Palais-Hoyal,  14:{9. 
Alsamion.  gardien  de  .scellés.  554. 
AusEV,  citoyen  de  |.i  section  de  Cuillaume- 

Tell.  1941. 
Aulel  d'or  de  Kranciade   enlèvement  de  l'j, 

310. 
Auteull,  Comité  de  surveillance,  ^CiO. 

—  1  Miiiiiiiine.  .113.2150. 

—  .loinicile  d'Dlympi-  de  Congés,  M'.l  : 
domicile  de  Tliiida;..  suspect.  IHIO. 

—  maison  de  {tiré,  I5<tii. 

—  oflicier  municipal,  013. 

—  snciélé  populaire.  2150. 

Al  iiiMivue  (l'abbé  Charles  -  Antoine  -  Kran- 
i.'ois  d'),  'iiïA 

Autriche  députés  girondins  considérés 
I  niiiiiie  auxiliaires  de  1'  .  •>:,•>  ;  (division 
parmi  les  Liégeois,  faisant  le  jeu  de  1'^ 
ÎII4;  (étal  des  forces  à  employer  cou- 
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Irc  l'î.  lîi:  (Marie-Anloinetle,  monstre 
vomi  par  1').  200,  248.  2W;  (Murie-Aii- 
loiiietlo,  qualifit^e  illivène  d'),  218;  (Ma- 
rie-Anloinelle,  dite  la  mégftrc  J"),  220. 
—  -Hongrie  (limon  fungeiix  d),  20;i. 
Air.richieu  (ari'cslalion  d'un  aide  de 
camp  ,  10:17.  1072,  1084-,  1086.  1000, 
1096;  (caiLe  de  secrétaire  de  la  Conven- 
tion délivrée  à  un  officieri,  lOS.'i,  1086; 
(intelligences  de  Marie- Antoinette  avec 
le  drspote).  210;  (  ol'licier  mnnicipal 
ir.\ul"Tvilliers'i,  1076. 
Autrichienne  i  .Marie-Antoinette,  dénom- 
mée l'allière),  22'J  ;  (Marie-Antoinette, 
dénommée  la  bacchante),  271  ;  l.Marie- 
,\ntoinette,  appelée  rinfàmc),  208,  228, 
2t4,  276;  (Marie-Antoinette,  dite  la  fé- 
roce), 227,  2l''9  ;  Marie-.Vntoinette,  dé- 
nommée la  louve),  198,  206,  241,  256, 
27;);  i Marie-Antoinette,  dite  la  scélé- 
rate), 223,  261  ;  (Marie-Antoinette,  dite 
la  tigresse),  236,  409. 

Autrichiens  (Belges,  ennemis  nés  des), 
2408;  (Dumonriez,  vainqueur  des  i,  2480  ; 
(magasins  de  fusils,  cuirs  et  fourrages, 
à  Liège,  pris  par  les),  2291;  imenaces 
de  représailles  des),  178;  (prince  de 
Salm-Salm,  excrt;antun  commandement 
chez  les),  1566,  1591,  1592;  (siège  de 
Lille  par  les),  1559:  (volontaires  com- 
liattant  les  féroces),  2166. 

Autun  iSaône-et-Loire),  Comité  de  sur- 
veillance. 1517. 

AuvBAY  (Jean-Baptiste-Benoîl) ,  huissier- 
audiencier  an  Tribunal  révolutionnaire, 
353,  402.  1910. 

Auxerre  (Yonne'',  commune  (seigle  cédé 
il  lai,  2605. 

—  mission  de  Véron,  ol'licier  de  p.ii,\,580. 
At.xo.N  (Jacques-Nicolas  Mov.nat  d),  adju- 
dant général  à  Landau,  1524. 

Auz\T.  homme  de  loi  à  Issoire,  1347,  13G(i. 
Alzm.r.K^   (Pierre),  commi.ssaire  de    police 

de    la    secdiin   îles  Droits-de-l'llumnie, 

22X1. 
Avances  au  Comité  révolutionnaire  de  la 

section  de  l'Unité,  982. 
AvESNKs  l'marqnis  d'),  1921. 
Avesnes  iNord',   convoi  d'artilleiie.  748. 
Aveugles  (institution  des  Enfints)  aux  ('■<'■- 

lestins,  1031. 

—  nés   in.stitutiun  des).  :;2N:  i|iéli(ions  en 


faveur  de  l'instiluteur  Cersin  présentées 
par  les),  1267. 
Aveyron  (département  de  1').  1617;    can- 
didat aux  élections  législatives  dans  1'). 

Avignon  ^\auclLiïe).  li.ibihint.  M(i7. 

—  négociant  originaire  de  cette  ville,  622. 

—  présence  de  Tabbé  Mulot,  commissaire 
du  pouvoir  exécutif,  1188. 

Avis  à  la  Conrrnlion.  auje  fcdvres.  placards 
d'Olympe  de  Gouges.  844. 

Avis  à  mes  concitO'jcns,  brochure  <le  Van- 
gorp,  écrivain  public,  1740,  17.">2. 

Avize  (.Marne),  société  populaire,  250. 

.\voine  (accaparement  d"),  755,772,  1069; 
(communauté  religieuse  à  Bruxelles 
ayant  en  dépôt  des  sacs  d'),  2272;  (dilfi- 
culté  de  se  procurer  de  1'),  1972;  (prix 
e.vorbilant  payé  à  Liège  par  sac  d"), 
2279;  pour  les  chevaux  chargés  du 
transport  des  subsistances,  792. 

.\voines  (expédition  à  Paris  d'),  2618. 

Avon  (Seine  et-Marne) ,  ln'qiital  des  reli- 
gieux, 443. 

AvoT  (Joséphine;,  femme  de  chambre  de 
la  dame  de  Kock,  2403. 

.\vv.  accusateur  militaire  de  l'armée  d'Ita- 
lie, 1610. 

Ax  (.Vriège).  société  populaire,  241. 

Aymf.e  (tillel,  attachée  à  l'Opéra,  1945. 

AzÈLE,  homme  de  conliance  du  nommé 
Pdiit-l'Aldié,  1122. 


ii.vuin.MùNr,  agioteur  de  biens  nationaux, 
1667,  1674. 

Baco,  lisez  B.vcoT,  ex-mousquetaire  et  che- 
valier de  Saint-Louis,  émigré,  1057. 

Baci.in',  observateur  de  police,  1248,  1253, 
1264,  1284. 

Bachn  dk  la  Chkvallkiiik,  ex-président  de 
r  A  sse  ml  liée  coloniale  de  Saint-Domingue, 
liini. 

liAcniE.NConu  ((juillaume-Josepli  Dlplf.ix 
de  !,  ancien  conseiller  d'Etat.  695. 

B.vunAN,  détenu  à  Sainte-Pélagie,  1436. 

BAEfiT  (Charles- Alexandre-Bal thazar-Fr.in- 
çois  de  Paule  de),  ex-député  du  Pas-de- 
Calais  à  la  Législative,  1015. 

Bagneux  Seine), conciliabules  chez  Henry, 
ancien  administrateur  des  hôpitaux,  539. 
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—  curé,  539. 

—  maison  du  ciloyen  Henry,  lo2o. 
Bagnolet  (Seine',  avenue  <lc  Charonne, 

—  commune,  lii'.in. 

—  paie,  26t>0. 

liAiiii'K  (François},  gendarme,  421. 
It.MLLiEL'x  (Jean-Louis),  agr^nl  du  Comilé  de 

sùrelé  générale,  1122,  1371,  l'.t4l.  I".t44, 

1943.  2441,  2442. 
K.MLLV  (Jeati-Sylvain),  ancien  maire  de  Paris, 

165,  16l>,  400-428,  'XM. 

—  L.  S.,  sa  veuve,  427.  42iS 

—  (l'ierre-Nirolas).  employé  à  la  l'osle  au 
bureau  des  cliargemenls,  1770,  1777. 

Ilains  (refus  d"a«loriser  un  détenu  à  pren- 
dre des),  763;  de  pied  ou  de  corps  (ré- 
clainaliun  par  fllympe  de  Gouges  de), 
817,  823,  824. 

Uains  chinois  (bains  de  feniincs,  dits  les), 
KM»:;. 

Bains-sur-Seine,  nom  révolulioiinuiri'  de 
Sainl-Ouen,  commune,  2190. 

liai  pubiji-  lenu  par  l.uccjuey,  rue  Etienne, 

i'.i4«,  lor.fi. 

lt,\i.DMAN,  dit  Lkihicn.  coiffeur,  i:'>73. 
B&le  I  Suisse),  lieu  d'orifcine  de  la  femme 
du  ban(|uier  de  Kock,  2403. 

—  messagerie  (caisse  d'assignats  venant  de 
la),  2024. 

Halkstiikz,  lisez  Halksiikh  (Jcau-lîa|ai>le- 
Luuis),  membre  du  (Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  du  ('outrai  Social, 
1063,  1967. 

HALl^coL■Hr  (Charles-Louis  TEsru,  comte 
de),  ex-maréchal  de  camp,  i:i46. 

Balinvillikb?,  émigré,  l<»30. 

Hm.lw,  meml)rc  du  Comité  révolulioiiiiairc 
de  la  section  de  l'Unité,  Ii:i2,  232s. 

llALLKHoï  (Charles- Auguste  he  la  Coin, 
marquis  de),  948. 

—  (Adélaïde-Klisabelh-Sophic  de  I.ÉriNAr), 
(marquise  de;,  émigréc,  I  l'.i9,  iril3. 

Balles  de  calibre  (.saisie  dcj,  1V7N. 
Balliom  ou  Halion-,  suspect.  1.HI2. 
BALUo.to,  marchand  de  vins,  16;i9. 
Baloza.x,  détenu  à  Sainte-Péingie,  I4!>0. 
Bauutrt  (Citoyen),  908. 
BvNCR.  inspecteur  de  police,  2.'i06.  2649. 
l«nndagiBtedc»pri.'»on!i(viditP  île  l.nuisWII 
par  lei,  lui. 


Bandes  et  compresses  pour  les  Messes 
(don  patriotique  de),  1758,   1773,   1775. 

Ba.nés  .Vnloine),  dit  B.vptiste,  courrier  de 
Toulouse.  965,  1039,  1427. 

Banque  enquête  sur  des  opérations  de), 
1105. 

—  Girardot  et  Haller.  2406. 

—  Snrlorius  el  C",  2398.  24i»2,  24tK. 

—  Vauvineux.  I!S44. 

—  d'.Vugleterre,  (contrefaçon  des  l.ill.is 
de  la).  2451. 

—  anglaise  Boyd.  Ker  et  C".  >H^s. 
Banqueroute  générale  (banquiers  loniplu- 

taiil  unei,  6,39,  959. 

Banqueroutes  successives  de  Moraoro,  2368, 
2373. 

Banquet  civii|ue  à  Amiens,  2056;  à  Versail- 
les, 2KI0. 

Banquier  hollandais  (arrestation  de  kock). 
1943.  2211,  2214;  (services  espérés  d'Ab- 
bema  .  1828. 

Banquiers  (association  dei,  2398,  2402; 
(déclaration  des  lettres  de  change  sur 
l'étranger  exigée  des),  1483;  reconnus 
innocents  (mise  en  liberté  dei.  12*^3; 
étrangers  (apposition  des  scellés  chez. 
les),  2407;  génois  à  Paris.  807,  1290. 
1312,  1327,  1330,  1371,  137»;  d'Amster- 
dam (emprunt  contracté  («irle  duc  d'ilr- 
léans  chei  des),  356. 

—  de  jeux  (arrestation  de),  l03ii,  |o3»'p, 
1364,  1372. 

Bac  ((iuillaume  .  colporteur  d'almanacbs 
et  marchand  de  peaux  de  lapins,  1737- 
1739,  1741,  1742,  1745. 

—  (Jeani,  fils  du  précédent,  marchand  de 
portefeuilles  et  dalmnnachs.  1737. 

BvrriSTK  (Eutrène).  seruent-major.  2347. 

Bah  (Jean-Etienne),  député-  de  la  Moselle  à 
la  Convention  nationale,  1597,  1801. 

Uaiiaïsi.n  (.Marie-Anne  .  femme  de  Toussaint 
llichard,  concierge  île  la  Conciergerie, 
70,  93,  138-140. 

BxniiA,  assembleur,  faisant  le  commerce 
de  librairie,  I46H.  1V73,  llU3. 

Bmihaiioin  ^Charlcs-Jean-Marie),  député 
des  Bouclies-ilu-IlliAtic  à  la  Convention 
nationale.  .167.  308.  375.  .393.  463. 

BAKHAnv  .citoyenne),  nom  pris  par  la  fem- 
me de  terrier  de  Monciel,  ex-ministre, 
1310. 

Bahiim,  gardien  de  scellés,  :i48. 
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Babbazln  (papiers  du  citoyen  ,  I'.Un. 

Barbeau  (citoyenne),  portière  d'uiio  mai- 
son de  la  rue  Favart,  llti. 

Barbeaux  (Seine-et-Marne),  domainr  du 
citoyen  Tancarville,  1380. 

Bardexta.xne  (Josepla-Pierre-Balilia/.arlIi- 
laire  Plget,  marquis  dei.  cliainljfllan  du 
duc  d'Orléans,  7ol. 

Barbieu,  laboureur  à  Villers-le-Sef,  'M'd. 

Baruieh,  marchand  de  vins,  1801. 

Barbou,  ex-garde  du  corps,  1480. 

Bardel  (l'abbé),  1574,  1591. 

—  (citoyennes),  1566,  1574,  Ib'JI,  1507, 
1807. 

Bardi.n,  Sans-culotte  parisien,  2227. 

B.vRÈHE  (Bertrand),  membre  du  Comité  de 
salut  public,  156.  1198,  1222  1703,  1704, 
2039,  2047.  2104,  2410,2437,  2536. 

Baril,  banqueroutier  do  Toulon,  2208. 

Baroche,  marchand  de  vins,  1097. 

Baron,  chape'ier,  juré  du  Tribunal  révu- 
lulionnaire,  2524. 

—  garde  de  la  bibliothèque  du  Temple,  51. 

—  [de  Saint-Giro.ns]  (Charles) ,  juge  de 
paix,  président  du  Tribunal  de  police 
correctionnelle,  2092. 

Barout  (citoyen),  suspect,  707. 

Barra,  lisez  Bara  (François-Josepii),  hus- 
sard, 1775. 

Barral,  détenu  à  r,\bbaye,  2.")18. 

Barre  (la)  (Seine-et-Oise,  c°"  de  Conçsse\ 
doniicile  du  citoyen  Trenoney,  1479. 

Barré,  marchand  de  vins,  1697. 

Barreau,  alias  Barout  (citoyen),  2418. 

Barreaux  Verts  (les),  enseigne  d'un  mar- 
chand de  vin.s,  1963. 

Barren.ne  (.loseph-Augusle  de),  conseiller 
au  Parlement  de  Paris.  1161. 

Barrm';,  fermier  à  la  Jonchère,  1063. 

Barrière  des  Amandiers,  998. 

—  de  Belleville,  510,  530. 

—  de  Bercy,  1058. 

—  Blanche,  1043.  ICOC. 

—  Cadet,  1851. 

—  de  Chaillot,  1469. 

—  des  Champs-Elysées  (ancienne),   1631. 

—  de  Clichy,  2446. 

—  des  Oeux-Moulins,  1958. 

—  d'Enfer,  2-363. 

—  de  Fontarabie,  493. 

—  de  la  Gare,  476. 

—  de  Rochechouarl,  :ilO. 


—  du   Roule,  470,  14.17.  1574,  1587,  1804. 

—  de  Sèvres,  1581. 

—  de  Vincennes,  998. 

Barrières  (allocations  pour  le  service  de 
garde  aux),  610,  980;  (arrestation  des 
marchandises  hors  des),  663;  (autorisa- 
lion  de  sortir  un  fusil  des),  1032;  (dé- 
fenses de  laisser  passer  des  blessés  sor- 
tant des  hôpitaux  militaires  aux),  1645  ; 
(défenses  de  sortir  aucun  fusil  par  les), 
2008;  (état  double  du  service  des),  1500; 
(garde  insuffisante  aux),  510;  (libre 
entrée  du  charbon  de  bois  par  les),  663  ; 
(motion  de  fermer  les),  2328;  (négli- 
gence du  service  aux),  489;  (ordre  d'ar- 
rêter les  soldats  arrivant  sans  permis- 
sion aux),  2022;  (ordre  de  favoriser  les 
arrivages  de  vivres  aux),  708,  1919; 
(ordre  de  laisser  passer  les  bustes  des 
martyrs  de  la  Liberté  aux),  1840;  (orgies 
des  gardes  nationaux  de  garde  aux), 
708;  (renfort  envoyé  lors  de  la  sortie 
du  pain  aux),  1065;  (saisie  de  comes- 
tibles aux),  1620;  (service  de  garde  aux), 
590.  1489,  1645;  isortie  du  pain  et  des 
combustibles  prohibée  aux),  408,  501, 
510,  518,  530,  536,  556,  607,  619,  693, 
1077,  1045;  (surveillance  exercée  sur  les 
laitières  aux),  676. 

Barrois,  aîné  (Louis-François),  libraire  à 
Paris,  2530. 

Bar-sur-OrnainC\Ieuset,(ler)bataillon  de 
Pans  y  cantonné,  413. 

Bar-sur-Seine  (.\ube),  district,  2569. 

Barucand,  commissaire  du  Comité  de  sû- 
reté générale,  1522. 

Bas  de  flloselle,  fournis  à  Marie -.Vntoi- 
nette,  17;  de  laine  pour  les  volontaires 
(don  de),  1229,  1232;  de  poil  de  lapin  et 
soie  fournis  à  la  fille  de  Marie-Antoi- 
nette, 18;  de  soie  noire  fournis  à  Marie- 
jVntoinette,  17;  de  soie  noire  à  coins 
brodés,  fournis  à  la  fille  de  Marie-.\ntoi- 
nette,  18. 

Baselaire  (Christophe I,  suspect,  1465. 

Basire  (Claude),  député  de  la  Côte-d'Or  à 
la  Convention  nationale.  254,  309,  310, 
312,  316,  465,  960,  1096,  1187,  1299, 
2199,  2247,  2518. 

Basire  La  Coudraye,  médecin,  1818. 

Basset  (Jean-Baptiste),  perruquier,  106, 
108.  109,  141. 
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BASSET,  marchanil  d'estampe j,  rue  Sainl- 
Jac.|ues.  14S0.  I4'.»3,  i;il3,  11118,  1807. 

HvsT  iliaron  de),  lisez  Bat/.,  2;>50. 

Bastix.n  (ciloyennes),  suspectes,  14+1. 

Hastie.n,  commissaire  de  la  seclimi  l'uis- 
sonnifre.  2200. 

Baslille  (arrcslalion  de  IK'iny.  v;iini|ui.'ur 
de  la|,  I4ï7;  (blessures  re(;ues  lors  de 
la  prise  de  la'.  288;  (dllapidalions  lors 
de  la  démolilioii  do  la),  1402;  Duliuis- 
son.  présent  à  la  prise  de  la),  26;>2  : 
(Olympe  de  (louées  menacée  de  la \ 
8i;i;  (I'oiiparl-Beaul)ourfr,  vainqueur  de 
la).  I73-'1;  (vainqueur  de  la'  à  l'armée  de 
la  Moselle.  22.V.t. 

BvsTiNET,  commissaire  i-n   Itelfjiiiuc.  2013. 

Bataille  de  Fonlenoy,  2H8. 

BsTMLLON  (Simon),  canonnier  de  l'artnéc 
révolulionnairc,  1 107. 

Bataillon  de  Miiftlin!.',  VM\. 

—  di>  l'aiis  I"  ,  cantonné  à  Bar-sur-(ir- 
ii.'iin.   '»I3. 

Bataves  {.{dresse  iiii.t),    par    Anacli.ii-sis 

r.lools,  249".. 
Bateau  de  vin  (sauvela^'e  au    pori  au  vin 

d'uni,  1020,  1808. 
Bateaux  de  poisson   service  d'ordre  pri'-s 

des),  1802. 
BxTKNRV  (Marie-Anne  (JÈriAiif),  veuve),  188<>. 
Bùlonsdils  de  Constitution  (quidams  armés 

de).  2404. 
Katik,  jardinier.  Dît  I. 
BAiiF.LLiEn    (Jean -César  ,    député   de    la 

Marne  à  la  Convention  nationale,  3:il. 
n.\T/.  (Jean-I'ierre-I.ouis,  baron   de).   ex- 
Constituant,  conspirateur,  142,  i;i7.  :i2s. 

2410.  2HV,  24Î3,  2431,  2i32.  2('.r.O-2r>70. 
Bai  cHKiioN-PiioiçAV.    ancien    sei^Mienr   «-l 

privilégié,  1041. 
llAirimioN  (François),  député    d  Isxiiiilnn 

à  la  C.onstiliinnle.  I  Cm. 
Bai  n,  |irisonnier  de  la  Force.  7til. 
Bm'Iikmknt,  secrétaire -preflier  de  la  coni- 

niiine  de  Tliiais,  1775. 
B.MiiiN    I  Pierre- Cliarles-I.ouis) ,  cominis- 

saiie  aui  Arcliivcs  nationales,  IfiO. 
BaL'IiUi    ,Marc-Anloine  .  député  de  la  ChIc- 

d'Or  II  la  Convention  nalionnli>,  TM.  X\',, 

878. 
BMftoiiK  (François- Jean),  imprimeur  de 

la  Convention  nationale,  289,  7tiri. 

—  .  iloyin  .  rue  cir  Bondv.  tî8'.l. 


Baidha.  membre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  l'Indivisibililé. 
Ittl. 

Baiiikais  (Jean-Baptiste),  admiin'slrateur 
au  Département  de  Police,  70.  82.  83, 
stj.  94,  366,  4.';l,  813,  818,  24.';7.  2f.67. 

BACi.\iiti,  parfumeur,  1577,  Ij'Xo. 

Bailt  (citoyen),  concierge  de  la  Concier- 
fîerie,  145.  166,  175.  177,  842,  884.  918; 
concierge  de  la  Force,  2284,  26.30. 

Km  NELLK,  fruitier,  1603. 

lÎAiiiK/.,  allas  BiPiiEz  .Maurice  et  Jean-Bap- 
tiste), marcliands  d'argent.  1807,  |8|3. 

Bavklieii,  gendarme,  Î237. 

Ba\  (François),  secrélain-  commis  du  «Co- 
mité de  sûreté  générale,  90. 

Bavabii  François-Edme  ,  inspecteur  du 
(;arde-Meuble,  1036,  t4(»7. 

—  (Louis),  commandant  de  la  force  année 
de  la  section  du  (^Jutrat-Social,  1191, 
1475. 

—  commissaire  des  corps  .idininislialirs 
de  Sens,  2559. 

—  inspecteur  de  police,  2H2. 
BwKAc  ifemme),  14o7. 

ItAVKi  \  (citoyen»,  lisez  BMU.iKrx.  2005. 
Bayeux    Calvadosi,  fermier  de   l'évéqiie. 
1331. 

—  maisons  d\i  citoyen  Jean,  1631. 

—  mission  de  Feneaux,  commis  du  Co- 
mité de  sOrelé  générale,  53t. 

Bavi.k  (Mnyse),  membre  du  l'.omité  de  s(^- 
rcté  générale,  18t.  ts2,  %o.  lovi,  |M<.t6. 
1105,  1565,  2516. 

Bayonne  (Basses-Pyrénées),  inspi'ctrut 
d.  V  subsistances,  1138. 

—  heu  de  naissancf  de  Pereyra.  m.inu- 
faclurier  de  tabac.  25in. 

B\/KLKii  (clicvalier  de),  |05ii. 

lU/HŒ     Marie  ,  habitant  à   Ch.iillol.  1257. 

Bkm,  marchand  devins,  16il. 

IUm  i;m.k,  détenu  ù  la  F'orcc.  I<iii4. 

Beaucaire  iCard  ,  commune,  281. 

IIkacimmi',  ex-religieux  bi'-nédiclin.  341. 

lit. \i;roiBT,  citoyen  île  llouen,  t9:i|. 

Bt. M'HAMi,  membre  ilu  Coinil"'  de  sur\ cil- 
lance  do  la  section  drs  Tuileries.  721. 

BrMill.s,  secrétaire  de  l'Assemblée  géné- 
rali-  d<'  la  section  du  Contrat-Social . 
2156. 

Bbm'koiit  (femme),  correspondante  du  clii'- 
valier  de  Cnigiiy,  à  Paris,  1.301 
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—  (femme),   liabitant  à  Versailles,  2030. 

—  (ciloyeiine),  femme  de  chambre  de  la 
dame  Douet.  972. 

Beaufremont  (Vosges),  commune,  1430. 
Rkalharnais   (Marie-Anne- Françoise  Mou- 

cn.\RD,  dite  Fanny,  comtesse  de),  2480. 
Beaujeu  (Haule-Saùne),   Comité  de   sur- 
veillance, 197:;,  19S3. 
Hkai/julais  (Alphonse-Léodegar,  comte  de), 

troisième   fils  de  Philippe-Egalité,  330. 
Beaulieu,  prèsde  Floches (Indre-et-l.oire), 

résidence  de  l'amie  du  députi'  Manuel, 

445. 
Beaumarchais  (Pierre-Augustin  Caron  dei, 

4t)2,  19o9,  1980. 
Bealmé,  habitant  de  Blérancourt,  48o. 
Beauuetz  (Bon-Alberl  Bkiois  de),  ex-député 

d'Arras  à  la  Constituante,  10."iO,  1889. 
Beaumont,   architecte,  de    la   section    des 

Amis-de-la-Palrie,  1634. 

—  (citoyen),  suspect,  2490. 

Beal'.ne (citoyenne),  habitantàSaint-Cloud, 
r.62. 

Bkauregard  (époux),  de  la  section  des 
Tuileries,  1372. 

Beausire  (Jean-Baptiste-Toussainl),  pro- 
cureur de  la  commune  de  Choisy-sur- 
Seine.  2374. 

Beauvais  (Oise  i.  Comité  de  salut  public. 
483. 

—  étape  d'officier  et  feuille  de  route  à 
destination  de  cette  ville,  2328. 

Beauvais  [de  Préau]  (Charles-Nicolas),  dé- 
puté de  Paris  à  la  Convention  nationale, 
1210,  1213. 

Beauvais  dans  les  fers,  hymne  du  citoyen 
Lelhyas,  1213. 

Beauvalet  (Jean),  marchand  de  vins  trai- 
teur, 1G39. 

Ueavette  (citoyen),  détenu  à  la  Bourbe, 
1170. 

Bec-d'Ambez,  nom  révolutionnaire  du 
département  de  la  Gironde,  Comité  de 
surveillance  révolutionnaire  du  dépar- 
tement, 1007. 

Bec-Hellouiu  (Eure),  dépôt  des  remontes, 
2231. 

B.  GARD  (Joseph-François),  membre  du  Co- 
mité de  surveillance  de  la  section  Popin- 
court,  1324. 

Bkchou-Darquin,  détenu  en  la  maison  d'ar- 
rêt de  Popiucourt,  1311. 
T.  X. 


Becuuf.ï  (citoyen),  Oiil. 

Beduin  ('Marguerite  Aubert,  dite),  lernme 
publique,  1837. 

Béer,  officier  municipal  de  Metz,  2301. 

Befi-ara  (Louis-François),  commissaire  de 
police  de  la  section  du  Mont-Blanc,  2234, 
2308,  2320. 

Beffrov  nE  Reignv  (Abel),  dit  le  Cousin 
Jacques,  littérateur  et  auteur  drama- 
tique, 082,  1062,  1334. 

—  (Louis-Etienne),  député  de  l'Aisne  ii  la 
Convention  nationale,  682. 

Béfort  (citoyen),  suspect,  031,  770,  1022. 
Begassex  du  Uûx,  rue  de  Mézières,  1464. 
Begat  (Pierre),  invalide  pensionné,  1191. 
Belfort,     négociants    commissionnaires, 

1377. 
Belges    (Adresse   aux),    par   Anacharsis 

Cloots,  2493. 

—  (Comité  des),  2013,  2017. 

—  (Andrél,  membre  de  l'Assemblée  des), 
1308. 

Belgique,  commissaire,  2013. 

—  commissaire  ordonnateur  en  chef,  2271, 
2273,  2279,  2291,  2.303,  2321. 

—  commissaires  du  Conseil  exécutif,  2339. 

—  consul  d'Espagne  à  Ostende,  2273. 

—  dépêches  envoyées  par  l)umouriez,438. 

—  garde  magasin,  1637. 

—  mission  deProly  et  Pereyra,  2423,  2632. 

—  pays  d'origine  de  Cloots,  2300. 

—  prêtre,  2013. 

—  retraite  des  troupes  françaises,  2233, 
2271,  2272,  2321,  2431. 

—  révululion  (première),  2430. 

—  traitement  infligé  aux  volontaires  par 
Dumouriez,  2612. 

BEi.r.oDER  (Mélanie  Legra.nd- Bkauvillier, 
femme),  1313,  1326,  1334,  1330,  1397, 
1807. 

Beli^- (citoyen  I,  délateur,  1908. 

Beliiomme  (Jacques),  directeur  d'une  mai- 
son de  santé,  C39,  971,  1306;  (détention 
de  Delessert,  banquier,  chez),  1306;  (dé- 
tention de  Giambouce,  banquier,  chez), 
1312;  (détention  de  Sabatier  et  Desprès 
chez),  1329. 

Béliers,  siispecl,  1330. 

Bellechasse  (magasin  de),  1972. 

Belleda.me  (Joséphine),  fille  de  comptoir 
chez  un  épicier,  2326. 

Bellenger  (citoyen),  1694. 
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Relletille   Marie\  femme  de  Delvincourt, 

•'iiiisrrt'  n^nli"',  l'ilil . 
Bel!eville-la-Montagne,  Comité  de  sur- 

veillanci'    révulutioiiiiaire,    320,    2143; 

—  domicile  de  Uelaire,  lol3. 

—  municipalité.  310,  320.  r.86,  2t43. 
Hellial'.   vétéran   soigné    à    l'Hospice    de 

l'Humanité,  ir>74. 
Belval,  suspect  d'émigration,  1629. 
Belvii.lf.  (citoyen)  correspondant  du  cons- 
pirateur Proly,  2444. 
Hklzl'.nxe     (Louis- Antonin,     comte     de), 

948. 
Henauebs,  ancien  procureur  au  Parlement 

de  Toulouse,  ri7"i. 
Bénard,  imprimeur  à   P;iris,   1918,    1963, 

19;2,  1983-198;.. 
Bénédictins  (maison  d'arrêt  des),  1646. 
Bénit  (l'abbé),  ex-curé  de  Presles,  469. 
Benoistou  Benoit,  ami  de  l'roly,  777.2JIO. 

2414,2423,  2431. 
BenoIt,  citoyen   su.^pect  de   la  section  du 

Mont-Kliiiic,  1348,  1377. 

—  commandant  de  la  garde  nationale  de 
Chalon-sur-Saône,  1408. 

—  commissaire  du  Conseil  général  de  la 
Commune.  24. 

—  (Louis  Cattin,  dit),  sous-lieuli'ii.iiil  au 
103'  régiment,  1687. 

Bentabolk  (Pierre),  député  du  Bas-Bhin  à 
la  Convention  nationale,  2'fi.i,  2i30, 
2449. 

BÉiiANi.En  (comtesse  de^,  6I>2. 

—  (vicomte  de),  6!i7. 

Rkmai'ii  (Jean),  ingénieur  géograplio,  em- 
ployé au  Dépùt  général  de  la  guerre, 
23  i9. 

—  observateur  de  police.  I2!'i3,  1264.  1274, 
1284. 

BEncKAL',  marchand  de  vins.  1281. 
Bkiiceon.  premier  cher  du  bureau  de  I  ii|ui- 

dation,  I9ri6. 
Berckem  (citoyen),  2;ill,  SMo. 
Bercy,  commune,  .308,  21 H2. 

—  conseil  général  de  In  r.imiiiunc,   222. 

—  pince  il'armes,  222. 

—  .Société  populaire.  ,108,  2182. 

—  suicide,  2009. 
BÉiip.Ni.Rii,  suspect,  l.'>40. 

liKiiF.riKii  (Jean-Krnii<;nis),  marchand  de 
tableaux,  b:ini|Uei'(iulier,  2327,  232M, 
2333. 


Beroaix,  aine,  procureur  syndic  du  dis- 
trict du  Faouet.  218. 

Beri.e,  procureur  gérant  de  l'union  des 
héritiers  Bliii,  ;i   Saint-Domingue,  910. 

—  (citoyen),  2t'>r)3. 

Behceh.  adjoint  aux  adjudanlsgénérauxde 
l'armée  révolutionnaire,  2a44. 

—  tenant  la  maison  garnie  du  Point  (tu 
Jour,  2033. 

Behgebat.  citoyen  de  la  section   de  .Marat. 

2.369. 
Behgeiikt  (citoyen),  1943. 
Heri.ehon.  em|iIoyé  dans  les  bureaux  du 

ministère  de  l'intérieur,  47r>. 
Bergues  (Nord),  commissaire  des  L'uerres. 

1606. 

—  district,  962.  1007. 

Beiilier  (Thomas),  député  de  la  C6te-d'Or 
à  la  Convention  nationale,  17ri6,  17ri7, 
1762 

Berlin  (Prusse).  liuliNiilu  uriginaire  de 
cette  ville,  107"i. 

Bernard  (Cléinenl-Kené),  membre  du  Co- 
mité révolutionnaire  de  la  section  des 
Droils-de-l'llomme.  2626. 

—  (François),  ex-huissier  priseur  au  Par- 
lement, 1310. 

—  (Jeanne-Antoine),  femme  deDesconibes, 
secrétaire  greffier  de  la  section  des  Oroits 
de  l'Homme,  2621,  2628. 

—  (Miclielle),  femme  Leroy,  marchand  de 
vins.  2276. 

—  capitaine  de  la  9"  coinpngiiie  de  la  sec- 
lion  de  lionne-Nouvelle.  239». 

—  ex-premier  huissier  du  Parlement  de 
Paris,  701,  1318,  1602,  1817. 

—  libraire,  rue  des  Sept-Voies.  1063. 

—  ex-secréliiire  du  prince  de  Salni-Salm, 
408. 

—  (citoyeni,  rue  de  Uirlielieu,  1172. 

—  (oitoyennei,  détenue  i\  Sainte-Pélagie, 
I34r..' 

—  (citoyenne), habilanl  rue Taillmut,  1:^16, 
msi,  i:.86,  l.V.lT. 

nernanlin  fondions  écclésiaslii|ues  abdi- 
cpiées  par  un  religieux^  339. 

Bernay  (Kurei,  disirict,  22ri|. 

BriiM  s,  secrétaire  de  la  Société  populaire 
dite  du  Bonni-t-llnuge  de  In  section  des 
Champs-Klysées,  ri06. 

Berny  iSeine  ,  visite  de  la  malle  île  Tou- 
louse h  la  poste,  96:i. 
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Berry,  garçon  de  bureau  du  Comité  de 
salut  public  du  Département,  108"). 

Bkrtaix  {Marie-Anne  Jourdain),  femme  de 
charge  à  Vaugirard,  1017,  1025,  1336, 
1366,  1376,  1388,  1683,  1826. 

Berteche,  suspect,  791. 

Bertels  (Louis-Charles-Félix  1,  notaire  à 
Paris,  13r,o,  2023. 

Bertemy  (citoyen),  détenu  à  Sainte-Pélagie, 
1270. 

BeRTH.^UT  de  L\  VlLLElRNOIS  iiliâs  Berthelot 
DE  LA  ViLLEUR.NOY,  ex-capitaine  de  cava- 
lerie, 1271,  1333. 

Bertheli.n  (femme),  compromise  dans  un 
commerce  d'objets  obscènes,  1697,  (702. 

Berthold,  nom  pris  par  Proly,  2444,  244o. 

Berthollet,  aîné  et  jeune,  huissiers  de  la 
Convention  nationale,  729. 

Berthomier  (Jean-Baptiste-Jacques-Philip- 
pe), imprimeur  de  la  section  des  Gravil- 
liers,  1739,  1740,  1743-1745,  1747,  1748, 
1730,  1731,  1753. 

Berthon  (citoyen),  suspect,  1372. 

Bertier,  marchand  de  vins,  1381. 

Bertier  Béti  (comte),  1989. 

—  garde  du  corps,  fils  du  précédent,  1989. 
Berïin  (Henri-Léonard-Jean-Baptiste),  an- 
cien ministre.  1278. 

—  homme  d'affaires  du  conseiller  Ygé  La 
Bletonniére,  1488,  1493. 

—  (madame), marchande  de  modes,  17,  32. 
Bertra.n,  agent  du  duc  de  Montmorency, 

1681. 

—  (citoyen),  détenu  aux  Madelonnettes, 
1386. 

—  (Louise),  veuve  Gas,  1484. 

Bertrand  (l'abbé  Henri-Grégoire),  conseil- 
ler au  Grand  Conseil,  1346. 

—  commissaire  des  guerres,  1855. 

—  officier  au  régiment  Boyal- Champa- 
gne, fils  du  précédent,  1835. 

—  maire  de  Clichy,  2142. 

—  marchand  à  Saint-Ulphace,  1600. 

—  citoyen  de  la  section  de  la  Fontaiiie- 
de-Grenelle,  1800,  1933. 

—  prétendu  agent  du  pouvoir  exécutif,  1911. 
Bertrand  et  Langlois  n  leurs  concitoyens  des 

déparlements  méridionaux,  libelle,  1911. 
Bertra.nd  de  MOLLEViLLE(Antoine-Erançois), 

ancien  ministre  de  la  marine,  1346. 
Bery,  colporteur,  1343. 

—  (J.-J.),  religieux  sécularisé,  325. 


Besançon  (Doubs),  chanoine,  966. 

—  iTuh  des  femmes  (suppression  du),  2634. 

—  comité  de  surveillance,  1975,  1983. 

—  commandant  (marquis  de  Touloiigeoni, 
1325. 

—  convois  d'artillerie,  596,  748. 

—  habitants,  2634. 

—  lieu  <le  naissance  de  Descombes,  com- 
missaire pour  l'approvisionnement  de 
Paris,  2353,  2642. 

— •  lieu  d'origine  de  Momoro,  administra- 
teur du  Département  de  Paris,  2373. 

—  Parlement  (avocat  général  au),  2026  ; 
(conseiller  au),  1296,  2026. 

—  Société  populaire,  2633. 

Besançon  (Marie-Agathe),  femme  d'.\ndré- 
Antoine  Girardot,  citoyen  de  la  section 
de  Brutus,  932. 

Besançon  (marquise  de),  1677. 

Bétail  pour  l'approvisionnement  de  Paris, 
1801. 

Bethelni  (citoyenne  Vuffet,  veuvei,  1336. 

Beths,  négociant  de  Gand,  2013. 

Betremieux,  inspecteur  de  Police,  372,  2661 , 
2665. 

Betterave  (vin  coloré  avec  de  la),  1649. 

Bel'rnonville  (Pierre  de  Riel  de),  général, 
ministre  de  la  guerre,  583. 

Beurre  (abandon  à  la  Villette  de),  1007; 
(accaparement  et  revente  du),  1864.  1872; 
(excitation  au  pillage  des  voitures  del, 
1929;  (vente  ou  distribution  dans  le  jar- 
din des  Cordeliers  de),  2276;  fourni  au 
Temple,  41. 

Béville,  commissaire  de  la  commune  de 
Gentilly,  317. 

Beyerlé  (Jean-Pierre-Louis),  commissaire 
général  des  Monnaies,  742. 

—  jeune,  premier  commis  de  l'administra- 
tion des  Monnaies,  frère  du  précédent, 
742. 

Beysser  (Jean-Michel),  général  de  brigade 
à  l'armée  de  l'Ouest,  877,  880. 

—  médecin,  détenu  à  l'Abbaye,  2518. 
Bezancy  (citoyenne),  femme  Mezeray,  1449. 
Bezard  (François-Siméon),  député  de  l'Oise 

à  la  Convention  nationale,  1705,  1769, 
2035,  2085-2087,  2090-2092,  2094,  2000- 
2098. 

—  (Jacques),  banquier,  1288,  156'>. 
Bible  de  Gutemberg,  2484. 
Bibliothèque  du  prince  de  Condé,  687. 
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Ribliollièquc  de  Desvoyes,  secrétaire  de 
rex-niinislre  Berlin,  1280. 

—  lies  Jacobins  Saint-Honoré  iSociélé  fra- 
ternelle des  deux  sexes  siégeant  dans  In), 
2129. 

—  n.itionale  (Cliamfort,  liibliiitliéc;iire  do 
la),  lo73;  (don  patriotique  d'un  employé 
de  la\  290;  (Girey-Dupré,  sous-garde  des 
manuscrils  à  la),  878,  879,  881. 

Itibliothèques   nationales   (employé    aux), 

I20H. 
Bicëtre.  adminislrateursde  la  maison,  4s:). 

—  commiss.iires  y  envoyés,  ISOij. 

—  détention  de  Lucas,  épicier  détaillant, 
I.IO.ï;  détention  de  Mu.squinet,  dit  l.a- 
pagne,  039. 

—  (division  entre  la  lommiinc  de  Gcntilly 
et),  783. 

—  incarcération  du  citoyen  Morel,  de  la 
seclion  du  Bonnel-Houge,  IG3.3. 

—  internement  d'Ossi'lin,  député,  2297. 

—  patrouilles  sur  le  chemin  de  Paris, 
9:i2. 

—  Iransfèrement  du  curé  Legrand,  ilétenu 
aux  .Madclonneltes.  771. 

—  volontaire  y  traité  d'une  maladie  de 
peau,  979. 

Bh>khsi\.nn  (Jacques),  hani|uier.  i:i»:'>,  I8t)!i, 

ISSO,  1900. 
Itidel  de  basane  ronge  fourni  a  .Marie-.\n- 

toinelte,  8V. 
BiF.ssE,  valet  de  chambre  de  .M.  de  Jiiigné, 

archevêque  de  l'aris,  609,  017,  1319. 

—  (ciloyenne),  veuve  Lccouteux,  1370. 
BiKSTAi,  secrélaire-greflier  du  Comité  civil 

de  la  section  de  la  Itéunion,  201;». 
Biëvre  moulin  de  l'IlApilal  sur  la  rivière 

de),  2020. 
Biëvres    (Seine-cl-Oisp),  habitant    tie    l.i 

commanc,  I83>. 

—  habitation  rie  l.oriniier  de  Cliamilly, 
père,  1093. 

Bii;kot  (Claude)  mercier,  2238. 

BioMiN,  ancien  secrétaire  du  procureur 
général  FIcury.  1801. 

lliiiOT  nr  PiiKAiiiNKi-  jKélix-Julien-Jcan),  dé- 
puté de  l'uris  à  l'Assemblée  législative, 
1901. 

lliooi'iiK,  cordonnier  à  Bondy,  701.  710. 

Bijoulirrie  (conimerrc  de;,  10O7. 

Bijoux  d  Olympe  dé  Congés  nu  .Mont  de- 
l'iéié,  840;  enfouis  aux  Inrurnblcs  (rc- 


clierclie  de),  1942;  enfouis  chcj!  Amonin, 
payeur  des  rentes,  1014;  saisis  chez  le 
duc  de  Co.ssé  à  .Moussy,  794. 

BiLiiKX,  dit  LA  Breteche.  1368. 

Billard  (honneur  respectif  de  deux  com- 
munes joué  au),  1644. 

BiLLAiin  (François),  marchand  de  vins,  1819. 

Bn.LAntioN  (Louis),  marchand  de  vins,  1689. 

ItiiXALn-VARF.NNE  (Jncques-NicoUs',  mem- 
bre du  Comité  de  salut  public,  L'iO,  l.">7. 
1182.  2210.  2410,  2437,  2r.2l. 

BiLLAi'DEL  (Jean -Nicolas),  instituteur  à 
Vincennes,  1787. 

BiU-AiT  (François-Germain),  officier  de 
gendarmerie  à  Passy.  240">. 

Billet  dans  un  d'illet  remis  à  Marie-Antoi- 
nette, 88,  90,  104.  113.  140.  147. 

Billets  remis  par  Johert,  officier  munici- 
pal, a  .M.irie-.Vntoinelle,  121. 

—  de  la  b.inque  d'Angleterre  (contrefaçon 
des).  24:;i. 

—  de  faveur  (directeurs  et  acteurs  remlus 
responsables  des),  1480. 

—  d'hôpitaux  (faux),  ll.'ii. 

Billion,  chef  du   fédéralisme   dans  l'Ain, 

1647.  1811. 
Bii.LV  I citoyen',  notable,  2:i06. 
Iti.NET  iJean-François),  au  service  de  Bioche, 

père,  rue  Saint-.Vndré-des-.Vrts,  2r>33. 
BiNoT,  tonnelier  et  marchand  de  vins,  044, 

i:'.90. 
BioniE,  fils  (Charles-Jean-Baplisle  ,  artiste 

à  Paris,  2531. 

—  père,  commerçant,  2'i33. 

BiRoN-  (Armand-Louis  de  Contait,  duc  de), 
général  de  l'armée  d'Italie,  3r.O.  22:i2: 
(aide  de  camp  «lu  général),  008. 

BisKT.  procureur  de  la  commune  de  Ton- 
nerre, 1902 

Bi~>v  (citoyennes,,  mère  et  lille,  719 

lliiAi  m'  l'aul-Jérémie).  huinanislc,  cl  Ma- 
rie Louise  Joi'iii>\iN,  sa  femme.  ■>03. 

ItizvRii,  suspect,  190;). 

Bi/.i.i,  auteur  d'une  pièce  sur  l.i  prise  de 
Toulon,  1220 

BlaumiI),  citoyen  suspect,  1420 

Blaisf.l  iiK  L\  Nki  viLLK  ( Anioini'-Josepli 
du),  ex-lieuleiianl  général  des  années, 
I4:;3. 

BIAme  infligé  a  Amnr,  nii>mbre  du  Comité 
de  srtreté  générale,  ISOO;  au  commis- 
saire  de  police  de  la  seclion  di-  Popin- 
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fifil 


rourt,  1870;  aux  rédacteurs  de  la  f>i(i7/e 

(lu  salut  public,  344. 
Blanc,  bourgeois  de  Fribourg,  1642. 
Bl.\nchard   (.\ntoine),  secrélaire    en    chef 

du  Comité  de  la  guerre,  1970. 

—  (Antoine-Joseph),  capitaine  au  102«  ré- 
giment d'infanterie,  1953. 

—  (Henry-Catherine)  concierge  de  la  mai- 
son d'arrêt  de  Picpus,  2282. 

—  (Paulin'i,  tonnelier,  homme  de  con- 
fiance de  Desfleux,  marchand  de  vins 
de  Bordeaux,  2460,  2469. 

— •  (Pierre),  commissaire  ordonnateur  à 
Mayence,  780. 

—  apothicaire  du  Temple,  .■12. 

—  suspect,  598. 

—  (veuve),  2382. 

BL4NCHELANDB  (Louis-Philibert  RouxEL  de), 
gouverneur  des  îles  de  Saint-Domingue, 
913. 

Blanchissage  du  linge  de  Marie -Antoi- 
nette, 8,  3i,  43,  53,  33,  66,  84. 

Blanchisseurs  l'pain  saisi  à  la  barrière  du 
Roule  dans  des  voitures  de),  476. 

Blanchisseuses  tolérées  dans  les  armées 
(nombre  réglementaire  de),  2233. 

Blaoue,  défenseur  officieux,  2317. 

Blandy  (Seine-et-Marne',  individu  origi 
naire  de  cette  localité,  1892. 

Blavette  'Alexandre- Athanase  Clément 
de),  ex^conseiller  au  Parlement  de  Pa- 
ris, 712. 

Blé  (incendie  à  Longjumeau  d'une  meule 
de),  1039;  (prélèvement  dans  le  district 
des  Andelys  de),  322;  (prétendue  abon- 
dance de)  à  Paris,  2360;  destiné  à  Paris 
(arrestation  en  route  de),  317. 

BlérancourtI  Aisne),  cures  du  canton,  483 

—  notaire,  48.'i. 

Bléhu,  citoyen  de  Gentilly,  1631,  1644. 

Blés  (magasins  de  Provins  remplis  de), 
2380;  (maraudeurs  coupant  pour  la 
nourriture  des  lapins  les),  1976,  2022; 
(moulure  des),  2373,  2585;  accordés  à  la 
commune  de  Passy  (payement  des),  2399; 
achetés  à  Provins  pour  le  district  de 
Bar-sur-Seine,  2569;  délivrés  à  la  com- 
mune de  Sens  à  cause  du  passage  des 
.Mayençais,  2570;  réquisitionnés  dans  le 
département  de  Seine-et-Marne  pour 
Paris,  2.5.59,  2568. 

Blessé  (officier  prussien  déserteur),  2301; 


à  Montargis  par  le  peuple  i Manuel),  431- 
437. 

Blessée  lors  de  l'affaire  du  Champ  de 
.Mars  (blanchisseuse),  413. 

Blessés  (abus  résultant  de  l'exhibition  de 
faux  militaires),  1134;  (maison  de  jeu 
fréquentée  par  des  soldais),  1964;  (pré- 
sence à  Paris  de  volontaires),  748;  éten- 
dus sur  la  paille  dans  les  rues  (poursuites 
contre  les  faux),  1963,  1965;  sortant  des 
hôpitaux  militaires  (absence  indéfinie 
des),  1643. 

Blessure  d'Olympe  de  Gouges  par  suile 
d'une  chute,  823,  831. 

Blessures  (défenseurs  de  la  République 
couverts  de),  2118. 

Blet  (citoyen),  suspect,  1694. 

Blétry,  négociant  commissionnaire  à  Bel- 
fort,  1377. 

Blin  (héritiers)  à  Saint-Domingue,  910. 

Blois,  indignation  y  provoquée  par  la  dé- 
couverte de  la  conspiration  d'Hébert, 
2032. 

Blond,  marchand  mercier,  de  la  section 
du  Muséum,  1361. 

Blondeau  (Pierre),  gendarme  à  cheval,  2299. 

Blondel  (Jean),  avocat,  détenu  à  Saint- 
Lazare,  1633. 

Blondin  (Nicolas  Mousson,  dit),  domestique 
de  B^illy,  421. 

Blot,  journalier  à  Saint-Llphace,  1609. 

Ro  (Jean-Baptiste-Jérôme),  député  de  l'A- 
veyron  à  la  Convention  nationale,  1812. 

BoGHAiiT  DE  Saron  (Jeau-Baptiste-Gaspardj, 
premier  président  du  Parlement  de  Pa- 
ris, 1513. 

Bdchaux,  concierge  de  Sainte-Pélagie, 2302. 

BocQCET  (citoyenne),  1451, 1462, 1513, 1526. 

BiiDsoN  (Joseph),  membre  du  Conseil  gé- 
néral de  la  Commune,  40. 

BoDTiN  (veuve),  habitant  à  Paris,  957. 

Boileau,  épicier,  1384. 

BoiLLOD,  négociant,  989. 

Bois  de  chaulfage  (accaparement  à  Passy 
de),  492;  (arrestation  à  la  barrière  de 
Belleville  de  2  voies  de),  510:  (arresta- 
tion de  commissaires  allant  à  la  provi- 
sion de),  1439;  (bons  des  Comités  révo- 
lutionnaires pour  la  délivrance  du), 784; 
(dépôt  h  l'Ile  Louviers  de),  1463;  pour 
la  préparation  du  salpêtre  (emploi  de), 
ICi.iis;    inteidiction  de  la  sortie  par  les 
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barrières  dul,  518,  530.  5:W,  6l'.t,  10:7; 
(ouvriers  employés  à  rapprovisionne- 
mont  de  Paris  en),  2619;  des  corps  de 
garde  (payement  du),  590;  (transport 
onéreux  du\  1434;  se  trouvant  dans  les 
maisons  des  suspects  (vente  publique 
du),  iSil,  i553. 

Bois  de  marine  (fournisseur  des),  1900. 

BoisKEiiNiKH  (François  Gu.ot-),  ex-grand  vi- 
caire et  chanoine  de  Sens,  1852. 

Bois-Choli.et,  ex-grand  vicaire  de  l'évêque 
de  Nantes,  2025. 

BoisciiiT,  membre  du  Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  Le  Peletier,  1371, 
1944. 

BoisDENESiETz  [Citoyenne'),  1107,  1335. 

Bois-Gi'YO.N  (<",abriel-.Nicolas-François),  ad- 
judant général  aux  armées  des  Cotes  de 
Brest.  877,  880,  882-885. 

BoisMAH.KT,  agent  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, 1128,  1590,  2001,  2004,  200t>. 

Boiss.^Y  (citoyen),  commissaire  de  Tarmée 
révolutionnaire    à    Lyon,    2236,    2259, 

22i;o. 

Boissettes  (.Seine-et-Marne),  résidence 
de  la  citoyenne  Langeron,  1417. 

Boisso.N  (citoyen),  propriétaire  de  litres 
se  trouvant  dans  les  papiers  de  Julien 
de  Toulouse,  lti52. 

Boissy-sous-la-Montagne,  luim  révolu- 
tionnaire de  Itoissy  -  sous  -  Saint  -  Yon 
(Seinc-et-Oise),  maison  de  campagne  de 
Bernard,  ex-huissier  du  Parlement,  1345, 
I5N6. 

Boissy-sous-Saint-Yon  (Seine-et-Oise), 
résidem  I-  de-  lli-rnard,  ex-premier  hui.s- 
sier  du  Parlement,  704. 

Boite  à  pélilions,  placée  à  la  porte  du  ('."- 
mité  de  srtrelé  (.'énérnie,  t>03. 

—  d'ivoirr  avec  mimir,  à  Marie-Antoi- 
nette, 119;  d'or  donnée  ,iu  libraire  Tou- 
lan  par  .Marie-Antoinette,  143. 

BoiTKL  (citoyen),  suspect,  1076,  1143. 
Bolles  garnies  en  or  (.«aisic  de),  1240. 
11(11  iTK  i)K  Bir.iiKMO.NT,  suspect.  7119. 
BoLAiin,  jeune,  <i/i(i.'i  BvrLAiin,  parrumeiir, 

1316. 
Boui-Miii  iBenoll),  employé  h  la  Trésorerie 

nalionnie,  2439. 

—  (François), ancien  domeslique,  faisant  le 
nornnierce  des  taldeaux,  •.'Hl')-2419,  2i29, 
2431,   2433-2i35,  2i3«,  2U0.  2i5l.  2154. 


BoNvKONT.  ex-grand  vicaire   de  Toulouse, 

l'.iS'.'. 
Bondy  (Seine),  habitant.  701. 

—  maison  de  campagne  de  .M°"  de  Crussol- 
dAmboise,  336.  337,  576. 

Bo.NE.NF.\jsT  (citoyenne),  1994. 

BoxF.vNT     (.\ngélique  -  Catherine     Boirrv, 

femme\    femme    de    chambre    de    .M"* 

clHervilly.  1293,  1329. 
Bii.MK>M>iE,  détenu  à  Sainte-Pélagie,  2285, 

228S.  2305. 
BoNJOUH   (Paul),  adjoint  au  ministre  de  la 

marine,  1407,  1460. 

—  neveu,  employé  dans  radministration 
de  la  marine,  1407. 

—  commissaire  du  Comité  de  sùrelé  gé- 
nérale, 1559.  1860.  2021. 

Box.NEc.tHRÏîiiE  (liuillaumc  de),  directeur  au 
ministère  des  .Alfaires  étrangères,  IVtS. 
BoNNKT  (Claude  ,  miroitier,  2342. 

—  dénonciateur,  1293. 

Bonnet  rouge  pour  Louis  XVII  (achat  de). 
44;  (femmes  révolutionnaires  voidanl 
imposer  à  toutes  les  femmes  le),  640. 
641,  643. 

—  (le  la  liberté  (juges  du  Tribunal  du 
2*  arrondissement  portant  le),  2159. 

fioiincftlc  la  Lilicrtc  (enseigne  du).  2509. 

BoN.NETAT  (citoyen),  détenu  dans  la  maison 
La  Rive,  rue  Sainl-ltoniiniiiue,  1406. 

Bonnets  à  poil  surmontés  d'écarlate  (qui- 
dams porteurs  de),  2V0i. 

—  des  grenadiers  de  la  Convention  (peuple 
délestant  les'.  1794. 

—  de  linon  fournis  a  M.irie-.Xntoinelle. 
17,  34,  55. 

Bonneuil-sur-Marne  (Seine^  Comité  de 
surv.ijiani  e,  |si.:i.  IN69,  1993, 2(MI2, 2007. 

—  maison  du  m.mpiis  de  Scnonne,  |m:io, 
18.36,  1894 

BoNNK.riL   ^Aiiilré-I^harles-Louis    Ciimie.nat 

de),  président   au    Parlemi'iil   de   Paris, 

2001 . 
BoNNK>  \L  (.Vndré,   vicomte   de),  niarérhnl 

de  camp,  n2N,  ||12I. 
BoNMRviK,  brigadier  de  gendarmerie,  22U. 
BoxNRvii.i.r  (François),  imprimeur  en  taille 

douce,  23HI. 

—  .Mc(das  de),  publirisle.  1258,  1261. 

—  peinire,  2250. 

—  ancien  secrétaire  de  Balninvdiiers.  lo36. 
lto>MÈnr.s    (Alexnndre-Jules-llenoil    de). 
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homme  de  loi,  agent  du  comte  d'Artois, 

1960. 
BoN.MsSAHT,  président  de  la  Société  popu- 
laire de  Moret,  1214. 
BoNNOT  (Jean-Baptiste),  officier  municipal 

de  Versailles,  2420. 
Bon    Pasteur,    magasin    d'habillement    et 

d'équipement  des  armées,  949,  1234. 
Bons  de  papier  émis  par  les  limonadiers 

et  marchands,  487,  488. 
BONTEMPS,  commissaire   de  la  section   des 

Gravilliers,  "J064. 

—  secrétaire-commis  du  Comité  de  sûreté 
générale,  1341,  164'2,  16o5,  1657,  1672, 
1680,  1806. 

Bordeaux  (Girondel,  cavalerie  contre- 
révolutionnaire,  1600. 

—  clerc  de  notaire,  894,  895,  902. 

—  Club  national,  1600. 

—  cocarde  y  prise  par  Pereyra,  2509. 

—  discordes  intestines,  2230. 
■ —  (entrepôt  de  vins  de),  421. 

—  forces  départementales  envoyées  à  Pa- 
ris, 457. 

—  individus  originaires  de  cette  ville, 
2029,  2468. 

—  marchand  de  vins,  2468,  2469 

—  mission  secrète  de  membres  du  Comité 
révolutionnaire  parisien  de  la  section 
de  l'Unité,  1116. 

—  Parlement  (président  au),  1606. 

—  prisons,  877. 

—  représentants  en  mission,  877.  878,  895. 

—  suspects  en  arrivant,  1867. 

—  vins  envoyés  à  l'archevêque  de  Paris, 
528,  533. 

BoKDE.^LX  (citoyenne),  2441. 
BoREL  (Jacques-Jean),  sous-lieutenant  d'ar- 
tillerie de  l'armée  révolutionnaire,  2547. 

—  négociant,  1906. 

BoREZ,  alins  B.^urez  (Maurice),  ancien  do- 
mestique, 1662,  1667,  1673,  1807. 

Bosc  [u'Antie]  (Louis-Augustin-Guiilaume), 
tuteur  de  la  fille  du  ministre  Roland, 
392,  404,  405. 

BnscARY  iJeaci-Mariej,  banquier,  adminis- 
trateur de  la  Caisse  d'escompte,  1887. 

—  DE  ViLLEPL.viNE  (Jean),  agent  de  change, 
ex-commandant  du  bataillon  des  Filles- 
Saint-Thomas,  1887. 

Bosquet,  secrétaire-commis  du  Comité  de 
sûreté  générale.  1380,  1612,  1654. 


BossET,  archiviste  de  la  Société  des  Jaco- 
bins, 617. 

Bossu,  ingénieur,  1102. 

BoiARD,  marchand  de  vins,  475. 

Botot  du  Mesnil  (Jacques-Marie),  lieute- 
nant-colonel de  la  gendarmerie  près  les 
tribunaux,  88,  90,  94,  173,  2106,  2212, 
2232,  2237,  2244. 

Boiz,  membre  du  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  des  Marchés,  124. 

BouBOx,  membre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  la  Montagne,  1708. 

Bouche  (Charles),  libraire.  Maison  Egalité, 
1480. 

Boucher  fAthanase-Jean),  commissaire  de 
la  Comptabilité,  421. 

—  (.iugustin-Joseph),  huissier-audiencier 
du  Tribunal  révolutionnaire,  167. 

—  (Jean -Louis),  citoyen  de  Paris,  rue 
Saint-Lazare,  2536. 

—  (Pierre),  agent  de  change,  2418,  2421- 
2423,  2430. 

—  habitant  de  Farcy,  408. 

—  lisez  DuBOUCHET,  représentant  du  peu- 
ple, 416. 

—  rr.\uvERi,NE,  commandant  du  1"'  ba- 
taillon de  la  5=  légion  de  la  garde  na- 
tionale, 1623,  1636. 

Le(;r.\nd  (Charlotte-Radegonde^  sœur 

de  Jean-Louis  Boucher,  2536. 

—  -René  (Antoine  -  René),  membre  du 
Conseil  général  de  la  Commune,  5. 

Boucheries  des  armées  (vaches  pleines 
abattues  dans  les),  2233. 

BoucHEROLLE,  chevalier  de  Saint -Louis, 
1162,  1163,  1271,  1282,  1414. 

Bouchers  (abus  dans  la  distribution  de  la 
viande  commis  par  les),  1639;  (bonnes 
républicaines  chargées  de  la  police  aux 
portes  des),  1794;  (réglementation  delà 
vente  des  suifs  par  les),  1026;  (répri- 
mande du  Comité  de  salut  public  du 
Département  aux),  1673,  1689;  (vente 
clandestine  de  viande  par  les),  1673, 
1675.  1676,  1683,   1684. 

Bouches -du -Rhin  département  des), 
2t80,  2V86. 

Bouches-du-Rhône  (département  des 
liijuches-du-lUiin  pour  faire  pendant  à 
celui  des),  2486;  (Barbaroux,  député 
des),  367;  (Lauze-Deperret,  député  des), 
362. 
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BorciiEsEiCBE  (Jean-Baplisle).  mailre  de 
pension,  place  de  l"Eslrapade,  1360. 

BoicBET  (Jean-Baptiste),  membre  du  Co- 
railé  révolutionnaire  de  Passy,  2408. 

—  ex-chevalier  de  .Saint-Louis,  1057. 
Bouchot,  suspect.  1085.  1090. 
BoucHOTTE    (Jeaii-Baplisle-?«oêl),    ministre 

de    la   guerre,  22H>.   2237,   2307.   2310, 

2321,  2325,  2329,  2338,  2556. 
BofDEViLLE  (citoyen).  suspecL  2001. 
BoL'DGOusT    (Jean-Honoré),    secrétaire    du 

Comité  de  surveillance  de  Passy,  2403, 

2408. 

—  membre  du  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  du  .Mail,  562,  1627. 

BOL-iiOT,  agent  de  M""  de  Lauraguais,  1012. 
BofDBV  DE  Charchi.ssac,  cx-noble,  2020. 
Boues  de  Paris  (dépôt  sur  les  routes  des), 

602. 
BovÉ,  gendarme  du  déparlemenl  du  Gers. 

1000. 
BoiFF.KBT,   ex-grenadier  du   bataillon   des 

Petits-Pères,  966. 
FloiFFÉ-BE.'MREii.MiD  (citoycn),  1397. 
Bmi;oN    (Charles  ,    ex-procureur    général 

syndic  du  (Calvados,  1464. 
BoriLi-K  (aide  de  camp  démissionnaire  du 

marquis  de),  1061. 
BoiiLLEBOT  (riloyeiine),  suspecte,  1921. 
Bouillon    rafraicliissaiit    fourni    à    .Mnrie- 

Anloinclle,  85. 
BoriN,  gendarme  des  tribunaux,  2321. 
BiULAiNviLLiEtts  f Annc-dabricl-llenri   IlEri- 

.VAnii    de   Boilai.willieh.s,  marquis  de  , 

1451,  1493,  1513,  1572,  1.587,  1591. 
Boila\(;kr   (Servais-Baudoin),  général    de 

brigade,    commandant    en    second    de 

l'armée  révolutionnaire,  2201, 22t'i9, 2283, 

2285,   228l«i.   2295,   2304,   2329;  membre 

du   Comité    de   salut   publii'   dn    Dépni- 

lement.  1997. 

—  principal  employé  de  la  maison  d'hor- 
logerie Brégui'l,  1796. 

—  membre  du  ("cimilé  de  sui'veillance  de 
Vaugirar.l,  I0|7,  1025,  I8N5. 

—  secrétaire  général  de  la  .'Société  des 
llimimes  révolulionnalrcs  du  10  noilt, 
2165. 

—  sccrétnire-grenior  de  la  municipalité 
d'Issy-l'l'nion,  loSîi,  1047,  1064.  10H5, 
1090,  1098. 

Boulangers  (atlroupcmenl.s aux  porlestics). 


476,  493,  510,  515,  518,  530,  536.  1872; 
(bruits  de  disette  répandus  aux  portes 
desi,565:  (défenses  de  faire  des  petits  pains 
de  luxe  aux).  607;  (enrichissement  des). 
2564;  (farines  achetées  aux  fermiers  par 
les),  2561;  (malheurs  se  produisant  aux 
pi)rles  des),  617. 

Bon.ANT    citoyenne),  1547.  1566,  1667. 

1!mil.\rii    .Marlin-Sylveslre),  libraire,  1291. 

U'n  L\v,  chirurgieii-major  de  l'hopita!  mi- 
litaire de  Franciade,  1072,  1076. 

BoiLAY  (président  du).  1339. 

Boulevard  Montmartre,  2015,  2254,  2267. 
2268.  2281,  2294. 

—  Poissonnière,  SS6-888.  891. 

—  de  la  Porte  Saint-Antoine,  510,  1397. 

—  du  Temple,  1468,  1513.  1534,  1541, 
1597,  2000,  2224. 

BoiLLET,  auteur  d'un  busle  de  .Michel  l.e 
Peletier.  15(il. 

—  membre  du  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  de  Cuillaume-Tell,  1653. 

Bon.uiNi.NE  (Jean-Baptisle),  ex-fermier  gé- 
néral. 1043. 

—  (Catherine -Jeanne  Tavebmeb,  dame), 
528.  533,  535.  692. 

Boulogne-8ur-Mer  (Pas-dc-C.alais),  con- 
seil iii'iur.il  de  la  commune,  238,  1603. 

—  iiuiividu  orjuiuaire  de  celle  ville,  1193. 
Boulogrnesur-Seine  (Seine).   Comité   de 

■  surveillance,  1173,  1227,  1919. 

—  conseil  général  de  la  commune,  322. 

—  commissaire  aux  accaparemeiils.  1919. 

—  commune,  4H3,  1090. 

—  habitants,  483. 

—  perquisitions,  1910,  1919,  19.33. 

—  résidence  de  la  comtesse  de  .Narbonne, 
475,  483, 

B«>i'(,n  El,  commissaire  de  la  section  de  la 

Mai>-<>n  (lommuue,  206(». 
Bouqueval  (Seine-el-(ii»e,  c"  d'Ecouenl, 

curé,  1061. 

—  domicde  du  marijuis  de  Crussol,  KHil. 
Boi'i.ii'iK.i(  ((iabriel),  député  de  In  Ourdogne 

à  la  Ciunenlioii  nalimiali-,  2317. 

|liit'uri<(Vii.i.F:,  suspei  l,  791. 

Boi  iitiAir.  commandant  en  chef  de  la  sec- 
tion armée  îles  Quin'.e- VingUt,  1976. 

Bourbe  (concierge  de  la  maison  d'arrél  de 
la).  1455.  1521:  détention  de  Beavelle. 
1170;  détention  de  Bruneau,  fonction - 
naiie  public,  132i'>;   délenlion  du  colo- 
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nel  Saint-Sernin,  1040;  traiteur  de  la 
maison  d'arrêt,  2407;  transfèrement  de 
Louvet-Dubois,  délenu  de  Saint-Lazare, 
1923,  2004;  visites  du  général  Ronsin  et 
de  Vincent,  228o. 

BoiiRBiER  (citoyen),  suspect.  1180. 

Bourbonne  -  les  -  Bains  (  Montcharvot , 
près  de),  985. 

Bourbons  émigrés  (mise  à  prix  des  tùles 
des),  61. 

BouRBOTïE  (Pierre),  député  de  l'Yonne  à  la 
Convention  nationale,  2354. 

BouRHEAux  (Gilbert),  curé  de  Vaugirard, 
569,  578,  1885. 

Bourdon  de  l'Oise  (François-Louis;,  secré- 
taire de  la  Convention,  1230,  1238,  2046, 
2229,  2276,  2285,  2288,  2290,  2314,  2334, 
2341,  2353. 

—  (Léonard),  député  du  Loiret  à  la  Con- 
vention nationale,  465. 

—  (citoyenne),  attachée  à  M.  d'Hervilly, 
1293. 

BouHÉE,  représentant  de  l'Ecole  nationale 
l'épublicaine  de  Nanterre,  2175. 

BouRET  (Hilarion  ■  François-Trophime),  ci- 
toyen de  la  sectio[i  du  Mont-Blanc, 
1636. 

Bourg,  ancien  orfèvre,  818. 

BouROATN  ( Denis- Guillaume  1,  administra- 
teur du  Département  de  Paris,  508. 

Bourganeuf  (Creuse),  Société  populaire, 
216. 

Bourgeois  (Charles),  père  de  l'Ingénieur 
Jean-Charles,  2541. 

—  (François-Joseph),  brasseur  à  Suresnes, 
475,  1547,  1549. 

—  (Jean-Charles),  ingénieur,  employé  dans 
les  bureaux  de  la  Guerre,  2276,  2343, 
2348,  2521,  2540-2542;  commissaire  du 
Club  des  Cordeliers,  1799. 

—  fournisseur  de  bretelles  et  de  havre- 
sacs,  645,  646. 

—  (citoyen),  détenu  à  l'Abbaye,  1054. 

—  suspect,  1917. 

Bourget  (le)  (Seine),  commune,  326. 
Bourg-l'Egalité,    nom    révolutionnaire 

de  liours-Ja-Ueine,  district,  1863. 
BdURGom  (Henry),  président  de  la  Société 

fraternelle  et  républicaine  de  Lazowski, 

2079. 
Bourguignon,  commis  du  Comité  de  sûreté 

générale.  1736. 


—  (Jean-Baptiste  Hortier,    dit),    cordon- 
.   nier,  675,  686,  70t,  716,  740,  1069. 

— •  (Jean  Thiboux,  dit),  postillon  de  la 
poste  aux  chevaux,  1128. 

Bovrnizet  (Jean-Etienne),  ex-procureur  de 
la  Prév.Ué  de  l'Hôtel,  1945. 

Bourrée  de  Cobberon  (Pierre-Daniel),  pré- 
sident au  Parlement  de  Paris,  1161. 

BouRiiiEa  (Mammès),  charretier,  2660. 

—  perruquier,  officier  de  la  garde  na- 
tionale de  Pontarlier,  442. 

Bourse  des  valeurs,  2431. 

Boursier,  citoyen  de  la  section  de  Bonne- 
Nouvelle,  2389. 

BouRTiBONNE  (citoyen),  suspeci,  1037. 

BouscAROT   suspect,  1989. 

BousiN,  secrétaire-commis  au  bureau  du 
contreseing,  312. 

Bousquet,  boucher  à  Paris,  1622. 

—  tailleur,  35. 

—  détenu  à  la  Force,  993,  1539. 

—  père  et  fils,  1159. 

BoussioN  (Pierre),  député  du  Lot-et-Ga- 
ronne à  la  Convention  nationale,  1795. 

BouTEiLLER  (citoyenne),  femme  d'un  émi- 
gré, 1692. 

BûUTET,  membre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  des  Champs-Elysées, 
2206. 

BouTiuoNNE,  employé  des  bureaux  do  la 
Guerre,  2312. 

BouTiN,  impliqué  dans  une  distribution  de 
faux  assignats,  568. 

Boutique  de  libraire  à  la  porte  de  la  Con- 
vention, 1709,  1712,  1717;  sous  les  ga- 
leries de  bois  au  Palais-Royal,  1714,  1715. 

Bouton  (.Antoine),  cordonnier  à  Claye-en- 
Brie,  188. 

Boutrais  (Marie  Houzic,  femme:,  détenue  à 
la  Force,  964. 

Boltr.w  (citoyen),  détenu,  1445. 

BouTROuE,  défenseur  officieux  du  ban- 
quier de  Kock,  2406. 

liouTTELiER,  président  de  la  Société  popu- 
laire de  Vaugirard,  2107. 

BouviLLiER  (Mélanie  Legr.\nd-),  femme  Bel- 
goder,  1513,  1526,  1534,  1556. 

BovE  (.\ntoine),  membre  du  Comité  révo- 
lutionnaire de  la  section  l'oissonnière, 
704. 

BovD,  banquier  anglais,  808.  2410,  2414, 
2423,  2431. 
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BoïÉ,  père  et  lîls,  banquiers  à  Paris,  2013. 
BoYER  (Jacques-Marie),  rédacteur  du  Jour- 
nal des  speclaclfs,  1486. 

—  (Pascal),  rédacteur  Je  la  Gazelle  iini- 
lerselle,  1531,  I6'.)2. 

—  rédacteur  du  Journal  les  Annales  de  la 
li-puhli(jue,  1480. 

HovEK  D'EfiLANaE,  avocat  général  au  Parle- 
mpnl  de  Besançon,  2026. 

—  <!.■  Nîmes,  1408. 

Brabant,  projet  d'invasion,  2498. 

—  liuul.Jes,  2420. 

Hrm.lk  (l)enisi,  procureur  de  la  commune 

de  Chàtenay-la-.Montagne,  1140. 
BiuNCAS  (Louis-Albert,  duc  de).  r)46. 

—  (Elisabeth-Pauline  de  (ja.nd  d'I.*E.\GHiEN, 
durbesse    di'),    m.iilressH    iIp    ('alonne. 

Branche  du  Pont  de  Saint-Maur  il.ai 
(Seinei,  Comité  de  surveillance,  l'.ti. 

—  commune,  792. 

ItRASsAiiii,  domestique  du  citoyen  d'Iler- 
villy,  745. 

Brasserie  de  Kallois,  Egré  et  C«  à  Suresnos, 
475,  478,  483,  487.  609,  646,  fio3,  1032. 

Brasseries  de  Paris  (réquisition  pour  l'ap- 
provisionnement de),  660. 

Brasseurs  contre-révolutionnaires  à  Su- 
resnes  (arrestation  de),  475,  478,  483, 
487,  1314. 

Brait,  agent  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, 552,  581,714,  2535. 

Hraves  des  sections,  appellation  méprisante, 
895. 

Bravet  (Charles),  juge  au  Tribunal  révn- 
lutionnaire,  2273,  2327.  2!>3it,  2657. 

Bray  (Seiiic-et-Marnc|,  grenier  d'abnn- 
dancp,  2605,  2619. 

—  transport  de  grains  et  farines,  2.574, 
2596. 

BHKAnii  (Jenn-Jacqui's  ,  dépuié  ib;  la  Cha- 
rente-Inférieure il  la  C.cinvcnlidn  n.itici- 
nale,  356-358. 

liHÉAnT,  caissier  de  la  fabrique  républi- 
inine  de  la  rue  .Saiiit-Nicaise,  1629. 

BRÉiiAcii  I  Au^UHte  -  Krani;ois) ,  serrurier, 
«49.  831. 

Hiii:»vr.i  (Abrahain-Louiiii,  liurloger,  I79t>. 

Brki.i't  iiK  LA  (inAMi.K  (Lnuis),  notaire,  1956, 

BiiÉ'ji'HiNY  (LnuiH-fieorges  OciiARn  Kkidrix 
de),  membri'  de  r.Vradi'iiiie  française, 
712. 


Bresse  (Jean-Philippe,  greflier  et  admi- 
nistrateur des  Quinze-Vingts,  1598. 

Brest  (Finistère),  adresse  du  district. 
2055. 

—  frégate  la  Méduse.  472. 

—  hôpital  des  garde-marine,  1761. 
Bretagne  (comte  de  Tbiard,  gouverneur 

d.?  la).  629. 

—  lieu  de  refuge  de  Buïot,  382. 

—  maison  du  trésorier  des  Etats,  751. 
Bretéche  (la)  (Seine-et-t>ise),  refuge  du 

chevalier  de  Coigny,  1304. 

BRETi':ciiE  (La),  fmancier,  1368. 

Bretei'ii.  (Louis-Auguste  Le  To.nnelier,  ba- 
ron de*,  ex  -  ministre,  1293;  (Tienol, 
inlendant  du  baron  de),  1841. 

—  (vicomtesse  de),  femme  de  l'ex-minis- 
tre\  684.  711. 

Ureto.n,  payeur  du  Département,  1770. 

Breton  (citoyenne  Sainte-Foy.  <lite),  cou- 
turière de  Marie-Antoinette,  2. 

Brevets  de  charges  de  judicature,  1493. 

BiiiAriiE  (Pierre-Adrien),  perruquier.  2407. 

Briançon  i  Hautes-Alpes),  Société  popu- 
laiii-.  247. 

Brk.hvhii  François-Komain),  notaire,  1439, 
1658. 

Brichet  (.Mathieu  Jean),  sous-chef  de  la 
section  des  hôpitaux  militaires  au  mi- 
nistère de  la  i:uerre.  2280;  membre  de 
la  Société  des  Jacobins,  2208. 

BniDEi.,  détenu.  797.  1324. 

Brie -Comte  ■  Robert  (Seine-et-Marne). 
l'Ii.'ili-aii.  I  l'siibiiie  du  fermier  général 
Mi'rciiT.  .Tux  environs.  517,  558. 

Brie-la-Ville.  iioiii  n'-volutiimnaire  de 
Brie  ('..imle-Bobert.  détachement  de 
l'armée  révolulioniiaire,  510. 

—  (Orégy  au-dessus  del.  1486. 

ilHiKKAn.t  Adrieii-Jacqucs-Frani;iiis|,  com- 
mandant des  volontaires  de  la  1™  réqui- 
sition de  la  section  des  Piques,  196. 

Bru. ALLANT,  inspecteur  de  police,  2413, 
2H6.  2427.  2661.  2669. 

BriL-andaue  sur  les  ports  au  vin  et  au  bois, 
1632;  A  main  armée  .sur  la  mute  de 
Paris  à  Saint-tiermain,  1073. 

Brigands  ronlre-révolulionnaires  palnides 
de  Vaugirnrd  qualiliéH  dei.  1885. 

Biiii.Ai  Di>  (Ambriiise),  ingénieur  géogra- 
phe, employé  au  Id'qxM  géni'Tal  île  la 
unern-,  2319, 
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Bricent  (Jean-Antoine),  auent  du  Comité 
de  sûreté  générale,  1687. 

Briguet,  commissaire  du  Comité  de  sû- 
reté générale,  1842,  1836. 

—  suspect,  1138. 

Brinc.\rd     (Joseph-Guillaume),     charron, 

2286. 
Briois,  commissaire  du  Comité  de   sûreté 

générale,  73d. 
Brion,  habitant  de  Bagneux,  539. 

—  habitant  de  la  section  de  l'Unité,  l'J.'ii. 
Brisbel,  ex-garde  magasin  des  vivres,  730. 
Brissollier  (Louis-François),  concierge  de 

la  maison  de  suspicion  de  la  Bourbe, 
2285. 

Brissot  (Jacques-Pierre),  député  d'Eure- 
et-Loir  à  la  Convention  nationale,  148, 
194,  198,  201,  371,  378,  381,  444,  463, 
503,  625,  640,  818,  878-880,  1182,  1729, 
2477,  2500,  2651  ;  sa  veuve,  1610. 

Brissoti.ns  (faction  des),  241,  263,  266, 
2263,  2317,  2345,  2446,  2449,  2467. 

Brival  (Jacques),  député  de  la  Corrèze  à 
la  Convention  nationale,  877. 

Brivûis  ou  Briois,  ancien  soldat  de  la  sec- 
tion des  Amis-de-la-Patrie,  288. 

Brocuet  (Jean-Etienne),  juré  du  Tribunal 
révolutionnaire,  2521,  2533,  2656;  mem- 
bre du  Club  des  Cordeliers,  2328. 

—  DE  Saint-Prest  (Charles),  ancien  maitre 
des  Requêtes,  537. 

Brochon  (Marie-Jeanne-Babet),  citoyenne 
de  la  section  de  Guillaume-Tell,  2208. 

Brochures  saisies  sur  des  colporteurs  en 
Normandie,  1737  ;  contre  -  révolution- 
naires (envoi  au  Cap  Français  de),  1948, 
1963,  1972;  obscènes  et  contre-révolu- 
tionnaires (saisie  de),  1329. 

Broglie  (Charles-Louis-Victor  de),  ex-ma- 
réchal de  camp,  683,  1362,  1423,  2002. 

Brossier,  inspecteur  de  police,  2544. 

BnOT  (Charles- Jean -Pierre),  commissaire 
du  district  de  Gonesse,  358. 

Brouage  (Charente  -  Inférieure),  lais  de 
mer,  IH.'jl. 

Brouillet,  lire  Breuillet  (Seine-et-Oise), 
habitation  de  Duln-sne,  ancien  agent  de 
change,  tlbl. 

Brousse  (Antoine),  compagnon  serrurier, 
847-853. 

Bruges  (Belgique),  citoyen  de  cette  ville, 
2013. 


Bruhaut  (marquis  de),  1189. 

Bruits  calomnieux  (propagation  de),  2019, 
2020. 

Brulart  de  SiLLERY  (Sléphanie-FéHcité  Du 
Crest  DE  Saint-Aubin,  comtesse  de  Gen- 
Lis,  femme  de  Charles-Alexis),  1418. 

Brùlement  d'une  brochure  contre-révolu- 
tionnaire par  l'exécuteur  des  jugements 
criminels,  1721,  l':'22;  du  drapeau  rouge 
de  la  loi  martiale  dans  l'affaire  du 
Champ  de  Mais,  4Î3,  423;  du  journal 
du  Père  Duchesne  sur  un  bûcher  à  Pro- 
vins, 2191;  des  papiers  de  comptabilité 
de  la  maison  de  Condé,  308;  de  papiers 
suspects,  1587;  des  titres  de  la  maison 
de  Condé,  475. 

Brulley,  lire  Bruslée,  député  de  Saint- 
Domingue,  1911. 

Brumant  (baronne  de),  1090. 

Brun,  cordonnier,  1383. 

Bruneau  (Jean),  officier  municipal,  107. 

—  fonctionnaire  public,  détenu  à  la  Bourbe, 
1326. 

Brunehaut  (Marie-Antoinette,  émule  de), 
211. 

Brunel  (Ignace),  député  de  l'Hérault,  en 
mission  dans  le  département  de  Rbône- 
et-Loire,  961. 

Brunet,  tenant  maison  garnie,  1443. 

Brunn  (Moravie),  lieu  d'origine  des  frères 
Frey,  228;i. 

Bruno-Lai-iïte,  prétendu  commandant  de 
la  cavalerie  bordelaise  contre-révolu- 
tionnaire, 1600,  1610. 

Bru.xswick  (Charles-Guillaume,  duc  de), 
2301. 

Brunyeu  (Pierre-Edouard),  médecin  des 
enfants  de  France,  9,  52. 

Bhuslée  (Auguste-Jean), planteur  de  Saint- 
Domingue,  commissaire  de  cette  colo- 
nie près  de  la  Convention,  810,  921,1911. 

Brute,  ancien  premier  commis  des  finan- 
ces, 624. 

—  secrétaire  de  la  Société  républicaine 
de  Franciade,  310. 

Brutus,  son  nom  invoqué  |iar  le  Conseil 
général  de  la  commune  de  Clioisysur- 
Seine,  2110. 

—  (Joseph  Henoc,  dit),  cocher  de  l'admi- 
nistration de  Police,  2288,  2290,  2522. 

Brutus,    nom    révolutionnaire    de    Ris- 
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Orangis  (Seine-el-Oise),  décès  du  ban- 
quier Giambouce,  1941. 

—  municipalité,  1363. 
Brutus-le-Hagnanime.  nom  révolulion- 

n.iire  deSaiiit-l'iorre-le-Moulier(Nièvre), 
Sininté  populaire,  226. 
Bruxelles,  agent  des  postes,  1;)87. 

—  communauté  religieuse,  2272. 

—  courtier,  2013. 

—  employé  dans  les  linances,  2013. 

—  évacuation  par  Tarmée  française,  2271, 
2.321. 

—  lettres  adressées  de  celte  ville  au  cais- 
sier des  Postes,  1069;  au  banquier  De- 
lessert,  I4."i8. 

—  lieu  de  naissance  de  l'roly,  nés-ocianl, 
2».ï3. 

—  négociant,  2013. 

—  réimpression  du  Discours  sur  liulcn- 
brrg  (vœu  d'Anacharsis  Cloots  pour  y 
faire  la),  2486. 

—  traite  sur  la  mère  de  Proly,  2iH,  24i:i. 
llniYÈRE,  banquier  à  Paris,  483. 
BiiLZKLiN  (Antoine),   juge  du  Tribunal  de 

police  correctionnelle,  2092. 
Bry-sur-Marne     Seine),    assemblée    gé- 
ni-i.ili^  ili'  1,1  commune,  962. 

—  cniiiité  de  surveillance,  962,  1072. 

—  commune,  1319. 

—  domicile  du  marquis  du  Frcsnoy,  .'i94. 

—  habilanl,  609. 

—  perquisitions,  'i64,  606. 

—  résidence  de  Falcoz  La  IJlaclie,  783. 
Hi'AH,  citoyen  suspect,  717. 

Bue  (.Seine-el-Oise),  route,  1887. 

BrriiEn  (citoyenne),  femme  d'émigré,  I(i9"i. 

Bl'cuiet  (Antoine),  juge  «le  paix  de  la  sec- 
tion de  la  Cité,  2204. 

Bur.NEAr  (Nicolas-Marie  Jean),  arcliiterte, 
membre  du  ("oiiseil  général  de  la  Com- 
mune. 107,  III,  112,  IIH,  117.  12:.. 

Bi-|iio.\-GAiLL\Hf>  (ciloyen),  961. 

llnsBoN  (François),  libraire.  1716. 

—  (Jean -Pierre),  maître  en  pliarmnrie, 
1662. 

—  (ciloyennel,  iléteniie  à  l.i  (Conciergerie, 
13r.3. 

BiJKV,  chef  (lu  fédéralisme  dans  l'Ain,  \i<i'. 
Bulles  (Oise\  habitants  de  la  coniiniine, 

lUilIctin  ilii  TrihuunI  ri'ynl)ilinniiinrr,  Ir.'l. 
62:1,  6,30. 


Bi  LTÉ   (l'abbé),    émigré,    l">66;    sa    merc, 

1547,  1566.  1581,  1.591. 
Br.Ns,  homme  de  conlianco  de  la  durhesse 

de  Lauraguais,  1559. 
Bi\>fET  ou  BicovET,  surveillant  du  Jardin 

Egalité.  1697-1699.  1819. 1869,  1871.  1873. 
BiRAMEL.  fermier  général,  1834. 
BcREAi',  suspect,  652. 

—  \iy.  LA  Marée  (ciloyen).  neveu  de  C.ha- 
milly.  1834. 

Bureau  d'administration  du  Panthéon 
Français.  1950,  1978,  1995. 

—  des  classes  de  la  Marine.  1904 

—  de  comptabilité  (commissairesdu). 1269. 

—  de  conciliation  prés  le  Tribunal  du 
3"  arrondissement,  2187. 

—  de  consultation  des  arts  et  métiers,  398. 

—  de  la  correspondance.  557. 

—  d'enregistrement  des  poudres  et  sal- 
pêtres, 1808. 

—  de  l'esprit  public,  formé  par  Holand, 
.377. 

—  des  lettres  chargées  au  grand  bureau 
des  Postes,  1467. 

—  de  liquidation.  947.  1271.  1861. 

—  de  la  lii|uidation  des  biens  des  émi- 
grés. 1162.  1195. 

—  de  police  de  Paris,  680. 

—  des  procés-verbaux.  9(i0. 

—  des  rebuis  à  la  grande  Poste.  2379. 

—  des  subsistances,  section  des  Etapes. 
2341,  2375. 

—  central  des  juges  de  paix  avant  le 
10  aofti.  2237,  2.555. 

—  général  d'abonnement  de  la  Corrrspon- 
tiancr  jtoliliiiuc  rie  Paris  cl  rifs  drinirU- 
mnils.  1978. 

—  général  des  Messageries,  60'.t. 

—  niililaite  du  Comité  de  srtrelé  géné- 
rale, 2003. 

Bureaux  du  tComité  de  sAreté  générale 
(augmentation  du  nombre  des\  572  : 
|>iéres  (égarées  dans  lesl.  766. 

—  de  la  guerre  ^incivisme  des).  2.107;  de 
In  6«  division  île  la  jruerre,  2306. 

Bl  RKTTK  (demiiisellei,  dilo  CiiamiMmmiv,  ac- 
trice de  In  tjimédieltalienne,  2t.66. 

Bi  111,1  Kt  l.\  l'i.MK  niloyenne  ,  femme  (If 
l'émigré  La  l'Iare,  2(MMt 

Bi  ni.oT  (mar()uis  dei,  721. 

Bi  HBv,  cor  à  l'orrhcslre  du  Tlié.Ure  de  la 
Cité,  2204. 
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BisscHER  (Nicolas-.Iosepli-Joachim  de  ,  ren- 
tier, Maison-Egalité,  2418,  2424,  2426, 
2429,  2430,  2431.  2434,  2436,  24o4. 

BussY  (Victorine),  femme  publique,  1857. 

—  (citoyen),  1036. 

Buste  de  Bara  (installation  dans  la  salle 
des  séances  de  la  Société  populaire  de 
Thiais  du),  17711. 

—  de  Michel  Le  Peletier,  costumé  à  l'an- 
tique (hommage  d'un),  i:>01. 

—  de  Marat  (Sans-culotles  de  la  section 
des  Gravilliers  portant  le),  209. 

Bustes  de  Marat  et  Le  Peletier  (couplets 
pour  l'inauguration  des),  348;  (inaugu- 
ration à  Vaugirard  des),  1017,  1021); 
(inauguration  par  la  section  Le  Pelelier 
des),  24313;  (inauguration  au  siège  de  la 
section  du  Mont-Blanc  des),  1037. 

—  de  Marie-Antoinette  et  de  son  frère, 
brisés  et  jetés  au  feu,  222. 

—  des  martyrs  de  la  Liberté  (envoi  dans 
les  départements  des),  1840. 

Bltet,  ancien  fournisseur  des  bois  de  ma- 
rine dans  le  département  du  Cher,  1900. 

BuTOT,  membre  de  l'administration  des 
Postes,  963. 

Bltreau   André),  marchand  de  vins,  1807. 

Butte  Saint-Roch.  1925. 

Blzony  (Jean-Marie-Gaspard),  banquier, 
1105. 

BizoT  (François-Nicolas-Léonard),  député 
de  l'Eure  à  la  Convention  nationale, 
370,  375,  378,  .380-382,  383,  389,  .390,  463. 

Byre,  ciloven  de  la  section  de  Marat,  2531. 


Cabale  montée  aux  .Incobins  contre  les 
Cordeliers,  2522. 

• —  anglo-royaliste  (dénonciation  de),  1987. 

Cabanons  de  Bicètre  (député  Osselin  de- 
vant être  enfermé  dans  les),  2297. 

Cabarets  hantés  par  de  faux  soldats  bles- 
sés et  des  prostituées,  1134. 

Cable  (citoyen),  correspondant  d'Ana- 
charsis  Cloots,  2491. 

Caboche,  administrateur  des  Postes  et 
Messageries,  1442. 

Cabjt  (Guillaume),  niarcliaml  di'  vins, 
1819. 

Caccia  I  Antoine;,  banquier,  1 120. 


Cachet  armorié  d'.\nacharsis  Cloots,  2471. 

—  Ileurdelisé  (ordre  de  détruire  un),  364, 
370,  586;  (saisie  de),  753,  1630. 

Cachets  armoriés  (remise  à  la  Convention 
de),  1236. 

Cachette  contenant  66,000  livres  en  or 
(indication  d'une),  1173. 

Cadavres  de  la  Force  et  de  la  Conciergerie 
(transport  à  la  Tombe-Issoire  des),  433. 

Cadet  (Mathurin-Luc  Richard,  dit),  bottier 
à  La  Chapelle,  701,  716. 

Cadran  bleu  (le),  enseigne  d'un  marchand 
de  vins,  1689. 

Caen  (Calvados),  bataillon  des  Sans-Cu- 
lottes, 1641. 

—  convois  d'artillerie,  708,  784,  998. 

—  foyer  d'insurrection,  880. 

—  hiMel  d'Angleterre,  rue  Saint-Jean, 
1464. 

—  lettre  y  écrile  par  Barbaroux  à  Lauze- 
Deperret,  368. 

—  receveur  général,  1431. 

—  refuge  des  députés  Girondins  proscrits, 
373,  393. 

Café  (vente  publique  de  balles  de),  1162. 

—  de  Brutus,  ci-devant  de  la  Régence, 
743,  763. 

—  Chrétien,  2343. 

—  du  Commerce,  598,  1996. 

—  Gentien,  rue  Xeuve-de-l'Egalité,  2407. 

—  Gibbé,  1397. 

—  dit  la  Grotte  llamande  à  la  .Maison 
Egalité,  1836,  1837. 

—  dit  la  Grotte  des  Variétés  à  la  Maison 
Egalité,  1836. 

—  Happey  au  carrefour  de  Bussy,  2376. 

—  Ilope,  rue  de  Thionville,  2326. 

—  Noël,  au  coin  des  rues  de  Tournoii  et 
du  31  Mai,  2348. 

—  Payen,  sous  la  Convention,  2324. 

—  de  la  Poste,  rue  Jean-Jacques-Rous- 
seau, 2023. 

—  de  la  Régence,  664,  743. 

Cafés    (femmes    légères   buvant  avec  des 

inconnus  dans  les),  1574. 
Caffre,  citoyen  de  Lyon,  822. 
Caunard    (Alexis),    garçon    marchand    de 

vins,  1500. 
•  '.AiiAcNE  (François-Germain),  tanneur,  ib'- 

lenu  à  Saint-Lazare,  2289. 

—  détenu  en  la  maison  d'arrêt  du  Bonnet- 
Rouge,  1491. 
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Cahier  (L.-G.I,  dt-fenseur  graUiit  des  pri- 
soiiniers  indigents,  1-231. 

C»HiER  DE  Germlle  (Bon-CInudc),  ex-mi- 
nislre  de  Tinlérieur.  (OoO. 

Caillailt  (Klienne-Jean,  dénoncé  comme 
accapareur,  580. 

Caille,  habitant  de  Vaugirard,  1885. 

Caillemer  (Louis',  procureur  syndic  du 
district  de  Carentan.  18:>".t. 

Caillet,  gendarmt',  ii3T. 

Caillieix  I. Michel),  membre  du  Conseil 
général  de  la  Commune,  13,  21.  22,  31, 
49,  57,  62;  administrateur  au  Déparle- 
menl  de  Police,  77,  78,  80. '.tO,  717.24IH, 
2667. 

Cailloi-a,  perruquier,  1531. 

Caisse  d'assignats  (arrivée  par  la  messa- 
gerie de  Bùle  et  vérilicalion  d'une).  2024. 

—  des  arrérages  et  amorlisscmenls,  329. 

—  d'escompte  |administrateurde  la),1887. 

—  de  l'Extiaonlinairc,  i:;32. 

—  du  régiment  de  dragons  de  La  Hoclie- 
Toucauld  (colonel  emportant  à  l'étran- 
ger la),  1546. 

—  de  Roettiers,  directeur  de  la  Monnaie, 
1530. 

Caisses  d'objets  d'ébénisterie  (dépôt  à  La 

Villette  del,  1007. 
Caissier   du    Comité    de    sùrelé    générale 

(nominatiiMi  d'un  ,  572. 
Calms,  secrétaire-commis    «lu   Comilé  de 

silrrté  générale,  2028. 
Calais    (l'as-de-Calais),   grains    achetés 

pour  la  Hépublique,  1057. 

—  Sans-culolles  montagnards,  210. 

—  Société  républicaine,  199. 
Calendrier  ri'pulilicnin,  1737. 

Calemjks  (Marie-.Xnne-Laurence).  iblcnuc 
à  Sainte-Pélagie,  1911,  1933. 

Cally,  chef  du  liuri-au  des  lois,  2221. 

Calomnies  contre  les  gendarmes  des  tri- 
bunaux chargés  de  la  garde  des  prisons, 
2106;  contre  Paris,  répandue»  dans  les 
campagnes,  1428;  contre  les  réfugiés 
Liégeois,  2114;  contre  les  .«oldats  de 
l'armée  révolutionnaire,  2091;  atroces 
contre  Roucholte,  ministri'  île  la  guerre, 
22IC  ;  des  jonrnali.slcs  modéranlistcs 
contre  la  ."Société  des  (^oïdi-liers,  2359. 

Calon  (Klienne-Nicolas),  député  de  l'Oise 
h  la  Convention  nationale,  directeur  du 
Dépôt  de  la  guerre,  092,  234». 


CaLonne  (Jacques- Ladislas- Joseph,  abbé 
de),  (022. 

—  (duchesse  de  Branoas.  maîtresse  de), 
2666;  (secrétaire  de),  1022. 

Calpre.nèiie  (Jean  Coste  de  la),  ex  ban- 
quier de  jeu  de  la  Reine,  2000. 

Calvados,  assassinai  de  .Marat  par  une 
(llle  de  ce  département.  909. 

—  Buzol,  y  réfugié,  370 

—  fédéralisme.  675. 

—  lettres  à  destination  de  ce  déparle- 
ment, 517,  528. 

—  procureur  général  syndic,  1464. 

—  séjour  de  Girey-Dupré,  rédacteur  du 
Pnlriole  franrnis,  878.  880. 

—  sciul<'>vement.  880. 

—  tribunal  criminel  du  département.  16'»3. 

—  troubles,  675. 

('alvet  (Jean-François\  président  de  la 
section  Le  Pelelier,  2006. 

Cajibert  t  citoyen),  commissaire  du  C.oniilé 
de  sûreté  générale,  1362. 

Camhjn  i  époux),  suspects,  956. 

Camris  (Joseph),  ex-conlreamiral.  détenu 
à  Sainte-Pélagie,  2201. 

Camhiin  (Pierre-Jo.seph),  membre  du  Co- 
milé des  linances,  1484,  i960,  2536. 

—  (lesl,  1912. 

Camhoilas  (Simone  député  de  l'.Xveyron  & 

la  (^invention  nationale,  2328. 
Caméléon   Capel   (Louis  Wl   qualilié  de), 

278. 
Cami'ac.ne  (Jcan-Viclor),  auteur  d'une  (»de 

sur  la  prise  de  Toulon,  1207. 
Camus    (Marie- Rose),    femme    de    Michel 

Farcy,    revendeur    d'elTets   h    la    Halle. 

2433. 

—  commissaire  du  Comité  île  srtrelé  gé- 
nérale, 148,  1352. 

—  MK  LA  Gi  iiuiiiii,i-:nE  (Jean-Louis-.Népo- 
mucéne- Marie-François),  conseiller  au 
Parlement  de  Paris,  1161. 

Ca.>ai'lk  (Rspril  ,  suspect.  1290. 

—  (Jacques-François),  sellier,  233J,  2342. 
Canaux   de   la   ltépubli<|ue  (plans  et  titres 

des|,  356. 

CwivKi  (Auguste),  ex-ail|udant  de  la  sec- 
lion  de  Mnlius-Scevnla.  2343. 

Canne  à  deux  poignards  (saisie  de),  755. 

Cannes  ,'i  sabre  (eidèvenienl  de),  671. 

l'.anonniers  (arre.Ktalion  iluiie  voiture  en- 
Ire  Paris  et  Sainl-lieini.'iin  par  des  liri- 
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ijands  habillés  en),  1073;  [compagnies 
supplémenlaires  de),  784,  90S;  (convoi 
d'artillerie  pour  Chartres,  escorté  par 
des),  1137;  (difficulté  de  s'exercer  à  la 
manœuvre    éprouvée    par    les),     1203; 

exemption  de  service  à  la  Conciergerie 
pour  les),  1273;  (fraternisation  des  vo- 
lontaires avecles),  593;  (intrigants  usur- 
pant l'uniforme  des),  1087;  (mode  de 
recrutement  des!,  1273;  (plaintes  por- 
tées contre  Hanriot  par  les),  703;  (poin- 
tage des  pièces  recommandé  aux),  lîiSS; 

punch  payé  par  le  banquier  de  Kock  à 
des),  2407;  (revue  des  effets  des  compa- 
gnies par  les  officiers  des),  1599;  (su- 
bordination recommandée  aux),  1252, 
1849;  (tenue  uniforme  prescrite  aux), 
1538;  casernes  aux  Quatre-Nalions,  187; 
chargés  de  la  garde  des  prisonniers 
(nourriture  des),  997  ;  démissioniuiires 
de  la  section  de  Marat,  2531,  2634;  en 
garnison  à  la  citadelle  de  Lille,  1493  ; 
incorporés  dans  l'armée  révolutionnaire, 
493. 

—  de  l'armée  révolutionnaire  (démission 
projetée  des),  1444;  (évasion  procurée 
par  des),  1107. 

—  de  la  section  des  Amis-de-la-Patrie 
(abandon  de  leur  poste  à  la  Convention 
par  les),  1232;  de  la  section  de  Bon- 
Conseil  (chevaux  réclamés  par  les), 
1133;  (députation  des),  2308;  de  la  sec- 
lion  des  Champs-Elysées  (don  d'une 
journée  de  paye  par  les),  1507;  de  la 
section  des  Gravilliers  (abandon  du 
poste  de  l'Abbaye  par  les),  1107. 

Canons  (élèves  pour  la  fonte  des),  2120, 
2121;  (épreuves  de),  1898;  (planches  de 
cuivre  envoyées  à  la  fonte  pour  les), 
1807;  (sections  refusant  de  prêter  aux 
canonniers  leurs),  1263. 

Capelet  (Julie),  domiciliée  rue  Saint-Ân- 
dré-des-Arts,  2322. 

Cap  Français  (ancien  contrôleur  de  la  ma- 
rine au),  921;  (brochures  contre-révo- 
lutionnaires envoyées  au),  1948,  1963, 
1972;  (maison  de  commerce  d'un  im- 
primeur parisien  au),  1963. 

Cai'et  (Louis  XVI,  dit),  25,  29,  38,  118,  143, 
210,  217,  220,  231,  254,  271,  272,  411, 
412,  450,   966,    1007,   1251,   1272,   1308, 


1361,  1488,  1503,  1341,  1007,  104t.  1709, 
1710,  !712,  2179. 

—  (Louis-Charles),  tils  de  Louis  XVI  et  de 
Marie-Antoinette,  153,  193,  2045,  2346. 

—  (Louis  XVII,  dit  le  petit\  58,  123,  133, 
143. 

—  (Marie- Antoinette,  qualifiée  d'arcliiti- 
gresse  et  scélérate),  123. 

—  (Marie-Antoinette,  veuve),  3,  o,  7,  33, 
34,  63,  64,  70-72,  74-78,  80-86,  88,  90, 
91,  93,  94,  102,  105,  114,  116,  117,  124, 
133,  135-137,  143-145,  136  138,  161-164, 
171,  173-176,  181-188,  191,194,200,203, 
204,  210,  233,  231,  279,  412,  724,  1331. 

Caphaine,  commissaire  du  Comité  de  sû- 
reté générale,  1905,  1961. 

Caplain,  commissaire  du  Comité  de  sûreté 
générale,  321. 

Capol,  citoyen  de  la  section  de  Cuillaume- 
Tell,  1320. 

Capotes  (nécessité  de  fournir  aux  postes 
des),  1048,  1482,  1551  ;  (vol  de)  dans  la 
réserve  de  la  Maison  Commune,  1542. 

Captivité  de  Marie-Antoinette  au  Temple, 
1-08;  h  la  Conciergerie,  69  87. 

Capucin  (refus  de  pension  par  un),  936. 

Caraman  (Haute-Garonne),  citoyenne  de 
i;elte  commune,  240. 

Caraman  (Victor-Maurice  de  Riijl'et,  comte 
de),  émigré,  ou  l'un  de  ses  fils,  1061. 

Cabbois  (Jean),  sans  profession,  921. 

Carcado  (Louis -Alexandre -Marie -Joseph) 
et  sa  femme,  détenus  à  la  Force,  1049, 
1494. 

Carcassonne  (Aude),  ancien  grand  vi- 
caire de  la  cathédrale,  1346. 

Cardot,  secrétaire  de  Condorcet,  1298. 

Carême  patriotique,  prôné  par  Hébert, 
2324. 

Cabencel,  habitant  de  Saint-Domingue, 
911. 

Carentan  (Manche),  procureur  syndic  du 
district,  1839. 

—  Société  populaire  du  district,  179. 

Carère,  négociant  à  Saint-Domingue,  912. 

Caresme  (Philippe),  peintre  graveur,  1764. 

Caricature  de  Pereyra  sur  un  mura  Sainte- 
Pélagie,  2287. 

Caricatures  contre-révolutionnaires  (saisie 
de),  1321. 

Carillon  (citoyenne),  marchande  de  vins, 
1819. 
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Caslf.  (Marie-Françoise),  marchande  à  la 
loilcUe,  460. 

Carlikr,  ancien  aide  de  camp  du  général 
l.iickner,  lal7,  1534,  1537,  1547,  1506, 
1567. 

Carmes  (concierge  des),  1970,  2450,  2452; 
détention  de  Cauchois,  arcliitecle,  1726; 
ilo  Dubois,  citoyen  de  la  section  du 
Muséum,  1564;  de  Jollivet,  ex-dépulé 
à  la  Législative,  1396;  du  citoyen  Moilé. 
1145;  de  Perrin,  1612:  de  Hal.;illie. 
vieillard  de  92  ans,  2015;  de  Yincenl, 
iiomnic  de  loi,  1396;  (garde  de  la  mai- 
son d'arnU  des),  U49  ;  (incarcération 
de  Bertrand,  marchand  de  Saint-Ul- 
pliace,  1009;  de  Blol,  journalier  à 
Saint-Ulphace.  1009;  de  Rrusié,  député 
d"  Saint-Dominpue,  1911;  de  Caslel, 
aine,  ancien  f.'reflier.  1970;  de  C.habrier, 
f;endarine  national,  1510,  1701  ;  de  M.  «le 
Champceneli,  lils,  1874;  de  Darmaing, 
père  el  lils,  1970;  du  nommé  Demande- 
ville,  1528;  de  Desmoulins,  lienlonant 
de  gendarmerie,  1510,  1701;  de  Dever- 
pne,  imprimeur,  1732,  1734;  de  Fer- 
rnnd,  suspect,  1528;  de  KIoury,  conduc- 
teur de  messageries,  1050;  de  la  femme 
r.ouy,  1808;  de  M.  de  la  Guiclie,  1803; 
de  l.arue,  homme  de  loi,  1970;  de  Le 
(jrip,  directeur  du  Journal  ilcs  iWrrels 
pour  les  linhilaiiln  des  ctimpmjncs,  2033  ; 
de  Marine,  officier  de  police,  2025;  de 
.Moiisirbenl,  apothicaire,  1970;  de  J  Mou- 
ton, 1892;  de  l'abbé  Palmade  Fraxinc, 
1970;  (le  Proly,  négocianl,  2448,  2450- 
2453;  de  J.  Haoux,  dit  Quatorne,  1850; 
du  citoyen  de  Thinln/.,  1833;  du  nommé 
Tisserant,  1528;  (ordre  d'écrouer  le 
nommé  Durud  aux  ,  1850. 

—  de  la  rue  de  Vaugirard  (levée  des  scel- 
lés à  la  maison  des),  1092. 

Carnet  d'adresses  de  Marie-Antoinetle,  09. 

C.AiiNoT  iLa/.arc),  membre  du  Comité  de 
salut  public,  2410,  2437. 

Caiiox,  ancien  garde-française,  29H. 

(^AiiRAY  Jean),  niembr»'  du  (jimité  révolu- 
lionnaiie  de  la  section  de  .Marat,  2377. 

Carrefour  de  Bussy,  2376. 

Carhk,  graveur.  1443,  1402,  1480,  1488 

CAnniKii  (Jean  Itaplislet,  dépulé  du  Cniil.il 
.'i  la  Convention  nntioiinle,  2270,  2339. 

Carrières  de  l'Observatoire  fossemeiits  du 


charnier  des  InnocenLs  transportés  dans 
les),  435. 

CAiinox  (Pierre),  maçon,  commissaire  aux 
accaparements  de  la  section  des  DroiLs- 
de-lHomme,  2620,  2627,  2632. 

Carrousel  (maison  dite  du  ,  789. 

(".AnsENAO,  président  par  intérim  de  la  So- 
ciété fraternelle  des  deux  sexes,  2129. 

Carta,  chapelier  a  Passy,  772,  783. 

Carte  de  commissaire  de  police  au  camp 
prés  Paris,  2554. 

—  d'entrée  au  Temple  pour  les  inspec- 
teurs des  travaux,  21. 

—  de  membre  du  Club  des  Cordeliers 
(retrait  d'une  ,  2328. 

—  de  ralliement  de  conspirateurs,  109. 

—  de  roule  d'un  volontaire,  979. 

—  de  secrétaire  de  la  Conver\lion.  donnée 
à  un  .-Vutrichien,  1085,  1080. 

—  de  srtreté  d'un  volontaire,  979. 

—  blanche  de  sûreté,  2030. 

—  électorale  d'Antoine  Descombes  pour 
les  éleclions  de  la  Convention,  2554. 

Cartes  (suspects  munis  de  fausses),  1020, 
1085  ;  (vérilicatioii  ilans  les  corps  de 
garde  des),  048,  1452;  rouges  des  sec- 
tions, 2345. 

—  à  jouer  saisies  (restitution  de),  1807. 

—  du  Club  des  Thermes.  1517. 

—  de  géographie  de  Ferrari,  992. 

—  d'identité  (achat  par  des  voleurs  el 
suspects  dei,  1599. 

Carthage,  citée,  2177. 
Carthaginois,  cités,  2177. 
Cah'iikii,  ciinimis  au  bureau  ilu  départ  îles 
Itltres,  1701. 

—  dégustateur  oftii-iel  des  vins,  1597,1607, 
1013.  lois,  1023,  1030,  1039.  104V,  1619, 
1059,  1602,  1007,1073,  1089,  1097,  1801, 
1807.  1819.  1830,  18.36,  1894. 

l'AiniKt^x,  jeunes  .\nglnis,  1130. 

Carton   (gravures  converties   en    pAle  à), 

1807. 
Cmiton,  suspect,  1589. 
Cartouche  de  garde  nationale,  2365. 
Carlouclics  (saisie  de),  147H. 
CvsK.Nti  vt;,  suspect,  1025. 
Caserne  de   Bonne-Nouvelle,    2217.  2221. 

223(t.  2407. 

—  de»  Carnu's  ^maison  d'arrél  dite  ln\ 
IU9,  1012.  1799.  1809.  2015. 

—  d.'  la  Ci.iiilille.  74S,  704.  1107,  1154. 
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—  de  la  rue  de  Sèvres,  1030,  1104,  ISo:i. 

—  de  la  rue  Verte,  78*. 

—  de  la  section  Hévolulionnuire,  1208; 
de  la  sei-tion  du  Théâtre-Français,  495. 

—  de  volontaires  à  Vanves,  118. 
Casaibox,  procureur   de  la  commune  di' 

Clichy-la-Garennc,  339. 

Casques  pour  les  volontaires  (don  ]iatrio- 
tique  de),  1773. 

Cassala.n,  citoyen  de  la  section  de  la  Fon- 
taine-de-GrenelIe,  1189. 

Cassel  (Alexandre),  horloger,  2332. 

Cassettes  de  papiers  et  bijoux  (recel  de), 
1366. 

Cassim  (Jacques-Dominique,  comte  de), di- 
recteur de  l'Observatoire,  19:31. 

Castelbajac,  chevalier  de  PL'ivi;ni,  oflicier 
de  marine,  1912,  2015. 

Castellane  (Basses-Alpes"),  Sociélé  popu- 
laire. 282. 

Castellaxe,  habitant  de  Neuilly,  1003. 

Castet,  aîné,  ancien  greffier,  1970. 

Castries  (Charles-Eugène-Gabriel,  mar- 
quis de),  émigré,  I0"')7. 

—  (Jean  de  la  Croix  de  .Mairari.ues  uk  , 
évêque  de  Vabres,  1017. 

Catalogue  des  rôles  gascons  et  nm'iriands, 
336. 

Catéchisme  fraïu-ais  républicain,  brochure, 
1737. 

Catilixa  (conspirateurs  qualifiés  de  mo- 
ilernes),  2076,  2107,  2142,  2188;  (cons- 
pirations de),  2318. 

Catois  de  Biexcourt,  détenu  à  la  Concier- 
gerie, H9b. 

Cauchix  de  La  Tour  (Jean-Baptiste-Nicolas  i, 
ancien  premier  commis  à  la  Caisse  des 
arrérages  et  amortissements,  329. 

Cauchois  (Alexandre-Pierre),  architecte, 
172.Ï-1730. 

C\uciiois,  fils,  citoyen  de  la  section  de 
lieaurepaire,  372. 

Cauny  (Seine-Inférieure),  lieu  de  nais- 
sance de  Leclcrc,  chef  de  division  au 
département  de  la  Guerre,  2S38. 

Gava,  citoyen  de  la  rue  du  Bouloi,  1064. 

Cavaigxac  (Joseph),  officier  de  paix,  017. 

—  de  la  section  du  Mont-Blanc,  1402. 

Cavaliers  équipés  par  la  section  du  Bonnet- 
Rouge,  1782  ;  par  la  section  du  Contrat- 
Social,  2110;  par  la  s<'ction  des  Droits- 
dii-l'Homme,   1776;    p;ir   la   section   de 

T.  X. 


l'Homme -Armé,  1790;  par  la  Société 
populaire  de  la  section  du  Temple,  1772  ; 
jacobins,  armés  et  équipés  par  la  Société 
républicaine  de  Franciade,  310. 

Cave  de  la  Trésorerie  (défaut  de  fermeture 
de  la),  1344. 

Caves  de  la  section  Révolutionnaire  (inon- 
dation fréquente  des),  1766. 

Cazenave,  commissaire  de  la  section  de 
l'Hoinme-Armé,  !Î313  ;  commissaire  de 
service  au  Temple,  31. 

Cazeneuve,  secrétaire  du  Comité  de  sûreté 
générale,  1380. 

Cazes,  suspect,  détenu  à  Sainte-Pélagie, 
1648. 

Ceinture  do  crêpe  noir  fournie  à  Marie- 
Antoinette,  17. 

Célestins  (institution  des  Enfants  Aveugles 
aux),  1034. 

Censure  (gendarmes  des  tribunaux  sou- 
mis à  la),  1432,  1473;  d'une  pièce  du 
Théâtre -Comique  national  de  la  rue 
Favart,  1639,  1602;  des  sociétés  popu- 
laires et  comités  révolutionnaires  des 
sections,  784. 

Cent-Suisses  (exempt  des),  1606;  (ancien 
porte  drapeau  des),  1037. 

Cercueils  de  plomb  des  églises  (enlèvement 
des\  1239. 

Certificat  de  civisme  (refus  h  Bonjour,  ad- 
joint du  ministre  de  la  marine,  d'un), 
1407;  (retrait  d'un),  2341;  d'un  huissier 
du  Tribunal  du  3'=  arrondissement,  2337  ; 
pour  Vaillant,  seigneur  de  Fresnes,  902. 

—  de  résidence  (délivrance  au  duc  du 
Chàtelet  d'un  faux),  1623,  1631,  2328, 
2333  ;  (délivrance  à  un  suspect  de),  1090  ; 
demandé  par  M.  d'Hervilly,  1618. 

Certificats  en  faveur  de  la  citoyenne  Joly, 
artiste  du  théâtre  de  la  Nation,  1368- 

—  de  complaisance  délivrés  aux  volon- 
taires par  le  Conseil  de  santé,  478, 

—  de  civisme  (gendarmes  tenus  de  se  mu- 
nir de).  1163;  d'un  volontaire,  979. 

—  de  militaires  blessés,  visés  par  le  Con- 
seil de  santé,  liai. 

—  de  résidence  des  détenus  de  la  section 
de  la  Réunion,  2013. 

—  de  la  Trésorerie  nationale,  2431. 
Cesselès,  suspect,  806,  1044. 

Ceyrat  (Joachim),  juge  de  paix  de  la  sec- 
tion de  Mutius-Scevola,  2342  ;  président 
43 
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de  l'Assemblée  liéoérale  de  la  section  de 
ilulius-Scevola,  2096;  président  de  la 
Société  patriotique  de  Mutius-Scevola, 
21  U. 

Ckzf.ron,  aliàs  Cézebès  (Louis  Claude',  com- 
mis chez  un  receveur  de  rentes,  2'^.73, 
2288,  2467. 

CoABERT  (femniesi,  suspectes,  1531. 

Chabot  François),  député  de  Loir-et-Cher 
à  la  Convention  nationale,  12ï>(»,  2199, 
2247,  2285,  2288,  2290,  2467,  2318,  2330. 

Cii.MioriLLET  (Antoine),  menuisier,  témoin 
du  procès  Manuel,  465. 

—  ex-agent  de  change,  llCil,  1279. 

—  (veuve),  1430. 

Cii.vnRiEn,afiàs  Ch.vbhu,  gendarme  national, 

1516,  1701. 
Ch.^drol  (Joseph -fiaspard  de),  colonel  de 

l'ex-régimenl  de  la  Martinique,  995. 
CiiAUROL'D  (Charles),  ex  •Constituant,  7.30, 

788. 
CiiABitv,  coniMiissairo  du  Comité  de  sùrelé 

griiérttle,  1977. 
Chagny    Ardennes  .  maire,  1447. 
Chaillot  (chemin  de),  4u7. 

—  Comité  de  surveillance,  I9i3. 

—  igrillede),  1004. 

—  habitants,  1257. 

—  habitation  de  Kock.  ban(|uicr  linllan- 
dais,  1943. 

Chai.v  (l'aul),  consul  d'Espagne  à  Kstcnde, 
2275. 

CiiALAURE  I  Lduis-Vincent-Hoger),  suspect. 
1137,  Ui8. 

CtiALAM)o\  (Claude),  commis-sairc  de  la 
section  de  l'Hommc-Armé,  231.1. 

CiiAi.Ks  (Pierre  -  Jucques-Michel) ,  député 
d'Eure-et-Loir  à  la  Convention  nationale, 
2219. 

CnAi.tr.H  I  Mai'ic-Jo.sephl,  inartvr  de  la  Li- 
berté n  Lvon.  127r,,  2031;  (Société  po- 
pulaire dite  dcl.  i076. 

l'.iiM.i.N  (Julip-KIIsnliclli),  Teinme  d«  Jean- 
|-r,iiic;..is  M.II..I.  -S.WH. 

CfaaloO'8ur-Sa6ne,;;nrdeuuti<iniili-ti  ciiii- 
mandnnl  de  la).  1408. 

—  résidencecb-  laveuvpd'Anluine-Adulphe 
l''eui|ui*ri'j,  maréchal  de  ramp.  21N5. 

(;iiM.'iT,  rrimmi5Aiiire  ilu  Comité  de  Hflrelé 

Béiiérnb-.  I92Î. 
Ohnmbéry  'Snvolc),  néjjori.int,  1671. 


CHAiino.N  (Jean-Jacques),  voleur  du  Carde- 
Meuble,  1569. 

—  (Nicolas),  maire  de  Paris.  130,  410. 

—  lisez  C.wiRov,  premier  président  du  Par- 
lement de  Toulouse.  575. 

CiiAHUojîAS  Viclor-Scipion-Louis-Jo.seph  de 
la  Cadiie.  mar<|uis  de),  533,  578,  580. 

Cn.MiBRAY  (Louis-François,  marquis  de*,  ex- 
Constituanl,  512.  51ii. 

Chamrire  (IIugues-Louij-Jeon  Peu-etieh 
de),  directeur  des  Subsistances  mili- 
taires à  Arras.  1848,  1857,  1885,  1919. 
1925,  1928.  1935,  1938,  1963,  1973. 

t'.HAsirdvEns    cit'ivi'ii),  1032. 

Chamfort  (Sébasticn-Roch  Nicol.\s,  dit), 
bibliothécaire  de  la  Bibliothèque  natio- 
nale, 1373. 

Ch.kmilly  ICIuude-Clirislophc  LonivirH  de), 
pérc,  et  son  fils,  valels  de  chambre  de 
Louis  XVI,  officiers  dans  les  gardes 
françaises,  1647. 

Champ  de  Mars  affaire  du),  410,  413.  Ui, 
416,  41R-420.  422;  (exécution  de  llailly 
au),  i-'3-425. 

—  (serment  des  jeunes  élèves  au  pied  de 
l'autel  (le  la  Liberté  au),  1245. 

Champagne  (plaines  de  la),  456. 

Ciiwi'M.Nn  i>E  FoLEviLi.E  (Louis-Ucné  de), 
lieutenant-colonel  du  régiment  de  Flan- 
dre, 1134.  1113. 

(^iiAMi'AGNEi'.x  (Luc-Antoine),  chef  de  divi- 
sion de  la  correspondance  et  des  affaires 
secrètes  uu  mini.slère  de  l'Inlérieur. 
367. 

(^li.viii'r.E.NET/.  i  Louis-Pierre  Qi'emin.  mai- 
quis  (le), gouverneur  des  Tuileries,  1031, 
lt.41,  1874;  son  llls,  1874;  (dame  Pater, 
marquise  de),  ItiU. 

C.llAMPRAi'x  (Pierre  Basse-),  nKMnluc  du 
Conseil  général  de  la  Commune,  com- 
missaire pour  rapprovisiiinnemcnt  de 
Paris,  25;.6.255K-25r.|,  2',.r.i.  2565.  2571- 
257i,  2579,  2580.  25K2.  25K3,  25S5,  25tt0, 
2593.  25118,  S5'.t9.  2601.  2602,  2604,  2607, 
2i'.l  i,  2617.  2ttlR,  «622,  262*.  2627,  2639, 
2615.  21.16. 

CiiAMrr.?((ii>  lliluirc).  marchand  (b'  vins. 
IH07. 

Ckahi'F.ktois  (François  Mmuestk-i,  ex-com- 
mandnnt  du  b.ilnilbm  de  Bonne-Nou- 
velle, Î3R0. 

CiixiieiinAMi  (C.harleit-Jeon  Cni-nT-),  ancien 
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lieutenant- colonel    de    dragons,    2418, 
l'43(\  2431.  2434,  2436. 
Champlgny    Seine),  Cueilly,  hameau  de 
cette  commune,  633. 

—  épicier  rél'ractaire  à  la  loi  du  maxi- 
mum, 594. 

Ch.\.mpio.\-  (Alexandre),  témoin  du  procès 
Manuel,  4Cj. 

—  (Louis-Joseph),  employé  au  Déparle- 
ment,  457,  463. 

—  commissaire  de  la  Société  des  (ordc- 
liers,  2328,  2333.  2349. 

Cu.vMPLATBEUX  ( Edouard-Fran(;ois-Matliiea 
AIoLÉ  de),  président  au  Parlement  de 
Paris,  1161. 

CHA.yi'iuLLE   citoyen),  détenu,  1236. 

Champs  (Seine-et-Marne'',  maire,  1639. 

—  maison  de  campagne  de  M™'=  de  Marbenf, 
634,  794. 

Champs-Elysées  (maison  de  la  marnuiso 
de  -Marbeuf  aux),  1631. 

Cha.ndel,  directeur  général  du  timhre  de 
l'habillement,  au  magasin  de  Tiainel, 
1233. 

Chandelles  (besoin  urgent  de),  1833;  (in- 
terdiction de  la  sortie  par  les  barrières 
des),  318,  330,  336;  (vente  à  faux  poids 
de),  979;  cachées  dans  des  margoliiis, 
476;  mises  sous  scellés  (vente  publique 
de),  1833. 

Ch.w;dell!er  (Jean),  agent  du  Comité  de 
sûreté  générale,  1182,  1186,  1301,  1334, 
1339,  1342,  1708,  1710,  181S,  1810,  1817, 
1833,  1861,  1887,  1999. 

Chandepie  (Pierre-François),  instituteur 
des  enfants  de  M.  de  Kock,  banquier 
hollandais,  2403. 

Change  (opérations  de)  contre  la  banque 
d'Angleterre,  2431. 

Cha.noeu,  citoyen  suspect,  1279. 

Cha.norier  (Pierre-François-Joseph),  citoyen 
de  la  section  de  Guillaume-Tell,  1627. 

Chanson  parodiant  celle  des  Marseillais, 
897,  900. 

Chansons  patriotiques  chantées  par  des  of- 
ficiers de  l'armée  révolutionnaire,  2403. 

Chant  composé  à  roccasion  de  la  reprise 
de  Toulon  par  T.  Rousseau,  1216;  hé- 
roïque sur  la  reprise  de  Toulon,  par 
F.  Xogaret,  1212,  1218. 

—  du  Ça  ira,  2478. 

Chamehkine    Jean-Pierre-François  Pelle- 


Ri.N,    dit),    employé    au    Garde-.Meuble, 
1536,  1374,  1613,  1618. 

—  domicilié  rue  de  la  Verrerie,  1374, 
1387. 

CiiAMEROL,  instituteur  privé,  1102. 
Chantilly  (Oise\  Comité  de  surveillance, 
1007. 

—  maison  d'arrêt,  987. 

—  résidence  de  Ragondé,  ex- comman- 
dant du  bataillon  de  la  section  de  la 
République,  333. 

—  Société  populaire,  198 

(Chants  patriotiques  sur  la  reprise  de  l'in- 
fâme Toulon,  1208. 

CiiAxuEL  (.Anne-Madeleine),  suspecte  déte- 
nue, 1-483,  1843. 

Chapeau  de  Louis  XVI  (remise  à  Madame 
Elisabeth  du),  143. 

CiiAPEL,  premier  commis  de  l'adjoint  de 
la  seconde  division  de  la  Guerre,  2264. 

Chapelets  dits  de  .\otre-Dame-de-Lorette, 
1493. 

Chapelle-lez  Paris  (la)  ou  laChapelle- 
Franciade,  Comité  révolutionnaire, 
692. 

—  commune,  .343,  2188. 

—  église,  343. 

—  fermier,  624. 

—  habitants,  673,  686,  701,  716. 

—  municipalité,  673. 

Chapelle  (maison  de  force  du  citoyen  La), 

147Î. 
Chapelle   de  .M""^  de  Crussol  d'Amboise  à 

Bondy,  337;  de  Monceau,  dépendant  de 

Glichy,  339;  du  Tribunal  de  commerce 

(scellés  sur  la),  313,  329. 

—  privée  du  sieur  De  Chavanes  (destruc- 
lion  de  la),  941. 

Chapelles  (enlèvement  des  cercueils  de 
plomb  des),  1239. 

—  d'évèques  cachées  dans  des  malles  (re- 
cherche chez  l'abbé  Royer  de),  1944. 

Chaperon,  homme  de  loi  à  Montargis,  433. 

Ch.m'uis,  boulanger,  rue  Beaubourg,  493, 
313. 

CuAPsi':,  détenu  à  la  Conciergerie,  1373. 

Charbon  (bons  des  Comités  révolution- 
naires pour  la  délivrance  du),  784;  (lai- 
tières emportant  dans  leurs  paniers  du), 
676,  702;  (malveillants  détachant  les 
bateaux  de),  1065;  de  bois  (arrivages 
par  terre  du).  663. 
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Chabboxxieb  (Anloinc).  ex-noblo.  10.11. 

—  Franrois-.MichelJ,  adniinistrateur  du 
déparleinent  de  Seine-et-Oise,  2132. 

—  (SimoD-Toussaiiil),  commissaire  de  po- 
lice de  la  section  des  Tuileries,  1449. 

Charbons  (arrivages  considérables  de;, 
748;  (défenses  de  sortir  par  les  bar- 
rières les),  518,  5.30,  536,  619;  (ouvriers 
employés  à  l'approvisionnement  de  Pa- 
ris en),  2619. 

Charcuterie  fournie  au  Temple,  45. 

Chardin  (Charles -Antoine,.,  parfumeur, 
1467. 

CiiAiiuix,  nliùs  CnAnDox  (Charles,  comman- 
dant de  la  force  armée  de  la  section 
de  Brutus.  966,  2422. 

—  chef  adjoint  de  la  4«  légion  de  la  force 
armée,  1527. 

—  suspect,  1303. 

Charente,  individus  en  relation  avec  les 
éaiiiirés.  1512. 

Charente-Inférieure,  mission  de  l.ai- 
V'nelol  et  Loquinio,  1397. 

Charenton-le-Républicain,  nom  révo- 
lutionnaire lie  Ciiarcnton-Saint-Maurice, 
commun"',  21  |!i. 

Cha:  enton-Saint'Maurice  Seine),  com- 
mune, 3(19. 

—  curé,  .309. 

—  hôpital,  309. 

—  maison  du  marquis  dr  Chauibray,  512. 
Chargements   d'or   et    d'argent   dans    les 

Messageries  (vérilicalion  des),  1628. 
Chariot  de  subsistances  (perte   à  la  (ire- 

nouillére  d'un  ,  1 1  44. 
Cliariot  d'or  (marchand  do  vin  à  l'enseigne 

du|,  1456. 
CiiAiiLEMAfiXE.    fils    (Jean-Pliiiippe-Vjttor  , 

président  de  la  section  de  llrutus,  I77H, 

2147. 
CiiAïu.KT    (Etienne),    mcmbri'    du    Conseil 

général   de   la  Commune,  général  de  la 

division  du  Mont- Libre  à  Puycerda,  1765. 
CiivnLirn,  employé  dans  les  bureaux  île  la 

liquidation    des    charrois,  déipim    à    la 

Kor.e.  tOKI,  2.100,  2.101.  255(i. 
gendarme,  il'il. 

—  secrélaire-archivisle  de  l'Assiinl,!,  ,-,l..s 
réfugié»  Liégeois,  2296. 

CuAiiMoNT,  gendarme,  2244. 

—  obnervalour  de  police,  124»,  125.1.  1204, 
I2:i.  I2HI. 


Charnay-sur  Arronx  (Cùte-d'Or).  lieu 
de  naissance  de  Laboureau,  premiei- 
commis  au  Conseil  de  santé,  2655. 

Charnier  des  Innocents  (transport  des  os- 
sements du),  455. 

Charolles   .'«aône-et-Loire),  district,  ICIn. 

—  .Société  républicaine,  211. 

—  tribunal  du  district,  26 L 
Charonne,  arrestation  prétendue  du  b.i- 

ron  de  Bal?.,  528. 

—  arrestation  de  Comj>aret,  inspecteur 
général  des  Postes,  1689,  1702. 

—  avenue  de  llagnolet.  2660. 

—  Comité  de  surveillance,  1673. 

—  maison  de  campagne  du  baron  de  Hal/. 
2660,  2662,  2669. 

—  maison  de  Hoche,  valet  de  chambre  du 
marquis  de  Chambonas,  533, 

CiiAnpE.NTiF.n.  agent  du  Comité  de  sûreté 
générale.  744. 

—  administrateur  du  départemcnl  de 
Seine-et-Oisc.  2132. 

—  vice-président  de  la  Société  populaire 
des  Tuileries.  2164. 

Charpentiers  (réquisition  pour  les  arse- 
naux des),  1469. 

Charrois  de  l'armée  (mann-uvres  dans  l'ail 
ministration  des),  1623;  de  l'armée  du 
Nord  (inspecteur  des  .  2355;  (épuration 
des  employés  liaus  lesl.  234ii. 

CiiAiiToN  (citoyen),  se  trouvant  aux  fnui- 
liéres  du  N'ord,  2496. 

—  citoyen  (b-  la  section  de  la  Kraternité. 
détenu,  14Vt. 

CiiAriTiiAiiiK  citoyen),  receveur  général  d'> 

Etats  de  llourgognc,  1266. 
Chartres  (Eurc-cl-Loir),  convoi  d'artille- 
rie, 1137. 
CuARviLLE  (maison  de;,  propriété  du  conit<- 

de  Tessé,  1063. 
Charybde,  cité,  91». 
C.liasseurs  dcâ   Pyrénées  signalés  comino 

déserteurs,  1567. 
Chàtenu  du  Coq,   rue  Saint-l-awre,    1696. 
Chftteau  Salins  tMi-urllie),  Société  repu 

Mir.iiu''  il  pop\ilaire,  227. 
Château-Thierry  (.\i?ne  ,  Sociéb   popu- 

liire,  3.54. 
CiiATEi.  (citoyen).  1076, 
CliAiEi.MN-KrroNT   (citoyen),    habitant    iiii' 

dc.H  llourdonnais,  IMH5,  1903. 
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CiiATF,LAi.\-PoPiNuii'nT.   iioblfl    suspprt    dl» 

Senlis,  1072. 
Chàtelet,   souterrains    utilisi's    pour    l'ex- 

tracUon  du  salpêtre,  1792. 

—  Tribunal  de  police  correcliuimeilc  y 
siégeant.  I  ISO,  US8,  I';i7,  l".7i,  1097, 
189  î. 

CiiATELET  (.Florcnt-Louis-Maiie,  duc  du)' 
710,  1101,  11.31,  162.3,  1631,  1630,  1007' 
2327,  2328,  2333. 

—  (Claude-Louis),  membre  du  Comiti'  de 
salut  public  du  Uéparloraent,  1097. 

Cii.\TELi.\,  citoyen  de  la  section  des  Gardes- 
Françaises,  MOi. 

Châ-tenay-la-Montagne,  nom  révolu- 
tionnaire de  Cbàtenay  -  les  -  Bagneux 
(Seine),  procureur  de  la  commune,  1140. 

Châtillon  (Seine  I  i  Bièvres  près  de),  1093. 

—  Comité  de  surveillance,  080,  2181. 

—  conseil  général  de  la  commune,  2184. 

—  maison  de  Dufresne-dc-Snint-Léon,  737. 

—  Société  populaire,  2184. 
Châtillon  icitoyenne),  rue  du  Bac,  2280. 
Chaton    iSeine-et-Oisi),  résidence    de    la 

veuve  d'Antoine  Feuquières,  marécbal 
de  camp,  2488. 

Chauchabd  (suspect),  looO. 

Chaudot  (Vivant-Jean-Baptisle) ,  notaire, 
1439,  1732,  1733,  1997. 

Ciiavdro.x-Roussau  (Guillaume),  député  de 
la  Haute-Marne  à  la  Convention  natio- 
nale, 877,  878,  9.".1,  1048,  2423. 

Challet,  détenu  à  la  Force,  1824. 

Chalsiet  (M°"),  couturière  de  Marie-An- 
toinette, 32. 

Ciiaumette  (Jean-Gaspard,  dit  Ana.Kagoras), 
procureur  de  la  Commune  de  Paris,  118, 
119,  133,  153,  154,  413,  421,  2006,  2084, 
2208,  2231,  2239,  2248,  2264,  2451. 

Ciiv'METTE  ou  CuAUMET,  secrétaire-commis 
du  Comité  de  sûreté  générale,  1510, 
1910,  2025. 

Chauny  (Aisne),  district  (chef  de  légion 
du),  485. 

CiiAL'ssAiiD  (Publicola),  commissaire  à  ,Mo- 
lun,  2575. 

Chaussée  d'Antin,  714. 

Chaussons  de  toile  pour  le  fds  de  Marie- 
Antoinette,  28. 

Chaussures  fournies  à  .Marie-.\ntoinette, 
23,  59. 

Çhauveau   de    Lacahoe  (Claude-François), 


défenseur  de  Marie-Antoinette,  1:19,  181- 
183,  18b,  186,  2336,  2453,  2468,  2502, 
2510,  2315,  2534,  2538,  2542,  2650. 

CuAVLssKV,  suspect,  2317. 

Chavignon  (.Visne),  maire,  2201. 

—  soldats  de  l'armée  révolutionnaire  y 
maltraités,  2261. 

Chazot,  suspect,  détenu  à  Picpus,  1213. 

Chédkville,  voleur  du  Garde-Meuble,  1007. 

CiiEDLTAULT  (Louis),  membre  du  Comité 
révolutionnaire  de  Librcval,  1714. 

Chef  de  saint  Denis  (remise  à  la  Conven- 
tion du),  310. 

Chelle  (François),  marchand  de  vins,  1807. 

CiiEMELAT,  fils  (.\ntoine-François-Marie), 
employé  de  l'administration  des  Do- 
maines nationaux,  de  la  section  du  Mu- 
séum, 1400. 

Cheminot,  femme  plébéienne,  2503. 

Chemises  pour  les  volontaires  (don  pa- 
triotique de),  312.  935,  939,  949,  1229, 
1232,  1242,  1503,  1504,  1758,  1759,  1771, 
1773,  1773,  1788,  1790,  1791,  2115,  2401; 
volées  par  un  volontaire,  1030. 

—  de  toile  pour  la  fille  de  Marie-Antoi- 
nette, 28;  de  toile  de  Hollande  pour  le 
(ils  de  Marie-.\ntoinelte,  14. 

CiiENALX  (Louis-Barthélémy),  membre  du 
Conseil  général  de  la  Commune,  5;  se- 
crétaire du  Club  des  Cordeliers,  2318, 
2322. 

Chenay  (le)  Seine-et-Oise),  résidence  de 
Payen,  homme  de  confiance  de  la  mar- 
ijuise  de  Marbeuf,  794. 

("hendbet  de  Vkhkiny  (Benjamin),  contrô- 
leur et  non  trésorier  du  .Marc  d'Or, 
1303. 

Cue.mer  (.Marie-Joseph),  secrétaire  de  la 
Convention  nationale,  946;  auteur  d'un 
hymne  pour  la  fête  du  10  nivôse,  1202. 

CiiEN.NEviÈREs,  citoycu  de  la  section  de 
Mutius-Scevola,  1001. 

CiiKou,  architecte,  1395. 

Cher,  fournisseur  des  bois  de  marine  dans 
ce  département,  1900. 

—  mission  du  représentant  Michaud,2054. 
Chéiiain  (citoyenne),  2536. 
Cherbourg  (.Manche),  convoi  d'artillerie, 

1008. 
CiiKiucAi:,  marchand  de  gravures,  1488. 
Chéiiet,  citoyen    suspect   du    district    de 

Tonnerre,  983,  1805. 
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Ciikiioii  ^Angtislin-Albanase),  actour  do 
rOpéra,  2218. 

—  (  Louis-Claude  \  député  de  Seine-el- 
itise  à  la  Létzislalive,  995. 

TiiLBY  (Philippe  ,  membre  du  Comité  de 
siilut  public  du  bépartcment  de  Paris, 
492,  bOO,  d69.  ;178,  017,  631,  863.  1032, 
lOiT,  1037,  1064,  1153,  1102,  tl73.  1188, 
1195.  1251,  1258,  1261,  1282,  1314,  1329. 
1376.  1309,  1422,  1432,  1488,  153'»,  1581, 
1587,  1607,  1639,  1644,16.59,  1662,  1667, 
1683,  1807,  1830,  1836,  1863,  1K69,  1919. 
1997. 

Cheval  d'escadron  offre  «runl,  763;  dressr- 
au  (eu  (don  à  un  capitaine  de  Tarméc 
révolutionnaire  d'un),  2397,  2407. 

Chrritl  noir  (ic),  enseigne  d'un  niarcliuiid 
de  draps.  1079,  1522. 

Cdevalier  (.\ntoine),  curé  de  .'^aint-lier- 
vai.s,  1  i  1 4. 

—  (Antoine},  tailleur  de  l'Opéra.  2204. 

—  (Françoisi,  membre  du  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  Rrutus,  2122. 

—  (François-.*^imon  ),  mercier,  ancien 
garde  du  Roi,  492. 

—  (Ililaire  ,  limonadier,  rue  du  Mail,  539. 

—  (JérOmei,  agent  du  Comité  de  sûreté 
générale,  1161. 

—  entrepreneur  des  Messagerie."  et  voi- 
lures publiques,  736. 

—  premier  commis  au  bureau  de  la  cor- 
respondance, 557,  571. 

—  citoyen  de  la  rue  d'Argenteuil,  1003. 

—  citoyen  de  In  rue  du  Ttac,  détenu.  1299. 

—  (femme),  logeuse,  20 J7,  2019,  2030, 
2203. 

Clicvnliers  du  poignard  (arrestation  de  l'un 
des  ,  1677. 

CnK\ALLET,  président  de  l'Asseinblée  gé- 
nérale de  la  section  de  liiiillnuine-Tell, 
2U8I. 

CiiKVAUX,  de  la  scrlion  Poissonnière,  sus- 
pect, 1651. 

Chevaux  (confrérie  de  Sainl-Rloi  des»  mar- 
chands et  loueurs  de),  330;  (pénurie  de), 
989;  (ration  d'avoine  <•!  de  paille  luuliéc 
pourb'si,  l'iiil»;  chargés  du  transport 
des  subsistances  (nourriture  des).  792; 
saisis  (restitution  de),  looi. 

—  de  labour  (défenses  de  saisir  les),  1057. 

—  do  luxe  (chovaux  des  Me.ssngeries  et 
voilures  |pul>lii|UPi  mit  dans  la  classe 


des»,  7.30;  (ÏDterdiction  de  la  sortie  desl, 
577.  619. 

—  des  Messageries  (exemplinn  de  réqui- 
sitions pour  les\  730. 

—  pour  les  armées  (entrepreneur  de  la 
fourniture  tics),  1665. 

Chkvkt  (Claude  et  Pierre',  marchands  de 

vins,  1819. 
Cheveux  de   Marie-.^nloinelle  (remise  à 

Tronson  du  Coudray  de),  184. 

—  de  Louis  XVI  trouvés  sur  Marie  Antoi- 
iKlle,  69. 

Chevilly  i.Seine  ,  Comité  di-  surveillance, 
1S69. 

—  habitants.  1803.  1869. 

Cliévre  (souliers  en  peau  de),  30. 

Cheylard  II' '  .Vrdi'rhe).  lieu  de  nais- 
sance d'.Vrniand,  élève  en  chirurgie, 
2517. 

('hiifolot  de  Limais,  suspect,  1078. 

CiiiFro.M.MSK  (de  la  .  femme  Rivière,  con- 
tre-révolutionnaire des  Ib's-duVent, 1.370. 

Chili,  s.iiivages.  93s, 

Chllly  l-Mazarin]  (.^eine-et-Oisel.  rési- 
dence du  duc  de  Valentinois.  1043. 

(Chimistes  (viii  analysé  en  présence  de 
plusieurs  .  1659.  1667. 

(^.ni.NiiHET,  niiiif  CiiEMiRRi.  suspect.  1991. 

CiiiyroT,  président  de  l'.Vssemblée  générale 
de  la  section  des  Grnvilliers.  2064. 

CiiiRAT,  agent  de  change.  2015. 

Chirurgien  demandé  pur  Mclor  Rroglie. 
t,t62. 

CiionenLOs  Jean),  délenu  au  Luxembourg, 
1449. 

CiionKni.o»  hK  Lvolos  (  Pierre -Ainbroise- 
François),  littérateur,  672. 

Ciioukikwitz  (Rosalie),  princessf'  de  Liilm- 
niirska,  7iri. 

CiioisKAi:  (Pierre-Klienne  ,  entrepreneur 
de  charrois  d'nriillcrie,  565. 

CiioisRix  (de\  domicilié  rue  Cérutli,  629. 
649. 

ClIotsEt'I.-CllAVVO.NT  (Réalrix    ilel,   déleiiU'- 

à  In  Force.  678. 
Cholsy-Bor-Selne    (Seine\   Comité    de 

survrill.iiici'  lévolulioniiaire,  335,  1435. 

—  Congeil  général  de  In  commune.  335. 
2110. 

—  hnbilanl.  I43.S. 

—  procureur  île  In  commune,  2374. 

—  .Suclélé  populaire,  333. 
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Omolkï.  citoyen  détenu  >i  Saint -Laxai'e, 
21 '.14,  2l!ii;. 

—  (ils,  capilaine  de  charrois  dans  les  ar- 
mées. o28. 

Cholet  ;Maine-ct-Loire\  passage  de  l'ar- 
mée de  Mayence,  2238. 

Choi,i.et,  épicier,  2366. 

Chômage  des  moulins  de  Corbeil  (menaces 
de),  2a76,  2o80,  238o,  2ri98,  2607. 

Chomet,  natif  de  Berlin,  1075. 

Chomey,  jeune,  commis  du  Comité  de  sû- 
reté générale,  t880. 

CiiOQL'ET,  huissier  près  le  Tribunal  du 
i"  arrondissement,  132.3. 

Chou,  citoyen  suspect,  1921. 

CiiouDiÈnE,  lisez  Choudieu  (Pierre-René), 
député  de  Maine-et-Loire  à  la  Conven- 
tion nationale,  2336. 

CnofQU.4RT  ou  CHOiXAni,  appellation  du 
banquier  Schuchardt,  2407. 

CnouTET,  habitant  de  Vincennes,  1388. 

Chrétien  (Gildas),  ancien  sénéchal  d'Hen- 
iiebont,  IlbO. 

—  I  Pierre-Nicolas),  limonadier,  121;  .juré 
du  Tribunal  révolutionnaire,  374. 

—  commissaire  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, 1043,  1030,  1030,  1941. 

Christ  d'ivoire  (saisie  dans  la  maison  de 
Miranda  d'un),  320. 

CHRISTIAN],  dépositaire  de  lingots  d'argent, 
l();i4. 

Christi.ne  (archiduchesse),  gouvernante  des 
Pays-Bas,  724. 

Chupix  (citoyenl,  1401. 

Chute  grave  d'Olympe  de  Gouges,- 820,  823. 

CiBou,  père  et  lils,  agents  de  Malte,  1696, 
1823. 

Cidre  (vin  amalg'amé  de),  1618,  1611,  1649, 
1639,  1697,  1801,  1819. 

Cimetière  Saint-Jean,  1618. 

Cintré  (chevalier  de),  1363. 

Civisme  du  curé  de  Puteaux  (attestation 
du),  1329;  des  gendarmes  des  tribunaux 
(bruits  dilTamatoires  sur  le),  2106;  de 
jeunes  .\nglais  (instituteur  devant  ré- 
pondie  du),  1102,  1130;  des  membres 
du  Comité  de  salut  public  du  Départe- 
ment (doutes  sur  le),  1072. 

Clamart  (Seine),  commune,  332. 

—  résidence  de  Gin,  ancien  conseiller  au 
Grand  Conseil,  712. 


Clark    (dame).  Ecossaise,  résidant  en    la 

maison    des   Anglaises    de    Saint-Maur, 

643. 
Cl.\rtaxs( Armand),  maire d'Etampes, 2668. 
CuL'DET,  commissaire  du  Comité  de  sftreté 

générale,  1604. 
Clauzel  (Charles),  maréchal  des  logis  de 

la  gendarmerie  nationale,  2341. 

—  (Jean-Baptiste),  secrétaire  de  la  Con- 
vention nationale,  1209,  1210,  1303. 

Clavé  (citoyen),  domestique.  1798. 
Clavière  (M.  et  M""),  434. 

—  frère  du  ministre,  807. 
Claye-en-Brie  (Seine-et-Marne) habitant, 

188. 

Clémence  (Jean-Baptisle-Henri  Tell-),  com- 
missaire des  Comités  de  salut  public  et 
de  sûreté  générale  à  Luzarches,  701, 
707,  732,  743,733,772,  1017,  1037,  1064, 
1223,  1-488,  1683,  1903,  1992,  1997. 

Clément,  inspecteur  de  police  de  la  Com- 
mune de  Paris,  1351. 

—  secrétaire  de  l'Etat-major  général  de 
la  garde  nationale,  468,  476,  484,  489, 
493,  493,  301,  310,  31S,  518,  324,3.30, 
342,  530,  36o,  579,  590,  593,  607,  610, 
619,  626,  6-42,  648,  654,  070,  676,  088, 
693,702,708,  726,734,741,  748,  764,784, 
703,  932,  963,  980,  990,  998,  1008,  1019, 
1026,  1039,  1048,  1058,  1036,  1063,  1070; 
1073,  1077,  1087,  1091,  1107,  1115,  1120, 
1127,  1137,  1144,  ll.'i4.  1165,  1176,  12-47, 
1232,  1263,  1273,  1285,  1295,  1309,  1315, 
1332,  1.349,  1357,  1367,  1378,  1385,  1393, 
1402,  1412,  1428,  1444,  1452,  1-463,  1475, 
1482,  1489,  1508,  1314,  1519,  lo27,  1542, 
1550,  1537,  1367,  1582,  1388,  1599,  1608, 
1614,  1620,  1024,  1632,  1640,  1643,1650, 
1660,  1063,  1670,  1676,  1685,  1691,  1794, 
1802,  1808,  1814,  1827,  18-40,  1849,  1864, 
1872,  1879,  1886,  1898,  1899,  1904,  1921, 
1929,  1949,  1938,  1968,  1976,  1987,  1993, 
1998,  2008,  2022. 

Clerc,  membre  du  Comité  de  surveillance 
de  la  section  des  .^rcis,  1830. 

Clercv  (Lambert),  membre  du  Comité  ré- 
volutionnaire de  la  seilion  de  la  llalle- 
aux-Blés,  2383. 

Clermont  (Oise),  Conseil  pi'rmunent  du 
district,  203. 

—  district,  2482. 

—  tribunal  du  district,  263. 
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Clermont  -  (iALLEBANDF.  (Cliarles  -  Georges, 
marquis  de),  787. 

Ci.EnMij.NT-TosNERRE  (SUnislas.  comle  de), 
iléleuu  aux  casernes  de  la  rue  de  Sè- 
vres, 1805. 

—  iDelphine  Rosières,  femme),  1942. 
(Ykry  (Jean-Baptisle  Cant-H.\.net),  valet  ili- 

ihambre  de  Louis  XVI,  f'.,  4Ï4. 
0.î.n\    (Alf-xis-Pulrien  ,   memliro    du    Cn- 

mili^  do  surveillance  ilo  la  section  de  la 

Itépublique,  1546. 
Clëves  (Bekes  de),   2498;     d.'puU-s  de). 

2470;    lieu    de    naissance   d'Anacharsis 

Clools,  2502;  (pays  de),  2486,  2487,  2492, 

249S. 
Clévois  (peuple  ,  2470. 
Cil.  iiF,  employé  dans  les  bureaux  de   la 

Guerre,  52S.  533. 
CUchy-en  Lannois  (Seine-el-Oise,  c"  de 

Gonesse),  résidence  d'un  ancien  fiéno- 

véfain,  lOf.l. 
Clichy-la  Garenne   (Seine),    commune, 

2142. 

—  église,  33'.'. 

—  procureur  de  la  commune,  339. 

—  ju?e  de  paix  du  canton,  896. 

—  maison  de  campagne  de  M°"  Fontaine- 
Ihipin,  925. 

Clichy-le-Patriote,  dénomination  pro- 
p(.s''f  pour  Glicliy-la-Garenne,  339. 

Clignancourt,  demeure  du  marquis  de 
lUuliaut.  1189. 

Clocher  de  l'église  de  Monlreuil  (projet 
de  démolir  le),  1788. 

Cloclies  (saisie  à  Luzarclies  de  métal  de), 
707,  710,  725;  de  Charenton-Saint-Mau- 
rice  (conversion  en  canons  des),  .309; 
de  plomb  (envoi  à  l'administration  de  la 
Guerre  de),  581. 

Cloetim;  van  Westenappkl,  onrie  d'Ana- 
charsis Cloots,  2471. 

Clnilre  du  Muséum,  2334,  2371. 

—  Notre-Dame,  1591,  10^<V 

—  Sainl-Honoré,  2420. 

—  Sainl-Merry,  895-897. 

—  Sainl-Thomas-du-I^ouvre,  1978. 
Cl'iots    (Jean  -  nn[itiste,    dit    Annchnrsi.tl, 

député  de  l'Oise  à  la  Convention  natio- 
nale, 1085,  1086,  2I9V-2I96,  22i»l.  2167, 
2470-2503,  2513, 
Clos  Saint- Lazare,  88B,  890. 


Ci-uiARE,  vice-président    du   déparlement 

de  l'Aisne,  485. 
Cloiet   (ciloyenne\    blanchisseuse  de   la 

famille  royale  au  Temple,  8,  34,  55,  66. 
Club  des  .Vrcadcs,  .Maison  Egalité,  2430. 

—  du  1789,  589. 

—  des  colons  de  l'hôtel  de  .Massinc,  1956, 
I96C.  19.83. 

—  .les  Cordeliers.  2280.  23 18,  2322,  2334. 
2302,  23S3,  3387,  2520,  2520,  2530;  (com- 
missaires du),  1799. 

—  des  Feuillants.  792. 

—  des  Jacobins,  2128.  2199,  2383,  2388. 

—  deMarat,  2361. 

—  des  Thermes  ^cartes  du),  1317. 

—  électoral  de  l'Evéché,  2280,  2310. 

—  national  de  1790,  2509. 

—  national  de  Bordeaux,  1000. 

Clubs  de  femmes   interdiction  des  ,  643. 

—  des  femmes  à  Besançon  (suppression 
du),  2634. 

COALi.Ns  (comtesse  de),  1050. 

CoATTAREL  (Joseph-Francois-Macie  1,  baron 

de  Commana,  1530. 
Coblentz  (Allemagne^,  émigration  de  La 

Hochassiére,  cx-porledrapeau  des  Cent 

Suisses,  1057. 

—  lettres  à  l'adresse  du  banijuier  Peles- 
serl,  1458. 

—  lieu  d'origine  de  Halm,  chef  de  batail- 
lon dans  l'armée  révolutionnaire,  23.38. 

—  marche  présumée  de  Dumonriei. 2486. 

—  mission  de  Vallior,  1366, 

—  séjour  du  marquis  de  Senonne.  1997. 
Couofno  (Frédéric,  prince  de  Sa\e-|,  1950. 

—  (agents  de),  1247,  2067,  2087.  2108; 
(or  corrupteur  del,  2134. 

Cocarde  pour  Louis  XVII  (achat  de),  41, 

—  blanche  arborée  au  dîner  des  gardes 
du  lorps  h  Vei-sailles,  061. 

--  cocarde  nationale,  attachée  à  bi  queue 
d'un  chien,  I1N9. 

—  tricolore  ^profanation  de  la  ,  lou'.t. 
Cocardes    (fabricant    de).  2204;  blanches 

de  la  marérh.iussée  (saisie  de),  7.'>5,  772, 
CorHEPi."».  roulier  A  Beims,  détenu  à  Saint- 
iMtarc.  2270,  2287,  2288. 

—  tenant  l'auberge  de  la  Grrfrr  i/r  Diru  a 
Heims,  055, 

—  dit  (>hanipagne,  frire  du  précédenl,or»5. 

—  (Bémy  cl  Jean-l'ierrei,  détenus  «i  la 
Force,  701 , 
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Cocherel  (Eure-et-Loir),  domicile  do  .l.-B. 
Mori'e,  103r,. 

Cocliers  de  luicre  f refus  de  marcher  des), 
UT.i. 

Cociiois,  sergeul-inajor  <le  1:1  '.it  comjKi- 
gaie  et  secrétaire  de  la  section  de 
Bonne-Xouvelle,  2394,  2397. 

Cochon  [L.vpr.vnEXT]  (Cliarles"),  député  dos 
Doux  -Sèvres  h  la  Convonlioii  nalionaic, 
421,  1760,  17G8,  1771.  1772,  178:;,  1790, 
2040,  20j8,  2069,  2072-2081,  2083. 

CoExoN,  lisez  CoisNON  (.lean-Baptistei,  mem- 
bre du  Conseil  jrénérnl  de  la  Commune, 
27. 

CoFFiNHAL  (Pierre-Andréj,  ancien  commis- 
saire de  police,  421,  465. 

—  juste  au  Tribunal  révolutionnaire,  90;;, 
900,  921-923,  2260,  2277,  2278,  2331, 
2347,  2377,  2408,  2:ii7. 

Coiïre-fort  cacbé  dans  un  mur  (recherche 
d'un),  762,  804;  sous  un  parquet  (re- 
cherche d'un),  77";. 

CoGNiARD,  commissaire  civil  de  la  section 
de  Bonne-N'ouveile,  1779." 

CoHENDEï  (Joseph-Nicolas),  commissaire  de 
police  de  la  section  du  Faubourg-Mont- 
martre, 1843,  2309,  242o. 

CoicNY  (Jean-Philippe  de  FRANorETOT,  che- 
valier dei,  791,  1304. 

—  (Marie-François-Heuri  de  Franoitlot, 
duc  de),  1877. 

Coin  armorié  aux  armes  de  l'Empire  ou 

d'Espagne,  2363. 
Coi.NDRE,  agent  de  change,  2430,  24;jl. 
CoiSNON  (Jean-Baptiste),  commissaire  de  la 

section  du  Panthéon-Français,  20C1. 
Col  (Pierre),  chef  d'escadrons  du  26e  régi- 
ment de  chasseurs,  616. 
Colas  (Jeanne -Marie -Françoise  Tricourt, 

femme),  au  service  de  la  dame  Hugue- 

nin,  2403. 
CoLBERT  DE  Mallevhieb  (Edouard-ChaHes- 

Victorien  de),  émigré,  1004,  2337. 
Colette,  adjudant  général,  2232. 
CoLix,  capitaine  des  volontaires  de  Dijon, 

2612,  2637. 

—  pâtissier,  1374. 

—  DE  Soisv,  conseiller  au  Parlement  de 
Dijon,  1874. 

Collabd-Dvtronne,    suspect,    1347,    1330, 

1366,  1388. 
Collecte  entre  les  armuriers  des  ateliers 


établis  aux  Capucins,  2108;   entre   les 
détenus  de  la  Conciergerie,  1226;  pour 
le  recrutement  de  la  Vendée   dans  la 
section  de  Marat,  2368. 
Collège  Irlandais  (élèves  et  prêtres  du),  178. 

—  du  Panthéon-Français,  1330. 

—  des  Quatre-Xalions  (canonniers  caser- 
nes au),  t87;  i indemnité  au  portier  dus 
334;  (siège  du  Comité  de  salut  public 
du  Déparlemont  au),  308,  378,  772,  866, 
1307. 

CoLLF.T  1  Ferdinand  -  Marie),  commissaire 
des  guerres  de  la  17'  division,  684,  1082. 

CoLLiKH  (citoyen),  détenu,  2028. 

CoLLix  (Simon),  gardien  de  la  femme  Con- 
nel  de  Rupé,  1341. 

—  banquier,  1543. 

COLLONGE,  ex-aide  de  camp  du  général 
Hanriot,  2228,  2249. 

(JiLLOT  d'Herbois  (Jean-Marie),  membre  du 
Comité  de  salut  public,  132,  137,  2210, 
2437,  2320-2522;  président  de  l'Assem- 
blée électorale  pour  les  élections  de  la 
Convention  nationale,  2334. 

CoLMET  (Louis-Joachim),  commissaire  do 
police  de  la  section  des  Lombardis,  986. 

Colombes  (Seine),  commune,  2173. 

—  vicaire,  311. 

Colonies  (infortune  des),  913,  9!4;  (ma- 
nœuvres tendant  à  provoquer  la  scis- 
sion des),  917,  920-923,  990;  (tentatives 
de  corruption  dans  l'affaire  des),  810. 

Colonnades  de  la  place  de  la  Révolution, 
1043. 

Colportage  des  Actes  des  apôtres,  1983. 

Colporteur  (injures  du  journal  le  Père  Dit- 
chesne  contre  M""=  Roland,  criées  par 
un),  309. 

Colporteurs  forains  (brochures  inconstitu- 
tionnelles vendues  par  des),  1737,  1738, 
1749,  1731. 

CoLsox,  secrétaire  du  Comité  de  salut  pu- 
blic du  Département  de  Paris,  307. 

Combat  des  trois  r/ouverneinents  (le)  par  un 
voyageur  aérien  (Olympe  de  Gouges), 
812. 

Comiîaclt,  citiiyen  de  la  commune  de 
Passy.  2130. 

Comp,i)l:i<ij-(;iiateaiiîhiand  (comte  de),  1304. 

Combraise,  lisez  Combrée  (Maine-et- 
Loire,  c""  de  Pûuancé),  résidence  du 
marquis  d'Avesnes,  1921. 
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OoMBBKT,  commissaire  «les  Monnaies,  ITiKO. 

Combuslibles  (rareté  des),  lôll. 

Comédie  à  Dunkerqae  (projet  de  jouer  la  . 
2548. 

Comédie- Française  (détention  à  Sainle- 
Pélagie  de  M"'  de  Raucourt,  actrice  de 
Ini,  383. 

Comédie-Italienne,  302;  iDenalire,  dit  Ma- 
riiinan,  ancien  acteur  de  la),  2tiil0  :  .Ma- 
rie Babin-Crandmaison, ancienne  actrice 
de  la),2(ir.O,  2tW3,  200G;  (lapaye  au  petit 
fôver  de  la),  iTM. 

Comédien  (Collot  d'Herbois,  qualifié  de}, 
1  r.22. 

Come.«libles  (passage  indu  à  la  barrière 
de  Chaillot  dei,  14G9. 

Comité  d'administration  de  la  Société  des 
Jacobins,  GTà. 

—  d'agriculture.  ^■2\,  2482. 

—  d'aliénation,  582,  1635,  1851. 

—  dos  assignats  et  monnaies,  (62(1,  H'>.")V, 
1077,  1000. 

~  des  Belaes.  2013,  2017. 

—  de  bienfaisance  de  la  section  des  Lom- 
bards, 1002;  de  la  section  des  Piques, 
1797. 

—  des  colonies,  778. 

—  lie  correspondance,  348. 

—  des  décrets,  7S0,  1187,  1817. 

—  des  défenseui-s  oflicieux,  séant  aux  Ja- 
cobins, If22.  1423. 

—  diplomatii|ue,  2ift:>. 

—  de  discipline  niililair<^  |rirpanisali<iii 
ilans  les  sections  de  Paris  d'uni,  408. 

—  des  domaines,  1035,  1851. 

—  des  I»oil7.e  (nouveau),  2239.  2521. 

—  d'examen  des  comptes,  400,  401,  1142, 
1270,  1301,  1301. 

—  do  l'examen  des  marrhés,  7o:t,  |N2:t, 
1013. 

—  d.s  Ijnances,  llln,  )I42,  12.10.  1270, 
1301.  i;j94,  1483,  ilxi  i:,:i-  ii.r.  is>i 
10 't3. 

—  de  la  fiuorre,  I07ii 

—  des  inspecteurs,  7»»,  8(»0,  V.i',,  loii. 
lOJV,  IIS3,  1287.   ■ 

—  d'instruction  publique,  1 141,  I IK7,  1201, 
1202,  1205.  1200.  1211.  1213,  1211.  1210. 
I2IH,  1210,  I3K.1.  1704,  1051. 

~  .le  léffisbilion,  401,  815,  1013,  1001. 
d.'»  marelles,  544,  1220. 

—  de  la  marine  et  des  coloniOB,  1805, 


—  militaire,  1225,  â475. 

—  des  pélilions.  348.  732.  1213,  1218. 

—  des  recberclies,  413. 

—  de  salut  public  de  la  Convention,  61, 
68,  131,  132.  156.  157.  161.  254,  203.  .ISO, 
472,  175,  476,  478,  .".05,  514,  520,  569. 
572,  ,578,  614,  098,  701,  706,  732,  772, 
""7,  790,  810,  817,  822,  864,  066.  907, 
1032.  1033,  1047,  1057.  lOOi.  liiO'.i.  1072, 
lOSl-IOSO,  1001,  1096,  llll.  1121'".  113'»- 
1130,  1102.  1182,  1100,  1203.  1207,  1217, 
1258,  1201.  1202,  1271,  I2S2,  1283.  1330. 
1.300,  138'.,  1409,  liOO,  1473.  1474,  1470, 
14'^3,  1488,  1490,  1,582,  1501.  1500.  1044, 
1704.  1738,  1772,  1828.  1830,  I8'i3.  1885. 
1800,  1894,  1897,  1903,  hHt7.  19(».  10.13. 
1935,  1937.  1043,  1950,  1903.  1972,  1'.'73, 
1988.  2<M)a.  20O0,  2019,  2037-2019,  2007. 
2072-2071.  2078,  2088,  2089,  2097,2103. 
2109,  2113,  2120,2141,  2144,  2101,  2104, 
2170,  2177.  217'.i,  2103,  2107.  2198,  2203, 
2210,  2211,  2213,  2214,  2227.  2220.  2250. 
2285,  2348,  2357,  2,150,  2362,  2110.  2437. 
2iH.  2442,  2.S08,  25IS,  2510,  2521.  2522. 
2556,  2557,  2500,  2503,2017,  20V0.  2050. 

—  de  salut  public  du  Ilépnrleinent  de 
Paris,  475,  478-480,  4«3.  487,  488,  402, 
494,  500,  507.  508.  511,  517,  523,  52», 
520,  533-535,  530-541,  5'fK.  549,  554,  555. 
501,  509,  570,  578.  586,  504,  002,  00'», 
OOO,  008,  017,  018,  025,  034,  035,  640, 
041,  645-047.  052,  053,  601,  002,  000, 
086.  602,  701,  707.  710.  725,  732,  730, 
740,  745-747.  Tàa,  750.  763.  772.  78;t. 
78.1,  702,  704.  800,  811,  800-803,  800, 
N94,  890,  062,  900,  907,  079,  9H9,  997, 
1(8)7,  1017,  1018.  1025,  1032,  1033,  1035, 
103K,  I0»7,  lo:i7,  1O04,  lOOU,  1075,  1O70, 
tON4-IO80.  lOOO,  I09H,  1100.  1111-1114. 
1120,  I131-M30.  1143.  1153.  1223,  I2.'i1. 
125H-12I.2,  1271,  1272.  12S2-12SV,  1293. 
1201,  1.107,  13*18.  1314,  1310-1321,  1320, 
i:U7,  13tN.  1.150.  l:iOO.  1370,  I3H4,  1388- 
1392.  1399-1405.  14119  1411,  1»22-1424. 
1432.  f.l.l,  1413.  1*02,  1408.  1473.  1474, 
1480.  liSI.  UNS.  1193.  1199,  1512.  1517. 
151H,  1521..  1531-1537.  1«H,  1547-1549. 
1551,  I5R0.  1500.  1571-1570.  I5K7,  1501- 
1503,  1507.  1..9H.  10(17.  lOl.l.  lOtS.  |IH9. 
1023.  1031.  1C.30,  1039,  lOil,  lOiO,  1050, 
1002,  1007-1009,  1073-1075,  1683,  1684, 
1080,  1680,  1000,  1007-1699,  1702,  1801, 
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1804.  1807,  18i:.i,  1819-18;il,  1820,  1»3(1- 
.  1839,  1848,  1837,  1858,  1803,  18G0-1871, 
1883,  1894-1807,  1903,  1910,  1919,  192o- 
1928,  1935-1938,  1948,  1956,  1957,  1963- 
1967,  1973-1975,  1977,  1983-1985,  1992, 
1997,  2019-2021,  2030-2032,  2035-2037. 

—  de  salut  public  de  Beauvais,  483;  de 
salut  public  du  déparleraeiil  de  l'Orne 
(blâme  au;,  505;  de  salut  public  de 
Rouen,  497;  de  salut  publii'  do  Ver- 
sailles. 469. 

—  de  santé,  1154. 

—  de  secours,  1992. 

—  des  subsistances,  322. 

Comité  de  sûreté  générale,  6,  90-103,  111, 
112,  119,  120,  123-127,  131,  132,  134-137, 
139,  140,  147,  148,  181-186,  336,  351, 
374,  377,  379,  408,  415,  431,  448,  453, 
462,  409-473,  477-483,  485,  490,  491, 
494,  496-499,  502-508,  SU,  812,  514, 
516,  517,  519-522,  52S-527,  531,  532,  534, 
535,  537.  338,  544-347,  549,  551-555,558- 
503,  566-569,  572-577,  580-389,  591-593, 
596-006,  611-616,  620-624,  627-633,  636- 
039,  641,  643,  644,  646,  649-632,  655- 
661,  664-668,  671-675,  677-687,  689-692, 
694-701,  703-706,  709-715,  717-724,  727- 
732,  735-739,  742-744,  749-755,  758-702, 
765-772,  774-783,  780-791,  794-799,  801- 
810,  863,  867,  868,  895,  897-899,  916- 
918,  953-961,  964-966,  968-978,  981-988, 
991-997,  999-1006,  1009-1010,  1020- 
1024,  1027-1031,  1034-1036,  1040-1040, 
1049-1050,  1059  1063,  1003-1009,  1071- 
1075,  1078-1084,  1088-1090,  1092-1097, 
1100-1106,  1108-1111,  1113,  1110-1119, 
1121-1125,  1128-1134,  1138-1142,  1145- 
1153,  1155-1101,1166-1173,  1178-1187, 
1189-1195,  1213,  1240,  1249,  1250,  1254- 
1260,  1265-1270,  1272,  127.5-1282,  1287- 
1290,  1293,  1296-1306,  1308,  1310-1314, 
1322-1.328,  1330-1341,  1343-1347,  1330- 
1355,  1338-1360,  1368-1376,  1379-1383, 
1.386,  1387,  1391-1399,  1403-1409,  1413- 
1421,  1425-1427,  1129  1432,  1435-1443, 
1445-1451,  1453-1461,  1404-1408,  1470- 
1474,  1476,  148.3-1492,  1494-1498,1509- 
1513,  1515-1518,  1520-1525,  1528-1334, 
15.37,  1539-1541,  1513-1549,  1332-1553, 
1558-1565,  1568-1573,  1576-1380,  1583- 
1387,  1589,  1591,  1393-1596,  1598,  1000- 
1600,    1609-1613,   1615-1617,    1621-1622, 


1625-1630,  1033-1035,  1637-1039,  1041- 
1043,  1046-1649,  1051-1058,  1661,  1604- 
1607,  1071,  1072,  1677-I6S1,  1687,  1688, 
1692-1696,  1700,  1701,  1706,  1707,  1709- 
1712,  1715,  1731,  1732,  1734-1736,  1738- 
1745,  1747.  1754,  1793  1800,  1803-1807, 
1809-1812,  1813-1818,  1823-1826,  1828, 
1829,  1833-1836,  1841-1847,  1850-1863, 
1865-1868,  1874-1878,  1880-1883,  1887- 
1890,  1900-1903,  1905-1909,  1911-1918, 
1921-1925.  1927,  1928,  1930-1934,  1939- 
1940,  1950-1950,  1959-1902,  1960,  1969- 
1972,  1977-1983,  1986,  1988-1992,  1994- 
1997,  1999-2006,  2010-2020,  2023-2029, 
2033,  2034,  2041,  2046,  2048,  2052,  2054, 
2072,  2073,  2088,  2097,  2103,  2109,  2113, 
2126,  2164,  2176,  2177,  2179,  2193-2196, 
2217,  2253  22.'>4  2256,  2204,  2270*  2273, 
2285,  2300,  2302,2304,  2.308,  2309.  2313, 
2317-2320,  2322,  2340,  2365,  2410,  2421, 
2438,  2441-2443,  2447,  2448,  2450,  "2451, 
2456,  2407,  2496-2500,  2509,  2514,  2518, 
2322,  2524,  2543,  2544,  2550,  2021,  2623- 
2626,  2628-2630,  2032,  2639,  20tl;  2648, 
2649,  2667. 

—  de  surveillance  de  la  Convention,  350, 
— •  de  surveillance  de  la  Municipalité,  2217. 

—  do  surveillance  révolutionnaire  du  dé- 
partement du  Bei'-d'.^mbès,  1007. 

—  de  surveillance  d'Aubervilliers,  1076  ; 
d'.\uteuil,  2151  ;  d'Autun,  1317;  de  Beau- 
jeu,  1975,  1983;  de  Belleville,  320,  586. 
2143;  de  Besançon,  1975,  1983;  de  Bon- 
neuil,  2001,  2007;  de  Boulogne  -  sur- 
Seine,  1173,  1227,  1919;  de  la  Branche 
du  pont  de  Saint-Maur,  792;  de  Bry- 
sur-Marne,  1072;  de  Cbaillot,  1943;  de 
Chantilly,  1007;  de  la  Chapelle,  092;  de 
Cliaronne,  1673;  de  Chiitillon,  086,2134; 
de  Choisysur-Seine,  1435;  de  Coupvray, 
1143;  de  Courbevoie,  979,  997;  de  Cré- 
teil,  1037;  de  Dieppe,  609;  de  Dijon, 
009;  de  Dune-Libre,  1541,  1574;  de  l'E- 
ijalité,  2183;  de  Fontainebleau,  448,407; 
de  Foiiteiiay-aux-Boses,  1885, 1894,  1935, 
1972;  de  Franciade,  1618,  1619;  do 
Fresnes,  745,  756;  de  Gennevilliers,  732, 
740,  2103;  de  Gentilly,  783,  1031,  2193; 
de  Goussainville,  1543;  du  Havre-Ma- 
rat,  1983,  1985  ;  d'Issy-l'Union,  564, 
1007,  1064;  de  Laon,  1387,  1807,  1819; 
de  LinaSj  1085;   de  Màcon,  1399,  1400; 
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Je  Melun,  KiO-4u8;  de  la  Montaune-du- 
Bon-Air,  3ul;  de  Monlmarlre,  2174;  du 
Montreuil,  2I3S;  de  Monlrouge,  1057, 
lir,3.  1.107,  r.ori,  ISSr.,  lOlO;  de  Mor- 
Uisnc,  709;  de  Moussy,  600,  G17;  de 
Moyenvic,  ll'Jo;  de  Neuilly-sur-Seino, 
7jj.  2111  :  de  Neveis.  1462;  dOrly.  1307; 
df>  Pantin.  2144;  do  l'assy,  ÔTti.  7b">, 
772,  ls04,  24o:i-2VO:;,  2i(»n:  «le  l'éronno, 
74".,  7.ÏC.,  811,  '.t02.  1007;  de  Prcsics, 
4C0;  de  Pu'.caiix,  1347,  1300;  de  Houcn, 
1360;  de  Sainl-Cloud,  502.  2170;  de 
Saint-])eais,  518;  do  SainlGermain-en- 
Layc,  470,  i:i43:  de  Saint-Mandi'.  504  ; 
de  Sainl-Maur,  564;  de  Saint-ljuenlin, 
1410.  1534,  1356,  1501,  1667;  de  Semiir, 
069;  de  Senlis,  1070,  1143,  1650,  1602, 
1813,  1821.  1826,  18.30,  18.36,  18.38;  de 
Sèvres,  1449;  de  .'îtains,  702;  de  Suros- 
ncs,  061,  1098;  de  Vanves,  Il 02;  de 
Vaugiiard,  1017.  1025,  1047,  1153,  1271, 
1282,  nSO.  1858.  1869,  1885;  .le  la  Vii- 
lelte,  979,  1007,  1804;  de  Vinrennos, 
703;  de  Vilry-sur-Seiiie,  800. 

-  de  surveillance  do  la  section  desArcis, 
1427,  1702.  1830.  1863,  1894. 

-  de  surveillance  de  la  seclion  île  l'Ar- 
senal, .S28.  707,  745,  747,  1034.  Iil70. 
1102,  1103.  1181,  1271,  1590.  220K. 

-  de  .survoillanro  do  la  seclion  Iteaure- 
paire,  IISO,  1488,  1513,  1541,  1547. 

-  de  surveillance  de  la  seclion  de  1792, 
2000. 

-  de  surveillance  de  la  seclion  do  lion- 
Conseil,  1342,  1525,  1044,  1702,  1820. 
1848,  1948,   I'.I83-1085,  2007. 

-  do  survoilhinrc  do  la  seclion  de  llondy, 
1403,  I5f7.  1029.  1012,  20.30. 

-  lie  surveillance  do  la  seclion  i\o  llonne- 
.Nouvolio,  517,  2242,  2244,  2401. 

-  de  survoillanco  di-  la  section  du  Hon- 
nol-Hou^o,  1271,  10.33,  1823,  1025,  1020, 
1095. 

-  de  surveillance  de  la  seclion  de  Rriitiis, 
1422,  142*.  2023,  2421,  2i22. 

-  de  siirvoillnnce  de  la  seclion  do  Clu- 
lier,  2010. 

-  do  surveillance  lie  la  seclion  dcsClininps- 
Elyscos,  034,  084,  1431,  1488. 

-  de  survoillanco  de  In  section  de  la  Cilô, 
554,  1080,  1820,  18.30. 

-  de   surveillance   de  la  seclion  du  Cnn- 


tral-Social,   587,  086,   1422,  14CS.  1513. 
1526.  1547,  1634,  1963.  1907. 

—  de  surveillance  de  la  section  des  Oroits- 
de  riiomine.  1529,  1600,  1848. 

—  de  surveillance  de  la  section  du  Fau- 
bourg-Montmartre. 797,  1150,  1184, 1980. 

—  de  surveillance  de  la  seclion  de  la  Fon- 
taino-de-Grenelle.  1282,  1591,  1800 

—  do  survoillanco  do  la  section  de  la  Fra- 
ternilo.  1157,  1813. 

—  de  surveillance  de  la  seclion  des  Gar- 
des-Françaises, 079,  1158,  1021. 

—  de  surveillance  de  la  section  des  Gra- 
villiors,  402,  1329,  1388,  1302,  1022,  1090. 

—  de  surveillance  de  la  seclion  de  Guil- 
laume-Tell. 5.30.  902.  1057,  1085,  1102, 
1171,  1195,  1208,  1280.  1282,  1375.  1462, 
1627,  1078,  1700.  IS40.  1852,  1850,  18C0. 
2033. 

—  de  surveillance  de  la  seclion  de  la 
Ilalle-au3t-Blés,  1034,  1607,  1702.  1813. 
1989. 

—  de  surveillance  de  la  seclion  de  l'Ilom- 
nie-Armé.  483,  1143,  1173,  1188,  1.301, 
1309,  1480,  15.56,  1566,  1.581,  1820. 

—  de  surveillance  de  la  seclion  de  l'Indi- 
visibililo.  034.040.  1157,  1317,  1348.  1480. 

—  de  survoillanco  de  la  seclion  Le  l'elo- 
lier,  11.58.  1183.  1270,  1271.  1371,  1002, 
1033. 

—  de  surveillance  do  la  seclion  des  Lom- 
bards, 1503,  1501. 

—  do  survoillanco  de  la  seclion  delà  Mai- 
son-Commune, 811.  Iit:ii.  lliHi.  ivii. 
1420.  1921. 

—  di'  survoill.ince  do  la  soclion  do  Maral. 
1134,  1250.  105S.  2004. 

—  de  surveillance  do  la  seclion  dos  Mai- 
clios,  1208. 

—  do  survoillanco  do  la  soclion  do  la  Mon- 
tagne. 797.  070,  1104.  1201.  1375.  1188. 
1543,  1819.  1830.  1860,  1871,  1010.  1977, 
20.30,  2031,  2051. 

lance  do  la  soclion  du  .Monl- 
1131,  1513,  1517,  10.10.  1007, 


lance  de  In  fierlion  de  Mon- 


—  de  survei 
lllanc,  707, 
I60S. 

—  do  survol 
treuil,  504. 

—  de  .surveillance  de   la   seclion  du  Mu- 
séum, 980. 

—  do  survoillanco  do  la  s,.,ii,,ii  ,1.'  Mniius- 
Scevola.  1435,  180s 
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—  Je  surveillance  de  la  section  de  l'Ob- 
servatoire, 14;;:;,  1697,  1931,  lo»:;. 

—  de  surveillance  de  la  section  de  l'Ora- 
toire, 1358. 

—  de  surveillance  de  la  section  du  l'an- 
théon-Français,  IGi'i. 

—  de  surveillance  delà  section  des  Piques, 
o39,  860,  862,  16j-2,  IS.'il. 

—  de  surveillance  de  la  section  Poisson- 
nière, 1188,  i:j13,  i:;91,  1923,  193:;. 

—  de  surveillance  de  la  section  de  Po- 
pincourt,  683,  1328,  148S,  1524. 

—  de  surveillance  de  la  section  des  Quinze- 
Vingts,  1303,  1390. 

—  de  surveillance  de  la  section  de  la 
République,  966,  1333,  1346,  1333. 

—  de  surveillance  de  la  section  de  la 
Réunion,  701,  1166,  1829,  1868. 

—  de  surveillance  de  la  section  des  S.ins- 
Culottes,  1869,  2007. 

—  de  surveillance  de  la  section  du  Temple, 
1336,  1394,  1798,  1994,  2496. 

—  de  surveillance  de  la  section  des  Tui- 
leries, 492,  -494,  724,  783,  974,  1071, 
1343,  1334,  1377,  1842,  1863. 

—  de  surveillance  de  la  section  de  ITiiilé, 
494,  1049,  1076,  1381,  1868. 

—  de  surveillance  de  la  .Société  fralerncllo 
des  deux  sexes,  ;;39. 

—  de  travail  de  l'Assemblée  générale  des 
réfugiés  Liégeois,  2296. 

—  de  vérification  de  la  Guerre,  .'Il 7,  364, 
2340,  2324. 

—  central  des  Sociétés  patriotiques,  193. 

—  central  révoUitionuaire  du  31  mai, 
1897,  2230. 

—  civil  de  la  section  de  Rrutus,  933  ;  de 
la  section  des  dravilliers,  1748;  île  la 
section  Le  Peletier,  1270;  de  la  section 
de  Marat,  2099.  2331,  2634;  de  la  .sec- 
tion de  Mulius-Scevola,  2346;  de  la  sec- 
lion  des  Piques,  860,  1797;  de  la  scclion 
de  la  Réunion,  2013;  de  la  section  du 
Temple,  1613;  de  la  section  des  Tuile- 
ries, 1646;  de  la  section  de  l'Unité,  378. 

—  épuratoire  di-  la  Société  des  Cordolinrs, 
2209. 

—  militaire  Je  la  section  Je  .Mutius-Sce- 
vola,  2332,  2343. 

—  révolutionnaire  d'Amiens,  637  ;  d'Etre- 
pagny,  1737;  de  Laon,  1613,  1639,  1644; 
de  Libreval(Clier),  1714;  de  i\ogent-sur- 


Marne,  1173,  1231,  1390,  1432,  1409, 
1813;  de  Sèvres,  .346;  de  Somme-Libre, 
1388,  1462. 

—  révolutionnaire  de  la  section  des  Aiuis- 
dc-la-Patrie,  671,  1037, 1200,  133B,  1439, 
1330,  2023. 

—  révolutionnaire  de  la  section  desArcis, 
1334,  1903,  2340. 

—  révolutionnaire  de  la  section  de  l'.Vrse- 
nal,  773,  1322,  1042. 

—  révolutionnaire  de  la  section  de  Beau- 
repaire,  339,  937,  1723. 

—  révolutionnaire  do  la  section  de  la  Bi- 
bliothèque, 393. 

—  révolutionnaire  de  la  section  de  Bon- 
Conseil,  188,  1014,  1410,  148,3,  1673, 
1689,  1697,  1806,  1848. 

—  révolutionnaire  de  la  section  de  Bondy, 
1014,  1138,  1312,  1382,  1437,  1570,  1377. 

—  révolutionnaire  de  la  section  de  Bonne- 
Nouvelle,  391,  1170,  1738,  2219,  2303. 

—  révolutionnaire  Je  la  section  du  Bon- 
netUouge,  713,   761,   1080,   1104,    1170, 

1326,  1659,  1673,  1689,  1891,  2280,  2333. 

—  révolutionnaire  de  la  section  de  Bru- 
(us,  033,  1028,  1071,  1317,  1446,  1601, 
1960. 

—  révolutionnaire  Je  la  section  Je  la 
Butte-Jes-.Moulins,  1291. 

—  révolutionnaire  Je  la  section  des  Champs- 
Elysées,  1269,  1313,  1463,  1498,  2206. 

—  révolutionnaire  de  la  section  de  la  Cité, 
604,  847,  1337,  1338,  1561. 

—  révolutionnaire  de  la  section  du  Con- 
trat-Social, 383,  387,  1079,  1131,  1162, 
1430,  1639,  1683,  1732,  1733,  1823,  1839, 
2330. 

—  révolntiiiniiaii'c  Je  la  secLion  des  Droits- 
dc-rilomme,  143,776,  903,  1011,  1012, 
1323,  1453,  1303,  2621,  262.3-2627,  2629, 
2630,  2632,  2636,  2639-2641,  2643,  2644, 
2647,  2648. 

—  révolutionnaire  de  la  sectioji  du  Fau- 
bourg-Montmartre, 547,  560,  704,  781, 
971,  1120,  1123,  1230,  1280,   1310,  1318, 

1327,  1333,  1382,  i486,  1372,  1383,  1843. 
1831. 

—  révolutionnaire  Je  la  section  Ju  Fau- 
bourg-du-Xord,  1190,  1437,  1.377.  1848, 
2298. 

—  révolutionnaire  de  la  section  îles  Fédé- 
rés, 092. 
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—  révolutionnaire  de  la  seclion  du  Finis- 
tère, 060,   12SS,   I38i,   1389,   1011,2297. 

—  révolutionnaire  de  la  section  de  la 
Fontaine-dc-T.rcnelIe,  080, 802, 9i9,  1  ItiT, 
1189,  1240,  niO.  133r.,  1673,  1689,  183:i. 
1953. 

—  révolutionnaire  de  la  seclion  de  la  Fra- 
ternité, 767,  9:;3,  1160,  1232,  1233,  143.;, 
1454. 

—  révolutionnaire  de  la  section  des  liardes- 
Franraises,  I07ô,  1296,  1427. 

—  révolutionnaire  de  la  section  des  (Ira- 
villiers,  1102,  i:ir.,  1673,  1744. 

—  révolutionnaire  de  la  section  de  Huil- 
laume-TelI,  :'.89,  1236,  1.307,  1320,  1472. 
16r>3,  1679,  1941,  1950,  2208. 

—  révolutionnaire  de  la  seclion  de  la 
Halle-aiix-Blés,    1269,   1306,   I6:.l,   23s:;. 

—  révolutionnaire  de  la  section  de  riloranie- 
Arnié.  804,  9.">5,  1121,  1162.  IMiiC,  1790, 
2077. 

—  révolulionnaire  de  la  section  de  l'Indi- 
visibililé,  r,25,  9:14,  Il  II,  144:;,  1812, 
1861,  187;;,  2026. 

—  révolutionnaire  de  la  section  des  Inva- 
lides, 1288.  1673,  1689. 

—  révolutionnaire  de  la  section  Le  Pele- 
ticr,  760,  800,  1132,  1142,  1151,  1268, 
1280,  1292,  1307,  1308, 1333,  1340,  1341. 
1491.  1533,  1562,  1505,  1571,  1687,  1813, 
1852,  1874,  1978,  1979,  2015,  2030,  2411. 
2437,2438,  2441-2443,  2446,  24V7.  2457- 
2461,  2463-2465,  2469,  2666. 

—  réviiluliiinnaire  de  la  section  di's  Luni- 
l-nrds.  942,  945,  2378. 

—  révolutionnaire  de  la  section  du  Luxein- 
liourg,  1426. 

—  révolulioniiain-  di'  la  section  du  Mail. 
:i62. 

—  révolutionnaire  de  la  seclion  de  la  Mai- 
son-Commune, 1038,  2124 

—  révolutionnaire  de  la  section  de  Marat- 
r-l-MarseilIc,  1078,  1S15,  1612,  1995,  2"3i, 
2099,  2.(65.  2369,  2377,  25 li,  2526, 
2659. 

—  révolulioniinire  de  la  seclion  îles  Mar- 
chés, 121,  6i3,  1418. 

—  réiroliilionnaire  de  la  section  ilr  la 
Montaimc,  IOO3,  MI7,  1279,  1280,  I2'.I0, 
I  10:;,  1311,  1317,  r.iV5,  1629.  1637,  1692, 
1699,  1700,  1708,  1759,  1823,  1887,  2014. 

—  révolutionnaire  de  la  seclion  dti  Mont- 


Blanc,  714,  U»67,  1168.  1189,  1265,  1293, 
1.307,  1.308.  1324,  1360,  1597,  1605.  1611. 
1623,  1631,  2254,  2263,  2265,  2267.  226S. 
2274,  2294,  232n,  2326,  23  i7,  2537,  253'.i, 
2545. 

—  révolutionnaire  de  la  seclion  de  Mon- 
treuil,  792,  1189. 

—  révolutionnaire  de  la  section  du  Mu- 
séum, 1478,  1561.  1791. 

—  révolutionnaire  de  la  seclion  df  .Mu- 
tins Scevola,  766,  803,  1325,  1368,  101 I. 
1012,  1661,  1673,  1689.  2319.  2331,  2332, 
2342,  2345,  23  48. 

—  révolutionnaire  de  la  section  de  l'Ob- 
servatoire, 633,  1425.  1656,  1915,  1951. 

—  révolutionnaire  de  la  section  du  Pan- 
théon-Français, 397,  601.  11.Î7.  liOi. 
1493.  I5C8. 

—  révolutionnaire  de  la  section  di-s  l'i- 
«jues,  471,  592,  717,  975,  1124,  1269, 
1407.  1633,  1797. 

—  révolutionnaire  de  la  section  Poisson- 
nière,  4'.t8.  547,  560,  704,  S86,  1186,  1310, 
1318,   1327,  1345,  1031,  1972,  22<Ht. 

—  révolutionnaire  de  la  seclion  Popin- 
court,  1405,  1457,  1523,  1631,  1922. 

—  révolutionnaire  de  la  seclion  desQuin/e- 
Vingts,  1371,  1429,  1477.  1510. 

—  révolutionnaire  de  la  section  de  la  Hé- 
puhlique,  1124,  1417,  1421,  1511. 

—  révolutionnaire  de  la  section  do  la 
Réunion,  512,  516,  993, 1521,  1883,  1977, 
JIM  5,  2520. 

révolutionnaire  de  la  section  Hévolu- 
lionnaire,  1586,  1766,  2232. 

—  révolutionnaire  de  la  section  du  Hoiili-, 
978. 

—  révolutionnaire  de  la  seclion  des  Sans- 
Culoltcs,  476,  1672,  2019. 

—  révidutionnaire  de  la  section  du  Tcni- 
jilc-,  1192,  1607,  1613,  1771. 

—  rév(diilionnaire  de  la  seclion  du  Théà- 
Iri'-I'raniais,  195 

—  révolutionnaire  de  la  sertinn  des  Tui- 
leries, 336.  337,  011,  721,  126!",  1289. 
1312,  niV,  1387,  1127,  14.39,  IU8.|i50, 
1165,  1510.  1533,  16K9,  1813,  1969. 

—  révolutionnaire  de  la  section  de  l'Unité, 
106,  584,  9X2,  999,  1116,  1152.  11.15. 
1182.  1.107,  1396,  Ur.3,  1520,  1558,1011. 
1952.  2109,  2328.2197. 

Comités  (communication   permaui'iili'   du 
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Comité  de  surveillance  du  Uépartement 
avec  les),  1897;  (fadeur  des  postes  pour 
le  service  des),  1637;  (intrigues  d'une 
t'erame  auprès  des),  675;  (papiers  trou- 
vés chez  Egalité  concernant  les),  3'Kî; 
(projet  d'investir  et  d'incendier  les), 
2I0'J,  2ol8.  2319;  (projet  de  saisir  les 
papiers  des),  2202. 

—  de  surveillance  des  communes  (circu- 
laire aux),  1072;  du  district  de  Corbeil, 
:i(i3. 

—  de  surveillance  des  sections  (empièle- 
nienls  des),  2011,  2018;  (lettre  du  Co- 
mité de  sûreté  générale  aux),  1986;  (si- 
gnalement d'un  conseiller  au  Parlement 
envoyé  aux  48),  1399;  (suppression  des 
bons  de  papier  par  les),  487,  488. 

—  civils  (invitation  pour  la  fête  de  1  abo- 
lition de  l'esclavage  adressée  auxl,  1670. 

—  militaires  des  sections,  6:>4. 

—  révolutionnaires  (accapareurs  décou- 
verts par  les),  1886;  (certificats  délivrés 
aux  citoyens  de  la  première  réquisition 
par  les),  734;  (convocation  à  l'Assemblée 
des  commissaires  des  communes  en- 
voyée aux),  746;  (défenses  de  convoquer 
les;,  1072,  1114;  (exclusion  des  nobles 
et  des  prêtres  des),  1038  ;  (formation 
des),  2328;  (invitation  pour  la  fête  de 
l'abolition  de  l'esclavage  adressée  aux), 
1670;  (laissez-passer  pour  les  subsistan- 
ces ne  pouvant  être  délivrés  par  les),  1832; 
manœuvres  de  l'aristocratie  contre  les), 
19)6;  (mission  des),  693;  (mode  de  rem- 
placement des  postes  vacants  dans  les), 
rt76;  (voyageurs  devant  se  munir  de 
passeports  visés  par  les),  1*02. 

—  révolutionnaires  du  Département  de 
Paris  (assemblée  des),  1038;  (lettre  du 
Comité  de  salut  public  du  Département 
aux),  1038. 

—  révolutionnaires  des  sections  de  Paris 
ibois  et  charbons  délivrés  seulement 
sur  des  bons  des),  784;  (censure  exercée 
par  les),  784;  (empiétements  des),  79li. 

—  révolutionnaires  de  Bretagne  (surveil- 
lance des),  .'>31. 

—  révolutionnaires  d'Elanipes,  2668. 
CoMM.vNA   (.L-Fr. -.Marie   Coaltaiel,    baron 

del,  1H.30. 
Commerce    de   l'argent,    483,    :»I4,    1343, 
1H07.  232S. 


—  de  la  bijouterie  (juifs  allemands  fai- 
sant le),  1007. 

—  de  denrées  par  un  détenu  à  Sainte-Pé- 
lagie, 2287. 

—  de  librairie,  1408. 

—  des  tableaux,  2417,  2419,  2436,  2440. 

Commissaire  aux  accaparements  de  Bou- 
logne, 1919;  de  Courbevoie,  997;  de  la 
section  de  l'Arsenal,  o28;  de  la  section 
Le  Peletier,  1432,  1443;  de  la  section 
des  Lombards,  979,  1007;  de  la  section 
de  Marat,  2368,  2o26,  2ô28-2:i3:;  ;  de  la 
seclion  du  Panthéon-Français,  1239;  de 
la  seclion  de  la  République,  loll. 

—  du  Comité  de  sûreté  générale  dans  le 
département  de  l'Eure.  1426. 

—  de  la  Ccmvention  (attitude  de  Manuel  à 
Orléans  en  qualité  de),  459. 

—  des  guerres  (envoi  de  malles  de  linge 
et  dentelles  par  un),  2297;  des  guerres 
de  la  17«  division,  684. 

—  du  ministre  de  l'intérieur  aux  fron- 
tières du  Nord,  2238. 

—  de  police  de  la  section  des  Lombards 
(vigilance  du),  1794;  pour  la  police  mili- 
taire (nomination  de),  1432. 

—  du  pouvoir  exécutif  (Garnerin,  ancien), 
2340;  du  pouvoir  exécutif  à  Avignon 
(abbé  Mulot),  1138;  du  pouvoir  exécutif 
à  Lisieux,  2331. 

—  de  section  à  la  Maison  Commune  lors 
de  l'exécution  de  Louis  XVI,  1734. 

—  national  à  l'armée  de  la  Vendée  (Mo- 
nioro),  2333;  national  du  Comité  de  sa- 
lut public  (Mittié,  lîls),  1217. 

—  vérificateur  des  déclarations  pour  l'em- 
prunt forcé,  2344. 

Commissaires  aux  accaparements ,  733, 
763,  772. 

—  aux  approvisionnements  de  Paris  à 
Melun,  2361;  dans  Seine-et-.Marne,  2338- 
2561,  2565,  2568-2611. 

—  du  Club  des  Corfteliers  donnanl  des 
renseignements  sur  une  détenue,  1799. 

—  de  la  colonie  de  Saint-Domingue  auprès 
de  la  Convention,  921. 

—  du  Comité  d'instruction  publique  char- 
gés de  lever  les  scellés  chez  Lavoisier, 
1383;  du  Comité  de  la  marine  et  des 
colonies  chargés  de  l'examen  des  pa- 
piers de  Leborgne,  1805;  du  Comité  de 
salut  publie  chargés  d'extraire  chez  le 
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duc  d"Or|i-ans  les  litres  et  plans  des 
canaux,  ;j."iij;  du  Comité  de  salut  public 
du  Itépartemenl  chargés  de  ju^cr  une 
pi-^ce  de  rOpéra-Comiijue,  1059,  1G62; 
du  Comité  de  siirclé  générale  chargés 
d'interroger  Maillard,  658;  du  Comité 
de  sûreté  générale  charjîés  de  visiter  les 
maisons  d"arrét,  Io20;  des  Comités  de 
salut  public  et  de  sûreté  générale,  char- 
gés de  rétablir  l'ordre  à  Luzarches.  701, 
707,  772. 

-  du  Comité  de  surveillance  des  sections 
des  Tuileries  et  de  l'L'nilé,  494. 

-  du  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion de  la  Kontaine-de-Grenelle, chargés 
de  lever  les  scellés  chez  Ncuville-Ville- 
roy,  680;  du  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  de  lluillaume-Tell,  chargés  de 
rechercher  la  correspondance  du  ban- 
quier Delessert,  I4.'i8  ;  du  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  Poissonnière, 
chargés  d'assister  à  une  levée  descellés, 
498;  des  Comités  de  surveillance  cl  civil 
de  la  seclioD  des  Piques,  chargés  d'in- 
terroger Ducbesnc,  cx-intendanl  île  Ma- 
dame. 8)il). 

-  de  la  Commission  des  subsistances 
pour  l'approvisionnement  de  Paris,  ifiil. 

-  de  la  Commune  do  Paris  pour  son  ap- 
provisionnement (rappel  des''.  2iil7. 

-  du  Conseil  exécutif  en  Helgiquc  (Cnteau 
el  Vincent),  iXW. 

-  du  Conseil  général  de  la  Commune, 
chargés  de  perquisitionner  au  Temple, 
24  ;  chargés  de  rechercher  le  drapeau 
rouge  de  Bailly,  417;  envoyés  au  Tribu- 
nal de  commerce,  'il.'},  "il 4;  de  service 
au  Tcmpl.-,  4,  C.  10,   12,  !<.•,  41.  :il.  :i8, 

iii,  ii:.,  121-123.  i.ic,  [\:\,  15;». 

-  du  Conseil  général  de  la  commune  de 
l'ierrcliltc,  envoyés  à  la  Convention,  X\'t. 

-  du  Département  de  Paris,  chargés  de 
vérilier  les  plaintcR  portée»  conlrc  l'éco- 
nome des  Incurables,  98.'i. 

-  du  Département  de  Police,  envoyés  au 
Comité  de  .HÙreti-  générale,  1924. 

-  du  minisire  de  la  guerre,  chargés  de 
recevoir  des  soumissions  pour  l'Iiabille- 
meiil  des  troupes,  :i83;  du  ministre  di- 
l'intérieur,  chargé»  d'achats  de  grains, 
2:i79,  2:i89. 

-  de   In   municipalité  de  .Sceaux,  chargés 


de  vérilicatioiis    au    marciié   du   bétail, 
1801. 

—  de  police  surchargés  d'occupations,  488. 

—  de  la  section  de  l'Arsenal,  chargés  de 
lever  les  scellés  chez  Sicard,  707;  de  la 
section  de  Beaurepaire.proleslanl  contre 
l'ordre  d'arrestation  de  M™»  Roland,  ^li: 
de  la  section  des  Droits-de-l'llomnif, 
chargés  de  remettre  au  ministre  de  la 
guerre  les  cfTets  otTerts  pour  les  volon- 
taires, la03;  de  la  section  du  Finis- 
tère, chargés  de  lever  les  scellés  chez 
Aclocque,  600;  de  la  section  de  la  Fon- 
taine-de-GrenelIc  envoyés  à  la  Conven- 
tion, 347;  de  la  section  des  liravillicrs 
envoyés  à  la  Convention,  2064;  de  la 
section  des  Invalides,  chargés  do  porter 
à  la  Convention  les  objets  du  culte, 
328;  de  la  section  de  la  Maison-Coiu- 
mune  envoyés  à  la  Convention. 2060;  de 
la  section  du  Panthéon -Français  en- 
voyés à  la  Convention.  20iil  ;  de  la  section 
des  Tuileries,  chargés  de  perquisitionner 
chez  des  marchands  d'argent,  l.'{43;  de 
la  section  de  l'I'nité,  chargés  de  récla- 
mer la  liberté  de  Vincent,  2342. 

—  de  la  .Société  populaire  de  la  section 
des  Aniis-de-la-1'atric,  chargés  d'ac- 
compagner un  vieux  soldai  à  la  Conven- 
tion, 288. 

—  envoyés  à  .Saint-l>oniinguc,  '.il;!. 

—  ordonnateurs  (mauvaise  organisation 
dans  les  fonctions  dei,  2271,  2272;  or- 
donnateurs de  l'armée  en  Belgique  (di- 
lapidations des),  2291. 

Commission  de  l'armée  de  l'Ouest  (secré- 
taire de  la),  1827. 

—  des  armes  el  poudres,  707,  902.  I0()7, 
2041.  23 V8;  (agents  de  la),  20'>1. 

—  des  chevaux.  966,  lo:i7. 

—  des  Douze.  i:.6,  1 7'.»:.,  2230,  22;iO. 

—  de  l'inslriiction  publique,  1220. 

—  des  Monuments.  310,  1188. 

—  du  Palais  Bourbon,  736. 

—  des  passeports,  l6o3. 

—  des  poids  et  me.nures,  1.183.  I9M. 

—  de  police,  2.308. 

—  des  salpêtres  ile  In  .«ection  du  Bonnet- 
llouge.  1782;  de  la  seclinii  des  C.ardes- 
Françaises,  1762;  île  la  seclion  de  l'opiu- 

courl,    178i  :   .!.•    I.i  s,., ,   II.  >,,1mIi,iii. 
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—  des  Subsistances  et  approvisionne- 
ments, 940,  iOo7,  1089,  1095, 1376,1483, 
1529,  1560,  1564,  1571,  1773,  1801,  1835, 
1836,  1894,  1903,  1935,  1936,  1972,  2041, 
2357,  2531,  2613,  2616,  2617,  2622. 

—  du  Temple,  13,  19,  21. 

—  des  Vingt-un,  136,  1795. 

—  centrale  de  bienfaisance,  2160. 

—  épuratoire  des  Postes,  1925,  1948,  1956, 
1963,  1967,  1972,  1973, 1992,  2007. 

—  extraordinaire  des  Vingt-quatre,  170. 

—  inspectante  des  Postes,  517,  528,  539, 
541,  602,  006,  025,  800,  1047,  1271,  1282, 
1513,  1517,  1937. 

—  militaire  révolutionnaire  près  les  ar- 
mées des  Côtes  de  Brest  et  Ouest  réu- 
nies, 1464,  1661. 

—  relative  aux  comptes  pour  les  subsis- 
tances. 1726,  1730. 

—  temporaire  des  arts,  404,  1141. 
Commissions  délivrées  aux  Comités  de  sur- 
veillance (révocation  des),  2011,  2018. 

—  départementales  (suppression  des),  111 2. 

—  populaires  (formation  dessix), 2041, 2150. 
CoMMU.NAU  (citoyen  et  citoyenne),  1590, 1799. 
Commune  de  Paris  (dilapidations  signalées 

à  la),  1181  ;  (fournisseur  de  la),  979. 

—  du  10  août  (membre  de  la),  119,  120. 
Commune  des  Arts  (Verzy,  membre  de  la), 

1238. 
Commune- Affranchie,   nom    révolution- 
naire de  Lyon  i  Rhùne^  agent  politique, 
1197. 

—  armée  révolutionnaire  (quartier  géné- 
ral de  1'),  2230. 

—  cliefs  du  fédéralisme  dans  l'Ain  y  con- 
duits, 1647. 

—  citoyens  patriotes,  1279. 

—  détachement  de  l'armée  révolutionnaire 
y  cantonné,  2053,  2094,  2161, 

—  1"' escadron  de  l'armée  révolutionnaire 
y  cantonné,  2547. 

—  lettre  y  écrite  par  Parein  à  Ronsin, 
2259. 

—  lieu  de  naissance  d'une  citoyenne  de 
Paris,  2536. 

—  mission  de  rouclii'',Delaporte  et. Méaul  le, 
2053, 

CoMMU.NEAU,    aliàs    CoM.Mu.NAu,    voloutaire 

parti  en  Vendée,  644. 
Communes  voisines  de  Paris  (arrestation 

des  vivres  par  les),  1976. 
T.  X. 


Compagnie  des  Indes  (administrateur  en 
chef  de  la),  2001  ;  (maison  de  l'adminis- 
tration de  la),  2001;  (teneur  de  livres  de 
la),  2006. 

Compagnies  de  finance  (scellés  sur  les), 
490,  491. 

CoMP.\RET  (François  -  Claude),  inspecteur 
général  à  la  Poste  aux  lettres,  1673, 
1689,  1702,  1826,  1830,  1836,  1848,  1857, 
1903,  1928,  1938,  1963,  1973. 

Complot  autour  des  prisons  de  la  Force  et 
de  la  Conciergerie,  784;  contre  la  sû- 
reté du  peuple  français,  tramé  par  les 
parlementaires,  1161;  tramé  par  les  dé- 
tenus de  l'Abbaye,  2518;  contre-révolu- 
tionnaire à  Paris  (découverte  par  un 
officier  autrichien  d'un),  1086;  de  fa- 
mine dans  Seine-et-Oise,  2575. 

Complot  dévoilé,  placard  par  Olympe  de 
Gouges,  844, 

Complots  tramés  dans  les  prisons  (révéla- 
tions sur  les),  2199,  2200,  2202, 

Comptabilité  des  fermiers  généraux  (ren- 
seignements demandés  par  le  Comité 
des  finances  sur  la),  1110, 

Compte  de  gestion  de  l'hérédité  de  la  ma- 
réchale d'Estrées,  1418. 

—  de  tutelle  de  la  fille  du  ministre  Ro- 
land, 405. 

Comptes  d'Amelot,  ancien  directeur  des 
Domaines  nationaux  (reddition  des) , 
1633;  de  Descombes,  commissaire  pour 
l'approvisionnement  de  Paris  à  Provins 
(reddition  des),  2617,  2639;  de  Le  Cou- 
teulx,  caissier  de  la  Caisse  de  l'extraor- 
dinaire (reddition  des),  1532;  de  Le 
.Sénéchal,  ancien  administrateur  des  Do- 
maines, 1541;  de  Maillard  à  rendre  au 
Comité  de  sûreté  générale,  722;  de  Pré- 
vost, chef  d'escadrons  des  gendarmes 
casernes  au  Luxembourg  (reddition  des), 
1526. 

—  du  caissier  des  Postes  et  Messageries, 
1335;  de  la  fourniture  des  chevaux  aux 
armées  par  Weicovisk,  1665;  des  ou- 
vriers de  l'enceinte  de  Paris,  1413;  du 
trésorier  du  Comité  de  bienfaisance  de 
la  section  des  Lombards,  1662;  du  tré- 
sorier du  Comité  de  salut  public  du 
Département  (examen  des),  475,  478, 
1314,  1356,  1618,  1644,  1863. 
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CoMTAT  (Emilie),  actrice  du  Tliédlie  Je  la 

NatioD.  ICIO. 
PoscEuiEf  (Cliarles-François-Jusle-Miiliel- 

Jean),  administrateur  du    Hôpartemenl 

de  Paris,  508. 
Conciergerie    (administrateur    de    Police 

chargé  de  la  surveillance  de  la),  113,  1.38. 

—  (ajournement  du  Iransfèrement  de  la 
femme  Jolivet,  dite  de  Crécy,  à  Ia),i2j5. 

—  (arrestation  du  chevalier  de  Coigny  à 
la  s  1304. 

—  (canonniei°s  exemptés  de  service  à  la), 
1273. 

—  (collecte  patriotique  entre  les  détenus 
de  la),  1226. 

—  (commissaires  de  la  section  de  Maral, 
chargés  de  se  rendre  à  la).  2656. 

—  (concierge  de  la;,  !722. 

—  (détention  de  Catois  de  Biencourt  à  la), 
1195;  (détention  de  Bompard,  domes- 
tique, à  lai,  2434,  2435;  (détention  de 
Bonneville,  peintre,  à  \a\  2250:  |déton- 
tion  de  Chapsé  à  la),  1.373;  (détention 
de  Custine  k  la),  71  ;  (détenlion  de  Jo- 
bert,  officier  municipal,  à  la),  123;  (dé- 
tention de  l.amcrville  à  la),  1642;  (dé- 
tention de  Maingol,  gendarme  de  la  33* 
division  à  la),  liH  ;  {détention  de  Marie- 
Antoinette  à  la),  0'.t-87,  146,  147.  15(t; 
(détention  de  .Miclionis  à  lai,  103,  104, 
112.  113;  (détention  de  Philippe-Egalité 
à  la),  351  ;  (détention  du  citoyen  Sainte- 
Croix  à  la);  1403;  (détention  de  Saintc- 
Fqix,  spéculateur,  à  la),  1587;  (détention 
de  Vincent  à  la),  2315,  2324. 

—  écrou  de  (Uiabrol,  colonel  du  régiment 
de  la  .Martinique,  à  la),  Utla;  écrou  de 
Hamas,  gouverneur  de  la  .Mnrtiniquc,  à 
lai,  !lft5;  (écrou  de  l>urliesne,  cx-intcn- 
daiit  de  Madame,  à  la  ,  871;  ^écmu  de 
liufresnc,  officier  de  santé,  à  la),  918; 
(érrou  de  Dumoulin  à  la),  18Q3;  (écrou 
d<'  l.amarclic,  directeur  général  de  la 
fahrication  des  assignais,  h  la),  502; 
(écrou  de  Marie  Autuinctte  à  lai,  UiH; 
(écrou  de  Poyre,curédeNi)isy-le-lirand, 
à  Ib),  604,  UUC;  (écrou  de  Itochcfort  de 
Varcniie,  commandant  de  la  garde  ua- 
lionale  i^e  Lyon,  à  la  ,  133i;  (écrou  d>- 
M-"'  Koland  ù  la),  :i',)3,  403. 

—  (envoi  d'accapareurs  d'or  a  lu),  1338. 

—  (état  de»  priauunici'8  délvuus  ù  la),  itl23. 


—  (gendarmes  de  garde  à  la),  74, 76, 82, 83. 

—  t incarcération    d'Ancard.    ex-conimis- 
saire  du  pouvoir  exécutif,  ii  la  ,   2523. 
2525  ;  (incarcération  d'Armand,  élève  en 
chirurgie, à  la). 2517:  (incarcération d'Au- 
riot,  cafetier,  à  la),  1439;  (incarcération 
de  Marie  Bazire,  de  Chaillot,  à  la),  1257; 
(incarcération  de  Bénard,  imprimeur,  à 
la),  1963.  1972,  19S3;   (incarcération  de 
la  femme  Berlaux  à  la),    1376;   (incar- 
cération de  Boitte  de  Bicheniont  à  la  , 
769;  (incarcération  de  Bossu,  ingénieur, 
à  la),  1102;  (incarcération  de  Bourgeois, 
employé  au  Comité  de  vérification  de  la 
liuerre.  à  la),  2540,  2542;  (incarcération 
de  Bousquet,  bouclier,  à  la),  1622;  ^in- 
carcération  de   Brichard,  notaire,  à  la  , 
1439;  (incarcération  du  marquis  de  Bru- 
haut  à  la),  1189;    incarcération  de  la  ci- 
toyenne Buisson  à  la),  1 353  ;  (incarcération 
de  Capottc-Feuillide.  ca[>ilaine  de  dra- 
gons,à  la),  1616  ;  (incarcération  de  Cham- 
bure,  directeur  des  Subsistances  mili- 
taires à  Arras,  i  la),  1925,  1935,  1938; 
(incarcération  de  Cliaudol,  notaire,  ù  la), 
1439;  (incarcération  d'.\nacharsis  Clools 
à  la),  2502;  (incarcération  de  la  comtesse 
de  Coalins  à  la),  1056;  (in«Mrréraliou  do 
Collard-Iiulronnc,    adjoint    d'un    ac(ju- 
danl  général,  à  la),  13:i6:  (incarcération 
d(!  Comparet,  inspecteur  des  Postes,  à 
la),  1848;  (incarcération  du   comte  de 
Combourg-Chàtcauliriand   i\    la),    1301; 
(incarcération  de  Cousin,  ancien  contrA- 
leur  de   rentes,  ;\  la),  1942;  (incarcéra 
tion  du  citoyen  Cruau  à  la),  709;  (incar- 
cération do  Rosalie   Dalborl,  espionne, 
à   lai,  724  ;  (incarcération  de  la  femme 
Ltolvincourt  à  la),  1499;  ^incarcération 
d<;  la  feinme  l)escliam|is,  accusée  d'ac- 
caparements, à  la),  1664;  (incarcération 
de  Dcsllcux  i\  la),  2468;  (incarcération 
de  Desulmes  de  Torry  a  la  ,  1116;  (iii- 
rurrérntion  do  Kiévo,  prévenu  d'émigra- 
tion, ù   lai,   1359;  ^incarcération   de   la 
femme  Droiiillnrd,  marquise  de  Sononno, 
i\  la;,  I9<.i7;  ^incarcération  do  Oucliomin, 
.secréliiire  de  Coudé,  à  la*,  19111;  (inr^r- 
céralion  do  liucroquol  ii  ltt>,  2u42,  2528, 
2:>34;  àncarréralion   do  l>uclaux.  avoué 
de  lacommuno  it'Arlos,  i'i  lu),  1558;  liu- 
carcération  de  l)uci|(iy,  cuihinier  do  M  de 
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Gourgues,  à  la),  lol3;  (incarcération  de 
Faverolles,  ex -aide  de  camp  de  Dii- 
raouriez,  à  la),  1302;  (incarcération  de 
Fleury  -  Dumontier,  voleur  du  Garde- 
Meuble,  à  la),  1249;  (iiicarcéralion  de 
Fondary,  marchand  de  vins  à  Yaugi- 
rard,  à  la),  1282;  (incarcération  de  For- 
get,  prévenu  d'émigration,  à  la),  1613; 
(incarcération  de  Fourcault  de  Pavant, 
notaire,  à  la),  1657;  (incarcération  de 
Garnier,  de  Chaillot,  à  la),  1257;  (incar- 
céralion  de  Gattey,  libraire,  à  la),  1963, 
1972,  1983;  (incarcération  de  Girouard, 
imprimeur,  à  la),  1366;  (incarcération  de 
Gumpelsheimer,  banquier,  à  la),  1131; 
^incarcération  de  J.  Hébert  à  la),  2042; 
(incarcération  d'Imbert  cà  la),  1375;  (in- 
carcération de  Jessé,  ex-Constituant,  à 
la),  1146;  (incarcération  d'Agathe  Jolivet. 
dite  veuve  de  Crécy,  à  la),  1302;  (incar- 
cération de  M.  de  Kock,  banquier  hollan- 
dais, à  la),  2214,  2404,  2406  ;  (incarcéra- 
tion de  Laboureau,  premier  commis  au 
Conseil  de  santé,  à  la),  2653;  (incarcé- 
ration du  général  Launiur  à  la),  2042, 
2385,  2386;  (incarcération  de  Leclerc, 
chei  de  division  au  bureau  de  la  Guerre, 
à  la),  2337,  2538;  (incarcération  de  Lé- 
vèque  Dumoulin,  ancien  fermier  de 
l'évêque  de  Bayeux,  à  la),  1334;  (incar- 
cération de  Le  Vigueur  et  Froullé,  li- 
braires, à  la),  1713,  1722;  (incarcération 
de  Lorichon  de  Dressey,  fermier  à  Saint- 
Remy-les-Cbevreuse,  à  la),  1186;  (incar- 
cération de  Manoel,  ex-commandant  do 
Sainte-Lucie,  à  la),  1323;  (incarcération 
de  Marquet,  ex -membre  du  Comité  de 
salut  public  du  Département,  à  la),  1997; 
(incarcération  de  Martin,  rédacteur  du 
Bullcdn  du  Tribunal  riivohuionnain-,  à 
la),  030;  (incarcération  de  Massol-Grand- 
maison,  imprimeur,  à  la),  1972,  1983; 
(incarcération  de  Mazuel ,  commandant 
en  second  de  l'armée  révolutionnaire,  à 
la),  2546,  2349;  (incm'cératioa  de  Mer- 
cier à  la),  1356;  (incarcération  de  Mo- 
moro  à  la),  2042,  2364,  2373;  (incarcé- 
ration du  citoyen  Mellelier  à  la),  1991; 
(incarcération  de  Pellerin,  di(.  Cluinte- 
reine,  employé  au  Garde-Meuble,  à  laj, 
1613;  lincarcéralion  de  Pereyra,  manu- 
facturier de  tabac,  à  la),  2510;  ^incarcé- 


ration  de  Perregaux,  banquier,  à  la), 
1131;  (incarcération  de  Prédicant,  no- 
taire, à  la),  1616;  (incarcération  de  la 
femme  du  général  Quétineau  à  la),  2515; 
(incarcération  de  Ronsin  à  la),  2042; 
(incarcération  de  Roussy,  contre-révo- 
lutionnaire, à  la),  1622;  (incarcération 
de  Sainte-Foix  à  la),  1534;  (incarcération 
de  Sainte-Foy  à  la),  981  ;  (incarcération 
de  Tessier,  épicier,  à  la),  1887;  (incar- 
cération de  Tienot,  intendant  du  baron 
de  Breteuil,  à  la),  1844;  (incarcération 
de  V'andenyver,  banquier,  à  la),  1304; 
(incarcération  de  Vignault,  clerc  de  pro- 
cureur, à  la;,  1644  ;  (incarcération  de  Vin- 
cent, secrétaire  général  du  département 
de  la  Guerre,  à  la),  2042,  2336;  (incar- 
cération de  Webert,  libraire  et  marchand 
d'estampes,  à  la),  1848;  (incarcération 
de  Wiedenfeld,  banquier,  à  la),  1540. 

—  (motion  pour  incarcérer  le  restant  de 
la  famille  Capet  à  la),  2346. 

—  (ordre  d'écrou  de  Colbert  deMaulevrier 
et  Pereuse  de  Jalais  à  la),  1004;  (ordre 
d'écrouer  le  nommé  Durud  à  la),  18)i0; 
(ordre  d'écrouer  la  citoyenne  Estienne 
à  la),  100. 

—  (patrouilles  envoyées  autour  de  la), 
626. 

—  (pharmacie  de  la),  77. 

—  (projet  d'enlever  Marie-Antoinelle  de 
la),  141;  (projet  de  s'emparer  de  la), 
2518. 

—  (surveillance  exercée  autour  de  la),  784. 

—  (transfèrement  de  Bailly  à  la),  419  ; 
(transfèrement  de  la  femme  Bardel  à  la), 
1597;  (transfèrement  de  la  femme  Bel- 
goder  à  la),  1197;  (transfèrement  de 
Buns,  homme  de  confiance  de  M™»  de 
Lauraguais,  à  la),  1539;  (transfèrenient 
du  duc  du  Chàlelet,  délenq  'n  Sainte- 
Pélagie,  à  la),  1101;  (transfèrement  lie 
Chevalier,  curé  de  Saint- Gervais,  h,  la), 
1114;  (transfèrement  de  Cretet,  de  Sep- 
lis,  à  la),  1819,  1830,  1836,  1838;  (trans- 
fèrement de  la  femme  Grimaldi  de  Mont- 
morin  à  la),  1940;  (transfèrement  de 
Josset  de  Saint-Laurent  à  la),  1495, 1513  ; 
(transfèrement  de  .M""  de  Lauraguais  à 
la;,  1559;  (transfèrement  de  la  comtesse 
Loys,  tante  de  Custine,  à  la),  1882; 
(transfèrement   de   Manuel,   çlétenii   à 
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l'Abbaye,  à  la).  4">2  ;  (Iransfèrenicnl  de 
Michonis  el  autres  officiers  municipaux 
à  la),  112;  ilransfèremenl  de  Musquinet 
La  Pagne,  de  la  Force  à  la),  6b9  ;  Irans- 
fèrement  d"Olympe  de  douges,  de  la 
Force  à  la),  832;  (Iransfèremenl  de 
Petit,  ancien  chapelain  de  M»"  de  Lau- 
raguais,  à  la),  li>r>0;  transfèremenl  de 
Poltier,  employé  du  Garde-Meuble,  à  la;, 
1607;  (transfèremenl  de  In  femme  Pous- 
sin, ouvrière,  à  la).  203U  ;  (Iransfère- 
ment  de  Raymond,  homme  de  couleur, 
de  l'Abbaye  à  la),  810;  (transfèremenl 
de  l'abbé  Royer  à  la),  200j;  (transfère- 
menl du  marquis  de  Seiionne  à  la), 
1997;  (transfèremenl  de  Vignault,  chef 
des  fédéralisles  de  la  section  du  Monl- 
lllanc,  à  la  ,  1039. 

—  (transport  à  la  Tombe-lssoire  des  cada- 
vres de  la),  4">r>;  (Iransporl  des  médecin 
et  chiruTiçien  du  Tribunal  révolution- 
naire, à  la),  83C. 

—  (visite  médicale  d'Olympe  de  Gouges  à 
la|,  836-838. 

Concierges  des  maisons  d'arrêt  (épuration 
des),  779. 

Conciliabules  de  M""  Roland  avec  les  dé- 
putés girondins,  395  ;  contre-révolution- 
naires, tenus  rue  Saint-Florentin,  Î)H3  ; 
secrets  à  Kagneux,  .'139;  suspects,  1989; 
suspects  des  curés  du  canton  de  Rlé- 
rancourt,  48:i. 

Concours  pour  le  corps  du  génie  (ouver- 
ture de),  1079,  1860,  2022. 

Concussion  (Momoro  coupable  de),  23!i7. 

CoNDÉ  (Louis- Henri-Joseph  de  RouniioN, 
prince  de).  400,  1319. 

—  bililiotlièi|ue  du  prince  de).  087. 

—  (maison  de),  1820. 

—  (ancien  postillon  de),  2369. 

—  (secrétaire  de),  1869,  1880,  1903,  1910, 
1919,  1928,  193:;,  1973. 

—  (titres  de  la  maison  de),  47ii,  TiOS,  S78, 
1017,  1518. 

CoNDoRCBT  (Caiidot,  Secrétaire  de),  1298. 

(Conférence  de  Chéry,  meinlire  du  Cnmilé 
de  salut  public  du  Képartement,  avec  le 
ministre  de  l'intérieur,  017;  de  lo  Com- 
mission des  Subsistances  el  approvision- 
nements avec  le  président  du  Tribunal 
de  commerce,  1089;  conlérences  de 
Chauveau-Lazarde   atcc    Marie-Anloi- 
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nette,  183;  de  Mumoro  avec  Ronsiu, 
2285;  des  propriétaires  du  Théâtre  de 
la  Loi  avec  le  citoyen  Neuville  et  la  ci- 
toyenne Monlansier,  1933. 

Confe^ion  générale  de  .W""«  rf<"  Gouijes,  ma- 
nuscrit, 844. 

Conilit  entre  le  Comité  révolutionnaire  el 
la  section  de  la  Réunion,  1916;  entre 
les  commissaires  de  la  ville  de  Paris  et 
ceux  du  ministre  de  l'intérieur,  chargés 
des  réquisitions  de  grains,  2579. 

—  d'attributions  entre  le  Comité  de  sû- 
reté générale  el  le  Comité  révolution- 
naire de  la  section  du  Panlhéon-Fraii- 
çais,  601  ;  entre  le  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale et  les  Comités  révolutionnaires. 
795. 

Confrérie  de  Sainl-Eloi  des  marchands  el 
loueurs  de  chevaux  de  Paris,  330. 

Coigé  accordé  à  Rcauvais,  représentant 
du  peuple  prés  l'armée  d'Italie,  1210. 

Congés  accordés  aux  soldats  de  l'armée 
révolutionnaire,  1958. 

C.oNiciiE  (citoyen),  1828. 

Conseil  des  Cinq  Cents,  427. 

—  de  guerre,  tenu  à  Saumur  le  2  se|>lem- 
bre  1793,  2258. 

—  ou  Comité  de  santé,  478,  2055,  2057, 
2059. 

—  du  Temple,  19.  21,  22,  25,  20,  31,  33, 
35,  44,  48,  49,  51,  oG,  57,  02,  70,  73, 
78,  123. 

—  exécutif  provisoire,  990.  2210.  2559; 
(commissaire  du),  1962. 

—  général  de  la  Commune,  1,  0,  13,  17- 
22,  24,  20,  27,  29-31,  37,  :»8,  49,  50,  52, 
53,  56-58,  02-65,  70,  124,  126.  134.  102, 
417,  487,  488,  513,  514,  529,  542,  .550, 
602.  070,  1077,  1098,  1102,  1431,  1514, 
1614,  1620.  1603,  1872,  1894,  1919,  1929, 
195«,  1904,  1965,2018,  2030,  20Ki,  208H, 
20H9.  2556,  2557.  2000,  2017,  2039. 

—  général  de  la  t'ommnne  du  10  août 
(mandat  d'arrêt  de  Louis  .\  VI  {wir  l(>|,45l. 

Consignes  des  corps  de  garde  (défenses  de 

.I.Hhirer  les).  1615. 
Conspiration  (bruiLs  .lei,  1819.  IS20,  1826. 

—  d'Hébert  découverte  de  In).  17s«.i.  l'.iHÎ, 
1997,  2009,  20.39,  2193,  2643. 

—  de  ru-illet,  88-1  i7. 

CoMSTANCR  (Pierre -Louis-Charles  dei,  con- 
seiller au  Parlement  de  Paris,  1161. 
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Constant,  niemlire  du  Comité  révolution- 
naire tle  la  section  de  Popincourt,  1328. 

Gonstantinople  (Descorches,  ambassa- 
deur de  la  République  à),  997. 

Conslitulion  (procès-verbal  d'acceptation 
de  la),  692:  (tableau  consacré  à  la),  9i0; 
(tableau  représentant  la),  IToa. 

—  civile  du  clergé  (critique  de  la),  1001; 
(prestation  de  serment  de  lai,  0j3. 

---  monarchique  (projet  de),  élaboré  par 
Le  Chapelier,  Thouret  et  Demeunier, 
1889. 

Constitution  des  Romains  (la),  ouvrage  de 
l'abbé  Auger,  2477. 

CoNTADEs  (Louis-Georges-Erasme,  maré- 
chal de),  1061. 

Contrats  d'emprunts  faits  aux  Génois,  1312. 

—  de  rente  confiés  par  Grouchy  au  secré- 
taire de  Condorcet,  1298;  de  rentes  per- 
pétuelles (retrait  de),  1342. 

Contre-révolution  (administration  ancienne 
des  Postes,  foyer  de),  1973  ;  (curé  de 
Noisy-le-Grand,  suspect  de),  604,  606; 
(employés  des  Postes  et  Messageries 
suspects  de),  1936;  (municipalité  de 
Coulommiers  favorable  à  la),  2560; 
nobles  de  Senlis  suspects  de),  1076;  san- 
glante (plan  de),  2050. 

Contre-révolutionnaire  (administration  du 
département  de  l'Eure),  2226  ;  (cavalerie 
bordelaise),  1600  ;  (colportage  dans  l'Eure 
d'un  libelle!,  1737-1741,1749. 1751;  (cor- 
respondance), 909-917,  919,  920,922,923, 
?96  ;  (curé  de  Bouqueval,  connu  comme), 
1061  ;  (curé  de  Luzarcbes,  dénoncé  com- 
me), 732,  740;  (employé  des  bureaux  de 
la  Guerre,  signalé  comme),  528,  533; 
(envoi  de  Vevey  d'une  correspondance), 
1258,  1261  ;  (inspecteur  général  de  la 
Poste  aux  lettres),  1673;  (lieutenant- 
colonel  du  régiment  de  Plandre,  dé- 
noncé comme),  1134;  (mise  en  vente  de 
brochure),  1707-1724;  (XantouiJlet,  con- 
sidéré comme),  745;  (poursuites  contre 
les  auteurs  d'un  imprimé),  1703;  (pour- 
suites contre  le  rédacteur  d'un  journal  i, 
600;  (saisie  d'un  drapeau),  1101  ;  de  Li- 
sieux  (transfèrement  à  Vernon  d'un), 497. 

Contre-révolutionnaires  (actes)  à  la  Marti- 
nique, 1323;  (arrestation  de),  776;  (ar- 
restation niolivée  par  des  mesures), 
1471;  (attentats)  à  Saint-Ulphace,  1609; 


(certificats  délivrés  à  des),  1064,  1090; 
(curé,  maire  et  procureur  de  la  com- 
mune de  Montfermeil  ayant  tenu  des 
discours),  1061  ;  (déguisement  de  pos- 
tillon pris  par  les),  1884;  (désordres), 
432;  (employé  au  Garde-Meuble  prévenu 
de  manœuvres),  1613;  (envoi  au  Cap 
Français  de  brochures),  1948,  1963,  1972; 
(envoi  par  le  libraire  Gattey  à  son  li- 
braire de  Londres  d'ouvrages),  1963; 
(ex-religieux  genovéfain  accusé  de  pro- 
pos), 1061;  (femmes  de  volontaires  trai- 
tées par  Vincent  de),  2331  ;  (habitants  de 
Vaugirard  qualifiés  de  brigands),  1885; 
(imprimeur  de  gazettes),  1366;  (intelli- 
gences des  fermiers  et  meuniers  avec  les), 
493  ;  (ouvrage  de  Mercier,  contenant  des 
phrases),  1356;  (possession deportraitsde 
la  famille  royale  attestant  des  principes), 
1293  ;  (poursuites  contre  les  auteurs, 
imprimeurs  et  distributeurs  de  libelles), 
1703-1754;  (prêtres  du  Collège  Irlandais 
dénoncés  comme),  478;  (propagation  de 
bruits  calomnieux  par  les\  2019,  2020; 
(recherche  de  papiers),  1458;  (saisie  de 
brochures  et  gravures),  1319,  1329,  1433, 
1462,  1480,  1534,  1336;  (troubles)  dans 
la  maison  d'arrêt  de  la  section  du  Bon- 
net Rouge,  1491  ;  de  Jagny  (exploits  des), 
732;  de  Normandie  et  de  Bretagne  (or- 
dre d'arrêter  les),  531  ;  de  Rhùne-et-Loire 
(arrivée  à  Paris  de),  993. 

Contributions  (assassinat  d'un  préposé  au 
recouvrement  des),  1643;  en  nature 
(payement  des),  2616. 

Convention  nationale  :  abandon  de  poste 
par  les  canonniers  de  la  section  des 
Amis-de-la-Patric,  1252. 

—  son  adresse  aux  armées  de  la  Répu- 
blique, 1199. 

—  adresse  projetée  par  le  Faubourg  .Saint- 
Antoine,  2229. 

—  adresses  émanant  :  de  la  femme  Be- 
sançon, de  la  section  de  Brutus,  932; 
de  Bri vois, ancien  soldat,  288;  de Cogniart, 
commissaire  civil  de  la  section  de  Bonne- 
Nouvelle,  1779;  de  la  femme  Girardot, 
de  la  section  de  Brutus,  932;  de  .Mallard, 
citoyen  de  la  section  du  Bonnet-Rouge, 
1246;  de  l'administration  provisoire  du 
district  d'Orgelet,  213  ;  des  administra- 
teurs du  département  de  l'Aisne,  229; 
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des  admiiiislrateurs  du  district  de  Jos- 
selin,  212;  des  administrateurs  du  dis- 
trict  Je  Montpellier,  280;  de  l'Assemblée 
pCMiérale  de  la  section  des  Gravillicrs, 
1789  ;  des  citoyens  de  la  commune  de 
Caraman,  240  ;  des  citoyennes  des  Halles, 
1231  ;  des  citoyens  de  la  f»  réquisition 
de  la  section  des  Piques,  196;  du  Comité 
de  surveillance  de  Itoulogne-sur-Seine, 
1227;  dti  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  de  l'Ilomme-Armé,  1790;  du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  de 
la  Montagne,  17"i9  ;  de  la  commune 
d'Arcueil,  1209;  de  la  commune  de 
Beaucaire,  281;  de  la  commune  de  Bou- 
logne, 322;  de  la  commune  du  Bourget. 
320;  de  la  commune  de  la  Chapelle-les- 
Paris,  313  :  de  la  commune  de  Cliaren- 
ton-Saint-Maurice,  309:  de  la  commune 
de  Cboisy-sur-Seine,  33!)  ;  de  la  com- 
mune de  I31amart,  332  ;  de  la  commune 
de  Créteil,  31.'>  ;  de  la  commune  de 
Drancy,  338;  de  la  commune  de  Dugny, 
3i4  :  de  la  commune  de  nennevilliers, 
314  ;  de  la  commune  d"lvry-sur-Seine, 
948;  de  la  commune  de  Millery,  223; 
de  la  commune  de  Neuilly-sur-Seine, 
349;  du  Conseil  général  de  la  commune 
et  de  la  Société  républicaine  do  Bou- 
locne-sur-Mer,  538  ;  du  Conseil  général 
de  la  commune  d'Evron,  200;  du  Conseil 
général  de  la  commune  d'Ilavre-Maral, 
259  ;  du  Conseil  général  de  la  commune 
de  Pierrefilte,  334  ;  du  Conseil  général 
de  la  commune  de  Poitiers,  2!17  ;  du 
Conseil  général  de  la  rommuiip  de 
Humilly,  219;  du  Conseil  permanent 
(le  .('.Icrmont,  2015  ;  du  Conseil  général 
ilu  district  de  Loudé.ic,  258;  de  ïîl  dé- 
tenus à  la  Conciergerie,  1226  ;  ilu 
directoire  du  district  de  Saint-Yrii-ix- 
lii-Montagne,  233;  du  directoire  du  dis- 
trict de  Scmur,  239;  du  Conseil  général 
du  district  de  Verdun,  2!;0;  des  habi- 
liiMls  de  Frnnciade,  310;  des  Hommes 
du  Dix  aofll,  fil;  des  mililnires  cl  em 
plnyés  de  la  maison  des  Invalides, 
17!)7;  de  la  municipalité  provisoire  du 
llavro-Marnt,  200;  de  la  municipalité 
cl  de  la  Société  populaire  de  Thiais, 
1778;  des  républicain»  de  Limoges, 
238;  des  Sans-culottes  montagnards  de 


Calais,  210;  des  Sans-culoltes  révolu- 
tionnaires de  Maubeuge,  236;  des  Sans- 
culottes  de  Saint  -  Florentin,  2n2  ;  de 
la  section  de  Bonne-Nouvelle.  315,  1758; 
de  la  section  du  Bonnet-Rouge,  1782; 
de  la  section  de  Brulus,  935,  1778;  de 
la  section  de  Brutus.  pour  la  reprise 
de  Toulon,  1203;  de  la  section  des 
Cbamps-Elysées,  926;  de  la  section  des 
iM'oits-derilomme,  1776;  de  la  section 
du  Faubourg-duNord,  1780;  de  la  sec- 
tion de  la  Fonlaine-dt'-Cirenelle,  347  ;  de 
la  section  de  la  Fraternité,  1786;  de  la 
section  des  Gravilliers,  299;  de  la  sec- 
tion de  fiuillaume-Tell,  237;  de  la  sec- 
tion de  l'Indivisibilité.  1785;  de  la  sec- 
lion  des  Lombards,  945;  de  la  section 
de  la  MaisonConlInune.  I?C9;  de  la  sec- 
tion de  Marat.  1760;  de  la  section  de 
M«>nlreuil,  1781;  de  la  section  du  Mu- 
séum, 287,  1792;  de  la  section  des 
Quinze-Vingts,  1763:  de  la  section  et  de 
la  Société  populaire  de  la  Réunion.  1783; 
de  la  section  du  Temple,  177i  ;  de  la  sec- 
tion de  ri'nité,  194;  des  sections  du  Mu- 
séum, des  Gardes-Françaises  et  des  Tui- 
leries. 341:  des  sections  de  Mutius-Sce- 
vela  et  du  Bonnet-Rouge  réunies,  313; 
des  sections  de  la  ville  de  l.isleux,  219; 
de  la  Société  des  ,\mis  de  la  C.onslitu- 
tion  républicaine  de  Sens,  209;  de  la 
Société  du  culte  israélilc.  307;  de  la  So- 
ciété montagnarde  de  Coursan.  224:  de 
la  Société  montagnarde  du  Mont-Libre, 
221;  de  la  Société  monlagnnnle  de 
Quimper,  234  ;  de  la  Société  monla- 
gn.irde  de  la  Sauvelal,  274;  de  la  Société 
populaire  d'Abbeville.  268;  de  la  Société 
populaire  d'AvIre,  25(1;  ilc  la  Société  po- 
pulaire il'Ax,  211;  de  la  Société  popu- 
laire de  Bercy.  3<IS ;  de  la  Société  pojiu- 
laire  de  BourganeuL  216;  de  la  Société 
populaire  de  Briançon.247:  de  la  Société 
popiiliiirede  BrulUS-le-Magnaninie,  526; 
de  la  S'iciété  populaire  île  Cnslellnni-. 
282:  de  la  Société  pop\ilaire  de  Clian- 
tilly.  198;  de  In  Société  populaire  de 
Corbell,  303  ;  de  la  Société  popidaire  de 
Cfécy.  197;  de  la  Société  populaire  de 
!)eléinonl.  211;  de  In  Soriflé  populaire 
d'Egalité  sur-Mnrnr,  331  ;  de  la  Société 
populaire  d'Epoisscs,  273;  de  la  Sdciéié 
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populaire  de  là  Flotte,  215;  de  la  Société 
[lopulaire  de  Foix,  246;   de  la  Société 
populaire  de  (;rii!non,206;  de  la  Société 
populaire  de  Guiiiips,  231  ;  de  la  Société 
populaire  dllliers,  279;  de   la   Société 
populaire  de  Laigle,  204;  de  la  Société 
populaire  de  Langognè,  277;  de  la  So- 
ciété populaire  de  Lannion,  283;  de  la 
Société    populaire  de  Léré,  276;   de  la 
Société  populaire  de  Louhans,  207;  de 
la  Société  populaire  de  Lure,  2bo;  de  la 
Société   populaire  de   Meillian,  275;   de 
la  Société  populaire  et  répulilicaine  de 
Montivilliers,  267  ;  de  la  Société  popu- 
laire de  Montreuil,  1788;  de  la  Société 
populaire   de    Morez-en-Monlagne,  271  ; 
de  la  Société  populaire  de  Nogent-sur- 
Seine,3Sa;   de  la  Société  populaire  de 
Xoyers,  248  ;  de  la  Société  populaire  de 
Pons,  233  ;  de  la  Société  populaire  des 
Montagnes  du  district  de  Riom,  201;  de 
la  Société   populaire   de   Pamiers,  203; 
de  la  Société  popidaire  de  Rozoy,  269; 
de  la  Société  populaire  de  Saint-Etienne, 
230;  de   la  Société  populaire  de  Saint- 
Jean-du-Gard,  244;  de  la  Société  popu- 
laire de  la  section  du  Temple,  1772;  de 
la  Société  populaire  de  Senlis,  208;  de 
la  Société  populaire  de  Sennecey,  278; 
de  la  Société  populaire  de  Tarascon-sur- 
Ariège,  228;  de  la  Société  populaire  de 
Thiais,  317;  de  la  Société  populaire  de 
Versailles,  263;  de  la  Société  populaire 
de  Vouziers,  220;  de  la  Société  régéné- 
rée des  Sans-culottes  de  Jean-Jacques- 
Housseau  (Saint-Esprit),  231;  de  la  So- 
ciété républicaine  de  Calais,  199  ;  de  la 
Société  républicaine  de  Charolles,  211  ; 
de  la  Société  républicaine  et  populaire 
de    Château-Salins,  227;  de   la  Société 
républicaine  de  Garlin,  270;  de  la  So- 
ciété républicaine  d'Hersin,  232;  de  la 
Société  républicaine  de  Mont-de-Marsan, 
272;  de  la  Société  républicaine  d'Ora- 
dour-sur-Vayres,  243;  de  la  Société  ré- 
publicaine de  Roanne,  261;  de  la  So- 
ciété républicaine  de  Saint- Yrieix,  242; 
de  la  Société  républicaine  de  Seync-les- 
Alpes,  243;  de  la  Société   républicaine 
de  Villers-Cotterets,  266;    des   Sociétés 
po|iulaires  de  Longueville  et  Sainte-Foy- 
sur-Lbngueville,    217;    du    tribunal   du 


district  de  Charolles,  264;  du  tribunal 
du  district  de  Clerniont,  265;  du  tribu- 
nal criminel  militaire  de  l'arrllée  du 
Nord,  223;  des  volontaires  de  Vitry-sur- 
Seine,  331. 

—  argenterie  de  l'église  dé  Belleville  y 
portée  triomphalement,  319. 

— •  arrestation  de  l'inspecteur  des  tri- 
bunes, 677. 

—  autorité  par  elle  réservée  à  son  Comité 
de  sûreté  générale,  793. 

—  carte  de  secrétaire  remise  par  des  dé- 
putés à  un  officier  autrichien,  1083,  1086. 

—  carte  électorale  au  nom  de  Descombes, 
2354. 

—  chef  de  la  légion  de  service,  783. 

—  congé  demandé  par  Beauvais,  repré- 
sentant en  mission  près  l'armée  d'Italie, 
1210. 

—  contribution  volontaire  des  employés 
de  l'administration  des  biens  nationau.x, 
292,  929,  1228. 

—  déclaration  de  Louis  XVI  interjetant 
appel  au  peuple  de  sa  condamnation, 
1712. 

—  découverte  de  la  conspiration  de  Ron- 
sin,  1518. 

—  décret  du  22  frimaire  an  II,  1125. 

—  décrets  :  approuvant  le  changement  de 
nom  de  Saint-Pierre-le-Moutier  en  celui 
(le  BrUtus-le-Magnanime,  226;  déclarant 
le  gouvernement  français  révolution- 
naire jusqu'à  la  paix,  2348  ;  disculpant 
les  défenseurs  officieux  de  Marie-Antoi- 
nette, 186;  enjoignant  d'arrêter  les  in- 
tendants et  fermiers  généraux,  990; 
exemptant  de  la  réquisition  les  chevaux 
des  entrepreneurs  de  voitures  publi- 
ques, 736  ;  ordonnant  de  célébrer  une 
fête  en  l'honneur  de  la  reprise  de  Tou- 
lon, 1198,  1199,  1201,  1202,  1219;  ordon- 
nant de  doubler  la  garde  du  Temple,  20; 
ordonnant  d'informer  contre  les  distri- 
buteurs de  pamphlets  manuscrits  dans 
les  Halles  et  marchés,  1704  ;  ordonnant 
de  mettre  en  liberté  les  banquiers  accu- 
sés d'envoi  d'argent  aUx  émigrés,  U3l; 
ordonnant  de  mettre  eii  liberté  Ronsiii 
et  Vincent,  1603,  1611,  2253,  2234,  2320; 
ordonnant  de  rechercher  et  de  pour- 
suivre les  auteurs  d'un  imprimé,  intitulé 
tableau  du  maximum,  1703;  ordonnant 
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de  remettre  au  Comité  de  sûreté  géné- 
rale la  procédure  contre  le  libraire 
Froullé,  1723;  ordonnant  de  s'occuper 
sans  délai  du  jugement  de  la  veuve 
Capet,  151  ;  renvoyant  à  l'accusateur 
public  du  Tribunal  révolutionnaire  un 
pamphlet  sous  forme  de  placard  ma- 
nuscrit, 1705;  sur  l'organisation  du  gou- 
vernement révolutionnaire,  128'^;  relatif 
aux  objets  d'or  et  d'argent  cachés,  337; 
relatif  aux  sujets  du  Roi  de  la  Grande- 
Bretagne,  645. 

-  demande  à  elle  adressée  par  les  fem- 
mes révolutionnaires,  640. 

-  démission  de  Manuel,  435. 

-  dénonciation  contre  Caraboulas  portée 
devant  elle,  2328. 

-  dénonciation  de  Romme  relative  à  l'en- 
lèvement de  gravures  chez  des  mar- 
chands d'estampes.  1547,  1548;  des  abus 
commis  dans  les  ateliers  de  la  confec- 
tion des  tentes,  297. 

-  dépùt  de  numéraire  et  de  vaisselle  ar- 
moriée par  le  Comité  révolutionnaire  du 
district  de  la  .Monlagne-du-Bon-.'Vir,  304. 

-  députnlitm  des  Comités  de  la  section 
lie  Brutus,  033. 

-  sa  députation  à  la  fête  célébrée  à  Ver- 
sailles en  l'honneur  de  Le  Pelelier  el 
Maral,  263. 

-  dépulé  tombé  malade  au  Café  do  la 
Régence,  064. 

-  discours  à  elle  adressé  au  nom  de  la 
commune  d'Auleuil,  333;  y  prononcé 
au  nom  des  élèves  de  la  classe  desArcis 
el  (le  la  Réunion,  1245  ;  y  prononcé  par 
les  commissaires  de  In  section  des  Inva- 
lides. 328. 

-  don  de  la  liquidation  d'une  maîtrise 
de  tabletier,  1774. 

-  don  palriotii|ue  de  fieneviève  I.epagc, 
1213;  de  la  commune  et  de  la  ."société 
populairi'  (le  (ieiitilly,  1242;  de  la  com- 
mune d'Issy-l'Inioii,  931  ;  dos  employés 
des  Subsistances  militaires,  1244;  des 
gardiens  des  scellés  de  la  section  du 
Bniincl-llouge,  1770;  des  ouvriers  do  la 
section  des  Champs-Elysées,  1506;  dos 
ouvriers  ol  employés  du  magasin  du 
Bon  l'nstour,  I23i;  de  Insertion  Révo- 
lutionnaire, ci-devant  l'ont-N'ouf,  1229; 
do  l'argenterie  de  la  confrérie  de  Sainl- 


Eloi  des  marchands  el  loueurs  de  che- 
vaux de  Paris,  330;  de  l'argenterie  de 
l'église  de  Clichy-la-Carenne,  339; 
d'armes  par  Vallet  de  Villeneuve,  tréso- 
rier de  la  Commune  de  Paris,  1222;  d'un 
assignai  de  50  livres  par  .Mitoullet, 
capitaine  au  l"bataillon  du  Loiret,  1224; 
de  43  doubles  louis  par  P.-N.  Bailly, 
employé  à  la  Poste,  1777  :  d'une  journée 
de  paye  par  les  canonniersde  la  section 
des  Champs-Elysées,  1507;  pour  les  vo- 
lontaires lie  la  section  des  Droits-de- 
rilomme,  1503;  pour  les  volontaires  de 
la  section  Révolutionnaire,  1504. 

—  son  droit  exclusif  de  modilier  un  acte 
d'un  de  ses  Comités,  601. 

—  écrit  adressé  au  président  par  les  rédac- 
teurs de  la  Feuille  du  solul  public.  544- 

—  engagement  patriotique  de  3.01K»  livres 
du  sieur  Devillas-Boissière,  1225. 

—  envoi  d'un  hymne  consacré  à  Rrauvais 
dans  Ifs  frrs  par  la  Société  populaire 
d'Arles,  1215. 

—  état  des  détenus  dans  les  prisons  à  elle 
adre.ssé,  71,  72. 

—  garde  placée  â  la  porte  de  l'ancienne 
salle,  785. 

—  hommage  d'un  buste  de  Le  Peletier. 
costumé  à  l'antique,  1501  ;  d'une  gra- 
vure représentant  la  Montagne,  1502; 
d'un  hymne  à  la  Liberté  sur  la  musique 
de  Gluck.  321  ;  d'un  hymne  aux  niAnes 
de  Gasparin  par  T.  Rousseau,  1216; 
d'une  médaille  de  l'Académie  d'archi- 
lecture  devenue  pi(''ce  de  mariage,  302; 
d'une  ode  sur  la  prise  de  Toulon,  1207; 
de  la  Prise  de  Toulon,  fait  hislori(iue  par 
Mitlié,  nis.  de  Marseille.  1217;  d'un  la- 
bloau  représentant  la  Constitution,  1755; 
par  Ri/.et  el  KacioUe,  de  Paris,  d'une 
pii'-co  sur  la  prise  do  Toulon,  I22ii;  par 
les  secrétaires-commis  des  Comités  des 
pétitions  et  de  correspondance,  34S; 
par  Vnriy  d'une  machine  liydrnuli(|Uo 
do  son  invention,  1238. 

—  ses  huissiers  arrêtés  pour  aristocratie  ol 
intelligences  avec  la  faction  liborlicide. 
729. 

—  interdiction  dos  clubs  ol  sociétés  popu- 
laires do  fommos.  6k3. 

—  intrigues  auprès  dos  t'omilés  pour  ob- 
lonir  la  liberté  d'un  fédéraliste,  075. 
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-  letlres  par  elle  reçues  :  de  Baudouin, 
imprimeur,  289;  de  J.-J.  Bery,  religieux 
sécularisé,  32î);  de  Bonnissart,  prési- 
dent de  la  Société  populaire  de  Moret, 
1214;  de  Cauchin  La  Tour,  ancien  pre- 
mier commis  à  la  Caisse  des  amortisse- 
ments, 329;  de  Cbazot,  détenu  à  Picpus, 
1213;  de  Curlius,  sculpteur,  293;  de 
Deforgues,  ministre  des  Affaires  étran- 
gères, 1237;  du  citoyen  Delacroix,  de  la 
section  de  l'Homme  -  Armé,  327;  de 
Dombey,  naturaliste,  938;  de  Dubufe, 
instituteur  à  Vincennes,  1204;  de  Du- 
cliesne,  ex-intendant  de  Madame,  850; 
de  Fouquier-Tinville,  148, 132;  deGellée, 
de  la  section  de  l'Unité,  940  ;  de  Ger- 
vais,  capitaine  d'artillerie,  284;  de  Han- 
riot,  général  en  cbef  de  l'armée  de  Pa- 
ris, 1761  ;  de  Hardy,  chef  de  bureau  de 
l'administration  desbiens  nationaux,  292, 
929;  de  Larchevesque-Tliibaud,  930;  de 
N.  Legrand,  291;  de  Frédéric,  comte  de 
Linange,  202;  de  Marie-Antoinette,  139; 
de  Montfagon,  ex-chanoine  de  Saint- 
Louis-du-Louvre,  301  ;  de  F.  Nogaret  de 
Versailles,  1212,  1218;  d'Olympe  de 
Gouges,  835;  de  Paré,  ministre  de  l'in- 
térieur, 318,  1200;  de  Prudhomme,  édi- 
teur des  Réiolutiom  de  Paris,  1224;  de 
M"'"  Roland,  359-362;  de  Sieyès,  député 
de  la  Sarthe,  305;  de  Simon,  soldat  ci- 
toyen de  la  section  des  Gardes-Fran- 
çaises, 944;  du  Comité  de  surveillance 
du  Département  de  Paris,  1223,  1593; 
du  Comité  révolutionnaire  de  la  section 
de  la  Fontaine-de-Grenelle,  949  ;  du  Co- 
mité révolutionnaire  de  la  section  de  la 
Fraternité,  1233;  du  Comité  révolution- 
naire et  de  la  Commission  des  salpêtres 
de  la  section  Révolutionnaire,  1766;  de 
la  Commission  des  salpêtres  de  la  sec- 
tion des  Gardes-Françaises,  1762;  de  la 
commune  de  Maisons-Alfort,  939;  du 
directoire  de  Franciade,  1773;  d'un  em- 
ployé du  ministère  de  la  guerre,  280  ; 
des  représentants  en  mission  près  l'ar- 
mée contre  Toulon;  1196;  anonyme  en- 
voyée d'Anspacb,  150. 

-  libre  entrée  dans  les  cours  des  voitures 
des  ministres  et  des  représentants,  1827. 

-  libre  passage  aux  députés  de  la  Con- 
vention, munis  de  leurs  cartes,  590. 


—  manufacture  de  fusils  par  elle  établie 
à  Paris,  928. 

—  menaces  de  la  faire  sauter,  1102. 

—  motion  menaçante  contre  elle  à  l'As- 
semblée générale  de  la  section  des 
Champs-Elysées,  2206. 

—  offre  de  pension  viagère  à  la  veuve  in- 
digente d'un  volontaire  mort  en  Vendée, 
316;  par  un  paralytique  d'espèces  mon- 
nayées contre  des  assignats,  323. 

—  ordre  du  jour  sur  un  projet  de  décret 
de  Robespierre  touchant  Marie-Antoi- 
nette, 193. 

—  pétitions  :  du  Club  des  Cordeliers,  2322  ; 
du  Comité  central  des  Sociétés  patrio- 
tiques, 193;  de  Duchesne,  ex-intendant 
de  Madame,  857  ;  de  la  section  de  Mu- 
tius-Scevola,  2317. 

—  plaintes  au  sujet  de  la  négligence  à 
l'entrepôt  de  la  Villette,  1007. 

—  portrait  représentant  Chalier  comme 
député  à  cette  Assemblée,  2034. 

—  pouvoirs  émanés  d'elle  exigés  des  aides 
de  camp  de  la  force  armée,  542  ;  par 
elle  donnés  aux  aides  de  camp  de  la 
force  armée  de  Paris,  en  mission,  654. 

—  présentation  par  Caresme  et  Tassaert 
d'un  dessin  figurant  Chalier  dans  sa 
prison,  1764;  présentation  de  Saint- 
Roch  et  son  chien,  346. 

—  projet  de  massacrer  les  membres  pa- 
triotes, 2194,  2199. 

—  rapport  demandé  par  elle  sur  les  mo- 
tifs de  la  suspension  d'un  capitaine  des 
volontaires  du  .Morbihan,  1525  ;  sur  l'af- 
faire du  général  Launay,  1890;  sur  les 
troubles  de  la  section  des  Marchés,  643. 

—  rapports  à  elle  faits  sur  une  rixe  entre 
les  femmes  de  la  Halle  et  les  femmes 
révolutionnaires,  641. 

—  rectification  du  procès-verbal,  1219. 

—  renfort  demandé  au  commandant  du 
poste  pour  la  garde  du  Comité  de  salut 
public  du  Département,  1493. 

—  renseignements  fournis  sur  les  posi- 
tions des  armées  autrichienne  et  prus- 
sienne, 2501. 

—  renvoi  au  Comité  d'instruction  publique 
d'hymnes  et  d'odes  sur  la  conc|uéte  de 
Toulon,  1206,  1211. 

—  requête  de  Erich  Eeg,  Danois,  Sans- 
culotte  de  la  section  des  Tuileries,  300. 
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—  retrait  des  minutes  de  décrets  et  pa- 
piers restés  entre  les  mains  de  Basire, 
l'un  de  ses  secrétaires,  960. 

—  vases  du  culte  de  Boulogne-sur-Seine, 
y  portés,  322. 

—  venue  de  Leveillard,  membre  du  Dé- 
partement, avec  Louis  XVI,  le  10  août 
1792,725. 

Conversation  entre  le  député  Legendrc  et 
Vincent,  secrétaire  général  de  la  Guerre, 
2.'Î29;  entre  le  général  l.auinur  et  Ver- 
ninac,  2387. 

("iioLs,  .\iiglais,  ayant  soldé  des  achats  à 
la  manufacture  de  Sèvres  avec  de  faux 
assignats,  368. 

CoMF.  (Charles-François),  tnembre  du  Co- 
mité révolutionnaire  de  la  section  de 
l'Unité,  1116,  l.';20,  1558. 

CooiF.  (citoyenne),  habitant  à  Bièvres.  1834 

CoQrÉAU  (Claude-Philibert),  collaborateur 
de  Holand,  391. 

—  vice-président  de  la  section  de  Brutus, 
1778. 

CoQiiLLE  (.\ndré),  chargé  de  mission  par 
le  Comité  de  sûreté  générale,  638. 

Con  (François),  procureur  syndic  du  di- 
rectoire du  district  de  Cdtbeil,  588. 

CORADZA,  restaurateur  dans  la  .Maison  Ega- 
lité, 2436. 

r.riRAii.  n'AriiÉpTN  (femme),  pi-olectrice  du 
dur  du  Châtelet,  1667. 

Corbeil  (Scine-ct-Oise),assehiblées  d'aris- 
tocrates et  d'émigrés  dans  le  chAteau, 
561. 

—  Comité  de  surveillance,  588. 

—  Comités  de  surveillance  du  district,  563. 

—  dét.irhement  de  l'armée  révolution- 
naire y  cantonné,  510. 

—  district,  532,  1.363. 

—  district  (directoire  du),  588. 

—  (Linas,  prés  de),  1085. 

—  iiingnslli  de  grains,  257'i,  2586. 

—  mission  de  Maillard,  532. 

—  moulins,  2568,  2576,  258(t,  2585,  259H, 
2607,  2613. 

—  refuge  de  l'ex-conlréiletlt'  général  des 
llnanccs  Lambert,  475. 

—  .Société  populaire.  303,  588. 

ComiKT,  capitaine  <ruM  tlélflrhemenl  île 
l'armée  révolutionnaire  A  Egalité -siir- 
Marnc.  2257. 

—  'citoyenne),  rue  de  Itohah,  2515. 


CoBBiiiRF,  officier  municipal,  2489. 
CoHOAM'.E,  membre  de  la  Société  populaire 

de  Dunkeniue,  2511. 
Cordas  (Jacques',  administrateur  au  |té- 

parlement    de  Police.    67,    1054,    2429, 

2430,  2434,  2430,  2439,  2440.  2607. 
Cordeliers   (adjuration    de    Honsin    aux), 

2203. 

—  (assiduité  d'Hébert  aux  séances  des), 
2522,  2524. 

—  (dénonciation  contre  La  Ruelle,  chef 
des  ingénieurs  du  Dépôt  de  la  Cuerre, 
membre  de  la  Société  des).  2349 

—  (expulsion  de  Leclerc,  Lyonnais,  desl, 
2548;  (de  Jacques  Roux  des),  25*8. 

—  (fléau  résultant  de  l'existence  des), 
2477. 

—  (insurrection  contre  la  représentation 
nationale  aux),  2214. 

—  jardin  des\  909,  2276. 

—  (nouvelle  feuille  des),  continuation  de 
Marat,  2524 

—  (porte  des),  2533. 

(tribunes  des),  1522,  2235,  2247. 
CoitniF.n,    traiteur,    rue    des    Droits-de- 
rilomme.  2620. 

—  suspect,  1558. 

Cordonniers  (maison  de  jeu  frétpientée 
pal*  des  garçons^  1964;  inoccupés(achat 
do  cuir  pour  donner  du  travail  aux), 
1758;  de  la  section  du  .Muséum  (souliers 
pour  les  volontaires  réquisitionnés  aux\ 
1791. 

ConMiF.ii  (femme),  complice  d'émigrés,  1695. 

CoiiNKii,,  médecin.  528,  S33. 

CoiiNF.T  (Pierre),  membre  du  Comité  révo- 
lutionnaire de  la  section  Le  Pelotier, 
24i3,  2446,  2457,  215S,  2460. 

Corps  niuniclpal  de  Paris,  198,  063,  1102, 
I4S9,  202«,  22.39. 

fîorps  de  garde  de  l'Abbaye,  2161  ;  de 
l'Arsenal,  676;  de  I.t  ban-iére  irEnfei-, 
2.363:  de  la  Courlille.  493  ;  des  Feuil- 
lants, 2023  :  de  la  Maison  Egalité,  1017; 
en  face  de  la  rue  deCramni<uit,674;  de  la 
rue  Taranne,  234J;  de  Saint-L.ifnre  (rti- 
niinilliOn  .le  l'elTrclif  du).  2200  ;  .le  la 
se.-tion  île  la  Montagne.  1700. 

—  idégradali.ins  dans  lesl,  1660;  (extinc- 
tion des  rl•ve^b^^l■s  desl,  1691  ;  (marques 
de  distinction  proscrites  dans  le»),  1019; 
(ordre  de  mettre  souâ  clef  fUsils  èl  crtr- 
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touches  dans  les),  1115;  (police  desi, 
1640;  (remplacement  des  arbres  aux 
portes  des),  16S0. 

CoRRANSEAU,   marchand  dé  vins,  1618. 

Correspondance  avec  les  contre-révolu- 
tiôhnaires  de  l'étranger,  1972  ;  avec  des 
députés  contre-révolutionnaires,  2430; 
avec  l'impératrice  de  Russie,  2430. 

—  de  Bidermann,banquier(esamen  delà), 
1960;  de  Bitaubé  avec  Roland  et  Brissot, 
503  ;  de  Buzony,  banquier  (examen  de 
la),  1105;  de  Condé  (rehiise  de  la),  1973: 
deM""'deCrussold'Ainboiseavec  d'Aligre 
et  Couti,  576;  de  Descombes  avec  Cham- 
peaux  et  Dumez,  administrateurs  des 
Subsistances  de  la  Commune  dé  Paris, 
2624,2626,2645,2646;  de  la  citoyenne 
Egalité  avec  son  fils,  adjudant  général  à 
l'armée  d'Italie,  350;  de  Galtey,  libraire, 
avec  un  libraire  de  Londres,  1963  ;  de 
Gornèau,  employé  à  l'Intérieur,  avec 
Séris,  clerc  de  notaire  à  Rordeaux, 
894-896,  898-900,  902-906;  du  sieur 
Gouin  de  Gennevilliers,  548  ;  de  Heur- 
tault  de  Lamerville  avec  le  notaire  Bri- 
chard,  1658;  de  Latoucbe,  officier  géné- 
ral des  armées  navales,  avec  Truguet  et 
Egalité,  496;  de  Le  Deisl  de  Boetidoux. 
ex-Constituant  (ordre  d'intercepter  la), 
1881  ;  de  Lenfant,  commis  des  Domaines 
nationaux,  avec  Lambert,  ex-contrôleur 
gétléral,  504;  de  Leseiii-re,  régisseur 
du  duc  de  Montmorency,  1404  ;  de 
Mailhet  de  Lamothe,  agent  d'agioteur, 
1649;  de  la  marquise  de  Monnier  avec 
Mirabeau,  442;  de  M""  Roland  avec  les 
députés  Girondins,  362,  365,  367,  368, 
370,  371,  373,  375,  376,  378,  380-382; 
de  M.  de  Varenne  avec  l'émigré  Hoc- 
quart,  lOOl  ;  des  députés  dû  Mont-Jura 
en  arrestation  (envoi  clandestin  de  la), 
1182. 

—  <l'i'migrés  (recherche  chez  l'abbé  Royer 
d'une),  194t;  des  émigrés  (administra- 
tion   des  Postes    favorisant   la),    1973. 

—  des  prisonniers  détenus  aux  Madelon- 
netteâ,  1373. 

—  comnierciale  de  Bréguet,  hotloger,i796. 
^~  contre-révolutionnall-e  de  Dufresne,of- 

ncier  de  santé,  909-917,  919,  920,  922, 
923,  996;  du  marquis  deSenonile,  1997; 
de  Vevey,  en  Suisse,  1258,  1261. 


—  étrangère  du  banquier  Delessert  (dé- 
couverte de  la),  1458. 

—  incivique  du  comte  Ilennezel,  1975, 
1983. 

—  palriotique  de  Régnier-. \usset,  citoyen 
Suisse,  1925,  1926. 

Correspondance  poUtiquc  do  Paris  et  des  dé- 
partements, journal,  1978. 

—  suspecte  de  Faret,  e.x-Commandeur  de 
Malte,  749;  d'un  négociant,  1079;  con- 
fiée à  une  laitière,  1801,  1863,  1869. 

Correspondances  de  M""  Dubarry  avec  les 
émigrés  réfugiés  à  Londres,  801  ;  de  Ma- 
nuel avec  Condé,  les  comtes  d'Artois  et 
de  Provence,  460;  de  commissaires  de 
Saint-Domingue  (mise  sous  scellés  de), 
1911  ;  de  l'étranger  (saisie  de),  1843;  d'un 
évêque  avec  les  émigrés,  538  ;  secrètes 
d'un  ex  religieux  genovéfain,  1061. 

Corruption  (tentatives  de),  à  l'égard  des 
femmes  de  Clémence  et  Marchand,  1488  ; 
(tentatives  de)  dans  l'affaire  des  Colo- 
nies, 810;  par  Pardieu,  ex-Constituant 
(tentatives  de),  2227;  d'un  secrétaire  du 
Comité  de  sûreté  générale  (tentatives 
de),  1621. 

Corset  de  talfetas,  fourni  à  la  fille  de  Marie- 
Antoinette,  5. 

CoRTEY  (Joseph- Victor),  épicier,  2664. 

CuRviER,  tenant  le  café  de  Brutus,  ci-de- 
vant de  la  Régence,  745,  763. 

Cosmopo/i?!' (le),  journal  fondé  pât-  Proly, 
2420,  2446. 

Cosmopolites  {Adresse  aux) ,  par  Anacharsis 
Cloots,  2495. 

CossARD  (Pierre),  commissaire  de  la  Com- 
mission des  monuments,  1188. 

CossÉ  (Charles,  comte  de),  948. 

—  (Hugues-Hyacinlhe-Tinioléon,  duc  de), 
794. 

CosTAR  (Avoye  Paviet,  femme),  tenant  le 
bureau  du  Journal  des  Spectacles,  1480. 

CosTARD  (citoyeti),  correspondant  d'Olympe 
de  Gouges,  816,  818. 

Costume  des  représentants  du  peuple  (pro- 
pos injurieux  de  Vincent  louchant  le), 
2329. 

Côte-d'Or,  bataillon  de  volontaires  (0«), 
1093. 

—  (Prieur  de  la),  député,  2.321. 
C6tés-du-Nord,   cbrresporidance   de    Le 

Deist  de  Boetidoux,  1881. 
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—  Siège  y  soutenu  contre  les  patriotes. 
1370. 

CoTTis,  propriétaire  dans  le  district  de 
Charolles.  IGIO. 

CouDRAY,  vigneron  ;i  Puteaux.  1347,  1366. 
1388. 

CoiLOsiBEAU  (Claude),  secrétaire -greffier 
de  la  Commune,  1,  4,  6,  12,  13,  lî>.  21. 
20.  20.  r.O,  416,  460.513,  529.  2084,  2088, 
2i)S'.i,  21'.i7.  2198,  2625. 

Coulommiers  (Seine-et-Marne),  corres- 
pondance de  Descombes  avec  les  admi- 
nistrateurs des  Subsistances  (saisie  de 
la),  2624,  2627,  2632. 

—  maire,  2560. 

—  mission  de  Descombes,  chargé  de  l'ap- 
provisioniieraent  de  Paris,  2C48. 

—  miinicipaliti-,  2560,  2646. 

—  route  de  Paris,  755. 

CoiLON(;iic)N.  commissaire  du  Comité  de 
sflreté  générale,  1878. 

CoL'PK-CiiRKTiE.N  (femme),  détenue  à  Sainte- 
Pélagie,  1638. 

Couplet  insultant  pour  la  vieillesse,  chaulé 
dans  une  pièce  au  théâtre  de  la  rue 
Feydeau,  1957. 

Couplets  pour  l'inausuration  des  bustes  de 
.Marat  et  Le  l'eletier,  348;  héroïques 
chantés  à  Versailles,  lors  de  la  fête  pour 
la  ri-jirise  de  Toulon,  1212,  1218. 

Coupvray  (Seine-et-Marne.  c'°  de  Lagny), 
agents  d'émigrés  y  arrêtés,  1069. 

—  détachement  de  l'armée  révolution- 
naire y  cantonné,  1069,  1090. 

—  Comité  de  surveillance,  1143. 

—  fermier  y  arrêté.  1000,  1111,  1258. 
Cour  des  Aides  (conseiller  à  lai,  1282,  1.307. 
Cour  de  l'Abbaye  Saint'iermaiti-des-Prés, 

2327,  2344. 

—  lie  l'Arsenal,  720. 

—  du  Commerce,  2524. 

—  des  Cordeliers,  2532. 

—  des  KonUines,  672,  696.  10.30,  1001. 

—  des  Fontaines,   au  Luxembourg,   1293. 

—  des  Forgos-Bonne-.Nouvelle,  1779,  2245. 

—  Lamnignon,  1903. 

—  .le  la  Maison  Rgalilé,  1017,  1689. 

—  de  Marat,  2529. 

—  des  Miracles,  2221,  2243. 

—  du  Palais,  401,  424,  SU. 

Cournsc  héroïque  d'un  jeune  sr>lilal, 
1782. 


Courbevoie  (Seine),  Comité  de  surveil- 
lance. 070,  997. 

—  commissaire  aux  accaparements,  997. 

—  commune,  740. 

—  curé,  767. 

—  mission  de  Génois,  membre  du  Comité 
de  salut  public  du  Département.  079. 
997. 

—  notaire  suspect,  1060. 

—  seigneur.  1060. 

—  Société  populaire,  970. 

CoincHA.N,  suspect,  1079. 

CoiBEUB,  citoyen  suspect,  1322. 

Coirlet-Beailop,  dit  Vermanty  (François- 
Désiré-Mathieu),  fils  d'un  conseiller  au 
Parlement  de  Dijon,  1296,  1322. 

CoiRiiONT  (Louis-Marie  I.ebas  de),  seigneur 
de  Pomponne,  ex-fermier  général,  755. 
783,  966.  980,  1057. 

Courrier  franniU  (le),  journal,  864. 

Couiricr  Universel  (le),  journal,  414. 

Courrier  de  Strasbourg,  journal.  645. 

Courriers  à  Coulommiers  et  Provins  (en- 
voi de),  2627;  de  la  malle  de  Strasbourg 
(dénonciation  contre  des).  1103,  1129; 
extraordinaires  (reprise  de  Toulon  an- 
noncée par  des).  1198. 

Cours  de  morale  dans  l'église  de  Bonne- 
.Nouvelle,  345. 

—  publics  pour  les  jeunes  élèves  des  sec- 
lions,  1808. 

Coursan     Aude  ,    Société    montagnarde, 

22». 
Courtille  (saisie  de  chevaux  à  la),  500. 
CounTi.N, commis  de  Véron,  officier  de  paix, 

580. 

—  détenu  au  Luxembourg,  1456. 

—  (Catherine-Bose',  demeurant  à  l'a.ssy, 
2405. 

—  (Marie-Jeanne-Calherine  Projki  ,  veuve), 
blanchisseuse  ii  Passy,  2405. 

CornTois  (Kilme-Bonaventure^,  .léputé  de 
l'Aube  à  la  Convention  nationale,  2451; 
(papirrs  du  ronvenlionnel).  150. 

—  (Pierre'),  ini-mbre  du  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  du  Faubcuirg- 
Monlmarlre.  704,  781,  0I«,  071,  1110. 
1250,   1281,  1.327,  1364,  1480,  1585,  19N9. 

—  (Pierre),  membre  du  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  Popinrourl,  1524. 

—  faisant  fonctions  de  régisseur  de  \'M- 
pilal  des  Incurables.  985. 
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CouRTYE,  faiseui-  de  boites  et  de  caisses, 
•2382. 

CouRvoL,  huissier  de  la  Conveiilion  natio- 
nale, 729. 

Cousin,  ancien  contrôleur  de  rentes,  1942, 
1946,  2012. 

Cousin-Jacques  (Beffroy  de  Reigny,  dit  le), 
littérateur,  1002. 

Coussin,  accusé  de  dilapidations,  1296. 

CousTARD  (Anne-Pierre),  député  de  la  Loire- 
Inférieure  à  la  Convention  nationale,  332. 

—  (dame),  habitant  à  Cennevilliers,  492, 
.=>00,  314,  323. 

CouTAY,  commissaire  de  police  de  la  sec- 
tion des  Gardes-Françaises,  1371. 

CouTEU.x  (Laurent),  citoyen  de  la  section 
des  Piques,  975. 

—  (veuve),  habitant  à  lîry-sur-Marne,  609. 

Couthon  (Georges),  président  de  la  Con- 
vention nationale,  1 199,  1227, 1229,  2044, 
2043,  2048,  2213,  2336. 

CouTiRiÈRE,  régisseur  général  des  Do- 
maines nationaux,  1813. 

Couturier,  citoyen  suspect,  1691. 

Couverture  de  piqué  demandée  par  Marie- 
Antoinette,  7. 

Couvertures  de  laine  jiour  les  volontaires 
(don  patriotique  de),  1771. 

Cramoizin  (Claude),  carrier,  membre  du 
Comité  de  surveillance  de  Passy,  2403. 

Cbanville,  capitaine  de  carabiniers,  1917. 

Crassous  [de  .Médeuil]  (Jean-Augustin), 
député  extraordinaire  de  Saint-Pierre- 
de-la-Martinique  à  l'Assemblée  législa- 
tive, 778. 

Créance  du  duc  de  Coigny  sur  les  frères 
Launey,  1877. 

Créances  sur  la  Commune  pour  le  service 
de  la  garde  nationale,  1489;  sur  l'étran- 
ger (déclaration  exigée  des),  1483. 

Créanciers  du  prince  de  Montbarrey  (péti- 
tion des),  1861  ;  du  duc  d'Orléans,  dit 
Egalité  (notaire  des),  1084;  de  Hohan 
Guéménée  (union  des),  701. 

Crécy  [en  Brie]  (Seine-et-Marne),  can- 
ton, 2192. 

—  Société  populaire,  197. 

Crècy  (Agathe  Jqlivet,  dite  de),  1131,  1233, 
1302. 

—  (Alexandre  Lemoine  de  Crécy,  arrêté 
sous  le  nom  de  marquis  de),  611. 

Creil  (Oise),  convoi  d'artillerie,  1073. 


Crème  fournie  au  Temple,  41. 

Cremer,  ami  d'Anacharsis  Clools,  2490. 

Crcok  palriote  (le),  journal,  810,  2241. 

Chefs,  garçon  de  bureau  au  secrétariat  de 
la  Guerre,  2238,  2333. 

Crépy  (Oise),  cultivateur  (.\nacharsis 
Clools  se  qualifiant  de),  2300. 

Crespin  (Pierre-Joseph),  commissaire  du 
Département  de  Paris,  2339;  vice-prési- 
dent de  l'Assemblée  générale  de  la  sec- 
tion des  Gravilliers,  2064. 

Cresson  (Jacques-Louis),  membre  du  Con- 
seil général  de  la  Commune,  162. 

Créteil  (Seine-et-Marne),  Coinilè  de  sur- 
veillance, 1037. 

—  commune,  315. 

—  perquisitions,  1111. 

Cretel,  lisez  Cretet  (Louis-Jacques-Théo- 
phile), procureur  de  la  commune  de 
Senlis,  1639,  1662,  1667,  1801,  1813, 
1819,  1S21,  1826,  1830,  1836,  1838,  1857. 

Creuzé-Latouoiie  (Jacques- Antoine),  dé- 
puté de  la  Vienne  à  la  Convention  na- 
tionale, 370,  388,  392. 

Crevau,  secrétaire-commis  du  Comité  de 
sûreté  générale,  1290. 

Cri  de  l'innocence  (le),  placard  d'Olympe 
de  Gouges,  844. 

Crieurs  de  journaux  autour  du  Temple, 
122,  123. 

Crimes  de  Philippeaux  (dénonciation  par 
Ronsin  des),  2263;  imputés  à  Marie- 
Antoinette,  227  ;  imputés  à  Olympe  de 
Gouges,  813,  832;  imputés  au  duc  d'Or- 
léans, dit  Egalité,  334. 

Crochet,  de  la  section  Poissonnière,  sus- 
pect, 1651. 

Croix  [de  Castries]  (évèque  de  Vabres, 
prenant  le  nom  de  la),  1617. 

Croix  de  Malte  (don  patriotique  d'une), 
1771;  (enseigne  de  la),  1397. 

—  de  Saint-Louis  (dépôt  non  ellectué  de), 
737;  (don  patriotique  de),  284,  287,  344, 
1236,  1239,  1300,  1.503,  1771;  d'un  ex- 
capitaino  des  gardes-françaises  (envoi  à 
la  Convention  de  la),  317. 

Chomwell  (Ronsin   qualilié   de    nouveau), 

2102. 
Crone  (citoyenne),  habitant  au  Roule,  1406. 
Crosnes  (Seine-et-Oise),  résidence  du  duc 

de  Brancas,  340,  714. 
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CROfzET  (Pierre),  principal  du  collège  du 
Panthéon-Français,  Ij30. 

Cbuau  (Joseph-Anne),  capitaine  tle  canon- 
nière de  la  section  de  la  Maison-Com- 
mune, 1671. 

—  fermier  aux  Filles-Dieu,  2;i63. 

—  habitant  de  Mortagne,  709. 

Crussol  (Anne-Emmaiiuel-François-Geor- 
ges,  marquis  de),  1061. 

—  -i/Amboise  (Claude-Louise-Angélique 
Behsin,  dame  de),  330,  337,  j7G. 

Cueilly  (Seine),  résidence  de  Hocquarl, 
ancien  président  de  la  Cour  des  Aides, 
CI7,  6ô3. 

Cuir  (achat  de)  par  le  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  Bonne-.Xouvelle, 
17:18;  (pénurie  de),  1227. 

Cuirs  (accaparement  par  les  commissaires 
ordonnateurs  de  rarmée  des).  2201. 

Cuivre  des  églises  (Conversion  en  canons 
du),  317,  320. 

Cuivres  (saisie  à  Luzarches  de),  707,  716, 
72:i,  772,  792. 

Cul-de-sac  de  la  Brasserie,  1708,  1717. 

—  dit  Dauphin,  j28,  09;;,  2339. 

—  des  Filles-Dieu,  1919,  192r>. 

—  de  la  Fosse-aux-Cliiens,  188^;,  |;i(i:t. 

—  des  Noirs  dans  la  salle  de  la  Conven- 
tion, V'iO. 

—  Saint-Simon,  413. 

—  Taitbout,  1.33V,  194:i. 

Culottes  (volontaires  manquant  de),  1608. 

(^ulte  catholique  (célébration  dans  l'église 
de  la  Conception  du),  r)91;  (dénoncia- 
tion concernant  l'exercice  du),  1391, 
1399;  (suppi-ession  du),  214i. 

—  de  la  raison  (adoption  dui,  3i2.  3i4. 
3i:;,  :tV9. 

Cultes  'pièrc   de   théAtre   ridiculisant  les 

niômcrics  des  ministres  des  di(Térents), 

1062;  (réglementation  de  l'exercice  des), 

ii:iO,  .•,79. 
(Cultivateur    (prince    de    Rohan-Rocherort 

expliiiiaiil  dos  fermes  comme),  2436. 
Cultivatf'urs  de  l'Aisne  (lenteur  dans  les 

réquibilions  pour  Paris,  nppurtécs    par 

les),  2227. 
Culture  (ancien  chanoine  tirant  sa  subsis- 

Innci-  de  la),  301. 
CuHTiU:)  (liuillaurao),  sculpteur,  vainqui.'ur 

do  la  Itasiillc,  293. 
CusTlME  (Acj^iin-I'liilippc,  comte  dei,  j;éué- 


rai  en  chef  de  l'armée  du  Rhin,  71,  010, 
2218,  2334,  2184,  2u01:  sa  veuve,  lOriS. 
Cythère    (dictionnaire  à  l'usage  des  ci- 
toyens de),  13.16. 


Dahlans  (Marc-.\ntoine\  papetier,  1728. 
D.\cosT.\  (.\brahani  et  Gabriel,  frères), 977. 
D.MiA.NT,  père,  employé   à  la   Poste,  2019, 

2030. 
Dac.ieu,  filiàs  Uagien  (Jacques),  cultivateur 

à    Saint-Pé.    détenu    à    Sainte-Pélagie. 

1430,  14:iO,  229:i,  2407. 
DAiiiNv  ^Françoise),  marchande  gantière, 

2527. 
Dairf.,  membre  du  Comité  de  surveillance 

de  la  section  de  la  République,  1546. 
Daix  (François-Pierre  ,  interprète  pour  la 

langue  anglaise,  1132. 
DALiiAnADE  (Jean),  ministre  de  la  marine, 

1407. 
Daluert    Rosalie),  femme    de   compagnie 

de  la  dame  Renoit,  dame  d'honneur  de 

l'archiduchesse  Christine,  724. 
li\LL0VEAi'   (Jean-R,âplisle),   gcudaraie   de 

la  21'  division.  227X. 
I).\MAN,  inspecteur  de  police,  1562. 
Damas  (.Vndré  ,  menuisier,  2656. 

—  (Claude-Charles  de),  gouverneur  géné- 
ral de  la  .Martinique.  778,  995. 

—  ^Joseph-François-Louis- Charles- César, 
comte  de),  mari  divorcé  de  la  citoyenne 
Langeron,  r»17. 

—  (.Marie-I.ouise-Aglié  I.ANciKHo.N,  com- 
tesse de  ,  097,  1041,  1083. 

Damiiac  ^baronne),  femme  de  Lieulaud, 
colonel  de  la  Légion  germanique,  lSt5. 

Dauiirav,  brasseur,  600. 

Damesme  iJean-Louis),  aduiinislra(eiir  ilu 
Département,  1092. 

Damilo  (citoyen),  I  I2i. 

Dauoi'ii  (Rarthéicmy).  imprimeur  en  Uiille- 
douce,  236S. 

—  (Guy),  uicmbre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  la  Réunion,  51«'i, 
ls:io. 

Danemark  (avocat  <le  la  cour  du  roi  de), 

'.Mi'.l. 

--  iinarinii    naufraKés    en    revenant    des 

lir.'indes  Indes  au).  300. 
Da.m.é  (François),  épicier,  nHUibrc  du  Cou- 
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seil  gi'néral  de  la  Commune,   ol,   107, 
111,  114,  115;  administrateur  au  Dépar- 
tement   de   Police,    82,    107,    117,    166, 
2284,  2285,  2545,  2631. 
Dangerecs,  citoyen  suspect,  2004. 
Dangers  de  l'opinion  publique  (les),  manus- 
crit d'Olympe  de  Gouges,  844. 
Dania  (.lérôme),  banquier,  1250,  1269,  1278. 
Danican'   (  Auguste  I,    gendarme    réformé, 

2476. 
Daniel  (femme),  marchande  d'objets  obs- 
cènes, 1689,  1697,  1702,  1807,  1819. 
Danjou  (Jean-Pierre-André),   membre   du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  de 
Marat,  2520,  2533,  2659. 
Danton  (Georges-Jacques),  député  de  Paris 
à  la  Convention  nationale,  2231,  2383, 
2446,  2449,  2550,  2652. 
Dantreville,  garde-magasin   en   chef  de 

Trainel,  1241. 
Darantière  (Henri),    marchand    de    vins, 

1689. 
Daruel  (Jean-François),   volontaire  de  la 

l"''  réquisition,  1568. 
Daruignv,  suspect,  1530. 
Darblav,  président  de  la  Société  populaire 

de  Villejuif,  2185. 
Darcy  I  Charles-Bénigne  Piolîîne  d'OLK.Nv-i, 
colonel  du  108«  régiment    d'infanterie. 
2310. 
Darde.xne,  habitant  de  Rony,  intendant  de 

Caraman,  1061. 
Darmaing,  père  et  fds  (Jean-Pierre-Gérôme, 
et  François),  juge  au  tribunal  de  Pamiers 
et   administrateur  du  département   de 
l'Ariège,  1970. 
Darrieur,  ciloyen  suspect,  1071. 
Darrieux,  auteur  dramatique,  1298. 
Dassv,  ex-prètre.  1563. 
Dalbenïo.n,  marchand    d'étoiles    de   soie, 
membre  du  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  de  la  Montagne,  1375. 
D'Aubig.ny  (Jean-Marie-Louis  Villaix),  ad- 
joint  au   ministre   de   la  guerre,  2259, 
2281,2304. 
Daubremé,  négociant  de  Bruxelles,  2013. 
Daudet  de  Jossa.x  (Joseph),  ancien  agent 
du  gouverneur  de  l'Arsenal  et  du  cardi- 
nal de  Rolian,  720 
DAUGEARD-VniAZEL(Jacques-Armand-llcnry), 
ex-président  au  Parlement  de  Bordeaux, 
1606,  2020. 


Daig.xy  (Alexandre -Marc -René -Etienne), 
ancien  fermier  général,  1189. 

Daujon  (François),  administrateur  au  Dé- 
partement de  Police,  154,  155;  membre 
du  Conseil  du  Temple,  33. 

Dalthin  (Sophie),  transférée  à  Saint-La- 
zare, 1583. 

David  (Alexandre-Edme),  juge  au  Tribunal 
révolutionnaire,  394,  418,  423,  465,  466, 
832,  837,  839,  879. 

— •  (Jacques),  peintre,  député  à  la  Conven- 
tion nationale,  154,  155,  181,  658,  1202, 
1205. 

—  (Jean-Michel),  menrbre  du  Comité  ré- 
volutionnaire de  la  section  du  Contrat- 
Social,  585,  587;  membre  du  Conseil 
général  de  la  Commune,  492. 

—  (Nicolas-Michel  et  Louis-Michel),  cor- 
donniers à  Luzarches,  686,  701,  732, 
1069,  1085,  1153. 

—  régisseur  des  fermes  générales,  491, 
1454. 

—  (citoyen),  membre  de  la  Société  des 
Jacobins,  1905. 

Deba,  commissaire  de  la  commune  de  Vin- 
cennes,  763. 

Deuard  (Claude),  trésorier  de  la  maison 
de  Monsieur,  479,  483,  517. 

Debey,  citoyen  de  la  section  des  Gardes- 
Françaises,  1075. 

Debhaux  (Paul),  président  de  la  section 
Révolutionnaire,  1504. 

Debray,  négociant,  1079. 

—  président  du  Comité  de  surveillance  de 
Montmartre,  2174. 

Debhuey,  banquier,  1687. 

De  Bus.ne  (Louis-François),  lieutenant  de 
gendarmerie  de  garde  à  la  (Concierge- 
rie, 74. 

Degamp,  marchand  de  vins,  1689. 

Decaïte,  capitaine  de  la  6"  compagnie  de 
la  section  armée  de  Mulius-Scevola, 
2348. 

De  Chavanes,  citoyen  de  la  section  de  la 
Fraternité,  941. 

Déclaralion  des  Droits  de  l'ilomnie  (ar- 
ticle 31  invoqué  par  Vincent), 2314  ;(don 
palriolique  d'un  tableau  de  la),  940; 
(petit  tableau  renfermant  la),  1755;  (pro- 
jet de  détruire  la),  2073  ;  (voile  jeté  sur 
la),  2066,  2125,  2241,  2350,  2366-2368, 
2376,2320,  2529-2531. 
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Décorations  royalistes  (dépôt  de),  314;  de 
la  monarchie  (don  patriotique  de),  288. 

Dégustes,  chirurgien -major  du  \"  batail- 
lon de  Paris  à  Bar-sur-Ornain,  413. 

Decoi-RTE,  membre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  la  Montagne,  137o. 

De  Cbécy  (citoyenne),  1139. 

Décrets  restés  entre  les  mains  de  Basire, 
secrétaire  de  la  Convention  (minutes 
des),  960. 

DÉDÉ  (Louis-Anloine-François),  charpen- 
tier, 2344. 

Dedouvbe  (  Pierre  \  membre  du  Comité  de 
salut  public  du  Département  de  Paris, 
1032,  15«7,  Ijyl.  1073,  1697,  1997. 

Defacx  (baroni,  2026. 

Dek.wanne  iC.uillaume- Jacques),  adminis- 
trateur au  Département  des  Subsistances 
de  la  municipalité  île  Paris,  2">bH,  2561 . 

Défense  de  Louis  XVI  (projet  de),  par  Guil- 
laume, ex-Constituant,  792. 

Délenscur  olficieux  .\nacharsis  Cloot.i, 
demandé  comme),  2i8o. 

Défenseurs  de  la  Hépublique,  2118. 

—  oflicieujc  de  Slomoro,  2654,  26")6;  de 
gendarmes  patriotes,  2232;  de  la  Société 
des  Jacobins  (intervention  des),  758. 

ItEKLA.NDHE,  président  de  la  Société  répu- 
blicaine de  Franciade.  310. 

Dekontaine,  citoyen  suspect,  1117. 

Dkkobiues  (Michel-François-I.ouis  Chemin-), 
ministre  des  .\fTaircs  étranj^éres,  1237, 
2462. 

Defbaisne  (François),  maréchal  des  logis 
de  la  gendarmerie  près  les  tribunaux 
de  garde  chez  la  veuve  Capet,  93. 

DecaI'lt,  (iliàs  Decoux  (Joseph -Jacques), 
membre  du  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  du  .Mont-Blanc,  1623,  226U, 
2208,  2321,  2326,  2347,  2539. 

—  père,  1636. 

DEiiEonciEs.    secrétaire    de    la    section    de 

Maral,  2153. 
Dei.ouv  (André-Marlin),  graveur,  397. 
De(,hellk  (citoyen),  I057. 
DEr.LAi'i.N^.   (Pierre- l'rbain),    huissier   aii- 

dicnrier    du   Tribunal    révolutionnaire, 

M21,  H27,  881,  893,  908,  92V,  1722. 
l)Ei.i'As>tiÉ,  premier  commis  de  l'admini»- 

Iralion  des  Domaines  nationaux,  1363. 
De    TiUEMcv,    correspondant    ilu    général 

llanriot,  1761. 


Déguisement  d'un  postillon  (baron  de  Katz 
se  cachant  sous  le).  2667-2670. 

Déiiuslation  des  vins  prélevés  chei  les 
marchands  de  vins.  1547,  1597,  1607, 
1013,  1618,  1623,  1636.  1639,  1644,  1649, 
1659,  1062.  1667,  1673,  1689,  1697,  1801, 
1807,  1819.  1830,  1836,  1894,  1895.  1974. 

Deidericusen  (Jean-Frédéric),  avocat  de  la 
cour  du  roi  de  Danemark,  969. 

Dejea.n  (chevalier),  2201. 

Delaage  (époux),  parents  d'émigrés,  645, 
653. 

Delacroix  (citoyen),  de  la  section  de 
rilomme-Armé,  327. 

Delage  (Marie-Jeanne),  domestique  du 
sieur  Boucher  à  Farcy,  4o8. 

—  (Citoyen),  habitant  le  quartier  du  .Mar- 
ché Saint-Martin.  1422.  1432,  1513. 

Delaiiave  (Ktienne-Marie),  receveur  géné- 
ral des  linances,  1394. 

Delalande,  marbrier,  2390. 

Dflajiotte  (ritoyeni,  rue  de  Biévre,  1568. 

Dki.ai'mrie  (Marie-François-Sébastienj.  re- 
présentant en  mission  à  Commuue- 
Alfranchie,  2053. 

—  fabricant  de  gants,  2527. 
Delaiii'e,  bijoutier  à  Lille,  I0O7. 

—  secrétaire  du  Comité  de  salut  public 
du  Département  de  l'aris,  763,  1422, 
1432,  1443,  1597,  1689,  1697. 

DEL\sfis  ( François- Hené),    serrurier  de 

Louis  XVI,  1016. 
Delatre   (Jacques),   citoyen  de   la  section 

de  la  Halle  aux  Blés.  1767. 
Delad  (Pierre),  marchand  de  vins,  1036. 
Delai'.nay   (Jean),    coiffeur    de    femmes, 

2342. 

—  marchand  de  vins,  1689. 

—  ex-receveur  général  des  linances,  1289. 
Dklmnav    ii'.\nc.kiis    iJoseph),    dr|uilé    de 

Maine-et-Loire   ii   la    Convention    n.ilio- 

nale,  1090. 
llKi.HRKL  (Pierre),  député  du  Lot  à  la  Con- 
vention nationale,  2219 
Deuhek  (Joseph-lillieniie),    député   de    la 

ILiiite- Loire  h  la  Convention   nationale, 

350,  357. 
I)Eu:oiiiiK!t,  citoyen  suspeci,  1325. 
Dklkih.ii  »;  (papiers  du  citoyen),  I30'.i. 
De  Lei.on  (Jean -Baptiste',  commissaire  ilu 

Comité   de  sftreté  générale,  ll.Sl,  1166, 

1178,  1372. 
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Delémo.nt  (Munl-Terribie),  Société  popu- 
laire, 214. 

Delesi'I.nk  (Charles-François),  commissaire 
de  la  section  des  Gravilliers,  2064; 
membre  et  trésorier  du  Comité  de  salut 
public  du  DéparlemenI,  473,  478,  483, 
309,  3C9,  378,  633,  661,  673,  707,  763, 
783,  792,  979,  1007,  1017,  1314,  1356, 
1366,  1399,  1422,  1443,  1451,  1334,  1347, 
1566,  1567,  1607,  1618,  1662,  1673,  1863. 

T)K  Lessert  (Etienne),  banquier,  1043,  1183, 
1306,  1438. 

Delgas  (Claude),  adjudant  de  la  section 
de  Bonne-Nouvelle,  capitaine  dans  la 
cavalerie  de  l'armée  révolutionnaire, 
2397,  2400,  2407. 

Delgoi-  (citoyenne^  femme  de  chambre  de 
la  comtesse  d'Alozay,  1030. 

Délibération  de  la  section  de  la  Réunion 
(annulation  d'une),  1916. 

Deliëge  (Ciabriel),  juge  au  Tribunal  révolu- 
tionnaire, 400,  1726,  2238,  2271,  2334, 
2344,  2367,  2371,  2310,  2317,  2321,  2326. 

I)ELii;.NY,  ex -capitaine  aux  j^ardes  ■  fran- 
çaises, 1628. 

Delille,  lire  Delisle  (Louis- Pierre  Le- 
Secq),  ancien  valet  de  chambre  de 
Louis  XVI,  1314,  1329,  1828. 

Delociie  (Louis-Nicolas),  charron -serru- 
rier, 2366. 

Delon  (Louis),  marchand,  2288. 

Delonne,  adversaire  de  Ronsin,  2283. 

Delorme  (Jean),  employé  à  la  liquidation 
de  la  Régie  générale,  1022. 

—  (Jean-Antoine),  commissaire  de  police 
de  la  section  Le  Peletier,  2417. 

—  (Louis-Edouard),  joaillier-bijoutier,  de 
la  section  des  Gardes  Françaises,  1372. 

Delsys  (citoyenne),  1311. 

Dklïroit  (Claude-.\ntoine),  oflicier  pulilir, 
426,  843. 

Delvi.n'court  (Charles-Louis),  émigré  ren- 
tré, 1251,  1390,  1432,  1443,  1488,  1499, 
1517,  1518. 

Delzè.ne,  ancien  banquier  de  jeux,  1372. 

Demande,  secrétaire  ou  commis  du  ban- 
quier Greney,  1994. 

—  citoyenne  suspecte,  détenue,  1310. 

Demvngeville,  détenu  aux  Carmes,   1328. 

l)EMAHi;oT,  membre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  Popincourt,  132  I, 
1324. 

T.  X. 


Démarquage  du  linixe  de  la  famille  royale 
au  Temple,  14. 

Demars  (citoyeni,  habitant  place  des  Pi- 
ques, 2001. 

Demeunier  (Jean-.\icolas),  ex-Constituant, 
1889. 

Démission  de  Harny,  trésorier  du  Comité 
de  salut  public  du  Département,  1863; 
de  Manuel,  député  à  la  Convention  na- 
tionale, 429,  433;  de  membres  du  Co- 
milé  révolutionnaire  de  la  section  de 
Popincourt,  1328. 

Démissionnaire  (aide  de  camp  de  Bouille), 
1061. 

Demouy,  agent  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, 744. 

Denabiie  (Jean-Baptiste',  dit  Marignan,  an- 
cien acteur  de  la  Comédie  Italienne, 
2660. 

Denef  (Antoine),  secrétaire  de  la  Société 
des  Belges,  2028. 

De.neux,  secrétaire-commis  du  Comité  de 
sûreté  générale,  1396. 

Denevers,  pluniassier,  rue  Saint- Denis, 
1387. 

Déniécourt  [Estrées-]  (Somme,  C"  de 
Cliaulnes),  maison  de  M.  d'Hervilly,  1366, 
1384,  1451,  1813. 

Denis  (Auguste),  suspect,  1157,  1268,  1280. 

Denizard,  citoyen  de  la  section  du  Temple, 
1104. 

De.nizet  (Françoisl,  domestique  de  là  dame 
Douet,  972,  1327. 

Denizot  (François-Joseph),  juge  au  Tribu- 
nal révolutionnaire,  400,  463,  466,  832, 
839,  835,  874,  1730,  23.38,  2386,  2405, 
2106,  2409,  2534,  2549,  2639. 

Dénonciation  au  sujet  du  vol  du  Garde- 
Meuble,  982. 

Dénonciation  aux  Français  calholiqnes  des 
moijens  employés. ..pour  détruire  en  France 
la  religion  catholique,  807. 

Dénonciation  revêtue  d'une  seule  signa- 
ture, 2021. 

Dénonciation  conlre  .\njoran(l,  écuyer 
cavalcadour  de  la  comtesse  d'Artois, 
1339;  contre  d'Arjuzon,  ex- fermier  gé- 
néral. 978;  contre  Bernard,  ex-premier 
huissier  du  Parlement,  704;  contre  Boitte 
de  Richemont,  769;  contre  le  comte  de 
Itunneval,  1621;  contre  Bossu,  ingé- 
nieur, 1102;  contre  Boucher  d'Auvergne, 
45 
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coniniaudant  du  I"  baluillon  de  la  r>' It-- 
{àon,  1623:  contre  Boiicherolle  et  Duri- 
voir,  chevaliers  de  Suinl -Louis,  liU; 
contre  Boucliel,  ex-tlievalier  de  Saint- 
Louis,  1057;  contre  Boulaiiivilliers,  I4M  : 
contre  la  Breti-ihe,  financier.  i'M'M: 
contre  la  vicomtesse  de  BrelcuiLVll; 
contre  le  marquis  de  Bruliaut,  1180: 
contre  Cauchois,  architecte.  1725:  contre 
Clémence  et  .Marchand,  1V88;  contre 
Coaltarel,  baron  de  Commana.  1.'>.30: 
contre  Choquet,  huissier  près  le  Tribu- 
nal du  4«  arrondissement,  l;>23;  contre 
Corvier,  tenant  le  café  de  Brutus,  74:>: 
contre  belconibes,  suspect,  132.');  contre 
Deslieu.x,  niarcliand  de  vins  de  Bor- 
deaux, 24;>0,  2402;  contre  la  femme 
Despots.  1607;  contre  Uevey,  marchand 
chandelier.  970;  contre  Dimanche,  ha- 
bitant de  Boulogne,  l(>3."i;  contre  Du- 
pont, citoyen  de  Saint-Quentin,  14I0; 
contre  Dutarire,  ancien  Iri-sorier  des 
bàliuients  du  Itoi,  10!'i7;  contre  le  mar- 
quis do  Kali/.ot.  I0.Ï7;  contre  Faret,  cx- 
coitjiiiandcur'  de  Malle,  7V0  ;  contre 
rieury,  bouclier  à  Fonlenay-aux-Bnses, 
18li3,  I88.'>;  conli-c  Fleury,  conducteur 
des  Messaijeries,  I0:i3:  contre  Koy,  c;i- 
pitiiiue  de  la  12'  compagnie  d'artillerie 
légère,  2233;  contre  Ciobcrl,  citoyen  de- 
là srclion  des  Lombards,  i'M'i'.\;  conln- 
la  Atoyenne  (irimaldi  de  Montmorin. 
lïi'iO;  contre  liuillaume,  cx-Conslituant. 
I2i>9;  Contre  ILinriot  par  b-s  c.innn- 
niere,  793;  contre  Iléiuis,  commis  ex- 
pulsé de  la  Cuerre,  2217;  contre  Henry, 
cx-adniinistrateur  des  liApilaux,  'i3<.i: 
contre  Héron,  agent  du  Comité  de  sû- 
reté générale,  1 172  ;  contre  llir.schniann, 
aide  de  camp  autrichien,  lo:i7,  losii; 
contre  Juillnrd.  cm|doyé  îles  bureaux 
du  <>)iiiilé  de  salut  public,  1182:  contre 
l^ci'oix,  commissaire  du  Conseil  exé- 
cutif,1962:  contre  l.apalu.  jiigede  Feurs, 
lidO,  :i06;  contre  La  Huelle,  chef  de»  in- 
génieurs du  Dépôt  lie  la  Cnerre,  23V".l; 
contre  la  duclie.tse  de  La  Vaugiiyon  et 
.son  aumi'inier,  1072:  contri"  l.ebois,  ré 
dacteui  du  llulirlin  du  Trihiiiinl  ii'inlii 
lionnnirr,  t'i'JI  ;  contre  le  citoyen  l.ebor- 
giie,  WH;  contre  le  représentant  l.e- 
Kcndre,  222:'>:   contre  Leguay,  employé 


destitué  de  la  Marine,  1942:  contre  I.e- 
veillard,  membre  du  Département  de 
l'aris,  72b  ;  contre  la  comtesse  Loys, 
lanlo  de  Custines,  1882;  contre  Lub>n, 
ofiicier  municipal.  2206:  contre  Manoel, 
ex-commandant  de  Sainte-Lucie,  1.123; 
contre  Marcillac.  capitaine  du  balaillnn 
de  la  Jnssienne,  1079;  contre  la  ci- 
toyenne de  Mareuil,  77:1;  contre  Martin, 
rédacteur  du  IStitletin  iht  Trihuiinl  rcvo- 
liidoiinnîn',  630;  contre  Mauduit,  trai- 
teur. 8S6  ;  contre  .Minlouday,  adjudant 
général  à  Tarmée  des  .\lpes,  1 184;  contre 
Monioro,  23.';7:  contre  .Montigny,  capo- 
ral de  la  première  réijuisilion.  713; 
conlreMulot, ex-Législateur.  1 188;  contre 
Olympe  de  (iouges  parun  aflicheur.814, 
822;  contre  In  femme  Paris,  courtisane. 
I."i87;  contre  le  marquis  de  Pimodan, 
ri77:  contri-  la  femme  Poussin.  2019; 
contre  Prévoteau .  limonadier,  1314: 
cimlre  Itagiinilé.  commandant  du  batail- 
I m  de  la  section  de  la  République,  Îi;'i3; 
conlri-  la  femme  Heunier-Ausset.  I2."il. 
I2;i8,  1261,  1271  :  contre  llochèle,  sous- 
caissier  de  l'administration  des  Eaux  de 
Paris,  97:;  ;  contre  Konsin,  agent  du 
prince  de  Conti.  1032;  contre  Houy. 
aiué,  IVriO;  contre  Scipion  Sabonadiire, 
1461  :  contre  le  prince  de  Salm-Salm. 
I!i66,  Ib76:  contre  .'Naupierre.  imprimeur, 
vendant  des  gravures  obscènes.  1473; 
contre  Simon,  ex-commissaire  de  police 
de  la  section  de  Kibservatoire.  191  :.; 
contre  Soulès.  suspect.  1193;  contre 
Vallicr,  suspect.  1376;  contre  Vernal, 
ancien  concierge  de  la  maison  de  Cliar- 
ville,  1063;  contre  Vincent,  secrétaire 
général  de  la  Cuerre,230fi;  contre  Wps- 
termann,  23:i2  ;  contre  Vgé  de  La  Ulp- 
tonnièrc,  conseiller  au  Parlement.  1.109. 
-  contre  un  baron  allemand  suspect, 
1032;  contri-  un  boucher,  vendant  à 
un  prix  supérieur  au  inii.rimiim.  1863, 
188.i;  contre  les  chefs  du  fédéralisme 
dans  l'Ain,  1647  ;  contre  des  riioyens 
de  Ljoii,  r,'H2;  contre  le  Comili^  de 
salut  public  du  Département  juir  Hé- 
bert. •.•03."«.  2036;  contre  la  Ciimmis.Hion 
épuraloire  des  Postes,  1902;  contre 
les  concierges  et  guichetiers  des  mai- 
sons   d'arrêt,  779;    contre    un    cordon- 
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nier  ayant  fourni  des  souliers  à  semelle 
de  carton,  675;  contre  des  courriers  de 
la  malle  de  Strasbourg,  1103.  1129; 
contre  des  dilapidaleurs  et  spolialeurs, 
1422,  1423;  contre  le  directeur  des  hô- 
pit;iux  militaires  de  Senlis,  1J94  ;  contre 
le  directeur  général  de  la  fabrication 
des  assignais,  jQâ;  contre  des  employés 
du  (jarde-Meuble,  lab6,  1374;  contre  les 
fermiers  des  environs  de  Paris,  661  ; 
conlre  des  habitants  de  Vincennes,  pour 
spoliation  de  fers,  1388;  contre  des 
marchands  et  agioteurs  de  la  rue  Vi- 
vienne,  1462;  contre  la  municipalité  de 
V'augirard,  1480;  conlre  des  nobles  po- 
lonais, 715;  contre  les  prêtres  du  Col- 
lège Irlandais  par  leurs  élèves,  478. 

—  d'un  accapareur  par  le  Corailé  révolu- 
lionnuirede  la  section  de  Guillaume-Tell, 
o89;  d'une  assemblée  de  suspects  parle 
Comité  de  salut  public,  2197,  2198  ;  d'ar- 
genterie armoriée  cachée,  714;  de  ca- 
bale anglo-rovaliste,  1987  ;  d'un  complot 
par  le  citoyen  Haindel,  2199;  du  diner 
du  Tribunal  des  Juges  Consuls.  a07,  iil  i  ; 
de  l'enlèvement  de  gravures  chez  des 
marchands  d'estampes,  1347,  lb48;  des 
impostures  et  des  crimes  de  l'hilippeaux 
par  Ronsin,  2263;  d'un  livre  contre-ré- 
volutionnaire par  deux  membres  du 
Cninilérévolutionnairede  Libreval,  1714; 
d'un  rendez-vous  d'aristocrates,  2224; 
de  Coudray  contre  le  curé  de  Puteaux, 
13H8;  du  représentant  Duboucliet  contre 
Jollivet,  ex-député,  1396  ;  d'Hébert  contre 
le  Comité  de  salut  public  du  Départe- 
ment de  Paris,  602,  606  :  de  Héron  contre 
Vandenhyvcr,9o9;  de  Robespierre  contre 
Brichet,  membre  de  la  Société  des  Ja- 
cobins, 2208;  de  la  section  de  Bonne- 
Nouvelle  contre  Champertois,  2380. 

Dénonciations  contre  Comparet,  inspec- 
teur général  à  la  Poste  aux  lettres,  1673, 
1702,  1830,  1836,  1928;  contre  Des- 
combes, secrétaire-greffier  de  la  section 
desDroits-de-rilomme,  2620,  2623,  2032, 
2639,  2643,  2644,  2647;  contre  Prévost, 
lieutenant-colonel  de  gendarmerie,  1293. 
Ib7:i;  contre  le  général  Sepher,  698; 
existant  dans  les  papiers  de  Marat,  2217  : 
motivées  par  la  prolongation  de  la 
guerre  en  Vendée,  2298. 


Dknormamiie  (Louis- Valenlin  ),  ilirectour 
général  de  la  Liquidation.  1074. 

De.noyess,  traiteur  de  la  maison  d'arrêt  de 
la  Bourbe.  2407. 

Denrées  (augmentation  du  prix  des).  2009; 
entraves  à  l'apport  des)  dans  les  maga- 
sins de  l'armée  française  à  Liège,  2279; 
(laissez-passer  du  Département  des  Sub- 
sistances exigé  pour  la  sortie  des),  1832; 
(olfre  d'un  prix  supérieur  au  maximum 
pour  des),  2326;  (prix  exorbitant  des), 
909,  911. 

—  destinées  à  l'approvisionnement  de 
Paris  (arrestation  aux  barrières  de),  1 938; 
(arrestation  et  vente  de),  2326,  2320; 
(arrivage  des),  1378,  1904,  1920,  1938, 
1968,  1976,  2236. 

— •  de  première  nécessité  bruit  de  la 
disette  desl,o63;  (falsification  desi,1282; 
[frais  immenses  de  la  Commune  de  Paris 
pour  les),  1614;  (loi  du  maximum  pour 
les),  743  ;  (prohibition  de  la  sortie  des), 
607,  693,  702,  1077.  1163;  (taxation 
des',  330;  se  trouvant  sous  scellés  (vente 
de),  1873. 

Dentelles,  reçues  en  dépôt  et  enterrées, 
1366. 

Den'tzel  (Georges-Frédéric),  député  du  Bas- 
Rhin  à  la  Convention  nationale,  1324. 

Di}part  de  M.  Necker  et  de  M""'  de  Gouges, 
brochure,  844. 

Département  de  Paris  (administrateurs  du), 
1487,  1888. 

—  (architecte  du),    1092. 

^  (assemblée  des  commissaires  des  com- 
munes du),  746. 

—  (assemblées  générales  des  communes 
et  sections  du),  340. 

—  (bureau  de  recherche  des  émigrés  au), 

—  (commissaires  du),  1366,  2367. 

—  (Directoire  du),  120,  414,  473,307,308, 
317,  378,  G46,  647,  6'o3,  687,  783,  792, 
966,  967,  985,  1018,  1092,  1136,  1193, 
1238,  1239,  1267,  1319,  1320,  1366,  1384, 
1409,  1418,  1493,  1335,  1.381,  1631,1644, 
1669,  1809,  1933,  19o0,  2093,  2310. 

—  (fournisseur  du),  979. 

—  (lii|uidation  des  biens  des  émigrés  au), 
1017,  2337. 

—  (payeur  du),  1770. 

—  (président  du),  1877,  1946. 
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—  (procureur  général  syndic  du),  736, 
98o.  1U07,  11111114. 

—  (siège  du),  1C94. 

D'-parli-menl  des  l)oraaine  el  linances  de 
la  municipalilt-  de  Paris,  j90, 

—  de  la  (iardi'  nationale  de  la  muaicipa- 
lilé  de  Paris,  1542, 

—  de  Police  de  la  municipalité  de  Paris, 
48.  6o,  08,  -0-72.  76-78,  80-83,  86.  94, 
'J9,  101.  102,  106-109,  127.  130.  134,  137. 
187,  368,  372,  374,  450,  451,  550.  596, 
616,  678,  "28,  792,  813,  814,  818.  964. 
083,  1021,  1023,  1032.  1081-1083,  1090, 
1149.  1254,  1282.  1311.  1347.  1388,  1389, 
1392,  1403,  1411,  1432.  1448,  1451.  1455, 
1496.  1517.  1572,  1579,  1581,  1599.  1617, 
1645.  1649.  1676.  1682,  1803,  1807,  1857, 
1867,  1885.  1918.  1931,  1933,  1940,  1963- 
1965,  1972,  1981.  1982.  1992.  2029,  2197. 
2198,  2247,  2285.  2.302,  2357,  24i8,  2419. 
2421,  2423.  2424,  2426.  2428-2436,  2457, 
2459,  2505,  2661.  2667. 

—  des  Subsistances  el  appruvisionncnienls 
de  la  municipalité  de  Paris.  617,  1077. 
1469,  1620,  1832,  2558.  2560-2562.  2564, 
2565,  2568-2577,  2579-2585,  2589-2591, 
2593,  2598-2604.  2606,  2607,  2611,  2613- 
2618,  2620,  2622.  26.39.  2645.  2646. 

—  des  Travaux  publics  de  la  municipalité 
de  Paris,  19,  198,  590,  1620. 

I)é[iartements  i  membres  du  Comité  de 
surveillance  du  PéparlemiMit  de  Paris 
rlinrpés  de  iiiissi'ins  dans  les),  1897; 
((iroclamalion  au  peuple  français  relative 
Il  la  conspiration  d'Hébert  envoyée  aux). 
2049. 

—  maritimes  i  mission  de  Jeanbon  Saint- 
André  dans  les).  2055. 

—  méridionaux  (représentant  en  mi.ssion 
dans  les),  18.10. 

Dki'.vi;  (citoyen),  acenl  du  (Comité  de  sû- 
reté ^.'énérale,  1016. 

Dkpki.iie  (citoyenne',  femme  de  Ma/.uel, 
chef  d'esratlron  de  la  cavalerie  révolu- 
tionnaire, 2544, 

Dépéclws  de  |)umourie7.  apportées  ii  Paris, 
458, 

Dépen.sc  de  llescombes.  commissaire  pour 
l'approvisionnement  de  Paris  à  Provins. 
2591  ;  des  ofllciers  de  rélat-majnr  de 
l'armée  révcdutionnaire,  2551, 

bépense.s   du   Comité    de    salut  publli'  ilu 


Département  de  Paris.  175.  478,  1262. 
1271.  1356.  1384.  1409.  1644.  1048.  1956: 
du  l'.omité  de  sûreté  générale,  572;  de 
la  famille  royale  au  Temple,  14-18,  28, 
36,  44;  de  Marie-.\ntoinelte  à  la  Con- 
ciergerie, 84;  exagérées  de  détenus, 
647  ;   exagérées  de  la  Guerre,  2307, 

l>Ei'EnEv  ou  ItEl'Encv.  vérilicateur  en  chef 
des  assignats,  965,  1885. 

|)Ki>LMi.NF.,   détenu  au  Luxcmbuurg.  1426. 

ItKI'LEDl  CriE,  suspect,    1543. 

héporlalion  (curé  conslitulionnel  condamné 
à  la).  7  40;  (député  Osselin.  condamné  à 
la),  2297:  (inspecteur  .à  la  vente  de  la 
ntarée  condamné  à  la).  1231  ;  des  déte- 
nus des  maisons  d'arrêt  à  .Madagascar 
(motion  pour  la^,  2345,  2346. 

DépiM  général  de  la  guerre  (directeur  duj. 
99'î  ;   lingénieui-s  géographes  du),  2349. 

—  général  des  htVpitaiix  des  armées.  2280. 

Députalion  des  canonniei-s  de  la  section 
di'  Bon-Conseil.  2508;  du  Club  des  Cor- 
deliers  au  Comité  de  sûreté  générale, 
2318;  du  Comité  des  finances,  1110;  du 
Comité  de  suiveillance  et  de  la  Société 
populaire  d'Aubervilliers,  1076;  du  Comité 
de  surveillance  de  la  Chapelle,  692;  du 
Comité  lie  surveillance  do  ChiUillon.  686; 
du  Comité  de  surveillance  de  Cennevil- 
liers,  740;  du  Comité  de  surveillance  de 
Montrouge,  1057;  du  Comité  de  surveil- 
lance de  Passy,  755;  du  Comité  de  sur- 
veillance de  Suresnes,  661;  du  ("omité 
de  sur\eillance  de  Vitry-sur-Seine,  KOO  ; 
du  Cciniilé  révolutionnaire  de  la  section 
du  Coniral-Social  auprès  du  Comité  «lu 
Uépartemenl,  1963,  1967;  des  Comités 
de  la  section  de  lirutus,  933;  île  la  com- 
mune de  Hagnob-t,  1090:  de  la  commune 
de  Koulogne,  1090;  île  la  commune  de 
la  llranche-du-Ponl-de-SainlMaur,  792: 
de  la  ciinimune  de  ("ourbevoie,  710;  de 
la  commune  de  Kianciade,  loos;  de  In 
commune  de  tlenuevilliei-s.  reçue  par  le 
Comité  de  salut  public  du  KéparlemenI, 
523;  de  la  commune  île  Stains.  792:  île 
In  ciimmune  de  Suresnes,  1076;  de  la 
commune  île  Vanves,772;  de  In  Conven- 
tion I demande  par  la  commune  d'Ar- 
cueil  d'une),  1209;  du  déparlement  de 
l'Kurc  h  celui  de  l'Orne,  2ï26;  de  la  gen- 
darmerie chei  le  ministre  de  la  guerre. 
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■2i'.io  ;  de  Mayençais  rOfugiés  en  France, 
1271  ;  de  la  sactioii  de  Beaurepaire  à  la 
Convention  [demande  par  M"'°  Roland 
de  l'envoi  d'une),  301  ;  de  la  Sociélé  des 
Cordeliers  aux  Jacobins,  2334;  de  la  So- 
ciété des  Jacobins,  2372;  (réponse  de  Mo- 
moro,  président  du  Club  des  Cordeliers, 
à  une),  2362;  de  la  Société  populaire  de 
Courbevoie,  979  ;  de  la  Société  populaire 
de  la  section  de  Brutus,  906  ;  de  la  So- 
ciété populaire  de  la  section  des  (iravii- 
liers,  1402. 

Députations  des  sections  (Ronsin  recevant 
à  Sainte-Pélagie  des),  2302. 

Député  (outrages  de  Héron,  agent  du  Co- 
mité de  sûreté  générale,  à  l'égard d'un^ 
1172. 

—  de  la  Convention  de  Mayence,  1271. 
Députés   à   la   Convention  (libre  passage 

des),  590;  en  état  d'arrestation  (asile 
diiuné  à  des),  2203  ;  tournés  en  ridicule, 
900,  903;  girondins  (relations  avec  les), 
2430;  girondins  proscrits  (présence  à 
Caen  des),  3715;  patriotes  (aide  de  camp 
autrichien  se  réclamant  de),  1072. 

—  de  Clèves  et  de  Xantcn  à  Paris,  2470. 

—  de  la  Montagne  (projet  d'envoyer  à  la'» 
guillotine  tous  les),  2336. 

—  du  Mont-Jura  en  arrestation,  1182. 

—  extraordinaires  de  Saint-Pierre  de  la 
Martinique  à  l'Assemblée  législative, 
778. 

Deubez  (Jac(iues),  commis- grellicr  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  2320. 

Derbiek  (Charles),  fayencier  au  Cros  Cail- 
lou, 1374. 

Dérèglement  des  mœurs,  2407. 

Dereins  (Elisabetbi,  femme  de  l.aboureau, 
médecin,  premier  commis  du  Conseil  de 
santé,  2037. 

DF.niiMEM ,  habitant  à  la  diurtille,  300. 

Dérisson,  ex-noble,  1437. 

Derosne,  commissaire  de  la  Commission 
des  salpêtres  de  la  section  des  Gardes- 
Françaises,  1702. 

Dérolville  ou  d'Héhouville  (François- 
René  Clcu),  receveur  de  l'Hôtel-Dieu  et 
payeur  de  rentes,  1012,  1020,  1388,  1409, 
1432, 1318. 

Deiivieux-Bel.vngek  (citoyenne),  2313. 

DÉsA.Ni;E.'i,  marchand,  rue  du  .Mail,  1430, 
1442. 


Désarmement  de  la  section  de  la  M<jn- 
tagne,  2330. 

DESAunn.us,  lisez  Desaudr.w  (Charles),  di- 
recteur du  Lycée  des  .\rls,  1923,  2189. 

DEsuonDEs  (François),  commissaire  de  po- 
lice de  la  section  de  Mutius-Scevola, 
2340,  2341. 

DESBRiiiREs,  habitant  de  Pas.çy,  2403. 

Desuroisses,  marchand  de  tableaux,  1381. 

Desciiamps,  ami  de  Sulpico  Huguenin,  2409. 

—  commissaire  du  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  des  Droits-de-rHonime, 
2033. 

—  (  femme  1,  accusée  d'accaparenienls, 
1004. 

Desuoings,  détenu  à  la  Force,  1401. 

l)i:sco.MUEs  (Antoine),  secrétaire-greffier  de 
la  section  des  Droits-de-l'Homme,  com- 
missaire pour  l'approvisionnement  de 
Paris,  1433,  2191,  2332-2648. 

Dkscorcmes  ue  Saixie-Croi.k  (Marie-Louis- 
llenri  !,  ambassadeur  à  Conslantinople, 
sa  femme,  979,  997. 

Deségouïes,  habitant  de  Bagneux,  339. 

Dese.v.nes  (Michel-Joseph),  libraire.  Maison 
Egalité,  1983,  1992,  2019,  20.30-2032, 
2033,  2037,  2436,  2031. 

Déserteur  (officier  prussien),  2501. 

Déserteurs  (chasseurs  des  Pyrénées  signa- 
lés comme]',  1307;  de  la  Vendée  (ordre 
d'arrêter  les],  1020. 

Désertion  des  soldats  de  l'armée  française 
en  Belgicjue,  2321. 

De  Sè/.e  (Raymond-Romain),  défenseur  de 
l.ouis-XVI,  1712. 

Desfiel X  (François),  négociant,  tenant  l'en- 
trepôt des  vins  de  Bordeaux,  421,  2194- 
2190,  2200-2202,  2262,  2264,  2270,  2273. 
2283,  2283,  2287,  2288,  2293,  2304,  2412- 
2413,  2417-2419,  2423,  2429-2432,  2449, 
2455-2469,  25-48,  2059. 

—  (M»'),  2273. 

Desfossés  (Charles-Louis,  vicomte),  ex- 
Constituant,  485,  803. 

Desfolrnières,  détenu  à  la  Force,  1417, 
1343. 

Desuayes,  concierge  de  Rambouillet,  2307. 

DES.iAnDiNs,  gardien  de  la  maison  de  sus- 
picion de  la  Bourbe,  2283. 

—  membre  du  Comité  révolutiunnaiie  de 
Provins,  2620. 

Deslandes,  ex-noble,  723,  1317,  1320, 
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—  menuisier,  1347.  lôrit'.  ir.74. 

—  secrétaire  du  Comilé  de  suret»-  géné- 
rale, lt>7l. 

Dksi  AiniKHs  (  Claude  -  François.  Pave.n-  t, 
membre  de  la  Commission  inspeclanle 
lies  journaux,  80(»,  l."il7. 

ItfisM  VRAIS  (Louis),  homme  de  loi.  '.lôV. 

—  au  service  de  la  présidente  Pinon,  OOO. 
Dksmabtis,  pati'iole,  1190. 

Debmont,  candidat  au  poste  d'adjudant  aé- 
néral  de  la  2'  légion,  Cili*. 

Dksmollins  iHenoU- Camille',  député  de 
Paris  à  la  Convention  nationale,  rédac- 
teur du  VifiixCordelier.  1282,  128.1,  2229, 
2273,  2270.  2:)04.  2.')V9,  iViù,  2149,  2f9S, 
2.Ï00,  2.116. 

l)F.siioi-i.r.Ns  ou  I>K>i'ii-u\ ,  lieutenant  de 
ijendarmerie,  l"iit'.,  17()1. 

Dksnovehs  ir.illesl,  marchand  de  vins.  1819. 

Df.si>mx,  citoyen  de  la  première  récpiisi- 
lion,  141(1. 

ItKsi'LAXciiES,  ttardien  de  la  femme  Jolivel 
de  Crécy,  lâ.i.i. 

De.spotisme  de  .Momoro  dans  les  Assem- 
blées de  la  section  de  .Maral,  2:Jt)()-2:<r>8, 
237"i,  2371>;  de  Vincent  dans  les  Assem- 
blées de  la  section  de  Mulius-Scevola, 
234l-23ir). 

JiKSPors  ou  I)K<PArx,  citoyenne  suspecte, 
1007,  1018,  I08:i,  1820. 

Dksciiks  (Jean-ltaptisle-henis),  réilacleur 
du  journal  In  Feuille  tltijoiir,  000,  1080. 

—  détenu  dans  la  maison  Itclliomme.  I.''i29. 
Dk.shi  i;<   (Pliili|ipc- François!,    député    ili> 

l'aris  à  la  Cunvenlion  nationale,  20.i9. 

—  (Marguerilei,  femme  du  citoyen  tioii- 
8aut,  1055. 

I>E8SK.NM!  (Thérèse),  femme  de  l)ucroi|uel, 
commis.saire  «ux  accaparements  de  la 
section  de  Marat,  2:i3:i. 

I)cssin  représenlanl  Chalier  dans  s.i  pri- 
son, 1704. 

!>E-«siiiiKii,  iinplii|né  dans  l'airiiie  du  colo- 
nel Devault,  478. 

I»Ensoi;s,  sccrélaire  interpièle  prés  le  (Co- 
mité de  sftrelé  générale,  1330. 

Dk^tk.hmost  (Hosalie  ItALiiriir,  dénommée), 
724, 

Deslitulion  île  Marquel,  accusateur  public 
prés  l'armée  d'Italie,  1997;  d'iiii  adju- 
dant «énériil  de  l'aimée  révolutionnaire, 
IMi'iO;  d'un  ndiiiini''tr.ilenr  du  ■li'piii  !■'• 


ment  de  la  Marne,  1812;  du  concierçe 
de  la  Conciergerie,  138-1  iO,  UTi;  d'un 
employé  de  la  Marine,  1942;  de  «ar- 
diens  de  la  Maison  et  du  Jardin  Firalilé. 
1819. 

ItEsTuiRNELLES  il.ouis  De-schamps,  dit  ,  mi- 
nistre des  Contributions  publiques.  ir>l, 
023,  224".. 

hEsiLMES  iiK  ToRcv,  incarcéré  i'i  la  CoDcicr- 
eerie,  1 146. 

Desvikix  (.Marc-l.ouisI,  président  de  l'As- 
semblée générale  de  la  section  du  Con- 
trat-Social, 2110;  président  du  Tribunal 
du  '^'  arrondissement,  692. 

—  (citoyenne),  détenue  à  Sainte-Pélagie, 
12l»0. 

lit>vovES  (Fanchon),  strur  du  député  Ma- 
nuel, habitant  à  Monlargis.  440, 

—  (Fei  iLLF.rrE-^.  homme  de  bd,  secrétaire 
de  l'ancien  ministre  Ifertin,  1278,  1280. 
1291,  1397. 

Deuil  iSeine),  évasion  du  nommé  [tebard, 
183. 

—  résidence  de  Mathieu  de  Montmorency, 
ex-Conslituant,  1001. 

Hkimie/  .citoyen),  détenu.  1090. 

Deux-Ponts  ^Allemagne  i,  seoice  de  la 
place  ^rx-aide  de  camp  de  llanriot  em- 
ployé au).  2249. 

I»E  Vai.nes  (Jean),  ex-receveur  général  à 
Cacn,  1431. 

|ti;vAi  i.T  ou  Devaix,  ex-colnnel,  I7."i,  478, 
1037,  1143,  1102. 

I>K\  M  i.T  i.Marie',  femme  llarel,  au  service 
de  .Mnrie-Anloinette,  91. 

UKVKiii;NK(Miclie!-l)i'iiiiit  , imprimeur.  I7;it- 
1730. 

liEVEinu,  tenancier  de  maison  de  jeu.  I9iii. 

Ukvev,  marchand  cliamlelier,  979. 

hF.vKitK  (Pierrei,  maire  de  la  commune  de 
Passy,  239:;, 

In.  ViKWK.  ex-inspecteur  des  bàtinionlsdii 
Moi,  1817. 

l'KviiiNE,  citoyen  de  la  section  de  la  lléu- 
nion,  1100 

liKMi.LAs-RoissifcnK  (Paul-Elionne ',  Suisse, 
1225, 

llKVM.i.iii  (Nicolas),  serrurier,  membre  du 
Comité  révolutionnaire  de  Passy ,  2405. 

ftEMivo  iPhilippe-llumbert',  agent  du  Co- 
mité de  sftrelé  générale,  90-98,  031.  fiiO. 

011,  oi:.,  001,  ori9,  092,  7ii7. 
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ItF.YMË,  brigadier  de  gendarmorii^  à  Monl- 
pellier,  7G1,  1178. 

Dezallier  d'Argenvillk  (Antoine-Nicolas), 
fils  du  litlérateur,  1121. 

DÉziRÉ  (Charles-Thomas),   horloger,  1728. 

Diacre,  tailleur  pour  femmes,  .">,  ;)4. 

Diamants  (petits  voleurs  coupant  les  car- 
reaux à  l'aide  de),  1691  ;  de  la  dame  de 
Boullongne  (recherche  des),  :>3'>;  de  Ma- 
dame Elisabeth,  vendus  par  elle  au  prolit 
des  émigrés,  170;  de  la  Couronne  (agio- 
tage en  Hollande  sur  les),  1607;  du 
Garde-Meuble  (inventaire  des),  1036, 
iUi. 

DiANcoinr,  inspecteur  de  police,  î.'iOG, 
2649. 

Diatribe  d'AnacharsisCioots  contre  Robes- 
pierre, 2478  ;  contre  Pache  au  sujet  des 
subsistances,  1726,  1727,  1730. 

Dictionnaire  hiUoriqiie  (le),  acheté  pour  la 
bibliothèque  du  Temple,  Ml. 

DiDELOT,  intéressé  dans  le  bail  de  David, 
fermier  général,  14:;4. 

Du)iER,  collfeur  de  femmes  et  graveur, 
2381. 

DiDioT  (Nicolas),  commissaire  de  la  Société 
populaire  de  Saint-Quentin,  1649. 

DiDOT  (.Aristarque),-  clerc  de  procureur, 
membre  du  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  de  la  Réunion,  ')t2,  1868, 
1916,  2004. 

—  aîné  (Pierre;,  impiimeur,  2388. 
DiECHE  (.Antoine  Claude),  général  division- 
naire, commandant  à  Strasbourg,  1070. 

DiE^,  imprimeur  en  taille-douce,  14">l, 
1462,  1468,  1480,  1488,  i;il7,  i:;48. 

Dieppe  (Seine-Diléricure),  Comité  de  sur- 
veillance, 6G9. 

Dieu  (Nicolas),  portier  à  la  Mairie,  421. 

DiEVE,  prévenu  d'émigration,  13o9. 

Dijon  (Cùte-d'Or),  ealhédrale,  2612. 

—  Comité  de  surveillance,  669. 

—  habitants,  2612,  2637. 

—  Parlement  (conseillers  au),  1296,  1874. 
Dilapidations  (individus  arièlés  dans  l'.Vr- 

déche  pour),  1296;  (particuliers  préve- 
nus dei,  1422,  1423;  dans  les  ateliers 
chargés  de  la  conleclioii  des  lentes, 
297;  dans  les  postes  de  la  force  armée, 
793;  de  Fabre  d'Eglanline,  2446;  de 
Maillard,  o20;  des  commissaires  ordon- 


nateurs de  l'armée,  2291  ;  du  directeur 
des  hôpitaux  militaires  de  Senlis,  i)94; 
commises  lors  de  la  démolition  de  la 
Bastille,  1402;  imputées  à  l'ex-ministre 
Chamlioiias,  o78,  586;  signalées  par  le 
Comité  de  l'Arsenal,  1181. 

Diligence  à  destination  de  Thionville,  979. 

Diligences  de  Lille  et  d'Arras  (saisie  de 
numéraire  et  de  lingots  d'argent  dans 
les),  1797. 

Dii.i-ON,  suspect,  I9',)l. 

Dimanche,  habitant  de  Boulogne-sur-Seine, 
1910,  1919,  1935. 

Dinan  (Cûtes-du-Nc^rd),  mission  de  Fe- 
neaux,  commis  du  Comité  de  siireté  gé- 
nérale, :i31. 

Dîner  îles  gardes  du  corps  à  Versailles, 
661  ;  de  Ronsin  au  cabaret  en  face  de  la 
maison  de  Picpus,  2282;  de  Rossignol, 
avec  Ronsin  et  Bourbotte,  23o4  ;  offert 
par  Manuel  à  une  marchande  à  la  toi- 
lette, 460;  offert  par  Pache,  2129,  2338; 
spleiidide  r)fl'ert  par  Momoro,  2371  ;  Ira- 
ditinnnel  des  Juges-Consuls,  à  Paris, 
Ei07.  :il3,  514. 

DiiiNNE,  vitrier,  canonnier  de  la  section  de 
la  Montagne,  1006. 

Diplôme  de  membre  de  la  Société  des  Ja- 
cobins, délivré  à  Pereyra,  2504. 

Discours  à  la  Convention  au  nom  de  la 
commune  d'Auteuil,  333;  à  la  Conven- 
tion au  nom  des  élèves  de  la  classe  des 
Arcis  et  de  la  Réunion,  1245;  de  Barère 
sur  la  conspiration  d'Hébert,  2047;  de 
Coulhon  sur  la  conspiration  d'Hébert, 
2044;  de  Descombes,  père,  à  la  Société 
des  .\inis  de  la  Conslitution,  2553;  de 
De  Sèze  à  la  Convention,  lors  du  procès 
de  Louis  XVI,  1712;  de  Deslicux  à  la 
fête  de  Marat  de  la  section  Le  Peletier, 
2431,  2455;  du  citoyen  Gatlrez  à  la  Con- 
vention, au  nom  de  la  section  desDroits- 
de-l'Homme,  2105;  d'Hébert  aux  Cordc- 
liers,  2234,  2247;  de  Kock  au  Club  des 
Jacobins,  2388;  de  Marchand  sur  la 
question  des  théâtres,  lu  aux  artistes 
des  théâtres,  1517;  de  Momoro  rmitre 
les  menées  de  la  faction  inodérantisle, 
2359,  2360;  de  Ronsin  à  la  Société  des 
Cordeliers,  2263;  des  jeunes  citoyens 
de  la  section  de  la  Fraternité,  2083; 
adressé  aux  bouchers  convoqués  au  Co- 
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mile  de  salut  public  du  Département, 
IG8'.»;  adressé  à  la  Convention  par  Ou- 
dart,  au  nom  des  tribunaux  de  Teii- 
ccinte  du  Palais.  20yO;  prononcé  dans 
l'Assemblée  générale  de  la  section  de  la 
Fraternité,  20o8;  prononcé  le  24  ven- 
ti^se  an  II  h  la  Société  des  Jacobins,  206u. 

Dhcours  prononcé  pur  Ronsiii  le  1"  rentùse, 
imprimé,  2274,  2290. 

Discours  sur  Gulenber(j .  par  Anacharsis 
<;loots,  2484,  2486. 

Disiours  fralerit<'l  et  instntclions  n  mes  con- 
ciloijeiis,  brochure  inconsUlutionnelle, 
par  Vangorp,  écrivain  public,  1737, 1739- 
1741,  1749,  1751,  1752. 

Discours  gravé  sur  satin  blanc,  ilonné  par 
Louis  XVI  aux  officiers  municipaux  de 
Paris  en  1789,  .303. 

Disette  factice  à  Paris,  1919,  2366;  provo- 
quée par  les  bouchers.  1689. 

—  générale  en  France,  909,  2204. 
Dissolution  de  la  Commission  épuratoire 

des  Postes,  1963,  1967;  de  la  gendarme- 
rie près  les  tribunaux  et  prisons  (tenta- 
tives de|,  2106. 
District  des  Cordeliers,  2334. 

—  de  Maral,  2250. 

Division  de  la  gendarmerie  nationale  (17'  . 
10.39,  1378. 

Divorce  (hommage  rendu  par  une  ci- 
toyenne divorcée  à  la  loi  du),  295;  d'I'l- 
ric  Uuhuisson,  homme  de  lettres,  26!il  ; 
de  la  femme  Imbertd'avecLuignt'-,  noble, 
1405;  de  la  citoyenne  Andrault  de  ijtn- 
geron  d"avec  le  comte  de  Damas.  1417; 
de  Charlotle-Hyacinlhe  Tardieu  de  .Mal- 
lecv,  femme  de  Dubois-Héranger.  1173. 

Divorcée  (don  patriotique  d'une  alliance 
par  une  femme),  295. 

Divulgation  des  opérations  secrrtes  du 
•  Comité  de  srtrelé  gi'-nérale,  1359. 

DiiiiLA.NK  (Marc-.\nloinci,  commissaire  rn- 
vojé  ù  IliciHre,  IK()5. 

DoiisKNT  (Claude-ICmmanucI),  .juge  nu  Tri- 
bunal révolulionnnirf,  113,  1(4,390,397, 
42)»23,  40l-4r.fi,  820,  839.  1719-1721, 
229'.,  2332,  2453,  2108.  2502,  '.•515.  2042. 

DoiiiN  (femme),  écrouée  à  Sainte-Pélagie, 
1091. 

Dol  (llIc-el-Vilainc),  district,  521. 

Doi.iu.Ai;  (Jean),  Icoanl  maison  garnie, 
2342. 


DoLiijNv,  suspect.  2023. 

DoLivET,  soldat  citoyen,  2218. 

Domaines  nationaux  (administration  des), 
701,  1307,  1633,  1635,  1877,  1878,  1959, 
1980;  (premier  commis  à  l'administra- 
tion desi,  1363. 

DoMUKV  (Joseph),  naturaliste,  938. 

Domestiques  (incivisme  des|,  1005:  empor- 
tant des  pains  (arrest<ilion  de),  530. 

D0MM.\.\GKT  (Louis- .Vbrahani),  citoyen  de  la 
section  de  la  Fraternité,  1082,  2010. 

Don  de  3.000  livres  au  snldal  s'étanl  le 
plus  distingué  à  la  prise  de  Toulon,  1225. 

DoNA  (Eliennel.  ayant  donné  asile  au  mi- 
nistre Lebrun,  1270. 

Donnemarie  -  en  -  Montois  ,  Seine  -  et  - 
.Maiii''),  livraison  de  grains,  2574. 

—  municipalité,  2646. 

DoN.NEiiv  (J.-IL),  marchand  de  vins,  1819. 

Dons  patriotiques  pour  la  guerre,  284-349, 
92.'.-95l,  1222-1246.  l500-i;;07,  17:i5-t793. 

Do.n/k-Vehtki  IL  (Joseph-François),  juge  au 
Tribunal  révolutionnaire,  350,  415,  453, 
462.  839,891. 

l)oRAT-CiBii;iiEs  (Michel),  secrétaire-gref- 
fier adjoint  de  la  Commune,  27,  56,  58, 
63,  815,  818. 

DoiiBEc  (citoyen),  2341. 

DoBiiERi.i'E  (Antoine-Jean),  huissier  audicn- 
eier  du  Tribunal  du  3'  arrondissement, 
2337. 

Dc.iHiKMnNi,  ancien  banquier  de  jeux,  1372. 

Dormana  (.Marne),  habitant,  2025. 

Dorsteo  (llullande  ,  vu'U  pour  son  union 
à  la  ltépubli(|ue  française.  2190. 

DoiiiK,  commis.saire  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  l'I'nité,  2497. 

DoiiviLLK  (Jacques),  arrêté  pour  alTairc  d'as- 
signats, 1677. 

DossoNviLLK  (Jean- Baptiste),  officier  de 
paix,  1.398,  i;.84,  1626,  1627,  2201.  2202, 
251 4. 

Douai    .Vordi,  convoi  d'artillerie,  1393. 

Dcii  Mi.iiN  (Antoinette-Adélaïde),  veuve  IJai- 

llllMiKAI'.X,  033. 

Doubs  idé|>artemeiit  dn).2373;  dnniaineilo 

Planlier,  économe  des  Incurables,  1891. 
DurcKT,  llls,  ailjudanl  général  de  la  force 

armée  de  Paris,  969. 
Dell  Kr  (Jean-Ciaud)-i,  doyen   des   fermiers 

généraux,  754,  781,  971,  972.  '•yi.  ih9, 

I2:i0,  1.327,  1585. 
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—  secrétaire  cominis  du  Comité  des  péti- 
tions, 348. 

DoLLiGsv  (Joseph),  Italien,  voleur  du  liarde- 
Meuble,  1569. 

Drancy  (Seine),  commune,  338. 

Drap  de  Saint-Cyr  (souliers  en),  30. 

Drapeau  contre -révolutionnaire  (saisie 
chez  le  duc  du  Chàtelet  d'un),  1101; 
rouge  de  la  loi  martiale  dans  l'affaire 
du  Champ  de  Mars,  410,  417,  423,  42a  ; 
tricolore  linsultes  au),  847,  848,  8j2. 

Drapeaux  du  régiment  de  dragons  l.a  Ro- 
chefoucauld i  colonel  emportant  à  l'étran- 
ger les),  1346. 

Draps  (commission  pour  achat  à  l'étranger 
de),  1032. 

Dreux  (Eure-etLoii),  (Cocherel ,  près 
de),  1033. 

Dhiei-,  président  de  l'Assemblée  populaire 
de  Montmartre,  2174. 

Dbolenvaux,  fils  (Marie-Louis-Hugues), com- 
missaire des  guerres  en  Belgique,  2321 . 

Drôme  (département  de  la),  206. 

Drot  (Louis),  gendainie  de  la  21"  division, 
2277. 

Drol'illard  (Suzanne),  femme  du  marquis 
de  I.amotte-Senonne,  1997. 

Drouin,  soldat  de  l'armée  révolutionnaire, 
2094. 

Drucourt  (baronne  de),  2331. 

Duii.vRRAN  (Joseph-Nicolas  Barbeal-),  mem- 
bre du  Comité  de  sûreté  générale,  112, 
181.  538,  614,  803,  916,  1732,  1882,2194- 
2196,  2319,  2410,  2447,  2623,  2630;  pré- 
sident de  la  Société  des  Jacobins,  2304. 

Du  Barby  (Jeanne  GomartValber.mer,  com- 
tesse), 79,  483,  603,  636,  637,  732,  801. 

DuDË  (citoyen),  détenu,  1321. 

Dlbigno.n  (François  Dura.nu-),  ancien  co- 
lonel des  Cent  Suisses,  de  la  section  de 
l'Indivisibilité,  2026. 

Dlboc,  homme  d'affaires  du  prime  de 
Montbarrey,  1861. 

Dubois  (Philémoa-Joseph),  curé  de  la  pa- 
roisse de  Saint-Médard,  1636. 

—  (Pierre),  membre  du  directoire  du  Dé- 
parlement, 421,  2013. 

—  citoyen  de  la  section  du  .Muséum,  di-- 
tenu  aux  Carmes,  1364. 

—  dénonciateur,  134:'>. 

—  directeur  de  la  .Monnaie  de  Strasbourg, 
1900. 


Dubois-Béranger,  émigré,  H62, 1173,  1188. 

Duhois-Louvet,  employé  à  la  Police,  dé- 
tenu à  Saint-Lazare.  2004. 

DuBoscH,  Belge  suspect,  2013. 

Dubouchet  (Pierre),  député  de  Rhône-et- 
Loire  à  la  Convention  nationale,  2561, 
2507,  2382;  en  mission  dans  le  départe- 
ment de  Seine-et-Marne,  408,  413. 

DuBouRG,  Jacobin,  gendre  de  Joberl,  offi- 
cier municipal,  119,  120. 

DuBREUiL,  commissaire  aux  accaparements, 
2289. 

—  (Geneviève-Henriette),  habilleuse  du 
théâtre  de  la  Cité,  2204. 

DuBUFE,  instituteur  à  Vincennes,  1204. 

DtBUisso.\  (Pierre-Ulric),  homme  de  lettres, 
2201,  2283,  2283,  2288,  2304,  2410,  2414, 
2423,  2431,  2431,  2462,  2463,  2467,  2649- 
2632. 

—  (femme),  divorcée,  2412. 

—  dit  DuPLA.Nïis  (ciloyein,  700. 

DuBusc,  citoyen  de  la  section  du  Temple, 
détenu,  1192. 

DuBUT  DE  Lo\'3ciiAM['  (femme),  émigrée  ren- 
trée, 1695,  1900. 

DucA.NCELLE  (citoyeu),  détenu,  1521. 

DucANGE  (citoyen),  agent  du  Comité  de  sû- 
reté générale,  1031,  1160,  1317,  1510, 
1532,  1543,  1583. 

DucouDRAY,  employé  dans  les  bureaux  du 
minisire  de  l'intérieur,  2013. 

DucATELLE  (Hallov,  dilj,  gendarme,  735, 
763,  772,  792,  1032. 

DucH.wELET  (citoyen),  1946. 

DucHE.«i-\  (Jacques-Marie),  secrétaire  du 
prince  de  Condé,  1869,  1885, 1903,  1910, 
1919,  1928,  1935,  1973. 

Duché  (Pierre),  maçon,  employé  à  l'hôtel 
Soubise,  569. 

DucuESNE  (Louis-Henry,  ancien  intendant 
de  Madame,  686,  692,  856-876. 

—  domestique  de  M""' de  Lauraguais,  1024. 
DuciiiLLEAU.citoyen  de  Dugny, 344;  (femme), 

799,  1097. 
DucLAix,  homme  de   loi  ou  avoué   de   la 

commune  d'Arles,  1358. 
DucLos,  gardien  de  scellés,  1018,  1619. 

—  habilaiil  de  Franciade,  1072. 

—  (ciloyenne),  femme  de  charge  de  l'ex- 
fermier  général  Mercier,  360,  705. 

DucLOs-DuERES.NOY,  notaire  à  Paris,  1375. 
DucLuzEAU,  secréluire-greflier  tlu  juge  de 
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paix  (le  la  section  de  la  Maison-Com- 
niune.  1034. 

IdcciLOiiiiE  (dame).  Iinbitaiit  à  Saint-Maur, 
).".7I. 

Dt'cofK  cuisinier  de  M.do  Gourgues,  1451. 
ir.l3,  1517.  «SIS. 

hiiiiKY  (Annpi.  commis-greffier  du  Tribu- 
nal r,-vnluli.iiinairc.  833,  837,  874,  8;'.i. 
891,  ÙOO. 

Dli;ii.vy-I)iiikmi.  (Fiançois-(iuillaume).  ré- 
dacloiir  des  refiles  Affiches,  13.".8,  1552. 

DiCHF.sT,  Sans-culiilte,  412. 

DixBoisy  (Olivier),  secrétaire-commis  au 
bureau  des  procès-verbaux  de  la  Con- 
vi-nlioii,  293,  295,  302,  .306,  930.  950, 
1224,  122t5,  1228,  1238,  1241,  1243-124r.. 
1505  1.507.  I75ti,  1767,  1768,  1770,  1771. 
1777,  1779. 

DLcnogiF.T  (Krt'-déiic-Piprre).  coniiiiissain' 
aux  accaparemenls  de  la  section  de  Ma- 
ral.  2042,  2303.  2366-2368.  2376,  2526, 
2528-2535,  2653,  2658,  2659. 

I)iciii!s.  inspecteur  îles  tribunes  de  la  Con- 
vention, 677. 

IliFAi.  cliirur^icn  de  la  commune  df  l.ivry. 
1874. 

DiKAii.i.v,  riloyen  de  la  section  de  Urutns, 
1 1 13. 

lliF.w,  d«Heiiu  à  .*^aint-I,azare,  1595. 

huroi'UKAi'.  lisez  l)iKori.Ein. 

IiiriiiLïiH  (Jean-François\  notaire  du  duc 
d'Orléans,  751.  1(mi3.  10x4,  I5|6. 

l)LKOLii  (Jean-l'iaiiçois),  homme  de  loi.  121. 

—  afç?nt  du  (".omit»'"  de  sûreté  pénérale, 
573.  1352. 

—  commissaire  national,  1635. 

—  correspOMilaiil  d'émiarés.  1646. 

—  habitant  de  Cnen,  1464. 

—  membre  du  Comité  de  vérilicatinn  di- 
In  (luerre,  2521. 

—  membre  du  Comité  révolutionnaire  île 
In  section  ilu  Faubourii  -  Monlmartri-, 
13H2. 

—  membre  du  Ciuiseil  du  Temple.  31. 
|IUFOiRviv>TKl,,   de    la    scctiiui   de    la    Mon- 

toKne,  1250. 
Ili  roiiiNV   (l.ouis-l'ierre' ,   réjjisseur  ijéné- 

ral   ib'S  l'oiidres  et  Salpêtres,  421,  591  ; 

président  du  Héparlenient  de  Paris,  :il7, 

11 10,  2310.  24V0,  3503. 
IM'PHKNNR  (citoyen),  préposé  h  la  ifnrde  «le 

In  veuve  tlapet,  Hl. 


IhKREsNE  (Anloine-Pierre-Léon),  ofllcier 
de  santé,  907,  909-924,  976,  9%. 

—  (Bertrandi,  directeur  du  Trésor  public, 
751. 

—  [de  Brei'illet]  (Simon-Krançois|,  aèrent 
de  change,  K07,  1151,  1562. 

—  DE  Sm.nt-Lkon  (l,ouis-César-.\lexaiidre\, 
directeur  iiénérnl  delà  l.i(|uidation,  737. 
807,  1050,  1562. 

DiKiiES.vov  (Charles-Nicolas  IUclms-i.  no- 
taire à  Paris,  1162. 

—  préire  contre-révolutionnaire,  1076. 
Kic.AS  iJean-Haplislei,  observateur  de  po- 
lice. 1248,  1253.  1264,  1271.  1281 

DioAZON  (Jean-Henri  GorticAio.  dili.nclcur 
du  Théâtre  frani;ais.  ancien  aide  de 
camp  du  ministre  de  la  pueri-e,  2216. 

Dugny  (Seine  ,  luré,  3V4. 

1)1  i.OMMtEii  (Jcnn-François-Coquille),  dé- 
puté exliaordinaire  de  Sainl-Pierre  de 
la  Martinique  à  IWssembléc  législative, 
778. 

Dl'oiiain  Jean-Baptiste),  marchand  de  bois. 
2283. 

|)ii;ii\M>,  chef  du  6' e.scailron  de  Tannée 
révolutionnaire,  2547. 

ItniAUKL,  employé  dans  les  bureaux  de  la 
Trésorerie  nationale.  1584. 

DriiEM  (Pierre-Joseph),  député  du  Nord  à 
la  Convention  nationale.  458. 

IHXAtiiE  .Jacques. Antoine),  député  du  i'uy- 
de-|(rtme  à  la  ("onvention  nationale,  365, 
2456 

l»ii.\rne.\T.  suspect,  irit5. 

IH'i.Kvr,  ex-curé  de  Ungnv,  34  V. 

ItriiAS  1  Charles-Alexandre',  neveu  du  iluc 
du  ChAlelet,  710, 

—  Uené-François  ,  juge  et  vice-président 
du  Tribunal  révolutionnaire,  400,  853- 
M55.  H72-874.  HKI.  882,  1724,  2210.  2245, 
2216,  2;'S1,  2329,  2373,  2655. 

'     peintre,  1574. 

—  (Marguerite  Uousselot,  fenimel.  cntre- 
niellcuse.  1566.  1.574,  1587. 

lirxAV,  liloyen  de  bi  section  des  tianb's- 
Françaises,  1572. 

DcMK/.  (Pierre),  adminislrateur  au  Dép.ir- 
temenl  des  Subsistances  de  la  munici- 
palité .le  P.iris,  25tO,  2579  25KV,  2589, 
2591,  26(M»-260l,  2607.  2612,  2614-3616, 
2622,  2624,  2626,  2627,  2639,  2643,  2646 

IH-iiONT  (Andréi,  député  de  la  Somme  à  la 
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Convenlion    nationale,  710,    70.1.    loijî), 
1101,  1278,  1445,  1528,  1813,  205(5. 
Dlmollin   (Jean-No('l),    administrateur  du 
Département  de  Paris,    985,  1080,  1891. 

—  chapelier,  2524. 

—  (citoyen),  porteur  d'une  lettre  de  Lan- 
dau, 1524. 

Mlmolbiez  (Charles-François),  général  en 
chef  de  l'armée  du  Nord.  354,458,  857, 
887,  888,  890,  891,  1138,  1139,  2034, 
2222,  2233,  2271,  2451,  2480,  2486,  2509, 
2012,  2652,  2659. 

DuNAST,  citoyen  suspect,  1803. 

Dune -Libre,  no  m  révolu  t  ion  n  a  ire  de  l)un- 
kerque,  Comité  de  surveillance,  1541, 
1574. 

—  passeport  pour  cette  ville  à  la  comé- 
dienne Lacombe,  2548. 

—  Société  populaire,  2504,  2511. 
Dli'ain  (citoyen),  détenu,  1521. 

DiT.vRc,  sous-lieutenant  de  l'armée  révo- 
lutionnaire, 2544. 

Dli'aht  (Charles),  marchand  de  bois,  dé- 
tenu à  Saint-Lazare,  2262,  2264,  2286, 
2288,  2407,  2513. 

Di'i'AUMiER  (François),  bijoutier,  membre 
de  la  Commune,  2647. 

DuPKiLLE  (femme),  fille  d'Ouillon,  bai- 
gneur, 2015. 

DuPEniELW,  habitant  de  Noirent-sur-Marne, 
017. 

DiPERnET,  vérilicaleur  en  chef  des  assi- 
gnats, 1547,  1556. 

Dlpeiille,  lisez  Depelille  (François-Jules- 
Gabriel),  marchand  d'estampes,  1031, 
1639,  1644,  1836,  1848. 

Dli'im,  jeune  {.\ndré),  député  de  r.\isne  à 
la  Convention  nationale.  491,  1110. 

—  DE  Beumont  (.\ndré-Siméon-Olivier), 
adjoint  au  ministre  de  la  guerre,  703, 
1547,  1566. 

—  (Claude-François-Etiennei,  secrétaire 
adjoint  du   Département  de  Paris,  662. 

—  commissaire  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, 679 

—  habitant  à  la  Courlille,  500. 

—  I  citçyenne'i ,  babilanl  la  section  de 
ISondy,  1382. 

Dri'i.AiN,  détenu  an  Lnxernlioui;%  1500. 
Dlpla.n'oir,  'i/(((.s    Dipumiv    (cbune:,    528, 
1517,  1520,  153f,  1591. 


DuPLAMiER  (Valenlin),  citoyen  du  dépar- 
tement  de   l'Ain,  réfugié  à  Paris,  1811. 

Dl'plamms  (citoyen  Dl'iuisso.n,  dénommé), 
700. 

DuPLEssis  (Claude-Etienne),  détenu,  1004, 
1630. 

Dlpoxt  (Charles),  de  Somme-Libre  (Saint- 
Quentin),  1409.  1410,  1402,  1473,  1534, 
1537,  1350,  1S87,  1636,  1649,  18.30,  1831, 
1885,  1894,  1903,  1935. 

—  (Eleuthère-Dénée),  impiimeur.  1999. 
2015. 

—  (Félix),  marchand  de  vins,  1618. 

—  (P.),  officier  municipal  de  Lille,  2393. 

—  employé  des  bureaux  de  la  guerre,  2307. 
DupoRT  (François-Mathieu),   conseiller  au 

Parlement  de  Paris,  1161. 

—  (femme),  habitant  à  Créteil.  1111. 
DuPRAT  (Jean),  député  des   Bouches-du- 

Rli('ine  à  la  Convention  nationale,  051; 
sa  veuve,  1148. 

Dlprk,  commissaire  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  du  Mont-Blanc,  2324, 
2326,  2545. 

DuPHi VILLE,  banquier,  i:'i45. 

Dupuis,  jeune,  citoyen  de  la  section  de 
Bondy,  1911. 

—  Lyonnais,  2013. 

—  DE  Maucé  (Charles-Jean-Pierre),  conseil- 
ler au  Parlement  de  Paris,  1101. 

DiPLV  (Etienne-Sébaslienl,  marchand  de 
vins,  1023. 

Duiji'ÉNov,  commissaire  aux  accapare- 
ments de  la  section  du  Panthéon-Fran- 
çais, 1239. 

Dlql'esne,  membre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  Popincourt,  1328. 

Dl  (jiEsxoY  (Ernest  -  Dominique  -  François- 
Joseph),  député  du  Pas-de-Calais  à  la 
Convention  nationale,  1870. 

—  (citoyen),  000,  772. 

DuRAMBOi'Rii,  maître   de  langue  française, 

737. 
Durand    (J.-B.    Léonard),    ancien    officier 

municipal,  421,  2209. 

—  (Jean-Jacques),  maire  de  Montpellier, 
753. 

—  capitaine  du  bataillon  des  Sans-Culotlos 
de  Caen,  1041. 

—  citoyen  suspect,  1020. 

—  (fille),  maîtresse  d'un  acteur  des  \'a- 
riétés  amusantes,  1597,  1007,  1013. 
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—  (citoyenue;,  nièie  «le  la  précédenle, 
1Ô97,  1607,  1613. 

DiBA.NDi  (M""),  en  relations  avec  Jossel  de 
Sainl-Laurent,  523. 

Dlr.\.nviu.e,  commissaire  du  Comité  de 
sùrelé  générale,  1W3,  1j20.  1360,  1.Ï64. 
1571. 

Diras,  suspecl,  791. 

Durât  (ciloyen),  délenteur  de  numéraire 
en  or.  1842. 

DuREi  ou  Dlrf.l,  détenu  au  Luxemliouri:. 
1798,  1902;  à  Saint-Lazare.  22f.2. 

Dlhivoih,  chevalier  de  Saint-Louis,  1414. 

DuRO.<iF.R,  suspect,  169j. 

DuROiRE  (Scipion),  membre  du  Conseil 
général  de  la  Commune,  123. 

l)v  Roy  (Jean-.Michel).  député  de  l'Eure  à 
la  Convention  nationale,  2ilO,  241  i, 
2423,  2431. 

Dlhqua.m  (Julienne-.Xmélie),  femme  du 
citoyen  llaindi-l.  2")l'.t. 

DiRf  (Jean),  marcliand  de  vins,  1807. 

IiiHiii,  citoyen  suspecl  de  la  section  de 
Guillaume  Tell,  1850. 

DcHLEY  (Joseph),  ex -administrateur  du 
Trésor,  1564,  2432. 

DuRi'MAi.N,  contre-révolutionnaire  du  dé- 
partement des  Cùles-du-Nord,  1370. 

Dl-s\hgie,  fils,  aine,  accusé  de  dilapida- 
tions, 1296. 

Dr  Sauzai  (femmes),  émigrées  rentrées. 
1494. 

UussART  (Bonaventure-Joseph) ,  comnii.s- 
saire  des  Comités  de  surveillance  et  ci- 
vil de  la  section  des  Pi(iues,  859,  860. 

DussKHK,  accusé  de  dilapidations,  1296. 

Dl'sskrt,  cummissaire  de  pidico  de  la  sec- 
tion du  Temple,  1 142. 

—  ancien  chirurgii-n  major,  Olil. 

—  mari'liand  de  fers  à  Moiilinuge.  1631, 
164V. 

DuTAii.Lis,  riloyen  de  la  section  desCarilcs- 
Kranijaises,  1572. 

jMrARTHK  (Anloine-Jeaii-Haplisle),  ancien 
trésorier  des  hàtimcnls  du  Uni,  ex-no- 
taire, 1057,  1090,  1113,  1162,  1173,  1188, 
1195,  1223,  1251,  1262.  1271,  1293.  1.107, 
1314,  1319,  1366.  1534 

Ml  ni.ii,  vice-président  de  la  .''oi'iélé  popu- 
laire de  la  section  du  Tempir,  1772. 

lliriLi.Kit,  premier  commis  de  la  l.ii|niila- 
lion,  1050,  1074. 


—  vSophie  Le  Bon,  veuve  ,  93.95,  lo5,  117. 
Dltillv,  citoyen  de  Bruges,  2013. 
Dl'trav  (Louis),  perruquier  coiffeur,  2342. 
Dl'tbonchet.  suspecl,  1646. 

DcTiioNE,  citoyen  de  la  section  de  Marat, 

1515. 
DiTROT.  ayant  contresigné  une  adresse  de 

la  veuve  Hailly  aux  Conseils,  428. 
DiVAL  (.Vlexandre-Vincent  Pink.ix-),  auteur 

de  la  pièce  Andros  il  Minoiin,  2662. 

—  (Charles^  député  d"llli'-i'l-Yilainc  a.  la 
Convention  nationale,  210,225,  248,  263, 
293.  297,  329.  331,  332,  341,  342. 

—  (Elle',  grenadier  au  4«  bataillon  de  vo- 
lontaires de  la  Seine -Inférieure,  902, 
979.  989,  1007. 

—  (Jacques),  dit  d'Espreménil,  conseiller 
au  Parlement  de  Paris,  165  4. 

—  membre  du  Comité  de  surveillance  de 
Neuilly.  755. 

Di\Ai.LKT,  perruquier,  1386. 

Diverger,  maître  de  poste,  tenant  le  bu- 
reau des  mes.sageries  à  Etampes,  266». 

Dl'vernav  (.Marie -Catherine  PAri~siEB, 
veuve),   646. 


E 


Eau  de  Ville-dWvray.  fourmi'  .i  Marie-An- 
toinette, 47,  70. 

—  (vin  vieux  additionné  d"),  16.19. 

—  colorée(vin  composé  d'eau-de-vie  el  d'), 
1819. 

—  dentifrice  fournieii.Marie-Anloinette,8L 
Eau-de-vie   soldats  buvant  de  l'i,  avec  des 

marcliandsd'objets  obscènes,  1697,1698  ; 
coni posée  lie  sucre  et  girolle  analyse  d"), 
IM9;  fournie  aux  gendarmes  chargés 
di'  la  garde  de  .Mai'ie-.Viiloiuetle.  75,  83. 

Eaubonne  (, Seine -et  -  Oise),  résidence 
il'AnKe  Lenormand,  lOOl. 

Eaux  (le  Paris  (sous-caissier  de  l'adminis- 
tration des),  975. 

—  bas.ses  en  octobre  1793,  5|(t. 
Ebénisterie    (abandon    i\    la    Vdietle   do 

.KM)  caisses  d'),  1007. 

Ecclésiasti(|ue  irenonci.ilion  de  l'et-ruié 
de  Chnrenton-Saint-Maurice  A  toute  fonc- 
tion ^  309. 

Echarpe  nlferlt;  à  Joberl,  ofllci>-r  munici- 
pal, par  liuroiire,  123. 

Echarpes  municipolesiuiiurpaliond  ),SÎ50. 
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Eclairage  publie  de  Paris,  498,  13o3. 

Ecole  militaire  (ancien  inspecteur  de  1'), 
296;  (détachement  de  l'armée  révolu- 
tionnaire caserne  à  1"),  -2094:  (maîlre  de 
dessin  à  1'),  2338. 

Ecole di>s jeunes genail"; ,  manuscrild'Olympe 
de  Gouges,  844. 

Ecoles  gratuites  de  la  section  des  Piques, 
1940. 

Ecossais  (maison  d'arrêt  des):  détention  de 
Dugrain,  marchand  de  bois,  2283;  de 
Gueydon,  oflicier  de  santé  à  Vernon, 
1430;  de  Lineh,  1406. 

—  conventionnels  (armée  fictive  d"),  2498. 
Ecouen  (Seine-et-Oise),   maître  de  poste. 

763. 

EcQUEviLLY  (Achille-Augustin  HENNEoriN, 
abbé  d'),  1493. 

Ecriture  ileçons  d'),  2203. 

Ecrivain  public  à  côté  du  portail  de  Saint- 
Nicolas-des-Champs,  1739. 

Ecurie  réservée  aux  gendarmes  du  Comité 
de  surveillance  du  Itéparteraent,  78a, 
792. 

Ecus  de  6  livres  (saisie  d'un  liallot  de  fri- 
perie rempli  d'),  16S3;  anciens  et  au 
nouveau  coin  (dépôt  au  Comité  de  siîrelé 
généraled"),  1667;  républicains  saints  de 
l'église  de  Sainl-Germain-de-l'Auxerrois 
transformés  en),  341;  (vaisselle  d'ar- 
gent transformée  en).  920. 

Ecussons  des  facteurs  des  Postes  et  mes- 
sageries (don  patriotique  des),  927. 

Edée  (Pierre-François),  épicier,  1404. 

Ei)ON  (Jacques),  menuisier,  1728. 

Education  d'enfants  de  condamnés  (me- 
sures pour  assurer  l'i,  738;  de  la  jeu- 
nesse (notes  de  Manuel  touchant  1'),  462  ; 
des  Sourds  et  Muets  (prix  attaché  à  l'i, 
1083. 

EEG(Erich},  Sans-Culotte  de  la  section  des 
Tuileries,  originaire  du  Danemark,  300. 

Efflini;,  cordonnier  de  Marie -Antoi- 
nette, .30. 

iv.ALiTÉ  iprocès  et  exécution  de  Louis- 
Philippe-Joseph,  duc  d'Orléans,  dit), 
23S,  233,  271,  330-338;  (correspondance 
de  Latouche  avec),  496. 

—  (Marie-Louise-Adélaide  de  Penïhièvre, 
duchesse  d'Orléans,  femme  de  Philippe), 

TM). 

Egalité  (Bourg  de  V)  (nom  révolution- 


naire  de   Bourg-la-Reine),   Comité    do 
surveillance,  2183. 

—  district,  2284;  (administrateurs  et  agent 
national  du\  2137. 

—  municipalité,  2183. 

—  Société  populaire,  2183. 
Egalitésur-Marne(nom  révolutionnaire 

de   Château-Thierry),    détachement   de 
l'armée  révolutionnaire  y  cantonné,  2237. 

—  Société  populaire,  354. 

Egasser,  lisez  Egasse  (Pierre-Jean-Joseph- 
Innocent),  ex-direcleur  des  hôpitaux 
militaires  de  Sentis,  394. 

Ei;lator  (Julien  Le  Roy,  dit\  économe  do 
Bicètre,  2297. 

Eglise  (Jacques  d'i,  confiseurà Paris,  2286. 

Eglise  d'Auteuil  (don  de  l'argenterie  de  1'), 
333;  de  Belleville  (don  palriotique  de 
l'argenterie  de  1'),  319;  de  Bonne-Nou- 
velle (statue  de  la  Liberté  remplaçant  le 
maitre-autel  dans  1'),  343;  de  la  Cha- 
pelle (don  patriotique  du  métal  ornant 
l'autel  de  I),  343;  de  la  Charité,  1386; 
de  Clamart  (don  des  vases  sacrés  de  I'), 
332;  de  Clichy  (don  palriotique  de  l'ar- 
genterie de  1'),  339  ;  de  la  Conception, 
rue  Saint-Honoré  (culte  catholique  célé- 
bré dans  l'i,  1391  ;  de  Oéteil  (don  patrio- 
tique de  l'argenterie  de  1'),  313;  d'Issy- 
riînion  (don  des  vases  sacrés  de  1'),  931  ; 
d'Ivry-sur-Seine  (don  des  vases  sacrés  de 
1'),  946;  de  Montreiiil  (projet  de  démolir 
le  clocher  de  1'),  1788;  de  Notre  Dame 
(grand-vicaire  de  1'),  Iblo;  du  Boule, 
1573;  de  Sainl-Germain-de-l'Auxerrois 
(envoi  k  la  fonte  des  saints  de  1'),  341  ;  de 
Saint-Jacques-de-la-Boucherie  (don  des 
vases  sacrés  de  1'),  942;  de  Saint-Jacques- 
le-Majeur  (description  des  vases  sacrés 
de  1'),  942  ;  de  Saint-Leu  (don  des  vases 
sacrés  de  1'),  942;  de  Saint-Louis-du- 
Louvre  (chanoine  de  1'),  301  ;  de  Saint- 
Nicolasdes-Champs  (écrivain  public  à 
côté  du  portail  de  1'),  1739;  de  Saint- 
Roch  (Comité  de  salut  public  du  Dépar- 
tement siégeant  vis-à-vis  1"),  340,  662, 
1947  ;  de  Saint-Roch  (fermeture  de  V), 
346  ;  de  Saint-Séverin  (imprimeur  en 
taille-douce  vis-à-vis  1'),  1431  ;  de  Saint- 
Sulpice  (fermeture  provisoire  de  1'),  313; 
de  Sainte-Catherine  (don  des  vases  sa- 
crés de  1'),  942;  de  Thiais  (don  de  l'ar- 
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penlerie  de  1"),  317  :  de  Tliiais  (n^claiiia- 
lion  par  la  Société  popiilniru  de  l'i,  t77:i. 

Eglises  (enli'vcmenl  des  cercueils  de  plomb 
des),  1239;  dans  la  section  des  tlravil- 
liers  (fermeture  des',  Î99  ;  dans  la  sec- 
lion  des  Invalides,  3'28. 

Egout  de  la  rue  du  Temple,  tili». 

Egiié  ,. Nicolas-Joseph),  ex-chiriirgien  mijor, 
brasseur  à  Suresnes,  478,  483,  487,  fiO!>, 
046,  707,  1032,  UH)4,  106'.),  1314,  1329, 
1347,  1549. 

EimoN,  secrétaire  de  la  Commission  de 
l'armée  de  l'Ouest,  aide  de  camp  hono- 
raire de  la  force  armée,  1827. 

Ehhft.  citoyen  de  la  section  de  (juillaume- 
Tell,  II7I. 

Elargissement  des  détenus  décidé  par  les 
(Comités  révolutionnaires,  79.S. 

Eleaz.aii,  Juif  allemand,  faisant  le  com- 
merce de  la  bijouterie,  1007. 

Electeurs  de  Paris  (médaille  à  l'efligie  de 
Louis  XVI  donnée  aux),  289;  (remise  à 
Louis  XVI  de  la  liste  des),  143. 

Elections  de  la  Convention  i  carte  électn- 
rale  pour  les),  2534. 

Elevés  de  la  classe  des  Arcis  et  de  la  Réu- 
nion (collecte  entre  les),  I24.'i. 

—  du  Ciillège  Irlandais  (dénonciation  en- 
voyée par  les),  478. 

—  de  l'Ecole  nationale  républicaine  de 
Nanterre,  2173. 

—  du  génie  militaire  \concours  pour  le 
recrutement  des  ,  1679.   IN60.  2022. 

—  de  l'Institution  des  .Sourds-el-Mncls, 
554,  535. 

—  du  Musée  d'Emulation,  213.'i. 
--  de  la  Patrie,  2093. 

—  de  1.1  pension  Killaudel  à  Vincennes 
(salpêtre  cxtiait  par  les),  17H7. 

—  des  sections  (cours  publics  pour  les 
jeunes),  1808. 

—  pour  la  fabrication  des  poudres  et  sal- 
pêtres, 1808,  2l.;o,  2121. 

Elurvioc  Pierre-Jean -Haplisle-Krani;oi3), 
acteur  de  In  Comédie  italienne,  23(3. 

Eloge  de  .Miiilliird.  IN33. 

Hliii/)-  ilf  Mnriil,  par  Koruialéony,  2311. 

Emhiiumemeiit  du  corp-H  de  .Mnrnl,  9U9. 

Emeute  du  bataillon  de  réi|uisilinii  cnserné 
lue  Verte,  78 i. 

Emigration  icerlilic.il   do  réAidencc  prou- 


vant la  non),  1018;  (.M™"  liubarry  pu', 
venue  d'),  801. 

Emigré  (Beaumarchais,  réputé i,  198tt; 
l'abb.-  Berlrandl,  1346;  (l'abbé  Bulté), 
I5i«rt:  ^de  Tiourgues),  1313;  (Laberge), 
1397:  (Latour-Maubourg  ,  979,997,  1047: 
duc  Je  Montmorency),  14o4;  (comte  de 
Nantoiiillel),  1306;  (Itiiigard,  ex-curé  de 
.^ainl-(lerni.iin-de-r.\iixerrois,  censé  i, 
I609:itnar()uisde'i'uulongeon  \132o:  étal 
des  bieiis  de  .Narbonne-Lara  i,  1 162, 1 195; 
(  recherche  de  l'argenterie  armoriée 
d'uni,  988;   rentré  (arrestation  d'),  712. 

Emigrée  (famille  La  Vaupiilière  ,  1499; 
(marquise  de  Balleroy  .  1513;  (refus 
d'Aiiacharsis  C.lools  d'intervenir  en  f.i- 
veur  d'une  famille),  2493. 

Emigrés  (achat  d'ariîent  destiné  aux),  Ui5H; 
(adminislralion  des  biens  desl,  1736; 
(agents  du  duc  d'Orléans),  1646;  (argent 
envoyé  anxl,  1942,  1946;  (arrestation 
d'agents  d'),  1069;  (assemblées  dans  le 
chAteau  de  Corbeil  d'>,  .S61  ;  huni|uiers 
accusés  de  faire  passer  de  l'argent  aux), 
1131:  (conimissaire  municipal  pour  les 
papiers  des| ,  Hoi;  (conversion  de  la 
monnaie  en  lingots  envoyés  aux),  1337  ; 
(correspondame  de  la  femme  Belgoder 
avec  li's).  1397  ;  (correspondance  de  (îon- 
ncl  de  Hiipé  avec  les),  IIT.I;  (correspon- 
dance du  marquis  de  Senoiine  avec  les*, 
1997;  (correspondance  d'un  évèqueavcc 
les),  338;  (correspondance  d'un  liabiLanl 
de  Vaugirard  avec  les),  1072;  idéiioncia- 
tions  contre  desi,  1037;  (diamants  de 
M™'  Elisiihelh,  vendus  an  prolit  des), 
170;  (don  palrioti>|ue  par  un  chapelier 
de  créances  sur  desi,  94N  ;  (fonds  en- 
voyés par  M""de  l.auraguais  aux,  I.'i39; 
(liôlel  de  Moiit.'iuban  .lyaiit  logé  de.>), 
II3V:  (individus  porlés  sur  l.i  liste  des), 
202ii,  2030;  (inscription  de  liuillaume, 
ex-t'.onstitiiaiit,  sur  la  liste  des),  1310; 
(intelligences  avec  les),  1030.  1512,  1559; 
(lii|nidatioii  des  biens  des),  1017;  (loi 
contre  les  parents  dcf),  1090;  (iiotnire 
de  Paris,  prévenu  de  correspondance 
aver  lesi,  1037;  tordre  aux  iiilininistia- 
leurs  (In  l)épartemi-nt  d'examiner  les 
papiepH  des),  Ii87;  iplébéloniic  inscrite 
par  i^rreur  sur  la  liste  des»,  23o:i;  (pour- 
suites conlie  ,\i>  p.ireiilsd'),  loOI.  l(i9o. 
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1143,  1103,  1173,  I2S2,  13U4,  1314,  13'J2, 
1411,  1402,  TJH,  loSI,  l.'iOl,  1021,  1080, 
1 694, 169o,  1836, 1941 .  1975;  (recherche  d'), 
009;  (relalions  du  banquier  Delossert 
avec  les),  14b8;  réfugiés  ;'i  Londres  (se- 
cours pécuniaires  aux),  801;  rentrés 
(poursuites  conlre  des;,  1061,  lbl3. 
Emile  (nom  lévolulionnaire  de  Montmo- 
rencyi,  officiel  de  la  gendarmerie,  UiOo. 

—  Société  populaire,  I50l>. 

E.MMKiiY  (Jean-Louis-Claude),  ex-dépuléde 

Metz  à  la  Consliluante,  IOjO. 
Lmpiro   (coin   armorié   aux  armes  do   1'), 

2305. 
Employés  au  magasin  du  l5on  Pasteur  (vé- 

riPicateurs  et  commis),  1234. 

—  dans  les  bureaux  du  ministre  de  Tiu- 
térieur  (arrestation  d'i,  2013. 

—  dans  les  charrois  des  armées  (épura- 
tion des),  2340. 

—  d'administration  don  patriotique  d'I, 
937. 

—  de  l'administration  des  biens  n.itio- 
naux  (contribution  volontaire  des),  292, 
920,  1228,  1756;  (fête  des  martyrs  de  la 
Liberté  célébrée  par  les),  311. 

—  de  l'administration  du  district  de  Pro- 
vins, 2191. 

—  du  bureau  de  la  Gnn'ltc  de  France,  :')80. 

—  des  bureaux  du  ministère  des  Affaires 
étrangères  (don   patriotique  des),    1237. 

—  des  bureaux  des  Subsistances  militaires 
(don  patriotique  des),  28;i,  1244. 

—  du  Comité  de  sûreté  générale.  570. 

—  de  la  maison  nationale  des  Invalides 
(don  de  souliers  destinés  aux  volontaires 
par  les),  1757. 

—  de  la  Monnaie  (  suspicion  sur  les),  75.'). 

—  du  Mont  de  Piété  (exemption  du  service 
militaire  aux),  1614. 

—  des  Postes  et  Messageries  (dénoncia- 
tion contre  des),  1956;  (liste  des;,  1903; 
(scrutin  épuratoire  desi,  1910;  (témoi- 
gnage des?,  1442. 

—  facteurs  des  Postes  et  Mcssagerie.s  idim 
de  médailles  et  écussons  par  lesi,  927. 

Empoisonneur  (conspirateur  Ancard  sus- 
pecté d'être  un),  2527. 

Empoisonneurs  publics  i  marchands  de 
vins  dénoncés  comme',  1895,  1972,  1974. 

Emprunt  contracté  par  le  duc  d'Orléans 
chez   des   banquiers  d'Ams'.crdun,  350. 


—  forcé  (déclarations  de  la  section  de 
Brutus  relatives  à  1'),  1778;  de  la  section 
de  Mutius-Sccvola,  2344;  sur  les  sus- 
pects dans  l'Orne,  'Mn. 

Encan  national  (administrateur  de  l'i,  492, 
494;  citoyennes  y  demeurant,  007. 

Enceinte  de  Paris  (ouvriers  occupés  aux 
travaux  de  1),  999,  1412,  1413,  1555. 

Enclos  du  Temple,  1395. 

Endiclet,  suspect,  1989. 

Enfants  de  condamnés  restés  à  la  Force 
(intervention  en  faveur  d'i,  7")8  ;  de  la 
section  des  Droits-de-l'Homme  (offre  de 
service  par  de  jeunes;,  1770;  des  vain- 
queurs de  Toulon  (prix  réduit  de  pen- 
sion pour  les),  1204;  de  la  Patrie  (insti- 
tuteur des),  1472;  sans  asile  I arrestation 
des),  1040. 

Encilessent,  membre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  la  .Maison-Com- 
nuine,  2124. 

Enlèvement  du  petit  Capet  (dessein  prêté 
à  Vincent  de  faciliter  1'),  2346. 

Entrepreneurs  chargés  de  la  construction 
des  forges  de  la  [)lace  de  l'Indivisibilité, 
131. 

—  de  la  clôture  de  Paris  ia|>urcmeiit  des 
mémoires  des),  999. 

—  des  voitures  publiques  (réclamation 
des),  730. 

Envoyés  des  gouvernements  étrangers  (dé- 
fenses d'attenter  àla  personne  des),  2022. 
Eo.N  (Charlcs-Ceneviève-Louis-Augusle-An- 

dré-Timothée  de  Beaumo.nt,  chevalier  d'), 

diplomate,  2472,  2475. 
Epargnes  des  élèves  de  la  classe  des  Arcis 

et  de  la  |Héunion  (don  patriotique  des), 

1245. 
Epée  d'un  oflicier  anglais,  fait  prisonnier 

à  la  bataille  de  Fonteaoy  (don  de  1'),  288. 
Epées  armoriées  (saisie  d'),  1319,  1388. 
Ei'ELLET,  citoyen  de  la  section  des  (iravil- 

liers,  1096. 
Epicerie  fournie  au  Temple,  39.  U'i. 
Epirhnris.  pi^ce  de  théâtre,  2231, 
Epinay- sur -Seine    (Seine),   commune, 

2170. 
Epis  de  blé  (pailles  mélangées  d'.).  001. 
Epithètcs  injurieuses  à  l'adresse  de  Marat, 

899,  903. 
Epoisses  (Cùte-d'Or),   Société    populaire, 

273. 
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Eponine  ou  de  la  Hépublique  de  Platon,  ou- 
vrage de  Salle.  170C.,  iOOO. 

Epurulioii  des  uulorilés  consliluées  de 
Paris  (ordre  de  procéder  à  1"),  20*6;  des 
bureaux  de  radininistralioii  des  Postes, 
1848,  I90:j;  des  concierges  el  guiche- 
tiers des  maisons  d'arrêt,  ""9;  des  em- 
ployés dans  les  charrois  des  armées, 
2:t40  ;  «Ips  mœurs  par  des  pièces  de 
théûtre  morales,  i:i26. 

Equipages  des  charrois  d"artillerie.  :>•■>.'>. 

Erbaix  citoyen  d"),  187:1. 

Ehlach  (veuve  d'),  52".. 

Erreur  commise  par  i'.Vssemblée  génûiale 
de  la  section  de  Marat  (aveu  de  1"),  209'.'. 

Escaut  (département  de  1"),  2480. 

/r>v/-iiii;/c  des  A'oir.s-  [V),  ouvrage  d'Olympe 
de  l.ouges.  K|;i.  844. 

Escoinnt.M:  (maison  de  santé  d'),  840. 

Escrocs  (employés  de  la  Monnaie  quali- 
fiés d'),  7r.r>. 

Escroqueries  imputées  à  Momoro,  2368. 

EsN.MLT  (Jacques),  marchand  d'estampes, 
rue  Saint-Jacques,  1488,  i:il3, 1548,  1631, 
1644. 

EsivvGNAC,  aîné  icomte  SAiactET  d"),  139:1. 

Espagne  (arrestation  du  fils  du  minisire 
■  II'  1.1  eueire  en).  r,28;  (coin  armorié  aux 
armes  d'i,  23ti:«  ;  consul  de  Ili-lgique  à 
Ostende,  227:1;  (papiers  concernant  les 
affaires  d\  356;  i  pièce  d'argent  d'),  1353. 

Espagnol  (stnpide  et  féroce  domination 
.II-  V  ,  12:U. 

Espagnoles  maisons  de  banque),  1031; 
i[iièics  pour  servir  au  procès  du  ban- 
•  |iiiiT  Vandenliyver,  9:i0. 

Espagnols  opinion  d'un  agent  politique 
de  (".onimuni'-AII'rancliie  sur  les),   1197. 

Esi'KHANtiiKr  (Jacques),  homme  de  loi,  1 184. 

Espion  de  l-afayelle,  2034. 

Espionnage  (Femme  arrêtée  pour),  724. 

Kspn^:iii:Mi.  Jacques  Uival,  dild'i,  conseil- 
ler nu  Parlement  de  Piiris,  1654. 

Esprit  lie  vin  (vin  composé  de  poiré  et  d'), 
1623. 

Eupril  frnuriiis .  miinuccrit  d'njyiiipc  i\<- 
TiOUges,  8H. 

Kspril  public  |expo.^ilion  d'un  tableau  pro- 
pre à  altérer  r),|9:i2;  (perversion  de  1'!, 
par  Roland,  377,  379  ;  i  perversion  ^  Cou- 
Inmmiers  de  l'i,  2:i60;  (rapport  de  police 
suri'),  2no9:   au   inomeni  .lu  procès  de 


la   veuve   Capet,    724  ;    en    Normandie, 
r.31. 
Essay  (Manche),  fédéralisme,  67r>. 

—  procureur  de  la  commune,  67.1. 
Essonnes  iSeine-et-Oise),  maison  de  cam- 
pagne dans  la  région,  988. 

Estampes  magasin  d'i,  rue  Saint-Jacques, 
1488;  contre  révolutionnaires  ivente  d"'. 
1848;  obscènes  (saisie  d'i,  1433,  1468. 

EsTANCELiN,  officier  municipal  de  Melun, 
•407. 

Esther  (1'),  habitation  près  de  Saint- 
.Man.  ile  .Saint-ltomingue,  909,  911,  914. 

EsTiE.N.xE  (citoyenne),  logeuse  en  chambre 
garnie,  97.  98,   100,   101,  640,  641,661. 

EsroiiK,  lils,  cadet,  citoyen  de  .Montpellier 
973. 

Estrée-Béniéconrt  (Somme  ,  municipa- 
lité, i4;ii. 

E-TiiKE>   maréchal  d'  ,  14ls. 

Estropiés  gisant  dans  les  rues  hospice 
pour  les).  1992. 

Etampes(Scine-et-Oise),  bureau  des  mes- 
sageries, 2668. 

—  Comités  révolutionnaires.  2668. 

—  juge  de  paix  du  canton,  2662. 

—  maître  de  poste.  2662.  2667,  S669. 

—  mis.sion  île  membres  .lu  ('omité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  l'I'nité,  lir>2. 

—  officiers  municipaux,  2667,  2668. 

—  poste  aux  lettres  (directeur  de  la).  2660. 

—  saisie  de  ebapons.  2:132. 
Etats-Unis    d'Amérique,    lieu    d'asile 

conseillé  à  Huzol  par  M*»*  Itoland,  382. 

—  (détention  au  Luxembourg  d'un  citoyen 
des),  i54.S. 

—  (mise  en  liberté  de  ciloycns  de»),  1436. 

—  (projet  de  déporter  l.ouis  X V'I  nux),  461 . 
ET.:nK..\n\Y,  détenu,  losi,  1311,  1312. 

Eti :uEi"\n  (d'),  émigré,  9SS. 

Etif.n>k,  épicier,  fournisseunlu  Temple,  <o. 

—  officier  français,  adjudant  général  des 
armées  belges,  2034. 

Etlolles  (Seine-ot-Oise>,  résidence  de  In 
roinlesse  de  Im  Vieuville.  794,  1143.1314. 

Etoges  (Marne  i,  chAteau  de  Chamilly. 
fils,  1693. 

Etranger  (conspiration  d'Ilélierl.  ourdie 
à  l'i,  2043,  2o:iO,  20r.2. 

Etrangers  (surveillance  des),  1514;  incor- 
porés dans  la  garde  nntmnalc  (surveil- 
l.mre  des,  I3i;>. 
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EU'tMiiKs  iniifnonnes  (colporlenr  il'',  1741. 
Etrepagny  lEuie),  ancstalion  d'un  col- 
porteur, 1737,  1738,  1740. 

—  Comilé  révolulioniiaire,  1737. 

—  greffier  de  la  justice  de  pai>;,  1737. 

—  municipalité,  1737. 

Etheville  (fille  Loriot,  dite  d),  1027. 
Eure,    administrateur    du    département, 
1380. 

—  commissaire  du  Comilé  de  sûreté  géné- 
rale y  envoyé,  1420. 

—  insurrection  du  département,  2226. 

—  propagande  y  faite  par  Girey-Dupré, 
880. 

Eure-et-Loir,  mission  de  Charapeaux  et 
Descombes,  commissaires  pour  les  sub- 
sistances de  Paris,  2556. 

Europe  (bouleversement  général  en|,  910; 
(brigands  couronnés  de  1'),  220;  (hautes 
montagnes  de  1'  ,  938;  (propagande  du 
journal  le  Patriote  français  eni,  880; 
(relations  des  prisonniers  du  Temple 
avec  les  despotes  coalisés  de  I'),  434. 

Elsenox,  dit  Kebsalau.n  (Jean  -  Joseph), 
suspect,  1370. 

Evasion  du  baron  de  Balz,  2666-2070  ; 
de  Buns,  homme  de  confiance  de  la 
duchesse  de  Lauraguais,  l;ia9;  de  Buzot, 
député  de  l'Eure,  370;  du  fils  de  Capet 
(or  destiné  à  faciliter  1"),  204:>  ;  de  Cretet, 
procureur  du  district  de  Sentis,  suspect, 
1662,  1801,  1813;  de  Deliard,  trésorier 
de  la  maison  de  Monsieur,  483  ;  de  Du- 
chesne,  ex-intendant  de  iMadame  (ten- 
tative d'),  862  ;  de  Guillaume, •ex-Cons- 
tituant, 480,  :i86,  12.Ï8,  12:59;  de  Josset 
de  Saint-Laurent,  687,  1384;  de  Le 
Pècheux,  1488,  1513;  de  Morel,  admi- 
nistrateur des  Loteries,  1319;  de  l'abbé 
Mulot,  1409;  de  Natle,  voleur  du  Gar- 
de-.Meuble,  détenu  à  l'Abbaye,  1663; 
de  Proly,  conspirateur,  2415;  de  Ro- 
bert, imprimeur,  1018,  1384  ;  de  Ho- 
land,  ministre,  374,  377,  404;  d'Ygé  La 
Hletonnière,  conseiller  au  Parlement, 
1493,  l.''il7,  2030;  d'un  canoniiier  de 
l'armée  révolutionnaire,  1107;  des  dé- 
tenus administration  de  Police  respon- 
sable de  1'),  :j96;  des  détenus  du  Comité 
de  salut  public  du  l)épartenient(mesures 
pour  empêcher  1'),  763. 

Eventail  d'ivoire  avec  inscription  sédi- 
T.  X. 


lieuse  et  médaillon  de  la  famille  de 
Louis  XVI,  1353;  de  taffetas  noir,  fourni 
à  Marie-.\ntoinetle,  17. 

Evèque  (correspondance  avec  les  émigrés 
d'un),  538. 

EviKux  (comtesse  ou  marquise  d'),  697. 

Evrard  (.Marguerite),  femme  Soulard,  ren- 
tière, 2522, 

—  (Simonne),  veuve  de  Marat,  2217. 

—  (ciloyen\  1932. 

—  matelassier,  60. 

Evreux  Eure),  lettre  y  écrite  par  Barba- 
roux  à  Deperret,  367, 

—  marchand  mercier,  1386. 

Evron  (Mayenne),  Conseil  général  de  la 
commune,  200, 

EvRv (Louis-Georges  Gouoenot,  marquisd'), 
et  son  lîls,  ex-ofliciers  des  gardes  fran- 
çaises, 1694. 

Exactions  imputées  aux  fermiers  géné- 
raux. 491, 

Excès  commis  par  les  gardes  nationaux 
de  la  section  du  Bonnet-Houge,  757. 

Exécution  des  22  députés  girondins,  229, 
235,  237,  248,  252,  235,  2o6,  259,  264, 
275;  de  Bailly,  ex-maire  de  Paris,  sur 
l'Esplanade  au  Champ  de  Mars,  423-426; 
de  Louis-Philippe-Joseph,  duc  d'Orléans, 
dit  Egalité,  237,  255,  271,  3.'i0-358;  de 
Froullé  et  Le  Vigueur,  libraires,  1722; 
de  Girey-Dupré,  rédacteur  du  Patriote 
français,  et  de  Boisguyon,  adjudant  gé- 
néral, 883-885  ;  de  Gorneau,  employé 
au  ministère  de  l'intérieur,  et  de  Du- 
fresne,  officier  de  santé,  907,  908;  des 
époux  Kolly,  738;  de  Lamarche,  direc- 
teur général  de  la  fabrication  des  assi- 
gnats, 401;  de  M'""  Lefebvre,  belle-mère 
de  Pétion,  383;  de  Louis  XVI,  118,  143, 
150,  216,  217,  220,  231,  239,  242,  245, 
246,  254,  262,  281-283,  411  ;  de  la  prin- 
cesse Lubomirska,  715;  de  Manuel,  466; 
de  Marie-Antoinette,  173-176,  178,  179, 
187-191,  207-283,  550;  de  Mauduit,  trai- 
teur, 892,  893;  d'Olympe  de  Gouges,  837, 
838,  841  ;  de  M""  Roland,  401-403, 

Exportation  (caisses  d'ébénisterie  en  dépôt 
à  la  Villette,  destinées  à  l'i,  1007. 

Exposition  d'un  tableau  au  bas  du  Punt- 
Royal,  1932. 

Expulsion  de  Bonjour,  adjoint  au  ministre 
de  la  marine,  de  la  Société  des  Jaco- 
46 
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liios,    1407;    Je    Hiiclicl    des  Jacobins. 

220N  :  de  Lacroix  des  Jacobins,  2:128. 
—  de  commis  do  la  (luerrc,  2217.  2328. 
Eï\.\ii>  (ciloycn),  24Cii>. 


K.MiKiii ,   commissaire    de   la   seelion   des 

Gravilliers,  2064. 
K.\iiii-s.  cité,  2477. 
l'viiiiK  (Kliennc-Nicolas),  homme  de  lellres, 

-  2532 

—  (Jacques),  commissaire  du  (".omilé  de 
sùrclt^  c.'ii.'iale,  1415.  1<>I7,  IH47,  «077. 

—  (Jean),  libraire.  2:{76. 

Kabiik  n'KiiLANTi.NE  (Pliilippc-François-Na- 
zaire),  député  de  Paris  à  la  (^onvcnlion 
nationale,  40.",,  2247,  227.1,  2270,  228:i, 
22N8,  2200,  2:n4,  2:t:t4,  2V2:»,  24:iti,  2446, 

-  2440,  2r.0O. 

Fabricants  d"armes  de  Li*ge  (réclamations 

des),  2201. 
l'Aimmits  (Nicolas-Joseph  Paiiis.  dil),  t,'ref- 

(ier   du   Tribunal    révoluliotinaire,  177, 

184,  'ifio,  84V.  2:n7,  2V0S. 
F\i;ioi,i.K,  Parisien,  auteur  d'une  pièce  sur 

la  prisi'  lie  Toulon,  1220. 
{•aclion   llrissoline.  2H,  26.1,  iM.  220.1 

—  de  Itumuurii-/.,  26ri0. 

—  de  l'Egnlilé,  220.1. 

—  -  de  Prolv,  2050. 

—  rnolèranliste  (discours  d<'  Moiiioro  lon- 
tre  les  menées  île  la  ,  2.i:;'.»,  2100. 

Kacl  ion  naires'reeomnjaiida  lions  aux  I.li:i7: 

suji.-ls    à    s'endormir   (visite    fréiiuenle 

lies  .  1127. 
j'aeliim  de  Poupirl  Beanboui'î:.  suiln  morl 

dcCbaudot,  I712-I71i. 
I'''\i.j>,  .•incieo  capiloul,  101 1. 
l•■^r,MRll  iiK  MAniiKi'M.  (I.éon  irdl.onis  ,  cou- 

iteiller  .'in  P.irleuient  de  Paris.  1101. 
{■°ai;ols  lilisirilinlion  des),  1)01. 
l''\oi  Kr,  marchand  de  bois,  I4"i7,  1577. 
1-  M.M-K\r,rt/ii(«  KAi.KzriT  (mari|uis  de),  émi- 

pré,  712,  lor,7. 
Fai.io/    .MexnniireJosephi,  romle    de    I.a 

Hlarhe,  7N1,  702. 
Fai.k,  ciloven  de  Hesaneon,  26.11. 
Km.i.'xh   (r,liarlrs-.\u^usliii),    cxpanle    du 

corps,  brasseur   à    Suresne<i,    47H.    IHI. 

•Mm.  040,  707.  1110,  1120,  ir.l7. 
h'M.i.oi  HieorgPN),  pharmacien,  421. 


Falsificateurs  (marchands  de  vins  dénoncés 
comme),  1805. 

Falsilicalion  des  denrées  de  première  né- 
cessité, 1282. 

Famine  Tacticc  parl'arrèl  des  siibsislances, 
20Î0,  2o;o. 

Fanatisme  excité  par  tles  Idln-s  du  curé 
de  l.uzarcbes,  1  ITi.l. 

Faouet  (le^    Morbilianl,  dislrict.  2IH. 

Faiu:v  (Maric-IXosc  Camis,  femme  de  Mi- 
chel), revendeuse  d'elTets  à  l.i  Halle, 
2433. 

Farcy  (Seine-et-Marne),  babilnnl,  4i»<. 

FAiin,  ancien  commandeur  de  Malte.  7  40. 

Faiii.eai',  sus[iecl.  I30<>. 

Farokon  (Jean- Louis),  p;irfiiiiicur.  I  »3o. 
1407. 

Farine  saisie  chez,  des  bras.s'-uis  attribu- 
tion à  la  commune  de  Siii-osnes  de 
sacs  de),  640. 

—  d'orye  pourrie  (consonim^ilion  .i  Patis 
de).  202O. 

l'arines  (commissaires  à  l'arrivage  desi, 
478:  (.défenses  de  mélanger  tes),  2581; 
(expédition  à  Paiis  de  convois  dc),2:i00, 
2."i78.  2CL1.  201".;  (indemnité  rérjamée 
par  nu  boulanjrer  pour  le  pillasp  de, 
2020:  (interdiction  de  sortir  par  les  bar- 
rières des).  TilS,  Till»,  ;i.10  TiiiO,  007,  O'.H  ; 
lenleurs  du  transport  des  .  2506;  non- 
veau  trenre  de  monture  pour  les*.  2018; 
ouverture  .'i  Paris  de  mai;nsin>  pour  b-M. 
20 1:;. 

Faiiioi  .  membre  du  Ijunilé  r  vol  iiioii- 
naire  d^  Provins,  2020 

Faubourg  de  Franciade,  1073. 

—  Monlmarlre,  lir>0.  I.".i:i,  2:,.10 

—  Poissonnière,  704,  I2:i0.  1027,  2.107. 

—  Saint-.\nloine.  IKS.  :.'n,  !t7l.  2i:i2, 
2220 

—  Siinl  llenis,  I  lOO,  IkOI. 

—  Saint  Germain.  lOT.  41  î.  1  4.H,  \"<.  t82. 

!i.ir.,  .S70,  (;s.i,  Nil  1401,  ir.oo.  lono, 
l.sr.o,  2381,  2101,  2:121.  3:;2ri. 

—  Sainl-llonoré.  701.  I.io:;.  1111.  1011, 
ICH,  |,SSX,  2:.22. 

v.iinl-M.ircel.  2:>-.'2. 

—  S,ilnIMarlin,  1270.  I  i:.7,  lOHO,  1711, 
1732.  2200. 

Fauhonri.'s  calomnies  contre  les*.  1008; 
prétendue  iii,'ilntinn  de»),  IVIO:  (itcc- 
lion  d'un  des\  2112. 
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Falcadkt,  associé  ilu  banquier  Wiodeii- 
feld,  1341 

Faucille,  graveur,  membre  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  de  la  Cité, 
1337,  1338. 

Fauconneau  (saisie  d'un),  ~''i'>. 

Fal-conniiîr  (Henry-Catherine),  chef  de  la 
!"■  léfiion  de  la  force  armée  de  Paris, 
1802. 

Faihe  (Balthazari,  député  de  la  Haute- 
Loire  à  la  Convention  nationale,    119'ri. 

—  (Jean-Pierre),  juge  du  Tribunal  du 
1'  arrondissement,  ISO.'j. 

—  (Joseph),  membre  du  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  du  Mont-Blanc, 
■223i,  2320. 

—  (citoyenne),  ex-religieuse,  habitant  à 
Cennevilliers,  oOO,  M4. 

Falvelet  (Savinien-Edme),  administrateur 
de  TEncan  national,  492.  494. 

Favereau  (citoyen),  14i:). 

Faverolles  (Henriette-Louis-Ciiarles),  an- 
cien aide  de  camp  de  Dumouriez,  1138, 
dl39,  I1G6,  1302. 

P'ayai!»  fils,  correspondant  de  .Manuel,  407. 

Favkl  (Louis-(;illcs-Camille),  ancien  juge 
de  paix  de  la  section  du  Roi-de-Sicile, 
2.".'i:i,  2632. 

Fayettiste  (citoyen  qualifié  de),  2343. 

Fayettistes  (coalition  contre  Deseombes  et 
Marat  des),  2338,  2037. 

Fécamp  (Seine-Inférieure),  résidence  de 
Tiiurneville,   ex-noble,  1301. 

Fédéralisme  (anéantissement  dui,  2.")0  ; 
(discours  de  Manuel  à  Montargis  on 
faveur  du),  4j9  ;  (réunion  de  Sociétés 
populaires  à  Valence  contre  let,  247  ; 
à  Essay,  673;  à  Lisieux,  497;  dans  l'Ain 
(chefs  du),  1647;  de  l'administration  du 
département  de  l'Orne,  2226  :  prêché 
dans  la  Société  populaire  de  Niort,  22.i2. 

Fédéralistes  (adresse  contre  les),  20.">l  ; 
de  r.\isne  (mesures  contre  les),  2228; 
du  Calvados  (chef  des),  073;  de  la  sec- 
tion du  Mont-Blanc  (arrestation  du  chef 
des),  1631,  1649. 

Fédérés  des  83  départements  séant  aux 
Jacobins,  2552. 

Félix  (François-Xavier),  adjoint  au  iiii- 
nistre  de  la  guerre,  2306. 

Femmes  chants  patriotiques  chantés  par 
des  ,  1208:  (danger  de  la  présence  dans 


les  armées  de  quantité  de),  2233;  (mo- 
tion pour  expulser  des  assemblées  des 
sections  les),  2341  ;  ivres  d'eau-de-vie 
(pain  réclamé  par  des),  476;  de  détenus 
(défenses  aux  sentinelles  de  communi- 
quer avec  les),  1670  ;  de  la  Halle  (rixe 
entre  les),  640  ;  du  marché  (brochure 
destinée  à  être  vendue  aux),  1739;  de 
m.TUvaise  vie  iarrêté  de  la  Commune 
relatif  aux),  1412;  de  Dijon  (irréligion 
des),  2612;  des  volontaires  de  la  section 
de  Mulius-Scevola  (indemnité  réclamée 
par  les\  2331. 

—  révolutionnaires  (bonnet  rouge  imposé 
à  toutes  les  femmes  parles),  640,641, 
643;  (Société  desi,  2348. 

I'eneau  (Joseph),  juré  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, 2246. 

Fkneav.x,  commis  du  Comité  de  sûreté 
générale,  331,  1426,  1490.  1338,  16,37, 
1878. 

Femeaux,  commissaire  de  la  Commune, 
de  service  au  Temple,  23,  31. 

Fère  (la)  (.\isne\  convoi  d'artillerie,  1032, 
1660,  1663. 

—  habitant,  483. 

Fermentation  à  Saint-Lazare,  2288  ;  à  la 
Société  des  Cordeliers,  2521  ;  dans  la 
section  de  (lUillaume-TelI,  2208;  dans  la 
section  de  Marat  relative  aux  subsis- 
tances, 2367. 

Fermes  (administrateurs  de  la  Compagnie 
des  Indes  dé-tenus  en  la  maison  des), 
2028. 

Fermiers  (battage  défectueux  des  pailles 
par  les),  601,  669;  (contre-révolution- 
naires d'intelligence  avec  les),  493; 
retardataires  pour  la  livraison  des  grains 
(mesures  contre  les),  2573. 

Fermiers  généraux  (ordre  d'arrêter  les), 
990,  1454;  (permis  de  communiquer 
avec  les),  1185  ;  (saisie  des  lettres  char- 
gées à  l'adresse  des),  1168;  scellés  sur 
les  meubles,  effets  et  papiers  des),  491, 
1123  ;  (transfèrement  en  l'hôtel  des 
Fermes  des),  1110. 

FEH.MONT,  membre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  du  Mail,  562. 

Fehoissat  (citoyenne),  femme  d'un  gen- 
darme, 2669,  2070. 

F'ERRA.Nn  (.\ntoine-Germanique),  conseiller 
au  Parlement  de  Paris,  1161. 
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—  (Miolifl- Isaac  ),  suspecl,  JtHenu  aux 
Carmes,  1528. 

Fkhhari  (cartes  de  géographie  de],  992. 

Ff.hhif.rf.  (Jacques- Annibal],  membre  du 
Corailé  des  défenseurs  officieux  de  la 
Sociélr  des  Jacoiiins.  "38  ;  ex  trésorier 
de  la  .Sociélé  des  Jacobins,  IdOô,  19(11. 

Kerrièbe  (comte  de  la).  1066. 

Kerrières,  suspecl,  1671,  183:i. 

FKiiRiKRES-SAUVEiiiErF (LouisKraiiçois),  sus- 
pecl. 1020. 

Fers  (délournemenl  «le),  1388;  (saisie  à 
I.uzarclies  de),  707.  7.=)"),  772,  7'.t2. 

Fertk,  membre  du  Comité  réiolulionnaire 
de  la  section  do  la  Montaune,  2416. 

Fertë  -  Bernard  (la)  (Sarllie|,  district, 
160'.». 

Ferté-Imbault  (la)  (Loir-et-Clier),  cliA- 
teau  di-   l'ierrecour,  1979. 

Félc  de  l'abolition  de  l'esclavage  au  Temple 
de  la  Raison,  1070. 

—  de  l'Egalité  (célébration  à  Lyon  de  la), 
2259. 

—  du  30  frimaire  an  II,  1247. 

—  de  Maral  dans  la  section  Le  l'elelier. 
2431,  24o:>. 

—  de  la  Ki'union,  17';."i. 

—  en  riionneur  de  Le  Pelotier.  projetée 
par  les  élèves  de  la  classe  des  Arcis  cl 
de  la  Réunion,  1243. 

—  en  l'honneur  de  Marat  et  Le  Peletier  à 
Versailles,  263,  2400;  organisée  par  les 
gendarmes  prés  les  tribunaux,  772. 

—  de  la  section  d\i  ("nntr.il- Social  en 
l'honneur  de  .Maral,  Le  l'elelier  et  J.-J. 
Rousseau,  1134. 

—  en  l'honneur  de  la  reprise  de  Toulon, 
1196  1221. 

—  pour  l'inauguration  di-s  bustes  de  M.ii  .il 
et  Le  l'elelier  à  Vaugirard,  loi 7,  1023; 
pour  rinaut'uralinn  des  marlyrs  de  la 
Liberté  (célébration  par  les  employés 
des  Domaines  nationaux  de  la),  311. 

—  civique  h  la  mémoire  de  Chalier,  1176. 

—  décadaire  au  Temple  de  la  Raison, 
KtOS. 

—  (latriolique  de  la  section  du  Ronnel- 
Rouge  pour  la  plantation  d'un  arbre  de 
la  Liberté,  1782. 

—  ri-publicnine  (réllexiuns  di'  llenrint  au 
sujet  de  la  célébration  d'une),  726;  à 
Amien!»,  20''>6  ;  ii  Franciade,  310. 


Fêtes  civiques  (bonnets  des  grenadiers  de 
la  Convention   mal  vus  dans  les).  1794. 

Felili-.\nt  lElienneK  rédacteur  du  Journal 
ilu  soir,  478.  4s6. 

Feuillants  (bâtiment  des),  1693. 

—  I  parti  des\  2449. 

Feuillants  modérés  i sortie  de  Vincent  dans 
l'Assemblée  de  la  section  de  Mulius- 
.^cevola  contre  lesi,  2345. 

Feuille  du  jour  fia),  journal,  600. 

Feuille  du  solul  publie,  journal,  544. 

Feuilles  de  roule  des  ouvriers  de  la  ma- 
rine (échange  des),  1904. 

Fei'ii.liiie  (Jean  C.M'i.ttk-  ,  capitaine  do 
dragons,  1615.  1621. 

Feioi'ières  veuve  d'Antoine-Adolphe  ,  ma- 
réchal de  camp,  2485,  24X7. 

Fears  (Loire),  juge  de   la  commune.  506. 

Fichus  de  linon  fournis  à  Marie-.\nloinelte, 
17,  70:  de  taffetas  noir  et  crêpe  fournis 
à  Marie-.Vntoinetle,  17. 

FiKVAL.  lisez  FiELv.vL  (Pierre),  président 
de  la  section  du  Mont  Blanc,  1636,  1649. 

Fic.i  ET  Claude),  administrateur  au  Dépar- 
tement de  Police,  71,  77,  86.  102,  121. 
2661. 

Fii.L.\ssiER  Jean-Raptisie  ,  orateur  d'une 
dépulalion  de  la  commune  de  l'Iamarl, 
332. 

Filles-Dieu  (bâtiment  des).  2407. 

—  Sainte-.Marie  de  la  rue  du  Bac(couvenl 
des),  1812. 

Filles  publiques  (arrestation  de;.  510,  515, 
757.  998,  1556,  1566,  IK57;  (ellronterie 
desl,  998. 

Filleul  (François-Jacques),  commis-gref- 
lier  au  Tribunal  révolutionnaire.  1H3, 
'.MI5,  906.  921-923. 

lin  tragique  de  Veymeranges.  |t'>34. 

l'iNEROT,  journalier,  1.301. 

FiRiiiN,  précepteur,  IH.30,  1956,  t".l97. 

Fhciikr,  chef  d'escadron  de  l'armée  révo- 
lutionnaire, 2544. 

Fl.xmiin  (citoyen),  2527. 

Flavicnv  (Louisl,  suspect,  743. 

Flwic.nv  (de),  chef  de  légion  du  disliicl  de 
Chauny,  4X5. 

Fi.ERs  (L\MOTiir-A\r.o,  dit  de),  IH55. 

Fleuri'l  M'iir.  étolTe  friurnie  à  Marie. .Vntni- 
nette,  32 

Fleurs  de  lis  icalliédrale  d'Orléans  conser- 
vant dans  s,i  décnrntion  îles).  2222. 
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Flelhy  (Marie-Anne),  iirlisle  du  tliéùtro  de 

la  Nation,  liiTS. 
— (Marie-Margueiile ), domestique  de  M""Uo- 

laiid,  387,  3%. 

—  (marquise  dei,  202'j. 

—  conducleur  des  Messageries,  16'):),  1C78, 
1950. 

—  bouclier  à  rontenay-aux-Roses,  1803, 
188o,  1894,  1935,  1972. 

—  lOiner-Louis-François  .Ioly  de),  proru- 
reur  général  du  Parlement  de  Paris, 
1804. 

Fleluv-Dimomikh,  voleur  du   Gurde-.Meu- 

ble,  1249. 
Floow  (époux  ,  détenus  au  Luxembourg, 

1374. 
Florence  noire,  élolîe  fournie  à  Marie-An- 
toinette, 82. 
Flui TE  (chevalier  de  \a.\  1888. 
Flotte  (la'i  (Charente-Intérieure),  Société 

populaire,  213. 
Fluxion  sur  les  yeux  (détenu  afUigé  d'une), 

867. 
FocKEDEV   (Pierre),   négociant,  1345,   loG2. 
Foire  du  bétail  à  Sceaux-l'Unilé,  1689. 
FoijsiER  (citoyen,,  «rtàs  Foissy,  rue  de  Hi- 

chelieu,  1422,  1432,  1443. 
Foix  i.\riège\  Société  populaire,  240. 
Foli-et  (citoyeni,  porteur  de  rosette  noire 

suspecte,  636. 
FoLLEviLLE,  secrétaire   général    de    l'Etat- 

major  de  Paris,  2236,  2252. 
F'oLLoPE  (Georges),    apothicaire,    membre 

du  Conseil  général  de  la  Commune,  2  4, 

121,  417,  1439, IblO,  1389,  1646. 
FoND.\nY,  marchand  de  vins  à  Vaugirard, 

1282,  1284. 
Fonds  conliés  par  les  Mayençais  à  un  dé- 

jiuté  de  Maycnce,  1271. 
Fo.NTAi.vE,  jeune  (Louis-Furcy  ,  receveur  à 

la  caisse  de  Lafarge,  2530. 

—  (Pierre),  marchand  de  bois,  93,  93,  99, 
116,  117. 

—  administrateur  destitué  du  dépaite- 
ment  de  la  Marne,  1812. 

—  inspecteur  du  Temple,  14,  i:i,  28. 

—  suspect,  1055,  1832. 
Fo.NTAiNE  DE  KiiiÉ,  père  et  fds,  1297. 
Fo.NT.M.NE-Dupi.N,  citoycnne ,  habitant  à  Cli- 

chy-la-Garenne,  923. 
Fontainebleau  (Seine-et-Marne),  Comité 
dé  surveillance  révolutionnaire,  448, 407. 


—  forêt  et  parc,  445. 

—  installation  et  séjour  du  député  .Ma- 
nuel, 443-446,  448,  461,  467. 

—  maison  d'arrèl,  1460. 

—  municipalité,  467. 

Fontaine  Française  i  Côte-d'Or),  com- 
mune, 20U0. 

Fonte  des  canons  (élèves  pour  la  ,  2120, 
2121. 

Fontenay-aux-Roses  (Seine),  boucher, 
1S03,  1883,  1935,  1972. 

—  Comité  de  surveillance.  1885, 1894,  1935, 
1972. 

—  Conseil  général  de  la  commune.  1885. 
Fo.NTENiL  (sieur),  compromis  dans  des  con- 
ciliabules à  Ragneux,  539. 

Fontenoy  (bataille  de),  288. 

Foniii.N  DE  J.vNsoN  (Joseph  ou  Michel-Pala- 

mède),  2^93. 
Forçats  à  Toulon   ayant  brisé  leurs   fers, 

1196. 
Force,  chambres  dites  la  Montagne  et  la 

République,  2301. 

—  (concierge  de  la),  641,  643,  1024,  1027, 
1329,  1436,  1461,  1800,  1855,  1914. 

—  (défaut  de  place  à  la)  641,  643,  646, 
669,  707,  792. 

—  (détention  de  la  veuve  Aubry  à  la 
Petitei,  1002,  1601  ;  de  Bailly,  ex-maire 
de  Paris,  418,  419;  de  Baucheton, 
e.x-député,  li:;7;  de  Baunelle,  fruitier, 
1603;  du  citoyen  Beaucage,  1664;  de 
Blanchard,  secrétaire  en  chef  du  Comité 
de  la  guerre,  1970;  de  Bousquet,  1339; 
de  Boutibonne,  employé  de  la  Guerre, 
2312  ;  de  Chatelin,  de  la  section  des 
Gardes-Françaises,  1104;  de  Chaulet, 
1824;  de  Béatrix  de  Choiseul-Grammont, 
678;  de  Dania,  banquier,  1250;  de  David, 
membre  du  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  du  Contrat-Social,  383  ;  de 
Louis  Desmarais,  homme  de  loi,  964; 
de  Fallois,  brasseur  à  Suresnes,  1319; 
de  Formaléony,  vénitien,  2311;  de 
Fricault,  entrepreneur  de  l'éclairage  de 
la  ville  de  Paris,  1355;  du  marquis  de 
la  Guiche,  1803  ;  de  Guillot,  avoué,  ex- 
président de  la  section  de  l'Arsenal, 
449,  435  ;  de  Guimond  de  la  Touche, 
663;  de  Hébert,  ex-curé  de  Courbevoie, 
953;  du  citoyen  Herbe,  1664;  de  Marie 
Houzé,  femme   Boutrais,  964;  de  la  ci- 
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loyenne  Jajay,  ttOf.  ;  de  l-urminié.  1361  ; 
de  la  duchesse  de  Lauraguais,  1470: 
de  Lebrasse,  lieutenant  de  gendarmerie, 
2232;  du  citoyen  Le  Pilleur,  1108;  de 
Maillard,  6"«8  ;  de  Marion-Brillantais, 
entrepreneur  de  la  manufacture  d'armes 
de  Moulins.  I8:.l  ;  de  Mercier,  fermier 
général,  1480;  de  Merlo,  banquier  gé- 
nois, 1327,  1330;  de  Monlané.  383;  de 
UonliL'ny,  aine,  de  la  section  de  Uondy. 
lir.8;  de  Monts,  banquier,  ll2r>;  de 
Musquinet,  dit  Lapagnc,  659;  de  la 
femme  Olivier,  ex-femme  de  cbambre, 
241'.»,  2440;  d'Olympe  de  Gouges,  826- 
82D.  832  ;  de  Palloy,  arcliilecle,  2284. 
2300,  2301  ;  d'Iiildevert  Patrelle,  1180; 
de  Piccaliiga,  1290;  de  Pollier,  1303; 
de  Poupart-Beaubourg,  1733;  du  citoyen 
l'r>'forl.  12H0:  de  Raimond.  1319;  de 
Happalli,  génois,  133o;  de  Diane-Adé- 
laïde de  Roebechouart,  (i7S;  de  lançai - 
ville, ex-noble,  1380  ;  de  Teuffin  Arnoul, 
ll4"i;  de  Tliibaull,  fermier  à  Mareuil, 
1173;  du  cibiyen  Trenoney,  1479;  du 
citoyen  deTurmenyes,  986;  ducomlede 
Varigny,  954;  de  Victor,  dit  Viton,  I"i33; 
de  Viger-Jolival,  1190;  au  cacbot  de 
J.-ll.  Vincent,  130,  134;  de  la  femme  de 
cbambre  de  la  citoyenne  Grandmaison, 
1021. 

—  (dîner  fait  à  la  Râpée  par  un  délenu 
de  lai,  1913. 

—  (écrou  de  Bolaiil,  marchand  de  vin. 
47li  ;  de  la  femme  Dumas,  enlreniel- 
teuse,  1574;  de  brasseurs  suspects  de 
.Surcsnes,  475. 

—  (enfants  des  époux  Kolly  retirés  de 
la).  758. 

—  (incarcération  du  citoyen  .\miel,  sus- 
pect, 970;  d'Anjorand,  écuyer  cavalca- 
dour  de  la  comtesse  d'Artois,  1339; 
d'Assolant,  jeune,  IKHI;  d'AudilTred, 
commis  au  bureau  des  consulats  des 
Alfairw  élraniséres.  622;  de  M.  de  Biic 
quenchurl,  ex-conseiller  d'IDIat.  6'.t:i;  de 
Uiislinet.  commissaire  en  Bel«ii|uc.20l3; 
du  nommé  Baiid.  7«.l  ;  des  frères  Bjiiin/, 
marchan.lsd  nrg.nl.  1807.  1HI3  ;  de  ll.f- 
froy  de  Ri-ijrny,  6K2,  1554;  de  Berllnlol 
|j»  Nilleurnoy,  ex-cipilainn  de  cavale- 
rie, 1333;  de  llerirand,  ex-commissnire 
des  jruiTres.   el  de  son    (ils.  nfil,  j.'i   <lii 


régiment  Royal-Champagne.  1855;  du 
nommé  Bertrand,  1953;  de  Belhs,  négo- 
ciant de  liand,  2013;  de  Bilaubé,  étran- 
ger, 503;  de  Boucherolle,  chevalier  de 
Sainl-Louis,  1414;  de  Bouscarol, suspect, 
1989;  de  Boyé,  père  et  lils,  banquiers  à 
Paris.  2013;  de  Boyer.  rédacd-ur  de  la 
Gazelle  Universelle,  1531  ;  de  Boyer  de 
Nimes.  1408;  de  la  vicomlesse  de  Bre- 
leuil,  711;  de  la  femme  Carc.ido,  1494; 
de  Carré,  graveur,  14ri8;  de  Chabroud, 
ex-Constituant,  788;  de  .M.  de  Champ- 
cenelz,  1031  ;  de  Chendrel  de  Verigny, 
contrôleur  du  marc  d'or,  1303,  1991;  du 
citoyen  Chomet.  natif  de  Berlin,  1075; 
de  I..-I"r. -Marie  Coallarel,  baron  de 
Commana,  153(»;  des  époux  Cochepin, 
761;  de  Coiirlet,  lils  d'un  conseiller  du 
Parlement  de  Dijon.  1296;  de  la  citoyenne 
Crussol  d'Ainboise,  576;  de  la  femme 
Daniel,  marchande  d'objets  obscènes, 
1697,  1702.1819;  de  Daubremé,  négo- 
ciant de  Bruxelles,  2013;  de  David,  père 
cl  lils,  cordonniers  à  l.uwrches,  732;  de 
Debray,  négociant,  1079;  de  Démange, 
commis  de  banque,  1994;  de  Dérissou, 
ex-noble,  1457;  de  Desconibes,  serré- 
laire-greflierde  la  j^eclion  des  Droils-tle- 
l'Honime.  2621.  2628,  2630.  2631,  2610- 
2iiV2;  de  Deslieux,  ni.irchand  de  vins  de 
Bordeaux,  2'i61  ;  de  Desfournièi-es,  1417  ; 
du  nommé  Devoyo,  041.  707;  de  Doli- 
gny,  suspect.  2023;  du  citoyen  Dom- 
maiiget,  2010;  d'Etienne  Dona.  1280;  de 
Itoucel.  lils,  adjudant  général,  969;  de 
Douet,  ex-fermier  général,  781,  994;  du 
citoyen  l>ubos(;h,  2013;  île  DucUireau, 
secrétairc-u'eflier  de  la  section  de  la 
Maisoii-C.oniiniine.  1031;  de  Ducoudray, 
employé  dans  les  bureaux  du  ministre 
de  l'intérieur,  2013;  de  Ducros.  inspec- 
teur des  tribunes  de  la  Convention,  677; 
de  Ch.-.\lexandre  Dumas,  710;  di-  la 
veuve  du  député  Duprat.C51  ;  de  Dupuis, 
l.yonnais,  2013;  île  Durivoir.  chevalier 
de  Saint-I.ouis,  Mit;  de  Dulilly. citoyen 
di'  Bruges.  2013  ;de  Dulroncliel,>iis|ii>ct, 
1646;  de  I  abbé  d'Ecquevilly.  1495;  d'En- 
delet,  suspect.  1989;  d'Esloré,  citoyen 
de  Montpellier. 973;  de  Kalbiis  el  Esré, 
brasseurs  h  ."surcsnes,  478;  des  frères 
JiiniUï   et    Einmanuel  Krey,  973;   di'    la 
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fomaie  île  Guiiullc,  ii.mnit  ilc  l'cx-iiiiiiis- 
tre  UolaiiJ,  2013;  i!e  la  femme  Gavillr. 
i:i42;  irAnlolne  (lcllr'e,74!;  de  (jcisin, 
iiisliluleur  JfS  Liildiils-Aveu^lcs,  10:JÎ; 
lie  (jiiardin,  nuUiiic,  1U.JI;  de  C.oiiiicl 
de  Uupé,  payeur  du  Itépaj  tcment,  1173, 
1 384;  du  nomme  (;ûuin,o23;  deiùency, 
banquier,  1904;  de  (irealer,  suspect, 
1048;  de  Gi'uyer,  employé  dans  les  11- 
iiaiices  de  Bruxelles,  2013;  du  gendarme 
Ilalloy,  dit  Duculelle,  772;  d'Haly,  con- 
cierge de  la  niiison  d'arrêldc  la  Bourbe, 
14l;>o,  Ij21;  d'IIéberl,  cui-é  do  tloinbe- 
voie,  707;  de  Hom,  greflier  du  Tiibuiial 
do  cassation,  027;  de  llorlior,  dit  li mr- 
guignon,  coi'doni.icr ,  1000;  de  lluel, 
perruquie.",  1071;  de  JuiUard,  cniplo\é 
des  bureaux  du  Comité  de  salut  public, 
1182;  de  Julien,  adminislrateur  des 
armes,  083;  de  Françoise  Kaiser,  dite 
Julie,  2013;  du  général  Komarcski.  710; 
de  la  femme  l.abarre,  1403;  de  l.abey- 
rie,  courriel'  de  Toulouse,  1030;  de  La 
Blelonnièrc,  conseiller  au  DéparlemcriL 
de  Palis,  1317;  de  ia  citoyenne  La 
Chapelle  C3ylus,707;  de  Lacombe,  1021  ; 
de  Sébastien  Lacroix,  1880;  de  Lambert, 
administrateur  d'Anvers,  2013;  do  La- 
niolLo-Ango,  dit  de  Fiers,  1S33;  du  lieu- 
tenant do  vaisseau  Larcher,  472  ;  du  ci- 
toyen l.arive,  718;  do  La  Violetle  Bel- 
dinguer,  membre  de  l'Assemblée  des 
Belges,  2013;  de  Lebois,  rédacteur  du 
liullclhi  du  Tribunal  rcvoliilhimuirc^  021  ; 
de  Lefèvre,  1417  ;  de  J.  lî.Lemaire,  1320; 
do  Lemaud,  domcstiiiuc,  1133;  do  Len- 
fant,  principal  commis  des  Domaines 
nationaux,  304;  de  Lévis  Mi  repoix,  ex- 
Conslituant,  481  ;  de  Llicr.niuier  et  Pi- 
geon, tenant  maison  garnie,  liJOO;  du 
marquis  de  l.ivry,  ex- niousquelaiie, 
1320;  de  Maillé,  colonel  du  régiment 
Koyal-l'icardie,  1022;  de  la  citoyenne 
Marchai  de  Saint-Cy,  103:);  de  Franrois- 
l'ierro  Marteli,  473;  de  Melni,  cx-pn- 
mier  commis  des  finances,  003;  du  ba- 
ron de  Menou,  ex-Coiistiluant,  2010;  de 
Mercier,  ex-fermier  général,  1013,  1281, 
1334,  1304;  du  C(i;iile  M^rtowUi,  713; 
de  Musqulnet  de  la  Pagne,  400,  2223; 
de  M.  de  Noailles-Mouchy,  332;  d'Odai  t. 
inspecteur  de  la  C'°  Winter,  973;  du  ci- 


loicn  d'di',  avocat  d'Anvers,  2013;  du 
citoyen  d'Orniessoa,  482;  de  Oudaille, 
curé  de  LM7.arclies,  732;  de  Panche,  ha- 
bitant de  Passy.  1077;  de  l'aquicr, 
IKiycur  p  iiticulicr  do  la  (luerre,  1023  ;  du 
citoy  en  Pascale,  993  ;  do  Parisot,  proprié- 
taiic  de  l'ancien  hôtel  de  Londres,  104(>-; 
do  Pasquier,  peintre  en  miniature,  8i09  ; 
de  Payen,  homme  do  conlianco  de  la 
mari|uise  de  Maibcuf,  1313;  du  cniiilo 
de  Périgord-Tallcyrand,  177;  du  mar- 
quis de  Pimodan,  1477;  de  Pl.mticr, 
cconunic  des  Incurables,  1104;  de  Pnis- 
sonuier.  dit  Perigiiy,  1200  ;  de  lii-nard, 
1040;  de  Bestout,  inspecteur  du  (laide- 
Meuble,  809;  de  Rivarol,  1031;  de  la 
marquise  de  Saint-Cbamond,  130G  ;  do 
Sahc  de  Bnineton,  baron  hollandais, 
1270  ;  de  Sarradin,  avocat  au  Parlement 
de  Paris,  310;  de  Schena,  hussard,  180b; 
de  Séguier,  chanoine  d'Uzès,  1483  ;  de 
J. -Pierre  Secret,  suspect,  1320;  de  M.  do 
Séze.  320  ;  de  Sincr,  avocat  d'Anvers, 
2013  ;  de  Suveck,  courtier  de  Bruxelles, 
2013;  du  citoyen  ïerray,  1317;  do  J. 
Terreau,  domesiique,  483;  de  Jean 
Texicr,  1342;  de  Jean  Tbiboux,  postillon 
do  la  Poste  aux  chevaux,  1128;  de  Tra- 
vanet,  ancien  bampiier  de  jeu  chez  la 
Reine,  302;  de  J.  De  Vaincs,  adniinis- 
Iralcur  de  la  Trésorerie  nalii)nale,  0.S4  ; 
d'Edouard  de  Valkicis.  banquier  de  ia 
cour  de  Vienne,  2013;  de  N'aiidcm  vi'i'. 
père  et  fils,  banquiers,  522,  de  V.in- 
dcstcn,  prêtre  belge,  2013  ;  du  comte 
Vilain  XIV,  de  (iand,  2013;  de  Vincent, 
Bugneau  et  Michoiiis,  officiers  munici- 
paux. 107,  120-132,  10(1;  de  Viton, 
14:i3,  li:iO;  de  fox  curé  do  Prcsies, 
400  ;  d'cmiiloy-s  du  niinistcrc  de  la 
(juerre,  383  ;  de  l'inteudant  de  la  du- 
chesse d'Anvillc,  1178;  de  deux  ma.r- 
chands  d'argent,  314  ;  de  nobles  sus- 
pects, 032;  do  susjiecls,  030. 

—  lordre  d'écroner  P.  lilaucliard,  com- 
missaire ordonnateur  à  Maycnce,  à  la), 
780;  le  duc  de  Brancas,  310;  la  ciloycinie 
Dotideul.  103;   le  nommé  l'on'aiNC.  09, 

—  (ordre  de  renvoyer  le  sieur  AL.ion-Ser- 
v:èrcs  ;'i  la),  1173. 

—  prisunniers  y    renvoyés  par  le  Comité 
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de  salut  public  ilu  Uéparlemeiit  de  Paris, 
641,  645,  646. 

—  (réintégration  de  la  femme  du  fermier 
général  Douet  à  la  Petite),  9"1;  de 
Mercier,  ex-fermier  général,  1334. 

—  (surveillance  exercée  autour  de  la),  784. 

—  transférement  de  Bugneau,  officier 
municipal,  I^Ti  :  de  Cliabouillet,  ex- 
agent de  change,  1166;  de  Jean-Fré- 
déric Deiderichsen,  969;  de  lii'sfossés^ 
ex-Conslituanl,  80Ô  ;  de  Durand,  maire 
de  Montpellier,  753  ;  de  Constant  Ga- 
marre,  prétendu  homme  sauvage,  1689, 
1697, 1702  ;  de  Gerbal,  lils,  fourrier  de  la 
garde  du  Hoi,  1331  ;  de  Gonclion,  suspect, 
597;  de  Gouy  d  Arcy  de  Chantilly,  987; 
(de  Lamerville  de  la  Conciergerie  à  la), 
1642;  du  citoyen  Martin,  1  S4:i  ;  de  Mau- 
racin  et  (iougenot,  anciens  administra- 
teurs de  la  Compagnie  des  Indes,  2028; 
du  nommé  Molson,  969;  de  Poulain, 
payeur  général  du  déparlement  de  la 
Manche,   1133;   de   Franqueville,    1041. 

—  (transport  à  la  Tombe-Issoire  des  cada- 
vres de  la),  45b. 

—  (visite  du  général  Uonsin  à  la).  '.'284, 
2300. 

FuHEsTiER  (Urbain),  commissionnaire,  569. 
Forges  de  la  place  de  l'Indivisibilité,  129- 

132,  134. 
Koiic.KT    (Claude),    prévenu   d'émigration, 

1615. 
FoMJiALEoNy  (Vincent),   patriote   vénitien, 

réfugié  à  Paris,  231 1. 
Forte  piano  de  .Marie-Anloinetteau  Temple, 

14,  15. 
FoRTi.N  (Jean-Joseph),  homnie  de  loi,  421 . 

—  administrateur  des  Postes,  1956,  1963. 
Forts  de   la   Halle  aux  veaux  (excès  des), 

524. 

Fossahi),  capitaine  de  gondarnierie.  1799. 

Fou  révolutionnaire  (Itonsin,  (pialillé  de), 
2288. 

Fofi;AiLT  (Etienne),  juge  au  Tril al  révo- 
lutionnaire, 8.39,  891,  906,  923,  2280, 
2290,  2339,  2343.  2548. 

—  secrétaire  di-  la  Société  fralernellc  et 
républicaine  de  I,azou$ki,  2071. 

Fui'iiK  (Joscphi,  représonlanl  en  mission 
à  (>)mniiiiir-Airrain  hie,  2053. 

Fouilles  dans  le  jardin  de  Vaiidenyvcr  et 
la   maison    Villcminniit,    1362;   daii-<   la 


maison  du  fermiergénéralI»ouel, rue  Ber- 
gère,751.  1119, 1585;  dans  la  maison  de 
Itutartre  à  \ogent-sur-Marne  et  à  Paris. 
1251,131'»;  dans  la  maison  de  campagne 
de  la  femme  Rousseau  à  Pantin,  1883. 
FuiLiMEisE,  lisez  FociLiioix  (Jacques), 
contre -révolutionnaire  de  Hhône-el- 
Loire,  995. 
Foi-(jiiER-TiNviLi.K(Antoine-Qu.>ntiu),  accu- 
sateur public  du  Tribunal  révolution- 
naire, 69,  111,  112.  139,  140,  142.  143, 
148,  152,  1.Ï6,  157.  160,  161.  184.  351. 
352.  393,  393,  401,  409413,  416,  419, 
420,  423,  424,  451,  452,  456-460,  820, 
822,  828,  829,  832.  838.  841,  848,  850, 
832.  865,  870.  871.  879,  880,  883,  887, 
888,  900-903,  907,  919,  920,  1277,  1284, 
1587,  1616,  1716,  1718,  1727,  1910,  1913, 
1997,  2035.  2036.  2039.  2042,  2200.  2210- 
2213,  2232,  2237.  2243.  2252.  2256,  2264, 
2265,  2268,  2274.  2284,  2293,  2297,  2305, 
2311,  2324,  2335,  2363,  2364,  2.372,  2377- 
2380,  2383,  2384,  2402-2404,  2408,  2451, 
2»66,  -2503,  2511,  2513.  2523.  2528,  2540, 
2546,  2643.  2653,  2656,  2658. 
FoiiiuET  Julien),  marchand  de  vins,  INI9. 
Foinr-vULT  de  P.vvant  (KenéFrançois',  no- 
taire à  Paris,  1637. 
ForHCRov  (Antoine-François*,  député  de 
Paris  à  la  Cunvenlion  nalionab-,  1205; 
secréliiire  de  la  (^invention  nationale, 
233,  241,  257,  301,  327,  328.  333,  334. 
FoiREAi;  (Lduis-Jnsephl,  commissaire  à  la 

Municipalité,  2331,  2342. 
FoniNKRoT  (François-I.ouis),  menibie  du 
Comité  de  salut  public  du  Département 
de  Paris.  175.  47N,  5(Kt.  507,  586,  .594, 
602.  617,  6S6,  692,  772.  792,  H6|,  S62. 
962,  966,  1017.  1057,  1072,  1076,  1085, 
1090,  1153,  1162,  1195,  1223,  l'.'5l.  1271, 
1282,  r.'93,  1314,  1317,  13.i6,  1366,  1376, 
1.388.  1409,  1422,  1413,  1451.  1462  1488, 
1493,  1513,  1.526,  1534.  15H,  1547.1566. 
1581,  I5N7,  1591,  1607,  1618.  16.59,  1662, 
1667,  1673,  1683,  I6HK,  ISOl,  1KI3,  |N36, 
1910.  1919.  1925.  1956,  1963,  19S3,  1992, 
1997;  pré-ident,  1357. 
KoiRMKR  ^François),  patriote  de  Versailles, 
S5I. 

—  iGuillauine-Charlcs),  fondrur,  ciseltMir, 
fabricant  d'objets  obscènes.   1697.   ITOï. 

—  (Jean),  décrollcnr.  141. 
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—  membre  du  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  de  l'Indivisibilité,  1111. 

—  tapissier,  2407. 

—  dénonciateur,  968. 

—  suspect,  1850,  2002. 

—  ((^atlierine  Urgon  ,  femme  de  Jean), 
lus,  110,  141. 

—  (veuve),  67.J,  080,  687,  707,  1134. 
Fournisseurs   des   armées   (indélicatesse 

des),  93 j;  de  souliers  (prétendue  indem- 
nité aux  gros),  344. 

FouRùuEux  (Marie-Louise  Aluf.i,  veuve), 
1036. 

Fov  (Sébastien-Maximilien),  capitaine  de  la 
12'  compagnie  d'artillerie  légère,  2233. 

Frais  de  l'arrestation  du  duc  d'Aumont, 
1524;  du  prince  d'Hénin,  1382;  de  Pelit 
de  Magnicourt,  ex-Conslituant,  1604. 

—  d'arrestations  à  ÎS'oyon  par  le  Comité 
de  la  section  de  Popiiicourt,  1922. 

—  d'envoi  d'argent  pour  l'approvisionne- 
ment de  Paris,  2S99. 

—  de  poste  occasionnés  par  le  débarque- 
ment d'Américains,  1901. 

—  de  rechercbe  de  Proly,  négociant,  im- 
pliqué dans  l'affaire  Hébert,  2442. 

—  de  route  de  Paris  à  Nimes,  remboursés 
au  citoyen  Sabonadière,  1490. 

—  de  séjour  à  Paris  de  gendarmes  du 
23«  régiment,  1534. 

—  du  voyage  de  Louis  XVI  à  Varennes, 
1318. 

Fba.mbo[sier  ^.\icolas),  notable  de  Chuisy- 
sur-Seine,  335. 

Fr.\ngastel,  citoyen  suspect,  1845. 

France  sauvée  (la),  ou  le  tyran  dètrùné, 
drame  d'Olympe  de  Gouges,  819. 

Francfort,  détenu  de  Saint-Lazare  ori- 
ginaire de  celle  ville,  2205,  2256. 

—  projet  d'y  porter  des  nouvelles,  2288. 
Fhancheï  (André -François),    membre    du 

Comité  de  salut  public  du  Déparlement 
de  Paris,  528,  533,  653,  675,  692,  740, 
772,  1017,  1032,  1037,  1064,  1314,  1329, 
1347,  1399,  1451,  1493,  1499,  1387,  1591, 
1663,  1683,  1801,  1804,  1807,  1885,  1019, 
1925,  1972,  1997,  2030. 

—  (Etienne-.\ndré),  membre  de  la  Com- 
mune du  10  août,  456,  46o. 

—  directeur  de  la  Poste,  rue  de  l'Kgalité, 
1869. 

Franciade  ^iiom  révolutionnaire  de  Saint- 


lienis).   Comité   de    surveillance,  1618, 
1619. 

—  commissaires  du  district,  1073. 

—  commune,  1098. 

—  district,  732,  1773. 

—  fêle  républicaine,  310. 

—  bnbitanls,  310,  1072,  1076,  1408,  1473, 
1773. 

—  bôpital  militaire,  1076,  1907. 

—  maire,  310. 

—  Société  populaire,  310,  2078. 
Fr.v.nci.x,  employé  au  bureau  d'administra- 
tion du  Panthéon  Français,  1995. 

Fra.ncisoue  (François  Depevron,  dit),  voleur 
du  Carde-Meuble,  1569. 

Francker,  professeurde  droit  public,  2471. 

François  (Philippe),  inspecteur  des  net- 
toiements et  illuminations,  421. 

—  (Marie),  marchand  de  vins,  2332. 

■ —  agent  du  Comité  ce  sûreté  générale, 
1628. 

—  maître  maçon,  947. 

—  (le  père),  surveillant  du  Jardin  Egalité, 
1697-1699,  1819,  1869,  1871,  1873. 

—  (citoyenne),  bouchère,  2207. 
Fra.nçois  h,   empereur  d'Allemagne,  202. 
Fbancy-L.\tol)r,  commissaire  du  Directoire 

du  Département  de  Paris,  578. 

Franhuetot  (Jean-Philippe),  chevalier  de 
Coigny,  791. 

Franqueville  (citoyenne),  2285. 

Frecine  (Augustin-Lucie),  député  de  Loir- 
et-Cher  à  la  Convention  nationale,  346, 
347,  349,  935,  938. 

Fhecoï  de  Lantv  (Jacques),  accapareur, 
1835. 

Frédégonde  (Marie-Antoinette,  emule  de), 
211,  281. 

Fredy  (Louis-Henri),  conseiller  au  Parle- 
ment de  Paris,  1161. 

Frémi.n,  a/ms  Firmin,  ex-genovefain,  précep- 
teur des  enlanls  du  marquis  de  Senonne, 
1997,  2007. 

Frkmont,  détenu  au  Lu.vembourg,  1593. 

FBE.M0NT- Lefebvre,  mercicr,  président  du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  des 
Lombards,  942,  945. 

Frères  de  la  Chaiilé  de  Charenton-Sainl- 
Maurice,  309. 

Fréret-d'Ekicoubt  (Louis-Nicolas),  ancien 
huissier  à  la  Chambre  des  tlomptes, 
1075. 
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FRéin.v  (Slanislas-Louis-.Marie),  di-pulé  tie 
Paris  à  la  Convention  nalionale.  1196. 

FnÉnv,  direcleur  des  biens  nationaux  cl 
dos  éniigiés  du  district  de  Paris,  ITjO. 

Fresnes  (Seinei.  Comitt-  de  surveillance. 

7  in,  Tr.o. 

—  inunicipaliti.%  %2. 

—  iVaillanI,  sciiineur  de  .  7(»!.  745,  75i>, 
811,  '.I'jO.  1007. 

FiinsNOv  imaniuis  du),  jSO,  j'.t4. 
FiiF.v  lEinmanuel',  fn^re   de   Juuius,    '.173, 
2283,  2288,  2iC7. 

—  (Simon-Kolloo-Junius),  fournisseur  de 
lurni^p,  073.  228o,  2288,  24G7. 

Fribourg,  bourgeois,  1042. 

KniuoLBi.,  lieutenant  de  gendarmerie,  2244. 

l''mi;AiLT,  entrepreneur  de  Téclairage  |iu- 
blic  à  Paris,  498,  i:t5j,  I4r.9. 

Fiircy,  notaire  à  Courbevoie.  1069. 

I'rilw.  [ifrc  et  lils,  tapissiers,  1j(>I. 

l'i  ipciniii-rif  d'un  di-puli-  dénoncée  par 
ll.berl  a'JN  Jacobins,  2-3.34. 

Friponneries  de  Fabre  d'EelaïUine,  2440; 
des  marcliandsimesures  contre  les), 979  ; 
des  marchands  de  vins  (rapport  sur  les), 
1894,  1895.  «972,  1974. 

Fripons  (proscription  des),  019. 

FniRV  (Antoine),  commissaire  du  ('.onseil 
CtMiéral  de  la  Otnimune,  153 

Frohsdorf.  cliàloaii.  11. 

I  iinriM  uK.  (  Nicolas- Andrr'-.Maiie  :,  aduiinis- 
Irateur  au  Département  de  Police  de  la 
niunicipaiili'  de  Paris,  71,  70,  80-83,  80, 
10:'.    109.   12:1,    151,  2198,  22riO. 

Fromage  fnunii  au  Temple,  41. 

Fii'ijiKM.ipiartier-niiiIlrrlrésoiieidu  l"  ba- 
taillon de  l'armée  révolutionnaire,  2255. 

—  iJeannei.  femme  d'un  fabricant  de  co- 
cardes, 2204. 

FiioMKNTKxu    citoyen),  dénonciateur,  908. 

F«Mn,r,K  (J.icques- François),  imprimeur- 
libraire,  1707.  1709-1713.  1710,  17  is- 
1724. 

Fi  c.su,  librairr  u  l'.iris,  025. 

Fri/^HiK.  desseivant  di-  i'éiilise  df  Helle- 
ville,  319. 

Fusil  de  clin.tso  de  frmme  .saisie  d'un', 
755. 

-  d'honneur  (lion  parVallel  de  VilInniMive, 
trésorier  <le  la  Comniunede  Pari«,<l'un\ 
1222. 

Fusil»  (maiinfacturc  d»-  ,  u  Tiilb'.  928. 


—  (nouvelle  manufacture  de),  à  I>aris,  928; 
(négociants  belges  fournisseurs  de\ 
2273,  2278,  2291:  tombés  à  Liège  entre 
les  mains  de  ronnemi,  2275,  2279. 

Fvo.N,  président  de  la  Société  générale  des 
réfugiés  Liégeois,  2114. 


(i.tDuLLC  ^Pierre  ,  agent  île  ien-niinislre 
Holand.  2013. 

r..i<;.\ANT  Jcan-Nicolas-Victor),  administra- 
teur au  Département  de  Police,  77.  82. 

Cui.NK,  chef  de  la  bouche  au  Temple,  38- 
M.  45  47. 

tj.v<..\v,  marchand  de  vins,  1049. 

i;.»ii;\iiT,  citoyen  de  la  section  do  Itonne- 
Nouvelle,  2221. 

li.iiLLAiii)  iFélix),  dii-ccieur  du  spectacle  de 
la  Itépaiili.lUP,  1159. 

—  agoni  national  de  Montmartre.  2174. 

—  lits,  aide  de  camp  do  rarniée  révolu- 
tionnaire, 2547. 

—  (l'abbé),  chapelain  de  la  famille  lloc- 
quart  à  Cueilly,  017,  053. 

—  chef  du  fédéralisme  dans  l'.Vin.  1017. 

—  (citoyen,,  correspondant  du  conspira- 
teur Deslieux,  2402. 

li.Mli.kL,  avoué,  1395. 

(iallé  (Nicolot.  direcleur  de  la),  1473. 

(;.xLU"i>   ii£  t?.\lM-.Vii.»Mi  iJacquesi,  roiné- 

dion  du  lhé;Urodc  Molière,  suspect,  1302. 
(OVULAIS,  (ils  du  secrétaire  do  .Nantouillcl, 

810,811. 
Ualletti  (lî.-F),  impiiuiour  ilu  Jitiiriwi  dis 

Inis,  752. 
liALLoi?,  lils  (citoyen}.  1813. 
liAMMiiiK   r.oiistanti,  p.ieudo-sauvago,  1083, 

10811.  1097,  1702,  1807,  1813. 
Oand  illeigiS  dei,  2i98. 

—  (négociant  de\  2013. 

(iwDKLor  (.Mcxis-Françtiis),  cumniissairo 
ilu  t'.omilé  de  surveillance  de  la  se  1  tum 
.le  l'Ilunimo-Armé,  1143. 

liants  isciiislractioii  et  vente  dei,  2527: 
ni.irqués  d'une  empreinte  à  l'huile,  25J7: 
de  poau  brodés,  fournis  à  .Marir-Antoi- 
nelle,  10;  de  peau  de  renne,  fournis  i\ 
Mai  ie-.\nloinelle.  10;  de  peau  et  de  soie 
noire,  fournis  à  Marie- Antoinette,  7,  17; 
de  poil  de  lapin  et  Mue,  luiiniis  a  In  lille 
de    M.iiie.Antoilloile.  |S;   île  soie  mure 
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amadis,  fournis  à  la  lille  Je  Marie-Au- 
toinette,  18;  longs  Je  peau  l)lancs,  four- 
nis à  Marie-Antoinelle,  17;  en  amadis, 
fournis  à  Marie-Antoinette,  17. 

G.uiAT  (Domini(iue-Jo3eph),  ministre  de 
rintérieur,  360,  364,  369,  370,  377,  808. 
8tij,  1009,  1067,  25:19. 

Garçons  de  bureau  Ju  Comitt'  Je  sûreté 
générale  (servioe  pénible  Jes),  1287. 

Garde  extérieure  de  la  maison  des  Carmes 
(ordre  de  retirer  la),  1149. 

Gardebois  (Antoine-Ferdinand),  liomme  de 
lettres,  commissaire  vérillcateur  des  dé- 
clarations pour  l'emprunt  forcé,  2344. 

Garde  française  devenu  général  (don  Je  la 
médaille  d'or  d'un),  950. 

Garde-Meuble  (argenterie  du),  10;  (dia- 
mants du\  1036,  1344;  (inspecteur  et 
employés  du^  103G,  1407,  1356,  1607, 
1613,  1618;  (malles  sorties  du),  1122; 
(Hestout,  habitant  au\  809;  (voldui, 
982,  1007,  1569,  1663. 

Garde  nationale  :  bataillon  de  r.\rsenal, 
1692;  des  Cordeliers,  2230,2334;  des 
FiUes-Saint-Thomas,  1887;  de  la  Fon- 
laine-Je-Grenelle,  1392,  2329  ;  de  la  .lus- 
sienne.  1079;  des  Petits-Pères,  966;  de 
la  section  Poissonnière,  889;  de  la  sec- 
tion de  la  République,  333;  des  Tui- 
leries (rébellion  du),  974. 

—  chef  de  légion  de  service  à  la  Conven- 
tion, 785. 

—  commandant  général,  13,  48. 

—  compagnie   '7')  du  Muséum,  2292. 

—  étrangers  y  incorporés  surveillance 
des),  1315. 

—  excès  commis  dans  la  section  Ju 
Bonnet-Rouge,  757. 

—  frais  d'impression  des  billets  Je  garJe, 
1489. 

—  inconJuite  signalée  par  Hanri&t,  1367. 

—  inexactituJe  Jans  le  service,  1840. 

—  instructeurs  pour  la  manœuvre  Jes 
petites  piques,  590. 

^  !■■•  légion  (sauvetage  J'un  bateau  Je 
vin  parla),  1868;  (service  de  la),  1676. 

—  1"  et  2'  légions  (mise  à  l'orJre  Jes 
chefs  Jes),  1802. 

—  2'  légion  (aJjuJant  général  de  la),  1475; 
(poste  Je  Saint- Lazare  fourni  par  les 
sections  de  la),  1367. 


—  2''  et  3«  légions  (nomination  J'ad.juJant 
et  Je  sous-adjudant  général  Jes),  1310. 

—  3«  légion  (patrouilles  dans  la),  1676. 

—  4°  légion  (élection  des  chef  et  aJjuJant 
général  de  la),  1327. 

—  6»  légion  (adjudant  en  chef  de  la), 
1 489 . 

—  légions  (nomination  Jes  chefs  et  aJju- 
dants  généraux  des,  595,  610,  741; 
ironJes  Jes  chefs  et  aJjudants  généraux 
des,!,  1993. 

—  postes  des  maisons  d'arrêt,  1314. 

—  service  d'ordre  pour  la  disli  ibulinn  Jes 
vivres,  1968. 

—  tambours  (engagement  des),  1542. 
Gaudel,  cadet  (Pierre),  directeur  Ju  GrauJ 

Opéra,  1950. 

Gardes  du  corps  (hôtel  Je  Montauban 
ayant  reçu  des),  1134;  (repas  séditieux 
des;,  661  ;  soudoyés  par  Mouioro,  2379. 

Gardes  françaises  (hommes  du  14  juillet, 
ex-),  2138. 

Gardes  Suisses  (seigneur  Je  Courbevoie, 
grenaJier  Jes),  1069. 

Gakdi,  commis  Je  Magon  de  la  lîlinaye, 
négociant,  1419. 

Gardiens  Je  scellés  (Jon  patriotique  Je), 
1770. 

Gardin,  impliqué  Jans  une  émission  Je 
faux  assignats,  568. 

(iare  (installation  Je  réverbères  à  la),  1620. 

Garin  (François-Etienne),  aJministrateur 
au  Département  Jes  Subsistances  Je  la 
municip;ilité  Je  Paris,  2561. 

Garlin  (Basses-Pyrénées),  Société  répu- 
blicaine, 270. 

Gailnerin  (Jean-Baptisle-Ûlivier  ),  commis- 
saire Ju  pouvoir  exécutif,  2340;  ex-se- 
crétaire en  chef  de  la  Commission  ex- 
traordinaire des  Vingt-Quatre,  170. 

GAH.MEn  (.\ndré),  habitant  de  Chaillot,  1257. 

—  (François-Marie),  commissaire  de  la 
section  du  Panthéon-Français,  2061. 

—  [de  Saintes]  (Jacques),  député  de  la 
Charente-Inférieure  à  la  Convention  na- 
tionale, 1990,  2052. 

—  commandant  en  second  de  la  section 
armée  Jes  Droits-de-l'Homme,  de  service 
à  l'Ilôtel-de-Ville,  48. 

—  habitant  de  Boulogne,  2445. 

—  membre  du  Comité  Je  surveillance  de 
la  section  Je  la  Fraternité,  953,  1232. 
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(iABMEB.seiiélairede  la  secliondesQuinre- 
Vingls,  1703. 

—  (cilovenne).  marchande  d<'  liniierie  en 
gros,  979,  1047. 

('■AHiiAN  [de  Coulo.n]  (Jean-Philippe),  dé- 
puté du  Loiret  à  la  Convention  naiio- 
nale,  133. 

(Iarbkt,  «ardieii  pri-s  du  l'iloycn  Le  Seni\s- 
chal,  1506. 

t;A#    Louise  Beriranii,  veuve),  1484. 

—  (Marguerite),  sa  fille,  1484. 
IIaspabd  ((iilles\  suspect.  1991. 
(Iasi'.vbi.n  1  Thomas-Auiiustin   de),    député 

des  Bouches-du-hhone  à  la  Convention 
nationale,  I21G. 

Gassali),  jeune,  auteur  d'hymne  sur  la 
prise  de  Toulon,  1206. 

Castf.llikr  (Pierre-François),  épicier,  dé- 
tenu a  Port-Libre,  1360. 

Catkau  (Pierre-Cermain),  administrateur 
des  Subsistances  militaires,  2339. 

(•ATELiEii  (citoyen),  probablement  Battkl- 
LiF.B,  membre  de  la  Convention,  3ol. 

li.MREY,  lire  Gattrb/.,  défenseur  oflicieux, 
2642. 

Gattey  (François-Jacques),  libraire  au  Pa- 
lais Egalité,  1956,  1963.  1972,  1983-1985, 
1992. 

G.vTiRKV,  employé  au  bureau  des  Subsis- 
tances, 554. 

Gai  IRE/  (Ambroise-Jean-Uaptistc-Pierre), 
orateur  de  la  section  des  l)roils-de- 
rilomme,  2105. 

Gaihet,  su.spert,  l!i84. 

(iaULon,  niembi'e  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  l'opincourt,  1328. 

Gai  HONCEAU.v  ( Antoinelle-.Vdélaïde  l)i>u- 
iii.oN,  veuve',  633. 

Gm'thier,  adjoint  au  ministre  de  la  (iuerre, 
2280. 

—  ex-religieux  capucin,  936. 

Gmtier,  secrétaire  de  la  Société  des  .Vmis 

de  la  U.'publiqne,  2080. 
--  inspecteur  de  police.  2061. 
Gaitruche  (Jean-Pierre),  membre  du  Club 

de»  Cordeliers,  2209. 
GwABD,  oriicier  lie  santé,  commiss.iirc  di> 

In  section  du  Pantliéon-Français.  2iH'il  ; 

président   île    la  Société   fralerncllt?  des 

deux  sexes  du  Pantliéon-Françni.s,  2070. 
Gamllë,  incarcéré  à  la  Force,  1342. 
tiAVoi   (citoyenne  ,   femme  divurcée,   29.1. 


(iAVE.vt,  lire  Gavant,  membre  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  du  Pan- 
théon-Français, 601. 

Gazelle  nalionale  de  France,  journal,  564, 
570,  586. 

Gazelle  Univemelle  (la),  journal,  1531. 

Gf.i.fe,  employé  au  cadastre,  1755. 

Gkllke  (Antoine  ,  incarcéré  à  la  Force, 
743. 

—  employé  à  la  Commission  des  Subsis- 
tances et  approvisionnements,  940. 

IiKllibert  Pierre),  marchand  de  vins,  dé- 
tenu a  Siint-Lnzare,  2202.  228o. 

(iEMi'iEL  liuilluume),  marchand  d'argent, 
1343. 

Ge.ncy  (Antoine),  membre  du  Conseil  gé- 
néral de  la  Commune,  1656. 

liendarme  de  la  33»  division,  traduit  au 
Tribunal  révolutionnaire,  IS9,  192. 

Gendarmerie  du  lOaoïUet  du  31  mai,  2103. 

—  des  ports  (belle  conduite  en  Vendée  de 
la),  1508,  1594. 

—  prés  les  tribunaux  (lieutenant-colonel 
de  la  i"  division  de),  2287. 

—  nationale  à  cheval  (29*  division  de), 
2163. 

Gendarmes  animosilé  du  lieulenanl-colo- 
nel  Holot-Dumesnil  contre  des  ,  2232, 
2235;  (cerlilicatsde  civisme  imposésauil, 
1105;  (ordre  de  réintégrer  dans  leui-s 
prisons  les  détenus  interrogés,  intimé 
aux),  1913;  absents  de  leurs  corps  (in- 
trigues dans  les  bureaux  de).  1293;  ca- 
sernes au  Luxembourg,  1956;  reddi- 
tion des  comptes  du  chef  d'escadron 
des),  1526;  détenus  à  S.iint-Larare  com- 
plot piiui'  l'assassinat  de  ,  22K8;  à  che- 
val pour  le  service  du  Ciinulé  de  salul 
public  du  Oépartement  île  Paris  (ile- 
mande  de\  1174,  IITS.  IK'5;  de  la 
21*  division,  2277;  du  23'  régiment 
(frais  de  séjour  A  Paris  de).  1534. 

—  des  tribunaux,  chargés  de  In  garde 
des  prisons  adresse  des).  2100;  (censure 
oppli<|iiée  anxi,  U52,  1475;  (conllit  dans 
le  corps  «lesl.  2232.  2235.  2237:  (fêle  en 
l'honneur  de  Marat  et  Le  Peletier  orga- 
nisée par  les).  772. 

Géiiéraui    nobles   (  i-xpulsion    de    l'armée 

des),  2352. 
Oénea  (agent  de  la  l<épublii|ue  de),  1053. 

-  banquiers  établis  à  Paris.  1330. 
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Genest,  iiiiiiislre  plt'niputenliuire  Je  la 
Hépubliijue  française  en  Hollande,  "2479. 

Genève,  lieu  de  refuge  du  frère  du  mi- 
nistre Clavière,  807. 

Génie  (ouverture  d"un  concours  pour  le 
corps  du),  1679,  1860,  2022. 

Genlis  (Stéphanie -Félicité  Du  Chest  de 
S.\iNT-AuBiN,  comtesse  de),  femme  de 
Charles- Alexis- Pierre  Brulart,  marquis 
de  Sillery,  3o6. 

Genne  (Robert  de),  lieutenant  de  gendar- 
merie près  les  tribunaux,  2403,  2404. 

Gennevilliers   iSeine),    Comité    de    sur- 
veillance, 732,  740.  2102. 
--  coruMUUie,  314,  o48. 

—  logis  du  citoyen  Gossin,  1193. 

—  maison  de  la  dame  Coustard,  492,  oOO, 
514,  523. 

—  municipalité,  2103. 

—  Société  populaire,  2103. 

Gen.not  (citoyen),  agent  du  Comité  de  sû- 
reté générale,  1494. 

Génois  (Jean-François),  membre  du  Comité 
de  salut  public  du  Département  de  Pa- 
ris, 475,  478,  487,  507,  514,  539,  569, 
578,  631-,  701,  707,  755,  863,  979,  997, 
1069,  1997:  président  du   Comité,  1462 

Génois  (conlrals  d'emprunts  faits  aux), 
1312. 

—  (mise  en  liberté  de  Dania"!,  1278. 
Genson.né  (Armand),  président  de  la  Con- 
vention nationale,  431,  2430,  2498. 

Gentien,  cafetier,  2407. 
Gentil,  tailleur,  1066. 

—  (citoyenne),  détenue  à  Saint-Lazare, 
796. 

Gentilly  (Seine),  Cornilé  de  surveillance, 
783,  1631,  2193. 

—  commissaire  de  la  commune,  517. 

—  commune,  783,  1242,  2193. 

—  divisions  enlre  cette  commune  et  celle 
de  Bicétre,  783. 

—  domicile  du  sieur  Rudemare,  1587, 
1591. 

—  habitants,  1591,  1644. 

—  Société  populaire,  1242,  2193. 
Ge.ntv,  membre  de  la  Société  des  Corde- 

liers,  2350. 
Geoffroy,  jeune  (Antoine-Gilles),  commis- 
saire pour  l'approvisionnement  de  Paris 
à  Provins,  2565,  2567,  2572,  2576,  2587, 


2588,  2592,  2597,  2598,  2605,  2608,  2611, 
2613,  2626,  2638. 
-■  (Marie -Joseph),  député    de   Seine-et- 
Marne  à  la  Convention  nationale,  467. 

—  membre  de  la  Société  des  86  déparle- 
menls,  1057. 

—  sans-cnloUe,  1007,  1111,  1143,  1153, 
1356,  1366,  1384,  1451,  1468,  1473,  1644, 
1894. 

f'iEOBiiES  III.  roi  d'.\ngleterre,  517,  2498. 

—  (Catlierinei,  femme  de  Remy  Cochepin, 
761. 

GÉiiAL  (Jean-Antoine),  tablettier,  de  la  sec- 
lion  des  Gardes-Françaises,  1572. 
Géhard  (Pierre),  marchand  forain,  1737. 

—  (Marie-Anne),  veuve  Bateney,  1880. 

—  (l'abbé),  habitant  à  Passy,  492. 

—  citoyen  suspect  de  la  section  des  Pi- 
ques, 1256,  1797. 

GEiiiî.vr,   fils,   fourrier  dans    la    garde   du 

Roi,  1331. 
Gerbot,  suspect,  1036. 
Gehdret  (Anloine-Cbrislophe),  négociant, 

fournisseur  de  l'armée,  297,  583. 
Geresheim,  révolutionnaire  Prussien,  2480. 
Germai.v,  courtier  de  change,  2418. 

—  citoyen  suspect  de  Senlis,  1076,  1143. 

—  (citoyen^  habitant  rue  du  Gros-Che- 
net, 2428. 

Germanie  (révolutionnaires  Liégeois  ayant 
porté  la  liberté  dans  la),  2114. 

Germé,  archiviste  de  la  maison  Guéménée, 
569. 

GeriNON  (Georges-Pierre-François),  ex-no- 
ble, marchand  d'argent,  514. 

Gérûme,  agent  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, 1625. 

Gers,  gendarme  de  ce  département,  1000. 

Gersent,  lire  Gersin  (Jean-Baptisle-Pierre), 
instituteur  des  Enfants-.Vveugles  aux 
Célestins,  1034,  1267. 

(iEHVAis  (J.),  capitaine  d'artillerie,  com- 
mandant le  parc  du  camp  d'Aubervil- 
liers,  284. 

—  (Jean -Baptiste- Lazare),  brocanteur, 
président  du  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  des  Droits-de-l'Homme,  993, 
1011,  2627,  2632,  2647. 

—  administrateur  du  Lycée  des  Arts,  2189. 

GiAMiioui-.K,  lire  Giamuonne  (Octave),  ban- 
quier génois,  807,  1312,  1371,  1374, 
1941. 
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GiBERi,  aine  iTbomas),  notaire  à  l\iris, 
1418,  1528. 

—  (marquis    de',  sénéchal    de    Toulouse, 

(iibier  fourni  au  Temple,  SU. 
GiLiiEiiT,  gendarme  de  garde  à  In  Cimcier- 
gerie,  88,  93. 

—  (ciloyen\  délenu,  litiN. 

IJiLiiF.nT  tiE  Voisins  (Pierre),  président  au 
l'ailement  de  P.iris,  799,  lOl.J,  1161. 

Ijil  Blas  (le  Snnlillaïf,  livre  acliolé  pour 
les  prisonniers  du  Temple,  33. 

lliLLK,  président  de  r.Xssemblée  des  citoyens 
du  Faubourg  Saint-Antoine,  2152. 

tiiLLET.  commissaire  du  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  riiiité,  2i-97. 

—  (citoyen),  originaire  du  canton  de 
Vezelay,  1388. 

liiMiiKAix  (citiivenK  19it;. 

•Ir.N  (Pbilippe- Claude),  ancien  cnnseiller 
an  fiiand  Conseil.  712. 

Cm  Mii>  fCyprien-Malliieu).  ancien  valet  de 
chambre,  secrétaire-fjrcfûer  de  la  sec- 
tion des  Tuileries,  lt>93. 

—  commis  sreflier  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire. 23H»>,  2  loti. 

Ciavniii.v  (Claude-Nicolas),  inspecteur  des 
maisons  garnies,  2333. 

—  (Théodore-Louis),  notaire  public,  I03l, 
1081. 

CmvniioT  (.Vndré-Aiiloine) ,  citoyen  île  la 
section  de  Itrulus,  932. 

CiiiATiiiOT  DE  Mahic.nv  (Jean),  b;inc|nier,  ('>3'.i, 
i:.7l,  240fi. 

CinMip  (Krançois',  oflicier  de  paix,  r>l7. 

HiiiKV-l»i:piiK  iJean-Maric^,  sows-garde  des 
manuscrits  de  la  l<ibliolli<!i|ue  natio- 
nale, rédacteur  du  l'utriote  fniiirnis. 
877-88;;. 

(•mol),  lieutenant  de  1,1  12"  i°<>ni|iat.'nie 
d'artillerie  légère.  2233. 

—  Ills.  membre  du  Comité  île  surveillance 
de  hi  seclion  de  In  Fraternité,  V-VA. 

Gironde,   machinations  de   Cirry-ltnpré, 

rédacteur  du  l'ntriolr  fmnrnis,  MMO. 
(fiiio\ni7is  (r<iclioii  des\  2U.  2<">3. 
UinocMin  (Joseph),   imprimeur.  I3>7.  CLIl'i. 

i.mr,.  i37ti,  i:'.3:.. 

Cinoi:>4T  (François),  musicien,  1212. 
(iiBovK,  citoyen   de   la  section  <le  l.i  Mm)- 

lagiie,  H  17. 
Ihsiii.kii,  briijndier  de  genilarmerie,  Iii3:i. 


Givet    Ardennes),  arsenal,  2275. 

(•i\R^  I.E  SiEin,  dit),  habitant  de  Nevers. 
suspect,  13Î7.  135(1.  1384,  1388.  1392, 
IHI9.  1411,  1.22,  1432.  1443,  14f.2. 

Givry  (Yonne i,  procureur  de  la  com- 
mune, 1356. 

tilace  fournie  au  Temple.  47. 

(iui'K  (hymne  à  la  Liberté,  adapté  à  la 
niusiciuo  dii,  321. 

Gnadenthal  oïl  Gnadendaal(.\lleraagiic), 
luIliKileiir  frère  d.Vnacharsis  Clools), 
24H7,  2'i90;  maison  de  l.i  famille  d'.Vna- 
charsis  Cloots,  2492. 

lioAiLLY,  commissaire  dut'oniilé  de  sûreté 
générale,  1097. 

CoiiEL  (Jean -Baptiste -Joseph),  évèipie  de 
Paris.  1991. 

CoiiEiiT  (Charles-Nicolas),  orfèvre,  de  la 
section  des  Lombards,  1503. 

—  avoué,  2373;  défenseur  officieux,  2525. 
ConiN    (.\icolas-Jean-Baptislel,   notaire  à 

Paris,  1852. 
(ioiuiiii  iJean-François),  administrateur  du 
Itépartemenl  de  Police  de  la  .Municipa- 
lité, 67,  77,  86,  123.  188.  22«4.  212'.».  24.30, 
2132.  24.14,  2 'i.36,  2V.39,  2  HO.  2 154,  2667. 

—  nom  pris  par  Hivoire,  vice-président 
du  déparlement  de  l'.Xisne.  2<M»5. 

CoiiEiHov,  commissaire  de  la  section  de  la 
Fraternité,  517. 

—  (citoyen),  1932. 

—  frères,  1662,  1667,  ir.73. 
lio'lnnichr.i    (vente    sous   les   galeries   du 

Palais  Kgalité  d'objets  obscènes,  dits), 
I69S. 

CoDKT  DU  Fhk.snk,  ami  de  Vincent,  2339. 

(ioiiiN,  administrateur  du  département  de 
Seine-et-Oise.  2132. 

(ioriAnn,  chef  de  briuade  de  l'arlillerie, 
1.566. 

Coiiim  (l.ouis-Jéroniel.  minisire  de  la  jus- 
tice, .363. 

Ceux,  détenu  iiux  Madolonnetles.  I V90. 

ItOMAMi  ^veUïe|,  1439. 

liovAim,  membre  du  Comité  révolution- 
naire de  In  se.  lion  de  In  Cité,  1337,1338. 

CoMiiMii  (citoyen,  2.183.  23M7. 

<;<iMiir.At'.  Uilleur,  26:'>3. 

Iiovi'  Nicolas-Viitoire  ,  admiiiislraleur  du 
Dépnrlemenl,  directeur  de  |,i  lii|mdn- 
lion  den  bien»  nationaux  et  des  éniiuréit 
du  district  d<*  Paris,  175*. 


•|-.\i;i.r:  ai.i'Iiaiu^tkjue 


(loN'ciio.N  iClL'mcnl),  susprct,  'jC*. 

(iondriHS  (vente  sous  les  galeries  thi  Palaii 
E-alité  d'objets  obscènes  dits),  I1UI8, 
183G. 

(io.xEi.LE  iSamson),  commandant  du  batail- 
lon du  canton  de  Wissous,   1803,  ISOO. 

Gonesse  (Seine  el-Oise),  Liens  du  ministre 
lîoland  dans  le  district,  404. 

—  commissaire  du  district,  338. 

—  district,  1470. 

(iONrnFviLL'-.  i Pierre- Bon jaui in),  mercier, 
de  la  secli  jn  de  la  Halle  aux-IUés,  1209, 
1306. 

(io.NNEL,  lire  (iiiNMOT,  caissicr  des  Postes, 
1009. 

Ho.NXLT  DE  nuPK.caissicrgéni^'ral  dcsPnstcs, 
paveur  du  Déparlcmcnt,  1069,  tnj3, 
1102,  1173,  1333,  1376,  1384,  1534,  1311, 
1347,  1387. 

(loNSAUT,  aliàs  Gousailt,  détenu  au  Luxem- 
bourg, 1633. 

r.OMi:  R  (citoyen  et  citoyenne),  10C4.  1373. 

GonET  (Charbs),  agent  do  la  Commission 
des  Subsistances  et  a[iprovisionnements, 

n\i. 

G  lEGLEnEAU  (François),  bomme  do  lui,  di-- 
pulé  de  Paris  à  la  Législative,  1!S70. 

(ioR.v.;Ai:  (Etienne-Pierre),  employé  au  mi- 
nisLcre  de  l'Inléiteur,  894-908;  son  prie, 
901. 

(i  insAs  .\nloinc-.losepli),  di'i  uté  de  Seinc- 
el-Oise  à  la  <.>.>nvrnlion  nationale,  23:;, 
434. 

tiossEC  (François-Joseph),  coin|iosileur  de 
musique.  1202. 

Gossi.N  (citoyrn  I,  babilanl  rue  du  Mail,  1 19.3. 

GosswiN,  fabricant  d'armes  à  Liège,  227.3 

GoiDicMEAi:  (Benoit\  secrétaire  de  la  .'So- 
ciété des  Hommes  révolutionnaires  du 
10  août,  2163. 

Golss:-;t  (Guillaume-Antoine),  sous-lieute- 
nant de  canonniers,  421. 

(ioiuACLT,  portier  de  la  maison  hubail, 
2307. 

Goi'GENor  (l.ouis-tieorgesj,  maitre  d'bôlel 
de  quartier  pri^s  de  Louis  XVI,  chef  de 
la  Liquidalion,  1231,  1271,  1273,  1282, 
1293,  1.307,  1308,  1347;  administrateur 
de  la  Compagnie  des  Indes,  2001,  2027; 
(Marie-Madeleine-Xavier  ('oi.linot,  fem- 
me), 2427. 


(iuiiES  i-Mai  i  ;-ttlynipe  de),  veuve  Aubry, 
publiciste,  812-S4i;. 

(riur.N,  habitant  de  Gennevilliers,  323,  34S. 

Gor.io.N  (Jacques),  greffier  ilu  Tribunal  ré- 
volu ionnairc.  437,  S4S. 

—  administratpurdudi-pai'tcmeiitde  Seirie- 
et-Oise,  2132. 

lioupcLEAL'  HE  Fj.NTE.NAY  (Jean  -  Fraiiçùi.s- 
Marie),  député  de  la  Vendée  à  l.i  Con- 
vention nationale,  2333. 

GouiiEAU,  dénonciateur  de  Clémence  et 
Marcliand,  1-18S. 

(iiiiiiGUKiaio^  (Xi'Golas),  membre  du  Comité 
révolutionaaire  do  la  section  Le  l'ele- 
tier,  2442,  2446,  2469. 

GoiT,(iUES  (.^l'ffiiand-Guillaume- François  de), 
ex- pi-ésidcnt  au  Parlement  de  Paris. 
13C0,  1431.  1313. 

GounLAiiE,  commiîisaii'O  du  Coniilé  de  sû- 
reté générale,  1001,  1629,  1830,  1934. 

—  (citoyen),  suspect,  2002. 

GiiuRLEV    (Jeanne- Charlolto  ),    femme    de 

garde  au  Temple,  36. 
Gournay    [sur    Marne]  (Sciiie-et-Oise), 

résidence  de  Payen,  intendant  de  M'"''dc 

Marbeuf,  1061. 
Gnrnii.x  (citoyen).  lOOl, 
Goussainvillo   (Scine-et-Uise,  c  "  de  Ço- 

nesse).  Comité  de  surveillance,  1343. 

—  maison  de  IVicolaï,  1343. 
CiiirsAri.r,  directeur  de  la  l.oleric,  1022. 
Cini-.-iAi'.n.  ex-premier  commis  du  bui'cau 

(les  dépèches  du  minisire  des  Contribn- 

tious  publiques,  399,  623,  624. 
(ioi>[    (Louis-Roberl-Edmel ,    membre    du 

Comité  révolulionnaiie  de  la  seclion  de 

Marat,  2363. 
GocTEi.LE,  peintre,  2007. 
GouTiiiÈRE  (Pierre-Joseph),  ciseleur  doreur, 

1437. 
(iouverncmenl  militaire  (discussion  sur  les 

bases  d'un  prétendu),  2.'il3. 
GouviEUX,.  suspect,  1363. 
Coivio.N  (Jean-Baptiste  de),  major  général 

de  1,1  garde  nationale,  819. 
(iui.v,  membre  du  Comité  révolutionnaire 

de  la  section  du  Panthéon-Français, 601. 

—  (femme),  suspecte,  1868. 

—  n'AncY  (Louis-Marthe,  comte  de),  987. 
GorzE  (Marie),  veuve  de  I,ouis-Vves  Aubry, 

connue  sous  le  nom  d'ttlympe  di»  Gou- 
ges, H37,  Mil. 
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(i'iYARD  (ciloyen),  2412. 

(iRABiLo,  lire  r.RABiTo,  libiaire,  I6i:i. 

Ghabï,  détenu  au  corps  de  garde  de  la 
section  de  la  Monlajine,  1700. 

GiiACE  (de),  lisez  GtiAssE  (François-Joseph- 
Paul,  comte  de),  lieutenant  général  des 
armées  navales,  1779. 

Grains  accaparement  de),  1392;  (achat  à 
Calais  de),  10"i7  ;  (exporlalion  par  Sainl- 
Oinerde),  1134;  (balles  aux  veaux  et  aux 
vins  de  Paris  servant  dentrepùl  de), 
2t>l.'i;  (recensement  des),  2">75;  livrés  à 
Provins,  Donnemarie  et  Bray,  2574; 
produits  par  un  nouveau  battage  de  la 
paille,  2604. 

Graisse  de  chien  et  de  chat  (vente  de). 
2379. 

(iHAMHOi'H,  suspect,  1979. 

GnAMES.soN  (Dominique),  procureur  de  la 
commune  de  Mireoourt,  1324. 

(Ifiammo.nt  (Réatrix  de  CiioisEii..  duchesse 
de\  629. 

(iii.KMMO.NT,  père  [Noirry],  ex-artiste  du 
théâtre  de  la  Montansier,  adjudant  gé- 
néral de  l'armée  révolutionnaire,  2202, 
22:11,  22:>2,  2262,  2280.  2288. 

Gr.xnu  (Henry),  associé  du  banquier  De- 
lesserl,  1183. 

Grasdciiami'  iSophiei,  amie  de  M""  Kolanil, 
403. 

liiiAMiciiAMPs  (André),  Liégeois,  rédacteur 
de  In  Feuille  du  salut  i>uhlic,  .'■i44. 

Gbamiclos-Mkslk,  émigré,  de  Porl-Malo, 
1878. 

Grand  Conseil  (anciens  conseillers  au). 
712,  1316. 

GRANtiKi.iN  et  GR.\>nKi-Oi,  lire  Gankelot 
(Alexis  François),  commissaire  de  la  sec- 
tion de  lllomme-Armé.  f.34,  640,  6H. 
1162,  1173,  1188,  1.366,  1384. 

(•RA^niN  (Nirola.s-Bernard),  marchand  d'.ir- 
gent,  483. 

GH\Nt)jEAN  (Pierre. Ilenri-Etienne),  «ecré- 
laire  de  l'A.ssemlilée  générale  de  la  stec- 
liiin  des  Droits-de-rilrimme.  2o:'i7. 

—  épicier  il  Cliampigny,  Ïi9l. 

Grand  juge  projet  de  créer  un;.  20!i9; 
(projet  d'appeler  Pache  au  poste  de), 
2.387. 

itRvMiMKi',  suspect  d'émigration,  1620. 

•  '■rand  Livre   1  inscription   de   3,(KH)  livres 


sur  le  ,   122."i:  (titres  à  porter  sur  le), 
1297,  1340,  135".,  1435,  1635. 
(iRANDM  \iso.N  (citoyenne  ,  détenue  à  ."^ainte- 
Pélagie,  1021. 

—  Barin-,  niaitre  de  poste  et  juge  de  paix 
à  FUinipes.  2660,  2662,  2667-2670. 

—  (Marie  Baiiin-|,  ancienne  actrice  de  la 
Comédie  Italienne, 2660. 2663.2666,2669. 

GitAMifRÉ  (Jean  •  Nicolas  Thieriet,  dit  , 
chargé  du  déparlement  des  prisons  au 
ministère  de  l'intérieur,  2285. 

Gram;e  (marquis  de  la),  1004. 

Ghanceneive  iJean-.\ntoine).  député  de  la 
Gironde  à  la  (Convention  nationale,  2430. 

Granceb,  secrétaire  de  la  .*!ociélé  populaire 
de  la  section  Poissonnière.  2UK). 

Granville  , Manche),  ancien  comm.nndant 
de  la  place.  1280. 

(iiivnn.  tapissier,  528. 

GnA>siN,  agent  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, 1166. 

Gratiei'x  (Claude),  portier  de  l'adminis- 
tration des  Transports  militaires,  2309. 

Gralillcation  au.\  garçons  de  bureau  du 
Comité  de  sftrelé  générale,  1287. 

Gravan,  citoyenne  suspecte,  1178. 

(iravcurs  (dénonciations  portées  conlre 
divers^,  15 ',8. 

Gravure  d'un  dessin  représentant  Chalier 
dans  sa  prison  (pétition  en  vue  de  la), 
1764. 

—  représentant  la  .Montagne  (hommage  à 
la  Convention  d'une).  1502. 

Gravures  (magasin  de),  rue  des  Malhurins, 
r.88:  à  ofligie  de  Capel,  164  i;  à  efligies 
royales  idécouverle  de),  1513:  représen- 
lanl  ('apet  et  sa  famille,  1541  :  représen- 
tant des  létes  couronnées  (saisie  de  , 
1473.  1548,  1631,  I63'.i.  1614:  de  Carré, 
graveur  'perquisition  dans  les.  1143. 
IVsd;  de  M'"«  Holand  dépi'it  à  la  Com- 
mission temporaire  de»  arts  des).  404  ; 
du  marclinnd  Webert  (perquisition  «les\ 
1319,  H33 

—  conlre-révolutionnnires|ileslrni'lion  de\ 
1807;  (saisie  de).  1319.  1433.  1807;  obs- 
cènes et  conlre  révolutionnaires  (saisie 
de\  1462.  1180.  1517.  153V.  «5.36,  1031, 
1639.  1644,  IH(I7.  IH.lfi;  obscènes  (saisie 
elle;   Webert,   libraire,   d»   .  1.329.  M33. 

Or«y  llaule-.Sal^ne),  niaLson  de  détention, 
1362 
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Gkébeauval  (Michel-Nicolas),  substitut  de 
l'accusateur  public  du  Tribunal  révolu- 
tionnaire, 189,  2243,  2281,  2373. 

Oreffulhe  (Jean-Henri-Louis),  banquier, 
1045,  1125. 

Grégy  (Seine-et-Marne, c»" de  Brie-Comte- 
Robert),  maison  de  campagne  de  Mer- 
cier, fermier  général,  1486. 

Greive,  agent  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, 005,  636. 

Grenade  (Haute-Garonne),  individu  ori- 
ginaire de  cette  localité,  1102. 

Grenadiers  de  la  Convention  (invitation  à 
laisser  de  côté  leurs  bonnets  dans  les 
fêtes  civiques  aux),  1794. 

GreiNey,  lire  Grenu,  banquier  genevois, 
1994. 

Grenier  (Pierre),  commissaire  de  la  Com- 
mune, de  service  au  Temple,  54. 

—  agent  du  Comité  de  sûreté  générale, 
1048. 

Greniers  d'abondance  lorganisation  à  Paris 
de),  2561. 

Grenoble  (Isère),  citadelle  (ancien  gou- 
verneur de  la),  782. 

—  lieu  de  naissance  d'Ancard,  employé 
au  Département,  2525,  2527. 

Grenouillère  (chariot  de  l'administration 
des  .'^ubsistances  perdu  à  la),  1144. 

GuENL-,  banquier,  797. 

Greslebin,  envoyé  de  la  commune  de  Ver- 
non,  497. 

Gre.spin,  lire  Grepp[n  (André),  membre  du 
Conseil  général  de  la  Commune  de  Paris, 
417. 

Grétry  (André-Ernest-Modeste),  composi- 
teur de  musique,  et  sa  femme,  2436. 

Gricourt  (Jacques),  marguillier  de  la  pa- 
roisse de  Saint-Médard,  1636. 

Grilles  de  la  section  des  Gravilliers  (récla- 
mation chez  un  imprimeur  des),  1750. 

Griffith  (Thomas  Waterre),  négociant  an- 
glais, 567. 

Grignon  (Drôme),  Société  populaire,  206. 

Grigny  (.Seine-et-Oise,  C"  de  Longju- 
meau),  château,  547. 

Grillot  (Pierre-Alexandre),  avoué,  ex-pré- 
sident de  la  section  de  l'Arsenal,  449, 
453,  465. 

Grimai.ui  (llonoré-Charles-Maurice  de),  duc 
de  Valentinois,  1043. 

Grimalui  de  Mo.ntmori.n  (époux),  029,  1940. 
T.  X. 


Grimoard   (Philippe-Henry,  comte  de),  of- 
ficier général,  1439,  1565. 
Grintelle    (Jean>,    maire  de  Montmartre, 

2174. 
(iRivEL  (Guillaume),  observateur  de  police, 

1099,  1177,  1248,  1264,  1284. 
—  citoyen  de  Passy,  2399. 
Chômas  (citoyenne),  1833. 
Gros  (Pierre),  peintre,  1314. 
Gros  Caillou  (le),  718,   1374,   1406,  1801, 

2060. 
Grosjean,  homme  d'affaires  de  la  citoyoïine 

Duplanoy,  1517,  1534. 
Grosley,  aliàs  Groslaire  (citoyen),   faisant 

partie  de  l'armée  révolutionnaire  à  Lyon, 

2236,  2259. 
Grossesse  (déclaration  de)  par  Olympe  de 

Gouges,  835-839. 
Grot,    commissaire    du    Conseil    exécutif 

dans  le  département  de  Seine-et-Marne, 

588. 
Grotte  Flamande  (café  de  la  Maison  Ega- 
lité dénommé  la),  1836,  1857. 
Grotte    des  Variétés  (café    de    la  Maison 

Egalité  dénommé  la),  1836. 
Grouchet  (Marie),  transférée  à  Saint-La- 
zare, 1583. 
Grouchy  (Emmanuel,  marquis  de),  général 

de  brigade,  1298. 
Grouvelle  (Jean-François),  vice-président 

de  la  section  des  Tuileries,  2126. 
Gruyer,  employé    dans    les    finances   de 

Bruxelles,  2013. 
GuARET   (Marguerite-Ehe),    député   de   la 

Gironde  à  la  Convention  nationale,  444, 

818,  2430. 
GuÉDEï,  frangier,  rue  Saint-Denis,  1387. 
Guellard  (Jacques-Philibert),  commissaire 

(le  police  de  la  section  de  Marat,  2057. 
GuELNocK  (Jules),  nom  pris  par  le  prince 

de  Rohan-Bochefort,  2436. 
GuÉMENÉE  (titres  de  droits  honorifiques  de 

la  maison),  569. 
GuInot  (Claude),  homme  de  confiance  du 

général  Laumur,  2385. 

—  inspecteur  de  police,  511. 

Guérard  (Guillaume),  agent  du  (Conseil 
exécutif,  2328,  2333;  secrétaire  du  Co- 
mité de  sûreté  générale,  1426. 

—  négociant,  731. 

Glierbeh  (Antoine),  pseudo-membre  de  la 
Convention,  2501. 
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GuKRix  (Louis),  détenu  à  rAlihaye,  1521. 

—  (Nicolas),  membre  du  Comilé  de  sur- 
veillance de  l'assy.  ■2i0~>. 

—  (.Marie-Madeleinci.  femme  Lafrelle,  fri- 
pière, 2ri24. 

("tLERHOxT,  voiturierdeVersaillesàParis.47. 

(iLKHOiLT  (Jean  Bapliste-Cliarles),  juse  au 
Tribunal  de  commerce.  2181. 

(iiESDE,  défenseur  officieux,  086,  860. 

IjuESPEREAU  (Pierre-Jacques),  ancien  no- 
taire, 2307,  2.368.  2531. 

GfEYDo:»  (Jean-François),  officier  de  sanlé 
à  Vernon.  1430. 

(iuFFBov  (Amand-Benoil-Joseph),  membre 
du  Comité  de  sûreté  générale.  9r>,  112. 
128,  146,  181,  4r..»,  ri32,  917,  12u8,  1260, 
1882,  2217.  2300,  2301,  23 lit,  2410,  26.30. 

riLT.E.NTiiAL  (Frédéric -r.uillaume),  officier 
prussien  déserteur,  2'JOl. 

liuiAKO,  inspecteur  de  police,  372,  2413, 
2427,  266 1,  2667-2669. 

(Iliueut  il.uuis),  membre  du  Comité  révo- 
lutionnaire de  la  section  du  Faubouri;- 
Monlmarlre,  704,  781,  971,  1119.  12;.0, 
1281,  1327,  1364,  i486,  1585,  1989,  2013. 

GiicuE  (Amalile-Cliarles,  marquis  de  la), 
727,  1800,  1803. 

Guichetiers  des  maisons  d"arrél  (épuration 
des),  779. 

Guidon  (citoyen),  ami  de  Goussard,  pre- 
mier commis  des  Contributions  publi- 
(|ucs,  624. 

GuMi.NAiiD  (Guillauine-Emmaniiel),  comte 
de  Sainl-Priest,  ancien  minislre  de  la 
maison  du  Koi,  1 108. 

Giii.LK  f  Jean-Kapliste).  membre  du  Comité 
de  salut  public  du  Déparlement  de  Paris, 
478,  483,  492,  •ilK»,  539,  548,  564, 594, 002, 
604,  006,  617,  634,  652,  707,  783,  792, 
794,  803,  1047,  1057,  1134,  1143,  1.73, 
1188.  1251,  1258,  1271.  1293,  1314,  1319, 
1347,  1409,  1422,  1429,  1432,  1151,  1493, 
1556,  1581,  1597.  1618,  1659,  1602,  1083, 
1807,  1820,  1830,  18.30,  1818,  18.57,  1803, 
1885.  1919,  1925,  1938,  194H, 1992. 1997; 
président  du  Comité,  1076;  trésorier 
du  Omité,  1S36.  1K63.  1956. 

Gi.'iLLAMi.NKr  (Luuis).  dome.stique.  2403. 

Gi  lu.At  UK  (Lnuis-Marie).  ex-Constituaiil, 
480,  580,  79i,  1076,  12U8.  1259,  1319. 
1.300,  1370,  1384  ;  sa  fcnirac,  580. 

liciLLMiiE  Tbll,  donné  en  exemple,  2081. 


GL'tLLKMAHOET  (  Ferdinand  -  Pierre  -  Marie- 
I)orotliée\  député  de  Saône-el-Loire  à 
la  Convention  nationale.  2536. 

GiiLLiN  iiE  Pdi.iELON,  avocat  de  Lyon, 
cousfiirateur,  20ttO. 

Gi'iLLO.N.  bonnetier,  rue  Saintllonoré,  18. 

—  (citoyen),  1442. 

—  (citoyen  i,  garde  national,  1976. 
GiiLLOT    (Marie-Barbe),  femme  de  Pierre 

Lorrain,  volontaire,  1636. 

—  défenseur  officieux,  889. 
Guillotine    (armée    révolutionnaire    mar- 
chant avec  la  \  2575. 

liuillotine  (colportage  de  livres  ayant  trait 
à  la).  1737:  réilexions  sur  l'invention 
révolutionnaire  de  la),  909,  910,  912; 
(section  du  Bonnel-Uouue  préconisant 
la  salutaire  activité  de  la),  1782. 

Guillotines   (confection  secrète  de,  2342. 

(itiLHAL,  membre  du  Comilé  révolution- 
naire de  la  si'Cliiin  de  Marat.  252t'>. 

(iiiMoMi  HE  LA  ToixHE,  détcuu  à  la  Force, 
665. 

Guimps  (Charente',  Société  populaire, 
231 

Gl'i.nebault,  porte-clef  de  la  maison  «le 
suspicion  de  la  Bourbe.  2285. 

GiiNET  (citoyen),  1869.  188a,  1919,  ly:.6, 
1963. 

GuiOT  (Jean-Claudel,  parfumeur,  1728. 

—  père,  1093;  fils,  volontaire  au  6*  ba- 
taillon de  la  CAledOr,  1093. 

GuiriAUii  (Louis-Yves^,  suspect,  1093,  1180. 

GiiHAULT  (François-Klie  ,  membre  du  Bu- 
reau de  consultation  des  arls  et  métiers, 
398,  46b,  492,  1583. 

—  membre  de  la  Commune,  492. 
Guise  (Aisne),  convoi  d'artillerie,  734. 
(u  (TARD  (citoyen),  1641.  1642. 
Gi'MAiRE,  habitant  de  Margency,  llNïl. 
Gi'Mi'ELsiiEiJiEii    (Jean- Albert),    b.iiiquier, 

1131,  1147,  1265,  1277. 

Gulrnbfrg  (Discours  sur  ,  par  .Xuacbarsis 
Cloots,  2484,  2486. 

Guy  (Clément-Michel),  accapareur  de  louis 
dor,  1338. 

GuvARU,  commissaire  de  la  section  de 
rilomnie-Arnié,  2313. 

GuVTo.N  .MoRVKAi  iLouis-lk'rnnrd^,  député 
de  la  Côtc-d'Or  h  la  Convention  natio- 
nale. 1230 

GuzB,  citoyen  suspect,  1005. 
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H 

Habillement  des  troupes  ifourniture  de  1"), 
583. 

Habillements  (ennemis  s'enipaiant  à  Liège 
de  magasins  d'i.  2271,  2272,  2321. 

Habits  brodés  d'un  artiste  de  l'Opéra-Co- 
miiiue  (don  patriotique  des),  340. 

H.vD.M.NCOLBT,  lire  H-^dan'court  (Charles-An- 
toine Ch.\rdi.\-),  suspect,  1303. 

H.^GUENiER,  membre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  des  (iravilliers,  1744. 

H.MDON  (citoyen),  1407. 

H.M.NDEL  (Charles-François-Frédéric),  ex- 
oflicior  de  la  Légion  germanique,  chef 
de  brigade  du  11"*  régiment  de  hussards, 
2109,  2516,  2518,  2519. 

Halle  (commissaires  à  l'arrivage  des  fa- 
rines à  lai,  478;  (femmes  ameutées  en 
raison  des  subsistances  à  la),  2518;  let- 
tres excitant  le  peuple  à  l'insurrection 
répandues  à  la),  1956  ;  (revendeuse  d'ef- 
fets à  lai,  2433;  (rixe  entre  les  femmes 
révolutionnaires  et  les  femmes  de  la), 
640,  641. 

—  aux  veaux,  entrepôt  de  grains,  2015, 
2618;  (forts  de  la),  524. 

—  aux  vins,  entrepôt  de  grains,  2615. 
H.iLLER  (Emmanuel),  banquier,  639,  2400. 
Halles  (don  patriotique  des  femmes  des), 

1231. 

—  et  marchés  (distribulion  de  pamphlets 
manuscrits  dans  les),  1704,  1705,  2038, 
2039,  2360. 

Hallov,  dit  DucATELLE,  gendarme,  735,763, 
772. 

Halm  (.Mathias),  chef  du  3"=  bataillon  de 
l'armée  révolutionnaire,  2280,  2338. 

Hai.v,  concierge  de  la  maison  dite  Port- 
la-Bourbe,  ci-devant  Port-Royal,  I4:i:i, 
1521. 

H.4MEL,  membre  du  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  du  Mont-Blanc,  1631. 

Hamet,  domestique  de  M.  d'Hervilly,  1293. 

Hamo.n  (citoyenne),  dénonciatrice,  2335. 

Hanot  (Hubert),  membre  du  Comité  révo- 
lutionnaire do  la  section  du  Mont-Blanc, 
2265,  2208,  2537. 

Ha.nriot  (François),  commandant  général 
de  la  force  armée  parisienne,  120,  125, 
173,  190,  401,  518,  342,  301,  607,  641, 
642,  634,  753,   792,  793,  952,   963,  990, 


1019,  1026,  1032,  1048,  1070,  1073,  1087, 
1091,  1115,  1120,  1165,  1174-1176,  H95, 
1285,  1309,  1315,  1332,  1349,  1393,  1428, 
1434,  1463,  1469,  1482,  1489,  1508.  1514, 
1519,  1527,  1538,  1342,  1551,  1567,  1588, 
1509,  1603,  1620,  1632,  1645,  1650,  1660, 
1673,  1675,  1676,  1683-1685,  1691,  1697- 
1699,  1761,  1794,  1802,  1822,  1826,  1827, 
1832,  1810,  1864,  1869,  1871-1873,  1879, 
1898,  1899,  1904,  1929,  1935,  1947,  1949, 
1938,  1998,  2008,  2225,  2237,  2249,  2283, 
2286,  2287,  2289,  2295,  2302,  2329,  2338, 
2'i03,  2405,  2409,  2318,  2519,  2321,  2522. 

IJAPi'EV,  tenant  un  café  au  carrefour Russy, 
2376. 

llAyLi.N  (citoyenne),  habitaulà  Saint-Cloud, 
2194-2196. 

Harant,  membre  du  Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  de  (juillaume-Tell. 
1462. 

Harcoukt  (citoyen  d'),  marchand  de  vins, 
1613. 

Hardy  (Jacques-Joseph),  chef  de  bureau 
do  l'administration  des  biens  nationaux, 
292,  929,  1228. 

—  m  irchand  de  vins,  1639. 

Habet.  (Marie  Devaux,  femme),  femme  de 
service  auprès  de  Marie-Antoinette,  86, 
91,  102,  165. 

Harny  (Charles),  juge  au  Tribunal  révolu- 
tionnaire, 839,  855,  874,  919,  1480,  1513, 
2239,  2248,  2275,  2279,  2282.  2286,  2295, 
2333,  2337,  2342,  2332. 

—  (Charles),  membre  et  trésorier  du 
Comité  de  salut  public  du  Département 
de  Paris,  475,  478,  1863,  1997. 

Hasse.nfr.mz  (Jean-Henri),  membre  de  la 
Commission  des  Armes,  2348,  2451. 

Haussmann  (Nicolas),  député  de  Seine-et- 
Oise  à  la  Convention  nationale,  1105. 

Havre  (le)  (Seine-Inférieure),  arrestation 
de  Duval  d'Esprémenil,  1634. 

—  blé  destiné  à  Paris  y  envoyé,  517. 

—  cavalerie  nationale  [commandant  de  la), 
1068. 

—  convoi  d'artillerie,  1026. 

—  pnrt  et  ville  vendus  aux  .\nglais,  2223. 

—  représentants  du  peuple  on  inissidu, 
O.'iO. 

Havre-Marat,  nom  révohiliouiuiire  du 
Havre,  armée  révolutionnaii'e(l"' batail- 
lon del'  .  2255. 
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—  caisse  de  brochures  coiiUe-révolulioii- 
naircs  y  expédiée,  1948. 

—  Comité  de  surveillance,  1983,  1985. 

—  Conseil  général  de  la  commune,  2."i9. 

—  municipalité  provisoire,  260. 
Havre-sacs  (prévaricalions  dans  l'adminis- 

Iralion  des^,  04o,  04-6. 
Hay  (l'I  (Seine),  Comité  de  surveillance, 
1809. 

—  habilant,  1803. 

IIazaiiu  (citoyenne),  femme  de  chartre  de  In 
dame  de  Boullongnc.  o33. 

IIkbert  (Anne-Philippe),  femme  de  Vin- 
cent, secrétaire  général  du  déparleraenl 
de  la  Guerre,  232ij. 

—  (Augustin),  lilirairc,  1950,  1983. 

—  (Jacqiies-Hcnéi,  sulistilut  du  procureur 
lu  Commune,  dit  /c  l'ère  Duchesiie, 
\:\.i.  165,  539,  541,  002,  000,  1997,  2035, 
2036,  2042,  2084,  2191,  2192,  2206-2208, 
2211,  2212,  2214,  2216-2250,  2264,  2276, 
2284-2286,  2290.  2298,  2327-2329,  2334, 
2380,  2402,  2403,  2405,  2407,  2409,  2446, 
2451,  2462,  2522,  2524,  2550;  sa  femme, 
1977.  2405. 

—  (Joachim-Adrien),  porteur  de  lettres 
saisies  à  Sainl-Gerraain-en-Laye,  1373, 

—  (Pierre),  ex-curé  de  Courbevoie,  76",9o3. 

—  iils  du  médecin  du  duc  d"Orléans,  2551. 

—  (citoyenne),  belle-mère  de  Vincent,  se- 
crétaire général  du  département  de  la 
(luerre,  2323. 

IlÉuoriN,  officier  municipal  d'Argentcuil, 
2171. 

IIf.i.l  I  François),  grand  bailli  de  Landscr, 
ex-Constituant,  1380. 

llKi.i.iiNvii.uEns-.MAiiiit'.i'F  ( Charles -Cabriel 
ItKRAiiii  d"),  cx-oflicier  aux  g.irdcs-frau- 
(j-aises,  1240. 

IIki.i'is  (Charle.sJo.soph-Mnrie),  commis  ex- 
pulsé des  bureaux  de  la  Guerre,  2217. 

IIkmari)  (Jacques-Henri),  instituteur,  1728, 

IIkmaht  |Jcnn),  commandant  de  gendar- 
merie, 424.  2103. 

Hknin  (Charles- a b'xandre-Marc- Marcelin 
ii'Aun\cK  HP.  Ilniïssi-  iiK  Cinuw,  prince 
di,  :,7:i,  l(Mi5,  1382. 

Hennebont  (Morbihan)  (ancien  sénéchal 
d').  1150. 

Hk.nmri.cit  (citoyenne),  IH<I4. 

—  (Jcan-llnplistc),  Inpngraph)'  i\>-  l.i  Cun- 
venlioii  nuliunale,  992. 


Henneoiin,  commis  au  bureau  de  la  l.i- 
<|uidation  des  biens  des  émigrés,  1102, 
1195. 

IIennkzkl  Charles-Antoine,  comte  ,  atta- 
ché à  la  n)aison  d'.\rtois,  1925,  1935, 
1975,  1983,  2026. 

IIf-noc  Joseph,  dit  Bbiiis,  cocher  de  l'ad- 
ministration de  Police,  2290. 

He.nri  ou  Henby,  secrétaire  du  Comité  de 
sûreté  générale,  1386,  1524,  1651.    1901. 

Henrion  (Nicolas^  employé  à  la  liquida- 
tion des  charrois,  2550. 

Henry  i  Alexaiidre-Pierre\  ancien  adminis- 
trateur des  hiipitau.\,  539. 

—  (Jean),  sous-chef  du  bureau  de  sûreté, 
108. 

—  (.Joseph),  vainqueur  de  la  Bastille,  1427. 

—  Paulin),  marchand  de  vins,  lOSy. 

—  agent  de  .M""  de  Lauraguais,  1012. 

—  propriétaire  à  Bagneux,  1025,  1057, 
1069.  1333,  1607,  1662. 

—  suspect,  déguisé  en  domestique,  790. 
HÉRALXT,  marchand  de  bois,  croupier  do 

jeux,  1054. 

HÉRAiLTiiESÉcHELLEs(Marie-JearO,  membre 
du  Comité  de  salut  public.  156.  157,  822, 
859,  860.  864-866,  871,  1988.  2418,  24.30. 
2132,  2536,  2556. 

Herré,  détenu  ;i  la  Force,  1604. 

Hkruin,  épicier  à  Vuugirard,  1271. 

HÉHicoinT  (citoyenne  d").  2342. 

Hérissé,  entrepreneur  de  la  manufacture 
d'armes  de  Moulins,  1851. 

IIerman  (Martial),  président  du  Tribunal 
révolutionnaire,  832-834,  837,  839,  889- 
891,   1728-17.30.  2237,  2370.  2531,   2054. 

Heiimann,  détenu   à    la  Force,  1913,  1914. 

HÉRON  Louis),  agent  du  Comité  de  sûreté 
générale.  598,  959,  1123,  1172.  1191. 
1.305.  1373,  1380,  liOV,  I40N,  I  V39,  1  V95, 
1559,  1081,  1694,  1902.  1915,  1945.  1900, 
'.•000,  2002,  2033.  2304,  2027. 

Hersin  (Pas-de-Calais ■,  Société  républi- 
caine, 232. 

llKnvK,  caissier  de  l'administration  des 
Transports  militaires,  2309. 

IIkiivieiv  (citoyen  d'i.  1094. 

Hkiivii.i.v  (Louis-Charte»  il"),  cx-maréchnl 
de  camp,  701.  745,70.1,  1300,  13H4.  lOlK, 
1813;  (vicomtesse  d'i,  703,  1293,  1307, 
1370,  1384,  1451.  2418,  2419. 
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Hesse  (princesse  de),  69. 

—  {citoyenne),  demeurant  à  l'Encan  na- 
tionaL  6157. 

Hessels  DE  Fontaine  (Barbe-Thérèse), fera  me 

de  Conrad  de  Kock,  banquier  liollandais, 

2403. 
Hessois  1  Dumouriez,  vainqueur  des),  2480. 
Heurïault  (Jean-Louis-Thomas),  comte  de 

Lamerville,    ex- capitaine    de  vaisseau, 

1658. 
Heurtel  (Citoyenne),  femme  Communeau, 

1709. 
Heusden  (Pays-Bas),  échevin,  2403. 

—  lieu  d'origine  de  Conrad  de  KocU,  ban- 
quier, 2406. 

Heussée  (Florent-Jean),  administrateur  au 
Département  de  Police,  76,  82,  86,  153, 
155,  10.54,  2419,  2421,  2424,  2457,  2649; 
membre  du  Conseil  du  Temple,  31. 

Heyuen  (Frédéric),  colonel,  chef  d'une  lé- 
gion, 2494. 

HiARY  ou  IliABEY  (citoyenne),  habitant  à 
Livry,  184. 

HiMBEHT,  citoyen  suspect  de  Rouen,  1369. 

HiNAisDAT  (Louis),  détenu, transféré  à  Salut- 
Lazare,  1583. 

Hirschmann,  aide  de  camp  autrichien,  1057. 
1072,  1084,  108S,  1090,  1096. 

Histoire  de  deux  célèbres  léfjislaleurs  du 
xviu'  sièele,  brochure,  462. 

Histoire  naturelle  (recherche  à  l'hûlel  de 
Montmorency  d'objets  d),  1141. 

HiTiER,  gendarme  près  les  tribunaux,  731. 

HocHEDEZ  DE  Deulemont  ,  suspcct,  1574, 
1636. 

Hochets  de  la  superstition  (ornements  ec- 
clésiastiques traités  île),  320,  322. 

Hocquabt  (Antoine-Louis-Hyacinthe),  an- 
cien président  de  la  Cour  des  Aides, 
617,  634,  646,  653,  783,  792,  1061. 

—  (citoyenne),  belle-sœur  de  Montes- 
quiou,  1892. 

Hocquakt   de    Laxoix,   ancien    officier  de 

cavalerie,  669. 
Hoffmann  (A.-D.),  député  de  la  Convention 

de  Mayence,  1271. 
Hollandais   (arrestation    d'un   baron    et 

ollicier),  1276. 

—  (patriotes)  réfugiés  eu  France,  2393, 
2402,  2403. 

—  (relations  du  baron  de  Balz  avec  Ab- 
beroa,  riche),  2666. 


Hollande,  agiotage  sur  les  diamants  de 
la  Couronne,  1607. 

—  ^ambassadeur  de),  1335. 

—  (chemises  de  toile  de),  14. 

—  conquête  espérée  par  Dumouriez,  2486. 
■ —  (famille   réfugiée  sous  Louis  XIV  en), 

1276. 

—  mission  de  Dubuisson ,  Pereyra  et 
Proly,  2451. 

HoM  (Gilbert),  greffier  du  Tribunal  de  cas- 
sation, 627. 

Homme  généreux  (1'),  pièce  de  théâtre 
d'Olympe  de  Gouges,  844. 

Hommes  du  14  juillet,  ex-gardes  fran- 
çaises, 298,  2138,  2476. 

Hommes  du  Dix  Août  (adresse  des),  61; 
(Société  populaire  des),  2165. 

Honoré,  lire  Heussée  (Jean-Florent),  ad- 
ministrateur au  Département  de  Police, 
154. 

HoNOY  (citoyen),  2207. 

Hope,  limonadier,  rue  de  Thionville,  2526. 

Hôpital  de   Charenton-Saint-Maurice,  309. 

—  des  garde-marine  de  Brest,  1761. 

—  des  Incurables  (économe  de  l'hôpital 
des),  761,  985,  1080,  1104,  1891  ;  (instal- 
lation d'un  receveur  de  1'),  1809. 

Hôpital  des  Quinze -Vingts  (caissier  de 
l'administration  de  1'),  2239  ;  (greffier  et 
administrateur  de  1'),  1590. 

—  des  religieux  d'Avon,  443. 

—  militaire  de  Franciade,  1907. 
Hôpitaux  des  armées  (dépôt  général  dans 

la   maison    du    Champ    de    Mars    des), 
2280;  (employé  aux),  1536. 

—  de  Paris  (approvisionnement  des),  2600, 
2603. 

—  militaires  de  Senlis,  594. 

Honix  (Auguste),  étudiant  en  philosophie, 
22(14. 

Horlogerie  (maison  d'),  de  Bréguet,  à 
Paris  et  à  Neuchàtel  en  Suisse,  1796. 

HoRSEL,  candidat  au  poste  d'adjudant  gé- 
néral de  la  2°  légion,  1519. 

HoRTiER,  dit  Bourguignon  (Jean-Baptiste), 
cordonnier  à  la  Chapelle,  675,  686,  716, 
740,  1069. 

HosKENs  (Williams),  citoyen  des  Etals-Unis 
d'Amérique,  1545. 

Hospice  de  l'Evêché,  497. 

—  de  l'Humanité  (administrateur  et  ad- 
ministration de  r  ,  1580. 
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Hospice  pour  les  estropiés  gisant  dans  les 

rues,  1992. 
Hospitalières  de  la  Place  Nationale  (trans- 

fèrement  de  la  veuve  Le  Tonnelier  aux», 

1017. 
Hôtel  d'Aniîivilliers,  2264. 

—  d'.Vnglelerre,  rue  Saint-Honoré,  devenu 
.Maison  Herbaux,  2023. 

—  d'.Xngleterre,  à  Caen,  1464. 

—  d'Aumont,  rue  de  Jouy,  1302. 

—  des  Bains,  rue  de  Richelieu,  2420. 

—  de  Béard,  rue  Feydeau,  t6"7. 

—  de  Brissac,  637. 

—  de  Carignan,  2002. 

—  Colberl,  rue  Vivienne.  639. 

—  commun,  702. 

—  Cromol,  1169,  2309. 

—  de  M"'"  de  Crussold"Amboise.  rue  .Saint- 
Florentin,  336. 

—  Dauphin,  rue  des  Qualre-Fils,  97. 

—  des  Deux-Ecus,  686.  692. 

—  de  Falaiseau,  rue  du  Doyenné,  712. 

—  des  Fermes  Iransfèrement  des  lermiers 
généraux  eu  !'),  Il  10. 

—  de  la  Force,  1414. 

—  de  France,  rue  de  Cléry,  10i)">. 

—  du  Gaillardbois,  2231. 

—  de  Gaillon,  rue  de  (lailiou,  1610. 

—  de  la  Cirange-Baleliére,  2i)51. 

—  de   la   Guerre,    rue   Neuve-Sainl-iMarc, 
1912. 

—  dllarcourt,  Isl  |. 

—  dllarlos,  1017. 

—  des  Indes,  rue  Traversière,  119V 

—  des  Invalides  (don  patriotique  de  3  mois 
<!<'  solde  il'un  siddut  de  1'),  1768. 

—  du  Jardin  du  Boi,  2007. 

—  de  l.aura^Miais,  61, 'i. 

—  de  La  Vaupaliére,  1443. 

—  de  Londres,  1616. 

—  de  Lougueville,  192. 

—  (le  Louis  .\VI,  rue  de  Kichelieu,    1068. 

—  du  Lycée,  861,  870. 

--  de  Lyon,  rue  de  Grenelle,  ii7:>. 

—  de  Lyon,  rue  Saint-Jacques,  1 V68. 

—  de  Malte,  section  lU'  Toulouse,  1492. 

—  de  Massiac  <Glub  des  Golon.s  A  1'),  I9:'i6, 
1966,  1083. 

—  de  Malhnn,  2310. 

—  des  Milords,  rue  du  Mail.  12.36. 
-  Mirabeau,  719,  1027,  lolo. 

—  de  Mircpoix,  1631. 


—  de  Montaubari.  rue  Git-leCœur,  113», 
1143. 

—  de  Montmorency,  1141,  1680. 

—  de  Montpensier,  rue  de  Chartres,  14.S3, 

m;-;9. 

—  de  la  Mothe,  rue  de  Richelieu,  1472. 

—  de  Navarre,  rue  Fronianteau,  1486. 

—  de  -Nesle,  rue  de  Beaune,  1162.  1188, 
1282. 

—  de  Nesmond,  188. 

—  de  la  Paix,  rue  de  la  Lm,  t,si,  1148. 

—  de  la  Paix,  rue  Percée -Saint- André,  1057. 

—  de  la  Paix,  rue  des  Vieux-.Vuguslins, 
99;i. 

—  des  Patriotes,  rue  du  Temple,  1900. 

—  du  Perron, rneCroixdesPetits-Chanips, 
2383-2386. 

—  du  Perron,  rue  Neuve-Saiut-Eustache, 
:.94. 

—  de  Philadelphie,  2199. 

—  de  Picardie,  rue  de  l'Hirondelle,  1648. 

—  de  Beaux,  rue  de  la  Perle,  1586. 

—  de  la  République,  rue  de  la  Jussienne, 
1492. 

—  de  Russie,  1829,  1833. 

—  Soubise,  96,  •;69,  629. 

—  de  Suéde,  rue  .\euve-des-Filles-Saiiil- 
Tlionias,  48». 

—  de  Valois,  rue  ilc  Richelieu,  719. 

—  de  Vauban,  :i93,  1671. 

—  de  Vendùme,  rue  île  Caumartin,  1922 

—  de  Venladciur,  1280. 

—  de  Ville  (arrérages  des  rentes  de  F), 
2224. 

—  des  Vivres,  rue  Saint-Aiiloine,  lOIi". 
IIAtel-Dieu  (administrateurs  de   1'),  1053  ; 

laliéné  mis  à  1'),  I0!(3  ;  (receveur  de  1"), 
1012,  1020,  1388,  1409,  1432.  l.'ilS. 

Houblon  entreposé  à  la  Villette  (détériora- 
tion d),  1007. 

lloi'DAiLi.K  (Louis),  membre  du  <U>mité  ré- 
volutionnaire de  la  section  des  Droits-de- 
l'Ilomme,  776,  993,  1011.  2626. 

HornMdi  (Pierre-Adrien',  employé  au  Mont 
de  Piélé,  2204. 

llori>KLKiTB,  huissier  de  la  ('onxenlion  na- 
lionnlc,  729. 

HoriiKvl'.R  (Henry  -('.nnslanl  -  l.o\iis-Julien|, 
secréluip-  de  la  section  di'  Maral.  2i:>3. 

Iloriioi  (Antoine  ,  tailleur,  1972. 

Iloissii  (C.lainle  d'),  suspect,  rue  de»  Bour- 
ilonnais,  i486. 
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HoL'ZEAU  (Alexis),  admim'straleur  tlu  Dé- 
partement de  Paris,  508. 

HouzK  (Marie),  femme  Boutrais,  détenue  à 
la  Force,  964. 

Hu  (Charles-Louis-Mathias) ,  commissaire 
de  la  section  du  Panthéon -Français, 
2061  ;  juge  de  paix  de  la  section  du  Pan- 
théon-Français, H78;  détenu  à  Sainte- 
Pélagie,  1570. 

Hubert  (Honoré  1,  jardinier  du  marquis  de 
Senones,  2007. 

—  (Jean-Joseph),  ancien  tailleur,  323. 

—  (Jean-Louis),  adjudant  du  bataillon  de 
la  seclion  Poissonnière,  889. 

HuGHÉ,  vicaire  de  l'église  de  Belleville,  319. 
HuET,  clerc  de  Lemaire,  agent  des  affaires 
du  duc  d'Orléans,  696. 

—  perruquier,  1071. 

—  secrétaire -greffier  de  la  section  des 
Champs-Elysées,  926. 

—  (citoyen),  1415. 

—  (femme),  habitant  rue  Saint-Marc,  1304. 
HuGUENiN    (Sulpice),    ex-inspecteur    des 

fermes,  administrateur  de  l'habillement 
des  troupes,  2279,  2405,  2409. 
HuGUET,  perruquier,  2375. 

—  surveillant  au  Jardin  Egalité,  1697-1099. 
Huile    à   brûler   entreposée  à  la  Villetle 

(perte  par  fuites  d'),  1007. 

HuiN  (d'), commissaire  du  Comité  de  sûreté 
générale,  1522. 

Huissier  du  Tribunal  du  4°  arrondissement 
(dénonciation  contre  un),  1523. 

Huissiers  de  la  Convention  suspects  (arres- 
tation d'),  729. 

HuLiN  (Charles),  commissaire  du  Comité  de 
sûreté  générale,  1855. 

HuLOï  (veuve),  habitant  à  Meudon,  955. 

HuMBERT  (François),  président  de  l'Assem- 
blée de  la  section  de  la  Réunion,  2098. 

Hun  (Jean),  marchand  de  vins,  1673. 

Huningue,  convoi  d'artillerie,  990. 

—  hôpitaux,  2501. 

Hup.Ms,  commissaire  du  Comité  de  sûreté 
générale,  1529,  1560,  1564,  1571. 

Hussard  du  2"  escadron  (arrestation  d'un), 
1865;  du  9'  régiment  (vol  de  draps  im- 
puté à  un),  1077. 

HussEY,  adjudant  général  de  l'armée  ré- 
volutionnaire, 1356. 

HussoN,  membre  du  Club  des  Cordeliers, 
2328. 


HusT.\CHE  (Marie-Emilie),  femme  Roy, 2323. 

HuvÉ,  suspect,  1905. 

HuYET  (citoyenne),  femme  du  concierge  de 

la   maison  de  suspicion  de  la  Bourbe, 

2285. 
Hymne  à  la  Liberlé  sur  la   musique  de 

Gluck,  321. 

—  aux  mânes  de  Gasparin,  par  T.  Bous- 
seau.  1216. 

—  composé  par  Gossec  pour  la   fête  en 
l'honneur  de  la  prise  de  Toulon,  1202. 

—  consacré  à  Bemtvais  dans  les  fers,  par 
le  citoyen  Lethyas,  121  S. 

Hymnes  de  la  Liberlé  (chant  à  Provins  des), 
2192. 

—  sur  la  prise  et  la  conquête  de  Toulon, 
1206. 

Hyndel  (citoyenne),  aliàs  H.\indel,  2494. 


IcHALETTE,  dit  Sainï-Just  (citoyeu),  1446. 
He  de  la  Fraternité,  767,  1921. 

—  Louviers  (dépôt  de  bois  de  chauffage 
à  1'),  1463;  (sentinelles  attaquées  à  1'), 
1632. 

—  de  Noirmoutiers,  2518. 

—  Saint-Domingue,  909-916,  919-921,  1001. 

—  Saint-Louis,  2518. 

Iles    du    Vent    (contre-révolutionnaires 

(les),  1370. 
Ille-et-"Vilaine,  département,  521,  2001. 
lUiers  (Eure-et-Loir),  Société    populaire, 

279. 
Imbécile   (Hébert  traité    par   Ronsin    d'), 

2659. 
Imbert,  aliàs  Hi.mbert,  suspect,  1375. 

—  (citoyenne),  femme  divorcée  de  Luigné, 
1405. 

Immeubles  de  Beaumarchais  (mesures  re- 
latives aux),  1959. 

Impasse  Sourdis,  2312. 

Imposteurs  (poursuites  contre  les  faux 
blessés  et  fau.ï  infirmes),  1963,  1965. 

Impression  (procédé  pour  enlever  les  ca- 
ractères d'),  1925. 

—  de  l'adresse  de  la  seclion  de  Bon-Con- 
seil relative  à  la  conspiration  d'Hébert, 
2065  ;  de  l'adres.se  de  la  Société  répu- 
blicaine de  l'Ami  du  peuple,  2072. 

—  dune  affiche  contre  les  marchands  fal- 
sificateurs et  réfractaires  au  maximum. 
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1282;  d'une  affiche  relative  aux  abus 
•  commis  par  les  bouchers,  1639;  d'un 
ariêlé  du  Comilt-  de  salul  public  conti- 
nuant dans  leurs  fonctions  les  inenilires 
de  celui  du  Département.  1134;  d'une 
brochure  intitult'-e  :  Liste  comparative 
descin']  appel i nominaux,  1709, 1710, 1712, 
1718,  1719.  1721  ;  de  chants  patriotiques 
sur  la  reprise  de  Toulon,  1208:  du  dé- 
cret relatif  à  l'arrestation  des  suspects, 
765  ;  du  décret  relatif  à  la  reprise  de 
Toulon,  1200;  du  discours  de  Coulhon  sur 
la  découverte  de  la  conspiration  Hébert, 
2044;  d'un  discours  du  banquier  de  Kock 
au  Club  des  Jacobins,  2388;  d'un  dis- 
cours de  Marchand  sur  la  question  des 
théâtres,  2517  ;  d'une  lellre  de  Mar- 
chand, charijé  d'achats  de  grains,  1057  ; 
d'un  libelle  incendiaire,  colporté  dans 
l'Eure,  1739-1742,  1749;  d'une  procla- 
mation du  Comité  de  surveillance  du 
Département  au  peuple,  2019,  2020;  du 
rapport  de  Clémence  et  Marchand  sur 
leur  mission  dans  l'Oise  et  Seine-el- 
Oise,  1037. 
Impressions  d'Anacliarsis  Cloots (prétendu 
payement  par  le  ministre  Lebrun  des). 
2495. 
Imprimerie  ^érilicalion  d'ouvrages  d'.\ 
14tl8,  1473,  1480. 

—  nationale  (,\ni.sson- Duperron,  direc- 
teur de  I'),  632. 

—  de  Berlhomier  (scellés  sur  I"),  1743, 
17V4.  1747.  171W. 

—  Dupont  (ordre  de  surveiller  I'),  2015. 

—  Robert  (vente  des  presses  et  caractères 
de  I').  1018. 

Imprimé  de  l'oupart-ltoaubourg  (facluni), 
1732  1734. 

—  conlre-révolnlionnaire,  relatif  au  moxi- 
mnm  (poursuites  contre  les  auteurs  d'un), 
1703. 

Imprimés  (dislribulion  d')  h  l'armée  du 
Nord,  2355;  antifédéralisles  (envoi  au 
général  Diimouricr.  d'\  2486;  suspecis 
(saisie  d").  K13,  8Vi. 

Imprimeur  de  la  section  des  liravilliers, 
1748.  1750,  1751. 

—  de  ({flzcttes  conlre-révoluliunnairt's  (Ci- 
rouardi,  1366. 

Imprimeurs  (brochures  conlrcrévolulion- 


naires  expédiées  au  Cap  Français  par 
des;,  1948. 

Incendie  aux  rirands-.\ui.'ustins,  1557:  do 
l'escadre  et  de  l'arsenal  à  Toulon  par 
les  .Anglais.  1196,  1197:  d'une  meule  de 
blé  à  Longjumeau,  1039. 

Incivisme  (adjudant  général  de  l'année 
des  .Mpes  suspect  d'j,  1184;  (domesli- 
ques  affichant  I'),  1005;  (femme  suspecte 
d'),  681  ;  (garde  du  corps  employé  ii  la 
Poste,  renvoyé  pour  cause  il'l,  1546; 
(membre  de  l'Assemblée  des  Bek'os  sus- 
pect d'),  1568;  dans  le  district  d'.\ni- 
boise  (dénonciation  de  I'),  2222;  de  lla- 
bin -Crandmaison,  malti-c  de  poste  à 
Elampes,  2668;  des  bureaux  de  laGuerre, 
2307,  2536;  d'un  ancien  chanoine  de 
.Notre-Dame,  1689;  des  nobles  arrêtés 
(renseignements  sur  I').  766. 

Inconduite  do  gardes  nationaux,  1367. 

Indi-iences  imombro  d'un  Comité  révolu- 
tionnaire poursuivi  pour),  1554;  com- 
mises dans  un  spectacle  de  soi-disjinl 
sauvages,  16N9;  commises  en  public  (con- 
damnation pour),  1689. 

Indécents  (vente  au  l'alais-Egalilé  d'ob- 
jets), 1689. 

Indes  (Danois  naufragés  au  ri'lour  dos 
Cran  des),  300. 

—  fortune  y  ac<|uise  par  Proly,  2446. 
Indicateur  (I'),  Journal,  728. 

Indigents  (don  d'uin-  Journée  do  travail 
par  des  ouvriers  cslampilleurs  1res), 
1235;  (secours  décrétés  en  faveur  des^ 
2160. 

Indignation  de  l'armée  du  Nord  lors  de  la 
découverte  do  la  conspiration  d'Hébert, 
2051. 

Isdre,  mission  du  roprésonlani  Mi<  h.iud, 
2054. 

—  .Société  populaire,  2054. 

information  faite  par  lo  Comité  révolu- 
tionnaire do  la  .voition  du  M^nl  Itlano 
(annulation  d'unoi.  1605. 

Ingénieurs   géographes   du  Dépôt  géni'i  ni 

do  la  giiorrc,  2349. 
IngouviUe (.Seine-Inférieure  .maire (Mus- 

i|ii I.  dit  La  Pagne  ,  659,  2225. 

—  .Soriolo  populaire,  2225. 

Injures  adro.sséos  par  ilanriol  aux  prison- 
niei'S  de  Sainl-I^anare,  22K9;  du  journal 
le  Vire  Duchesne  contre  M~'Ho|and,369, 
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Inondation  (caves  de  la  seclion  Révolu- 
tionnaire sujettes  à  1'),  176();  (maisons 
de  la  section  de  la  Fraternité  sujettes 
à  1"),  n86. 

Inscriptions  sur  marbre  noir  (pose  d").  2390. 

Insigne  donné  aux  gardes-françaises  en 
1789,  298. 

Inspecteur  h  la  vente  de  la  marée  (propos 
indiscrets  sur  la  rareté  du  pain  tenus 
par  un),  1231. 

Inspecteurs  de  police  (frais  de  la  recherche 
de  Rougeville  remboursés  à  deii-xi,  13.")1. 

—  de  la  salle  de  la  Convention  {effets 
saisis  portés  chez  les),  1361. 

—  des  travaux  du  Temple,  21. 
Instituteur  à  Vincennes  (plan  d'éducation 

d'un),  1204. 

Instituteurs  des  Ecoles  gratuites  de  la 
section  des  Piques,  1940. 

Insurrection  'appel  à  1'),  2125,  2270,  2288, 
2290,  2298,  2328,  2346,  2372,  2376,  2466, 
2520,  2322,  2524,  2529,  2531,  2653,  2654; 
(lettres  excitant  le  peuple  à  1'),  1956; 
(section  de  Marat  se  déclarant  en),  2366- 
2308;  fomentée  sous  prétexte  de  la  ra- 
reté des  subsistances,  1919;  aux  Cor- 
deliers  contre  la  représentation  natio- 
nale, 2214;  du  département  de  l'Eure 
contre  Paris,  2226  ;  des  électorals  du 
Rhin,  du  Mein  et  de  la  Moselle,  2484! 
de  Lyon,  372;  du  31  mai,  236. 

Insurrections  faites  par  le  peuple  (trois), 
2.366. 

Intendants  (ordre  d'arrêter  les  ex-),  990. 

Interrogatoire  d'Adeline,  ancienne  actrice 
des  Italiens,  1644;  de  la  citoyenne 
Adelle,  femme  de  chambre  de  la  dame 
Lassoley,  1493,  1513;  d'Amelaud,  do- 
mestique d'Ygé  La  Bletonnière,  1488; 
d'Amiel,  suspect,  970;  d'.\ncard,  em- 
ployé au  Département,  2525;  d'Armand, 
élève  en  chirurgie,  2517;  de  Joséphine 
Avot,  domestique  de  la  dame  de  Kock, 
2K)3;  de  la  femme  de  Babin-Grandmai- 
son,  maître  de  poste  à  Etampes,  2668; 
de  Bailly,  410,  418;  de  (juillaume  et 
Jean  Ba|i ,  colporteurs  et  marchands 
dalmanachs,  1737,  17.38,  1741,  1742, 
1745;  de  la  veuve  Bateney,  1880;  de 
Heuucoiirl,  citoyen  de  Rouen,  1931  ;  de 
Benard,  imprimeur,  1936,  1963;  de  Ber- 
thomier,  imprimeur,   1739,   1740,   1743, 


1745;  de  Benoit  Bompard,  employé  à  la 
Trésorerie,  2439;  de  François  Bompard, 
marchand  de  tableaux,  2U7,  2418,2434; 
de  la  citoyenne  Bonfant,  femme  de 
chambre  de  la  dame  d'Hervilly,  1293  ; 
de  Boucher,  agent  de  change,  2423;  de 
Boulay,  chirurgien -major  de  l'hôpital 
militaire  de  Franciade,  1076;  de  la 
femme  Bourdon,  attachée  à  M.  d'Her- 
villy, 1293;  de  Bourgeois,  employé  dans 
les  bureaux  de  la  Guerre,  2542;  de  Méla- 
nie  Bouvillier,  femme  Belgoder,  1526; 
de  Brousse,  compagnon  serrurier,  848  ; 
de  Bruno-Laflîtte,de  Bordeaux,  1600;  de 
la  femme  Bulté,  1566;  de  Busscher,  ren- 
tier, 2430;  de  Louis-Charles  Capet,  fils 
de  Louis  XVI  et  de  Marie -.Antoinette, 
154;  de  Carré,  graveur,  1468;  de  Cau- 
chois, architecte,  1726;  de  Champgrand, 
ex-lieutenant-colonel  de  dragons,  2436; 
de  Chandepie,  instituteur,  2403  ;  de  la 
femme  Chevalier,  logeuse,  2019;  d'Ana- 
charsis  Cloots,  2502  ;  de  Collard-Uu- 
tronne,  adjoint  de  l'adjudant  général 
Hussey,  1356;  de  Comparet,  inspecteur 
général  des  Postes,  1026;  de  Coudray, 
vigneron  à  Puteaux,  1366;  de  Descom- 
bes, secrétaire-greffier  de  la  section  des 
Droits-de-l'llomine,  2042;  de  Dcsiandes, 
prévenu  d'émission  de  faux  assignats, 
1317;  de  la  femme  Despots,  1618;  de 
Devergne,  imprimeur,  1732;  du  citoyen 
Devoyo,  641  ;  de  Dien,  imprimeur  en 
taille-douce,  1480;  de  Dubuisson,  homme 
de  lettres,  2650;  de  Duchemin,  secré- 
taire de  Condé,  1903;  de  Duchesne,  ex- 
intendant de  Madame,  860,  862,  865;  de 
Ducquy,  cuisinier  de  M.  de  fiourgucs, 
1513;  de  Ducray-Duménil,  rédacteur 
des  Petites  Afficlies,  1358;  deDucroquoI, 
commissaire  aux  accaparements  de  la 
seclion  de  Marat,  2535;  de  Dufresne, 
officier  de  santé,  918;  de  la  femme  Du- 
mas, 1574;  de  la  citoyenne  Duplanoy, 
1526;  de  Dupont,  de  Somme  -  Libre, 
1830,  1831;  de  Dutartre,  ancien  tréso- 
rier des  Bâtiments,  1143;  du  cilcryen 
Follet,  656;  de  Follope,  de  la  section 
des  Tuileries,  1510;  de  FrouUé,  impri- 
meur-libraire, 1710,  1712,  1716;  d'Em- 
manuel et  de  Junius  Frey,  détenus  à  la 
Bourbe,  2285;    de    Gamarre,    prétendu 
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sauvage,  1683:  de  Tiarat,  ex-minislre  de 
l'intérieur,  1009;  de  Garnier  ayant  rais 
en  circulation  des  pièces  de  cuivre, 
12^7;  de  fiîTard,  marchand  forain,  1737; 
de  Girey-Dupré,  rédacteur  du  Patriote 
fnuirnis,  878,  879;  de  Girouard,  impri- 
meur, 1366;  de  la  femme  de  Gonnet  de 
Uupé,  caissier  du  Département,  1384; 
de  (îonsse  de  Rougeville,  147;  de  lior- 
neau,  employé  au  ministère  de  l'Inté- 
rieur, 894,  895,  898-900;  de  Gougenol, 
ex-maître  d'hôtel  de  Louis  XVL  1272; 
de  (iouy  d'Arcy,  612;  de  (Irarul in,  mar- 
chand d'argent,  483;  de  (^lUillaniinet, 
domestique  de  M.  de  Kock,  2403;  de 
ilalloy,  dit  Dncatelle,  gendarme  à  Passy, 
772;  d'Ilamet.  domestique  de  M.  d'Her- 
villy,  1293;  de  la  femme  Harcl,  au  ser- 
vice de  Marie-Antoinette,  91  ;  d'Hébert, 
substitut  du  procureur  de  la  Commune, 
224.");  de  la  femme  llennevaux,  veuve 
Lesclapart,  libraire,  1724;  du  comte 
Hennezel,  1983;  de  la  dame  Ilessels  de 
Fonlainc,  femme  du  banquier  de  Kock, 
2403;  de  Josset  de  Saint-Laurent,  1429; 
de  Laboureau,  premier  commis  au  Con- 
seil de  santé,  263'>;  de  M™'  La  Chapelle- 
Caylus,  675;  de  Lange-la-Beltière,  1056; 
de  la  dame  Latreille,  femme  du  général 
Quélineau,  2:il5;  de  l.aumur,  général, 
gouverneur  de  Pondichéry,  2386;  des 
juifs  Lazare,  père  et  fils,  1085;  de  La- 
zarro,  marchand  de  marrons,  1935;  de 
Le  Ralz,  volontaire  au  14'  régiment  île 
chasseurs  à  cheval,  979;  de  Sophie  Le 
Bon,  femme  Dulillcul,  95;  de  Leborgne, 
attaché  h  la  Marine,  968;  de  Leclerc, 
chef  de  division  au  département  de  la 
Guerre,  2538;  de  Leclerc,  marchand  de 
bois,  1422;  des  époux  Leconle,  1566;  de 
Lefèvre,  chirurgien,  675;  du  citoyen  Le- 
ji'une,  1162;  de  Le  Sénéchal,  ancien 
administrateur  des  llninaiiips,  I5U;  de 
Leveillard,  membre  du  Oéparlemenl, 
725;  de  Le  Vijfneur,  libraire,  1709,1712, 
1717;  de  Lislebec,  ex-garde  du  corps, 
661  ;  de  la  veuve  Loyer,  femme  de 
chambre  de  M"*  de  Balleroy,  1513;  de 
Madiime  Tvlisabeth,  155;  de  .Maillaril. 
658;  de  Maingol,  fripier,  gendarme  de 
la  33"  division,  189;  de  la  femme  de 
l'émigré    .Malherbe,    1963;    de    Manuel. 


4tO,  461  ;  de  Marie-.\ntoineUe  à  la  Con- 
ciergerie, 90;  de  Marie-Thérèse,  fille  de 
Louis  XVI  et  de  Marie-.\ntoinette,  154; 
de  Marin,  attaché  au  spectacle  d'un  pré- 
tendu homme  sauvage,  1689;  de  .Massé, 
économe  de  l'institution  des  Sourds-et- 
Muets,  528;  de  .Massot-Grandmaison. 
imprimeur,  1948,  1963;  de  .Mauiluit,  trai- 
teur, 887;  de  Mazuel,  chef  d'escadron 
de  l'armée  révolutionnaire,  2549;  de 
.Mercier,  auteur  et  libraire.  1356;  de  .Mi- 
chelis,  suspect.  686;  de  .Moelle,  officier 
municipal,  135;  de  Michonis,  officier 
municipal, 92,  113:  de.Momoro,  a<lininis- 
traleurdu  Département,  2373  :  de  J.  Mour- 
gue.  Anglais,  1644;  de  J.  .Mouton.  1892  : 
de  Mulot,  ex-Législateur.  1188;  de  la  ci- 
toyenne Olivier,  femme  de  chambre, 
2440;  d'Olympî  de  liouges,  au  Déparle- 
ment de  Police,  818;  au  Tribunal  révo- 
lutionnaire. 821,  822;  de  Philippe  d'Or- 
léans (prétendu)  publié  dans  le  T/ht- 
moinctre  du  jour,  3i'i5  ;  de  la  femme  PAris. 
maîtresse  de  l'.Xnglais  Mourgue,  1644; 
de  Pellerin,  dit  Chantereine,  employé 
au  Garde- Meuble.  1613;  de  Pereyra, 
manufacturier  de  tabac,  2510;  de  la  ci- 
toyenne Perrault  d'Hurville,  1534, 1556;  de 
Perrin,  fermier  à  Conpvray.  1090;  d'.\n- 
toine  Petit,  1408;  de  la  femme  Poussin, 
ouvrière  en  linge,  2019,  2030;  de  l'robs- 
ting,  échevin  de  lleusden,  2403;  de 
Proly,  négociant,  2446,  2451,  2453;  de 
Prosper,  homme  de  couleur,  1972;  de 
la  femme  Begnier-Aiisset,  1473,  1488, 
1587;  de  Hoblol,  jardinier  h  ('baronne, 
2660;  de  Boche,  valet  de  chambre  de 
l'ex-ministre  Chambonas,  578;  de  M""' 
Holand,  il  l'Abbaye,  .366.  371:  au  Tribu- 
nal révdiulionnaire ,  3<.ii:  de  Bondol, 
domestique,  2129;  de  llonner,  ex-au- 
mrtnier  de  M^'ile  La  Vauguynn,  lo76;  de 
ll.nry  et  Charles  Bosset,  1833;  de  la 
femme  llozières,  1623;  de  Budemarc, 
1591  ;  de  Pli. -(Claude  Saint- Aniand,  capi- 
taine hollandais,  2(03:  de  la  marquise 
de  Saiiil-t'hamond,  1366;  de  Salm  Kir- 
bourg.  1571;  du  princi-  de  Sairn-Salni, 
1576;  de  Sriiena,  hussard,  1865;  de  la 
femme  Seigné,  domestique  de  la  dame 
de  Koch,  2403;  de  la  manjuise  de  Se- 
Dones,    1972;   de   Sirop,  intendant   du 
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marquis  de  Senones,  1948;  de  la  famille 
de  Tardieu  de  Mallecy,  ex-maréchal  de 
camp,  1173;  de  La  Tour  du  Pin,  ex-mi- 
nistre de  la  guerre,  646  ;  du  citoyen  de 
Tliiolnz,  1833  ;  de  Vandenhyver,  ban- 
quier, 959;  de  Marie  Vanelle,  compagne 
d'un  prétendu  sauvage,  1689;  de  Van- 
gorp,  écrivain  public,  1743,  1782;  de  la 
femme  Vanhouten,  134S;  de  Vignault, 
chef  des  fédéralistes  de  la  seclion  du 
Mont-Blanc,  1631  ;  de  Vincent,  secrétaire 
général  du  département  de  la  Guerre, 
2336;  de  Wébert,  libraire  et  marchand 
d'estampes,  1848. 

—  d'agents  d'émigrés,  1069;  du  concierge 
et  du  voiturier  de  la  maison  de  Cour- 
mont,  966  ;  d'un  domestique  prévenu  de 
propos  contre- révolutionnaires,  1153; 
d'une  femme  ivre,  1673;  d'habitants  de 
Coupvray,  1098  ;  des  gendarmes  de  garde 
à  la  Conciergerie,  93;  d'un  homme 
d'affaires  de  Colbert  de  Maulévrier, 
2357. 

Interrogatoires  de  Brissot  (Bulletin  du  Tri- 
bunal r<!volutioHnaire  dénaturant  les), 
025;  des  ofliciers  municipaux  compro- 
mis au  Temple,  113-115. 

Intrigues  de  Momoro  avec  le  marquis  de 
Puisaye,  2381. 

Invalides  (de  Sombreuil,  gouverneur  des), 
720  ;  (nouveau  boulevard,  vis-à-vis  les), 
720;  (offre  à  la  Convention  du  salpêtre 
extrait  par  les),  1757. 

Inventaire  à  l'hôpital  des  Incurables  (con- 
fection d'un),  1809  ;  après  décès  deMarie- 
.Vntoinette  de  ses  effets  à  la  Conciergerie, 
177;  des  biens  de  l'émigré  Narbonne-Lara, 
1195;  des  diamants  du  Garde  Meuble, 
103G;  des  lettres  de  la  citoyenne  Egalité 
à  son  lils,  adjudant  général  à  l'armée 
d'Italie,  350;  des  papiers  de  Manuel, 
453,  462;  des  papiers  d'Olympe  de 
Gouges,  844;  des  titres  de  la  maison  de 
Condé,  578,  1017. 

Invocation  à  la  Providence,  placard  d'Olympe 
de  Gouges,  844. 

Irancy  (Yonne),  seigle  offert  aux  com- 
missaires de  cette  commune,  2605. 

Irlandais  (détention  du  citoyen  Perrin  aux), 
1290;  (révolutionnaire^  2480. 

Israélite  (société  du  culte),  307. 

—  (temple),  307. 


Issoire    (Puy-de-Dôme),    homme  de  loi, 

1347,  1366. 
Issoudun  ^Indre),  lieu  de  refuge  de  Pinon 

du  Coudray,  770. 
Issy  (Seine),  Comité  de  surveillance,  56i, 

931,  1007,  1025,  1064. 

—  municipalité,  564,  1098. 
Issy-l'Union,  nom  révolutionnaire  d'issy 

(Seine),  canton,  332. 

—  commune,  1032. 

—  église  paroissiale,  931. 

—  ofliciers  municipaux,  931,  1025. 

—  Société   populaire,    1025,    1047,    1064, 
1090,  2019. 

Italie  (taffetas  d'),  2. 

—  voyage  de  Proly,  2430. 
Italien  (traducteur  juré  d"),  1431. 

Ivre  (arrestation    d'une   femme)   étendue 

dans  le  ruisseau,  1673. 
Ivresse    (propos    contre- révolutionnaires 

tenus  en  état  d'),  830. 
Ivrognes  tenant  des  propos  indécents  (ordre 

d'arrêter  les),  1827. 
Ivry-sur-Seine  (Seine),  commune,  2177. 

—  église  paroissiale,  946. 

—  troubles  causésparun  pédant  de  classe, 
793. 


Jac  (Jacc[ues),  député  du  Gard  à  la  Con- 
vention nationale,  1110. 

Jacob  (Louis),  limonadier,  membre  du  Co- 
mité de  surveillance  de  la  section  de 
Guillaume-Tell,  1462. 

—  (Nicolas),  horloger,  de  la  section  de 
Beaurepaire,  372. 

—  (Simon),  membre  du  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  Brutus,  2422. 

—  brigadier  de  gendarmerie,  commandant 
le  poste  du  Comité  de  sûreté  générale, 
1249. 

Jacobins  (adjuration  de  Ronsin  aux),  2263. 

—  (appellation  méprisante  des),  2237. 

—  (Assemblée  des  Comités  révolution- 
naires du  Département  de  Paris,  tenue 
aux),  1038. 

—  (attaque  au.\  Cordeliers  contre  les),  2521. 

—  (biblicithè(iue  des),  2129. 

—  (Comité  des  défenseurs  oflicieux,  séant 
aux),  1422,  1423. 

—  (dénonciation  d'Hébert  contre  le  Co- 
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mile  de  salut  public  du  Déparlempnl, 
portée  aux),  2035,  2036. 

—  (dénonciation  simulée  de  Boulanger 
aux).  2201. 

—  (députés  mis  en  cause  aux),  2334. 

—  (diplôme  de  membre  de  la  Société  des), 
2504. 

—  (expulsion  de  Lecierc,  Lyonnais,  des), 
2548;  |de  Jacques  Roux  des),  2548;  i,de 
Tluiriot  des),  2536. 

—  (fédérés  des  83  départements  séant 
aux  ,  2552. 

—  (imprimeur  auxi,  752. 

—  (lettre  de  la  Société  populaire  de  Ma- 
ringues  aux),  1615. 

—  (place  promise  par  des),  2440. 

—  (projet  d'assassiner  les),  2518. 

—  (Société  des),  1443,  1331,  2161. 

—  (tribune  des\  2228,  2229,  2235,  2520, 
2522. 

—  lUubuisson,  vice-présidenl  des),  2651. 

—  (vigilance  des),  2072. 

Jacoi'emikr  (Jean),  bijoutier,  détenu  à  Saint- 
Lazare,  2467,  2513. 

Jacvlemi.n  (Antoine),  membre  du  Comité 
de  surveillance  de  la  section  de  la  Kon- 
taine-de-nrenelle,  1800. 

—  détenu  à  SaintePélagic,  1406. 
jACgiEJiO.NT  (Venreslas),  premier  .secrétaire 

du  Uépartemcnt  des  Contributions  pu- 
bliques, 434,  467. 

JAcorKT,  suspect,  1359. 

Jacviin  (Joseph-.Nicolas),  membre  du  (Co- 
mité révolutionnaire  de  la  section  Le 
Peletier.  2411,  2442,  2157,  2458,  2460. 

Jagny  (Scine-el-Oise,  c°°  de  Luzarches), 
lonlrc-révolulionnaires,  732. 

Jac.w,  conlre-révolulionnaire  de  Rbônc-el- 
Loire,  995. 

Jai.ot  (drégoire-Mariei,  membre  du  Comité 
de  sùrelé  (.'énérale,  112,  351,  605,6.36» 
917,  1096,  1109,  1509,  1731,  1882.  2319. 
241(»,  2438,  2499. 

—  autour  d'une  gravure  représentant  la 
Montagne,  1502. 

Jajav  (citoyenne),  détenue  à  In  Force,  996. 
Jak8o>,  citoyen  des  Etals-!' nis,  1436. 
jAi.i.iRn|deSAVAi'LT)  (Claude-Jean- Hnpli.'ilr\ 

inspecteur  des  travaux  du  Templi-,  21. 
Jai  i.iiT,  ninrcliaiid  de  vins.  1673. 
J»>u;l   ircmnic).    doraesliqu''    •in    mhhi' 

d'Anacharsis  Clools,  2499 


Ja.mot     Marie- Placide-Cléinenli,  maçon, 

1728. 
Janole,  citoyen  suspecl,  1642. 
Ja.nsen,  imprimeur  à  Paris,  2420. 
Janiis  (Robespierre  considéi-é  comme  uni, 

2350. 
Jany,  pseudonyme  du    géographe    Edgar 

Menlellc,  385,  388-391. 
Japsé,  trjuteur,  rue  de  Vaugirard,  2332. 
Jardin,  mandataire  du  bani|uier  Itelesserl. 

1458. 
Jardin  de  l'ancien  Contrôle  général,  1695. 

—  des  Cordeliers,  2276. 

—  Egalité,    2436,    2651;   (répression   des 
abus  et  indécences  au),  1697,  1698,  1819. 

—  des  Feuillants.  24.30. 

—  Montmorency,  2015. 

—  des  Plantes  (maison  de  sanlé  en  face 
du),  2513. 

—  national    groupes,   lors  du   procès  de 
Marie-.\nloinelte.  au  .  168. 

Jardins  à  l'inlérieur  du  Temple  (suppres- 
sion des  petits),  13. 
Jaiijaves  (François-Auguslin  Rei.meh  de), 

adjudant  général.  11. 
Jarocsseau,  observateur  de   Police.   I24H, 

1253,  1274,  1284. 
Jawrv.  citoyen  de  la  section  de  Maral.2533. 
Jaihkrt  (Charles),  détenu  à  Saiiil-Lazare, 

2262,  2288,  2289,  2.305. 
jArnuRT  (François  .\hnml  del,  député  de 

Seine-et-Marne  à  la  Législative,  768. 
JAiiiK  (Théodore!,  ban<|uier,  1571,  2024. 
Jainois  (citoyen),  habitant  de   Sninl-I)o- 

niingue.  914. 
Javon,   représentant    des    créanciers    du 

prince  de  Monlbarrey,  1861. 
jAVoiiiKS   (Claude),   député    de    Rhône-el- 

Loire   a.  la  Convention  nationale,  1902. 
Jay  (Jean),  dépulé  de   la   Cirondo,  secré- 
taire de  la  Convention  nationale,  12H. 
Jayf.t,  ex-gnrde  du  corps,  14N6. 
Jea.n    (  Antoine-. Auguste),    propriétaire   à 

llnye\ix.  1634. 
Jka.n-Bakt  (Claude   \r,n\  dill,   général  de 

division  à  l'nrmée  du  Nord,  2271. 
Jramio.n  Saim-Amiri^   (André),  député  du 

Loi  h  In  Convention  nnlinnnle,  1560,  2055 
Jr.sNNK.  d'Arc,  cilée,  2172. 
Jkm  N(E,  guichelier  de  In  Force,  2630. 
Jku.*ri>,  jeune,    président    de    l.i    s,,.  i..i.. 

populaire  de  l'Egalité,  2183. 
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Jesabel  (Marie-Antoinette  qualiliée  de), 243. 

Jessé  (Henry),  ex-Conslituant,  H46. 

Jetons  d'argent  (saisie  de),  1025;  à  effigie 
(saisie  de),  137G:  lleurdelisés  (saisie  de), 
ISOii. 

Jeudy  de  l'Huumauh,  physicieji  et  natura- 
liste, 2234. 

Jeunio  (Clément),  commissaire  envoyé  à 
Bicêtre,  180S. 

JoAXNET,  membre  du  Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  de  .Mulius-Scevola, 
143.J. 

JoANNis  (Honoré),  ancien  inspecteur  de 
l'Ecole  militaire,  27(j. 

JoiiERT  (Augustin;,  membre  du  Conseil  gé- 
néral de  la  Commune,  107,  Ml,  112, 
114,  117,  119-124,  167,  372;  président 
du  Comité  révolutionnaire  de  la  section 
de  la  Montagne,  17o9. 

—  marchand  de  vins,  1689. 

—  secrétaire-greffier  de  la  section  Révo- 
lutionnaire, 844. 

JùiiA.N.NOT  (Jean),  député  du  Haut-lîhin  à 
la  Convention  nationale,  IIO.'J. 

JoiGNY  (J.-B.),  commissaire  aux  accapare- 
ments de  la  section  Le  Peletier,  1443. 

JoiviN,  habitant  de  la  Villette,  1462. 

JoLivET  (Nicolas-Michel),  employé  de  l'ad- 
ministration des  transports  militaires, 
ex-agent  de  la  République  à  Liège, 2279. 

—  (Agathe,  dite  de  Crécy,  femme),  1151, 
1253,  1302. 

JoLLivET  (Jean-Baptiste-Moise),  député  de 

Seine-et-Marne  à  la  Législative,  1396. 
JoLLY,  juge  de  paix  à  Montargis,  431. 
JoLY  (Florentin),  traiteur,  80,  83. 

—  (Henri),  habitant  de  la  commune  de 
Dormans,  2025. 

— -  (Jacques-Adrien),  commissaire  du  Dé- 
partement, 357,  338. 

—  (Jacques-Charles),  danseur  de  l'Opéra, 
détenu  à  Saint-Lazare,  2264,  2270,  2287. 

—  (Jean),  président  de  la  section  des 
Champs-Elysées,  926. 

—  suspect,  1960. 

—  (Marie-Elisabeth),  artiste  du  théâtre  de 
la  Nation,  1368. 

—  DE  Fleury  (Omer-Louis-François),  jiro- 
cureur  général  du  Parlement  de  Paris, 
157,  175,  641,  1804. 

JoNAS  (citoyenne),  femme  Daniel,  mar- 
chande d'objets  obscènes,  1697. 


Jonchére  (la),  près  Brie-la-Ville  (Seine- 
et-.Marne),  dépôt  de  livres  et  mobilier, 
1063. 

Joney,  suspect,  1288. 

JoNKER,  habitant  de  Fontainebleau,  443. 

Ji.isÉr'HiiME,  maîtresse  du  nommé  Naulay, 
988. 

Josse  (R.),  commis-greflier  du  Tribunal 
révolutionnaire,  2329,  2336,  2523,  2538, 
2655. 

Josselin  (Morbihan),  adininislraleur  du 
district,  212. 

JossET  [de  Saint-Laubent]  (Jean-Michel), 
adjudant  général,  1007. 

JouAN,  adminislrateur  du  Lycée  des  Arts, 
2189. 

JouBERï,  commis  de  la  manufacture  de  pa- 
piers à  assignats,  1629. 

—  marchand  de  gravures,  1488,  1517. 
JouoLAs,  secrétaire-commis  du  Comité  de 

sûreté  générale,  1330. 

Journal  des  décrets  pour  les  habilants  des 
campagnes,  2023,  2033. 

Journal  des  lois,  732. 

Journal  de  Marseille,  1217. 

Journal  du  matin,  de  Sablier,  71. 

Journal  de  la  Montagne,  1428,  2221,  2357. 

Journal  de  Paris,  316. 

Journal  du  Père  Duehesne  (saisie  du),  539, 
541. 

Journal  de  la  Société  des  Cordeliers,  2338. 

Journal  du  soir  (le),  486,  2333. 

Journal  des  spectacles,  1486. 

Journal  de  Suleau,  1708. 

Journal,  le  Vieux  Cordelier  (numéro  incri- 
miné du),  1282,  1283. 

Journal  contre-révolutionnaire  (la  Feuille 
du  jour).  600. 

Journalistes  (séances  des  Cordeliers  déna- 
turées par  les),  2339;  (surveillance  des), 
1897. 

Journaux  (droit  de  crier  les),  122,  123,  143; 
(inculpations  contre  le  Tribunal  révolu- 
tionnaire dans  les),  148  ;  (insertion  des 
noms  des  individus  incarcérés  dans  les 
maisons  d'arrêt  dans  les),  478;  (répu- 
blicanisme d'Olympe  de  Gouges  vanté 
par  les),  815;  de  Camille  Desmoulins 
(lecture  des),  2349  ;  de  Marat  (achat  par 
Vincent  de),  2339. 

—  allemands  suspects  (saisie  et  traduction 
de),  800,  1271. 
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Journée  du  10  août  (absence  de  Paris  non 
justifiée  lors  de  lai,  |282:  blessure  de 
Dubuisson  reçue  à  lattaquedes  Tuileries, 
2652  ;  '  blessures  reçues  lors  de  la),  288  ; 
(coBtbaUaal  de  ki).  l7;io;  (conduite  du 
cominniiJuiit  du  ("  bataiFton  de  ta  5*  lé- 
gion lors  de  lai,  IH2:<,  lo;t(i:  (conduite  du 
libraire  Desennes,  lors  de  la},  2032,  2037  : 
(conduite  de  Pereyra,  lors  de  la),  2509  ; 
(dangers  courus  par  Cbaumelle  lors  de 
la],  1 19  ;  (disparition  d'un  citoyen  depuis 
la),  1650;  (incarcération  de  Fayel.juge 
de  paix  de  la  section  du  Roi-de-Sicile, 
après  la),  2555  ;  (mouvement  révolution- 
naire tendant  à  renouveler  lai,  2519; 
(opinion  d'Anacharsis  Cloots  sur  la), 
2478;  présence  aux  Tuileries  du  seigneur 
de  Oourbevoie ,  grenadier  des  gardes 
Suisses,  1069;  (présence  de  Itertlioniier, 
imprimeur,  à  la),  1751  ;  i  présence  du 
sieur  de  Flavigny  aux  Tuileries,  lors  de 
la),  485;  (présence  du  marquis  de  Mon- 
talliande  la  (larde,  lors  de  lai,  1077;  propos 
tenus  par  un  architecte  la  veille  de 
celle  journée,  1730;  (rôle  de  Moelle, 
oflicier  municipal,  à  la),  136;  (rùle  de 
Jobert,  oflicier  municipal,  lors  de  la), 
119;  Société  populaire  des  Hommes  ré- 
volutionnaires du  10  août,  2105;  (vic- 
times de  la),  134;  (Muzuel,  chef  d'esca- 
dron de  l'armée  révolutionnaire  parmi 
les  partisans  de  la  royauté  lors  de  la), 
2551. 

Journée  du  10  août  (la),  drame  en  4  actes, 
1298. 

Journée  du  2  septembre  1792  (nécessité 
d'une  nouvelle),  2520,  2522;  (Poupart- 
Hi-aubourg  échappé  à  l.i),  1733;  (rôle  de 
Pétion  et  Manuel,  lors  de  la),  449,  455. 

Journée  de  solde  par  les  canonniers  de 
la  section  des  Champs-Elysées  ^abandon 
d'une;,  1507. 

—  de  travail  des  ouvriers  du  Hon  Pasteur 
(abandon  du  produit  d'une),  123'»;  ;aban- 
don  par  les  ouvriers  estampilleurs  du 
m.'ig.'isin  de  Trainel  d'une|,  1235. 

Journées  des  5  et  6  oclobrr  1789  ^bles- 
sures  reçues  lors  des),  288;  participa- 
tion des  Temnies  des  Halles  aux),  1231. 

Journées  des  31  mai  et  2  juin  Iglorieuses  et 
mémorables),  220.  265,  281,  283;  (adhé- 
sions aux),  221 ,  245  ;  (adresse  de  la  Com- 


mune lue  .par  de  faux  officiers  munici- 
paux, lors  des).  2250:  (arrêtés  du  dépar- 
tement de  la  Manche  contre  les\  1859; 
(assimilation  à  la  journée  du  10  août  des), 
281  :  Comité  de  surveillance  formé  à  la 
suite  desl,  1897;  (conduite  du  libraire 
Desennes,  lors  des  ,  20.12,  2037:  (con- 
duilede  Peyrera  lorsdes),  2ViO".i:  urilique 
dcs\  2407);  elTorts  pour  empêcher  de 
tirer  le  canon  d'alarme.  1730;  initiative 
des  citoyens  de  la  section  de  la  Cilé. 
2002;  motion  pour  faire  une  nouvelle 
journée  plus  sanglante,  2298,  2333; 
(prise  d'armes  lors  des),  1735;  (répu- 
blicains traités  d'anarchistes  lors  des), 
1030;  irôle  de  Moelle,  oflicier  municipal, 
lors  des  ,  136;  souvenir  de  ces  journées 
rappelé  à  ll.inriot  par  le  Comité  de  sa- 
int  public  liu  Département,  1174,1175; 

Jouy  iBiëvres  près  del,  1693. 

Joiv  (Anne:,  femme  de  .Mammès  Bourrier. 
charretier,  femme  de  journée,  2660. 

JovAix  (Nicolas-Pierre),  citoyen  île  la 
section  de  .Marat,  2305. 

JuELi.N  (Jean),  sus])ecl,  1313. 

Juges -Consuls  (dîner  Iradilijnnel  des'. 
.507,  513,  514. 

—  de  paix  composant  le  Tribunal  de  po- 
lice correctionnelle,  2092. 

Juifs  allemands,  faisant  le  commerce  de 
la  bijouterie,  1007. 

—  portugais  établis  à  Amsterdam,  2451. 
JiiG.NK   i.\ntoine-Eléonor-l.éon  I.e  Clkrc 

de),  ex-archevéque  de   Paris,  009.  017. 
Ji;iix.vBD,  employé  du  bureau  de   llillaud- 

■Varenne   au   Comité    de   salut    public, 

1182. 
JiiLLK-L.\iiociiK  (citoyen),  106,  118. 
JULIA.N  OK  Cai\entan   (  Drocou },   défenseur 

officieux,  921. 
JiLiK  CoHMiLiK,  cilée,  2474. 
Jl'lif.n,   adininislrateur  de    la    fabrication 

des  armes.  683,  1082. 

—  enirepreiieur  de  bi'iliments,  053. 
JiLiK>    ut   Toli.ou!«ï  (Jean),  député  de  la 

llaule-Caronne  à  la  Convention  natio- 
nale. 1311,  1052. 

JruKTn:,  actrice  du  tliéAtre  de  l'Ambigu 
Comique,  1480. 

Ji'LLiKN  (Marc  Antoine),  ex-secrétaire  du 
Comité  de  snlul  public,  1611. 

Jli.i.|i>t  iClaude-Frniiçoisi,  chef  .le  la  se- 
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ronde  légion  de  la  force  armée  de  Paris, 
1802. 

Jlmel  (Georges-Philippe),  expert  écrivain, 
2203. 

—  (Louis),  mousse  détenu  à  Sainte-Péla- 
gie, 1602. 

JuNQuiÈREs,  noble  suspect  de  Senlis,  1076; 
détenu  à  Picpus,  1399. 

Jupes  de  Marie  .Antoinette  (raccommodage 
de),  33;  de  tatl'etas  d'Italie,  fournies  à 
Marie-Antoinette,  2. 

Jupon  de  fleuret,  fourni  à  Marie-Antoi- 
nette, 66. 

Justilicalion  de  Champertois,  ex-coniman- 
mandant  du  bataillon  de  Bonne-Nou- 
velle, 2380;  de  Chardin,  commandant 
de  la  section  armée  de  Brutus,  966;  de 
Dcvergne,  imprimeur,  1734;  de  Dufresne, 
oflicier  de  santé,  918;  de  Corneau,  em- 
ployé au  ministère  de  l'Intérieur,  899  ; 
de  Hanriol,  dénoncé  par  les  canonniers, 
793;  de  Lebrasse,  lieutenant  de  gendar- 
merie, 2237;  d'Olympe  de  Gouges,  816, 
831  ;  de  Pereyra,  canonnier  de  l'armée 
révolutionnaire,  2509;  de  Poupait-Beau- 
bourg,  dédiée  au  Tribunal  criminel  du 
Département,  1734;  de  Prévost,  -chef 
d'escadron  des  gendarmes  casernes  au 
Luxembourg,  1526,  1575;  de  M""  Holand, 
en  réponse  aux  attaques  du  Comité  de 
sûreté  générale,  379;  de  la  conduite 
d'une  plébéienne  inscrite  par  erreur  sur 
la  liste  des  émigrés,  2503;  de  la  con- 
duite des  réfugiés  liégeois,  2114. 

Juvisy  (Seine-et-Oise),  menées  aristocra- 
tiques, 363. 

JuzEBAND,  gardien  de  Josset  de  Sainl-I,au- 
rent,  1432. 

K 

Kaiser  (Françoise),  dite  Jllie,  2013. 
Kalgstei.n,  général  autrichien,  2301. 
Kellermann  (François-Christophe),  général 

en  chef  de  l'armée  des  Alpes,  2501. 
Ker,  associé  de  la  maison  de  banque  Boyd, 

808. 
Kerqent  (femme),  712. 
Kersalaun  (Jean -François  Euseno.n,  dit), 

suspect,  1370. 
KiEULiN  (citoyen),  1903. 
KiMPE.NER,  patriote  liégeois,  2273. 


—  nis  iMichel),   représentant  à  Liège  de 
fournisseurs  de  fusils,  2273. 

k'LovEBA ,  agent  de  maisons    espagnoles, 

1031. 
Koi;k  i  Ji-an-Conrad  de),  i(/»(is  Cock  ou  Couk, 

ban(|uier  liollandais,   1943,  2249,    2388- 

2409. 
KoLisERtiE»   (Jean-Jacques),    maicliand    de 

bois  à  Issy-l'Union,    1007,    1023,    I03J. 

2019. 
Koi.lv  (Pierre  de),  ancien  fermier  général, 

7.'i8. 

—  (Joséphine  de  Rlbec,  femme),  738. 
KoMARESKi  (général),  né  en  Pologne,  713. 
KoMS,  lire  Comps,  secrétaire  de  Mirabeau, 

2407. 
Kl'ofk,    lisez    KocK,    banquier    hollamlais, 
2211,  2214. 


Lahan  (Barthélémy),  bailleur  de  fonds  de 
la  banque  Vauviiieux,  1844. 

Labarre  (femme),  détenue  à  la  Force,  1495. 

Labarrière,  Iraiteur  derrière  le  Palais  Ega- 
lité, 373. 

Labarthe,  avocat  à  Bordeaux,  1606. 

La  Bastide,  Liégeois,  fournisseur  de  fusils 
à  l'armée  française,  2275,  2278,  2291. 

Laberge,  émigré,  1397. 

La BERX a UDiÈRE,  habitant  de  Vaugirard,  1885. 

Labeyrié  ou  Laberie,  courrier  de  Toulouse, 
1059,  1486. 

Labitte,  contre-révolutionnaire,  583. 

Lablache  (.Alexandre-Joseph  Falcoz,  comte 
de  ,  habitant  à  Nogenl-sur-Marne.  617, 
707,  783,  792. 

La  Bletonnière  (Pierre-Guillaume-Charles- 
Albert  Ygé  de),  conseiller  au  Parlement 
de  Paris,  1317,  1480. 

Laborde  (Jean-Joseph  de),  associé  de  la 
maison  de  banque  Boyd,  808, 1268,  1529. 

—  (citoyen),  agent  au  fait  des  subsistances, 
2564. 

—  (citoyenne),  habitant  à  Livry,  184. 
Labol'lbicne  de  MoNTESQUiou  (Jean-Heuri), 

ex-grand-vicaire  d'Aire,  1292. 

Laboureau  (Jean-Baptiste),  médecin,  pre- 
mier commis  au  Conseil  de  santé,  1991, 
2366,  2531,  2532,  2633-2639. 

Laboureurs  de  Mareil  (souscription  au 
profit  des),  1992. 
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La  Bretimère,  conseiller  au  l'arlenifiil  de 
Besançon,  2026. 

Labrikre  I  Antoine),  gardien  de  scellés, 
2r.l2. 

Lacan  (Alexandre -François),  sous-lieute- 
nanl  des  canonniers  aux  Qualre-Na- 
lions.  187. 

La  Chaueaussièrc  (.\nge-Elienne-Xavier 
Poisson  de),  ex-employé  dans  les  bu- 
reaux du  ministre  de  l'intérieur,  1421, 
1401,  1365. 

La  Chapelle  Cavlus  (cito.yenne),  veuve 
Fournier,  653,  673,  707,  1025. 

La  Charge  (Adélaïde-.Marguerile  Pajot  de 
Juvisv,  vicomtesse  de  La  Toin  nu  Pin 
de),  dame  d'bonneur  de  la  duchesse 
d'drléans,  723. 

La  CiiASSAKiNE  Hélène  Brooiin  de),  artiste 
du  lliéAlre  de  la  Nation,  1602. 

Lachk  (Bernard  ,  tailleur  d'habits,  188. 

Laclos  (Pierre-.\nibroise-François  Cho- 
derlos de),  liltéraleur,  066,  672,  1303. 

Lac.oube  ((Claire),  actrice,  maîtresse  de 
.Mazuel,  commandant  en  second  de  l'ar- 
mée révolutionnaire,  2548. 

—  prélre  contre-révolulionnaire,  1076. 

—  (tiloveii  ,  coin|irumis  dans  la  conspira- 
lion  de  Itonsiii,  délcnu  à  la  Force,  1021, 
1081;  détenu  au  Luxembourg,  2316.  2.'il8, 
2519. 

Lacurne  (Alexandre),  commandant  île  la 
cavalerie  nationale  du  Havre,  1008. 

La  ConiiÈr.K  (Jean),  habitant  de  Fontaine- 
bleau, 443. 

LACosrE  (Klie),  membre  du  Comité  de  sû- 
reté générale,  'JI7,  2433,  24V7  ;  secré- 
taire .le  la  Convention,  17r,4,  1703.  2023. 

—  (Jean-Baptiste),  juge  de  paix  de  la  sec- 
lion  de  la  .Montagne,  340,  1003,  1303. 

La  Coldiiavk  (Antoine-Jean  Bazire-i,  chi- 
rurgien-médecin, de  la  section  du  Mont- 
Blanc,  1070. 

Laciiuii  (t;uillaume-Jac(|ues-Anloine),  phar- 
macien de  la  (ioncieigerie,  77. 

La  CotTuiiK,  (jiiarlier-maitre  de  la  gendar- 
merie, 1293,  l2!tS,  1388. 

Lacroix  (Jean-Baptiste),  commissaire  du 
C.oinité  révolutionnaire  de  la  section  ilii 
Mont-Blanc,  2203,  2268,  2.347. 

—  (.Sébastien),  commissaire  dii  Conseil 
exécutif.  1902. 

—  (.Sébastien),  détenu  A  la  Force,  InSO. 


—  lire  Delacroix  (Jean-François,  député 
d'Eure-et-Loir  à  la  Convention  nationale. 
2225. 

—  citoyen  de  la  section  de  l'Unité,  2327. 
2328,  2333. 

—  membre  du  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  de  Popincourl,  1328. 

Laoroix-.Moklot(V.).  régisseur  <lu  magasin 
de  Corbeil  pour  la  Commune  de  Paris, 
2'à08,  2586. 

Lacuée  (Jean-Gérard),  député  de  Lot-et- 
Garonne  à  la  Législative,  1961. 

Lauaiste  Michel),  président  du  Tribunal 
de  commerce,  2181. 

Ladol'bée  (Luuis-Jean  ,  marchand  de  vins, 
1673. 

Lafaille,  agent  de  change.  2430. 

Lafaiice  (receveur  à  la  caisse  de),  2330. 

Lakayette  (liilbert  Moher.  marquis  de\ 
411,  418,  420,  930,  979.  997.  1492.  2034, 
2477,  2621.  2600. 

La  Fleutrie  (Antoine-Jacques  de),  défen- 
seur oflicieiix  du  général  Launiur,  2380. 

La  Flotte  (Joseph),  limonadier,  1395,  1941. 

Laiontai.ne,  huissier  de  la  Convention  na- 
tionale, 729. 

La  Fobkt   chevaliers  de\  frères,  1061. 

La  Fiis^e  (François),  chef  du  bureau  des 
observateurs  de  la  l'olice,  2009. 

Lafhkttk  (Marie-Madeleine  Guébin,  femme), 
fripière,  2324. 

La  Galissonnière  (comtesse  B\rrin  de), 
émigrée,  2381. 

La  Gham;e  (François-Joseph  Lelikvrk, 
marquis  de),  lieutenant  général  des 
armées,  1317. 

—  (citoyenne),  1028,  1033,  1090. 

La  Grive,  citoyen  de  la  section  de  la  Cité, 

1361. 
Lagckrre  (Nicolas),   titulaire    de   pension, 

934. 
La   Giiciie   iik  Si-^iiicnan  (Amable- Charles, 

iu.'irc|iiis  de),  ex-colonel  des  dragons  de 

Bourbon,  2000. 
i.AiiAVK,  domestique  d'un  agent  de  l.aura- 

guais,  930,  1301.  1991. 
1.4   H"..iE     Jean-Baplisle-.Noili,   détenu  i\ 

l'i.|Mis,  1513. 
Laigle  (Driiei,  .Société  populaire.  204. 
Laionki.ut    (Joseph -François),    député    de 

Paris  A  la  Convention  Dolionolp.  1397. 
Lais  de  mer  îi  llrouage  et  .Marennes,  IH3i. 
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Lais.ne,  membre  du  Cotiiilé  révoluliou- 
naire  de  la  section  du  Mont-Blanc,  1631. 

Laissez-passer  pour  les  denrées  (adminis- 
Iralion  des  Subsistances  délivrant  seule 
des),  183:2. 

Lait  fourni  au  Temple,  41. 

Laitière  (correspondance  suspecte  conlit'e 
à  une),    1801. 

Laitières  (charbon  emporté  dans  des  pa- 
niers par  les),  676,  702. 

Lakan.vl  (Joseph;,  député  de  l'Ariège  à  la 
Convention  nationale,  1492. 

—  (Jean -Baptiste),  ancien  procureur  au 
Parlement,  727,  1440. 

Lal.\.mie  (Jean-Baptisle  Le  GA^'G^.■^:L;R  de), 
commissaire  de  police  de  la  section  de 
llnité.  494,  2328. 

Lalanue-Macon  (Erasme- Charles-.Vuguste), 
négociant,  ex-noble,  1426,  1893. 

Lalanne  (Paulin),  banquier  espagnol,  1031. 

LaLeu  (veuve  du  notaire  Guillaume-Claude 
de),  1090,  1153,  1231,  1314,  1813,  1836. 

Lallema.nd,  menuisier,  1002. 

—  citoyenne),  détenue  à  l'Abbaye,  487, 
494,  1086. 

Lalotte,  cordonnier,  2407. 
Laloueiïe  (citoyennes),  mère  et  lille,  798. 
Lalov  (Jean),    suspect,    arrêté  dans    une 
maison  de  jeu,  1963. 

—  jeune  (Pierre-Antoine),  député  de  la 
Haute-Marne  à  la  Convention  nationale, 
330-3b8,  1793. 

La  Luze!ine  (César-Henri,  comte  de:,  ex- 
rainistre  de  la  marine,  1604. 

LAMAiGNii';iiE  (.\nloine),  juge  de  paix  de  la 
section  des  Champs-Elysées,  2206. 

Lamarche  (Simon-François),  directeur  gé- 
néral de  la  fabrication  des  assignats, 
401,  oa9,  592. 

Lamahue  (citoyen),  détenu,  1438. 

1-AMBALi.E  (Marie-Thérèse-Louise  de  Savoie- 
Cauii.nan,  princesse  de),  69. 

—  (médecin  de  la  princesse  de),  089. 
Lamueim   I  Charles-Guillaume),    ex-contn'i- 

leur  général  des  finances,  473,  304,  742. 

—  (Jean-François  1,  ancien  banquier,  1132, 
1364,  1440,  1329. 

—  (Jean-François),  commissaire  ordonna- 
teur des  guerres  à  Liège,  2271,  2321. 

—  fils  (Paul-Augustin-Joseph  ou  Augustin- 
Cliarles-Pascal',  conseiller  au  Parlement 
de  Paris.  11.30. 

T.  X. 


—  (Pieiiei,dit  Hulanu.  délenuauxtiarmes, 
1809. 

—  administrateur  d'Anvers,  2013. 

—  commissaire  de  la  section  de  Maral, 
2133. 

—  maire  de  l'Egalité,  2183. 

—  négociant,  détenuàSainle-Pélagie,2283. 

—  notaire,  1093. 

L\MBETi.N',  gardien  de  la  maison  de  suspi- 
cion de  la  Bourbe,  2283. 
Lamerville  (Jean-Louis-Thomas  Heuhtault, 

comte  de),  capitaine  de  vaisseau, décédé 

à  la  Force,  1042,  1638. 
La  MiCHODiÈREfJean-Baplisle-François  de), 

ancien  prévôt  des  marchands,  détenu, 

1179. 
Lamimère (Louis-Félix  de  Corn'ette),  ancien 

officier  d'élat-major  des  dragons,  détenu 

au  Luxembourg,  1249. 
L'.Vmiral,  suspect,  logé  à   l'hôlel  de   V'au- 

ban,  393. 
Lamu',    secrétaire-commis    du   Comité   de 

sûreté  générale,  2497. 
Lamoiç.nox  de  Malesherues  i^Chrétien-Guil- 

laume),  défenseur  de  Louis  XVI,   1712. 
La  MoMAiJNE  (Etienne),  marchand  mercier, 

2346. 
L^MOTiiE-A.xGù,  dit  DE  Flers,  1833. 
Lamotte  (Suzanne  Drouillard),  femme  de 

Pierre-François,  marquis  de  Senones,  dé- 
tenue, 1445. 
Lasiotte-Bertin,  détenu  aux  Madelonnetles, 

1394,  1633. 
Lauy  (Denis),  transféri-  aux  Madelonnetles, 

1.301,  1461,  1463,  1347,  1366. 

—  (Jacques),  épicier  à  Issy-I'Union,  1007, 
1023,  1032,  2019. 

—  détenu  au  corps  de  garde  de  la  section 
de  la  Montagne,  1700. 

Lamyre  (citoyenne),  femme  de  Louis-An- 
toine -  Gabriel  Lamyre,  négociant  à 
Amiens,  478,  997,  1106,  1376,  1443,  1803. 

Landau  (Basse-Alsace),  adjudant  général 
s'y  trouvant,  1324. 

—  armée  de  la  llépublique  y  cantonnée, 
1482. 

—  débloquement  de  la  place,  1349. 

—  plans  d'attaque  des  Prussiens,  1072. 
Lande  (la)  (Seine-et-Oise),    résidence  du 

prince  de  Conti,  1032. 
I.ANDoiçAi.N  (.\dricn-Louis),  ancien  marin. 
1728. 
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La.ndragix  ^Louis-Pierres,  caissier  de  TaJ- 
ministratioD  des  Quinze-Vingts.  2239. 

La.ndremo.nt  (Claude-Hyacinlhe  Le  Clerc 
de),  générai  à  l'armée  du  Nord.  2501. 

I.A.\i)iiiEi  X  (Jean-Louis\  dil  Corset,  ancien 
Ijanquier  de  jeux,  1372. 

Landser  i  FraDi,-ois  Hell,  grand  bailli  de^, 

I3S(I. 

Laxeuville  (citoyen  el  citoyenne),  1209. 
La.nge  (.\nne-Françoise-Elisabelh),  actrice 
du  Théâtre  de  la  .Nation,  li'>12. 

—  (Marie-Anne),  femme  Peigot,  2323. 

—  la  Beltièbe  (citoyen),  i5oO. 
L.uNGKRox     (Louis  -  Alexandre    Axdrailt, 

comte  de),  029. 

—  (  Marie  -  Louise  -  Agiaé    .\.\I(Iiallt    de 
femme    divorcée    du   comte  de   Damas, 
1417,  1844. 

Laxglier  (Pierre),  ex-commis  aux  bureaux 

de  la  Guerre,  1419. 
Langlois  (Jean),  demeurant  cour  de  lAb- 

baye,  2327. 

—  (.Marie-François\  papetier,  membre  du 
Conseil  général  de  la  Commune,  1725. 
1728. 

—  (Paul-Marie),  citoyen  de  la  section  du 
Mont-Blanc,  1023. 

—  apothicaire  au  Temple,  3. 

—  membre  du  Comité  de  surveillance  de 
Melun,  W7. 

—  .nil.ur  d'un  libelle,  1911. 
Langogne  (Lozère),  Société  populaire,  277. 
LANoïKijor-.iK.N  (.\iiloine-BnoussE,  dit),  com- 
pagnon serrurier,  848,  852,  855. 

La.>giet  Louis),  courrier  des  dépêches  des 
années  de  la  l<épublii|ue,  458.  405. 

Lax.xe  (.Marie-Eiiitiianufl-Joseph),  juge  au 
Tribunal  révolutionnaire.  115,  116.  454- 
4t5l.  S.17,  891,  1721.  1730,  2310,  2522, 
2057. 

Lannion  (Cotes-du-Nonl),  Société  popu- 
laire, 283. 

Lanole  (citoyennel,  au  service  d-'  M""  <!.■ 
Penthièvre,  1841. 

Lanterne»  sourdes  (patrouilles  de  nuit 
munies  de),  |02(l,  1802. 

Lamiienas  (François),  député  de  Hhl^no-^•l- 
l.oirc  à  la  Convention  nationale,  391, 
1258,  I26i. 

Laxxade  ((icolTroy),  commissaire  national 
du  tribunal  du  HiHtrict  de  Périgueux, 
1 192. 


Laon  (.\isne),  Comité  do  surveillance  ou 
révolutionnaire,  1587,  1013.  1039.  1044, 
1807,  1819. 

—  commandant  de  la  place,  2201. 

—  (Desfossés.  député  dei.  80:>. 

—  détachement  de  l'armée  révolution- 
naire y  cantonné,  510.  2156. 

—  maison  de  réclusion,  2227. 

—  mission  du  représentant  Lejeune, 
2228. 

Lapalu  (Jean-Mariel,  juge  de  Feui-s,  .'iOO, 
506,507;  détenu  au  Luxembourg,  1798, 
1902.  1932. 

Lai'assahe,  directeur  du  magasin  de  Trai- 
nel,  1235. 

La  PERnikiiE  ou  Lahevriere,  banquier  de 
jeux.  1050,  115s,  1304. 

L\rBVRE,  membre  du  Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  des  Tuileries,  1354. 

Lai'ierre  (Jean-Uaptiste),  adjudant  général 
de  la  4«  légion  de  la  force  armée,  1527. 

—  (citoyen),  témoin  de  l'exécution  de 
Marie-Antoinette,  179. 

Lapins  (maraudeurs  coupant  des  blés  pour 

nourrir  des  ,  1970,  2022. 
\.\  Place,  émigré,  2000. 
La  Plaine  (Joseph-.Vndréi,  concierge  d'-  la 

Mairie,  421. 
Lai'orte  (.Vrnaud  de  ,  intendant  de  la  Lisie 

civile,  1889. 
Larouer,  lieutenant  de  vaisseau,  comman- 
dant la  frégate  lu  Mvdiisc,  -172. 
LAnciiKVKSoUË-TiMBAi'LT  \  Jean-ltiiplisle-Ca- 

briell,  ancien  contrôleur  de   la   marine 

au  Cap  Français.  921,  930. 
Lard  fourni  an  Temple,  45. 
l.vuipv    Silvain-Harnabé).  commissaire  de 

la  section  du  Panlh<''on-Français.  2001. 
L\  Uemèrk  (veuve),  1091. 
\,\  Hk\  KLLiÈRE-LKrKAi'x  (  l.ouis-Marii'),  ex- 

(^onslituant,  1073. 
l.xRi.ET  (Joseph-Simon\  1056. 
La  Hivk.  tenant  une  maison  de  svirelé,  rue 

.*<ainl-I>omini(iue,  1400. 

—  (ciloyen',  incarcéré  à  la  Foroe.  71H. 

l.\  UiviitnE  (Denis-François),  membre  du 
Comité  révolutionnaire  île  la  section  Le 
IVietier,  uni,  1502.  «571,  2V3S.  2412. 
2446.  2417. 

—  (femme),  émigrée,  1432. 
I.AMMiMK,  d«Menu  il  la  Force,  I30i. 

La  lloiiiAssikiiK.  ancien  porte-drnpeau  di'>. 
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Cent-Snisses,  attaché   à   la   maison   de 

Monsieur,  1057,  1163. 
I-A  Roche,  direcleur  des  biens  nationaux 

et  des  émigrés  du  district  de  Paris,  17r)0. 
La  Rochelle  (citoyen),  détenu,  125B. 
Lakue,  homme  de  loi,  1970. 

—  cadet,  homme  de  loi,  1970. 

—  vicaire  de  la  paroisse  de  Saint-Louis- 
enl'Ile,  1666. 

La  Ruelle,  chef  des  ingénieurs  du  Dépôt 

de  la  Guerre,  2349. 
Larzay,  citoyenne  suspecte,  1944. 
Lasalle,  imprimeur,  1999. 

—  détenu  à  Saint-Lazare,  2374. 

Lasne  (Etienne),  commandant  en  chef  de 
la  force  armée  de  la  section  des  Droits- 
de  l'Homme,  2643,  2644. 

LAs.MER.boulaniier,  fournisseurduTempIe, 
38. 

Lassay  (Mayenne),  autorités  constituées, 
.■i05. 

Lassoley  (citoyenne),  amie  du  conseiller 
Ygé  La  Bletonnière,  1493,  1313. 

L.viACHE,  administrateur  caissier  de  l'union 
des  créanciers  de  Rohan-Guéménée,o69, 
701. 

Latol'che -Trkvillë  (Louis-Hené-.Madeleine 
Le  Vassor  de),  oflicier  général  des  ar- 
mées navales,  496. 

Latoir,  citoyen  de  la  section  du  Panthéon- 
Français,  601. 

—  citoyen  suspect,  rue  des  F(issés-.\lont- 
martre,  798. 

Latour-Lamo.ntagne  (Jacques),  observateur 

de  police,  1248,  12,^3,  1264,  1274,  1284. 
Lmolr-Mal'bourc;  (.Marie-Charles-César   de 

Fav,  comte  de),  ex-Constituant,  979,  997, 

1047,  1064. 
Latreille  (Marie- Anne),  femme  du  général 

Quétineau,  2:;i4-2.;i0,  2:il8,  2:il9. 
La  Tremoille    (Antoine-Philippe,  marquis 

de),  chef  des  rebelles  de  la  Vendée,  1592. 

—  (prince  de  Tarente,  lils  de  la),  995. 
Lattegrin,  boucher,  1907. 

Laubépi.n  (François-Gabriel  Mol'chet,  mar- 
quis de),  1029. 

Laubréau  (Rémy),  dit  Nouvion,  Sans-cu- 
lotte, 294. 

Lalde.n  (citoyen),  1932. 

Laudibolx,  vicaire  à  Colombes,  51 1. 

Lali;ikr  (Balthazar-.Marie),  commissaire  de 
la  section  de  laFontainc-de'(;renelle,347. 


Laugier  (Biaise),  parfumeur,  1316,  1595. 

Laumur  (Michel),  général  de  brigade,  gou- 
verneur de  Pondichéry,  2042,  221 1,  2212, 
2383-2387,  2639. 

Lau.nay  (René),  général  à  l'armée  de  la 
Moselle,  1890. 

—  détenu  au  Luxembourg,  1030. 
Launey,  frères,  débiteurs  du  duc  de  Coi- 

gny,  1877. 

Lauracuais  (Elisabeth-Pauline  Gami,  du- 
chesse de),  673,  1012,  1024,  1192,  1361, 
1509,  1559. 

Lauran't,  citoyen  suspect,  608. 

Laurent  (Denis-Etienne),  citoyen  de  la 
section  de  Marat,  2366;  commissaire  du 
Conseil  général  de  la  Commune,  1!>4, 
i:i5  ;  administrateur  au  Département  de 
Police,  2418,  2419,  2421,  2423,  2424, 
2t31,  2432. 

—  (Michel),  commissaire  du  Comité  de 
salut  pulilic  du  Département,  861. 

—  agent  du  Comité  de  silreté  générale, 
1063,  1440. 

—  juge  du  Tribunal  de  commerce,  2181. 

—  président  de  l'Assemblée  générale  de 
la  section  du  Temple,  1771,  2125. 

—  suspect,  1103,  1129. 

—  citoyen  de  service  au  corps  de  garde 
des  Feuillants,  2023. 

Lalze-Dkpehreï  (Claude-Romain),  député 
des  Bouches-du-Rhône  à  la  Convention 
nationale,  362,  367,  368,  371,  373,  375, 
376. 

Laval  (.Mayenne),  lieu  de  naissance  de 
Dubuisson,  homme  de  lettres,  2630. 

—  mission  de  Feneaux,  commis  du  Co- 
mité de  sûreté  générale,  531. 

Lavalée,  concierge  de  la  maison  du  mi- 
nistre des  all'aires  étrangères,  1405. 

—  suspect,  1605. 

L.\\  \RDE,  marchand  de  vins,  1636. 

La  Vauguyon  (Marie-Antoinette-Rosalie  de 

Pons,  duchesse  de),    1072,    1076,   1083, 

1168,  1473,  1618,  1619. 
La  VAiPALiiiRE  (dame  de),  14'i-3,  1551,  1499, 

1513. 
Laveiuiv   (Cliarles-François),  ancien   con» 

trôleui'  général  des  finances,  577. 
l.AVKRTu,  détenu  à  Sainte-Pélagie,  1804. 
Lavigomterie  (Louis-Charles  dei,  membre 

du  Comité  de  sûreté  générale,  917,  1966, 

•2438,  2447. 
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l,v  ViEfviLLt  (Marie-Aiiloine  de),  tiM. 

—  comtesse  de\  résidiial  ù  Kliolh's,  T'.i'i, 
Il4;i,  131». 

I.AMUNK  ('Klisalielh-Fruni.'oisc),  femme  de 
liuillaume  l.eiiielle,  perruquier,  141. 

—  gendarme  nali<>nal  ;i  Bordeaux,  877. 
l.wiLLK  (LaureulV  niaréclial-ferraiit,  4-M. 

—  membre  du  Comilé  de  surveillance  de 
lu  sccliou  des  Tuileries,  1071,  1354. 

I.AViLLKiTE,  membre  du  Comité  de  surveil- 
lunce  de  la  section  des  Tuileries,  l.Tii, 
I  Wili. 

—  administrateur  ù  .Muntari:is,  i'M. 

L\  ViLLEiKNuis  i  Hkhihklot,  lire  Hkiiiiult 
de),  anrien  rupitainc  de  cavalerie.  13.'<:i. 

I..\  ViDLKiTE  Ukliii.ngi'kh,  membre  de  l'As- 
semblée des  Belges,  Mi'i. 

LwiT  (Jeun-Baptistc-Umer),  candidat  pour 
le  concours  du  corps  du  ijénie,  lti7!i, 
1800. 

—  (Adélaïde-.\imée-l'"runi;cjise  .MniiKAr. 
femme),  87i,  002. 

I.»\iii.-u;n  (Antoine-Laurent  ,  ex-feiinier 
général,  1383. 

l.\M)v,  lieutenant  de  la  12«  compaLMiie 
darlillerie  léiçére,  2233. 

I.vvv  (Jean-  Louis), auteur dr.imalii| ne,  l'.til. 

L\/îAnE  Jacou,  père  et  (ils,  Juifs,  1076,  IWW. 

l..\/.owshi,  nom  pris  par  la  section  du 
Kinisiére,  -2127;  (Société  fraternelle  et 
républicaine  de),  2071,  207'.». 

I.Az/.AHo  (Jean),  ex  iiéi,'oci.int  russe,  mar- 
chand de  marrons,  1003,  1010,  102:"., 
1935,  1963. 

Lf.assencb,  arislocralc  belge,  227S. 

Le  Bas  Pliilippe-Krançois-Joseph'i,  mem- 
bre du  Comité  de  sftreté  générale,  12:i, 
181,  707,  1041. 

—  riimmissaire  pour  la  poliie  militaire, 
I  t:>>. 

\a:   liAr/,    aiii  ieii    l'ii.iiinjiie    île    llesaiiçon, 

966,  «70. 
LKiiÈcrK,  inspecteur  de  police,  i:i62. 
l.eiii.AM:  ((îeorges-Pierrc),  altaclié  à  li  l'o- 

licp,  118. 

—  président  de  la  Société  répulilicniiie  île 
r.lmi  du  peuple,  2072. 

Lciiois  (Claude),   rédacteur  du  liulhiiii  du 

Tnhunul  n'vfilutionniiire,  021. 
Ipii'iii   OLitliieu  ,    commis   employé  à  la 

Monnaie,  I2KI. 
Nicdas  ,  insliUil'iii .  iii'iiilue  du  r.iii- 


.seil   général  de  la  C'>minune,  lo:.  lit. 
112,  Il r,,  117.  126,  127. 

—  vl'ierrel.   fondeur  à  la  .Monnaie.  12S1. 
Le  Bon  (Sophie),  veuve  IKtilleii.,   inipli- 

i|uée  dans  la  conspiration   de   r«l-!illel. 

•Xi,  117. 
Leboho.ve  (Pierre-Josefdi  I,  attaché  à  la  m.i- 

rine,  968,  180:".. 
Leuii.\ssk  (Jean-Haurice-Krani;ois).  officier 

de  gendarmerie,  commandant  le  posie 

de  la  Conciergerie,  93.  2232,  223:i,  2237, 

2210. 
Lkiiheio.n,  observateur  de  police,  126». 
I.K   BnK.Tii.N  (M'"'),   couturière   de    Marie- 

Anloine(te),  32. 
Leuhi  N   (Josejdi-Baplisle),    svispect.    I023, 

1082. 

—  iPierre-Henri-lléléne-.Marie),dil  Lkbhi  \ 
TnMii-.  ex-ministre  des  affaires  étran- 
gères, loGI,  2301,  2302,  2495,  2652. 

—  ancien  adjudant  de  la  section  du  Bon- 
net-Bouge, 2286. 

—  niciulirc  de  la  Commission  insj>ei  l.inte 
des  journaux,  soo,  |"il7. 

Le  Cehk,  membre   du  Comité  révolulion- 

naire  de  la  section  <lu  .Mont-Blanc,  2537. 
I.K  CiiArKLiKR  (Isaac-Bené-Guvl,  ex-C.on>li- 

tuanl.  1050,  1876,  1889. 
I.KCiuRD.  commis  au  bureau  des  rebuts  à 

la  Crande  Poste,  2379. 
I.K  CiiAiii'KNirKR-MAii.LV    cilovi'nne  .    1208. 
LKO[,KRr.  [.\riuand-llul>erl\  chef  de  divi.-<ion 

au    di'-purlement    de    la    (îiierre.    22so. 

2536-2539. 

—  Benjamin,  préire,  1413,  1451. 

—  commissaire  du  Comité  de  silrele  géné- 
rale, 1961. 

—  député  de  Lyon,  2518. 

—  marchand  de  bois,  13KS,  1422.  Ui.C 
1451. 

—  marchand  de  vins,  1432 

—  observaleur  de  police,  2662. 

--  président  de  l'Assemblée  des  citoyens 
du  Faubourg-Saint-Anlpine,  2152. 

—  président  du  Comilé  central  des  S.i- 
I  iélés  patiiolii|ues,  105. 

—  secrétaire  de  Itonsin,  ordnnn.ileur  en 
chef  en  Heli;ii|ue,  2275. 

Lkci.krii.i,  susperl,  1672. 

LKCi.rn,   commissaire   du   Coniilé    de  sur- 

xeillance  de  Hoiicn,  1369, 
l.iii.MiK,  limonadier,  1602. 


TARI.E   ALI'IIARKTIQUE 


Ijxi.Kin,  i-itoyon  (If  l:i  rue  Saiiil-Anloinp, 

Le  Cocn  (Louis),  potier  de  terre,  390,  :)98. 
Lecoixïk,  agent  de  cbange,  1627. 
Lecointre  (Laurent),  député  de   Seine  ct- 

Oise  à  la  Convention  nalionale,  [&'.'!. 
Lecomte    (Adam-Joseph    Klhm-^,    tailleur, 

membre  du  Club  des  Cordeliers,  2280; 

commandant  en  second  du  ba'aillon  de 

l'Unité,  2333. 

—  ((ulles-Micliel),  ci!o3en  de  la  section 
du  .Mont-Rlanc,  1023,  I03G,  IGW. 

—  .Michel  I,  sculpteur,  membre  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  Poisson- 
nière, SS9;  président  de  la  section  Pois- 
sonnière, 2200;  vice- président  de  la 
Société  populaire  de  la  section  Poisson- 
nière. 2100. 

— ^(Nicolas-Louis),  marchand  de  dentelles, 
trésorier  du  Comité  de  bienfaisance  de 
la  section  des  Lombards,  I6G2,  1683. 

—  ancien  religieux  de  la  Merci,  9:i:i. 
I.econte,  inspecteur  des  bâtiments  du  Pa- 
lais National,  302. 

—  (sieur  et  dame},  i:iOO,   l.iSl,  i:;OI. 
I.F.coo,  manbnnd  mercier,  1819 

—  (femme  ,  tenant  l'hôtel  de  .Munlpen- 
sier,  14j9. 

Le  Coi.i  (Le  Coi:q  ou  Le  Kock),  appellation 
du  banquier  de  Kock,  2397,  2400,  2V03. 

I.K  CoLTELi..\  DE  Cantelei  (.Icau  Rartliéle- 
my),  ex-Constituant,  t031. 

Le  Coi;teul-V  de  La  Nouave  (Barlhélcmy- 
.lean-Louisj,  administraleur  de  la  Caisse 
de  l'Extraordinaire,  i;i32. 

Le  Couteli-x  de  Molev  (.lac(|ucs  .le:in>,  an- 
cien administrateur  des  Quinze-Viniits, 
1031. 

LrcouTEL'x  (citoyenne  Rii>se.  veuve),  1376. 

Lécrivai.n  (Jcan-Cliarles),  membre  du  Co- 
mité do  salut  public  du  Département  de 
Paris,  478,  :107,  !1I4,  716,  863,  lOaS.  1070, 
1134,  1188,  1223,  r2r.l,  12.-.8,  1307,  1314, 
13:iO,  1360,  1370,  1409,  l.';3i,  lOIS,  I0.S9, 
1062,  1073,  1803,  1903,  I92:'i,  1997  :  pré- 
sident du  Conii;é,  16.')9;  vice-président 
de  la  section  de  Marat,  2133. 

Le  Deist  de  RoEiiDOrx  (Jean-François),  fx- 
Constiluanl,  1881. 

I.Euoux  (Claude-Nicolas),  architecte,  chargé 
de  la  construction  de  l'enceinte  de 
Paris,  999. 


—  citoyen  suspect,  144s. 
Leduc,  boucher,  37. 

—  écuyei  français,  maître  d'é(]uitatiiin, 
22ol. 

—  nis  naturel  de  Louis  XV,  1331. 

LEFAivnE,  président  de  la  Société  popu- 
laire du  Bonnet-Rouge,  de  la  section  des 
Champs-Elysées,  1506. 

Lefedvbe  (Louise-Catherine-Angélique  Ri- 
cAFiD,  veuve),  belle-mère  de  Petion,  38"). 
ion:;. 

—  maire  de  .Montargis.  431. 

—  président  de  la  Société  populaire  do 
Saint-Mandé,  214;;. 

—  tuteur  de  la  citoyenne  Tardieu  .Mal- 
leissye  ide  .Mallecy),  1605. 

Leeèvre  (Cbarles-Josepb),  membre  du  Co- 
mité révolutionnaire  de  la  seclion  de  la 
IlalleauxBlés,  2383. 

—  agent  du  Comité  de  siVeté  générale. 
1026. 

—  chirurgien,     suspect    de     fédéralisme, 

6:i:t,  07:;,  707. 

—  commissaire  civil  de  la  section  de 
Ronne-.Vouvelle,  2407. 

—  détenu  à  la  Force,   Iil7. 

—  habitant  d'Auteuil,  I5'.m;. 

—  marchand  de  vins,  IC.'!9. 

—  (citoyen),  habitant  cour  Lamoignon, 
1903. 

Lec.aonelr  (Michel-Antoine),  citoyen  de  la 
section  des  Cardes-Françaises,  1:;72. 

Lei:\v,  marchand  de  vins,    1013. 

Lr.o'NDRE  (Cbiélicn  -  François) ,  emplo_\é 
dans  le  bureau  des  Subsistances,  seclion 
des  Etapes,  2341,  237:;. 

—  (Jean  Raptiste-Emmanueji,  administra- 
teur des  Postes,  14.'i4. 

—  (Louisl,  député  de  l'aris  à  la  Conven- 
tion national.',  2329,  2338;  en  mission 
dans  la  Seini-  Lférieure,  2225. 

—  président  du  Tiibunal  de  cassalion, 
2091. 

I.K  (iE.NTn.  (Jean-Charles),  juge  île  paix  it 
ijfllcier  de  police  du  canton  de  Clicliy, 
.,S90. 

I.Éi.Eii  (citoyen),  concierge  de  riiùli-j  dos 
Fermes,   1185. 

I.éiiion  franche  étrangère  (conseil  d'admi- 
nistration de  la\  2392. 

—  germanique  (ancien  officier  de  la),  2518; 
(Lieiilaud,  colonel  de  la),  1815. 
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Legrand  (François-Nicolas),  substitut  pro- 
visoire Je  lag-ent  national  de  la  Com- 
mune  de  Paris,  2241. 

—  (Louis  -  Alexandre),  ancien  curé  de 
S.iint-Rocli.  771. 

—  dépulé  de  Saint-Fiominaue,  810. 

—  membre  du  bureau  de  correspondance 
de  la  maison  des  Postes.  1830,  1836. 

—  (citoyen  N  ).  201. 

Le  Tirent?.  (Henrv-J.- B.->,  commis  des  bu- 
reaux de  la  Marine,  921. 

Le  Gbii'  (Jean-Baptiste),  directeur  du  Jour- 
nul  des  décrets  pour  les  hahilanls  des 
camparines,  2033. 

LEr.nos,  vicaire  de  la  paroisse  de  Saiut- 
Louls-en-rile,  KliiC. 

Lei.lay,  commissaire  du  Comité  de  sûreté 
•«énérale,  ;;2I. 

—  commissaire  de  la  section  des  Gravil- 
liers,  20C4. 

—  employé  de  la  Marine  destilui'-.  1942. 
Legiin  (Pierre\  marchand  de  vins,  |t'i30. 
Léijumes  (ordre  établi  pour  la  distribution 

des),   2008;   (terrains  incultes  de  Paris 
plantés  en),  1929. 
Le  IIaiii\f.l  (Charles-Alexandre),  observa- 
teur de  police,  1248,  I2r.3,  1274,  1284. 
Le  HEifiTEin,  négociant,  1023 
Lejel'ne  (Jacques),  papetier,  1728. 

—  iSilvain-Phalier),  député  de  l'Indre  à  la 
Convention  nationale,  981,  i!'i87,  lf.49, 
18.30.  1831,2228. 

—  habitant  de  Chevilly.  1803,  18(19. 

—  citoyen  de  la  rue  des  Martyrs.  1102 
LELiEFtiiK  (Jeanne),  femme  Mobke,  103".. 
Lelièvhk  (Claude-llupues),  membre  de  la 

Commission  temporaire  des  arts.  IIU. 

—  vétéran,  signé  à  l'hospice  de  rilnin.i- 
nité,  1580. 

—  (marquis  de  La  (jn\NiiE,  dit),  1317. 

—  (citoyenne),  femme  de  secours  rbe/.  la 
citoyenne  Lngrange,  1028. 

Lelom)  (citoyenne),  assembleuse  r|c  bro- 
chures, I4r.l,  1402,  1488,  ir.l8. 

I.Ki.ori'  Claude-Nicol.is),  ancien  ofljcier  de 
la  femme  C.'i|iet,  membre  de  la  Liste  ci- 
vile, 720. 

Lr.LU  (Jean -Nicolas),  gendarme  h  Passy, 
2405. 

I.EMAiHK  (André),  commandant  ilu    î'  l>a- 

t.iillon  de  l'armée  révolutionnaire,  421. 

Jean-Baptiste),  ex-procureur  au  Par- 


lement de  Paris,  agent  des  affaires  du 
duc  d'Orléans.  696,  1326. 

—  (Louis),  blanchisseur  et  membre  du 
Comité  de  surveillance  de  Passy,  2405. 

—  membre  du  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  des  Amis-de-la-Patrie,  1037. 

—  traiteur,  70,  82. 

—  citoyen,  en  relations  avec  Jossel  de 
Saint-Laurent,  523. 

I.E  Masle  (Jean-Pierre),  greffier  de  la  jus- 
tice de  paix  d'Etrepagny.  1737. 

I.EMAUti  ou  Lejiant  (Maximilicu),  domes- 
tique, 1153.  1319,  1321,  1534.  15.36. 

Lemelle  (riuillaunie^  perruquier.  141. 

—  Elisabeth -Françoise  Lavigne,  femme), 
141. 

Lemoine  (Armand-Bemy\  premier  valet  de 
chambre  de  Louis  .\YI.  1301. 

—  (Jean-Ignace),  curé  au  port  de  Marly. 
684. 

—  commissaire  du  t'omili''  «le  sûreté  gé- 
nérale, 794,  1043. 

Lf.sioi.ne  i>e  Ciu^cv  (.\lexandre),  ex-garde 

général  des  meubles  de  la   Couronne, 

611.  1344 
Le  MovMEit  (Louis-Guillaume),  médecin  de 

la  famille  royale.  9,  52. 
I.EMon,  marchand  de  draps,  1522. 
Lempereih  (citoyen).  1061. 
I.ENFANT  (Louis),  principal  commis  de  j'ad- 

niinistration    des   l)<>maines  nationaux, 

504. 

—  chirurgien  à  Fontainebleau,  445,  44n, 
461,  407, 

L'E>KiMK,  prêtre  contre-révolutionnaiie, 
1070 

I.ENoin  (Iloniinique),  artiste,  ancien  cour- 
tier de  change,  2418,  2425,  2430.  2432. 

—  iMichel-Elienne),  cx-conseillor  au  Par- 
lement de  Paris,  1 101. 

—  imprimeur,  2033. 
LENoiijiAîin.Vnge),  ex-noble,  habitant  cl  Lan - 

liiMine,  1001. 

—  'inspecteur  général  de  la  Itégio  ilrs 
poudres  et  salpêtres,  591. 

—  niarriiand  «l'étoffés  de  .noie,  32 

—  (femme),  suspecle,  16H7. 

LÉiiN  (citoyenne),  ex-reliRieuse.  mnriéi'  j\ 
l'agitateur  Lyonnais  Leclert",  25 iH, 

Lé<)N*i.   (citoyenne),   dénonciatrice,   1900. 

Lepaoe  (L.),  rorrespiinilHUl  et  ami  de  Ma- 
nuel. 429,  430,  433,  436,  43M,  467. 
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—  ((Geneviève),  domiciliée  rue  Taitbonl, 
1243. 

Le  Peletier  de  Morkontaine  (Louis),  an- 
cien prévôt  des  marchands,  1324. 

Le  Peletier  de  Rosambo  (Louis),  président  à 
morlier  au  Parlement  de  Paris,  1101. 

Le  Peleker  de  Saint-Fargeau  (Louis-Mi- 
chel), député  de  l'Yonne  à  la  Conven- 
tion nationale,  263,  287,  348,  772,  1134, 
124.1,  12:i8,  1301,  2082,  2400,  2413. 

Le  Pescheur,  premier  commis  au  secriHa- 
riat  de  la  Guerre,  2324. 

Le  Pescheux  CAntoine),  négociant  de  la 
section  Poissonnière,  1333,  1413,  I4H0, 
1488,  1313. 

Le  Petit,  secrétaii'e  du  Comité  de  sûreté 
générale,  1916. 

LÉPiciER,  administrateur  du  déparlement 
de  Seine-et-Oise,  2132. 

Le  Pilleur  (Louis-Placide),  détenu  à  la 
Force,  1108,  1132,  1450. 

Le  Pu-leur-Brévanne  (Marc-Henri),  prési- 
dent du  Parlement  de  Toulouse,  373. 

LÉPINE  (.lacques),  mailre  de  langues  étran- 
gères, 1350. 

Lepître  (Jacques-François),  maîlre  de  pen- 
sion, membre  du  Conseil  général  de  la 
Commune,  107,  111,  H2,  113,  117. 

Lepoivre,  hahilant  de  Coupvray,  1098, 1 100, 
1111,  1143,  1238,  1260. 

Leoues.ne  (.Marie-Angélique),  femme  du 
général  Ronsin,  2268. 

LEgLM.Nio  (Joseph-Marie),  député  du  Mor- 
bihan à  la  Convention  nationale,  1397. 

Lebat,  secrétaire  de  Calonne,  1022.^ 

—  (veuve),  1022. 

Lérë  ((^her).  Société  populaire  et  républi- 
caine, 270. 

Le  RoiDE,  traileui'  de  la  maison  d'arrél  du 
Luxembourg,  2407. 

Lerouge,  commissaire  du  Comité  de  sfireté 
générale,  1634. 

Lerou.k  (François),  valet  de  chambre  de 
l.orimier  de  Chamillj,  1093. 

—  (Jean),  marchand  de  peaux  de  lapins, 
1737. 

—  (Louis-Bénignc-.\Iarie|,  commissaire  des 
guerres,  734,  1410. 

—  lire  RoLx  (Louis-Félix),  député  de  la 
llaule-Marue  à  la  Convention  nationale, 
1387,  1630,  1049,  1830,  1831. 

—  capitaine,  de  garde  à  la  Trésorerie, 1344. 


—  commissaire  de  la  section  de  l'ilomme- 
Armé,  2313. 

—  citoyen  de  la  rue  Saint-.Marlin,  1390. 

Leroy  (Jean),  commissaire  de  la  Commis- 
sion des  salpêtres  de  la  section  des 
Gardes-Françaises,  1702. 

Le  lîoY  (Antoine),  ancien  maire  de  Cou- 
lommiers,  juré  du  Tribunal  révolution- 
naire, 2300. 

— ■  (Julien),  dit  EciLAToR,  économe  de  Bi- 
cêtre,  2297;  (Raphaël),  son  fds,  com- 
missaire des  guerres,  2297. 

—  jeune  (Philibert- Pierre),  parfumeur, 
1310,  1377,  1393. 

—  inspecteur  de  police  de  la  Commune  de 
Paris,  1331. 

—  marchand  de  vins,  2276. 

—  (citoyen),  rue  Saint-Honoré,  1431.  1402. 
Lebys,  maître  serrurier,  848. 

Les.\ge  (Michel-Antoine),  commissaire  du 
Département  de  Paris,  2367. 

Le  Seneschal  (Jacques -Charles),  ancien 
administrateur  des  Domaines,  1334, 1341, 
looO,  1366,  1581,  1836. 

L'EscALOPiER  I Armand-Jean-FrançoisChar- 
lesl,  conseiller  au  Parlement  de  Paris, 
1161. 

Lesclapart  (Marie -Pierrette  Henn-evau.x, 
veuve),  libraire  sous  les  galeries  de  bois 
du  Palais  Royal,  1714,  1713,  1724. 

Lescoï-Fleuriot  (Jean-Baptiste-Edmond), 
substitut  de  l'accusateur  public  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  394,  461,  875, 
2294. 

Leseoj  (Jean-Etienne),  banquier,  1491, 1303. 

Lt.-iEs,  lire  Leseco,  lianquier,  1296. 

Leseurre,  régisseur  du  duc  de  Montmo- 
rency, 1404. 

Lesiililliez  (Charles),  président  du  Tribu- 
nal de  commerce,  1083,  1089,  1095. 

Lesieur  (citoyen),  détenu,  1117. 

L'Espagnol,  chef  du  bureau  des  routes, 
2328. 

Lessart  lAntiiine  de  Valdec:  de),  ancien 
ministre  île  l'intérieur,  1613. 

—  habitant  de  Montfermeil,  10(;i. 
Lessay,  lire  Essay  (Manche),  commune, 

1023. 
Lestrage,  citoyen  détenu,  1012. 
Lesueur,  commissaire  du  Comité  de  sûreté 

générale,  1941. 
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I.E  SiF.UB  KK  GivRY,  oncieD  garde  du  rorjis, 

1409,  1411,  14-22,  142'»,  1432,   1484. 
I.KTASsicy,    observateur   de    police,    1248, 

1233,  1264,  1274,  1284. 
Letklliek     Jacqiies-François-Hippolyte), 

commissaire  de  police  de  la  section  du 

Pont-Neuf,  813,  810. 

—  I  Pierre-Nicolas),  fondeur,  président  de 
la  section  de  Bondy,  2100. 

—  t'-picier.  1613. 

—  membre  de  la  municipaliti'  de  Ouille- 
hœuf,  699. 

—  dtHenu  au  corp.s  de  garde  de  la  section 
de  la  Monlagne,  1700. 

—  détenu  à  Sainle-Pélagie,  1124. 
I.F.THVAs,  haliiUint  d'.\rles,  12i:i. 
I.K  Tonnelier  (veuve,  1017. 
I.KTDi'iiNKLR  (Eniiiiaiiuel-Pierre ),  député  de 

la    Sarllie    à   la    Convenlion    nationale, 
2219.  2226;  lils,  aine,  2226. 

—  habitant  de  .'^aint-Domiiigue,  913. 
Ltttrc  aux  Parisiens,  de  Pétiou,  439. 
Lettre  de  Boucholte,  ministre,  à  Vincent, 

secrétaire  général  de  la  Guerre,  232o. 
-•  d'Olympe  de  Gouges  à  son  fils  Pii-rre 
Aubry,  840;  à  Fouquier-Tinville,  «20; 
à  Prtion,  819;  au  président  de  la  Con- 
venlion, 83:;;  au  président  du  Tribunal 
révolutionnaire,  830. 

—  de  .Marcliand,  chargé  de  faire  décharger 
des  grains  à  Calais,  1037. 

—  du  Comité  de  salut  public  du  Képarle- 
menl  au  Comité  de  la  seclion  de  Knitiis. 
1421;  au  ministre  des  .MTaires  élran- 
pM-es,  1377. 

—  du  Comité  de  sûreté  générale  au  maître 
de  Poste  de  Paiis,  188»;  aux  Comités 
de  surveillance.  1986. 

—  rhargée  à  l'adresse  du  citoyen  .'^ade 
(ordre  de  délivrer  une),  112V. 

—  de  change  de  23,000  livresfsaisie  d'une). 
1803. 

Lrttrrs  à  In  Urine,  par  Olympe  de  (ionues. 
84  V. 

I.i'ltre^  à  l'adresse  d'.Xhbema,  l>aiii|uier 
IK'lrail  de  In  Poste  des),  1183;  »  dcsti- 
nalion  du  Calvados),  317.  32H;  de  ller- 
Irnn,  agent  du  duc  de  Montinon'iii  y 
(sai'ie  des),  1681;  d'Aiiacharsis  Cloots 
au  duc  de  Brunswick, 2301  ;  de  lUifresnc, 
oflirier  de  santé,  à  des  linliilanUH  île 
Sainl-Duminirue,  909-916;   de   Guoipi'ls- 


lieimer  (mise  en  demeure  à  Fouquier- 
Tinville  à  l'effet  de  restituer  les\  1277; 
d'Olympe  de  Gouges  à  Louis  .\V1  et  à 
Marie-Antoinelle,  819;  du  curé  Hou- 
daille,  île  Luzarches,  réchauffant  le  fa- 
natisme, 1133;  des  déparlements  (projet 
de  commission  pour  l'examen  des),  1935, 
1937;  amoureuses  dans  les  papiers 
d'Olympe  de  Gouges,  844  ;  chargées  à 
l'adre.sse  des  fermiers  généraux  , saisie 
desi,  1 168;  saisies  à  Saint-lierniain.  1373; 
suspectes  (envoi  aux  Comités  de  salut 
|)ublic  et  de  sûreté  générale  de),  1047, 1069. 

—  de  change  trouvées  sous  les  scellés  de 
Wiedenfeld  (acceptation  des),  134<»;  sur 
l'étranger  ,  réquisition  des\  1483. 

Letirc,  président  de  la  Société  populaire 

d'Emile,  1303. 
I. EVACUER,  membre  de  la  Société  pi>piilaire 

de  Corbeil,  303. 
I.KVAL,  lire  Lewal    Léon),  banquier,  1036, 

1280,  1318,  1364,  1.389. 

—  cadet(CliarlesCERK-),  gardien  des  scellés 
chez  Lewal.  aîné,  1364,  1389. 

Levassklh  (Boné),  député  de  la  Sarllie  A 
la  Convention  nationale,  1336. 

—  frère  de  la  citoyenne  Lefebvre,  1003. 
Le   Veillard  (  Louis-Guillaume  i,  adminis- 
trateur  du   |)i-parlemenl  de  Paris,  707. 

I.Evf.oiE,  secrétaire  du  Coiuilé  de  salnl 
public  du  Héparlemenl,  1173.  1983. 

l.KvÉyiE-IUMoii.iN,  ancien  fermier  de  l'évi^- 
que  de  Baveux.  1334,  ICVI,  1943. 

Lkvi.  détenu  au  Luxembourg,  1338,  1694. 

Le  VioNErn  (Thomas',  libraire  à  Paris, 
I707-I7I(»,   1712,   1713,    1716-1722.   172V. 

I.Évis-.MiRKi'oix  (Charles-Marie-Gasion- Phi- 
libert,  comte  de).  ex-('onstituant,  481. 

I  KXEi.LENr  Julie  ,  femme  de  charge  de  la 
dame  Kouel.  972. 

LÉZARniÈRE  (BoDKRT,  dit),  SUSpCCt.   i  i'.M'i. 

LiiÉniTiKn,  citoyen  suspect,  1863. 
LiiERMiNieR,  tenant  inaisnn  garnie,  lo66. 
I.'IIeiiuiie,  suspect,  1903. 
l.HOsiK,  nom  pris  par  le  marquis  île  l.ivry. 

1611. 
I.iii'i.i.irn  ou  Lurn.i.iER    Nicolas  ,  nu-mbn- 

ilu  Comilé  révolulionnaire  de  la  sci  lion 

des  Piques.  .392,  717,  839.  SGO;  membre 

du  Conseil  du  Temple.  31. 
Libelle  dénoncé  aux  C.oniilés  de  salnl  pu 

blic  el  de  sûreté  uéni'-rale,  173». 
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Libelles  contre-révolutionnaires  (poursiiitfs 
contre  les  auteurs,  imprimeurs  et  dis- 
tributeurs de),  1703-1754. 

Liberté  des  opinions  défenses  de  porter 
alteinte  à  la),  boO. 

Libertinage  (maison  de  jeu,  repaire  du). 
1963,  1964. 

LiiioRAN,  commissaire  de  police  par  inté- 
rim de  la  section  de  la  République, 
1994. 

Libraire  ayant  sa  boutique  à  la  porte  de  la 
Convention,  1709,  1712,  1717;  ayant  sa 
boulique  sous  les  galeries  de  bois,  au 
Palais-Royal,  1714,  1715;  aux  arcades 
de  la  Maison  Kgalité  (perquisition  chez 
un).  1481. 

—  de  Londres  (envoi  de  livres  contre-ré- 
volutionnaires à  un),  1963. 

Librairie  (commerce  de),  1468;  (échoppe 
de),  2339. 

Libreval,  nom  révolutionnaire  de  Saint- 
Amand-Montrond  (Cberi,  Comité  révo- 
lutionnaire, 1714. 

Licenciement  du  7'  bataillon  de  l'armée 
révolutionnaire,  2260. 

LicHÈiŒ  (citoyenne),  femme  de  Julien  de 
Toulouse,  1311. 

Lie    analyse  d'un  broc  de),  1689. 

Liège  Belgique),  agent  de  la  République, 
2279. 

—  archives  de  la  ville,  2296. 

—  (Belges  de),  2498. 

—  café  patriote,  2275. 

—  correspondance  nnti- révolutionnaire. 
539. 

—  église  pleine  de  souliers  et  de  draps  de 
troupe,  2271,  2272,  2321. 

—  évacuation  par  l'armée  française,  2271. 
2272,  2321. 

—  fabricants  et  marchands  d'armes,  2291. 

—  fourniture  de  fusils  à  l'armée  fran^ 
çaise,  2275,  2278,  2291. 

—  halle  des  drapiers,  2275. 

—  magasins  des  fermiers  du  pays,  2279. 

—  magasins  d'habillements  militaires, 
2271,  2272,  2321. 

—  officiers  municipaux,  2296. 

—  réimpression  du  discours  sur  (iuteii- 
berg  (vœu  d'.\nacharsis  Cloots  pour  la), 
2486. 

LihGEARD-LiG.NV,  homme  de  loi,  1157. 
Liégeois  (citoyen),  2303:  (adresse  des  ré- 


fugiés), 2114  ;  (assemblée   générale  des 

réfugiés),  2295. 
LiE.NAHD,  udniinislraleur  de   l'hospice   de 

l'Hunianilé,  1580. 
LiK.NDON (Gilbert),  substitut  de  l'accusateur 

public  du  Tribunal  révolutionnaire,  892, 

2336,  2347,  2525,  2538,  2542. 
Lif.sset-Menenville   (.Saint- Amour,    dit), 

suspect,  1055. 
LiEUT.vun    (Jean-François),    colonel    <le    la 

Légion  germanique,  1815. 
Li(iEH,  membre  du  Comité  de  surveillame 

de  .Melun,  407. 
Ligne  (Louis-Eugène,  prince  de),  2430. 
LiONY,  détenu,  1435. 
Lille  (Nord),  banquier  de  Paris  y  réfugié, 

1549. 

—  bijoutier,  1007. 

—  citadelle  et  garnison,  1493,  1591,  1667. 

—  convoi  d'artillerie  y  expédié,  489. 

—  diligence,  1797,  1846. 

—  gendarmerie  nationale,  1()59. 

—  messageries,  1628,  1653,  1678,  19.50. 

—  mission  de  Desfieux,  2462. 

—  municipalité,  2393. 

—  siège  par  les  Autrichiens,  1559. 

—  Société  populaire,  2504. 

LiLLiEN,  agent  des  postes  pour  la  Xation  à 
Bruxelles,  1587. 

Limage,  commissaire  du  Comité  de  sùrelé 
générale,  1996. 

LiMBOun- Lebrun,  suspect,  796. 

LiMiÈBE (citoyen),  habitant  rue  de  la  (i range- 
Batelière,  2004. 

—  (comtesse),  habilant  rue  de  Relfort, 
2025. 

Limoges  (Haute- Vienne),  bijoutier,  1007. 

—  républicains,  235. 

Limon,  frères,  agents  du  duc  d'Orléans, 
1646. 

Limonadiers  (bons  de  papier  émis  par  les), 
487,  488. 

LiMosiN,  membre  du  Comité  de  surveil- 
lance de  Neuiliy,  755. 

LiNANiiE  (Frédéric,  comte  de|,  202. 

Linas  (Seine-el-Oise),  Cnniih''  di'  surveil- 
lame,  1085. 

LiNiiEi  (Robert),  membre  du  Comité  de 
salut  public,  1460,  2410. 

l.iNEii,  détenu  en  la  maison  d'arrêt  des 
Ecossais,  1406. 

Linge  (détenu  de  Sainte-Pélagie  mauqu.iiil 
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de),   867,   869,   870;   au    fils   de  Marie- 
AnloineUe    fournilure  de  ,  14. 

LlON.NEAL-DuCHES.VF. ,      dil      DUQUESSE     (A.), 

meniluo  de  la  Soriélé  des  Sans-Culottes, 

297. 
Liqueur    il'llofinann      polioii     calmante, 

ciiniprenant  de  la),  8^>. 
Liquidation  (papiers  concernant  la),  1(174. 
Lisieux  iCalvaJos),  habitant,  497. 

—  niis«ion  de  .Monioro,  23.Ï1. 

—  prisons,  497,  2351. 

—  sections  de  la  ville,  219. 

LisLEDEc,  ancien  garde  du  corps,  r<T<^,  t'itll, 
16.31,  1636. 

Liste  des  employés  révoqués  de  la  Poste, 
1963,  1973;  des  membres  du  Conseil 
général  de  la  Commune,  2088;  des 
pétitionnaires  des  8,000  et  des  20,000. 
2030  ;  de  proscription  de  membres  de  la 
Société  des  Cordeliers,  2209. 

Liste  civile  (action  funeste  de  la),  2477  ; 
(membre  de  la),  720. 

Liste  coinpnrative  des  cinq  appels  nominaux 
brccliure  intitulée^,  1707-1710,  1712, 
1714,  171.''),  1718,  1719,  1724. 

Liste  générnie...  des  condamnes  l'i  mort  par 
le  Tribunal  révolutionnaire,  1737. 

LiSTEH  (Richard;,  commis  chez  un  négo- 
ciant américain  du  passage  Sandrier, 
12r,0. 

LiviN,  candiilat  au  poslr  d'adjudant  géné- 
ral de  In  2'  légion,  l.M'.t. 

Livres  'enlèvement  d'armoiries  sur  des\ 
1063  ;  ayant  tiait  ;i  la  guillotine  (colpor- 
tage de),  1737;  contre-iévolutionnaires 
et  obscènes  (saisie  de),  14.13.  1462,  I4N1, 
iril7,  1848;  ornés  du  portrait  de  Marat 
(colportafie  de),  1737;  saisis  chez  un  li- 
braire de  la  Maison  Kgalité  (examen  des), 
1376;  suspects  cIip/  le  libraire  Ciatlcy 
(perquisition  del,  I9:iri;  trouvés  chez, 
liirouard,  imprimeur,  I37r>;  de  M""  llo- 
Innd  (dépôt  h  In  Commission  temporaire 
des  aris  des),  40l  ;  en  hébreu  déprtt  île), 
108%;  pour  les  rnfanls  (rolporlaue  do 
petits  .  1737. 

Llvry  (Seine-el-nisei,   chirurgien,    IS71. 

—  rnmmune,  358. 

résidence  du  maréchal  de  Conlaile!., 
loiîl  ;  résidence  de  la  citoyenne  Laborde, 
iMi. 

I.tvnv   (  Antoini'-AKlné-llippolyle   Sasoiin, 


marquis  de),  ex-capilaine  au  régiment 
deNoailles.  1523,  1570,  16H. 

—  (Hippolyle  S.\NGt'iN  de),  chevalier  de 
Malte,  frère  du  précédent,  1570. 

Loches  (Beaulieu,  près  de),  413. 

Lmk.xkkii,  gardien  de  Mercier,  ex-fermier 
général,  1015. 

Lor.ETTE  ou  LocET  (François-Elienne),  dé- 
tenu aux  Madelonnettes,  llOfi .  ||.t2, 
1446. 

LoniFH  (Jean-Baptiste*,  épicier,  juré  du 
Tribunal  révolutionnaire,  2526. 

Loi  martiale  ilentalivi>  de  publication  de 
la  ,  113V. 

Loir-et-Cher,  mission  de  Carnier  de 
Saintes.  2052. 

Loiret,  bataillon  de  volontaires(l"'>.  1224. 

—  mission  de  Champeaux  et  Descombes, 
commissaires  pour  les  subsistances  de 
Paris,  2o:>6. 

—  mission  des  représentants  Dubonclu'l 
et  Maure,  2567. 

—  procureur  général  syndic,  432. 
I.oisEAc  (Louis-Henri),  élève  en  chirurgie, 

détenu  à  l'Abbaye,  2518,  2519. 

I. OISON,  payeur  de  rentes,  I  V43. 

Londres,  arrestation  de  voy.igeurs  arri- 
vant de  cette  ville,  1427. 

—  corresponilanced'un  parfiiincurdi" Paris. 
I8is. 

—  l'inigrés  y  réfugiés,  801. 

—  libraire,  1963. 

—  ministère,  2176. 

—  résidence  de  la  chevalière  d'Eon,  2175. 

—  séjour  lie  M'"'  Hubarry.  801. 
LoNGEH-  Vn-LEHSif!  (Louis- Krani,'ois-.\nne), 

suspect,  incarcéré  à  Sainte- Pélagie.  1382. 
LoiigJameau(Seine-et-Oise),  bataillon  du 
.aiiliMi,  IK69. 

—  incendie  d'une  meule  de  blé,  1039. 
LoM.ptiK  (Jérl^me),  dit  Tiuin  illiî,  détenu  nu 

Luxembourg,  1825. 
Lo\<;cET  ( Louis- KraMÇoisi.  imprimeur,  NI  2, 
818,  833. 

—  inspecteurde  l'administratinn  iloTraiis- 
ports  militaires,  2309. 

Longuevllle   (Seine-Inférieure),   Socjété 

pMpulaiii',  217. 
Lii\<ii  rMi.i.K.-Ci.)  MF.MiÈiiK.  employé  dans  les 

burenu.x  du  C.omilé  de  srtrelè  liénérale. 

1994:  commissaire  de  ce  Comité,  2365. 
LorriN    (André-Clinrlcs\   c«>muiissairi'   du 
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Comité  de  salut  pulilic  du  Département 
de  Paris,  861. 

Loiiic.iioN  DE  Dressey,  fermier  à  Saint-Remy- 
les-Chevreuse,  1186. 

Lorient  (Morliilinn),  résidence  présumée 
de  Perrier,  administrateur  de  la  (Compa- 
gnie des  Indes,  2001. 

I.ORi.MiEH  (Etienne),  peintre,  1834. 

—  (Louise-Adelaye),  comtesse  de  Saint- 
Furgent,  1834. 

—  DE  CH.\MiLLY(Claude-Ciirlstoplie),  ancien 
valet  de  chambre  de  Louis  XVI,  1693. 

Loriot  (fille),  dite  d'Etreville,  1627. 

Lorrain  (Pierre),  volontaire  aux  frontières, 
1636,  1639,  1644. 

Loterie  (administrateur  de  lai,  609,  732, 
108o.  1090,  1319,  1399;  (directeur  de  la|, 
1022;  (Longuet,  imprimeur  à  la),  833. 

—  nationale  (administrateurs  de  la  petite), 
306. 

Lotte,  marchand  d'argent,  1628. 

Lioudéac  (Côtes-du-Nord),  Conseil  géné- 
ral du  district,  2.o8. 

Loueurs  de  chevaux  de  Paris  (confrérie  de 
Sainl-Eloi  des),  330. 

Louhans  (Saône-et-Loire),  Société  popu- 
laire, 207. 

Louis  [du  Bas-Rhin]  (Jean-Antoine  i.  mem- 
bre du  Comité  de  sûreté  générale,  112, 
181,  207,3.ïl,917,  1731,  1732,1739,1741, 
17;J2,  2319,  2410,  2438,  2447,  2630. 

Louis,  acteur  du  théâtre  des  Variétés- 
Amusantes,  1597,  1607,  1613. 

Louis  XIV  (famille  réfugiée  en  Hollande 
sous),  1276. 

Loris  XV  (Leduc,  fils  nalurel  de),  1331. 

—  médaille  le  représentant,  801. 

Louis  XVI,  son  affection  pour  le  maripiis 
de  Vergennes,  1892. 

—  son  appel  au  peuple  après  sa  condam- 
nation, 1712. 

—  arrêtés  du  Conseil  général  de  la  <"om- 
mune  relatifs  à  sa  délentiou  au  Tem- 
ple, 454. 

—  brochures  vendues  lors  de  son  procès, 
1707-1724. 

—  sa  condamnation  jugée  illégale,  8'i7. 

—  son  e.xpulsion  de  Versailles  par  les 
femmes  des  Halles,  le  5  octobre  1780, 
1231. 

—  son  exéculion,  118,  143,  lbO,[^210,  217, 


220,  231,  239,  242,  24".,  246,  254,  1713, 
1714,  1718,  1721. 

—  frais  de  son  voyage  à  Varennes,  1518. 

—  sa  fuite  à  Varennes,  161,  411-413,  420, 
460,  1518,  2334. 

—  lettre  de  Laporte  à  lui  adressée,  1889. 

—  lettre  d'Olympe  de  Congés  à  son  adresse, 
819. 

—  mandat  d'arrêt  décerné  contre  lui  par 
la  Commune,  le  10  août  1792,454. 

—  médaille  d'or  à  son  effigie,  attribuée  à 
un  contrôleur  des  manufactures  d'ar- 
mes, 928. 

—  médaille  le  représentant  avec  sa  femme, 
861. 

—  son  procès  (manœuvres  de  Manuel  lors 
de),  4';0. 

—  pièces  de  mariage  à  son  effigie,  940. 

—  projet  de  défense  par  Cuillaume,  ex- 
Constituant,  792. 

—  projet  de  sauver  sa  tête,  959. 

—  qualifié  de  pauvre  Capet  par  un  com- 
pagnon serrurier,  847. 

—  ses  relations  avec  Bailly,  418,  420. 

—  tableau  représentant  une  revue  passée 
par  lui  (saisie  d'un),  1932. 

—  son  testament,  1712. 

—  sa  venue  à  la  Convention,  le  10  aoûl, 
en  compagnie  de  Le  Veillard,  membre 
du  Département,  72"i. 

Louis  le  dernier  (médaille  à  l'effigie  de), 
1574. 

Louis  (XVI),  dit  le  raccourci  (discours  sur 
satin  blanc  donné  aux  officiers  mutiici- 
paux  de  Paris  par),  303  ;  médaille  de 
l'abolition  des  privilèges  à  son  effigie, 
930. 

l.oL-is  XVII,  second  fils  de  Louis  XVI,  U. 
28,  29,  50,  58,  59,  62,  141,  212,  268. 

Louis  d'or  (coll'res-forts  de  Thierry  de 
Ville-d'Avray  devant  contenir  des),  1607; 
(découverte  dans  un  pot  de  fleurs  de 
48  doubles),  1776,  1777;  (découverte 
d'une  cachette  contenant  quantité  de), 
1188;  (don  patriotique  de),  1767;  (prix 
des),  911  ;  (saisie  de  cent),  1466  ;  cachés 
derrière  une  plaque  de  cheminée,  633  ; 
à  l'effigie  de  la  République  (accapare- 
ment de),  1338;  à  l'effigie  du  tyran 
(accaparement  de),  1338. 

LùURAU,  président  du  Comité  de  surveil- 
lance de  Boulogne-sur-Seine,  1227. 


;«4 


TAi:I.K   M.I'HAliKTIOlE 


Loi'RDiER  (ciloyen),  1121. 
Loi"s~iA.  ciloyen  susppcl.   1642. 
LovvAix,  présidenl  du  Corailé  révolution- 
naire de  Belleville,  214.3. 
LouvEAt  (Jean),  garçon  traiteur,  2343. 
I.olve't  (Pierre- .Mexandre),  peintre,  IT28. 

—  (Pierre-.\lexandre),  administrateur  au 
Département  de  Police,  36fi,  372,  818; 
administrateur  au  Département  des  Sub- 
sistances, 2502,  2.iti.i,  2"«68-2572,  2574, 
2000,  2612,  2Cl:t,  2017,  2018,  26.30  ; 
membre  du  Conseil  général  de  la  Com- 
mune, 24. 

l.OLVKT  [dk  CiiL'VRAi]  , Jean-Bapliste\  dé- 
puté du  Loiret  à  la  Convention  natio- 
nale, 3St. 

LouvET-Diiiois,  employé  à  l'administration 
de  Police,  1916,  1023. 

Louveteau  (Louis  .Wll  qualifié  de),  212. 

Loivois  (chariré  des  affaires  de  la  direc- 
tion de),  1075. 

Louvre  (logement  d'.\nisson-litiperron  au  , 
1940. 

—  (peintre  demeurant  aux  ualeries  du), 
809. 

—  (salle  des  séances  de  la  Commission 
des  monuments  au),  1188. 

LovF.n  (Marie  Lkhlvnc,  veuve),  e.v-leinnu' 
de  chambre  de  M""  de  La  Vaupalirrc, 
1443,  14111,  I48S,  1499,  i:il3,  ir.l7,  i;;i8. 

Lovs  (Jean-Hapliste),  de  la  section  de  Bon- 
Conseil.  2372;  membre  du  C.omité  de 
salut  public  du  Département  de  Paris, 
1919,  1948,  1930,  1963,  1972.  1997;  pré- 
sident du  Comité,  1972. 

Lovs  (comtesse),  tante  de  Custiiie,  I8S2. 

LriiEns\r.  (époux\  1979. 

l.iniN,  père,  receteurdes  Incurables,  1809. 

—  nis  (Jean-Baptiste),  oflicier  municipal, 
2206. 

i.L'HOJiinsKA  (Rosalie  Chodkiewitz,  prin- 
cesse), 79,  71ii. 

Luc  (comtesse  de),  652. 

LrcAs  (Antoine),  membre  <hi  l'.i.niité  ré- 
volutionnaire de  la  section  Poisson- 
nière, 704,  IIH6.  1345,  1708.  1710.  1815, 
IH87. 

—  épicier  détaillant,  1595. 

Li  cet,  habitant  de  Passy,   492. 

Lucheux  iScimini'i,  habilolion  de  Thuril- 

loll,   ex-jupi'    de   paix   de   l.i   scclinn   di'S 

tiobeliri'i.   il  l 


Laciennes  Louveciennes  Seine -•■!- 
•  lise),  maison  de  M""  hubarry,  605,  630. 

LucKNER  (ancien  aide  de  camp  du  général). 
1517.  1534,  1537.  1547. 

LictitEV,  teneur  de  bal  public,  rue  Etienne. 
1048,  1956. 

LucnÈcE  (.M™'  Roland,  qualifiée  de  préten- 
due). .377. 

Li'cnoN.  perruquier,  2332. 

LiKi.NK  Joacliim-.Vuguste-Marie  Joseph  S  v- 
i-.xiEii.  marquis  de',  ex-commandant  du 
bataillon  des  Carmes.  1405. 

LiLiEit  (Louis-Marie),  procureur  général 
syndic,  puis  agent  national  du  Déparle- 
ment. 421.  517,  1007,  IIII-1II3,  1136. 
1891,  2093,  2336. 

Lui'i'Ê  Charlotte-Félicité),  femme  Cinniiv. 
803. 

Lure  I  Haute-Saône),  Société  populaire. 
255. 

LisACE  (comte  de),  1635. 

Luxe  scandaleux  afliché  par  la  fcninie  de 
Momoro,  2370. 

Luxembourg (brasseursdétenus  a  la  Force, 
transférés  au),  L3I9. 

—  concierge  du  ,  1902.  1932. 

—  ^cour  des  Fontaines  au).  1293. 

—  détention  de  Basire,  Chabot  et  DcLiu- 
nay  d'Angers.  I(i9fi;  de  BerleU,  notaire, 
13;;:;;  ilu  lient. 'nantcolonel  Champagne 
.le  FoUeville,  1143;  de  Chem"las.  lils, 
I4CG;  de  Jean  Cho.lerlos.  1449;  d'Ana- 
charsis  Clools.  2498.  2500;  de  Courtin, 
1(56;  di-  Denevers,  pluniassier.  L387;de 
Déplagne,  1426;  de  Dionne,  canonnier. 
1006;  de  Duplain.  156N;  de  Durel.  I70H; 
.les  époux  Flogny.  1374;  île  Fiemonl. 
i;'i95  ;  de  Coiisaut,  1055;  de  liranirnont, 
acteur,  et  île  son  lils.  2202;  «le  (iuedet. 
frangier,  1387;  d'Il.iskens,  Américain, 
1545;  de  Lacombe,  2516;  de  l.akanal, 
1H6;  de  Laminii're,  1210;  de  La  Palu, 
juge  lie  Feurs,  1708;  de  Launay,  1030; 
de  Lévi.  1558;  de  Longpré,  .lit  Toiiiville. 
182;'>;  lies  femmes  Mallery.mére  et  lllle, 
1314.  1347;  de  Marcel,  de  la  section  .lu 
Muséum.  1510;  de  Mayeiir,  2374;  de 
Melin,  ex-pieniier  rnmmis  de  la  Cuerre 
et  di's  Finances.  1269;  d'Agricole  Mo- 
leau.  1322;  de  Nicolni.  1404;  de  Pa«ès. 
1374;  de  M"-'  de  Penllii."'\re,  1841;  de 
Pierre,    2371;  de    l,i    .  il.iyi-nne    ll.ieui' 
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reuu,  1374  ;  de  l'abbé  Ho  ver,  1044,  200o  ; 
de  Sallèses,  ItjHl  ;  de  Vincent,  secrétaire 
général  du  département  de  la  Guerre, 
1604,  2314,  2315,  2341-2343,  237:;. 

—  diner  habituel  y  lait  par  Hanriot,  2:ilS. 

—  escadron  de  gendarmerie  y  caserne, 
1293,  i:i26,  tOIJO. 

—  incarcération  de  Chardin,  parfumeur. 
1467;  de  DérouviUe,  caissier  de  l'Hôtel- 
Dieu,  1409;  ilu  nommé  Devoyo,  707;  de 
Fargeon,  parfumeur,  1467;  de  Fremin, 
précepteur,  2007;  dTléraultde  Séchelles, 
1988;  de  la  famille  Tardieu  de  Mallecy, 
1173;  de  Tronson-Ducoudray  et  Chau- 
\eau-Lagarde,  181;  de  Vaubadon,  avocat 
au  Parlement  de  Rouen,  I85)i. 

—  (levée  des  scellés  à  la  maison  du),  1092. 

—  lordre  de  compléter  le  poste  de  la  mai- 
son du),  1514. 

—  (pointde  réunion  de  conjurés  au),  2:il9. 

—  projet  d'y  massacrer  Chabot  et  Hasire, 
■2:')  18. 

—  projet  de  mettre  en  liberté  les  prison- 
niers, 2199. 

—  réintégration  de  Bertels,  notaire,  2023; 
d'Agricole  Moreau,  lo21. 

—  (traiteur  de  la  maison  d'arrêt  du),  2407. 

—  (transfèreraent  de  tiivry  dans  la  mai- 
son du),  1462;  de  .I.-B.  Vincent,  13i. 

Luzarches  (Seine-el-Oise),  cuivres,  fers 
et  métal  de  cloches  y  saisis,  707,  7IG, 
72.'i,  1076. 

—  curé,  732,  740,  1133. 

—  habitants,  686,  701,  732,  1069,  1153. 

—  mission  de  Marchand  et  Clémence , 
commissaires  des  Comités,  701,  707,  716, 
732,  745,  7').'). 

—  visite  d'Anacharsis  Cloots  chez  Sophie 
.Vrnould,  2473. 

Ljcée  des  Arts  de  la  .Maison  Egalité  (De- 
saudray,  directeur  du|,  1925,  2189. 

LvON,  avocat,  secrétaire  de  la  Société  gé- 
nérale des  réfugiés  Liégeois,  2114,  2275. 

Lyon  iRhône),  arrestation  du  frtre  ilu 
ministre  Roland,  392. 

—  citoyen  de  cette  ville,  K22. 

—  correspondance  suspecte,  1258. 

—  discordes  intestines,  2230. 

—  fête  de  l'Egalité,  2239. 

—  garde  nationale  contre  les  patriotes, 
1334. 

—  individu  natif  dt>  cette  ville,  2013. 


—  e.K-intendant,  723,  77  i. 

—  lieu  de  naissance  d'un  agent  de  change 
de  Paris,  2431. 

—  mission  désastreuse  de  Legendre,  2223. 

—  mort  du  patriote  Chalier,  1176,  2034. 

—  opérations  du  général  Ronsin,  2269. 

—  rebelles  secourus  par  les  Marseillais, 
11156. 

—  rébellion  des  habitants,  1302,  2612. 

—  résidence  de  la  citoyenne  Heauharnais, 
2489. 

—  Sans-culottes,  500,  506. 

—  séjour  présumé  du  ministre  Roland, 
372,  379. 

—  stances  sur  la  prise  de  cette  ville,  1221. 

—  suspects,  1282. 

—  voyage  de  Ronsin,  général  de  l'armée 
révolutionnaire,  2252. 

Lyonnais  (arrestation  d'un  agent  des  re- 
belles^,  1261  ;  (protestation  de  la  section 
de  Guillaume  -  Tell  contre  la  pétition 
des),  1236. 

LvuNNAis ,  marchand  de  vins  en  gros  à 
Nancy,  1597. 

—  fils,  soldat  au  régiment  de  Navarre, 
1397,  1801. 

Lys  (département  de  la),  2480. 
Lyster  (Robert),  1256.  Voy.  Listku. 

M 

Mach.vrï,  commandant  de  la  force  armée 
de  la  section  des  Quatre-.Nations,  1862. 

M.u:iii.\vEL  (Pitt  qualifié  de),  2176. 

Machine  hydraulique  inventée  par  Verzy, 
1238. 

.Machines  déposées  chez  Lavoisier  ,  re- 
cherche des),  1383. 

Mâcon  (Saône-et-Loire),  Comité  de  sur- 
veillance, 1399,  1400,  1517. 

—  correspondance  du  conseiller  Vgé  La 
Bletonnière,  1534. 

Maçons   (jetons    de    la   communauté  des 

maîtres  I,  047. 
M-\CR.\,  fils,  secrétaire-commis  du  Coniilr 

des  pétitions,  732. 
.M.icaé,    commissaire    de    la   commune   de 

Pierrefitte,  334. 
.Mad.vmb  Elisabeth,  sœur  de  Louis  XVI,  8, 

9,  24,  2o,  34,  42,  52-55,  59,  60,  66,  114, 

143,  144,  135,  170,  172. 
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Madame,  comlesse  de  Provence  Ducliesne, 
px-inlendanl  de),  686,  692,  856-876. 

Madelunnelles  (correspondance  des  pri- 
sonniers détenus  aux),  1373. 

—  délenlion  d'Abbema,  banquier  hollan- 
dais, I0i6;  de  Baselairc,  1465:  de  Ber- 
nard, 1318;  de  la  dame  Bernard,  l.">86; 
de  Bertboniier,  imprimeur,  1747,  1740, 
17dO;  du  citoyen  Berlran,  1586;  deBou- 
lard,  libraire,  1291;  de  Itebard,  ex-ca- 
pilaine  aux  yardes-françaises,  517;  de 
Faguet,  charpentier,  1577:  de  François, 
domi'sliquc  du  fermier  général  Douel, 
1119;  du  citoyen  Goix,  1490;  de  Grenier, 
agent  du  Comité  de  sûreté  générale, 
1648;  de  Jean  Juelin,  suspect,  1313:  de 
Laboulbène  de  Monlesquiou,  1292;  de 
Lamotle-Berlin,  1394;  du  citoyen  Lo- 
gette,  1108,  1446;  de  Pocquelin,  con- 
cierge de  l'hôtel  de  Montmorency,  1141  ; 
de  Vangorp,  écrivain  public,  1749,  1752, 
1754. 

—  incarcéralion  de  Blanchard,  suspect, 
598;  de  Fr.  Deni/.et,  domestique  do  la 
dame  Douet,  972,  1327;  de  Deyme,  bri- 
gadier de  gendarmerie  à  Monlpellier, 
761;  de  Dien ,  [imprimeur  en  taille- 
douce,  1480;  de  Dubois,  directeur  de  la 
Monnaie  de  Strasbourg;.  1900;  de  Giif- 
lllh.  négociant  anglais,  567;  de  J.-B. 
Moréc,  1035;  du  nommé  Pitoy.  1801  :  de 
Qualreinère  de  yuincy,  187V,  1978;  de 
Houy,  aîné,  1156;  de  la  femme  Vanhou- 
len,  1345. 

—  ordre  de  recevoir  et  de  garder  au  se- 
cret le  citoyen  Maillard.  519. 

—  refus  de  recevoir  P. -M.  Muron-Ser- 
vières,  1173. 

—  réintégration  du  mnrbrierMalveaut.  i7l. 

—  transfi'rement  du  gendarme  bucnicllc, 
792,  1032;  de  Gardi,  commis  de  négo- 
riaiil,  1419;  de  l.amy,  1461,  1465;  h 
Hiii'lii'  (lu  curé  l.egrand,  771. 

Maestricht..  pisliilcts,  fnbriqiir  de ',2507. 
Magasin  du  Bon    Pasteur   poui'    l'habille- 

menl  el   l'équipemenl  des  armées.  949, 

1234. 

—  analogue  de  Trainol,  1232,  123:;. 
Magasins  de   farines  (ciuverlure  à  Pniis  de 

deux',  2615;    vides  dans  les>,  2593. 
.Maiikii   iJean-Baptistet.  régisseur  des  fer- 
mes générales,  491. 


.M.vciiN  Jean-Louis),  inspecteur  général  de 
la  navigation,  commissaire  de  la  muni- 
cipalité de  Paris  pour  ses  approvision- 
nements en  bois  et  charbons.  2619:  sa 
femme,  2631. 

.Macnan  (Louis),  entrepreneur  de  bâti- 
ments à  Passy,  2405. 

Mauna.nt,  secrétaire-commis  du  Comili-  de 
sûreté  générale,  1.360,  1363.  1386,  1457. 
1524,  1562,  1571.  1595,  1596,  1701.  1731, 
1844,  243S. 

—  -Caiieiii-,  habitant  de  Saint-llomingue, 
915. 

Macnabd  (François-Xavien,  instituteur, 
maître  de  pension,  de  la  section  des 
Quinzo-Vingls,  1477. 

.Magnétisme  animal  (rapports  de  Bailly 
sur  le),  407. 

Magney,  lire  Magny  i.Visne  ,  lieu  de  re- 
fuge du  duc  d'.Vumonl,  1524. 

Mai'.o.n.  iléfenseur  oflicieux,  2655. 

—  tiK  LA  Bli.navk  il.uc  .  négociant  el  ex- 
noble, 1419. 

.Mamiki- (citoyen',  rue  C.lianlereine,  1543. 

.Mmi.nkx  (François^  dépulé  de  la  Vendée 
à  la  Convention  nationale,  206. 

Mau.i.ev  iiK  I.A.\ioTUK.,  agent  de  .Sainte  Foix, 
agioteur,  1649. 

Maii.lmiii  (Etienne-Jean-Baplislei,  admi- 
nistrateur du  déparlement  de  Paris,  50K. 

—  (Stanislasl,  agent  du  Ctmiilé  de  sûreté 
générale,  658,  694,  722,  953,  958,  1072, 
1118,  1159,  1379,  1833,  1«53:  commis- 
saire du  Con.seil  exécutif,  1134;  ancien 
président  de  la  section  de  la  Cité,  469, 
519,520,  528,  532. 

—  orfèvre  à  Provins,  1563. 

Maili.k  (Fran(;"is-Hené-Ali<xandre  de),  co- 
Innel  du  régiment  Iloy.d-Picardie.  1022. 

—  (Claude),  vinaigrier.  1316.  1577.  1595. 
-■  nu  Mau.i.kt  (Perrin>'-Jennne  ri  Charles), 

détenus  en  la  maison  d'arrêt  de  la  sec- 
lion    du    Bnnnel-Bniige,  U91.  1583;  dé- 
li-nus  à  Saint-l.a/are,  796. 
Maillrt,  exrerevcui-  cics  Imurabh-s,  |S09. 

—  agioteur,  1537. 

—  -CoaTK,  accapareur  de  louis  d'or,  1338. 
MAn.i.oT,  ronlre-révolulionnaire,  M'.\. 

—  (i/iiis  Mkii.i.kt.  surveillant  du  Jardin 
Kgniité,  1607  1699,  l«19.  1H69-I87I,  1873. 

Mmmhov,  habitant  de  lilay,  1863,  1869. 
,Maim:ot  (Anloinc-Françnis).  fripier-reven- 
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deur,  gendarme  de  la  33«  division,  1K7- 
192. 

Maifian  de  Belfurt,  commissaire  du  Co- 
mité de  sûreté  générale,  1562,  l.'i'.H}. 

Maire  (Antoine-Marie),  juge  au  Triliunal 
révolutionnaire,  189,  423,  2288,  2303, 
2376,  2387,  2529,  26o3. 

Mairie  (arrestation  et  détention  au  secret 
d'Olympe  de  (louges,  à  la),  814,  823,831. 

—  idétention  de  Bussclier,  rentier,  dans 
les  prisons  de  la),  2430;  de  M.  Laverdy, 
ex-contr(Meur  général  des  linances,  o77  ; 
des  citoyennes  Montenault,  1329;  de 
Moynal,  agent  de  change,  2431. 

—  (détenus  de  la),  82. 

—  (libraire  conduit  à  la),  1983. 
Maison  des  Anglaises  à  Saint-Maur,  645. 

—  Beaugrand,  rue  .\enve  -  des  -  Petits - 
Champs,  2264. 

—  Beauveau,  1304. 

—  de  Bordeaux,  rue  de  Grenelle,  1409. 

—  Boucher,  rue  Saint-Lazare,  2536. 

—  de  Boulainvilliers,  1399,  1572. 

—  Boyenval,  rue  de  Grenelle,  GOO. 

—  de  Breteuil,  695. 

—  de  Brieune,  1311. 

—  Bussy,  2514,  2515,  2517. 

—  du  Cadran  Bleu,  2224. 

—  dile  du  Carrousel.  789. 

—  du  Champ  de  .Mars,  2280. 

—  de  Charville,  1003. 

—  de  la  Chine,  1380. 

—  Commune  (commissaire  à  la)  lors  de 
l'exéeulion  de  Louis  XVI,  1734. 

—  de  la  Compagnie  des  Indes,  2001. 

—  du  Contrat  Social,  1815,  2275. 

—  des  Coutrihutiuns  publiques,  rueNeuve- 
des-Capucines,  023. 

—  de  Danemark,  798. 

—  du  Domaine  national,  1908. 

—  Dubail,  rue  de  Vaugirard,  2367. 

—  Egalité,  672,  1030,  1319,  1376,  1432, 
1480,  1481,  1343,  1600,  1689,  1813,  1819, 
1822,  1836,  1848,  1901,  2418,  2426, 2429; 
(cafés  dits  la  Grotte  Flamande  et  la 
Grotte  des  Variétés,  1836,  1857;  corps 
de  garde,  1017;  galerie  de  bois,  1714, 
1715;  galerie  de  verre,  18.36,  1910;  li- 
braires, 1983,  1084,  2019,  2030-2032, 
2035,  2037  ;  lycée  des  Arts,  1925  ;  spec- 
tacle de  prétendus  sauvages,  1689. 

—  d'Espagne,  rue  du  Colombier,  584. 


—  des  Fermes,  1805. 

—  Folloppe,  717. 

—  du  Gagne  Petit,  1396. 

—  de  la  Grange -Batelière,  2387,  2544, 
2545. 

—  de  la  Guerre,  2308,  2309,  2320,  2320, 
2331,  2347. 

—  d'Hellcnvilliers-.Marheuf,  1240. 

—  Herbaux.  ancien  hôtel  d'Angleterre, 
rue  Saint-Honoré,  2023. 

—  .Maupéou,  rue  de  l'Université,  707,  755, 
1076. 

—  Menard,  rue  de  la  Loi,  1441. 

—  du  ministre  des  Affaires  étrangères, 
1405. 

—  de  Noailles,  1275. 

—  des  Nouvelles  Catholiques,  1999,  20'U. 

—  des  Palriotes  (Grande),  boulevard  du 
Temple,  2000. 

—  Penthièvre,  siège  de  la  Commission 
des  Subsistances,  1089. 

—  du  Perron,  rue  Neuve-Saint-Euslache, 
1409. 

—  des  Petits- Pères  (suspects  enfermés 
dans  la),  1939. 

—  de  Philadelphie,  1150,  2518,  2519. 

—  de  Piémont,  rue  de  la  Loi,  1925. 

—  des  Posles,  1108,  1335,  1963. 

—  de  Provence,  rue  du  Temple,  1347. 

—  de  la  République,  rue  de  la  Jussienne, 
001,  2025. 

—  de  la  République  de  Genève,  1056. 

—  de  Russie,  rue  Traversière,  2000,  2311. 

—  de  Saint-Laurent,  075,  686,  687. 

—  Tessier,  parfumeur,  1531. 

—  de  Toulouse,  siège  de  la  Commission 
des  Subsistances,  1903,  2022. 

—  de  Tours,  2535. 

—  La  TrémoiUe,  rue   Sainte-Avoye,  1007. 

—  du  trésorier  des  Etats  de  Bretagne,  rue 
de  la  Loi.  751. 

—  des  Trois  Evèchés,  2001. 

—  Villeminaut,  1362. 

—  garnie  du  Cheval  Blanc,  1066;  de  Flan- 
dre, 2342  ;  de  la  iMarine,  2025  ;  du  Point 
du  Jour,  1867. 

—  nationale  des  Invalides  (souscription 
pour  les  volontaires  des  militaires  et 
employés  de  la),  1757. 

—  d'arrêt  du  district  des  Andelys,  1737  ; 
des  Anglaises,  rue  Saint-Victor,  336  ; 
des   BénédicHns,   1040;   de    la   Bourbe, 
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liitO;  des  Ecossais,  I WO  ;  du  l.uxeiii- 
liiiurg  (détenlion  du  député  Basire  dans 
la',  '.'(10;  des  Oisi^aux,  bai-riérc  de  Sè- 
vres. 15KI  ;  des  Orties  (détention  de 
Kouiieville  à  la).  147:  de  Pii-pus,  6.<'.i; 
de  Picpus,  corridor  .Marat,  121.1;  de  Po- 
[lincourt,  1311;  ci-devant  Port-Horal. 
inio,  1140.  14oo;  de  l^ainl-l.a/.are,  7%: 
de  la  section  du  Bonnet-Rouge,  14".M  ; 
lie  la  section  des  Champs-Elysées.  I4y8; 
de  la  section  de  Marat,  •li'M);  de  la  sec- 
lion  des  Piques,  1400,  14^.0. 

—  de  commerce  derimprinieur  Bénard  au 
<".ap  Français,  VMV,i. 

—  de  détention  de  Gray,  1302. 

—  de  force  du  citoyen  La  Chapelle.  1477. 

—  de  Jeu  Devertu,  ijuai  de  l.i  .Méitisserie, 
11103,  1904,  1972. 

—  de  proslilulion,  rue  des  Killes-Saint- 
'l'homas,  2434. 

—  de  santé  de  Belliomrae,  031),  !.!71,  1300; 
d'Escourbiac,  KlO;  du  citoyen  La  Cha- 
pelle. 1701;  Massé,  1329;  en  face  du 
Jardin  des  Plantes.  2.")I3. 

—  de  secours,  rue  des  Filles-.*^aiiil-Tho- 
mas,  24l.-(,  2417,  24.Ï7. 

T-  de  sftrelé  La  Bive,  rue  .'^ainl-Doiiii- 
niquc,  1400. 

.Mmsi>.\(.kli.e  (François-Claude',  commis- 
saire de  police  de  la  section  de  Krutus, 
1470,  242«. 

Maisons  ftarnies  (inspecteur  des),  2333. 

Maisons  d'arrêt  (commissaires  du  Comité 
de  srtreté  générale  dans  lesi.  1520;  (dé- 
claration requise  des  banquicrsct  agents 
de  change  ilélenus  dans  les),  1483;  (dé- 
fenses aux  sentinelles  de  communiquer 
avec  les  femmes  des  détenus  dans  les^ 
hlTO;  défenses  de  communiquer  iiveo 
les  geiMiers  et  concierges  des»,  1H49; 
détenus  dans  leurs  domiciles  envoyés 
dans  les),  73S;  (encombrement  des).  047, 
0ii3;  (épuration  des  concierges  et  gui- 
chetiers des),  779;  (état  des  détenus 
dans  les).  1090,  1347,  1432,  l'il",  1649, 
IH07,  IHS:;,  1972;  I  insertion  dans  les 
journaux  <les  noms  des  détenus  dans 
le»),  47H;  (ordre  de  compléter  les  postes 
lies),  iril4;  (projet  tie  déporter  A  Mad.É- 
unscar  les  détenus  des),  2345,  2340;  (ri-- 

Uimr  |"illl  l.i  siiiiiillnn.  .■  .l<-sl,  |()2l, 
I  '.IS  I . 


—  de  bienfaisance  (établissement  de  ,758. 

—  de  campagne  de  Monceaux  et  du  Haincy 
au  dur  d'Orléans,  357,  358. 

—  de  santé  Iransféremenl  des  détenus 
:;ra\fnienl  malades  dans  des,  12.ï4. 

Maisons- Alfort   (Seine  .  volontaires    de 

celte  commune  faits  prisonniers,  939. 
Maîtres  de  poste  (contre-révolutionnaires 

entrant   comme    postillons   au    service 

desl,  IS84. 
Maîtrise  de  maçon  (li(|uidation  d'une).  947  ; 

de  labletier(don  de  la  li>|uidalion  d'une  . 

1774. 
Maladie   du   fds  de  Louis  XVI,  29,  50;  de 

.Maillard  (soins  réclamés   par   la).  519, 

1159. 

—  de  peau  (volontaire  envoyé  à  Hicéire 
pour  une),  979. 

Maladies  dans  l'armée  française  en  Bel- 
gique,2321  ;  occasionnées  parles  femmes 
à  la  suite  des  armées,  2233. 

—  épidéniii|ues    mnven  d'airétei  le  i-oui-s 

d.>\  ir.vt. 

Malagascard  [Madagascar \  motion 
pour  y  déporter  les  détenus  des  mai- 
sons d'airét,  23  45,  2340. 

M\nii.  lire  M  vu  s  iFrani;oi>;\  commissaire 
oidonnateur  des  guerres,  2271,  2321. 

.M\i.Kis>u.  Adrienne-Jeanne  T.\iiiuEi-\  ou 
idulôl  .Mai.lki  v.  femme  divorcée,  1421. 
1450,  1005. 

MALKsHKniiEs  ^hrétien-<iuillaunie  Lamoi- 
I..NON  de),  ex-premier  président  de  la 
Cour  des  .Vides,  1 101. 

MALriLATAK  (Louis-Jean-Cliarles),  membre 
du  Comité  révolutionnaire  de  la  sectinn 
de  lion-Conseil,  IK8. 

MALiiKiiiiF.(Marie-JeanneI)iioin.i.Mii>.  femme 
de  l'émigré  Paul- Louis- AugusteV  1830, 
18.30,   1921.  1935,  1903,  1972,  1997.  2<M»7. 

Mvlim;iik,  employé  aux  Bibliothèques  na- 
tionales. 1208 

Mai,ivkii>k,  maire  de  l'.réli-il,  31!). 

Mai.i.aiiii  (Jacques),  citoyen  de  la  sec  Ihiu 
du  Bonnel-Houge,  1240. 

Malle  de  Toulouse  (visite  .'i  l.i  pnsle  de 
Berny  de  la).  905 

Mai.i  ri:Y  (Antoine-Charles  Tahihkc  de),  ex 
maréchal  de  camp.  1113.  l|i',2.  t3|l, 
1317. 

Malles  de   voyageuiis  arrivant  ib-  I Ik-- 

(vérification  de),  U27. 


TABLE  ALPHABETIQLE 


Mallet,  lils,  ex-abbé,  aide  de  camp  d'un 
adjudant  de  l'armée  marseillaise,  lOofl. 

Mally  (femme)  ou  Mmlly,  maîtresse  du 
marquis  de  Travanet.  690,  1014. 

Malmaison,  citoyen  de  la  section  des  dar- 
des-Françaises, 1372. 

Malte  (agents  de),  1696,  1823. 

—  icbevaliers  de),  1570,  19.39;  (comman- 
deur de  l'ordre  de),  749. 

Malteker.  marchand  de  vins,  I6:!:i. 

MvLVEAiT,  marbrier,  471. 

Malversations  imputées  à  Devoyo,  agent 

du  Comité  de  sûreté  générale,  692. 
Manche,  arrêtés  du  département  contre 

la  journée  du  31  mai,  1859. 

—  payeur  général  du  département,  1155. 
Manciense  (Michel),  coiffeur,  membre  du 

Comité  de  surveillance  de  la  section  de 
l'Arsenal,  528. 

Mandats  délivrés  aux  Comités  de  surveil- 
lance (révocation  des),  2011,  2018. 

Marges,  suspect  détenu,  1081. 

Maxgi.x,  frères  (Nicolas  et  Clément),  mar- 
chands d'argent,  1343. 

Manifestations  de  l'opinion  publique  con- 
tre Marie-Antoinette,  193-283. 

Manifeste  d'.\nacharsis  Cloots,  2498. 

Mannequin  costumé  en  représentant  du 
peuple  (projet  de  Vincent  de  placer  dans 
les  Tuileries  un),  2329. 

Maxoel  (Etienne),  ex- commandant  de 
Sainte-Lucie,  1323. 

Manœuvres  contre-révolutionnaires  'em- 
ployé du  Garde-Meuble,  prévenu  dei, 
1613. 

Maxon,  procureur  de  la  commune  d'E- 
tampes,  2668. 

Manteau  de  taffetas  noir,  demandr-  par 
Marie-.\ntoinelle,  7. 

.M.ASiEL  (Pierre-Louis),  procureur  de  la 
Commune  de  Paris,  136,  165,  183. 

.\fniiuel  des  répiihlkaiiin,  imprimé  de  .Mo- 
moro,  2377. 

.Manufacture  d'armes  de  Moulins,  719, 1027, 
1851. 

—  de  draps  près  d'Aix-l.vChapelle,  1032. 

—  de  fusils  à  Paris.  928:  à  Tulle,  928. 

—  des  glaces  du  Faubourg  Saint-Antoine, 
720, 

—  de  papiers  à  assignats,  1629;  de  pa- 
piers peints,  rue  Sainl-Nicaise,  1363. 

T.  X. 


.Manuscrit  d'un  faclum  de  Poupart-Beau- 
bourg  (saisie  du),  1732. 

Manuscrits  de  la  bibliothèque  du  prince 
de  Condé,  687;  de  Ducbesne,  ex-inlen- 
dant  de  Madame  (écrits),  863;  des  ou- 
vrages imprimés  de  M°>"  de  Genlis,  356  ; 
d'Olympe  de  Gouges.  812,  822,  844;  re- 
latifs à  la  connaissance  des  temps,  entre 
les  mains  de  Cassini,  1951, 

MvMUiÉ,  détenu  à  Saint-Lazare,  2513. 

-Maradax  CClaude  -  François),  imprimeur, 
1298. 

Marais  (députés  Girondins,  dits  les  cra- 
pauds du),  282. 

.Marat  Jean-Paul),  député  de  Paris  à  la  Con- 
Tention  nationale.  213,  237,245, 234,  263, 
287,  297,  299,  348,  438,  772,  899,  903, 
909,  910,  959,  1023,  1134,  1258,  1760, 
1796,  2082,  2146,  2217,  2224,  2246,2311, 
2339,  2358,  2359,  2400,  2455,  2495,  2524, 
2620,  2651,  2659, 

—  Simonne  Evrard,  veuve  de\  2217. 

—  -Gi'ÉDOx,  sous-chef  des  bureaux  de  la 
Guerre,  2312. 

>L\RBErF  'Henriette-Françoise  Mii:hel,  veuve 
de  Jacques-.\nge,  marquis  de),  634,  652, 
794,  1061,  1313,  1616,  1621,  1631,  1659, 
1806,  1910. 

.Marbos  ^François),  député  de  la  Drôme  à 
la  Convention  nationale,  311. 

Marc  d'or  (contrôleur  ou  trésorier  du), 
1303. 

Marcel  (Marc-Claude),  citoyen  de  la  sec- 
tion du  .Muséum,  1510. 

.Marc:iial  de  Saint-Cy  ^citoyenne),  1035. 

.Marchand  (Guillaume-Simon\  commissaire 
des  Comités  de  salut  public  et  de  sûreté 
générale,  701,  707,  716,  732.  745,  755, 
763,  772,  1037,  1037,  1064,  1069,  1153, 
1162,  1336,  1488,  1493,  1499,  1517,  1556, 
1566;  président  du  Comité  de  salut  pu- 
blic du  Département  de  Paris,  732,  739, 
862,  1134,  1223,  1282,  1574,  1597,  1623, 
1639,  1667,  1830,  1836,  1857,  1863,  1883, 
1972,  1997. 

—  secrétaire  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, 1667. 

—  habitant  de  .\oisy,  1307. 
Marchandes  de  poissons  (police  faite  par 

les),  1968. 
Marchandises   (introduction    sans   acquit 
des  droits  de  port  de),   1059;   réquisi- 
49 


TAlfl.li  ALPHAHKTiULt: 


lioDDûes  pur  te  ministre  de  In  guerre, 
1060;  à  l'élranger  (déclaration  requise 
des),  1483;  à  la  inaiiufacture  de  Sèvres 
(payement  en  faux  assignats  de(,  'MH: 
abandonnées  (découverte  à  la  Villctle 
de),  97".i;  accaparées  (saisie  chez  Mer- 
cier, cx-ferniier  général,  de),  547. 
Marchands  (bons  de  papier  émis  par  les\ 
487,  488;  falsitîcaleurs  et  réfractaires 
uu  maximum,  128-2,  1380;  de  la  rue  Vi- 
vienne  (accaparement  du  vin  sur  les 
porls  par  des,  1462;  de  Vaugirard  (con- 
tributions arbitraires  sur  desi,  1480. 

—  d'atmanaclis  et  de.  porlereiiilles,  17;n. 
1741,  1751. 

—  d'arg-ent  (incarcération  del,  ol4,  1364, 
1807. 

—  d'armes  de  Liège  (réclamatious  des), 
2201. 

—  de  bœufs   craintes  des),  2000. 

—  de  chevaux  de  Paris  (confrérie  de 
Sainl-Eloi  dcs\  330. 

—  de  peaux  de  lapins,  1737. 

—  de  tableaux  et  d'estampes  (fréquenta- 
tion des),  2420. 

—  de  vins  (dégustation  oflicielle  des  vins 
pris  chez  les),  i;;47,  1507,  1607,  ll')i:t, 
161H,  1623,  1636,  1630,  1644.  1640,  Uu.'.K 
1662,  1667,  1673,  1680,  1607.  1801,  1S07, 
1819.  1830,  1836,  1804,  iHOr.,  107V:  fri- 
ponneries de.s),  1«04,  1805. 

Marché  Itoulainvilliers,  1171. 

—  Neuf  (le),  847,  1413.  1162,  2:i32. 

—  de  l'oissy,  2000. 

aux  bestiaux  do  Sreaux-l'L'nilé,  1801. 
Marche  (/es  (loi'rs  (le,  manuscrit  d'Olympe 

de  Gouges,  844. 
Marchés  désaslreui  pour  la  Itépubliquc  à 

l.iége,  2270. 

—  pour  l'exercice  <\<-  la  miinufacture 
d'.irnies  de  Moulin.H,  I8!;i. 

—  des  Parisiens  (approvisionnement  des), 
217H. 

—  de  la  l'ointe  Saint-Eustachc,  i>43. 

—  publics  (afliclmge  de  plucardo  tendant 
au  rétablissement  de  la  rnyaulé  dans 
les),  1010. 

Madcibi;,  ancien    gouverneur  de   la    cila- 

.lelle  .le  (;renoblc,  7H2. 
MAHMLi.tr.,  capitaine  du  contre  du  lialail- 

Ion  de  la  Jussienne,  107tf. 


.MAncovELLE(Jean-Josepli-Franeoisl,  citoyen 

de  la  rue  Saiut-Honoré,  2014. 
.M.vncYNA  (citoyen),  i:i07. 
Mmiduel  (("laude-Mariei,  ancien    curé  de 

SaintlSoch,  771. 
.Makki'ii.vl  (.Vntoinei,  menuisier,  président 

du  ('limité  révolutionnaire  de  la  section 

du  Mont-Blanc,  1623,  1631,  2263. 

—  marchand  de  vins,  16'.i7. 

Mareil  en  France  (.'^eine-el-Oisc),  ha- 
bitants, 1092. 

Mareanes  (Charente-lnférieurel,  lais  de 
mer,  18:>1. 

.Mahentk,  suspect,  1042. 

.MvnEitiL  (citoyenne  de.  77:.. 

Mareoil,  lisez  Mareil,  fi'rniier.  1173, 
1488. 

.Maikif.ni  V,  habitant  de  l'assy,  ""i"». 

Margency  'Seine-el-Oise,  C"  de  Montmo- 
rency), domicile  il'un  ancien  aide  de 
camp  de  Bouille,  106 1. 

MAiiiiOTi.N  (Henry-David),  mercierr  a3.'<0. 

MAni,rKHiK,  commandant  de  la  garde  na- 
tionale de  Montmartre,  2174. 

.Mmiia  (Manuel),  dit  NhiinnivE,  lils  du  mi- 
nistre de  la  guerre  en  Kspagne,  628. 

Mariage  (don  patriotique  de  pièces  de», 
200.  940,  17ri9;  (médaille  de  l'Académie 
d'architecture  devenue  pic-ce  dei,  302. 

—  d'un  prisonnier  de  la  Force  avec  sa 
maîtresse,  enceinte  de  ses  u'uvres,  086. 

.Mahik,  associé  aux  vexations  de   Konsin, 

2270. 
Maiiie-Antoi.nette,   reine   de    France,  .-on 

appartement  aux  Tuileries,  160.  161. 

—  billet  dans  un  o-illet  à  elle  remis  ii 
la  Conciergerie,  S8,  00,  104,  113,  (46, 
147. 

—  billot  tracé  [H\t  elle  à  la  Conciergerie 
avec  une  épingle,  92. 

—  billets  a.  elle  remis  p.ir  Jidierl.  olllrier 
nninicipal,  121. 

—  bon  de  80,000  livres  nu  prolil  di  M"-de 
l'olignac,  éirit  de  sa  main,  170. 

—  son  buste  brisé  et  jeté  au  feu,  222. 

—  sa  i-aptivilé  au  Temple,  I-6S. 

—  dame  (ioUïenol,  sa  femme  de  i  hiim- 
bre,  12:11.  1272.  1,3<»S, 

—  sa  déclaration  au  retour  di"  \arennes, 
161. 

—  ses  défenseui-s  devant  le  Tribunal  ré- 
volutionnaire, l!iO,  <H|-|N6. 


TAIU.E  ALPHABETIQUE 


—  son  exécutiou,  173-170.  17H,  l.li.  ISi- 
l'.M,  207-283,  lioO. 

—  son  lils  qualifié  de  louveteau,  212. 

—  son  l'orle-piano  au  Temple,  14,  lo. 

—  son  indisposition  à  la  Conciergerie,  7i, 

—  informations  à  elle  données,  2224. 

—  interrogatoire  subi  par  elle  au  sujet 
du  billet  remis  par  Hougeville,  90. 

—  sa  lettre  au  chevalier  de  Jarjayes,  11. 

—  sa  lettre  à  Madame  Elisabeth  après  sa 
condamnation,  172. 

—  sa  lettre  au  président  do  la  Convon- 
lion,  lo'.i. 

—  lettre  d'Olympe  de  CiOUiii's  à  son  adresse, 
SI!). 

—  manifestations  de  l'opinion  publique 
avant  et  après  son  exécution,  193-283. 

—  médaille  la  représentant,  801. 

—  médecin  demandé  par  elle  pour  soi- 
gner son  lils,  29. 

—  paroles  par  elle  adressées  à  son  lîls,  le 
jour  de  la  mort  de  Louis  XVI,  130. 

—  portrait  de  .M'""  de  Laralialle  trouvé 
sur  elle,  09. 

—  purtraJK.s  de  princesses,  ses  amies,  trou- 
vés sur  elle,  09. 

—  projet  de  la  ramener  de  la  Concierge- 
rie au  Temple,  79. 

—  ses  relations  avec  Bailly,  418,  421). 

—  remise  à  Tronson  Du  Coudiay  de  ses 
anneaux  et  cheveux,  184. 

—  .'^uint-.Mdegonde,  son  protégé,  lo97. 

—  \ètemenls  demandés  par  elle  à  la  Con- 
ciergerie, 73,  78. 

—  vêtements  de  deuil  à  elle  fournis  au 
l'emple,  1,  2. 

M.vuik-Théhèse-Chaklotïe  de  Boubuo.n,  lille 
de  Louis  XVI,  3,  S,  8,  16,  18,  28,  34,  .•i3- 
liii,  OG,  s:;,  87,  154. 

Marieubourg  (Allemagne),  préposé  des 
vivres,  149. 

M.\BiiiNAN  (.lean-Uaptiste  I)e.n.\diie,  dit),  an- 
cien acteur  de  la  Comédie-Italienne, 
2000. 

M.Mu.N  (Alexandre),  attaché  au  spectacle 
d'un  prétendu  sauvage,  1689. 

—  (.\lalliurin  M.ulrot,  dit),  pâtissier  trai- 
teur à  Passy,  2405. 

—  détenu,  1081. 

Marine  (Danois  servant  dans  lai,  300;  (gé- 
néral Laumur,  employé  au  service  de 
la),  2383. 


Mariugues  i  Puy-de-Dôme),  individu  ori- 
ginaire de  cette  localité,  101a. 

—  Société  populaire,  1613. 

Mariniers  chargés  du  transport  par  eau 
des  subsistances  du  district  de  Provins 
(indemnité  aux),  2583. 

Mafuno  (Jean-Baptiste),  administrateur  au 
Déparlement  de  Police,  70,  71,  70,  80, 
817,  831;  officier  de  police,  2023,  202S, 
2027. 

—  marchande  fayencière,  1830,  1848. 
MAnio.>'-BniLLA.\ïAis,   entrepreneur   de   la 

manufacture  d'armes  de  Moulins,  18bl. 

Makiotte,  commissaire  du  Comité  de  sû- 
reté générale,  973. 

Marly  (Seine-et-Oise),  curé  du  Port,  084. 

—  (forêt  de),  1304. 

Marne,  administrateur  du  département 
destitué,  1812. 

M.\Roi,  ancien  postillon  de  Condé,  domes- 
tique de  Momoro,  2309. 

Marotte  (Jean-Baptiste),  commissaire  de 
police  de  la  section  des  Piques,  794, 
1407,  1052,  t940,  1943. 

.Marques  de  distinction  (proscription  dans 
les  corps  de  garde  des),  1019. 

Mahùuet  (Charles),  imprimeur,  ancien 
membre  du  Comité  de  salut  public  du 
Déparlement  de  Paris,  1997,  2249. 

Marseillaise  (envoi  au  secours  des  re- 
belles de  Lyon  d'une  armée;,  1030. 

Murscillftisc  (parodie  du  chant  de  la),  897, 
900. 

.Mai'.seille,  premier  commis  du  banquier 
Jauge,  2024. 

Marseille,  citoyen  de  cette  ville,  973. 

—  discordes  intestines,  2230. 

—  impression  de  la  Prise  de  Toulon,  fait 
historique  par  Miltié,  fils,  1217. 

—  lettre  y  écrite  par  le  député  Beauvais 
à  la  Convention,  1210. 

—  négociant,  1380. 

—  résidence  du  comte  de  Beaujolais,  troi- 
sième lils  d'Egalilé,  350. 

—  transfèrenienl  du   duc  d'Orléans,  358. 

—  vainqueurs   du   Fort   Saint-Jean,  2033. 
Mauteli  (François-Pierre),  suspect,  473. 
MartioiNY  (Jean-François),  commissaire  de 

la    section    de    la    Maison  -  Commune, 
2000. 
Martin  (Charles-Antoine),  commissaire  de 
la  section  de  la  Réunion,  897. 


TAi:l.i:  Ai-iMiAiiinigi  E 


—  (Georges),  liinonailier,  rue  Je  Seine, 
ancien  commis  a.  la  Ciuerre,  232S. 

—  (Jacques  ,  commissaire  aux  Subsis- 
tances, 792. 

—  (Jean),  homme  de  loi,  membre  du  Co- 
mité révoUilionnaire  de  la  section  des 
Marelles,    124. 

—  (Ji-an-naptiste),  secrétaire-commis  du 
Comil»'-  de  sûreté  tiénérale,  1012,  1370, 
1439.  1440,  1441,  144j,  1448,  I4r.4.  1471, 
i:i09,  lolG,  ir)39.  uni,  1851.  1072.  1989, 
20i:i,  2497. 

—  rédacteur  du  Bullflin  du  Triliuiiiil  rcro- 
lulinnnnire,  630. 

—  garçon  de  bureau  du  Comité  de  salut 
public  du  héparlement,  1173. 

—  commissaire  de  l'armée  révolulion- 
naire,  2260. 

—  citoyen  de  la  section  du  .Muséum . 
1478. 

—  (femme),  rue  llelvetius,  109:«. 
Maminxol'rt,  candidat  au  poste  d'adjudant 

général  de  la  2'  légion,  lillO. 
Mmitinrt   femme),  nièce  de  Monlesquiou, 

I8N7. 
Martinique  (gouverneur  général  de  la), 

778.  99:;. 

—  (individus  originaires  de  la),  1867. 

—  planteur,  1982. 

—  r.belles,  1323. 

.Ma.scarade  organisée  dans  la  section  des 
Cravilliers,  299. 

.Mass.icre  des  détenus  dans  les  prisons  de 
l.isicux  (projet  de),  23;il. 

Massacres  de  septembre  à  l'Abbaye  (sou- 
venir rappelé  par  M""  [loland  dcsi.  3ri2: 
rappelé  par  Olympe  de  Cioiiges.  831. 

Massaiit,  citoyen  suspect,  reconnu  iiinn- 
renl,  1336. 

Massk  (Jeun-Kapliste,,  économe  de  l'insti- 
tution dos  Sourds  et  Muels,  1128,  1133. 

—  (Jean  -  François) ,  administrateur  au 
liépartemeiil  de  Police.  HG. 

—  SMspert,  arrêté  à  Suresnes,  47;'i. 

—  (maison  de  santé  ou  de  délenlimi  du 
citoyen),  i:i29, 

Ma.hso!»  (Etienne),  juge  au  Triltunal  révo- 
lutionnaire, 830,  887,  119:;,  1716,  1717, 
1721,  2247,  2266,  2381,  238.".,  2:;24,  2:i33. 

M\ssoi-riHANiijiAisoN  (Thomas -Jean),  im- 
primeur à  Paris,  lOiH.  1963,  4072,  1083- 
198:;,  2»»3. 


Mas.-^ico.w,  agent  de  la  Uépublique  de 
Gènes,  1053. 

Matelas  fournis  à  Marie-.\ntoinelte,  60,  s '1. 

Maihan    ciimtessc  de),  697. 

Maiiik    l.ouis-Claude),  tapissier.  921. 

.Mathématiques  ^médaille  d'argent  décer- 
née à  Veiiy  comme  pri-x  de),  1238. 

.Matiiev  (Jean-François),  concierge  de  la 
Tour  du  Temple,  25,  44,  63-65,  67. 

.Matiiez  (citoyenne),  1421. 

.Maiuieu  (Jean-Bapliste-Charics'.  député 
de  l'Oise  à  la  Convention  nationale.  9ii(i, 
1759,  1763. 

—  membre  de  la  Société  populaire  de 
Morel,  121V. 

—  secrétaire  de  l'.Vssemblée  électorale  de 
Paris  piiur  les  élections  à  la  Conven- 
tion nationale,  2554. 

Maiiiis  Eloplie-Sylvestre),  chef  de  légion, 
membre  du  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  de  l'Unité,  232H,  2333. 

Mauunt,  commissaire  de  l'armée  révolu- 
tionnaire à  I.yon.  2259. 

Maubeuge  (Nord),  blocus,   17S2. 

—  conviii  d'artillerie,  1026. 

—  division  commandée  par  le  général 
Véiu,  2271. 

—  Sans-Culottes  révolutionnaires.  236. 
.Mauclaih  (citoyen),  auteur  ilun   (b>n   pa- 

triotitiue,  1793. 
MAicriT,  lire   MAixrv,  Jean-I.ouisl,  secré- 

taire-greflier  de  la  section  des  Lombards. 

1960. 
Maddiit  (Sébastien),  traiteur,  886-893. 
Mauiihas  (femme),  citoyenne  de  Besançon, 

2634. 
Mm'I'as,  marchand  de  vins.  1689. 
Maihxcin,  administrateur  de  laCumpagnie 

des  Indes.  2001,  2027. 
Mai'hk   (Nicolas),  député  de   rViuine  i\  la 

Convention  nationale,  2557,  2.561,  2567, 

2638. 
.Maikicr,    secrétairc-conimis    du    Cnmité 

d'uKriculture,  .321,  1206. 

—  (citoyen),  correspondant  il'un  Anglais. 
1069. 

.VUinv.    doreur,    garde -magasin   en    Hel- 

gi(|ue,  )C.37. 
Maizk.,  détenu  à  la  Conciergerie,  \W.'>. 
MnTinifS  d'Cllijmpc  dr  fiouyrs,  manuscrit, 

8U. 
Maximum  (nfllche  du  Comité  de  salut   pu- 
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blic  du  Département  de  Paris  pour  l'exé- 
cution de  la  loi  du),  74o,  13sy. 

—  (bouchère  contrevenant  à  la  loi  du), 
1057. 

—  (cafetier  n'observant  pas  la  loi  du),  743, 
763. 

—  difliculté  d'acheter  des  liœufs  à  cause 
du  ,  200y. 

—  (épicier  réfraclaire  à  la  loi  du),  Ij'.it. 

—  lexéculion  de  la  loi  du),  '.VM),  979. 

—  (fermiers  refusant  de  vendre  le  blé  au 
[iri.x:  du),  23G1. 

—  (imprimé  contre-révolutionnaire  inti- 
tulé Tableau  du),  1703. 

—  (marchands  réfractaires  à  la  loi  du), 
1282,  1380. 

—  (olfre  pour  des  denrées  d'un  prix  sujjé- 
rieur  au),  2.')26. 

—  (presses  réquisitionnées  pour  le),  19.36. 

—  I  refus  de  vendre  des  marchandises  au 
pri.\  du),  1007. 

—  (revente  du  beurre,  des  œufs  et  de  la 
viande  au-dessus  du),  1872. 

—  (viande  vendue  à  un  prix  supérieur  au  ), 
1863;  (vin  acheté  au  prix  du),  1397. 

—  uniforme  pour  les  iirains  (projet  de 
fixation  d'un),  2,37b. 

.Maxln,  cordonnier,  2407. 
Mayençais  (envoi  en  Vendée  des),  2332; 
réfugiés  en  France  (dépulation  de),  1271. 
Mayence,  commissaire  ordonnateur,  780. 

—  député  de  la  Convention  de  cette  ville, 
1271. 

—  étudiant  en  philosophie,  natif  de  cette 
ville,  226t. 

—  passage  à  Sens  de  la  garnison  de  cette 
ville  se  rendant  en  Vendée,  2370. 

Mayer  (citoyen),  correspondant  d'Anachar- 
sis  Clools,  2483. 

—  jrardien  de  la  femme  .lolivet  de  Crécy, 
1233. 

MAYEi;n,  détenu  au  Luxembourg,  2374. 

.Maziel  (Albert),  commandant  de  la  cava- 
lerie de  l'armée  révolutionnaire,  2270, 
2288,  2:{00,  2301,  2328,  2400,  2343 -2351. 

Mazurikh, adjoint  au  ministre  de  la  guerre, 
1860. 

Mazmiot  ^Mathurinl,  dit  .M.miin,  p.'ilissicr- 
traiteur  à  Passy,  240:i. 

M  FAILLE  (Jean-Nicolas),  représentant  en 
mi.ssion  à  Commune  Affranchie,  2033. 

Meaux    (Seine -et- .Marne),   détachement 


de  l'armée  révolutionnaire  y  cantonné, 

3IU. 
.Mecklejiiiolrli  (princesse  de),  69. 
Médaille  d'argent  donnée  au  citoyen  Verzy 

comme  prix  de  mathématiques,   1238. 

—  d'or  d'un  contrôleur  des  manufactures 
d'armes  (don  patriotique  d'une),  928  ; 
d'un  garde  -  française  devenu  général 
(don  patriotique  de  la),  930;  obtenue  par 
Charlet,  à  la  suite  du  sauvetage  de  nau- 
fragés, 1763. 

—  de  l'Académie  d'arcliileclure,  donn(''e 
comme  pièce  de  mariage,  302. 

—  de  mariage  (don  par  Tobiesen-Duby 
d'une),  290. 

—  de  reconnaissance  au  concierge  du 
Comité  de  salut  public  du  Départemerd 
de  Paris,  703. 

—  en  plomb,  représentant  Philippe-Ega- 
lité, duc  d'Urléans,  331. 

—  commémorative  de  l'abandon  des  pri- 
vilèges (don  patriotique  de  la),  930. 

.Médailles  (don  patriotique  de),  1243,  1739, 
1773;  à  l'effigie  de  Louis  XVI  (don  de), 
289,  291  ;  à  l'effigie  de  Louis  le  Dernier, 
1374. 

—  d'or  et  de  cuivre  trouvées  chez  M""'  de 
Crussol  d'Amboise,  336. 

—  relatives  aux  traits  de  la  Révolution  de 
1789,  ,303. 

—  représentant  Louis  XV  et  Louis  XVl, 
861. 

—  des  facteurs  des  Postes  et  .Messageries 
(don  patriotique  des),  927. 

Médaillon,  représentant  .Marie-Antoinette 
1336;  représentant  Louis  XVI,  Marie- 
.Vntoinelte  et  leurs  enfants,  1333. 

.Mkiike  (Marie-Antoinette  qualifiée  de  nou- 
velle), 214. 

.Médicaments  fournis  aux  prisonniers  du 
Temple,  3,  9,  42,  32,  83. 

.MÉDicis  (Marie  -  Antoinette  qualifiée  de 
nouvelle),  208,  211,227,260,264,269,280. 

Méduse  (la),  frégate  au  port  de  Brest,  472. 

.MÉiiRON,  accusé  de  dilapidations,  1290. 

Meilhan  (Lot-et-Caronne),  Société  popu- 
laire. 273. 

.Mi;n.LARii  UE  MARDiii.NAC,  ex-uoble,  2026. 

Mein  (insurrection  de  l'électorat  du),  2484. 

MEi,iN(.\nloino-,Iean),  ancien  premier  com- 
mis à  la  (luerre  et  aux  l'in,inces,  693, 
1269,  1941. 
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Mellbt  i  Jean-François).  2548. 

—  inspecleur  Je  police,  2416. 
Melletier,  citoyen  de  la  section  <lu  Tem- 
ple, 1994. 

Mello  (Oise,  c»"  de  Creil",  résidence  du 

sieur  Palu.  1908. 
Melsion,  avocat  de  Liège,  2273. 
Melon  (.Seine-el-.Marne).  administrateurs 

ilu  district,  j.36. 

—  approvisionnements  y  réunis,  .">n4. 

—  ln-au-fri"Te  du  député  .Manuel  y  appelé 
en  témoignage.  446. 

—  Comité  de  surveillance  et  de  salut  pu- 
blic. 400-408. 

—  commissaires  aux  approvisionnemenls 
de  Paris.  iiiOl. 

-  dangers  y  courus  par  PuMicnla  Cliaus- 

-ard.  ■r,::,. 

—  détachement  de  l'armée  révnlution- 
naire  y  cantonné,  Dr>7:i. 

—  district.  2.">o(i. 

—  maison  d'anét,  408. 

—  résidence  de  Hailly,  ex-maire  de  Paris, 
406,  410,  418. 

Mrinoirr  (le  Madame  de  Gouijcs  contre  lu 
l'omédic-Fvanrniae,  brochure,  H\\. 

Mémoires  ou  confessions  de  M'"'  itoland, 
:i8r>.  ;t8S. 

Mii?(A(;G  (citoyen ne),  2420. 

Mknard  (Praiiçoisl,  facteur  des  postes  pour 
le  service  des  Comités.  1637. 

—  (Thomas-Nicolas),  homme  d'affaires  de 
M'»«  de  Lauraguais,  1012.  l.SSg. 

—  receveur  île  rentes.  2014. 

—  père  et  (ils,  1H»2. 
Ménilmontant.  domicile  de  la  damcCiou- 

fti'il,  m.iilresse  de  Prnly.  2414,  2V27 

—  leicavaiions  de',  V»9. 

—  maison  du  liarmi  de  It.ilz.  idd'.K 

—  maison  du  général  Miraiida,  :120. 
Mkmi.-Simon  .  Krantoi.s),  prévenu  de  fabri- 
cation de  faux  assignats,  :iT4. 

Mrx.nessikr  (Claude),  membre  du  Conseil 
général  de  la  Commune,  3.1,  M;  adini- 
nislrnleur  au  Dépaitement  do  Police, 
7H,  8:t,  80,  2li3,  2i;i7,  2649. 

Menoi-  J.ici|ii<'s-Krnnçois,  baron  de),  gé- 
néral de  brigaile,  2222. 

—  (Jean -François  de),  ex-Ctinstiltianl, 
2010. 

Mkmkllr  (Rdine),  géographe,  ami  <<l  cor- 
respondant de  M""  Itoinnd,  3Hr>. 


Menus-Plaisirs  (maison  de  Roulainvilliers 
vi.«-à-vis  les).  1399. 

Mer  M,  fournisseur  des  hôpitaux,  1397. 

.MEiii:iEn(B.irlhé|pmy),  président  de  la  Com- 
mission des  monuments.  1180. 

—  (Claude- François-Xavier  ,  homme  de 
lettres  et  libraire,  1347.  I3r.6. 

—  (Françoisi,  commissaire  civil  de  la  sec- 
tion de  Marat.  juré  au  Tribunal  révolu- 
tionnaire. 2.'>31. 

—  (I.ouisi,  ex-fermier  général,  547,  SôS, 
:iOO.  70r,.  1015,  I281.  1334.  I.34.Ï,  1364. 
1300,  i486. 

—  (Louis-Joseph),  membre  du  Conseil  gé- 
néral de  la  Commune,  liO. 

—  (Louis-Sébastien),  littérateur,  818. 

—  (Victoire),  femme  de  charge  clu  citoyen 
Hevaull.  47.".. 

—  observateur  de  police,  1218.  I2ii3, 12t'>V, 
1284. 

MERrv-AROENTEMi(Florimond-Claude.ciimte 
de),  ambassadeur  d'Autriche  à  Paris. 
1 130. 

.MÈRE-DtcBESNE.  nom  donné  à  la  femme 
d'Iléberl.  2228. 

Mf.iii.es  pr  RK.\rcii.\up  (Charles  -  Louis), 
mari|uis  dWiiRERT,  ancien  colonel  du  ré- 
giment Uoyal-Marine.  1013. 

Merlier  Augusieel  Florimnnd),  agioteurs 
de  biens  nationaux.  1007.  1074. 

Mehli.n.  marchand  de  MonU'irgis,  beau- 
frére  de  Manuel,  431. 

Merlin  de  Tiiiowili-b  (Antoine),  député  de 
la  Moselle  à  la  Convention  nationale, 
:UI7,  .30H,  2230,  2231.  22Sri. 

Merlo  Chrisliiphe'i.  banquier  génois.  1327, 
1330. 

Mks.vNi.e,  procureur  syndic  de  Mnniargis, 
43 1. 

MÉ<rMiiî  (Pierre-Joseph),  ancien  procureur 
iiu  Cliàtelet,  |S.'.2. 

.Mkslmn,   marchand  fruitier  oranger,  40. 

.MK"'N\Rn,  'i/i<i.'i  Mknuiii  (Thomas-Nicolas), 
ancien  avocat,  agent  général  di-  .M"*  de 
■.auragunis,  673. 

Mrsnii.,  président  du  Comité  révolulion- 
nnirc  de  la  .section  Itévolulionnaire,  1700. 

Mcssagi-ri*  de  |l.\le  icaisse  d'assiuuals  ve- 
nant de  la).  21121. 

Mc.ssagerie.H (barils  supposés  pleins  d'nrel 
d'argent  mis  nnxi,  2407;  (caisses  d'ar- 
«enterie  déposées  aux),  1403;  (don  pa- 
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triotique  des  conducteurs  dos),  943; 
(entrepreneurs  des),  736;  inspecteur 
ji.'énéral  des  i,  1935;  (transport  illicite 
d'argent  par  un  conducteur  des),  1653. 

—  de  Lille  (conducteur  aux),  16!)3,  1678; 
de  Lille  et  d'Amiens  (or  et  argent  char- 
gés dans  les),  1628. 

Messaline  moderne  (.Marie-Antoinette  qua- 
lifiée de),  195,  204,  212.  217,  240.  2:;3, 
a.ja,  257,  259,  261,  269,  283,  411. 

Messe  (célébration  de),  pour  les  Juges  Con- 
suls, .507,  513,  514. 

Mkstre  (de),  seigneur  de  Vaujours,  1061. 

Métaux  précieux  (accaparement  des), 
1996. 

Metra,  a/ms  Metr.vsse,  membre  du  Coniilé 
de  surveillance  de  la  section  de  IT'nité, 
1076,  1152. 

Mktras  (cito3enne),  grenetière,  2522. 

Mettot  (Dominique),  secrétaire-greffier  de 
la  Commune,  64,  65,  417. 

Mettrieh,  membre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  du  Faubourg-Mont- 
martre, 1382. 

—  ou  Mettriez,  agent  du  Comité  de  sû- 
reté générale,  573,  2034. 

Metz  (convois  d'artillerie  pour),  590,  734, 
963,  1794. 

—  député  a.  la  Constituante  (Emnierv), 
1050. 

—  habitant  de  Paris  y  réfugié,  1977. 

—  lettre  d'un  soldat  à  l'adresse  d'Héherl, 
/('  Père  Diichesne,  2218. 

—  mission  de  Guigue,  membre  du  Coniilé 
de  salut  public  du  Département  de 
Paris,  1992.  ' 

—  municipalité,  2501. 

Meudon  Seine-et-Oise),  casernement  des 
gardes  du  Roi,  492. 

—  officiers  municipaux,  955. 

—  rue  de  la  Marche,  955. 

Mei'.n  1ER  (Françoise-Modeste),  doreuse,  833. 

—  citoyenne  Trois<;ros,  dite),  2203. 

—  gardien  de  la  femme  Valence,  1005. 

—  habitant  près  la  porto  .Saint-Martin,  6)15. 

Meuniers  (contre-révolutionnaires  d'intel- 
ligence avec  les),  493;  (règlement  de 
compte  des),  2.577. 

Mei.rat  (dame),  538. 

Mecrine,  garde-magasin  de  la  Commune 

de  Paris,  2618. 
Meuse  (pays  entre  le  itliin  el  la|,  2498. 


Meuse  inférieure  idépartement  de  la), 
2480. 

Mels.mer,  marchand  de  tableaux,  1381. 

Meyer  (Gaspard),  adjudant  général  à  l'ar- 
mée du  Nord,  1037,  1057,  1064. 

—  cadet,  1064. 

.Mezer.w  (Marie-Antoinelte-Joséphine),  ac- 
trice du  Théâtre  de  la  Nation,  1612. 

—  (citoyenne  Beza.ncv,  femme),  1449. 
-Mezière,  cafetier,  1996. 

MicHAUD  (.lean-Baptiste),  représentant  en 
mission  dans  les  départements  de  l'In- 
dre et  du  Cher,  2054. 

MicHAiLT  [-Lan.xoy]  (Frauçois-.Ioseph),  pré- 
sident du  Tribunal  du  :i'"  arrondisse- 
ment, 2140. 

.Michel  lEtienne),  administrateur  au  Dé- 
parlement de  Police,  71.  72,  70,  83, 
2457,  2545. 

Michelin,  orfèvre  à  Provins,  1563. 

—  détenu  dans  la  maison  de  Port-Royal, 
13.61. 

Michelis,  suspect,  686,  692. 

MicHERON,  frères,  suspects,  1828. 

Michon  (Pierre),  président  de  la  Commis- 
sion centrale  de  bienfaisance,  2160. 

.Miciio.Nis  (Jean-Baptiste),  administrateur 
au  Département  de  Police,  72,  88,  89, 
92,  103,  104,  107,  111-113,  116,  117,  124, 
13S-140,  142,  143,  106,  813,  830;  com- 
missaire de  la  Commune,  de  garde  au 
Temple,  73. 

.MiiiA.N,  chef  du  fédéralisme  dans  r.\in,1647. 

Midi  (départements  du),  444. 

—  (manifestes  envoyés  aux  départements 
dui,  880. 

MiKL  (Jacques),  écrivain,  1728. 

Miel  de  Narbonne  (fourniture  à  la  lille  de 
■Marie-Antoinette  de),  3. 

.Mio.viER,  alii'ts  Uir.yi,  membre  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  des  Lom- 
bards, 9i2,  1900,  2500. 

Mii.NOT  (.Anne  -  Marie  -  .Madeleine),  musi- 
cienne et  mailresse  de  clavecin,  396, 
398. 

.Mii.MiiK-tiiiANDMAiso.N,  détcnu  il  Sainl-I.a- 
zare,  1812. 

.MiLCENT  (Claude-Micliel-I  ouis),  rédacteur 
du  journal  le  Créole  patriote,  810. 

Militaires  ayant  échoué  au  concours  du 
génie  ordre  df  reiniiulre  leurs  corps 
aux\  2022. 
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MiLLANi,  valel  de  chambre  de  l'ex-fermier 

général  Mercier,  705. 
Millery  (Rhône),  ciloyens  de  la  coinnuiiie, 

■2■2^^. 

MiLLiN  (citoyen),  219o. 

Mills,  détenu  ù  Sainl-I>azare,  1593. 

.Mi.NABD,  habitant  de  Coupvray,  1098,  1100, 
1111,  IIM,  1238,  1200. 

MiNEL,  citoyen  suspect  de  la  section  Pois- 
sonnière, 192">,  1972. 

.Mi.NET  (citoyenne),  blanchisseuse,  413. 

MiNiEH  (Alexandre),  membre  du  Conseil 
général  de  la  Commune,  2i;  juge  au 
Tribunal  de  commerce,  2181. 

.Mi'.'LE  (Kichard),  directeur  et  intendant 
des  Jardins  du  Hoi,  architecte  de  la 
Reine,  a2l. 

.MiiiAiiEAi-  (llonoré-llabrie!  RiyCETri,  comte 
de),  2020;  sa  correspondance  avec  la 
marquise  de  Monnier,  442. 

MiRAND.t  (François),  général  à  l'armée  du 
Nord,  320. 

MiRBEY,  commis  de  Véron,  officier  de 
paix,  580. 

MiHDoUDAY  (.\ntoine-René),  adjudant  gé- 
néral à  l'armée  des  Alpes,  1171,   1184, 

i4;;o. 

Mirecourt  (Vosges),  commune  procureur 

de  la),  1324. 
.MiREin,  observateur  de  police,  1274. 
.Misère    (mallieureux  labricanl  des  objets 

obscènes  iiar),  1097. 

—  de  la  femme  .Mulol,  en  élat  de  gros- 
sesse, 1443;  de  Vincent,  avant  sou  en- 
trée au  ministère  de  la  (iuerro,  2337: 
des  laboureurs  de  Marcil.  1992:  des 
Sans-rulollcs,  2529. 

.MLssels  (saisie  dans  la  maison  de  .Miranda 
de),  320. 

Mission  (aides  de  camp  de  la  force  armée 
«le  l'aris  en),  054;  en  Angleterre  |sieur 
Vallier  chargé  de),  1348;  en  Suisse  ^sieur 
Vallier  chargé  d'unei,  I30:"i;  conliée  à 
Itubarran  par  le  Oimité  de  salut  public, 
oit;  donnée  par  la  l'.onvontion  à  deux 
officiers  de  paix,  017;  donnée  |>ar  l>é- 
forgues  il  l)fsMr'UX  du  nMé  de  Lille,  2102. 

—  du  repriSenl.inl  Albille  ilnns  l'Ain  et 
le  Mont-ltlanc,  lOiO;  de  Uriois.  ciunmis 
saire  du  Comité  de  silreté  générale,  735; 
de  llruncl  et  Uouyer  dans  le  iléparle- 
minl  de  llliône-et-Loire,  901  ;  dr  Cliam- 


peaux  et  Descombes,  commissaires  pour 
les  subsistances,  dans  le  Loiret.  255C  ; 
de  Cb'mence  et  Marchand  dans  les  dé- 
partements de  l'Oise  et  de  Seine-el-Oise, 
701,  707,  732,  745,  753,  772,  1017.  1037, 
1064;  des  représentants  Delbrel.  Lctour- 
neur  et  Châles  à  l'armée  du  Nord.  2219: 
de  Dubuisson,  homme  de  lettres,  en  .M- 
sace  et  en  Suisse,  2052:  de  Uubuisson, 
Pereyra  et  Proly  en  Hollande,  2451  ;  de 
Dumont  dans  la  Somme  et  le  Pas-de- 
Calais,  1069,  1101,  2036:  du  reprt-seu- 
laut  Faure  à  N'aiicy,  1195;  de  Feneaux, 
secrétaire  du  Comité  de  sûreté  générale, 
en  Normandie  et  en  Bretagne,  531:  de 
Fouclié,  Delaporte  et  Méaulle  à  <'om- 
mune-AlTranchie,  2053:  de  Carnifr  de 
Saintes  dans  les  déparleuicnls  ilu  Loir- 
et-Cher  et  de  la  Sarlhe.  2052;  île  (iuigue, 
membre  du  Comité  de  siilut  public  du 
llépartement  de  Paris,  à  Met/.,  19'J2:  de 
Jeanbon-Saint-.'Vndré  dans  les  départe- 
ments maritimes,  2055:  de  Laignelot  et 
l.equinio  dans  la  Charcnte-Inféiieure, 
1397:  de  Legendre  dans  la  Seine-Infé- 
rieure, 2225  ;  de  l.ejcune  à  Laon,  2228 ;  de 
Lejeune  et  Houx  dans  r.Visne  et  les  .\r- 
denius,  i:i87.  1030;  de  Man  hand.  luiui- 
bredu  Comitédesalut  public  du  lléparte- 
ment de  Paris,  à  Amiens,  763,  1370,  1493; 
du  représentant  Maure  dans  l'Yonne, 
2537;  des  représeiilanls  Maure  et  Im- 
bouciiel  dans  le  Loiret.  2567;  de  Mi- 
chaud  dans  les  départements  de  l'Indre 
et  du  Cher,  2054;  de  Momoro,  envoyé  du 
pouvoir  exécutif,  à  l.isieux,  2351;  île 
Kéal,  substitut  du  procureur  de  laConi- 
iiiunc,  pour  les  subsistances,  2U84:  de 
Richard  à  l'armée  du  Nord,  2051  ;  de 
Houx  dans  le  département  de  l'Aisne, 
2227;  de  Sabonadiére,  envoyé  à  N'inies 
par  les  représcr.lanis  Hnvére  et  Pnul- 
lier,  1490;  de  ^iblot  dans  la  .>^ei Infé- 
rieure, 1054;  de  Véron,  officier  de  paix, 
à  .\uxerie,  580  ;  des  représeiilaiil.s  Ysn- 
beau,  Hrival  et  Tailien  a  ll>irileaux,877  ; 
des  représenlanl.H  Cliaiidion-Hoiissau 
el  lliiudol.  S7S:  du  ('.(iiiiilé  de  .salul  pu- 
blic ilii  llépartement  de  Palis  .'i  Vangi- 
raid,  1857.  1803,  1885,  I8'.I0,  I'.I03;  de 
meuibres  du  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  de  l'iinilé  ,'i  Kinmpes,  1152; 
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secrète  de  membres  du  Comité  révolu- 
tionnaire de  la  section  de  l'Unité  à  Bor- 
deaux, 1116. 

Missions  du  Comité  de  sûreté  générale  :  à 
André  Coquille,  638  ;  à  Dossonville  pour 
la  recherche  des  fabricaleurs  et  distri- 
liuleurs  de  faux  assignais,  1626;  au  ci- 
toyen La  Palu,  306;  à  Maillard,  694;  de 
Devoyo,  agent  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, 692;  des  membres  du  Comité  de 
salut  public  du  Déparlcmenl  de  Paris, 
966,  907,  989,  1017,  1897;  de  Momoro  au 
juif  Sasiak  pour  la  Vendée,  2378;  du 
citoyen  Valiier  pour  Coblentz  et  l'An- 
gleterre, 1366. 

MiTOui'XET,  capitaine  au  l"  bataillon  du 
Loiret,  1224. 

MiTRECY,  gardien  du  sieur  d'ilervilly,  1813. 

.\liiTiK,  (ils  (J.-Corisandrc),  rédacleur  du 
Journal  de  Mar:te'dle,  1217. 

Miidérés  (discours  de  Uonsin  contre  les), 
2203. 

Moelle  (Claude -Antoine-François),  membre 
du  Conseil  général  de  la  Commune,  111, 
Uo,  117,  133-137,  167. 

Moi.NAix,  habitant  place  des  Victoires  na- 
tionales, 364,  369. 

Moiro.x,  procureur  de  la  commune  de  (ii- 
vry,  1336. 

MoiS-iT  (citoyenne),  détenue,  1603. 

Moiso.n  (Félix),  de  la  sei-lion  de  la  Fon- 
taine-de-Grenelle,  1602. 

MoissABD  (Pierre-Louis),  membre  du  Co- 
mité de  salut  public  du  Hépartement  de 
Paris,  548,  394,  661,  680,  692,  716,  732, 
863,  1037,  1083,  1090,  1098,  1143,  1193, 
1293,  1307, 1319,  1329,  1443,  1387,  1391, 
1639,  1662,1819,  1820,  1830,  1836,  1848, 
1910,  1997. 

Moisso.N  (citoyen),  détenu  à  Sainte-Pélagie, 
LU3. 

—  (citoyenne),  originaire  du  Pas-de-Ca- 
lais, 1278. 

Moissy-Cramayel  (.Seine  -et-  .Marnr), 
CMI-r,   Id.S. 

.MOLifcriE,  membre  de  la  Commission  ins- 
pei-lanlc  des  journaux,  800,  1317. 

.MoLi.N  ou  MoLLiN  (Horacc),  détenu  à  Saint- 
Lazare,  2262,  2204,  2283,  2288,  2303, 
2467. 

MoLLÉ  (Calixte-Auguslin),  dc'tcnu  aux  ('..-ir- 
ines,  1 1  W). 


MoLsox,  détenu  à  la  Force,  969. 

Mûmeries  des  ministres  des  dilïérents 
cultes  (pièce  de  théâtre  ridiculisant  les), 
1662. 

MûMoiio  (Antoine-François),  imprimeur- 
libraire,  421,  1695,  1760,  2042,  2205 
2209,  2211,  2212,  2240,  2247,  2264,  2276, 
2284,  228o,  2297,  2298,  2328,  2330,  2331, 
2382,  2320-2322,  2324,  2520,2331,2332, 
2633,  2034,  2630,  2639  ;  président  du 
Club  des  Cordeliers,  2318,  2322;  com- 
missaire du  pouvoir  exécutif  à  Lisieux, 
2331. 

.Mo-NACO  (intendant  de  la  princesse  del, 
1847. 

MoxBRKTON  (citoyen),  habitant  place  des 
Piques,  1930. 

Monceaux  (Seine),  chapelle,  339. 

Mo.N'CM'U,  (femme  de  l'ex-ministre  Terrier 
de),  1310. 

MoNic,  observateur  de  police,  104,  12V8, 
1233,  1264,  1274,  1284. 

Mo.NiER-R,\DET  (citoyen),  détenu,  1117. 

Mo.NLN,  aide  de  camp  du  général  Hanriot, 
2329,  2321,  2522. 

ilionftoH- (le),  journal,  1710,  2033,  2036. 

MoN'MAYOu  (Hugues-Guillaume-Bernard-Jo- 
seph), député  du  Lot  à  la  Convention 
nationale,  491,  1214,  1501,  1502. 

Monnaie  (administrateurs  et  employés  de 
lai,  733;  (argenterie  de  l'ambassadeur  de 
Hollande  envoyée  à  la),  1335  ;  (argenterie 
de  la  dame  de  Boullongne  envoyée  à  la), 
092;  (argenterie  du  député  Reubell  en- 
voyée à  la),  1430;  (argenterie  de  l'é- 
glise de  Clichy  envoyée  à  la),  339  ;  (ar- 
genterie d'église  des  départements  de 
l'Oise  et  de  Seine-et-Oise  envoyée  à 
la),  7?2  ;  (dépôt  de  l'or  et  de  l'argent 
saisis  chez  l'abbé  Royer  à  la),  1944;  (dé- 
tention d'Antoine,  architecte,  en  son  do- 
micile, à  la),  1413  ;  (employé  et  fondeur  j'i 
la),  1281;  (grille  de  la),  1281;  (encom- 
brement de  la  maison  de  la),  740;  (envoi 
de  vases  sacrés  par  la  Société  populaire 
ib'  Bercy  à  la),  308;  (état  de  situation  du 
diiecteur  de  la),  1484;  (hochets  du  fana- 
tisme de  la  section  de  l'Homme -.\rmé 
portés  à  la),  1790;  (jetons  et  médailles 
d'argent  portés  à  la),  1007;  (ordre  de 
déposer  deux  caisses  d'argenterie  à  la), 
1403;  (plans  d'Antoine  relatifs  aux  Ira- 
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vaux  du  bâtiment  de  la),  16D8;  (projet 
de  piller  la),  2050;  (projet  do  s'emparer 
de  la  ,  2199,  2^18,  2519. 

—  de  Strasbourg  (directeur  de  la),  1908. 
.Monnaie  à  face  royale(suppression  de  toute), 

294. 

Monnaies  (accaparement  des),  1996;  (coni- 
iiiissaire  sentirai  des  ,  742. 

MoNNAiiT  (Charles-François),  romniis  a» 
bureau  de  la  conlection  de  riiabillc- 
nienl  de  la  section  des  Piques,  1940. 

MoNNiEn  (Marie-Tlit^rèse  Richabd  iie  IUf- 
KEY,  marquise  de),  442. 

MoNORV  (l'ranrois-lluberll,  libraire,  23.34, 
2371. 

.MoNNiinv  ou  MONNERY,  secrétaire-commis 
du  Comité  de  siiret<':  gém-rale,  11S2, 
1313,  lii.tO,  IClfi,  ir..37,  idVy't,  I9:;4. 

.MiiNNiiT  iJean-Louis),  horloger,  2334. 

Mons  ,  Itelpi.iue),  prise  de  celle  ville,  2227. 

Mo>s  ou  .Mo.Ms  (Jacques-Marc),  banquier, 
0.39,  797,  101.;,  1125. 

.MoNsiKin  iHoiijEviLLE, garde  de),  140;(1)k- 
iiAiin,  trésorier  de  la  maison  de),  479. 

MoxsiniiENT  (Jeaii-Pierrei, apothicaire,  1970. 

.Montagne,  vico-pn-sidcnt  de  la  Société 
rraternclle  des  deux  sexes  du  Panthéon- 
Français,  2070. 

Monlafine  (Irames  ourdies  contre  la),  2008, 
2071,  2079,  2141. 

.Monta^fie-Sainle-fJoneviève,  81t>. 

M?ntagne-du-Bon-Air,  nom  révolution- 
naire (le  Sainl  tiermain-en-I,aye,  ("omité 
de  surveillance  révolutionnaire  du  dis- 
trict, .104. 

—  rue  de  Pontoise,  304. 

.Mu^T^l,^^T,  de  In  section  de  Itondy,  adju- 
dant en  chef  do  la  <>'  léjjion,  1489. 

.Mii.NTAi.iiAS  de  i,\  CisaiiK  (mari|ui8  de),  l'un 
des  chovaiiers  du  Poignard,  1077. 

.MoNfANÉ  ^Jacques-liernard-Marie),  prison- 
nier à  la  Force,  383;  sa  femme,  prison- 
nière à  .Sainle-Péingio,  383. 

.MuMANf.E  (marquise  de\  1370. 

MiiNTAKHim  (Marguerite  Hhinki  ,  dite), 
directrice  île  ««pectacles,  l.IOl,  18.30. 
1033. 

Monturgis  il.oireli,  carrefour  de  la  place 
dit  le  PuiU-d.'-ri'.nc<in.  431 

—  Conseil   (.'énér.ii  de  la   commune.  431. 

—  résidf'nce  de  l.atourlie,  ofliciiT  «énéral 
lies  armées  navaloD,  490. 


—  résidence  de  Manuel,  ex-député,  430, 
432,  437,  438,  467. 

—  mémoires  de  Mirabeau  .sur  cette  ville. 
442. 

—  terre  de  la  Oevaudiére  près  de  celte 
ville,  712. 

Montauban  'Tarn-el-liaronneV  campa?ne 
d.>  17'.iii,  2:.09. 

—  coliè;;e  (principal  du).  1211. 

—  lieu  de  naissance  d'Olympe  de  Coniies, 
822. 

—  Société  populaire,  1211. 

MoNTAft  (Louis  .Maiiibon-).  di''[iulé  du  (iers 
h  la  Convention  nationale,  2530. 

MoNTiiARREY  (créauciors  et  homme  d'af- 
faires du  prince  de),  ISCh 

Mont-Blanc   département  du),  249. 

—  mission  du  représentant  .Mbilte,  1047. 

—  mission  de  Chandelier  et  Lucas,  com- 
nii>isairos  ilu  Comité  de  sûreté  générale. 
|.si:. 

Montcharvot  (Haute-Marne),  maison  d<- 
l'Ianli' r,  économe  des  Incurables,  985. 

Mont'de-Marsan  (  Landes),  Société  ré- 
publicaine. 272. 

Monl-de-Piété  bijoux  d'Olympe  de  Coures 
an),  S'iO:  (employé  du),  2204;  employés 
exempts  du  service  militaire.  101  i. 

MoNTEii.s.  inspecteur  de  police,  2H2. 

MoM  E.VAfLTiciloyenne), habitant  APuleaux. 
1314,  1329,  1.388. 

MoNTENoT  (Elisabeth\  femme  Vivi.i.a,  4."iti, 
402,  405. 

MoNrBBKAf,  citoyen  suspi-ct  de  la  section 
des  Cardes-Françaises,  1055. 

Montereau  (Seine-et-Marne',  magasin  ilc 
yraiiis.  2019 

M<iMv.-v(  11.1   (rabbél,074. 

MoMEsyi  nir  Klis.ilii'lli-l'icrre  de  Fesp.xsm:, 
baron  de),  écuyer  du  comte  de  J'ro- 
vence,  1S'.I2. 

—  (citoyenne  Martine!,  nièce  de),  1887. 
MoNUis-Tir  M^hnrles- Prosper),   secrélaire 

de  l'administralion  de  Police  fi  la  Mairie, 

2217. 
MoNTEAiiOK    (Joseph-ltiinii'li.    amirn    rha- 

noini' de  Sainl-Louis-duLouvre,  3tM. 
Montrcrmell    Seine. eldise  .   curé,   lOCil. 
--  main.  Oh'.I. 

—  procureur  de  la  commune,  looi. 

—  résidence  de  MM.  de  Varenne,  La  Forél 

el  de  Les?.arl.   ((ICI. 
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MiiNTicNY  (Louis-Franrois,  marquis  de), 
colonel  du  régiment  de  dragons  La  Ro- 
chefoucauld, l'J46. 

—  caporal  dans  la  première  réquisition, 
7l:i. 

—  (citoyen),  aîné,  détenu  à  l'Abbaye,  107"!  ; 
détenu  à  la  Force,  llHS. 

Montivilliers  (Seine-Inférieure),  Société 
populaire  et  républicaine,  267. 

Mont-Jura,  députés  du  département, 
lisj. 

—  Iroi.ibles  du  département,  1182. 
Montlhépy  (Scine-et-Oise),  Société  popu- 
laire, te02 

Mont-Libre, nom  révolutionnaire  de  Mont- 
Louis  .Pyrénées-Orientales),  division  de 
l'armée  des  Pyrénées-Orientales  can- 
tonnée à  Puycerda,  1764. 

—  Sôciélé  lies  Saiis-culollos  Montagnards, 
■2}\. 

Mont-Louis,  lire  Moulins  (Allier),  manu- 

IVirlure  d'armes,  1027. 
Montmarat.     nom     révolutionnaire    de 

Montmartre,  commune,  2174. 
Montmartre,  Assemblée  populaire,  2174. 

—  Comité  de  surveillance,  2174. 

—  garde  nationale,  2174. 

—  municipalité,  894,  2174. 

—  (voyage  du  chef  de  Saint-Denis  entre 
Saint-Denis  et),  .310. 

MoNTMOiiF.Nov (Mathieu  de),  ex-Constituant, 
1061. 

—  (agent  et  régisseur  du  duc  de),  1404, 
1681;  (portier  de  l'hùtel  de),  1340, 
1680. 

Montmorency  (Seine-et-Oise),  trésor  ca- 

clié.  962. 
MoNTOisox  (marquise  de),  1147. 
Montpellier  (Hérault),   administrateurs 

du  district,  280. 

—  brigadier  de   gendarmerie,  761,  1178. 

—  citoyen  de  cette  ville,  973. 

—  jugement  de  la  police  correctionnelle, 
2328. 

—  maire,  7l>:!. 

—  président  de  la  (kmrdes  .Vides,  7:i3. 

—  séjour  de  Mazucl,  chef  d'escadron  de 
l'armée  révolutionnaire,  21549. 

^^).\Tl•E.^■slER  (Antoine- Philippe  d'Orléans, 
duc  de),  second  fils  de  Philippe-F.galité, 
:i:;o,  3:i6. 

Montre  de  la  jeune  Capot  (réparation  de 


la),  16;  en  or  i  vente  au  profit  des  Sans- 
culottes  pauvres  d'une),  1972. 

.MoNTRK.\L  (femme),  maîtresse  de  Royd, 
banquier  anglais,  808. 

Montreuil  (Seine),  Comité  de  surveillance. 
2ir;8. 

—  Conseil  général  de  la  commune,  2lo8. 

—  Société  républicaine,  21  .'18. 
Montreuil-Bellay    (Maine-et-Loire),  lieu 

de  naissance   de  la  femme  du   général 
Quétinrau,  2')Ij. 
Montrouge    (Seine),    caveau    (recherche 
d'un  trésor  caché  dans  uni,  11S3,  II62, 
1307. 

—  Comité  de  surveillance,  1057,  H'J3, 
i:i07,  l.'i66,  188r.,  1919. 

—  domicile  de  Duchemiu,  secrétaire  de 
Condé,  1869,  1885,  1903,  1910,  1919. 

—  domicile  do  Le  Senescbal,  administra- 
teur des  Domaines.  1")34,  l.')4l,l:'i:i6,1836. 

—  maison  de  (Uiillaume,  ex-Constituant, 
480,  586,  12;)9. 

—  marchand  de  fer.  1631,  1044. 

Mont  Saint-Michel,  dessein  d'y  envoyer 
Louis-WL  4.'>7. 

Mont-Terrible  idépartement  du),  214. 

Mont-Valèrien  (domicile  des  citoyennes 
Mallecy,  mère  et  tille,  au),  1314,  1347. 

.Monuments  des  arts  (recherche  à  l'hôtel 
de  Montmorency  de),  1141. 

Morales  (épuration  des  mo'urs  par  des 
pièces  de  théâtre),  1526. 

Mon.iM),  inspecteur  des  salpétriers,  com- 
missaire de  la  section  de  la  Maison- 
Commune,  2060. 

Morangis  (Seine-et-Oise),  résidence  du 
lianquicr  Hilliet,  639. 

Morbihan,  bataillon  de  volontaires  (3^), 
1523. 

MoiiE.\u  (Agricole),  1322,  1521. 

—  (Adélaïde- Anne -Françoise),  femme 
L.wiT,  872,  902. 

—  candrilat  au  poste  d'adjudant  i;énéral 
de  la  2"  légion,  1519. 

—  inspecleur  de  police,  2412. 

—  maire  de  Saint-.Mandé,  2145. 

—  restaurateur,  rue  de  Hourbon,  460. 

—  (femme),  jardinière  du  banquier  de 
KocU,  à  Passy,  2405. 

MoHKK  (Jean-Raptiste),  suspect,  KKi".. 
MonKi,  (Antoine),  fondé  de  pouvoirs  de  la 
citoyenne  Pajot-Marchoval,  1166. 
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MoiiEL  (Claude),  présidenl  de  la  section  des 
Amis-de-la-Palrie,  2134. 

—  (Nicolas),  secrétaire  du  Comité  de  sû- 
reté générale,  038,  749,  804,  077.  978, 
993,  1020,  1003,  1125,  H28.  1270.  1296, 
1297,  1324,  133.^1,  1340,  1515.  1021.  102X, 
10.30,  1094,  1743.  1744,  1797,  1828,2014. 

—  (Nicolas),  accapareur  de  louis  d'or.  1338. 

—  chef  du  fédéralisme  dans  l'Ain,   1647. 

—  charcutier,  45. 

—  père,  détenu,  1081. 

—  citoyen  de  la  section  du  nonnel-UouL'p. 
envoyé  à  Hicélre,  1033. 

MoBEL-CiiEOEviLLE,  administrateur  de  la 
Loterie.  609.  732,  1085,  1090.  1319,  1320, 
1384,  1399. 

MonKNCi  (citoyenne),  habitant  passage  des 
l'.lils-Péres,  798. 

Moret  Si-ine-et-Marne),  Société  popu- 
lulrc.  1214. 

Morez-en-Montagne  (.lura),  Société  po- 
puiairi',  271. 

.MoRiLLo.N,  de  la  section  Poissonnière,  sus- 
pect, 1651. 

MoRiN,  agent  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, 1477. 

MoBiN-pEnBiÈREs,  officier  de  la  gendarme- 
rie d'Emile,  1505. 

Mi'iiiN  ity.  L\  (iL'KniviKRE.  serrélaire-grcflier 
il.'  la  section  di'  Itunnc-Nouvelle,  2407. 

Mormant  (Seine-et-.Marne),  curé,  438. 

Mort;>gne  (Orne),  Comité  de  surveillance, 
Tii'.i. 

—  convoi,  761. 
.M"irr.\\\E,  fils,  suspect,  168S. 
MoriTF.L  (M'"  van  de).  2471. 

MiiiiiottKi  (romte\  alias   Mdrtoski.    cliani- 

licllaii  ilu  roi  de  Pulognc,  715. 
Moselle  (insurrection  de  réiccloratdcla'-. 

:!  is» 
Moselle  Inférieure    départemenl  de  la), 

2ixii. 
Mn^MER  (citoyen),  1905. 
MiirKi,  employé  de  rmlmiiiislnitinn  de  la 

Cinerro,  583. 
.Motion    de    l.uliiii,    nflicirr    municipal,  à 

l'Asseiulilée  générale  de  la  section  des 

Champs-Elysées,  2200. 
Motions  incendiaires  de  Cauclioi.s,  arrlii- 

Iccle.  1727. 
MiiTiE,  capitaine  au  3«  halaillon  dr  volun- 

Inires  du  Morbihan.  1525. 


.MoTiELW.  parfumeur,  1097,  1826,  18.30. 
1848. 

.Moiciioix  (.\ntoine\  soldat  de  l'année  ré- 
volutionnaire, 187. 

Moucby  (Oise),  résidence  de  Philippe  de 
NoaillfS-.Mouchy,  552. 

Mui'Li.N  (l.ouis-liahriell ,  commi.ssaire  des 
Comités  civil  et  de  surveillance  de  la 
section  des  Piques,  8.59-N6I. 

—  commissaire  du  Comité  df  sûreté  gé- 
nérale. 770,  794.  805. 

Moulin  de  l'ilùpital  sur  la  liiévre,  2020. 
Moulins  ,.\llier),  arrestation  de  Jessé.  ex- 
Constituant,  i  146. 

—  manufacture  d'armes,  719,  lii27.  1S5I. 

Moulins  fonctionnant  pour  l'approvision- 
nement de  Paris  situation  des  ,  2580, 
2590,  2015,  20 IK. 

—  de  Corbeil  (mesures  pour  empêcher  le 
chômage  des),  2576,  2580,  2,H85,  2598, 
2007,  2013. 

MoiMKiifi,  commissaire  du  Comité  de  .sû- 
reté générale,  1901. 

MouRET  (Alexandre),  e.-nployé  aux  .Messa- 
geries nationales,  927. 

.Moi-RiJLE  (Jacques),  Anglais  suspect,  1639, 
1044.  1807,  1819. 

Mousseau,  autrement  dit  Monceaux, 
maison  de  campagne  du  duc  d'Orléans. 
357. 

.MotssEL,  jeune,  inspecteur  île  police.  2413, 
2424,  2426,  2661,2667-2009. 

Mois^uN  (Nicola.s),  di(  IIlomun,  domestique 
d.-  Itailly.  421. 

Moussy-le-Vieux  (Seine-et-.Marne,  c°" 
de  Dammartin).  Comité  de  surveillance, 
609,  617. 

—  résidence  du  ,luc  de  Cossé,  794. 
MiiiTiiN   (Jaci|tifs',  agent   de    l'oflicirr    île 

paix  llurlaiiili'UX.  1892. 
MiiiiiiNMiii,   caniiniiier  <le    la   section    du 

l.uxi>mli>iurg,  2328. 
Moyenitic  (M'-urlheV  Comité  di'  suixi'il- 

lancc.  1195. 
Mov.NM    iJfan-C.laude).  agent   de   ch.TMge, 

2 lis,  2131,  2445. 
Mo» m:,  détenu  ii  Snint-Li/are.  22.*<x. 
Multllng  ilinlaillon  allemand  di-\  2;>0|. 
Mm.oi   (  l'ahhé  Ki'ançois-Valcnlin).  ilépulé 

A   1,1  l.églslalivr.  620,    1017.  1102.   MHS. 

12X2,  1Î09,  Ilt3,  1151;  sa  femme,  1413. 
Muniiipalité  de  Paris,  550,  069.  855.  M74. 


TAULE   ALPHABETIOnE 


781 


13ii.H,  1402,  Ito'J,  1720,  2231,  2310,  2332, 
2383,  2530,  2561. 

Munieh,  citoyen  de  la  section  du  ('onlrat- 
Social,  1151. 

MiR.uRE  (Honoré),  dépulù  du  Var  à  l'As- 
semblée législative,  1961. 

Muuox-Servière  (Pierre-Marie),  suspect, 
1108,  1173. 

MuRsi>f  (femme),  ex-noble,  2025. 

Muscadins  (complaisances  pour  les  riclics), 
1048. 

Musée  d'Emulation  (élèves  du),  2135. 

Muséum  (discours  sur  satin  blanc  et  mé- 
dailles destinés  au),  303. 

MusQui.NET  (Louis- Michel),  dit  La  P.vgne, 
maire  d'Ingouville,  659,  2225. 

Musquinet-Saint-Félix  (Emmanuel),  témoin 
dans  le  procès  de  Bailly,  421. 

N 

Nache  (citoyen),  habitant  cour  des  Fon- 
taines, 1901. 

Naillac  (Haphaël-François-Augusle-Eléo- 
nor  TouRxiER,  comte  de),  575. 

Nancy  (Meurthe-et-Moselle),  capitaine  de 
gendarmerie,  1597,  1801. 

—  comité  y  formé  pour  l'arrestation  de 
patriotes,  1195. 

—  individu  originaire   de  cette  ville,  724. 

—  mission  du  représentant  Faure,  1195. 

—  rue  Saint-Jean,  1597. 

Nanterre  (Seine),  Ecole  nationale  répu- 
blicaine, 2175. 

—  maison  de  campagne  de  Dufouleau, 
notaire,  1516. 

Nantes  (Loire-Inférieure),  forces  départe- 
mentales envoyées  à  Paris,  457. 

—  grand-vicaire  de  l'évècjue.  2025. 

—  voyageur  s'y  rendant  de  Xeulcbàtel, 
1829. 

Xantouillet     (  .\lexandre  -  Marie  -  Louis  - 

Charles  Lallemant,  comte  de),  745,  763, 

800,  811,  1366. 
Napi'ier  (Eustache),  huissier  audiencier  du 

Tribunal  révolutionnaire,  175,  176,  425, 

842. 
N\Ri!EAi',  brigadier  de  gendarmerie,  2265, 

2268. 
Narbonne  (miel  de>,  3. 
Narhoxne,  artiste  du  théâtre  de  l'Opéra- 

Comique,  340. 


-Naiibonne-Pelet  (Marie-Félicité  Du  Plessis 
Ch.vtillOjV,  comtesse  de),  475,  483. 

Narbo.nne-Laba  (Louis-.Marie-.Iacques  Amal- 
ric,  comte  de),  ex-ministre  de  la  guerre, 
émigré,  1162,  1195. 

Natte  (Benoit),  voleur  du  Garde-Meuble  et 
fabricaleur  de  faux  assignats,  1663. 

Naturaliste  (don  patriotique  de  pièces  d'or 
par  un),  938. 

Naudet  (Denis),  concierge  de  Saint-Lazare, 
1852,  2262,  2266. 

Naufragés  (médaille  d'or  obtenue  pour  le 
sauvetage  de),  1765. 

Naclav,  suspect,  988,  1133. 

Naulin  (Marc-Claude),  substitut  de  l'accu- 
.sateur  public  du  Tribunal  révolution- 
naire, 1725,  1728,  1971,  2.385. 

Nauby  (Bernard),  officier  de  santé,  com- 
missaire de  la  section  de  rHorame-.4rmé, 
2313. 

—  (Joseph),  chirurgien  du  Tribunal  révo- 
lutionnaire, 824,  836. 

Navier    (Claude- Bernard),    député   de    la 

Côte-d'Or  à  l'Assemblée  législative,  1961. 
Nécart,    aliàs  Neiju.abt,   homme  d'afl'aires 

de  la  comtesse  de  Mathon,  1601. 
Nécessité  du  divorce,  manuscrit  d'Olympe 

de  Gouges,  844. 
Necker (Jacques),  ex-ministre  des  lînances, 

1615. 

—  (Suzanne  Curchod,  dame),  1615. 

—  (Anne-Louise-Germaine),  baronne  de 
Staël,  639. 

Négligence  (commissaire  de  police  de  la 
section  de  Popincourt  taxé  de),  1870; 
(procureur  général  syndic  du  Départe- 
ment accusé  de),  1007. 

—  d'Amar,  membre  du  Comité  de  silrelé 
générale,  1866. 

.Négociants  (déclaration  des  lettres  de 
change  sur  l'étranger  exigée  des),  1483. 

Nkgretïe  (Manuel-MARiA,  dit),  fils  du  mi- 
nistre de  la  guerre  en  Espagne,  628. 

Nemours  (Seine-et-Marne),  district,  2568. 

—  magasin  de  grains,  2619. 

—  notaire,  1396. 

NÉRON,    gardien   de   Mercier,    ex-fermier 

général,  1015. 
Neuchâtel  (Suisse),   maison  d'horlogerie 

de  Bréguet,  1706. 
Neufchâtel  (Seine -Inférieure),  voyageur 

se  rendant  à  Nantes,  1829. 
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Neuilly- la -Garenne,   niuisou  de   caiii- 

p;i:.iii-  du  liaiiquier  llaller,  t>3',». 
Neuilly-sur-Marne  ^Seille-el-Oist■l,    Ué- 

ladieiiienl  de  rarmée  révoltiUonnaire  y 

.  ,inl..nii.-,  I0»7,  1098. 
Neuilly -sur -Seine    (Seine),   Comilé   de 

surveillance,  75"i,  2111. 

—  Conseil  général  de  la  cummune,  34i>, 
-2111. 

' —  halii(ation  de  Kadix  de  Sainle-Koy,  ex- 
iiilcndant  du  comte  d'Artois,  2430. 

—  maison  Caslelbiiu-,  rendez-vous  de  gens 

.susin'cis.  ioo:;. 

—  niunicipalili'',  707. 

—  roule  du  pont  (voilure  arrêtée  sur  la), 
1117.'). 

Nenstadt   .Allemagne),  corresponda:i('<-  à 

l'adresse  de  llanriot,  1608. 
.Nklvillk  (Honoré  Bouhuo.n  de),  enlrepre- 

neur  de  spectacles,  associé  de  .M°"  de 

Monlansier,  l'J33. 
.\ei\ii.lk,  duc  de  Viu.broy  (Gabriel-Louis 

de),  r,SO. 
Nevers,  Comilé  de  surveillance.   I4ti2. 

—  municipalité,  1388,  1.392. 

—  Société  populaire,  1388. 

.Ni.xu,   premier  compagnon  aux  forges  de 

l'Indivisibilité,  1.30,  131. 
Nice,    (accusateur    militaire    de    l'armée 

d'Italie  à),  1610. 

—  i|uartier  général  de  l'armée  d'Italie  ou 
du  Var,  3r.O. 

.Nicoi.M  (Aymar-Cbarles-Marie),  ex-premier 
président  de  la  Chambre  des  Comptes, 
détenu  au  Luxembourcr,   i>04,  ir>43. 

.N'itiiiLA.x  (l.éopoldi,  imprimeur  du  Comité 
de  siilut  public  du  hépartemeiit  de  Pa- 
ris, l'.t'if);  membre  du  Comilé  de  salut 
public  du  Département,  19U7. 

—  ami  de  Sulpice  lluiruenin,  2t09. 

—  préposé  du  Comilé  de  .sûreté  i.'énéralp, 
I3'i7. 

Nii:iii.Ki  (Jean-Kaptiste),  dirccleur  du  Ihéi'i- 

Ire  de  ce  nom,  1408,  1473,  1488.  Ii'j3. 
.Nir.iiKCKKR  (Charlcs-lA>uis),  baii<|uier  à  l'.i- 

ri»,  2398. 
Nièvre  (département  de  la),   1388,   i4«2. 

.Ni .M.K  (citoyen',  ItiOl. 

Nîmes,  mis.^ion  do  Sabonadiérc,  envoyé 

l'.ir   les   représentants   Hovéro   et  l'oul- 

lier.  14»0. 
NioijHK,  citoyen  de  Commuue-Allrauchic, 


connu  à  i'aris  sous  le  nom  de  l'biliberl. 
I'.t2l. 
Niort,  comluile  suspecte  du  général  Hi- 
ron,  22."i2. 

—  Société  populaire,  22o2. 
Nii.ii'KT  ;Claudei,  graveur,  397. 

NiyriLLE  fJeani,oflicier  de  paix.  Ilo,  2;ii». 
20(.l,  2('.(j0. 

N'ivKSHKiM  [dame  P.\teh,  veuve  du  baron 
dei,  1041. 

NoAiLLKs-Moiouv  (Philippe  de),  maréchal 
de  France,  532. 

NouiLor  (Louise),  femme  tie  lliogèiie  l'al- 
loy,  architecte,  2300. 

NoiiLK,  fourbisseur,  lOU. 

Nobles  (employés  de  la  Monnaie  (inaliltés 
de),  7:">'j;  (exclusion  des  Comités  révolu- 
tionnaires desi,  1038;  arrêtés  (renseigne- 
ments sur  l'incivisme  des),  706. 

.\oEL  (Pierre),  général  de  brigade,  9t>u. 

—  (citoyen  Adélaïde),  1579. 

—  (Thérèse \  détenue  .'i  Sainte-Pélagie, 
1117. 

—  marchand  ilo  vins,  1819. 

—  président  de  la  Société  populaire  de 
Puteaux,  2178. 

N....MIH  I Félix  .  de  Versailles,  1212.  1218. 

Nogent-snr-Marne  , Seine),  caveau  con- 
tenant de  la  vaisselle  d'argent  et  du 
numéraire,  1173,  1223,  I2:il. 

—  Comité  révolutionnaire,  1173,  l-jlil,  (390. 
1432.  1499,  1813. 

—  maire,  1499. 

—  maison  de  campagne  d<'  iMilarlre,  I  li,.i. 

119:).  i2:;i.  i3fio. 

—  maison  île  plaisance  du  ciloyen  I.a 
Itlache.  707. 

—  municipalité,  792,  2167. 

—  maison  de  laveuve  de  l.iliii,  l.'M    is:ii.. 

—  perquisitions,  617. 

—  Société  populaire,  216". 
tabac  y  saisi,  1370. 

Nogent-sur-Selne  (Aube),  Société  popu- 
laire fl  l'épublicaine,  3.'i5. 

Nolrmoutiera  lilcdcj,  refuge  des  rebelles 
de  la  Vendée,  2518. 

NoniTiKii,  commis  au  bureau  «lu  di'part  di  s 
b-ltrrs.  1701. 

Noisy- le -Grand  (Seine -el-Oiso),  ruré 
constitutionnel,  b78,  602,  004,  i'>00. 

—  habilant,  i:i07. 


TAlîLE    ALPHAIIKTIOUK 


783 


NOLEVAUX,  gardien  de  Mercier,  ex-fenniei' 

gi5néral,  lOlo. 
No.NAiXï,  suspect,  197'J. 
Xoniu'.RT,    commissaire    de    la   section  de 

Marat,  2370. 
Nord    commissaire  du  ministre  de  l'inlé- 

ricur  aux  frontières  du),  2238. 

—  (frontières  du),  2496. 

—  (manifestes  envoyés  aux  déparlemouts 
du),  880. 

—  (philosophes  du),  2498. 
Normandie    (coliiortage    de    lihelle    en), 

ITi'J. 

Nortose  [Nordhausen]  (Allemagne  i,  lieu 
d'origine  d'un  fourreur,  2344. 

Notaire  (détenu  autorisé  à  faire  venir  un), 
703. 

Notaires  de  Paris  (pétition  des  20,000,  dé- 
posée chez  les),  792. 

NouAiLHiER,  secrétaire  de  la  Commission 
des  salpêtres  de  la  section  UévoUitiun- 
naire,  17ti6. 

NouKT  (.Jean-Jacques),  conseiller  nu  Parle- 
ment de  Paris,  llGl. 

Nourriture  insuffisante  des  canonnieis 
chargés  de  la  garde  des  prisonniers,  907. 

NouRY  (Françoise),  costumière  du  théâtre 
de  la  Cité,  2204. 

Nouvion  (Aisne),  artillerie  légère  (1 2''  com- 
pagnie d'),  2233. 

NoLvioN  (Rémv  I.aluriîal',  dit-.  Sans-cu- 
lotte, 294. 

Noyers  (Yonne),  Société  populaire  répu- 
Idiraine,  248. 

Noyon  (Oise),  arrestations  de  suspects, 
1922. 

—  détachement  de  l'armée  révolution- 
naire y  cantonné,  2102. 

Numéraire  (conversion  en  assignats  de), 
932;  (recherche  dans  la  maison  de  Ifois- 
bernier,  ex-grand  vicaire,  de),  18b2;  (re- 
cherche et  transport  à  la  maison  du 
Domaine  national  de),  1908;  d'or  et 
d'argent  (découverte  de),  1011;  d'or 
(saisie  de),  1842;  caché  (saisie  de),  330, 
337;  non  déclaré  (saisie  dans  une  voi- 
lure des  Messageries  de),  1678;  saisi 
dans  les  diligences  de  Lille  et  d'Arras, 
1797,  1840. 

Nvox  (Jean-I.uc),  libraire,  1380. 

Nys,  de  la  maison  nationale  des  Invalides, 
1757. 


O 


Ouiticii  ou  Oiiicii,  .allemand,  dOtenuàSaint- 
I.a/.are,  220S,  2256.  Voy.  Hoiiix. 

Obscène  (pièce  de  théâtre),  1468,  1473. 

Obscènes  (saisie  de  gravures  et  brochures), 
1329,  1462,  1480,  1481,  1517;  (vente  pu- 
blique au  Palais-Egalité  d'objets),  1689. 

Obscénités  (acteur  déguisé  en  chien,  cou- 
pable d'),  1473,  1493;  commises  sur  son 
théâtre  (Nicolet  rendu  responsable  des), 
1488. 

Obsèques  de  .Marat,  909. 

Observateurs  de  police  (rapports  des),  47  V, 
543,  570,  1099,  1164,  1177,  1218,  1253, 
1204,  1274,  1286. 

Observations  rapides  sur  l'ar.ie  d'accusation 
contre  les  disputés  (Girondins),  391. 

Observatoire  (maison  d'arrêt  de  la  Bourbe, 
près  de  1'),  1170. 

0  CoxNELL  (Elisabeth-Suzanne  d'.VRcv , 
veuve),  304. 

Odart,  inspecteur  pour  achat  de  chevaux 
de  la  Ci=  Winter,  973. 

Ode  sur  la  Liberté  et  l'Egalité,  1207. 

Odes  surlaprisedeToulon:  par  Campagne, 
1207;  par  Mathieu,  membre  de  la  So- 
ciété populaire  de  Morel,  1214;  parPas- 
torel,  ex-principal  du  collège  de  Mon- 
tauban,  1211. 

Odeur  fétide  exhalée  par  de  la  farine  d'orge 
pourrie,  2620. 

Œstres  (Aisne),  agiotage,  1049. 

(HaiI's  (accaparement  d'),  755,  772,  1804, 
1872;  (excitation  au  pillage  des  voi- 
tures d'),  1929  ;  (saisie  à  la  barrière  d'En- 
fer d'),  2303;  (saisie  par  les  communes 
avoisinant  Paris  de  milliers  d'),  1976; 
(vente  ou  distribution  dans  le  jardin  dos 
Cordeliers  d'),  2276;  frais  fournis  au 
Temple,  41. 

Œuvres  de  la  citoyenne  de  (iouges,  819, 
844. 

CEuvi-cs  libres  d'un  cilnym  qui  ne  l'est  pas, 
par  Cl.-Fr.-Xavier  Mercier,  1350. 

Officier  général  arrêté  la  nuit  (doléances 
d'un),  952. 

Officiers  municipaux  de  Paris  (discours 
sur  satin  blanc  donné  par  Louis  .\VI 
aux),  303. 

—  de  l'année  (notes  secrètes  sur  les  prin- 
cipaux), 2310. 
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Oriiciers  de  paix  chargés  d'une   mission 

par  la  Convenlion,  617. 
Oignies     l'as-de-Calais',   chàleau,    luo9: 

Lorrespondance  de  M"»'  de  Lauraguais  y 

recueillie.  lo;>9. 
Oise,  argenterie   d'église  [(rovenanl  de  ce 

département,  740,  772,  ll">3. 

—  députés  à  la  (Convention,  2403. 

—  désordres  dans  le  département.  732 

-  mission  de  Clémence  et  Marchand  dans 
ce  département.  1017,  1037,  1064. 

—  suspecLs  d'émigration.  1620. 
Oiseaux  (incarcéralion   de   I,e  .Scneschal, 

ex-adminislraleiir  des  Domaines,  dans 
la  maison  d'arrêt  des)  l.'iSI. 

OisENON,  lire  Voisenon  de  Champion  \dame  . 
émigrée  rentrée,  962,  966,  1007. 

Olivier  iCalherine-Victoire),  ex-femme  do 
chambre  de  la  comtesse  d'Ilervilly.  2416, 
2418,  2419,  2440,  24r.4. 

Ollivault  (Vincent),  président  par  intérim 
de  la  Société  des  Hommes  révolution- 
naires du  10  août,  216:). 

Oli/mpc  de  (iou'jes  n  Dumouricz,  manuscrit 
et  placard  d'Olympe  de  Gouges,  844. 

illijmpc  (le  Gourjes  à  tous  les  journalislra, 
manuscrit,  844. 

Oh/mpe  de  Gouges  nu  Tribunal  rivolulion- 
nairc  (afliche  inlitulée),  831,  832. 

Ùlijmpc  de  Gnwjes,  défenseur  officieux  de 
Capet,  placard,  S44. 

O  .MoRAN  (Jacques),  général  de  division 
à  l'armée  du  Nord,  612. 

Onfboy  (Eugène),  libraire,  64!>. 

Opéra  (C,iiKiioN,  acteur  à  1'),  2248;  (arlisie 
alUchéc  .'i  n,  194K;  (dame  Saint- Mr- 
iiKiiTi,  chanteuse  de  1'),  2666;  (danseur 
de  1'),  2270;  (flAnnKi,,  directeur  du  (irand-), 
lOliO;  I  maison  suspecte  derrière  1'),  I!i70; 
Uilleur  de  1),  2204. 

(•péra-Comi(|ue(NAniii>NNK,arti8leder).340. 

Opium  demandé  par  M^»»  Roland  pour  se 
suicider,  302. 

Opoi.x  (Christophe),  député  de  Seinc-el- 
Marne  k  la  Convention  nationale,  2101. 

Or  (d'),  avocat  d'Anvers,  2013. 

Or  (prix  de  1'),  910;  (retrait  île  la  circiiln- 
lioii  de  1'),  7îi4;  chargé  dans  le»  Messa- 
gerie» de  Lille  et  d'Amiens  (recherche 
(le  1'),  1628;  monnayé  et  ouvré  (conver- 
sion en  lingots  de  1'),  1337;  rai>poilé  de 
Lyon  par  llonsin,  2.M3. 


Oradour  -  sur-Vayres  (Haute- Vienne), 
Société  républicaine,  243. 

Orateur  du  genre  humain  (  .\nacbarsis 
Ciools),  2480. 

Oratoire  (administralion  de  riiabilleinenl 
des  troupes  à  1').  2264. 

OrfèNTes  de  Provins  (vases  sacrés  achetés 
chez.  des).  iri63. 

Orgelet  Jura),  administration  provisoire 
du  district,  213. 

Orgies  des  gardes  nationaux  de  service 
aux  barrières,  708;  d'of liciers  de  l'armée 
parisienne  cl  de  l'armée  révolulionnaire 
à  Passy,  240''i;  de  Itonsin  et  do  ses  co- 
détenus à  Sainte-Pélagie,  2283,  2.304; 
indécentes  de  Ronsin  h  Liège,  2275, 
2279. 

OitLKANS,  lieutenant  de  l'armée  révolution- 
naire dans  l'.Xisne,  2261. 

Orléans  (Loiret),  cathédrale,  2222. 

—  commissaire  de  la  Convenlion,  4')0. 

—  prisonniers  de  la  Haute  Cour,  110.  4;'>0. 

—  route,  1692. 

—  Société  des  Jacobins,  4110. 

—  troubles.  432. 

—  voitures  venant  à  Paris  (visite  des|.  1 1:>2. 
Oblkans  (I.ouis-Philippe-Joseph  de  Boi  b- 

DON.  duc  d'i,  dit  Egalité.  237,  25,"i,  561. 
271,  3:iO-3;)8,  2222;  (agent  dos  affaires 
du  duc  d"),  696;  (agents  du  duc  d'i,  1646; 
I archives  de  la  maison  d'),  3;i6;  (cham- 
bellan du  duc  d'i.  7S1  ;  ifadion  d'|,  36:;; 
(abbé  Saint-Fard,  fils  naturel  du  duc  d'), 
lOO:;  ;  (médecin  de  Philippe  d').  689, 
2S:iO;  (nolaire  du  duc  d"),  7r.l,  1084; 
(il.ime  d'honneur  do  la  duche.sse  d'),  723. 
Orly  (Seine),  Cimiitéde  surveillance,  1.30'. 

—  commune,  2180. 

Ormes  (b's)  (Ille-el-Vilaine),  résidence  de 
Perruchol,  directeur  des  douanes  di- 
Saint-Malo.  :'>2I. 

(Irmesscis  (  Anne-Louis-I'rancois  âr  Paulo 
l.r.ri  viiK-NiivsKAi'  d'I,  présidonl  au  Parle- 
inoiil  do  Paris,  482,  1161.  IS.SO. 

Orne,  administration  du  dipard'incnl, 
22JI''. 

—  Comité  de  salul  public  .lu  départo- 
nieiil,  !'i0:i. 

Ohanxk,  ancien  employé  au  Comité  de 
sftrolé  générale,  2î>R0. 

ns«Ki,iN  (Charles),  député  do  Paris  ii  la  Con- 
vention nalionalo.  7N6,  S03.  22:iO,  2297. 
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Ostende  (Belgique),  consul  d'Espagne 
|inur  la  Belgique,  227S. 

•  isTui,  suspect,  1301. 

OcDAiLLE  (François-Augustin),  curé  consti- 
tutionnel de  Luzarclies,  732,  740,  1153. 

(•uDARi  (Nicolas),  juge  au  Tribunal  du 
3«  arrondissement,  2090. 

Oldinet,  capitaine  d'un  détachement  de 
l'armée  révolutionnaire  stationné  à 
Noyon,  2102. 

OuDOT  (Charles- François),  député  de  la 
Côte-d"Or  à  la  Convenlion  nationale, 
1758,  1777-1783,  1786,  1789,  2059,  2000, 
2064-2060.  2068. 

OuiLLOx,  liaigneur,  2013. 

OuRSEL  (François),  marchand  de  vins,  1049. 

Dlrsin  de  BiRE  (.Ican-Baptisle-Louis),  con- 
seiller au  Parlement  de  Paris,  1161. 

—  DE  MoNCHEVREL  (Pierre-Etienne),  ancien 
receveur  général  des  finances,  1289. 

OuTREMo.NT  DE  MINIERE  (Anselme-François 
d'),  conseiller  au  Parlement  de  Paris, 
1161. 

Ouvriers  employés  à  l'approvisionnement 
de  Paris  en  bois  et  charbons,  2619  ; 
employés  dans  la  brasserie  d'Egré  à 
Suresnes,  1064;  occupés  à  retirer  les 
cercueils  de  plomb  des  églises,  1239  ; 
occupés  aux  travaux  de  l'enceinte  de 
Paris,  1413,  1535. 

—  estampilleurs  au  magasin  de  Trainel 'don 
d'une  journée  de  travail  par  les),  1233. 

—  des  arts  maritimes  (réquisition  pour  les 
arsenaux  des),  146't. 

—  du  magasin  du  Bon  Pasteur  (don  pa- 
triotique d'une  journée  de  travail  par 
les),  1234. 

—  de  l'éclairage  public  de  Paris  (assignats 
pour  le  payement  des),  498. 

—  de  la  fabrication  des  armes,  1599; 
armuriers  de  Bonne-Nouvelle  (adresse 
des),  2123. 

—  des  forges  nationales  de  la  place  di' 
l'Indivisibilité,  131,  134. 

—  de  l'imprimerie  d'Hébert  (exemption 
de  la  réquisition  pour  les),  2221. 

—  de  la  marine  (visa  des  feuilles  de  roule 
des),  1904. 

—  des  ports  i  exigences  des),  1434. 

—  de  la  section  des  Champs-Elysées, 
composant  la  Société  populaire  du  Bon- 
net-Rouge. 1506. 

T.  X. 


Pac.\ld,  habitant  de  l'ile  Salnl-l»oniingue. 
909. 

Pache  (Jean-Nicolas),  maire  de  Paris,  133- 
135,  370,  777,  779,  1139,  1438,  1726, 
1730,  1819,  1820,  1826,  1867,  1930,  1933, 
2029,  2034,  2205,  2218,  2237,  2239,  2329, 
2338,  2387,  2466,  2557,  2560,  2564,  2565, 
2570,  2582,  2587,  2588,  2592,  2594,  2395, 
2597,  2606,  2608,  2614,  2026,  2667; 
ministre  de  la  guerre,  2328. 

Pacou,  président  de  la  Société  populaire 
de  Versailles,  2086. 

Vacle  national,  placard  d'Ulympe  de  (■ou- 
ges,  8*4. 

Pacte  social  (administration  du),  306. 

Pacy-sur-Eure  (Eure),  délibération,  1855. 

Paganel  (Pierre),  député  de  Lot-et-Ga- 
ronne à  la  Convention  nationale,  1648. 

Page  ou  Le  Page  iPierre-FrançoisV  habi- 
tant de  Saint-Domingue,  commissaire  de 
cette  colonie  auprès  de  la  Convenlion, 
810,  921,  1911. 

Pages,  chef  du  fédéralisme  dans  l'Ain, 
1647;  détenu  au  Luxembourg,  1371. 

Païen  ou  Paye.n'  (Jean-Joseph),  homme  de 
confiance  de  la  marquise  de  .Marbcuf, 
652,  794,  1061,  1313,  1659. 

Paignan  (Elisabeth-Marie),  femme  d'Aii- 
toine-Charles  Tardieu  deMai-lbcy,  ancien 
maréchal  de  camp,  1173. 

Pmllakuel,  détaché  à  l'armée  révolution- 
naire à  Lyon,  2259. 

Paille  (battage  défectueux  de  lai,  661,  609, 
260i. 

Pain  (Pierre-Honoré-.Vntoine),  imprimeur, 
membre  du  Conseil  général  de  la  Com- 
mune, 1898;  membre  du  Conseil  du 
Temple,  33. 

Pain  (accaparement  de),  663  ;  (arrestation 
à  la  barrière  du  Houle  de  300  livres  de), 
476  ;  (détenus  auprès  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris  man- 
quant de),  783;  (disette  de),  910;  (enlè- 
vement furtif  du),  607  ;  (heure  de  la 
distribution  du),  1070,  1091  ;  (ouvriers 
employés  à  l'approvisionnement  de  bois 
et  charbons  manquant  de),  2619:  (pas- 
sage de  hottées  de),  1614;  (pénurie  de) 
à  Boulogne-sur-Seine,  322;  (pétition  des 
citoyens  de  Boulogne  réclamant  du), 
.30 
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322;  (postes  renforcés  aux  barrières  lors 
de  la  sortie  du),  lOGô:  (prix  du),  1614; 
(prohibition  de  la  sortie  par  les  barrières 
du),  489,  493,  r.Ol.  o36,  007.  019.  693, 
1077  ;  (propos  indiscrets  sur  la  rareté  du), 
1231  ;  'sortie  par  la  barrière  de  Fontara- 
bie  de).  493;  sortie  par  les  barrières  de 
Vincennes  et  des  Amandiers  de),  998: 
déposé  au  bas  des  murs  de  clôture  de  la 
Ville.  619;  jeté  aux  ordures  derrière  un 
miu-  des  barrières,  590:  jeté  dans  Tégout 
de  la  rue  du  Temple,  019;  raollel.  .38; 
très  blanc  'prétendue  consommation  à 
Paris  de\  1428;  à  potage,  38;  de  mie, 
38;  de  seigle,  38;  de  table  doré,  38. 

Pains  servis  au  Temple  prix  des  sortes  dei. 
38  ;  de  luxe  (défenses  aux  boulangers  de 
faire  des  petits  ,  607. 

I'ajot-Marciieval,  citoyenne,  détenue  à 
Fontainebleau,  1466. 

Palais  Hourbon  (commission  établie  au  , 
730. 

Palais-Egalité     libraire  Galtey  au  ,    1936 

—  (tiaiteur  derrière  le),  .17.1. 

—  'vente  d'objets  indécents  au),  1689. 

—  (visites  fréquentes  du  baron  de  Balï  au). 
2662. 

Palais  infernal    Palais  royal   dén<^mméi, 

237. 
Palais-Royal  (arrestation  de  suspects  au), 

686,  1939,  2.ÏI8. 

—  expédition  au),  641,  689. 

—  tgalerie  de  bois  du),  1714,  I7lli. 
galerie  de  verre,  1836,  I9H). 

—  (I.e  Pftit  Dunk/Ti/uc  au),  1439. 
Palais  de  justice,  87:;,  8K3,  907. 

—  cabinet  de  Foiiquier-Tinville ,  accusa- 
teur puldi"  du  Tiiliuii.ll  révolutionnaire. 
160. 

—  force  armée  y  convoquée,  875. 

—  iHrille  du  .  818. 

—  inlerrogatoire  y  subi  par  les  défenseurs 
de  Marie-Antoinette,  182. 

—  (Tribunal  de  pidicecorreclionnelleséant 
au  ,  1188,  1N37. 

Palai?*  National    insperieur  des  bittimcnls 

du  .  302. 
Palattnat  (prise  du  ,  1349. 
l'M.un    Dingène).  arcbitectc,  2284,  2.300. 

2301  ;  (Louise  >oiui.ot,  sa  femme  .  23(8»  ; 

(Charlotte,  xa  nile),  2301. 
Pm.maiiK-Kb^xink  (l'nbbé),  1970. 


Pamiers  Vriège),  Société  populaire, 
203. 

Pamphlet  naanuscrit  {renvoi  ù  l'accusateur 
public  du  Tribunal  révolutionnaire  d'un). 
I70r.. 

Pamphlets  manuscrits  répandus  dans  les 
Halles  et  marchés,  1704,  170,ï.  2038. 
2039. 

P.\M  HE,  habitant  de  Passy.  1977,  1992. 

Pasktiek  1. Mathieu),  l'bservateur  de  police, 
1253,  1264,  1274,  1284. 

P.\MEB.  préposé  au  recouvrement  des  con- 
tributions, 1643. 

Pams  (Etienne-Léon),  membre  du  Comité 
de  srtreté  générale,  181,  24.38 ;  secrétaire 
de  l;i  Convention,  313. 

Pantalons  (femmes  révolutionnaires  vou- 
lant impo.>ier  aux  autres  femmes  le  pori 
des),  640.  641. 

—  de  siamoise  rayés  pour  les  volontaires 
(don  de  ,  1232. 

Panlliéon  Français  i  continuation  des  tra- 
vaux du  .  1950. 

Pantin  Seine  ',  Comité  de  surveillance 
révolutionnaire,  2144. 

—  l'onseil  général  de  la  commune.  2141. 

—  niai.son  de  campjigne  de  la  femnu' 
Rousseau,  18S3. 

—  ofllciers  civils,  1883. 

—  Société  pcqiulaire.  2144. 
P\PE,  suspect,  2028. 

l'apessr  Jeuime   la*,  pièce  d\i  lh>':'ilie  de  l.i 

rue  Feyileau,  1957. 
Papiers  anglais    traduction  de»,  1644. 

—  aristocrates  et  de  féodalité  (saisie  de», 
53H. 

—  concernant  Louis  XVI  et  .sa  famille, 
trouvés  cheï  la  veuve  d'RrIach.  525. 

—  contenus  dans  le  registre  des  agents  de 
Maillard  (mise  sous  scellés  desl,  722. 

-  contraires  aux  principes  de  la  Hévolu- 
lioii  (saisie  de).    Kmo,  losi.  1097. 

—  nécessaires  pour  continuer  les  travaux 
du  Panthéon  Français,  19:i0. 

—  relatifs  nu  maire  de  Sarcelles,  I39ii. 

—  suspects  (lirùleinent  del,  2557;  de  Cho- 
derlos de  IacIos  (envoi  au  Comité  de 
srtreté  générale  des  ,  1305  ;  «le  l.ewnl. 
|iatu|uier(enroi  au  Comité  de  srtrelé  gé- 
nérale  des).  1318. 

—  trouvés  dans  l'Armoin-  de  fer  ^dépiM 
aux  Archives  des),  17'.'». 
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-  de  l'adminisliation  de  la  (luerre  (sous- 
traction par  Vincent  de),  2306. 

-  des  accapareurs  d'or  (ordre  de  mettre 
sous  scellés  les),  1337. 

-  de  banquiers  suspects  (examen  des), 
Ii39,  1160. 

-  du  Club  des  Colons  à  l'hôtel  de  Masàiac 
(dépôt  des),  1936. 

-  des  Comités  (.projet  de  saisir  les).  2202. 

-  de  la  Commission  des  monuments  (re- 
trait des  mains  de  Mulot  des),  1188. 

-  de  la  Commission  extraordinaire  des 
Vingt-Quatre,  170. 

-  de  la  compagnie  Winter,  chargée  des 
charrois  d'artillerie  (levée  des  scellés 
sur  les),  703. 

-  de  comptabilité  de  la  maison  de  Condé 
(brùlemeiil  des),  508. 

-  des  condamnés  du  Tribunal  révolution- 
naire (examen  des),  1487. 

-  du  directeur  du  JoiinuU  des  décrets 
pour  les  lidliiduils  des  campagnes  (exa- 
men des),  2023. 

-  des  émigrés  1  ordre  aux  administrateurs 
du  Département  d'examiner  les),  1487. 

-  d'une  femme  dite  l'Anglaise  (examen 
des),  1634. 

-  des  ex-fermiers  généraux  (scellés  sur 
les),  491. 

-  des  huissiers  de  la  Convention,  arrêtés 
pour  aristocratie  (visite  des,  729. 

-  de  la  maison  de  Condé  (inventaire  des), 
:i78,  1(117. 

-  de  la  maison  d'Orléans  (examen  des), 
336. 

-  de  nobles  polonais  (examen  des),  713- 

-  de  secrétaires  commis  des  bureaux  du 
Comité  de  siireté  générale  (examendes), 
1339. 

-  de  la  Société  des  Belges  (scellés  sur  les  i, 
2028. 

-  de  suspects  de  la  section  Poissonnière 
(scellés  sur  les),  1631. 

-  (recherche,  saisie,  mise  sous  scellés  et 
examen  des)  d'Abbéma,  banquier,  1046; 
d'Alard  de  Monlesquieu-Valvestre,  1817; 
d'AUeaume,  suspect,  799;  d'Allot,  sus- 
pect, 1692;  d'Amiel,  suspect,  970;  d'A- 
monin,  payeur  des  rentes,  1014;  d'An- 
gran,  2001  ;  d'Anisson-Dupcrron,  1828, 
1940;  d'Antheaume.  instituteur  des  Kn- 
fants  de  la  P.itii>'.  1472:  d'Anloine,  ar- 


chitecte, 768,  999,  1335;  d'Antonelle, 
juré  au  Tribunal  révolutionnaire,  2016; 
ilu  comte  d'Arcy,  exempt  des  Cent- 
Suisses,  1606;  d'Artaud,  parfumeur, 
1316:  d'Assolant,  jeune.  1100;  de  la 
veuve  Aubry,  1002;  d'Audanger,  1905; 
d'Audiffred,  commis  au  bureau  des  Con- 
sulats des  Aifaires  étrangères,  622  ;  d'Au- 
ger,  employé  dans  les  bureaux  du  Dé- 
partement, 1991  ;  de  d'Augny,  suspect, 
1360;  du  citoyen  Ausey,  1941;  de  l'abbé 
d'Autichamp,  566;  de  M.  de  Bacquen- 
court,  695;  de  Barba,  assembleur-li- 
braire, 1468,  1473;  de  Barbazun,  1918; 
de  Basire,  député,  1187;  des  citoyennes 
Bastian,  1441  ;  de  Bastinet,  commissaire 
en  Belgique,  2013;  du  baron  de  Batz, 
!>17,  2410,  2667  ;  de  Baucheton,  député, 
1137;  de  Bavard,  inspecteur  du  (iarde- 
Meuble,  1407;  de  Beaune  et  Winter,  562; 
de  BelTroy  de  Heigny,  1062;  de  Béfort, 
770  ;  de  Bernard,  ex-huissier  priseur 
du  Parlement,  1310;  de  Bertels,  notaire, 
1353;  de  Berthomier,  imprimeur,  1747, 
1733;  de  Bertier  Beti,  père  et  fils,  1989; 
de  Bertrand,  marchand,  1609;  de  Beths, 
négociant  de  Gand,  2013;  de  Bezard, 
banquier,  1288  ;  de  Bignon,  ancien  se- 
crétaire du  procureur  général  Fleury, 
1804;  de  Bigot  de  Préameneu,  député  à 
la  Législative,  1961  ;  de  Biset,  procureur 
de  la  commune  de  Tonnerre,  1962;  des 
citoyennes  Bissy,  719;  de  Bitaubé,  étran- 
ger, 303;  de  Bizard,  1903;  de  Blamard, 
1420;  de  Blanchard,  suspect,  598;  de 
Blot,  journalier,  1609;  de  Bochart-Saron, 
premier  président  du  Parlement,  1513  ; 
de  la  citoyenne  Bocquet,  1462,  1313; 
de  la  femme  Boisdenemets,  1333;  de 
Bolard,  jeune,  parfumeur,  1316;  de  Bo- 
nafont,  ex-grand-vicaire  de  Toulouse, 
1989;  de  Bonjour,  adjoint  du  ministre 
de  la  marine,  1407  ;  de  Boimetat,  détenu, 
1406;  du  comte  de  Bonneval,  1128;  de 
Bonnières,  agent  du  comte  d'.^rlois,  1960  ; 
de  Bossu,  ingénieur,  1 102;  de  Bouchesei- 
che,  maître  de  pension,  1369;  du  citoyen 
Boudeville,  2001  ;  de  Boulîart,  garde  du 
corps,  966;  de  Boulainvilliers,  ri72;  de 
la  femme  Boulant,  1347;  de  Boullongne, 
ex-fermier  général,  1043;  de  Bourdeaux, 
luré  de  Vaugirard,  369,  378  ;  de  Bour- 
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'geois,  suspeel,  1917:  de  BuurliboDne, 
1037:  de  Boulray,  144li;  de  la  ciloyenne 
lîouvillier,  femme  Belgoder,  1;>I3;  de 
liciyd,  banquier  anglais,  808,  2U0;  do 
lîoyé.  pi'-re  el  lils,  bauquiersa  l'aiis,  -JOliV. 
ili-  UoytT,  rédacleur  de  la  Hnzelli-  Uni- 
losclle,  loSI  ;  de  Uoyer  de  Niiiios, 
r»08;  de  Pascal  Koyer,  HWÎ;  de  iSiéail, 
caissier  de  la  fabrique  de  papiers  à  assi- 
gnats. 1C29;  de  Bresse,  greffier  el  admi- 
nistrateur des  (Juinze-Vingls,  ri'JO;  de 
Itridel,  détenu.  132t;  de  Victor  de  Bro- 
;:lie,  ii8S:  de  lirullé  de  Sainl-l»oniinuuc, 
r.HI  ;  de  la  lemrne  Bûcher,  Hm:.:  de  la 
femme  Bulle,  I."i47;  de  Bureau  de  la 
Marée,  neveu  de  Chamilly.  1834;  de  la 
femme  Uurguct  La  Place,  2000;  de  Bus- 
scher,  rentier,  2420.  2430;  de  lîulel.  an- 
cien fournisseur  des  buis  de  la  marine, 
l'JOO;  de  Buzony,  banquier,  llo;i:  de 
Caccia,  banr|uicr.  1420;  de  la  femme 
l^ilenges,  l(Î33;  de  là  Calprenède,  ban- 
quier He  jeu  de  la  Beine,  2000;  ilu  ci- 
Ifiyeii  Capol,  132(1;  de  Capolte-lVuillide, 
'  .ipitaine  de  ilragons,  lol.'i;  de  Carii'-r. 
^incien  aide  de  camp  du  général  Luckncr, 
I"il7;  de  Carré,  graveur,  1413:  de  Case- 
neuve,  suspei:t,  I62ii;  de  Caslelbajac, 
20l."i;  de  Caslrics,  évèque  de  Vabres, 
1017;  du  nommé  Cesselès,  806,  1044;  do 
Cliabenal  de  Bonneuil,  président  au  Par- 
b'ment,  2(Xi|  ;  de  Roger  Chalabre,  1437  ; 
du  mar(|uis  de  Cliambmy,  ex-Consli- 
luanl.  !il('>;  Je  Cliambure,  directeur  des 
Subsistances  mililaiics  à  Arras.  1919: 
'le  Cliampeaux,  administrateur  de>.  Suli- 
sistaiices  de  la  Commune  de  Paris,  2(i2l. 
21127;  de  Cliangeu,  susjiecl  1279;  de 
<;iiaiilereiue.  i;i7'i  ;  de  la  dame  Clinnuel. 
IfNS:  de  Charton,  I4:.4;  do  Cliaucliard, 
i;i:iti;  de  Cliauiiielte.  agent  national, 
200t'i;  do  Chcndret  de  Vérigny.  conlrc'i- 
bur  du  marc  d'or.  1.303.  1991:  do  Clion- 
neviores,  I6(i|  ;  de  Cliéreau  el  Jnubert. 
marchands  de  gravures,  1488;  île  Cho- 
vnlier,  129»;  île  la  femme  de  la  Chilîou- 
tnine,  ou  niviore,  1370;  de  Choderlos 
lie  l.nclos^72;  de  Cibou.  père  ol  llls. 
agents  de  Malle,  l(i9C,;  >hi  rhovalier  de 
Cintré,  I3i;:;:  d'Anacharsis  Clools,  249î; 
do  Coattarel,  baron  ilo  Commana,  i:i30; 
do    Colinnl-hulronno.    ni7.    I3.iil;   do 


Compare!,  iuspecleur  général  à  la  Poste 
aux  lellres,  1073;  de  la  femme  Coque. 
iS34:  de  Curdier,  1558:  de  la  femme 
t'orniior,  Iii9!i:  de  Courrhan.  Non.iinlot 
Pierrccour,  suspecls,  1979:  île  Courlol. 
lils  dun  conseiller  au  Parlement  de  Be- 
sançon, 1322;  de  Coulirièrc,  régisseur 
général  des  Domaines  nationaux.  IK15: 
de  Cranville,  capitaine  des  carabinFcvs. 
1917;  de  M"*deCrussol  d'.\mboise,57ti: 
do  Cucu-Uérouville.  1012;  de  la  veuve 
Cusline,  1953:  îles  frères  Dacosla,  977; 
do  la  vicomtesse  de  Damas.  ('i97,  lOV»  ; 
de  la  baronne  Danibac.  IS|5;  de  Dange- 
reux, suspect,  2001;  de  Dania.  banquier, 
1209.  1278;  du  ciloyen  Darrieur,  1071; 
de  Daubromé,  négociant  de  Bruxelles, 
2013;  de  Daugeard.ex-présidenlau  Par- 
lement de  Bordeaux.  1000;  du  ciloyen 
Uebey,  1075;  de  la  veuve  De  Laleu,  |k|3; 
de  Delconibes,  suspeel,  1325;  de  Delo- 
sorl,  banquier.  1045.  1183,  l45KLde  Del- 
7.one,  ancien  banquier  de  jeux,  1372;  do 
Deniars,  suspect,  2001  ;  de  Denef,  secré- 
taire de  la  Société  des  Belges.  202S  ;  de 
Dérisson,  ex-noble,  1457;  de  Désanges. 
marchand,  1430:  de  Descombes,  secré- 
laire-greflier  de  la  section  des  Droits-do- 
rilomme,  1453.  2021,  2023,  2020,  2627, 
2030,  2032;  de  Desennes,  libraire,  1983; 
de  Desfieux,  marchand  de  vins  do  Bor- 
deaux. 2457,  2458.  2100.  2404;  de  Dos- 
fournières,  1417,  1545;  do  Desplaces. 
1 122  ;  de  Desvoycs,  secrétaire  de  Berlin, 
1291  ;  de  De  Vaines,  ex-receveur  géné- 
ral à  l'.aeii.  1431:  do  Devergne,  impri- 
meur. 1730;  du  citoyen  Devigne,  II6<>: 
do  Didol.  clerc  di-  procureur,  1910;  «le 
Dillon.  1991  :  de  Doligny,  suspect,  2023: 
d'Klionno  Doua,  1270;  do  Dorgemont. 
ancien  banquier  do  jeux,  1372;  de  Dou- 
cot,  adjudant  général.  909:  de  Duboc, 
liommo  diilTaires  du  prince  do  Monibar- 
roy.  INOI  :  do  Dubois,  administrnloitr 
dil  Déparleinenl  do  Paris.  2015;  de  Du- 
bo.sch.  2013;  do  Diibuisson,  homme 
do  lollres,  2410;  de  Diicange,  1510;  de 
Durhcmin,  secrétaire  do  Condé,  1809  :  di- 
I>uchc9np,  ex-intendant  do  Madame. 693, 
801,  863,  800-S08,  870;  do  Dllcoudiay, 
omployé.'iii  ministérode  rinlérieur,20|3; 
do  Ducroquol,  conimiH.'uiiro  aux  acciip.i- 
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renieiils,  2212;  Je  Ducros,  inspecleui- 
(les  Iribunes  dé  la  Convention,  07T;  de 
DufGuleur,  notaire  des  créanciers  du 
duc  d'Orléans,  1003,  1084,  1310;  de  Du- 
four,  correspondant  d'émii,'rt'S,  IGIG;  do 
Itufresne,  oflicier  de  santé,  970;  do  T)u- 
fresuo  de  Sainl-Léion,  T.'ÎT,  i;iC2:  de  lui- 
lianiel,  employé  à  la  TrésuriM'ii'  natio- 
n:ili>,  iliSi;  de  Dulaurenl,  liiKi;  ilo  Du- 
nii'/.,  administrateur  des  Subsistances 
do  la  Commune  de  Paris,  2C2'f,  2627;  de 
la  femme  Dupeille,  201o;  de  la  dame 
Ituplanoy,  l')3i;  de  Dupont,  1409;  de 
Dupuis,  Lyonnais,  2013;  de  Durât,  18 12: 
de  Durosier,  suspect,  100");  de  Duroy, 
banquier,  2410;  de  la  fille  de  Durumain, 
1370;  des  femmes  Du  Sauzai,  émigrées 
rentrées,  1494;  de  Dulilleul,  premier 
commis  de  la  Liquidation,  1030, 1074;  de 
Dulilly,  citoyen  de  Bruges,  2013  ;  d'Egas- 
ser,  ex-directeur  dos  hôpitaux  militai- 
res de  Senlis,  394  ;  d'Endelot,  suspect, 
1989;d'Etchegaray,  108 1,1 342;  d'Etienne, 
adjudant  général  des  armées  belges,  2034; 
d'Eusenon,  dit  Korsalaun,  1370;  de  la 
dame  d'Evieux,  697;  d'Evry,p6re  et  fils, 
officiers  des  gardes  françaises,  1694;  do 
Eaguet,  marchand  de  bois,  1437,  1377; 
do  Faret,  ancien  commandeur  de  Malle, 
7't9;  de  Eargeau,  parfumeur,  1300;  do 
EavoroUes,  ancieji  aide  de  camp  de  Du- 
mouiiez,  1106;  de  l'erriércs,  suspect, 
1071;  de  la  marquise  de  Flcui'y,  2023  ; 
du  chevalier  de  la  Flotio,  1888;  de  Eoc.- 
kodey,  1362;  de  Eoissior,  1422  ;  do  Fon- 
taine, 1832;  do  Fontaine  do  liiié,  1207; 
do  Fourcault  do  Pavant,  notaiio,  1037  ; 
do  Franquotot,  rhevaliei-  d(>  Coigny, 
791  ;  du  maniuis  du  Fresnoy,  586;  de 
Fricault,  entrepreneur  de  l'éclairage  de 
Paris,  1333;  de  Froullé,  imprimeur- 
libraire,  1707;  de  la  femme  de  Gadolle, 
agent  de  l'ex-nfinistrc  Holand,  2013;  de 
(iarat,  ex-ministre  do  l'intérieur,  1009, 
1067;  de  (lastellier,  1300;  de  Caudet, 
suspect,  1384;  de  la  femme  Gaville, 
1342;  de  Geoffroy,  commissaire  pour 
l'approvisionnement  de  Paris  à  Provins, 
2626;  de  la  dame  flérard,  veuve  iiato- 
ney,  1880;  de  Giambonno,  banquirr, 
1371;  de  Gilbert,  1208;  de  (;irard,  ancion 
valet  de  chambre   de   M.  rie  Cliamilly, 


1093;  do  Cirardin,  notaire,  li>8l;  ilo 
Girouard,  imprimeur,  1347;  do  Coboi. 
évoque  de  Paris,  1991  ;  de  Goix,  détenu 
aux  Madelonnettes,  1490;  de  Gonnet  de 
Rupé,  caissier  des  Postes,  1069,  1133, 
1102,  1173 --de  Gonsaut,  détenu  au 
Luxembourg,  1033;  de  Gorneau,  em- 
ployé au  niinisloro  ilo  l'intérieur,  897, 
s'.is,  '.loO:  do  (;ossin,  1193;  de  Gougonot. 
mailro  dhùlel  de  Louis  \V1,  1231,  1271, 
I2S2,  20111  ;  de  Gourlado,  suspect,  2ii02: 
do  C.oussard,  ex-premier  commis  du  bu- 
reau des  dépèches  du  ministre  des  Con- 
tributions publiques,  399,  653;  de  Gou- 
tliiore,  ciseleur-doreur,  1457;  de  Gou- 
vieux,  suspect,  1363;  do  la  femme  Gouy, 
ISGS;  (le  Graniessou,  procureur  de  la 
coninuino  de  Mirecourt,  1324;  de  (iicf- 
fulhe,  banquier,  1043  ;  de  Grimoard,  144-(); 
de  Grosjean,  1334;  de  Gruyor,  employé 
dans  les  finances  de  Bruxelles,  2013;  de 
Gnfl'roy,  membre  du  Comité  do  sûreté 
générale,  1882;  de  Guillin  de  Pougelon, 
avocat, 2,000;  de Guirault,  1383; d'Héberl, 
dit  le  P('rc  Diichesnp,  2212;  de  la  femme 
lli'hort.  1977;  d'ilébori,  ouj-é  do  Cour- 
bovoic,  707;  du  piinco  d'iloniu,  :i73; 
d'ilcrvilly,  13BG;  de  Ilirschniaim,  .-lido 
do  camp  autrichien,  1072;  do  lin,  (!('■- 
loMu  à  Sainte-Pélagie,  1370;  de  lluvé, 
1903;  d'ichalolte,  dit  Saint-Just,  1446; 
do  la  dame  Imberl,  1403;  de  JaucourI, 
ox-député  à  la  Législative,  768;  de  la 
damo  .lolivet  de  Créoy,  1131;  de  Joly, 
sus|ioot,  i960:  do  Joubort,  commis 
i\v  la  manufiicturo  do  papiers  à  assi- 
gnais, 1029;  do  Jean  Juelin,  1313;  do 
.luill.inl,  employé  des  bureaux  du  Co- 
mili'  do  salut  public,  1182  ;  de  Julien  de 
Toidouse,  1052;  de  la  femme  Kaiser, 
2013;  de  Kock ,  banquier  hollandais, 
1913,  2409;  de  Laban,  bailleur  do  fonds 
de  la  banque  Vauvineux,  1844;  de  La- 
barlbe,  avocat  à  Bordeaux,  1006;  rie  La- 
boulbone-Montesquiou,  1292;  de  Labou- 
roau,  premier  commis  au  Conseil  de 
santé,  1991,  2637;  de  La  Chabeaussiére, 
CiO:;;  de  Sébastien  Lacroix,  1880:  de  La- 
(■uéo,dopoti''  à  la  Législative,  1961  ;  do  La 
I''lollo,  limonadier,  1941  ;  du  marquis  do 
La  Grange.  1317;  de  Lahaye,  1991  ;  de  La- 
hanal,  ex-procureur,  1446;  do  Lalande- 
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Magon,  1426;  de  Lambert,  admiaislrateur 
d'Aiiveis.  2013:  de  Lambert,  banquier, 
lis.':  Je  Lambert, ex-contrnleui-frt-^néral 
lies  finances,  74.3  ;  de  Laminiére.  détenu 
au  Luxembourg.  1240;  de  l'Amiral,  sus- 
pect, o93;  delà  femme  Lamolle,  1445;  de 
Landi'ieuz, ancien  banquierde jeux,  1372; 
de  Laperrière,  lloM;  de  La  Hevellière- 
Lépeaux,  1072;  de  Larive,  718:  do  Larue 
et  Legros,  ex-vicaires  de  Saiiil-Louis-en- 
rile.  1660;  de  Marie-Anne  Latreille, 
femme  Quétineau,  2!il4  ;  de  Lalouche, 
officier  u'i'néral  des  armées  navales,  490  ; 
de  Laugier.  1316;  de  Laumur.  pénéral 
de  brigade,  2212,  2383  ;  du  citoyen  Lau- 
nav,  1030;  de  M"'  de  Lauraguais,  1012, 
1192,  1170;  de  Lavalée,  concierge  de  la 
maison  du  ministre  des  Affaires  étran- 
gères, 140.");  de  la  duchesse  de  La  Vau- 
guyoïi,  1072;  île  l.avillotle,  membre  du 
Oomité  révolutionnaire  de  la  section  des 
Tuileries,  1439:  de  La  Violette  Beldin- 
guer,  membre  de  IWssemblée  des  Belges, 
2013;  de  Lavoisier,  1383;  de  Le  Rai/., 
chanoine  de  Besançon.  906;  de  Lebœuf, 
officier  municipal,  126,  127;  de  I.ebor- 
gne.  180S;  de  Leclerc,  marchand  de 
bois,  1388;  de  Leclercq,  suspect,  1672; 
de  Lecointe.  agent  de  change,  1027;  de 
LeCouteulx|de  La  Noraye],  caissierdela 
Caisse  de  l'Ivxtraordinaire.  I".32;  de  l.e- 
fi'-vre,  1H7;  do  l.oguay,  employé  desti- 
tué de  la  Marine,  1942;  île  Lomaire, 
agent  des  affaires  du  duc  d'Orléans. 696; 
de  Lonfant,  principal  commis  de  l'ad- 
ministration dos  Domaines  nationaux, 
."■lOl  ;  de  l.enoir,  courtier  do  change,  2432  ; 
de  Lennir,  imprimeur,  2033;  de  In  fommo 
Le  Normand,  1087;  de  Le  Pelelier-Mor- 
fontaine,  132t;  de  Le  Pilleur,  1132;  de 
Leroux,  valol  do  chambre  et  secré- 
taire de  ("liamilly,  [lére.  1693;  de  Leroy, 
fils,  1316;  de  Losocq,  banquior.  i:'i6r.;  de 
Le  Sénéchal,  ex-administrateur  de»  |1<>- 
mninoH,  l.'i3V,  l.til  ;  de  Lclcllier,  membre 
do  la  muniripalilé  do  Quillobtruf,  699; 
de  Le  Voiljnrd,  administrateur  du  lié- 
parlement,  707  ;  de  Lévéq\io-|>unioulin. 
I9H  ;  de  1,0  Vigueur,  libraire,  1707;  de 
L'Ili'ritior,  I80r.;  de  L'Ilermite,  19o:'.;  de 
Liniièro,  suspect,  2001  ;  du  marquis  de 
Livry.  i:i23, 1:170  ;  de  l.nijet.  1 132;  do  Lori- 


chon  de  Dressey,  fermier  à  S'-Remy-les- 
Chevreuse,  1186;  de  Lorimier,  peintre, 
1834;  de  la  dame  Lorimier,  comtesse  de 
Sainl-Furgenl,  1834;  de  la  fille  Loriot, 
dite  d'Etreville,  1027;  du  citoyen  Lour- 
dier,  1121  ;  de  Loussia,  1642;  de  la  com- 
tesse l.oys,  Umle  de  Cusline.  1nk2;  de 
Mahieu,  1543;  du  citoyen  Maillard,  320, 
091,  1833;  de  Maillé,  colonel  du  régi- 
ment de  Royal-Picardie,  1922;  de  Maillé, 
vinaigrier,  1316;  de  la  femme  Mally, 
maîtresse  de  Travanet,  690,  1044  ;  de 
Marat,  2217;  de  Marcieu,  ex-gouverneur 
de  la  citadelle  de  Grenoble,  782;  do  Ma- 
rie-Antoinette, trouvés  aux  Tuileries. 
161  ;  de  .Marseille,  premier  commis  du 
banquier  Jauge,  2024;  du  citoyen  Martin, 
1440;  de  la  femme  Martinet,  1887;  de  la 
comtesse  de  Malhan,  097  ;  do  Maucuil, 
suspect,  1960;  de  Mauracin.  administn»- 
teur  de  la  Compagnio  des  Indes.  2(M)1  ; 
de  Ma7.uel,  commandant  de  la  cavalerie 
de  l'armée  révolutionnaire,  2;'i44.  2313; 
de  Mélin.ex-premior  commis  dos  finances, 
693,  1209;  de  .Menard,  facteur  des  Postes, 
1037;  de  Ménard.  receveur  de  rentes, 
2014;  de  Merlo,  banquier,  1327;  de  Mé- 
songe,  ex-procurour  au  CliAtclet,  1832; 
de  Mesnard,  agent  général  de  M"'  île 
Lauraguais,  073;  de  Méieray,  lti9;  de 
Mirhelis,  suspect,  686,  092;  de  Miquo, 
archilerle  do  la  Reine,  321;  de  Molle, 
détenu  aux  Carmes,  iri3;  do  Momoro, 
administrateur  du  Déparlemont,  1693, 
2212,  2377;  de  la  marquise  do  Montange, 
1376;  du  duc  de  Montmorency,  1404, 
1681  ;  de  J.-R.  Moréo,  1033;  do  Mortanne. 
(ils,  suspect,  1688;  do  Mourgne,  Anglais, 
1614;  de  l'abbé  Mulot,  député  a  la  Lé- 
gislative, 020,  1102, 12K2  ;  do  Murairo,  dé- 
puté il  la  Législative,  1961  :  de  la  femme 
Mnrsin,  ex-noble,  2023;  do  la  romtosso 
de  Narbonno,  173,  i83;  de  Nauilol,  1S52; 
de  Nnvior,  député  h  la  Législative,  1901; 
lie  N'ouvillo-Villoroy,  680;  do  Moche,  <  i- 
loyon  de  Communo-Alfronchie,  1921  ;  do 
M.  de  .Nonillos-Mourliy,  Vt$i;  do  Noy- 
seau  d'Ormossoii,  çx-présidenl  nu  l'nr- 
lomonl,  1839;  d'dlympe  do  Cougos,  813, 
819,  831,  Hli;  de  d'Or,  «vocal  d'Anvers, 
2013;  du  duc  d'Orléans,  337,  338;  do 
Page,  député  do  Sainl-Hominguo,  191 1  ; 
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du  citoyen  Pape,  20i8;  de  Paquier 
payeur  particulier  de  la  Guerre,  162S 
de  Pasquier,  peintre  en  miniature,  809 
de  Pastnret,  di'puté  à  la  Législative,  1901 
de  Patu,  1445, 1908;  de  la  femme  Paule, 
lal)2;  de  Payen,  homme  de  confiance  de 
la  marquise  de  Marbeuf,  1313;  de  Pec- 
tat,  portier  de  l'hôtel  de  Montmorency, 
108O;  de  J.-H.  Pélissier,  2026;  de  Pe- 
reyra,  manufacturier  de  tabac,  2oO:i, 
2.'iil6;  de  Pernaul,  noble,  1934;  de  Per- 
rier,  administrateur  en  chef  de  la  Com- 
pagnie des  Indes,  2001  ;  de  Perruchot, 
directeur  des  douanes  de  Saint-Malo, 
j2i;  de  Pelit,  graveur,  1991  ;  de  Peyre, 
curé  de  N'oisy-le-Grand,  604;  de  Picca- 
luga,  banquier  génois,  1290,  1374;  de 
Piet,  disparu  depuis  le  10  août,  1066; 
de  Pilastre,  1672;  du  marquis  de  Pimo- 
dan,  1477;  de  Piuon  du  Coudray,  6r)0, 
776;  de  Pio,  italien,  1991;  de  la  veuve 
Pisani;on,  détenue  aux  Anglaises,  1978; 
de  Pivaire,  émigré  rentré,  1941  ;  de  Plan- 
tier,  économe  des  Incurables,  1080;  de 
Pluchet,  charron,  1969;  de  Pluquet, 
1495  ;  du  fils  du  prince  de  Poix,  2023  ; 
de  Pomaret,  banquier,  U)4;j,  1340;  de 
Poulain,  payeur  général  du  départe- 
ment de  la  Manche,  1133;  de  Poullenot, 
suspect,  1960;  du  duc  de  Prasiin,  613; 
de  Prédicant,  notaire,  161,'i,  1806;  de 
Proly.  négociant,  2410;  de  Quatremère 
do  Ouincy,  1874,  19';0;  de  Ragondé,  ex- 
cominandant  du  bataillon  de  la  section 
de  la  République,  îiliS;  de  la  dame  Ré- 
gnier-Ausset,  12.')1,  1261,1607;  de  Reins, 
négociant  de  Belgique,  2028;  de  Res- 
tout,  inspecteur  du  Garde-Meuble,  809  ; 
du  citoyen  Richi,  1387;  de  Rimbaud, 
commissaire  du  pouvoir  exécutif  près  le 
tribunal  du  district  de  Toulon,  ;j84  ;  de 
Rivière,  ex -religieux  du  couvent  des 
Petits-Pères,  lîJlO;  de  Rivoire,  vice- 
président  du  déparlement  de  l'Aisne, 
200.'>;  de  Rochette,  sous-caissier  de  l'ad- 
ministration des  Eaux  de  Paris,  97;')  ; 
de  Roettiers  de  la  Bretèche,  ex-fermier 
général,  991;  de  Ronnay,  agent  de  La- 
iande-Magon,  1893;  de  Ronsin,  général 
de  l'armée  révolutionnaire,  2212,  2294; 
de  Rose,  huissier  de  la  Convention  na- 
tionale. 1027;  de  Henry  Rossel,1829;  de 


Rouen,  notaire  à  Paris,  721  ;  de  Rouy, 
1436;  de  l'abbé  Royer.  1944;  de  la 
femme  Rozières,  1597;  de  Ruderaare, 
1387;  de  la  comtesse  de  RuITé,  1693; 
de  Saiselaize,  de  la  section  des  Piques, 
1854;  de  la  dame  de  S'-Brice,  1485  ;  de 
Saintex,  officier  de  santé,  1991  ;  de 
Saint-Félix,  1860;  de  Saint-Georges 
Caller,  officier  de  la  Reine,  1834;  delà 
dame  Saint-Hilaire,  1005;  de  la  femme 
de  Saint -Julien,  trésorier  général  du 
clergé,  2,000;  du  citoyen  Saint-Maurice, 
1498;  du  colonel  Saint- Sernain,  719, 
1027,  1040;  du  prince  de  Salm-Salm, 
1566;  de  Salmon,  1465;  de  Salve  de 
Rrunelou,  baron  hollandais,  1276;  de  la 
citoyenne  Salvi,  1028;  de  Sarrazin,  agent 
de  change,  1893;  du  marquis  de  Savinc. 
1942;  du  vicomte  de  Ségur,  600;  delà 
citoyenne  Sercnnes,  1322;  de  M.  de 
Sèze,  avocat  au  Parlement  de  Paris,  326; 
de  Sicard,  instituteur  des  Sourds  et 
Muets,  707,  1076;  de  Simond,  député, 
2410;  de  Simon,  frères,  négociants, 
1627  ;  de  Sinel,  intendant  de  la  prin- 
cesse de  Monaco,  1847;  de  Simon,  avocat 
d'Anvers,  2013  ;  de  Sirop,  intendant  du 
marquis  de  Senonnes,  1830;  de  Soigny, 
1832;  du  marquis  de  Sombreuil,  720; 
de  Soulès,  avoué,  731  ;  de  Suveck , 
courtier  de  Bruxelles,  2013;  de  Tancar- 
ville,  1380;  de  Tarry,  1288  ;  de  Tasche- 
reau,  1032,  1138;  de  Tellier,  attaché  aux 
bureaux  du  ministre  de  l'intérieur,  1999; 
des  époux  Tercier,  1251,  1238;  de  la 
femme  de  Terrier  de  Monciel,  ex- ministre, 
1310;  de  Jean  Texicr,  1342;  do  Thion 
de  la  Chaume,  administrateur  du  Déjiar- 
tement,  744  ;  de  Tienot,  intendant  du 
baron  de  Hrcteuil,  1844;  de  Tolosan, 
introducteur  des  ambassadeurs,  762; 
de  la  marquise  de  Toulongeon,  1323; 
de  Tourant,  teneur  de  livres  de  la  Com- 
pagnie des  Indes.  2006  ;  de  Tourneville, 
ex-uoble,  1301  ;  de  Toustain  d'Escrcnnes, 
200-2;  de  Travanet,  770,  1044;  de  Tra- 
versier,  11S7  ;  de  Tremain,  ex-chevalier 
de  Saint-Louis,  1692;  de  Trenoney,  1479; 
de  la  veuve  Troerin,  1370;  de  J.  De 
Vaines,  administraleur  de  la  Trésorerie 
nationale,  984;  de  Valkiers,  banquier 
de  la  cour  de  Vienne,  2013;  de  Vande- 
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iiyver,  banquier,  ^>i'2;  de  Yandesten, 
prêtre  en  Belgique.  2013;  de  Vangorp, 
écrivain  public.  I7ô4;  de  Vasselin,  185-2; 
du  citoyen  Vata,  détenu,  11  v4  ;  du  citoyen 
Vaudeuil,  2001  ;  de  Veaudremonl,  1799: 
de  Venet,  ex-commandant  du  bataillon 
de  l'Arsenal,  1692;  de  Yerdier,  190u  ; 
du  marquis  de  Vergennes,  ex-ambassa- 
deur en  Suisse,  1892;  de  Vcrmondaut, 
ex-oralorien,  202.1;  de  Veymerange, 
1052;  de  la  citoyenne  Victoire,  1403; 
de  Victor,  dit  Vilon,  détenu  à  la  Force, 
1459,  1533:  du  comte  Vilain  .\1V  de  Gand, 
2013;  de  Villain,  chef  du  bureau  des 
Travaux  publics  à  Paris,  lOOG;  de  l'abbé 
Villepépin,  ex-grand-vioaire  de  Notre- 
Dame,  1515;  de  Sophie  Viltar.  1494; 
de  Vincent,  officier  municipal,  128;  de 
Vincent,  secrétaire  général  du  départe- 
ment de  la  Guerre,  2212.  2.3Of..2308,2:)O9, 
2319.  2320.  2320  2347;  de  Watrin,  1371; 
de  Webert,  marchand  de  gravures,  1319; 
de  Weicovisk,  entrepreneur  de  la  four- 
niture des  chevaux  aux  armées,  1665; 
de  Wiedenfeld,  ban(|uier,  1316;  de  la 
femme  Wolff,  belle-sœur  du  représen- 
tant Dentzel.  1524;  dVgé  La  IJIelonniére. 
conseiller  au  Parlement  de  Paris,  1488. 
1493,  1534. 

Paolier,  payeur  particuli'T  d<'  la  (iui-rrc 
1625. 

Paoi'in  (Marie-Françoise),  maîtresse  sage- 
femme,  836. 

l'AftAD.vx,    premier    commis    d'un    alflier 
pour  la  confection  des  tentes,  297. 

P.MiAiN,  capitaine  des  canonniers  du  Tem- 
ple, 48. 

pMiiHKr  (Guy-Félix,  comte  de),  ex-C.onsli- 
luant,  2227. 

Paiik   Jules),  ministre  de  l'intérieur,  318, 
867,  1200,  2293,  2556,  2582,  2587. 

PsHF.iv  (Pierre-Mathieu),  général  de  divi- 
sion, 2161,  2259 

Paiif.nt,  marchand  de  canm-s,  ti7l. 

-^  Ifemme),  rentière,  1942,  2522. 

I'miih     Pierre-I.ouis),  commissaire    ,1e    In 
section  du  Panthéon-Français.  2061. 
I.M'irie-Jarqueline),   courtisane,    entre- 
tenue par  un  Anglais,  1587,  1613.  1639, 
1644,  1807,  1819. 

—  commissaire  des   guerres   <le  l'armée 
rétoliitinnnaire,  '»H\. 


—  commissaire  révolutionnaire,  1663. 

—  courtier,  188. 

—  dit  LA  Brosse  (.\lexis),  ex-président  de 
la  Chambre  des  Comptes,  1850. 

Paris  (Seine  ,  archevêque,  528,  533.  609. 
1376. 

—  charnier  des  Innocents,  455. 

—  chdleau  des  Tuileries,  485.  1069,  1623, 
1641,  1874.  2339,  2477,  2478.  2652. 

—  coUi-ye  Irlandais.  47s. 

—  Comédie-llAlienne,  502. 

—  député  de  la  Constituante  .\nson). 
to:;o. 

—  émeute  violente  dans  un  quartier,  457. 

—  (GoiiEL,  évoque  de).  1991. 

—  excavations  de  Menilmontant.  449. 

—  llûtel-Dieu,  460. 

—  maison  appelée  Issoire  ou  Totnhe-Is- 
!>oirc,  4d5. 

—  Tour  du  Temple,  454,  461. 

Parisoi.  propriétaire  de  l'ancien  hiitel  de 

Londres,  1646. 
Parlement  de  Besançon   (conseiller  au  . 

1296. 

—  de  Bordeaux  (président  au),  1606. 

—  de  Dijon  (conseiller  aul,  1296. 

—  de  Paris  (ancien  conseiller  au),  712: 
ancien  procureur  au\  696;  (poui-suiles 

contre  les  membres  du),  1161  :  (de  Bos- 
.NEUIL,  président  au),  2001. 
Paroisse  de  Sainl-.Vmbroise,  2669. 

—  de  Saint-Ciermain-de-l'Auxerrois  (Rin- 
liAiiii,  curé  de  la),  1047.  1669.  1925. 

—  de  Saint  Gcrvais(CiiEVALiKR,  curé  de  la;, 
1414. 

—  de  Saint-Louis-en-l'lle  vicaires  delà). 
1666. 

—  de  Sainl-Médard  (curé  de  la),  1656;  ^dé- 
libérations de  la  fabrique  de  \a\  1656. 

—  de  Saint-.N'icidasdes-Champs  (curé  de 
la),  1314.  1329. 

—  de  Saint-Boch,  346;  (Lkiïiiami,  curé 
conslitulionnel  de  la),  771. 

—  de  Saint- Sulpice,  313. 

PaiiI'ii.na,  Pkri'icin\  nu  I'kmi'io.n ».N  (cheva- 
lier), pl.inteur  de  la  Martinique.  Ini-T. 
198l'. 

P\Rii,  Anglais,  106'.i. 

PasiM.  ou    P^■•(:»I.^,  citoyen  suspect,  956, 
995. 
serpent  ilans  b-s  (5-nl  Suisses.  1607. 
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Pas-de-Calais  ((aiiRov.  di-puté  du  dé- 
pai'lenient  du;,  140. 

—  mission  du  représentant  iJumont,  1069, 
1278. 

P.\siPH.\E  (Marie -Antoinette  quaiitlée  de 
seconde),  214. 

Pasquier  (Etienne),  conseiller  au  Parle- 
ment de  Paris,  1101. 

—  (Pierre),  peintre  en  miniature,  809. 
PA^iguis,  inspecteur  de  police,  242IJ. 
Passage   du   Bois -de -Boulogne,   au  fau- 
bourg Saint-Denis,  1190. 

—  du  Chariot-d'Or,  10o4. 

—  des  Enfants-Rouges,  WM.  1520, 

—  ("luillaume,  2547. 

—  Lesdiguières,  044. 

—  du  Lycée,  102.3. 

—  de  la  Maison  Egalité  à  la  Maison  Tou- 
louse, 1903,  1935,  1963. 

—  de  la  Marmite,  1749. 

—  des  Petits-Pères,  798,  1150,  2199,  2518, 
2519. 

—  Radziwill,  1910,  1935,  1903. 

—  Sandrier,  125G. 

—  du  Saumon,  624,  2418. 

—  de  Valois,  870,  1449. 

Passeport  (banquier  anglais  parti  avec  un 
faux),  808  ;  d'un  négociant  anglais  (e.\a- 
men  du),  507  ;  délivré  à  un  aide  de  camp, 
1004;  de  la  commune  de  Rouen  au  ci- 
toyen Himbert,  1369;  obtenu  par  Rré- 
guet,  horloger,  grâce  à  l'amitié  de  Marat, 
1790;  pour  Dunkerque  à  la  comédienne 
Lacombe,  2548  ;  pour  la  Vendée  à  la 
femme  du  Lyonnais  Leclerc,  2548. 

Passeports  visés  par  les  Comités  révolu- 
tionnaires (voyageurs  devant  se  munir 
de),  1402;  de  M.  de  Kock,  banquier. 
pour  Anvers,  2391,  2392. 

Passy  (citoyen),  détenu  en  la  maison  d'ar- 
rêt de  Port-Royal,  1142. 

Passy,  bois  à  brûler  y  amassé,  492. 

—  Comité  de  surveillance,  554,  755,  772, 
1804,  2403-2403,  2408. 

—  Conseil  général  de  la  commune,  492, 
2130,  2395,  2396,  2399. 

--  domicile  de  .M""  d'Hervilly.  1370;  domi- 
lile  de  Le  Velllard,  administrateur  du 
Département,  707,  725. 

—  habitants,  1300,  1977,  2405,  2409. 

—  installation  de  réverbères,  1620. 


—  maison  de  Peureux,  huissier-priseur  à 
Paris,  2405. 

—  municipalité,  755,  772,  783. 

—  procureur  de  la  commune,  735,  772. 

—  rendez-vous  quotidien  d'Hébert  et  Ron- 
sin,  2214. 

—  résidence  du  banquier  de  Kock,  2249, 
2403-2405,  2408. 

—  voyage  du  banquier  de  Kock,  venant 
de  Lille,  2393. 

Passy  (Yonne),  domicile  de  Serilly,  an- 
cien trésorier  des  guerres,  1628. 

Pastk  (Antoinp-Pierre-Marie),  secrétaire 
des  bureaux  du  Comité  de  sûreté  géné- 
rale, 718.  1002,  10.30,  1052,  1108,  1133, 
1145,  1169,  1369,  1379, 1406.  1446,  1999, 
2000,  2308. 

Pastoret  (  Emmanuel  -  Claude  -  Joseph  - 
Pierre),  ex-Législateur  et  administrateur 
du  Déparlement  de  Paris,  1888,  1961  ; 
membre  du  Conseil  des  Cinij-Cents,  427. 

—  ex-princii>al  du  collège  de  Montauban, 
1211. 

Païreli-e  (Hildeverl),  épicier,  1189. 

Patriote  franoah  (le).  Journal,  877,  878, 
880,  881. 

Patris  (Charles-Robert i,  imprimeur,  421. 

Patrouille  de  l'armée  révolutionnaire  (pro- 
jets homicides  prêtés  à  une),  2161  ;  ex- 
térieure de  la  section  des  Arcis,  1904. 

Patrouilles  (accapareurs  découverts  par 
les;,  1880;  (envoi  autour  de  la  Concier- 
gerie de),  626;  (organisation  de  fré- 
quentes), 643,  1452,  1993;  (projet  d'en- 
vahir les  prisons  au  moyen  de  fausses), 
2518,  2519;  à  la  Maison  Egalité  pour  le 
bon  ordre  et  la  décence,  1660;  autour 
des  Tribunaux  révolutionnaires,  693  ; 
contre  le  brigandage  sur  les  ports  au 
vin  et  au  bois,  1632;  dans  les  cabarets 
fréquentés  par  de  faux  militaires  blessés 
et  des  prostituées,  1154;  pour  dissiper 
les  attroupements  aux  portes  des  mar- 
chands, 530  ;  pour  la  police  militaire, 
1452;  sur  le  chemin  de  Paris  à  Bicètre, 
9:i2;  sur  les  grandes  routes  (ordre  de 
faire  des),  1073;  de  nuit,  munies  do  lan- 
lernes  sourdes,  1020;  de  la  section  des 
Quinze-Vingts  hors  Paris,  1976;  exté- 
rieures (organisation  ilei,  1137,  1402, 
1507,  1802,  1993;  iioclurnes (instructions 
aux).  1794, 
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I'attbie,  lire  Pathie  i Michel),  président  de 
la  seilion  des  Quinie-Viiigls,  ITOS. 

Pati-  ou  Patl-t  ^la'i,  citoyen  détenu  à  Saint- 
Lazare,  1*45.  1908.  2262. 

Palle  (femme),  détenue  à  Sainte-Pélagie, 
ir.C2. 

Palxisf.  (citoyenne),  femme  de  chambre 
de  la  dame  .Vubry,  102T. 

PAiLMtEB  (citoyen).  601. 

—  (femme),  habitant  à  Kontenay-aux- 
lloses.  ISSri. 

Pallv,  membre  du  (Comité  de  surveillance 

de  la  section  du  Contrat-Social.  2^11.3. 
Paimieh,  suspect.  97. 
Pauvre  (refus  de  viande  à  une  femme),  1644. 
Pauwi  chanoine),  oncle  d'AnacharsisCloots, 

2470. 
Pavikt  (ATOye),  femme  r.ii>TAH.  1486. 
l'ave  des  aardieiis  des  scellés  de  la  section 

du  Itonnel-Rouge  idon  patriotique  d'une 

journée   de),    1770;   d'un    militaire    de 

riiotel  des  Invalides  |don  patriotique  de 

.t  mois  de],  1768. 
PwNE  (Thomas),  député  du  Pas-de-Calais 

h  l.'i  Convention  nationale,  461. 
Pays-Bas    gouvernante  des).  724. 
Pav^m:  (citoyen),  1068.  1109. 
Pecq  (le)  (Scine-el-Oise),    résidence  de 

Blavet,  ancien  conseiller  au  Crand  Con- 

.seil,  712. 
Pf.ctat,  portier  de  l'hôtel  de  Montmorency, 

1340,  1680. 
Pei.nirk,  commis   de   marchand  de  bols, 

Peintures  (dépiH  suspect  de),  i:(SI. 
Pklissikb  (J.-II.),  suspect,  place  Marat.  202r>. 

—  (mémoire  de),  161. 

Pfi.i.KiiiN  (Jean-Pierre  François),  dit  Chax- 

iKHEiNK.  employé  au  Carde-.Meuble,  16i:t. 

1618. 
Pelleteries  .saisies  chez  le  comte  de  Lusace 

ivenle  de  ,  163:'«. 
pKi.LETiKK  (.Michel-Krançoisi,  gardien  de  la 

maison  d'arnH  d"-  Picpus.  2282. 

—  iiR  CiiAMiu  RE  (IJUKues-Louis-Jcan),  di- 
recteur des  subsistances  militaires  à 
Arras,  Itiri). 

I'ellissieh  (Dcnis-.Marie),  secrétaire  de  la 
Convention.  1207.  1226,  121»,  179.1. 

PK,i.-ni-HKBE.\«nKnci  (citoyenne),  veuve  d'.Vii- 
tr)ine-Adolphc  Keu(|ui*res,  maréchal  de 
camp,  2485,  2iS7. 


Pension  Billaudel  u  Vincennes.  1787. 

Pension  (capucin  abandonnant  une).  936; 
d'un  chirurgien  major  (don  patriotique 
de  lai,  '.Cil  ;  de  2.<XH)  livres  (renonciation 
par  Cuyton-.Morveau  à  unei.  I23(J;  de 
premier  commis  à  la  laisse  des  amor- 
tissements (abandon  d'une),  329 

—  ecclésiastique  (renonciation  de  l'abbé 
Sii-yès  à  une\  3o."i  ;  renonciation  d'un 
•  hanoine  .'i  sa),  .'loi. 

—  viagère  à  la  veuve  d'un  volontaire 
mort  en  Vendée  (offre  de),  316. 

Pensions  (don  patriotique  de  .  932.  934  : 
dues  à  L.-H.  Puchesne,  ex-intendani  <\o 
.Madame.  856. 

Pk.\tiii(I;viie  Louis-Jean-. Marie  de  KoiniiON, 
duc  de;.  2222. 

—  (Marie-Louise-.\délu1de  de),  duchesse 
d'Orléans.  ISU,  2222. 

PKnvfioKL,  aine  et  cadet,  courriers  delà 
malle  de  Strasbourg,   1103,  1129. 

l'Kitrdiv  (Cliarics-Louis;.  président  de  l'As 
semblée  de  la  section  de  la  Montagne, 
2063  ;  président  du  Tribunal  du  2'  ar- 
rondissement. 21.'>9. 

Peiiecot   ciloycnj,  1060. 

PÉHK  Di  i:iiEsNK  (IIkiiert,  connu  sous  !<■  n<>m 
de  ,  002.  600,  2192.  2212,  2218,  2222. 
2223,  2226,  2233.  223",,  2236.  î.30«\  2334. 

2ior.. 

Pire  Duchesm-  le),  journal  d'Hébert,  369. 
ri39,  602,  606,  203r.,  2036.  2191.  2192. 
2216,  2219,  2221.  2227,  2238,  2402,  2659. 

l'tBÈs,  agent  du  t'omité  de  srtreté  géné- 
rale, loir..  1092.  io9r.,  2000,  202r.. 

PEnrisE  riE  Jai.lms,  fauteur  de  la  guerre 
civile  en  Vendée,  lOOV. 

Pewe^ra  (JacolO.  manufacturier  en  Inbac, 
2194-2190,  22<M.  2262,  2201.2270,2273, 
2283,  2285,  2287,  228H.  229ri,  2304.  2423, 
21.30,  2131,  2i:'il.2402.  2103.  2V67.  «.V>4- 

2:.i:'.,  2o:i2. 

Pniii.NON  (Krançois-Nicolnsl,  notaire  a  Pa- 
ris. io:io. 

Périguenx  (Dordogne  ,  commissaire  na- 
tional du  tribunal  du  distrirl,  1492. 

Perix,  agent  du  Comité  de  srtri'lé  céiié. 
ralc.  1664. 

—  occusé  de  dilapidations.  I2',»6. 
P»Bl.r.T  (recueil  imprimé  rlierl.  1710,  1716. 
Permicsions  refusées  aux  soldat"  ■d'  l'n- 

méc  révolulionnairc,  2257. 
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Pernalît  (Nicolas  H.),  noble,  1934. 
Pernes    (Pas-de-Calais),    Juge    de    paix, 

1604. 
Per.net  (Dominique),  citoyen  de  la  section 

du  Mont-Blanc,  16.36. 
PÉnoN,  (iliàx  Pkrou  (Guillaume),  niembie 

du  Comité  révolutionnaire  de  la  section 

Le  Peletier,  1132,  Mol,  2442,  2443,  2446, 

2447,  2461,  2660. 
Péronne (Somme;,  Comité  di'  suvoillance. 

7i5.  7:i6,  811,  962,  1007. 

—  district,  1366. 

—  habitant,  74ri. 

—  hûpital.   1319,  1321. 
Perouteal',  banquier,  2418,  2430. 
Perquisition  dans  l'appartement  de  Marie- 
Antoinette  au  Temple,  24. 

Perquisitions   domiciliaires   à  Saint- Cer- 

main-en-Laye,  470. 
Perrault    d'Hurvii.lf.    (citoyenne),     1;J34, 

lo36,  1581. 
Perreoaux  (Jean-Frédéric),  banquier,  1131, 

1147,  126o,  1277,  1529,  1560,  1564,  1571, 

2444,  2445. 
Perrey,  gendarme  national,  93. 
Përrieb  (Auguste),  administrateur  en  chef 

de  la  Compagnie  des  Indes,  2001. 

—  citoyen  de  la  section  du  Temple,  tl04, 
1192. 

Perrîn  f  Antoinc-Jacques-lîené  i,  détenu  aux 
Carmes,   1612. 

—  (Jean),  horloger,  106. 

—  (Jean),  banquier  de  jeux,  1056. 

—  adjudant  général,  2026. 

—  fermier  à  Coupvray,  1090,  1098,  1100, 
un,  1143,  1258,  1260. 

—  citoyen  de  la  section  de  Mutius-Scevola, 
1799. 

—  condamné  aux  fers,  1158. 

—  détenu  aux  Irlandais,  1290,  1664. 
Perrocbet,  chef  de  fédéralistes,  prisonnier 

à  l'Abbaye,  707,  1025. 

Perrot,  chef  des  légions  du  district  do 
Versailles,  128. 

Perrlchkt,  lire  Pkrruciiot  (Nicolas-Marii'- 
Bernard),  directeur  des  douanes  et  ex- 
maire de  Saint-Malo,  521. 

Pkseau,  employé  aux  hôpitaux  de  l'armée, 
1534,  1536. 

l'ÉTioN  (Jérôme),  député  d'Eure-et-Loir  à 
la  Convention  nationale,  375,  418,  429, 
439,  444,  449,  454,  462,  463,  819,  2634; 


(  Louise- Anne  -  Suzanne  Lekeuvue),  sa 
lemme,  385. 
Petit  (Antoine),  suspect,  1408. 

—  (Charles-César),  graveur,  1991. 

—  (Jacques),  agent  du  Comité  de  sûreté 
générale,  1425. 

—  (Jacques),  envoyé  du  représentant  Du- 
mont,  1101. 

—  (Pierre),  suspect,  956. 

—  (Caroline  Va>hove,  femme  de  Louis- 
Sébastien-Olympe), ex-actrice  du  Théâtre 
de  la  Nation,  1612. 

—  ancien  chapelain  de  M"""  de  Lauraguais, 
1559. 

—  ancien  procureur,  1333. 

—  ex- inspecteur  de  police  à  la  Mairie, 
1359. 

—  président  de  la  Société  populaire  de 
Bercy,  2182. 

—  rédacteur  du  journal  l'Indicateur,  728. 

—  citoyen  de  la  section  de  Brutus,  1143. 

—  citoyen  de  la  section  de  MutiusScevola, 
1868. 

Petit-Gérard,  limonadier,  2331. 

Petit  [de  Magnicourt  et  non  Maoi.nxolrt] 
(Alexandre-Fiançois-Auguslin),ex-(;ons- 
tituant,  1604. 

Petit-Carreau  (le),  624,  1365. 

Pelit  Laboureur  (marchand  de  vins  à  l'en- 
seigne du),  1607. 

Petit  RC'piMicain  (le),  journal,  2221. 

Petites  Affiches  (rédacteur  des),  1358, 1552. 

Pétition  de  Caresme  et  Tassaert,  peintres- 
graveurs,  1764;  de  Duchesne,  ex-inten- 
dant de  Madame,  à  la  Convention,  857  ; 
de  Vincent,  secrétaire  général  du  Dé- 
partement de  la  Guerre,  à  la  Conven- 
tion, 2314;  des  citoyens  de  Boulogne, 
réclamant  du  pain,  322;  du  Club  des 
Cordeliers  à  la  Convention,  2322;  du 
Comité  central  des  Sociétés  patriotiques, 
195  ;  des  détachements  de  l'armée  ré- 
volutionnaire cantonnés  à  Laon,2156;  de 
gendarmes  absents  de  leurs  corps  au 
ministre  delà  guerre,  1293;  des  labou- 
reurs de  Mareil,  1992;  des  Lyonnais 
(protestation  contrôla),  1236;  de  la  sec- 
tion de  Guillaume-Tell,  1236;  de  la  sec- 
lion  de  Mulius-Scevola,  2317;  d(!  la  sec- 
tion de  Popincourt,  1476;  des  20,000, 
792;  du  26  juillet  1792  pour  la  déchéance 
de  Louis  XVI,  2509;  en  faveur  de  Chau- 
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dot,  noUiire,  lue  à  la  r.onvcnlion,  lOit"; 
alarmante  sur  les  subsistances,  I72.'i, 
1730. 

Pétitions  des  Aveugles-nés  en  faveur  de 
Ticrsin,  leur  instituteur,  12tlT;  de  jtu- 
cliesne,  ex-intendant  de  Madame,  à  ll>- 
rault  de  Séclielies,  860,  8(H  ;  de  Vanuorp, 
.'•>  rivaiii  puldic,  auteur  de  lil.elie,  et  de 
sa  feiniiic  au  f.omili'- do  sArelé  générale. 
ITlt, ,  ITV'.i,  l7r>-2;  écrites  (solliriteurs 
|>rés  du  Comité  de  sûreté  i;énéralo  tenus 
de  remettre  leurs),  «03:  inrendiaires  de 
t'.nurliois.  architecte,  )72:;,  1727. 

IV.TiToi    l'ierre).  sculpteur,  2200. 

l'etits-Péres,  couvent  d'.Vugustiiis  il.'  I.i 
place  des  Victoires,  2."iiri. 

IVthot,  niemlire  de  la  .«Société  réjiubli- 
caine  de  Frnnciade,  310. 

l'KUi.or  (.Marie-.Viine  La.m.e,  femme),  2323. 

l'KLWEix  (Jean-Mcola.'?!,  Iiuissier-priseiir 
!\  Paris,  2io:;. 

Pkvrk  i.\nti)ini-Marie),  iioinme  de  loi,  de 
la  section  de  .Marat,  2fl."il. 

—  (Jean-ltaptiste),  curé  conslilulionml  ,|e 
.Noi.sy-ietirnnd,  ;i7«,  (102,  CdV.  (iOC. 

—  membre  du  Comité  de  surveillance  de 
la  section  des  Tuileries.  1071. 

Pfyboxkt,  administrateur  du  déparlem.nl 

de  Seine-ft-(lise,  2132. 
Pkvssahd    Jean-Charles  ,  secrétaire  de  la 

Convention  iialionaie,  2 1  .')7-2 1 (10. 
Pharmacie  de  la  Conciergerie,  70. 
Piiii.iiiKnr,  nom  pris  par  le  citoyen  .Niochi', 

de  Communc-Affrancliic,  I!I2I. 

—  (citoyenne),  708. 

PiMi.iuon  |Jean-Jnc(|ues),  agent  rlu  Coniilé 
desftrelé  générale,  llf.l. 

l'HiLii'eKvi  \  (l'ierrei. député  ilc  la  Sarllie  à 
In  Convention  nationale,  210,  27.".,  3(i:i, 
•lo:;,  <xu,,  2010.  211:12,  2113;;,  2037,  2220, 

2247,  22:.8,  22r,3,  2273,  2270,  228:'.,  2288, 
2208,  2.301,  2311.  2334,  23H. 

Pliilippolinii  (cnlomnics  desi,  23ri0,  2ri22. 

Piii.icoN  (.Marie-Jeanne),  femme  du  minis- 
tre llojand.  3r.:.,  371.  303 -.lOS.  300,  4(MI, 
lo2. 

PiHi.riN,  juge  de  paix  de  la  .section  des 
Arcis,  juge  au  Tribunal  de  police  cor- 
rectionnelle, 2<i02. 

Put  iDi'nis  Thomas  ,  avoué.  i:iii:i. 

I'ii:\rtii  ll.oui.HJIenoU),  auteur  de  la  pièce 
Aniirns  cl  Almniin,  1002. 


—  Pierre  ,  instituteur  des  Ecoles  gratuites 
de  la  section  des  Piques,  1940. 

PiWRDE.vt  (Pierre-Louis  ,  acteur  de  l'Ani- 

bigu-Comique,  1480. 
PiccAiiiiA    ( François-Marie-Ignace I.    ban- 

i|uier  génois,  1200. 
Picpus  (concierge  de  la  maison  d'arrêt  de  , 

2282. 

—  (détention  de  Clinzot  dans  la  maison  de\ 
1213;  de  Chevalier,  curé  de  .'^nint-lier- 
v.iis.  1411;  de  Choderlos  de  Laclos.  I30;i; 
lie  Douet.  ferniier  général,  I2"i0.  Ci.Sri; 
lie  liirardot  de  .M.irigny.  banquier.  «30; 
di'  M.  de  Junquiéres.  1.300;  de  Ll  llogur. 
Ci;.;  de  Sainl-I'riï.  2282. 

—  (gardiens  de  la  maison  d'arrêt  t\<-  . 
2282. 

—  incarcération  de  Kolojid,  ancien  cha- 
noine, frère  du  minisire,  108".;  do  nobles 
de  Senlis,  lu7C. 

—  transIV'renient  de  Villemandi.  détenu 
de  .'Naint-l.a/.are,  u\  2280. 

Pli  •..,  citoyen  suspect  do  Chantill\.  I007. 
l 'il  i.it K.r  ^C.\  neveu,  graveur,  ir.OC. 

—  (Je.in-Cluude  ,  administrateur  de  rii.i- 
billement  des  troupes.  2204. 

Pièce  d'argent  à  l'efligie  de  (jipet  et  de  sa 
femme,  CiO!.  ;  d'Kspngne.  1353; 

Pièces  d'.iruent  octogones  saisie  de),. 130; 
de  cuivre  sans  empreinte  ^émission  dei, 
I2li7  ;  lie  mariage  des  ciloyennes  de 
X'augiranl  don  patriotique  des).  2107; 
d'or  enfouies  dans  la  maison  d'Ilelleii- 
villiers-Marbeuf  (remise  à  In  Trésorerir 
nationale  de',  1210;  d'or  trouvées  daif 
un  carlon  armorié,  IdOO. 

—  de  théâtre  sentimenlales  (inMl.ilii.ii  de 
Jouer  il.'s\  i:.l7. 

Piémontais  (Adresse  aux    par  Anarharsis 

Cloots.  240.'.. 
PiKni.oT     Louis  ,  surnuméraire  de  I.t   Tr.- 

sorerie  nationale,  l.'ii:.. 
PiKniiK  (Antoine),  cordonnier.  188. 

—  I  Pierre-Louis  ,  lioinnii!  d'iilTaires  de 
M— de|.auniguais,  1012.  l.lfil,  15:10,2371. 

—  armurier  de  l'at<lier  de  lionne-Nou- 
velle, 2123. 

PiF.iiiiKcoi'ii  (Abel-Alexis-François  l.itcoMr- 
N'iixAMl,  e\ -commandant  de  garde  na- 
in.n.ile.  1070. 

Plerrecour  (J.oir-el-r.l.iM  .  Ii.'.i.-.ni  .1  l.i 
l'.rlé-lnitiniill.  10:1 


TABLE    ALPHABÉTIQUE 


-1^1 


Pierrefitte  iSoiiie),  Cdiisl'II  Ht^'itii'iil  Ji'  l'i 

luminuiie,  H3i. 
l'iunei'ies    ornant    les    vases    sacrés    dus 

églises   de    Paris   (r(Mnise    au    Doinainr 

des),  042,  Oi"). 
PiEiiBOiniE  (.Iacc|uus),   niaicliand    de   vins, 

KHi). 
PiEHiioN,  ingénieur,  i'Ji\. 
Pierrots  de  fleuret  grand  deuil,  fournis  à 

Marie-Antoinette,  2,  !i;'),  60. 
PiEKnv,  lire  PionnY  (Picrrc-Erançois),  dé- 

IJUté  de  la  Vienne  à  la  ("onvention  na- 
tionale, i'M. 
PiKT  (citoyen),  disparu  depuis  le  10  aufit, 

loao. 

PiiiKAU-ViLi-iKas  (Nicolas- Oliarles),  agent, 
puis  trésorier  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, 4'J8,  520,  BOO,  091,  719,  754,802, 
1012,  1030,  1040,  1000,  1081,  M19,  1179, 
1183,  1250,  1298,  1351,  1382,  1470,  1490, 
15H5,  1800,  1922,  1950. 

Pii;eo.\,  tenant  maison  garnie,  iOOO. 

PiiiKOT  (Mcoias),  juré  au  Triliunal  révolu- 
tionnaire, 2529. 

Piii.NEix,  mailre  de  poste  à  Eeouen,  703. 

Pn.ASTiiE,  suspect,  1672. 

PiLAVoiNE,  membre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  scclion  de  la  llalle-aux- 
Blés,  1051. 

PiLEr  (citoyen),  arrêté  illégalement,  1471. 

l'iliers  d'or  (Les  Deux),  enseigne  d'un  ma- 
gasin de  gravures,  l'i88. 

Pillage  (argenterie  cachée  par  crainte  du), 
337;  (bruits  mensongers  de),  2008;  des 
épiciers,  2328  ;  de  farines  (boulanger 
réclamant  une  indemnité  pour  le),  2020; 
de  la  Monnaie  et  de  la  Trésorerie  natio- 
nale (projets  de),  2050;  des  voitures  de 
beurre  et  d'œufs  (excitation  au),  1929; 
en  Vendée  (malles  d'elfets  provenant 
de),  044. 

Pii-o.v,  juge  de  paix  du  canlon  de  Vc/elay, 
1388. 

Pilori  (jeune  décrottour  condamné  à  l'ex- 
position au),  141. 

PiMon.v.N  (Chailes-Honoré  de  llAiiHcoum  de 
LA  Vallée,  marquis  de),  1477. 

Pi.NAiti)  (Clément-Pierre-liernard),  juge  de 
paix  de  la  section  Poissonnière,  889. 

PiNciiAHb,  directeur  du  Pacte  .Social  et  de 
la  Petite  Loterie  nationale  réunis,  300. 

PiNEi,  employé  aux  Postes,  2620. 


—  bouchère  à  Montrouge,  1057. 

PiNoN,  fils  (Anne-Louis),  président  au  Par- 
lement de  Paris,  1300. 

—  (présidente),  1300. 

PiNo.N   DU   CuiîDiiAY  (Pierre),  secrétaire  de 

l'intendant  Bertier,  050,  770. 
i'io    (Louis),    Italien,    1991;    commissaire 

muniiipal  pour  les  papiers  des  émigrés, 

1101,  lOHI. 
Pioiiiiv,  organe   du   Comilé   des  marchés, 

544. 
l'ioi     (Claude-Jean- Ba|)liste),    maire     di; 

Tliiais,  1775. 

—  (Louis-Julien),  secrélairc-greflier  (b'  la 
scclion  des  tjravilliers,  1750. 

PioLiAUT  d'AlliiT,  commissaire  pour  l'ap- 
provisionnement de  Paris  à  Provins, 
2505,  2567. 

Piques  (citoyens  de  garde  armés  de),  1582; 
(fers  transformés  en),  309;  (mannuivrc 
des  petite.s),  590. 

PisANçoN  (veuve),  détenue  aux  Anglaises, 
1978. 

Pistolets  d'arçon  (saisie  clic/,  le  général 
llonsin  dei,  2268. 

Piuv,  aliàs  Prrov,  oCticii'r  mniiicipal  des- 
litué,  1597,  1801. 

Pin  (William),  ministre  anglais,  2170, 
2498;  (agents  de),  1247,  1348,  1949,  1976, 
2007,  2087,  2108,  2122,  2500;  (or  cor- 
rupteur de),  2134. 

PivAiHK,  émigré  rentré,  1941. 

Placai'd  manuscrit  (recherche  des  auteurs 
d'un  pamphlet  sous  forme  de),  1705. 

Placards  incendiaires  (afiichage  de),  1950, 
2330,  2383,  2.387,2402;  rouges  et  jaunes, 
tiouvés  dans  les  papiers  d'Olympe  de 
(longes,  844;  tendant  au  rétablissement 
de  la  royauté  (affichage  dans  les  mar- 
chés publics  de),   1919. 

Place  du  Carrousel,  240,  2524,  25,50. 

—  du  Collège  de  l'Unité,  1381. 

—  de  l'Esplanade,  entre  le  Cham|)  de  Mars 
et  la  Seine,  423-425. 

—  de  l'Estrapade,  1369,  2128. 

—  des  Fédérés,  1002,  1027. 

—  de  la  Kralernité,  2065. 

—  de  Crève,  119,  1607. 

—  de  l'Indivisibilité,  129132,  134,  954, 
1300,  1451,  1513,  1060,  1908. 

—  Marat,  2020,  2034. 

—  Mauberl,  814. 
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—  du  ralais-Egalilé.  i842. 

—  des  l'iques,  583,  1404,  1694,  1950,  i>J". 
•JOOl. 

—  Je  la  Révulution,  174,  190,  3S2,  353. 
401,  402,  466,  837.  839,  841,  875.  883, 
884,  892,  893.  907,  908,  924,  1043.  1465. 

—  du  Houle,  i:«)ti. 

—  Uoyale,  1339. 

—  du  Théàlre-Français,  2334. 

—  des  Trois- .Maris   Trois-Maries),  2357. 

—  Vendôme,  169V. 

—  des  Victoires-Nationales,  564, 569, 1516. 

l'L.MCii.viiii-CiiiiLTiÈRE  (  Rcné-Françoïs  ),  dé- 
puté de  la  Mayenne  à  la  Convention  na- 
tionale, 1220. 

Plaintes    des   canonniers  à   la  Commune 

contre  Hanriot,  793. 
Plms.v.m   Jean',  homme  de  loi,  3'.'^. 
Plan  d'éducation  de  l)ubure,  instituteur  à 

Vincenncs,  1204. 

—  de  gouvernement  proposé  par  Ducbesne. 
ex-intendant  de  .Madame,  858. 

Planche  de  cuivre  avec  l'inscription  : 
Louis  XYl  à  son   peuple,   844. 

Planches  de  cuivre  (envoi  à  la  fonte  pour 
les  canons  de),  1807  ;  représentant  les 
portraits  de  (/ipct  et  de  sa  famille,  1488. 

Plans  d'attaque  des  l'russiens  contre  Lan- 
dau, 1072. 

Plamieii  Jean- Baplislei. économe  des  In- 
curables, 761,  985,  1080,  1104,  1891. 

Pl\s<i  (Marc),  commissaire  envoyé  à  Hi- 
.être,  1805. 

Plomb  Jean-Guillaume),  fourreur,  2341. 

Plomb  (cloches  et  tombeaux  de,  :ini  ; 
saisi  (dépôt  à  l'.Xrsenal  du),  772,  792  ; 
(enlèvement  «les  cercueils  de),  1230; 
(saisie  d'une  voiture  conduisiint  à  Paris 
du), 989;  (vin  additionné  de),  1659,  I6IS9, 
1974. 

P1.0VKH  (citoyen),  1523,  I52'.i.  1531.  1570. 
I6H,  2001. 

Pli  Clin -CiiARnoN.  lire  Plii:hkt  (François  , 
<  barrnii  de  la  f^randc  écurie  du  Moi, 
1 969. 

Pli:i.iikt    citoyen),  1495. 

—  (femme),  nu  pAtuot-Rt,  sunpi-cte,  liTN, 
1512. 

Pnr.ui'KM.H,  ancien  concierge  de  l'hotol  de 

Monlmorenry,  1141. 
Poids    chandelles  vendues  .'1  faut),  979. 

—  et    mesures    (opéralionH    i.ommcucéeK 


par  Lavoisier  sur  les\  1383:  (visite  à 
Vaucirard  des),  1480. 

Pointe- Saint- Eustaehe  marchés  de  la). 
643. 

Pi'iRÉ.  huissier  de  la  Convention  nationale. 
729. 

Poiré  (amalgame  de  vins  rouges,  de  \ins 
blancs  et  de),  1639.  1644,  16.59,  1689, 
1801;  (vin  composé  d'esprit  de  vin  et 
de\  1623;  coloré  avec  du  bois  de  cou- 
leur (vin  composé  de),  1613. 

PiitHiER.  membre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  Bon-Conseil,  1673. 
1689.  1697,  2506. 

PoinsoN,  citoyen  de  la  section  des  Sans- 
Culottes.  2466. 

PoUsoN  (citoyen-,  ls6s. 

Poisson  (aucmenlalion  du  prix  du'.  2009  ; 
ordre  pour  la  distribution  et  livraison 
du),  1802;  (police  faite  par  les  mar- 
chandes de),  1968;  fourni  au  Temple. 
39:  pourri  (mise  en  vente  dei.  2529. 

PnisstiNSiEB.  dit  Pehm.nv,  suspccl,  1266. 

Poissy  iSeine-et-(»ise).  marché,  2iH»9. 

Poitiers  (Vienne),  Conseil  général  de  la 
cnininiine,  257. 

Poix  (  Louis- Philippe-.Marc-Aiiloine  de 
NoAiLLEs.  prince  de),  552. 

Police  lie  la  maison  du  Champ  de  Mws. 
22HO:  du  Tribunal  criminel  conib'e  aux 
citoyens,  619. 

Pc  «lignai:  (  Yolande -.Martine -Cabrielle  dk 
Piii.vsTRi».  duchesse  dcl,  170. 

Poligny  (Jura',  dangers  y  courus  par  liu- 
|iui:-soii,  linmiiie  île  lettres.  2651. 

PoLLET  (citoyen),  luibitanl  rue  S.iinl-ll"- 
noré.  699. 

Poi.i.idN.  juge  de  paix  du  canton  de  IVriies, 
ICiOi. 

Pologne  (l'Iiambellan  du  roi  de  ,  7i:i. 

—  (i;i'n''iiil  né  en),  715. 

Poi.TiKB,  détenu  il  la  Force,  1303. 

Poni-iiKi.  iKlienne).  commissain-  civil  à 
Saint-Domingue,  913. 

Poi.v,  meinbie  du  Comité  de  survoillnm  . 
de  la  section  du  Contrat-Social.  1526. 

PoMvnn  (Jean-I>avidl,  banquii-r.  et  son  til>. 
|0i5,  1310. 

l'oMif.s  vuiémoire»  do|.  16|. 

PoMiir..  secrétaire  du  Comité  révolution- 
naire de  la  .leclion  des  Uroil»  -  de- 
lllomiue,  26»3.  26k:. 
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Pomme  d'ov  (enseigne  de  la),  o4. 

Pomme  de  Ramlioiinj  (la),  pièce  de  théâtre, 
1*80. 

PoMMiKU  (citoyen),  détenu  à  l'urt-Hoyal, 
lliO. 

Pompes  à  feu  (machines  hydrauliques  pour 
remplacer  les),  1238. 

Pomponne  (Seine-et-Marne),  gardes  cham- 
pêtres de  la  commune,  783. 

—  (CouRMo.NT,  seigneur  de),  7b:>,  7S3,  '.Hili, 
989. 

PoNCKT  :Jacques-Denis),  gardien  de  la  mai- 
son il'arrct  de  Picpus,  2282. 

Pondichery  (Laumur,  gouverneur  de  i . 
2383-2380. 

Po.NG.NO.N,  membre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  des  Arcis,  lo.'ii. 

Pons  [de  Verdun]  (Philippe-Laurent),  dé- 
puté de  la  Meuse  à  la  Convention  natio- 
nale, 2027. 

—  suspect,  800. 

Pons  (Charente-Inférieure',  .Société  popu- 
laire, 2;i3. 

Po.NSARD,  ancien  maire  de  Chagny,  1447. 

Pontarlier  (Doubs),  officier  de  la  garde 
nationale,  442. 

Po.nt-l'Abbé,  gendre  de  Thierry  de  Ville 
dAvray,  M 22. 

Pont-.\euf  (complot  projetant  de  s'emparer 
dui,  2199,  2518,  2319  ;  dérèglement  des 
mœurs,  2407. 

Pont  Notre-Dame,  2239. 

Pontoise  (Seine-et-Oise),  agentde  la  l'oni- 
mission  des  Subsistances,  23.')7. 

—  détachement  de  l'armée  révolution- 
naire y  cantonné,  lilO. 

—  district,  469. 

Pont  Royal  (exposition  d'un  tableau  au 
bas  du),  1932. 

—  Saint-Michel,  625,  814,  1303,  2376. 
Popincourt  i  Béchou  Darquin,  détenu  en  la 

maison  d'arrêt  dei,  1311. 
Porcelaines  (commerce  des),  2440. 
Porcs    non   déclarés  au  commissaire  aux 

accaparements,  1919,  1930. 
PoBEi,,  maire  de  Maisons-Alfoit,  039. 
Port  au  bois  (brigandage  sur  le),  1032. 

—  au  vin  (brigandage  sur  le),  1032;  (perte 
d'un  bateau  au;,  1620. 

Port  d'armes  (réglementation  du),  773. 
Port-la-Bourbe   (maison    d'arrêt   de),  ci- 
devant  Port-Royal,  I4b.ï. 


Port-la-Montagne,  nom  révolutionnaire 
de  Saint-CInud,  2179. 

Port-de-la-Montagne,  nom  révolution- 
naire de  Toulon,  119s,  1231,   1632. 

Port-Libre,  maison  d'arrêt  :  détention  de 
Gastelller,  1360;  de  Le  Pileur,  14o0;  de 
Roeltiers  la  Bretêclie,  1933;  extraction 
du  citoyen  Kockedey,  1562;  incarcéra- 
lion  de  Delaunay,  ex-receveur  général 
des  linances,  1289;  de  la  femme  Mal- 
herbe, 2007;  de  Sirop,  intendant  de  Se- 
nonnes,  2007;  Iransfèrement  de  Char- 
traire,  receveur  général  des  Etats  de 
Bourgogne,  1266. 

Port-Malo,  nom  révolutionnaire  de  Saint- 
Malo,  convoi  d'artillerie,  1663. 

Port-Royal,  maison  d'arrêt:  détention  de 
Michelin,  1361;  du  citoyen  Passy,  1142; 
du  citoyen  Pommier,  1140;  de  Tonne- 
lier, receveur  général  des  linances,  1823; 
extraction  du  colonel  Saint-Sernain,  1040; 
permis  de  communiquer  avec  les  fer- 
miers généraux,  1185. 

Port  Saint-Nicolas,  515. 

Portail  de  Sainl-Xicolas-desChamps,  (écri- 
vain public  à  côté  du),  1738. 

PoRTE.\u,  aliàs  PoRT.\u,  courtier  de  change, 
2418.  2430,  2445. 

—  aliàs  PoïHEAii,  portier  de  l'hôtel  de 
Réaux,  1586,  1701. 

Porte  du  Luxembourg,  9P1. 

—  Saint-Antoine,  510. 

—  Saint-Denis,  084,  791. 

—  Saint-Martin,  655. 

Portefeuille  de  Gumpelsheimer  (mise  en 
demeure  de  Fouquier-Tinville  à  l'effet  de 
restituer  le),  1277;  de  maroquin  rouge, 
à  .Marie-.\ntoineUe,  09  ;  en  bois  (corres- 
pondance du  banquier  Delessert  ren- 
fermée dans  un),  1458. 

Portrait  de  Buzot,  390;  de  la  famille  Capet 
porté  par  un  imprimeur  sur  sa  poitrine, 
1306:  de  Chalicr  (prétendu),  2034;  de 
M"'«  de  Lamballe  (saisie  sur  Marie- 
.\nloinette  du),  69;  du  duc  de  Pen- 
thièvre  en  costume  d'amiral,  2222;  de 
M'"'  Roland  destiné  à  Buzot,  389. 

Poitraits  de  Capet  et  de  salamille(planil)e.s 
de  cuivre  représentant  les).  1488;  de  la 
famille  royale  enterrés  (découverte  de), 
1293;    des    princesses   de    Hesse  et  de 
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Meckleiiibourfi,  amies  de  Marie- Antoj- 
iielle,  69. 

l'orls  (accaparement  du  vin  sur  les;,  1462; 
iHoae  de  la  gendarmerie  des).  1508, 159-»: 
(exigences  déraisonnables  des  ouvriers 
desi,  1434;  (impossiLililé  pour  la  sec- 
lion  de  la  Fraternilc  de  contribuer  au 
service  des),  1594;  ordre  pour  la  livrai- 
son des  bois,  vins  et  poissons  sur  les), 
1802;  (réglementation  pour  les  voitu- 
riers  des),  1508,  1514.  1527:  (réquisition 
des  ouvriers  des  arls  maritimes  pour 
los^  1469;  (surveillance  de  nuit  sur  les  , 
liiii:;;  (vente  des  vins  sur  les),  1434. 

Portugais  (Juifs),  à  Amsterdam,  24:.l. 

PossEL.  membre  du  Comité  révolutionnaire 
de  la  section  de  Bon-Conseil,  1673,  1689. 

Poste  (assignats  introduits  en  fraude  des 
droits  de).  1039;  i  demande  de  cbevaux 
à  la),  1139;  (rassemblement  à  la),  1967; 
(saisie  de  papiers  de  la  comtesse  de 
Laura;.'uais  à  lai,  1192. 

—  aux  lettres  (arrestation  de  Comparet, 
inspecteur  fîénéral  de  la),  1673.  1702, 
IS26,  1830,  IS36,  1848,  1857. 

P.iSlcs  (adminisiralion  des\  1848,  1910, 
1956,  1973,  1977;  (caissier  général  des), 
1060,  1153,  1587;  épuration  des  bu- 
leaux  de  l'adminislraiion  des),  1818; 
(retrait  de  lettres  chargées  à  la  maison 
des),  1168;  (transférement  de  Connel. 
caissier  des  Postes  et  Messageries,  en 
la  maison  des),  1335;  visite  de  la  malle 
de  Toulouse  à  llerny  par  un  membre  de 
l'adminislraiion  des),  965;  cl  Messnge- 
ries  (administrateurs  desl,  150,609,732, 
1103,  1124,  1129,  H,-.4,  1478.  1587,  16,37, 
1810,  1843,  1874,  1881,  1948,  1956,  1963; 
(don  des  médailles  et  érussons  des  fac- 
leurs  des),  927. 

iNislillons  (contre-révolutionnaires  dégui- 
sé.s  en).  1884. 

Potasse  entreposée  à  la  Villelle  (conver- 
sir>n  en  salp^lre  de),  1007. 

PoTK.vrT,  nlids  PortkaI',  portier  de  ITuMel 
de  Héaux,  1586,  1701. 

PoTERKAi!,  négociant  à   Amslerdam,  2179. 

PoTEz  (François),  marchand  de  tins,  ISol. 

P'iTiKn,  »i/i(i.«  PoTTiEH  de  Lille  (Loiiis>,  im- 
primeur, membre  du  Comilé  révolu- 
Itonnnire  de  la  serlinn  Le  lV|cli<T.  1183, 
2i42. 


PoTi.N  (Jeau-Savinien),  ex-commissaire  de 
police  de  la  "section  du  Conlrat-Social, 
président  de  la  Société  îles  Amis  de  la 
Hépublii]ue.  2080. 

—  (Pierre,  menuisier,  commissaire  de  la 
section  de  l'Homme -Armé,  634.  6*0. 
1143,  1162,  1173,  1188,  1366,  1384. 

Potion   calmaule  fournie   à   .Marie-.\ntoi- 

nelle,  85. 
Pots  de  vin  rei,'us  par  Vincent,  secrétaire 

général  du  Déparlement  île  la  lluerr»', 

2307-2312. 
PoTTiKR,  limonadier,  1571,  1587. 

—  citoyen  suspcii.  956. 

Poudre  (ordre  de  ménager  I»),  16('>0. 

Poudres  et  salpêtres  (bureau  d'enregistre- 
ment des),  1808:  (élèves  pour  la  fabri- 
cation des  ,  1898,  2120,  2121. 

Poix.\i.N,  agent  de  Vincent,  2333. 

—  ex-payeur  général  du  département  de 
la  Manche,  1155. 

—  mai'chnnd  de  vins,  1036. 
PoLLi.N  iciloyen\  détenu.  1361. 

PllLLLKNOT,   suspect,    196(1. 

PmxTiKH  (François- .Martin),  député  ilu 
Nord  à  la  Convention  nationale,  149<i. 

—  huissier  priseur,  1868. 

Poiivvia,  commissaire  du  Comilé  de  sûreté 

générale.  16(ii.  I609.   IS50.  |K5i.  I93i. 

1943,  1961. 
Porr.Mit-HKViiioiiici  (,Jean-Haptisle),  vain- 

«pieur  de  la  Baslille,  1732-1734. 
PoiHiiAT  (Louis),  ex-négocianl,  journaliste, 

1031. 
Poi'uvovei'h,  observateur  de   police,   1253, 

1264,  128V 
Pousrii.N  (Claude-Pierre),  agent  nalinn.il  ilii 

Bourg  de  l'Egalité,  2157. 

—  femme),  ouvrière  en  linge  tenant  unr 
maison  de  prostilulion,  2(K17,  2ii|9.  21130. 
2203,2418,  2134. 

Pouvoirs  illimités  donnés  ù  .Mnillard  |  ar 

li's    (^unités  de  srtrelé  générale  el  de 

salut  public,  520. 
l'iM\-L\\niiv  (Ambroise),  commissaire  ilii 

Comité  révolutionnaire  de  In  section  '!<• 

Bonne-Nouvelle,  2242. 
Povpi  (BernnrtI),  nrchilecle  des  forges  de 

la  place  de  rindivisibilité,  131,  132. 
PiiAiiF.Arx,  mailre  maçon  à  Champs,  ltl59. 
Ph\|)IM:s  (Cabtiid,  originaire    de  la   Cn- 

iiade.  1102. 
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Praly,  suspect,  1333. 

Praslin  (Antoine-César  Je  Choisell,  duc 
de),  613. 

Prédicant  (Louis- Dominique-Augustin), 
notaire  à  Paris,  1613,  1621,  1806. 

PflKFORï  (Siredey),  ancien  commandant  do 
la  place  de  Granville,  1280. 

Prénat  (citoyen),  olîligé  du  général  Haii- 
riot,  1761. 

Pré-Pelletier  (Pré-Le-Peletier),  nom 
révolutionnaire  des  Prés-Saint-t!ervais 
(Seine),  commune,  21bS. 

Presles  (Seine-el-Oise),  Comité  de  surveil- 
lance, 469  ;  curé,  469. 

Presselin  (citoyen),  1874. 

Presses  de  l'imprimerie  de  Marat  (projet 
d'acquisition  des),  2217;  en  réquisilion 
pour  le  maximum,  1936. 

Prêt  à  la  commune  de  Passy,  2399  ;  de 
grains  sollicité  parla  commune  de  Sens, 
2374. 

Prêtre  émigré  (asile  donné  à  un),  2490. 

Prêtres  (e.xclusion  des  Comités  révolu- 
tionnaires des),  1038;  dirigeant  le  Col- 
lège Irlandais  (dénonciation  contre  les), 
478;  insermentés  (nombre  à  Paris  des), 
2477;  réfractaires  (arrestation  de),  1066; 
réfractaires  (relations  avec  des),   1944. 

Prêtrise  (dépôt  de  lettres  de),  31'9,  323, 
344. 

Prévarications  de  membres  du  Comité  de 
surveillance  de  la  section  des  Tuileries, 
1334. 

Préville  (Joseph-Marie  Cras  de),  1236. 

Prévost  (Charles-Louis),  commandant  l'es- 
cadron de  gendarmerie  caserne  au 
Luxembourg,  1293,  1294,  1388,  1320, 
1373,  1936,  2138. 

—  ou  Pbevoï  (François-Joseph),  marchand 
de  papiers,  819,  833. 

—  observateur  de  police,  1248,  1274. 
Pi.ÉvôT  (Cyprien),  garçon  chirurgien  là  l'hô- 
pital de  Péronne,  1319,  1321. 

Prevoïeai-,  limonadier,   1314,   1329,    1630, 

1673. 
Prieur  [de  la  Côte-d'OrJ  (Claude-Antoine), 

député  de  la  Côle-d'Or  à  la  Convention 

nationale,  2321  ;  membre  du  Comité  de 

salut  public,  132,  2410. 

—  (Jean-Louis),  juré  du  Tribunal  r('V(jlu- 
lionnaire,  2467. 

Prieur-Uool'emo.nt,  suspect,  1969. 
T.  X. 


Princes  français  (projet  de  rappeler  les), 
839,  860,  804. 

Prison  de  la  Conciergerie,  écrou  et  déten- 
tion de  Marie-Antoinette,  69-87. 

—  du  Petit-Cluàtelet  (coupeur  de  gants, 
accusé  de  vol,  incarcéré  dans  la),  2327. 

—  de  Saint-Lazare  (suspects  cachés  dans 
la),  796. 

—  du  Temple,  captivité  de  .Marie-.Vntoi- 
nette,  1-68. 

—  spéciale  pour  les  délits  militaires  (de- 
mande de),  1614. 

Prisonniers  (communication  par  écritseule 
autorisée  avec  les),  1438;  (mesures  pour 
empêcher  toutes  communications  des), 
396;  (projet  de  mettre  en  liberté  les), 
2199;  indigents  (défenseur  gratuit  des), 
1231  ;  vaguant  dans  Paris  après  leur  in- 
terrogatoire, 1913. 

—  du  Comité  de  salut  public  du  Départe- 
ment (défenses  de  communiquer  avec 
les),  1307;  (grand  nombre  des),  732; 
(mesures  de  sûreté  à  l'égard  des),  1493, 
1499;  (portier  rançonnant  les),  1963. 

—  de  la  Conciergerie  (état  des),  1923. 

—  de  la  Haute  Cour  Nationale  (commis- 
saire envoyé  au  devant  des),  119;  (départ 
d'Orléans  des),  439;  massacrés  à  Ver- 
sailles (inventaire  des  effets  des),  434. 

—  des  Madelonnetles  (correspondance  des), 
1373. 

—  de  Saint -Lazare  (bruit  du  massacre 
des),  2270. 

—  de  Sainte-Pélagie  (transfèrement  à  Saint- 
Lazare  de),  2201,  2288,  2289. 

—  du  Temple  (entretiens  secrets  d'ofli- 
ciers  municipaux  avec  les),  113,  122, 
123;  (relations  avec  les  despotes  coalisés 
de  l'Europe  des),  434. 

Prisons  (artillerie  envoyée  aux),  48;  (ban- 
d.ii,'iste  des),  50;  (chiffre  des  détenus 
dans  les),  71,  72;  (commis  du  ministère 
de  l'intérieur,  chargé  de  la  surveillance 
des),  384;  (complot  tramé  dans  les), 
1949,  2644,  2647;  (dangers  courus  lors 
de  la  conjuration  d'Hébert  par  les  gen- 
darmes chargés  Je  la  garde  des),  2106; 
(défenses  de  communiquer  avec  les  geô- 
liers et  concierges  des),  1849;  (Départe- 
ment de  Police  tenu  de  surveiller  les), 
390;  (encombrement  des),  634,  662; 
(mouvement  révolutionnaire  dirigé  con- 
51 
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Ire  les),  «819,  1820,  1826,  2199,  2200; 
(projet  d'ouvrir  lesi,  2050;  (régime  pour 
la  surveillance  des),  1924.  1949.  1981. 

—  de  Bordeaux(détenus  extraits  des), SIT. 

l'rivili-ges  médaille  commémoralive  de 
l'abandon  desi,  93U. 

Prix  du  pain  fourni  au  Temple  (lixation 
du),  38;  de  la  viande,  10b7. 

Priju-fij-c  (enseigne  du),  16i;i. 

PiioiisriNr.  (Conslantin-riuillauuie),  échevin 
de  lleusden,  2403. 

Procès  de  Bailly,  ex-niaire  de  Paris,  4o6- 
428;  de  Hrissol,  040;  de  Brousse,  com- 
pagnon serrurier,  847-85»:  du  duc  du 
(".hàtelel,  llol  ;  des  Girondins,  390,610; 
de  Duchesne,  ex-intendant  de  .Madame, 
850-870;  de  Dufresne,  ollicier  de  sanlé, 
907,  909-924;  de  liirey-Hupré,  rédac- 
teur du  Patriote  français,  877-88S  ;  de 
fiorneau,  employé  au  ministère  de  l'in- 
térieur, 894-908;  de  Louis  XVI,  157.  450. 
457,  458,  402,  4ii3;  de  Louis  XVI  (papiers  , 
trouvés  dans  l'Armoire  de  fer  ayant  servi 
à  l'iDstruction  du),  HO."»;  du  prince  de 
Ligne,  2430;  de  Maingot,  gendarme  de 
la  33«  division,  187-191  ;  de  Manuel,  429- 
467;  de  .Marie-Antoinette,  133,  1.15-138, 
148-180,  202,  724;  de  Sébastien  Mauduil, 
traiteur,  880-893;  d'Olympe  de  (iouges. 
femme  de  lettres,  K12-840;  de  l.ouis- 
l'hilippe-Joseph,  duc  d'Orléans,  dit  Ega- 
lité, 3oO-3!i8;  de  Oudaille,  curé  de  Lu- 
zarcbes,  1153;  de  .M""  Roland,  359-405. 

Procès-verbaux  de  lu  Commission  épura- 
toire  des  Postes,  1972. 

Proclamation  du  (.Comité  de  survi-illancc 
du  Déjiartcincntde  Paris  au  peuple,  2019, 
2020  ;  de  la  Convention  au  peuple  frun- 
r/d'is  sur  la  conspiration  d'Hébert,  2049, 
205<»;  de  Descombes,  commissaire  pour 
l'approvisionnement  de  Paris  à  Provins. 
2574. 

Proi'uralion  donnée  piir  un  détenu,    II4(». 

l'mcureur  (argent  transmis  nu  iiiiniatre  de 
l'intérieur  par  un),  :II8. 

Profession  de  foi  de  .M"'«  Rolaml,  379;  de 
.Sieyès,  député  de  la  .Sarllie  h  la  Con- 
vention nationale,  .305. 

Piio.lKT  iMarie-Jeanne-C;itlierine|,  veuve 
CniHiiN,  lilaiicliis.seuiie  il  Passy,  -KKi. 

I'"|||.^  |Pierre-Jcuu-llertliiild),  néiiociant. 
J4lo-24.'ii,  24o9,  2403,  2409,  20:>i.  2059. 


Prono.rrif  «/rilofcwpiiTcc, affiche  parOlympc 
de  Couges,  844. 

Propos  tenu  par  la  femme  d'Hébert  sur 
Collot  d'Herbois,  2522;  tenus  cbex  Hé- 
rault de  Séchelles  par  liucbesne,  ex- 
intendant de  Madame,  860;  tenus  par 
Hébert  et  Chaumelle,  2231  ;  tenus  par 
.Manuel  à  un  courrier  de  l'armée  de 
Relgique,  458;  tenus  par  Manuel  lors 
du  procès  de  Louis  XVI,  457;  tenus  par 
Ronsin  sur  les  Comités  de  salut  public 
et  de  sûreté  générale,  2285. 

—  alarmants  tenus  par  un  musicien  en 
état  d'ivresse,  2204. 

—  antirévolutionnaires  dans  une  lettre  de 
Liège,  339. 

—  approbalifs  de  la  rébellion  de  liumou- 
riez,  8SS,  890,  891. 

—  calomnieux  contre  la  Convention,  1 147. 

—  contre  -  révolutionnaires  (domestique 
accusé  de).  1153:  (épicier  prévenu  de  , 
1271;  (ingénieur  ayant  tenu  dcsl,  1102: 
(inspecteur  des  postes  prévenu  de). 
1848;  ^marchand  de  vins  de  Vaugirard, 
prévenu  de),  1282,  1284:  tonus  par  An- 
toine Rrousse,  serrurier,  847,  818,  852, 
855  ;  tenus  par  Poltier,  employé  du  Garde- 
Meuble.  1007;  tenus  par  la  mart)uise  de 
Senones,  1997;  tenus  par  des  brasseuns 
de  Suresnes,  475;  ti'nus  par  un  épicier 
de  Champigny,  594. 

—  défavorables  contre  Barère,  2530. 

—  déguOlantsdesfenimesperduesà  Sainte- 
Pélagie,  378. 

—  durs  tenus  par  un  commissaire  de  po- 
lice, 491. 

—  favorables  ù  humouriez,  tenus  par  Foy, 
capitaine  d'artillerie  légère.  2233. 

—  inciviques  (citoyen  Cretol,  de  Spnlis, 
.-uspecl  par  ses),  1820;  tendant  h  décou- 
rager les  volontaires,  7(i9;  lenus  par 
Musi|uinct  de  La  Pagne,  499;  lenus  por 
une  femme  inconnue  arrivée  di>piiis  peu 
i\  Paris,  68 1  :  tenus  (Mir  un  gendarme 
après  l'exécution  de  M.irie-Anloinotle. 
190:  tenUH  par  un  ex-genovefain,  de- 
venu prérHpii'ur,  1997;  lenus  par  des 
habitanls  de  l<léranrt>url,  485  :  et  ronlre- 
révôlulioniiiiireii  lenus  par  .M""  de  M«r- 
beuf  et  P.Hven,  lOi'l;  el  contre-révolu- 
lionnaires,  lenus  par  Mauduil.  Iraileur, 
NN0-K8N,  800,  N9I. 
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—  indécents  (ordre  d'arrêter  les  ivrognes 
tenant  des),  1827  ;  contre  les  fondateurs 
et  défenseurs  de  la  République,  603. 

—  indiscrets  sur  la  rareté  du  pain,  1231. 

—  infâmes  tenus  par  Ancard,  coupeur  de 
gants,  2o22;  de  Ronsin  contre  Robes- 
pierre, 2285. 

—  injurieux  tenus  par  Mazuel,  comman- 
dant de  la  cavalerie  de  l'armée  révolu- 
tionnaire, 2328;  de  Vincent  contre  des 
femmes  de  volontaires,  2331,  2342. 

—  insuUants  tenus  par  un  boucher,  liiii. 

—  obscènes  telius  par  Desfieux,  2467  ;  te- 
nus par  Ronsin,  2273. 

—  séditieux  tenus  par  Cauchois,  archi- 
tecte, 1727,  1730;  contre  la  municipalité 
de  l'assy,  772. 

—  sinistres  annonçant  un  prochain  mas- 
sacre à  Paris,  22(13. 

—  suspects  tenus  en  état  d'ivresse,  IIOO. 

—  très  inciviques  (étranger  tenant  des), 
107:3. 

l'uosi'En,  homme  de  couleur,  l!i3o,  1063, 
1972. 

Prostituées  (cabarets  hantés  par  de  faux 
militaires  blessés  et  des),  111)4. 

Prostitution  (femme  ivre,  prévenue  de), 
1673,  1683;  d'une  jeune  fille  par  sa 
mère,  1;)74,  1387,  1391,  1393;  de  deux 
jeunes  lilles  par  leur  mère,  1063. 

Protar,  professeur  do  langue  anglaise, 
1136. 

Prutées  (peuple  abusé  par  des),  2096. 

Prove.nce  (Stanislas- Xavier,  comte  de), 
460. 

Provins  (Seine-et-.Marae),  Comité  révolu- 
tionnaire, 2626. 

—  commissaires  pour  l'approvisionnement 
de  Paris,  2362,  2364,  2,36»,  2567-2611 
2613-2618,  2622,  2624-2627,  2638,  2630 
2641,  2642,  2643,  2646,  2648. 

—  correspondance  de  Descomhes  avec  les 
administrateurs  des  Subsistances  (saisie 
de  lai,  2624,  2626,  2627,  2632. 

—  district,  2367,  2S69,  2373,  2374,  2381 
2384,  2388,  2393,  2396,  2399,  2603,  2603 
2609,  2613,  2618,  2639,  2643 

—  employés  des  bureaux  de  Tadminislra- 
tinn  du  district,  2191, 

—  maison  de  la  Congrégation ,  2363 , 
2626, 

—  magasins  de  grains,  23Hti, 


—  mission  de  Descombes,  commissaire 
pour  l'approvisionnement  de  Paris,  2648. 

—  municipalité,  2374,  2395,  2396,  2646. 

—  Société  populaire,  2887,  2395,  2635, 
2638, 

—  venue  du  représentant  Maure,  2638. 
PnuDHOMME  (Louis),  éditeur  des  Rcvolutions 

de  Paris,  1224, 

—  (Louis),  marchand  de  vins,  1810. 
Prumer  (citoyenne),  détenue  à  la  Salpè- 

trière,  1133, 
Prusse,  fusils  à  destination  de  ce  pays, 
2275, 

—  iroi  de),  437,  434,  456,  461,  2466. 
Prussien  (révolutionnaire),  2480. 
Prussiens   (Dumouriez,  vainqueur  des), 

2480. 

—  (lîciges  ennemis  nés  des),  2408. 

—  (pians  d'attaque  contre  Landau  des), 
1072. 

Puisa  YE  (Antoine  -  Charles  -  André  -  René, 
marquis  de),  2381. 

Pliveht  (Castelbaj.\c,  chevalier  de),  offi- 
cier de  marine,  1912. 

—  (Victor-Charles-François  Roux,  dit),  che- 
valier de  Malte,  1930. 

Punch  payé  par  le  banquier  de  Kock  à 

des  canonniers,  2407. 
Puteaux  (Seine),  Comité  de  surveillance, 

1347,  1366, 

—  curé,  1314,  1329,  1388, 

—  habitants,  1347,  1366. 

—  recherche  de  Tardieu  de  Mallecy,  1 102, 
1143, 

—  Société  populaire,  1329,  2178, 
Puycerda    (Pyrénées- Orientales),    divi- 
sion du  Mont-Libre  y  cantonnée,  1763, 

a 

Quai  des  Augustins,  1710-1712,  1716,  2330. 

—  des  Célestins,  773. 

—  Conti,  1166. 

—  de  l'Ecole,  115t. 

—  de  l'Egalité,  91t. 

—  de  la  Mégisserie,  10(i3,  lOiit,  1972. 

—  des  Orfèvres,  1828. 

—  des  Ormes,  966. 

—  Pelletier,  2340. 

—  de  la  République,  1639, 1662,  1667, 1673. 

—  de  la  Tournelle,  1023,  10:;7,  1620. 

—  do  l'Union,  1477,  2439. 
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—  lie  la  Volaille,  625. 

—  Voltaire,  1167. 

(Junranle  sols  (citoyens  de  la  gauche  dans 
la  section  de  .Maral,  dénommés  les),  -2366. 
Quartier  du  Louvre,  (i.32. 

—  du  .Marclié-.Sainl-Marlin.  IVi2. 

—  de  Sainl-André-des-.Vrls,  "27. 
Qi;.TRKUÈnE    DE  (Jii.Ncv  {.\ntoine-Chrysos- 

tôme),  ex-dépulé  de  Paris  à  la  Législa- 
tive, 1874,  1956,  1978. 

QiENET  (Jean-Marie*,  marchand  de  bois, 
niejnbre  du  Conseil  général  de  la  Com- 
munr,  r>C. 

QiKNi.Mifn Pierre-François),  ébénisle.raem- 
lire  du  Conseil  g'énéral  de  la  Commune, 

;;i4. 

UiEBCY  (Joseph',  marchand  de  vins,  1819. 
UcÉiiNE.M-  (Pierre',  général  à  l'armée  de 
l'Ouest,  2r>l8,  21)19. 

—  (.Marie-Anne  Lathkille,  femme  du  gé- 
néral Pierre),  2514-2316,  2518,  2519. 

QiELE  (manjuis  de  la),  1.374. 

(JuiBEL  (Ilippolylei.  ancien  tablelier,  1774. 

(Jiii,\oN  (Pierre),  domestique,  2403. 

Quillebœuf  (Seine -Inférieure),  mission 
i\r  Kiiieaux,  secrétaire-commis  du  Co- 
mité de  sûreté  générale,  )'<3l. 

—  municipalité,  099. 
Quimper(Finislére),  Société  montagnarde, 

2:1  f. 
(jLi.M.v  (femme  ,  habitant  à  .\euilly,  1005. 
Uli.nette  (famille),  2401. 


KviiM'.tiK  (l'Yaneois),  citoyen  de  la  section 
de  Mutius-Sccvi.la.  1970. 

llMiAMiE,  détenu  aux  Carme."*,  20l."i. 

llMiArr-PiiMiKn  (Jaci|ucs  Antoine),  iléjmlé 
duliardi^  la  Ciinvcnlinn  natinnale,  secré- 
taire de  la  Commission  des  hoiizc,  IIIO. 

—  lies  frères/,  dép\ilés  à  la  Convention 
nationale,  1109. 

Uaiioi,  négociant  de  Marseille.  l.lHfi. 

IIa"  iiKL,  femme  de  Pereyra,  maniifn.  luriei 
de  Inbnc,  2506. 

IlMii.\  Jac«|ncs-Lnuis),  ancien  chanoine 
de  .Notre- liante.  lOMl),  1836,  1839. 

lt\rFï  (Jean-l''ranroi.'«-.Silveslrel,  huissier- 
priscur,  I0K3. 

Il  v'.MMiKT  (Eliennel,  marchand  de  chevaux, 
■  mployé  aux  charrois,  ex-commandant 


du  bataillon  de  la  section  de  la  Itépu- 
blique,  553. 

Hai.ot  (.Nicolas),  volontaire  de  l'armée  ré- 
volutionnaire, 560. 

l(\i-.iEiiEAL'  (citoyenne',  détenue  au  l.uxfm- 
bourg.  1374. 

ItMMoNii  (Cabriel-Jacques),  brasseur  à  .'^u- 
resnes,  1319. 

Raincy  (le*  (Seine,  maison  de  cam|iagnc 
ilu  duc  d'Orléans,  358. 

Hainkmlle  (citoyen),  détenu,  14H3. 

liaison  (citoyenne  représentant  dans  une 
f.'le  à  Vaugirard  la),  1017,  1025. 

ItAissoN  (François-Etienne-Jaiques), secré- 
taire général  du  Département  de  Paris, 
509;  vice-président  de  la  ."Société  des 
J.icobins,  2504;  commissaire  de  la  sec- 
lion  de  la  Foiitaine-de-Grcnelle,  347. 

Rambouillet  (Seine-et-Oise)  (concierge 
de),  2.307. 

Ramel-  [NocAnET]  (Dominique  -  Vinccnll. 
député  de  l'Aude  à  la  Convention  natio- 
nale. 286,  1225. 

IIamo.n,  secrétaire  de  la  Société  patriotique 
de  Mutius-Scevola.  2141. 

Hampal'î.  nlUts  RAnroT,  capilaiiic  de  g<Mi- 
darmerie  à  Nancy.  1597.  1801. 

Kançon  (Charles),  membre  du  Comité  de 
la  section  de  la  Réunion,  512,  516. 

Raoix  (Josopli\  dit  QrATEiiNE.  incarcéré 
aux  (Garnies,  1S50. 

Râpée  la),  iliner  y  fait  par  un  drtenu  de 
la  Force,  1913. 

Hai'illv  (Michel),  nian-haiid  d'estampes, 
1488,1513,  1548. 

Raim-ai.lv  (Jean-Baptiste),  llénois,  1330. 

H  M'i'o.N  (Claudine),  femme  de  Jean-Louis 
lloi  l'iiEii.  2536. 

Rapport  (ii^pligence  d'Airiar.  nu'nibre  ilu 
Comité  de  srtreti'-  générale,  pour  la  re- 
mise d'un',  1866. 

—  de  Rillaiid-Varenne  aux  Jacobins,  2521  : 
de  Clémeni'e  et  Marchand,  commissaires 
lies  (Comités  (inipres.sion  dui,  732;  de 
l»avid  relatif  à  la  fête  en  l'hcinneur  de  la 
prise  de  Toulon.  1202;  de  Dos.-îonville  sur 
les  trames  de  SHint-Lnrnre,  2201.  2202; 
de  Cui-spereau  aux  Cordeliers  sur  le 
bipurre  et  les  leufs,  2532;  de  Marchaml 
sur  l'alfaire  Saiiit-Lnurenl.  1134;  de  Mo- 
moro  sur  la  suspension  et  réintégration 
de  Ri>t(signol,  général  en  rhi-fde  l'armée 
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des  Côtes  Je  la  Rochelle,  23b3  ;  de  Saint- 
Just  sur  les  factions  do  l'élrangcr  cl  la 
conjuration  ourdie  contre  le  peuple 
français,  2038-2040,  2057,  2039,  2060, 
20G2,  2063,  2146,  2d18,  2521;  de  Savary 
au  Comité  de  législation,  1994;  du  Co- 
mité de  sûreté  générale  sur  les  actes 
des  défenseurs  officieux  de  Marie-An- 
toinette, 18a;  de  membres  du  Comité 
de  salut  public  du  Département  sur  une 
pièce  du  Théâtre  Favart,  1602;  de  l'ar- 
restation du  banquier  de  Kock  à  Fou- 
quier-Tinville,  2404  ;  de  la  mission  de 
Chéry  et  Franchet,  membres  du  Comité 
de  salut  public  du  Département,  à  Issy- 
IT'nion.  1004;  sur  les  friponneries  des 
marchands  de  vins,  1894,  1895,  1972; 
sur  les  opérations  de  Clémence  et  Mar- 
chand, commissaires  dans  les  départe- 
ments de  l'Oise  et  de  Seine-et  Oise, 
1037;  sur  les  troubles  de  la  section  des 
Marchés,  643. 
Rapports  de  Bailly  sur  le  magnétisme 
animal,  407. 

—  des  observateurs  d^  police,  474,  543, 
570,  1099,  1164,  1177,  1248,  1253,  1264, 
1274,  1286;  d'observateurs  et  d'inspec- 
teurs de  police  chargés  d'arrêter  le  ba- 
ron de  Batz,  2662-2666,  2669,  2670. 

—  sur  une  rixe  entre  les  femmes  de  la 
Halle  et  les  femmes  révolutionnaires, 
641. 

Hassemlilement  tumultueux  de  fcinincs  à 
la  porte  d'Hébert,  2402. 

R.\ucoLKT  (Josephe  -  Françoise  -  .Marie  -  .Vn- 
toinette  Saucerotte,  dite),  actrice  de  la 
Comédie-Française,  détenue  à  .Sainte-Pé- 
lagie, 383. 

Ravel  (Joseph),  chirurgien,  président  de 
la  section  des  Droits-de-l'Homme,  2057, 
2105. 

Ray\jo.\[),  homme  de  couleur,  810. 

—  ingénieur  géographe  du  l)ép('jl  dc!  la 
Guerre,  2349. 

Raiot  (Jacques),  secrétaire  de  Boissay  prés 
l'année  révolutionnaire  à  Lyon,  2259. 

Rkal  (André),  député  de  l'Isère  à  la  Con- 
vention nationale,  491. 

Réau  i.Seine-et-.Marnej,  curé,  408. 

Rebelles  de  Lyon  (armée  marseillaise  fai- 
sant  cause  commune  avec   les),   1056. 

—  de  la  Martinique,  1323. 


—  de  Rhône-et-Loire  arrivée  à  Paris  de), 
995 . 

—  de  la  Vendée,410, 1566,1591,1592,2394, 
2393,  2518  ;  (volontaires  envoyés  contre 
les),  886,  887,  1026. 

Rébellion  du  bataillon  des  Tuileries,  974; 
des  habitants  de  Lyon,  1302. 

Rebufeet,  citoyen  de  Marseille,  973. 

Recel  d'effets  d'un  député  émigré,  1182. 

Recensement  des  grains  dans  chaque  com- 
mune, 2573. 

Recordon  (Simon),  commandant  général 
adjoint  de  la  garde  nationale,  468,  590, 
595,  648,  748,  998,  1107,  1127,  1263. 

Recrutement  des  volontaires  (propos  ten- 
dant à  empêcher  le),  886-888,  890. 

Rectification  du  nom  d'Olympe  de  Couges, 
846. 

Redingotes  de  Marie-Anloi nette  (raccom- 
modage de),  35. 

Redo.\,  domestique  de  Douel,  ex- fermier 
général,  1585. 

Réfugiés  Liégeois  (Société  générale  des), 
2114,2296. 

Régie  des  fermes  générales,  491. 

—  des  Etats  (employé  à  la),  991 . 

—  des  Poudres  et  Salpêtres  pénurie  do 
sujets  intelligents  et  instruits  dans  la), 
591. 

Régiment  d'infanterie  (capitaine  au  92'), 
1485,  1497;  (capitaine  au  102=),  1955; 
(sous-lieutenanl  au  103"=),  1687;  (colonel 
du  108=),  2310;  (ancien  régiment  de  la 
Martinique  devenu  le  109"),  995. 

—  de  chasseursàcheval(volontaireau  14"), 
979  ;  de  chasseurs  (chef  d'escadrons  du 
16"),  616. 

—  de  hussanis  (chef  de  brigade  du  11'), 
2518. 

—  de  Flandre  (  lioulenant-coiuni'l  du), 
1134,  1143. 

—  de  la  Martinique  (colonel  du),  995. 

—  de  Xavarre  (soldat  au),  1597. 

—  de  Neustrie,  189. 

—  Royal-Champagne  (officier  au  I,  18;i5. 

—  Royal-Cravate  (lieutenant-colonel  du), 
1134. 

—  Royal-Marine,  287. 

—  Royal -Picardie  (Maillé,  c(domd  du), 
1922. 

Régisseurs  des  Poudres  et  Salpêtres  (titre 
odieux  de),  2119. 
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Registre  des  agents  de  Maillard,  6ri8, 
722. 

—  des  arrestations  du  Comité  de  salut 
public  du  Département  de  Paris,  1411. 

—  des  interrogatoires  pour  fait  d'émigra- 
tion, 2357. 

Itegislrcs  du  Club  des  t'olons  de  l'bOlelde 
Massiac,  1950,  1900,  198.3. 

—  du  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion du  Mont-lllanc  (arrêté  du  Comité 
de  sûreté  générale  transcrit  sur  les), 
1605. 

—  des  noies  secrètes  des  officiers  princi- 
pau.x  de  l'armée,  2310. 

Itègleinent  du  Comité  de  salut  public  du 
Oéparlement  de  Paris,  1903. 

—  nnuveau  du  TliéAlre  de  la  rue  Feydeau, 
1030. 

IIkg.nabd,  arcbilecle,  2390. 

Hkg.n.vllt,  président  de  la  .Société  popu- 
laire de  lielleville,  2113. 

Re(;.n.mlt  d'Orvai.  (Anloine-Micbel-.Nar- 
cisse),  membre  du  Comité  révolution- 
naire de  l.ibreval,  1714. 

Rkgnai'lt  de  S.\int-Jf.an-I)"An<;blv  (Micbel- 
l.ouis-Klienne),  ex-Conslituant,  1587. 

Rf.omkr  (Jaci|ues-Marie-Josepb),  conseiller 
à  la  Cour  des  Aides,  éditeur  du  Journal 
le  Cosmopolite,  2H8,  2420,  2423.  2430, 
2431. 

—  (.Marcel),  commissaire  des  guerres,  2280; 
son  neveu,  2280. 

—  secrétaire  de  .Mirdoudav,  adjudant  gé- 
néral de  l'année  des  Alpes,  1171,  IISV. 

FtFOxiEB-.Vus.-^ET,  citoyeu  suisse,  réfugié  en 
Franco,  1251,  1258,  1201,  1271,  1307, 
1388,  1399,  1451,  1173,  1488,  1493,  1587, 
1007,  1059,  1002,  1925,  1920. 

Itélinbililation  d'Olympe  de  (longes,  de- 
mandée par  Pierre  .Vubry,  son  lUs,  845, 
S 10. 

Reima  i. Marne),  auberge  de  la  (îrilc»'  </(• 
Jii-./,  055. 

—  niulicrs  venant  de  Paris,  055,  2287. 
route  du  Paris,  055. 

IIkin»,  négorinnt  de  llp|gi(|ue,  2028. 
Réiiilégralion    île    Ito.ssiLinol.   général   en 

rlief  ilf  l'arméi-  des  Cotes  de  la  Horlii-ll"'. 

2353,  235*. 
Ht  laiton  ilfii  24  heures  irtwdoiisf,  liiochure 

vonduc  lors  du  juuomeiit  de  Louis  \VI, 

1709,   1710,  1712,  1710,  1719. 


Religieux  bernardin  (abdication  de  ses 
fonctions  par  un),  339. 

—  génovéfain  (ordre  d'arrestation  d'un 
ancien),  1061;  préi'epteur  des  enfanls 
du  maniuis  de  Senonnes,  1997. 

" —  de  la  Merci  ^tentalive  de  suicide  d'un  , 
955. 

—  sécularisé  labandon  de  son  Irailement 
par  uni,  325. 

Relin,  commissaire  du  Coinil>'  de  sùrelé 
générale,  1961. 

Reuv  (Olivier),  témoin  du  procès  de  Ma- 
nuel. 405. 

—  ritoycn  de  la  section  de  l'Indivisibilité, 
1785. 

Renalle  ^citoyenne),  de  Toulouse,  457. 
Renard,  ancien  commissaire    ou    inspec- 
teur de  police,  1022,  1040. 

—  membre  du  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  dos  ("bamps-Elysées,  2200. 

—  (femme),  condamnée  pour  indécences 
commises  en  public,  1089. 

Renai-ii   (citoyenne),  demeurant  ,"i  l'Kncan 

national,  Oi>7. 
Renai  oiN  (Cliarles).  officier  de  la  iiendar- 

nieiie  des  tribunaux,  2537. 

—  marchand  do  vins,  1007. 

—  membre  du  Comité  de  salut  public  du 
Déparlenient  de  Paris,  1997. 

Renatu  (Aimée-C.écile).  142. 

—  membre  du  i;oniilé  révolutionnaire  do 
la  seeliim  du  Rnniiol-Rouge,  701. 

Renne  (gants  de  peau  de  ,  16. 

Bennes  illlo-ot-Vilaine),  Commission  mi- 
litaire des  armées  dos  Côtes  de  Rresl  ol 
do  l'Ouest  réunies,  1404. 

—  député  II  la  Constiluanlo   (Le   Chape- 

LIEIII,    1050. 

—  mission  de  Fcneaux.  secrétaire-commis 
du  Comité  de  siireté  générale,  531, 

Renot,  maiie  de  llorcy,  2182. 

Rknoii.t  (Jean-Roplisle).  maire  d'Ivry-.sur- 

.Soine,  910. 
Rentes  (registres  et  sommiers  pour  le  payo- 

mont  des),  1001. 

—  viagères  possédées  par  Sieyos,  rommo 
indomnilo  d'anciens  bènéfice.i,  .Hi5. 

Réole  lia     liirnnde'.  juge  do  paix,  878, 

—  prison  du  Palais,  «78. 

Repas  &  io  sols  ^obligation  aux  Iniilour;) 
de  ne  servir  que  de»  ,  2.'i29;  fratornil 
de.s  détenus  de  .Sainl-Laxare,  2280. 
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llcpcntir  de  M»^'  de  Gouges,  brocliure,  84 i. 

Rt'-pertoire  du  théâtre  de  l'Ambigu-Co- 
inique  (pièces  choquant  la  décence  dans 
le),  1480;  (revision  du),  1493. 

—  du  Théâtre  de  la  rue  Feydeau(revisi4)n 
du),  1036. 

Représentation  d'Epicharis  (Danton,  Mer- 
lin de  Thionville  et  Chaumette  assistant 
à  une),  2231. 

Représentations  du  Théâtre  de  Nicolct 
(ordre  de  continuer  les),  1473. 

Républicains  (concierges  et  guichetiers 
des  maisons  d'arrêt  suspects  remplacés 
par  de  francs),  779. 

Républicanisme  (progrès  en  Alsace  du), 
11)99,  1608;  austère  (Girey-Dupré  affi- 
chant un),  879;  de  la  section  des  Tuile- 
ries (hommage  au),  974. 

République  universelle,  ouvrage  d'Auachar- 
sis  Cloots,  2484,  2486,  2498. 

Républiques  fédéralives  (inconvénient  des 
petites),  2484. 

Reoimn.  serrurier,  103.;. 

Réquisition  (chevaux  des  voilures  pulili- 
qu(?s  exempts  de),  736;  (laboureurs  cl 
vignerons  compris  dans  la  première), 
2222;  (muscadins  cherchant  à  se  sous- 
traire à  la  première),  2222;  (ouvriers  de 
l'imprimerie  d'Hébert  exemptés  de  la), 
2221  ;  permanente  pour  l'approvisionne- 
ment de  Paris,  2581,  2582,  2587,  2589, 
2601  ;  des  lettres  de  change  sur  l'étran- 
ger, 1483;  de  voitures  pour  le  transport 
des  farines,  2596. 

Réquisitions  pour  l'approvisionnement  des 
hôpitaux  de  Paris,  2600,  2003  ;  de  grains 
dans  le  département  de  Seine-et-Marne, 
2559,  2561,  2572,  2573,  2579,  2581,  2582, 
2587,  2589,  2600,  2601,  2603. 

Réquisitoires  d'Hébert  (critique  des),  2230. 

Rkstolt  (Jean-Bernard),  inspecteur  géné- 
ral du  Garde-Meuble),  10,  809,  1556,  1574. 

Rétractation  de  déclarations  de  témoins 
à  l'instigation  de  la  commune  de  Vau- 
girard,  1282,1284;  de  faits  avancés  dans 
la  Feuille  de  sulul  publie,  544. 

Rklbell  (Jean-François),  député  du  Haut- 
Rhin  à  la  Convention  nationale,  lOlO, 
1343,  1450. 

Réunion-Franciade  (lai,  dénomination 
pioposée  [lour  la  ('.hapellc-li'S-Paris,3i-3. 

Réunion-sur-Oise,   nom  révulutiunnairo 


de  Guise,  charrois  de  l'armée  du  Nord, 
2355. 

—  Société  populaire,  2355. 

Rel-ssell  (François -Joseph s  citoyen  des 
Etats-l'nis,  113(5. 

Revaudière  (la)  (Loiret),  terre  près  de 
Montargis,  712. 

Revendeurs  de  beurre  et  d'œufs,  1864, 
1872. 

Réverbères  près  de  la  Seine  (installation 
de),  1620;  des  corps  de  garde  (ordre 
d'éteindre  au  point  du  jour  les),  1691. 

Revehchov  (Jacques),  secrétaire  de  la  Con- 
vention nationale,  246. 

Révolution  de  Belgique  (première),  2430. 

—  Liégeoise  (promoteurs  de  la),  2114. 

—  du  31  mai  (lettre  hostile  à  la),  1587. 
Révolutionnaires  jacobines  (femmes  se  di- 
sant), 643. 

Révolutions  de  P(/r(«,  journal,  1224. 

Revue  de  l'armée  révolutionnaire,  484. 

Rey  (Gabriel  Venance-),  général  de  divi- 
sion, 2258. 

Rhin  (assignats  moins  discrédités  sur  les 
bords  du),  1070;  (Hell,  administrateur 
du  département  du),  1380;  (insurrection 
de  l'électoral  du  ,  2484;  (pays  entre  la 
.Meuse  et  le),  2498. 

Rhône-et-lioire,  commissaires  de  la  Con- 
vention, 901. 

—  contre-révolutionnaires  réfugiés  à  Pa- 
ris, 995. 

—  guerre  civile  fomentée  dans  le  dépar- 
lement, 377,  379. 

RiBAiiD  (Pierre),  ihembre  du  Comité  de  sur- 
veillance de  la  section  de  la  Fontaine- 
de-Grenelle,  1800;  envoyé  à  Melun  pour 
les  approvisionnements,  554. 

Riiiour,  blanchisseur  de  gros  linge,  43. 

RiciiAno  (Joseph-Etienne),  représentant  en 
mission  prés  l'armée  du  Nord,  2051  ;  se- 
crétaire de  la  Convention  nationale, 
931,  932. 

—  (Julien),  inspecteur  des  charrois  ilo 
l'armée  du  Nord,  2355. 

—  (Toussaint),  concierge  de  la  maison  de 
justice  de  la  Conciergerie,  93,  138-140, 
145,  105;  (Nicolas-Toussaint  I,  sou  lils, 
138-140;  (.Marie-Anne  Baiiassin),  sa 
femme,  70,  93,  117,  138-1  Kl,  105. 

—  secri'laiiMi  du  Comité  di's  recherches, 
U3, 
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—  vétf^ran,  soigné  à  l'hospice  de  Tlluma- 
ni  té.  ir>80. 

lliciiAiiiiON,  membre  du  jury  d'accusation 
.lu  Département  de  Paris  au  Palais, 
1030. 

llicHEURAOL'f-s  (François'i,  commissaire  de 
la  section  de  l'Homme-Armé,  2313. 

RicHEL,  lire  Riciiet,  banquier  de  jeux, 
10a6. 

RiciiELOT  (J.),  conimis-greftier  de  la  Force, 
2281. 

HiciiEit  DE  Serizy  (Thomas-Elisabeth I,  pu- 
bliclste,  2446. 

Rii-hos  (argent  caché  par  les),  """«. 

HiciiET,  dit  SERisiEn,  suspect,  1040. 

Ricni,  citoyen  suspect,  1387. 

RiconD  (Jean-François),  député  du  Var  à 
la  Convention  nationale,  119C. 

Riiioux  (Féli.x-Thomas),  greffier  de  la  mai- 
son de  Saint-Lazare,  2264,  2260,  2270. 

RiuoLOT,  courrier  de  la  malle  de  Stras- 
bourg, 1103,  II2H. 

HiLLiET  (Jacques^,  banquier  genevois,  039. 

RiMii.Mr>(Viclor-.Melchior),  commissaire  du 
pouvoir  exécutif  près  le  tribunal  du 
district  de  Toulon,  584. 

—  marchand  de  vins,  1639. 

RiNG.\nii  (Jean),  curé  de  Sainl-Ormain- 
df-l'Auxerrois,  1047,  1669,  1925. 

Riom  (Puy-de-Dôme),  Société  populaire 
(les  Montagnes  du  district,  201. 

RiyCEun  (Jean-Charles',  inspecteur  géné- 
ral (les  Messageries,  I93,ï,  1918,  1992. 

Ris-Orangis,  dit  Brutus  (Seine-ol-Oise), 
maison  de  campagne  île  Ciamliunne, 
banquier,  1979. 

HivAHoi.  (Claude-François,  vicomte  de), 
agent  des  émigrés,  1031. 

ItiviKiiK  (Denis-François  1,a),  membre  du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section  l.i' 
Pelelier,  1333. 

—  (JacqueB-Charles-Josephl,  employé  au 
parc  d'arlilb-rie  de  l'Arsenal,  commis- 
saire de  la  section  de  la  Maison-l^om- 
mune,  2061. 

-  (de  L\  CiUFFONTAiNK,  fenwnc),  conlre- 
révolulionnaire  des  Iles  du  Vent,  1370. 

Ri  voiNE  (Marie- Maurice),  ex-vice-présidenl 
du  département  de  l'.Msne,  2005. 

Rixe  au  port  au  vin,  1020;  entre  les  fem- 
mes de  la  Halle  et  les  femmes  révolu- 
tionnaires, 040,  041  ;  parmi  les  détenus 


de  Saint  -  Lazare,  2262;  provoquée  à 
Sainte-Pélagie  par  une  caricature  inju- 
rieuse, 2287. 

Riz  mis  sous  scellés  (vente  publique  del, 
1835. 

Roanne  (Loire),  Société  républicaine,  201 . 

RoBEyiiN,  tenant  l'hOtel  de  Monlauban, 
1134. 

RoiiERT  (Claude-Jacques-Fiançois),  mem- 
bre du  Comité  révolutionnaire  de  la 
section  du  Coiilrat-Sorial,  2350. 

—  (Jacques- Paul),  dit  DEZAntuÈRES,  ex- 
lieutenant de  vaisseau,  1490. 

—  apothicaire  au  Temple,  9,  42,  85. 

—  bijoutier  à  Limoges,  1007. 

—  imprimeur.  548,  554,  001.  lOIS.  1384. 
RoREsi'iERRE   (Maximilien  -  Marie  -  Isidore), 

député  de  Paris  à  la  Convention  natio- 
nale, membre  du  Comité  de  salut  pu- 
blic, 150,  157,  193,831,  1120,  1190.2194. 
2196,  2201,  2203,  2208,  2285,  23S3,  2'ilO. 
2'»49,  2405,  2407,  2't77.  2550,  203i. 

RoiiiLLAiiii,  marchand  mercier  à  Fvreux. 
adininislraleur  du  département  de  l'Eure, 
1380. 

RoitiNET  (Nicolas),  invalide  de  la  7*  division 
à  rilotcl  national  des  Invalides.  170X. 

—  détenu  à  Saint-Lazare.  2305. 

RoiiLOT  (Claude),  jardinier  à  Charonne, 
2060. 

Ro.;iiARD  (Jean),  tailleur,  2376,  2526. 

HoriiE,  ex-valet  de  chambre  du  marquis 
de  Chambonas,  533,  578,  586. 

RociiEciiorART  (Diane-Adélaïde  de),  déte- 
nue à  la  Force,  678. 

Rochefort  (Cliarf  nte-Inférieure)  (Danois 
naufragés  rejoignant),  300. 

—  tré.'iorier  général  de  la  Marine,  1955. 
Rochefort-  en  -Yveline  (Seine  -  et  -  Oise, 

c""  de  Dourdan),  fermes  du  prince  de 
Roliaii-RocheforI,  2436. 

RociiKioRT  riK  Varknne,  commandant  ib- 
la  garde  nationale  de  Lyon.  I33i 

Roi:HKn  (l'ierre-l)enis),  sapeur  du  bat.iil- 
lon  de  Saint-Lazare,  ex-porte-defs  de  la 
loiir  <lii  Temple,  2222.  2287,  2.301. 

lloi.iiKiK  OU  Roi.iiiîT,  80us-rnissier  de  l'nd- 
niinislration  des  Eaux  de  Paris.  975; 
détenu  en  la  maison  d'arrêt  di-  la  sec- 
lion  des  Pi<|ues,  I4O0,  Li.HO. 

Rttdeurs  '<ur  le  cluinin  dr  P.iiis  ii  IlicPtre, 
952. 
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Roer  (la),  rivière  (corps  français  chargé 
de  garder  les  bords  de  la),  2271,  2321. 

RoKTïiERs,  directeur  de  la  Monnaie,  1484, 
1330. 

—  DE  LA  Bretèchf.  (Cliarles'i.  ex-fermier 
général,  991,  19.'i3. 

Roger  (citoyenne),  niarrliandc  de  beurre, 

œufs  et  laitage,  41. 
Rouan  (agent  du  cardinal  de),  720. 

—  -GuKMÉNKE  (union  des  créanciers  de), 
701. 

RocHEFORï  (Louis-Camille-Jules,  prince 

de),  se  faisant  appeler  .lean  (iiETiiENOc, 
cultivateur,  2436. 

RoiiAUT  (Pierrej,  gendarme,  421. 

Roland  (Dominique),  frère  du  ministre, 
chanoine  de  Villefranclie,  lOSo. 

—  DE  LA  Plaïière  (Jean-Marie),  ministre 
de  Fintérieur,  301,  36b,  370,  372,  374, 
378,  379,  382,  384,  389,  391,  393-396, 
401,  402,  404,  503,  818,  8o7,  1085,  1729, 
1730,  2013,  2481,  2495,  2651. 

—  (Marie-Jeanne  Phlipon),  femme  du  mi- 
nistre, 359-405,  2495. 

—  (Marie-Thérèse-Eudora),  fdle  du  minis- 
tre, 362,  370,  386,  388,  392,  404,  405. 

—  (Pierre  Lambert,  dit),  détenu  aux  Car- 
mes, 1809. 

—  suspect,  1589. 

Rôle  du  Comilé  de  surveillance  du  Dépar- 
tement de  Paris,  1897. 

Rôles  gascons  et  normands  (catalogue 
des),  356 

RoLiN  (Jean;,  marchand  de  vins,  rue  Neuve- 
de-l'Egalité,  2407. 

—  (Pierre-Philippe),  observateur  de  po- 
lice. 1248,  1253,  1264,  1274,  1284. 

Rolland  (Barthélémy-Gabriel),  président 
aux  Requêtes  du  Palais,  1161. 

ROLLANDISTES    OU     ROLANDINS    (faClioU    des), 

241,  263. 

Romaine  (la)  (Seine-et-Marne),  résidence 
de  Boscary  de  Villeplaine,  1887. 

Romainville  (Seine),  refuge  de  Le  Ciia- 
l'ELiF.R,  ex-Constituant,  1050. 

RoMAiNviLLE,  commissairc  du  Comité  de 
sûreté  générale,  1908. 

Romand,  agent  du  Comité  de  sûreté  gé- 
nérale, 1467. 

RoMUERi;  (Frédéric),  fournisseur  des  ar- 
mées de  la  Belgique,  2202. 

Rome,  citée,  2477. 


Ru.MME  (Charles-Gilbert),  député  du  Puy- 
de-Dôme  à  la  Convention  nationale, 
1291,  1547,  1548,  2516. 

RoNDOT  (Louis-Michel),  domestique,  2429, 
2430. 

RoNEssE  (Auguste-Jérôme),  membre  de  la 
Société  républicaine  de  Franciade,  310. 

RoNGiÈs,  ami  d'Anacliarsis  Cloots,  2477, 
2478. 

RoNNAv,  agent  de  Lalande-.Magon,  1893. 

RoN.NEz  (Auguste-Jérôme),  ex-aumônier  de 
la  duchesse  de  La  Vauguyon,  1072,1070. 

RoNOT  (Jean),  peintre  décorateur,  459, 
405. 

RoNsiN  (Charles-Philippe),  général  com- 
mandant l'armée  révolutionnaire,  1603, 
1923,  2042,  2094,  2200-2202,  2205,  2207, 
2211,  2212,  2214,  2229,  2236,  2251-2305, 
2313,  2316-2318,  2322,  2327-2330,  2338, 
2354,  2403,  2405,  2409,  2467,  2513,  2316, 
2518,  2,522,  2524,  2550,  2652,  26S9;  com- 
missaire du  Club  des  Cordeliers,  1799. 

—  (Jean-César),  frère  du  général,  ancien 
brasseur  à  Suresnes,  directeur  des  re- 
lais militaires,  2263,  2268. 

—  agent  du  prince  de  Conti,  1032. 
Roque-Estéron   la)  (Var),  assemblée  pri- 
maire du  canton,  692- 

RoQUEMART,  payeur  de  rentes,  4681. 

RosAY  (citoyenne),  marchande  de  livres  et 
d'estampes.  Maison  Egalité,  1480,  1481. 

Rose,  dit  du  Rempart,  huissier  de  la  Con- 
vention nationale,  729,  1627. 

Rosette  de  ruban  noir  au  chapeau,  jugée 
suspecte,  630. 

Rosney  (citoyen),  chargé  d'une  mission, 
1230. 

RosôuiN  (Philippe-Henri),  oflicier  munici- 
pal de  Versailles,  2420. 

RossEL  (Henry  et  Charles),  voyageure  de 
Xeufchàtel,  1829,  1833. 

RossioxoL  (Jean-Antoine),  général  en  chef 
de  l'armée  des  Côtes  de  la  Rochelle, 
1799,  2352-2354. 

RoTERDAM,  détenu  à  Saint-Lazare,  2202. 

RûLiiAun,  observateur  de  police,  108,  190, 
543. 

RouHAUX  (citoyen),  détenu,  1874. 

RouniEB,  membre  du  Comité  de  surveil- 
lance de  la  section  de  Guillaume-Tell, 
1852. 

Rouen  (Denis-André),  notaire  à  l'uris,72l. 
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Rouen  Seine-Infôrieure).  blé  destint'  à 
Paris  y  envoyé,  "il 7. 

—  caisse  de  librairie  à  destination  de 
celte  Tille.  1708. 

—  Comité  de  surveillance,  497.  I.3G0. 

—  oomniniie,  72S. 

—  habitant,  U>ol,  1972. 

—  lieu  de  refuge  du  ministre  Holand. 
:t80. 

—  mission  de  Feneaux,  secrélaire-coinrais 
du  Comité  de  sftreté  çénérale,  r)3l. 

—  Parlement  (avocat  au),  18">3. 

—  passeport  de  la  commune.  1309. 
RoiiiKviLLE  (.Mexandre-Dominique-Joseph 

GoNSSB  de),  ex-lieulenant-colcnel  de  ca- 
valerie, 90,  93-9r.,  97,  inr).  113,  lie,  117. 
146,  147,  1351. 

RouiiKM.N  (citoyen),  2"«i9. 

Roi'iiiEn  (Pierre!,  originaire  de  Clermonl- 
Ferrand,  1640. 

RoL'HF.TTE  (Jcan-François-.Michel),  conseil- 
ler aux  Requêtes  du  Palais,  1161,  1642. 

RoLMLLAUD,  Contrôleur,  garde-magasin  gé- 
néral de  l'adminislralioii  des  armes, 
928. 

RoL-iLLON  (citoyen),  habitant  rue  Saint-Fran- 
çois. 2669. 

Rouliers  entre  Paris  et  Reims,  suspects 
de  transport  d'espèces.  6.''iS. 

Rousi'KAi;  (Chnries-I.ouis),  ex -syndic  <lu 
district  de  Tonnerre,  983. 

Rousseau  (Jean-Jacques)  (nom  révolu- 
linniiairi'  de  S.iiiil-Kspril  prés  lliiyonne), 
SociiUé  régén<*rée  des  San.s-culnttes,  2:>l . 

RoLssEAi;  (fête  de  la  section  du  Contrat- 
Social  en  l'honneur  de  Jean-Jacques), 
1134,  I2:;8. 

—  (séjour  de  Jean-Jacque.s),  ITiOo. 

—  (Pierre),  oflicicr  municipal  de  Clioisy- 
Rur-Seinc,  33S. 

—  (Pierre-Jean),  habitant  rue  S.iiiit-An- 
dré-des-Arts,  2:124. 

—  (Thomas),  secrétaire  du  Comil"''  d'ins- 
truction publique.  1210;  secrétaire  île 
la  Société  lies  Jacobins,  2M>4. 

—  ronimissairc  du  <:on)ilé  île  sftrelé  gé- 
nérale, 1606.  1887. 

—  rôtisseur,  10O2. 

—  (citoyenne),  ayant  une  niaisnn  de  cam- 
pagne i\  Pantin,  1883. 

Pi(NTii.>\  'Jean-l.ouis),ox-recevourffé- 

«•■m'ial  des  lloanre<<,  1270. 


RorssBL  (Nicolas- Joseph),  président  du 
Comité  révolutionnaire  de  la  section 
Bonne-Nouvelle,  2242. 

—  ins[iecteur  de  police.  242". 

—  citoyen  de  la  section  deMulius-Scevola, 
23i8. 

—  (citoyen),  rue  Sainle-.Anne,  2660. 

—  suspect,  6:i2. 

Rois.sEu.N.  patriote  de  Vaugirard.  1072. 

—  iiE  Saî.nt- Albin  (.\lexandre  -  Charles  . 
commis  du  ministère  de  l'intérieur 
chargi-  de  la  surveillance  des  prisons. 
384;  comnùssaire  de  la  section  de  l'I- 
nilé,  2109,  2328,  2333;  rédacteur  de  la 
Fi^iiillc  de  salii(  public,  544;  secrétaire 
de  la  Société  des  Jacobins,  2oOl. 

Ruisselle  (citoyen),  brasseur,  660. 

RoissELOT  (Marguerite),  femme  IIchas, 
proxénète,  In06,  1574,  1587. 

RoussEviLLfi  (Pierre-Henri),  ancien  prêtre, 
commissaire  aux  frontières  du  Noid, 
2238;  observateur  de  police,  474. 

Roi's.siLLON  (Antoine),  chirurgien-major,  421. 

RoussY  (Hippolyle),  garde-magasin  des  am- 
bulances, conire-révolulionnaire.  1622. 

RiiLTAN,  ex-noble,  aide  de  camp  du  géné- 
ral Riron,  608. 

Roule  de  Coulomniiers  à  P.iris.  75'i;  d'Or- 
b'-ans,  639;  de  Paris  ;\  Reims.  055;  du 
ponl  de  Neuilly  (brigandage  sur  la', 
1073. 

Routes  (dépôt  des  boues  de  Paris  sur  les), 
602. 

Roux  (Jaci|ues),  ex -prêtre,  membre  du 
Club  des  Cordeliers,  2548. 

—  (Lmiis-Fi'lix),  député  de  la  ilaute-.Mame 
à  la  Convention  natiimale,  981,  2227. 

—  (Marie-Charles),  sculpteur,  président 
de  la  Société  populaire  de  la  section  ib- 
rrnité,  2097. 

Roi  \  (Vii'lor-Charli's).  dit  Pi  iveht.  cheva- 
lier de  Malle.  1939. 

Rouy.  dnmiiile  de  l'intetidant  de  Cara- 
man.  lor.l. 

R"i:v,  aini'.  citoyen  de  In  section  des  Lom- 
bards, 1456. 

R'ii  vEii  (Jean-Pascal),  député  de  l'Hérault, 
en  mission  dans  le  dêparlrnient  île 
Rhône-el  Loire,  '.t6l,  I1M13. 

RovRiiR  ( Joseph •Slanislas-Frani.'ois-Xavior- 
Alexis).di''puté  des  Rourhe.H-dil-Rliônu  A 
la  Convention  nationale,  1190. 
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Roy  (Louis-Joseph),  charron,  Jélenu  à 
Sainl-Lazare,  220o,  2264. 

—  (Marie-Eiuélie  Hustache,  femme),  2323. 
Hoyauté  (tentatives  de  rélahlissement  de 

la),  871,  873,  874,  90S,  906,  920. 
IJmER  (Claude),  substitut  de  l'accusateur 
public  du  Tribunal  révolutionnaire,  23.38, 
2386,  2310,  2317,  2334,  2340. 

—  (l'abbé  Honoré-Joseph),  détenu  au 
Luxembourg;,  S02,  1944,  2003. 

—  (Pierre-Paul),  secrétaire-greffier  de  la 
.Municipalité  de  1792,  1050. 

—  membre  du  Comité  révolutionnaire  de 
la  section  do  Popincourt,  1523,  1370. 

—  domestique  de  La  Chabeaussière,  1421. 
RozE,  Iraiteur,  2331. 

RoziÈRE?  (femme),  amie  de  Veynieranges, 

1397,  1013,  1(;23. 
RozoY (Pierre- Barnabe F.\n.MAiN  LH), homme 

de  lettres,  directeur  de   In    GazoïO'  de 

P(Vis,  1306. 
Rozoy  (Seine-et-.Marne),  district,  2367. 

—  Société  populaire,  269. 

IliAU  (J.i,  maire  de  Charenton-le-Républi- 
cain,  21i:'i. 

Ruban  tricolore  (décoration  des  républi- 
cains consistant  en  un),  287  ;  marque 
distinctive  adoptée  par  les  juges  du 
Tribunal  du  2"  arrondissement,  2139. 

RfBEAU  (citoyeni,  membre  du  Comité  des 
Belges,  2010,  2017. 

lluBiGNY  [dk  Bertheval]  ( Jeau-.Autoine  j, 
tanneur,  détenu  à  Sainte-Pélagie  et  à 
Saint-Lazare,  2286. 

Rldemare  (citoyen),  1387,  1391. 

Rue  d'Aguesseau,  978;  d'Amboise,  807, 
1832;  d'Angiviller,  1068;  des  Anglaises, 
1384;  d'Angoulême,  1613,  2405;  d'Au- 
jou-.Saint-Honoré,  697,  130S,  1313,  1333, 
2491,  2520;  d'Anlin,  1303;  de  lArbre- 
Sec,  1807;  de  l'Arcade, 629;  d'Argenteuil, 
1003,  1010;  des  Arts,  1377;  des  Aveu- 
gles, 2331,  2342;  de  Babylone,  2205, 
2264,  2323;  du  Bac,  410,  1028,  1033, 
1096,  1171,  1299,  1812,  1934,  1978, 
2286,  2522;  des  Ballets,  1037;  Barbette, 
1636,  1991;  de  la  Barillerie,  818;  Barre- 
du-Bec,  1673;  Basse-du-Rempart,  871, 
1388,  1422,  1627,  1695,  2418  ;  Basse- 
Saint-Denis,  684,  791,  1919,  1935;  Basse 
à  Passy,  492;  du  Battoir,  727,  2531; 
Beaubourg,  493,  515;  de  Bcaune,  969, 


1162,  11S8,  2329;  Beaurepaire,  1493, 
2420;  de  Belfort,  2025;  Bellefond,  1171, 
1184,  1831;  de  Bercy,  222;  Bergère,  5  57, 
360,  639,  734,  781,  797,  977,  994,  1013, 
1119,  1327,  1364,  1431,  1513,  1585, 2330; 
Bertin-Poirée,  643;  de  Bièvre,  396,  398, 
1568,  2373;  de  Bondy,  807,  1289,  1304, 
1338,  1493,  1941,  1989;  des  Bons-En- 
fants, 696,  1833,  1941;  Boucherai,  1289; 
des  Boucheries,  307,  412,  1143;  Bouché, 
2348  ;  du  Bouloi,  1064, 1832  ;  de  la  Bourbe, 
2007;  de  Bourbon,  460,  613,  1012;  de 
Bourbon  -  Villeneuve,  1322,  2217;  des 
Bourdonnais,  1486,  1819,  1883,  1903; 
Bourg-l'Abbé,  1316;  de  Bourgogne,  1617; 
du  Bout-du-Monde,  1639;  de  Braque, 
1030;  de  Bussy,  460,  1374,  2314,  2313, 
2317;  Cadet,  1036, 1169,  1280, 1318,1364, 
1589,  2309;  de  la  Calandre,  106,  141, 
2237;  des  Canettes,  2345;  des  Capucines, 
1628,1977,2310;  Cassette,  2341,  2375: 
Caumartii),  1627,  1921,  1922,2001;  de 
la  Cerisaie,  1271;  Cérulti,  629,  777,840; 
de  Chabanais,  1942;  Ghalier  à  Passy, 
2402,  2403,  2406;  Champfleury,  1936, 
1983;  des  Champs-Elysées,  629,  639, 
1694;  Chaulereine-Mirabeau,  787,  1343, 
2471;  du  Chantre,  979,  1921;  de  la  Chan- 
vrerie,  1108,  1832;  de  Charenlon,  222, 
719,2239;  Chariot,  673;  de  Charonne, 
1189,  1312;  de  Chartres,  1433,  1439;  de 
la  Chaussée-d'Antin,  1147;  du  Chemin- 
Vert,  1188,  1409,  1431  ;  du  Cherche-Midi, 
949,  12.34,  1466;  de  Choiseul,  1693,2278; 
des  Citoyennes,  2336;  de  Cléry,  539, 
1033,  1483,  1867,  2023,  2033,  2215,2249; 
de  Clichy,  608,  714;  Clocheperce,  1012, 
1830,  1848;  du  Colombier,  584,  1396, 
1603;  de  la  Comète,  au  Gros-Caillou, 
439;  Contrescarpe,  1128,  2276,  2329;  de 
la  Convention,  ci-devant  Dauphin,  662, 
1613,  1947;  du  Coq-Sainl-Honoré,  1347, 
1336,  1465;  Coquéron,  1045,  1183;  Co- 
quillière,  40,  1689;  des  Cordeliers,  367; 
de  la  Cordonnerie,  1639;  Coupeau,  2007, 
2019,  2203;  du  Croissant,  1999,  2444; 
Croix-des-Petits-Champs,  1562,  1046, 
2023,  2383-2386  ;  du  Cul-de-sac  du  Paon, 
2373;  Culture -Sainte-Catherine  ,  328, 
13-47,  1348;  du  Dauphin,  5tO,  662;  Dau- 
phine,  2326;  des  Deux-Ecus,  686,  692, 
936,  988,  1070,  1133,  1689;  des  Deux- 
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Poites-Sainl-Sauveur,  1022,  1689,  1697, 
1702;  du  Dovenn.-.  684,  711,  712;  des 
Droils-del'lloninie,  2620;  de  l'Ecliarpe. 
près  de  la  Place-Hoyale,  :;37  ;  de  l'Echelle, 
18,  lir.S,  inbG;  de  rEchit|uier,  -1627, 
1989;  des  Ecouffes,  1681;  de  rE-alllé. 
1869;  des  Enfanls-Rouges,  734,  1921; 
d'Enfer,  991;  de  l'Eperon,  2:;29.  2r.:il; 
Elienne,  1948,  1956;  du  Faubourg-de- 
Franciade,  2248;  du  Faubourg-. Monl- 
marlre,  799,  1097,  1618,  242.';,  2432;  du 
Faubourg-Poissonnière,  1269,  1342,  1566, 
1701,  2418,  2431,  2443;  du  Faubourg- 
.Sninl-Anloine,  2566  ;  du  Faubourg- Sainl- 
Oenis,  1001,  1066,  1190,  1597,1999,  2288; 
du  Faubourg- Sainl- Honoré,  634.  697, 
1083,  1.304,  1313,  1.H97;  du  Faubourg- 
Sainl-Marlin,  655;  du  Faubourg-du- 
Temple,  624;   Favarl,   674,  1142,   1158, 

1292,  1517,  1602,  2543;  aux  Fers,  188; 
de  la  Feuillade,  1057,  1143.  1443;  Fey- 
deau,  1132.  1345,  1359,  1677,  1957, 1978; 
des  Filles-du-Calvairc,  1356,  1414;  des 
FillesSainl-Tliomas,    340,    517,    1251, 

1293,  2001,  2415,  2417,  2418,  2425,  24.34, 
2457,  2160,  2468,2469,  2660,  2664,  266»;, 
2669;  du  Foin,  2369;  des  Fontaines,  454; 
des  Fûnlaines-^^u-Roi,  624;  des  Fossés- 
.Monlmarlre,  589,  798,  1692;  des  Fosshs- 
Sainl-Uernard,  2283;  des  F'ossés-Sainl- 
Orraain-l'.Xuxcrrois,  15:18,  2312;  des 
Fossés- Sainl- l'iermain-  des -Prés,  1558, 
2334,  2371;  des  Fossés- Sainl- Victor, 
1097,  1494;  du  Fouarre,  397,  1644;  du 
Four,  ^342.  2.344,  252t;  du  Four-Saint- 
Jact|ues,  2028;  Française,  2372;  des 
Francs-ltoiirgeois.l  147,2662;  des  Francs- 
nourgeois-au-.Marnis,  1606,  2332;  de  la 
Fralernilé,  767,  953,  2439;  FromanUau 
ou  Froidmanleau,  723,  1486,  I6H3,  1689, 
2234;  des  Frondeurs,  782;  Caillou.  919, 
976,  1466,  1516,  1610;  Cit-le  C.i-ur,  625, 
113'»,  1143,  2378;  de  Crainnionl.  671, 
7711,  13i(i,  1979,  2279,  2105,  2412;  du 
lirand-l'.liantier.  762,  804;  du  (irnnd- 
llurleur,  1316;  ik'slirandS'Auguslins,3l6, 
323,  I3'»7  ;  (Irangr-aux-llclles.  23S7  ;  de  la 
(ininge-Hali'lière,  629,  I1H9.  1402.  U(»9. 
r»32,  lr.M7,  2004,  2308,  2320,  23V7,  2387, 
253H,  2.'>H,  254.'>;  lie  Grenelle,  4N2.  6(M», 
72(».  IHdl,  1805,  2238;  de  r.reneile-Sninl- 
iiernmin,  684;  derirenelle-Sainl-llonoré, 


575.  1409,2028;  Grenela,  1654;  Crenier- 
Sainl-Lazare,20o2  :  du  Gro-i-Chenel,  2428  ; 
Guénégaud,  1281  ;(iuérin-Boisseau,2204; 
Guisarde,  2540,  2541;  du  Harlay,  818, 
822,  825;  de  la  Harpe.  396,  1596.  1811, 
1991.  2240,  2356,  2363,  2365,  2368.  2373. 
2377,  23S2,  25.30.  26.53,  2655,  2657,  265'.i: 
H.iulefeuille,  727.  2027,2366,2531.2651, 
2656;  de  la  lleaunierie,  1316;  Helvelius, 
.503,507,1022, 1056.1417,1659, 1695,1999, 
2024;  de  l'Hirondelle.  1066,  1648;  de  la 
lluchelle,  S.33,  1451;  Jacob,  1396.  1934: 
du  Jardinet,  727,  i:'.86;  de  Jarcnle,  798; 
Jeaii-Jacques-Rousseau,  1279,1335, 1439, 
1467.  2023;  Jean-Pain-Moilet,2:«.30:  Jean- 
Uoberl.  1314.  1673;  de  Jérusalem.  229li: 
des  Jeûneurs.  1437,  1545:  du  Jour.2<isu: 
de  Jouy,  1302;  Judas,  816;  des  Juifs, 
1366.  1384,  1777;  de  laJuiverie,  436;  de 
la  Jussionne,  661,  1279,  1492,  1639,  1659. 
1815,  2025;  de  la  Lanterne,  8.36;  Le  Pe- 
lelier,  1251,  2001;  Lévéque,  1925;  de  la 
Liberté,  2655;  de  Lille,  450.802.  1566. 
1581,  1591,  1953:  des  l.ions-Sainl-Paul. 
650;  de  la  Loi,  681,  1056.  1132.  1118. 
1225,  1280.  1289.  1290,  1330,  1364,  l'.Vo. 
1441,  1531,  1543.  1616,  1671,  1844.  18K7,. 
1925,  2283,  2380.  2547;  des  Lombards, 
1456;  de  Lonrcinc,  1167:  de  Louvois, 
458,  1334;  de  la  Lune,  1637;  Ma^on, 
1991  :  Ma.;onSainl-AnJré,  486;  des  Ma- 
rons-Sorbonne,  2381  ;  de  la  Madeleine. 
629;  du  Mail,  3.39,  1195,  1236,  1326.  1430, 
l'iSd.  1655,  1673;  du  Marais,  570.  1276; 
.lu  Man  lié-Neuf.  lso7;  du  Marclié-Palu, 
2203;  de  Marignv.  791:  de  Marivaux, 
2'.i8:  des  Marmniisels.  1603,  2271;  des 
Martyrs.  894,  896,  897,  1162,  2033:  des 
Masures,  966;  des  Matliurins,  807.  I4SN, 
2017:  des  Mauvais-Gan.'ons.  2377,  2520. 
2:122,  2523.  2525;  des  Mauvaises-Paroles. 
1669;  Mazarine,  106,  1281,  1484,2207; 
des  .Menards  (Menars),  737;  de  Menars, 
lOiO,  1911,  24H7,  2497,  2502,  2660.  2663. 
2666,  2fi6S:  Mcslay,  1050.  1:103,  1622, 
1639,  1801.  23:i9:  df  Mé/ii\res,  1461; 
Micliel-I.r  P.letier.  701 ,  797  :  df  la  Micbo- 
dii-re,  80S.  1126,2547;  Mirabeau,  1027. 
1040;  des  Miramionnes.  21611;  du  Mon- 
ceaux-Sainl-Gervais,  19ii2;  de  la  Mon- 
naie. 409,  2279;  do  la  Monl.igne,  INI9: 
du    Mont-lllanc.   :s3,    l',il5.    20oo,   2(»0I, 
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Hit;  Montmarat,  •^080;  MonLmarlre, 
799,  1279,  1636,  1G39,  1644,  1659,  1662, 
1667,  1689,  ISlu,  1850,  2002,  2275,  2418, 
2444;  Monlmorency,  1301;  Monlorgueil, 
624;  de  la  Mortellerie,  413;  MouITetard, 
660;  desMoulins,  1443,1513,2269;  Mous- 
seaux,  1056;  du  Mûrier,  853;  Neuve-des- 
("lapucines,  623,  697,  1664;  Neuve-de- 
lEgalité,  1322,  1545,  1618,  2217,  2221, 
2245,  2342,  2390,  2394,  2398,  2407; 
Neuve  -  des  -  Filles-  Sain  t-  Thomas ,  484  ; 
Neuve  -  (juillemin,  1417;  Neuve-Notre- 
Dame,  18^7;  Neuve -du -Luxembourg, 
1 193,  1376  ;  Neuve-du-Passage-de- Valois, 
861  ;  Neuve-des-Petils-Champs,  566,  682, 
796,  797,  988,  1022,  1386,  IbOO,  1516, 
1664,  1844, 1878, 1942,  2264,  2418  ;  Xeuve- 
Saint  -  Augustin,  697,  798,  806,  1063, 
1290,  1316,  1341,  1627;  Neuve-Saint- 
Denis,  1290;  Neuve-Saint-Eustache,  591, 
607,  1023,  1365,  1409,  1443,  1936;  Neuve- 
Saint-Honoré,  1451  ;  Neuve-Saint-Lau- 
ront,  1484;  Neuve -Saint -.Marc,  1075, 
1912,  2007;  Neuve- Saint- Merry,  1539  ; 
Neuve-Saint-Roch,  1451,1639,2403,2416, 
2418,  2419,  2422,  2433,  2440;  Neuve- 
Sainte-Geneviève.  818,  833;  des  Non- 
nains-d'Yères,  2330;  Notre-Dame-des- 
Champs,2344;  Notre-Darae-de-Nazareth, 
1740,  1741,  1743,  1744,  1748,  1753,1801  ; 
Notre- Dame-des-Victoires,  1948;  d'Or- 
léans, 483,  737;  des  Orties,  632,  1649; 
de  l'Oseille,  99,  116,  1701;  aux  Ours, 
1631,  1639;  du  Paon,  2370,  2535;  de 
Paradis,  1999;  de  Paradis,  Chaussée 
d'Anlin,  639;  Pastourelle,  1697;  Pavée- 
Saint- Aiidrc-des-Arts,  2375;  Payenne, 
2332;  Pelletier  à  Passy,  2405;  Percée- 
Saint-André,  1057;  de  la  Perle,  1586, 
1701,  1875;  de  Perpignan,  2247;  du  Pe- 
tit-Bourbon, 1847,  2293;  du  Petit-Car- 
reau, 1963;  du  Petit-Lion- Saint-Cer- 
liiain,  475,  1370,  1456,  1601,2343;  du 
Potit-Vaugirard,  2288;  des  Petits-Augus- 
tiiis,  1617,  2334;  Philippeaux  ou  Phely- 
peaux,  188,  1432,  1397,  1613;  de  Pic- 
pus,  1429;  Pierrc-au-Lard,  1166;  des 
Piques,  697;  du  Plàtrc-Saint-Jacques, 
397,  1468,  1473,  1493;  Poissonnière, 
1327,1330,  1342,1345,  1591, 1602;  duPon- 
ceau,  1353,  1439;  du  Pont-aux-Choux, 
1372;  Popinrourt,  1304,  2409;  P(jrtefoin. 


2004;  du  Pot-de-fer,  1970;  Poullelier, 
1477,  1523;  Poupée,  2332;  des  Prêtres- 
Saint-Germaiii-l'Auxerrois,  1963,  2337; 
des  Prouvaires,  1346,  1409,  1422,  1,345, 
1852,  1972  ;  de  Provence,  777  ;  Publicola, 
2300,  2301  •;  du  Puitsau-Marais,  1458; 
des  Quatre-Fils,  97,  98,  101,  640,  641, 
661  ;  des  Quatre  Vents,  1370,  1868,  2332, 
2342;  Quincanipoix,  1060;  de  la  Raison, 
à  Passy,  2403;  du  Regard,  712;  Regrat- 
tière,  1921;  du  Rempart,  1887;  de 
Reuilly,  2342;  de  la  Révolution,  1407, 
1463,  2194;  de  Richelieu,  517,  586,  393, 
606,  749,  751,  1056,  1068,  1290,  1422, 
1432,  1472,  1687,  1844,  2398,2420,2660; 
Hochechouart,  1171,  1181;  de  Rohan,  i3, 
1383,  2513;  Roquépine,  1665;  de  la  lio- 
quette,  109  ;  des  Rosiers,  1606,  1681  ;  du 
Roule,  1079,  1430,  1437,  1715;  Saint- 
André-des-Arts,  1439,  2373,  2521,  2522, 
2524,  2326,  2329,  2333;  Saint-Antoine, 
1057,  1085,  1282,  1414,  1513,  2298;  Saint- 
Cenoît,  2522;  Saint-Christophe,  1343; 
Saint-Denis,  5,  54,  796,  822,833,  1316, 
1363,  1387,  1577,  1631,  1639,  1644,  1819, 
1836,  1852,  1948,  1956,  2135,  2277,  2278, 
2288,  2505-2507,  2509,  2510;  Saint-Do- 
minique près  Bellechasse',  528,*  533,  692, 
718,  937,  1076,  1240,  1310,  1406,  1446, 
1801;  Saint-Eustache,  2002;  Saint-Flo- 
rentin, 336,  376,  383,  631,  770,  948, 
1407;Saint-François,2669;  Saint-Georges, 
1037;  Saint-Guillaume,  1606,  1859,2493; 
Saint-Honoré,  18,  356,  333,  631,  699,  745, 
770,  782,  948,  1050,  1316,  1407,  1443, 
1451,  1462,  1494,  1522,  1331,  1577,  1607, 
1613,1613,  1631,  1649,  1652,  1819,  1969, 
2014,2023,2412,  2527,  2649,  2650;  Saint- 
Jacques,  807,  1468,  1473,  1480,  1488, 
1493,  1313,  1517;  Saint-Jean  (petite), 
1066;  Saint-Lazare,  1043,  1623,  1606, 
2536;  Saint-Louis,  1300,  1414;  Saint- 
Louis  (petite),  1652;  Saint-Marc,  1304; 
Saint- Martin,  328,  533,  398,  979,  1355, 
1396,  1461,  1634,  1963,  1996,  2002;  Saint- 
Maur,  500,  1311,  1701  ;  Saint-Merry,  993, 
1166,  1301;  Saint-ISicaise,  1071,  1363, 
1485,  1615,  1636;  Saint-Nicolas,  1014; 
des  Saints-Pères,  294,  720,  1386,  1495, 
1835,  1868,  2338;  Saint-Pierre,  section 
de  (iuiilaume-Tell,  1320;  SaintPierre- 
Pont-aux-Choux.  523,  578,  609,673,  732, 
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lOSr..  i;!20,  1372,  1399,  I68li;  Saiiit- 
Roch  (pelile),  2;i8,  2421.  2423;  Saint- 
Sauveur,  1848;  Saint- St'verin,  1462; 
Saiiil-Thomas-du-l.ouvre,  429,  t'>07,  1545; 
Sainl-Viclor.  336,  64b,  848,  1336,  1430; 
Sainte-Anne,  2660;  Sainle-Appoiine, 
1372;  Sainte- Avove,  1443,  14:u,  1607, 
16IS,  HV.io.  1826;  Sainle-Croix-de-la-Bre- 
loniierie,  1657.  2612,  2621,  2642;  Sainle- 
Foy,  2400;  «le  Saintonge,  lol3;  Salie- 
au-Corale,  1547,  1566,  1591,  1662,  1667, 
1683  ;  des  Sans-Culolles,  2342;  de  Seine, 
1155,  2280,  2328;  du  dentier,  1406;  des 
Sepl-Voies,  |063;  du  Sépulcre,  2333; 
Serpente,  413,  161,  1596;  de  Sèvres, 
1030,  lliiV,  I2'i6,  1314,  1191,1805.1942; 
de  Siiresnes,  978;  Taithoul,  1243,  i55ii, 
1581.  1.597,  1644,  1662,  11.67,  2001;  de 
la  Tannerie,  306.  398;  Taranne.  2344; 
du  Temple,  619,  988,  1347,  1356,  lônl, 
1547.  1.566,  1697,  1801,  19O0  ;  du  Tliéàlrc- 
IVançais.  1251,  2250,  23S1  ;  Thévcuot, 
22S8;  de  Thionville.  23.42,  2376,  251  s. 
2526;  de  la  Tixeranderie,  113;  de  Tou- 
raine,  1935.  1991;  des  Tournclles,  128, 
719;  de  Tournon,  928,  1435,  1847,  2332, 
2337.  2342,  2343,  2.348:  du  31  .Mai,  2348; 
Traînt'e,  398;  Traversière-Saiiil-llon'iiv. 
1194,  1673,  1994,  2000,  25H  ;  Turenne, 
653;  de  l'Université,  477,  707,  755,  1013. 
1338,  1380.  1688;  de  Valois.  989,  2420; 
de  Valois-au-Iloulc,  1406,  2025;  de  la 
Vjinnerie,  141  ;  deVaugirard,  1149,  1799, 
2323,  2332,  2.367  ;  de  Vend<^me.  9«H,  1 772, 
1850,  2125;  Veuladour,  12so.  H.94;  de 
Verneuil,  1373,  1657;  de  la  Verreri'", 
1571,  1587;  de  la  Vrnerie,  2642,  2647; 
Verte,  784;  des  Verlus,  1689,  1697;  de 
la  Vieille-Drapeiie,  2204;  de  la  Vieille- 
l.nnlerne,  1697;  Vieillc-du-Teniple,  712, 
1085,  HV3,  1153,  1188,  1314,  1649;  du 
Vieiix-r.nlomliier,  2331  ;  des  VieuxAu- 
pistins,99r.,  1517,  1545,  1566,  1587,  I6N9. 
220H:  Ville.l..,  1546;  dr  la  Viile-rEv.^qne, 
1129.  9ii2,  966  ;  Vivienne,  504.  522,  (13'.i. 
807,  1162,  1V02,  l'iiis  -..(M  ••i||24l4. 
2*17,  2-140,  2453. 

Rueil    (Soine-et-Oisc  .    iii.éi^mh    di-    cnii- 
l'.ijfue  ilf  1,1'wal,  l'an(|uicr,  1056. 

Hvy^fi  (Krnnrnisp   l.imwiKn,  roniloshc   de), 
1693. 


Rumilly     Monl-Ulanc).    r.oDseil    çénéral 

do  la  coiuniune,  249. 
Russie  iimpt-ratrice  de).  2430. 
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.Sahatikr  (Ciuillaunie),  l<ant|uicr.  place  des 

Piques,    détenu   dans    la    uiuison    Del- 

liomme.  583.  1529. 
Sabi.mt,    ancien    capitaine    au    n'sriment 

Iloyal-XIarine,  287. 
S.\BLiER  (l'.',  rt'dacleur  du  Jouninl  du  ina- 

lin,  71.  ■- 

S.uio.NAniÈRE  (Jean-Scipion),  envoyé  à  .Ni- 

mes   par   les   représentants   Hovère    et 

Poullier,  1461,  1467.  1 190. 
Stihol  casH-  (le!,  enseigne  de  marchand  de 

vins,  1801. 
Sabiiubdy  (Jacques),  président  de  l'.Xsseni- 

blée  générale  de  la  section  de  l'Obser- 
vatoire, 2128. 
Sabban  (Louis-Krani;ois,  man|uisde),  169i. 
Sabre  muni  de  l'inscription  Vire  le  /loi 

(saisie  d'un),  755;  lleurdclisé  et  ai-genté 

(saisie  de),  75'd. 
Sacre  de  Louis  XVI  (don  d'une  pi^ >iii- 

mémorative  du),  1771. 
Sadk  (citoyen),  112'». 
Saiion,  secrétaire  de  la  Société  populaire 

de  Versailles,  2086. 
Saoois  (André!,  oTIicier  de  paix.  lt^5.26til. 
Sage   (Balthazur-licorResl,    professeur    de 

minéralogie,  I6|l. 
Sai.mel  ou  SANiEL(Alexandrei.  fournisseur 

de  fusils  à   l'armée  en   llelgii|ue.  2275, 

2278.  2291. 
Saihurt    ii'Esi'Ai.NAi:   I Etienne- Krançois- 

Louis-lbmoré).  conseilb-r  au  l'arleinont 

de  Paris.  1161. 
Saillahs,  commissain-   de    lu    section    de 

ili-aurcpaire,  372. 
SAiM-A>iNAN  (citoyen),  I69J. 
SAiNT-ALntiiO.MiE,  protégé  i\r  .Muiir-.Vnloi- 

nelte,  1597. 
Smnt-Am^nb    (Pliilippe-Claudo),   capitnin»- 

hnll.indais,  2'>03. 
—  rocher  du  banquier  de  Kock,  238». 

SAINT-AMoni,    dit    l.ir.^sïl-MliNFVMI.LF,    sus- 

p.n,  m;,:.. 

Saint-Aubin    (.\isne,    c"°    de    Coucy-le- 

diàteau),  curé,  4«5. 
SAiNT-ArKK  (citoyen),  délenu.  1485, 
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Saint-Brice  (Marie-Anne),  suspecte,  148b, 

I08O,  1601. 
Saint- CiiAMANS  (Antoine- Marie -llippolj te 

de),  suspect,  1830. 
Saint -C.HAMoND    (dame   Ma/zerolle,    niar- 

quise  de),  1:_Î36,  1360,  1422,  1443. 
Saint-CIoud    (Seine-el-Oise),    Comité    de 

surveillance,  362,  2179. 

—  Conseil  général,  2179. 

—  liabitant,  2194. 

—  maison  de  la  citoyenne  I.agrange,  1033. 

—  Société  populaire,  2179. 

—  tribunal  de  paix,  2179. 
Saint-Cyr  (souliers  en  drap  de),  30. 
Saint-Denis   (Seine),  Comité   de  surveil- 
lance, 348. 

—  (pérégrinations  du  chef  de  saint  Ltenis 
de  Montmartre  à),  310. 

—  résidence  de  la  dame  d'Erlacli,  323. 

—  résidence  de  la  comtesse  de  Kuflé,  1693. 

Saint- Denis- du-Port  près  Lagny  (Seine- 
et-Marne),  contrôleur  des  gabelles  y 
habitant,  783. 

Saint-Domingue,  .Vssemblée  coloniale, 
810,  1001,  2420. 

—  créole,  92i. 

—  députés,  1911. 

—  planteur  de'i,  921. 

—  lettres  à  des  habitants  de  File,  909- 
916,  919,  920,  922,  923. 

Saint-Esprit  (Basses-Pyrénées),  Société 
régénérée  des  Sans-culoUes,  231. 

Saintkx,  officier  de  sanlé,  1991. 

Saint-Etienne  (Loire!,  Société  po[iulaire, 
230. 

Saint-1''auu  (abbé;,  lils  naturel  du  duc 
d'Orléans,  dit  Egalité,  1003. 

Saint- Félix  (Emmanuel  Musouinet),  ex- 
commis au  bureau  de  la  (iuerre,  410, 
421,  1812,  1860,  2232. 

Saint-Florentin  (Yonne),  Sans-culotti's, 
2i)2. 

Saint-Fircent  (Louise- Adelayc  Louiiiiiiii, 
comtesse  de),  IS3'i-. 

Saint-Gaudens  Haute-Carunnei,  district, 
2293. 

Saint-Ceorces  (Jean-Edme-Marie),  [leinlre 
d'architecture  et  de  paysages,  président 
de  l'Assemblée  générale  de  la  section 
du  Faubourg-Montmartre,  2137. 

Smnt-Ceohoes-Calleb,  oKîcier  de  la  Kein(\ 
1834. 


Saint-Germain-en-Laye  (Seine-el-Oise), 
Comité  de  surveillance.  470,  1343. 

—  district,  470. 

—  domicile  de  Saint-Georges-Caller,  offi- 
cier de  la  Reine,  1834. 

—  lettres  y  saisies,  1373. 

—  maison  de  IS'icolaï,  1543. 

—  (voiture  arrêtée  sur  la  route  entre 
Paris  et),  1073. 

Saint-Hilaihe  (fille  Godard,  dite),  maîtresse 
de  Brulart  de  Sillery,  1003. 

SAiNT-HuiiERTi  (Anne- Antoinette  Clavei., 
dite),  chanteuse  de  l'Opéra,  2666. 

Saint-Jean-du-Gard  (Gard),  Société  po- 
[lulaire,  2t4. 

Saini-Ji  LIEN,  trésorier  général  du  clergé, 
2000. 

Saixt-Jist  (Antoine-Louis-Léon  de),  dé- 
[>uté  de  l'Aisne  à  la  Convention  natio- 
nale, membre  du  Comité  de  salut  pu- 
blic, 136,  1041,  2040,  2037,2039,2060, 
2062,  2063,  2146,  2423,  2316,  2318,2321, 
2536;  président  de  la  Convention,  1762. 

Saixt.-Laure.nt  (Louis-Jean  JossETde),  com- 
missaire des  guerres,  475,  478,314,  323, 
378,  686,  687,  997,  1007,  1017,  1134, 
1319,  1320,  1384,  1401,  1409,  1429,1432, 
1443,  1437,  1473,  1488,  1493,  1499, 1313, 
1317,  1518,  1387,  1631,  1644,  1686,  1863, 
1870,  1923,  1927. 

—  (citoyenne),  1106,  1376,  1493. 
Saint-Lazare  (auberge  au-dessus  de),  2446. 

—  (bruit  du  massacre  des  prisonniers  de), 
2270. 

—  clos  contre  la  caserne,  790. 

—  (compagnie  de  la  section  du  Muséum 
de  garde  à),  2292. 

—  (concierge  de),  1923,  2262,  2266,  2293. 

—  corridor  Germinal,  2202,  2203,  23)3. 

—  (déclarations  de  détenus  de),  2264. 

—  détention  de  Bernard,  1817  ;  de  Blondel, 
avocat,  1033;  de  Brincard,  charron,  2286; 
de  Cahagne,  tanneur,  2289  ;  de  Cczeron, 
commis  chez  un  receveur  de  renies, 
2273,  2288;  d'Anacharsis  Cloots,  2.302; 
de  Cochepin,  charretier,  2270,  2287, 
2288  ;  de  besfieux,  négociant,  2466,  2468  ; 
de  Didot,  clerc  de  procureur,  2004;  de 
Dufay,  1393;  de  Dupard,  marchand  de 
bois,  2313;  de  Jacquemier,  bijoutier, 
2467;  de  Jauberl,  2303  ;  de  La  Flotte, 
liinon.iilirT,    1393:   de  Lasulle,  2374  ;  de 
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MilairetiiranJmaison,  181-J:  «le  Mills. 
lb',»5;  de  Obrich,  allemand,  -2205;  de 
Pasquier,  peintre,  809:  de  Pereyra,  ma- 
nufacturier de  tabac,  2o09;  de  Robinet, 
i'.M'ô;  de  Ronsin,  2".I3;  de  Roy.  charron, 
220o;  de  Rubigny,  2280;  de  Villemandi, 
2289;  de  Yiolle,  employé  à  la  Liquida- 
lion,  2289. 

—  (geôle  de),"  2280. 

—  creflier  de),  2204,  2200,  2270. 

—  incarcération  de  Rap,  colporteur,  17i.^>; 
de  Rerlhomier,  imprimeur,  I74."i;  de 
('.astelbajac,  201b;  de  Francin,  employé 
au  bureau  d'administration  du  Panliiéon- 
Français,    199.';  ;    du    comte    llennezel, 

•  983;  de  Louvel-[)ubois,  employé  de  la 
police,  192:);  de  Peseau,  employé  aux 
hôpitaux  de  l'armée,  1534,  1530;  du  llls 
du  prince  de  Poix,  2023;  de  Vangorp, 
écrivain  public,  1745. 

—  (injures  de  Hanriot  aux  délenusdc), 2289. 

—  (levée  des  scellés  à  la  maison  de),  1092. 

—  (maison  de),  1397. 

—  (poste  de  la  maison  de),  1567.  1998. 

—  (projets  formés  par  les  détenus  îi). 
2194-2190. 

—  rapport  de  Dossonvilie  sur  les  com- 
plots tramés  à),  2201,  2202. 

—  irixc  parmi  les  détenus  de),  2202. 

—  transfèrenienl  de  Delon,  marchand,  et 
(l<-  Dupard,n)arcliand  de  bois,  détenus  à 
Sainte-Pélagie,  2288;  de  d'Kglise,  conli- 
seur,  détenu  à  Sainte-Pélagie.  2280;  de 
(iillibi'rt,  niarihand  de  vins,  2288  ;  de 
Ilinaisdal,  I.'is3:  de  Lévi,  détenu  au 
Luxembourg.  IH.'iH  ;  di'  Mollin,  détenu  à 
Sainte  -  Pélagie,  2288;  de  détenus  de 
Sainte-Péingie,  220J. 

—  vi.sile  de  Hanriot,  2289;  de  Ronsin. 
220:i,  22110.  2204,  2200,  2270,  228»,  2287- 
2289,  229r). 

Saint-Malo  (llle-ct-Vilainn,  convoi  d'iir- 
lill-rif,  T.-fi. 

—  dir'ileur  des  douanes,  '121. 

—  maire,  :i2l. 

—  mission  de  Feneaux,.Kecréljiire-ci>inmih 
(lu  Comité  de  srtrclé  générale,  !i3l. 

—  port  ((  onvoi  pour  le),  lf.32. 
Saint-Mandé  (Seine),  bien  niitioiial  (nc- 

•  lulsilmii  di'i.  2430. 

—  Comité  de  surveillance,  Îi('i4. 

—  municipalité,  t.fi4,  2U!i. 


—  Société  populaire,  214'i. 
Saint-Marc,  quartier    de  l'ile    Saint-Po- 

niingue,90',i.9ll.  012,  920,  inOl  ;  assem- 
blée coloniale  y  réunie,  1001. 

Saint-Mauiin,  patriote  du  département  de 
l'Orne,  bO".. 

Saint-Maar  (Seine).  Comité  de  surveil- 
lance. "iC^V. 

—  maison  des  .\nglaises,  04o. 

—  maison  de  la  dame  Ducolombe,  lb71. 

—  municipalité,  b04, 
Saint-Maurice,  détenu  dans  la  maisun  d'ai- 

rél  de  la  section  des  Champs-Klysées, 
1 198. 

Saint-Maurice-les-Arpajon  (Seine -et - 
Oise),  maison  de  l.ubersac.  1079. 

Saint-Nicolas  (Le  Pelelier  choisi  comme 
patron  par  des  enfants  au  lieu  de  . 
124b. 

Saint-Omer  (Pas-de-Calais),  coiiv.ii  d'ar- 
tillerie. 1704. 

—  "'xporlalion  de  grains,  1134. 
Saint-Ouen  ^Seine',  commune,  2190. 
Saint-Pé    (Haute  -  (iaronnc),   cultivateur. 


Saim-Pii\l  iKtienne  Mi:vmëii,  tlil),  comé- 
dien du  Théâtre  de  la  Nation,  1010, 
1022. 

Saint-Pierre-de-la-Martinique,  députés 
extraordinaires  de  cette  ville  à  l'As.^em- 
bb'e  législative.  77S. 

Saint- Pierre- le- Moutier  .Nièvre),  So- 
ciété populaire.  22('>. 

Saint-Pol    Pas-de-Calais),  district,  lOOi. 

Saint-Port  (Seine-et-Marne),  apparte- 
inenl  y  occupé  par  la  citoyenne  Iwiinas, 
1014. 

—  (canton  de).  1417. 

SaintPiiikst  (tluillaume-ICiiiiuanui'l  (.i  i- 
c.NAiii),  comte  de),  ancien  ministre  de  la 
maison  du  Roi,  H08. 

Saint-Piiiv  (Jean-Amable  Foucm  t.n.  dit  , 
acteur  du  ThéAire  de  la  .Nation,  détenu 
l'ii  la  maison  il'arrét  de  Picpus,  22H2. 

Saint- Quentin  (Aisne),  arrestation  de 
Cil.  Ilupnnl.  iy.\\.  i;..37,  i:'.87. 

—  Comité  de  surveillance,  lilo.  i:;34, 
l'iM,  IV.H,  1(1(17. 

—  Iiiibilanis.  lio-i,  HIO,  i:i34.  1537,  INOi. 

—  roule,  i:i2i. 

—  Société  populaire,  1049. 

—  tribunal,  IbOl.  I9:»R 
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Saint-Remy-les-Chevreuse  (Seine  -  et  - 
Oise),  fermier,  1180. 

Saint-Roch  et  son  chien  (présentation  ù 
la  Convention  de),  346. 

Saint-Sernain  (.leau-Baptiste's  colonel  d'ar- 
tillerie, employé  à  la  manufacture  d'ar- 
mes de  Moulins,  719,  1027,  lOiO. 

Saint-Simon  (chevalier  de),  1()28. 

Saint-UIphace  (Sarthe),  arbre  de  la  Li- 
berté y  abattu,  1609. 

Saint- Vallier  IDrôme),  Société  des  Amis 
de  la  Constitution,  437. 

Sm.xï-Venam  (Jacques-Marie-Josepli  liou- 
cRY  dei,  commissaire  de  police  de  la 
section  de  la  Halle-aux-Blés,  4S3. 

Saint-Vi.nce.xt,  patron  de  Montargis  (Ma- 
nuel oU'ert  en  holocauste  à),  438. 

Saint- Yrieix  (Haute-Viennel,  Société  ré- 
publicaine, 242. 

Saint-Yrieix-la-Montagne  (Creuse  .  di- 
rectoire ilu  district,  233. 

Sainik-Amaranthe  (veuve),  et  son  Mis,  2441. 

Sainte-Assise  (Seine-et-Marne,  c'"  de 
Seine-Port),  résidence  du  prince  de  llé- 
nin,  b73. 

Sainte-Beuve  (Jean-Baptiste-François),  me- 
nuisier, de  la  section  de  Bondy,  1911. 

Sainte-Choix  (  Antoine-Denis),  détenu  à  la 
Conciergerie,  1403. 

Sainte-P"oix,  acquéreur  de  biens  nationaux, 
1400,  1534,  t".37,  1387,  1649,  1830. 

Sainte-Foy  (citoyenne),  dite  Bbeton,  cou- 
turière de  Marie-Antoinette,  2. 

—  (Claude -Pierre- Maximilien  Radix  de), 
surintendant  des  finances  du  comte 
d'.\rtois,  981,  2418,2430. 

Sainte-Foy-sur-Longueville  (  Seinc-ln- 
féricurc),  Société  populaire,  217. 

Saixië-.Iouy  (veuve),  1011. 

Sainte-Lucie  (ex-commandant  de),  1323. 

Saintc-l'élagie  (chirurgien  et  médecin  de), 
807. 

—  (compagnons  de  captivilé  du  f;énéral 
Ronsin  à),  2256. 

—  (concierge  de),  1024,  2302. 

—  (décès  de  Ménard,  homme  d'alluiros  de 
M"'"  de  Lauraguais,  à),  ISIiO. 

—  détention  d'André,  2004;  de  Badran, 
2436;  de  Bcrtcmy,  1273;  de  Cambis, 
2201  ;  de  Cezeron,  commis  ciiez  un  rece- 
veur de  rentes,  2273;  du  duc  du  Chà- 
telet,    1101;    de  Chedeville,    voleur   du 

T.  X. 


Garde-.Meuble,  1007  ;  de  la  femme  Coupé- 
Chrétien,  1638;  de  Crouzet,  principal  du 
collège  du  Panthéon-Français,  lo30;  de 
Dagien,  cultivateur,  1436,  2295;  de  la 
citoyenne  Damas,  1083  ;  de  Dania,  ban- 
quier, 1269;  de  Desfieux,  2200,  2201, 
2273,  2293,  2467  ;  de  la  citoyenne  Des- 
vieux, 1290;  de  Desvoyes,  1397;  de  Dos- 
sonville,  1398;  de  Dubois,  administrateur 
du  Département  de  Paris,  2015  ;  de  Du- 
grain,  marchand  de  bois,  2283;  de  Du- 
pard,  marchand  de  bois,  2288,  2467;  de 
Celliliorl,  marchand  de  vins,  2288;  de 
la  dame  Grandmaison,  1021;  de  Hirsch- 
mann, aide  de  camp  autrichien,  1096; 
de  Hu,  juge  de  paix  de  la  section  du  Pan- 
théon-Français, 1570;  du  citoyen  Jacquc- 
min,  1406;  de  Joly,  danseur  de  l'Opéra, 
2287;  de  Josset  de  Sainl-Laurent,  1443, 
1437,  1488,  1495,  1313,  1387;  de  .lumol, 
mousse,  1602;  du  citoyen  Laberie  de 
Toulouse,  1486;  de  Lahaye,  domestique 
d'un  agent  de  M'^'^de  Lauraguais,  1361  ;  de 
Lambert,  banquier,  1364;  de  Lambert, 
négociant,  2283;  de  Lambert,  fils,  con- 
seiller au  Parlement  de  Paris,  1150;  de 
la  citoyenne  Langeron,  1417,  1844;  de 
la  citoyenne  LeCharpentier-Mailly,  1298; 
du  citoyen  Letellier,  1124:  de  Mollin, 
2407;  de  la  femme  Montané,  383;  de 
Jeanne  Lelierre,  femme  Morée,  1035; 
de  Thérèse  Noël,  1117;  de  la  femme 
Paule,  1362;  de  Pereyra,  2273,  2467;  de 
la  femme  Pluquet,  1512;  de  Poultier, 
1868;  de  M"»  de  Raucourt,  383;  de  Ron- 
sin, général  de  l'armée  révolutionnaire, 
2200,  2201,  2232,  2264,  2273,  2288,  2293, 
2302,  2304,  2407;  de  Rubigny,  2286;  du 
colonel  Saint-Sernain,  719,  1027;  de  la 
citoyenne  Thenard,  actrice  du  Théâtre 
de  la  .Nation,  1611;  de  la  femme  The- 
venin,  dite  Devienne,  artiste  du  Théâtre 
de  la  Nation,  1568;  de  la  femme  Viltar, 
1312;  de  Vincent,  2200;  d'artistes  du 
Théâtre  de  la  Nation,  1568,  1602,  1611; 
-  incarcération  d'André,  membre  de 
l'Assemblée  des  Belges,  1368;  d'une 
femme  dite  l'Anglaise,  1034;  du  baron 
de  Baert,  ex- Législateur,  T913;  de  Beau- 
court,  citoyen  de  Rouen,  1951  ;  de  Ber- 
trand, prétendu  agent  du  pouvoir  exé- 
cutif, 1911;  de  Bézard,  banquier,  1288; 
b1 
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de  Honniùrcs,  agenl  d'Arlois,  l'JOO;  de 
la  femme  Burguel  l.a  Place,  2000;  de 
Itussiher,  reiilier,  2430;  de  Caillemer, 
ex-procureur  syndic  du  dislricl  de  Ca- 
rciitan,  1859;  de  la  lemme  Caleiiges, 
l',t:i3;  de  Gazes,  16i8;  de  Chabenal  de 
Bonneuil,  présidcnl  auParleraenl.  2tKll: 
de  Colin  de  Sousy,  conseiller  au  Parle- 
ment de  Dijon,  1874:'d"Eniilie  Coinlal, 
actrice  du  Thédlre  de  la  Nation,  ICIO; 
de  Courlel,  lils  d'un  conseiller  au  l'arle- 
menl  de  Besançon,  1322;  de  la  veuve 
t'.iistine,  l9o3  :  de  Dangé,  Lepilre  el 
l.i'liii-uf.  officiers  municipaux,  107,  127; 
de  lienef,  secrétaire  de  la  Société  des 
Belges,  2028;  de  Kesneux.  niarchaml  de 
vins  de  Bordeaux,  24<J2-2liU  ;  de  la 
femme  de  De  Vaines,  receveur  général 
à  Caen,  1431;  de  Dubuisson,  ex-com- 
missaire du  pouvoir  exécutif,  2G49-20:>2; 
de  Duchesne,  ex-intendant  de  Madame. 
803,  804,  807-870:  de  Louis  Flavi^-ny, 
743;  de  Gorguereau,  ex-député  à  la 
Lé;;islative,  187r>;  de  (iorneau,  employé 
au  ministère  de  linlérieur,  KOS,  902,  903; 
de  (luisrnard  de  Saint-Priesl,  IIOK;  de 
la  citoyenne  Hébert,  1977;  de  la  ci- 
loyenne  llocquarl,  1892;  îles  citoyennes 
Lange  et  Méïeray,  actrices  du  ThéiUre 
lie  la  Nation,  1612;  du  citoyen  Laverlu, 
1804;  de  Laya,  auteur  dramatique,  1921  ; 
du  chirurgien  Lefévre,  707  ;  de  la  femme 
Le  Normand,  1087:  de  Loiiger-Villermé, 
l3Ki:  d.'  la  femme  Martinet,  1887;  de 
Mauduit,  Irailcur,  886;  de  Page,  député 
de  Saint-Domingue,  1911;  de  Pereyra, 
manufacturier  de  tabac ,  2505 ,  2î)06. 
•-':i09 ;d' Antoine  l'elil,  1408;  de  la  femme 
l'Ianlii.T,  IIOI;  de  la  femme  Quélineau, 
2i>i4,  2'il'>;  de  Hcins,  négociant  île  Bel- 
gique, 2028;  de  Bondot,  ilnmeslique, 
2430;  de  Teis.Heire,  suspect,  1018;  de 
Tellii-r,  attaché  au  bureau  du  minisire 
de  l'intérieur,  1999;  de  la  citoyenne 
Terrny.  1317;  de  l.'i  marquise  de  Tou- 
longcon,  132''i  ;  de  la  femme  Vanliiiulen, 
L3i:;;  de  Denis  Veslié,  I  IliO;  de  Voixnrd. 
su.tperl,  jliVH;  de  cinq  dépulrs  à  l'As- 
semblée législative,  lOfil  :  des  femmiK 
di-  charge  el  de  rlmmbre  de  la  dame 
houet,  972. 
-    ordre  d'extraire  M"'  ll'dand  de),  TO3. 


—  ordre  d'incarcérer  le  liarun  de  Balz. 
2067,  2668;  M"' Holand,  372-374,  370, 
378,  .381,  382,  403;  la  citoyenne  Vic- 
toire, 1103. 

—  (orgies  de  Unnsin  el  de  ses  co-délenus 
à),  2283.  2304. 

—  (rapporl  de  Dossonville  sur',  2201. 

—  (réinti'-gralion  de  Lambert,  banquier, 
à).  1440,  1529. 

—  Iransfèrement  de  Didol.  clerc  de  pro- 
cureur, 2004;  de  la  fenime  Dodun. 
1694;  de  Laverdy,  cx-conlri>leur  général 
des  finances,  "«77  ;  de  Leduc,  fils  naturel 
de  Louis  XV,  1331  ;  de  Magon  de  la  Bli- 
naye,  négociant,  141'.';  du  citoyen  Mois- 
son, 1445;  à  Saint-Lazare  de  C.ochepiu, 
charretier.  2288;  de  J.  d'Eglise,  2280  ;  de 
détenus,  2201,  2288.  2289. 

—  visite  du  général  llanriot,  2287;  de 
l'élat-major  de  T'armée  révolulionneire, 
2273. 

—  visites  du  uéiiéral  Biron  dans  le  quar- 
tier des  femmes.  383. 

Sai]ite-Radegonde,prèsduPlessis(Seine- 
et-Oise).  maison  de  campagne  du  citoyen 
Naulay.  988. 

Saiskumze,  citoyen  de  la  section  des  Piques, 
1854. 

Salvmiin  dk  Kom:iiosk  Louis-SilTreii  -  Jo- 
seph), conseiller  au  Parlement  de  Paris, 
1101. 

Sai.ii;kti  (Christophe),  dépulé  de  l.i  C.oi-se 
à  la  Convention  nationale,  1190. 

SAi.i..\iiKiiY  (C.hailes-Virloire-Fianrois).  ex- 
président  &  la  Chambre  de»  Coinpies 
de  Paris,  el  son  fils.  1990. 

Sallk,  auteur  d'E/)0«iMc,  ou  de  la  Itrim- 
l,li<iHf  il>-  l'htoii.  1700,  2000. 

Salle  de  la  Convention  ,ancieiuic|.  78S. 

—  des  Jaiidiins,  035.  740.  7K.,  792.  1072, 
1114. 

Saixkm.ihis  Alberl-Boniface-Fram.ois  .  dé- 
puté du  Nonl  H  la  CiiMvention  nalioualr, 
404. 

Sau-f.-^  (Bernard),  mercier,  voleur  du  Cinrde. 
.Meuble,  1509. 

Sai.i.ksks,  détenu  au  Luxembourg,  1081. 

SAi.Lirn  (fiuy-Maiiei,  rnn^eiller  au  P.irle- 
menl  de  P.iris.  MOI 

—  (Ileiiri-(;u>\  président  à  la  Cour  des 
Aides  lie  Pari».  i.09. 

.Salh-Salm  (Constanlin-.Mex.iiidir.   prince 
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de),  1506,  1374,  1576,  1381,  1391,  1302; 
(secrétaire  du  prince  de).  408. 

Sai.m-Kirbourg  (Frédéric,  prince  de),  co- 
lonel à  la  suite  des  troupes  allemandes, 
1374,  1381,  1391,  1392. 

Salmox,  boucher,  1044,  1002,   1007,    1008. 

—  (citoyen),  détenu,  1403. 

Salpêtre  (préparalion  du),  -1638  ;  (souter- 
rains du  Cbàtelet  utilisés  pour  l'extrac- 
tiiin  du),  1792;  extrait  par  la  commune 
dWrgenteuil,  2171  ;  extrait  par  la  com- 
mune de  Bercy,  2182;  extrait  par  la 
commune  de  Boulogne-sur-Seine,  2172; 
exlrail  par  la  commune  de  Nogent-sur- 
Marne,  2107;  extrait  par  les  élèves  de  la 
pension  Billaudel  à  Vincennes,  1787; 
extrait  par  les  Invalides,  1737;  extrait 
par  la  section  du  Bonnel-Rouge,  1782  ; 
extrait  par  la  section  de  Brutus,  1778; 
extrait  par  la  section  du  Conlrat-Social, 
2116;  extrait  par  la  section  des  Droits- 
de-l'llomme,  1770  ;  extrait  par  la  sec  • 
tion  du  Faubourg-du-Nord,  1780;  exlrail 
par  la  section  de  la  Fraternité,  1786; 
extrait  par  la  section  des  Gardes-Fran- 
(;aises,  1762;  extrait  par  la  section  des 
Gravilliers,  1789;  extrait  par  la  section 
de  rHomme-Armé,  1790;  exlrail  parla 
section  de  rindivisibililé,  1783;  extrait 
par  la  section  de  la  Maison-Commune, 
1769;  extrait  par  la  section  de  Marat, 
1700;  extrait  par  la  section  de  Montreuil, 
1781  ;  extrait  par  la  section  du  Muséum, 
1792;  exlrail  par  la  section  de  Pupin- 
court,  1784;  extrait  par  la  section  des 
(Juinz-e-Vingls,  1763;  exlrail  par  la  sec- 
tion de  la  Réunion,  1783;  extrait  par  la 
section  Révolutionnaire,  1760;  extrait 
par  la  section  du  Temple,  1771. 

Salpêtres  (administration  de  la  fabrication 
révolutionnaire  des),  1702,  1700,  1770, 
2121. 

—  (instructeurs  de  l'exploitation  des), 
1003. 

Salpétriêre    (détention    de    la    citoyenne 

Prunier  à  la),  1133. 
Sai-ve  i)K  BRi;.\ETON(Jean-Anloine-Gtirétien). 

baron  et  oflicier  hollandais,  1276. 
Salvi  (citoyenne),  1028. 
SAL/-.vni),  i-égisseur  des  Fermes  générales, 

491. 
Sancerre  iCheri,  district,  270. 


Sancoins  iCher),  district,  1388. 

Sa.ndos,  lieutenant  de  canonniers,  membre 
du  Club  des  Cordeliers,  2328,  2333. 

Sang  de  Marie  -  Antoinette  (  mouchoir 
trempé  dans  le),  187,  188,  191  ;  des  vic- 
times du  2  septembre  sur  les  murs  de 
l'Abbaye,  831. 

S.v.NGRAiN  (Pierre  Tourtille),  entrepreneur 
de  l'éclairage  public  à  Paris,  498. 

Sanguin  (  Aglaé  -  Hippolyte ,  marquis  de 
LivRY,  dit),  1331.     * 

—  de  LivRY  (Hippolyte),  cadet,  2007,  2930. 
S.vNLOT  (Etienne-René-Agnan),  1353,  1439. 
Sans-Culottes  (boucher  mis  sous  la  garde 

de  deux),  1668;  (gardiens  choisis  parmi 
les  francs  et  austères),  1282,  1203; 
(gendarmes  remplacés  pour  la  garde  de 
scellés  par  des),  1468  ;  (gentilshommes 
vêtus  comme  de  pauvres);  222.4;  (montre 
en  or  vendue  au  profit  des  pauvres), 
1972. 

Santerre  (Autoine-.losepii),  brasseur,  000; 
commandant  général  de  la  garde  natio- 
nale, 120,  122,  2333. 

Sarcelles  (Seine-et-Oise;,  maire,  1390. 

—  résidence  du  marquis  de  Livry,  dit 
Sanguin,  1531,  2007,  2030. 

Sarlet,  agent  politique  à  Commune-Af- 
franchie, 1197. 

Saron  de  Gourgue  (Jean-Baptiste-Gaspard 
Bocuart  de',  premier  président  du  Par- 
lement de  Paris,  1161. 

S.\RRADiN  (Jean-Louis),  avocat  au  Parlement 
de  Paris,  316. 

Saurazi.n  (Antoine),  ancien  procureur  au 
Parlement,  agent  de  change,  1893. 

—  marchand  de  vins,  1044,  1639,  1662, 
1007,  1683,  1689. 

Sarthe  (Sieyès,  député  de  la),  à  la  Con- 
vention nationale,  303. 

—  mission  de  Garnier  de  Saintes,  2052. 
Sahtiges (Charles),  homme  de  lettres,  2660. 
Sartoruis,  banciuior   à  Paris,   2398,  2402, 

2400. 
SAsiAK,juif,  chargé  de  missions  en  Nendée, 

2378. 
S.MJCÈDE,  frères,  détenus,  1003. 
Saudkon  ue  RoMAiNviLLE(Alexandre-.Marie- 

JeanBaptiste-Eléonor),  ex-commandant 

de  la  garde  nationale  de  Bue,  1077. 
Sauler,  concierge  de  Courmont,  seigneur 

de  Pomponne,  733. 
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S.M'LxrKK  (liuiliuumc).  aulciir  «lu  drame  la 

Journée  ilu  \0  aoùl,  li'JS. 
Saumur  (Maine-el-Loire),  présence  du  gé- 

iH-ral  Biron,  22o2;  de  Hossignol,  235i. 

—  conseil  de  guerre  y  lenu,  2i58. 
Sal-pierke,  imprimeur,  rue  Sainl-Jacqiies, 

1408,  1473,  1488. 
Sanvetat  (la)  (Gers),  Société  montagnarde, 

274. 
.S.\ivK,  commissaire  j^u  Comité  de  sûreté 

générale,  1900. 
Savabd,  citoyen  de   la  section  de  .Marat, 

1552,  i:S58,  1.508. 
Savary  (Louis-Jacques),  député  de  l'Eure 

à  la  Convention  nationale.  1421,  1901. 
Savive  (marquis  de),  émigré,  1>)42,  lît4r.. 
Savov   '  Elienne-Picrre-lluliert  ,    cx-pré- 

sidenl  du  Comité  révolutionnaire  de  la 

section  du  Honnet-Houge,  2.135. 

—  frarçon  de  bureau  du  secrétaire  de  la 
(lucrre,  233a. 

Saxk.  (Maurice  de),  maréchal  de  France, 
288. 

Saxe-Tesciien  (.Vlbert,  duc  de),  comman- 
dant le  corps  aulricliicn  assiégeant  Lille, 
1559. 

."^ccau  de  .Maillard  (registre  scellé  du).  658. 

Sceaux-l'Unité  (Seine),  Comité  de  sur- 
veillance. 1089,  1090,  1813. 

—  doMiii'ile  de  l'architecte  Palloy,  23oo. 

—  foire  au  bétail,  1689,  1801,  1813. 

—  municipalité,  1689,  1690,  1801. 

—  Société  populaire.  2117, 

Scellés  (argenterie  des  déparleinenLs  de 
l'Oise  et  de  Seinc-cl-Oise  mise  sous  les), 
740;  (dcsiitution  d'un  gardien  de),  1443; 
extraclion  et  vente  de  denrées  de  pre- 
mière nécessité  mises  sous),  1875;  (gar- 
dien iniidèlc  de),  1618,  1619;  (obligation 
iiux  communes  de  payer  les  gariliens 
des',  1319;  sur  les  papiers  de  liai?,  (ordre 
il'apposer  les),  517,  2410;  du  Héparte- 
menl  chez  Douel,  fermier  pénéral  (ordre 
de  lever  les),  1585;  (payement  des  frais 
de  garde  des),  653;  de  la  section  du 
Uonnel-Hniigc  (li.n  palrii.tii|ue  des  gar- 
diens de  ,  1770. 

—  apjjosés  il  l'hAtel  d'Ilarlos,  1017;  iil'hrt- 
lel  de  L'iuragiiais,  (•l.'i;  à  I'IkMcI  de  Mas- 
siae,  I95t(;  au  dotnicile  d'.Vc|oi|ue,  nie 
MoiilTctard,  Ofiii;  d'Amelnl,  administra- 
teur ili'H  liiiijj.iiiir'^  ii.ilinii.iux    ;.sj  :  (I  A- 


nissiin-!lu]icrnin ,  IS28;  d'.\ntlie;mine. 
insliluteur  des  Enfants  de  la  Patrie,  1 572; 
d'.Vuburtin,  employé  dans  les  bureaux 
du  Comité  de  sùrelé  générale,  1089: 
d'.Vugny,  suspect,  1360;  de  l'ex-maire 
Bailly,  407:  de  Banès,  courrier  de  Tou- 
louse. 1427;  de  Basire,  député  à  la  Con- 
vention, 980':  de  Beaune  et  Winter  ii 
Sainl-CloUd,  502;  de  Beavetle,  1170;  de 
Hécbou-ltarquin.  1311:  de  Belfroy  de 
Heigny.  liltéraleur,  1002;  de  Beforl,  770: 
de  Bérenger,  1546,  1694;  de  Bernard, 
rue  Poissonnière,  1602;  de  la  dame  Ber- 
nard, rue  Tailbout,  1581;  de  la  femme 
BeTleauxàVaugirard,1083;deBiderniann. 
banquier,  1900;  du  citoyen  Blet,  1694: 
de  Blélry,  iié;,'oriant  à  Belforl,  1577  :  de  la 
citoyenne  Boisdencmclz,  1167;  de  Bom- 
pard.  marchand  de.lableaux,  24:i6  ;  du  ci- 
toyen Bourbier.  I ISO;  de  Bourgeois,  mem- 
bre du  Comité  de  vérilicationde  la  guerre, 
2541  ;  de  Bousquet,  rue  Saint-Merry,  993; 
de  la  citoyenne  Bouleiller,  femme  d'émi- 
gré. 1692;  de  Boutray,  14V5  ;  de  Bruneau, 
fonctionnaire  public,  1320;  de  Brunel 
cl  Rouyer,  commissaires  de  la  Conven- 
tion dans  Je  département  de  HliAne-et- 
l.oire,  961  ;  de  Buar,  717:  de  la  veuve 
Bulle,  1581;  de  Bureau  de  la  .Marée, 
neveu  de  ('linmilly.  1S34;  de  Cassini. 
liirecteur  de  l'Observatoire,  1951;  de 
C.esselès.  806;  de  Chambure.  directeur 
des  Subsistances  militaires,  1919;  de 
Chennevières,  1661;  de  Choderlos  de 
Laclos,  1.305;  d'AnacliarsiS  Cloots,  2V97- 
2500;  dcCommunau,  t''>90:  de  la  femme 
Coque  de  Bièvres,  1834;  de  la  citoyenne 
Crone,  1406;  des  frères  Dacosla.  977  ; 
de  la  vicomtesse  de  D.imas.  IOS3;de 
lieinange,  commis  de  banque,  et  si 
femme,  1510,  1994;  d'Ang.  Itenis.  120H; 
lie  Itérouville,  receveur  île  l'Ilolid  hieu, 
lt>l2;  lie  Descombes,  secrétaire.ijreflier 
de  la  section  des  l)roils-de-rilonime. 
Ii53;  tic  Desenne,  libraire  au  l'.ilai>- 
Egalité,  2037;  de  Desfournières,  1545; 
de  la  femme  llespols,  I6K3;  de  1te>aull, 
ex-volonel,  1162,  1413;  de  lMl< Toquel, 
commissaire  aui  uccapareinents  île  la 
si'iliondr  Marat,  2535;  d'Etienne  liona. 
I27(»;  de  Itouel,  ei-fermier  général,  Iil9, 
IJliii:    lie  M""    Oubarrv.    A    l.ucienni'"'. 
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605;  lie  Diibignon,  ex-colonel  îles  CenL- 
Suisscs,  2021:');  de  Dubusc,  de  la  seclion 
du  Temple,  1192;  de  IHicliemin,  secré- 
taire de  Gondé,  1919;  de  Duchesne,  ex- 
intendaiit  de  Madame,  862,  867-870;  de 
la  citoyenne  Duclii.lleau,  détenue  aux  An- 
glaises, 1097;  de  la  îenime  Dupin,  1382; 
de  Dulartre,  trésorier  des  bâtiments  du 
Roi,  1173;  d'Egré  et  Fallois,  brasseurs 
à  Suresnes,  707,  131V.  1329;  du  citoyen 
d'Eréaux,  187n;  de  la  damed'Erlach,  ")2li; 
d'Etcliegaray,  131 1;  de  Faguet,  charpen- 
lier,  1577  ;  du  citoyen  Ferrières,  1833  ;  du 
marquis  de  Fresnoy,594;  de  Gallois,  lils, 
1813;  de  Gamarre.  pré  tendu  sauvage,  1813; 
de  Giambonne,  banquier,  1941,  1979;  de 
Gonfreville,  citoyen  de  la  section  de  la 
Halie-aux-Blés,  1269,  1306;  de  Gossin, 
1195;  de  Gougenot,  receveur  en  clief  de 
la  Liquidation,  1272.  1282,  1293;  du  ci- 
toyen Gouron,  1694;  de  Gras  de  Pré- 
ville, 1236;  de  Greney,  banquier,  1994; 
de  Guillaume.  ex-Constituant,  480,1259, 
1366,  1376;  d'Hébert,  ex-curé  de  Cour- 
bevoie,  953;  de  Hennequin,  topographe 
de  la  Convention  nationale,  992;  d'Ilen- 
nezel,  attaché  à  la  maison  d'Artois,  1925  ; 
d'Hervieux,  1694;  d'Hervilly,  ex-maré- 
chal de  camp,  13G(i;  de  la  citoyenjio 
lleurtel,  femme  Communeau,  1799;  de 
Jacquemin,  détenu  à  Sainte- Pélagie, 
1406;  de  Jollivel,  député  à  la  Législa- 
tive, 1396;  de  Jean Juelin,  suspect,  1313; 
de  Julien,  ex-secrétaire  du  Comité  de 
salut  public,  1611; de  C.deKock, banquier 
hollandais,  2404,  2405,  2408;  de  Laboul- 
béne-Montesquiou,  1292;  de  LaboUreau, 
liremicr  commis  du  Conseil  de  sanlé,  - 
2657  ;  de  La  Cliabeaussière,  ex-employé 
au  ministère  de  l'intérieur,  1421,  1565; 
de  La  Flotte,  limonadier,  1941  ;  du  niar- 
i|uis  de  La  Grange,  1317  ;  de  Lakcûial, 
ex-procureur  au  Parlement,  1446;  de  la 
veuve  du  notaire  De  Lalcu,  1813,  I83li  ; 
de  La  Michodière,  ex-prévôt  des  mar- 
chands, 1179;  de  la  femme  Lamotte, 
marquise  de  Senonnes,  1445;  de  la 
femme  Langeron,  divorcée  du  comte  de 
Damas.  1844;  de  la  femme  Lassoloy, 
maîtresse*  d'un  conseiller  au  Parle- 
ment, 1493;  de  Latache,  administrateur 
caissier  de   l'union  des   créanciers   de 


liohan-Guémenée,  701  ;  de  M""*  de  Lau- 
raguais,  1470;  de  Lavoisier,  ex-fermier 
général,  1.383;  de  Leborgne ,  1805;  de 
Leclerc,  chef  de  division  au  département 
de  la  Guerre,  2537,  2539  ;  de  Lecoinle, 
agent  de  change,  1627;  de  Lecomte, 
16(i8;  de  Lefcvre,  cour  Lamoignon,  1903: 
de  Lenfant,  principal  commis  de  l'ad- 
ministration des  Domaines  nationaux, 
504;  de  Lenoir,  imprimeur,  2033;  de  Le 
Pilleur,  1108;  de  Leroux,  139(i:  de  la 
veuve  Lesclaparl,  libraire,  171.'i;  du  ci- 
toyen Lévi.  1694;  de  LcwaI,  banquier, 
1318,  1364;  de  Liégeard-Ligny,  homme 
de  loi,  1157,  1435;  de  Lineh, détenu  enla 
maison  d'arrêt  des  Ecossais,  1406  ;  de  Lo- 
get,  1108;  de  Lorimier,  peintre,  1834;  de 
la  dame  Lorimier,  comtesse  de  Saint-Fur- 
gent,  1834;  de  la  fllle  Loriol,dite  d'Etre- 
ville,  1627;  de  la  l'eiame  de  Lorrain, 
volontaire,  1636;.  des  épo^ix  Lubersac, 
1979;  de  Luigné,  ci-devant  noble,  1405; 
de  Mahieu,  1543;  de  Marat,  2217;'  de 
Marion-Iirillantais,  entrepreneur  de  la 
manufacture  d'armes  de  Moulins.  1851  ; 
deMelin.  e.x- premier  commis  de  la  Gue  ire 
et  des  finances,  1269;  de  Merat,  four- 
nisseur des  hôpitaux,  1397^  de  Mercier, 
ex-fermier  général,  547,  560,  1281;  de 
Merlo,  banquier  génois,  1330';,  de  la 
lemme  Mézeray,  1449;  île  Mirdouday, . 
adjudant  général  de  l'armée  des  Alpes, 
1450;  de  Montigny,  aîné,  1 158;  de  Morel, 
administrateur  de  la  Loterie,  609,  732  ; 
de  Mulot,  ex-législateur,  1443,  1451;  de 
.Munier,  citoyen  de  la  section  du  Con- 
trat-Social, 11")1;  du  duc  de  Neuville- 
Villeroy,  680;  de  M.  de  Nicolay,  ex-pre- 
mier président  de  la  Chambre  des  Comp- 
tes, 954,  1404;  de  Nioche,  citoyen  de' 
Comraune-jVffranchie,  1921  ;  de  la  femme 
Pajot-Marcheval,  1466;  de  Panche,  habi- 
tant de  Passy,  1977;  de  Hildevert  Pa- 
trelle,  1189;  de  Patu,  détenu,  1445;  de  la 
femme  Paule,  1562;  de  Pérecot,  1060; 
de  Piccaluga,  banquier,  1290;  de  Piet, 
disparu  depuis  le  10  août,  1656;  de  la 
veuve  Pisançon,  1978;  de  Plantier,  éco- 
nome des  Incurables,  1080,  1891  ;  de 
Pomaret,  banquier,  1340;  de  Pons,  806; 
de  Poullier,  huissier- priseur,  1868;  de 
Prédicant,  notaire,  1806;  de  Prieur-Ro- 
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(luemonl,  1060  :  de  Proly,  néeocianl, 
2tlO,  2411,241  V.  2415,2409;  de  Happalli, 
génois,  1330;  de  Regnier-Aussel,  1307, 
1314:  de  Bichi.  1387;  de  Ringard,  ex-ciiré 
deSainl-(iermain-rAuxerrois.lOt7,  IGCiO, 
1925;  de  l'itiiprimeur  Robert,  ri4S,  r>:i4; 
de  Rochel,  détenu  en  la  maison  d'anél 
de  Id  section  des  Piques,  1406;  de 
M""  Roland,  359,  384;  de  Ronsia,  général 
de  l'armée  révolutionnaire,  1611,2254, 
2265,  2267,  226«,  2204:  de  Ronsin.  frère 
du  général,  2263;  do  Rose,  huissier  do 
la  Convcnlinn  nationale,  1627  ;  de  Rouen, 
notaire  à  Paris,  721;  de  lablié  de  Rover. 
1044;  lie  Sabran,  1604;  de  Saint-Agnan, 
1694;  de  la  femme  Saint- Brice,  1601  ;  de 
la  manjuise  de  Sainl-Chamond,  1422; 
de  Saint-tleorges-Caller,  oflicior  de  la 
Reine,  1834;  du  citoyen  S'-Maurice,  1498; 
de  Saiselaiz.e, -citoyen  de  la  section  des 
Pir|ucs,  181)4;  de  Salmon,  1465;  de  San- 
grain  et  Krirault,  entrepreneurs  de  l'é- 
clairage |)ubiic  de  Paris,  VOK;  de  Sicard, 
instituteur  des  Sourds  cl  Muets,  707,  745, 
747,  1085;  de  Simon,  ex-commissaire 
de  police  de  la  section  de  l'Observa- 
toire, lOlo;  de  Simon,  frères,  négo- 
ciants, 1627;  du  comte  de  Soyeeourt, 
1657;  de  Tancnrviile,  1380;  du  citoyen 
Tarry,  1288;  île  Thiroux  de  Crosne, 
1179;  de  du  Tiliy  et  Viscovis.  1352;  des 
époux  Tilon,  1701  ;  de  Travariet,  770;  de 
Vala,  1124;  de  Veaudremont,  1799;  de 
Venin,  négociant  à  Belfnrt,  1577;  de 
Victor,  dit  Vilon,  1533;  de  Viger-Jolival. 
1190;  de  Vincent,  homme  de  loi,  1396; 
de  Vincent,  secrétaire  gém-ral  du  dépar- 
l.-ment  de  la  Cuerre,  1169,  1611;  «le 
Watrin.ex-maltre  de  pension,  1371,  1420; 
de  Wiedenfeld.  ban.|uier,  1341.  1533; 
d'Vgé  La  llli'loniiière,  conseiller  au  l'nr- 
lenient,  2030;  d'Vsabenu,  jeune,  1637; 
d'Vsabeau-I.avergne,  1052;  de  l'ambas- 
sadeur de  llnllanile,  1335;  de  bnni|uicrs 
étrangers,  2Vti7;  des  membres  du  Par- 
lement de  Paris,  1161. 
—  sur  l'apparti-meiit  de  Bruno- l.illlle, 
1610;  ilu  dép\ité  Dupral,  à  Versailles, 
iri8;  de  la  femme  Jolivel  de  Crécy. 
Illil  ;  sur  les  apparteiiienls  de  Philippe- 
Kpalité.  .lue  d'Orléans,  «t  «le  s<'s  lils, 
356. 


—  sur  une  armoire  dans  l'appartement 
de  t'.arat.  1067. 

—  sur  la  bibliothèque  et  le  cabinet  de 
r.uillaume,  exConsliluant,  586. 

—  sur  le  bois  de  chaullage  dans  les  mai- 
sons des  suspects  (levée  des),  1511. 

—  sur  le  bureau  d'administration  du  Pan- 
théon-Français. 1050. 

—  sur  une  caisse  d'assignats  venant  de 
Bàle,  2024  ;  sur  des  caisses  de  gravures. 
1644;  sur  les  caisses  et  bureaux  de  Van- 
denyver,  banquier.  527. 

—  sur  les  caves  du  citoyen  Foissier  ou 
Foissy,  1422,  14't3;  du  citoyen  Morel, 
1085;  des  maisons  de  Terray.  1638;  et 
cuisines  de  la  maison  de  la  nianjuise  de 
Marbeuf.  1631. 

—  sur  la  chambre  à  coucher  du  citoyen 
Le  Pécheux,  1333;  sur  la  chambre  et  le 
bureau  du  citoyen  tîuiraud.  1003.  1180; 
sur  la  chandire  de   Veyinerange,  2652. 

—  sur  la  chapelle  du  Tribunal  de  com- 
merce, 513. 

—  sur  le  chAteau  d'Kloges.  demeure  de 
Chamilly,  fils,  1693. 

—  sur  les  effets  de  Bidermann  el  aulris 
banquiers,  1545;  et  papiers  de  Bréarl, 
caissier  de  la  fabrique  républicaine,  rue 
Saint-Nicaise.  1620:  de  la  baronne  de 
Itruniant,  lOOû;  de  Cardot, secrétaire  de 
C.ondonet,  1208;  de  Chaulet,  détenu  à 
In  Force.  1824:  de  Resvoyes,  secrétaire 
de  Berlin,  1201;  de  M'""  Dubarry  en 
l'hcMel  de  Brissac,  637:  do  Fricaull,  en- 
trepreneur «le  l'éclairage  de  Paris,  1355; 
cl  papiers  de  Joubert.  commis  de  la  fa- 
brique de  papiers  à  assignats.  1620;  de 
La  llogue.  détenu  à  Picpus.  1515;  de  la 
veuve  de  Laleu,  1251;  de  Maillard.  S20;  el 
papiers  des  femmes  Mallecy,  I3H;  de 
.M.iiiuei,  nppcisés  par  la  n)unii'ipalité  de 
Kiinlaiuebleau,  4<i7  :  de  Perrin,  condncnué 
aux  fers.  1 158;  do  Roettiers  la  Bretécho, 
ex-fermier  général,  I053:de  laciloycnne 
Saitil-Laurent,  007,  1106,  1376,  1403;  du 
citoyen  Senohie,  1128;  «le  Tonmlier,  n-- 
ceveur  général  des  (inances,  1823. 

—  sur  les  formes  i-l  régies,  401. 

--  sur  les  habitations  de  Nicolai  i\  Snilit- 
(iermain-en-l.aye  et  i;ouss.ilnville,  1543. 

—  sur  l'imprimerie  et  le»  magasins  di- 
Berlhomier,  1743,1714.  1717,  IT.'io.  1753. 
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-  sur  un  magasin  de  librairie  aux  Auiîus- 
lins,  1711. 

-  sur  les  magasins  et  impressions  de  Du- 
pont, imprimeur,  1999,  201.^;  de  Lasalle, 
imprimeur,  1999. 

-  sur  la  maison  de  Ijanque  Kock  et  .Scliu- 
rhardt,  2+07. 

-  sur  la  maison  du  banquier  Bruyère, 
.4-83;  de  Chamilly,  père,  à  Bièvres,  1693; 
de  Dutartre,  à  Nogent-sur-.Marne,  1162; 
de  Noailles,  1275. 

-  sur  une  maison  de  campagne  à  Boissy- 
sous-la-Montagne,  1586;  de  .Mercier,  à 
drégy,  li86;  de  Monceaux,  an  duc  d'Or- 
léans, 3o7;  du  Raincy,  au  duc  d'Orléans, 
338. 

-  sur  les  maisons  de  Sainl-I.azare,  des 
Carmes  et  du  Luxembourg,  1092. 

-  sur  des  malles  déposées  chez  le  député 
Reubell,  1343. 

-  sur  les  marchandises  et  livres  des 
juifs  Lazare,  108S. 

-  sur  les  meubles  et  bibliothèque  de 
Desvoyes,    secrétaire    de    Berlin,    1280. 

-  sur  les  meubles  et  effets  de  Debruey, 
banquier,  1687;  de  Fontaine  de  Biré, 
1297;  de  Mazuel,  chef  d'escadron  de 
l'armée  révolutionnaire,  2346;  de  Mo- 
moro,  administrateur  du  Département, 
2212,  2363,  2377;  de  Pectat,  portier  de 
rin'.tel  de  Montmorency,  1340,  1680;  des 
fermiers  généraux,  1123. 

-  sur  les  papiers  de  divers  individus  ; 
Voy.  au  mot  Papiers. 

-  sur  les  papiers  des  accapareurs  d'or, 
1337;  de  banquiers  suspects,  639;  des 
ex-fermiers  généraux,  491  ;  de  suspects 
de  la  section  Poissonnière,  1631;  et 
effets  de  la  compagnie  Winler,  703; 
registres  et  bureaux  de  banquiers,  1160. 

-  sur  un  paquet  d'assignats  appartenant 
à  la  femme  Daniel,  17C2. 

-  sur  la  porte  du  comptoir  dos  banquiers 
Perregaux  et  Gumpelsheimer,  1263. 

-  sur  le  portefeuille  de  Levèque-Dumou- 
lin  saisi,  1943. 

-  sur  les  presses  du  linlletin  ilii  Tiilaiiml 
révolutionnaire,  621  ;  et  caractères  de 
l'imprimerie  Robert,  1018. 

-  sur  les  propriétés  de  Duclos-Dufresnoy, 
1373;  do  Plantier,  économe  des  Incu- 
rables, 985. 


—  sur  une  provision  de  chandelles  trou- 
vée chez  Frécot-Lanty,  1833. 

—  sur  des  rouleaux  d'or  découverts  rue 
Vieille-du-Temple,  1 188. 

—  sur  un  secrétaire  rerjfermanl  7,0()i)  li- 
vres, 1449. 

—  sur  un  tonneau  contenant  des  pièces 
d'argent,  1231;  sur  un  tonneau  de  lie 
chez  un  marchand  de  vins,  1667,  1683. 

—  sur  les  trois  compagnies  de  finances. 
490,  491. 

ScELLiER  IGabriel-Toussainti,  juge  au  Tri- 
bunal révolutionnaire,  832,  2270,  2300, 
2301,  2366,  2368,  2636. 

SciiEN.i  (tJeorges),  hussard  du  2'  escadron, 
1863. 

ScHRiiER  (Barthélemy-Louis-Joseph),  géné- 
ral de  division,  2301. 

SciiMiDT  (citoyen),  1941. 

ScHMiTz  (Jean),  tailleur,  2375. 

.ScHucHARDT,  banquier  à  Paris,  2398. 

Sciences  (manuscrits  trouvés  chez  Bailly 
relatifs  aux),  407. 

—  naturelles  (pension  à  (luyton-Morveau 
pour  ses  travaux  sur  les),  1230. 

Scrutin  pour  l'élection  du  chef  et  des  ad- 
judants de  la  4=  légion  de  la  garde  natio- 
nale, 1327. 

—  épuratoire  du  Comité  de  salut  public 
du  Département  de  Paris,  1162,  1972, 
1997;  des  concierges  et  guichetiers  des 
maisons  d'arrêt,  779  ;  des  employés  des 
Postes,  1910;  des  membres  du  Comité 
de  surveillance  d'Issy-l'Union,  1064;  à 
la  Société  des  Jacobins,  1407  ;  pour  la 
nomination  de  l'adjudant  général  de  la 
seconde  légion,  1473. 

Scylla  (citation  de  Charybde  et\  913. 
Séance  publiiiue  <\\x  directoire  du  Lycée 

des  A  ris,  2189. 
SÉnii.r.mrK  (Denis),  charretier   au   service 

de  la  brasserie  Fallois-Lgré  à  Suresncs, 

183. 

—  (Pierre-François),  témoin  dans  le  pro- 
cès -Momoro,  2370. 

Secours  demandé  par  dos  Danois  naufra- 
gés, 300;  aux  femmes  de  volontaires, 
1433;  aux  parents  des  défenseurs  de  la 
patrie  irôles  pour  le  payement  des), 
2368;  aux  veuves  des  représentants  du 
peuple,  427. 

.Secret   (détention   de   Uescombcs,   serré- 
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laire-greflier  de  la  seclion  des  Droils- 
de-lHomme,  au),  2630;  (détenu  des 
Madelonnelles,  mis  au),  1461  ;  (d.Henue 
ilf  la  Petite  Force,  mise  au),  1456;  (or- 
ilie  d'incarcérer  le  baron  de  Bali  au), 
:2G0«. 

Secn'laires-commis  des  bureaux  du  Co- 
mité de  sùrelé  générale  (arrcstalioii  de\ 
I;tj9;  de  Comités  de  la  Convention  (liom- 
niaiie  de  couplets  par  les),  34S. 

Section  des  Aniis-de-la-Palrie,  288,  468, 
671.  I0:)7.  1252,  121H),  1355.  1459,  1541, 
1556,  1634.  2023.      - 

—  des  Aicis.  1427,  1554,  1702,  1830,  1863, 
1894,  1903,  1904,  2316,  2340. 

—  de  l'Arsenal,  449.  528,  707,  745,  747, 
775,  1034,  1076,  1162,  1163,  1181.  1271, 
1522,  1590,  1642.  2069,2298. 

—  de  Beaurepaire,  361,  372,  379,  957. 
1480,  1488,  1513,  1541,  1547,  1548. 

—  de  Beaurepaire.  réaénérée.  1178.  1725. 

—  de  1792,  475,  2660,  2665. 

—  de  Bon-Conseil,  188,  1014.  1153,  1342. 
1416.  1456,  1483,  1325,  1644,  1673,  1689, 
1697,  1702.  1806,  1826,  18.37,  I84.S.  1948. 
I9N3-1985.  2007,  2065,  2372.  2506,  2508. 

—  de  Bondv,  980,  1014.  1158,  1312,  1382, 
1457,  1493,  1547.  1570,  15-7,  1629,  1911, 
1912.  19N9,  2030,  2130. 

—  (le  Bonne-Nouvelle,  345.  517,591,1170, 
17.58,  1779,  2023,  2073,  2242,  2243,  2249, 
2303.  2380.  2389,  2394,  2397,  2401,  2407. 

—  du  Ronnet-Houf!e.  313.  324,  «13.  663, 
713,  757,  761,  108O,  1104,  1170,  1246, 
1271,  1326,  1491,  1583,  1633,  1659,  1673, 
1689,  1770,  1782,  1823,  1891.  1925.  1926, 
1995,  2264,  2286,  2317,  2.335,  2343. 

—  de  Brulus,  933,  935.  966,  1023,  1071, 
1111,  1143,  1203,  1317,  1422,  1424.  1  416, 
1479,  1601,  1778,  1960,  2023,  2147,  2V2I, 
2422,  2428. 

—  de  la  Bulledes-Mnulins,  I(ll5.  (291, 
1615. 

—  Chalier,  20|o. 

—  des  C.lianips-Klysées,  634,  926,  9N4, 
1269,  1313,  1431,  1V65,  1188,  1498,  1506, 
1507,  2206 

—  de  In  Cité,  456,  469.  694.  702,  847,  1337, 
1338,  1462,  1561,  1689,  1826,  1836.  18.39. 
2062,  2146,  22(14. 

—  du  Conlral-.Sorial.  492,  5H5,  040,641. 
686,  1079.    1131,   1151.  1162,  1191,  1258, 


1422,  14.30,  1468,  1475.  1513.  1526,1.534. 
15V7.  1583,  1634,  1637,  1659.  1683,  1732. 
17.33.  1823.  1859.  1963,  1967,  2116,  Î35ti. 

—  des  Cordeliers.  2328,  2383. 

—  des  I)roils-dc-rHonime.  145,  776,  993, 
1001,  1012,  1147,  1325.  1453,  1503.  1529. 
1541,  1606.  1776.  1848,  2057.  2105.  22«V. 
2553,  2555,  2566,  2620,  2621.  2623-2627. 
2629,  2630,  2632,  2636,  2639-2644,  2647, 
2648. 

—  du  Kaubourg-Monlniartre,  547,560,704, 
781.  797_i»llS,  971.  1119.  1 125.  Ubti,  )  l.s4, 
1250.  1280.  1281,  1310,  1318,  1327,1353, 
1364,  1382,  1486.  1.572,  1.585,  1845,  1851. 
1989.  2137,  2309,  2425. 

—  du  Faubourg-du-.Nord,  1190.  1457,  1577, 
1780,  1S26,  1848.  2112,2298. 

..»-  des  Fédérés,  992. 

—  du  Finistère,  dite  de  l.aMvski.  66ii, 
952,  1.384.  1389,  1611.  2127,  2297. 

—  de  la  Fontaine-de-lirenelle,  317,  528. 
6S0.  802,  949.  1093.  1167.  1180.  1189. 
1240,  I2K2.  1310.  1335,  1415,  1471,  i:.91, 
1602,  1673,  1689,  1800,  1812.  1835.  1944, 
1953,  2166,  2329. 

—  de  la  Fralernilé.  517,  941,  953,  1088. 
1157.  1180,1232.  1233.  1435,  1454,  1594. 
16S2,  17N6.  ISOl,  1S13,  205S.  2082,  20H3, 
2255. 

—  des  (iardes-Françaises,  341,  944,  979, 
1055,  1075,  1104,  1158,  1296,  1427,  1522. 
1567,  1571.  1572,  1762.  1921.  2148. 

—  des  fiobelins,  41  V. 

—  des  (ùavilliers,  299,  492.  1102.  1314, 
1329,  1388,  1392,  1462,  1622.  1696,  1744, 
1748-1750,  1789,  2064. 

—  (;uilla«me-Tell,  237,  527.  539.  669,  962, 
1057,  1085.  1162.  1171.  1195.  12.36,  1268, 
1280,  12N2,  1293,  1307,  1320,  1326,  1375, 
I45S.  1462.  1472,  1610,  li,20.  1627,  1653, 
1667,  1673,1678,  1679.  I TOt».  1802.  1846, 
1S52,  ISM,,  1S60.  |9U,  19.50.  11192.  2033. 
20SI.  220S. 

—  de  In  llalU-nu.\-Blés.  4N3.  1017,  1133. 
1269,  1306,  1562.  1634.  1651.  1654.  1667. 
1702,  1767.  1813.  1989.  2059,  2385. 

—  de  l'Ilomme-Armé,  327.  kS3.  631,  sol, 
955,  1121.  1143,  1162,  1173.  UNS,  1.166. 
1391,  1399.  14S0,  1.5511.  1566.  1.581,  1790. 
1N26,  2077,  2130,  2313. 

—  de  rindivi<«il>ilil>-.  I2N,  525,  63(.  646. 
653.  951.  Illl.  1157.  1317.  134H.  1366, 


TABLE  ALPHAliÉTIQUE 


82r, 


1377,  i44"i,  1480.  1")86,  1006,  1701,  I7R5, 
1812,  1830,  1861,  1875,  2020. 

-  des  Invalides,  328,  000,  1073,  1080, 
1737,  2133. 

-  Le  Peletier,  340,  638,  700,  800,  1040, 
1132,  1142,  liai,  UdB,  1183,  1268,  1270, 
1271,  1280,1292,  1.307,  1308,  1333,  1340, 
1341,  1371,"'l432,  1443,  1491,  1333,  1302, 
i;;0o,  1*71,  i:i83,  168'7,  1092,  1813,  1852,  • 
1874,  1933, 1978,  1979,  1988,  2015,  2030, 
2060,  2007,  2411,  2413,  2417,  2431,  2437, 
2438,  2441-2443,  2446,  2447,   2455-2457, 

■2t61,  2403-2405,  2469,  2547,  2666. 

-  des  Lombards,  942,  945,979,986,1017, 
1047,  1060,  1563,  1591,  1662,1794,2378, 
2505,  2506. 

-  du  Luxembourg,  1426,  2328. 

-  du  Mail,  562. 

-  de  la  Maison -Commune,  811,  1034, 
1100,  1414.  1120,  1638,  1071,  1709;  1921, 
2000,  2124. 

-  de  .Marat, dite deMarseille,  316, 323, 1078, 
1134,  1256,  1515,  1352,  1612,  1658,  1760, 
1993,  2004,  2034,  2099,  2153,  2317,  2360, 
2363,  2365-2370,  2375-2377,  2379,  2514, 
2322,  2526,  2528,  2530-2532,  2334.  2654, 
2656,  2637,  2639. 

-  des  Marchés,  124,  643,  1268, 1418,  1664. 

-  de  la  Montagne,  346,  5'i8,  681,  686,  797, 
970,  1003,  1006,  1017,  1117,  1194,  12.50, 
1279,  1280,  1290,  1291,  1303,  1311,  1317, 
1330,  1375,  1415,  1488,  1543,  1545,  1629, 
1637,  1667,  1673,  1692,  1699,  1708,  1717, 
1759,  1819,1822,  1823,  1836,  1869,  1871, 
1873,.  1887,  1910,  1919,  1977,  199^2030, 
2031,  2063,  2257,  23.50,  2416,  2426,  2651. 

-  du  .Mont-blaiic,  649,  633,  669,  714,  797, 
10U9,  1037,  1067,  1131,  1168,  1189,  1263, 
1271,  1293,  1307,  1308,  1324,  1348,  1360, 
1377,  1402,  1.543,  1547,  1597,  1605,  1611, 
1013,  1623,  1631,  1636,  1639,1649,  1662, 
1007,  1668,  1818,  1825,2067,  2254,  2203, 
2203,  2267,  2268,  2274,  2294,  2308,  2320, 
2324,  2326,  2347,  2537,  2339,  2545. 

-  de  Montreuil,  564,  792,  1189,  1781. 

^  du  Muséum,  287,  341,  342,  986,  1466, 
1178,  1510,  1501,  1564,  1791,  1792,  2331, 
2371. 

-  de  Mulius-Scevola,  313,  663,  766,  803, 
1122,  1145,  1323,  1368,  1370,  1435,  1611, 
1612,  1618,  1661,  1673,  1689,  1799,  1868, 
1952,  1970,  2096,  2317,  2319,  2323,  2331, 


23.32,  2336,  2343-2346,  2348,  2540,  2541. 

—  de  l'Observatoire,  633, 1425,  1455,  1635, 

1656,  1697.  1915,  1931,  1951,  l')55,  2128, 


—  de  l'Oratoire,  1558. 

—  du  Panthùon-Français,  397,  601,  1137, 
1178,  1239,  1404,  1493,  1508,  1644,  2061, 
2070. 

—  des  Piques,  196,  346,  471,  559,  029, 
717,  859,  860,  862,  973,  1121,  1238,1269, 
1407,  1450,  1556,  1574,  1623,  1625,  1633, 
1652,  1797,  1854,  1940,  1942,  1945,  2113. 

—  Poissonnière,  498,  547,  560,  704,  880, 
889,  890,  1186,  1310,  1318,  1327,  1330, 
1345,  1480,  1488,  1313,  1534,  1556,  1391, 
1651,  1925,  1933,  1972,  2100,  2200. 

—  du  Pont-Neuf,  813,  819,  1229. 

—  de  l'opincourt,  083,  1282,  1328,  1405, 
1457,  1476,  1488,  1523,  1524,  1031,  1086, 
1784,  1870,  1922,  1925,  1927,  2670. 

—  des  Postes,  1587.' 

—  des  Quatre-.\ations,  1801. 

—  des  Quinze -Vingts,  222,  1371,  1429, 
1477,  1510,  1563,  1390,  1763,  1970,  2229. 

—  de  la  République,  553,  966,  1007,  1124. 
1335,  1406,  1417,  1421,  1311,  1540,  1553, 
1663,  1994,  2139,  2520. 

—  de  la  Réunion,  512,  515,  516,  701,  897, 
993,  1166,  1395,.  1521,  1783,  1829,  1868, 
1883,  1916,  1977,  2013,  2098. 

—  Révolutionnaire,  844,  1208,  1229,  1504, 
1586,  1766,  2131,  2232. 

—  du  Roi-de-Sicile,  2552. 

—  du  Roule,  978. 

—  des  Sans-Culottes,  476,952,  1672,  1869, 
2007,  2019,  2255,  2300,  2466. 

—  du  Temple,  1104,  1142,  1192,  1356, 
1394,  1607,  1613,  1771,  1772,  1798,  1872, 
1994,  2125,  2496. 

—  du  Thé;Ure-Français,  495,  2250. 

—  des  Tuileries,  190,  300,  336.  337,  341, 
346,  492,  494,  515,  611,  721,  724,  783, 
974,  989,  1071,  1076,  1093,  1180,  1209, 
1271,  1289,  1290,  1312,  13i3,  1344,  1354, 
1387,  1407,  1427,  1439,  1448,  144'.),  1401, 
1405,  1492,  1310,  153.3,  1572,  1573,  1577, 
1046,  1689,  1693,  1813,  1842,  1865,  1969, 
2126: 

—  de  l'Unité,  106,  494,  378,  940,  982, 
999,  1049,  1076,  1116,  1152,  1155,  1182, 
1282,  1307,  1381,  1396,  1413,  1453,  1520, 
1558,  1611,  1617,  1832,  1868,  1934,  1952, 
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2097,  2100,  2280,  2317,  232'7,  2328,  2342. 
2344,  2497,  2522,  2525. 

—  année  de  Mulius-Scevola,  2348. 

Sfclions  (adresse  de  la  seclion  de  Bon- 
Conseil,  reliilive  à  la  conspiration  d'Ilé- 
berl,  envoyée  aui),  2065;  (adresse  de  la 
Société  républicaine  de  r.4»n»  du  peuple. 
envoyée  aux;,  2072;  iaffiche  relative  aux 
abus  commis  par  les  bouchers,  envoyée 
aux),  103'.i  ;  (affiche  du  Comité  de  sur- 
veillance de  .Saint-Denis,  envoyée  aux). 
rii«;  (affiche  contre  les  marchands  fal- 
sifii'ateurs, envoyée  auxl,  I2S2;  iCensure 
exercée  parles  Comités  révolutionnaires 
des',  784;  (Comités  militaires  desi,  654; 
(conduite  triomphale  de  Vincent  dans 
les),  2331,  2341;  (convocation  iras.sem- 
blées  générales  des),  540;  \cours  publics 
pour  les  jeunes  élèves  des\,  1808:  (dé- 
putalions  desl,  III;  (discours  de  Mar- 
chand sur  la  question  des  théâtres,  im- 
primé et  envoyé  aux'.  15(7;  (empiéte- 
ments des  Comités  révolutionnaires  des). 
795;  I envoi  du  rapport  iniprimé  delà 
mission  de  Clémence  cl  Marchand  aux). 
1064;  (intelligences  avec  les).  381  ;  (invi- 
tation pour  la  fôle  de  l'abolition  de  l'es- 
clavage,adre.s.sée  aux-,  1070;  (lecture  de 
l'arrêté  relatif  aux  femmes  de  mauvaise 
vie  dans  les  ,  1H2;  (réception  par  lloii- 
siri  à  Sainte-Pélagie  de  députations  des  , 
2302  ;  (réclamations  contre  le  remplace- 
ment des  membres  des  Comités  révolu- 
tionnaires, formées  par  les),  1476; (refus 
de  canons  aux  canonniers  par  les).  12ii;t  ; 
[suspects  s'élanl  empare  des  pouvoirs 
dans  l'une  des),  211(8;  (tent/ilivcs  des 
malveillants  pour  exciter  des  troubles 
dans  les),  2(ti:i. 

Skpkii,  volontaire    de    l'armée    révolution- 
naire, 2257. 
Skuaiui,  citoyen  suspect,  561». 
.SKr.L'iKD.  cx-chanoine  d'L'zès,  I  i85,  1404. 
SÉiiiiB  (Alexandre-Joseph,  vicomte  de),  600. 

—  (Philippe-Henri,  marquis  do),  maréchal 
de  l'rance,  I0|:i. 

—  (trois  membres  de  la  fauiille  <le),  1372. 
SKiiiï    iJean-.Michel},  commissaire    de    la 

Commune,  de  service  nu  Temple,  153, 

155. 
Skifkii,  étranger  suspect,  I0i2. 
StîiFfrH-.SAYoM.  médecin  de  Philippe  d'nr- 


léans  et  de   la  princesse  de  Lamballe, 

6S9. 
Seigle  cédé  aux  communes  d'.\uxcrre  et 

dlrancy,  2003. 
Seii;.\k    (Marguerite),    domestique    de    la 

dame  de  Koch,  2-403. 
Seine-et-Marne    (administrateur,    puis 

(l<-pulé  du  département  de  ,  1396. 

—  administrateurs  du  départemeut,  708, 
2561,  2570. 

—  commissaires  aux  approvisionnements 
de  Paris,  2o5S-2560,  2365,  2568. 

—  commissaires  du  Conseil  exécutif,  2550. 

—  directoire  du  département,  2556. 

—  mission  des  représentants  Dubouchet 
et  Maure.  4(t8,  2567. 

—  réquisition  permanente  pour  l'appro- 
visii.nnement  de  Paris,  2581,  2582,  25K7, 
2589,  20OO. 

—  réquisitions  de  subsistances  dans  le 
département.  588,  2550. 

—  réquisitions  pour  l'approvisionnemenl 
des  hnpitaux  de  Paris,  2600,  2603, 

Seine-et-Oise,  administrateurs  du  dépar- 
tement, 2132. 

—  administrateurs  (arrestation  de  3).  2575. 

—  argenterie  d'église  provenant  de  ce  dé- 
parlemcnt,  740.  772,  ll5;t. 

—  bataillon  de  volontaires  (I").  2118. 

—  désordres  dans  le  déparlement.  732. 

—  mission  de  Clémence  et  .Marchand  dans 
ce  département.  1017.  1037,  1061. 

—  suspects  d'émigration.  1629. 
Seine-Inférieure,  agent    du   lj>niité   de 

cùrjjé  générale.  1648. 

—  baliiillon  de  volontaires  ('»•),  962,  079. 
1007. 

—  mission  du  représentant  l.egendrr. 
2225. 

—  mission  du  représenUnnl  >iblol.  Ii'i;;',. 
Sel  marin  (vin  aildilionné  de  ,  Iii97. 

—  volatil  fourni  A  Mnrie-.\iitoinelte  (lln- 
cons  de'>,  85. 

SKI.I.IKII,  capitaine  de  la  12*  compagnie  do 
la  seclion  des  Tuileries.  1 161. 

Semur  ((;ôle-d'<)r),  Comité  de  «tirvril- 
Inncc,  600. 

—  direcloire  du  district,  Ji  ' 

Sentis  (Oise),  Comité  de  durvi'iii.mrc.  ion, 
llîl,  1659,  1663.  1813.  IH2I.  1826,18.11), 
|s;i6.  18.38. 

—  gardn-magasin  des  \  ivres.  763. 
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—  garde  nationale,  I82(i. 

—  hôpitaux  militaires,  "')',•  t. 

—  mission  de  Clémence  et  Marchand, 
commissaires  des  Comités,  732. 

—  nobles  suspects,  1070. 

—  Société  populaire,  208,  594. 
Sennecey  (SaOne-et-Loirc),  Sucii'-té  popu- 
laire, 278. 

Senoble  (citoyen^,  1128. 

Senonnes  (Pierre-François  LaMutte,  mar- 
quis de\  1830,  1H3G,  1863,  1869,  1894, 
1903,  1919,  1935,  1948,  1956,  1972,  1983, 
1997,  2007,  203.'i. 

Sens  (Yonne),  commissaire  de  la  com- 
mune, 2"j74. 

—  commissaire  des  corps  administratifs, 
23-;9. 

—  district,  2"ki9. 

—  mission  de  Maure,  représentant  du 
peuple,  2557. 

—  passage  de  la  garnison  de  Mayence,2b70. 

—  procureur  de  la  commune,  2570,  2574. 

—  Société  des  Amis  de  la  Constitution  ré- 
publicaine, 209. 

Sentinelles  (règlement  de  service  pour  les), 
773;  (répression  des  insultes  aux),  654. 

Sepheh  (Charles),  général,  698. 

Septembriseurs  de  1792  (influence  dans  la 
section  de  l'Unité  de),  2333. 

Septeuil  1  Jean-Baptiste  Tourteau  de;,  tré- 
sorier de  la  Liste  civile,  170. 

Séquestre  des  biens  d'Amelot,  e.\-directeur 
des  Domaines  nationaux,  1633;  des 
biens  de  Beaumarchais,  1980;  des  biens 
de  Colbert-Maulévrier,  ex-ambassadeur, 
2357;  des  biens  du  comte  Hennezel, 
1975  ;  des  biens  des  époux  d'Hervilly, 
1813. 

Sereinne,  ex-caporal  au  I"  bataillon  de 
Seine-et-Oise,  2118. 

Seren.nes,  citoyenne  suspecte,  1522. 

Seik.ent  (Antoine-François),  député  de  Pa- 
ris à  la  Convention  nationale,  2199, 
2518. 

Seiuac,  ex-secrétaire  de  Beurnonvilb',  mi- 
nislre  de  la  guerre,  583. 

Sekikvs  (.Vntoine-Marie),  commissaire  de 
la  section  du  Panthéon-Français,  2001. 

Serilly  (An  loine-Jean- François  .Meoret  de), 
ancien  trésorier  des  guerres,  1628. 

Siciiis,  clerc  de  noUiire  à  Bordeaux,  894- 
897,  900. 


Serisier  (Bichet,  dit),  suspect,  1040. 

Serment  des  jeunes  élèves  de  la  classe 
des  Arcis  et  de  la  Béunion,  au  Champ 
de  Mars,  124.'>;  de  discriHion  prêté  par 
une  femme  de  garde  au  Temple,  56; 
prêté  par  les  membres  du  Comité  de 
surveillance  de  la  section  des  Tuileries, 
1354. 

Serments  de  la  Constitution  civile  du  clergé 
et  de  l'Egalité  (prestation  des),  653. 

Serre-tête  de  taffetas  noir,  demandés  par 
Marie-Antoinellej  7. 

SsnnES  de  Brancas  (perquisitions chez),  714. 

Seruet  (Jean-Pierre),  suspect,  1326. 

Sers,  détenu  à  Saint-I^azare,  2262. 

Servante  de  maroquin  vert  à  Marie-.Vntoi- 
nette,  69. 

Servière  (Laurent),  cordonnier,  juré  au 
Tribunal  révolutionnaire,  233 é,  2371, 
2379. 

Servies  (citoyen),  1516. 

Servoisieh,  commissaire  du  Comité  de  sû- 
reté générale,  1483,  1529,  1560,  1564, 
1571. 

Seuvole,  citoyen  de  la  section  de  .Marat, 
2379. 

Sevestre  (Joseph),  membre  du  Comité  do 
sûreté  générale,  89-92. 

Sèvres  (Seine-et-Oise),  Comité  de  surveil- 
lance révolutionnaire,  546,  1449. 

—  maison  de  campagne  de  la  dame  Crand- 
niaison,  aclrice  de  la  Comédie-Ilalienne, 
2666. 

—  manufacture,  568. 
Seydes-Bellegote  (Cabriel),  suspect,  1040. 
Seymandi  (Gaspard),  détenu  à   Saint-I,a- 

zare,  2262,  2305. 

Seyne-les-Alpes  (Basses-Alpes),  Société 
républicaine.  245. 

Si;zE  (Haymond  de),  ex-avocat  au  Parle- 
ment de  Paris,  526. 

Sherlock,  lire  Sciienck  (l'Irich),  capitaine 
au  92"  régiment  d'infanterie,  1485,  1497. 

Siui.oT  (Claude-François-Bruno),  député  de 
la  Ilaute-Saône  à  la  Convention  natio- 
nale, 1654.. 

Sh;ari)  (Boch-Ambroise),  instituteur  des 
Sourds  et  Muets,  528,  534,  554,  5.'i5,  707, 
745,  747,  1076,  1085. 

Sii).NEY(Algernonl,  martyr  de  la  liberté, 879. 

SiEVÈs  (Emmanuel),  député  de  la  Sarlhe 
à  la  Convention  nationale.  305. 
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Signalement  du  baron  de  Balz,  2C62,  2668; 
de  Caslelbajac.  officier  de  marine,  1912; 
d'Anloine  Descombes,  membre  du  Con- 
seil gL-nt-rai  de  la  l'.ommune,  2r>r.7;  de 
(iaspard,  suspect,  1991;  de  Conrad  de 
Kock,  banquier  hollandais,  2391,  2.193; 
de  Rivoire,  vice-président  du  départe- 
ment de  l'Aisne,  2005  ;  de  Thiolaz,  ci- 
toyen suspect  du  liépartemenl  du  Mont- 
Blanc,  1816;  d'Ygi-  La  HIelonnièrc,  con- 
seiller au  Parlement  de  Paris,  1399; 
ifun  Allemand  suspect,  789:  d'un  écuyef 
cavalcadour  de  la  comtesse  d'Artois, 
1339;  d'un  sous-lieutenanl  du  103«  ré- 
giment, 1087. 

SrjAS  (Prosper),  adjoint  du  ministre  de  la 
guerre,  147"!,  I6r.9,  1956,  2260. 

SiLLA.NS.  commissaire  de  la  Commune,  de 
service  au  Temple,  51,  162:  présidenl 
de  la  Commission  des  salpi'-tres  di'  la 
section  R(*vi)liiliiinnaire,  1766. 

SiLLERY  (Charles- Alexis -Pierre  ItHiuMir, 
marquis  de),  di-puté  de  la  Somme  à  la 
('onveiilion  nationale,  354,  1005. 

SiMO.N  (Antoine),  membre  du  Conseil  gé- 
néral de  la  ("ommune.  27,  54,  58,  62. 
153.  162.  165.  2223. 

—  Henri  et  .Michel),  frtres,  négociants, 
1627. 

—  (Jean-Haplisle-Victor),  ex-commissaire 
de  police  de  la  section  de  l'Observatoire. 
1915. 

—  lire  SiJiOND  (Philibert),  député  du  Has- 
lUiin  à  la  Convention  nalionale,  3284. 
2380,  2410. 

—  inspecteur  de  police,  2415. 

—  observateur  de  police.  25<'il ,  2663, 
2664. 

—  préposé  du  Comité  dp  salut  public  du 
Département  de  Paris.  1451.  1462,  I46H. 
1473.  1517,  1.53'». 

—  secrétaire  d<>  Maillard,  commissniri-  du 
puuvoir  exécnlif.  |072.  113'.,  1143.  1153. 
1356,  I.36G.  I3HI. 

—  ex-bénélicier.  soldat  citoyen  «le  la  Sfc- 
lion  des  Ciardes-Krançaises,  911. 

—  membre  du  Comité  révolutionnaire  dr 
la  section  de  la  Montagne,  2il6. 

—  citoyen  de  la  section  du  Temple,  2196. 

—  (citoyen),  rue  (iranKe-Haleliérf,  14o9, 
14.32,  1443. 

—  (femmes),  tante  et  nièce,  2^3,  2431. 


."^IJ(0^•NET  DE  FoLVET  Fraoçois-Marie  .  ex- 
noble, 2026. 

SiNEL,  lire  .SiNET  (Vincent-André),  intendant 
de  l'ex-princesse  de  Monaco,  1847. 

Si.NER,  avocat  d'.Xnvers,  2013. 

Sim;ier,  président  de  la  Société  populaire 
de  Chalier.  2076. 

SiNOyi-E,  secrétaire-commis  dans  les  bu- 
reaux du  Coniilc  de  sûreté  générale, 
13:;9. 

SinARi),  citoyen  do  la  section  ilu  Temple, 
1192. 

SiREJEAX,  secrétaire  du  Comité  de  sfirelé 
générale.  1616,  1625,  1657,  1672.  1701, 
1806,  1999. 

SiBET,  observateur  de  police,  1099,  1177. 

—  citoyen  de  Provins,  2635. 

Sinoe,  alit'is  Sirot  liermain\  intendant  du 
marquis  de  Senonnos.  1830.  1836.  l.StX, 
I9'f8,  1997,  20<17. 

."^MiTs,  commissaire  du  Cnniilé  de  srtrelé 
générale,  1908. 

Soi;HETi.\nloine-Charles-l.ouis),  procureur 
général  syndic  du  Loiret.  432. 

Société  des  .\mis  de  la  Constitution,  2553; 
des  Amis  de  la  Constitution  de  Sainl- 
Vallier.  437:  îles  .Amis  de  la  Conslitu- 
lion  républicaine  de  Sens.  209. 

—  des  Amis  de  la  Liberté  el  de  l'Egalité, 
séante  aux  Jacobins,  635,  1057,  1162, 
1882,  238(t.  2504. 

—  des  Amis  de  la  Liberté  de  la  section  du 
Bonnel-Hougp.  324,  1782. 

—  des  .\mis  de  la  République.  Joso. 

—  des  Belges,  2028. 

—  des  Cordcliers,  1072.  1x26.  18^5,  2205, 
2209,  2232,  2234,  2211.  2216.  2247.  2259. 
2263,  2261,  2276,  2290,  2298,  2318,  2328, 
2330,  2334,  2339,  23 V9,  2350,  2355,  ilâS- 
2360.  2362,  2372.  2383.  2:.2I.  2522.  252'.. 


2659. 

-  du  ( 

-  des 
2232. 

-  des 

-  des 

-  des 
1057. 
1826. 
220'., 
2362, 

arc  h 


ulte  israélite,  307. 

Défenseurs  de  la  Ré|iuliliipie.  175, 

Femmes  révolutionnaires,  2548. 
Hommes  libres,  2232,  2521. 
Jacobins,  120,  551,  602,  CrtHl,  635. 
1072.  1162,  1182.  1688,  1746,  1751. 
I8S2.  I.SS5,  r.'OI.  2035.  21136.  2iH>0, 
2205.  2209.  2328,  2329,  2331,2.360, 
2372.  23N3.  2420,  2451,  2521,  2522; 
ivi.sie  de   la),    617  ;  (l'xpulsiot)  de 
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membres  de  la),  1407,  2208;  (tableaux 
peints  à  Orléans  pour  la),  459;  (tréso- 
rier de  la),  1903,  1901. 

-  des  86  départements,  lO.'iT. 

-  des  Sans-culottes,  297:  des  Suiis-cu- 
iottes  montagnards  du  Mont-Libre,  221. 

-  fraternelle  des  deux  sexes,  séante  aux 
Jacobins,  539,2129;  fraternelle  des  deux 
sexes  du  Panthéon-Français,  2070;  fra- 
ternelle et  républicaine  de  Lazowski, 
2071. 

-  iiénérale  des  réfugiés  Liégeois,  2114. 

-  montagnarde  de  t'oursan,  224;  de  Ou  im- 
per. 234  :  de  la  Sauvetat,  274. 

-  patriotique  de  .Mulius-Scevola,  2141; 
patriotique   républicaine  de  Vaugirard, 

188:;. 

-  populaire  des  Amis  des  lois  révolu- 
tionnaires, 2166;  d'Abbeville,  268: 
d'Arles,  1213;  d'Armeville,  230,  262; 
d'Aubervilliers,  1076;  d'Auteuil,  2151; 
d'Avize,  230;  d'Ax,  241  ;  de  Belleville, 
2143:  de  Bercy,  308,  2IS2;  de  Besançon, 
2(133;  de  Bouleurs,  2192;  de  Bourga- 
neuf,  216;  de  Briançon,  247;  de  Brutus- 
le-Magnanime,  ci-devant  Saint  Pierre- 
le-Moutier,  226;  du  district  de  Carentan, 
179  ;  de  Castellane,  282 ;  de  Chalier,  2076  ; 
de  Chantilly,  198;  de  Choisy-sur-Seine. 
333;  de  Clichy,  2142;  de  Corbeil,  303; 
588;  de  Courbevoie,  979;  de  Crécy,  197; 
de  Delémont,  214;  de  Dunkerque,  2304, 
2311;  de  TEgalilé,  2183;  d'Egalité-sur- 
Marne,  334;  d'Emile,  1503;  d'Epoisses, 
273;  de  la  Flotte,  215;  de  Foix,  246;  de 
Franciade,  2078;  de  (iennevilliers, 2103; 
de  (ientilly,  1242,  2193  ;  de  Grignon,  200  ; 
de  Guimps,  231;  des  Hommes  libres, 
1208;  des  Hommes  révolutionnaires  du 
10  août,  2163;  d'illiers,  279;  d'ingou- 
ville,  2223;  d'Issy-l'lJnion,  1023,  1047, 
106Î,  1090,  2019;  de  Laigle,  204;  de 
Langogne,  277;  de  Lannion,  283;  de 
Lille,  2504;  de  Louhans,  207;  de  Lure, 
233;  de  Maringues,  1615;  de  Meilhan, 
273  ;  des  montagnes  du  district  de  Uioni, 
201;  de  Montauban,  12H;  et  républi- 
caine de  Montivilliers,  267;  de  Mont- 
Ihéry.  1092;  de  Montreuil,  1788;  de  .\Io- 
ret,  1214;  de  .Morez-en-Monlagne,  271; 
de  iXevers,  1388;  de  Niort,  2232;  de  No- 
gent-sur-Marne,  2167  ;    de  Nogent-sur- 


Seine,  333;  républicaine  de  Noyers,  248; 
de  Pamiers,  203;  de  Pantin,  2144;  de 
Pons,  253;  de  Provins,  2387,  2595,2633, 
2638:  de  Puteaux,  1329,2178;  de  Rozoy, 
209:  de  Saint-Cloud,  2179;  de  Sainl- 
Etienne,  230,  202;  de  Saint-Jean-du-Gard, 
244;  de  Saint-Mandé,  2143;  de  Sainl- 
Ouentin,  1049;  de  Sceaux-l'Unité,  2117: 
de  la  section  des  Amis-de-la  Patrie,  288: 
de  la  section  dos  Arcis,  2316;  de  la  sec- 
tion de  Boiine-Nouvelle,  1738;  de  la 
section  du  Bonnet-Rouge,  1891;  dite  du 
Ronnet-Rouge,  de  la  section  des  Champs- 
Elysées,  1300;  de  la  section  de  Bru  tus, 
906;  de  la  section  du  Contrat-Social, 
492,  1732,1733;  de  la  section  des  Droits- 
de-l'Homme,  2620;  [de  la  section]  des 
Gardes-Françaises,  2122;  de  la  section 
des  Gravilliers,  1462;  de  la  section  de 
Guillaume-Tell,  1236,  1992;  de  la  sec- 
tion de  la  Halle-aux-Blés,  1017;  de  la 
section  de  l'Homme-Armé,  1790;  delà 
section  de  Marat,  2634,  2656  ;  de  la  sec- 
tion des  Marchés,  124,  1664;  de  la  sec- 
tion du  Mont-Blanc,  1649;  [de  la  section] 
de  Mutius-Scevola,  2074;  de  la  section 
de  l'Observatoire,  1423;  de  la  section 
Poissonnière,  2100;  de  la  section  de  la 
Réunion,  1783;  de  la  section  du  Temple, 
1772,2125;  [de  la  section]  des  Tuileries, 
2104;  de  la  section  de  l'Unité,  2097;  de 
Senlis,  208,  394;  de  Sennecey,  278;  de 
Tarascon-sur-Ariège,  228;  de  Thiais, 
317,  1775;  de  Vaugirard,  578,  1037,1072, 
1085,  1826;  de  Vernon,  1430;  de  Ver- 
sailles, 263,  2086;  de  Ville  juif,  2183;  de 
la  Villetteles-Paris,  2104;  de  Vouziers, 
220. 

-  régénérée  des  Sans-culottes  de  Jean- 
Jacques  Rousseau,  231. 

-  républicaine  de  l'An»'  du  peuple,  2071; 
de  Boulogne-sur-Mer,  238;  de  Calais, 
199;  de  Charolles,  211;  et  populaire  de 
Chàteau-Salins,  227;  de  Franciade,  310; 
de  Garlin,  270;  d'Hersin,  232;  de  Léré, 
276;  des  Lombards,  2073,  2149;  de  Mont- 
de-Marsan,  272;  de  Montreuil,  2158;  de 
Mutins  -  Scevola,  254  ;  d'Oradour  -  sur- 
Vayres,  243;  de  Saint-Vrieix,  242;  de 
Seyne-les-Alpes,  24b;  de  Villers-Cotte- 
rets,  266. 

-  révolutionnaire  de  Jacobines,  643. 
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—  seclionimirc  de  Maral  (arrèU-  liberli- 
cide  de  la),  204i5. 

.Sociétés  palrioliques(Comilé  central  des), 
i'X,. 

—  populaires  (adresse  de  la  section  de 
Itou-Conseil  relative  à  la  cons])iration 
d'Hébert,  envoyée  aux,,  2005;  (adresse 
de  la  Société  républicaine  de  l'Ami  du 
Prup/e, envoyée  aux),  2072;(tifliclie  con- 
tre les  marchands  falsilicaleurs,enviiyée 
aux),  1282;  (afficlie  rel^jlive  aux  abus 
commis  par  les  bouchers, envoyée  aux), 
lti;j9;  (censure  exercée  par  les),  78i; 
discours  de  Marchand  sur  la  question 

des  Ihi-àtres,  imprimé  et  envoyé  aux\ 
1517;  (envoi  du  rapport  imprimé  de  la 
mission  de  Clémence  et  .Marchand  auxi. 
I08i;  ^invitation  pour  la  fête  de  l'abo- 
lition de  l'esclavage  adressée  aux),  1070; 
(lecture  de  l'arrêté  relatif  aux  femmes 
lie  mauvaise  vie  dans  les),  1412;  \\ec- 
ture  quotidienne  de  l'ordre  du  jour  de 
la  force  armée  dans  les),  007, 1514  ;  (pu- 
blicité des  séances  des),  043;  (ijualilira- 
lif  donné  par  le  Comité  de  salut  public 
aux),  1772;  (utilité  des),  2122  ;  de  l'Indre 
(manifestations  des),  20S4;  du  cauloti 
d'Issy-l'Union,  2170;  réunies  à  Valence 
contre  le  fédéralisme  (adresse  de),  247; 
de  l.ongucville  et  de  Sainle-Foy-sur-l.on- 
gueville,  réunies,  217;  de  femmes  (in- 
terdiction des),  643. 

SocRATE  (allusion  k  la  mort  dei,  433. 

Soie(fournitureiiMarie-AntoineUed'éto(Tcs 
de),  32. 

Soiiisv,  suspect,  18o2. 

Soissona  (Aisne;),  charrois  militaires  (l'in- 
ployé  dans  les),  2203,  2208. 

—  commune,  1331. 

—  détachement  de  l'armée  révidulioii- 
nairc  y  cantonné,  510. 

—  lieu  d'origine  de  Itonsin,  génér.il  i\f 
l'armée  révolutionnaire,  228J. 

—  maire  et  greffier  de  Chavignnn  y  expé- 
diés. 2201. 

.Soldai  comptant  00  ans  de  services, 
288. 

Sohlat.s  (connivonco  avec  de»  marchands 
d'objets  obscènes  de),  lft«7-100fi;  (hô- 
pital de»  religieux  d'Avon,  rempli  do), 
4»3;  sans  permission  (ordre  de  rejoindre 
intimé  aux),  1685. 


SoLEURE,  employé  au  bureau  de  la  Gmet 
de  France,  580. 

SoLiÉ  (André  ),  artiste  du  Théâtre  de  l'Ùpéni- 
Comique.  2543. 

Sou-ET,  lire  .Sai'ler,  concierge  de  la  mai- 
son de  Courmont,  %6. 

Solliciteurs  aristocrates  labords  du  C.u- 
niil<'  de  sûreté  générale  obstrués  par 
les),  003. 

SoLLiF.H  (Pierre-Paul),  receveur  do  rentes. 
2342. 

Sols  (saisie  de  gros),  1025,  IO(i',t. 

SoMiiiiEuiL  (François-Charles  ViRor,  mar- 
quis de),  ex-gouverneur  des  Invalides, 
720. 

Somme,  mission  du  représentant  Itunuml. 
I<m;;i.  -2051',. 

Somme -Libre,  nom  révolutionnaire  de 
Sainl-tjuentin.  Comité  révolutionnaire, 
138S.  1402,  1473,  1830,  1831. 

Son  tlixalion  du  prix  du),  2577  ;  pour  nour- 
rir les  chevaux  chargés  du  transport  des 
subsistances,  7t)2. 

.Soi'.\BcnK?,  lire  SoinciiEs  ^.Marie-Antoinette 
Hkhei,  comtesse  de),  1094. 

SoiiiEHBiELLE  Josepli  .  cliirurgicn  asser- 
menté du  Tribunal  révolutionnaire. 
191. 

Soufre  (vin  additionné  de).  1639. 

SouL,\Rii  (Marguerite  Kviiard,  femme), ren- 
tière, 2522. 

SouLÈs  (Antoine-Prospcr),  admiuislralour 
au  Déparlemenl  de  Police,  77,  si,  80, 
450,  2250;  avoué,  731. 

—  ciloyi-n  originaire  de  Hmilogne -.sur- 
M.r,  1193. 

Soti.Kr.  mandataire  des  ouvriers  de  l'en- 
ceinte de  Paris.  1413. 

Snulii'rs  (l'glise  à  l.iégc  remplie»  de),  2271, 
2272,  2321;  (impossibilité,  faute  île  cuir, 
lie  confectionner  île»',  1227;  marché 
pour  fourniluri'  de,  2307;  (prix  des, 
910  ;  déclines  aux  prisonniers  du  Temple 
(examen  de),  27  ;  à  semelle  de  carton 
fourniture  de,  075,  080,  710,  710;  en 
ilriqi  de  .Saiiil-C.yr  pour  Marie -.Vntoi- 
nelle,  :iO;  en  peau  do  rhèvre  noire  pour 
Marie-Antoinelle.  30. 

—  pour  le»  Volontaires  idon  patriotique 
de),  9311,  949.  1229,  1232,  1242.  1503, 
1804,  1506.  1757-1759.  1771.  1773,  178K, 
1790,  1791;  (ruuruiturcs  dp),  pour  les 
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volontaires  île  la   1"  réquisition,  1073  ; 
(volontaires  manquant  de),  1008. 
SouguET,  prêtre  réfractaire,  précepteur, 

045,  6")3. 
Sourds  et  Muets  (Massé,  économe  de  l'Ins- 
titution des),  j28,  t)33  ;  (Allais,  profes- 
seur des),  528,  533;  (Sicard,  instituteur 
des),  528,  534,  554,  555,  745,  1070,  1085. 

Souscription  au  paofit  des  volontaires 
rntre  les  militaires  et  employés  de  la 
maison  des  Invalides,  1757;  aux  jour- 
naux de  Marat  et  d'Hébert  envoyés  aux 
armées,  2210,  2221;  du  banquier  de 
Kock  pour  les  frais  de  la  guerre  contre 
les  rebelles  de  la  Vendée,  2394,  2395  ; 
du  même  pour  les  subsistances  de  la 
commune  de  Passy,  2396;  en  faveur  des 
laboureurs  de  Mareil,  1992;  pour  rem- 
placer le  vaisseau  de  la  Ville  de  Paris, 
capturé  par  les  Anglais,  1779;  volon- 
taire des  gardiens  des  scellés  de  la  sec- 
tion du  lionnet-Houge,  1770. 

Souterrains  du  Chàlelet  isalpêtre  extrait 
des),  1792. 

SoYEcouRT  (Willielmine-Henrietlc  de  N,\s- 
sau-Saardhuck,  comtesse  de),  1657. 

Spectacle  de  prétendus  sauvages  au  Palais 
Egalité,  1673,  1683,  1089. 

—  de  la  République  (Gaillard,  directeur 
du),  1959. 

Spectacles  (troubles  contre -révolution- 
naires dans  les),  1497. 

Spire  (Allemagne),  hôpitaux,  2501. 

Spoliation  d'elTets  appartenant  à  la  Képu- 
blique,  1422,  1423. 

Stains  (Seine),  Comité  de  surveillance, 
792. 

SiAi.NviM.K,  carreleur,  1573. 

Stances  sur  la  prise  de  Lyon  et  de  Tou- 
lon, 1221. 

Statue  lie  la  Liberté  dans  la  cathédrale  de 
Dijon  [inauguration  de  la),  2012;  reni- 
plai;ant  le  maitre-autel  dans  l'église  de 
Honne-Nouvelle,  345. 

Stkrky,  secrétaire-greffier  de  la  section 
Révolutionnaire,  1229. 

SîÈvK  (citoyen),  1560. 

Stkvk.nel  (Joseph),  courrier  de  la  malle  ilc 
Strasbourg,  1103,  1129. 

Strasbourg,  administrateur  de  l'habille- 
ment  des  troupes  originaire  de  cotte 
ville,  2204. 


—  convoi  d'artillerie,  1024. 

—  courriers  de  la  malle,  1103,  1 129. 

—  général  divisionnaire  commandaiilcelte 
place,  1070. 

—  libraire  Treutlel,  fi4:'>. 

—  lieu  d'origine  de  (iardeliuis,  homme  de 
lettres,  2344. 

—  Monnaie  (directeur  de  la),  1900. 

—  professeur,  2501. 

—  tribunal  révolutionnaire,  1801. 
SuBLEYUAS  (Pierre-Noëlj,  juge  au  Tribunal 

révolutionnaire,  400,  839,900,923,2249, 
23-28,  2467,  2518,  2519,  2530,  2550. 

Subsistance  d'enfants  de  condamnes  (me- 
sures pour  assurer  la),  758. 

Subsistances  (accaparement  des),  1804; 
(accélération  de  l'envoi  des),  1897,  2531, 
2532  ;  (administration  des),  960  ;  (afiichcs 
incendiaires  touchant  les),  2204;  (alarme 
jetée  dans  les  esprits  au  sujetdes),1725, 
1730,  2039;  (ancien  aide  de  camp  de 
Itumouriez,  inspecteur  des),  1 138  ;  (com- 
missaire aux',  792;  (commission  chargée 
de  l'examen  des  comptes  pour  lesl,  1720  ; 
(craintes  des  communes  à  l'égard  des), 
017;  diatribe  contre  Pache  par  rapport 
aux),  1726,1730;  (femmes  en  rumeur  à  la 
Halle  à  cause  des),  2518  ;  (fermentation  de 
la  section  de  Marat  motivée  par  les),  2367; 
(inquiétudes  du  peuple  au  sujet  des), 
510,  .'iG5,  1704,  1725,  2506;  (inspecteur 
des),  1138;  (insurrection  fomentée  sous 
le  prétexte  de  la  rareté  des),  1919  ;  (mis- 
sion de  Real  relative  aux),  2084;  (nour- 
riture des  chevaux  chargés  du  trans- 
port des),  792;  (pénurie  des),  2277, 2278; 
(perle  d'un  chariot  de  l'administration 
des),  1144;  (prise  par  l'armée  de  la  Hé- 
publi(|ue  à  Landau  de),  1482;  (ré(iuisi- 
tioii  de)  dans  le  département  de  Scine- 
cl-Marne,  588  ;  (sacrifices  de  la  Com- 
mune de  Paris  pour  les),  536;  (séance 
du  Lycée  des  Arts  consacrée  ù  la  ques- 
tion des),  2189;  (situation  critique  de 
Paris  relativement  aux),  2558,  2509. 
2578,  2587,  2588,  2592-2594,  2597,  2598, 
2003,  2610;  tirées  du  district  de  Provins 
(transport  par  eau  des),  2583;  dans  le 
pays  de  Liège  (entraves  apportées  par 
Rimsin  aux),  2279;  de  In  commune  do 
Passy  (souscription  du  banquier  de  Kock 
en  faveur  des),  2390. 
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—  militaires  administrHtion  des',  1848, 
2339;  (don  patriotique  des  employés 
des).  1*44;  (employés  des  bureaux  des). 
■2S"i;  à  .\iras  (directeur  des),  1857. 

—  fl  approvisionnements  (Commission 
des),  9+0,  1037,  1089,  109;i. 

SuciiET  (citoyen),  détenu,  1521. 
Sucre  (dépôt  clandestin  de),  979. 

—  révolution  dui,  979. 

Sncy  iSeine-et-Oise),  maison  de  la  veuve 

Sainle-Amarantlie,  2441. 
Sud    iFranrois),    fabricant  de    cocardes, 

2204. 
Suéde,  minislri'  de  la   ltépuldii|ui'   Ir.iii- 

raise,  2.'<87. 
SuoiÈRE  (Claudine),  de  Commune-.Viïran- 

chie,  2536. 
Suicide  d'un  ancien  relifjieux  de  la  Merci 

(tentative  de).  955;  d'un  enfant  dans  la 

caserne  de  la  section  du  Théitre-Kran- 

i;ais.  493;  d'un  jeune  homme  à  Hercy, 

2009;  par  le  poison  (projets  de)  médités 

I)ar  M-'  Roland,  392. 
.'^uifs  (réglementation  de  la  vente  des). 

1020. 
Sui.v  (Marie-Denise  Vriot,  femme),  artiste 

du  Tliéàtre  de  la  Nation.  1602. 
Suisse,  ambassadeur   i  marquis  de    Vcr- 

gennes),  1892. 

—  correspondance  do  la  femme  Rcpnier- 
Ausset,  1587. 

—  mission  de  Dubuisson.  homme  de  let- 
tres, 2652. 

—  mission  de  Vallier,  1366. 

—  (retour  de  tlréguel,  horloger,  en),  1796. 

—  voyage  de  hesfieux,  marchand  de  vins 
de  Rordeaux,  2162,  2463. 

.Suppression  des  bons  de  papier  émis  par 
les  limonadiers  et  marchands,  487.  488; 
du  Club  des  femmes  à  Hesam.'on.  2634  ; 
momentanée  du  Comité  de  salut  public 
du  ix'-parlenienl  de  Paris,  1111-1113:  de 
la  Commission  inspectante  des  jniiriiaiix 
à  la  maison  des  Postes.  1513.  I.'il7;  des 
Commissions  ilépartement.iles  cl  îles  0< 
mil''s  cenlraiix,  1112;  du  dlmr  tradi- 
tionnel du  Tribunal  île  commerce,  507, 
513,  514;  des  petiUt  jardins  du  Tem- 
pb'.  13 

Suresnes  (Seine). arrestation  des  citoyens 
.Massé  et  Ber^eron.  47b. 

—  brasHcuTH  contre-révolutionnaires,  475, 


478,  483,  609,  616,  633,  707.  1032.  loC.i. 
1314,  1329,  1547. 

—  Comité  de  surveillance. 661, 1098, 1329. 

—  commune,  646,  707,  1076. 

—  municipalité,  1032,  1069,  1329. 

—  recherche  de  Tardieu  de  Mallecy.  1 143. 
1162. 

.Surveillants  (demande  par  Fuuquicr-Tin- 
ville  de),  2214.      • 

Suspect  .négociant  anglais,  incarcère 
commet,  567. 

Suspects  (aménagement  des  maisons  de 
Saint-Lazare,  des  Carmes  et  du  Luxem- 
bourg pour  recevoir  les\  1092;  (arres- 
tation au  Palais-Royal  de  .  1939,  1982: 
(arrestations  de),  510,  979,  1005,  1047, 
1899,  1948,  1954,  1963;  (impression  du 
ilécrcl  relatif  à  l'arrestation  des).  765; 
(lenteui  s  dans  l'envoi  des  procès-verbaux 
«l'arrestation  desl,  793. 

—  à  Ragneux  (arrestation  de),  539;  à  .Saiiit- 
(;kuid  (ordre  d'arrestation  de\  562;  du 
district  de  Corbeil  enquête  sur  les).  532; 
de  l'Orne  (emprunt  forcé  sur  les).  505; 
en  .Normandie  cl  en  Rrelagne  (arresta- 
tions de),  531. 

Suspension  de  Prévost,  chef  d'escadron  de 
gendarmerie.  1388,  1326,  1936:  de  Ré- 
gnier, commissaire  des  guerres,  2280; 
de  Reubell,  député,  1010;  de  Rey,  géné- 
ral divisionnaire.  2258;  d'un  lapilaine 
du  3'  bataillon  de  volontaires  du  Mor- 
bihan, 1525;  du  commissaire  aux  acca- 
parements de  Courbevoie,  997;  de  mem- 
bres prévaricateurs  du  Omilé  de  la 
section  des  Tuileries,  1354;  du  proiurenr 
synilic  <lu  district  de  C-irenlaii,  1889; 
arbitraire  (ta   général   Rossignol.  23:i3. 

—  de  l'arro.sage  public,  1238;  de  l'enviù 
du  journal  d'Hébert  aux  armées  du 
iNord  et  des  Ardennes,  2219. 

Si  VFCK  (Jacques),  courtii-r  de  llruxclles, 
2013. 

Si/lliilunn    ,.i„il.l„;ini.   I blM'.'.    ['..r,- 


Tiibai  ni  poudre  e'  i  ii  carottes  (avarlCi 
.saisie  et  vente  de  ,  1007,  1376. 

Talmtii^rc  d'argent  (don  piilriolique  d'une  i. 
2H6 

Tableau  reiiferiiiant    l.i    lléclaration    de> 
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Droits  de  l'Homme  (pelit),  17bo;  repré- 
sentanl  la  Constitution  de  la  République 
(description  d'un),  1755;  représentant 
une  revue  passée  par  Louis  XVI  (exposi- 
tion et  saisie  d'un),  1932. 

Tableau  comparatif  des  cinq  appels  tioini- 
naux,  brochure  contre-révolutionnaire, 
1723. 

Tableau  politique  et  littéraire  de  Parif, 
journal,  2216. 

Tableau  du  maximum  (/es  denrées  et  mar- 
chandises, imprimé  contre-révolution- 
naire, 1703. 

Tableaux  (commerce  des),  2417,  2410, 2430, 
2440;  (dépôt  suspect  de),  1381  ;  républi- 
cains peints  à  Orléans  pour  la  Société 
des  Jacobins,  439. 

Tabletier(don  de  la  liquidation  d'une  maî- 
trise de),  1774. 

TABouni.N,  aliàs  Thabouhi.n  (.Nicolas),  mem- 
bre du  Comité  révolutionnaire  de  la  sec- 
tion de  Guillaume-Tell,  lO'oS,  1882. 

T.\cHERAT  (Nicolas),  citoyen  de  la  section 
du  Contrat-Social,  1037. 

Tacite,  auteur  lu  et  relu  par  M"«  Roland, 38:1. 

Taffetas  (corset  de),  '>;  noir  (manteau  et 
serre-tête  de),  7;   d'Italie  (jupes  de),  2. 

Taffix  (Joseph),  capitaine  des  charrois 
d'artillerie,  052,  794. 

Tailhassox,  ex-conseiller  au  Parlement  de 
Toulouse,  1912. 

Tailleurs  (maison  de  jeu  fréquentée  par 
des  garçonsi,  1904. 

Talbot,  lire  Taillebot  (Jean-Baptiste-Cré- 
pin),  maçon,  membre  du  Conseil  géné- 
ral de  la  Commune,  a  14. 

Talestris,  citée,  2472. 

TALLEYHA>D-PÉR[Gonn  ((iubriel-Marie,  comte 
de),  477. 

Tallien  (Jean-Lambert),  député  de  Seine- 
et-Oise  à  la  Convention  nationale,  877, 
1600,  1723,  177S,  2044,  2123,  2127,  2128, 
2133,  2136,  2141-2140. 

T.\LMA  (Julie),  2474. 

Tambours  (bans  fantaisistes  des),  1537; 
(défenses  de  battre  le  pas  de  charge 
faites  aux),  1794;  (défenses  aux  patrouilles 
extérieures  d'emporter  des),  1670;  (re- 
nouvellement de  l'engagement  des), 
1542;  de  garde  (présence  aux  postes 
prescrite  aux),  1232. 

Tamise  (la  ,  lleuve,  2498. 
T.  X. 


Tancarville,  détenu  à  la  Force,  Kisi». 

Tanchou,  membre  du  Conseil  du  Tem- 
ple, 25. 

Tapage  dans  le  foyer  de  la  Comédie  ita- 
lienne, 2.Ti3. 

Tarascon-sur-Ariège  (Ariége),  Société 
populaire,  228. 

Tardi,  chef  du  fédéralisme  dans  l'Ain, 
1047. 

Tardieu  de  Mallecv  (Antoine-Charles),  an- 
cien maréchal  de  camp,  ex-capitaine 
aux  gardes  françaises,  1143,  1102,  U73. 

—  (Charlotte-Hyacinthe),  sa  Tdle,  femme 
divorcée  de  Dubois-Béranger,  1173, 1188. 

—  (Claire -Félicité),  flile  cadette  d'Ant.- 
Charles  Tardieu  de  M.allecy,  1173,  1314, 
1347. 

Tark.nte  (Charles -Bretagne -Marie -Joseph 

de  La  Trkmoille,  prince  del,  993. 
Tahrv,  suspect,  1288. 
Tartarin,  entrepreneur,  membre  du  Comité 

révolutionnaire  de  la  section  de  Popin- 

court,  1328. 
Tartuffe    (Robespierre    traité    par    Ana- 

charsis  Cloots  de),  2478. 
Tascheueal'  (Paul-Auguste),  de  la  section 

Le  Peletier,  1032,  1138. 
Tassaeut,  peintre  graveur,  1704. 
Tassin    (Louis-Daniel),    banquier,    2tl>i, 

2430, 
Tatouages   sur   le    corps   d'un   soldat  de 

l'ex-régiraent  de  Neustrie,  189,  191,  192 
Taverne   cà   bière ,    sur    le    boulevard    du 

Temple,  2224. 
Tavernieh  (Claude-Denis),  ancien   oflicier 

do  l'Etat  major  général  de  la  garde  na- 
tionale, 411,  421. 

—  (  Jean- Baptiste) ,  commis-greflier  du 
Tribunal  révolutionnaire,  422,  2433, 
2408,  2302,  2315,  2642. 

Taxation  des  denrées  de  première  néces- 
sité, 550;  du  salaire  des  voituriers  des 
ports,  1308,  1314. 

Teillard  (Jean-Baptiste),  détenu,  1400. 

Teisseire,  suspect,  détenu  à  Sainte-Pélagie. 
1048. 

Tellier,  attaché  au  bureau  du  ininislre  de 
l'intérieur,  1999. 

Temple  (bibliothèque  du),  31. 

—  commissaires  de  service  au),  4,  (')-lti, 
12,  19,  44,  31,  38,  114,  113,  121-123, 
130,  143,  133, 
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—  (Conseil  du),  ly,  21,  22,  25,  26,  31.  33, 
3.\  44,  48.  49,  51,  56.  57,  62,  70,  73.  78, 
123. 

—  (corps  de  garje  du),  41,  703. 

—  (crieurs  do  journaux  sous  les  iiiuns 
du),  122,  123.  113. 

—  évasion  projelée  du  fils  de  Capei,  2045. 

—  {femme  de  garde  au),  56. 
.—  (j.'aidp  du;,  4.  13.  19,  20. 

—  garde  y  raohlée  par  des  genlilshommes 
de  la  Cour,  222V. 

—  (garde-robe  de  Mùrie-Autoinelte  au),  78. 
— "lellre    y  écrite    par  Simon   à   lléliert, 

2223. 

—  (motion  pour  garder  en  ôlage  le  llls  de 
Louis  Capel  au  ,  103. 

—  i  police  de  l'intérieur  duK  1'.',  58,  ty!t3. 

—  (suppression  des  petits  Jardins  du), 
13. 

—  (tour  du),  3,  lit,  24,  .30,  41,  63-05,87. 
153-155,  454,  461. 

—  (travaux  du),  19,21. 

Temple  Israélite,  faubourg  Saint-liermain, 

-307. 
Temple   de    la    Haison    (assemblée  de   la 
■    section   de    Bonne -.Nouvelle  au),  2073; 
(fête   de  J'ubolitiun   de    l'esclavage  au), 
1670;  (fôte  décadaire  au,  1098.  ; 

—  de  la  liaison  ii  Vaugirard,  1869.  1885. 
Templi's  {cérémonies  rrligieuses  interdites 

en  dehors >des),  579. 
Tejii'o.nnet,    président  du  Comité   révolu- 
tionnaire de  la  section    des  l)roils-de- 

rilomme,  2632. 
Tkn.mllk   (Diogènc),    membre    du  Comité 

révolutionnaire    de    la    section    de    la 

llalk-aux-HIés,  1651. 
Ténare  (autres  du),  263. 
Tente.s    (ateliers   pour  la  coufecliun  des), 

297. 
TKiicigii.  |Jcan-<irégoire),  maître  jdcs  Itequô- 

l'S.  conseiller  h  laC^ourdcs  .Mdcs,  1251, 

12:.8.  1282,  1293.   1.307,  1992. 
Tkiilk/.  (Laurcnl-Micliel),  maire  de  (ienne- 

villiors,  314. 
Terrains  incultes  h  Paris  (culture  de  légu- 

me.H  dans  les.,  19'29. 
Tkiiiiav  (cilo)en  et  citoyenne^,  1317.- 
rKiiiiKAi;    (Jo.sepli),   donieslii|Ue    d'Kgré    et 

Kailoi.i,  bra.sseurs  à  .Sure.tncs,  483. 
Terre»    des    riches  (dépol   de»    boues  de 

l'ari.H  sur  le»),  602. 


Tehkiek-Dki-.mxbe,  originaire   de  la  .Marti- 

nii|ue.  suspect,  1867,  2033. 
Te?>k  (René-Mans  de  Fboi-lay,  comte  de), 

1063. 
Tessihi    (Claude),   habitant    rue    d'Anjou, 

2520.  2522. 

—  (Louis-Pierre),  de  la  section  des  Inva- 
lides, membre  du  Conseil  général  de  la 
Commune,  5. 

—  adjudant  de  la  seiMion  du  Monl-ltlniu  . 
2274. 

—  épicier,  1887. 

—  parfumeur,  rue  de  la  Loi,  lluU. 

—  suspeci,  de  la  section  de  la  .MonUigne. 
1194. 

Tcs(aincnt  d'Olym}>i:  de  Gouges,  brochure. 

844. 
Tête   (for   (la),    enseigne    dune   iranlière. 

2527. 
Tki  kun-Arnoul.  détenu  à  la  Force,  1115. 
Texel  (le),  2498. 

Tkxikr  (Jean),  incarcéré  Si  la  Forer,  1342. 
Théatins,  615. 
Théâtre  de  l'Ambigu-Comique,  1473,  1480. 

1541,  1547,  1566,   1574. 
Tlvéàlre    de    la   Cilé-Variétés,  1513,  1517; 
(costumière  et  habilleuse  du).  2204. 

—  du  Ilélassemenl-Comique,  boulevard  du 
Temple,  1534,  1511. 

—  de  l'Estrapade,  1541. 

—  de  la  Callé,  1473,  15U,  1547. 

—  Italien  (Adcline,  ancienne  actrice  du), 
653,  1623,  1631.  1636,  16t4. 

—  d.'  Lazary,  1597. 

—  Louvois  (régis."*eur  du),  2651. 

—  du  Ly.ée-des-Arls,  1526,  1534. 

—  de  la  .Montagne,  18.16. 

—  Monlansier  (convocation  par  le  Comité 
de  siirelé  générale  du  directeur  du), 
1880;  (ouvreuse  déloges  au),  1.301. 

—  de  la  .Nation  ^ Emilie  Comtal,  actrice 
du),  1620;  (Marie-Anne  Fteury,  artiste 
du),  1578;  (litoycnne  Joly,  artiste  du), 
1368;  (citoyennes  Lange  et  Méjieray,  nc- 
Iricesdu).  I612;(fen<me  l'clil. ex-actrice 
du),  161 '2;  (Sainl-Plial,  comédien  du  . 
1610;  (femme  Tliénard, actrice  du),  161 1  ; 
(fenone  Thévcnin,  dite  IK-Nienne,  artisie 
du).  1568;  (délenlinu  à  .Sainlc-Pélu^ie 
d'iiclrices  du),  1602. 

—  de  Mcdel,  1568,  1473. 

—  de  l'Opéra  nalioual,  1526.  1534. 


—  de   ropùra -Comique    nation 
i:i26. 

—  (le  la  liépubliqiie,  148.".,  lol3,  i:;i7. 

—  de  la  rue  Feydeau,  1517,  1S26,  103(3; 
(règlement  nouveau  élaboré  par  les  ac- 
teurs du),  1036;  (représentation  de  la 
Papesse  Jeaiuie  sur  le',  1957. 

—  de  la  rue  de  la  Loi,  1517,  1520;  leniplui 
du  bâtiment  du),  1933. 

—  de  Salle  sur  le  boulevard,  1534. 

—  des  Sans -Culottes,  ci-devant  Saint- 
Martin  ou  Molière,  1547,  1963. 

—  des  Variétés- Amusantes  du  boulevard, 
1541,  1547. 

—  du  Vaudeville,  1513,  1517. 

—  Comique  national,  de  la  rue  Favart, 
1659,  1662. 

—  lyrique  des  Amis  de  la  Patrie,  rue  de 
Louvois,  1526,  1534,  1541. 

—  Patriotique  du  boulevard,  1541. 
Théâtre  d'Olympe  de  Gouges  (pièces  de), 844. 
Théâtres  (allichage  d'un  discours  dans  les), 

Î547;  (arrêté  et  discours  relatifs  aux), 
1541,  1347;  (discussion  au  Comité  de 
salut  public  du  Département  de  Paris 
sur  les),  1517;  (encouragements  aux 
patriotes  des),  1897. 

—  de  Paris  (pièces  de  Dubuisson  repré- 
sentées sur  les),  2651. 

Thélusson  (Jean-lsaac),  ex-sous-lieutenant 
aux  Gardes  Suisses,  639. 

—  (Paul-Louis),  son  frère,  039. 
Thélusso.n    de    Sorcy  (Jacques),   banquier 

genevois,  039. 

—  frères,  banquiers,  639. 

Thén.\rd  (.Madeleine-Claudine  Pekhi.n  dite), 
actrice  du  Théâtre  de  la  Nation,  1611. 

Thermomètre  du  jour  (le),  journal,  305. 

Thkbv  (J.-B. -Joseph),  médecin  du  Tribunal 
révolutionnaire,  824,  830. 

Théve.net  (veuve),  1093. 

TmivENi.N,  ancien  aide  de  camp  de  Bouille, 
1061. 

—  citoyen  suspect,  1440. 

—  (Jeanne-Françoise),  dite  Devie.nnr,  ar- 
tiste du  Théâtre  de  la  Nation,  1508. 

Thkz.krd,  perruquier,  membre  du  Comité 
de  surveillance  de  la  section  des  Arcis, 
18.30. 

Thiais  iSeine),  municipalité,  317,  1775, 
2108. 

—  Société  populaire,  317,  1775. 
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Thiard  (Henri-Charles,  comte  de),  gou- 
verneur ou  intendant  de  la  Bretagne, 
029. 

Tiiin.\ULT  (Jean-Claude),  fermier  de  Mareil, 
1173,  1488. 

—  (Philippe),  frère  d'un  détenu,  989. 

—  (René-Charles), commissaire  du  (Comité 
di;  sûreté  générale,  1855. 

—  marchand  mercier,  514. 

—  receveur  du  bureau  des  diligences  de 
Lille,  1846. 

Tmii\UT  (Josephi,  citoyen  des  Elats-l'nis, 

1430. 
Thiboust,   agent  national   de   Bercy,  2182. 
Thiboux  (Jean),  dit  Bouiu;l'r;.no.n,  [jostillon 

de  la  poste  aux  chevaux,  1128. 
Thiéu.vld    (Joseph),    maire    de    Belleville, 

2143. 
TiiiKinuLT  ou  Thibault  (J.-P.),  président  de 

la  section  du  Faubourg-du-Nord,  1780, 

2112. 
Thierard,  Juge  au  Tribunal  de  commerce, 

2181. 
Thierry    (Baptiste),    marchand    de    vins, 

1801. 

—  médecin  du  Temple.  42,  85;  médecin 
assermenté  du  Tribunal  révolutionnaire, 
191. 

—  (Marie-Françoise  Soignez,  veuve),  as- 
sociée à  un  commerce  d'objets  obscènes, 
1089,  1697,  1702,  1836. 

Thierry  de  Ville-1)'.A.vbay  iMarc-.\ntoine), 
intendant  des  meubles  de  la  Couronne, 
10,  1122,  1344,  1607. 

Thierry-Fbanqieville  (Médard),  incarcéré 
à  la  Force,  1041. 

Thilly  (Nicolas),  juge  de  paix  de  la  section 
Uévolutionnaire,  844. 

TiiKjLAZ  (de),  substitut  de  l'avocat  généra] 
de  Chambéry,  1S2G,  1833. 

Thio.n  de  la  Chaume  (Pierre-Basile),  admi- 
nistrateur du  Département  de  Paris,  744. 

Thionville,  bataillon  de  volontaires  de  la 
Seine-inférieure  en  garnison,  962. 

—  convoi  de  caissons,  1898. 

—  diligence  à  destination  de  celte  ville, 
979. 

Thiroux  (Charles),  ancien  professeur  d'é- 
quitalion,  président  de  la  section  des 
Piques,  2113. 

Thirou.v  iik  Cros.ne  Louis  ,  ancien  liinitc- 
nantde  police  el  conseiller  d'Etal,  1179. 
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TiiOJi.MN  (Nicolae),  acleur   du   iLéiUri'   de 

Mcolel,  1473,  1493. 
Thomas  (Jacques),  tourneur  en  Imis,  •2r>3l, 

2(;54. 

—  banquier,  Id4"i. 

—  ancien  perruquier,  1300,  1384. 

—  maître  de  poste,  tenant  le  bureau  des 
messageries,  à  Klampes.  2668. 

TiioMET  ou  Tiioiit-,  citoyen  de  la  section 
Le  Peletier,  1345,  1583. 

TiioRiLLON  (.\nloine-Josephi,  ancien  juge 
de  paix  de  la  seclion  des  dobelins,  414. 

TiioiiiN,  lils,  notaire  à  Blérancourt,  485. 

TiioURET  (Jacques-C.uillaunie),  ex-Consti- 
tuant, 1880:  président  du  Tribunal  de 
cassation,  730. 

TiiLiLLiEB  (Claude-Louis  ,  juge  de  paix  de 
la  section  de  Maral,  2535. 

—  membri'  du  ("omitt-  do  surveillanci'  «le 
la  seclion  des  Piques,  1652. 

TiiURioT  (Jacques -.Vlexis),  député  ,1e  la 
Marne  à  la  Convention  nationali-,  420, 
2536. 

TiiiÉ.NOT,  intendant  du  baron  de  IJreteuil, 
1844. 

TiEssET,  fils,  citoyen  de  la  seclion  de 
Ronne-Nouvelle,  1170. 

Tillet  (le),  rendez-vous  de  suspects,  1005. 

TiLLET  (du),  suspect,  de  la  section  des 
Kroils-de-l'Hommc,  1147. 

Tii-LY  (du),  suspect,  1352. 

TiBABu  (Nicolas),  huissier  audiencier  du 
Tribunal  révolutionnaire,  166,  2204. 

TiRON  (Pierie-(ialpriel|,  notaire  à  Paris,  1363. 

TiRHKT    cit(iycn),  détenu,  2028. 

Tlry    Rliùne!,  canton,  500. 

TiMiN  (Pierre-Joseph),  préposé  au  service 
des  détenus  du  Temple.  10.  10.  22.  33, 
36,  58,  02,  07,  68,  136. 

TissKRANT,  détenu  aux  Carmes,  lb2H. 

TissKT  (  François- Barnabe),  préposé  du 
Comité  de  salut  public  du  liéparlenient 
de  Paris.  475.  V83,  517.  523.  52K.  530. 
56V,  500,  6.53,  066,  1076,  1085,  1347, 
1356.  1400,  1422,  1432,  1443,  1*51,  1162, 
r.68,  H73,  l»80,  1488,  1403,  1513,  1517, 
1550,  1500,  1574,  1581.  1587.  1597,  1013, 
I6IM,  1023,  1631.  16.30.  1662,  1667,  lomi, 
1097,  1807.  1M03,  1809,  1003.  1910,  1025. 
1035,  I04K,  1063,  2007. 

Tiiiiî»  \Miiximilii'n-Charle'»),   conseiller  au 


Parlement,  détenu  dans  la  maison  de 
sanlé  du  citoyen  La  Chapelle,  1701. 

Titre  de  créance    retrait  d'un),  201V. 

Titres  réclamation  del,  1052;  déposés 
chez  un  huissier  priseur  (recherche  de  , 
1868:  enfouis  dans  la  terre  au  lieu  d'être 
brilles.  1366:  à  porler  sur  le  l'.rand-Livre 
national.  1207.  1324,  1340,  1355,  1435; 
à  produire  à  la  liquidation,  1312. 

—  d'alTouacement  de  laisde  meràRrouage 
et  .Marennes,  1851. 

—  de  droits  honorifiques  de  la  maison 
Cuéménée,  569. 

—  féodaux  isiiisie  de),  783,  792:  suppres- 
sion des),  680;  saisis  chei  le  mar<)uis 
de  Senonnes.  1860. 

—  de  la  maison  de  Coudé  (brûlemenl  des), 
475,  508  ;  inventaire  des).  578. 1017:  re^' 
c  el  des),  1518. 

—  de  la  maison  de  Hohan-(iuéménée,701. 

—  de  noblesse  du  nommé  Villiers,  10|4 

—  de  propriété  servanl  à  l'exploitation  de 
la  manufacture  d'armes  de  Moulins.  1X51 . 

—  de  rente  ordre  de  retirer  des  papiers 
de  banquiers  arrêtés  les).  1 125  :  de  ren- 
tes sur  la  Nation.  1170. 

ToDiKSKN-l)i'HV,  employé  il  la  Ribliolhéi|ui' 

nationale,  290. 
Tocsin  (sonnerie  du  ,  lors  du  3|  mai,  2333. 
Toile  d'.Vuneau,  1758. 

—  de  Hollande  (chemises  en),  I V. 
Toisage  de  travaux,  lOOV. 

ToLOSAN.  iniroilucleur  des  ambasi^adeurs, 
702. 

—  (Claude),  dit  Mii.NrroRi,  ex-inl<  iidaut 
de  Lyon,  77V.  804. 

Tiiinbcaux  de  plomb  envoi  à  l'adminis- 
tration de  la  Cuerre  de),  58|. 

ToM.r  (Joseph -Thomas),  huissier,  1300, 
IVOO.  1122.  IV32.  IVOO. 

T.i\NtM  .  traiteur,  lOli..  1020. 

Tonneios-la-Montagne,  nom  révolution- 
naire de  Tonneiiis  ^  Lnl-rt-Ciaronne  1, 
lettre  y  écrite  à  l'adresse  dllélurt.  subs 
titut  du  procureur  de  la  Commune,  2241. 

ToNNELiE»,  receveur  (fénérol  des  finniices, 
1823. 

Tonnerre  (Y u'  ,  di.slricl,  983. 

—  pnicureur  de  la  conimune,  1002. 
Topographe  de  In    Convention    natiiuiab' 

(IIkn.nk-.m  IN  .  002. 
T"iHi*vc    (Jdcquis-ChriKliiphe),    n.mmi-- 
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saire  Je  police  de  la  section  de  la  Mon- 
tagne, 2t2G. 

Toul  (Meurthe-et-Moselle),  graml  Ipailli 
d'épée,  1177. 

ToLLAN  (François-Adrien),  libraire,  em- 
ployé dans  l'administration  des  biens 
des  émigrés,  107,  114,  143,  144. 

Toulon  (Var),  banqueroutier  chassé  de 
cette  ville,  2208. 

—  fêle  en  l'honneur  de  la  reprise  de  cette 
ville,  1196-1221. 

—  ouvriers  des  arts  marilinies  y  envoyés, 
1400. 

—  représentant  du  peuple  qui  y  aurait 
été  pendu  par  les  Anglais,  ol7. 

—  reprise  de  cette  ville  sur  les  Anglais, 
1196-1201,  1225,  1226.  1231,  1234,  1241, 
1285. 

—  sort  malheureux  de  celte  ville,  2225. 

—  stances  sur  la  prise  de  cette  ville,  1221. 

—  Tribunal  du  district  (commissaire  du 
pouvoir  exécutif  près  le),  584. 

ToiLo.xGKox  (.Marie-Joséphine  -  Marguerite 

.VuBUiNK,  marquise  de),  1325. 
Toulouse,  accusé  de  dilapidations.  1296. 
Toulouse   I  Haute -Garonne),   citoyennes 

originaires  de  celte  ville,  457. 

—  (courrier  de),  965,  1059,  1427. 

—  grand  vicaire,  1989. 

—  inspecteur  des  subsistances,  1138. 

—  Parlement  (conseiller  au),  1912;  (pré- 
sidents du),  t)7.i. 

—  sénéchal,  575. 
Tollolze,  faïencier,  1276. 

TouB.vN  (Jean-Benoit),  instituteur,  921. 
TouR.xNï,  teneur  de  livres  de  la  Compagnie 

des  Indes,  2000. 
ToLR  DU  Pin  (Jean-Frédéric,  comte  de  La), 

ex-ministre  de  la  guerre,  646. 
ToLii  DU  Pin  Gouveii.vet  (Philippe-Anloine- 

(labriel-Victor  de  L.v),  646. 
Tour   du  Pin  (Adélaïde-Marguerite   P.x.ior 

DK  Juvisv,  vicomtesse   de   L.v),  dite  l.\ 

CiuRCE,  dame  d'honneur  de  la  duchesse 

d'Orléans,  723. 
TûiRN.vL  (Edrae),  citoyen  de  la  seclinii  du 

Mont-Blanc,  1825. 
TouRN.vXT,  orateur  d'une  députalion  de  lu 

Société  populaire  de  Corbeil,  303. 
Tourné  (Marie-Françoise-Joséphinel, femme 

de  .Momoro,  administrateur  du  Oéparte- 

menl,  2365,  2370. 


Tournel  (.Sabin),  citoyen  d'Avignon,  1467. 

TouRNEViLLE,  ex-Hohle,  1301. 

Tournier  (lîaphaél-François-.\ui,'Uste-Eléo- 

nor),  comte  de  .X.vill.vc,  575. 
Tours  (Indre-et-Loire),  levée  de  patiioles, 

432. 

—  paquet  y  expédié  au  général  ftonsin, 
2274. 

—  présence  d'.Vrmand,  élève  en  chirurgie, 
2518,  2519. 

—  projets  y  formés  par  .\rmand,  conspi- 
rateur, 2518. 

Touss.uNT,  officier  municipal  Ai'  Passy, 
2395. 

ToLsiAiN  n'EscRENNES  (Claudc-Alexandre, 
marquis  de),  ancien  lieutenant  général 
des  armées,  2002. 

TouzÉ,  rue  de  Bourgogne,  1617. 

Toxicodindronn,  titre  d'un  manuscrit  d'O- 
lympe de  Gouges,  822. 

Trainel,  magasin  de  fournitures  des  ar- 
mées, 1232,  1235,  1241. 

TiîAiRON,  marchand  de  vins,  1639. 

Traitement  des  aj^ents  employés  par  Mail- 
lard (règlement  du),  658  ;  des  membres 
du  Comité  de  salut  public  du  Départe- 
ment de  Paris,  1072, 1409;  des  membres 
de  la  Commission  inspectanle  des  jour- 
naux, 800  ;  du  ministre  des  affaires 
étrangères  (retenues  sur  le),  1237. 

Traiteurs  (repas  à  8  francs  servis  aux  aris- 
tocrates par  les),  2529. 

Traits  héroïques  des  républicains,  (repré- 
senlalion  au  Théâtre  Feydcau  des),  1526; 
d'héroïsme  lors  de  la  repiise  de  Toulon, 
1198. 

Tranc.iik-La- Hausse  (Jean-François),  méde- 
cin empyrique,  président  de  la  section 
du  Mail,  1700. 

Transfèrement  de  Gonnet  de  Bupé,  caissier 
des  Postes  et  Messageries,  en  la  maison 
des  Postes,  1335;  du  curé  l.egrand  des 
Madelonnettes  à  Bicélre,  771  ;  du  député 
Manuel  à  l'Abbaye,  448;  du  dépiU  géné- 
ral des  hôpitaux  des  armées,  2280;  d'un 
détenu  de  l.isieux  à  Vernon,  497;  de 
détenus  de  Saint-Lazare  provotiuant  des 
rixes,  2262;  du  directeur  de  la  Monnaie 
de  Strasbourg  à  Paris,  1906;  arbitraire 
de  Mercier,  fermier  génér.il,  détenu  à 
la  Force,  1334. 

Transport  d'espèces  d'or   et  d'argent  de 
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Paris  à  Reinis,  fCiti  ;  dos  victimes  du 
2  sf  plciubre  aux  excavations  Ao  M<''iiil- 
nionlant,  4i9. 

Tbavanet,  ancien  banquier  de  jeu  clie^  la 
Reine,  502,  770,  1044. 

Travaux  di'  cimslruclion  des  forges  d^  la 
place  lie  l'Indivisibilité,  131;  de  la  Mon- 
naie (plans  et  mémoires  concernant  les:, 
lor,8. 

—  de  la  fabrication  des  armes,  132. 

—  du  Panthéon  Français 'plans  des),  lOriO; 
du  Temple,  1!>,  21. 

—  Sur  les  sciences  naturelles  tpension  ac- 
cordée àCuylon-Morveau  pour  ses),  1230. 

TiiAVF.BsiEii  (retrait  des  papiers  de  Jean- 
Antoine),  \  l."i7. 

Tbécot  (femme),  habitant  rue  d'Anjou- 
Saint-llonoré,  1.300. 

TnÉcouRT,  président  du  Comité  de  surveil- 
lance de  Passv,  2403. 

Thkiian,  r»bservaleur  de  police,  2Ct'.:i. 

TnKiLnAiiD  (  Jean  -  [laplisle  ) ,  député  de 
.'^eine-et-Oise  à  la  Convention  nationale, 
SOr>,  900. 

Tresiain,  ex-noble,  chevalier  do  .Sainl- 
l.oiiis,  gardien  de  scellés,  1092. 

Tremblay  Seine-el-Oise),  inconduite  du 
vicaire,  578. 

Tbésioille  (prince  de  Tan-nle.  (ils  du  duc 
de  La),  9'):,. 

Trenonky  (André).  1479. 

Trésor  public,  850,  934,  1307.  2:119;  (direc- 
teur du),  7!il. 

Trésorerie  nationale,  033,  703,  984,  10.30. 
1081,  1  !">:.,  122S,  1240,  1302,  1379,  l.tSO, 
llls,  1418,  1449,  14(if,,  ir>32,  i:i40,  IIJ'.V, 
U.71,  i:i«4,  ICr.V,  1662,  1678,  1793,  1797, 
1846,  1968,  20r,0,  2202.  2431,  2439. 

Trésors  enfouis  (recherche  de).  9:i4,  1240. 
1.307,  i:-.70,  l;i7l,  158:;. 

TBP.rTTEi.,  libraire  /i  .Strasbourg,  645. 

Trial,  père  (Antoine  ,  membre  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  Le  Pele- 
tier,  241?. 

TfliiiKii.FT,  commissaire  du  Cnmilé  de  srt- 
rclé  générale,  1012. 

Tribunal  du  l'Mirrondissemenl,  1556.  1574. 

—  du  2*nrrrmdissemenl,  1153,  1805,2159. 

—  du  3*  arrondissement,  002.  20h5,  2187. 
2337. 

—  du  i'arrondisseinenl,  1166,  1523,2087. 

—  ilii  r.' arrondissement,  1725.  il  Ht. 


—  du  0*  arrondissement,  731. 

—  de  cassation,  2091;  (greffier  du^,  627; 
(Legendre,  présidentdu),209l  ;  (Tliourel, 
président  du),  730. 

—  de  commerce  (arrestation  du  président 
du  ,  1083  :(félicitationsdul.  2181:  {scellés 
sur  la  chapelle  du*.  513,  529;  (suppres- 
sion du  diner  traditionnel  du),  507,  513, 
514. 

—  de  police  correctionnelle,  1468,  1480, 
1488,  1517.  1548,  15o4.  1.Ï74,  1587.  1089, 
1697,  1702,  1807,  1836,  18.37,  1894,  1895, 
1974,  2092. 

—  de  sang  aux  Tuileries  après  le  20  juin 
1792,  2555. 

—  des  jurés  d'accusation,  1639. 

—  du  district  de  Charolles,  'JOV:  du  dis- 
trict de  Clernionl,  265;  du  district  de 
Saint-guentin,  1.591,  1935. 

—  civil  du  département  de  la  Seine,  846. 

—  criminel  du  déparlement  des  .ordonnes. 
447;  criminel  du  dépar*<>niont  «In  Cal- 
vados, 1613. 

—  criminel  du  Département  de  Paris,  ll'.i. 
121,  514,732,772,  1069,  l(»8;i,  1257,  1  H9, 
1422,  1423,  1569,  17:i4,  1807;  police  de 
l'audience  nu").  619. 

—  criminel  militaire  du  Point  central  de 
l'armée  du  Nord,  225. 

—  criminel  du  17  août,  127.  1569;  mem- 
bre du  jury  d'accusation  du),  136. 

—  militaire  (craintes  àSaint-Laz.ire  au  su- 
Jet  de  rétablissement  d'un).  2195. 

—  révolulionnaire,  69,  70,  111-117,  124, 
135,  137-114,  148,  151,  152,  156,  157, 
162-167.  169.  171,  173176,  183-186,  189, 
191-193.  263,  27't,  351.  352.  .380,  V.M. 
:i93  400,  418  423,  451-466,  523.  531,  574. 
589,  592.  604,  606,  609,  62.'>,  644).  659. 
686,  692,  72V,  740.  N((|-8|0,  9:i9,  995, 
996,  lOOl,  1036,  1056.  1064.  1069,  1076. 
I<l8:i,  1101.  1131,  1146.  1153,  1173.  11H6. 
Ilf5,  1262,  1265,  1271.  1277.  1282,  12N4, 
1293,  1.302.1.10.,  1319.  1321,  1323.  1329, 
|:I31.  1338,  1353.  1356,  1366.  1375.  1376, 
l:i88.  IV39.  1447.  1480,  H95,  1499,  1512, 
1513,  1517,  I51S.  1528,  1548.  1.559,  1597, 
1607,  1613,  1616,  1618,  1621,  IG22,  16.19. 
1641,  1657,10.58.  1664.  1671,  167K,  1703. 
1705,  1712,  1715-1721,  1K07.  1819.  1821, 
18.30,  18.38,  1814,  18.50,  18:-,6.  IN57.  1876, 
1S82,  1K87.  1889,  18112,  18<.I3,  |S'.t7,  1903, 


TABLE   ALPHARÉTIQUE 


839 


1010,  1913,  1914,  1923,  1920,  1928,  1933, 
1938,  1940,  1942,  lOoo,  1963,  1313.  1983- 
1980,  1987,  1990,  1993,  1994,  1997,  200o, 
2007,  2012,  2010,  2019,  2021,  2020,  2030, 
203:;,  203G.  2039,  2041,  2042,  2000,  2101, 
2174,  2200,  2210-221:;,  2226,  22:j2,  2237- 
2239,  2243,  224,^-2249,  2232,  2236,  2204- 
2266,  2208-2283,-2286-2291,  2293-2301, 
2317,  2322,  2324,  2327-2347,  2337,  2304, 
2366-2368,  2370,  2371,  2373-2381,238:3- 
2387,  2402-2409,  2423,  2430,  2440,  2433, 
-  2454,  2468,  2502,  2503,  2310,  2311,  2313, 
2313,  2317,  2318,  2321-2336,  2338,  2540, 
2542,  2346-2330,  2642-2043,  2647,  2631, 
2653-26o9  ;  arrestation  d'Antonelle, juré, 
2016;  Chambre  du  Conseil,  1923;  (con- 
tre-révolutionnaires de  Normandie,  et 
de  Bretagne  déférés  au),  331;-  (interro- 
gatoire d'un  contre-révohilionnaire  de 
Lisieux  au),  497  ;  (membres  du  Comité  de 
surveillance  du  Département  de  Paris  dé- 
légués comme  juges  et  jurés  au),  1897; 
(médecin  et  ciiirurgien  assermentés  du), 
824, 825  ;  procès  Berthomier,  imprimeur, 
Vangorp  et  Bap,  colporteurs,  1737-1734; 
d'Antoine  Brousse,  compagnon  serru- 
rier, 847-833  ;  de  Cauchois,  architecte, 
1723-1730;  de  Devergne,  imprimeur, 
1731-1730;  de  Duchesne,  ex-inlendantde 
Madame,  856-876;  de  Dufrosne,  oflicier 
de  santé,  907,  909-924;  do  Cirey-Dupré, 
rédacteur  du  Patriote  friDiçais,  877-883; 
de  Gorneau,  employé  au  ministère  de 
l'intérieur,  89i-908;  de  Le  Vigueur  et 
Froullé,  libraires,  1707-1724;  d'Olympe 
de  Gouges,  812-846. 

—  révolutionnaire  de  Strasbourg,  1801. 
Tribunaux  de  l'enceinte  du  Palais,  2090. 

—  révolutionnaires  (patronille.sauloiirdes). 
093. 

TnicoL'itT  (.Jeanne-.Marie-Françoise),  femme 
Colas,  au  service  de  la  dame  llngucnin, 
2403. 

Tridon,  lire  Trydon,  dit  Pf.titimkuiie.  dé- 
nonciateur d'une  fabrique  de  faux  assi- 
gnats, 1088. 

Trinciuhd  (François),  juré  au  Tribunal  ré- 
volutionnaire, 180. 

TaOEni.N  (veuve),  de  la  section  de  .Mutius- 
Scevola,  1370. 

Troisgros  (citoyenne),  dite  Mklmf.r,  2203. 

Trois  Urnex  (les)  ou  le  Salut  de  la  pnlrir, 


ouvrage  d'Olympe  de  Gouges,  813.  813, 

818.  822,  832,  837. 
Trompettes    (enfants   de    la   section    des 

Droits-de-l'Upmme  offrant  de  servir  en 

qualité  de),   1776. 
Tito.NC,  lire  Trône,  cito.yen  de  la  section  du 

Mont-Blanc,  1023. 
Tronchet  |Fran(;ois-Denis),   défenseur   de 

Louis  XVL  1712. 
TRo.NsoN-DticoLDRAYlGuillaurae-Alexandre), 

défenseur  de  Marie-Antoinette,  139, 181, 

184-186. 
TnoïTiER    (Frédéric -Charles),  colporteur, 

814. 
Troubles  à  Sceaux-l'Unité  (mesures  pour 

empêcher  des),  1089,  1090. 

—  dans  les  marchés  .de  la  Pointe-Saint- 
Euslache,  643;  dans  les  sections  (mal- 
veillants cherchant  à  e-^cciter  des),  2043. 

—  du  Brabant,  2420. 

—  du  département  du  Mont-Jura,  1182. 

—  contre-révolutionnaires  dans  la  maison 
d'arrêt  de  la  section  du  Bonnet-Rouge, 
1491  ;  dans  les  spectacles,  1497. 

■Troyes  (.Vube),  domicile  de  Perrin,  con- 
damné aux  fers,  M:t8. 

Tiiucno.x  (Germain),  homme  de  lollrcs, 
chargé  des  fonctions  de  substitut  du 
procureur  de  la  Commune,  434,  403. 

Trudaine  (ancien  premier  commis  de),  830, 
863,  870. 

Trucuet  (Laurent-Jean -François) ,  vice- 
h mirai,  400. 

Thuitïot,  rédacteur  de  journal,  1037. 

Trvelle,  banquier,  1343. 

Tuileries,  appartement  de  .Marie-Antoi- 
nette, 160,  161. 

—  armoire  de  fe'r,  1892. 

—  château,  48b,  1009,  1623,  1S74,  2:i39, 
2477,  2478,  2632. 

—  g-ouverneur,  1641. 

—  jardin,  2329. 

Tulle  (Corrè/.e),  manufacture  de  fusils,  928. 

TritiiÉ  Charles-Vincent),  colon  de  Saint- 
Domingue,  1933. 

Tir(;at  (femmes),  mère  et  fille,  1061. 

TuriUr  lettres  à  l'adresse  du  banquier 
Dolesserl,  1438. 

Tlrmewes  (Louis- Léon  de),  négociant,  de 
la  section  du  Muséum,  détenu  à  la  Force, 
986,  1361. 

Ti;r;i'ix,  employé  au  I)i'pni'loment,j2300. 
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L'lhi'-h  iJoseph-Ouillaumei.  Ijijmilier,  \>i\- 
sident  de  la  section  des  Gravilliers,  aide 
do  camp  du  général  Haoriol,  500. 

l'niforrae  des  aides  de  camp  de  la  force 
armée  de  Paris,  542;  d'officier  général, 
avec  sabre  armorié  ^usurpation  d'i,  1350. 

rnco.N  (Catherine),  femme  de  Jean  Foi'r- 
MKB,  impliquée  dans  une  conspiration, 
141. 

l'rne  funéraire  de  (iutenberg,  2484. 

Uzës  (Sei;iif.b,  clianoinc  d"  .  1485,  1494. 


Vabres  (Aveyron),  évêque,  IGIT. 
Vai;iikrot  (citoyenne),   fille  d'un    portier, 

1493. 
Vaches  pleines   (abattage,  dans  les  bou- 
cheries militaires,  de),   2233;  (vérifica- 
tion, au   marché  de  Sceaux-l'L'nilé,  de 

la  mise  en  vente  de),  1801. 
V.vDEUOv  (femme),   accusée  de  se  livrer  à 

la  prostitution,  Ifi73.  1683. 
Vadier     Marc-r.uillaume-Alexis',    membre 

du  Comité  de  sùieté  générale.   112,  351, 

!i|-,  iy55,  2315,  23l'.i,  2'»:m. 
Vmllanï,    serrélaire  -  commis  du    Cmnité 

de  correspondance,  348. 
—  seigneur  de  Fri-snes,  701,  745,  75(i,  811, 

902,  1007.  1.300. 
V.Mf.uiT,  aliàs  V.M.I.IOT,  nn-nibre  du  Comité 

de  surveillance  de  la  section  Af  l'opin- 

coiirl,  1328,  1524. 
Vainf.s   (Jean    De),    administralrur    de    la 

Trésorerie  nationale,  984. 
Vaisseau  de  la   Vilh'  de  Vnris    caplure  par 

les  Anglais  ilu  ,  177'.i. 
Vaisseaux  ;enfants  de  la  section  di's  liroils- 

dc-l'Homme  offrant  île  servir  sur  lesi, 

1770. 
Vaisselle  d'argent  (coiïre  contenant  de  la  , 

1173;  armoriée  (dérouverle  A  Montagne- 

.lu-l»(in-Air  de),  .304. 
Valence  (ItrAmei,   .Sorlélé.s   populaires  y 

ri'iinii's  roiilr»'  le  fédéralisme,  247. 
Vmkvi  K    Irniiii»'  du  yénérab,  l(Mi5. 
Valenciennea    iNord),    administrateurs 

p.iliiolcs  y  persécutés,  790. 
—  LT.iiid  niriifur,  1597. 


—  reddition  de  la  place.  1534,  1537. 

—  réfugié  de  celle  ville,  l.ïOC. 
Valentinois  (Honoré -Charles -Maurice  de 

Chimaldi.  duc  de,.  1043.  1050. 

Valet,  citoyen  suspect,  1623. 

Valkenaeh  Jean),  professeur  de  droit  pu- 
blic à  Franeker,  2471. 

V\i.KiEns  (Edouard  dei,  banquier  de  la 
cour  de  Vienne),  2013. 

Vallaue,  membre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  la  Kraternilé,  1232. 

Vallée  ,  Simon -Charles -François i.  mar- 
chand de  Uibleaux,  409,  421. 

—  employé  au  bureau  militaire  du  Co- 
mité de  sûreté  générale,  2003. 

Vallet    de   Villeneuve    (Pierre- Armand  , 

trésorier  de  la  Commune  de  Paris,  1222. 
Vau-ier,  chargé  de  mission  en  .\ngleterre, 

1347,  I3»8.  1360,  1370.  1.377. 
Valo.ncne,  suspect,  1977. 
Vaujuet,   procureur   de    la   commune  de 

Sens,  2570. 
Vandexvvkb,  père  et  lils  Jean-Haptiste  et 

.\ntoine-.\ugustin),   banquiers  à   Paris, 

522,  527,  801,  959,  1.304.  1362. 
Vasdesten,  prêtre  belge,  2013. 
Vanelle  (Marie),  compagne  d'un  pn-lendu 

sauvage,  1689,   1097. 
Vam.orp   (Pierre),    écrivain    public,    1745, 

17'iO,  I7V9.  1752,   1754. 
\  vNHEcs    (Jean  -  Baptiste  \    président    ilc 

l'Assemblée  générale  de  la  section  île  la 

Cité.  2002. 
VvMiEitEJi,  détenu  à  .Sainl-I.aiare,  2202. 
VvNHOiTKit  (Thérèse),  suspecte,  incarcérée, 

1345. 
VvMiovK  (Ernest),  comédien,  de  In  section 

de  Marat,  1012. 
VvMoii,  sous-adjudant  général  île  la  l«  b-- 

L'iun  dr  la  forcf  armée,  1527. 
Vanves  (Seine),  caserne    de   yolonlaires, 

IIK. 

—  l'.omilé  de  surveillance,  1102. 

—  commissaire  aux  accapnrenienls,  772. 

—  dépulnlion  de  la  commune,  772. 
VvgiEnE  (l.ouis-l.nureni),  de  la  section  de 

Heaurepniie,  1 178. 
Var   (armée  d'It.ilin   ati   i|uartii>r  général 

du  ,  350. 
Varenne  (Joseph),  ex-noble  !\  Montfcrmeil, 

1001. 

—  huissierdola Convention  nationale.  72V. 
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—  ouvrier  armurier,  212.1. 
Varennes  (Meuse),  fuite   de    Louis  XVI, 

IGl,  411-41.3,  420,  400,  1".I8,  nU. 
Vadk.ny  (comte  de),  0.jt. 
V.vuLET,  citoyen  détenu,  750. 
Vases  sacrés  (achat  chez  des  orfèvres  de 

Provins  de),  lo63. 

—  (don  par  la  commune  de  Bellcville  de), 
319;  (don  par  la  commune  du  Bourget 
de),  326;  de  l'église  de  Ghoisy-sur-Seine 
(don  patriotique  des),  33o;  (don  par  la 
commune  de  Clamart  de  1,332;  de  l'église 
d'Issy-I'Union  i  don  patriotique  des),  931; 
(saisie  chez  M.  de  Senonnes,  à  Bonneuil- 
sur-Marne,  de),  1869. 

Vaseur,  portier  de  l'hôtel  de  Réaux,  lj8fi. 

Vassal,  ex-curé  de  Charentoii-Saint-Mau- 
rice,  .309. 

Vassel  ou  Vassal,  secrétaire-commis  du 
Comité  de  sûreté  générale,  1440,  2431. 

Vasselin  (Georges-Victor),  ex-clerc  de  no- 
taire, 1852. 

Vata  (Jean-Baptiste),  commis  de  la  Marine, 
1124. 

Vaibadon  (Maheu),  avocat  au  Parlement 
de  Rouen,  1855. 

Vaucabé,  ex-chevalier  de  Saint-Louis,  737. 

Valdé,  citoyen  de  la  section  de  la  Réu- 
nion, 1977. 

Vaudeuil  (citoyen),  dit  Carouillon,  habitant 
rue  de  Caumartin,  2001. 

Vaud'herland  (Seinc-et-Oise),  arrestation 
di'  Ppdly  ù  l'auberge  du  Petit  Cerf,%ii:i, 
2451. 

Valoreuil  (citoyenne),  habitant  rue  de  la 
Cerisaie,  1271. 

Vai:(;eois,  maire  de  Choisy-sur-Seine,2ll0. 

Vmceon,  président  du  directoire  du  dé- 
|i,iilemfnt  de  l'Orne,  2220. 

Vaugirard,  clos  Morel,  1350. 

—  (Comité  de  surveillance,  1017,  1025, 
1017,  1153,  1271,  1282,  1480,  18:;8,  1869, 
1885. 

—  commune,  1^26,  1857,  1863,  1896. 

--  Conseil  général  de  la  commune,  1858, 
1809. 

—  curé  (Bourdeaux),  569,  578;  1885. 

—  domicile  de  la  femme  Berteaux.  I0S3; 
(lu  chevalier  de  Rougevillc,  OV. 

—  église,  1858. 

—  fête  pour  l'inauguration  des  bustes  de 
Marat  et  Le  Pelctier,  1017,  1025, 


—  maire  et  procureur  de  la  commune, 
1072. 

—  municipalité,  578,  1017,  1025,  1072, 
1282,  1284,  1480,  1857,  1858,  1869.  1885, 
2030. 

—  Société  populaire,  578,  1057,  1072,  1085, 
1826. 

—  Société  patriotique  républicaine,  1885. 

—  Temple  de  la  Raisou,  1869,  1885. 
Vaujours    (Seine-et-Oise),    résidence    de 

M.  de  Mestre,  seigneur,  1862. 
Vauvilliers  (citoyeni,  habitant   rue  d'Ar- 

genteuil,  1003. 
Vauvineux  (Louis-Philippe  Ponix  de),  di- 
recteur de  la  Banque  française,  1844. 
Vealdremont,   citoyen    de    la   section   du 

Temple,  1798. 
Vec,  logeur,  rue  de  Bussy,  2514. 
Vke,  marchand  de  vins,  1639. 
Vegtoever  -  ['WechtoeverJ  les-Maar- 

sen   (Allemagne),  résidence  d'uTi  oncle 

d'Anacharsis  Cloots,  2471. 
Veillées   du   Couvent   (les)   ou    le  Novieiat 

d'amour,  par  Mercier,  1356. 
Vendée  (belle  conduite  de  la  gendarmerie 

des  ports  en),  1508. 

—  (chants  patriotiques  sur  la  défaite  des 
brigands  de  la),  1208. 

—  (collecte  pour  le  recrutement  de  la), 
2368. 

—  colonel  lleyden  y  envoyé, .2194. 

—  désastres  causés  par  Philippeaux  dans 
les  départements  voisins,  2263. 

—  (ell'ets  pillés  en),  644. 

—  envoi  des  Mayençais  en),  2332. 

—  (famille  de  Lé/.ardière.  originaire  de 
la),  1490. 

—  (lauteurs  de  la  guerre  civile  enl,  lOOV. 

—  (fils  d'Olympe  de  Couges,  oflicier  à  l'ar- 
mée de  la),  822,  832. 

—  (fusillade  en),  2520. 

—  manœuvres  perfides  (dénoncialion  île), 
2238. 

—  mission  de  Leclerc,  Lyonnais,  2348. 

—  mission  de  Momoro  au.juif  Sasiak,  2378. 

—  [nouvelles  de  la),  293. 

—  (oITre  de  pension  viagère  à  la  veuve 
d'un  volontaire  mort  en),  310. 

—  (ordre-  d'arrêter  les  déserteurs  de  la), 
1026. 

—  [lassage  à  Amboise  d'un  volontaire  s'y 
rendant,  2222, 
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—  passage  ;i  ?ons  des  Mayençais  s'y  ren- 
dant, -ijTO. 

—  prolnncalion  de  la  guerre  idt''noncia- 
lions  motivt'^ps  par  la),  -2208. 

—  (rebelles  de  la),  UO,  ir.OO,  r.OI.  1.Ï02. 
2394.  230o.  ar.l8. 

—  retour  «le  Monioro  de  sa  mission  en). 
2367,  23ti'.t. 

—  (tentatives  pnur  organiser  à  Paris  une 
petite),  7r>~. 

—  (volontaires  envoyi^s  contre  les  rebelles 
de  la),  709,  880.  887,  8il0.  t7:;7.  2394. 
2:t!ir>. 

Vendéens  citoyens  qualilii'-s  de).  2342, 
234.1. 

V'ENDFBMAnK,  ancien  trésorier  gi'm'Tal  delà 
Marine  ;i  Horlicfort,  I9"i"i. 

Vendôme  (l,oir-et-r,heri,  indignation  pro- 
voi|Ui''e  par  la  di'-couverte  de  la  conspi- 
ration d'ib'bert,  2().">2. 

Vf.mkt  i Armand-Pierre  de),  ex-garde  du 
corps,  ex-commandant  du  bataillon  de 
l'Arsenal.  1092. 

Vkxin.  négociant  commissionnaire  à  Bel- 
fort,  i:i77. 

Venise  (Ilaliel,  patriote  réfugié  à  Paris, 
2311. 

Venloo  (Pays-Bas),  introduction  de  fusils 
destinés  à  la  Prusse,  227.'i. 

Vkxte  (  François -Jean  1,  fermier  général, 
1803. 

Vente  de  biens-fonds,  1399;  du  bois  de 
cliaullage,  mis  sous  scellés  cbe/.  les  sus- 
pects. IMl,  l'i"'i3;  de  brofhure  relative 
au  jugement  de  Louis  XVI,  17091724! 
de  denrées  ileslinées  à  rap|>iovisionne- 
mcnt  de  Paris.  2"i2ip.  2;'«29;  de  denrées 
de  première  nécessité  sous  scellés,  I87.ï; 
de»  denrées  dans  la  cour  des  Cordcliers, 
2a32  ;  d'estampes  contre  -  révolution- 
naires, I84t>;  de  gants  volés  au  rabaisi 
2:i27  ;  de  graisse  de  cliien  et  de  cbal. 
2379;  d'une  mimtre  en  or  nu  prolll  des 
pauvres  .*^ans-(',ulolles,  '.972  ;  d'objels 
indécents  an  Pnlais-Kgallté,  IC.W,  1697. 
ir.98.  |8|9;  de  marchandises  entiepo- 
séc»  ù  la  Villelte,  1007;  d'or  et  d'argent, 
1208;  de  pelleteries  saisies  clici!  le  comte 
de  l.usace.  IdS!»;  des  presses  cl  carnc- 
térns  de  l'imprimerie  Roberl,  1018;  des 
suif»  par  le»  boucher»,  1021);  îles  vin» 
sur  le»  ports,  1434. 


—  clandestine  de  viande  par  les  bouchers, 

ir.73.  ir)7:;,  it;76.  ics3.  losi. 

—  publique  de  chandelles  et  de  rij.  saisis, 
1S3;>. 

YKRriET   (Jacques),  oflicier   de  paix,   22iri, 

2249. 
Vkiidikh   (Mathieu),  prêtre,  secrétaire    de 

l'évéque  de  Nimes.  190:i. 
Verdun  iMeuse),  Conseil  général  du  dis- 
trict, 2:i('. 
VF.nr.ENNEs    (Jean    (îbavieb,    marquis    de\ 

ambassadeur  en  Suisse.  1892. 
Veiiiine  (Pierre-Nicolasl.  membre  du  Co- 
mité  révolutionnaire  de  la   section   L<' 

l'eletier.  244C.  2'»69,  2f.OO. 
Veb^^jmi)  (Pierre-Victurnien).  député  de  la 

(lirondc  à  lu  Convention  nationale,  148, 

198,  818,  1182.  2430,  24:;G. 
VKnM.\MV  (François-I)ésiré-Malhieu   Coin- 

LET  Bbaixop.  dit),  fils  d'un  con.seiller  au 

Parlement  de  Dijon,  1296. 
Vr.BJioMiA\T(Jean-Charles-Malhieu-Simiin). 

ex-oraloricn,  2023. 
Vebnm.  ancien  concierge  de  la  maison  de 

Charville.  I063. 
Veiineiii.  (citoyen  .  968. 
Vernenll    EureV  district.  1892. 
VEnNiNAi:  (Raymond),  ministre  de  la  Ib'pu- 

l.lique  en  Suède,  2,387. 
Vernon   (Eure),  Comité   di-   surveillance, 

14.30. 

—  commune,  497. 

—  municipalité,  1430. 

—  oflicier  de  santé,  1430. 

—  prisons,  497. 

--  résidence  de  la  duchesse  d'Orléans,  723. 

—  Société  populaire,  1430. 

Vh^Bo.N   (Christophe-Antoine),    onici.'i-    di' 

paix.  ".80.  96:i. 
VriiMiK.  lire  Vkb'. ne  (Pierre-Nicolas),  nu'm- 

bre   du    Ciiniité   révolutionnaire  de    la 

section  Lo  Pclelier,  1132. 
Vkbiiieb  (citoyenne),  au  service  de  M""  île 

Ponlhiévre.  |KH. 
Vkbtion,  insliluleur   des  élèves  du    Mu'^ée 

rl'l''niul.iliiin.  21 3:;. 
Veranllles  (Seine-et-Oisel,   iippnrleinrnt 

du  député  Duprat.  IUh. 

—  atelier  pour  la   c.infi'ction   des  Irnli'f. 
297. 

—  banquet  civique,  2400. 

-  boulevard  île  l'Egalité,  a:;  19. 
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—  r.omilés  de  salut  pnblir  ot  de  suiTeil- 
lance,  469,  :>'à\. 

—  Conseil  gém'îral  de  la  commune,  2101. 

—  déleation  de  Baliin-firandmaison, maître 
de  poste  à  Elampes,  2008;  de  l'ex-colo- 
nel  Devault,  478. 

—  dîner  des  gardes  du  corps,  661. 

—  district  (administrateurs  du),  -Zi'.'t't. 

—  6"  escadron  d&  l'armée  révolutionnaire 
y  cantonné,  2547. 

• —  fête  en  l'honneur  de  .Marat  et  I>e  Pele- 
tier,  martyrs  de  la  liberté,  203,  2400. 

—  fête  en  l'honneur  de  la  reprise  de 
Toulon,   1212. 

—  grille  du  Dragon,  241S. 

—  légions  du  dislricl,  128. 

—  lieu  d'origine  de  I.egendre,  député  de 
Paris,  2329. 

—  officiers  municipaux,  2420. 

—  Palais  nationtil,  208G. 

—  prisonniers  de  la  Haute  Cour  (massacre 
des',  454. 

—  Société  populaire  de  la  Verlu  sociale 
des  Sans-culottes,  263,  2086. 

—  sociétés,  22.30.    ' 

—  venue  à  Paris  d'un  premier  commis  de 
.  la  Guerre,  2204;  venue  des  femmes  de 

la  Halle  de   Paris,  le  ">   octobre    1789., 
1231. 

—  voiture  pour  Paris,  47. 

Vkry  (.\ntoine),  commissaire  du  Comité  de 

sûreté  générale,  1604,  1941. 
Verzy  (Jean-Raptistei,  élève  des  Ponts  et 

Chaussées,  membre  de  la  Commune  des 

.\rts,  1238.' 
Vesoul  (Haute-Saône),  convoi  d'arlillerie, 

990. 
Veste   de   postillon   galonnée    (saisie   de), 

Vestik  (Denis),  suspect,  incarcéré  h  Sainte- 
Pélagie,  iir.o. 

Vesthadk  (citoyenj,  mandé  au  Comité  de 
sûreté  générale,  938. 

Vêlements  demandés  par  Marie -Antoi- 
nette, 7;  de  deuil  fournis  à  Marie-An- 
toinette, 1,2. 

—  ecclésiastiques  de  l'église  de  Bonne- 
.\ouvelle  (brùlement  des),  31;;. 

Vétérans  de  la  force  armée  parisienne 
(adresse  des),  2162;  hospitalisés  dans 
la  maison  de  l'Humanité  (plaintes  de), 
I  :;74. 


Veuslet  (Pierre),  commissaire  aux  accapa- 
rements de  la  section  de  la  République, 
I  :i  1 1 . 

Vevey  Suisse),  correspondance  contre- 
révolutionnaire  envoyée  à  Paris,  1258. 

Vexations  de  Ronsin  dans  le  pays  de  Liège, 
227:i,  2279,  2303. 

Vkvmeran(ies  (Cabriel-Claude  P.xlteau,  diti. 
ox-président  du  district  deGonesse,  737, 
1613,  1636,  1644,  16:;2. 

Veyrat,  membre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  l'Unité,  llo2. 

"Vezelay  (Yonne),  juge  de  paix  du  canton, 
1388. 

Vezien,  commissaire  de  l'armée  révolu- 
tionnaire à  Lyon,  22.'i9. 

Vezu  (Claude),  dit  Jcan-Rarl,  général  de 
division  à  l'armée  du  Nord,  1224,  2271, 
2321. 

ViALLA  (Elisabeth  Montenot,  femme),  450, 
162,  405. 

Viande  (abus  dans  la  dislribution  de  la), 
1039,  1073,  1675,  1689;  (boucher  refu- 
sant à  une  femme  pauvre, de  la),  1644; 
(prix  de  vente  de  la),  1057;  (refus  de 
délivrer  à  la  veuve  d'un  volontaire  en 
couches  de  la),  2342;  (répartition  entre 
les  citoyens  de  la  bonne),  1039;  (vente  à 
un  prix  supérieur  au  maximum  de  la), 
1863,  1872;  fournie  au  Temple,  37;  in- 
férieure, dite  réjouissance^  Î639. 

ViAUD  (AiUoine),  limonadier,  1819. 

Victoire,  citoyenne  suspecte,  1403. 

VicTOB  (cito_ven),  aliOs  Vitu.n,  détenu  à  la 
Force,  1533. 

Vidal  (l'abbé),  surnommé  Quatre,  1921. 

Vieillesse  (couplet  insultant  pour  la)  dans 
une  pièce  du  Théâtre  de  la  rue  Feydeau, 

"  1057. 

ViEi,  Charles),  membre  de  la  Société  des 
.lacobins,  2380. 

Vienne  (.Autriche),  banquier  de  la  cour, 
2013. 

—  mission  demandée  par  le  comte  de  Li- 
nange,  202. 

ViE.N.NE  (citoyen),  détenu,  2028. 

Vicn/e  (enseigne  de  la),  1515. 

Viernes,  mission  de  .Martin,  secrétaire  du 
('omité  de  sûreté  générale,  1454. 

■Vierville,  château,  1256. 

Vieux  Cot'ilelier  (le,  journal  de  Camille 
Desmoulins,  1282,  1283. 
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ViGKB-JoLivAL  (Guillaume-François),  i^x-ro- 
cevcur  des  linanees,  1190. 

Vi(;nailt  (Barthélémy),  clerc  de  procu- 
reur, 1013,  1018.  10-23,  1631,  1030,  10.39, 
1641.  1049,  1820. 

Yiii.NEKox,  citoyen  suspect  de  la  section 
des  Tuileries,  1577. 

Viii.NKLiL,  membre  du  Comité  révolution- 
naire de  la  section  de  Mutius-Scevola. 
2331. 

Viii.Nox,  propriéliiire  de  maison  à  l'assv, 
240.Ï. 

Vilain,  défenseur  officieux,  2"i49. 

Viu\i.N  XIV  (Jean -Jacques -Philippe,  vi- 
comte, échevin  do  Oand,  2013. 

ViLAiK  ,  .Sumpionius-dracchus,  juii-  du 
Tribunal  révolutionnaire,  2423. 

ViLLAix  (Jacques),  marchand  de  vins,  1607. 

—  (Pierre-François),  ex-commissaire  des 
ffuerrcs  à  Bergues,  chef  du  bureau  des 
Travaux  publics,  1006. 

Vii.LAïKi,  lire  ViLLAnov  (Joseph-Ravmondi, 
brasseur  à  Suresnes,  473. 

—  citoyenne  suspecte,  798. 

ViLLAriDv   (Joseph -Raymond),  brasseur   à 

."suresnes.  |.'>V7,  r>49. 
Ville- ACTranchle,    nom    révolutionnaire 

de  l.y<in,  lifii   de   naissance  de  .Ma/uel, 

chef  d'escadron  île   l'armée  rc-volulion- 

n.iire,  2">49. 
Ville -d'Avray    (Seine-et-Oise),   eau   en 

|irii\inanl,  «unsommée  par  Marie-Antoi- 

n.ile,  47.  70. 
Viltefranche   Rlu^llc)  (biens  du  ministre 

Itoland  dans  le  district  de),  404. 

—  citoyens  déclarés  conlre-révoluticm- 
naires,  22119.  ■ 

—  «lislrict.  500,  bOO. 

Vii.i,K<;Kor,  secrétaire  de  l.i  Société  dos  Ja- 

robins,  2:i()'». 
Villegoublain,  lire  Villet;"i"lJlain  (l.oir- 

otCher),  résidence  d''  l.i  i\<\\w  <\<-  \ille- 

({oublain,  1921. 
Vii.i.Eiiiii  iii.AiN  (citovi-nne  de),  1921. 
Vii.i.KMNMiY    (Kraiiçois-Xiivier  «le},    nncien 

liiluidiiU-ur  à    la   l.itpjidatioii   générale, 

détenu  à  Sainl-l-azare,  transféré  à  l'ic- 

pns,  22H9. 
Vir.i.KMi.NAir    fouilb'S  dans  la  maison),  1302. 
Villemomble  (Seine  ,  commune,  1336. 
Vlllenenve- Saint- Oeorgea    Seine -et - 

I  ii^>'     I  oMinuMii'.  :>'ii'>,  71  i. 


—  iK-sidence  de  .M.  do  Sèîe,  526. 
Villeneave  -  sur  -  Seine    i  Villeneuve  - 

Saint- Georges \  lion  <r(>ri:.'ino  ib-  .M.i- 

yiKàii,  iiitrepreneur,  2405. 
ViLLKi'Ki'i.v   (l'abbé),  e.\-grand-vicaire   do 

Notre-Dame,  1515. 
Villeron   Seine-ct-Oise),  domaine  acheté 

par  lo  ministre  Roland,  404. 
Villeroy,  commune,  680. 
Villers-Cotterets  (.\isne),  Société  répu- 

Miiaino.  2iir.. 
VilIers-le-Sec  ^Aisnei.  laboureur,  962. 
Vii.LEïAHn  (.\icolas-l.aurent-.\rmandl,  con- 

tre-révolulionnairo  do  l.isioux,  497. 
Villette  ^la\  rjiis.ses  d'ébénisterie  enln-- 

posées,  détériorées  par  l'Iiumidité,  UKt7. 

—  Comité  de  surveillance,  979,  1007. lOC'» 

—  départ  de  rouliei-s  pour  Reims,  055. 

—  domicile  d'un  ad  judant  i;énéral  de  l'ar- 
mée du  Nord,  102;'i. 

—  habitant,  1402. 

—  juije  de  paix,  090. 

—  inari-handises  entreposées  (avaries  de  , 
1007. 

—  municipalité,  1007." 

—  Société  populaire,  2104. 

Vii.uiKRs  (Nicolas-tiabrieli,  ancien  secré- 
taire-commis do  r.\ssemblée  nationale, 
1014. 

V11.1.C.T,  impliqué  dans  lalTairo  du  colonel 
llevaull.  478. 

Vii.TAii  (Sophie),  suspecte,  149i.  1512. 

Vin  blanc  coloré  avec  du  sureau,  1819. 

—  .|f  Kuiissillnn    analyse  de).  1662. 
Vincennes    iSoine  ,    dmiilé    de    surveil- 
lance, 763. 

—  commissaire  de  la  coinmune.  703, 

—  commune,  2169,  2180. 

—  haliit.'inls  accusés  de  spoli.ilinns  de  lors, 
1388. 

—  instiluliioi  llill.indel,  I7N7. 

—  institution  hubufo,  I2(il. 

—  voyafjo  d'Ilébrrt,  Ronsin  cl  \  jm eut. 
2207. 

ViNrKNoî    (Jean),    chef  dos   liaiisports  de 

l'armée  des  Alpes,  892. 
ViNC.K.NT    (  François  -  .Nicolas),    secrétaire 

général  du  déparlemenl  de  la  fiuerro, 

1169,  1604,  2042.  2200,  2205,  2207,  2209. 

2211,  2212,  2216,  2229,  2238,  2239,  2264. 

2267.  2276,  2280,  2285,  2298,  2.300-2350. 

2352,  2361,  2375,  2409,  2513.  2521,  2522, 
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2524,  2526,  2530,  2659;  commissaire  du 
Conseil  exécutif  en  Belgique,  2339. 

—  (.lean-Baplisle),  entrepreneur,  oflicier 
municipal,  107,  111,  112,  115,  M7,  128- 
134. 

—  (Pierre-l.ouis),  secrétaire  général  do  la 
force  armée  de  Paris,  757. 

—  citoyen  de  la  section  de  l'Unilé,  capi- 
taine d'une  compagnie  franche  de  chas- 
seurs, 2327. 

—  homme  de  loi,  1396;  défenseur  oftî- 
cieux,  GO'J. 

Vins  (addition  de  matières  étrangères  aux). 
1607,  1013,  1649,  16.59,  1667,  1689,  1697; 
(alun  mélangé  à  des),  1607,  1613,  1618, 
1623,  1636.  1639,  1644,  1659,  1662,  1667, 
1673,  1689,  1697,  1801,  1807,  1819;  pré- 
levés chez  les  marchands  (dégustation 
officielle  des),  1547,  1597,  1607,  1613, 
1618,  1623,  1636,  1639,  1644,  1649,  1659, 
1662,  1667,  1673,  1689,  1697,  1801,  1807, 
1819,  1830,  1836,  1894,  1893;  (soufre 
mélangé  aux),  1639. 

—  de  Bordeaux  (entrepôt  de),  421  ;  (envoi 
à  l'archevêque  de  Paris  del,   528,  533. 

Violette,  membre  du  Comilé  de  surveil- 
lance de  Melun,  407. 

Violon  (commissaire  du  Comité  de  sùrelé 
générale  mis  au),  735. 

VioMESNiL  (haron  de),  1628. 

\'iiti\ïE  (sœurs),  rentières,  1342. 

Viscovis^lire  Weiuovisk,  1352,  1665. 

VioTTE  (.Vdrien-Denis-Benoit),  employé  à 
la  Liquidation,  détenu  à  Saint-Lazare, 
2289. 

Visite  de  cafés  suspects  à  la  Maison  Ega- 
lité, 1836;  des  voitures  arrivant  d'Or- 
léans à  Paris,  1152;  des  voitures  sortant 
de  Paris,  757. 

—  de  Duchesne,  ex-intendant  de  .Madame, 
à  Hérault  de  Séchelles,  869,  860,  804, 
865,  8ti6. 

—  médicale  d'Olympe  de  Gouges  à  l'Ah- 
liaye,  824,  826,  838,  839. 

^  de  la  maison  de  la  Bourbe  par  Ronsin 
el  Vincent,  2285  ;  de  la  Force  par  Ron- 
sin, 2284;  de  la  maison  d'arrêt  de  Picpus 
(projet  de),  2282;  de  Saint- Lazare  par 
Honsin,  2205,  2256,  2264,  2266,  2270, 
2285.  2287,  2288. 

— -  de  Sainte-Pélagie  par  l'élat-major  do 
l'armée    révolutionnaire,   2273  ;   par   le 


général  Hanriot  de  Koiisin,  détenu  à 
Sainte-Pélagie,  2283. 

Visites  du  général  Biron  dans  le  quartier 
des  femmes,  à  Sainte-Pélagie,  383;  de 
solliciteurs  (membres  du  Comité  de  sû- 
reté générale  ne  recevant  aucunes),  603; 
reçues  à  la  Conciergerie  par  Marie-An- 
toinette, 88,  90,  92,  94,  116,  117;  domi- 
ciliaires dans  les  sections  contre  les 
accaparements  de  pains,  663. 

ViTO.x  (Victor,  aliAs';,  détenu  à  la  Force, 
1453,  1459,  1533. 

Vitra,  cordonnier,  membre  du  Comité  de 
surveillance  de  la  section  de  Mutius- 
Scevola,  1435. 

Vitré  (llle-et-Vilaine),  mission  deFeneaux, 
secrétaire-commis  du  Comité  de  sùrelé 
générale,  531. 

■Vitry-sur-Seine  (Seine),  Comité  de  sur- 
veillance, 800. 

—  volontaires,  331. 

Vivandières     tolérées    dans     les     armées 

(nombre  réglementaire  de),  2233. 
ViviANu  (Hector),  négociant  de  Chambôry, 

1071. 
Vivres   militaires  (employés  congédiés  de 

la  Poste,  admis  dans  les),  1973. 
VizoN  (Jean-Jacques-Claude),  inspecteur  à 

la  vente  de  la  marée,  1231. 
VoHORMK   (Nicolas),    miirchanil    de    vins, 

1649. 
Voile  noir,  éloli'e   fournie   à    Marie-.Vntoi- 

nette,  32. 
Voiliers    (réquisition    [lour    les    arsenaux 

des),  1469. 
VoisExoN   (citoyenne),  aliàs  Oise.non,  dite 

Champio.n,  1541. 
Voiture  (arrestation  sur  la  route  de  Cou- 

lommiers  d'une),  755;  allant  de  Paris  ù 

Saint-Germain  (arrestation  d'une),  1073; 

luxueuse  de  la  femme  de  Momoro,  2370. 
Voitures  (accidents  causés  par  les),  1608  ; 

du  maire  et  des  ministres  (libre  passage 

pour  les),  903;  sortant  de  Paris  (visite 

des),  737;    d'Orléans   pour  Paris  (visite 

des),  1152. 

—  particulières  (passeports  exigés  des 
voyageurs  partant  par  des),  1402. 

—  publiques  (entrepreneur  des},  736; 
(passeports  exigés  des  voyageurs  pre-, 
nant  les),  1402. 
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Voiluriers  (règleoient  de  police  pour  les). 
1808. 

—  des  porls  (réglemeDlalioa  du  salaire 
.  des),  1508,  1514,  1517. 

Vdi/.ari),  suspecl,  détenu  ù  Saiule-Pi'lagio, 
1648. 

Vol  de  capotes  à  la  réserve  de  la  Maison 
Commune,  1542;  de  chemises  par  un 
volontaire,  1036,  1039;  de  draps  à  la  ca- 
serne par  un  hussard  du  9»  régiment, 
1077  ;  de  parapluie  au  collège  des  QÛatre- 
Nations,  534. 

—  du(;arde-Meuhle,  982,  1007,  1.509,1063. 
Volaille  fournie  au  Temple,  39;  jetée  dans 

la  Seine,  1898. 

Voleurs  (carreaux  coupés  à  l'aide  de  dia- 
mants par  de  jeunes),  1691  ;  de  porle- 
Teuillcs  (surveillance  des),  1691. 

VoLLA.ND  (citoyen),  suspect,  1931. 

Volontaire  mort  en  Vendée  (pension  via- 
gère olTcrte  à  la  veuve  d'un),  310. 

Volontaires,  6«  bataillon  de  la  Cùtc-d'Or, 
1093;  bataillon  de  Franciade.  1773;  l" 
bataillon  du  Loiret;  1224;  3'  bataillon 
du  .Morbihan,  1525;  bataillon  de  Paris 
.(3')  décimé  en  llelgique,  2271  ;  t"  ba- 
taillon de  Seine-et-Oise,  2118;  4*  ba- 
taillon de  la  .Seine- Inférieure,  962; 
(bonne  humeur  des),  235.ï;  (casorne- 
nienlà  Vanvesde),  118;  (cerlilicats  men- 
songers délivrés  par  le  Conseil  de  santé 
aux),  478;  (complot  tramé  la  veille  de 
l'exécution  de  Louis  XVI  par  llcs^,  1 18  ; 
(don  <le  l'argenterie  de  la  confrérie  de 
Suinl-Eloy  des  loueurs  de  chevaux  au 
I)roOt  des),  330;  (don  patriolii|Uc-  de 
chemises  et  autres  elfets  par  la  section 
des  I)roits<-dc-rilommc  pour  les),  1503; 
(don  par  le  banquier  de  Kock  d'armes 
pour  les),  2389;  (fralcmisatiou  des  ca- 
noniiicrs  avec  les),  505  ;  (propos  tendant 
à  empêcher  le  recrutement  des),  8K6- 
888,  890;  (secours  aux  familles  indi- 
gentes des),  937;  (secours  aux  veuves 
cl  enfants  des),  1453,  1707,  1774,  1793; 
inani|uanl  de  culottes  et  de  souliers, 
1008;  non  munis  de  cerlilicatii  ((rrrcsta- 
lion  des),  748. 

—  de  la  {'•  ri'i|uisition  (courat;e  dc9),7li7; 
(fourniture  de  souliers  aux),  107.3^ 
(ordre  «le  rejoindre  auxl,  734 ;  (étal  tics), 
980  ;   i-n    réijuisition    pour   la   Vendée, 


2394;   propos  tendant  à  décourager  les  . 
709. 

—  •}(.'  .Maisons- .\lfort.  fait:»  prisonniers. 
939. 

—  de  Montreuil  |iiès  Paris  chilTre  des  . 
1788. 

—  de  la  section  de  .Mulius-S<Tevola  (indem- 
nité réclamée  parles  femmes  des),  2331. 

—  de  Vilry-sur-Seine  (adresse  à  la  Con- 
vention des).  331. 

—  en  Belgique  (traitement  ialligc  i>ar  l»u- 
niouriez  aux),  2612. 

VoUaire  {(JEuvres  de)  achetées  pour  la  bi- 
bliothèque du  Temple,  51. 

Vorges  i.Visne),  résidence  d'un  .\nplais 
suspect,  1013,  103ît,  1644,  1807.  Iisi'j. 

VoiLi.xM)  ^Jcan-lk'n^i|,  membre  du  Comité 
de  sûreté  générale,  181,  182,  1S4.  3'il, 
527,  605,  030,  917,"î>00,  901,  1044,  1109, 
1187,  1105,  1509.  1709.  1710,  1712,  1731, 
1800,  2194-2190.  2410,  2438,  2447,  2023. 

Vouaiers  (.\rdenDes),  Sociélé  populaire. 
220. 

Voyageurs  (obligalioD  de  se  munir  de  pas- 
seports visés  par  les  Comités  révolution- 
naires, imposée  aux).  1402;  ^patrouilles 
pour  la  silreté  des',  1567. 

Voyageuse  d'Angleterre  (femme  surnom- 
mée), 2328. 

VdVAcx,  détenu  à  .Saint-l,a/are,  2202. 

Vn\c-lJcia'issoN,  ancien  (iénovéfain,  à  Cli- 
chy-en-Launois,  1001. 

Vl'.vulk  (Jean-Louis),  membre  du  Comité 
révolutionnaire  de  la  section  des  .Vmis 
de  la  Pairie,  1037. 

VuKKF.T  (citoyenne),  veuve  KtniiKi.M,  1330. 

Walckkh,   canonnier    île    la    caserne    de 

Honne-,\ouvelle,  2407. 
Walthrii  (Jean-Jaci|Ucs),  lieutenant  <li-   la 

7"  compaiinie  du  Muséum,  2292. 
Waxin,  .susp.-tt,  1191. 
Wahii  ^Thunia.-'i,  révolutionnaire  irlandaLs, 

2480. 
NVAHiiuioNr  (Alberl-Louis-Ayniar  Lk  Kotii- 

MKH,  comte  de*,  1.104. 
NVAn>ii!..'lire  WocAUJift  (Jiii'i|iies'l.ouis-Fré- 

déric),oflicierniunicipal,secrélairi.-  de  lu 

Hcclion  de  Marat,  2363,  2360,  2.168, 1533. 
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W.ATRiN  (Jacques!,  ancien  maître  de  pen- 
sion, 1371,  1429. 

Weber,  professeur  de  Strasbourg,  2j01. 

Webert  (Michel),  marchand  de  gravures, 
Maison  Egalité,  1319,  1329,  137(i,  1432, 
1433,  1480,  1481,  1493,  i:U7,  1391,  16:i9, 
1(5G7,  1813,  1830,  1848,  1857. 

—  membre  du  Comité  de  surveillance  de 
la  section  de  l'Homme-Armé,  1506. 

Weicovisk,  fournisseur  de  clievaux  aux 
armées,  1665. 

NVeiss,  traducteur  ofliciel  de  Journaux  al- 
lemands, 625,  634,  1271. 

Westermann  (François-Joseph),  général  de 
brigade  en  Vendée,  2264,  2352,  2659. 

WiEDENFELD  (  Jacqucs  -  Henri,  baron  de  i, 
banquier  allemand,  1032,  1033,  13 16, 
1341,  1533,  1540. 

William,  citoyen  des  Etals-Unis,  1436. 

WiLLi.Ni;,  citoyen  des  Etats-Unis,  1436. 

Wlmi'fen  (Féli.'s),  général  commandant  de 
l'armée  des  Côtes  de  la  Manche,  880, 
2381 . 

Wlnter  (de  Be.\une,  dit),  entrepreneur  des 
cliarrois  de  l'artillerie,  562,  703,  973. 

NVisNicK  (Toussaint-Léon),  président  de 
r.^ssemblée  générale  de  la  section  de  la 
.Maison-Commune,  2060. 

Wlssembourg  (.\lsace),  correspondance 
à  l'adresse  d'Hanriot,  1599,  1608. 

"Wissous  (  Seine-el-Oise),  Comité  de  sur- 
veillance, 1869. 

—  bataillon  du  canton  (commandant  du), 
1863. 

Wulfk  (  Kobert),  coinrais-greflier  du  Tri- 
bunal révolutionnaire,  176,  400,  426, 
466,  822,  843,  855,  874,  906,  2245,  2281, 
2373,  2510,  2517. 

—  cordonnier  de  Marie-Autiiinette,23,  59. 


—  traducteur    d'anglais,    d'allemand    et 
d'italien,  1451,  1667. 

—  (femme'i,    belle-sœur  du    représentant 
Dentzel,  1324. 

WuHMSEB  (Dagobert-Sieginund  ,  comte  de), 
général  autrichien,  250). 

X 

Xanten  (Prusse  Rhénane)    (députés   de), 
2470. 


Ygé  I,.\  HLETO-N'.NiiîRE  (  Pierre -Guillaumo- 
Charles-Albert),  conseiller  au  Parlement 
de  Paris,  1399,  1400,  1480,  1488,  1513, 
1517,  1534,  1541,  2030. 

Yonne,  mission  du   représentant  Maure, 

—  mission  do  Véron,  oflicier  de  paix, 
dans  diverses  villes  du  département, 
580. 

YossE,  citoyen  de  la  section  de  Mutius- 
Scevola,  2348. 

Yrieix- la- Montagne,  nom  révolution- 
naire de  Saint-Yriei.'i,  district  (agent  na- 
tional près  le),  1621. 

YsAUEAU  (Claude-Alexandre),  député  d'In- 
dre-et-Loire à  la  Convention  nalionalç, 
877,  878,  lOOO. 

—  jeune,  de  la  section  de  la  Montagne, 
1637. 

—  (Marie-Françoise  Lavergne,  femme  di- 
vorcée de  Marie  -  François  -  Guillaume 
Faucon,  dit),  1952. 

Yssel  (département  de  1'),  2480. 
YvRu';  (Henry),  capitaine  au  3°  bataillon  de 
Paris,  2272. 
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Armée  révolutionnaire,  détachement  en- 
voyé à  Melun  pour  protéger  Publicola 
Chaussard,  2575. 

Convention  :  adresse  des  administrateurs 
et  de  l'agent  national  du  district  de  l'Ega- 
lité, 2157;  des  administrateurs  du  dé- 
partement de  Seine-et-Oise,  2132;  des 
adrainislraleurs  du  district  de  Versailles, 


2154;  de  l'administration  de  la  fabrica- 
tion révolutionnaire  des  salpêtres  et 
poudres,  2121  ;  de  l'agence  nationaledes 
poudres,  2119;  des  armuriers  des  ate- 
liers établis  aux  Capucins,  2108  ;  des 
armuriers  de  Bonne-.'Souvclle,  2123;  du 
bureau  de  conciliation  près  le  Tribunal 
du  3»  arrondissement,  21 87  ;  des  citoyens 
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ilu  Faubourg-Sainl-Anloine,  2152:  du 
Coniilé  rûvolulionnaire  de  la  section  de 
rHoiume-Arraé,  2077  ;  des  Comilés  lé- 
volulionnaire  el  civil  de  la  section  de 
Marat ,  2099;  de  la  Commission  des 
armes  el  poudres,  2120;  de  la  Commis- 
sion centrale  de  bienfaisance,  2100;  de 
la  commune  d'Auteuil,  2lui  ;  de  la  com- 
mune de  Bains-sur-Seioe,  2190  ;  de  la 
commune  de  Koulogne,  2172  ;  de  la  com- 
mune de  la.  Chapelle-Franciade,  2188  ; 
lie  la  commune  de  Cliarenlon-le-Répu- 
l'Iicain,  2115;  de  la  commune  de  Clià- 
lillon,  2184;  de  la  commune  de  Co- 
lombes, 2173  ;  de  la  commune  d'Epinay- 
sur-Seine,  2170;  de  la  communede  Gen- 
lilly,  2193;  de  la  commune  d'ivry-sur- 
Seine,  2177;  de  la  commune  de  Monl- 
Miaral,  ci-devant  Montmartre,  2174;  de 
la  commune  de  Monlreuil,  21o8;  de  la 
commune  d  Orly.  2180;  de  la  commune 
de  Pantin,  2l4i;  de  la  commune  de 
Paris.  2089;  de  la  commune  de  l'assy. 
2130;  de  la  commune  du  l'ré-Pelletier. 
2l."i;i  ;  de  la  commune  et  de  la  Société 
populaire  de  .'^ceaux-l'l'nité,  2117;  de  la 
cniiimune  de  Tbiais,  2168;  de  la  com- 
iriuiie  de  Vincennes,  2109,  2186;  du 
Conseil  général  4p  la  commune  de  Cboisy- 
sur-Seine,  2110;  du  Conseil  général  de 
la  commune  et  du  Comité  de  surveil- 
lance do  Neuilly-sur-Seine,  2111;  du 
Conseil  général  de  la  commune  de  Ver- 
sailles, 2101  ;  des  Défenseurs  île  la  Hé- 
publique,  2118;  du  liéparlenjent  de 
Paris,  2093;  du  détachement  de  l'arcnée 
révolutionnaire  à  Commune-Affranchie, 
2101  ;  du  détachement  de  l'armée  révo- 
lutionnaire à  .\oyoii,  2102;  du  détache- 
mcnl  de  l'armée  révolutionnaire  can- 
tonné ,'i  j.aon,  2i:iO;  du  détacbenient 
de  l'armée^  révolutionnaire  caserne  à 
l'Ecole  militaire,  2094;  de  la  29'"  divi- 
sion de  genilainicrie  nationale  à  cheval, 
2103;  des  éli-ves  de  l'Ecole  nalionnlc 
républicaine  de  Nanterre,  2I75T  des 
Elèves  du  Musée  d'Emulation,  2l3r.;  des 
Elèves  de  la  Patrie,  209!i;  des  gendarmes 
près  le»  IribrAïaux  el  chargés  de  la 
jrarde  des  prisons,  2106;  des  Hommes 
du  II  juillet,  ex-gardes  françaises,  2I.'IK  ; 
des  juges  de  paix  composant  le  Tribu- 


nal de  police  correctionuelle,  2092;  de 
la  municipalité,  du  Comité  révolution- 
naire el  de  !a  Société  populaire  de  Hel- 
leville,  2143;  de  la  municipalité,  du  Co- 
milé  de  surveillance  et  de  la  Société 
populaire  de  l'Egalité,  2183;  de  la  muni- 
cipalité, du  Comité  de  surveillance  et 
de  la  Société  populaire  de  Cennevilliers. 
2103;  de  la  section  des  Amis-de-la-Pa- 
trie.  2134;  de  la  secUon  de  l'Aisena). 
2069  ;  de  la  secliou  de  Bon-Conseil,  206o  ; 
de  la  section  de  Bondy,  21!'iO;  de  la  sec- 
lion  de  Bonne-Nouvelle,  2073  ;  de  la 
section  de  Brulus.  2147  :  de  la  section 
de  la  Cité.  2140;  de  la  section  du  Eau- 
bourg-Montniarlrc.  2137;  de  la  section 
du  Faubourg-du-Nord.  2112;  de  la  sec- 
tion du  Finistère,  dite  Lar.owski,  2127; 
de  la  section  des  Cardes -Françaises, 
21  48;  de  la  section  des  (;ravilliers.2O04  ; 
de  la  section  CuillaumeTell.  HOXi  ;  «le 
la  section  île  l'Ilomme-Armé,  2130;  de 
la  section  des  Invalides.  2133;  de  la 
section  Le  Peleticr,  2(M'>(>,  2007;  de  la 
section  de  la  Maison-Commune,  2124: 
de  la  section  de  Maral,  2153;  de  la  sec- 
tion de  la  Monlagni',  2003  ;  de  la  section 
du  Mont-Blanc,  2068  ;  de  la  section  de 
Mulius-Scevola,  2090;  de  la  section  du 
Panthéon-Français,  2001  ;  de  la  section 
des  Piijues,  2113  ;  de  la  section  ^^e  la 
itépubli<|ue,  2130;  de  la  section  de  la 
Uéunion,  2098;  <le  la  section  du  Temple, 
2125;  de  la  section  îles  Tuileries,  2126; 
de  la  section  de  1  Tnilé.  2109;  de  la  .So- 
ciété des  .\mis  de  la  l<épul>li(|ue,  20H0; 
de  la  Société  fraternelle  et  républicaine 
de  I^zowski.  2071,  2079;  de  la  Société 
fraternelle  des  deux  sexes  du  Panthéon 
Français,  2070;  de  la  Société  générale 
des  réfugiés  Liégeois,  2114;  de  la  So- 
ciété patriotique  de  Mulius-Scevola. 21  il  : 
de  la  Société  populaire  «les  Amis  di-s 
Lois  révolutionnaires,  2100;  de  la  So- 
ciété populaire  et  de  la  commune  dr 
Bercy,  2182;  de  la  Société  populaire  di' 
Boulcurs.  2192;  dQ  la  Société  populain- 
de  Chalier,  2076;  de  la  Société  popu- 
laire cl  de  la  commune  dc-Clichy,  2142  : 
de  la  Soi'iété  populaire  de  Franciade. 
207H;  do  la  Société  populaire  des  Cardes 
Franç.iises ,   2122;  de  la  Société  popu- 
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laire  des  Hommes  révolutionnaires  du 
10  août,  216o;  de  la  SocitHé  populaire  et 
républicaine  des  Sans-culottes  des  Lom- 
bards, 2075  ;  de  la  Société  populaire  de 
Miitius-Scevola,  2074;  de  la  Société  po- 
pulaire de  Nogent-sur-Marue,  2167;  de 
la  Société  populaire  de  Puteaux,  2178; 
de  la  Société  populaire  et  de  la  com- 
mune de  Saint-Cloud,  2179;  de  la  So- 
ciété populaire  de- Saint-Mandé,  2145; 
de  la  Société  populaire  de  la  section 
Poissonnière,  2100;  de  la  Société  popu- 
laire des  Tuileries,  2164;  de  la  Société 
populaire  de  la  section  de  l'Unité,  2097  ; 
de  la  Société  populaire  de  Vaugirard, 
2107;  de  la  Société  populaire  de  Ver- 
sailles, 2086;  de  la  Société  populaire  de 
Villejuif,  2185;  de  la  Société  républi- 
caine de  l'Ami  du  Peuple,  2072;  de  la 
Société  républicaine  des  Lombards,  2149  ; 
des  Sociétés  populaires  du  canton  d'Issy- 
rUnion,  2176;  du  Tribunal  de  cassation, 
2091;  du  Tribunal  de  commerce,  2181  ; 
du  Tribunal  du  2'  arrûndissement,2159  ; 
du  Tribunal  du  4"  arrondissement, 2087  ; 
du  Tribunal  du  5«  arrondissement,  2140; 
des  véttTans  de  la  force  armée  pari- 
sienne, 2162. 

—  applaudissements  des  tribunes  lors  de 
l'annonce  de  la  découverte  de  la  cons- 
piration d'Hébert,  2043. 

—  décret  chargeant  l'accusateur  public  du 


Tribunal  révolutionnaire  d'informer  con- 
tre les  auteurs  et  distributeurs  de  pam- 
phlets manuscrits  dans  les  Halles  et 
marchés,  2038,  2039;  chargeant  les  Co- 
mités de  salut  public  et  de  sûreté  géné- 
rale de  procéder  à  l'épuration  des  auto- 
rités constituées  de  Paris,  2046;  déci- 
dant que  le  Tribunal  révolutionnaire 
continuera  d'informer  contre  les  auteurs 
et  complices  de  la  conjuration  ourdie 
contre  le  peuple  français,  2041. 

—  iliscours  de  Gattrez  au  nom  de  la  sec- 
lion  des  Droits-de-l'Homme,  2105;  des 
jeunes  citoyens  de  la  section  de  la  Fra- 
lernilé,  2083;  de  Oudart,  au  nom  des 
tribunaux  de  l'enceinte  du  Palais,  2090. 

—  félicitations  du  Conseil  général  de  la 
Commune  après  la  découverte  de  la 
conspiration  d'Hébert,  2084,  2089;  du 
Tribunal  du  3°  arrondissement  après  la 
découverte  de  la  conspiration  d'Hébert, 
208:;. 

—  impression  du  discours  de  Couthon  sur 
la  conspiration  d'Hébert,  2044. 

—  lettre  du  directoire  du  Lycée  des  Arts, 
2189. 

—  lettres  des  représentants  en  mission 
après  la  découverte  de  la  conspiration 
d'Hébert,  2051-2036. 

—  rapport  de  Saint  Jusl  sur  les  faclions 
de  l'étranger,  2040,  20:i7,  2059,  2060, 
2062,  2063. 
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